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PREFACE  HISTORIQUE 


SUR 

[ r L’INVENTAIRE  DES  INDULTS, 

l PIECES,  TITRES  ET  MEMOIRES  EMPLOIEZ, 

| ET  SERVANS  DE*  PREUVES  AU  TRAITE'  SINGULIER 

DES  REGALES, 

J OU* 

\ DES  DROITS  DU  ROI 

SUR  LE  S BENEFICES  ECCLESIASTIQUES.  1 


Es  Induits  (ont  une  matière  très -ample,  parce 
que  fous  ce  genre  font  compris  diverfes  fortes 
d’induits. 

L’Induit  en  general  cft  une  conccflïon  gra-  CemecVftpi». 
cieufc , accordée  contre  les  règles  du  droit  com-  promeut  quinduit  ca 

& ordinaire,  de  conférer,  nommer,  fie  6cncra1, 

prefenter,  ou  autrement  difpofer  des  Bénéfices,  dont  la  colla- 
tion de  droit  commun  &c  ordinaire  appartient  à ceux  aulquels 
la.  conceftion  cft  faite  i mais  qui  en  croit  empêchée  par  des  rc- 
lcr ves,  ou  autres  cmpcchcmcns  des  Règles  & des  Conftitutions 
Apoftoliques. 

Rr  iij 
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i.  Que  peuvent  fai. 
re  ceux  à qui  il  eft  ac- 
corde. 

j.  Autre  définition 
de  l'indulr. 
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4.  Combien  il  y a 
de  fortes  d'induits  , & 
de  quelle  nature  ils 
font. 
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f.  Autre  divifion 
des  Induits. 


6 Explicition  des 
Induits  ordinaires. 
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Préfacé  'Hiflorique 

Ou  bien  c’effc  une  conccllion  faite  à ceux, qui  n’aïant  point  le 
droit  de  conférer , nommer,  & prefenter,  nelaifTcnt  pas  d’en 
jouir  par  l’Induit  dans  les  mois  du  Pape,  ou  autrement. 

Ou  c’cft  encore  une  pure  grâce  expectative,  ou  un  mandat 
Apoftolique,  pour  pourvoir  du  premier  Bénéfice  vacant,  à cer- 
tain genre  de  perfonnes  choifies  & honorées  de  la  grâce  accor- 
dée par  le  Pape,  en  vertu  de  laquelle  il  cil  mande  aux  colla- 
tcurs,  ou  il  cil  enjoint  à certains  exécuteurs  de  l’Indulc  qui  y 
font  nommez  , de  conférer  aux  perfonnes  gratifiées  , ou  à ceux 
qu’ils  voudront  nommer,  le  premier  Bénéfice  qui  viendra  à va- 
quer apres  la  lignification  de  l’indulr,  ou  la  notification  des 
lettres  de  nomination  faites  en  conséquence. 

Car  il  faut  fçavoir  qu’il  y a de  deux  fortes  d’induits  : les  uns 
lont  aétifs,  & confident  dans  le  droit  de  conférer,  nommer  & 
prefenter  librement,  & hors  toutes  fortes  d’cmpcchcmcns  éra- 
blis  par  les  referves  & les  Règles  de  Chancellerie  Apodoli- 
que  : Les  autres  font  paffifs,  & confident  dans  l’adcCtation  que 
le  Pape  fait  à certaines  perfonnes  des  Bénéfices,  pour  en  être 
gratifiées',  comme  à Meilleurs  dn  Parlcmcnr  de  Paris  ; & ce 
font  de  véritables  grâces  expectatives  , & des  mandats  pour 
pourvoir,  qui  font  rcçûës  en  Fiance,  & accordées  à la  recom- 
mandation & nomination  du  Roi. 

Et  de  ces  lortes  d’induits,  que  nous  appelions  aCtifs,  ou  pou- 
voirs de  conférer,  nommer  ou  prefenter,  il  y en  a de  deux  for- 
tes, les  uns  font  appeliez  ordinaires,  les  autres  extraordinaires. 

Les  ordinaires  font  donnés  aux  Collatcurs  ordinaires  com- 
me à des  Cardinaux  , ou  autres  Collateurs  ordinaires  n’edant 
point  Cardinaux,  les  uns  & les  aucrcs  aïanc  droit  de  conférer  , 
comme  Evcqucs  , Abbcz,  ou  Prieurs  , les  Bénéfices  4épcn- 
dans  de  leurs  Evéchcz,  Abbaïcs,  ou  Pricurcz , dans  cous  l^s 
mois  de  l’année  , même  dans  les  mois  réfervezau  Siège  Apof- 
folique,  dans  les  pais  d’obcdience , comme  la  Bretagne  & la 
Provence,  &c  hors  coures  fortes  de  préventions,  dans  les  fix 
mois  du  Concile  de  Lactan,  & fins  être  alfujecis  aux  referves 
Apolloliqucs , excepté  -celle  qui  cil  comprrfc  dans  le  Corps  de 
Droic , comme  la  vacance  en  Cour  de  Rome,  & les  tefignations 
en  fayeur.  , 


7.  a qui  «’accor-  l^s  extraordinaires  font  accordez  par  le  Pape  à des  Cardi- 
ordinaires.  naux  , ou  autres  Ecclehaltiqucs,  qui  ne  font  point  Coüateurs 

ordinaires,  même  à des  princes  Icculicrs,  de  conférer  & dç 


for  î Inventaire  des  Induits  , &c.  319 

nommer  aux  Bénéfices  dans  les  mois  Apoftoliqucs,  &:  autres, 
en  vertu  des  Indulcs. 

Comme  aux  Empereurs  d’Allemagne,  pour  les  Bénéfices  Diverfes  fortes 
premiers  vacans,  dont  le  premier  Induit  fut  accordé  à Rodol--  ^"du,ts  extraordmai- 
phe  I.  Empereur  elû  & confirmé  par  le  Pape  Grégoire  X. 
dans  le  Concile  General  de  Lyon  l’an  1173.  & depuis  conti- 
nué aux  Empereurs  fucceflivcment , fur  lequel  Jean  à ChoKier, 

Chanoine  & Vicaire  general  de  Liege,  a fait  un  do&e  Com- 
mentaire. 

C’cfr  ainfi  que  les  Papes  en  ont  accordé  aux  Rois  de  France,  J>\  Indult*  accor“ 
d’Ecofifc,  d'Angleterre,  aux  Ducs  de  Savoyc  , & autres  Prin-  cz  a Ivcrs  rmccs‘ 
ces , ou  autres  Prélats  Ecclefiaftiques,  dans  les  Diocefes  & dans 
les  Iieuxoïi  ils  ne  font  point  établis  Collatcurs.* 

Et  il  eft  amplement  parlé  déroutes  ces  fortes  d’induits,  ,0\  Autcurs  ?“i 
& leur  nature  eft  nettement  expliquée  dans  le  Commen- 
taire d’Anaftafius  Germonius  Archidiacre  de  Turin,  fur  .Pin-  ; 
dult  accorde  au  Cardinal  de  la  Rovcrc , fur  le  mot  per  <jux  fub* 

Litis.  nomb.  91.  91.  95.  &116.  &:  dans  le  même  à Choxicr  fur 
l’induit  des  premières  prières  de  1 Empereur. 

L’on  peut  encore  ajouter,  que  félon  i ufage  prefent  des  In-  If.  Autre  divifîon 
dults  ordinaires,  c’cft  à dire  de  ceujc  qui  font  accordez  aux  dcs  I,ldulls- 
Collateurs  ordinaires , il  y en  a qui  font  moins  ordinaires  les 
uns  que  les  autres. 

Car,  par  exemple,  ceux  qui  font  donnez  aux  Cardinaux  Col-  1*.  induit  des  car. 
lateurs  en  France,  ou  ailleurs  , font  plus  ordinaires  & plus  fa-  dlDaux>  cxPh<lué*. 
vorablcs  que  ceux  qui  font  donnez  aux  Collateurs  ordinaires 
qui  ne  font  point  Cardinaux. 

Parce  qu’à  prefent  ils  font  donnez  aux  Cardinaux  en  vertu  du 
compacte  fait  dans  le  Conclave  lors  de  l’Ele&ion  du  Pape  Paul  Cardinaux  au  fcnti- 
I V.  qui  eft  rapporté  par  Du  Molin  fur  la  réglé  de  Infirma,  nom-  ï»cul  dc  du  Molm. 
bic  163.  où  il  fut  arrêté , & depuis  juré  folcnncllcment  par  le 
Pape  , qu’il  ne  feroit  en  façon  quelconque  dérogé  aux  Induits, 
ni  par  prévention  Apoftoliquc,  ni  dans  les  refignations,  mémo 
par  dérogation  à la  règle  des  vingt  jours,  ou  autrement  au  pré- 
judice de  l’Induit. 

Mais  à l’égard  des  autres  Collatcurs  qui  ne  font  point  Car- 
dinaux,  & aufquels  ils  font  accordez  extraordinairement,  les  d’autoritd  , & font  plus 
Induits  ne  font  pas  d’autorité  fi  ferme  , 8£  excepté  la  partie  qui  favorables  que  ceux  des 
les  garantit  les  uns  & les  autres  de  la  prévention  Apoftolique , auucs  Collatculï- 
que  l’on  appelle  une  ûmplc  réduction  au  droit  commun,  & à 


if.  En  quel  cas  ct> 
Induits  font  plus  favo- 
rables. 


i 6.  Arreft  de  la 
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l'egard  de  laquelle  ils  font  tous  egalement  favorables,  les  îni 
dulrs  des  Cardinaux  font  bien  plus  favorables  , que  ceux  qui 
font  donnez  aux  autres  Collateurs. 

Et  même  à l'égard  des  refignations  des  Bénéfices  de  la 
Collation  des  ordinaires  faites  en  faveur  entre  les  mains  du 
Pape,  l'interpretation  en  eft  bien  plus  favorable  à Tégard  des 
Cardinaux , que  des  autres  Collateurs.  Car  encore  que  nous 
aïonsdit,  que  le  Pape  ne  pouvoir  déroger  dans  les  refignations 
pir  lui  admifesà  la  règle  des  vingt  jours  au  préjudice  des  Car- 
dinaux Collateurs  ordinaires,  il  peut  y déroger  à l’égard  des 
autres  Collateurs  qui  ont  des  Induits  extraordinaires. 

_ , C'cfl:  ainfi  qu’il  a été  juge  à l'egard  de  Monfieur  delaRo- 

chc-rozay  tveque  de  Poitiers  qui  a voit  Induit  pour  conférer,  par 
Arrcft  rendu  en  la  grand’  Chambre  le  Mardi  10.  Juin  i6j  i.  fur 
IcsCondufionsde  Monfieur  l’Avocat  General  Bignon,  pour  une 
Cure  refignée  en  Cour  de  Rome,  avec  dérogation  à la  réglé  des 
vingt  jours,  dépendante  de  l’Abbaïc  de  la  Couture  du  Mans  donc 
il  ccoit  Abbc,  contre  un  pourvû  par  mort  de  cette  meme  Cure. 

17.  Combien  il  y a Et  il  faut  encore  remarquer , qu’à  1 égard  des  uns  & des  au- 
d« parties  dans  les  In-  «es  Induits,  foit  à l’égard  de  ceux  qui  font  donnez,  aux  Cardi- 
dults’  naux,  en  vertu  du  Corçpa&e,  ou  de  ceux  qui  font  donnez 

extraordinairement  aux  autres  Collateurs  ordinaires  qui  ne  font 
point  Cardinaux , il  y a deux  parties  dans  les  Induits  , dont  l’u- 
ne cft  bien  plus  favorable  que  l'autre,  quieft  celle  de  conférer 
librement  & hors  de  toute  prévention. 

1 Quelle  partie  Car  à i’cgatd  des  uns  & des  autres  Prélats  qui  ont  des  Induits, 
^afavoxlJe1  ^ale*  ^r0*c  ordinaire,  comme  les  Cardinaux, aufquels  ils  font 

donnez  comme  étant  membres  du  Sacré  College,  foit  extraor- 
dinairement, comme  aux  autres  Collateurs  qui  ne  font  point 
Cardinaux,  la  première  partie  de  l’Induit  clb  interprétée  favo- 
rablement, & dans  toute  fon  étendue,  comme  étant.unc  fini- 
pie  rcdu&ion  au  droit  commun. 

Mais  à l’égard  des  pouvoirs  de  continuer  le&Commandesdes 


19.  Pourquoi  la  fe- 


fivomblcment  trai*  Bénéfices  Réguliers,  ou  de  les  conférer  de  Titre  en  Comman- 
de,  ce  qui  s’accorde  quelquefois  aux  Indulcaircs,  ils  ne  font 
pas  fi  favorablement  interprétez  , avec  tant  d’étendue  & de 
liberté  à céc  égard,  comme  écant. des  grâces  extraordinaires, àc 
hors  la  faveur  du  Droit  commun. 

io.  Qoel  ufrgedes  Et  comme  de  tous  ces  Induits,  foit  a&ifs  foit  paffifs,foit 
iT^uicsxitic  plus  an-  £oUt  nonuner  ou  conférer,  foie  pour  recevoir , & être  gratifiez 

de. 


for  F Inventaire  des  Induits , &c. 
de  Bénéfices,  l’ufagc  des  Induits  paflifs  , des  grâces  expecta- 
tives, & des  Mandemens  pour  pourvoir  à certaines  perfonnes, 
comme  à Meilleurs  du  Parlement  de  Paris,  eft  bien  plus  ancien 
que  les  Induits  pour  conférer  ou  nommer. 

Nous  commencerons  donc  par  l’examen  de  ceux  accordez  à tI*  0[drede 
Meilleur* du  Parlement  de  Paris,  pour  palier  enfuite  à l’examen  <*  expliqué  en*®»» 
de  ceux  accordez  au  Roi,  pour  nommer  aux  Bénéfices  depuis  les  prcficc* 
Concordats  faits  te  arrêtez  à Bologne  entre  le  Ror  François  I. 

& le  Pape  Leon  X. 

Car  il  eft  confiant  dans  la  vérité  de  l’Hifioire,  qu’il  fetrou-  *»:  Antiqnw  des 
ve  de  ces  Induits,  de  ces  grâces  expectatives , & de  ces  Man-  J?dults  accordcz  aux 
démens  pour  pourvoir,  qui  ont  été  concédez  aux  Officicrsdu  Parleœcnp 

Parlement  de  Paris-,  dés  le  tems  du  Pape  Benoift  X 1 1.  feant 
à Avignon  l’an  1334.  au  rappoit  du  Prcfidcnt  Faucher  en 
fon  Rccüeil  des  Libcrtez  de  l’Eglifc  Gallicane,  te  encore  fous 
les  Pontificats  des  Papes  Jean  X X 1 1 1.  & Martin  V.  comme 
remarquent  les  Commentateurs  des  libcrtez  de  l’Eglife  Galli- 
cane de  Monficur  Pithou  article  69. 

I r,  !?;  Iciuj  Tn'ré  ?"  Pât,c™nc  de  Paris  i,s  rapportent,  que  Au„„  t(moU 
le  Cardinal  de  Pile  Légat  en  France,  entra  au  Parlement  le  gnag«  cette  même 

14.  Avril  1414.  te  y apporta  9 o.. Nominations  ou  Grâces  ex-  anti<îuit** 
peCtativcs,  que  le  Pape  envoioit  aux  Gens  du  rnc-mc  Parle- 
ment , qui  furent  par  eux  acceptées. 

Il  eft  encore  faite  mention  dans  les  Arefts  de  du  Luc  au  livre 
4*  chap.  1 z.  d 1111  rç>lle  des  Officiels  de  la  Cour  nommez  pour 
les  Bénéfices,  dés  l’année  1303.  fous  le  Pape  Boniface  VIII 
& le  Roi  .Philippe  le  Beh 

, Aufll  fç  votc-'1  <les  L«[r“  * nomination  d’induit  rappor-  ...  TémotalJ™ 
tees  par  Mr  Ranchin  Avocat' du  Roi  en  la  Cour  des  Aides  des  Lettre»  «Module  «h» 
de  Montpellier,  dans  un  Traite  qu’il  a donné  au  public,  in-  RoUoüisXi^ 
titulc  la  Rcvifion  du  Concile  au  livre  7.  chap.  8.  des  Induits. 

Ces  Lettres  accordées  par  le  Roi  L o u 1 s X 1 1.  à Mâcon  le- 
18.  Aouft  1 503.  à Maîrrc  Germain  Chartelicr,  fils  de  Mon- 
Chartelicr  Confcillcr  en  la  Cour  de  Parlement,  fur  le 
iollc  fait  parle  Parlement  , du  congé  te  licence  du  Roi,  de 
fes  nommez,  enfuite  defquellcs  eft  la  formule  des  Lettres  de 
recommandation  des  nommez,  que  la  Cour  de  Parlement  écri- 
vait fous  fon  fignet  aux  Collatcurs  ordinaires.  ' 

Et  en  cet  endroit  le  meme  Ranchin  a remarqué  qu’en  Anne témoigna»' 

awrgç  d’un  vieux  regiftre , qu’il  dit  être  en  fa  pofieflion,  à dc* 

sr 


14.  Anciens  témoi- 
gnages des  Induits  „ 
Lus  les  Arrcfts  de  du- 
Luc. 
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l'endroit  de  cette  formule  de  la  recommandation  du  Parle- 
ment, cft  écrite  cette  annotation,  etntiejuitus  fichant  Aliter , d’ouil 
~ J . ‘ conclud  pour  l’antiquité  & la  poffelfion  première  & plus  avan- 

cée du  Parlement  de  ce  droit  d’Indult,  auquel  il  dit  que  le 
* Concile  n’avoic  pas  dû  toucher , & qu’il  n’y  a pû  être  porté, 
qu’en  haine  du  devoir  quo  cet  augufte  Sénat  a toûjours  rendu 
à fon  Prince,  & à tout  le  Roïaume,  quand  il  a été  queftion 
de  leur  confcrvarion. 

»7.  Doute  raifomu.  Mais  ces  grâces  expectatives  , accordées  en  ces  rems  plus  a- 
bu  ae  du  Mohn  fur  vanceZj  n»ctant  pas  pour  lors  ordinaires,  fi  l’on  en  croie  l’In- 
onyi.w  u. s n u jujc  concC(j£  au  Parlement  de  Paris  en  l’anncc  1538.  par  le  Pa- 
pe Paul  1 1 1.  il  en  faut  reprendre  l’origine  de  plus  haut,  & du 
Pape  Eugène  IV.  dont  Mc  Charles  Du  Molin  doute  neanmoins 
avec  raifon  en  fon  Commentaire  fur  la  réglé  de  Injirmts.  nom- 
bre 114.  & fui  vans. 

t'T.  Concordats  de  Il  cft  neanmoins  certain, que  le  Pape  Sixte  IV.  en  l’année 
Xiftciy.  faits  avec  Je  147g.  le  iy.  des  Kalendes  de  Juillet,  fous  le  règne  du  Roi 
Louis  X I.  tenta  de  faire  recevoir  les  Concordats  qu’il  avoit 
faits  avec  le  Roi  pour  faire  abroger  la  Pragmatique  Sanction, 
* & fubroger  en  fa  place  des  Concordats  par  lui  propofez , rap- 

portez dans  l’Extravagante  ad  univerjalis.  de  treuga  O*  puce,  dans 
les  Extravagantes  communes. 

i9.  Oppofition  du  Mais  il  n’eft  pas  moins  confiant  que  Monficur  de  Saint 
Procureur  General  à la  Romain  Procureur  General  , s’oppofa  gcnercufcmcnt  à la 

cordats!”  dc  ***  C°n*  réception  de  ces  Concordat^  félon  la  remarque  & la  note  mar- 
ginale de  Maître  Charles  Du  Molin  fur  cette  Extravagante, 
au  mot.  proh  dolor.  que  j’ai  rapportée  & inferée  avec  les  Let- 
tres Patentes  du  Roi  Louis  XI.  fans  vérification,  dans  les 
Supplcmens  delà  Pragmatique  Sanction  du  Roi  Charles VII. 
j ’u  T^'gnage  de  par  ces  Concordats  le  Pape,  pour  invicer  le  Parlementa  cette 
de  ces  grâces.  réception,  lui  accocdoit  deux  grâces  expectatives  lur  chacun 

Collatcur  de  France , pour  eux , ou  pour  ceux  qu’ils  voudroient 
nommer  en  leurs  places,  afin  d’etre  pourvûs  des  premiers  Bé- 
néfices vacans  , mais  elles  furent  rejetrees  avec  le  refte  des 
Concordats , félon  la  remarque  de  Du  Molin  en  fa  note  lur 
cette  Extravagante , au  même  endroit  cotté  ci-defius.' 
tenw  le  Paü°U  * ^d'  Mais , quoi  qu’il  en  foie , le  Parlement  ne  s’etant  point  fervi 
fuis  ne  s’cV^int  kt-  régulièrement  de  ces  grâces,  & de  ccs  Induits,  jufqu’au  règne 
vides  Induits.  du  Roi  François  I.  Sc  au  Pontificat  du  Pape  Paul  1 1 1. 

jt.  Quel  Pape  lai  a Ce  Pape , pour  les  affermir  d’autant  plus  dans  l’obfcrvation 
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du  Concordat,  nouvellement  arrêté  entre  le  Roi  François  I. 
& le  Pape  Leon  X.  leur  accorda,  à la  recommandation  du 
même  Roi,  par  lui  faite  perfonnellemcnt  en  l’année  1558.  en 
la  conférence  qu’il  eut  avec  le  Pape  Paul  I II.  dans  la  ville  de 
Nice,  l’Induit  pour  être  nommez  par  le  Roi  aux  Collateurs  or- 
dinaires , pour  les  premiers  Bénéfices  vacans , fous  les  claufes 
& les  conditions  y contenues,  qui  fut  mention  de  celui  du  Pape 
Eugene  1 V.  & donc  le  Parlement  s’eft  fervi  depuis  ce  tcms-la. 

Auffi  l’ufage  en  a été  continué  jufqu’à  prefcnc  en  cette  for- 
te, que  le  Roi  nommant  l’un  des  Officiers  du  Parlement  aux 
Collateurs  ordinaires , pour  être  pourvu  du  premier  Bénéfice 
vacant,  ou  un  autre  Clerc  & Ecdcfiaftiquc  en  la  place  de  l’Of- 
ficier, le  Collateur  eft  oblige , apres  l’infinuation  Se  la  ligni- 
fication qui  lui  a etc  faite  des  Lettres  d'Indult,  de  lui  confé- 
rer le  premier  Bénéfice  vacant,  ou  à fon  refus  les  exécuteurs 
de  l’Induit  en  pourvoient  le  nommé. 

Mais  comme  il  naifloit  divas  inconveniens  de  l’execution 
de  l’Induit  du  Pape  Paul  III.  qui  en  rendoient  l’ufigc  moins 
utile  au  Parlement,  tant  par  la  difficulté  de  nommer  des  Ré- 
guliers, pour  tenir  les  Bénéfices  Réguliers,  que  pour  la  modi- 
cité du  revenu  de  deux  cent  livres  de  Bénéfices  dûs  aux  nom- 
mez, 6 c de  l’incompatibilité  des  Bénéfices  Cures,  & autres 
aïant  charge  dames , avec  la  fonction  &c  la  refidcncc  dûë  & 
attachée  aux  Charges  des  Officiers  du  Parlement , que  les  Col- 
lateurs  ordinaires  forçoient  les  nommez  du  Parlement  de  Paris 
de  prendre,  pour  fc  décharger  de  leur  nomination,  ce  qui  fai- 
llit que  la  grâce  en  étoit  négligée. 

Pour  la  rétablir  en  quelque  façon  dans  fon  luftre,  lui 
donner  tous  les  avantages  d’une  grâce  Roïale,  nôtre  généreux 
Monarque  voulant  reconnoîtrc  l’affiduité  rendue  au  public  & 
à Ion  fervice  par  les  Officiers  du  Parlement  de  Paris  , au- 
roit  fait  folliciter  le  Pape  Clément  IX.  d’heureufe  mémoire, 
par  fes  Ambafladeurs,  de  vouloir  éccndrc  la  grâce  faite  par  le 
Pape  Paul  1 1 1.  Ce  qu’il  auroit  fait  par  fa  Bulle  du  ty.  des 
Kjlcndes  du  mois  d Avril  1667. 

Le  Roi  même  auroit  eu  la  bonté  de  leur  en  procurer  l’en- 
regiftrement  au  Grand  Confeil  par  Arrcft  du  16.  Novembre 
166  8.  & voilà  la  véritable  hiftoirc  de  l'origine  , de  la  fuite, 
St  du  progrès  de  l’Induit  du  Parlement  de  Paris,  qui  eft  le  premier 
dont  nous  avons  entrepris  d’expliquer  la  nature  en  cette  Préfacé. 
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Quant  à la  féconde  cfpece  des  Induits  que  nous  avons  ap- 
peliez a&ifs,qui  font  des  Concertions  gracieufes  du  pouvoir 
de  conférer , ou  de  nommer  aux  Bénéfices  , en  aïant  déjà  ex- 
plique dés  le  commencement  de  cette  Préface  les  diverfes  c C- 
peces,  nous  nous  arrêterons  feulement  à expliquer  la  nature 
de  ceux  qui  ont  été  accordez  aux  Rois  de  France,  depuis  les 
Concordats  arrêtez  à Bologne , entre  le  Pape  Leon  X.  Se  le 
Roi  François  I. 

Car  par  le  Concordat  aux  titres  de  EleSlionU  dérogation  „ O* 
de  régi*  ad  Prdelaturai  nonunatione.  les  élections  des  Eglifes  Pa- 
triarchales,  Métropolitaines,  Epifcopalcs,  Abbaïes  Se  Prieurez 
Conventuels , qui  avoient  accoutumé  d’être  concédées  par  la 
voie  de  l'élection  canonique  , lele&ion dés  lors  aïant  été  abro- 
gée , Se  la  nomination  du  Roi  de  perfonnes  dûcment  quali- 
fiées, fubrogée  en  la  place,  qui  fc  dévoie  faire  au  Pape,  pour 
être  par  lui  confirmée  , ce  reglement  demeurait  rcftrainc  au  de- 
dans du  Roïaume  de  France  SC  du  Dauphiné. 

Comme  en  effet  le  Duché  de  Bretagne  & le  Comté  de  Pro- 
vence, qui  étoient  des  pais  d’obedicnce,  en  demeurèrent  ex- 
ceptez , enfcmblc  les  Eglifes  qui  avoient  un  droit  fpécial  d’é- 
lire , accordé  Se  confirmé  par  le  Saint  Siege  , ne  furent  point 
fbûmifcs  à la  nomination  du  Roi,  mais  même  en  furent  ex- 
ceptez au  § per  pr&nijfx.  au  même  titre  du  Concordat  de  régi 4 
ad  Pr&latiiYM  nominatione.  K 

Ainfi  pour  faire  un  reglement  general , Se  une  loi  égale  dans 
tout  le  Roïaume  de  France  , les  pais  non  compris  au  Concor- 
dat étant  dés  lors  du  Roïaume,  il  fut  fait-deux  chofes,  qui 
ont  continué  jufquçs  à ce  jour  , Se  font  enfin  devenues  dans 
une  obfervance  generale,  commune  &:  uniforme  dans  tout  le 
Roïaume  de  France. 

La  première  que  le  Pape  Leon  X.  dans  le  ccmsque  le  Con- 
cordat fut  arrêté  entre  lui  Se  le  Roi  François, ;I.  jjii  accorda 
l’Induit  de  nommer  aux  Evêchez , -Abbaïes , ôû^P.rfcurez  Con- 
ventuels du  Duché  de  Bretagne,  Se  Comté  de  Provence,  fa 
vie  durant  j ce  qui  a été  continué  par  (es  fucccÜcurs  Pontifes  Ro- 
mains, aux  Rois  de  France  qui  ont  fucccdé. 

Et  pour  juftifier  la  fuite.  Se  la  continuation  de  cet  ufagc,il 
faut  confultcr  les  Bulles  Se  les  Induits  qui  en  font  rapportez 
dans  l’Hiftoirc  de  la  Pragmatique-Sanéhon  Se  du  Concordat, 
donnée  au  publie  en  langue  Françoife  par  Mcrtleurs  Du  Puy, 


Jùr  î Inventaire  des  Induits  3 ft)c.  31  j 

'&  par  nous  traduite  en  Latin , & infcrce  dans  Jcs  fuppiémens 
delà  Pragmatique-Sanétion. 

Et  d’autre  part  pour  un  fécond  remede,  le  Pape  Leon  X.  de  LcoI* 

& enfuite  fon  fucceffeur  le  Pape  CIcment  VIL  accordèrent  ^ donnent™™  Voi 
. Induit  au  même  Roi  François  I.par  lequel,  en  fufpendant  les  François  Mc  droit  de 
Privilèges  particuliers  d’élire,  accordez  aux  Eglifes  par  le  Saint  »°«pmcr  < » n°nobft*nt 
Sicge  Apoftolique  , ils  donnèrent  au  Roi  le  droit  de  nommer  du  par  les  Eglifes. 
fa  vie  durant,  aufdites  Eglifes  &c  Monaftere^qui  pretendoient 
avoir  droit  d’élire. 

C’eft  ainfi  que  ce  droit  fie  cette  faculté  de  nommer  accor-  pic  iv.  conti- 
dée  par  Induit  particulier,  fut  continuée  par  le  Pape  Pie  IV.  en  nut  Ic  roèmc  au  Roi 
l’année  1564.  en  faveur  du  Roi  Charles  IX.  les  Bulles  en  font  Charlcslx* 
rapportées  dans  la  mémehiftoirc  de  la  Pragf^atique-Sandion 
& du  Concordat  fur  la  fin. 

Et  pendant  cette  fufpcnfion  faite  par  les  Papes,  il  fut  ordon-  4f>  ordonnance  du 
néen  France,  que  tous  les  Chapitres,  Abbaïes  & Monaftercs  Roi  François  1.  tou- 
qui  pretendoient  avoir  les  privilèges  d’élire  en  rapporteroient  cl,int  .,c  dro,1t  ctd’1'c 
ics  titres  entre  les  mains  de  Moniieur  le  Chancelier,  pour  être  {cs. 
par  lui  examinez,  félon  qu’il  e£t  rapporté  dans  la  même hiftoire 
delà  Pragmatiquc-Sanétion , fie  du  Concordat. 

C’eft  ainfi  qu’il  a été  réglé  à l'cgard  des  Privilèges  de  Com-  semblable  Rr- 
mittimus  prétendus  par  les  Eglifes,  Chapitres,  Sc  Commu- 
nautez  non  compris  dans  la  referve  faire  dans  la  continuation  Committimus  & gar- 
dc  l’Ordonnance  nouvelle  pour  le  civil,  au  titredes  Commit-  des  gardiennes, 
timus  fie  Gardes  gardiennes, en  l'article  18.  du  même  titre,  que 
les  titres  en  fer  oient  rapporte^entre  les  mains  de  Monfieur  le  Chan-  • . . 

celier  ; & cependant  par  forme  de  fufpenfion  , qutl  ne  leur  feroit 
accordé  aucun  Committimus. 

Et  comme  à l’égard  des  Evêchcz  8e  Abbaïes  du  Duché  de  47.  La  conflhua- 
Brcragnc  5e  Comté  de  Provence,  le  droit  de  nommer  par  les 
continuations  d’Indultsdes  Papes  fucceffeurs,  accordez  aux  Rois  & «Abbaïes  dcBttta- 
de  Fiance  qui  ont  régné  fucccllivcmcnt , cft  paffé  dans  un  droit  gnc  & * Provence, 
confiant  5e  perpétuel  ôe  permanent.  oft  un  droit  permanent, 

Aulli  lo  droit  de  nommer  aux  Eglifes  6e  Monaftercs  qui  4j.  Même*  regard 
prccendoicnc  avoir  un  droit  particulier  d’élire,  accordé  fuccef-  des  Eglifes  qui  prer-oé 

fivement  aux  Rois  de  France , a pafïc  dans  la  mefmc  obfcr-  i^Ttit™ p^ueufier" 
vance. 

Soit  que  dans  l’Examen  des  Titres  il  ne  fc  foit  point  trouvé  +9.  Deux  raifbus 
de  Privilèges  d’élite  bien  établis,  (bit  qu’à  1 égard  de  toutes  de  cnw  pofTcffion. 
lcfditcs  Eglifes  indifféremment,  le  droit  de  nommer  aïantétc 

S f iij 
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tant  de  fois  accordé  aux  Rois  de  France,  il  foit  demeuré  per- 
manent & irrevocable  dans  ion  ufage , & fon  execution. 

Car  il  efl  confiant  que  les  grâces  accordées  aux  Rois , ou 
à d'autres  à leur  priere  & recommandation,  n’étant  pas  feu- 
lement accordées  à leurs  perfonnes , mais  encore  à leur  Eftac 
& à leurs  Roïaumes,  qui  font  perpétuels  &permancns, demeu- 
rent perpétuelles , & ne  font  plus  fujeres  à aucune  révocation. 

Soit  que  les  Ptpes  les  en  exceptent  par  leurs  Bulles  & leurs 
refcrics  foitqu’ils  en  demeurent  exceptez  de  droit,  parce  qu’il 
efl  bien  convenable  félon  la  règle  établie  en  l’un  & en  l’autre 
droit,  que  les  Bénéfices  des  Princes  foient  perpétuels  & perma- 
nent 

Et  c’effc  par  oette  raifon  , qu’encorc  que  par  le  Decret  des 
referves  ôcées  , infifrè  dans  la  Pragmacique-San&ion  , & répété 
dans  le  Concordat,  meme  par  le  Decret  du  Concile  de  Trente 
en  la  Se/Iion  14.  delà  Reformation  chapitre  19.  toutes. les  grâ- 
ces expectatives,  & les  mandats  pour  pourvoir,  aient  etc  révo- 
quées ; neanmoins  les  Papes  ont  toujours  excepté  celles  qui 
étoient  accordcçs  aux  Rois,  ou  à d’autres  à leur  recomman- 
dation. 

Et  particulièrement  le  Pape  Clcment  IX.  dans  fi  Bulle 
d’ampliation  de  l’Indulc  accordé  au  Parlement  de  Paris,  en  a 
fait  l'exception  particulière;  comme  de  coures  les  autres  grâ- 
ces & Induits  accordez  aux  Rois  de  Fiance,  les  Papes  en  ont 
toujours  fait  la  referve  & l’exception. 

Et  comme  depuis  les  Concordats  pafî*ez  entre  le  Roi  Fran- 
çois I.  & le  Pape  Leon  X.  d’autres  pais  ont  été  joints  & unis  à 
la  France,  & incorporez  au  Roïaume;  foie  par  conquêtes  , foie 
par  traitez  publics  &:  particuliers  de  paix  , &:  autres  conven- 
tions. 

Comme  les  trois  Evcchez  de  Mecs,  Toul  &c  Verdun,  leurs 
domaines  & leurs  territoires,  conquis  par  le  Roi  Henri  II. 
du  depuis  delaifTez  au  Roi  par  le  Traité  de  Munfter. 

Les  conquêtes  & les  rccouvrcmens  faits  dans  le  Rouffillon,' 
Conflans  & Cerdaignc,  confirmez  par  le  Traité  de  paix  entre 
la  France  & lEfpagnc,  en  Tannée  1660. 

Et  encore  celles  faites  dans  la  Flandre  & autres  païs , confir- 
mées par  le  Traité  de  paix  conclu  entre  les  deux  Couronnes, 
à Aix  la-Chapcllc  le  1.  Mars  de  l’année  166  8. 

Et  d ailleurs,  qu’il  efl  de  la  nature  des  Conquêtes  & des  re- 
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couvremens  des  anciens  Domaines  delà  France, même  des  nou-  ture  dc  l'union , en  ce 
vclles  conquêtes, de  réunir  les  parties  au  corps  du  Roïaume  & mTiuf^Roîs16  D° 
à la  Couronne,  pour  participer  aux  privilèges  & aux  avantages  1 * 

du  Corps  du  Roïaume. 

Comme  il  s’eft  obfcrvc  à l’égard  delà  Breffc  pour  l’Evêché  i*-  te  païs  de  Bref, 
de  Bcllcy , & les  Abbaïcs  qui  font  dans  ce  païs,  où  les  droits  fc  r/üni  au  Ro,aume. 
de  Régale,  les  Nominations  des  Indultaircs,  & des  Graduez,  droits  d^Sumc.^* 
ont  été  étendus  par  les  Arrcfts  du  Parlemeût  &c  du  Grand 
Confcil. 

Ainfi  les  Papes  modernes  Alexandre  V 1 1.  & Clément  I X.  60,  R .lifons  des 
auroient  crû  de  Juftice  d’etendre  Je  droit  de  Nomination  ac-  J°uv,.cau* ^induits  des 
corde  au  Roi  par  le  Concordat  aux  Evêchcz  & Abbaïes  des  rnim  JpCS‘ 
païs  conquis  ou  recouvrez  par  le  Roi , rcünis  au  corps  de 
Tes  Eftats  & de  Ton  Roïaume. 

C’eft  ainfi  que  le  Pape  Alexandre  VII.  par  Ton  Bref  d’In- 
dult  du  2.  Décembre  1664.  auroit  accordé  au  Roi  le  droit  de 
nommer  aux  Eglifcs  Epifcopalcs de  Mets,  Toul  & Verdun, la 
vie  durant  feulement. 

♦ 

Et  le  Pape  Clcment  I X.  par  autre  Bref  d’Indult  du  23.  Mars 
1 6 6 8.  auroit  étendu  la  grâce  aux  fucccffeurs  de  fa  Majeftc , & à tifVc'clcœcm  ix! 
toutes  les  Abbaïes,  |Pricurez  Convcncucls,  & à tous  les  autres 
Bénéfices,  que  le  Pape  avoit  droit  de  conférer  par  la  réferve  des 
mois  obfervéc  dans  les  crois  Evêchez,  en  vertu  du  Concordat 
Germanique , ou  par  extenfion  d’icelui , par  l’ufage  & la  pof. 
ïêflion  continue  , donc  le  Roi  aïant  accepté  la  grâce  par  fes 
Lettres  Patences  du  mois  de  Novembre  1 66p.  elles  auroient  été 
cnregiftrécs  au  Grand  Confeil  par  Arreftdu  25.  Janvier  1670/ 

Et  dans  la  fuite,  le  Pape  Clcment  IX.  pour  répondre  aux  *3.  Motifs  des nou- 
fcrvices  importans , & au  fecours  confiderablc  que  le  Roi  avoit  dc  C,c* 

rendu  à l’Églife  Romaine  , & au  Saint  Siège  Apoftoliquc, 

• concredes  efforts  puiffans  des  Infidèles,  dans  la  défenfc  de  la 
Hongrie  & dc  la  Candie. 

Auroit  accorde  au  Roi  le  droit  dc  Nomination  à l’Evêché  **'.  Indu,t  dc  00- 
d’Elue,  & aux  Bénéfices  ccnfilloriaux  étant  dans  les  Comtez  RÔr'  pou^^Evéché 
&:  Viguerics  de  Roufiillon  , Conflans  &Cerdaigne,  à l’Evêché  d’Elncf  d'Aira*.  &ç. 
d’Arras,  & aux  Bénéfices  confiftoriaux  & autres  aïant  com- 
munauté , êcanc  dans  les  anciennes  & nouvelles  conquêtes  du 
Roi  dans  les  Païs-Bas. 

Et  d'autre  parc  le  Roi  aïant  été  confirmé  dans  toutes  fes  Con-  .</•.  InduIt  d«  no- 
quêtes  faites  dans  la  Flandre,  U autre  païs , par  le  Traité  de 
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culier pour  l’Evêché  de 
Tournai. 


6 8.  Autres  places  cé- 
dées en  veitu  du  Trai- 
té de  Nimeguc. 


£0.  Induit  d’inno- 
cent X'(.  du  z.  Mai 
i<£à6  pour  nommer 
»nr  Bénéfices  Confi- 
rtoraux  des-  Places  de 
ia  Franche-Comté  6c 
ifis  Pais- Bas. 
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paix  conclu  entre  les  Plénipotentiaires  des  Rois  de  France  ^ 
d’Efpagnc,à  Aix-la-Chapelle,  & même  dans  toutes  les  plac- 
ées Se  les  Scigneuricsqui  lui  feroient  cédées  par  le  reglement  des 
limites,  dans  lefquellcs  dés- lors  auroit  été  comprime  la  Villa 
Epifcopale  de  Tournai. 

Le  même  Pape  Clcment  IX.  amplifiant  Se  ccendant  l’Induîï 
de  nomination  accordé  au  Roi  aux  Bénéfices  étant  dans  l’é- 
tendue de  Tes  Conquêtes  , l’auroit  porté  en  tous  les  lieux  dé- 
nommez dans  le  Traité  de  paix  d’Aix-Ia-ChapcIlc,  Se  autres 
lieux  qui  feroient  cédez  au  Roi  en  vertu  du  même  Traite. 

Ceft  ainfr  que  fur  le  fondement  de  ce  meme  Traite  , la 
même  Pape  auroit  encore  accordé  au  Roi  un  Indulc  particu- 
lier pour  la  nomination  à.  l’Evêché  de  Tournai , lequel  avec 
les  précédons  auroienc  etc  cnregiftrez  au  Grand  Confcil,fuc 
les  Lectres  patentes  du  Roi  expédiées  fuclcfdics  Induits. 

Et  comme  depuis  ce  dernier  Traite  de.  Paix  conclu  en  la 
Ville  d’Aix-la-Chapelle,  Se de. ITndulc  accordé  en  confcqucncc 
par  le  Pape  Clément  IX.  le  Roi  auroit  fait  de  nouvelles 
conquêtes  en  Flandre,  meme  conquis  le  Comté  de  Bourgogne, 
vulgairement  appelle  la  Franchc-Comtc,  il  auroit  été  fait  un 
nouveau  Traite  de  paix  entre  les  Plénipotentiaires  des  deux- 
Rois  de  France  Se.  d’Efpagne , conclu  en  ladite  Ville  de  Ni- 
meguc  le  17.  Septembre  1678.  par  lequel  quanticc  de  nou- 
velles Places  & Villes,,  meme  Epifcopales , auroienc  etc  cedécs< 
Se  dclaificesau  Roi  & entre  autres  les  Villes  de  Saine  Orner, 
Se  Ipres,  Se  la  Province  entière  du  Comte  de  Bourgogne,, 
•vulgairement  appelle  la  Franche-Comté  , dans  lefqucls  outre, 
les  deux  Evcchcz  fe  trouvcnc  compris  diverfes  Abbaïcs,  Pricu- 
rez Conventuels,  Prevôccz  Regulicres  aïans  Convenc  Se  Com^ 
munauté  à la  nomination  defqucls  il  falloir  pourvoir. 

C’eft  pour  cela  que  le  Pape  Innocent  X I.  à prefent-feant,. 
auroit  accordé  au  Roi  deux  Induits  fous  meme  datre  du  20. Mai. 
1686.  le  premier  pour  les  Evcchez  de  Saint  Orner  Se  Ipres, 
donc  il  auroit  accordé  la  nomination  au  Roi,  le  fécond  pour> 
les  Abbaïcs  , Monafteres  , Prieurez.  Conventuels,  Prevôtezi 
Regulicres , aïant  Convenc  Se  Communauté,  ficucz  Se  defer- 
vis  dans  le  Comté  de  Bourgogne  Se  dans  le  Comté  de  Flan- 
dre Se  des  Païs-Bas , qui  ont  été  ccdez  Se  dclaiffez  au  Roi ,. 
par  le  Traité  de  Paix  de  Nimegue  , par  lequel  dernier  Induit 
il  auroit  même.confirmé  Se  renouvelle  tout  ce  qui  étoic  contenu' 

dans- 
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dans  les  Indulcs  du  Pape  Clement  IX.  pour  les  Bénéfices  pu- 
rement collatifs , vacans  dans  les  mois  Apoftoliques  &:  de'rc- 
ferves  dans  fes  païs  des  Comtez  de  Flandre  &:  do  Bourgogne, 
de  n’y  pourvoir  que  des  fujets  du  Roi , agréables  & non  fuf- 
petts  à fa  Majeftc  , fur  lefquels  elle  auroic  accordé  fes  Lettres 
Patentes  d’acceptation  , & fait  enrcgirtrrer  au  Grand  Confcil  par 
Arreft  du  9.  Aoufl  16 86.  avec  attribution  de  Jurifdiéhon  à 
cet  égard. 

Amfi  tous  ces  nouveaux  Induits  accordez  au  Roi  par  les 
Papes  modernes  Alexandre  V 1 1.  & Clement  IX.  niant  etc 
imprimez  de  l’exprés  commandement  du  Roi , pour  fatisfairc 
au  zcle  que  j’ai  toûjours  eu  pour  le  fervicc  de  fa  Majcfté, 
j’ai  pris  defifein  de  faire  des  notes  &:  des  remarques  fbmmai- 
res  en  marge  de  ces  mêmes  Induits,  pour  donner  quelque  lu- 
mière, & une  intelligence  plus  grahdc  à la  grâce  accordgc  au 
Roi.  « 

Et  parce  qu’elle  croit  moins  connue  fous  l’écorce  d’une  La- 
tinité Romaine,  qui  dans  l'ctenduc  de  fes  périodes  n’eft  pas 
û fort  intelligible , j’ai  crû  lcs*dcvoir  habiller  à la  Françoifc, 
pour  les  rendre  plus  intelligibles  en  nôtre  langue. 

Dans  l’execution  de  ce  deflcinj’ai  fuivi  l’ordre  des  dates  des 
concertions,  qui  eft  le  plus  naturel,  & j’ai  commencé  par  l’am- 
pliation de  I’Indulc  accordé  à Meilleurs  du  Parlement  de  Paris 
par  le  Pape  Clement  I X.  comme  le  plus  ancien. 

J’ai  fuivi  tous  les  autres  félon  leurs  dattes  , & de  l’autre 
part  ôc  vis  à vis  des  Induits  originaux,  j’ai  mis  la  verfion 
Françoife  des  memes  Induits.  & en  maree  des  notes  en  meme 
langue. 

Ma  is  j’ai  crû  pour  plus  grande  intelligence  devoir  inter- 
rompre la  fuite  des  Induhs  accordez  au  Roi  pour  la  nomination 
aux  Bénéfices  des  trois  Evêchez  de  Mets,  Toul  &:  Verdun, 
& joindre  à l’ampliation  de  l’Indultdu  Parlement  de  Paris-, 
quelques  pièces  qui  y ont  un  rapport  necelFairc. 

Comme  la  Supplique  du  Roi  François  I.  au  Pape  Paul  1 1 1'. 
pour  l’Induit  du  Parlcmenr,  & la  fignaturc  fur  icelle,  la  Bulle 
du  Pape  Paul  1 1 1.  fur  la  fignaturc  , que  j’ai  pareillement  tra- 
duits en  marge. 

C’cft  ainfi  que  fuivant  mon  defifein  , pour  appuïcr  la  dcci- 
fion  d’une  propoücion  importante  faite  dans  l’ampliation  de 

Te 


70.  DeiTcin  de  l’Aa- 
tcur  pour  les  Notes 
marginales  fur  les  In- 
duits , & les  motifs. 


7 1.  Motifs  de  îa 
Verfion  Françoifc  des 
Induits,  Jg  des  Notes 
fur  iceu*. 


7t.  L’ordre  des  da- 
tes mis  en  tête  du  Re- 
cueil de  l'iudult  du 
Parlcmenr. 


7 3.  Suite  de  l’oeco- 
nomie  8c  de  l'ordre  de 
ce  Recueil. 


74.  Raifons  de  l’in', 
terruption  des  Induits,, 
dans  ce  Recueil. 


7 S-  Pièces  mifi«> 
apres  1 Induit  du  Par- 
lement , pour  l’intclU— 
gcncc  d’icclui. 

7 g.  Queftion  im- 
portante lur  l’induic 
du  Parlcmenr. 


77-  Dcclaration  du 
Roi  François  I.  pour 
la  foflmiflion  des  Car- 
dinaux Collateurs  or- 
dinaires , à l’Induit  du 
Parlement. 

78-  Sentiment  de 
du  Molin  f ur  cette  que- 
faon. 


79.  Pourquoi  on  a 
mis  ici  le  Compare 
fait  entre  Saul  IV.  Se 
les  Cardinaux. 
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80  Comment  le 
Pape  traite  les  Induits 
des  Cardinaux  dans  ce 
Compare. 
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Si.  Arred  & Dccla- 
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l’ Induit  accordé  au  Parlement  de  Paris , fçavoir  fi  Mdfieurs 
les*1Cardinaux  de  l'Eglife  Romaine  Collateurs  en  France  étoienc 
fujets  à 1‘Indulc  du  Parlement,  le  Pape  décidant  dans  Ton  In- 
duit pour  l*excmption , fur  le  fondement  d’un  referit  du  Pape 
Paul  III.  & aïant  conclu  dans  mes  notes  marginales  pour  la  foû« 
million  des  mêmes  Cardinaux  Collateurs  ordinaires  en  Franco 
à l’Induit. 

Pour  les  appuïcr  , j'ai  mis  enfuite  la  Dcclaration  du  Roi 
François  I.  de  l’année  1541.  par  laquelle  il  rend  témoignage 
que  l’Induit  aïant  etc  accordé  à fon  Parlement  de  Paris  en  fa 
puefcnce , qu'il  n’y  eue  desdors  aucune  exception  Elite  en  fa- 
veur des  Cardinaux. 

J’ai  ajoûte  pour  confirmation  ce  qu’en  a refolu-  M.  Charles 
Du  Mt>lin  fur  la  réglé  de  lnfirmu.  nomb.  11 4.  & fuivans,  à 
quoi*j*ai  pareillement  mis  en  marge  la  verfion  Françoife,  & 
quelques  notes  marginales. 

Et  comme  le  raifonnement  de  Du  Molin  efl:  particulièrement 
appuie  fur  le  compare  fait  dans  le  Conclave  lors  de  l’éledioii 
du  Pape  Paul  I V.  qu’il  rappocfc  en  cet  endroit!  J’ai  pareille- 
ment mis  dans  la  fuite  des  pièces  de  co  Compacte,  que  j’ai 
non  feulement  traduit  en  François,  mais  meme  j'y  ai  ajoûté 
des  noces  en  marge  de  la  verfion,  pour  montrer  que  non  feu- 
lement les  prérogatives  accordées  par  le  Compade  , leur  ont 
été  données  comme  à des  Collateurs  ordinaires , avec  toutes 
les  charges  des  Ordinaires  , c’eft  à dire  des  Induits  , comme 
des  nominations  des  Graduez,  & des  autres  expcdatiyes  re- 
ceucs  en  France. 

Mais  encore  par  ce  meme  Compade  le  fouverain  Pontife 
traitant  avec  fes  frétés  les  Cardinaux  de  l’Eglife  Romaine i 8c 
aïant  ordonne  par  un  article  exprès  , qu’en  cas  de  refignation 
en  faveur,  il  ne  pourroic  déroger  à leur  préjudice  & de  leurs 
Induits,  à la  règle  des  vingt  jours  ; Dans  la  fuite,  de  ce  meme 
article  il  traite  d'égalité  les  Induits  accordez  à l’inftance  des 
Rois  & des  Princes,  comme  eft  celui  du  Parlement  à l’inftan- 
ce  du  Roi  François  I.  en  ordonnant  qu’il  ne  feroit  point  pa- 
reillement déroge  à cette  réglé  au  préjudice  des  Induits,  même 
par  vertu  de  quelque  mandement  ou  de  quelque  grâce  expeda- 
tive  que  ce  fur. 

Il  e/t  vrai  que  le  Roi  a du  depuis  accordé  aux  Cardinaux 


fur  l'Inventaire  des  Induits , &c.  331 

dénommez  6c  pourvus  de  Bénéfices  dans  le  Roïaume  à la  no- 
mination du  Roi,  un  Arreft  de  Ton  Confeil  Roïal  du  1.  Jan- 
vier 1672,.  6c  une  Déclaration  en  conformité  de  l’Arreft  du 
29.  Janvier  enregiftrez  au  Grand  Confeil  le  22.  Février 
fuivans , par  lcfquels  il  a déclaré  les  Cardinaux  y dénom- 
mez pourvçus  de  Bénéfices  en  France,  fur  fa  nomination, 
exempts  & déchargez  des  nominations  des  Indultaircs,  que 
j’ai  pareillement  emploie  en  cet  endroit , avec  des  notes  en 
marge  pour  l’intelligence  de  la  matière. 

Surquoi  il  y a cette  reflexion  à faire  que  cet  Arreft  2c  cette 
Déclaration  font  de  tres.grande  confcquence, parce  que,  com- 
me le  Pape  accorde  tous  les  jouis  des  Induits  à des  perfonnes 
puiflantes  6c  de  recommandation  ûngulicrc  , Collateurs  de 
Bénéfices  confidcrables  en  France  , pour  être  de  pareille  for- 
ce que  ceux  des  Cardinaux  , ces  perfonnes  ainfi  gratifiées 
pourroient.  fur  les  memes  raiibns  obtenir  la  décharge  de  la 
nomination  des  Indultaircs  , 6c  ainfi  les  Induits  accordez  à 
Alefiïeurs  du  Parlement  demeureroient  /ans  fruit,  dans  le 
même  tems  que  le  Roi  leur  en  a voulu  procurer  l’Amplia- 
tion. 

L’ordre  des  dattes  m’a  enfuite  obligé^de  mettre  les  Induits 
des  Papes  Alexandre  V 1 1 . & Clcment  I X.  pour  la  nomination 
aux  Bénéfices  des  trois  Evcchez  de  Mets,  Toul  2c  Verdun, 
que  j’ai  pareillement  accompagnez  delà  verfion  Françoifc,&: 
de  Notes  marginales  Françoifes  fur  l’une  2c  l’autre.  ' 

Et  comme  les  Collations  du  Pape  dans  les  fix  mois  obfcrvez 
dans  les  crois  Evcchez,  dont  le  Pape  Clcment  I^C.  a accordé 
la  nomination  au  Roi , ctoicnt  auparavant  réglées  par  le  Con- 
cordat Germanique,  reçu  & étendu  dans  les  crois  Evêchez: 
j’en  ai  pareillement  ajouté  les  Reglemcns , accompagnez  de  la 
verfion  Françoifc,&  de  Notes  fcmblables. 

Ce  n’eft  pas  que  l’Induit  accordé  au  Roi  dans  les  trois 
Evcchez  ne  foit  plus  étendu  que’  les  Concordats  Germani- 
ques, puiique  les  refignations  en  faveur  étans  rcfervces  par 
ces  Concordats  , anfli  bien  que  dans  l’execution  de  la 
Rcglc  De  mcnfibtis  O*  alternative.  dans  les  pais  d’obcdience, 
comme  dans  la  Bretagne  & dans  la  Provence,  dans  l’Indulc 
accordé  au  Roi  il  n’y  a été  faite  autre  referve  que  celle  de  la 
vacance  in  curia. 

..  Et  pour  lever  le  doute  6c  ôter  L’ambiguité  que  l’on  faifoic 
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ration  du  Roi,  qui  dé- 
chargent IcsCardinaux 
Collateurs  en  France, 
de  la  nomination  de* 
Induits. 


8».  Confcquence  de 
ccttc  décharge  de  la  no- 
mination des  Induitai- 


tcs. 


8 j Suite  de  ce  Re- 
cueil par  les  Induits  ac- 
corde* au  Roi  pour  les 
Bénéfices  des  trois  E- 
vcchcz  de'Mets,  Toul 
& Verdun. 


84.  Pourquoi  on  a 
fait  lüivrc  l’Induit  de 
Mets,  Tout  Si  Verdun, 
par  les  ConcordatsGcr* 
tuamques. 


8 f . Si  l’Induit  «cJ 
cordé  au  Roi  dans  les 
trois  Evéchet  , com- 
prend la  vacance  par 
rciiguatioa  eu  faveur. 


V ** 
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8 i.  Arreft  du Con- 


fcil  d’Ecit  du  Roi  , fur 
la  qucitioa  prcccdeutr. 


87.  Suite  de  ce  R e- 
ciieil  par  l’Indulc  de 
nomination  à l'Evêché 
d’Elnc  , & aux  Bénéfi- 
ces CoufiAoriaux  des 
Comtez  & Vigueries 
de  RouAÎUoii,  Confises 
& Ccrdaignc. 

S 8,  Autre  fuite  par 
l'Induit  d'Arras  , des 
deux  pour  les  Bénéfices 
de  Flandre  & autres 
pais , & de  celui  pour 
l'Evêché  de  Touruai. 


89.  Renvoi  à la  Col- 
lection des  Induits  de 
M.  Doujat. 


9 o.  Quel  eft  l‘ufa- 
ge  en  l'execution  des 
Induits,  & s'il  faut  plus 
de  formalité  pour  celui 
du  Parlement  , que 
pour  ceux  du  Roi. 


9 ri  Si  celui  qui 
veut  joüir  de  l'Induit 
du  Pape  , doit  obtenir 
Lettres  de  nomination 
du  Roi  , adreHees  à un 
Collatcur , pour  le  pre- 
mier Bénéfice  vacant. 
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naîcre  dans  l'execution  de  PInduIc  à ccc  égard,  le  Roi  s’en  eft 
déclaré  lui-même , par  l’Arreft  qu’il  a rendu  en  Ton  Confcil  le 
13.  Décembre  1670.  par  lequel  il  a ordonné  que  nulle  refigna- 
tion  des  Canonicats  des  Eglifes  Cathédrales  & Collegiales  des 
trois  Evêchez  ne  feroic  exécutée , fi  elle  n croit  faite  de  fon 
agréement,  & pour  juftifier  de  ce  Reglement,  j’ai  joint  en  cet 
endroit  l Arrcft  du  Confeil  le  Roi  y feanr. 

J’ai  enfin  conclu  ce  Recueil  par  où  finir  l’Imprcflion  faite 
de  l’cxprés  commandement  du  Roi  en  l’année  1670.  par  Sc- 
bafticn  Mabre-Cramoify  , qui  fonc  les  Induits  pour  la  nomi- 
nation à l’Evêché  d’Elne,  & aux  Bénéfices  confiftoriaux étant 
dans  les  Comtez  Vigueries  de  Roufiillon,  Conflans  & Cer- 
daigne , que  j’ai  pareillement  accompagné  d’une  vetfion  Fran- 
çoise & de  pareilles  Notes  en  marge. 

J’ai  mis  enfuitc  celui  pour  la  nomination  à l’Evcché  d’Ar- 
ras, les  deux  pour  les  Bénéfices  confiftoriaux  & autres  aïant 
Convcnt  & Communauté,  firuez  dans  l’étendue  des  Conquê- 
tes du  Roi,  au  dedans  des  limites  qui  doivent  être  réglez  en- 
tre les  Commifïaires  des  deux  Rois  pour  les  Païs-Bas , j’ai 
fini  par  celui  pour  l’Evêchc  de  Tournai. 

Que  fi  le  Leétcur  veut  avoir  une  connoifTance  plus  parfaite 
des  mêmes  Induits  , qu’il  confulte  la  Collc&ion  qu’en  a faite 
Monficur  Doujat,  Profefïcur  Roïal  ês  Saints  Decrets,  & qui 
a tant  mérité  du  Public  par  les  dottes  & curieufes  DifTerta- 
tions  Canoniques  qu’il  a fait  imprimer,  qu’elles  lui  ont  acquis 
une  place  honorable  dans  l’Academie  Françoifc,  dont  il  eft  au- 
jourd'hui le  JDoïcn. 

Pour  ce  qui  eft  de  l’ufage  & de  l’execution  des  Induits,  com- 
me celui  du  Parlement  eft  une  grâce  expectative,  & un  man- 
dement pour  pourvoir  reçu  en  Fiance,  éc  qui  n’cft  que  pour  les 
Bénéfices  qui  viendront  à vaquer,  il  y faut  obfcrver  un  peu 
plus  de  formalité  pour  y affujetir  les  Ordinaires,  qu’à  l’égard  des 
Induits  de  nominations  du  Roi. 

Car  premièrement  il  faut  obtenir  les  Lettres  du  Roi  adref- 
fccs  à un  Evcque,  Abbé  , Prieur , ou  Chapitre,  qui  ait  nombre 
de  Bénéfices,  & du  moins  jufqucs  au  nombre  de  dix,  fous  le 
nom  de  l’Officier  du  Parlement , s’il  eft  Clerc,  & veut  jouir 
lui  -mémo  de  la  grâce,  ou  fous  le  nom  d’un  autre  Clerc, fecu- 
licr  ou  régulier  par  lui  nommé,  par  lefquelles  il  foie  mande 
par  le  Roi  au  Collatcur,  de  conférer  au  nommé  le  premier  Bc- 
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ucficc  qui  viendra  à vaquer  étant  en  fa  difpolition. 

Les  lettres  d’Indulc  ainfi  obtenues  en  la  grande  Chancel- 
lerie, bien  & dûment  fccllccs  & expédiées,  il  les  faut  faire 
lignifier , & en  laifier  copie  au  Collatcur  pour  lui  lier  les 
mains  ,&  l’obliger  de  conférer  à l’Indultaire  le  premier  Béné- 
fice vacant. 

Car  les  lettres  d’Indult  non  fignifiées,  comme  d'autres  man- 
demens  & grâces  cxpe&ativcs,  ne  lient  point  les  mains,  & 
n’engagent  point  lo  Collatcur,  à fatisfairc  à l’Induit,  avant 
qu*il  en  ait  la  connoifiance  par  la  lignification  à lui  faite,  par 
laquelle  feule  il  peut  êcre  inftruit  de  l’obligation  qu’il  a de  con- 
férer. 

C’eft  ainfi  qu’apres  la  lignification  faite,  non  feulement 
l’obligation  de  conférer  à l'Indultaire  paflc  en  la  perfonne 
du  Collatcur-,  mais  même  clic  elt  comme  rcali fcc  fur  la  pre- 
laturc,  en  forte  que  le  Prélat  étant  decedc  avant  l’obligation 
aquitéc , le  fuccdïcur  en  la  dignité  demeure  obligé  de  l’aqui- 
ter,  comme  une  dette  de  la  prélaturc. 

Neanmoins  quoi  que  par  les  Bulles  d’Indult  le  ÇoIIatcur 
ne  puifle  être  chargé  que  d’un  feul  Induit  en  fa  vie , il  peut 
être  chargé  de  fon  chef  d’un  nouvel  Induit,  & tenu  d'aquiter 
celui  de  Ion  prcdecelfcur , l’un  & l’autre  fucceiîivcmcnt , félon 
la  datte  de  l’obligation,  & delà  foûmifiion  contra&éc  par  la 
lignification,  & la  réception  des  lettres  d’indu Ir. 

Comme  l’Induit  cft  une  grâce,  un  privilège  & une  concef- 
fion  gracicufe , dont  ne  fe  fert  qui  ne  veut,  quoi  que  l’Induit 
foit  bien  & dûment  lignifié  au  Collateur,  il  n'eft  pas  obligé 
de  l'aquiter,  fi  l’Indultaire  n’en  fait  la  rcquifition. 

Et  avant  la  requifition  , le  Prélat  conféré  à qui  il  lui  plaîc, 
mais  fous  le  cas  & la  condition  de  la  rclolubilité  de  la  colla- 
tion , fi  dans  les  fix  mois  l’Indultaire  en  fait  la  rcquifition,  com- 
me il  s’obfcrve  à l’égard  des  Graduez  & autres  aïant  grâces  cx- 
pc&acives. 

Que  fi  Collatcur  ordinaire,  apres  la  rcquifition  qui  lui  eH: 
faite,  refufe  de  pourvoir  l’Indulcairc , il  a droit  de  recourir 
aux  CommifTaircs  deleguez  , & aux  Exécuteurs  de  l’Induit 
nommez  par  icelui , qui  donnent  des  provifions  à l’Indultaire 
d’autorité  Apoftolique,  en  vertu  dcfqucllcs  il  a droit  de  fe 
mettre  en  pofleflion  , ôc  de  former  complainte  pour  railon  du 
Bénéfice. 


91  Les  lettres  d'In- 
dulr  doivenr  être  ligni- 
fiées au  Collateur, pout 
l'obliger  i l'execution 
de  l'iuduit. 


9).  La  feule  lignifi- 
cation de  l'Induit  lie 
les  mains  au  Collateur, 
Si  l'engage  à couler  cr 
i l'Indultaire. 


94.  La  lignification 
étant  faite  , non-feule- 
ment le  Collateur  en 
demeure  charge  , mais 
même  le  Bénéfice. 


9f.  Le  Collateur 
chargé  de  l’Induit,  de 
fon  chef  efl  obligé  d'ac- 
quiter  l'Induit  de  fon 
Prcdcccflcur,  s’il  ne  l’a 
été  de  fon  vivant. 


9$.  Après  l lndult 
lignifié  , l’Indultaire 
doit  requérir  le  Beucfi- 
cc  vacant. 

9 7*  Avant  la  requi- 
lîtion,  le  Collateur  con- 
féré à qui  il  lui  plaît  j 
mais  fa  collation  cil  re- 
foluc,  lî  l'Indultaire  re- 
quiert dans  les  fix 
mois. 

9 g-  Au  refus  du 
Collateur  ordinaire  de 
conférer  i l'Indultaire, 
les  Exécuteurs  de  l'in- 
dulc  lui  donnent  des 
provifions. 


Tt  iij 


99»  QoMs  font  les 
Exccuteuis  nommez 
dans  la  Bulle  de  Paul 
III. 


100.  Quels  font  les 
Exécuteurs  nommez 
par  la  Bulle  d'Indult 
ampliatif  du  Pape  Clé- 
ment IX. 

101.  Que  tous  ces 
Exécuteurs  ont  pouvoir 
folidairemrnt  & divife- 
mc»t , par  eux  ou  par 
leurs  Vicaires. 

loi.  C'cft  à faire  au 
Roi  & à fes  Officiers 
de  maintenir  fes  Sujets 
en  la  pofiefiiou. 


ioj.  Meilleurs  du 
grand  Confcil  font  Ju- 
ges du  poflcffbirc  des 
Bénéfices  requis  par 
les  Iudulraircs, 

104.  Les  Notes  mi. 
fes  en  marge  des  In- 
duits marquent  fu/fi- 
famment  leurs  diffé- 
rences , & leurs  Am- 
pliations. ■ 


* 10  j-.  Toutes  fortes 

de  Collarcurs , mimes 
ceux  de  l’Ordre  de 
Cluny  , font  fujets  à 
l’Induit  du  Parlement. 


soé.  Mc/fi  cnrs  les 
Cardinaux  Coliateurs 
«■n  Fiance,  font  fujets  à 
1 Induit  du  Parlement. 
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Et  ccs  Exécuteurs  dénommez  dans  l’ancien  Induit  du  Pape 
Paul  III.  font  l’Abbé  de  Saine  Magloire  de  Paris  , aujourd’hui 
1* Archevêque,  par  l’union  de  ccrce  Abb.iïe  à l’ Archevêché»  l’Ab- 
bé de  S.  Vi&or,  & le  Chancelier  de  l’Univerfité. 

Et  par  l’Induit  ampliatif  du  Pape  Clément  IX  font  nommez 
pour  Exécuteurs  les  Abbez  de  Saine  Denis,  & de  Saint  Ger- 
main des  Prcz,  & le  grand  Archidiacre  de  i’Eglife  de  Paris. 

Et  ont  tous  lcfdics  Exécuteurs  droit  fohdaircment  &:  divifc- 
ment  de  conférer  d autorité  Apoftoliquc,  par  eux  , ou  par 
leurs  Grands-  Vicaires,  les  uns  en  i’abfencc  des  autres,  & de 
maintenir  de  la  même  autorité  les  pourvûs. 

Mais  neanmoins  quand  l’cxccution  pafle  en  contention,  6C 
qu’il  y a complainte  formée  pour  railon  du  pofïcflbire  , comme 
c’eft  au  Roi  feul  &C  à fes  Officicfs  de  juger  du  poficflbicc,  & de 
maintenir  les  fujets  dans  le  repos  & la  tranquillité  de  la  pof. 
feûion. 

Mdlîeurs  du  Grand  Confeil  ajfant  vérifie  lefdits  Indulcs, 
font  établis  Juges  par  attribution  , & par  les  Lettres  Patences 
du  Roi,^>our  la  difcuffion  du  poflefloire  des  Bénéfices  ainh  re- 
quis. 

L’on  n’a  pas  crû  ctre  obligé  de  marquer  en  détail  la  dif- 
férence qu’il  y a encre  l’ancien  Induit  du  Pape  Paul  1 1 1. 
& celui  du  dernier  Pape  Clément  IX.  & en  quoi  confifte  l’am- 
pliation du  dernier,  étant  fuififamment  expliquées  dans  les 
Notes  marginales  , qui  font  . inferez  dans  ce  Recueil  avec  lef- 
dires  Notes  en  marge,  qui  donnent  une  connoiÆancc  fuffifancç 
de  ccs  différences  & de  leurs  ampliations. 

Il  ne  refte  qu’une  chofc  à obfcrver,  quieft  que  toutes  for- 
tes de  Coliateurs,  aïant  au  moins  dix  Bénéfices  en  leur  colla- 
tion, font  fujets  à l’Induit,  meme  ceux  de  l’Ordre  de  Cluny, 
qui  y font  particulièrement  dénommez  , commme  aïant  be— 
foin  d’une  Note  plus  fpcciale,  pour  les  privilèges  & les  avan- 
tages tout  particuliers  qu’ils  ont. 

Et  même  Meffieurs  les  Cardinaux  de  l’Egüfc  Romaine  Col- . 
lateuis  en  France,  quoi  qu’ils  fcmblcnt  avoir  été  exceprcz  par 
l’Induit  de  Clément  I X.fur  le  fondement  d’un  Bref  du  Pape 
Paul  III.  qui  ne  fc  trouve  point,  & qui  n’auroic  pu  même 
diminuer  à cet  égard  la  grâce  accordée  au  Roi , après  l’accepta- 
tion qu’il  en  auroit  faite  fans  cette  reftri&ion , & cette  excep- 
tion. 


Jur  r Inventaire  des  Induits , &c.  35J 

Et  quoique  l’Induit  du  Pape  Gicment  IX.  foie  une  Ampliation 
de  celui  du  Pape  Paul  1 1 1.  neanmoins  eu  égard  aux  grâces  ac- 
cordées dans  le  même  temps  te  par  le  même  Pape  au  Roi  de 
Pologne,  & à d’autres  particuliers  Orateurs,  la  grâce  en  pou- 
voit  te  devoir  être  plus  étendue  en  deux  ou  trois  manières. 

La  première  dans  le  pouvoir  & la  faculté  , qui  pou  voit 
te  devoit  être  donnée  aux  Collateurs  ordinaires , Se  à leur  re- 
fus aux  Exécuteurs  de  l’Induit , de  conférer  les  Bénéfices  regu- 
liersô£  Conventuels,  pourvu  qu’ils  ne  fuflent  point  clcâ:ifs,& 
à la  nomination  du  Roi,  en  Commande  nouvelle,  à la  charge 
de  réparer  les  lieux,  te  fous  les  conditions  portées  dans  l’Induit 
accordé  au  Roi  de  Pologne,  te  à d’autres  Collateuiÿ  dans  le 
même  tems. 

Et  pour  en  juftifier  d'autant  plus,  j’ai  joint  en  cet  endroit 
l’Induit  accordé  par  le  Pape  dernier  Clement  I X.  au  Roi  de 
Pologne , 'pour  la  difpoficion  des  Bénéfices  dépendans  de  fes 
Abbaïes,  que  j’ai  pareillement  traduit  en  nôtre  Langue  , te 
emploie  en  ce  Recueil  avec  des  Notes  marginales , pour  l’intel- 
ligence d’icelui , qui  ne  fera  pas  trouvé  indigne  d’avoir  place 
en  ce  Recueil  d’induits  accordez  au  Roi , ou  à fa  recomman- 
dation, étant  vraiment  roïal , te  accordé  à une  perfonne  roïalc 
qui  pourra  fervir  de  modelé  à tous  les  autres  accordez  extraor- 
dinairement aux  Collateurs  ordinaires. 

J’ai  crû  neanmoins  qu’il  ne  feroit  pas  inutile  d’obfcrvcr  en 
cet  endroit  par  forme  d’avis,  que  dans  l’Induit  accordé  au 
Roi  de  Pologne,  te  dans  ceux  accordez  extraordinairement  à 
<Tautres  Collateurs  ordinaires,  il  n’eft  parlé  que  du  pouvoir 
&e  de  la  faculté  de  donner  en  Commande  les  Bénéfices  Régu- 
liers, te  n’eft  rien  dit  de  la  Collation  ou  prefentation  des  Bé- 
néfices Séculiers,  comme  des  Cures,  p<îur  les  conférer  libre- 
ment te  hors  toutes  fortes  de  préventions  dans  les  fix  mois  du 
Concile  de  Latran,  ce  qui  cft  neanmoins  la  partie  la  plus  fa- 
vorable dans  les  Induits,  comme  les  rappellant  te  les  rédui- 
sant à cet  égard  au  droit  commun. 

Et  pour  prévenir  te  pourvoir  en  quelque  forte  à ces  man- 
quemens,  il  feroit  bon  d’obtenir  des  ampliations  defdits  In- 
duits , où  l’on  emploierait  non  feulement  les  mots  de  difpofer 
& de  conférer  , ou  de  prefenter  aux  Bénéfices  feculiers  » mais 
encore  ceux-ci  , librement  licitement , comme  ils  font  cm. 
ploiez  dans  les  anciens  Induits. 


Ï07.  L'Induit  accor- 
dé au  Parlement  par 
Clement  IX*  pouvoir 
être  plus  étendu  en 
deux  ou  crois  maniérés. 


lop.  La  première, 
pour  le  pouvoir  de 
mettre  les  Bénéfices  ré- 
guliers , de  Titre  en 
Commande,  à la  char- 
ge des  réparations , i 
l'exemple  d'autres  In- 
duits concédez  en  me- 
me rems. 


109*  Pourquoi  on  a 
emploie  dans  ce  Re- 
cueil , l'Induit  accordé 
au  Roi  de  Pologne,  a- 
vcc  la  meme  Note,  <Sc 
pareille  Vctlîou  qu'au 
precedent. 


11  o*  Avis  pour  l’am- 
pliation  de  divers  In- 
duits accordez  extra- 
ordinairement. 


4 


ni.  Formule  de 
l’ampliation  pour  la 
Collation  Bc  pFefeuta- 
tion  des  Bénéfices  lè- 
culiers  & réguliers,  qui 
feroit  la  focondc. 


J Ji-  Cette  formule 
eft  co.npofée  de  l'In- 
duit du  Cardinal  de 
Lorraine^  de  pluficuia 
autres. 


# \ 

’ 


îtj.  Obfervarîons 
fur  l'Induit  du  Cardi- 
nal de  Lorraine , con- 
féré avec  celui  du  Car- 
dinal de  Richelieu.. 


1 1 4 Li  troifiéme, 
dans  le  pouvoir  de  con- 
férer aux  fccuiiers  les 
Bénéfices  réguliers  pro 
cupuntt  pro'ittri  , fous 
la  condition  de  faire 
profeffion. 


t»  y.  te  Pjpc  Clé- 
ment IX.  l'a  ainli  ac- 
corde au  Roi  dans 
l'Induit  ampliatif  de 
Mets  , Toul  & Ver- 
dun* 

ti4 . tjfage  en  l’exe- 
suu on.  des  Induit#  de 
. nomination  accordez 
an-RpL. 
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Et  particulièrement  dans  celui  accordé  en  Tannée  1 j'jol 
par  le  Pape  Clément  VII.  au  Cardinal  de  Lorraine,  rapporte 
dans  le  Recueil  des  Induits  de  Monfieur  Doujat,  en  ces  termes, 
OU  autres  fcmblablcs  : rOt‘  tant  tua  ordinarix  , cjuam  sîpojloltcx 
authoritxte  providcrc , conferrc  , (T  de  illis  etiam  dijponerc  libéré  (5P 
licite  pojjis  (T  valeas  : Ce  qui  emporteroie  non-fculemcnt  le 
pouvoir  de  conférer,  & de  prefemer  aux  Bénéfices  feculiers  & 
réguliers  indifféremment , mais  encore  Tans  crainte  d'aucune 
prévention  dans  les  fix  mois  du  Concile  de  Latran  , & en  cela 
feroit  la  fécondé  ampliation  des  Induits. 

Et  à l'égard  de  l’ampliation  de  ces  Induits,  il  y a cette  oh- 
fervatiot^  à faire,  que  quelque  ctenduc  que  Ton  ait  donné  à 
celui  du  Cardinal  de  Richelieu,  qu’il  n’cft  point  fi  étendu  que 
celui  du  Cardinal  de  Lorraine,  qui  exclut  toutes  fortes  de  ré- 
ferves  Apoftoliqucs,  pour  charges,  offices  & fondions  de  Cour 
de  Rome,  commcnfabihté  & domcfticicc  de  Cardinaux  & des 
Papes  mêmes , & encore  la  vacance  In  çtiria , avec  pouvoir  de 
conférer  dans  Rome,  ou  du  moins  d’agrccr  les  pourvus , ce  qui 
ne  s’accorde  que  très,  rarement;  mais  peut- erre,  nes’eft-on 
pas  mis  en  peine  d'emploïer  dans  l’Induit  du  Cardinal  de  Ri- 
chclicu  toutes  ces  daufes,  parce  qu’il  ne  devoir  pas  refider  à 
Rome,  aïant  un  meilleur  porte  en  France,  &.  pour  marquer  ces 
différences,  je  joindrai  en  cet  endroit  ces  deux  Induits,  avec 
La  verfion  Françoife,  & des  Noces  marginales. 

La  croifiémc  ampliacion  feroit  donc  dans  le  pouvoir  & la 
faculté  qui  devoir  êcre  aurti  accordée  aux  Ordmaiics,  conférant 
aux  Indulcaires  nommez  , ou  à leur  refus  aux  Exécuteurs  de 
l’Induit,  ou  aux  Collateurs  ordinaires  qui  confèrent  par  In- 
duit , de  conférer  les  Bçncfiecs  Réguliers  fimples,  non  Conven- 
tuels , aux  Indultaires  feculiers  , à la  charge  & condition  de 
Ce  faire  Religieux,  prendre  l’habit  , Sc  fane  profdfion  dans 
Tan.  4 

C’ert  ainfi  que  le  meme  Pape  Clement  T X.  Ta  accordé  au 
Roi  dans  la  nomination  des  Bénéfices  Réguliers  écant  dans 
les  trois  Evcchcz  de  Metz,  Toul  Sc  Verdun,  & ces  deux  ou 
trois  cas  obmis  dans  L’Induit  menteroicnc  bien  une  nouvelle 
Ampliation. 

Pour  ce  qui  cft  des  Induits  de  nomination  aux  Evcchcz, 
Abbaïes  &,  Prieurcz  Conventuels,  & autres  Bénéfices  accordez 
au  Roi  par  les  Brefs  des  Papes  Alexandre  VII.  Clement  IX.  & 

Innocent 
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Innocent  XI.  l’cxccution  en  dépend  de  la  pure  libéralité  du 
Roi. 

Ec  quand  les  Bénéfices  fujets  à la  nomination  du  Roi 
viennent  à vaquer,  il  faut  fe  pourvoir  pardevers  le  Roi, 
pout  en  obeenir  fes  Lett.es  de  nomination  en  titre  8c  en  réglé, 
ou  en  commande  , félon  l’état  8c  la  condition  des  Impetrans, 
& des  Bénéfices  vacans. 

Ec  en  confequence  de  la  nomination  du  Roi , 8c  de  la  re- 
commendation de  la  perfonne  nommée,  il  faut  fc  pourvoir  en 
Cour  de  Rome,  pour  obtenir  des  Bulles  de  nouvelle  Com- 
mende  ou  en  titre,  félon  le  tac  des  Bénéfices,  la  qualité  8c  la 
condition  des  perfonnes  nommées. 

Et  dans  l’execution  de  ces  Induits  , paiticulierement  pour 
les  Bénéfices  des  Villes,  Territoires  8c  Diocefcs  de  Metz, 
Toul  8c  Verdun,  les  avantages  du  Roi,  de  fon  Etat  8c  de 
Ion  Roïaumc  étant  confervez  par  le  choix  qu'il  fait  de  per- 
fonnes affc&ionnces  à fon  fervice , pour  les  établir  dans  un 
païs , ou  la  malignité  de  l’air  du  voifinage  pouvoir  alxerer  les 
affrétions. 

Les  Officiers  de  Cour  de  Rome  y trouveront  même  leur 
dcfinterefïcmenc  tout  entier , dans  les  païemens  plus  certains 
8c  plus  aflurez  des  droits  d’Annatcs,  Componendcs , 8c  frais 
de  Bulles-,  qui  ne  fc  pourront  plus  éluder,  comme  il  fe  faifoit 
auparavant , par  des  démiffions  faites  és  mains  des  Tournaircs, 
par  anticipation  de  la  vacance  d’une  more  prochaine  dans  les 
mois  du  Pape  8c  autres  mois. 

Car  en  effet  le  Chapitre  de  l’Eglifc  Cathédrale  de  Toul,, 
depuis  les  Induits  accordez  au  Roi,  aïant  prétendu  admettre 
des  démiffions,. 8c  la  Trcforcrie  de  ladite  Eglife,  8c  un  Cano- 
nicat  aïant  vaqué  par  le  dccés  de  Mc  Gérard  Henri  au  mois* 
de  Janvier  de  l’année  i6yo.  réfervé  à fa  Majeftc  : Le  Roi 
en  aïant  pourvû  Mc  Jean  d’Haraucourt  Prêtre  du  Dioccfc  de 
Toul  : 8c  le  Chapitre  fur  la  démiffion  d’Henri  faite  en  fes  main» 
au  meme  mois,  en  aïant  pourvu  Mc  Gérard  Fouraii  8c  du  Paf. 
quier:  La  complainte  en  aïant  cté  portée  au  Grand  Confeil, 
par  fes  Arrefts  des  20.  8c  28.  Avril  i6yi.  Fouraii  8c  dm 
Pafquicr  maintenus  en  la  pofleffion  8c  joüiffance  des  Cano^- 
nicats  8c  Treforcric  vacans } 8c  fait  defenfes  à d'Haraucourc: 
de  les  troubler. 

• *•  V m 


1 1 7.  La  vacance  des 
Bénéfices  fujets  à la  no- 
mination du  Roi  arri- 
vée , il  fauc  obtenir 
Lettres  de  nomination 
du  Roi. 

U 8.  Sur  la  nomina- 
tion du  Roi , il  fe  faut 
pourvoir  en  Cour  de 
Rome  , pour  obtenir 
des  Bulles  ou  en  T.trc 
ou  en  Commcndc. 

119.  L’Induit  du 
Roi  pour  L-s  Bénéfices- 
des  trois  Evcchez  de 
Mets,  Toul  & Verdun, 
doit  fervir  pour  rem- 
plir fes  Eglifcs  de  fujets- 
aifc&iouncz  au  Rot. 


• ii  o.  Les  intérêts- 
des  Officiers  de  Cour 
de  Rome  confctvcz' 
dans  l’cxccution  de  ces 
Induits,  en  retranchant 
les  démiffions  faites- 
es  mains  des  Chapitres 
ou  Tournaircs  dans  les 
mois-tefervez. 

ni:  Etpofîtton  de 
la  conteftation  plaidée 
au  grand  Confeil  à ccrî 
égard  , Sc  de  l'Àrrcft'- 
intervenu  fur  icelle. 


lu.  Lettres  Paten- 
tes du  Roi  décifives  de 
cette  contelfation,  por- 
tant défenfes  d’admer- 
rtc  les  déminions  dons 
les  mois  rcfeircï. 


ixj.  Les  Lettres  pa- 
tentes portent  cadàtion 
des  Arrefts  du  grand 
Confeil. 


114.  Remife  de  la 
Déclaration  du  Roi  cn^ 
cet  endroit,  Sç  défenfe* 
du.droit  du  Roi. 


I tf . Raifons  de  ce 
droit  acquis  au  Roi.de 
ne  pouvoir  être  éludé 
par  des  dcmillions  , & 
des  relignations  faites 
en  les  mois. 


Iiff.  Moïens  d’évi- 
ter les  mauvais  com- 
merces dans  la  Colla- 
tion des  Bénéfices  va- 
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Comme  le  Roi  avoir  déjà  déclaré  les  intentions  à l’égard 
des  relignations  en  faveur  faites  en  fes  mois  en  Cour  de  Rome, 
qu’il  ne  vouloir  point  erre  valables  fans  Ion  agréement.  Le 
Pape  s’étant  meme  lié  les  mains,  & comme  interdit  tout  pou- 
voir de  les  admettre  par  fes  Induits,  par  lcfquels  il  ne  s’écoit 
réfervé  que  la  feule  vacance  In  curia,,  pour  ôter  toute  occa- 
fion  de  douter  à cet  égard  , même  au  cas  des  dcmiüions entre 
les  mains  des  Chapicrcs  ou  de  leurs  Tournaircs  faites  en  fes 
mois. 

Il  auroit  enfin  déclaré  fa  volonté  conforme  au  droit  qui  lui 
ctoit  accordé  par  les  Induits,  par  fes  Lettres  Patentes  du  14. 
Aouft  do  l'année  1671.  par  lefquelles , en  calfant  les  Arrcfts 
du  Grand  Confeil  qui  auroient  maintenu  Fourail  & du  Paf. 
quicr , pourvûs  fur  les  demiffiems  admifes  par  le  Chapitre; 
il  auroit  maintenu  d’Haraucourt,  &c  fait  défenfès  aux  Chapi- 
tres des  Eglifcs  des  Diocefcs  de  Metz,  Toul  Verdun  d’ad- 
mettre des  démiftions  dans  les  mois  réfervez:  & au  Grand  Con- 
fèil  d’y  avoir  aucun  égard. 

Et  pour  ne  lailfcr  aucun  doute  dans  ces  cas  de  vacance  par 
mort  ou  par  démilfion  dans  les  mois  réfervez  au  Roi , du 
droit  Sc  du  pouvoir  appartenant  à cet  égard  à fa  Majcftc  ; j’ai 
mis  fit  inféré  en  cct  endroit,  &c  dans  la  fuite  des  Induits  ac- 
cordez au  Roi,  l’Arreft  du  Grand  Confeil,  & la  Déclaration 
de  fa  Majcftc  y vérifiée  , laquelle  ne  contient  rien  que  de  con- 
forme aux  droits  ordinaires  du  Roi. 

Car  par  les  Indulcs  le  Pape  aïant  accorde  au  Roi  le  droit 
de  Patronage  & de  nomination  des  Canonicats  & autres  Bé- 
néfices réfervez  au  Pape  en  fes  mois , ce  droit  cft  devenu  un 
Patronage  roïal , provenant  de  la  fondation  & dotation  des  E- 
glifes,  félon  qu’il  cft  même  qualifié  par  l’Induit  accordé  au 
Roi  pour  l'Evêché  d’Elne,  & autres  Bénéfices  des  Cointcz  & 
Vigucries  de  Rouflillon,  Conflans  & Cerdaigne  , dont  la  na- 
ture cft  telle,  comme  d’un  droit  ou  d'une  grâce  Roïale,  qu'elle 
ne  peut  être  ciudce  par  quelque  difpofition  que  ce  foit,  pré- 
vention, dévolution,  ou  concours,  parce  que  le  Roi  n’a  ni 
Supérieur  ni  Compagnon. 

Et  d’autre  parc  la  difpofition  des  Bénéfices  dans  les  mois  du 
Pape  & Apoftoliques,  fe  faifant  en  France  par  le  Roi,  dans 
la  pureté , la  gcncroûcc  , & la  magnificence  qui  accompa- 
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gnent  .toutes  {es  avions  roïalcs,  l’on  évitera  l’occafion  de  cer- 
tains commerces  ic  avances  qui  Ce  faifoienr  aux  Officiers  de 
Cour  de  Rome,  pour  Ce  procurer  l’avantage  de  la  collation  de 
.ccs  Bénéfices. 

Car  comme  ces  Bénéfices  vaquoient  dans  des  mois  libres 
& affcébcz  à la  collation  particulière  du  Pape,  hors  la  crain- 
te des  préventions  des  Ordinaires  ; l’on  en  éxigeoit  plus  har- 
diment & plus  apurement,  &:  la  conclufion  s’en  faifoir  toujours 
au  plus  offrant  & dernier  enchcriffeur,  hors  la  connoiffancc 
du  Pape  fouverain  Collarcur. 

C'eft  ce  qui  pourroir  obliger  le  Pape  de  donner  le  même 
Induit  au  Roi,  pour  la  nomination  des  Bénéfices  dans  les  pais 
&C  Duché  de  Bretagne,  & Comté  de  Provence,  que  Ion  ap- 
pelle des  pais  d’obcdicnce  , dans  les  mois  réfervez  au  Pape, 
parles  réglés  de  Chancellerie  Apoftoliquc,  en  obligeant  ies 
nommez  par  le  Roi  de  prendre  des  Bulles  fur  les  nominations 
roïalcs  dans  les  fix  mois,  en  pai'ant  les  droits  de  la  Chambre 
Apoffoli  que. 

Et  le  pape  & Tes  Officiers  y confervcroient  autant  8 c plus 
qu’auparavant  leurs  avantages  d’honneur  , de  foumiffion  & 
d’utilicé  tout  enfcmble  j Car  le  Roi  y nommant  d’autho- 
riré  Apoftoliquc,  & pour  ainfi  dire  pour  le  Pape  , l’Obcdien- 
ce  dûë  au  Pape,  n’y  feroie  pas  moins  confcrvcc,&  futilité 
de  Tes  Officiers,  par  le  paiement  des  droits  dûs  à la  Cham- 
bre Apoftoliquc,  en  prenant  des  Bulles  fur  la  nomination  du 
Roi. 

Car  en  effet  l’on  ne  peut  donner  trop  de  pouvoir  &c  trop 
d’avantage  dans  la  difpcnfarion  des  Bénéfices , dans  les  païs 
d’obedience  , à un  Roi  qui  par  Tes  fecours  & Tes  alfiftanccs 
continuelles  rendues  à l’Egliîe  Romaine  & au  Saint  Siège 
Apoftoliquc , a mérité  les  grâces  & les  faveurs  de  i’Eglife 
même.  • 

Puifqu’il  en  ufc  avec  tant  de  prudence , & tant  de  modé- 
ration, dans  l’execution  des  pouvoirs  qui  lui  font  conférez  par- 
le Saint  Siège  Apoftolique , & qu’il  travaille  avec  tant  d’ap- 
plication à procurer  à l’Eglifc  Gallicane  fa  première  pureté, 
& à fes  Mmiftres  le  repos  àc  la  tranquilité  dans  l’affiduité  de 
leurs  fonctions  & de  leurs  miniftcrcs. 

En  les  déchargeant  des  penfions  impofées  par  une  coieran- 
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cans  dans  les  mois  du 
Pape. 


la  7.  La  liberté  de 
la  Collation  ezpofoii 
les  Bénéfices  ainfi  va- 
cans  i un  commerce 
plus  aflüré. 


II*.  Le  Pape  pour- 
rait accorder  la  même 
grâce  au  Roi , pour  les 
Bénéfices  du  Ducbéde 
Bretagne  & Comté  de 
Provence  , dans  fc* 
mois. 


1x9.  ^:s  droits  du 
Pape  8t  de  Tes  OÆciers 
y feroient  égalcmcuf 
confèrtcz. 


I30.  Le  Roi  a bien 
mérité  Tes  grâces  SC 
fes  faveurs  par  fes  con- 
tinuels fecours  , St  Cea 
afiiflance?  données  i 
l'Eglife  & au  Sait* 
Siégé  Apoftoliquc. 

1 1 1>  Soins  8c  appli- 
cations du  Roi  , pour 
procuier  le  repos  8c  la 
tranquillité  i l'Eglife, 
8c  i fes  Miniftres  daua 
leurs  fonéliuus. 


iji,  Déclaration  du 
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Roi  pour  la  décharge 
des  pci. fions  fur  les  Cu- 
irs & les  Canonicacs 
des  Eglifes  Cathedra- 
ics  & Collegiales. 


<]).  Avis  au  Roi 
pour  l'augmentation 
des  port  ois  congrues 
i cent  crus  par  tout  le 
Kojaume. 


«34.  Rfglemens  des 
portions  congrues  , i 
l’exemple  de  celui  des 
perdions. 


Ijf.  Dan*  le  Re- 
glement des  portions 
congrues , les  Gbits  Si 
Fondations  icfcrvcz 
aux  Curez  , & non  les 
vertes  dixmes , Si  no- 
valcs. 
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ce  &:  une  connivence  blâmable  fur  leurs  Bénéfices,  6c  leur 
procurant  une  fubfi fiance  honnête  par  les  Rcglcmenj  qu’il 
a Faits  pour  la  déchargé  des  penfions  fnr  les  Cures,  & les  Ca- 
nonicats  des  Eglifes  Cathédrales  & Collegiales,  donc  les  dé- 
clarations uniformes  ont  etc  vérifiées  dans  tous  les  Parlcmcns 
de  France. 

Car  enfin  ces  Rcglcmens  fi  neccfiaires  pour  les  penfions, 
rendus  uniformes  dans  rous  les  Parlcmcns  de  France  , feroicnc 
efpcrcr  que  le  Roi  porteroit  encore  fa  prevoïancc  roïalc , juf- 
qu’à  rendre  le  Reglement  des  pottions  congrues  uniforme 
dans  tout  le  Roïaume,  pour  éviter  ces  diftra&ions  de  r ef- 
fort , 6c  ces  choix  affe&cz  de  Juges  plus  ou  moins  favora- 
bles pour  l’augmentation  ou  la  rcfiri&ion  des  portions  con- 
grues , 6c  qu’il  les  rcgleroic  par  tout  à la  Tomme  de  trois  cent 
livres. 

Et  dans  Téta bliflement  de  loix  fi  fûmes  6c  fi  falutaires, 
il  ne  fera  rien  fait  de  nouveau  , qui  n'ait  etc  déjà  prevu 
dans  les  Rcglemcns  des  penfions , que  j’ai  ajoûté  pour  mé- 
moire en  cet  endroit,  lors  qu’il  a etc  ordonné  à l'egard  des 
refignations  avec  referve  de  penfions  fur  les  Cures,  6c  Ca- 
nonicats  des  Eglifes  Cathédrales  & Collegiales,  que  non  feu- 
lement elles  ne  pourroient  excéder  le  tiers  des  revenus  -,  mais 
meme  qu’il  dcmcurcroit  toûjours  aux  Titulaires  chargez  de 
penfions  la  fomme  de  cent  ccus,  franche  6c  quitte  de  tou- 
tes charges  , fans  comprendre  le  cafuel  6c  le  creux  ou  de- 
dans de  l’Eglife  à L’egard  des  Cures,  6c  les  diftributions  ma- 
nuelles à l’égard  des  Canonicats , dont  le  refidu  , les  pen- 
fions pnïées  6c  aquittccs,  appaitiendroit  encore  aux  Titulai- 
res. 

L’on  pourroit  meme  encore  comprendre  dans  cette  refer- 
ve,&  dans  cette  exception  faite  en  faveur  des  Curez  pour 
leurs  portions  cbngruës  , les  domaines  chargez  d’Obics  6c 
de  Fondations,  comme  étant  dcftinëz  6c  plus  particulière- 
ment attachez  à un  fervice  attucl  6c  pcrfonncl  , dont  les 
Titulaires  Curez  demeurent  fculs  chargez  , 6c  l’on  rctranchc- 
roit  en  même  tems  toutes  ces  contcûations  trop  frequen- 
tes, pour  raifon  des  menues  6c  vertes  dixmes,  6c  dcsnovalcs, 
que  les  Curez  fcmblcnt  Ce  vouloir  ateribuer  par  un  droit  fpe- 
rial  6c  particulier  pour  leurs  fubfifiances,  en  les  retranchant 
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2c  la  portion  congrue , & les  delaifiant  aux  Dccim  atours  or- 
dinaires , comme  des  revenus  & des  anciens  fonds  de  l’E- 
glife. 

Et  neanmoins  l’on  pourroit  encore  accorder  aux  Pcrrtion- 
naircs,  outre  la  fomme  de  trois  cent  livres  de  portion  con- 
grue, les  menues  dixmes  des  croîts  des  bêtes  & animaux, 
& des  cours  ôc  maifons  , appcllces  pour  cette  raifon  dix- 
mes  domeftiques  , &c  plus  ordinairement  lainages  &c  char- 
nages  , comme  dixmes  purement  perfonnelles , attribuées  & 
plus  particulièrement  alignées  à l’adminiftration  des  Sacrc- 
mens,  &c  à un  fcrvicc  actuel  &:  pcrfonnel  rendu  aux  Parôif 
fiens  par  les  Curez. 

En  les  détachant  des  vertes  dixmes , qui  font  partie  des 
grofles  dixmes  & en  font  la  meilleure  portion  en  quelque 
pais,  & en  leur  donnant  encore  les  novalcs  des  terres  défrichées 
depuis  l’aflignat  de  la  portion  congrue  , comme  il  avoir  etc  fait 
dans  le  Reglement  des  Grands  Jours  de  Clermont,  en  rc- 
putant  les  novalcs  des  terres  défrichées  avant  l’afôgnat  de  la 
porcion  congrue , pour  dixmes  anciennes  & le  propre  fonds  de 
l’Eglife. 

Ainfi  & par  des  Reglemens  fi  faints  Se  fi  falutaires , l’E- 
glifc  étant  rétablie  dans  fon  repos  Se  fa  tranquilité  plus  an- 
cienne , Se  fes  mini  lires  déchargez  de  l’inquietude  de  recher- 
cher Se  fc  procurer  leurs  fubfiftances  nccefiaires  par  de  lon- 
gues fatigues  de  procez,  chacun  demeurant  attaché  à fon  de- 
voir, Se  à fes  fondions  ordinaires,  beniroic  les  foins  Se  la  pre- 
voïancc  d’un  fi  fage  Lcgillatcur,  Se  continucroit  fes  prières 
au  fouverain  Maître  des  Lcgiflatcurs,  qu’il  lui  plaife  étendre 
le  pouvoir  Se  l’authorité  de  nôtre  Auguftc  Monarque,  Se  l’e- 
xecution de  fes  Reglemens  dans  toute  l’étendue  de  fes  con- 
quêtes. 

Mais  enfin  le  Roi  en  a fait  le  Reglement  par  fa  Déclara- 
tion du  19.  Janvier  1686.  vérifiée  en  la  Cour  de  Parlement  le 
ii.  Février  fuivant,  contenant  cinq  chefs  de  difpofition  Se  ar- 
ticles : Le  premier , pour  la  taxation  de  la  porcion  congrue  à 
la  fomme  de  trois  cent  livres,  païablc  par  tous  les  Decimaceurs 
aux  Curez  Se  Vicaires  perpétuels  dans  route  l’écenduë  du  ftoïau- 
roc,  Terres  Se  Seigneuries  de  l’ObeïlTance  du  Roi. 

Le  fécond  , pour  la  rétribution  de  la  fomme  de  cent  cio- 
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i\6.  Augmentation 
de  la  pottion  congrue 
des  dixmes  domefti. 
ques  & des  novalcs  des 
tcircs  défrichées  de.  N 
puis  l’aflignat. 


1)7.  Les  vertes  dit- 
mes  Sc  les  novalcs  des 
terres  défrichées  avant 
l’aflîgnat  de  la  poifion 
congrue  détaillées  aux 
gior.  Dccimatcurs. 


ij8.  Vœu  commun 
pour  le  Roi  de  tous  les 
Mi  ni  (1res  de  lEglife 
pour  l’etenduë  de  (es 
Conqucftcs. 


139.  Déclaration  du 
Roi  du  19.  Janvier 
i486. pour  les  portions 
congrues  , diviféc  en 
cinq  chefs  & articles  j 
dont  le  premier  cft  la 
taxatiou  i la  fomme  de 
joo  liv.  par  tour  le 
Roïaumc  pour  tous  Ici 
Curez  & Vicaires  per- 
pétuels. 

i^o.  Article  ».  pour 
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la  rétribution  de  la 
l'omme  de  ito  lirres 
aux  Vicaires  temporels 
te  Secondaires. 


141.  Article  j.  pour 
la  décharge  te  franchi, 
lé  des  portions  con- 
grues, & rétributions 
des  Vicaires  & Sccon 
daires,  de  toutes  Déci- 
més ordinaires  & ex- 
traordinaires. 


141.  Article  4.  pour 
les  mêmes  portions 
congrues  & retribu  ions 
aux  Prêtres  ti  Vicaires 
commis  par  les  Dio- 
cefains,  en  cas  de  fe- 
queftre, interdiction  ou 
lufpcnlion  des  pour- 
ras. 


T 45.  Article  y.  Ré- 
tabliilèmcnt  de  la  Ju- 
rildidion  ordinaire  des 
Brillifs  te  Senécbaux 
pour  les  portions  , 3c 
en  cas  d’appel  tenvoi 
aux  Patlemens. 


i 


144.  Remarques  & 
observations  fur  la  Dé- 
claration des  portions 
congrues,  pour  l'exclu, 
lion  des  menues  & 
vertes  Dixmcs  pour  les 
Curez  & Vicaires  per- 
pétuels. 
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quancc  livres,  païable  par  les  mêmes  Dccimatenrs  aux  Vicai- 
res temporels  ou  Secondaires  établis  , ou  à établir  fuivant  îles 
Rcglemens  des  Archevêques  & Evoques  Diocefains  , poiH 
le  foulagemcnt  &c  le  fêcours  des  Curez  ou  Vicaires  perpé- 
tuels. 

Le  rroifième  , pour  la  décharge  & franchi  Te  des  portions 
congrues , & rétributions  des  V icaircs  &:  Secondaires  de  tou- 
tes charges  de  Décimés  ordinaires  & extraordinaires , païablcs 
par  les  mêmes  Decimateurs  Ecclefiaftiqucs , & fubfidiairement 
par  les  Decimaceurs  à ti:re  d’infcodacion , à raifon  des  parts  8 1 
portions  de  dixmcs,  que  chacun  poflede  dans  les  Parroiflès: 
ce  qu’ils  feront  obligez  de  régler  entre  eux  dans  trois  mois; 
finon  contraincs  folidairement  par  les  Curez  & Vicaires  perpé- 
tuels, temporels  & Secondaires. 

Le  quatrième,  que  la  fomme  de  trois  cent  livres  de  por- 
tion congrue  pour  les  Curez  & Vicaires  perpétuels,  &c  de  cent 
cinquante  livres  pour  leurs  Vicaires  & Secondaires  feront 
païces  de  même  force  à cous  les  Prêtres  commis  par  les 
Archevêques  &:  Evêques  Diocefains  en  cas  de  vacance  des 
Curez , par  mort  ou  autres  voies  de  Droit , ou  en  cas  de 
iequeftre  des  fruits , d’interdit  ou  de  fufpenfion  des  Pour- 
vus. 

Le  cinquième  article  cft  touchant  le  rctabliflcment  des  Ju- 
rifdi&ions  ordinaires  des  Baillifs  & Sénéchaux,  pour  la  con- 
noiflance  des  portions  congrues , & execution  provifoirc  des 
Rcglemens  par  eux  faits  fur  ces  matières,  nonobftant  oppofi- 
tions  & appellations  quelconques,  fur  fimple  Requête  joince 
avec  l’a&c  d’option,  & redu&ion  des  Curez  & Vicaires  per- 
pétuels , & l’abandonncmcnc  par  eux  fait  de  tout  ce  qu’ils 
poflèdent  des  fonds  de  l’Eglife,  hors  les  offrandes,  honorai- 
res & droits  Cafuels,  Obits  & fondations;  & en  cas  d’appel  Ce 
pourvoiront  aux  Cours  de  Parlement. 

Il  fauc  obfcrvcr,  qu’encore,  qu’il  ne  foit  point  parle  dans 
la  Déclaration  des  portions  congrues , des  menues  & vertes 
dixmcs,  qui  faifoient  auparavant  les  plus  frequentes  con- 
teftations  des  Curez  Sc  Vicaires  perpétuels,  qui  en  recla- 
raoiertt  la  pofTcflion  ; par  forme  de  légitime  & fubfiftance  pri- 
vilégiée ; iis  en  demeurent  neanmoins  exclus  , & ne  peu- 
vent prétendre  que  les  Novalcs  des  terres  défrichées  de- 
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puis  leur  aétc  d’option  de  redu&ion  ; de  la  referve  & I'cx- 
preflion  de  ccs  Novalcs  efl:  l’exclufion  de  tous  autres  fonds 
& droits , fans  qu'il  ait  écc  befoin  de  les  (peciftcr  davan- 
tage. 

Mais  dautant  que  l’execution  de  la  Déclaration  des  por- 
tions congrues  feroie  demeurée  illufoire  de  fans  execution  à 
l’égard  des  Eglifes  &.Parroiflcs,  dont  les  Cures  ctoient  unies 
aux  Chapitres  de  autres  Communautcz  Ecclefiaftiques,  que 
les  chefs  faifoient  deflervir  par  des  Vicaires  amovibles,  de 
où  les  Ordinaires  ctoient  dans  l’ufage  de  la  polTeflion  de  les 
faire  delfcrvir  par  des  Prêtres  de  Vicaires  amovibles  à volon- 
té : le  Roi  y auroit  pourvu  par  une  autre  Déclaration  de 
même  jour  de  datte  29.  Janvier  1586".  que  celle  des  portions 
congrues , de  qui  toutes  deux  ont  été  vérifiées  au  Parlement 
le  11.  Février  de  la  même  année. 

Par  laquelle  Déclaration  de  la  perpétuité  des  Cures  le  Roi 
entrant  en  cou  fiderati  on,  de  prenant  pour  motifs  de  fa  Decla. 
ration , que  plufieurs  Curez  Primitifs  de  autres  Collatcurs  des 
Cures  de  des  Vicairics  perpétuelles  commcttoicnt  tous  les 
jours  des  Prêtres  pour  les  deflervir  pendant  le  tems  qu’ils  ju- 
geoient  à propos  de  les  y emploïcr , avec  une  rétribution  tres- 
mcdiocre , auroit  ordonné  que  les  Cures  qui  font  unies  à des 
Chapitres, ou  autres  Communautcz  ccclefiaftiqucs,  de  celles  où 
il  y a des  Curez  primitifs,  foient  dcflervics,  par  des  Curez, 
ou  Vicaires  perpétuels,  qui  feront  pourvus  en  titre,  fans  que 
l’on  y puifTe  mettre  à l'avenir  des  Prêtres  amovibles,  fous  quel- 
que pretexte  que  ce  puifle  être. 

Et  le  Roi  ajoute  dans  le  difpofirif  de  fa  Déclaration , 
Et  enjoint  à ceux  qui  en  ont  commis  de  temporels  (9*  amovibles  de 
prefenter  aux  Ordinaires  des  lieux  dans  trois  mois}  après  la  publica- 
tion de  notre  prefente  Déclaration  des  Prêtres  capables  d*être  pour- 
vus en  titre  O*  durant  leur  vie  defdttes  Cures  ou  Vicairics  perpétuel- 
les i & à faute  de  ce  faire , ordonne  quily  fera  pourvu  par  les  Ar- 
chevêques & Evêques , chacun  dans  leurs  Dioccfes , de  personnes  qu’ils 
en  efimeront  dignes  par  leur  probité  & par  leur  fufffance. 

Et  comme  il  y avoir  divers  ufages,  pofleflions  de  Coutumes 
contraires  aux  Reglcmcns  de  l’Eglife  aufquclles  dans  la  Pre. 
face  de  la  Déclaration  fa  Majefté  dit  même  avoir  eftimé  nc- 
cclfairc  de  remédier , comme  à un  abus  tant  de  fois  condamné 


Hj.  Déclaration  du 
Roi  du  même  jour  9. 
Janver  i$86.  pour  la 
perpétuité  des  Cures  ; 
& fes  motifs. 


14c.  Explication 
dïs  motifs  de  fa  Ma- 
jefté en  fa  Déclaration, 
& la  difpolition  d'icel- 
le pour  la  perpétuité 
des  Cures, 


147.  Suite  du  Dif- 
pofiiif  de  la  Déclara- 
tion du  Roi  pour  la 
perpétuité  des  Cures. 


t 48.  Dérogation  à 
toutes  autres  Déclara- 
tions , Arrcfts  , Regle- 
ment, Ufâgcs  & Cod- 
ruines  à ce  contraires, 
contenue  dans  la  Dé- 
claration. 
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344  Pnfité  Hiflorique  fur  ï Inventaire  des  Induits,  &c. 
par  les  Saints  Canons  ; le  Roi  finit  fa  Déclaration  par  l'in- 
jonction faite  aux  Officiers  de  fon  Parlement,  de  faire  lire, 
publier  & enregiftrer  fa  prefente  Déclaration,  & le  contenu 
en  icelle  obfervcr  : nonobjlant  toutes  Déclarations  à ce  contraires,, 
que  Nous  avons  révoqué,  & révoquons  par  ces  Prefentes',  abrogeant 
tous  Arrefls  , Règlement , TranfxElions  Ô*  Coutumes  qui  fe  trouveront 
contraires  à notre  / t.'fente  Déclaration.. 
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INVENTAIRE  DES  INDULTS, 

PIECES,  TITRES  ET  MEMOIRES  EMPLOIEZ, 
ET  SERVANS  DE  PREUVES  AU  TRAITE'  SINGULIER 

DES  REGALES, 

E T 

; DES  DROITS  DU  ROI 

SUR  LES  BENEFICES  ECCLESIASTIQUES. 


|j  E dcrtcin  de  ^Auteur,  eft  de  mon-  Chapitre  r. 
i‘  trer  que  le  nom  de  Régalés  eft  un  de  Du  DOm  dc  RcSâIcS; 
ces  noms  de  Droit  qui  ont  une  li- 
gnification générique  & Ipecifique 
tout  enfemblc,  qui  conviennent  au 
genre  8c  à l*efpccc  qu’ils  fignifient: 
comme  le  nom  à' Adoption  générale- 
ment pris,  qui  comprend  l’Adoption  gencrique,.  par  laquelle 
les  entans  de  famille  qui  font  en  la  puirta’ncc  de  leurs  peres-  ® 
naturels  partent  en  la  puirtance  d’autrui  » 8c  les  enfarrs  de  fimil- 
1c  devenus  pères  de  famille  par  l’émancipation  , ou  par  la  mort.’  * 
de  leurs  peres  naturels.,  partent  en  une  famille  étrangère. 

Dans  le  premier  cas  ce  partage  cft  appelle  Adoption , qui  com- 
prend l'Adoption  généralement  prtfe  , divifee  en  Adoption  oencri- 
f*t , & Adrogation  fpecialement  prtfe  : & le  mot  d* Adoption  con- 
vaent  au  genre  8c  À i’efpccc,  c’dU-dirc  à tous  les  deux.  De-- 
; in.  , " * Xx. 
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même  dans  l.i  lignification  du  nom  de  Æ*£j/«,qui  defigne  en 
même  ccms  cous  les  Droits  du  Roi  furies  Bénéfices  Ecclcfiafti- 
qui  font  tous  ou  des  Nomin.'ttons  ou  des  Collations 


ques 


Roïales  ; comme  il  fc  verra  dans  chaque  chapitre  de  ce  Traité 
fingulier  des  Repaies.  Ce  nom  comprend  encore  la  Regale  fpccifi- 
quement  pnfc  & par  cmmence  ; qui  eft  le  Droit  Roïal , donc 
le  Roi  joüit,  & dont  il  ufc  danscous  les  Archevéchez  & Evê- 
chez  de  fon  Roïaume,  pour  les  fruits  temporels  & fpirituels, 
ou  quafi  fpirituels,  qui  font  les  Collations  des  Bénéfices  {im- 
pies, Digniccz,  Canonicats  & Prebendes;  dont  il  ny  a d’excep- 
tcz  que  les  Cures  & les  Bénéfices  qui  ont  chargera  mes,  fur  lef- 
quels  les  Rois  de  France  le  font  abftcnus  de  mectre  la  main , 
ne  Ve  croïanc  pas  capables  d’en  donner  la  Million  Apofto- 
lique. 

Page  16.  art.  4.  & 5.  Pour  la  preuve  de  ce  Droit  general  5c 
Spécifique  delà  Régale,  l’Auteur  fc  fert  du  texte  du  chapitre 
Gencr.ili.Ve  ElcSllo.  & EleCl.  potcjl.  au  Sexte;  quoique  les  en- 
nemis déclarez  de  la  Regxle  fe  fervent  de  ce  même  texte  pour 
la  combatte,  n*cn  prenant  que  la  première  parcie  , qui  la  con- 
damne en  la  perfonne  des  Seigneurs  particuliers  qui  en  ufur- 
poicnc  l’ufige,  & en  omctnnt  la  fcconde,qui  la  confirme  en  la 
perfonne  des  Fondateurs  des  Eglifes  & Monafteres,  &:  les  ex- 
horte feulement  de  faire  enforte  que  leurs  Officiers  n’en  abu- 
fent  pas,  en  ufurpant  ce  qui  ne  tient  pas  lieu  de  fruits. 

Voici  donc  les  deux  parties  du  texte  de  ce  chapitre  ,toromc 
elles  (ont  rapportées  dans  le  chap.  16.  du  1.  vol.  Des  Preuves  des 
Liberté ^ de  PEghfe  Gallicane.  Du  Droit  de  Régales,  avec  l’ad- 
dition de  Meflieurs  du  Puy  en  cet  endroit,  où  l’on  peut  voir 
tout  ce  qui  eft  tranferit  dans  ce  chapitre. 

Ex  Concilio  Lugdune-nfi  fui  Gregorio  X.  1174. 

Generali  Conjhtutione  fanci'mus  untverfos  & fingulos,  (jui  Réga- 
liez cujlodiam  Jive  gardiam  , advocationis  feu  defenfionis  titulum  in 
Ecclefiis , Monajleriis,  feu  tjuibuJUbtt  aliu  pin  locis  de  novo  ufurpare 
corsantes , bbna  Ecclefiarum , Monajltriorum , aut  locorum  ip forum 
*vacantium  0 coupure  prxfumunt , tjuantæcunujue  dignitatis  honore  prx- 
fulgeant , (3“c.  eo  ipjo  excommunicatioms  fententice  decernimus  fub- 
'jacere , &c.  Qui  autem  ab  ipfarum  Eedefarum , cxterorunujue  loco- 
rum fundatione , vel  ex  antufua  confuetudme  jura  fibi  hujufmodi  vers- 
dicant  , ab  Ulorum  abuju  fie  prudenter  abjhneant , & fuos  mimjlros 
in  eu  folUcit'e  faciant  abfttncre  , yuod  ea  ^ux  non  pertinent  ad  fru~ 
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(fus  froc  redit  us  provenantes  vacations  tempore  non  ufurpent-  : net 
bons  exterx  quorum  fe  afferunt  babere  cujlodiam  diiabi  permit  tant , 
l'ed  in  bono  Jlatu  confervent. 

Jeanne s Monachi  & ^Archidiaconus  de  jure  Regaliorum  Francis 
hune  textum  Concilii  exponunt  in  cap.  General!.  in  §.  fin.  De  EIcét. 
in  6.  Urb  anus  Papa  confitetur  vacante  Ecclefid  Lugdunenfi  jus  Re- 
galix  fpc&are  ad  Regem  ; ideireb  feribit  idem  Pontifex , cum  tranf- 
Latio  de  Epifcopatu  Lugdunenfi  ad  Epifcopatum  Cœnomanenfem  non 
fit  fortita  cffeBum  fuum  , non  vxcavtr.it , ut  ratione  Regalix  non  fx- 
ciat  Rex , rue  permittat  ille  fen  novitatem  » de  data  apud  fxnftum. 
Petrum  1 1.  Kalcnd.  Novemb.  Pontifie,  fui  anno  y.  apud  Rn^xum  de 
jure  Regalix.  pagina  y.  Vide  cap.  Dileftus  filius.  33.  De  Præbcnd. 
de  Andegavenfibus  Prxbendts. 

Page  2.9.  art.  8.  Il  eft  rapporté  ce  qui  écoic  tranferiç  dans  la 
préfuppofition  d’Helic  Regnier  fur  le  chap.  General i.  De  Ele£t. 
au  Sexte,  qui  en  a été  retranché  par  les  ordres  du  Pape  Gré- 
goire XIII.  dans  l'édition  du  Cours  Canonique  qu’il  fit  fairo 
de  fon  rems,  & qui  efl:  ici  rétablie , tirée  comme  elle  cft  du  li- 
vre des  A&cs  faits  entre  le  Pape  Bonifacc  VIII.  &:  le  Roi  Phi- 
lippe le  Bel, de  l’imprcfilon  de  Paris  in  8.  de  l'annce  1614.  au 
feuillet  163.  & de  celle  de  Meilleurs  du  Puy  in  fol.  de  l’année 
1657.  au  fcüillet  143.  ainfi  qu’il  fuie.  Pro  intellcftu  hujns  capi- 
tuli  prsfupponcndum  ejl  fecundum  veriorem  intelleftum  ipfius  , cjtiid 
propriè  ijle  Rex  appellet  Regalia.  Quidam  volebant  dicere  quod  Ré- 
gal 1 a accipiuntur  pro  juribus  Impérial ibus  de  qui  bus  in  lib.  Feudo- 
rum.  cap.  Quæ  fine  Regalia.  ut  fi  Rex  donaverit  Regalia  Ecclc- 
fix , & aliqtùi  ilia  u fur p a ; ipfo  faSlo  ejl  excommunicatus.  Ain  di - 
cunty  quod  Regalia  accipiuntur  pro  juribus , qux  habet  Prtnceps  in  ali - 
quibus  Ecclefus  : videlicet  quod  vacante  aliqud  Ecclefid  Rex  perd - 
piat  fruftus , & Ecclefiam  conférât.  Nam  Collât  10  Bencficiorum  com - 
putatur  in  fruftu  : & iflx  fuit  controverfia  alias  mota  inter  Philip - 
pum  Pulchrum  Francorum  Regem  & Bonifacium  VIII.  conditorem 
hu  us  Compilations.  Qui  Bonifxcius  difto  Phdtppo  Régi  fcripfit  quan - 
dam  Epiftolxm  in  qud  continebantur  ijla  verba  : Collatio  Benefi- 
ciorum  cft  fpiritualis  -,  fecùs  autem  crcdentes  hærcticos  reputa- 
mus.  Quant  Epijlolam  cum  perlegijset  ipfe  Phi  lippus,  eidem  Boni  fa- 
cio  fcripjir  aham  Epijlolam , in  qud  pofita  erant  ijla  verba  : Colla- 
tio Bencficiorum  ad  nos  pertinet  : fecùs  autem  crcdentes  fatuos 
& démentes  repuramus.  ideo  fecundum  aliquos  Conjhtutiones  ijhus 
Compilations  non  fuerunt  receptx  in  hocRegno  pfopter  iflam  controvcr • 
[mm.  Ha&enus  Hclias  Régnier.  Xx  i j. 
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Page  2.9.  art.  9.  Pour  julhfier  le  fécond  retranchement  fait 
de  l’ordre  du  meme  Pape  Grégoire  XIII.  dans  la  Glofc  de 
ce  chapitre  Générait  de  EleSi.  au  Sextc.  Sur  le  mot  Rcgalia.  On 
rétablit  ici  ce  que  portoit  la  même  Glofc  fur  ce  mot  tirée,  des 
Commentaires  de  l’Archidiacre,  & de  Jean  André  fur  ce  chapitre. 

Rcgalia.  id  ejl  qu£  expi  un  t Reges  vacante  Ecclefid  , ut  patet  in 
Franctx  Regno  O'  Angine.  Nxm  iUic  vocantur  Rcgalia  Jura  Régi 
in  quibufdam  Ecclefits  vacantibws  competentia , qutbus  de  Prflato 
ordm.UK  , illx  perciptunt  Prslati , O'  non  Rex.  Hæc  reftituta  ex 
Archidiacono  & Joannc  Andræa  in  Commentariis  ad  di£L  cap. 
in  verb.  Rcg.lu.  Sccundum  Francifcum  Florcntcm  ad  tit.*I>e 
Elctt.  pag.  131. 

Page  17.  art.  6.  L’Auteur  rapporte  encore  ce  qui  en  a été 
dit  par  le  Cardinal  le  Moine  en  fa  Glofe  fur  ce  chapitre  Gê- 
nerait de  EleCl.  au  Sextc,  fur  le  mot  Rcgalia.  comme  ilfuir. 

Rcgalia.  id  ejl  colle ffx , que  fit  occafione  Regis , vel  Imperato- 
ris , vel  tributum  cjuod  Régi  dtbetur  , qui  Je  forte  dicebat  Paironum , 
U.  1 ju . 1.  Si  tributum.  De  Jur.  P.»tron.  Ptæterca.  Secundo  vel 
die  Rcçalia , id  ejl  qu£  ad  lmperatorem  vel  Regem  perrinere  confue- 
verunt , ut  portus  de  vefligalia , ut  in  libris  Jeudor.  Quæ  fint  Rc- 
galia. Vel  die  Rcgalia,  lUa  cju£  Rex  capit  vacante  Ecdefu , qu* 
plena , id  ejl  non  vacante , Prxlatus  capit  tüa.  J.  M.  C. 

Pare  31.  art.  13.  Pour  montrer  que  la  Regale  des  Rois  de  Fran- 
ce a toujours  été  reconnue  & approuvée  par  tous  les  Papes  } 
l’Auteur  rappoitc  encore  ici  ce  qui  eft  dit  par  le  Cardinal  le 
Moine  fur  le  chapitre  Licet  z.  de  Prxbend.  au  Sexte. 

H&c  quxjlio  tempore  Nicolai  III.  fuit  irattxta  , & fubfequen- 
ter  tempore  plurium  Romanorum  Pontifcum , prxfertim  tn  tllo  cafta 
quo  Rex  Francis  O*  ^ ingli £ in  nonnulhs  Ecclefiis  Juorum  Regno- 
rum  dicunt  fe  haberc  colI.it/onem  Prxbendarum  Scde  vacante , (5T  Junt 
ufi  pacificè  ante  ijlam  conjlitutionem , O'  non  plus  : O*  cum  l)£C 
conjlitutio  confuetudinem  feu  jue  ijlorum  non  tangat  exprcjlc,  vide - 
tur  remanere  intaftum.  J.  M.  C. 

Page  30.  art.  ïo.  Enfin  pour  montrer  que  tous  ces  rctranchc- 
mens  dans  les  Glofcs  &C  Prefuppofitions  ont  été  faits  à dcfTein 
par  les  ordres  & le  commandement  du  Pape  Grégoire  XIII. 
dans  l’édition  & corre&ion  du  Cours  Canonique  faite  de  fon 
tems-,  l’Auteur  rapporte  l'autorité  & le  témoignage  de  Boe. 
tins  Epo , Do&cur  Flamand  de  l’Umvcrfité  de  Doüay,  en  lotx 
Traité  D«  Régalés  j & du  Droit  umverjel  du  Prince  fur  les  Be~ 
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nefices  Ecclefiajhques , nombr.  zo.xi.  O zz.  ainfi  qu’il  fuie  : ZJbi 
mie  Regahum  jus  ab  tps  à fondation* , vel  ex  antiquà  confie  tudine 
profettum  nequaquàm  reprobatur , fed  ejus  duntaxat  abufus  tvitari 
jubetur  : ne  fctlicet  prétexta  fru£luum  ex  ftmul  uforpentur  qux  non 
pertinent  ad  firuSlus  vel  reditus  tcmporc  vacations  provementes.  Quo 
loco  quamvis  non  fiat  expreffx  mentio  de  Beneficiis  intérim  vacanti- 
bus  etiam  Regalium  jure  conferendis , fruttuum  tamen  appellation* 
collxtionem  quoque  Beneficiorum  plerumque  contineri  complures  volant 
Interprétés.  Àtque  de  tahbus  potins  Régal i Lus  cap.  illttd  xccipi  debc - 
re  , quam  de  Regahbws  fendahbu*  notant  Interprètes  ibidem  nojlri 
temporum  illorum  probe  gnari.  Cujus  rei  nomine  ( quia  nimirum  fob 
fouElibus  etiam  Beneficiorum  collatio  uforpabatur  ) fcribunt  ortam 
foiffe  controverfiam  , gravefque  fimultates  (3*  inimicitias  inter  Boni- 
facium  PP.  ottxvum,  & prœdiclum  Philippum  Bellum  feu  Pulchrum 
Regem  Francorum , Bénéficia  fimul  mero  hoc  Regalium  jure  confierez- 
tem  j eut  Boni  faciles  idcirco  quandam  fcripferit  Epijlolam  vcrbvs  in- 
ter cetera  talions  utentem  : Collatio  Beneficiorum  fpiritualis  cft  ; 
fecùs  aucem  credcntes  hærecicos  reputamus Philippo  Pulchro 
jsxrum  pulchrè  parumque  rever  enter  Pontifies  refpondente  ; ficut  & 
apud  Stephanum  *4ufrerium  Præfidem  Tolofanum  in  fua  Repetitione 
Clement.  I.  De  Offic.  Ordinar.  non  longe  à tertio  qu&fito , & apud 
recentiorem  Glofjographum  ad  principium  diff.  cap.  Gcnerali.  1-3. 
De  Ele&.  in  6.  plenius  efi  viiere.  Qaod  quidem  Glofjema  non  tm- 
rnerito  prorfus  expunxit  ad  illud  cap.  Gregonus  XIII.  m edittone 
Corpons  Canonici  nova.  B.  JB. 

Our  juftifier  & faire  preuve  entière  de  la  matière 
atrt.  1.  de  ce  chapitre,  la  Collation  des  Bénéfices  Ecclefixfii- 

ques  appartient  au  Roi . l’on  rappoitc  & l’on  explique  (ommaiiement 
dix  formes  & manières,  dans  lefquelles  les  Rois  de  France  con- 
fièrent, nomment  & prefentent  aux  Bénéfices  Ecclcûaltiqucs, 
<Jui  font  toutes  d’ufage  & s’exécutent  tous  les  jours. 

Page  3 j.  art.  $.  4.  5.  8c  6.  Le  premier  texte  qui  fert,  pour  ju- 
ftifier le  Droit  du  Roi , de  conférer  les  Bénéfices  qui  font  de  fa 
fondation , cft  le  c-hap.  Cum  Diletta.  16.  8c  dernier.  De  Conceff 
Prebcnd.  aux  Decretales , expliqué  par  Boctius  Epo  en  fon  Trai- 
té Des  Regales , & du  Droit  univerfel  du  Prince  fur  les  Bénéfices 
Ecclcfiafhqucs.  nomb.  4.  J.  6.  8c  7. 

*Ac  licct  Pontifex  hic  improbet  ac  irritas  decerni  mandet  per  Epi  fi 
copum  dp  Çapitulum  Camcracenfis  JEcclefx , promijjioncs  cunffxs  ab 

Xx  iij  * 


Cmapitrb  II. 


Quo  la  collation  des 
Bénéfices  Ecclcfiafti- 
ques  appartient  au  Roi. 
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coder»  Comitifîa  fa  Cl  as  de  Benefciis  nondum  vac  antibus  ] eorumdem- 
que  Beneficiorum  nondum  vacantium  donationes  vel  concefjiones  vel 
collationes  alteri  cuidar»  ab  eadem  Comitiffa  commifjas  , nihil  tamen 
improbat , imo  nec  attingit , eorum  qu&  pertinent  ad  Beneficiorum 
jam  vacantium  collationem3  feu  concejfonem , feu  donationcm  Comi- 
tiffe  huic  ratione  juria  Patron.itüs  competenfem.  B.  E. 

Page  36.  art.  7.  Pour  montrer  que  les  Rois  de  France  Ce  font 
interdit  à eux-mêmes  de  donner  &c  conférer  les  Bénéfices  & Of- 
fices de  leurs  fondations,  on  rapporte  en  cet  endroit  de  l'Or- 
donnance du  Roi  Charles  VII.  de  l'année  1453.  rapportée  en 
la  3.  part,  du  Stile  du  Parlement,  tic.  1.  Des  Refcrits.  art.  20,  Et 
quia  fepenumero  fumus  inquictati  , ut  Bencfcium  feu  Ojficium  ante 
vacationem  per  nos  alicui  coi  f.xtur  , colUtiones  (9*  donationes  hu- 
jufmodi  nul  las , nulhufque  valoris  exijlere  decernimus.  cap.  Nulla. 
De  ConcclT  Præbend. 

Page  3 6.  art.  8.  Pour  montrer  que  les  Rois.&  les  Princes  ne 
prefentent  pas  fimplement  aux  Bénéfices  de  leur  fondation r 
mais  qu’ils  les  confèrent  pleinement  , il  faut  rapporter  ici  ce 
Su*  en  dit  le  même  Boetius  Epo3  en  fon  Traité  Des  Regales,  nomb. 
J.  6.  &C  7.  .expliquant  le  même  chap.  Cum  dileCla.  De  Conceff 
Præbend.  Quimmo  contra , fttis  hinc  apparet  Comittfam  vel  Comi- 
tem  Flandriœ  femper  folere  fngularia  Bénéficia  Ecclefurum  > inqui- 
bus  jus  obtinebat  Patron  a tus , abfolutè  conferre.  Singularia  voco  Bé- 
néficia , five  fmpheia,  five  Dignitatibus  ornata  , nernpc  folii  compa- 
ratione  tonus  ah  eu  nés  cor  ports , ut  Ecclefix  Cathedralis  , Monaflcrti  , 
vel  cujujltbrt  pii  loci , de  quo  paulo  pojl  dico  folere  Benefcia  conferre 
Comitem  Flandrix.  B.  E. 

Page  37.  art.  9.  Pour  prouver  que  le  mot  de  conceflion  8c 
donation  emporte  une  collation  pleine  entière,  ÔC  non  point 
une  fimplc  prefentation  , il. faut  encore  rapporter  ce  qu’en  a die 
le  même  Boetius  Epo  3 dans  le  même  Traicé  Des  Regales,  nomb. 
6.  Nec  enim  donandi  vel  donationis  verbum  , quo  Pontiftx  in  hoc 
ntitur  cap.  de  fola  prtfentatione  Tatronah  relié  fumitur  lue  à Pa- 
normirano  num.  f.  cum  douane , feu  conctjjio , Jeu  collatio  longilfmè 
dijlet  à nudd  prtfentatione  rjux  'jure  competit  Patronis  quibufibet , 
etiam  non  Principtbus  cap.  ult.  De  jur.  Patronat,  juxta  quod  cap „ 
Interprétés  plerique  nofri , quorum  vejligns  inhœft  Panormitanus  y. 
hoc  nofrum  quoque  fumunt  cap.  Nihil  igitur  hoc  loco  Vontifcx  de 
non  conferendts  per  Comitifjam  Flandriœ  Bencfciis  Ecclefaficis  jam 
vacantibus.  Quale  conferenii  jus  Comitiffz  huic  re  ipso  competiijfe > 
convincitur.  B.  E. 
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3 7*  io.  Pour  juftifier  que  quand  le  Prince  fonde, 
il  décrété  en  meme  ccms  fa  fondation  j cft  ici  rapporte  le  tex- 
te de  la  Loi  9.  au  Digcfte  De  rerwn  divifione.  Locum  facrum 
jieri } vel  cum  P rince  fa  dedicavit  , vel  dedi candi  poteflatem  dédit. 

Tcxc. 

38.  art.  11.  Et  pour  appuïer  encore  davantage  cetexte^ 
eft  ici  rapportée  la  loi  pénultième,  au  Code  De  donat.  inter  vir. 
& uxorem.  où  il  cft  dit  parlant  des  Donations  des  Princes  : ut  pote 
lmpenahbus  contrafhbus  legis  vicem  obtinentibus , minimise  opi- 
tulatione  cjuâdam  extrinfecùs  egentibus.  Tcxc. 

L’on  le  fert  encore  de  l’aucorité  do  Monfîeur  Cujas  au  livre 
26.  de  fes  Objervations  chap.  3 y.  où  il  dit  : conceffio  Principis , five 
yiKixwi , ut  ejl  tn  Bafilicis , pro  décréta  habetur.  leg.  z.  Cad.jQ^an- 
do  dccreco  opus  non  cft  Jacob.  Cujac. 

Page  38.  art.  11.  Pour  juftifier  encore  plus  fortement  cette 
propoficion , c'eft  que  les  fondations  Roïalcs  étant  purement 
Domaniales,  il  cil  dit  par  le  Pape  Innocent  I 1 1.  au  chap.  per 
'Vénération.  Jjhu  phi  fmt  legttimi.  aux  Decretales  : Cum  infnper 
Jiex  fupenorcm  tn  temporalibus  minime  recognofcat.  Tcxt. 

Et  pour  montrer  encore  que  les^  Princes  Fondateurs  ont  la 
pleine  ôc  entière  collation  des  Bénéfices  qu’ils  ont  fondez , &: 
non  pas  une  fimple  prefencation , ce  meme  Auteur  Boctius  Epo 
fc  fert  de  l’autorité  du  chap.  DilcEli  fin . de  teflib.  aux  Décré- 
tales, ou  il  s’agiflbit  de  la  coffation  acs  Prébendes  de  1 Eglilc 
d*Airc  entre  la  Comtcfte  de  Flandre  & le  Prevôc  de  la  mémo 
Eglifc.  C’cft  au  nombre  9.  de  (on  meme  Traité  Des  Regales. 
où  il  dit  qu’il  s'agiftbic  d’une  véritable  collation,  &:  non  d’une 
prefencation  en  ces  termes.  Confirmatur  h*c  interpretatio  nojlra 
C de  vera  videheet  collxtione  capitula  hxc  duo  potins  efse  fumenda , 
de  nuda  prdcfentatione  ) per  ufum  & obferv.ttionem  hujufmodi 

lune  ufejùe  nojlram  eetatem  , O*  per  aliorum  quoque  Principwn 
fjecuUrivm  diverfis  tn  r cgi  ont  b us  fa  61  a , veram  Bcneficiorum  Eccle- 
fi*Jhcornm  collationem  arguentia.  B.  E. 

Et  plus  bas  dans  ce  me  né  Traite  Des  Regales,  le  même 
^oëtius  Epo  emploie  & fc  fcrc  de  ccs  termes:  Ccrtc  Bénéficia  fui 
T**ris  Paironatüs  Rex  abjolutè  confert  ; aualia  plurima  Junt  per  hajee 
*e g tones.  B.  E. 

Page  39.  meme  art.  Pour  continuer  la  preuve  de  cette  Pro- 
portion , Que  le  Roi  a la  collation  des  Bénéfices  de  ja  fondation  , O* 
n°n  fimple  prefentation , le  meme  Boctius  Epo  fe  fcrc  du  chap. 


}Sz  Inventaire  des  Induits.,  T- v 

Cum  inter.  De  confuetud.  aux  Dccrccalcs* 

Quoi  ipfa  Ecclefia  S an  fl  i Pétri  à prima  fundatiône  libéra  extitit 
& exempta  , & de  bonis  progenitorum  charijfimi  in  Chrijlo  filii  noji ri 
Joannu  Anglorum  Regu  lüujtns  fundxta  fuerat  & dotata  , & firmi- 
ter  aflercns,  & ex  eo  credens  fiiam  intentionem  fundxre  quod  V éca- 
rt atum  & Prxbendas  ipjius  Ecclefue , idem  Rex  & progenitores  fui 
conferebant , Dioccefano  Epificopo  etixm  inconfulto.  Tcxt. 

En  fuite  il  en  fait  l’interpretarion  convenable  pour  la  collation 
des  Bénéfices  appartenans  aux  Princes  Fondateurs  en  ces  tefc. 
mes  : Ac  h cet  in  tllo  Cap.  Cum  inter.  De  confuct.  nuda  fit  rei  narr 
ratio , non  autem  vel  approbxtio,  vel  confirmxtio , Pontifice  nibil  ah  ni 
conjhtitenre , quam  non  vxlere  confiuetudinem , qud  violatur  interdifli 
Ecclefixjtici  Sententia  ; nobis  txmcn  hic  Jujficit  oftendijfe,  quod  Principes 
laïci  circa  Bénéficia  fin  Patronat  us  vxcxntia  facere  conjueverint , CÎ7* 
qmdem  fine  manifejtd  Pontificu  reprehenfione  confueverint.  B.  E. 

Page  40.  art.  13.  Pour  une  plus  grande  preuve  de  la  collation 
des  Princes  Fondateurs  d’Eghfes,  &:  du  foin  qu’ont  c£t  les  Cor- 
recteurs Romains  de  retrancher  des  Textes  ce  qui  faifoit  men- 
tion de  la  collation  de  ces  Princes  Fondateurs,  fiïdont  les  Doc- 
teurs & les  Interprètes  fc  plaignent  félon  le  témoignage  de  Du 
Molin  , il  ne  fera  point  hors  de  propos  de  rapporter  fa  Note 
en  la  vie  de  Grégoire  IX.  fur  ces  mots,  R aymundi  Bxrcinonen- 
Jis.  compoleo  par  Raymond  Chapellain  du  même  Pape,  Com- 
pilateur des  Decrctales.  R aymundi  Barcmonenfis , Cxpclhuii  & Pœ- 
nitentiarii  fui , cujus  aux i Ho  Decretxles  compilxvit qui  tamen  malè 
fiepè  truncxvit  Décrétâtes , ut  de  ejus  malè  decifis  querantur.  Uo  flores., 
quandoque  Jludiofè  truncxvit , ut  lateret  invidiofum  argumentum , ut 
in  cap.  Ex  frequentibus.  De  Inftitut.  quod  erxt  contra  R egaliam 
AngtiA\  fie  in  plerifque  locis  in  fxvorem  inimicorum  Rfgtf 
Franc îa.  ut  in  cap.  Novic.  De  Judic.  C.  M. 

Page  44.  art.  17.  Pour  prouver  toujours  de  plus  en  plus, qu’au: 
Roi  appartient  la  collation  des  Bénéfices  de  fes  fondations, 
foit  par  lui  meme,  foit  par  les  Trcforiers  de  fes  Saintes  Chapel- 
les ou  autres  Chefs,  comme  fes, Grands  Vicaires,  cfl:  rapportée 
en  cet  endroit  la  quefiion  56.  de  Jean  Galli,  avec  fa  refolu- 
tton.  ^4n  Rex  Francia,  tn  cohscionibtu  Beneficiorum  per  cum  fxfhs , 
pojfit  Decretum  xpponere  Summarium  ? 

Caufa  placitata  pro  quodant  Britone  , vocato  Magifiro  Herneyo , 
cui  quidem  Herneyo  Rex  F/anci*  dederat  quxmdam  Capcüxm  in 
Vflld)  feu  in  Diœcefi  Pxrificnji:  jed  Thefiturxrius  San  fl  a Capetlx  di-> 
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pojleà  eam  dederat  cuidatn  Capellano  diftx  Capcll#  Hu- 
goni  nuncupato  &c. 

Partions  auditù  fuerant  parta  in  Arreflo  appointât# , & fuit  die- 
tum  16.  die  Mardi  ann.  1386.  coüationem  faElam  per  dittunt  The- 
faurarium  fuijje  & effe  bonam  } & fuit  dittus  Hugo  manutentus  in 
pojfejjione  0*  faiftna  ipfius , &c. 

Secundo  dicebat  quoid  ratio  hujus  conceffionis  fuit,  quia  difti  Ca- 
pellani  ad  ejus  Régit  titulum  promovebantur  ad  facros  Ordines , pofito 
quod  nullum  tenerent  Bcncficium  > & fie  tenebatur  eifdem  provtdere , 
juxta  cap.  Epifcopus.  De  Præbend.  alias  omnes  Capellani  recédè- 
rent de  difla  Capelld  , nec  intrarent  alii.  Joan.  Galli.  A quoi  Ton 
doit  ajouter  cc  que  Du  Molin  dit  en  fa  Note  marginale  au 
meme  endroit  fur  le  mot  Voluerat.  Sed  bodie  non , fed  ipfe  R*jc 
confert.  C.  M.  Comme  en  cette  autre  marge  fur  le  mot  Men - 
tionem.  où  il  dit  ilmo  fine  hoc  Rex  potefi  derogare , ut  infr.  quxfh 
ij>o.  C.  M. 


Page  44.  art.  18.  Et  pour  finir  les  preuves  de  ce  chapitre  l’on 
ne  peut  oublier  l’Arreft  &:  Reglement  rendu  en  la  Grand* 
Chambre  du  Parlement  le  Mercredi  14.  Janvier  166 5.  pour 
l’une  des  fix  Chapelles  perpétuelles  de  la  Sainte  Chapelle 
de  Paris  ; plaidans  Dubois  pour  Marion  pourvu  d'icelle  par  le 
Roi,  Pouf  et  de  Montauban  pour  le  Grand , Aumônier  & Cha- 
pellain  du  Trcforier  de  la  Sainte  Chapelle,  aufii  pourvu  par 
lui  d’icelle  long-tems  avant  la  provifion  du  Roi , ledit  le  Grand 
n’étant  lors  de  la  vacance  reçu  au  fervice  de  Chapcllain  dudit 
ficur  Trcforier;  mais  feulement  prefente  au  mois  de  Novem- 
bre pardevant  le  ficur  Chantre,  qui  ne  Pauroit  point  vû, 
&>ctant  fait  recevoir  Chapcllain  par  provifion , en  confcqucncc 
d’un  Arrcft  du  mois  de  Mars  depuis  la  vacance  & aufii  en  ver- 
tu d’un  autre  fur  In  fiance  fommaire.  Duhamel  .pour  ledit  ficur 
X reforier  , & de  Mafjac  pour  les  Chapellains  & habituez  de  la- 
dite Sainte  Chapelle,  reçûc's  parties  intervenantes; conformé- 
ment aux  Conclufions  de  Monfieur  l'Avocat  General  Talons 
fitrfant  droit  fur  la  complainte , la  partie  de  Pouflcc  de  Montaubarv 
maintenu  & gardé  en  la  pojjeffion  O*  joiiiffance  de  ladite  Chapelle , O* 
*i*nt  égard  aux  Conclufions  du  Procureur  General  du  Roy  , défenfes 
faites  au  Treforier  de  ladite  Sainte  Chapelle  de  pourvoir  aucune  per- 
forme  defdites  Chapelles , qui  ri  eut  du  moins  ferui  deux  ans  en  la  Sain- 
te Chapelle  ; fans  dépens.  C’cft  ce  que  le  Roi  a depuis  lui-  même 
autorife  par  Les  proyifions  d’une  dcfdiccs  fix  Chapelles  perpc~ 
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tucllcs  données  au  Camp  devant  Cambrai  en  Flandre  au  nom- 
me Cœuvret  l’un  de  Tes  Chapellains , & Clercs  de  Chapelle 
ÔC  Oratoire  fur  la  vacance  d’icelle  par  le  dccés  de  Maître  Tho - 
mu  Blaife;  6c  ce  au  préjudice  des  provifions  que  le  ficur  Trc- 
forier  de  ladite  Sainte  Chapelle  en  avoit  données  au  Cure  de  la 
B a (Te  Sainte  Chapelle,  qui  n’a  pas  ofc  contcfter  contre  les  pro- 
vifions du  Roi. 


Ch  apitri  I II. 


Pdge  4^-T3  ^ur  Prou vCr  l*  co^xt,oni  prefentation  & nomination 
art.  i.  \j  aux  Bénéfices  Ecchfiajhques  n'cjl  pas  purement  fpiritueU 
i • 11  JL-  Jm  (fer  A*  trmhnrrl . il  ne  fa nr  fltiVmnlrii>r 
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Que  la  Collation  des  /f  ^ de  fpirituel  & de  temporel , il  ne  faut  qu’emploïer 

Bénéfice^  Ecclcfiaftu  ^ Définition  des  Bénéfices , qui  n’a  rien  de  pur  /jmicuel } 
ment  fpirituelle. F étant  definie  par  Monfieur  Coru  en  fa  Paraphrafe  Sacerdotale . 

Part.  4.  chap.  1.  nomb.  a.  Libéra  & gratuit*  qusdam  Beneficii , 
ab  habente  potejlatem  , idoneo  Clerico , légitimé  fafta  ajfignatio  : 
Coras. 

Paire  46.  art.  1.  De  plus  pour  montrer  encore  évidemment 
que  la  Collation  des  Bénéfices  nefl  point  purement  fpiritucllc,  mass  mêlée 
de  f pi  rituel  (T  de  temporel , il  faut  diftinguer  dans  les  Collations 
deux  l'oses  d’infiitution  : l'inftieution  collativc  du  titre,  & l’inf- 
ticution  autorifable  ou  Million  Canonique, principalement  dans 
les  Cures,  ou  autres  Bénéfices  qui  ont  charge  d’ames,  ou  ju- 
rifdi&ion  fpiritucllc  i comme  font  les  Doïennez , Archidia- 
conez,  Archiprécrez,  Chanoinies  Théologales,  Pcnitenccrics 
& autres , dans  lefquelles  la  collation  du  Titre  cft  temporelle, 
mais  la  Million  6C  Infticution  Canonique  ou  autorifation  pour 
la  charge  des  âmes  6c  l’exercice  de  la  jurifdi&ion  fpirituelle  au 
for  Pemtcnticl , cft  purement  fpirituelle. 

Page  47,  art.  j.C’cft  pour  cette  raifon  que  lors  dcl’Afiem- 
bléc  du  Concile  general  de  Chalccdoine  les.  Ordinations  ab- 
folucs  & fans  relation  ou  rapport,  & aliénation  à une  Eglife 
lors  de  l’Ordination  étoient  purement  fpimuclles  : l’une  6c  l’au- 
tre fe  faifant  par  un  meme  a&e  6c  en  même  tems.  Pour  lors , 
à la  vérité , la  collation  des  Bénéfices  étoic  purement  fpirituel- 
le.  C’eft  au  Canon  Neminem.  Dift.  70.  de  Graticn.  Neminem 
abfoluiè  ordinandum , ru  fi  manifejle  in  Ecclcjis  fu£  civitatis , five 
pojtejjionn,  autin  Martyrio,  aut  in  Montflerio  hic  qui  ordinatur  me - 
reatur  ordinations  publics  vocabulum.  Concil.  Chalccd.  in  Can« 
Neminem. 

En  confirmation  de  ce  Reglement  du  Concile  de  Chalce* 
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doine  îl  cft  à propos  de  rapporter  ici  l'excellente  Note  de  Da 
Molin  fur  le  même  Canon.  Neminem.  fie  fur  le  mot  PofeJJionu 
fue.  Cave,  quia  textus  ipfius  Conctlii  Chalcedoncnfis  non  loquitur  de 
patrimonio  privato , vel  profana  pofeffone , fed  de  Ecclefià  urbanà 
velrujlicd  : ibi  ti  Ex%\nm*  7n\ ta;  » xüjoh s*  idejl  in  Ecclefià  Ci- 
vitatis  vel  pagi  1 &*  fie  Gratta  nas  malè  transfert , & male  addit 
verbum  fuac.  C.  M. 

Page  48.  art.  4.  A ce  propos  il  ne  fera  pas  inutile  de  rappor- 
ter en  cet  endroit  la  formule  de  l'ancienne  Ordination  tirée  de 
l* Ordre  Romain.  In  Ordtne  Romano  fit  mentio  talis  pronunciatio - 
ni  s Epifcopi  domine  per  Archidtaconum  fatt*  : De  Titulo  Sandi 
Stephani  cligimus  Pecrum  Lc&orcm  ad  eumdem  Titulura. 
Ordo  Roman. 

Page  48.  art.  y Pour  jufiifier  encore  que  les  collations  des  Béné- 
fices ne  font  point  purement  fpiritueües , il  Suffit  de  rapporter  ici 
l’exemple  des  Dixmes , lesquelles,  quoi  que  deftinées  pour  la 
nourriture  des  Curez,  ne  font  point  Spirituelles,  mais  purement 
temporelles  : C*e£fc  ce  que  confirme  la  Note  de  Du  Molin  fur 
le  Text^,du  chap.  Exhtbita.  Ve  Rer.  permut.  aux  Décrétâtes,  où  il 
dit  ï Atqui  decinue  non  funt  fpirituales , nec  fubfiantialitcr , nec  for- 
mait ter,  nec  m alertait  ter , fed  tantum  applicative , quia  mtnijlerio 
fpirituali  députâtes,  ut  tenent  Thcologi  in  4.  Sentent  ; & tbi  Thomas 
Aquinas,Joan.  Gerfon  de  Vita  fpirituali  anima,  lefl.  yubi  left.  1.  repre - 
hendit  Canonifias , qui  crebro  falluntur  & fallunt , dum  fpirituaha 
judicant  ilia , qute  carnalia  & materialix  nullus  nefeit , putà  décimas, 
pradia , CS7*  quofvis  reditus.  C.  M. 

Page  jo.  art.  7.  Mais  la  collation  des  Bénéfices  memes  qui 
ont  charge  d’ames,  n’eft  pas  purement  fpirituellc,  pour  l’inlh- 
tution  collativc  du  Titre,  lors  qu’elle  appartient  aux  Abbeflcs: 
c’eft  ce  que  prouve  la  Nore  de  Du  Molin  dans  le  Commentaire 
de  Philippe  Dccc  fur  la  Loi  Foeminx.  Ve  Regul.  Jur.  au  Digcftc , 
fur  le  mot  Beneficiorum.  où  il  ajoute.  Etiam  Curatorum  Parochia- 
hum  , ut  quandoque  vidi  : tamen  injhtutto  autorifabilis  femper  neçef- 
fario  fpeStxbit  ad  Epifcopum , à quo  feparari  non  potefl%  ut  notatur 
per  Philippum  Francum  in  cap.  unie,  de  Capell.  Monach.  in  6. 
cap.  z.  De  verbor.  fignific.  in  6.  In  tantum  ubi  hujufmodi  Bénéficia 
conferuntur  à Bege  jure  R'galiœ > ut  in  Scotia  ; tamen  inslitutio  au - 
torifabilis  débet  fpeElare  ad  Epijcopum.  C.  M. 

50.  art.  8.  Cette  diftindion  & différence  qu'il  y a entre 
rinfhtution  collativc  du  Titre,  fie  Pinflitution  autorifablc, 
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trouve  fa  preuve  dans  l’Addition  de  Probus  fur  la  Glolc  de  U 
Pragmatique- Sanction  , ln  Prooemio.  §.  Nam  CP  Ecclefiarum . 
Sur  le  mot  Cura.  Qu*  quidem  Cura  RcEloribus  Parochiahbus  com- 
mittitur  per  Capitulum  , dando  inflitutionem  autorifabilem.  Et 
executio  Ordini * CP  tlavium  datur  per  titulum  ; quia  CP  in  or  dî- 
nât lone  datur  potejhu  clavium  in  habitu > non  tamen  in  aClu.  Pro- 


bus. 

C’cft  ce  qu’il  confirme  encore  en  fon  Addition  au  titre  Ve 
\Annatis.  fur  le  mot  Inflitutionc.  Et  c’cft  ce  que  Monficur  le  Pre- 
fident  Guimicren  faGlofc  de  la  Pragmatiquc-San&ion  confirme 
encore  plus  amplement  tir.  De^nnat.  fur  le  mot  Inflitutionc,. où  il 
dit:  Infhtntione , frve  authorifabili , per  quam  committitur  cura  ani- 
tnarum , qux*  ad  jolum  fpeftat  Epi feopum.  Gloif  Pragrnat. 

Page  ji.  art.  p.  Pour  montrer  que  la  collation  des  Bénéfices 
appartient  au  Roi,  dans  le  cas  de  l'ouverture  en  Regale,  il 
ne  faut  que  fe  fou  venir  de  la  Glofc  du  chapitre  Générais,  de  Elett. 
au  Scxte  avec  la  prefuppofition  d Hehe  Rcgnier , que  nous 
avons  entièrement  rapportée  dans  Parc.  8.  du  chap.  1.  de  cet  In- 
ventaire des  Preuves,  avec  la  lettre  de  Bonifacc  VIIJ.  au  Roi 
Philippe  le  Bel,  &:  la  reponfe  de  ce  Prince  à ce  meme  Pape. 

Page  5».  art.  10.  Mais  la  collation  des  Bénéfices  appartient 
au  Roi  comme  n’aïane  rien  de  fpirituel.  Pour  la  preuve  de  cet- 
te propoficion , il  fuffira  de  lire  l’Ordonnance  du  Roi  Phi- 
lippe de  Valois  donnée  au  Bois  de  Vinccnncs  au  mois  d’Oc- 
tobre  1334.  fur  la  matière  Des  Régales,  rapportée  dans  le  Stile 
du  Parlement,  part.  3.  tit.  31.  art.  1.  Comme  il  a été  mu  en  doute  par 
aucuns , fi  nous  avions  droit  CP  à Nous  appartenait  de  donner  des 
Prebendes , Dignité ^ CP  Bénéfices , quand  ils  avoient  été  ou  étoient 
trouvez^  non  occupe^,  vacans  ou  vuu , de  fait  tant  feulement , au  tems 
de  notre  Regale.  Et  de  ce  fommes  Jujjif  animent  CP  dûment  informe 2^ 
que  nos  Devanciers  Rois  de  France , pour  cauje  de  Regale  CP  de  la 
Noblejje  delà  Couronne  de  France  , ont  accoutumé  CP  ont  été  en  pof 
fefjion  CP  fiifne  de  donner  les  Prebendes , Dignité 2;  CP  bénéfices, 
quand  ils  ont  été  trouve ^ au  tems  de  Regale , vacans  de  droit  CP  de 
fait , ou  de  droit  tant  feulement , ou  trouve 2^  non  occupe a;,  vuu  CP 
vacans  de  fait  tant  feulement , CP  que  nous  en  avons  uféCP  ufonsCP 
entendons  ufer  comme  de  nôtre  droit  Roial , C '7  ce  avons  Nous  or- 
donné de  nôtre  certaine  fcience , informe ^ à plein  de  nos  droits  CP 
ufages  fufdits.  Ordonnance  de  Philippe  de  Valois. 

Pag.  51.  art.  1 1.  Pour  réfuter  les  erreurs  & les  faulfes  maximes 


Pièces  , Titres,  & Mémoires 3 &c.  ^y 

des  ennemis  de  la  Régale , qui  veulent  que  Ton  ufage  ait  etc 
condamné  au  Concile  general  de  Lyon , il  ne  faut  que  rappor- 
ter ce  qui  cft  en  la  Glofc  de  la  Pragmatique.  San&ion  tit.  De 
*Annat.  §.  Item  quod  diSla.  fur  le  mot  Regaliæ.  aliter  capitur  hic 
pro  juribus  qu£  Rex  capit  Ecclefiis  vacant  ibw  , quibus  plems  Prx- 
lati  capiunt  ilit , ficut  Rex  F ranci  £ O*  ^inglidt,  vendicant  fibi  in 
qutbufdxm  Ecclefiis  Cathedrahbus  fuorum  Regnorum , collatronem  Prx - 
bendarum  , dut  aliorum  Beneficiorum  Sede  vacante  , exceptis  Paro* 
chialibus  Ecclefiis , qux  non  cadunt  in  R égal  i a , O*  illo  etiam  tempo- 
re  temporxlia  recipiunt  & fibi  applicant , CJT'  cire  a hoc  ultimum  pro* 
vidit  Grcgorius  X.  in  Concilio  Générait , contra  hoc  de  novo  ufurpan - 
tes  O*  contra  abutentes  : Quibus  competit  ab  antiquo  diil.  cap.  Gc- 
Jnerali.  de  hocautcm  jure  conferendi  nihil  ibi  providtt.  GlofT.  Pragmat. 

Pag.  53.  art.  iz.  La  preuve  que  la  collation  des  Bénéfices  comme 
non  purement  fpirituelle , appartient  au  Roi , fe  fortifie  encore  par 
le  fentiment  de  l’Avocat  du  Roi  Le  Cocq  en  fes  Queftions  rap- 
portées dans  le  Stile  du  Parlement,  quclt.  168.  au  titre  De  Rc- 
gais  a faili.  en  ces  termes.  Item  nota  quod  anno  t 3 3 4.  per  Regen, | 
tbilippum  & ejus  Confilium  fuit  ordmatum  CF  compertum  , Reges 
Francia  ufos  fuijfe  Regalid  pins  (F  fa  Eli  fimul , dut  juris  tantum , 
•Mut  fafti  tantum.  L’on  peut  encore  fe  refïbuvenir  £ ce  fujet  de 
ce  que  nous  avons  rapporté  ci-deflus  de  la  Glofc  du  Cardinal 
le  Moine  fur  le  Chapitre  Licet  7.  De  Prœbcnd.  au  Scxte , & que 
nous  avons  rapportée  toute  entière  en  l’art.  13.  du  chap.  1.  de 
l'Inventaire  de  ces  Preuves. 

Page  54.4^.13.  Et  pour  fermer  la  preuve  de  la  Propofition 
de  ce  chapitre,  Que  la  Collation  des  Benefces  nejl  point  purement 
fpirituelle , il  faut  cmploïer  ici  les  moïens  de  fait  & de  droit, 
fournis  & foûtenus  en  la  concertation  pour  raifon  de  la  Chan- 
trerie  de  PEglife  de  Chartres,  encre  le  Pourvu  en  P. égale  par 
- le  Roi  & le  Procureur  du  Roi  joint , concrc  le  Pourvu  en  Cour 
de  Rome,  rapportez  dans  le  1.  vol.  des  Preuves  des.  Liberté^  de 
l Eglife  Gallicane , chap.  1 6.  Du  Droit  de  Regale,  notnb.  18. & dans 
Part.  20.  de  ces  memes  Incendits  ou  moïens,  il  cft  die  : Que  U 
collation  Roïale  des  Bénéfices,  Dignité a;,  ou  offices  r^ej} pas  droit  pur 
efpirttuel , mats  temporel , ou  tel  qui  echiet  au  Roi  de  France  notre 
Sire  pour  caufe  de  Jon  temporel , ouquel  temporel  li  Roi  de  France  ne 
rccognoijl  point  de  Souverain , ne  nefi  en  riens  lié  quant  à fes  Colla - 
tions , (Fc.  Incendies. 

De  plus  en  lare.  23.  Parquoi  appert  derement  que  la  Collation  des 
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Bénéfices  ou  des  "Dignité ^ ejl  chofe  temporelle  (5P  non  efpirituelle  ou 
telle  qui  chiet  du  Roi  notre  Sire.  IntenditS. 

Comme  en  l’art.  38.  Et  n'efi  pu  voir  fcmblable  que  li  Roi  Saint 
Loys , qui  efi  Saint  en  Paradis , & approuve^comme  Saint  de  l'Egli- 
je  de  Romme , qui  à fon  tems  ufa  de  femblables  collations  pour  canji 
de  [es  Régalés , en  eufl  ufê  , fe  c*en  fujl  pechié  mortel.  Intcndits. 

Et  en  l’arc.  39.  où  fe  voit  l’objeétion  du  Pourvu  cm  Cour  de 
Rome  qui  difoit  que  le  Roi  n avoir  point  de  privilège  de  conférer , 
à quoi  l’on  y doit  joindre  la  réponfe,  en  ces  termes  ; Sauve  la 
grâce  du  propofant  droit  ou  raifon  faite  par  le  Roi , car  li  Roys , qui 
ejl  Sire  de  tout  fon  Roïaume  b & qui  ne  recognoijl  point  de  Souverain 
en  la  Collation  d’Eglife  , il  pet  mettre  telle  toi  ou  telle  droit , comme 
U li  plaijl  de  raifon  commune  , ne  il  nefeonvient  pas  quil  en  att  pri- 
vilège. Intendits. 

Enfin  en  Parc.  43.  & dernier  , ou  contre  la  propofitior» 
du  Defendeur  en  Rcgale  qui  loûccnoit  toujours  la  Collation 
des  Bénéfices  efl  chofe  efpiritucüe , le  Pourvû  en  Régale  & le  Pro- 
cureur du  Roi  joint  lui  répondent  : Sauve  la  grâce  du  Propofant  T 
Collation  de  Bénéfices  efl  chofe  temporelle  & non  pas  efpirituelle  ; car  fi 
■ce  fujl  chofe  pure  efpirituelle  , li  Roys  ne  le  puet  donner , & par  la 
confeffon  dudit  Maître  Philippe , li  Roys  les  puet  bien  donner , quand 
elles  vaquent  de  droit  & défait , ou  de  droit  tant  feulement.  Incendies, 
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la  Collation  & 
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Page  55-  T L y a deux  fortes  de  fruits  des  Bénéfices  & des  Pre- 
art.  1.  JL  laturcsî  les  uns  font  temporels,  & tombent  dans  le 
commerce  & débit  ordinaire  i les  autres  fruits  font  honoraires, 
comme  les  Collations  & les  Prcfcntations. 

Panormc  fur  le  Chapitre  Confultationibus.  De  fur.  Patron,  num. 
4.  fub  fin.  appelle  ces  derniers  fruits  non  naturels,  mais  induf- 
triaux.  Refpondetur  fecundum  Innocentium  quoi  prafentare  non  efl 
fruElus  naturalis  fed  indujlrialis , quod  prafentando  requintur  hommis 
induflria  ; cum  habeat  prafentare  tdoneum  infra  tempws  legitimum. 
Mais  Du  Molin  en  fa  Norc  fur  le  chàp.  Cum  olim.  de  majorit. 
<3*  obed.  fur  le  mot  Capitulo.  rapportant  l’autorité  de  Panorme, 
fait  bien  voit  qu’il  en  doute,  lorfqu’il  dit.  De  hoc  dubitat. 

Page  5 7.  arr.  3.  4.  & 5.  Pour  montrer  Que  les  Collations 
Vrefentations  aux  Bénéfices  font  comptées  parmi  les  fruits , il  ne  faut 
que  rapporter  ici  la  Glofc  du  chapitre  Cum  olim.  De  Major.  (T 
Obed.  fur  le  mot  Capitulo.  Dicas , quoi  Capitulum  Sede  vacante 
non  potejl  conferre  Bénéficia  que  pertinent  ad  Epifcopum,  quia  omnes 
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fruEius  debent  rcfcrvari  futuro fucceffori  i fed  collât  io  Bcneficiorum  com • 
putatur  inter  fruEius  , & magnum  fierct  prxjudicium  Epifcopo  fuccejl 
fort  per  talent  collationcm  > & ideo  non  potejl  conferre , nec  dijhra- 
bere  taies  fruEius  fient  nec  alios.  GlofT 

Le  fentiment  de  Du  Molin  en  cet  endroit  confirme  ad- 
mirablement nôtre  Propofition  en  ces  termes.  Panorm.  hic  (T 
cap.  Cum  olim.  column.  i.  De  Jur.  Patron,  Gloff.  final,  in  cap. 
Cum  Bcrtholdus  de  Tentent.  & re  judic.  Vides  ut  fenfim  ratio 
quxjius  irrepfit , Ecclejix  enim  primitiva  non  minus  hoc  quam  Simo - 
nem  Magum  execrata  fuiffet.  Hos  autem  fruEius  Panormit.  in  cap , 
Confultationibus.  De  Jur.  Patron,  cenfet  ejfe  indujlriales  : idem 
Francifc.  Ripa  in  cap.  Cum  Ecdefia  Sutrina.  num , 13.  De  cauC 
pcflè/T  & proprict.  Ve  hoc  dubitat.  C.  M. 

A quoi  il  faut  ajouter  la  Note  que  nous  avons  faite  à celle 
d.c  Du  Molin  au  même  endroit,  comme  clic  fuit,  pour  prou- 
ver que  le  Chapitre,  ou  le  Convcnt,  le  Siégé  Epifcopal , ou 
Abbatial  vacans,  n*ont  point  droit  dans  les  Collations  lib  es 
de  conférer  les  Bénéfices  qui  font  à la  collatioiv  de  l’Evêque 
ou  de  TAbbé.  Jn  hac  quxjlione  an  Capitulum  vel  Conventus , Scie 
Fpifcopah  vel  Abbatial»  vacante , conferre  pojfint  Bénéficia  , ad  Epif- 
copi  vel  abbatis  defunElorum  dijpofitionem  pertinenttai  pnmum  dif 
tinguendum  inter  eaqux  ad  libérant  Epifcopi  vel  Abbatis  difpofutonem 
pertinent  vel  ad  difpofitionem  necejfariam  j putà  fi  ad  prxfcntatio . 
nem  Patroni  habeat  infiitutionem , Ji  Imdultano , Graduato,  vel  aL 
teri  cxpcClanti  approbato  O'  recepto  debeatur  Bénéficiant  $ Sede  vacant 
te  y five  Capitulum  yfive  Conventus  fuccedit  in  difpenfatione  Beneficto 
rum  necefftrio  facienda  . Argument,  cap.  l.  De  Inftitutionibus  m 6, 
cum  not.  Molin.  in  notabili  Hélix , ibi.  inftituere.  O*  in  cap.  1.  Be- 
neficium.  In  GIofTa  verb.  Bene  fuum  ibi , inftituere  polTet.  De  Rc. 
gui.  Jur.  in  6.  ubi  idem  dicit,  necefj arias  collationes  num er ans  P xrochia- 
hum  Eccljixrum  difpofitiones , & Prioratuum  Curatorum , quos  tntercfl 
citius  replcrc  , ne  falus  animarum  depereat  i in  vo\untarïvs  ver  'o  U- 

beris  collationibus  neejuc  Capitulum  neque  Conventus  fuccedit.  Argu- 
ment. cap.  Ilia  devotionis.  Ne  Sede  vacante  aliquid  innovetur, 
Sed  refervandx  futuro  fucceffori . 

*At  in  Galtia  ahud  obtinet  in  voluntariis  (T  li beris  collationibus 
ad  Epifcopum  pertmentibus  : ta  enim  Bénéficia  ad  libérant  defunEH 
Epifcopi  collationem  perttnentia  Rex  confert  Jure  Rcgali^At  ea  qux 
ad  liberam  Abbatis  collationem  pertinent } dum  Sede  Abbmali  vacan- 
te vacare  contmgtt , nondum  ferebatur  decifum  quis  conferre  pojkt , 
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gn  Conventus , an  Epifcoptts  in  cujus  Diœcefi  confifiunt  Bénéficia  \ 
quanquam  Conventus  in  liberté  collationibus  omnino  excludatur  argu- 
ment. dtEl.  cap.  Ilia  dcvotionis.  Ne  Sede  vacante  aliquid  inno- 
vetur.  in  Décrétai.  Alits  tum  Senatus  Parifienfis,  tum  Magni  Con- 
flit Patrum  Decretis  fiducixriam  pojtejjioncm  provifo  Apofiolico  ad- 
dicentibus , al  us  Epifcoporum  Collât  artts  ftvennbus  : de  quo  xquurn 
foret  ultimum  deciftoms  calcul  um  addere.  Æ qui  us  quidam  dicunt  Diae- 
cefants  Epifcopis  difpofitionem  adjudtcare  , ne  detur  tempus  cjuo  in 
partibus  non  habeatur  Collxtor , & etixm  ex  mente  O'  intelleElu  ( ut 
(tiunt)  Cxn.  Omnes  B.ifilicæ.  1 6.  qu.  y.  Illud  tamen  decifum  hx- 
bemus  provifionaU  judicio  Recuperatorum  Patrum  , altos  Requœjlxrum 
Sxcri  Palatii  in  i.  Cornera  prontmcixnte  Domino  de  Bauquemxrrc 
ejujdem  Cxmerx  Primario  Prafidc  in  cxufx  Prioratuum  fimphcium  ab 
Abbxtid  fan  Eli  Albini  Andegavenfi  dependentium  , Sede  exdcm  Ab- 
batiale vacante  , qud  quidem  fuper  pleniori  poffcjîorio  in  conftlittm 
truffa , & relations  Domitti  de  la  Grange  ejujdem  Corner x fecundi 
Prœftdis  addiElà , eorumdem  fimplicium  Prioratuum  provifionalis  pof- 
fejjio  adjudicata  ejl  provifo  Jdpofiolico , licet  in  contrarium  tendenti - 
bus  Eptfcopi  Andegavenfi  s Collxtxrio , ncc-non  Conventus  Monxcha- 
lis  candidxto , caujam  dicentibus  Francifco  Montholonio , Ludcvico 
du  Bois  (S'fxcobo  de  Lhomoieau  jolerttjjimis  Patronis.  Sed  tandem 
definitive  decifum  Decreto  Preetorianorum  judicum  ex  litis  recitation  a 
pronuntiato  de  die  y.  Marti i 1668.  plénum  Prioratûs  fimplicis  poj- 
ftfforium  B.  Morue  de  refie  Sede  Mbbatialt  Nobtltacenfi  va- 
cante , provifo  Apojlolico  aacuEtum,  quamvis  pojlertori  in  data , exclu* 
fis  tum  Epifcopi  PtElavienfis , Sede  Abbott  ali  vacante  Nobtltacenfi 
Collxtxrio , & Abbott*  ejujdem  Nobtltxcenfis  Bullts  nondum  Apofio- 
hets  confirmati  Candidxto  xntcriùs  provtfts  ; cum  rejhtutione  fruEluum 
ac  tn  expenfis  condemnxtione.  Intérim  autem  donec  mage  pleniùs  ac 
ultcriùs  definixtur.  De  ea  quxfiione  vide  eumdem  Moltn.  ad  TraEl. 
De  Beneficiis.  Joan.  de  Selva  part.  1.  qu.  11.  McJchior  Paftor. 
in  TraEl.  De  Beneficiis  Ecclcfiafticis  li b.  1.  ttt.  11.  De  Poteft.  cap. 
Sed.  vacant.  Dom.  Loüet  in  Not.\^  Ccnjur.  ad  Comment.  Moltn. 
De  infirmis,  num.  iy\.  Carol.  Fcvrec  in  Tra&at.  Abufuum.  lib. 
}•  cap.  4.  num.  31.  & fiqq.  & prxctpttè  GloiE  Pragmat.  San£L 
ttt.  De  Ele£t.  cap.  Sicut.  §.  Fatta  autem.  in  verb.  Pertinct.  in 
cap.  Licet.  in  verb.  Caufa*  tit.  De  Collât.  §.  Cui  rei.  in  verb. 
Jurifdifti^^  in  Illi  verô.  in  verb.  Supcriores.  & tbi  Probus. 
Adde  qus  arxt  in  traElatu  nojlro  & avitino  De  Beneficiis  Ecdefia- 
Æicis.  in  verb.  Inftitutionc  Canonicâ.  §.  17.  De  Collator.  cx^ 
craordinar.  E.  P-  Page- 
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1 Page  59.  art.  6.  Pour  confondre  la  fuppofition  faite  dans  le 
chapicrc  IlU  devotionis . Ne  fede  vacante  aliqutd  innovet.  aux  De- 
cret. par  les  ennemis  déclarez  de  la  Regale,  il  efl:  bon  de  les 
conyaincre  de  la  fuppofition  qulils  font,  & de  leur  faire  voir 
qu’au  lieu  de  ces  mots , fruEUu  refervari  debent  futuro  fucceffori , 
qui  n’y  font  point  ; l’on  y lit  feulement  ceux-ci  : Cum  nufijuam 
inveniatur  cautum  in  jure  , quod  Çapttulum  fede  vacante  fungttur 
vice  Epifcopi  in  collationibus  Prxbendarum.  fit  ibi  finem  acctpit 
textus.  • 

Page  60.  art.  7.  Pour  montrer  qu’il  ne  fut  rien  ordonne  au 
Concile  general  de  Lyon  dans  ce  fameux  chapicrc  Generali-. 
Ve  EleSi.  au  Scxcc,  fur  la  Collation  des  Bénéfices  pendant  la 
vacance  des  Sicges  Epifcopaux , mais  feulement  contre  l’ufur- 
pation  des  fruits  temporels,  il  ne  faut  que  Ce  relfouvenir  de  ce 
qui  eneft  dit  dans  la  Glofc  de  la  Pragmatique  Sanébion,  au 
titre  Ve  ~4nnat.  §.  Item  <juod  ditta.  fur  le  mot  Regalix.  & 
que  nous  avons  rapportée  ci-dcfïus  dans  l’arc,  ii-.  du  chap.  pre- 
cedent, où  l’on  voit  que  cette  Glofe  finit  cet  endroit  par  ces 
termes  Ve  hoc  autem  jure  conjerendi  nthil  ihi  providit.  Gloffi 
Pragmac.  Sanét. 

Prf£<-  61.  art.  8.  Comme  les'  Collations  &:  Prelèntations  aux 
Bénéfices  Ecdefiaùiques  font  comptées  parmi  les  fiuics  , & 
que  le  Roi  en  ufc  légitimement  pendant  l'ouverture  de  la  Re.» 
gale,  il  faut  en  tirer  la  preuve  de  la  Glofe  retranchée  du  chap. 
Generali.  De  EleEl.  au  Scxtc,  ÔC  rétablie  en  la  Prcfuppofition 
d’Hclic  Régnier  ; comme  nous  l’avons  rapportée  en  l’art.  8. 
du  chap.  1.  de  cet  Inventaire. 

Page  61.  art.  9.  Ainû  que  la  Prefcntation  appartient  à celui 
qui  cft  po/TelTcur  du  Patronage,  pourvu  qu’il  foie  dans  la  bonne 
foi,  quoique  dans  la  fuite  il  en  foie  évincé,  il  ne  fauc  donc  poinG 
chercher  d’autre  preuve  de  cette  propoficion  que  le  Sommaire 
& le  Texte  du  chapitre  Confultationibu 4.  Ve  jur.  Patron,  qui 
s’explique  foie  nettement  en  ces  termes  : Injhtutus  ad  prxjen- 
tationem  ejus , (jui  tune  jus  Patronatus  Ecclefix  pojjidebat , removeri 
non  debet , hcet  tllud  jus  ab  eo  pojlmodum  tvincatur. 

A quoi  il  faut  ajouter  l’excellente  Note  de  du  Molin  fur  le 
texte  & furlcfommairc  de  ce  chap.  Confultatiombus.  De  jur.  Patr. 
Alexander  confil.  75.  col.  6.  Ub.  4.  Gmd.  Pap.  conftl.  91.  Roch.  Curt. 
De  jur.  Patron,  verb.  Compeccns  alicui.  col.  3.  O1  illud  debona  fidt 
limitât.  Geminia . Phtlipp.  Franc . cap.  Eum  qui.  column.  i.  De  Præb<. 
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in  6.  Et  celle  que  le  même  du  Molin  a faite  au  meme  endroit 
fur  le  mot  credebat.  fur  quoi  il  dit  : O*  hoc  facit  bona  fides.  com- 
me la  Glofe  de  ce  chapitre  fur  le  mot  pojjidcbat.  & par  tout 
ailleurs,  qui  ajoute  bona  fde.<Cà lofT.  ubique. 

Page  6 3.  art.  10.  Et  pour  appuïer  encore  cette  propofition,  * 
Que  la  preftntation  & nomination  aux  Bénéfices  appartient  au  pof. 
feffeur  de  bonne  foi , même  laïque  & feculier , il  ne  faut  que  rap- 
porter le  texte  au  chapitre  Querelam.  14.  De  EleEl.  & eleEt • pc* 
tcjl.  où  il  eft  dit  : Super  hu  prxjato  Oeconomo  filentium  duximut 
imponendum  ; cùm  nobis  conflit erit  quoi  pipulus  in  quaft  pofîefjionc 
prxfentandi  Clericum  exijlebat , quando  ipfum  Prtsbyterum  ad  tllam 
elegir.  text.  A quoi  il  cil  à propos  de  joindre  la  Note  de  du 
Molin  en  cet  endroit  fur  ce  mot  Populus.  où  il  dit.  Etiam  Lai 1 
eus , C-7*  prxjcriptione.  Joan.  Andr . cap . Quod  alicui  gratiosc.  De 
Rcgul.  jur.  in  6.  in  Mercurial.  Bellamcr.  hîc  num.  30.  Philipp. 
Dec.  infr.  De  except.  cap.  Cum  venerabilis.  col.  17.  & in  Ruhr, 
num.  18.  Est  ibi  Arctin.  col.  1.  De  judic.  Dec.  confil.  17.  C.  M. 
Et  cctcc  autre  du  meme  Auteur  fur  le  chap.  Cum  vemffent.  De 
refiuut.  in  integr.  fur  le  mot  ElcEltonem.  en  ccc  endroit  par  ces 
termes.  Die  quod  obtinet  ejus  cleElio  vel  prxfentatio , qui  reperitur 
fuiffe  in  pojjfjjtone  bond  fide.  C.M. 

Pave  65.  an.  il.  & 11.  Pour  la  confirmation  du  droit  de  ceux 
qui  font  en  pofleffion  d’élire  & prefenter  , il  ne  faut  qu’em- 
ploïer  ce  qui  eft  dit  dans  le  texte  du  chapitre  Cum  Sutrina  Ec- 
clefia.  De  cauf.  pofjejf.  & propriet.  en  cet  endroit  : Quod  in  trium 
Eptfcoporum  ele  Eli  ont  bus  prxfentes  fuerint , & vocem  habuerint  eli- 
genii.  Text. 

Cela  eft  fi  confiant,  que  le  droit  d’élire  & prefenter  tombe 
fous  la  prefeription  ; & la  preuve  en  eft  claire  par  le  texte  du 
chapitre  Sine  poffefjione.  De  Rtgul.  jur.  in  6.  qui  porte  exprefifé- 
ment  que  Sine  pojfeffione  prxjcrtptio  non  procedit.  Et  par  la  Note 
de  du  Molin  fur  la  Glofe  du  même  chap.  Cum  Sutrina  Ecclefia. 
De  cauf.  poffejj.  & propriet.  fur  le  mot  Brevitatem  t cm  ports,  où  il 
ajoute  : TJt  inquit  Joan.  Andr.  column.  final.  Prxfcribere  contra 
Canonicos  ipfius  Ecclefix  vacantit , ne  eligant  , hoc  benè  ejl  contra 
jus  commune  , & ibt  neceffaràus  ejl  titulus  $ fed  prxfcribere  ut  cum 
ipfis  eligant  t illui  ejl  prxter  jus  : CSP  ideo  fuffciunt  quadraginta  anni 
fine  titulo.  Ego  vtr'o  dico  quod  ut  Rehgioji  viri  & reliquus  Clcrus 
admittatur  , non  ejl  contra  , fed  fecundum  jus  ; faltem  reditus  ad  ju- 
ra antiqua  etiam  Conciliariat  (ST  ejufmodi  reditus  favorabiltf.  TJnde 
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ctnn  hic  non  efiet  prafcriptio  , er  très  tnfignes  a£tia  intervenant , 
; vtdetur  male  (ST  ambttiosè  contra  tlericos  judicatum.  C.  M. 

C'eft  cc  que  la  Glofe  du  même  chapitre  fur  le  mot  Brevit *• 
tem  temporif.  reconnoîc  encore  en  ces  termes  : Et  tamen  prafenp» 
/fient , fi  pervenifient  ad  legitimum  temptts. 

Page  éf.  art.  13.  Toute  forte  de  pofTcflion  ne  fufHt  pas  peur 
preferire  & acquérir  par  prefeription  le  droit  de  conférer,  d’cli- 
ic  & de  prefenter  aux  Bénéfices  Ecdcfîaftiqucs  » mais  il  faut 
que  cette  pofTcflion  ait  quelque  mélange  de  propriété  & de  do- 
maine. C'eft  ce  que  nous  voïons  autorife  par  la  Coutume  de  Pa- 
ris, tic.  Ve  s Fiefs,  art.  1.  en  ces  termes  : Que  l'ufu fruitier , pour  fai- 
re une  fai  fie  valable  des  fiefs  mouvant  & dépendant  du  fief,  dont  il 
é l'ufufruit , doit  joindre  dans  l*Exploit  de  fitifie  la  perfonne  du  Sei- 

fneur  O*  proprietaire  du  fief  dominant  ,•  quoiqu'en  termes  de  Droit 
ufufruit  foie  une  partie  du  Domaine  : Ufusfru&us  pars  dominii. 

Page  66.  art.  14.  A quoi  il  faut  joindre  la  Glofe  du  chap. 
Ex  litterit.  De  jur.  Patron,  fur  le  mot  Adfirmam.  qui  doit  s'en-! 
tendre  du  Fermier  à longues  aqnces.  Dicunt  quidam , quod  talent 
contrattum  cclebrarint  inter  fe  , quod  utile  dominium  tranfirct  in 
conduBorem  ,&*  fie  in  ipfum  tranfiivit  jus  Patronatùs  * fecùs  in  cré- 
dit or  e. 

Cc  qui  eft  confirme  par  une  Note  de  du  Molin  fur  le  même 
mot  Ad  firmam , dcJa  Glofe  du  meme  chapitfe  : Tranfit  eo  ipfo 
quod  ad  longum  tempus , fecus  fi  ad  modicum.  Il  n'en  eft  pas  de 
même  du  créancier,  auquel  le  fief,  à la  glèbe  duquel  le  Patro- 
nage étoit  attaché,  avoir  été  hypothéqué.  Car  les  textes  ci- 
deflus  authorifent  le  droit  du  Fermier  à longues  années  ; mais 
le  créancier  n'a  aucun  droit  dans  la  propriété  & domaine,  Sc 
ainfi  nul  droit  en  la  prefentation  & collation  des  Bénéfices  qui 
en  dépendent.  C'cft  le  fenciment  du  texte  du  chapitre  Cum  Ber- 
tholdus.  De  Sent . re  judic,  qui  porte  en  termes  exprès  : Mémo - 

rato  T.  ad-udicantes  J-cclrfium  fupr.tdiftam  r cum  per  attfiatione» 
nob'u  conjhterit  evidenter , ipfum  À. vero  Patrono  fui  fie  ad  fupraditfam 
Ecclefiam  prafentatum.  jf#  P 1 •'  - 

Page  6 j.  art.  iy.  O*  16.  Mais  pour  juftifîcr  encore  d'autant 
plus  pfr  l'autorité  de  nos  Do&eurs  François,  que  pour  conférer, 
élire  & prefenter  aux  Bénéfices,  il  ne  fuffic  pas  d'être  fimplo 
poflefleur,  mais  qu’il  faut  avoir  un  mélange  de  domaine  &dc 
propriété  avec  la  pofleflion , il  faut  ici  cmploïer  l'autorirc  do 
M.  d'Argentrc  fur  la  Coutume  de  Bretagne,  au  titre  De  Juribu* 
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connubiorum.  art.  ou  §.  409.  fur  cet  endroit  du  texte  La  fruits 
de  la  Terre  de  la  femme  font  au  mari  ; où  il  propofe  d'abord  cette 
qutftion.  An  colUtiones , an  prœftntattoncs  Benefciorum  in  fruCtu 
fint  ; & fi  qu<t  talia  in  bonis  uxoris  funt , per  uxorem  adminijlrari 
debeant  ; an  conjunflo  viro , an  etiam  viro  per  fe  competere  pojfint  t 

Après  pluficurs  raifons  de  douter  & de  décider  rapportées  do 
part  & d’autre , il  la  reloue  en  ces  termes  : Hos  aElus  ejîe  mcrc  & 
immédiate  dependentes  à proprietate  & domimi  causa  : unie  fit , ut 
ju*  perpetuum  tribuatur  accipientt  quoi  vel  ufufruSlu  fnito  },vd  cre- 
dito  difoluto , refolvatur  ; itaque  muheri  competere,  non  marito , ut 
aftum  proprietatis  qui  adminijbatorü  & fruftuarii  terminas  excé- 
dât -,  atque  inde  fiers , ut  tn  concurfu  muliens  prtfentatio  anteferatur, 
ju*  tribuat. 

Il  appuie  encore  fa  deciiion  plus  fortement  par  les  paroles 
fuivantes.  Cum  tonge  alio  jure  res  mulieris  hodie  habeantur , & quoi 
pr<efentatio  afin*  fit  proprietarii  potiùs  quant  temporano  jure  fruen - 
tis  , nec  in  utilitate  pecuniarid  confiflat.  • 

* Pagesé 7.  & 68.  art.  16.  & i^r.  La  conciliation  de  ces  deux 
chapitres  fc  fera  fort  facilement,  en  faifant  reflexion  que  dans 
le  chapitre  Ex  litteris.  Ve  jur.  Patron,  il  étoit  queftioh  de  la  pre- 
feneation  au  Bénéfice  faite  non  pas  par  un  fimple  Fermier  tem- 
porel , mais  à longues  années,  qui  avoir  part  dans  la  propriété: 
au  lieu  que  dans  le  chapitre  Cum  Bertholdus.  Pe  Sentent.  & re  ju - 
die.  il  s’agifloit  de  la  prefentation  à un  Bénéfice  donnée  par  un 
fimple  créancier  hypothéquais  &C  engagifte  de  l’heritage , au- 
quel étoit  dû  le  Patronage  qui  n'avoit  aucune  part  en  la  pro- 
priété ; puifquc  le  Seigneur  proprietaire  avoit  aulfi  prefente 
de  fon  côte. 

Si  nous  voïons  que  M.  d'Argentrc  ait  dit,  que  la  Glofc  de  ce 
même  chapitre  Ex  litteris.  De  jur.  Patron,  a entendu  parler  d'un 
Fermier  à longues  années,  comme  par -divination  & conjectu- 
re neccfiairc , refultante  du  fait  meme.  Ef  Glofia  cum  perfpice- 
ret  difpofitionem  illam  cap.  Ex  litteris.  fujhneri  non  pofie , condu - 
Elorem  longi  tempons  intelligit , ariolanter  td  quident , fed  necefiario. 

Nous  trouvons  la  conjecture  de  cette  Glofc  autorifee  par 
M-  d’Argentré  , foûtenuc  d'une  confcqucncc  nccefiaire;  attendu 
la  qualité  du  Fermier  prefentateur , qui  étoit  un  homme  d'ar- 
mes, auquel  il  n'etoit  pas  permis  de  prendre  des  fermes  tempo- 
relles d’heritages,  mais  bien  à longues  années,  félon  la  Police 
du  Droit  Romain. 
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Pour  la  conelufion  de  ce  chapitre,  il  rcfultc  de  tous  ces 
textes , que  la  Collation  & Prefentation  aux  Bénéfices  a tou- 
jours appartenu  au  poflefleur  de  bonne  foi , aïant  part  en  U 
propriété  & domaine  des  Fiefs  & Seigneuries , aufquelles  les 
Patronages  font  attachez. 

Page 6 9. T"  ’Etabliïïcment  de  la  Regale  en  France  écantcon-  Chapitre  y. 
art.  1.  JL/ftant,  il  n’eft  plus  ncceflaire  d’en  rechercher  fi  eu-  De  Mage  de  la  Re- 
rieufement  l'origine,  &c  fi  elle  a eu  lieu  dans  la  première  & fc-  Èm««Prif“CL d^fo# 
conde  Race  de  nos  Rois*  puifqu’il  cil  certain  que  ces  premiers  cxccurioa  dans  ce 
Princes  ulbicnç  fi  abfolumenc  de  leur  autorité  dans  la  difpcn-  Ro“uinc- 
farion  des  Bénéfices , que  leur  Régale  en  demeuroit  entière- 
ment confommec  par  cette  difpofition  generale  ,*  dont  s’efi: 
plaint  avec  jufticc  M.  Filefac,  Doétcur  de  la  Société  de  Sor- 
bonc  , en  fon  Traité  qui  a pour  titre  : De  facriltgio  Laïco  Com- 
ment arias,  feu  Veterii  Ecclefi*  Gallican*  <juerela. 

Page  69.  frf.  1.  Il  n’en  faut  donc  reprendre  l’ufage  que  dans 
le  commencement  delà  troifiéme  Race,  &c  l’appuïer  de  l’auto- 
rité de  Paul  Æmile  lib.  3.  De  Gejl.  Francor.  qui  parlant  de  Char- 
les le  Simple  en  dit  ces  paroles  : Simplex  coxclo  Concilio  divittas 
Pontifcum  fanttat  e/?e  conjlituit.  Et  lib.  y.  dit  : Cœnobiorum  opes 

projanu  Proceribus  attributas  in  Francia  ojlendimus Robertus 

Francus  cum  morem  folvit  j Henricus  Rex  patern*  fan&itatù  in  ex 
re  temulus  fuit..  v 

Page  69.  art.  3.  C’eft  cet  ufage  dans  lequel  leurs  fuccefleurs 
fe  font  maintenus,  & dont  ils  ont  continué  l’execution  /ufqu’sL 
prefent , qui  a eu  dans  cctt^continuation  non  feulement  pour 
approbateurs  les  Souverains  Pontifes  Alexandre  III.  & Inno-  !' 

cent  III.  dans  leurs  Epîtrcs  Décrétales,  mais  encore  Clément 
IV.  & Grégoire  X.  • à. 

Le  racine  Clcment  I V.  quoi  qu’en  difent  les  ennemis  de  ce 
Droit  Roïal,  en  a reconnu  l ufage  en  France,  par  fa  Bulle  ad- 
drefice  au  Roi  Saint  Lotus,  donnée  à Vitcrbc  le  jour  des  Ides 
de  Septembre  iz6y.  que  nous  avons  tiréedu  1.  vol.  Des  Preuves 
_ des  Liberttx^de  l'Eglife  Gallicane  au  chap.  16.  De  la  Regale.  arr.  19. 

& qui  cft  encore  rapportée  dans  le  Gallia  Chrijhana  de  Mcf-  f 
ficurs  de  Sainte  Marthe  dans  le  Rôllc  des  Archevêques  de. Reims,  # 
art.  6 1.  de  Jean  de  Courtenay  Archevêque,  & dans  laquelle  il 
mande  qu’il  ne  peut  ni  ne  veut  préjudicier  à fa  Régale.,  même 
dans  la  vacance  du  Siège  Epifcopal,  ainfi  qu’il  fuit! 
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Clemens  Epifcopus,  Servus  Seivorum  Dei,  chariffmo  in  Chrijlo  fi  lit 
Régi  Francorum  lllujhi , Salut em  O ~4poJlolicam  benedtElionem.  Cura 
dilcElus  fh tu  nojler  G.titulo  S.  Marri  Presbyter  Cardinale  authoritatc 
nojlrd  fibi  à nobu  oraculo  vivat  voeu  commijîâ , Prœbendxm  qu<t  in  Re- 
menft  Ecclefid , per  promotionem  Venerabilis  fratris  nojlri  J.  Archiepif 
copi  Rhemenfis  , tune  Canon  ici  ejufdem  Ecclefix , dignofeitur  vacavij]ef 
dilcElo  flio  Magijlro  Joanni  de  Villanficco  Rhtmenft  Canonico  contu- 
lijfet  : Nos  coüationcm  huufmodi  ratant  habentes  O'  firmam , eam 
autoritate  Apofiolicd  duximus  confrmandam , certo  fuper  hoc  per  nojlrat 
litteras  executore  concrffo  , qui  eundem  MagiJlrum  in  poffeffionem 
ipftus  Prtbendat  authoritate  di  El  arum  litterarum  diritur  indux/Jfe.  Vc- 
vùm  quia  tu  ed  ratione  , videltcet  quod  vacantes  confers  in  Ecclefiâ  ipss 
Prsbendas,  à tempore  quo  eandem  Ecrit fiam  Pajlorit  rtgimine  contin- 
ue deflitui  y donec  JubJlitutus  ilh  -Archicpifcopuâ  Regxhx  reripit  à tcr 
hujufmodi  coüationcm  tuum  in  prsjudicium  ajjcris  ejje  fxElam  : Nos 
qui  à cujufcumque  de  pufiüu  quantûmeumque  mmimis  feandalo  abjline- 
re  intendtmus > te  quem  pro  tuu  charijjimu  meritls  interne  complcEli- 
mur  brachio  chantatisy  fuper  hoc  Jcandalifare  nolentes , dilcElo  flio 
Diorr)Jio  Canonico  ejufdem  Ecclefue  dam  tu  fub  certa  forma  nofri s lit * 
tens  tn  mandatis , ut  à diSlo  M agijlro  Joanne  confignationem  ipfitst 
Trsbends  liberam  autoritate  noftra  reripere  non  omittat.  Verum  cum 
eidem  Dionjfio  per  alias  noffras  litteras  injungamus , ut  ab  eodem  Ms- 
gijlro  Joxnnc  juxta  pnorum  litterarum  nojharum  tenorem  libéra  ip fîtes 
Prsbends  confignatione  receptd , eam  vacantem  pojlmodum  pr  ce  fais 
Magijlro  Joanni  authoritate  nojbdper  fe  vel  per  alium  conj'erat  & 
afjignety  ac  eum  tn  poffejjionem  illuu  inducat , CP  defendat  indu  El um  z 
contradiEloreSy  perfona  tua  cxccpt 4 , per  Cenfuram  Ecclefiajlicam 
appellationc  pojlpofttd  compefcendo.  Nos  quod  per  prsmifîa  ujui  quo  iis 
prsfata  Ecclefid  circa  coüxtionem  Prsbendarum  ipfarum  ut  cris,  prceju» 
dicare  nolumus,  nec  etiam  intendimus  hits  litteras  nojlras  in  tejhmoniunz 
fublimitati  Regis  duximus  concedendas.  Datum  Viterbii  idibus  Septem- 
bre, Porrtificatus  nofbri  anno  tertio.  Sub  plumbo. 

Il  fera  encore  fort  à propos  de  ne  pas  oublier  ici  ce  que  fit 
le  Pape  Grégoire  X.  pour  juflifier  qu'il  ne  peut  préjudicier  a 
la  Rcgale-  meme  en  cas  de  vacance  en  Cour  de  Rome  U pen- 
dant qu'elle  cft  ouverte  dans  les  Eglifes  du  Roïaumc.  C'cft  ce 
• 9UC  tcc  PaPc  a reconnu  lui  meme  par  fa  Bulle  de  l*an  1271.  rap- 
portée au  1.  vol.  Des  Preuves  des  Liberté ^ de  l’Eglife  Gallicane . 
chap.  1 6»  De  la  Regale.  art.  18.  par  laquelle  après  avoir  reconnu 
la  Rcgale,  il  rétablit  ce  qui  ayoit  étc  fait  à fon  préjudice  par 
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Clément  IV.  Ton  prcdcccfleur , & ôté  les  referves  des  vacan- 
ces in  Curia  par  lui  établies  dans  le  chap.  Licet.  de  Prxbend.  in  6. 
C*cft  la  Bulle  fuivante  que  nous  nous  croïons  obligez  de  don- 
ner au  Public,  pour  prouver  l’approbation  que  ce  Souverain 
Pontife  y a donnée , & en  meme  tems  la  condamnation  des 
referves  de  la  vacance  in  Curia  introduite  par  fon  Prcdcceflcur 
pendant  l’ouverture  de  la  Régalé. 

Gregoriut  Epifcoput , Servus  Servorum  Vei , dileElu  filin  Abbati 
& Priori  Monajlerii San£U  Vionyfii  in  Francia  , ParifienfisDioecefis , 
Salut  cm  & Apoflolicam  benediBionem.  Expofiuit  nobn  dileftut  filiiu 
Magifter  G ir  ardus  de  Rampellione , Archidiaconus  Senonenfis , Cxpel- 
lanus  dileSli  jilii  noftri  S.  Titulo  Santt*  Ccecilia  Presbyteri  Cardt - 
nain , quod  clarx  memori * Ludwicus  Rex  Francorum , ut  ajferitur  in - 
telleSlo  quod  venerabi lis  f rater  nofter  P.  Senonenfis  Archiepif  copus , qui 
tune  erat  Archidiaconus  Senonenfis , in  Archtepifcopum  Scnoncnjcm 
tlettus  fuerat  confecntionis  munus  apud  Sedem  ^ ipoflolicam  confecu - 
tus  <3*  quod  per  hoc  Archidiaconatus  vacavtrat  Senonenfis , Archidia- 
conatum  ipfum  alii  nec  debitum  nec  collatum , eidem  Magiflro  tune 
Archidiacono  Meledunenfi  in  Ecclefid  Senonenfi , Archidtxconatum 
fuum  de  Mclcduncnfi  libéré  dimittendi , duxit  prout  ad  ipfum  fpetta- 
hat  ratione  Regalium  quæ  habebat  ibidem , liberalitate  Regid  conje- 
rendum  : dileÙos  filios  Decanum  (3*  Capitulum  Senonenfem  requin 
faciens,  ut  ipfum  Magiftrum  Girardum  ad  cundcm  ^ irchidiaconatum 
admit tere  procurarent.  Veritm  fœlicis  recordationis  Clemente  Papa  pra- 
deceffore  nojlro  pratendente , quod  idtm  Archidiaconatus  Senonenfis 
poft  confit tutionem  fuam  fuper  Vignitatibus  & Bénéficia  apud  ipfam 
Sedem  vacantibus , editam  per  ahum , quam  per  Romanum  Pontificem 
minime  confercndu , apud  Sedem  vacaret  eandem , (T  ipfi  Magiflro 
per  fuxs  fub  certa  fonça  htteras  inhibente , ne  fie  de  jpfo  Archidia- 
conatu  Senonenf , vel  e us  pertinentiis  intromitteret , antequam  f e per - 
fonaliter  fuo  confpeEhn  preefentaret  : M agi  fier  ipfe  obeunte  interea  prx- 
deceffore  pr&diÙo  , non  fuit  ejufdem  Senonenfis  Archidiaconatus  pof 
fefjionem  adeptus.  Quontam  igitur  charifjimus  in  Chriflo  filius  nojler  Phi- 
lippus  Rex  Francorum  Illujtru  fuper  revocatione  inhibitions  pradiSlt 
remedium  Apofiolicum  per  fiys  nuncios  imploravit  : Nos  qui  eidem  Phi - 
lippo  Régi,  quantum  cum  Deo pojfumus  in  fuis  petitionibus gratificari 
difponimus , fus  fuper  hoc  beneplacitis  annuentes  , ut  G.  per  inhibition 
nem  & Conjlitutionem  prxdiftxs  nullum  suri , quod  in  eudem  Archi- 
Ataconatu  ejl  per  collationem  Regiam  afiecutus , prxjudicium  genere- 
tur , qam  (3*  ipfius  Archidiaconatus  pofjejfionem  nam  if  ci } ac  etiam 
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de  if) fus  juribus  & redditibus  difponere  valent , tanquam  non  pruï 
cejfjjet  pr&diEla  inhibitio , (3*  ipfa  confitutio  édita  non  fuijfet , ci 
per  nofras  duximus  concedendum.  Volns  fuper  hoc  S edi  confervatori- 
bus  deputatis.  Quocirca  Difcretioni  vejlra  per  pojlolica  f cri  put 
mandamus , quatenus  fuper  hoc  juxtaformam  vobis  traiitam  procèdent 
tes  j ei  de  prxdiSiu  juribus  & proventibus  à tempore  collationis  ipfus 
Regis  fbi  debitis  ïcfponderi  intégré  vos  vel  alter  vefrum  per  nos  vd 
ahum  faciatis , contradiClores  per  cenfuram  Ecclefajhcam  appellation o 
pofpofrd  compefcendo.  Non  obfante  f aliquibus  à Sede  fit  tndultmn 
eàdem , quod  excommunie  ari , fufpcndi , vel  mtcrdici  non  pojfnt , per 
littcr.u  Jjpoflolicas  non  facientesplenam  O*  exprejfam  ac  de  verbo 
ad  verbum  de  indulto  hujufmodi  mentiontm , feu  ahd  quolibet  ipfus 
feJis  indulgenttà  , per  quxm  effcRus  pretfentium  irnpedm  valeat  vel 
differri.  Datum  apud  ZJrbem  veterem  y.  idusjulii , P&ntifcatûs  nojlri 
anno  primo.  Sigillatum  Bullâ'  plumbeâ- 

C’eft  ce  que  ce  même  Pape  a confirme  lui  même  au  Concil* 
general  de  Lyon  dans  le  fameux  Chapitre  Generali.  inféré  dans 
le  titre  De  Elctt.  au  Sexte.  & que  nous  avons  rapporte  au  cha- 
pitre 1.  de  cet  Inventaire  des  Preuves  arc.  4.  & 5»  tiré,  du  1* 
vol.  Des  Preuves  des  Liberté 7^  de  l'Eghje  Gallicane,  chap.  1 6.  De 
U Regale  nomb.  11.  enfemblc  l’addition  de  Meilleurs  Du  Puyv 
& la  prefuppofition  & reftitucion  du  Texte  de  ce  fameux  Cha- 
pitre Generali.  retranché  par  l’ordre  exprès  du  Pape  Grégoire* 
XIII.  par  les  Corrc&eurs  Romains,  faite  par  Hclie  Régnier* 
nous  avons  donne  un  excrait  dans- l’arc.  8.  de  ce  même  chap.  u 
avec  ce  qui  avoir  ccé  retranche  de  la  G lofe  de  ce  meme  Cha- 
pitre Generali.  fur  le  mot  Regali*.  au  meme  endroit , que  nous 
ne  rapporterons  point  ici,  de  peur  d'cnnuïer  le  Lefteur  par  une  • 
fâchcufe  répétition.  • 

Page  71.  art.  q.  Pour  donner  jour  & intelligence  à la  matiero 
de  la  Régale,  il  faut  ici  rapporter  fa  définition  latine  & fran- 
çoife,  afin  que  chacun  fcache  cc  que  c’efi:  que  ce  Droic  roïal , 
pour  en  confondre  & en  combattre  les  ennemisejui  ofcroicnc. 
témérairement  l’attaquer  : fus  Regium  Frxncix  , in  omnes  Cathé- 
drales Ecclefdi  Regni  laie  dijfufum , quocLverfatur  in  collatione  Bene •* 
ficiorum  fmplicium  , non  Curatorum , ad  Epifcopi  coüationem  fpec- 
tantium  , qu<t  Sede  Epifcopali  vacante  vacua  funt , aut permanferunt 
vacua , Jrudluum  temporalium  Bpifcopatûs  vacantis  adminifrationem 
fubjunîlam  habens. 

Vn.Droit  Rdial , de  France , étendu  dans  toutes  les  Bghfe*  C*M 

thtdrales  Jr. 
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thedrales , qui  conf fient  dans  la  collation  des  .Bénéfices  fmples  & non 
Cures , dépendant  de  la  Collation  des  Evêques  y qui  vaquent  pendant  U 
vacance  du  Siégé  Epifcopal  y ou  font  trouve ^ vacans  lors  d*  icelle , qui 
a jointe  avec  foi  badmtnif  ration  des  fruits  temporels  de  l'Evêché. 

Page  71.  art.  6.  Comme  ce  n'eft  que  fur  les  définitions  des 
matières  que  roule  chaque  chapitre  de  ce  Traité;  ce  n'efi:  aufll 
qu'en  parcourant  les  termes  de  ces  définitions,  que  nous  en  fe- 
rons les  Preuves  dans  t%uc  cet  Inventaire.  C’eft  ce  qui  nous 
donne  lieu  en  appcllanc  la  Regale  un  Droit  Roi al , J us  Regium  , 
d’en  tirer  la  preuve  des  Lettres  Patentesidu  Roi  Loüis  V 1 1.  die 
le  Jeune  de  l’an  1 16  t.  rapportées  dans  le  i.  vol.  des  Preuves  de* 
Liberte^de  C Eghfe  Gallicane,  chap.  1 6.  De  la  Regale,  art»  i.  lous 
le  titre  Regale  fur  l'Evêché  de  Pans. 

Ego  Ludovicus  Dei  gratta  Francorum  Rtx.  Pofl  obitum  Parfienfis 
Epifcopi  bon x memoriee  Theobaldi , Epifcopatus  & Regale  in  noilram 
manum  venir,  (T  fimiliter  Capiceriœ  redditus  : fed  cum  oblat/ones  & red- 
ditum  altaris  nollemus  ajfumere  in  uf*s  Régi os,  Monajlerium  Virginale  de 
Hedera  confpeximus  multis  indtgere , O'  facrarum  Virginum  indigenti<e 
fuccurrere  duximu*.  Notum  itaque facimtu  univerfs  pnefentibus  & futu „• 
ris,  quoi pro  noflra  & antccejjorum  Regum  Francia:  ammabus , quidquid 
capiebamus  in  Capiceria  Ecclefi <c  Parfienfis,  vacante  Sede , à?  Epi  fi 
copatu  exi fiente  in  manu  Rcgia  Conventui  Sororum  de  Hedera , quo- 
ties  vacaverit  Epifcopatus  , donavimus  habendum  , ufjue  ad  ipfum 
diem  quo  fa  El  a fuertt  clcElio.  Et  intérim  dum  tcnucrint  Moniales  Ca- 
piceriam  , ipfms  Capiceria  O*  altaris  , . tam  de  luminaribnt , quam  de< 
alns  neceffarivs  ,Ji:ut  ejl  conjuetudo  Ecclefue  expenfts  facient.  Quod- 
ut  ratum  fit  O'  pemtus  inconcuf  um , per  feripturam  prefenttm  , & 
Rtgii  figilli  impreffionem  confirmait  prxcipimns , fubfcripto  nom  i ni* 
nofin  charaSlerc.  udthtm  publicê  P an  fus  anno  ab  Incarnatione  Do * 
mini  1 1 6 1.  a f antibus  in  Paljtio  nofiro  , quorum  fubtitulata  funt  no - 
mina  & figna.  Signum  Comitis  Theobaldi  Dapifcri  nofiri,  S.  Gui- 
dons Buticul.ini , S.  Matthxi  Camerarii , Confiabulario  nullo.  Data  * 
per  manum  H ugonis  Cancellarii  & Epifcopi  Suefjionenfis. 

Nous  rapporterons  auffi  du  meme  livre  des  Preuves  des  Liber * 
te^de  l'Dglife  Gallicane , l'article  4. -qui  a pour  titre 

Tefiament  du  Roi  Philippe' ^iugufie  allant  outre- mer.  1190.  ■ 

I.N  nominc  San&æ  & individus:  Trinitatis.  Amen.  Philipi 
pus^Dci  gratis  Francorum  Rcx.  Officium  Rcgium  cft  Sufcw 

A a a - 


, Se  fuæ  utilicati 
Limmo  dcfidcrio 
vocura  peregrinacionis  noftiæ  ad  San&æ  Tcrræ  fubvcncioncm 
totis  viribus  amplcttimur;  idcirco  confilio  Altillimi  ordinarc 
decrevimus , qualtccr  in  abfcntiâ  noftra  Rcgm  négocia  quæ 
agenda  erunc  cra&ari  dcbcanc,  Se  vicæ  noftræ,  fi  quid  in  via 
humanicùs  accidcrcc , cxcrema  difponi.  In  ptimis  igicur  præ- 
cipimus, uc  Baillivi  noftri  per  fingute  Præpoficos  in  poccftad- 
bus  noftris  ponanc  quacuor  homincs  prudentes  } lcgicimos  de 
boni  ccftimonii , fine  quorum  vcl  duorum  ex  cis  ad  minus  con- 
filio négocia  villæ  non  tra&cncur , excepco  quod  Parifiùs  (ex 
homincs  p:obos  de  lcgicimos  confticuimus  , quorum  nomina 
Tune  hæc  T.  A.  E.  R.  G.  H.  Ec  in  cerris  n«ftris;  quæ  propriis 
nominibus  diftin&æ  func  , Baillivos  noftros  pofuimus,  qui  in 
B.iilliviis  fuis  fingulis  menfibus  poncnc  unum  diem  qui  dicicur 
Aflifia,  in  quo  omnes  îlli  qui  clamorem  facienc,  récipient  jus 
fuum  per  eos  Se  jufticiam  fine  dilaciene  , de  nos  noftra  jura  ; 
de  noftram  jufticiam  de  forefa&a , quæ  propric  noftra  func,  ibi 
fcribcncur.  Prætcrca  volumus  Se  præcipimus,  uc  canflima  ma- 
cer  noftra  A.  Rcgina  ftacuac  cum  cariftimo  a.vuncuio  noftro  de 
fideli  Guiliclmo  Remenfi  Archiepifcopo  fingulis  quatuor  men- 
fibus unum  diem  Parifiùs , in  quo  nudianc  clamorcs  hominum 
Rcgni  noftri,  Sc  ibi  cos  finianc  ad  honorcm  Dci,  de  utilicaccm 
Rcgni.  Præcipimus  infuper,  uc  co  die  fine  ance  ipfos  de  fingu- 
lis villis  noftris  &c  Baillivi  noftri  qui  Afi'ifias  ccncbtinc,  uc  co- 
ram  cis  reciccnc  negotia  terræ  noftiæ.  Si  auccm  aliquis  de  Bail- 
livis  noftris  dcliqucric,  præccrquam  in  murtro,  rapeu  vcl  ho- 
micidio , vel  prodicione,  de  hoc  conftabic  Archiepifcopo  de  Re- 
ginæ,  de  aliis  qui  aderune,  uc  audianc  forcfa&a  Baillivoruni 
noftrorum  : præcipimus  eis,  uc  nobis.  fingulis  annis,  de  hoc  ccr 
in  anno  litccris  fuis  noftris  duobus  piædnftis  fignificcnc  quis  Bail- 
Mivus  dcliquerut,  de  quid  fcceric,  Se  quid  accepcric,  de  à quo  pe- 
cuniam  , vcl  munus , vcl  fervicium  , propter  quod  homme»  nof. 
tri  jus  fuum  amitrerenc,  vel  nos  noftrum.  Similiter  de  Prx- 
poficis  noftris  fignificcnc  nobis  Baillivi  noftri.  Baillivos  autem 
noftros  non  pocerunc  amoverc  Rcgina  de  Archiepifcopus  à 
Bailliviis  fuis,  nifi  pro  murtro,  vel  rapeu  , vcl  homicidio , vcl 
prodicione  : vcl  Baillivi  Præpofitos,  nifi  pro  aliquo  iftorum. 
Nos  aucem  in  confilio  Dci  talem  faciemus  de  co  vindi&am, 
poftquam  prædi&i  viri  nobis  rci  vcricatcm  nunciavcrinc , per 
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jc&orum  commodis  qiodis  omnibus  providcrc 
privatæ  publicam  anccfcrrc.  Quoniam  igitur  f 
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quam  alii  non  immcrico  poterunt  dccerreri.  Similitcr  Regina 
& Archicpifcopus  de  ftaru  Regm  noftri  8c  ncgotiis  ter  in  anno 
fignificcnt.  St  forte  con  figer  it  Sedem  Epifcopalem,  vel  aliquam  Abba- 
tiiim  R égalent  vacare,  volumus  M Canonici  Ecclefa  , vel  Monachi  Mo- 
nafierii  vue  à nti  s ventant  ad  Reginam  O*  drehupifeopum  Jiiut  ante  nos 
venirent , & Itberam  e le  Eh  on  cm  ab  eis  pétant  -,  & noj  volumus , quod 
fine  contradiElionc  eis  concédant.  Nos  ver 6 tam  Canonicos  quant  Mo - 
nxchos  monemus,  ut  talem  Pajlorem  eligxnt , qui  Deo  placent  , O*  uti- 
lis  fit  Regno.  Regina  autem  & Archtepifcopus  t.tndiu  Regalix  tn  ma- 
nu fuâ  tentant , donec  cleEhts  confecrxtus  fit , vel  benediElus  ; O'  tune 
Regalix  fine  çontrxdiEhonc  ei  reddantur.  Vrxterex  pr<ecipimus , quod  fi 
Frxbenda  vel  Bentfctum  aliquod  Ecclefajhcunt  vacaverit , quando  Re- 
galix in  manu  nojlra  ventent , fecundum  quod  meliùs'&  honefiùs po~ 
terunt  i Regina  & Archiepifcopus  viris  honejlis  & litteratis  conflio 
fratris  Bernardi  conférant  : Jalvis  txmen  donxtionibus  nofbris , quas 
per  Litteras  nojbrxs  Patentes  quibufdam  fecimus.  Prohibemus  eciam 
univcifis  Prælatis  Ecclefiarum  , & hominibus  noftris,  ne  tal- 
liam  vel  rolcam  douent,  quandiu  in  fervicio  Dei  crimus.  Si 
verô  Dominus  Dcus  de  nobis  fuam  faccrct  voluntatem,  8c  nos 
mori  contingcret, prohibemus  diftri&iflimè  omnibus  hominibus 
Tcrræ  noftræ,  tam  Clcricis,  quàm  iaïcis , ne  calliam  vel  col- 
tam  doncnc,  donec  filius  nofter,  quem  Dcns  fervicio  fuo  fanum 
Zc  incolumcm  confcrvare  dignecur,  veniac  ad  ætatem  in  qua 
gratiâ  Sanfbi  Spiritus  poilir  regere  Regnum.  Si  autem  aliquis 
filio  noftro  veilet  movere  guerram , & redditus  fui  quos  habec 
non  fufficercnc , tune  omnes  horaincs  noftri  adjuvent  cum  de 
corporibus  fuis , 8c  averis  & Ecclcfiæ  talc  faciant  ei  auxilium, 
qualc  foliræ  funt  facere  nobis.  ^rarpoficis  infuper  noftris  & Bail- 
li vis  prohibemus,  ne  aliquem  homincm  capianr  , neque  ave- 
rum  fuum,  quandiu  bonos  fidcjuftbrcs  dare  volucnc  de  jufti- 
tiâ  profequendâ  in  Curia  noftrâ,  nift  pro  homicidio  , vel  mur- 
trg  , vel  raptUjvel  proditione.  Præccrca  præcipimus,  quod  om- 
nes redditus  noftri , & fervitia  , & obvcncioncs  affcrancur  Pari- 
fiùs  per  tria  tempora;  primo  ad  feftum  Santti  Remigiij  fe- 
cundô  ad  Punficacioncm  Bcaræ  Virginis  ; ccrtfô  ad  Afccnfic- 
neni;  & cradancur  Burgcnftbus  noftris  pracdi&is,  & P.  Maref- 
callo.  Si  concingercc  aliquem  ex  eis  mori,  G.  de  Garlandia  aliuni 
in  loco  ejus  fubftituerec.  In  receptionibus  averi  noftri  Adam 
Clcricus  nofter  præfens  cric,  & cas  fcribcc,  8c  finguli  habcant 
ftngulas  claves  de  ftngulis  archis,  in  quibus  reponecur  averum 
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•noftrum  in  Tcmplo,  2c  Tcmplum  unam.  De  ifto  averotan* 
.tùm  nobis  mitcecur,  quancùm  litreris  noftris  mandabimus.  Si 
in  via  quam  facimus,  nos  mori  concingeretj  præcipimus  quod. 
Regina,  &:  Archiepifcopus , 2c  Eprfcopus  Parifienfis,  &:  Abba- 
tes  San&i  Vittoris  2c  de  Sardcnio , & frater  G.  Thcfaurum 
noftrum  in  c|,uas  parccs  dividant  : unam  medictatcm  pro  arbi- 
trio  fuo  diftribuanc  ad  Ecclefias  reparandas,  quæ  per  guerras 
.noftras  dcftru&æ  funt  ; ica  quod  fervitium  Dci  poflîc  in  cis  ficri. 
De  cadem  mcdictace  donabunc  illis,  qui  per  tallias noftras  apo- 
riaci  funt  : 2c  de  câdcm  dabunc  refiduum  illis  quibus  voluennc, 
2c  quos  magis  egcrc  crcdiderinc,  ob  remedium  animæ  noftræ, 
2c  genitoris  noftri  Regis  Ludovici , 2c  anccceftorum  noftro- 
rum.  Do  altéra  mediccate  præcipimus  Cuftodibus  averi  noftri, 
2c  omnibus  hominibus  Parifienfibus,  quod  eam  euftodianc  ad 
opus  filii  noftti , doncc  ad  æcatem  veniac,  in  quâ  confilio  Dei 
2c  fenfu  fuo  poflic  regcrc  Rcgnum.  Si  auccm  cam  nos,  quam 
Alium  noftrum  mori  contingecet;  præcipimus , quod  averum 
noftrum  per  raanum  fex  prædi&orum , pro  anima  noftrâ  2c 
filii  noftri  pro  arbitrio  fuo  diftribuatur.  Quam  cicô  ctiàm  cér- 
ium cftcc  de  morte  noftra,  volumus,  quod  averum  noftrum 
ubicumque  forée,  ad  domum  Epifcopi  Parifienfis  portaretur , 
2c  ibi  cuftodiretur,*&  poftca  de  eodem  ficc  quod  difpofuimus. 
Præcipimus  cciam  Reginæ  2c  Archiepifcopo , ut  omnes  hono- 
res, qui  dum  vacant,  pertinent  ad  donationcm  noftram  , ficuc 
Abbatiæ  noftræ  & Dccanatus,  2c  aliæ  quædam  Dignitates,  in 
manu  fua  teneant,  doncc  à fervitio  Dei  rcdicrimus:  & quos  re- 
tinere  non  potucrunt,  donent  fecundum  Dcum , 2c  afligncnc 
confilio  fracris  G.  2c  hoc  facianc  ad  honorcm  Dci , 2c  utilica- 
tem  Rcgni.  Si  autem  in  via  moriemur , volumus  ut  honores 
2c  Dignitates  Ecdcfiarum  donent  illis , quos  magis  dignos  vi- 
derint.  Quod  ut  firmum  2c  ftabile  permancat , præfencem  pa- 
ginam  figilli  noftri  auroritate,&  Rcgii  nominis  charafterc  in- 
ferius  annotato  præcipimus  confirmari.  Adtum  Parifiiis  anno 
Vcrbi  Incarnati  1190.  Rcgni  noftri  anno  1 1.  aftantibus  in 
Palatio  noftro , quorum  nomina  fubpofica  funt  & figna  S.  Co- 
mitis  Tibaldi  Dapiferi  noftri,  S.  Guidonis  Buticularii',  S. 
Macthæi  Camcrarii , Signum  Radulphi  Conftabularii.  Data 
vacance  Canccllariâ. 

Nous  tirerons  aufli  des  memes  livre  2c  chapitre  ce  qui  confir- 
me encore  ce  Droit  Roïal  en  l’art.  15.  fous  ce  titre. 
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Lettres  pur  lefquelles  le  Roi  Saint  Louis  laifîe  a la  Reine  fa  Mire  la 
Régence  de  fon  Roïaume , tant  fur  les  chofes  feculieres  que  fur 
les  Ecclefiajliques , au  mois  de  juin  1148. 

LU  DO  VI  CUS  Dci  gratiâ  Francorum  Rex,  Univcrfis 
præfcntes  licccras  infpeduris , Salmpm.  Notum  facimus, 
quod  nos  cariflimse  Domina:  & macri  Rcginæ  conccflimus  & 
voluimus  , quod  ipfa  in  hâc  noftræ  peregeinationis  abfcnciâ 
plcnariam  habcat  poccftacem  recipiendi  & aterahendi  ad  Ro- 
gni  noftri  négocia  quos  fibi  placucric  & viluni  fucrit  attrahere, 
removendi  eciam  quos  viderit  remo vendes  , fecundum  quod 
ipfi  videbicur  bonum  efte  : Baillivos  ctiam  inftitucrc  valeac , 
Caftellanos  , Foreftarios , & alios  in  fervitium  noftrum  , & 
Rcgni  noftri  miniftros  poncre  & amoverc , prout  viderit  ex- 
pedirc  : Dignitates  ctiam  O'  Bénéficia  Ecclefiafhca  vacantia  con- 
ferre , fidelitates  Epifcoporum  & Abbatum  recipere  , CSP  eis  Regai  ta 
refit t uer e , (T  eligendi  licentiam  dare  Capitules  CSP  Conventions  vice 
nojlrà.  In  cujus  rci  teftimonium  figillum  noftrum  prad'entibus 
lirteris  duximus  apponendum.  Adum  apud  Hofpicale  juxca 
Corbolium,  anno  Domini  12.48.  menfe  Junii. 

Ce  Droit  Roïal  de  la  Regale  fc  voit  encore  conftrmc  au  mê- 
vmc  endroit  arc.  20.  par  la  Charte  fuivancc  du  même  Roi 
£ainc  Louis,  fous  centre: 

Lettre  de  Saint  Louis  otUant  outre-mer  , par  laquelle  il  nomme  C £- 
vcque  de  Parts  & autres , pour  pourvoir,  lui  abfent > aux 
Bénéfices  en  Régalé.  1169. 

LUDOVICUS  Dci  gracia  Francorum  Rex,  Univcrfîs 
præfentes  litteras  infpeduris,  Salucem.  Notum  facimus, 
quod  nos  exiftentes  in  procindu  icineris  noftri  proficifccndi  in 
fubûdium  Terrsc  Sandæ,  Perfonatns , Prabenda*  , Ecclefias  , Ca- 
pellamas  CSP  cetera  Bénéficia  quacumque  vacarc  contigcnt  , extra 
mare  in  lue  noflm  peregnnationu  abfent id , ad  noflrum  Patronatum  , 
Collattonem , feu  Preefentationem  nojlram  , tam  ratione  Regalium , 
■quàm  alio  quocumque  jure  pertinente  , conferendi  perfonis  idoncis , 
CSP  nullum  aliud  Bcncfcium  habentibus , ac  preefentandi  ad  vacantes 
Ecclefias , vice  noflra  , dilcElo  O*  fiieli  noflro  Stcphano  Pari  fie  nf 
Epifcopa  plenam  ép  liber am  committimus  poteflatem  ; dum  tam  en.  dv 
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confilio  diÇcretorum  virorum  CancelUrii  Parifienfis  Ecclefue , Prio- 
ns FrAtrum  PrecdicAtorum , & CArdiani  FrAtrum  Al  inor  um  Pari- 
ficnfium , vel  duorum  ex  ipfis  , in  hujufnwdi  ColUtionc  vel  Preefen - 
txtione  procédât , 67*  in  litteris  DonAtionis  vel  PrxfentAtionU  fpccia- 
liter  exprimatur , cjuod  ex  autoritAte  O'  vice  rtojlrd  fibi  commtjsd , 
ColLttio  vel  Precjcntatio  ipft  fiat.  Ha  ne  verô  porfcftatem  ipfos 
haberç  volumus  , qu^ndiu  abfentcs  in  hac  pcregrinationc  fuc- 
rimus,  vel  donec  à nobis  vel  fucccfibre  noftro,  fi  nos  contin- 
gat  decedcre , fuerit  aliud  fiipcr  hoc  ordinatum , retenta  nobis 
plenariâ  poteftatc  aliqua  Bénéficia,  quæ  nobis  aliifve  place,  e- 
rit,  confcrendi.  In  litteris  autem  ColLtionis  , & Præfentatioms 
quæ  fictab  cis,  prardi&i  Epifcopi  figiilum  apponi  volumus  cum 
figillo  alterius  prædi&orum.  In  cujus  rci  tcftimonium  præfen- 
tibus  litteris  noftrum  fccimus  apponi  figiilum.  A&um  Parifiis, 

’ anno  Domini  1169.  rnenfc  Martio. 

Pour  un  plus  ample  cclaircifiemcnt  de  ce  Droit  Roïal , il  ne 
faut  pas  oublier  l’Ordonnance  fuivantc,  vulgairement  appcl- 
Jcc  U Philippine  , telle  qu’elle  cft  dans  les  memes  Livre  & cha<- 
pitre,  art.  3 2.  fous  ce  titre; 

Ordonnance  de  la  Rcgale  , vulgairement  appellcc 
9 P H l LIP  P I N E , de  l’an  1334. 

roj  ^ iïiji.  V l i ' e*  * 7J&,  jir*  Lt*~'  : 

Extraite  du  Alemori.il  de  U Chambre  des  Comptes  cotte  B.  & du 
Threfor  des  Chartes , Rcgijhe  66.  Lettres  1420.  C7*  1499. 

PHILIPPE  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France.  Sçavoir 
faifons  à tous  prefens  &:  à venir,  que  comme  il  a été  mis 
en  doute  par  aucuns,  fi  nous  avions  droit,  & à nous  apparte- 
nir donner  les  Provendes , Dignitcz  5c  Bénéfices  , quand  ils 
avoicnt  été  & étoient  trouvez  non  occupez,  vacans  àc  vuis  de 
fait  tant  feulement  au  tems  de  nôtre  Regale,  es  Eglifcs  de  nô- 
tre Roïaumc,  cfqucllcs  nous  avons  droit  de  Regale  : Et  fi  ceux 
à qui  nos  predcccflcurs  ou  nous  les  avons  donnez,  en  dévoient 
jouir  &c  joüificnt  ; Nous  nous  tenons  &:  fommes  fuffifamment 
& dûcmenc  informez,  que  nos  devanciers  Rois  de  France  pour 
caufe  de  Regale  , & de  la  Noblcfie  de  la  Couronne  de  France  t 
ont  accoûtumc  & ont  etc  en  pofieflion  & faifine  de  donner  les 
Prcbcndes,  Dignitcz  &c  Bénéfices,  quand  ils  ont  etc  trouvez  en 
temsde  Rcgale  vacans  de  droit  &c  de  fait  ou  de  droit  tant  feu- 
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lemerif,  ou  trouvez  non  occupez,  vuis  & vacans  de  fait  tant 
feulement  : Et  que  nous  de  ce  en  avons  ufc  , ufons  & entendons 
ufer  comme  de  nôtre  Droit  Roïal,  toutefois  que  aucun  cas  fem- 
biable  en  quelconques  des-  cas  dcfîufdits  échcra.  Et  avons  dé- 
nie toute  audience  de  plaid  à ceux  qui  à nofdits  ufàges  ac- 
coûtumez  par  nos  devanciers  Rois  de  France  & par  nous  con- 
tinuez , & aux  Droits  Roïaux  qui  en  tel  cas  nous  appartien- 
nent pour  caufe  de  nôtre  Couronne,  & aux  collations  par 
nous,  nos  devanciers  ou  fuccefTcurs  faites  ou  à faire  es  cas  def- 
fufdits,ouen  aucuns  d iceux  fc  voudraient  oppofer.  Et  fe  plaid 
ou  procès  fur  aucun  des  cas  dcfîufdits  quelconques  ils  faifoicnc 
pendant  au  Parlement,  ou  devant  quelques  nos  Comnnffaircs, 
nous  les  rappelions  du  tout  au  néant,  & défendons  à nos  amez 
& féaux  les  gens,  qui  tiendront  dorénavant  nôtre  Parlement 
à Paris,  & aux  dcfîufdits  Comniiffaires , qu'ils  de  ce  cas  ne  de 
fcmblable  ne  tiennent  cour  ne  connoifTance  ores  ne  autrefois: 
Et  voulons  & ordonnons  que  dorénavant  nul  pourvu  en  quel- 
conques des  cas  dcfîufdits,  fi  ce  n’efî  par  vertu  de  provifion  ou 
collacion  Roïaux  qu’ils  aient  de  nos  devanciers  ou  de  nous , ou 
de  nos  fuccefTcurs  Rois  de  France,  ne  foie  reçû  à plaid  ne  oüi 
en  oppoficion  contre  ceux  , qui  en  ces  cas  dcfTufdits  ou  en  au- 
cun d’iccux  font  pourvus  par  nos  devanciers,  ou  par  nous  ou 
par  nos  fuccefTcurs  Rois  de  France,  par  quelconques  Lettres  ou 
oétroi  qu’ils  aïent,  ou  ont  impetre  de  nous  , fi  expreffe  men- 
tion n’y  eft  faite  de  mot  à mot  de  ces  prefentes.  Et  voulons 
que  dorénavant  que  ceux  qui  en  fcmblable  cas,  ou  cas  dcfTuf- 
dits,  ou  chacun  d'iccux  , ont  collation  de  nos  devanciers  ou  de 
nous,  ou  auront  au  tems  avenir  de  nous,  ou  de  nos  fuccefTcurs 
Rois  de  France,  foient  tenus  & gardez  en  pofTefîion  & faifino 
paiûbles  des  Bencfic*  ainfi  à eux  donnez;  nonobftant  oppofi- 
tion  d’aucres,que  par  vertu  d'autre  autorité  & collacion  fc  foie 
oppofé  ou  oppofe  à prefent , ou  veuille  oppofer  au  tems  ave- 
nir. Et  ce  avons  nous  ordonné  de  certaine  fdencc  , informez  à 
plein  de  nos  droits  & ufages  deflufdits,  &c  mandons  par  la  te- 
neur de  ces  prefentes  à nos  amcz  &:  féaux  les  gens  qui  tiendront 
nôtre  prochain  Parlement  &:  les  gens  de  nos  Comptes,  qu’à 
perpétuelle  mémoire  fafTent  ces  prefences  cnregiflicr  en  nos 
Chambres  de  Parlement  & des  Comptes , & mettre  en  garde 
pour  original  ou  Thrcfor  de  nos  Chartes  & de  nos  Lertres.  Et  à 
ce  que  ce  foit  ferme  & à toûjours-  mais , nous  avons  fait  mettre 
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nôtre  féel  à ces  prefences  Lettres.  Donné  à Vincennes  oh  moi* 
d’O&obrc  1354. 

Mais  pour  confirmer  encore  la  preuve  de  ce  Droit  Roui , nous 
Üappuierons  de  l’autorité  de  l’Ordonnance  Dum  Epifcopus.  qui 
fiiit,  rapportée  dans  le  mémc.Livre  &:  meme  chapitre,  arc.  41* 
fous  ce  titre.. 

Qrdinatio  Rtgù  in  Libris  Camcrx  Compotorum  P arifienfium 
Rcgejlrata  fub  tenore  fequentt. 

DU  M Epifcopus  alicujus  Epifcopatus,  ubi  Dominus  R ex 
habet  Rcgaliam  , ab  humanis  dccedit , immédiate  per 
obitum  , feu  mortem  ipfius , Regalia  in  diéto  Epifcopatu  cfi: 
aperta,  & fucccdit  R ex  loco  boni  & legitimi  adminiilracoris 
in  omni  temporalitate  di&i  Epifcopatus,  confertquc  Bénéficia 
non  curata,&.  hoc  durante temporc  ipfius  Rcgaliæ.  Quar  qui- 
dem  Regalia  dicitur  vigere  & haberc  locum  in  diéto  Epifco- 
patu, doncc  & quoufque  futurus  fucceflor  Epifcopus,  légitimé 
intrans,  fuum  debitum  fidelitatis  juramentum  di&o  Domina 
noftro  Régi  ( proue  tenccur  ) fccerie , quodque  liteeræ  Rcgiæ., 
atteftantes  di&um  juramentum  fie  fuilTc  faétum , praefcntaræ -y 
regiftratæ,  & expediræ  fuerint  in  Caméra  Compotorum  : &. 
quod  rccepcor,  feu  commifiiis  ad  rcccptam  ipfius  Rcgaliæ,  rc- 
ccperic  mandatum  à diébâ  Caméra  cmanatum,  per  quod  man- 
detur  ut  lever  manum  Regis,  & pcrmitcat  dittum  Epifcoputi* 
uti  & gaudere  , ponendo  jpfam  tcmporalitacem  ad  plcnam  de-s 
libcrantiam.  Nec  ante  rcccptioncm  hujufmodi  mandati,  à di- 
fto  receptore,  feu  commififo,  reputatur  di&a  Regalia  claula, 
fed  ufque  in  diem  ipfius  receptionis  tenctur  reddere  compo* 
tum  , & rationcm  de  fruétibus  hujufm^di  temporalitatis , &c 
confère  Rex  Bénéficia  , tanquam  in  Regalia  vacantia  ; & hoc 
de  jure  & confuctudine  Regni,  & fuæ  Coronæ  Franciæ. 
trsBum  c Rigiflw  Cdmerx  Compotorum  Dom.  nojln  Régit , cum  qui- 
bus  ordtnatione  Dominorum  fit  per  me  coUano.  Sic  fignatum , 

SORDQNVILLIER. 

Pdge  71.  Art.  7.  En  fuivant  nôtre  définition,  qui  dit  que  U 
Régalé  efl  an  Droit  Roïal  de  France.  Jus  Rcgium  Frxncix  , il  faut 
nous  fouvenir  que  ce  Droit  eft  le  propre  Droit  du  Roiaume,  à 
l’exemple  de  la  puiffancc  paternelle , qui  croit  toute  particu- 
lière aux  Romains,*  ainfi  que  nous  en  allcutc  l’Empereur  Ju- 

ftimen, . 
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Æinicn  , Inflitur.  lib.  1.  tit,  9.  Ve  Patria  pote/lxte.  §.  1.  en  ces 
terme  s:  Jus  autem  potedatis , quod  in  liberos  hxbemus  , proprium  ejl 
Civium  Romxnorum  : nulli  enim  alu  funt  hommes , qui  talem  in  li- 
beros habeant , qualem  nos  hxbemus. 

De  meme  , (ans  vouloir  pourtant  trop  repeter  la  Glofe  re- 
tranchée du  fameux  chapitre  Generali.  Ve  Elett.  in  6.  nous  la 
définirons:  Regxlia  , id  eft  y qut  cxpiunt  Reges  vacante  Ecclcfix , ut 
patet  in  Rrgno  Francia  & Jfnglia. 

Page  73.  art.  8.  Il  ne  faut  pas  fe  IailTer  ici  emporter  à Terreur 
de  Papon  en  fon  Rcceüil  d’Arrcfts  liv.  a.  tit.  3.  art.  1.  qui  pré- 
tend , Que  le  Vroit  de  Regxle  procedoit  a Angleterre  , comme  il  fe 
connoît  meme  ( dit- il  ) par  une  Lettre  que  le  Roi  Philippe  le  Bel 
écrivit  £ Abbeville  à P Archevêque  de  Cxntorbery , Chancelier  d'An- 
gleterre , fur  quelques  doutes  qu'il  avoit  fur  Cufage  de  la  Regxle  en 
Cannée  1334.  Car  cette  année  ne  convient  nullement  à Philip- 
pe le  Bel , mais  au  Règne  de  Philippe  de  Valois,  qui  fe  feroie 
bien  garde  de  chercher  en  Angleterre  la  refol ution  de  fes  dou- 
tes far  h Régale  ; car  ce  fut  lui-même  qui  fe  communiqua  fes 
propres  lumières  pour  les  refoudre  par  l’avis  de  fon  Confeil,  &c 
l’Ordonnance  appcllcc  la  Philippine , que  nous  venons  de  rap- 
porter fur  l’art;  6.  du  prefent  chapitre  de  cet  Inventaire. 

Il  eft  vrai  que  ce  n’cfl:  pas  là  le  feul  erreur  où  foit  tombé  cet 
Auteur  ; mais  il  en  eft  fortement  relevé  par  Monfieur  Cujas 
en  fon  Commentaire  fur  le  chap.  pcnult.  Ve  Appellat.  aux  Dé- 
crétâtes en  ces  termes  : Quod  tamen  aliquxndo  Senatum  Parifien - 
fem  improbafe  Papo  refert , cui  tamen  nonnifi  intrx  modum  eft  ad - 
hibenda  fdes  : Nam  & expers  ejl  omnin  'o  juris  nojtri , mancus 
aut  falfus  fepenumero  in  Senatufconfultis  referendis  : nec  aberrxve- 
rim  , fi  dixerim  perniciofiffimum  ejus  efe  librum  , quo  collegit  Scn'a -* 
tufconjultx  Jummi  Senatus , quod  ex  hoc  plcrique  libro  fumant  an - 
fam  litigxndi  : Lucius  qua  collegit  Senatujconjulta  , veriora  cer- 
tiora  funt. 

Page  74.  art.  9.  Nôtre  définition  marque  I ctenduc  de  la  Ré- 
gale fur  toutes  les  Eglifes  Cathédrales  du  Roïxume.  In  omnes  Eccle - 
Jiiis  Cathédrales  Regni  latè  dtffufum.  La  preuve  de  cette  étendue 
fe  trouve  confirmée  par  TArrcft  célébré  rendu  en  la  grandl- 
Chambre  du  Parlement  de  Paris  le  24,  Avril  1608.  dont  voi- 
ci la  teneur. 
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Arrejl  à' Audience  , par  lequel  jugé  que  la  Régalé  avait  lieu  en  toutet 

les  Eglijes  du  Roïaume. 

ENcre  Maîtres  Claude  Giraudon  & Jacques  Laynet,  De- 
mandeurs en  Régale  d’une  part , &:  M.  Jean  Mcrmet  8c 
André  de  Saufca  , pourvûs  du  Doïenné  de  l’Eglifc  de  Saint 
Jcan-Baptifte  de  Bcllcy  en  Breffc;  fçavoir  cft  Mcrmet  par  pré- 
tendue élection  de  l'Evéquc  8c  Chapitre  d’iccllc  Eglife,  8c  Sau- 
fca par  fignature  du  Pape,  Deffendeurs  d’autre  : Apres  que 
Monftrcüil , Dole  8c  Mauguin  Avocats  des  Parties  ont  etc 
\riiis,  8c  Servit!  pour  le  Procureur  general  du  Roi  : La  Cour  a 
déclaré  & déclaré  le  Roi  avoir  droit  de  Regale  en  l Eglife  de  Saint 
Jean  de  Bcllcy  , comme  en  toutes  autres  de  Jon  Roïaume  : A fait  in- 
hibitions & défenfes  aux  Avocats  & Procureurs  de  faire  aucu- 
nes propofitions  au  contraire  ; 8c  neanmoins  fur  la  demande  en 
Régalé  de  la  partie  de  Monftreüil,  a mis  8c  met  les  parties 
hors  de  Cour  8c  de  procès,  8C  fur  l’appel  8c  première  demande 
en  Régale  en  viendront  au  premier  jour.  Fait  en  Parlement  la 
vingt-quatrième  jour  d’Avril  1608.  Signe  VOYSIN. 

Cet  Arrcft  fi  jufte,  8c  qui  fixoït  l’étendue  de  la  Regale  dans 
toutes  les  Eglifes  'du  Roïaume,  nclaiffa  pas  de  réveiller  les  Ar- 
chevêques, Evêques  8c  Chapitres  des  quatre  Provinces  de  Lan- 
guedoc, Guïenne  , Dauphine  8c  Provence,  ou  leurs  pourvûs, 
-qui  pretendans  les  Eglifes  de  ces  Provinces  exemtes  du  Droit 
de  Regale,  s’oppoferent  à l’execution  de  cet  Arrcft.  L’affaire 
portée  au  Conleil,  ces  Prélats  en  obtinrent  la  furféancc  jufqu’à 
ce  qu’ils  euflejit  rapporté  les  titres  ; par  lefqucls  ils  precendoient 
que  leurs  Eglifes  n’étoient  point  fujettes  au  Droit  de  Regale. 
Apres  le  tems  à eux  donne  pour  les  rapporter  , 8c  ce  inutile- 
ment ; 8c  apres  que  cetce  affaire  a dure  depuis  le  Règne  d’Hen- 
ri IV.  8c  continué  fous  celui  de  Louis  XIII.  jufqu’à  nôtre 
Triomphant  Monarque:  Enfin  cette  Inftancc  aïant  été  exa- 
minée par  les  plus  habiles  Perfonnes  du  Roïaume,  qui  en  ont 
été  les  Rapporteurs , 8c  aïant  été  fortement  difeutée,  fans  que 
-les  Prélats  de  ces  quatre  Provinces  aient  rapporté  aucuns  titres 
de  leur  exemption  prétendue,  ou  du  moins  n’en  aïant  fourni 
aucuns  valables  : le  Roi  fuivant  la  coûtume  ordinaire  de  dé- 
clarer fes  volonccz,  s’eft  refolu  de  déclarer  la  ficnne  fur  la  ma- 
tière delà  Régalé,  par  la  Déclaration  fui  vante  du  îo,  Fe- 
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vrier  1673.  vérifiée  en  Parlement  le  18.  Avril  de  la  même 
année. 

Déclaration  du  Roi  , par  laquelle  fa  Majejlc  déclaré  que  le  Droit 
de  Régale  lui  appartient  umverfellement  fur  tous  les  Archevêché 
& Evechez^de  fon  Roïaume , à la  rejerve  feulement  de  ceux  qui 
en  font  exemts  à titre  onéreux. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  & de  Na- 
vare.  A tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront  : Sa- 
lut. Encore  que  le  Droit  de  Régalé , que  nous  avons  fur  tou- 
tes les  Eglifcs  de  nôtre  Roïaume , foit  l’un  des  plus  anciens  do 
nôtre  Couronne,  ôc  que  fur  ce  fondement  ce  Droit  ait  etc  dé- 
clare* nous  appartenir  univerfellemcnt  par  Arreft  de  nôtre  Par- 
lement de  Paris  de  l’année  1608.  Neanmoins  les  Archevêques, 
Evêques  6c  Chapitres  des  Eglifes  de  quelques  Provinces ^ 6 C 
particulièrement  de  celles  de  Languedoc,  Guïcnnc,  Provence 
& Dauphine  , s’en  pretendans  exemts,  auroient  pour  railbn  de 
ce  fait  des  demandes  en  nôtre  Confeil,  où  elles  auroient  etc 
pendantes  & indccifcs  durant  pluficurs  années,  5c  cependant  les 
Eglifcs  prétendues  exemtes  du  Droit  de  R égalé,  (ont  demeu- 
rées fans  être  deflervies  avec  la  dignité  rcquifc,par  l’abfence 
des  contcndans  occupez  à follicitcr  leurs  procès  pour  les  Béné- 
fices contentieux.  Même  fous  prétexté  que  le  litige  donne  ou- 
verture à la  Régale  , il  eft  fouvent  arrivé  que  des  particuliers 
ont  pris  occafion  de  la  maladie  des  Archevêques  5c  Evê- 
ques, pour  intenter  des  procès  contre  les  poflcfîcurs  des  Bé- 
néfices, pour  en  cas  de  décès  defdits  Archevêques  5c  Evêques  Ce 
faire  un  titre  de  ce  litige  artificieux  , à l’effee  de  furprendre  nos 
provisions  en  Régale  des  Bénéfices,  pour  raifon  dcfquels  ils 
avoient  fait  naître  des  contcftations  pour  troubler  les  légitimés 
Titulaires.  D’autres  ont  été  pareillement  inquiétez,  faute  d’a- 
voir obtenu  par  les  Archevêques  ÔC  Evêques  nos  Lettres  de 
main-levcc,  5c  icelles  fait  cnrcgiftrer  en  nôtre  Chambre  des 
^Comptes  de  Paris.  Et  comme  il  importe  d’arrêter  le  cours  de 
ces  abus,  5c  d’y  pourvoir  par  un  Reglement  convenable,  Nous 
aurions  ordonné  que  cous  Titres  5c  Mémoires,  tant  generaux 
que  particuliers  conccrnans  lefdites  exemptions  fcroicnc  com- 
muniquez à nés  Avocats  5c  Procureur  generaux  de  nôtre  Cour 
de  Parlement  de  Paris , pour  fur  iccux  nous  donner  leurs  avis. 
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En  confcquence  dequoi  & fur  le  Rapport  qui  nous  en  auroic 
etc  fait  par  lcsCommilfnrcs  de  nôtre  Confeil  à ce  députez , le 
Droit  de  Regale  auroit  écé  déclaré  inaliénable,  imprefcriptible. 

Ce  nous  appartenir  dans  tous  les  A relie  vêchez  Ce  Evcchez  de  nôtre 
Roïaumc,  Terres  Ce  Pais  de  nôtre  obcïflance.  Et  nôtre  inten- 
tion écant  que  nôtre  Droit  foit  univerfellement  reconnu.  A 
ces  causes  , de  l’avis  de  nôtre  Confeil,  Ce  de  nôtre  certaine 
fcience,  pleine  puiflance  Ce  autorité  Rôïale  ; Nous  avons  dit 
Ce  déclaré  , Ce  par  ces  prefentes  (ignées  de  nôtre  main  , Dijon  s 
& déclarons  le  Droit  de  Recale  nous  appartenir  univerfellement  dans 
tous  les  Arcbtvecbe%J&'  Evtcbe ^ de  notre  Rdiaumc , Terres  O*  Païs  de 
nôtre  obeïjsance , à la  rejerve  feulement  de  ceux  cjui  en  font  exemts  à 
titre  onéreux.  Et  ne  pourra  le  litige  faite  aucune  ouverture  à 
la  Régalé , s’il  n'eft  formé , &:  s’il  n'y  a entre  les  parties  con- 
teftation  en  caufe  fix  mois  auparavant  ledccés  des  Archevêques 
Ce  Evêques.  Et  en  confequencc  Voulons  Ce  Nous  plaît  que 
les  Archevêques  Ce  Evêques  foient  tenus  dans  deux  mois,  du 
jour  du  ferment  de  fidelité  qu’ils  Nous  prêteront,  d'obtenir  nos 
Lettres  Patentes  de  main-levce  , Ce  de  les  faire  enregiftrer  en 
nôtre  Chambre  des  Comptes  de  Paris  -,  Ce  que  ceux  qui  Nous 
ont  ci-devant  prêté  ferment  de  fidelité , Ce  n'ont  pas  obtenu 
nos  Lettres  de  main- levée,  foient  tenus  de  les  obtenir  Ce  de  les 
faire  cnregiftrer  dans  deux  mois  en  nôtredite  Chambre  des 
Comptes;  après  lcfquels,  Ce  faute  d’y  fatisfairc dans  ledit  teins. 

Ce  icclui  pafle , les  Bénéfices  fujets  au  Droit  de  Regale  dépen- 
dans  de  leur  collation  à caufe  defdits  Archcvêchcz  Ce  Evêchez, 
feront  déclarez  vacans  Ce  impetrables  en  Régalé.  Voulons 
neanmoins,  que  ceux  qui  font  en  polTeflion  Ce  joüiflancc  paifi- 
blc  des  Bénéfices  dont  ils  ont  été  pourvûs  en  Regale,  ou  qui  y 
ont  été  maintenus  par  Arrcfts  de  nôtre  Confeil  contradiétoirc- 
ment  ou  fur  Requcftc,  & de  nos  Cours  de  Parlement  Ce  Grand 
Confeil  dans  l'étendue  des  Archcvêchcz  Ce  Evêchcz  deldites 
Provinces  de  Languedoc,  Guïennc  , Provence  Ce  Dauphiné, 
comme  aufïï  ceux  qui  en  font  en  pofleflion  en  confcquence  des 
provifions  de  Cour  de  Rome,  ou  des  Archevêques  & Evêques  - 
dcfdkes  Provinces  de  Languedoc  , Guïcnne  , Provence  Ce  ■ 
Dauphiné  depuis  leur  ferment  de  fidelité,  ou  des  Chapitres,  le 
Siégé  vacant , Ce  qui  en  ont  joüi  jufqu'au  jour  de  ces  prefentes, 
y foient  Ce  demeurent  définitivement  maintenus.  Voulons 
que  la  connoififance  de  toutes  les  contcftations  ce  différends 
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ünûs  te  à mouvoir  pour  raifon  dudit  Droit  de  Régalé , circon- 
ftances  te  dépendances  , demeure  te  appartienne  à la  Grand- 
Chambre  de  nôtre  Cour  de  Parlement  de  Paris , à laquella 
nous  en  ayons,  entant  que  bcfoin  feroit,  attribué  toute  Cour, 
Jurifdi&ion  te  connoirfancc , te  icelle  interdite  à tous  autres 
Juge*.  Si  donnons  en  mandement  à nosamez  te  féaux  Con- 
seillers les  Gens  cenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à Paris,  te 
Gens  de  nos  Comptes  audit  lieu , que  ces  prefentes  ils  aient  à 
faire  regiftrer,  te  le  contenu  en  icelles  faire  garder  te  obferver, 
lîonobllant  tous  Edits,  Déclarations  , Arrcfts , Reglcmens, 
Wages,  te  autres  chofcs  à ce  contraires,  aufqucllcs  nous  avons 
dérogé  te  dérogeons.  Car  tel  crt  nôtre  plaifir.  En  témoin  de- 
<juoi  nous  avons  fait  mettre  nôtre  fécl  à ces  prefentes.  Donne’ 
à Saint  Germain  en  Laye  le  dixiéme  jour  de  Février,  l’an  de 
-grâce  mil  fix  cent  foixante  te  treize , te  de  nôtre  Régné  le 
trentième.  Signé  LOUIS.  Etplusbas,  Par  le  Roi,  COLBERT. 
£t  fcellé  dis  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Rcgirtréesoüi  te  ce  requérant  le  Procureur  General  du  Roi , 
pour  êerc  exécutées  félon  leur  forme  te  teneur,  fuivant  1 Ar- 
reft  de  ce  jour.  A Paris  en  Parlement  le  dix- huitième  Avril 
mil  fix  cent  foixante  & treize,  signé  DU  TILLET. 

Extrait  des  Regijlres  du  Parlement . 

VE  U par  la  Cour  la  Déclaration  du  Roi  donnée  à Saint 
Germain  en  Laye  le  dixiéme  Février  dernier,  Signée 
Louis;  Et  plus  bas.  Par  le  Roi,  COLBERT.  Et.fccllec  du 
grand  Sceau  de  cire  jaune,  par  laquelle  pour  les  caufes  y con- 
tenues ledit  Seigneur  Roi  dit  te  déclaré  le  Droit  de  Regale  lui 
appartenir  univerjellement  dans  tous  les  ^drcheveche^  & Etc  chétif 
du  Roïaume  , Terres  & Pais  de  fon  obcïfiancc  , a la  referve  feule- 
ment de  ceux  (jui  en  font  exemts  à titre  onéreux  i te  ne  pourra  le 
litige  donner  à l’avenir  aucune  atteinte , ni  faire  aucune  ou- 
verture à la  Régale,  s’il  n’eft  forme, & s’il  n’y  a entre  les  par- 
ties concertation  en  caufc  fix  mois  auparavant  le  décès  des  Ar- 
chevêques te  Evêques  ; te  en  confequcnce  veut  te  lui  plaît 
ledit  Seigneur  Roi,  que  les  Archevêques  te  Evcques  (oient  te- 
nus dans  deux  mois , du  jour  du  ferment  de  fidelité  qu’ils  lui 
prêteront,  d’obtenir  fes  Lettres  Patentes  de  main-levée,  te  de 
les  faite  enreeiftrer  en  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris;  te 
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que  ceux  qui  ont  ci-dcvanc  prccé  ferment  audit  Seigneur  Roi^ 

& n*ont  pas  obtenu  Lettres  de  main-levée,  foient  tenus  de  les 
obtenir,  & de  les  faire  cnregiftrcr  en  la  Chambre  des  Comp- 
tes y après  lefquels,  & faute  d’y  fatisfairc  dans  ledit  tems  , ic 
icclui  pafle,  les  Bénéfices  fujets  au  Droit  de  Rcgale,  depen- 
dans  de  leur  collation  à caufe  des  Archcvcchez  & Evêchcz,. 
feront  déclarez  vacans  ££  impctrables  en  Regale.  Veut  nean- 
moins ledit  Seigneur  Roi,  que  ceux  qui  font  en  pofleflion  U 
joüifiancedcs  Bénéfices  dont  ils  ont  été  pourvus  en  Régale,  ou 
qui  y ont  été  maintenus  par  Arrefts  du  Confeil  contradiétoi- 
. res  ou  fur  Rcquefte , & des  Cours  de  Parlement  6 c Grand 
Confeil , dans  l’étendue  des  Archcvcchez  ôc  Evêchcz  des  Pro- 
vinces de  Languedoc,  Guïcnne,  Provence  & Dauphiné,  com- 
me auili  ceux  qui  font  en  pofleftion  en  confcqucnce  desprovi- 
flons  de  Cour  de  Rome,  ou  des  Archevêques  ou  Evêques  dck 
dites  Provinces  depuis  leur  ferment  de  fidelité,  ou  des  Chapi- 
tres, le  Siège  vacant,  & qui  en  ont  joiii  jufqu’au  jour  de  la  Dé- 
claration , y foient  & demeurent  definitivement  maintenus. 
Veut  & lui  plaît  ledit  Seigneur  Roi,  que  la  connoifTance  de 
toutes  les  contcftations  & différends  mus  & à mouvoir  pour  rai- 
fon  dudit  Droit  de  Régale , circonftanccs  & dépendances  de- 
meure & appartienne  à la  Cour  en  la  Grand’-Chambrc  , ainfi 
que  plus  au  long  le  contient  ladite  Déclaration  à la  Couradref 
fante,  Conclufions  du  Procureur  General  du  Roi:  Oiii  le  rap-  . 
port  de  Maître  Etienne  Saintot  Confciller  : Tout  confiderc. 
LA  COUR  a ordonné  &:  ordonne  que  ladite  Déclaration  fe- 
ra regiftrcc  au  Greffe,  pour  être  exécutée  félon  fa  forme  & 
teneur.  Fait  en  Parlement  le  18.  Avril  1 675.  Collationné. 

Mais  le  Roi  qui  a voulu  prévoir  routes  les  difficultez  qu’on 
pourroit  faire  contre  l’etendué  univerfclle  de  fa  Régale  dans 
tous  les  Archevêchez  & Evcchcz  de  fon  Roïaumc,  a bien  vou- 
lu encore  en  interprétation  de  la  precedente  Déclaration  du 
10.  Février  1673.  vérifiée  en  Parlement  le  18.  Avril  de  la  mê- 
me .année,  déclarer  plus  amplement  fa  volonté,  & en  reconnaî- 
tre l'etendué  umverjelle  dans  tous  les  Archevêchez^  & Evêchcz c de* 
Provinces  de  Bourges , Bourdeaux  , A ne  h , Toulon fe , Narbonne,  Ar- 
les , shx,  Avignon , Ambrun  ér  Vienne  ; comme  auffi  d'affurcr 
les  pourvûs  en  Regale  dans  les  collations  qui  leur  en  ont  été 
faites.  Ce  fut  par  la  Déclaration  fuivante  du  1.  Avril  1675.  vé- 
rifiée en  Parlement  le  13.  Mai  do  la  meme  année , que  le  Roi 
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toujours  jufte  a continué  d'expliquer  Tes  judicieufes  intentions, 
peur  afîurer  l'étendue  univerfelle  de  fa  Régale,  àc  le  repos  general 
& particulier  de  Tes  Pourvûs. 

Déclaration  du  Roi , en  interprétation  de  celle  du  io.  Février  i6y 3. 

concernant  la  Rezale. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  àc  de  Navar- 
re. A tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront  : Salut. 
Par  nôtre  Déclaration  du  10.  Février  1673.  regiftreeen  nôtre 
Cour  de  Parlement  le  18.  Avril  enfuivant.  Nous  aurions  dé- 
claré le  Droit  de  Regale  nous  appartenir  univerfellement  dans  tous 
les  Archevêché ^ & Evêthez^dc  notre  Roïaume  : Et  en  confequen- 
ce  maintenu  definitivement  les  Pourvûs  par  Nous  en  Régalé 
■qui  étoient  en  poflcflion  paifiblc  de  leurs  Bénéfices,  ou  qui  y 
avoient  été  maintenus  par  Arrcfts  de  nôtre  Confcil  contradi- 
ctoires ou  fur  Requcftc  , àc  de  nos  Cours  de  Parlement  àc 
Grand  Confcil.  Et  dautant  que  nôtrcdite  Cour  de  Parlement 
par  Arrcft  prononcé  en  l’Audience  le  25.  Janvier  1674.  auroit 
fait  une  Déclaration  qui  pourroit  recevoir  une  interprétation 
contraire  à nôtre  volonté  contenue  en  nôtredite  Déclaration 
du  10.  Février  1673.  àc  que  d’ailleurs  il  Nous  auroit  été  repre- 
fenté  qu’un  grand  nombre  de  ceux  qui  ont  été  par  Nous  pour- 
vûs en  Régalé  de  Bénéfices  vacans  dans  l’étendue  des  Arche- 
vcchez  àc  Evêchcz  des  Provinces  de  Languedoc,  Guïcnne, 
Provence  àç  Dauphine  pouroient  être  troublez  dans  la  joüi£ 
Lance  de  leurs  Bénéfices,  en  ce  qu’ils  n’ont  poinc  obtenu  d’Ar- 
refts  contradictoires  ou  fur  Rcquefte,  mais  feulement  des  Ar- 
icfls  portans  renvoi  en  la  Gi-and*- Chambre  de  nôtre  Cour  dé 
Parlement  de  Paris,  àc  cependant  qu’ils  joüiroicnc  dcfdits  Bé- 
néfices : Et  de  plus  que  les  Provinces  Ecclefiaftiques  ont  une 
étendue  differente  de  celle  des  Gouvcrnemens  ; la  Province  de 
Bourges  s’éccndant  dans  le  Languedoc , àc  celle  de  Bourdeaux, 
en  Angoumois,  Xaintonge,  Périgord  àc  Poitou.  Ce  qui  pour- 
roit apporter  diverfes  difficultez  dans  l’execution  de  nôtredite 
Déclaration,  à quoi  étant  neccflaire  de  pourvoir.  Aces  cau- 
ses , àc  autres  confidcrations  à ce  Nous  mouvans,  de  l’avis  de 
nôtre  Confcil , àc  de  nôtre  certaine  fcience,  pleine  puiflance& 
autorité  Roiale,  Nous  avons  dit  àc  ordonné,  àc  par  ccs  prefen- 
tes fîgnces  de  nôtre  main,  difons  àc  ordonnons,  voulons  àc 
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nous  plaît,  que  nonobftanc  & fans  avoir  egard  à la  DeeFarav 
tion  contenue  audit  Arreft  de  nôtre  Cour  de  Parlement  de  Pa- 
ris du  25.  Janvier  1674.  laquelle  nous  avons  caftec  fie  annul- 
lce,  nôcreditc  Déclaration  du  10.  Feviier  1673.  foit  exécutée 
félon  fa  forme  6 c teneur  ; fie  en  l’expliquant  fie  y ajoûtanf, 
Nous  voulons  que  les  Pourvus  par  Nous  de  Bénéfices  vacans. 
en  Regale,  comme  étant  à la  Collation  des  Archevêques  de 
Bourges, Bourdcaux,  Auch,  Touloufe,  Narbonne,  Arles,  Alx, 
Avignon,  Ambrun  , Vienne  fie  Evêques  leurs  Suffragans,  qui 
y ont  etc  maintenus  par  Arrefts  contradictoires  ou  fur  Requê- 
te, ou  qui  ont  obtenu  des  Arrefts  poitant  renvoi  en  la  Grand- 
Chambre  de  nôtre  Cour  de  Parlement  de  Paris  ; fie  cependant, 
qu’ils  joüiront  defdits  Bénéfices,  y foient  fie  demeurent  défini- 
tivement maintenus,  fie  au  furplus  que  nôtredite  Déclaration» 
du  10.  Février  1673.  foit  exécutée  en  tous  fes  points.  Si  don- 
nons en  mandement  à nos  amcz  fie  féaux  Confcillersles  Gens 
trnans  nôtre  Cour  de  Parlemcnt.de  Paris  , que  ces  Prefentes- 
ils  aient  à regiftrer , fie  le  contenu  en  icelles  faire  garder  fie 
obfcrver,  nonobftant  cous  Edits , Déclarations,  Arrefts,  Rcgle- 
mens,  Ufages  fie  autres  chofes  à ce  contraires,  aufquclles  Nous» 
avons  dérogé  fie  dérogeons.  Car  tel  cft  nôtre  plaifir  : En  cè. 
moin  dequoi  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Secel  à ces  Prefen- 
tes. Donne*  à Verfailles  le  deuxième  jour  d’Avril,  l’an  de  grâ- 
ce mil  fix  cent  foixance  fie  quinze,  fie  dcnôcrc  Règne  le  tren- 
te-deuxième. Signé  LOUIS.  Et  fur  le  repli , Par  le  Roi,. 
COLBERT. 

Regiftrées,  oui  Se  ce  requérant  le  Procureur  General  du  Roi, 
pour  être  exécutées  félon  leur  forme  fie  teneur,  fuivanc  l’Arrcft 
de  ce  jour.  A Paris  en  Parlement  le  treiziéme  Mai,  mil  fix 
cent  foixantc  fie  quinze.  Signé , DONGOlS. 

Mais  il  faut  remarquer  fur  ces  Déclarations  du  Roi,  véri- 
fiées en  Parlement , qu’il  n’ya  aucre  exception  dans  icelles,  que 
pour  les  Eglifes  qui  font  exemtes  du  Droit  de  Régale  à titre 
onéreux  ; toutes  les  autres  exemptions  à titre  gratuit  demeu- 
rant révocables  à la  volonté  du  Roi  par  l'argument  du  chap. 
1.0.  De  EleSl.  & EleSl.  potejl.  que  nous  rapportons  ici , tiré  d’A- 
lexandre III.  au  Concile  General  de  Latran  j d’où  l’on  doit 
conclure  que  les  Rois  ne  fçauroienc  engager  leurs  fuccefleurs; 
puifque  l’on  y voit  que  les  Papes  mêmes  ne  peuvent  interdire 
aux  Souverains  Pontifes  qui  les  fuivent,  dcjdifpcnfcr  de  leurs 
Reglemens.  tHobk> 
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/Vo^tî  tamen  per  eum  adempta  non  fuit  difpcnjandi  facultas  } eum 
ex  non  fuent  prohibent ts  tntentio  : qui  fuccefjonbus  fuis  nullum  po- 
tuit  in  h ac  parte  prajudicium  generare  , pari  pofl  eum , imo  ed- 
dem  potejiatc  fun£luris  ; cum  non  habeat  imperium  par  in  parem. 
Tcxtus. 

j pag.  7 y.  art.  10.  Les  Provinces  conquifes , rcconquifes  & 
de  nouveau  jointes  au  Roïaume , font  fujetes  à l’étendue  uni- 
verfelle  du  Droit  de  Regale  ; c’eft  le  fentiment  de  jean  Dayma, 
Doélcur  de  Touloufe,  qui  nous  en  fournit  la  preuve,  en  fon 
Commentaire  fnper  Concordata  in  Proœm.  fol.  11.  col.  4.  qu'il  con- 
firme par  f autorité  de  Bartolc  fur  la  loi  Si  convenerit.  §.  Si  nu - 
da.  ff.  De  pigneratitia  aSUone.  8c  par  celle  de  Panormc  fur  lechap. 
Quia  Monaflerium . De  Religiof.  domib.  Qnod  fi  Provincia  adjiciatur 
JRegno  , vel  caflr»>  vel  villa  adjiciatur  Comitatui , tune  regetur  & 
gubernabitur  tain  Provincia , aut  villa  fecundùm  régulas  Regni  vel 
Comitatus  qui  accedit  ; quia  Regnum  ejl  quid  univerfale  : omnes  ergo 
accefjiones  jibi  contingentes  fequentur  quoad  pradiftx  ejusnaturam.  Bar - 
toi.  tn  leg.  Si  convenerit.  left.  z.§.  Si  nudz.  P xnorm.  in  cap.  Quii 
Monaftcrium.  De  Religiof.  domib. 

A quoi  l’on  pourroit  ajoûter  l’autorité  de  Gui  Pape  en 
fa  decifion  z6y.  qui  confirme  cette  opinion.  Mais  il  ne  faut 
point  paficr  fous  filence  celle  de  Duarcn,  l’un  de  nos  Doc- 
teurs François,  Profefleur  en  l'Umvcrfité  de  Bourges  en  fon 
T raitc  De  Sacris  Ecclej.  mini  fl.  lib.  y.  cap.  1 3.  num.  i.où  il  en  parle 
en  ces  termes;  Verum  Provincia , vel  Civitas  Francia  accedens  & 
con]un£tx  quafi  pars  quxdam  ipfnts , ad  conflitutionem  ipfius  nibilo- 
minus  pertinerc  videbitur. 

Ce  que  nous  voïons  confirme  par  l’Arreft  rendu  en  l’Au- 
dience du  Grand  Confeil  le  ry.  Septembre  1643.  Pour  ^ Pro- 
vince  de  Brefle,  unie  au  Roïaume  par  le  Traité  d’échan- 
ge de  l’année  1601.  qui  fut  déclarée  fujetee  aux  conventions 
du  Concordat,  fur  l’intervention  de  l’Uni verfite  de  Paris.  Cet 
Arrcft  ordonne,  que  les  nominations  O*  qualifications  des  Gradue^ 
auront  lieu  dans  la  Breffe  unie  au  Roïaume  i & il  ne  juge  l’Inftance  au 
profic  d'un  Gradué  , qu’en  conformité  de  l’Arreft  du  Z4.  Mai  * 
1608.  pour  la  Regale  univerfclle  dans  tout  le  Roïaume  , que 
nous  avons  rapporté  ci-dcflus. 

Sur  quoi  il  eft  bon  encore  de  remarquer,  qu’il  ne  faut  pas 
beaucoup  s’arrêter  aux  Mémoires  & Rcgiftres  de  la  Chambre 
des  Comptes  j en  ce  qu’ils  reftraignent  la  R égalé  à certains  lieux, 
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& qu’ils  ne  parlent  que  de  la  Régale  temporelle  &:  joüiflanco 
des  fruits  & non  de  la  fpirituclle  & de  la  collation  des  Bénéfices. 
C’cft  Monfieur  le  Prcfident  le  Maître,  qui  dans  fon  Traité  De  U 
Refile,  chap.3.  nous  fait  faire  cette  obfervation  quand  il  dit: 
J^V/7  ne  faut  pas  à cet  égard  ajouter  par  trop  de  foi  aux  Regifrres  de 
la  Chambre  des  Comptes  ; parce  qu’ils  ne  font  pas  en  tout  véritables, 
& qu’ils  parlent  & doivent  être  entendus  de  la  Regale  temporelle  O* 
de  la  joiiiffance  des  fruits , & non  de  la  Regale  fpirituelle  (T  de  U 
Collation  des  Bcnefcel. 

Pa*e  y 6.  art.  11.  Et  fans  vouloir  trop  répéter  ce  que  nous 
avons  deja  dit  de  l’endroit  de  la  Glofc  de  la  Pragmatique 
San&ion  au  tit.  Ve  Annat.  §.  Item  quod  difta.  in  verb.  Regalis.  • 
nous  dirons  encore  avec  la  meme  Glofc:  Et  circa  Ij9c  ulumutn 
providit  Gregorius  X.  in  Concilia  gcnerali  contra  i)£c  de  novo  nfur- 
pantes , & contra  abutentes  : de  jure  autem  confrrendi  nihil  ibi 
providit. 

L’ufiigc  general  de  la  Régalé,  qui  s’exerçoit  univcrfcllemcnt 
pendant  la  première  & fécondé  Race  dans  toutes  les  Eglifes  du 
Roïaumc , ne  fouffrit  aucunes  reftri&ions  dans  le  commence- 
ment de  la  troifiéme , & fous  le  Régné  des  Rois  Loüis  V I. 
dit  le  Gros , Loüis  VII.  dit  le  Jeune  , Philippe  Auguftc,  S. 
Loüis,  Philippe  III.  dit  le  Hardi , ni  même  au  Concile  ge- 
neral de  Lyon  ,*  & I on  ne  commença  à parler  de  ces  rcftric- 
tions  de  la  Régale  à certaines  Eglifes , qu’après  les  Ordonnan- 
ces des  Rois  Philippe  de  Valois  de  l’an  1334.  que  nous  avons 
rapportées  ci  dcfliis  dans  l’art.  6.  du  prefent  Chapitre  de  cet  In- 
ventaire } &:  Philippe  le  Bel  de  l’an  1302..  dont  voici  les  ter- 
mes : Quantum  ad  Régal  1 as  ,^quas  nos  & nofrri  Prxdecejjores  perd - 
pere  confucvimus  & habere  in  ahqmbus  Ecclefiis  Regni  nofrri. 

Mais  ces  rcftri&ions  en  certaines  Eiglifes  de  notre  Roïawme  dans 
lesquelles  nous  avons  accoutumé  à'ufrr  du  Droit  de  R égalé  ne  font  pas 
pour  la  reftraindre  à certaines  Eglifes  par  exclufion  des  autres, 
mais  feulement  par  application  d’individus  vagues  & indeter- 
minez. 

Pour  une  plus  ample  preuve  de  l’ctendue  de  la  Regale  à 
toutes  les  Eglifes  du  Roïaumc , il  ne  faut  que  voir  ce  qu’en 
difent  les  Rois  de  France  leurs  Succefieurs,  Se  rapporter  les  let- 
tres fuivantesdu  Roi  Charles  V 1 1.  au  Pape  Eugène  IV.  tirée 
du  Tome  y.  du  Spidlege  & autres  du  fçavant  Dotn  Luc  Dachery , 
Moine  Bénédictin  delà  Congrégation  de  Saint  Maur  art.  J4*pag. 
z% 6,  Si  fuiv. 
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Eunnio  P4p£  I V.  CayoIhs  R ex  Fr.tncorum. 
atijsime  Pater, 


Crcdimus  San&itatem  veftram  non  ignorare , quod  Præ- 
laci  Rcgni  noftri  in  præfcttionis  fuæ  primordio  nobis  præftant 
& præftare  eencntur  iigium  plerique  homagium  , &:  aJii  fide- 
litacis  juramcncum  , pro  fuarum  cemporalitacibus  Ecclefiarum, 
ctiam  illarum  quæ  noftrorum  quorumcumquc  circumdantur  à 
terris  fubditomm , auc  quæ  fitæ  func  infra  dominia  îpforum , 
five  fine  Duces , five  Comices , auc  alii  Domini  temporales  in 
ipfo  Regno  noftro  quovis  honore  feu  ticulo  fungcnces  : Sumus 
tmm  Pr&Lttorum  & Ecclefiarum  hujufmodi  P rinceps,  protester  & c on- 
fervator  fxcularis  ; ncc  fubdici  func  ipfi  Prælati  bc  corum  Eccle- 
fiæ  aliis  ccmporalibus  auc  fæcularibus  Dominis , quàm  nobis, 
omnefque  in  &fub  Rtgaltd  contmentur. 

Ec  propccr  ca  bc  alia , dum  autoritate  Apofiolicâ  per  clcc- 
tiontfm  confirmacioncs  aufraliàs  canonicc  piæficiuntur  talibus 
Ecclefiis  Prælaci  , debcnc  tam  de  jure  quàm  de  confuctudine 
légitima  , & maxime  propccr  bonum  ipfarum  Ecclcfiarura  ac 
petfcmarum  Ecclefiafticarum  , cciâmquc  ob  decus  bc  rationcm 
Dignicatis  bc  Autoritatis  noftræ  Coronæ  bc  Majeftatis  Rcgiæ, 
de  his  provifionibus  de  Apofiolicâ  S an&â  Sedc  Refcripta  , vcl 
cxprcïïæ  Bullæ  Nobis , bc  non  aliis  Dominis  temporalibus  di- 
rigi  &:  deftinari  : bc  ica  dirigée  confucvcruntSummi  Pontifi- 
ccs  Vcftri  Prædcccfibres  noftris  Prædccefibnbus  bc  Nobis.  Et 
fi  concigcric  intcrdùm  bc  de  aliquibus  Ecclefiis  fimilibus  aliter 
ufum  fuific,  hoc  forfican  accident  occafionc  divifionum  quæ  in 
ipfo  noftro  Regno  vigebant  ; quibus  profc&o  caufantibus,, 
flonnulli  ipfôrum  Dominorum  bc  aliorum  nobis  fubditomm  à 
nobis  difiidebanc,  bc  niniis  autoritatis  ufurpativè  fibi  attnbuen- 
tes,  tune  temporis  litccris  bc  mandaris  noftris  obedientiam  uc 
debebant  his  in  rebus  non  exhibuiftcnc.  U bi  autem  modo  , fa- 
ventc  Deo  , penirùs  funt  il Jæ  divifioncs  extin&æ , ipforumquc 
noftrorum  ergà  Nos  rcunio  paxque  confc&æ  iubdkorum,  bc 
ab  cis  Nobis  bc  Jufticiæ  noftræ  nunc  obeditur , cxtac  operæ  pre- 
tium accendcrc,  ut  in  his  bc  aliis  decentcr  Dignitari  bc  Auto<- 
nxati  noftræ  Regiæ  deferatur  , nec  ampliùs  ûnatur  deprimi,  ne- 
<luc  ci>  neque  ullisjuiibus  noftris  dectahi:  nam  , ficuc  tenemur,, 
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Ex  MS.  Codice  Cl.  V. 
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val. 

Tom.  7.  Spieiltg.  Do- 
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Congr.  S.  M*uri  Mo- 
ttathi  Bentdiüini.  air. 

f4-  Pa8*  lS  & 
Prtlati  omnes  Btini 

Francit  fidelitMtit  jur a- 
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ad  corum  confcrvationcm , follicitudincm,  operam  protinus 
daturi  fumus  accurariorcm. 

Eas  igicur  ob  rcs  Sandicatcin  vedram  enixiùs  peroramus, 
quatcnus  quantumcumquc  Nobis  plus  exopcat  complacerc , & 
finceiioris  affcdûs  & amoris  fignuin  prædantius  Nobis  odcn. 
dere,  dignecur  fupcr  his  æquanimiter  advercere,&  amodô  No- 
bis nulli  alii  domino  cemporali  de  omnium  & fingularum 
quarumeumque  Ecclefiarum  ubicumque  & fub  cujufcumque  ter- 
ra feu  Dominio  ficarum  , provifionibus  præcadis  Apodolica 
referipta  feu  Bullas , vedrorum  more  prædeccflorum  fecundum 
ipfa  jura  nodra  dirigcrc  atquc  deftinarc.  In  hoc  Padoralc  debi- 
tum,  coronæ  verô  nodræ  quam  cancoperè  & cotions  apud  Apof- 
tolicam  Sandam  Scdem,  & Ecclefiam  Romanam  fatis  promc- 
ruifie  dignofcicur , rationem  &C  nobis  acceptilfimam  graritudincm 
confedura  Sanditas  eadem:  quam  vorivâ  fœlicitate  pervalcro  « 
concupimus  ad  faluberrimam  Sandæ  Dei  Ecclcfiæ  diredionem. 

Scripcum  , &c.  Nthil  pr£tcrsà  ip  MS.  Codice. 


Ex  MS,  Dom. 
rouval. 
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idem  Rex  ad  Summum  Pontificem, 
ssime  Pater, 


Ditâdem  fidtliutùju . Sanditatcm  vedram  latcrc  noncrcdimus,  infra  metas  Rcgni 

r «mm*.  noftri  confidentes  Archiepifcopos  &c  Epifcopos  de  jure  confue- 

tudineque,  rétro  lapfis  inconcuisc  temponbus  obfervatis , quof- 
. dam  ad  homagium  rationc  tcmporalitatum  quas  obtinent , ca> 
teros  autem  omnesad  fidclicatis  juramentum  nobis  obcaufamCo- 
ronæ  nodræ  Majcdatifquc  Regiæ  prædandum  teneri  Fulcici  nem- 
pe  nodræ  fpccialis  protedionis  præfidio  ,nullis  aliis  nodri  Rcgni 
Ptincipibus , cciam  præccxtu  prædidarum  fuarum  tcmporalica- 
tum,  obfcqui  vel  parère  tencncur,  quod  ad  non  modicum  eo- 
rum  Ecclefiarumque  fuarum  decus  & utilicatem.  redundat.  Ec 
ob  hoc  Apodo'ica  Referipta  feu  Bullæ  fupcr  eorum  promorio- 
nibus  nobis  foliro , & non  aliis  cujufcumque  præeminentiæ  feu 
ftatus  præcadis  Principibus , ficut  ante  noviflimas  ipfius  Regni 
• nodri  divifioncs  & différencias  folitum  femper  extitir,  dirigi  de- 
benr. 

Quia  vero  , proue  intclleximus  , didis  diviGonibus  & dif- 
férent! is  durantibus,  aliter  quandoque  in  Coronæ  nodræ  ac 
Ecclefiarum  ipfarum  grande  præjudicium  diredæ  feruntur,  Bea* 
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titudincîn  veftram  attendus  exoramus,  quatenus  ampliùs  in  præ- 
miflîs  noftræ  Regiæ  Majeftati  decrahi  non  finac , & amodo  fu- 
-pcr  promocionibus  prædi&is  Apoftolica  fcripca  fivc  Bullas  præ* 
deceflorum  fuorum  more  Nobis  dirigi  faciac.  In  hoc  cnim  Jus 
Coronæ  noftræ  fervabit  , & paftorale  debitum  ac  nobis  ac- 
ceptilfimain  gratuudincm  perficiet  cadcm  BeatitudoSandiflîma. 

Quam  ad  foclix  regimen  Ecclefiæ  fuæ  confcrvarc  dignetur  Al- 
riÜîmus  falubriccr  Se  votive. 

Scriptum , &c. 

Caroli  VII.  Regu  Francorum  S ummo  Pontifia'.  Ann»  chrijli  àrcittr 

Bl4fî- 

_ Ex  MS.  Codicc  Dom. 

EatISSIME  Pater,  d’Herouval. 

Licct  Prælati  Regni*noftri  fuæ  præfc&ionis  in  primordio  pro 
fuarumtemporalicatibusEcclcfiarum  in  ipfo  Regno  noftro  conf-  offeni , ô* 

titutarum  ligium  quidam  homagium  , cæteri  fidclicacis  nobis  4 b iÿo  redpi,  6-c. 

( cum  unicus  Prælacorum  Se  Ecdcfiarum  hujufinodi  Princcps, 
prore&or  fiinus  Se  confcrvator  ) præftarcteneantur  juramentum: 
eâque  racionc  propcer  noftram  inccrefie , ac  bonum  carumdem 
Ecdefiarum , & pcrlonarum  Ecdcfiafticarum,  tam  de  jure  quàm 
confuctudinc,  dum  per  eledionum  confirmaeioncs  auroricacc 
Apoftolica  (eu  aliàs  Canonicâ,in  illis  aliqui  præficiuntur  Ecclefiis, 
ob  decus  & honorcm  Dignitatis , Se  aucoricacis  noftræ  Coro- 
næ, Majcftatifquc  Regiæ,  Rcfcripta Se  Bullæ  fuper  hisemanatæ 
Nobis  penitus  dirigi  debeant  Se  deftinari. 

Icaquc  Sanditacis  vcftræ  Prædcccflbres  Summi  Ponrificcs 
dirigerc  confucverunc  : quod  fi  aliquociens  aliter  vifum  fuifle  / 

concigcrit , forfiran  divifionum  & diftenfionum,  quæ  in  Regno  J 
noftro  tune  vigebant , caufa  fuit.  Quibus  profedo  caufanti- 
bus  nonnulli  Dominorum  inferiorum  temporalium  nobis  fub- 
ditorum  à nobis  dilfidcbanc,  & autoricatis  noftræ  fibi  no- 
men  attribuentes  tune  temporis  Litteris  & Mandatis  noftris, 
ficut  debebant , obedientiam  his  in  rebus  non  exhibebanc.  Ubi 
tamen  modo,  favente  Dco,  pcnitùsfunt  ipfæ  divifioncs  extinc- 
tæ  , ipforumquc  noftrorum  omnium  fubdicorun^pax  & refor- 
matio  fadæ  func  , ut  in  his  Se  aliis  deccnter  Digriitati  autorita- 
tique  noftræ  Regiæ  deferatur , née  ampliùs  deprimi  neque  ei 
née  ullis  noftris  Juribus  dccrahi,  cum  inter  cæceras  Regni  nof- 
tri  prædidi  follicicudincs  præcipuè  Nobis  cura  fie  honores  Se  . . 

Libercates  Coronæ  noftræ  confcrvarc,  femperque  illibaus  per- 
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jnancrc.  Sanêbitatem  igicur  vcftram  enixiùs  peroramus,quaJ 
tenus  Nobis  complacentcs  finccritatis  & araoris  fignum  reci pro- 
cura præftantiùs  oftcnderc  , veiuti  Nolhi  Anccceflorcs  Fran- 
corura  Rcges  pro  tuitione  rcrum  Sc  jurium  Ecclefiæ  Romanar 
viriliter  infudarunt,  Nofqucmet  quondie  pixdcccfforum  more 
pro  pofTe  noftro  favorabihter  cadem  profequimur , dignetur  fu- 
per  his  æquanimiter  providendo,  nec  non  à cartcro  Nobis  tan- 
quam  principaliori  &:  unico  fummo  Domino  tcmporali  nulli- 
que  altcri  de  omnium  Sc  finguiarum  quarumeumque  Ecdcfia- 
rum  ubicumque  & fub  cujufcumquc  terra  feu  dominio  prædic- 
to  in  noftro  Regno  fitarum  , prætaitis,  piovifionibus  Apofto- 
lica  feripea  fivc  Bullas  vcftrorum  more  prxdcccftbrum  dirigere- 
atque  deftinari.  In  hoc  paftoralc  debitum  , Coronæ  verô  nof 
træ  rationcm  &c  Nobis  accepcinimam  graticudinem  facict  ca- 
dem  Sandicas  Vcftra  quam  , &c. 

Pour  prouver  encore  cette  étendue  delà  Régale  en  elle  mê- 
me , & que  le  Roi  dans  Ton  execution  n’a  pas  feulement  la 
prcfcntation  aux  Bénéfice?,  mais  la  collation  pleine  &r  entière 
d’iceux  , contre  le  fentiment  des  ennemis  déclarez  de  ce  Droit 
Roïal,il  ne  faut  que  fe  relfouvcnir  de  tout  cp  que  nous  en 
avons  traite  fort  au  .long  dans  les  cliap.  n.  m.  iv.  du  Trai- 
té fmgulier  des  Relies , comme  dans  les  mêmes  chapitres  de  ce- 
prefcnc  Inventaire  des  Preuves. 

Page  78.  art.  15. En  continuant  l’explication  de  nôtre  défini- 
tion de  la  Régale  il  faut  examiner  les  termes  fuivans,  qui  con- 
fident en  la  collation  des  Bénéfices  fimples}  non  Cures , quod  verjatur  in 
collatione  Bencficiorum  fimplicium , non  Curxtorum  ; & remarquer  • 
que  le  Roi  s interdit  de  lui-mcmc  la  difpofition  des  Cures, 
quoi  qu’il  pût  bien  s’en  appliquer  la  collacion  en  diftinguant 
deux  maniérés  de  difpcnfcr  les  Bénéfices,  donc  l’une  eftl'infti- 
tution  collativc  du  titre;  l’autre,  l’inftitution  authorifablc. 

Page  78.  art.  14.  6^15.  En  effet  il  n'y  auroit  aucun  incon- 
vénient, que  le  Roi  donnât  Pïnftitucion  collative  du  titre,  avec 
renvoi  aux  Evêques  & Ordinaires,  ou  aux  Chapitres,  le  Siège 
vacant,  poqr  donner  aux  Pourvûs  l’inftitution  authorifablc  Si  ] 

canonique,  A:  la  Million  pour  l’exercice  du  for  penitcncicl.  Ce- 
la cft  fi  véritable  , que  cette  propofition  Ce  voit  appuïcc  du 
fentiment  de  Du  Molin  fur  la  règle  De  infirma.  nomb.  410.  en 
ces  termes.  Unde  olim  etiam  Bénéficia  Curât  a 'dénichant  in  Résilia. 

Et  adhuc  in  Neujlria  quidam  Vomini  temporales  Bénéficia  Curata 
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]>lrno  jure  conférant , imo  etiam  qu&dam  Moniales  prope  Stampas.  Ec 
encore  en  fa  note  fur  le  Commentaire  de  Philippe  Dccc  en  Ta 
loi  foemintc.  Ve  Regul.  fur.  au  Digcfte  fur  le  mot  Beneficiorum. 
où  il  ajoute.  Etiam  Curatorum  Parochialium , ut  quandoque  vidi  : 
umen  injlitutio  autorifalnlis  necejfario  femper  [oettabst  ad  Epifco- 
pum  , à quo  feparari  non  potejl , ut  notatur  fer  Phihppum  Francum  in 
cap.  unie.  De  Capell.  Monach.  in  cap.  1.  De  verbor.  lignifie,  in 
6.  in  tantum  quod  etiam  ubi  hujufmodi  Bénéficia  Curata  conferuntur  à 
Rege  jure  RegalU  , ut  in  Scotia } tamen  injlitutio  authorifabiUs  fpec- 
tat  ad  Epifcopum . 

Il  faut  être  dans  le  meme  fentiment  pour  les  Dignitcz  des 
Eglifes  Cathédrales,  comme  font  les  Doïcnnez,  Archidiaconcz, 
Archiprccrcz,  Chanoinies  Théologales,  Penitenceries , &:  Ca- 
nonicats  qui  ont  charge  d’ames,  ou  jurifdittion  fpirituelle  an- 
nexée, dont  le  Roi  avoit  toujours  eu  la  collation  pleine  6c  en- 
tière en  vertu  de  fa  Régale  , aufii  bien  que  de  fes  fondations 
dans  fes  Saintes  Chapelles , 6c  autres  Eglifes  de  fondation  ; tel- 
le cft  la  Jurifprudcncc  des  anciens  Arrefts,  6c  cela  s’obfcrvc 
encore  aujourd’hui  pour  les  Dignitcz  des  Eglifes  de  fa  fonda- 
tion. 

Et  quoi  que  le  Roi  eût  pu  continuer  de  conférer  pleinement 
les  Dignitcz  vacantes  en  Regale,  comme  fes  Predcccflcurs 
avoient  fait  jufqu’alors  j neanmoins  il  a bien  voulu  y apporter 
une  nouvelle  modération  6c  un  jufte  temperamment  par  fon 
Edit  fuivant,  Vel'ufage  de  la  Regale,  du  mois,  de  Janvier  1682. 
vérifié  en  Parlement  le  24.  du  mSme  mois  contenant  neuf  ar- 
ticles, que  nous  examinerons  dans  la  fuite,  chacun  en  parti- 
culier, fuivant  l’occurrence  des  matières  qui  fe  prefentcronc 
dans  la  continuation  de  cet  Inventaire  de  nos  Preuves. 

Edit  du  Roi  concernant  l*ufage  de  la  Régale. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  6c  de  Navar- 
re. A tous  prefens  S c à venir}  Salut.  Les  Députez  du  Cler- 
gé de  France,  aficmblez  par  nôtre  permiflion  en  nôtre  bonne 
Ville  de  Paris:  Nous  ont  tres-humblcmcnt  reprefenté  que  les 
Archevêques  &c  Evêques  leurs  predcceficurs,  fc  leroienc  plaints 
au  feu  Roi  Henri  le  Grand  nôtre  Aïeul , d’heureufe  mémoi- 
re, de  l’Arrcft  rendu  en  nôtre  Cour  de  Parlement  de  Paris 
le  24.  Avril  1 £08.  Portant  que  le  Droit  de  Regale  nous  appartenoit 
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dans  tous  les  Archevéche^CT  Evêche^de  nôtre  RoYaume.  Et  com- 
me fur  les  Inftances  qui  auroient  etc  faites  prés  du  feu  Roi 
nôtre  Seigneur  5c  Pcre,5c  renouvelles  prés  de  Nous  le  juge- 
ment de  la  prétention  , qu’avoient  les  Eglifes  de  certaines  Pro- 
vinces d’etre  exemtes  de  ce  Droit;  Nous  aurions  par  nôtre  Edit 
du  mois  de  Féviicr  1673.  ordonné,  que  ledit  Arrejl  de  nôtre 
Cour  de  Parlement  de  Paris  jeroit  exécuté  •>  les  Archevêques  3c  Evê- 
ques dcfditcs  Provinces  aïant  confidcré  l'ulage  que  nous  faifons 
en  faveur  de  l’Eglife  meme  de  cet  ancien  Droit  de  nôtre  Cou- 
ronne , 5c  croïans  d'ailleurs  devoir  reconnoîtrc  l’application  que 
Nous  donnons  pour  l’extirpation  de  l’Hcrclic  dans  nôtre  Roïau- 
me,  3c  de  la  prote&ion  que  Nous  leur  accordons  dans  le  gou- 
vernement de  leurs  Diocefcs,  ils  auroient  cftimé  ne  pouvoir 
mieux  faire,  que  de  fe  conformer  à nôtre  volonté  , en  exé- 
cutant ce  jugement  rendu  fur  leurs  pourfuites  : mais  dautantque 
lefdits  Députez  prétendent  que  l’autoiité  que  les  Evêques  ont 
reçue  de  Dieu  pour  la  prédication  de  fa  parole,  la  réconci- 
liation des  Pcnircns,  5c  l’exercice  de  la  jurifdi&ion  fpirituelle 
cft  blcfiec  par  la  pofleflion  où  Nous  fommes  , de  conférer, 
lorfquc  les  Eglifes  font  vacantes  les  Archidiaconez  5c  les  Pré- 
bendes aufquclles  on  a attaché  les  fonctions  de  Théologaux 
& Pcnitenciers , ou  d’autres  fondions  fpirituelles,  fans  que 
ceux  qui  en  font  par  Nous  pourvûs,  prennent  aucunes  insti- 
tutions Canoniques,  ni  Millions  des  Prélats;  5c  que  d’ailleurs 
nôtre  Cour  de  Parlement  de  Paris,  qui  connoîc  de  la  Régale- 
privativement  à nos  autres  Cours,  fuivant  fon  a ffed ion  ordi- 
naire pour  l’augmentation  des  Droits  de  nôtre  Couronne,  a 
donné  depuis  quelques  années  des  Arrefts  qui  ont  beaucoup- 
étendu  l'ufage  de  ladite  Régalé.  Ils  noiis  ont  très  humblement 
fupplié  de  confcrvcr  à l’Eglife  fa  jurifdidion , 5c  de  donner 
une  Déclaration  prccife  de  nôtre  volonté  fur  la  maniéré  dont 
nous  entendons  exercer  le  droit  ôc  la  pofleflion  en  laquelle 
Nous  fommes  de  fucccdcr  aux  Archevêques  5c  Evêques  pouf 
la  colhcion  des  Bénéfices,  autres  que  les  Cures  pendant  la  va- 
cance des  Sièges:  furquoi  Nous  étant  fait  reprefenter  en  nôtre 
Confcil  pluficurs  Arrcfts  rendus  en  nôtre  Cour  de  Parlement 
de  Paris,  même  ceux  des  6.  Juillet  1637.  zy.  Novembre  5c 
2,9.  Décembre  1 666.  ij.Marsôc  16.  Décembre  1677. 19.  Juil- 
let 1678.  5c  xi.  Juin  1680.  voulons  fur  toutes  chofes , à la 
diminution  même  de  ceux  de  nos  Droits  que  Saint  Loüis  a 

exercer 
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exercez,  emploïcr  la  puifTance  que  Dieu  nous  a donnée  à con- 
feivcr  la  pureté  de  la  Foi,  à maintenir  la  Difcipline  de  l’Egli- 
fe,&  à protéger  les  Prélats  qui  peuvent  encore  par  leurs  priè- 
res attirer  la  continuation  de  tant  de  profperitcz,  qu’il  plaît  à 
Dieu  verfer  incefiamment  fur  Nous  & fur  nôtre  Régné  : Sça- 
voir.  faisons  que  Nous,  pour  ces  caufes,&  autres  à ce  Nous 
mouvantes,  de  nôtre  propre  mouvement,  certaine  fcience , plei- 
ne puiflance  & autorité  Roïalc,  Avons  par  ccprefcnt  Edit  per- 
pétuel & irrévocable  dit , ftatué  & ordonne  , difons,  flatuons 
& ordonnons,  Voulons  & Nous  plaît,  que  nul  ne  puifle  être' 
pourvu  dans  toutes  les  Eghfes  Cathédrales  & Collegiales  de  nôtre 
Roïaume,  par  Nous&  nos  fucceflcurs,  des  Doïcnncz  & autres 
Bénéfices  aïans  charge  d’ames  qui  pourront  vaquer  en  Regale , ni 
des  Archidiaconez , Théologales,  Peniccncefies,  &:  autres  Bé- 
néfices , dont  les  Titulaires  ont  droit  particulièrement  & en 
leur  nom  d’exercer  quelque  Jurifdidion  ,&  fondion  fpirituellc 
& Ecclefiaftique,  s’il  n’a  l’âge,  les  Degrez  , te  autres  capacitcz 
preferites  par  les  Saints  Canons  & par  nos  Ordonnances.  Vou- 
lons que  ceux,  c|ui  feront  pourvus  par  Nous  de  ce  s Bénéfices, 
fe  prefentent  aux  Vicaires  Generaux  établis  par  les  Chapitres, 
fi  les  Eghfes  font  encore  vacantes,  &:  aux  Prélats,  s’il  y en  a 
eu  de  pourvus,  pour  en  obtenir  l’approbation  & Million  Ca- 
nonique, avant  que  d’en  pouvoir  faire  aucune  fondion.  Or- 
donnons, qu’en  cas  de  refus  lefdits  Vicaires  Generaux  ou  Pré- 
lats en  expliqueront  les  caufes  par  écrit,  pour  être  par  Nous 
pourvu  d’autres  personnes,  fi  nous  le  jugeons  à propos,  ou  pour 
fe  pourvoir  par  ceux  qui  feront  ainfi  refufez  pardevant  les  Su- 
périeurs Ecclcfiaftiques,  ou  par  les  autres  voies  de  Droit,  obfcr- 
vccs  en  nôtre  Roïaume.  N’entendons  conférer,  à caufe  de 
nôtre  Droit  de  Regale  aucuns  des  Bénéfices  qui  peuvent  y être 
fujets  par  leur  nature,  fi  cen’cft  ceux  que  les  Archevêques  &T" 
Evêques  (ont  en  bonne  & légitimé  pofieflion  de  conférer- 
Voulons  pour  cet  effet,  que  dans  les  Eghfes  Cathédrales  8c 
Collegiales,  où  les  Chapitres  font  en  pofleffion  de  conférer  tou- 
tes les  Dignirez  &:  les  Prebendes,  ils  continuent  de  les  confé- 
rer pendant  la  vacance  des  Sièges  : Que  dans  celles  où  il  y a 
des  Prebendes  affedées  à la  collation  de  l’Evcque  , & d’autres  à 
celle  des  Chanoines  -,  dans  celles  où  l’Evêque  & les  Chanoines- 
les  confèrent  par  tour  de  fcmainc,  de  mois,  ou  autre  tems, 
dans  celles  où  le  tour  cfi:  réglé  par  les  vacances , dans  celles  ou: 
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les  Prébendes  d’un  côté  du  Chœur  font  affcétccs  à la  collation 
de  l’Evcquc , Se  celles  de  l’autre  cote  à la  collation  des  Cha- 
noines , l’alternative,  les  tours  ôc  l’afFcftation  foient  gardez  & 
entretenus  durant  l’ouverture  de  la  Regale,  tout  ainfi  qu’ils  le 
font  pendant  que  le  Siegeeft  rempli  : Et  ce  faifant  qu’il  n’y  aie 
point  d’autres  Bénéfices  refervez  à nôtre  provifion , que  ceux 
qui  font  fpccialemcnc  affc&cz  à la  collation  de  l'Evcquc  , qui 
vaqueront  dans  fon  tour,  ou  du  côcc  que  la  collation  des  Pre- 
bendes  lui  efi  affe&ée  : Et  pour  les  Egtifes  où  la  collation  des 
Prébendes  appartient  à l’Evêque  &:  au  Chapitre  conjointement, 
où  dans  lefquelles  l’Evcquc  a droit  d’entrcc  & de  voix  dans  le 
Chapitre,  pour  prefenter  comme  Chanoine,  & conférer  enfuite 
en  qualité  d’Evêque  fur  la  prefentation  du  Chapitre  , il  fera 
par  Nous  députe  un  Commifiâirc  qui  afliftera  en  nôtre  nom  à 
rAflcmblcc  du  Chapitre , pour  conférer  avec  ledit  Chapitre 
les  Prébendes  , fi  la  provifion  en  appartient  à l’Evêque  & au 
Chapitre  par  indivis,  ou  pour  prefenter  avec  le  Chapitre,  fi  l’E- 
vcquc comme  Chanoine  y a voix  pour  faire  la  prefentation  $ 
& en  ce  cas  la  prefentation  du  Chapitre  nous  fera  adrcflcc,  pour 
la  provifion  en  être  expédiée  en  nôtre  nom  en* la  meme  forme 
qu’elle  l’cft  par  l'Evêque  feul  : Nôtre  intention  n’étant  d’exer- 
cer pendant  la  vacance  des  Eglifes  Métropolitaines  & Cathé- 
drales de  nôtre  Roïaume  les  Droits  de  leurs  Prélats , qu’ainfi 
& en  la  meme  forme  qu’ils  ont  accoutumé  d’en  ufer  à l’égard 
de  leurs  Chapitres  ; fans  préjudice  au  furplus  de  nôtre  Droit  de 
Régale,  dont  Nous  entendons  joüir  en  la  même  manière  que 
les  Rois  nos  lÿedeccflcurs  & Nous  l’avons  fait  jufques  à pre- 
fent.  Si  donnons  en  mandement  à nos  amcz  & féaux  les 
Gens  tenans  la  Cour  de  Parlement  de  Paris , que  ces  Prefentes 
ils  aient  à faire  lire , publier  & regiftrer , & le  contenu  en  icel- 
les entretenir  & faire  entretenir  , garder  & obfcrvcr  , fans  y 
contrevenir,  ni  fouffrir  qu’il  y foit  contrevenu  en  quelque  for- 
te & manière  que  ce  foit , nonobfiant  cous  Arrefis , Ufages  & 
autres  chofes  à ce  contraires , aulqucllcs  Nous  avons  dérogé  & 
dérogeons.  Car.  tel  efi:  nôtre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe 
ferme  & fiable  à toujours,  Nous  avons  fait  metere  nôtre  feel 
à cefdices  prefentes.  Donne*  à Saint  Germain  en  Laye,  au 
mois  de  Janvier,  l’an  de  grâce  mil  fix  cent  quatre-vingt-deux , 
&:  de  nôtre  Regne  le  trente-neuvième.  Signé  LOUIS  i Et  fins 
bas,  C O L B E RT. 
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Vif*  LE  TELLIER,  pour  fervir  à l’Edit  concernant 
l’Ufage  de  la  Regale. 

Rcgiftrées  , oüi  fie  ce  requérant  le  Procureur  General  du 
Roi,  pour  être  exécutées  félon  leur  forme  8e  teneur,  fuivant 
FArreft  de  ce  jour.  A Paris  en  Parlement  le  24.  Janvier  1682. 
signé  J A C QU  E S. 

Si  l'on  conlidere  avec  attention  cet  Edit,  fie  û l’on  y fait 
les  reflexions  neceflaircs  fur  toute  la  modération  que  le  Roi  y 
fait  paroître,  l’on  ne  peut  qu’admirer  les  grandes  vertus  de  ce 
Prince , fie  ce  tempérament  Roïal  qu’il  a bien  voulu  apporter 
à l’ufagc  de  fa  Regàle.  Cela  fc  voit  dans  le  premier  fie  fécond 
article,  où  il  ordonne  : Que  nul  ne  puifie  être  pourvu  dans  toutes 
les  Eglifes  Cathédrales  de  notre  Roidume , par  Nous  & nos  fuccejfeurs 
des  Doienne ^ & autres  Bénéfices  aïans  charge  d’ames , (]ui  pourront 
vaquer  en  Regale , ni  des  Archidiacone 3^,  Théologales , Perritenceries 

autres  Bénéfices , dont  les  Titulaires  ont  droit  particulièrement  (T 
en  leur  nom  d exercer  quelque  Jurifdtéhon  O*  fonction  fpirituelle 
Ecclefiajlique , s'il  nd  l'age,  les  Degre^ , & autres  capacité^  prefcrU 
tes  par  les  Saints  Canons  & par  nos  Ordonnances.  Voulons  que  ceux 
qui  feront  pourvus  par  Nous  de  ces  Bénéfices  , fe  prefentent  aux  Vi* 
caires  Generaux  établis  par  les  Chapitres , fi  les  Eghfes  font  encore 
vacantes , & aux  Prélats , s’il  y en  a de  pourvus , pour  en  obtenir  l* ap- 
probation CT*  Mijjion  Canonique,  avant  que  d* en  pouvoir  faire  aucune 
jonction. 

Voila  donc  dans  ces  deux  articles  cette  double  inflitution  rc-1 
connue  , c'eft-à.dirc  collativ'e  du  titre  par  le  Roi,  fie  autorifa- 
ble  pour  l’exercice  par  les  Prélats,  ou  les  Grands  Vicaires,  le 
Siégé  vacant  ; qui  fc  voit  encore  appuïée  parla  Glofe  duc/iap. 
Cum  & plantare.  §.  in  Ecclefiis.  au  Sommaire  De  Prtvileg.  aux 
Decretales,  fie  parle  chap.  unique  De  Câpell.  Monach.au  Sexto 
fur  le  mot  Abipfis.  avec  les  Noces  de  du  Molin  fie  les  noflres 
fur  ces  endroits  , ainfi  qu’elles  fuivent  : Et  fi  hic  §.  loquitur  quan- 
do  in  temporalibus  tantum  ad  eos  fpettant , quia  temporalia  fpeftant 
ad  jus  O*  proprietatem  eorum  ; alias  non  poflent  exigere  rationcm  : 
fed  fi  fpeClarent  etiam  in  fpiritualibws , pofient  dare  injlitutioncm  ti - 
tuli  collativam , non  tamen  authorifabilem  , nifii  haberent  populum 
exemptum , & in  eo  \urifdt£iionem  Epifcopalem , ut  not.  Dottor.  in 
cap.  unie.  De  Capell.  Monach.  Philip.  Dec.  cap.  De  Monachis. 
rtl.  y De  Præbcnd.  Franc.  Aretin.  confil.  6y  C.  M. 

De  eadem  diftinftionc  infiitutionu  tituli  collativx , & infiitutienit 
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authorifabilU  vide  eundem  Mohn.  in  Not.  ad  cap.  I.  Ù4  unie.  De 
Capcll.  Monach.  in  6.  & inglofj.  verb.  Ad  curam  populi.  & ad 
Commentât.  Philip.  Dec.  in  leg.  Fœminæ.  in  verb.  Bcncficiorum. 
De  Rcgul.  jur.  Vigcft.  Glofi.  Pragmat.  Sand.  Carol.  7.  in  Proœm. 
§.  Nam  & Eccldiarum.  in  verb.  Cura,  qux  eji additio  Probi , &* 
intit.  De  Annac.  in  princip.  in  verb.  Inftitutione.  & tandem  Edi - 
Bum  Regium  De  Regaliæ  ufu  de  die  24.  Januar.  16 8z.  art.  j. 
Ve  cadc/n  materia  dupltcu  injhtutionts  ad  altos  Moltnxi  locos  (T 
Autorcs  rcmijjio.  F.  P. 

tnjhtutio  anthorifabtlii  ad  curam  animarum  femper  fpeffat 
ad  Eptfcopum.  Philip.  Franc,  hic  & m cap.  1.  col.  z.  infr.  eod.  De 
verbor.  ilgnif.  C.  M. 

Ve  tnflitutione  auihorifabtli  junge  eundem  Molin.  in  Not.  ad  leg. 
Fœminæ.  Ve  Rcgul.  jur.  Digejl.  in  verb.  Bcncficiorum.  in  Com- 
mentai Dec.  Glofi  Pragmat.  Sand.  in  Proœmio.  §.  Nam  & Ec- 
clcfiarum.  tn  verb.  Cura,  m addition.  Prob.  in  tit.  De  Annac. 
in  princip.  in  verb.  Inftitutionc.  F.  P. 

De  crainte  de  tomber  dans  une  répétition  fur  les  textes  delà 
Glofc  de  la  Pragmatique  Sandion  in  Proœm.  §.  Nam  & Eccle- 
fiar.  in  verb.  Cura,  in  addit.  Prob.  & fur  le  titre  Ve  Annat.  de  la 
même  Pragmat.  in  princip.  in  verb.  Injftitutione.  nous  n’en  di- 
rons rien  ici , pour  les  avoir  rapportez  touc  entiers  dans  l’arc.  7. 
du  Chap.  3.  de  cet  Inventaire. 

C’eft  ce  que  nous  prouvons  encore  invinciblement  dans  nô- 
çrc  Difîertation  hijlonque  fur  la  Régalé  , vers  la  fin  , que  nous  prî- 
mes la  liberté  de  donner  au  Roi , avant  fa  Déclaration  De  l'V- 
fage  de  la  Regale , pour  lui  marquer  nôtre  zclc  pour  la  défenfe 
de  les  Droits,  & qu’il  ne  fera  pas  hors  de  propos  de  donner  en- 
core ici  au  Public,  tant  pour  la  preuve  de  ces  deux  fortes  d’in- 
ftitutions,  collativc  &•  autorifable , que  pour  rcnouvcller  nôtre 
zclc,  pour  défendre  de  nouveau  ces  mêmes  Droits  contre  les 
ennemis  de  la  Régale,  qui  ofenc  II  témérairement  encore  les 
attaquer  tous  les  jours. 

ViJJertation  hiflorique  de  la  Regale , fur  les  Archevêché ^ Eve- 

che^  de  France  ; & pour  fçavoir  fi  elle  peut  O*  doit  être 
étendue  fur  les  Abbaïes. 

LA  Régale  qui  appartient  au  Roi , au  feul  titre  de  fa  Cou- 
ronne , a été  rcfpedéc  & favorablepienc  reçue  par  tous  les 
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Papes,  lefquclss’cn  ctans  fait  inftruirc,  tant  dans  des  difputes 
& Differtations  publiques  faites  dans  les  Conciles  Generaux , 

que  dans  des  Conférences  particulières  qu’ils  auroient  fait  faire 

par  des  Do&eurs  en  leur  prefcnce  fur  l’obfervation  & l’execu- 
tion de  la  Régalé , tant  fur  les  Archevcchez  & Evêchez  que  fur 
les  Abbaïes  &:  Monaftercs,  ils  l'auroient  reçûë , approuvée 
confirmée  , comme  une  ancienne  &c  loüable  Coutume,  donc 
les  Rois  de  France  avoicnc  joüi , & ayoient  ufe  de  tems  immé- 
morial. 


Pour  lors  il  n y avoir  point  de  différence  entre  les  Archcvë-  * 
chez  & Evêchez  , & les  Abbaïes.  La  Régale  les  comprcnoic 
tous  également  ; les  Rois  étant  egalement  les  Gardiens  & les  • 

Protc&eurs  de  toutes  les  Prclatures  de  leurs  Roïaumcs  Sé- 
culières & Régulières,  que  de  toutes  les  Eglifes  Cathédrales, 

Monaftcres  & Abbaies , fi  l’on  fonde  la  Régalé  fur  le  Droit 
de  garde  5c  de  protection;  comme 'il  fcmble  avoir  été  fondé  fur 
ce  Droit  au  Concile  General  de  Lyon,  tenu  fous  le  Pape  Gre- 
goiie  X.  dont  la  Conflicution  eft  rapportée  au  chap.  Gcncrali. 

Ve  EleSl.  & cleSi.  potejl.  au  Sextc. 

Dans  ce  chapitre  & dans  la  première  partie  d’icelui,  le  Pape 
Grégoire  X.  feant  au  Concile  , aïant  fait  examiner  les  préten- 
tions de  ceux  qui  vouloicnc  de  nouveau  ufurper  la  Regale  ; & 
tous  prétexte  d’icelle  & de  la  garde,  protection  ,avoüerie  & dé- 
tenfc  des  Eglifes  & des  Monaftcres  en  ufurper  les  biens , con- 
damne leur  prétention,  & prononce  l’excommunication  contre 
a témérité  de  leur  entreprise.  Mais  dans  la  féconde  partie  de  ce 
chapitre  , il  approuve  & confirme  les  Droics  de  ceux  qui  y 
«oient  établis  au  moment  de  la  fondation , ou  par  ccûturoe 
ancienne , & les  exhorte  feulement  de  s’abftenir  de  l’abus  dans 
f execution,  & que  leurs  Miniltresne  touchent  qu’à  ce  qui  con- 
e aux  fuies  des  Prélatines  dans  le  rems  de  la  vacance  5 c 
qu'ils  confcrvcnt  le  refte  des  biens,  hors  les  fruits , & empêchent 
qu  ils  ne  dcperifTcnt.  r * 

Deux  chofcs  font  a remarquer  dans  cette  Conftitption  Con- 
ciliaire approbative  de  la  Régale  ; que  dans  la  première  & fé- 
condé partie  elle  di/pofe  indifféremment  des  Eglifes  &r  des  Mo. 

T*  * ^'r.clLlc  *ous  k nom  d font  comprimes  toutes  a /»  ÉccUjîk  fr  au- 

cs  -t-glifcs  Cathédrales  , comme  fous  le  nom  de  Mon.tfteres  font  •*/«**• 
compris  les  Abbaïes  & Prieurez  Conventuels,  & qu'à  l’e- 
8^  des  ans  & des  autres,  b elle  confirme  ceux  qui  croient  en  ,lXX^t- 

Ddd  iij 
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Jationt  vil  antiqu»  droit  de  joüir  de  ces  droits  de  Régale,  de  garde  8c  de  protêt 
aion  par  la  fondation,  ou  par  ancienne  coûtume,  en  la  per- 
mb  Hlorum  »bufu  fie  ception  de  tout  ce  qui  confiftc  en  fruits  ; & que  félon  l’intcrprc- 
frndenter *l>fiine*nr,  & tation  commune  des  fruits  les  Collations  y font  comprifcs,  com- 
*iïclt™faî*nt  'atfitntu,  me  le  fruit  le  plus  honorable  de  la  Prelaturc,  dont  la  perception 
no»  perti-  & la  confommacion  n’appauvrit  pas  davantage  le  Succeffeur, 
vont  *.{  f ru  a tu  fivt  u-  ^ au  pacron  & Gardien  Roïal  , comme  au  Droit  de 

di(As  . trtVMtentes  va-  . . iti  - . 

tAtionii  umpore,»on  u-  Prééminence  & de  Gardcnoblc , dont  il  n eft  nullement  comp- 
f»rpent.  table. 

Le  fécond  examen  qui  a etc  fait  dû  Droit  de  Régalé  en  Cour 
de  Rome  , apres  lequel  elle  eft  demeurée  confirmée,  3 c pour 
. # les  Evcchcz  8c  pour  les  Abbaïes,  a été  du  tems  du  Pape  Ni- 
colas III.  au  rapport  de  Joannes  Monachi  , Secrétaire  du  Pape 
Boniface  VIII.  8c  depuis  fait  Cardinal  par  ce  même  Pape,  8c 
de  Jean  André  furlcchap.  Licet.  Ve  Prœbend.  au  Sexte^  où  ils 
.1  ca/>.  Licct.  D:  décident  l’un  8c  l’autre  que 'cette  Conftitution,  a qui  la  pre- 

Pi xb.  in  6 &ibi]o*n.  . r , 1 1 , F « 

Mon*ch.  & joan.  micrc  2 mis  cn  ufage  la  vacance  tn  Curia,  ne  comprend  ni  les 
jindr.  Evcchcz  , ni  les  Abbaïes,  8c  que  la  Cour  de  Rome  l’obferve 

n,c  hu  confittHuo  cn  cctcc  manjcre  & que  la  queftion  en  fut  traitée  en  Cour 

tnt  feu  AbbAtitu,  & fie  de  Rome  du  tems  du  Pape  b Nicolas  III.  & d’autres  Papes 
chùa  firvAt.  fubfequens  à l’occafion  du  Droit  de  Régale  qu  avoient  les  Rois 

p0 r,  Mrttotri!/!!*  de  France  8c  d’Angleterre,  de  conférer  les  Prebendes  pendant 
trAciata  , prtfirtim  in  la  vacance  du  Siège,  8c  qu’ils  en  avoient  long-tcms  joüi  8c  ufe 
nomwUk  .avanc  ccttc  Conftitution  , 8c  qu’ainfi  elle  n’y  pouvoir  rien  tou- 
Etélefiu fuorum  R egno-  cher  » & rapportent  en  cet  endroit  ces  memes  Auteurs  quoi 
'um  ditunt  ft  hibere  qu’étrangers  & domeftiques  des  Papes,  les  Privilèges,  avanta1- 

rwTslZ'lacAnu."4*'  gcfs  & Prééminences  des  Rois  de  France  & de  leur  Onébion  fà- 
crée,  8c  des  effets  miraculeux  qui  fuivent  cette  Onétion  toute 
Cclcfle , de  guérir  les  Malades  : ce  qui  a été  une  fauve-garde  8C 
une  protection  toute  Divine,  pour  les  confirmer  dans  l’integritcr 
de  leur  Regale. 

* v-  Le  troifiéme  examen  en  fut  fait  en  France,  mais  neanmoins 

* contradi&oiremcnt  avec  les  Officiers  de  Cour  de  Rome  dix 

tems  du  Roi  Philippe  le  Bel,  8c  du  Pape  Boniface  VIII.  à 
l’occafion  des  difputes  8c  différends  qui  furent  excitez  lors  par 
ce  Pape,  pour  raifon  de  la  Temporalité  de  France,  qu'il  vou- 
- loir  foûrtjctcre  à fa  puiflance  contre  l’aveu  8c  le  témoignage  de 
fcs  Predcccfïcurs , qui  afïurcnt  que  les  Rou  de  France  pour  leur 
- ••  • temporel  ne  reconnoi fient  point  de  Supérieur.  L’examen  en  fut  donc 

- V Fait  cn  une  Affemblée  tenue  au  Bois  de  Vinccnnes  cn  prefcnce 
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du  Roi  fie  du  Cardinal  le  Moine,  envoie  de  la  part  du  Pape, 
en  l’année  13 34.  au  mois  d’O&obrc,  8c  la  dccifion  en  fut  fai- 
te de  l’aveu  ôc  du  propre  témoignage  de  cet  Officier  principal 
du  Pape  pour  la  Régalé,  fans  faire  de  feétion,  ou  marquer  la 
différence  entre  les  Evcchcz  8c  les  Abbaïes,  de  laquelle  l’on  ne 
s’ccoit  point  avisf 1 jufqu’alors , 8c  long-tems  après  : 8c  il  n’y  a 
eu  que  les  Rois  de  France  eux-memes , qui  aient  cefTc  d’en 
ufer  fur  les  Abbaïcs,  quoiqu’ils  en  euffent  le  droit  indifférem- 
ment comme  fur  les  Evcchcz  ; l’ancienne  Glofc  du  chap.  Gé- 
nérait. De  Elett.  au  Sexte,  faifant  mention  de  cette  difpute, 
elle  en  a etc  retranchée  félon  la  remarque  de  M.  François  Flo- 
rent , fur  le  titre  De  Elett.  aux  Dccretales. 

La  quatrième  confirmation  de  la  Regale  indifféremment  fur 
les  Abbaïcs,  comme  fur  les  Archcvcchcz  8c  Evêchcz  de  Fran- 
ce, fut  faite  par  le  Concile  de  Bafle,  ou  plutôt  par  l'Affembléc 
de  Bourges , au  rit.  De  ^ 4nnat . au  §.  item  cjuod  di£l.i.  fur  le  mot 
Regali*.  joint  au  §.  dernier  Pro  oneribus.  au  tic.  De  Elett.  où  les 
Peres  du  Concile  s’étans  refervez  de  pourvoir  aux  neceflitez 
du  Pape  moderne  qui  ctoit  Eugène  IV.  & à celles  de  fes  Car- 
dinaux , en  défendant  de  rien  prendre  par  forme  d’Annatc 
pour  la  cqnfirniacion  des  Evêchcz  8c  Abbaïes,  ni  fur  les  au- 
tres Bénéfices  , & n’y  aïanc  été  pourvu  , comme  remarque  le 
GlofTatcur  de  la  Pragmatique  Santtion  au  tit.  De  Ele£l.  au  §. 
Pro  oneribus.  fur  le  mot  Providebit .*  L’Eglifc  Gallicane  le  fit  au 
tit.  De  ~4nnat.  au  §.  Item  (juod  dttfa.  fur  le  mot  Regali ce.  où  elle 
régla  que  le  Pape  moderne  autoit  pour  lui  8c  pour  fa  Cour  la 
cinquième  partie  de  la  taxe  qu’il  avoit  accoutumé  de  prendre 
fur  les  Evêchcz  8c  Abbaïes,  avec  cette  exception  ; qu’il  ne  pren- 
droit  rien  de  ceux  qui  vaqueroient  en  Rcgalc  indéfiniment,  8c 
avec  application  aux  Evcchez  8c  Abbaïes,  dont  il  eft  parlé  im- 
médiatement auparavant  dans  tous  ces  lieux. 

Sur  ces  fondemens  8c  fu*  ces  principes  û conftamment  éta- 
blis, les  Rois  de  France  ont  eu  droit  d’etendre  8c  d’executer 
leur  Régale  indifféremment  fur  les  Abbaïcs , comme  fur  les 
Archevcchez  8c  Evcchcz  de  France;  8c  c'cft  ainfi  que  le  Roi 
Philippe  Augufte  fc  préparant  pour  fon  voïage  de  la  Terre 
Sainte,  fit  fon  Edit  de  l’an  1210.8c  fonTcftamenc  rapportez 
dans  la  Collc&ion  des  Hiftoriens  de  France,  de  MeJJieurs  du 
Chef  ne  y dans  le  tome  f.  dans  la  fuite  de  la  vie  du  Roi  Philippe 
Augufte,  8c  le  Teftament  au  1.  vol.  Des  Preuves  des  Liberte^de 


Fraxcifc-  Florent,  ad 
tit.  De  EleCt. 

Pragmat.  S an  cl.  tit. 
De  A m>ar.  §.  Item 
qucxi  diCta.  in  xerb. 
Regali*.  tit.  De  E- 
Ic&.“§'.  kU,  Pto  ondri- 
bus. 

Gloff.  Pragmat.  Sanêt. 
tit.  De  Elc&.  §.  Pjo 
oneribus.  in  verb.  Prp- 
viacbic. 


Fdibl  Pbiltfpi  Ai 
gufii  Tejlam.  a 
tit o. dans  les  Hifti 
ricirs  de  du  Chcfi 
tom.  j.  & dans  le 
vol»  Des  Preuves  d 
Liberté z.  de  l'Egh 
Gallicane,  chap.  1 < 
ait.  4 
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l'Eglife  Gallicane,  au  chap.  1 6.  De  la  Régale,  art.  4.  par  lefqucli 
il  donna  l’ordre  à la  Reine  fa  mere  & à Guillaume  Archcvê- 
a St  fort}  contiotut  qUC  Reims.  a Que  s'il  venoit  à vaquer  pendant  fon  abfcnce  quel- 

Sfdsm  Epifcopalem  vil  * V»  . , . . . • . r . J _ rr  y»  1 

alitfunm  AbLatiam  Re  q**e  Sitgc  Epijcopal  oh  abbatial  , les  Chanoines  des  Bglijes  <Sr  les 
xalwuMcare , volumut  Moines  des  Monajtercs  s’etdrcljxffent  à eux  pour  obtenir  la  permifjion 

délire , & qu'elle  leur  fut  incontinent  accordée;  l'éleüion  faite , 
rJi  vacant  it  ventant  »d  que  la  main-levée  de  la  Rtgale  leur  fût  faite  ; & que  s II  arrivait  la 
jttglsant  fy  Archa-  vacance  de  quelque  Prébende  , ou  de  quelqu* autre  Benefce  pendant  U 
Centrent' &*Uber»m  Regale  , qu’ils  le  conferajjent  du  confeil  & avis  de  Frcre  Bernard, 
tlcftionem  ab  en  pe - Ainfi  il  rcfulcc  de  ce  titre  que  les  Rois  de  France  ont  droit  de- 

“îod  'fite  antradiSil-  conférer  en  Régale  les  Bénéfices  dependans,  foie  des  Evcchcz, 

ne  concédant.  Regina  foiü  des  AbbaïCS. 

antem  & Archiepifio-  # • 

pHS  t andin  lictxha  in  manu  ftta  tentant , dente  de  B tu  etnficratui  fît  vel  bcntdiBm  ; ey  tunc  Begaliu  fine 
eontradichone  rcd  lantUr.  Pnterca  prteipimus , quoi  fi  Prtbenda  zel  aliquod  Benefi:tum  Eccltfiafitcum  zacaxertl , 
quais  do  Rtgalue  in  manu  nefira  renient , fi  cunium  quod  meh'us  (y  hanrfiius  peterunt  ; Résina  fy  Arckitpifioptéi 
zi  ru  honeftis  (ÿ  htteratis confilùs  Fr. s tris  Bernardi  conférant. 

Le  Roi  Saint  Loüis,  à l’exemple  du  Roi  Philippe  Auguftc' 
fon  aïeul , en  a ufc  de  môme  $ car  étant  fur  le  point  de  faire  Ion. 
premier  Voïagc  en  la  Terre  Sainte,  fit  la  Reine  Blanche  fa- 
mere  Rcgente  en  France,  par  fes  Lettres  Patentes  dances  de 
l’Hôpital  de  Corbcil,  & données  au  mois  de  Juin  1 14$.  b Par 
lej quelles  il  lui  donna  le  pouvoir  dans  le  cas  de  la  vacance  des  Evê- 
che ^ & Abbdies  , d'en  mettre* en  fa  main  les  fruits , de  donner  aux 
Chapitres  & aux  Convcns  le  congé  & la  licence  d'élire  ; iéleftion 
faite  y de  leur  donner  la  main-levéc*de  la  Regale -,  & de  conférer  les 
Dignité ^ & autres  Bénéfices  Ecclefiajliques  qui  viendraient  à vaquer 
pendant  la  Regale.  Ces  Lettres  Patentes  font  rapportées  dans  le  1. 
vol.  Des  Preuves  des  Liberté ^ de  l'Eglife  Gallicane,  chap.  16.  art.  iq. 
& dans  la  Collection  des  Hiltoncns  de  Mejfieurs  du  Chefne  tome 
5.  en  la  vie  du  Roi  Saint  Louis , qui  en  ufa  de  même  lors  de 
fon  fécond  Voïagc  d’Afrique  } aïan*  ordonné  par  fes  Lettres  Pa- 
tentes données  à Paris  au  mois  de  Mars  12.69.  à Etienne  Evêque 
• de  Paris  y de  l'avis  & conjeil  du  Chancelier  de  l'Eglife  de  Paris  y du 
S Prieur  des  Frères  Prêcheurs  y & du  Gardien  des  Frcres  Mineurs  , de 

, , conférer  , nommer  CP'  prefenter , & autrement  difpofer  des  Benefces 

t . . Y*1  vaqueroient  pendant  fon  abfence , tant  à raifon  de  U Regale  qu’au- 

4 trement.  Ces  fécondes  Lettres  font  rapportées  dans  la  Collection 
. des  Hiftoriens  de  France  de  Mejjieurs  du  Chefne  au  meme  tome 

5.  & au  1.  vol.  Des  Preuves  des  Liberté^  de  l'Eglife  Gallicane  , au 
chap.  16.  art.  zq.  • C’cft. 


6 Dignitatet  eh  ans 
& Bénéficia  Ecdefia- 
Jiic*  vaetmi a conferrcy 
fiiclitntes  Epifnptrum 
(ÿ  Abbatum  recipert  çy 
tù  Regai  ta  refiitaere  , 
& eligtndi  Urtnliam 
date  Capitula  Con- 
ventibut  vice  nofirà. 

Preuves  des  Libériez 
de  l’Eglife  Gallicane  , 
ton.  i.  chap.  1 6.  art. 

Recueil  des  Hi  Ro- 
mpis de  du  Chefne, 
tome  y. 
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£ C*cft  ainfi  que  depuis  ce  tems  les  Rois  de  France,  vacance 
arrivant  des  Archcvêchez  , Evêchcz  , & Abbaïcs  du  Roïau* 
aie,  onc  également  te  indifféremment  fait  procéder  par  faifies 
furies  fruits  te  revenus  des  Archcvêchez , Evêchez  te  Abbaïcs 
parleurs  Officiers,  te  ccabli  des  Sequeftres  & Occonomcs  pour 
l’adminiftration  des  fruits  pendant  la  vacance  te  le  cours  de  la 
Régale  y qu’ils  ont  donne  egalement  la  permilfion  d’élire  les 
Prélats  Séculiers  te  Réguliers  aux  Chapitres  & aux  Con  vents 
des  Abbaïes  te  des  Pricurez  Conventuels  i que  Pclc&ion  faite» 
ils  ont  également  reçû  le  ferment  des  élus  aux  Evêchez  te  Ab- 
baïes i leur  ont  egalement  donne  te  accordé  leurs  Lectres  de 
prcftacion  de  ferment  de  fidelité , adreflees  aux  Officiers  de  la 
Chambre  des  Comptes,  Baillifs  te  Sénéchaux , pour  en  don- 
ner Ja  main-levée.  Il  y en  a divers  Aétes  tant  pour  des  Evê-i 
chez  que  pour,  des  Abbaïcs,  Se  beaucoup  plus  pour  clés  Abbaïes* 
que  pour  des  Evcchcz,  dans  le  1.  vol.  Des  Preuves  des  Liberte^jie 
l Egltfe  Gallicane.  chap.  15.  Des  Formait  te\  obfervées  dans  les  Pro - 
vi fions  des  .Archevêché^,  Evêché 7^  & Abbaïes  du  Roïaume , C 'Te, 
te  chap.  1 6.  De  la  Régalé,  donc  le  dernier  a&e  datte  du  21.  Aoufl 
1519.  en  l’are.  19.  cft  du  Roi  Erançois  I.  adrefic  à Meffieurs 
delà  Chambre  des  Comptes  de  Palis,  pour  Loiiis  de  Bourbon 
Cardinal  , Evêque  du  Mans-,  Abbé  de  i’Abbaïe  de  Saint  Ser- 
ge lez  Angers*  par  lequel  le  Roi  déclare  avoir  reçu- le  ferment* 
de  fidçlité  dudit  fieur  Abbé , pour  raifon  de  la  temporalité  de 
ladite  Abbaïe:  de  forte  que  Je  Roi  aïanc  même  droit  de  main-> 
Hiife  fur  les  Abbaïes  comme  fur  les  Evêchcz , il  a le  même 
droit  de  joüir  des  fruits  pendant  la  Régale,  te  plus  avantageu- 
sement du  fruit  honorable  des  collations  j parce  qu’il  n’en  de» 
périt  rien  ni  aux  Abbez  fucceffcurs,  ni  à l’Abbaïe. 

Nous  en  avons  même  des  preuves  inconcevables,  à l’égard 
des  Abbaïcs  qui  onc  été  érigées  en  Evcchez  par  le  Pape  jean 
XXII.  en  l’année  1322.  donc«non  feulement  les  Pricurez  te  au* 
Etes  Bénéfices  en  dependans,  après  l’cre&ion  font  demeurez  fu- 
mets à la  Régale,  mais  meme  les  places  te  portions  Monacha* 
les,. avant  que  les  Eglifes  aïent  été  fecularifées,  te  bien  plus* 
depuis  la  fecularifàtion  les  Dignitez  te  Canonicats,  les  Pneu* 
rez  te  autres  Bénéfices  en  dépendans. 

11  y a divers  Arrefts  qui  ont  jugé  que  la  Regale  y avoir 
lieu  pour  les  Eglifes  de  Tulle,  de  Saine  Flour,  de  Vabres* 
de  Sarlat,  de  Condom,  te  des  autres  érigées  te  transférées d* 
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fimplcs  Abbaïcs  qu’elles  étoient  en  des  Evêchcz  & des  Eglifes 
Cathédrales;  parce  qu’il  n’y  avoir  point  de  changement  ou  d’ex-1 
tcnfion  nouvelle  à la  Regale,  les  Abbaïcs  y étant  fu jettes  en 
quelque  état  qu'elles  foicnc  r puifqu’clles  font  fujetres  à la  main 
mifeRoïalc,à  la  prédation  du  ferment  de  fidelité,  Ôc  autres  char* 
ges  infcparables  de  U Régale;  le  Roi  n’étant  pas  moins  en  droit 
de  difpolcr  des  Bénéfices  Réguliers  que  des  Séculiers  dependans 
des  Eghfcs  fujettes  à la  Régale;  comme  il  n’eft  pas  moins  en 
droit  de  nommer  aux  Abbaïcs  Regulicres , pourvû  qu’il  en 
difpofc  au  profit  de  perfonnes  de  la  qualité  & de  Religieux 
Profés  de  l’Ordre,  dont  ils  dépendent,  6c  aux  Séculiers  en  Com- 
mende,  fous  le  bon  plaifir  du  Pape. 

Comment,  des  z/-  Audi  eft-ce  avec  beaucoup  de  raifon , que  les  Commenta- 
lertez.  de  1‘ Pgüfi Gaüi+  teurs  du  Traité  des A^ibertet^  de  l'Eglife  Gallicane  de  Monficut 
*«*»»•  en  66'Jm  ‘f.  fin  • °n  dlt>  quWtf»  le  Ho,  u/ou  U 

Droit  de  Recule  fur  les  Abbaïcs,  CT4  que  de  cela  il  en  rejtoit  encor » 
des  marques  dans  les  Livres , très- grandes  0*  très  • confidcrables.  Von 
a voulu  t difent-ils  , depuis  quelques  années , faire  revivre  ce  Droit. 
Mais  celui  qui  vouloit  faire  reconnaître  ce  Droit  pour  le  Droit , fut 
'débouté  fur  le  champ  à l'Audiance , contre  lavis  de  quelques-uns , qui 
trouvaient  un  peu  étrange  de  faire  perdre  au  Roi  un  droit  fi  noble  O* 
aj±<r^.  bien  juflifé,  Jans  en  beaucoup  confiderer  l'importance , (T  du- 
quel il  y avoit  de  fortes  & de  grandes  preuves  de  l’antiquité.  Il  en 
a été  fait  un  mémoire  y qui  fait  juger  y que  l'on  ufa  de  trop  grande  pre- 
* cipitation  en  cette  occafion. 

Mais  ces  Commentateurs  auroient  encore  eu  beaucoup  plus 
de  raifon  de  s’étonner  de  l’Arrcft,  s’ils  avoient  remarqué  qu’il 
s’agifloit  d’un  Bénéfice  dépendant  de  l’Abbaïe  de  Saint  Scrnin 
de  Toulouze,  qui  étoit  fecularifée  tant  au  chef  qu’aux  mem- 
bres , comme  plufieurs  autres  du  Roïaume,  Tournus,  Vczclay, 
Moiflac , Figcac  & autres  ; dans  iefqucllcs,  quand  elles  vaquent , 
le  Roi  pourroit  ctre  au  droit  de  l’Abbé  , & y pourvoir  des 
Séculiers,  comme  il  avoir  fait  en  la  contcftation  de  lArrcft  : 

• quoi  que  même  dans  la  Régale  le  Roi  ait  plus  de  droit  que 

l’Evêque,  auquel  il  fuccede;  comme  pour  admettre  les  refigna- 
tions  en  faveur , n être  point  fujet  à la  prévention , ni  à la 
dévolution  , auquel  eft  fujet  l’Evcquc. 

Et  à l’égard  des  Abbaïes  qui  font  demeurées  en  leur  ancien- 
ne & première  nature  do  Régularité , quoi  qu’elles  aient  étc 
snifes  en  Commcndc  ; la  Conimcndc  comme  un  fimplc  dcp&c 
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n*cn  changeant  point  la  nature  ; il  n'cll  point  inconvé- 
nient que  le  Roi  pendant  la  vacance  du  Siégé,  les  Bénéfices 
en  dépendans  venans  à vaquer , ou  par  la  mort  de  Régu- 
liers, ou  par  la  mort  de  Commendataircs,  en  pourvoie  des 
Réguliers,  ou  qu'il  nomme  au  Pape  des  Séculiers,  ou  en 
première  , ou  en  continuation  de  Commende,  comme  l’on 
auroit  pû  faire  ccflanr  la  Regale  : & ce  ne  feroit  point  à cet 
égard  aflujettir  la  Régale  au  Pape,  mais  au  droit  commun, 
le  Roi  voulant  bien  lui  aflujettir  en  d'autres  rencontres , les 
collations  même  qui  lui  appartiennent  au  titre  de  fes  fonda- 
tions Roïalcs , comme  pour  la  création  des  penfions  & au- 
tres difpenfes  extraordinaires  ; pour  raifon  defquclles  il  ne 
préjudicie  point  à fes  droits , ni  aux  prérogatives  de  fa  Cou- 
ronne te  de  fes  fondations:  demeurant  toûjours  le  maître  & le 
fouverain  difpcnfatcur  du  Titre  du  Bénéfice  par  fa  nomination 
en  Commende  , donc  il  renverra  au  Pape  pour  la  confirmation 
ncceflairc  , & le  relie  des  accelïbircs  , comme  les  penfions  & les 
difpenfes  qui  appartiennent  au  Pape,  de  qualité  de  fouverain  Dif- 
penfaccur. 

Et  certes  le  Roi  en  reprenant  le  Droit  qui  lui  appartient  de 
conférer  en  Régale  les  Bénéfices  dépendans  des  Abbaïcs  &c  des 
Prieurez  Conventuels  comme  des  Evêchcz,  fera  cefler  par  cet 
ufage  & cette  difpofition  naturelle  qui  lui  appartient  par  le 
Droit  de  fa  Couronne,  des  defordres  & desinconvcniens  infur- 
montables,  aufquels  jufqu'ici  l'on  n’a  pu  apporter  de  remèdes 
convenables,  qui  elt  d'établir  pendant  la  vacance  des  A bbaïes 
comme  pendant  celle  des  Evêchcz  un  Collatcur  en  France  pour 
pourvoir  aux  Bénéfices,  &c  dilpenfer  fes  Sujets  de  le  pourvoir 
a Rome  fans  ncceflité,  pour  l’impctration  des  Bénéfices  de- 
pendans  des  Abbaïcs  &:  Prieurez  Conventuels,  en  sadreflant 
au  Roi  pendant  la  vacance  des  Abbaïcs,  comme  au  Collateur 
ordinaire  au  titre  de  fa  Régale  , donc  la  faveur  a etc  egale- 
ment reçûë  en  Cour  de  Rome  , comme  dans  le  Roïaume, 
puifquc  jufqu’à  maintenant  dans  l’abandonnement  volontaire 
que  le  Roi  a fait  de  fon  Droit  de  Collation  à cet  égard , les 
Juges  de  fes  Parlcmcns  & de  fon  Grand  Confeil  n’ont  encore 
pû  s’accorder  dans  leurs  Jugemens*  pour  déterminera  qui  l’on 
dévoie  fe  pourvoir  pendant  la  vacance  , pour  les  Bénéfices  dc- 
pendans  des  Abbaïcs:  quoi  que  tous  convinrent  également  en 
ce  principe , qu’il  n’cll  pas  jufte  qu'il  reliât  un  ccms , auquel  il 
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n’y  eut  point  de  Collateur  en  France , auquel  l’on  fe  pût  pour- 
voir ; fur  quoi  la  reprife  du  Droit  du  Roi  fera  ccfler  tous  les 
inconvcniens  6c  toutes  les  plaintes. 

Car  il  feroit  encore  bien  plus  étrange , que  dans  les  Abbaïcs 
dont  le  titre  cft  fupprimé  par  l’union  qui  en  cft  faite  à des 
Colleges  & à des  Communautcz  Régulières  ou  Séculières,  com- 
me cft  l’Abbafic  de  Saint  Mictel  en  l’Herm,  unie  au  College 
des  Quatre- N acions,  Clerac  5c  autres , ne  reftant  plus  de  Col- 
lateurs  en  France  qui  pût  pourvoir  aux  Bénéfices  qui  en  dé- 
pendent, finon  le  Roi  au  titre  de  fa  Régalé , l’on  établît  au 
préjudice  du  Roi  & à la  ruine  de  fes  Sujets  une  perpétuelle  ré- 
îerve  en  faveur  du  Pape  des  Bénéfices  qui  dépendent  des  Ab- 
baïcs , contre  les  Decrets  de  la  Pragmatique  6c  du  Concordat. 
De  referuAt.  fubUris.  Car  a les  Religieux  6c  le  Convcnt  ne  Je 
peuvent  fuivant  la  difpofition  du  Chapitre  JÜx  devotionü.  Ne 
Sedc  vxcante  xliquii  innovetur.  aux  Dccrctalcs.  6c  la  Glofc  de  la 
Pragmatique  Sanction  b au  tit.  Décollât,  au  §.  llli  veto,  fur  le  mot 
Super  tores.  Les  Evêques  6c  les  Diacefains  ne  le  peuvent;  parce 
qu’ils  n’ont  droit  que  de  fupplécr  la  négligence  des  Collatcurs 
'Réguliers  fuivant  la  Clémentine.  Qwx  Regulares.  De  fupplend. 
négligent.  Preetat.  Sc  il  rt*y  a point  de  négligence , quand  il  n'y 
a point  de  Prélat.  Il  n’y  a donc  que  le  Roi  qui  le  puifle  en- 
treprendre par  le  droit  qui  lui  en  eft  acquis  au  fcul  titre  de  fa 
Régale,  qui  ne  lui  peut  être  contcftée à cet  egard,  pour  faire 
ccfler  toutes  ces  referves  odieufes,  qui  font  meme  générale- 
ment condamnées  par  le  Concile  de  Trente  en  la  Self.  14. 
De  Reformât,  chap.  19. 

Et  en  cela  le  Roi  reprenant  l'ufage  6c  la  poflèflîon  de  fon 
Droit  Roïal  qui  n’eft  fujet  à aucune  prefeription  , ne  fera  rien 
de  nouveau,  & qui  puifle  être  blâmé  d’ambition  $ car  commenous 
a vons  fuffifamment  juftific  que  les  anciennes  difpofitions  des 
Conciles  Generaux  6c  les  Rcglcmcns  des  Souverains  Pontifes 
ont  également  6c  indifféremment  compris  fous  la  Régale  , les 
Arthcvêchez,  Evcchez  6C  Abbaïcs,  les  Ordonnances  des  Rois 
predcceflcurs  faites  au  fujet  de  la  Régalé  ne  les  en  ont  point  ex- 
clufes,  mais  les  ont  compnfes  fous  le  mot  general  d *Eglifesy 
comme  celle  de  Philippe  le  Bel  de  l’an  ijoz.  6c  cclledePhi- 
lippc  de  Valois  de  l’an  1334.  en  quelques  Eghfes  de  notre  Rdùttu 
me , efquelles  nous  Avons  droit  de  Regxle.  Quelques  autres  des  Rois 
plus  modernes  ont  compris  plus  particulièrement  les  Abbaïcs 
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Fousla  Regale;  comme  celle  du  Roi  Loüis  X 1 1.  de  fan  1491. 
dans  la  défenfe  qu’il  fait  à Tes  Officiers  de  fe  mettre  en  poJ]ej]ion 
des  Archevêché ^ Evêché abbaïes , & autres  Bénéfices  de  notri 
Roïaume  , efquels  noua  ri  avons  droit  de  Régale  ou  de  garde  ; ce  qui 
marque  lelon  l'aveu,  Ce  le  témoignage  de  ces  anciennes  Ordon- 
nances, que  les  Rois  de  Franc*  font  fonder  également  au  droit 
de  Régale  en  quelques  Archcvêchcz,  Evêchcz  Ce  Abbaïes;qui 
étoit  le  langage  du  tems. 

Mais  comme  l’on  a change  de  langage  avec  raifon  , & que 
l’on  a trouvé  qu'il  n’y  avoir  pas  plus  de  droit  d’afifujettir  quelques 
Archevêchez  Ce  Evêchcz  à la  Régalé  plûtôt  que  d’autres,  Ce 
que  fi  les  Rois  prcdeceflcurs  avoient  bien  voulu  en  exemter 
quelques-uns,  la  grâce  qu’ils  en  avoient  faite  pour  leur  tems, 
n’avoit  pu  préjudicier  à leurs  fucceficurs  ; par  toutes  ces  raifons 
convaincantes  l’on  a étendu  la  Régale  en  toutes  les  EglifcsCa- 
thcdrales  du  Roïaume;  comme  il  a été  jugé  par  l’Arrcft  célébré 
dû  Doïenné  de  l’Eglife  Cathédrale  de  Bcllcy  duz4- Avril  i6o8„ 
par  lequel  la  Cour  auroit  déclaré  le  Roi  avoir  droit  de  Regale  en 
l’Eglifc  de  Saint  Jean  de  Bellcy,  comme  en  toutes  les  autres  de 
de  Jon  Roïaume , Ce  qui  porte  défenfe  aux  Avocats  Ce  Procureurs 
de  faire  aucune  proportion  au  contraire.  Ce  que  le  Roi  auroit 
encore  réglé  par  fa  derniere  Déclaration  fur  la  Regale  du  mois 
de  Février  1673.  vérifiée  Ce  regiftrée  au  Parlement  par  Arrelt 
du  8.  Avril  enfuivant.  Il  n’y  a pas  moins  de  raifon  de  l’étendre  à 
toutes  les  Abbaïes  Ce  Pricurcz  Conventuels  du  Roïaume;  puil- 
qu’ellcs  font  fujettes  aux  memes  charges , Ce  aux  memes  de- 
voirs envers  le  Roi , que  tous  les  Archevcchez  Ce  Evêchcz  du 
Roïaume  , de  failles  des  fruits  Ce  de  la  main-mife  ^oïalc 
pendant  la  vacance , de  la  prédation  du  ferment  de  fidelité  , de 
prendre  les  Lettres  de  main- levée  des  faifies,  Ce  dcnrcgiftcc- 
ment  en  la  Chambre  des  Comptes  : furquoi  cfl:  fonde  le  droit 
du  Roi  de  joliir  des  fruits  temporels  Ce  fpiritucls , Ce  de  confé- 
rer les  Bénéfices  pendant  la  Régalé^ 

C’cft  ainfi  que  la  feule  Bretagne  nous  en  fournit  les  exem- 
ples daus  toutes  les  Abbaïes  de  fon  r effort,  pour  lcfquellcs, 
quand  elles  ont  vaque,  il  Ce  voit  que  non  feulement  il  a été  pro- 
cédé par  faifie  Ce  main  - mife  Roïalc  fur  les  fruits  d’icelles,  # 
pat  établiflement  d’Occonomcs  Ce  de  Sequefires,  mais  même 
après  que  les  nommez  par  le  Roi  aufditcs  Abbaïes  ont  etc 
pourvus  par  Bulles  en  Cour  de  Rome , Ce  qu’ils  ont  cu^ptis 
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poficflîtJn  d’iccllcs , ils  ont  fait  & prêté  le  ferment  de  fidelité 

entre  les  mains  du  Roi  pour  raifon  d’iccllcs,  & l’ont  fait  en» 

regiftrer  en  la  Chambre  des  Comptes,  pour  fermer  & clorrc  la 

Régale  qui  étoit  demeurée  ouverte  jufqu’à  l’enregiftrement, 

comme  à l’egard  des  Evechez  de  la  meme  Province , &:  de 

tous  les  Archcvcchcz  & Evcchoa  du  Roïaume.  Les  exemples* 

nous  en  font  abondamment  fournis  dans  un  Recueil  intitule. 

Tri  itfdc  Recherches  cuticules  trait  ans  de  la  'furifdillion  de  la  Chambre  des 

iLtirulc,  n.chtrchu en-  _ , _ 1 r , - . . r J , u 

rieufis  it la  jurtJXi&ion  Comptes  de  Bretagne  Jur  le  fait  de  la  Regale  , ouverture  CT  clôture 

l*  tJkrribn  Jts  Ctm-  d icelle , preflation  du  ferment  de  fidelité  des  Prélats , Eve  que  s Cy'  *Ab- 
f*ît  Je  1 1 Heytlt  fJlt  Par  & oblc  Albert  Padjoulcau  , Secrétaire , Auditeur , & Cor- 

prsmc  i Nantes  en  relieur  de  la  Chambre  des  Comptes  de  Bretagne  imprimé  a Nantes  en 

16 J‘*  l’année  i6$i.  Il  fe  voit  dans  ce  Recueil  que  depuis  l’année  149a. 

que  la  Bretagne  pafla  fous  la  domination  du  Roi  Charles  VIII, 
par  le  mariage  de  la  Duchcflc  Anne  de  Bretagne,  jufqu’cn 
l'année  1 6x2.  que  cet  Auteur  a ferme  fon  Traité,  que  la  Re- 
gale a été  ouverte  dans  les  Abbaïes,  & fermée  de  meme  ma- 
nière que  dans  les  Evechez  du  Duché  de  la  Province  de  Brc- 
Tniicfufdirp.’g.  11.  cagne  ; & cet  Auteur  commence  en  la  page  11.  à en  fournit 
les  exemples,  par  celui  de  l’Abbaïe  de  Saint  Gucdas  du  Bois, 
au  Dioccfc  de  Nantes,  dont  fut  pourvû  fur  la  nomination  du 
Roi  Maître  Jean  Bohier , & fut  reçu  au  ferment  de  fidelité  par 
, Lettres  Patentes  du  Roi  Charles  VIII.  du  4.  Mars  1491.  ob- 

tint mainlevée  du  temporel , &:  les  fit  enregiftrer  en  la  Cham- 
* . v bredes  Compccs  : & en  vertu  de  ce,  continue  l’Auteur  , il  arrêta 

la  vacance,  finit  & ferma  la  Regale,  eut  pleine  maintenue,  entière  poj- 
fe/fion  & joüiJJance  de  fon  *Abbaïe.  Et  dans  la  fuite  du  Traite 
Traité  fufjit pjg.urf,  en  la*«pagc  116.  & 117.  font  les  Lettres  Patentes  du  Roi  Fran- 
çois I.  de  réception  au  ferment  de  fidelité  de  Maître  Jean  Juve- 
nal  des  ZJrfins , pourvu  de  1 Abbaïc  de  Saint  Macn , Evêché 
de  Saint  Malo,  du  16.  Novembre  1540.  & d’autres  Lettres 
d’Henri,  fils  aîné  du  Roi,  Dauphin  de  Viennois,  & Duc  de 
Bretagne,  de  réception  au  ferment  de  fidelité  de  Mcilirc  Claude 
Dodieu , Maître  des  Requêtes,  pourvû  de  la  Coadjutorcric de 
l’Evêché  de  Rennes,  du  19.  Mars  1J40.  Et  l’Auteur  dit  en- 
fuite,  qu en  vertu  des  Arrejh  de  vérification  des  Lettres  Patentes,  U 
Regale  defdits  Evêché^  (S'  Abbaïes  fut  clofe  , O'  lefdits  Prélats  con- 
férèrent valablement  & fans  trouble  tous  les  Bénéfices  de  leur  Colla- 
tion. 

Car  il  n’cft  pas  conûderablc  de  dire  , qu’il  n’y  a point  d’e-; 
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xemple  qu«  le  Roi  en  ait  ufé  /ufqu’ici  de  la  force  , 6c  qu’il  aie 
conféré  les  Bénéfices  dépendans  des  Abbaïcs  6c  des  Piieurez 
Conventuels,  pendant  la  vacance  des  Sièges,  à titre  de  Réga- 
lé, car  outre  qu’il  n’y  a point  de  prefeription  des  Droits  du 
Roi,  & particulièrement  de  fa  Régalé  ^laquelle  étant  attachée  •’  ’ 

& infeparable  de  fa  Couronne , eft  inaliénable,  inccflib^&  iiru.  ' 

prefcripriblc , 6c  qu’il  en  reprend  l’ujfcge  quand  il  lui  plaît  : 
comme  il  a fait  à l’égard  de  toutes  les  Eglifes  Cathédrales  du  ; y ' 

Roïaume,  par  fa  Déclaration  du  mois  de  Février  16 7 3.  nonobf. 
tant  que  dans  les  anciens  Edits  6c  Déclarations  de  U Regalt, 
il  fût  dit,  qu'il  rien  avait  le  droit  qu'en  quelques  Eglifes,  6C  que 
par  un  ancien  Rcgiftrc  de  la  Chambre  des  Comptas , rappor- 
té dans  les  Mémoires  du  Clergé,  6c  dans  le  Recueil  des  Ordon - Mémoires  du  Clergé. 
n mees  de  Fontanon,il  y en  eue  quelques-unes  non  comprifes,&:  d’au-  0 ‘lo  »f»accs  de  li- 
tres particulièrement  exceptées  : la  Régalé  furies  Abbaïcs  6c  taion’ 
fur  les  Pricurcz  Conventuels  étant  fondée  fur  les  mêmes  prin- 
cipes que  celle  des  Eglifes  Cathédrales,  il  y a lieu  d’en  repren- 
dre l’ufagc,  que  la  feule  boncé  des  Rois  6c  la  négligence  de 
leurs  Officiers  avoir  interrompu,  pour  faire  cefler  tant  d’in, 
conveniens,  qui  fe  font  trouvez  irrémédiables  jufqu’à  prelcnt, 

6c  qui  ne  fe  peuvcnc  ôter  que  par  ces  forces  de  moïens  plus 
ialutaires. 

Il  y auroit  auflî  peu  de  raifon  d’oppofer  aux  Droits  de  Rega- 
le fur  les  Abbaïcs  6c  fur  les  Pricurcz  Conventuels,  l’ancicn- 
no  Ordonnance  cnregiflrée  en  la  Chambre  des  Comptes,  qui  Ordonnance.  Dw» 
pteferit  les  conditions  de  l'ouverture  6C  de  la  clôture  de  la  Re-  chïXe  des  Confies! 
gale,  6c  de  dire  qu’elle  n’elt  conçue  qu’aux  termes  des  Evc- 
chcz,  6c  qu’il  n’y  eft  point  parlé  des  Abbaïcs;  puifqu’elle  com- 
mence par  ces  mots  : a Lorjquc  l’Evèque  de  quelque  Evcché , ou  a Dum  E^feojius  ali - 
le  Seigneur  Roi  a la  Regale,  6c  le  refte  ; comme  de  prétendre  qu’c!-  EPifccf*rus  uùt 
le  ne  continue  que  dans  la  leulc  expreflion  d Evequc  6c  d E-  g*u*m,  &c. 
vêchc.  Car  fi  l'on  a ufé  de  ces  termes  d’Evêque  6c  d’Evêché, 
ce  n’a  été  que  par  forme  d’exemple  d’un  nom  plus  commun , 
qui  n’exclut  pas  les  autres  Eglifes,  fur  lefquclles  le  Roi  a droit  ; - 

de  Régale.  Car  à le  prendre  à la  lettre  qui  tue , comme  fon 
cfprit  vivifie,  les  Archevêchez  n’y  feroient  point  compris,  quoi 
qu’ils  conviennent  auflî  bien  que  les  Abbaïcs  6c  les  Prieures 
Conventuels  en  tout  le  relie  des  conditions  de  cette  Ordon- 
nance, des  failles  6c  mains-mites  Roïales  fur  les  fruits,  de  la 
prcflacion  du  ferment  de  fidelité,  6c  enfin  de  la  nccclfitc  de  la 
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main-levée  de  la  Rcgale , 2c  de  l’cnregiftremcnt  en  la  Cham- 
bre des  Comptes  de  i’a&e  de  preftarion  de  ferment  de  fidelité. 
Et  enfin  cette  Ordonnance  eft  fermée  par  une  elaufe  genera- 
le pour  le  Droit  du  Roi  de  conférer  les  Bénéfices  vacans  en 
Regale,  qui  les  comprend  tous  egalement  en  ces  termes,  a Et 
le  Roi  Æûnftre  les  Bénéfices  comme  vacans  en  Regale  > & en  cela  il 
eft  fonde  par.  le  droit  Coutume  du  Roïaumc , & de  la  Couron- 

ne de  France.  Cette  Ordonnance  eft  rapportée  dans  le  RccueiL 
b des  Mémoires  du  Clergé,  dans  celui  c des  Ordonnances  de  Fontanon , 
2c  dans  le  Traité  de  la  Regale  , de  Monficur  d le  Prcftdcnt  le 
Maître. 

C es  objÉ&ions  frivoles  oppofees  à Pu  fige  de  la  Régale  fur 
les  Abbaïcs  ainfi  dctruiccs,  Ton  ne  peut  pas  encore  oppofer 
avec  plus  d’avantage  que  le  Roi  ne  peut  pas  s’entremettre  de 
ce  qui  eft  de  La  Difciplinc  Rcguliere  &:  Monaftique,  comme  de 
la  Collation  des  Bénéfices  Réguliers  dépendans  des  Abbaïcs, 
non  plus  qu’il  ne  peut  s’entremettre  de  la  Collation»  des  Cures, 
parce  qu’il  ne  peut,  pas  donner  la  Million  ; 2c  que  fur- cette  con- 
fidcration  il  s’eft  abftcnu  de  conférer  les  Cures  vacantes  en 
Rcgale.  Car  cette  obje&ion  eft  tres-foible  en  l’ûnc  2c  en  l’autre 
partie.  Pour  ce  qui  eft  de.la  Difciplinc  Rçgulicre,  la  Collation 
des  Bénéfices  Réguliers  n’cft  point  de  la  Difciplinc  Régulière, 
niais  de  la  jurifdiélion  ordinaire  appartenante  aux  Abbez, com- 
me aux  autres  Collatcurs , foie  qu’ils  foient  Réguliers,  foit qu’lia 
foient  Commcndatairts,  pour  conférer  en  Réglé,  2c  en  titre., 
s’ils  n’ont  Induit  de  conférer  en  Commcndc. 

Et  le  Roi  n’cft.  pas  moins  capable  de  conférer  les  Bénéfices 
Réguliers  vacans  en  Rcgale,  qu’un  Abbé  ou  Prieur  Commcn-» 
dataire,  les  Bénéfices  Réguliers  dépendans  des  Abbaïes  2c  des 
Pricurcz  Conventuels,  dont  il  eft  pourvu  en  Commende>.&:> 
que  Monficur  le  Prince,  pour  les  Prieurez  dépendans  des  Ab-« 
baies  de  Bourgdieu  2c.  de  Saint  Gildas  au  Diocefe  de  Bourges, 
unies  à ftm  Duché  de  Chafteau-Roux  , qu’iL  confère  en  ticre, 
comme  Patron , Fondateur , & Succefteur  aux  Droits  des  an- 
ciens Abbez  2c  Comtes  de  Dcols. 

Pour  ce  qui  eft  de  la  féconde  partie~de  cette  objection  > qui 
concerne  les  Eglifcs  Paroiftiales,  de  la  difpoficion  defqucllesdes 
Rois  de  France  fe  font  abftcnus  dans  l’execution  de  leur  Rcgale* 
il  y a bien  de  la  différence  entre  la  difpofition  de  ces  Bénéfices, 
fit  celle  des  Bénéfices  Réguliers,  par  la  raiibn  meene  fur  laquelle 

l’on. 
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Fon  veut  fonder  cette  manière  donc  le  Roi  a bien  voulu  ufer 
pour  s’abftcnir  de  la  difpoficion  de  ces  Bénéfices  aïanc  charge 
d’ames,  qu'ils  ont  befoin  de  la  Million  Apoftqjique,  &c  de  la 
Tradition,  des  Clefs,  qui  dépend  de  la  puiflance  Ecclcftaftiquc; 
au  lieu  qu’à  l’egard  des  Bénéfices  Réguliers  limplcs  , ils  n’ont 
aucune  fon&ion  Ecclcfiaftiquc.  Outre  que  c’cft  une  vieille  er- 
reur , qui  s’eft  autoriféc  par  la  foûmillion ■&  la  dcfcrence  volon- 
taire des  Rois  de  France,  qu’fis  ne  puiftent  conférer  les  Bénéfi- 
ces Cures  vacaus  en  Régale,  à caufe  de  l’iofticution  autorifu 
blc  qui  eft  neceflaire  pour  entrer  dans  l’adminiftration  des  Sa- 
cremcns  & dans  l'exercice  du  for  PenitcncicI , que  le  Roi  ne 
peut  pas  donner,  mais  les  feules  Puiflances  Ecclc/îaftiqucs. 

Car  il  y.  a deux  fortes  dïnftitutions  à confidcrcr  dans -la  Col- 
lation des  Cures  ; l’une  appcllce  lïnftitucion  collarive  du  titre, 
l’autre  l’inftitution  autoiifible,  dont  la  première  peut  ctre  don- 
née par  toute  forte  de  Collatcurs , même  Laïques  & Seigneurs 
Temporels,  & la  féconde  eft  refervéc  à l’Evêque  ou  autre  Puif- 
ûn ce  Ecclefiaftique , à qui  l'on  fait  la  prefentation  : De  forte 
que  le  Roi.  conférant  des  Cures  pendant  la  Régale,  peut  don- 
ner l’inftitution  Collative  du  titre,  & le  pourvu  en  Regale  fe 
retirera  pardevant  les  Grands  Vicaires  du  Chapitre  le  Siège 
vacant,  qui  exercent  la  Jimfdi&ion  de  l’Evêque ,, pour  prendre 
d’eux  l’inftitution  autorifablc. 

Tel  eft  le  fentiment  de  Maître  Charles  du  Mol  in  fur  la  Re- 
glc  De  infrmis..  au  nombre  42.0.  où  il  dit  : a D’où  vient  cjue  les 
Bénéfices  Cures  tomboient  Autrefois  en  Régalé  ; & encore  maintenant 
en  Normandie  , certains  Seigneurs  Temporels  confèrent  des  Cures  de 
plein  droit , voire  même  certaines  Religteufes  proche  d'Eftampes.  Et 
le  même  du  Molin  fur  le  Commentaire  de  Dec//«,  fur  la  J.oi 
fjœmins.  De  Regul.  jur.  en  cet  endroit , ^ébbatifa  potejl  habere 
collationem  Benefaorum , ajoute  : b Meme  des  Bénéfices  Cures  & 
Paroifs’es , comme  fai  vu  plufteurs  fois  : Toutefois  /’ injhtutton  au  fort- 
Jable  appartiendra  toujours  a i* Evêque , duquel  elle  ne  peut  être  fepa - 
rée  > en  telle  maniéré  qu'où  les  Bénéfices  Cures  font  conféré ^ par  le 
Roi  en  Regale , comme  en  Ecojfe,  l’injhtution  autorifablc  doit  appar» 
tenir  a l’Evêque. 

Le  Roi  donc  au  cas  de  là  Collation  en  Régale  donnera  l'in- 
ftitution  collativc  du  titre,  c’cft-à-dire  le  titre,  & le  pourvû  fc 
retirera  perdevers  le  Chapitre,  qui  a l’cxcrci.çc  de  la  Jurifdi- 
ûian  Epifcopalc  au  lieu  de  l’Evêque  pendant  la  vacance  du 

Fff. 
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Siège,  pour  en  obtenir  l'inftitotion  autorifable,-  comme  lorlque 
les  Seigneurs  temporels  de  Normandie,  ou  les  Rcligieufes  pro- 
che Eftantpcs  ^onferent  les  Cures  , ils  donnent  l’mftirution 
Collativc  du  titre  & de  la  Cure,  & l’on  fc  pourvoit  enfuice 
pardevers  l’Evêque  Dioccfain,  pour  en  avoir  l’inftitution  aü- 
torifable.  Et  par  ce  moïen  & ce  tempérament  il  n'y  aura  point 
d’inconvcnicnt , que  le  Roi  conféré  encore  aujourd’hui  les  Bé- 
néfices Cures  en  Régale,  non  plus  que  les  Pricurez  Réguliers 
dépendans  des  Abbaïcs  Se  Pricurez  Conventuels,  tombans  en 
Regale  , ou  en  Réglé,  ou  en  Commcnde,  fous  le  bon  plaifir 
du  Pape. 

Monfieur  LE  MARQUIS  DE  CHASTEAUNEUF 
Secrétaire  d'Etat,  Rapporteur. 

JF.  FRANÇOIS  P1NSSON , Avocat  au  Parlement:1 


Page  8 o.  art.  1 6.  En  continuant  l'explication  de  la  Définition 
de  la  Régale  ; fi  nous  trouvons  qu  elle  s’étende  fur  les  Béné- 
fices appartenant  à la  collation  de  l’Evêque , ad  Epifcopi  cbllationem 
fpettantium  -,  nous  en  demeurons  convaincus  par  l'art.  4.  de  l’E- 
dit du  Roi  Ve  l’ufage  de  la  Regale,  conçu  en  ces  termes  : N* en- 
tendons conférer  à cauje  de  notre  Droit  de  Regale  aucuns  des  Bénéfi- 
ces qui  peuvent  y être  fujets  par  leur  nature  , fi  ce  nejl  ceux  que  les 
Archevêques  O'  Evêques  font  en  bonne  CP  légitimé  pojjeffion  de  con- 
férer pendant  la  vacance  du  Siégé. 

Quoique  de  droic  commun  il  ne  foit  que  tres-conftant  que  la 
collation  des  Canonicats&  Prebcndes  des  Eglifes  Cathédrales 
appartienne  à l’Evêque  & à fon  Chapitre  conjointement,  fui- 
vant  ce  qu’en  a dit  du  Molin  en  fa  Note  marginale  fur  le  cha- 
pitre Si  Capitulo.  De  conceff.  Prabend.  au  Scxte.  fur  le  mot  Per- 
tinebat.  en  ces  termes  ; Qtua  de  jure  communi  collatio  Prxbtndarum 
Cathedralu  Ecclefia  fpeftat  ad  Epifcopum  , O'  fuum  Capitulum  fi - 
mul , ut  in  di£l.  cap.  Cum  in  Ecclefia.  fupr.  De  Eleft.  Aliorum 
ver  'o  benefeiorum  ad  folum  Epifcopum  , de  confilio  fui  Capituli.  Cap. 
Ea  nofeitur.  & per  totum.  De  his  quæ  fiunc  à Prælato  fine  con- 
fenfu  Capituü.  Sed  in  Regno  Francia  Epifcopi  contra  fua  Capitula 
praferipferunt.  ut  dixi  in  Regul.  Cancellar.  De  Infirm.  num.61.  C.M. 

A quoi  nous  pourrons  pour  éclaircifibment  ajouter  nôtre  No- 
ce cp  cet  endroit  : Ad  citationem  poflremam  Caroli  Mohnai  De 
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Infirmis.  num.  61.  adverte  ejsc  pnmx  éditions  fuu  ipfim  cur'u  habi- 
te Luyduni  apud  sîntomurn  Vincentium  155  t.  En  ultima  enim  edi - 
tione  ampli  on  ejl  miment*  y y & jecjuens  : O*  nota  de  collatione 
Prxbcndarum  Cathcdralu  Ecciefix  & altorum  Bcnejiciorum  communii 
vel  non  inter  Epifcopum  & Capitula  ; cjuod  jxpiùs  occurrit  : & in  id 
junge  ettndcm  Molmxum  in  not.  ad  cap.  unie.  Prcfbytcri.  De  Ca- 
pcll.  Monach.  infr.  eod.  h b.  6.  F.  P. 

C’eft  ce  que  le  même  du  Molin  confirme  encoec  en  fon  Com- 
mentaire fur  la  Règle  Ve  Infrm.  nombre  75.  où  il  s'explique 
en  ces  termes  : JPuia  de  jure  commum  collatio  Prxbetidarum  Cathé- 
drale Ecciefix  fpetlat  ad  Epifcopum  C£*  fuum  Capitulum  Jimul. 

C'eft  furquoi  fc  fondoient  les  Pourvûs  en  Régale  contre  le 
Chapitre  de  Xaintcs,  comme  il  paroît  par  les  titres  fui  vans. 

» • -■  «Cf"'  * • 

Extrait  de  quelques  E pitres  des  Papes  Innocent  III.  SC  Gré- 
goire IX.  pour  juftifier  que  les  Evêques  de  Xaintes  ont  eu 
parc  autrefois  dans  la  Collation  des  Prcbendes  de  leur  Eglifc 
.<*  Cathédrale. 

EPISTOLA  82..  Regcft.  14. 

Priori  S.  Hilarti  de  Cella  CT*  B.  S.  Pétri  & Magtjlro  Stephano 
Gajchet  S an  El  x Marix  Majorù  Canonicu  P 1 Et  aven. 

ACcedcntibus  ad  Apoftolicam  Sedcm  diled.  fil.  R.  Ro- 
fclini  diledi  filii.  P.  Xantoncn.  Decani  Procurât.  & 
Magiftro  R.  Bovi  pro  fc  : Dilcdum  filium  noftrum.  B.  ticulo 
fandæ  Sufannac  Prelbyterum  Cardinalcm  conccflimus  audico- 
pcm.  Coram  quodidi  Decani  propofuit  Procurator,  quodeum 
idem  Magifter  obtentu  mandati  noftri  Præbendale  Bcncficium 
obtinucrit  olim  in  Ecclcfia  Xanton.  & in  reccptionc  jlüus  ju- 
ramento  firmavit  fe  nihil  unquam  ulterius  in  cadcm  Ecclcfia 
peticurum.  Procefiu  temporis  îgnarus  gratis  fibi  fadæ , ac  præ- 
ftiti  juramenti  oblitus  , à dil.  fil.  n.  G.  titulo  fandi  Martini 
Preibytcro , tune  fandæ  Maris  in  porticu  Diacono  Cardinal! 
& Apoftolicæ  Sedis  Lcgato  littcras  impetravit , nulla  in  eis  de 
juramento  præftito  habita  mentionc.  Per  quas  importuna  mo- 
leftabat  inftancia  Ecdcfiam  memoratam,  ut  ex  co  quod  Prx- 
bendæ  integræ  commodum  adeptus  fuerat,  in  eadem  jus  ob- 
tincret  Canonici , te  honorem  ; fumens  inde  materiam  jurgii, 
unde  devotior  erga  ipfam  Ecclefiam  cffici  dcbuificc.  Cxterum 
cum  didus  Magifter  per  litteras  Cardinalis  ipfius  in  hac  parte 


a II  paroît  ici  que 
l'Evêque  quelques 

Chanoines  avoient 
donné  leur  voix  à ce 
Mandataire.  Doue  l’E. 
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la  Collation  des  Fre- 
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Il  parole  encore  par 
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nequiviffet  confequi  fuæ  voluntatis  effedum, a fub  venerab.  f 
n.  Epifeopi  & (juorumdam  Canonicorum  Xanton,  nomine  , fuper 
Canonicatu  pr&mifîo  lifteras  dpojlolicas  , tarifa  de  juramento  pneftito 
veritate , ad  Dccanwn  Burdcgalenfem  (3*  f nos  conjudices  pojbrtodunv 
hnpetravir.  Qiias  Procurator  jam  didns  afferebat  ratione  multi- 
plici  non  valerc.  Tum  qtlia  in  ipfis  cxcicerat  veritas  occultât* 
qua  expreffa  obtencum  referipeum  Apoftolicum  non  fuiffet. 
Tum  ctiam,  q»ia  quorumdam  Canonicorum  litccræ,  quaspræ- 
Kominattis  M-igifter  fc.noftro  Apoftolatui  exhibuiffe  afferme, 
per  falfi  fuggeftionem  &:  circumvcntioncm  quandam  obtentar 
fucrant  ab  codem  mcndacicer  afferencc,  quod  ad  ipfum  Cano- 
nicandum  didorum  Canonicorum  vota  convcnerant  fingulo- 
rum  i fed  falfura  id  effe  Procurator  jam  didus  fe  propofuic  pro- 
baturum.  Prætcrca  prætaxatus  Magifter  præmiflis  aliquatenus 
non  contcntus,  infra  deeem  dics  à prioris  impetratione  referip- 
ci , ad  B.  Canonicum  Pidaven.  & fuos  collcgas  fuper  eodem 
Canonicatu  Apoftolicas  licteras  obtinuit  delcgari,  quæ  nullam 
facicbant  de  Prioribus  mentionem.  Propter  quod  affcrcbat  ip- 
fas  Procurator  prædidus  pluiibus  de  caufis  nullius  effe  valoris  » 
quo  ad  antefatum  Decanum...  Magiftrum  Scholarum  & contra- 
didores  cæteros  Xanton.  Ecclefiæ  compcllcndos  : tum  quia 
Priorum  jurifdidio  judicum  minime  fuerat  per  fecundas  licteras 
revocata  : tum  cciam,  quia  per  îllam  gcneralcm  claufulam  I.  Ca- 
nonicus,  & quædam  perfonx  majores  aliæ  Xanton.  vocari  ad  ju- 
dicium  non  debebant,  nec-non  & didus  Decanus  ad  fedem  fuper 
hoc  Apoftolicam  provocarat.  Unde  ipforum  fadum  erat  mcrico 
iriicandum,  & fepe  didus  Magifter  carcrc  debebat  utriufquc  re£ 
cripti  commodo  ; in  quorum  altcro  de  alio  inentio  non  fiebar, 
portulans  ob  hxc,  &:  alia  Decanum...  Magiftrum  Scholarum  , & 
contradidores  prædidos,  ob  ipfius  Magrftri  ftjpcr  hoc  impeti-. 
donc  prorfus  abfolvi.  Ad  haie  præfatus  Magifter  ex  adverfo 
refponditj  quod  cum  ad  Xanto.  Canooicos  nortrarum  prccum , 
& mandati  primitias  de  confercnda  eidem  piaebenda  integra 
reportaflet,  ipfi  Canonici  medietatem  tantum  iprtus,  in  elufio- 
nem  mandati  Apoftolici  potius  quam  ex  dcvocionc  quam  ha- 
berent  ad  îllud, eidem  Magiftro,  ficut  rci  effedus  indicat  contu- 
ierunt.  Ec  licctidem  nullum  tune  Bcneficium  obtinerec.  Præfati 
,tamcn  Canonici  cumdcm  fie  jurarc  fccerunt  i qucid  nihil  ulcerius 
ab  ipfis  abfquc  commutai  totius  voluntate  Capiculi  poftularec, 
quemadcnpdum  nominatus  Decanus  ad  mandaium  yen.  f.  n.  Bi~ 


Pièces , Titres , & Mémoires  9 &c.  415 

T-aricenArchiepifcopt,&  fuorum  à nobis  dclegatorum  conjudicum, 
coram  dil.  fil.  Cantore,  ac  Priore  fan&i  V îviani  Xantonenfis  fir- 
jnavit  proprio  juramento  : a Sane  quia  ipfiin  Prtbendx  medietatem 
reli quant , ai  interventum  prtdtfli  Xanton.  Epifcopt  , poil  prafiatio- 
nem  juramentt  jam  ditli  eidem  M.igifiro  prœnominati  Canon  ici  unxni - 
miter  contulcrunt , cum  ipfi  temporali  fpirituale  Beneficium  fit  annexunt , 
licite  illad  mcmoratusMagiftcr  fe  pofle  petcrc  proponebat.  Præ- 
fercim  cum  nec  eciam  poftulct,fed  petatur  potius  ab  univerfis 
fere  Canonicis  ante  di&is  , b feut  per  viginti  trium  tp forum , 
Epifcopi , Arcbidixconorum  & Cantons  littéral , <ST  relationibus  Prx- 
notatorum  judicum  evidentifime  ojlendebat.  Subjungens, quo cnm 
plurcs  vaccnc  in  Ecclefia  Xanton.  Canoniæ,  ac  nullus  ,ic*c 
tanto  numéro, qui  poflet  in  perccptionc  rpiricualium , fi  rccep- 
tus  fuctit  prægravari , nec  alius  appareat  in  hujufmodi  contra- 
didor,  prænominatus  Dccanus  , qui  aliquando  confenfcrat  in 
cumdcm  , prout  coram  judicibus  Pi&av.  confcflionc  propria 
propalarat  folus  in  hac  parce  non  debebat  audiri.  Maxime  cum 
ad  cxccptioncs  probandas  fi  quas  vellct  contra  ipfum  proponcrc, 
fuifict  plurics  evocatus  ; nec  ex  ipfis  aliquas,  ficut  promifcrat 
probaviflet,  nec  ctiam  ufus  fucrit  Apoftolicis  littcris  ,quas  fuper 
hoc  impetrarat  contra  cum.  Verum  cum  idem  Magiftcr  ad  Ca- 
noniam  ipfam  vocetur  per  Capitulum  fæpcfatum , ficut  ipfo- 
rum  litteræ  clarius  manifieftant  , c nuUufquc  per  nos  Canonicatits 
fucrit  in  Ecclefia  fuprxditt a de  novem  Cltricts  , pro  quibns  nojlr.u 
lifteras  jam  recepit , ni  fi  M agi  fier.  C.  Natalis,  qui  per  Epijcopum  & 
uirchidiaconum  fpecialiter  obtinuit  Canoniam.  Et  ad  id  obtinen- 
dum  apud  Scdcm  Apoftolicam  , per  annorum  quatuordecim 
fpatium  undccics  acceflerit  perfonalitcr  laborando  \ nobis  hu- 
militer  fupplicabat,  ut  fuis  laboribus  providere  mifcricorditer 
dignaremur , &c.  Datum  Latcran.  xn.  Kalend.  Julii  anno  xiv. 

EPISTOLA  $8.  Regeft.  iy. 

• Epijcopo  & Capitulo  Xantonenfu. 

CUm  de  ordinanda  Ecclefia  veftra  per  dile&os  filios...  Ar- 
chidiac.  Et  A.  Fulchcrii  Çanonicos  veftros  ex  parte  una; 
& Magiftros  A.  vcftrum  , & P.  Dccani  Ecdcfiæ  vefira:  procu- 
ratores  ex  altéra,  habitus  fuifict  in  præfentia  noftra  tra&atus. 
Ex  utriufque  partis  afiertione  nobis  conftitit  evidenter  ; decem 
in  cadcm  Ecclefia  yacarc  Præbcndas,  quatum  fcptemjéacavere 

Fff  iij 


* Cela  jaAific  enco- 
re que  l'Evêque  avoit 
part  daos  la  Collation 
des  Prcbendes. 


b Ce  Mandataire  a* 
.voit  la  voix  de  vingt- 
trois  Chanoines  , de 
l’Evêque  , des  Archi- 
diacres & du  Chantre. 
Donc  lEvêquc  avo;t 
Toi*  au  Chapitre, 


c La  fin  de  cette  E- 
p'drs  prouve  encore 
d'une  maniéré  éviden- 
te que  l'Evêque  difpo- 
Ibtt  des  prébendes. 


Ififcêft  & CAfituh 
JVante. 

Cette  infeription  fe 
trouve  aufti  dans  tous 
les  vieux  Manufcrirs  , 
& particulièrement 
dans  un  qui  a plus  de 
1 00  ans  t qui  cil  dans 
la  Bibliothèque  de  M. 
Colbert  , qui  contient 


I 
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,tsfl ,mo!?rt,on‘  des  E“  tamdiu  , quod  c.uum  ad  nosfccundum  ftacuca  Laterancn.  Com 

11  tCS  lino"cr‘  ' cilii  cft  donatio  deyoluta.  Nos  ergo  unam  ex  illis  dilc&o  filia 

Magiftro  Fulchcr.  Archipræibytcro  de  Maftatio  confcrcntcs,  fie 

facientcs  ipfum  à præfacis  procuratoribus  in  prafentia  vcftra 

• rccipi  ad  camdcm  , fie  duximus  ftatuendum»  Uc  dilc&i  filiL.  de 

Talcmundo  &r...  de  Batiaco  Abbates  Pi&aven.  & Xanton.  Diœ- 

cefum  rlu  de  Gracia  Canonicus  Engolifmcn.  quibusfuper 

hoc  dirigimus  feripta  noftra  ; revocato  in  irritum,  fi  quid  de 

ipfis , poftquam  ad  nos  devoluta  extitic  donacio  earumdcm  , in- 

venerinc  atcenc.itum  j rcliquas  fex  perfonis  idoneis  conférant, 

affignent,  &;  facianc  appellaeione  remota  ; cam  prafatum  Ful- 

cl0:.  quam  illos  quibus  ipfi  Prabendas  cafdem  contulerinr,  pa* 

a II  parle  a l’Ivêqu*  cinea  ipforum  poifefiione  gauderc  : a Quod  ji  très  al/<£  per  vos 

&au  C i ’v'trc.  Donc  non  jUermt  ordtnat#  , née  m ordmationc  ivl.xrum  boterith  concor - 
J Evêque  avo:t  drou  , • r r ■ • rit  n ■ ■ in  i rr 

dans  la  Collation  des  dare  > 4PJM  ferjonu  idoneu  Jublato  appellations  ob(taculoy  <L\Jigntirc 

procurent.  Concradiftrores  per  ccnfuram  Ecclefiafticam  compe- 

feendo.  Quocirca  univerficati  vcftræ  per  Apofto.  feript.  Man- 

damus , atquc  pracipimus  ; quatenus  quod  ab  cis  de  di&is  Pra- 

bendis  fuerit  ordinatum  ratum  habenccs , fine  contradi&ionc 

qualibet  firmiccr  obfcrvetis.  Dacum  Lateran.  xi.  Kalend.  Maii 

Poncif,  noftri  anno  xv. 


Prébendes. 


, DECRETA  LIUM  lib.  3.  De  Prtcbendù.  cap.  zz. 

Xanton.  Epife.  & Abbati  Bacian. 

* • * 
St  infrà.  veut  dire  T^Ro  illorum  De  Vretbends  & infra.  Pro  dil.F.Mag.R.Audocn,, 

•brcgde'  DvCuulc  JL  qui  apud  Scdcm  Apofiolicam  moram  feciffe  dignofeitur  lon- 
giorem , née  adhuc  crac  compctcns  bcncficium  Ècclefiafiicum 
alfecutus,  Iicet  ad  ipfum  effet  idoncus  obtinendum,  Ven.  F.  N, 
Burdcgal  Archicpifcopo  Iictcris  noftris  pracipiendo  mandavi- 
nius  ; ut  ei  in  aliqua  Eedefiarum  fuarum  ubi  ei  expedire  co- 
gnofccret,  omni  dilationc  Se  exeufatione  poftpoficis,  fub.  cu- 
)us.  contr.  & Ap.  ob.  compctens  ci  faccrcc  Bcncficium  afftgnari, 
prafumpdoncm  corum  Ecclefiaftica  dif.  compefccns  , qui  fe  ei 
' ■ ducercc  fuper  hoc  ccmere  opponçndos  , ipfe  autem  Archicpifco- 

pus,  ficuc  fuis  noftris  lictens  intimavit,  actendens  prafati  Ma- 
giftri  feientiam,  & probitaeem,  ilium  cognofcens  idoneum  ad 
raie  Bcncficium  obtinendum  , & port  fufceptionem  mandaci 
noftri , Decano  & Capiculo  Xanto.  Au&oricate  noftra  manda, 
vit,  ut  ^fum  pro  reverentia  fe.  Ap.  in  fratrem  admitterent,  fie 
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Canonicum , U fraccrna  charirntc  tradarent.  Cumque  prccibus 
cjus,  & raandacis  noftris  rcludarentur  Canonici,  ac  Indulgcn- 
tiam  de  quadragefimo  Canonicorum  numéro  obtinerctur, 
quam  à Ce.  Apoftolica  jaditant  Ce  habere,  quia  idem  Archie. 
piicopus  manifefte  cognovic  illos  in  clufionem  mandati  noftri, 
& Tua  indulgentia  conccfla  cis  irreverenter  abuti  , Se  non  tan- 
tum 40.  tune  efle  Canomcos  in  eadem  Ecclefia , fed  plurcs 
conftitcrit  illi  evidenter;  magiftrura  prardidum  de  Prxbcnda, 
& Canonica  Xanton.  a Cum  confenfu , & voluntxte  tux,  Frxter 
Epifeope  , & pruientium  virorum  conjtlio  invejlivit  , contrxdi  flores 
• vinculo  excommunie arionif  aflringtns , & infra.  Quia  vero  , quod 
per  prædidum  Archiepifcopum  de  memorato  magiftro  audo 
ricate  noftra  pro vide  fadum  eft , fïrinitacem  debicam  volumus 
•obtinere;  dif  V.  per  A.  S.  M.  & dif  præ.  qua.  fi  vobis  confti- 
terit  prædidos  Canonicos  Indulgcnciam  prædidam,  quam  ha- 
bent,  de  certo  Canonicorum  numéro,  non  fervafle,  & aliquem 
ultra  conftitutum  numerum  in  Canonicum  audoricate  propria 
rccc^ifle,  cum  nobis  legem  imponere  non  debeant , quam  ipfi 
negligune  obfcrvare  , lat3m  in  ipfos  excommunicationis  Sen- 
tenciam  à prædido  Archiepifcopo  tamdiu  nuntietis  audorita- 
te  noftra  fub.  cujus.  cqptradid.  & Ap.  ob.  obfervandam  ; do- 
ncc  fæpcdidum  recipiant  in  Canonicum  , & Fratrem  j & ea, 
quac  ad  Canonicum  pertinent,  cum  ftallo  Chori,  & loco  Capi- 
tuli  ei  ftudeant  aftignare. 

EPISTOLARUM  INNOCENT  III.  lib.  x.  *. 

N.  Abbxti  Jure  ne  Vxlhs  3 N.  Archidixcono  Piflxvienji , 

& Mxgijlro  G.  Vecxno  Ajixn. 


* Quoique  ce  t 
claufe  ait  été  rèiran 
cher  de  la  compilatio 
de  Gtegoire  IX.  cil 
fe  trouve  dans  l’ancien, 
ne  Collision  cl  'Ame 
niut  ^ugufiinui.ii  dan 
deux  vieux  Regiftres 
manuferits  de  la  troi- 
lîémc  compilation,  qui 
font  dans  la  B,l>lk>te- 
quede  M.  Colbctt.  Ce- 
la étant,  l’Archevêque 
de  Baurdeaux  rccon- 
noifToit  donc  que  l’E- 
veque  de  Xaintes  a- 
voii  droit  dans  la  Col- 
lation des  Prébendes  , 
puifqu’il  fut  obligé  fur 
le  relus  d'une  pat  tic 
des  Chanoines  , de 
prendre  le  conlcntc- 
ment  de  l’ Evêque.  Car 
agi  fiant  en  cette  par- 
tie comme  delegué  du 
S-  Siège,  if  n'avoit  pas 
bcfomdcla  permifiion 
de  1 Evêque  pour  exé- 
cuter (à  Commillion. 

* Epifi.  47  7.  Je  ï'  lm- 
prtjjion  de  Mugtttt, 


CUm  omnibus  ex  injundo  nobis  Officio  debitores , iis  fpc- 
cialiter  & præfcrtim  providere  tenemur  qui  vcl  à fede 
Apoftolica  ordinem  fufeeperunt,  & c.  fané  cum  pro  dilcdis  fi- 
liiSy  Vu.  Rofio  Subdiacono  noftro,  Clcrico  diledi  filii  noftri 
Cent.  Sandx  Luciæ  Diaconi  Cardinalis,  qui  videlicet  Subdia- 
comus  ex  co  quod  fœlicis  recordationis  C.  Papx  Prædeccftbris 
nodri  tempore  in  Camera  noftra  diutius  laudabiliter  defervi- 
vic,  & Magiftro  Conft.  Natal,  qui  quoniam  bonæ  memoriæ  I. 

Malabrancæ  tune  fandi  Theodori  Diaconi  Cardinalis  diutius 
obfequium  Cux  devotionis  impendit,  nofttam  & fracrum  no- 
Ærornm  gratiam  nccj]  immcrico  merucrunt  : b idem  prxdecejjcr  cru  deux  Vis  TrEvê- 


•-U' 
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que  8c  an  Chapitre 
pour  leur  faire  rece- 
voir 8c  inftallcr  ces 
Mandataires  , c'ccoit 
donc  à l'Evêque  & au 
Chapitre  à conférer  les 
Prcbcndes. 


« les  Com  rtfi  flaires 
qui  fç  a voient  très  bien 
quels  croient  les  droits 
de  l'Evêque  8c  du  Cha- 
pitre de  Xaintcs,  leur 
ordonnent  en  vertu  du 
pouvoir  qu'ils  avoient 
reçd  du  Pape  de  foui- 
frir  que  ces  Mandatai- 
res joüiflenc  pailîblc- 
ment  de  leurs  Canoni- 
cats.  Donc  ils  rccon- 
noifToicnt  que  l'Evê- 
que avoir  part  dans  les 
Collations  des  Prcbên- 
dcs. 

b Les  Chanoines 
font  rebelles,  & l’Evê- 
que écrit  au  Pape  qu’il 
confent  , êe  qu'il  ne 
veut  pas  contrevenir 
aux  mandemens  Apo- 
stoliques , donc  il  avoir 
droit. 

e LIEvêque  deman- 
de avec  le  Chapitre  la 
fuppreflion  de  quelques 
Pftbendeî  Donc  il  y 
avoit  pari,  & cela  d’au- 
tant plus  qu’il  articu’e 
un  fait  contraire  à la 
vérité  * ce  qu’il  n’au- 
roit  pas  fait  s’il  n’a- 
voir ctû  tirer  quelque 
profit  de  cette  fuppref. 
ison. 

d Ils  ne  difent  pas 
que  le  revenu  du  Cha- 
pitre eft  diminué,  mais 
bien  les  revenus  de 
l’Eglifc  ; ce  qui  mar- 
que qu’il  n’y  avoit  en- 
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nojlcr  vcncrabi  ’i  fratri  nojho  Epifcopo  O"  Capitulo  Km  ton.  primo> 
de  ftcundo  fcripfijjet  ut  ios  in  Canonicos  (nos  rcapcrent  , & Jlallum 
in  Choro  & locwn  in  Cxpittilo  a(]ign.tréni  ; quia  Capitulum  ip- 
farn  preccs  & mandata  ipfius  femel  &:  iccrum  iniplcre  contcmpr 
fic,*bonar  memoriæ  Ad.  Epifcopus  , tune  Archidiaconus  Pi&a- 
vicn.  & dile&i  filn  N.  Dccanus  & N.  Cnnror  fanttæ  Radc.- 
gondis  Pi&avcn.  quibus  cxccucio  mandati  Apoftolici  fucrat 
diligenter  contr.uli&ionc  &:  appeliationc  poftpoiita  delcgata, 
port .ficqucntem  commotioncm  cum  nihil  proficercnt  monitis 
apud  ipfos,  procur.  torcm  corum  de  Canonica  Ecdcfiæ  Xan- 
ton.  curaverunt  aufontatc  Apoftolica  inveftire  : a DtChs  Epif- 
copo  & Capitula  cadem  automate  mandantes  ut  eos  permitterent 
Canomcam  ipfam  pacifice  pojidere.  Cæterum  quia  Canonici  eju£ 
dem  Ecdefiæ  Ce  contra  hoc  contumaces  exhibebant  in  omni- 
bus & rebelles  , iidem  executores  ( ficut  ex  corum  litteris  ao 
cepimus  manifefte.)  in  eos  excommunicationis  & in  Xanto- 
ncn.  Ecdefiæ  interdi&i  fententiam  protulerunt.  Quam  ditti 
Canonici  nullacenus  obfervantes  præfumpfcrunt  divina  nihilo- 
minus  celcbrarc  : b Licet  idem  F.pijcopw  Xantonen.  ficut  ex  Inter 
ru  fuis  nobu  . innotuit  , Apojlolicü  nolens  contraire  mandati s , fuper 
receptione  ipfor.um  promptam.  habeat  voluntftem.  Iidem  etiam  Ca-  . 
nonici  ad  Scdem  Apoftolicam  nuncium  deftinantes  fuggefto, 
quod  in  Xanto.  Ecdefia  quadragenarius  crat  Canonicoruin  nu- 
merus  inftitutus,  & per  Scdem  Apoftolic.  confirmatus  ,•  ficc. 
Datum  Laterani  xiv.  Kal.  Januarii. 

GREG.ORIUS  IX.  Decano  & Sacrifia  Engolifmen , 
Cap.  ult,.  De  l'trbor.  fignifc. 

TRanfmiflæ  nobis  litteræ  continebant,  quod  fignificantibus 
c Epifcopo  & Capitulo  Xanton.  quod  quadragenarius  Ca- 
nonicorum  numerusjnftitutus  , in  eorum  Ecclcfia  non  poterar 
obfervari  pro  eo  : d Quia  non  fuffciebant  Ecclefi*  facultates Vo- 
bis  dedimus  in  mandatis , uc  Canonicorum  & Prarbendarum  nu* 
merum  juxta  facultates  Ecclcfiæ  modérantes  , ftatucrctis  eum- 
dem  obfervari.  Vos  vero  inventjlis  predittx  Ecclefæ  facultates , à 
tempore  Jlatuti  numeri  adeo  excrevife , <juod  abfquc  mutatione  Pr&- 
bendarum  major  haberi  pofiet  numerus  in  cadem  : quare  quæfiftis 
an  per  modetationis  verbum  litteris  noftris  appofitum  eumdcm 
mmrerum  augmcnurc  vel  minuerc  deberetrs.  Quocirca  maa- 

damus,, 
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damus , quatenus  fi  vcccrcs  non  funtminutx  Prxbendx,  cum  core  qu’ane  feule  men- 
moderatio  Iocum  non  habeat,  ipfarum  & Canonicorum  nunic-  fc  dcs  bien.s.ftr™por#is 
rum  dimittatis  in  codcm  ltatu , in  quo  hattenus  dignolcitur  au  chapitre, 
extitifle  in  utilitatem  cjufdcm  Ecclefix  convertcntcs  augmentum 
fuorum  redituum  , doncc  duxerimus  aliter  difponcndum. 

Il  cft  vrai  qu’en  cas  de  vacance  en  Régale,  comme  Ion  n’ad- 
mec  plus  à prefent  ces  préemptions  de  conférer  conjointcmcnc 
par  l’Evêque  & le  Chapitre  les  Canonicats  &c  Prebepdes  des 
Eglifes  Cathédrales , aufli  on  s’en  tient  abrolument  à l aquelle 
poficfiîon  & à l’ufagc  de  çonferer. 

Pour  l’établiflemcilt  de  ce  nouveau  droit  & ufage,  il  ne  faut 
qu’en  voir  la  confirmation  dans  l’Arreft  d’Audience , pour  les 
Canonicats  & Prebendes  de  l'Eglife  Cathédrale  de  Saint  Pierre 
de  Xaintes  ; où  nonobftanc  que  Monficur  l’Avocat  General 
Talon  eût  conclu,  en  faveur  des  Rcgaliftcs,la  caufc  neanmoins 
aiant  été  appointée  , & Monficur  le  Procureur  General  fur 
l appointemcnt  aiant  conclu  en  faveur  des  Rcfignataircs  en 
Cour  de  Rome  & pourvus  par  le  Chapitre , fur  ce  que  les 
Chanoinics  de  ladite  Eglife  de  Xaintes  n croient  point  à la 
collation  de  l'Evêque,  mais  du  Chapitre  i les  Refignataires  en 
Cour  de  Rome  & pourvûs  par  le  Chapitre  furent  maintenus  ' • 

& gardez  en  la  pofieflion  defdirs-  Canonicats  & Prebendes,  Se 
les  Regaliftes  déboutez,  & condamnez  aux  dépens.  Voici  pour 
preuve  de  ce  que  nous  avançons  lefdits  Arrclts  1 un  après  l’autre. 

Arreft  de  la  Cour  de  Parlement , avec  le  Plaidoïé  de  Monficur 
l’Avocat  General  Talon,  au  fujet  de  la  Regale 
de  Xainccs  du  1 6.  Janvier  1680. 


Extrait  des  Re^ijlres  de  U Cour  de  ParUment. 


ENtre  Ms  Pierre  Soulier,  Prêtre  du  Dioccfc  de  Viviers*. 

pourvu. en  Régale  d’une  Chanoinic  en  l’Eglife  Cathédrale 
de  S.  Pierre  de  Xaintes;  demandeur  aux  fins  de  la  Commiflîon  * 
par  lui  obtenue  en  la  Chancellerie  le  16.  Mars  1678.  &:  Ex* 
ploit  du  9.  Avril  audit  an  : A ce  que  pour  les  caufes  y con- 
tenues, il  foie  ordonné;  Que  la  Chanoinic  de  Saint  Pierre  de 
Xaintes , qui  a etc  refigncc  par  Mc  Guillaume  le  Sueur  au  proc- 
he de  M‘  Guillaume  Doublet,  fera  déclarée  avoir  vaqué  en 
Regale:  Ce  faifant , maintenir  & garder  ledit  Soulier  qui. eu > 
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a ccé  pourvu  en  Régale,  en  la  poflellion  8c  joüiflàncc  d’icelle; 
avec  la  reftitution  des  fruits  qui  ont  etc  faifis  entre  les  mains 
du  Syndic  8c  Treforicrdu  Chapitre  de  l’EgJife  Cathédrale  du- 
dit Saint  Pierre  de  Xaintes,  8c  condamner  ledit  defendeur 
aux  dépens,  d’une  part.  Et  M=  Guillaume  Doublet,  Prêtre, 
Chanoine  en  ladite  Eglife  Cathédrale  dudit  Saint  Pierre  de 
Xaintes , défendeur  d autre.  Et  entre  M<  Jean  Jacques  Garros, 
Clerc  tojifun  du  Diocefe  de  Xaintes,  aulli  pourvu  en  Regalo 
d'une  Chanoinic  en  ladite  EgTifc  Saint  Pierre  de  Xaintes , 
demandeur,  en  Requête  énoncée  c©  l’Arrcft  par  lui  obtenu  le 
3.  Septembre  audit  an  1678.  Commiflion  8c  Exploit  des  14. 
dudit  mois  de  Septembre  8c  10.  Octobre  enfuivant  ; A ce  que 
pour  les  caufesy  contenues,  il  foit  ordonné  que  là  Chanoinio 
dudit  Saint  Pierre  de  Xaintes , refignee  par  Mc  Antoine  de 
la  Fargue  à Mc  Jean  de  Camp-Grand,  foit  aufli  déclarée  avoir 
vaqué  en  Régale , ce  faifant , fans  avoir  égard  à l’oppoficion 
par  ledit  de  Camp-Grand , formée  à la  prife  de  poflellion  qui 
en  a été  faite  par  ledit  Garros , dont  ledit  de  Camp- Grand  fe- 
ra débouté  avec  dépens,  maintenir  8c  garder  ledit  Garros  en 
la  polfeflion  de  ladite  Chanoinic  dont  il  a etc  pourvu  en  Ré- 
gale, avec  reftitution  de  fruits,  d’une  part.  Et  ledit  de  Camp- 
Grand,  Prêtre  Licentié  en  Théologie  de  la  Faculté  de  Paris, 
Chanoine  en  ladite  Eglife  de  Saint  Pierre  de  Xaintes , dé- 
fendeur. Et  entre  les  Doyen , Chanoines  8c  Chapitre  de  la- 
dite Eglife  Cathédrale  de  Xaintes , demandeurs  en  Requête 
du  8.  du  prefent  mois  de  Janvier,  à ce  qu'il  plût  à la  Cour 
les  recevoir  parties  intervenantes  en  la  caufe,  d’entre  lcfdits  Sou- 
lier 8c  Garros,  Doublet  8c  de  Camp- Grand, & faifant  droit  fur 
leur  intervention , déclarer  les  deux  Prébendes , dont  eft  quef- 
tion,  n’avoir  vaqué  en  Regale  -,  8c  en  confequence,  mainte- 
nir 8c  garder  lcroits  de  Camp-Grand  8c  Doublet,  en  la  joüif- 
fancc  dcfdites  deux  Prcbcndes,  avec  dépens,  dommages  8c  iti- 
terefts,  d’une  parc.  Et  iefdics  Soulier  8c  Garros,  de  Camp- 
Grand  , 8c  Doublet,  défendeurs  d’autre  : Et  ne  pourront  les 
qualitez  rcfpeéhvemcnt  prifespar  les  parcies,  leur  nuire  ni  pré- 
judicier 

Après  que  le  Haguais  pour  Soulier  8c  Garros  j 8C  Noiiet 
pour  le  Chapitre  de  Xaintes  , ont  été  oüis  pendant  quatre  Au- 
dianccs;  cnfcmblc  Talon  pour  le  Procureur  General  du  Roi, 
qui  a dit.  * > 
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Que  la  Caufe  cft  importante  , & qu’il  s’agit  non  feulement 
de  fçavoir  fi  les  Prébendes  de  l’Eglifc  de  Xaintcs,  font  fujetes 
à la  Rcgale,  mais  encore  de  juger  fi  les  Chapitres  des  Eglifcs 
Cathédrales,  s’etant  attribuez  fculs  le  droit  de  fc  choifir  des 
Confrères,  font  devenus  par  là  exempts  de  la  Rcgale. 

Les  défendeurs  en  Regale  & le  Chapitre  de  Xaintes,  in- 
tervenant en  leur  faveur , pour  montrer  que  les  Bénéfices  con- 
tentieux n’ont  point  vaque  en  Rcgale  , fouticnnent  que  le 
Roi  pendant  la  Rcgale,  n’a  pas  plus  de  droit  que  l’Evêque, 
& que  les  Bénéfices  qui  font  à la  pleine  collation  des  Abbez, 
des  Chapitres,  des  Eglifes  Cathédrales  ou  Collegiales,  mêmes 
ceux  qu’on  appelle  élc&ifs  confirmatifs , ne  font  point  fujets 
à la  Rcgale. 

Ce  que  prefuppofe  la  première  preuve  qu’ils  rapportent,  quo 
le  Chapitre  de  Xaintcs  cft  feul  collatcur  de  toutes  les  Prében- 
des de  l'Eglifc  Cathédrale,  cft  une  fignaturc  de  Cour  de  Rome 
de  l’année  où  leurs  Prcdcccfieurs  demandant  au  Pape 

Clément  VII.  la  divifion  d’un  Canonicat,  pour  compofcr  deux 
S emi- Prebendes  ; ils  énoncent  en  termes  précis  qu’à  eux  fculs 
appartient  (a  collation  de  ces  mêmes  Prebendes.  Ils  rapportent 
auffi  jufqu’au  nombre  de  cinquante  collations,  foit  du  Doïenné 
ou  des  autres  Bénéfices  de  l’Eglife  Cathédrale,  qui  toutes  ont 
été  faites  par  le  Chapitre  aflemblé  , fans  aucune  participation 
de  l’Evcque,  &:  ccl’a  depuis  l'année  1 5 77.  jufqu’à  prefenr.  Et  ce 
n’eft  pas  feulement  lors  que  les  Bénéfices  ont  vaqué  par  mort, 
que  le  Chapitre  ^ pourvu,  il  a reçu  les  Permutations,  donné 
des  Vifas  fur  desnKefignarions  & autres  Provifipns  de  Rome. 
Et  en  un  mot,  il  prétend  qu'il  a toujours  agi  en  ce  qui  regarde 
la  difpofition  des  Prébendes,  avec  une  entière  indépendance 
de  l’Evcque. 

Ils  rapportent  encore  l’extrait  d’un  ancien  Livre,  intitulé  le 
Livre  des  quatre  Evêchcz  , par  où  il  parole  que  la  collation  des 
Prebendes  de  Xaintcs  appartient  au  Chapitre  , fie  que  l’Evcquc 
n’y  a aucune  part.  Ils  fe  fervent  encore  des  Statuts  du  Chapi- 
tre qui  portent  la  meme  chofe,  Se  qu’ils  foûcicnnent  être  tres- 
anciens , encore  que  ce  qu’ils  ont  compulfé  ne  foit  que  le  re- 
nouvellement qui  en  a été  fait  en  1584.  Ils  prétendent  aufli 
que  le  Roi  a reconnu,  qu’ils  croient  fculs  Collareurs  des  Pre- 
bendes de  leur  Eglife  , & par  les  nominations  qu’il  leur  a fait  à 
Ion  avènement  à la  Couronne , & par  les  Lctcrcs  qu’il  leur  a 
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écrit,  pour  gratifier  des  Bénéfices  qui  viendraient  à vaquer,  les 

perfonnes  qu’il  leur  recommande. 

Ils  remarquent  encore  que  les  Induits  te  les  nominations  des 
Graduez,  font  faites  au  Chapitre  feul  ; pour  ce  qui  concerne  les 
Bénéfices  del’Eglife  Cathédrale  Lorsqu’on  a voulu  aflujectirle 
Chapitre  à donner  une  Prebende  à celui  que  le  Roi  en  avoir 
pourvu  à caufe  du  ferment  de  fidelité  de  l’Evêque,  il  a été 
déchargé  de  cette  demande  par  Arreft  contradictoire  du  Grand 
Confeil.  Les  Evêques  de  Xaintes  ont  fi  bien  reconnu  que  la 
collation  des  Prébendes  de  TEglife  Cathédrale  de  Xaintes  ne 
leur  appartenoit  point  , que  feu  M.  de  Bafibmpicrre  Evê- 
que de  Xamces , ayant  voulu  intervenir  dans  un  différend  ren- 
voie en  la  troificme  Chambre  des  Enquêtes  , concernant  le 
Doïcnné  de  Xaintes , il  a demandé  qu*cn  cas  d’abus  ou  de  né- 
gligence du  Chapitre  le  pouvoir  de  conférer  les  Prebendes  pat 
droit  de  dévolution  lui  fût  accordé:  ce  qui  marque  qu’il  are- 
connu  qu’il  n’écoïc  pas  le  Collareur  de  ces  memes  Bénéfices. 

Que  fi  le  Chapitre  de  Xaintes  ne  communique  pas  de  titres 
plus  anciens,  c’eft:  qu’en  l’année  i$6i.  te  1 y <5  8.  la  ville  de  Xain- 
tes  aïanc  été  prife  te  pillée  par  ceux  de  la  R.  P.  R.  il  paraît 
par  des  enquêtes  qui  font  rapportées,  que  tous  les  titres  du 
Chapitre  furent  abfolument  brûlez  dans  la  Place  publique, 
te  par  là  on  prétend  que  la  poffiflion  paifible  de  plus  d’un  fie- 
.clc  , peut  fupplécr  les  titres  qu’il  cft  impofiibie  de  rapporter;  te 
cela  d’autant  plus  que  l’Evêché  de  Xaintes  depuis  ce  tems, 
aiant  changé  quatre  ou  cinq  fois  d Evêqu^  dans  l’intervalle 
de  toutes  ces  ouvertures  en  Regale  , le  RoPn’a  point  conféré 
les  Prebendes  de  l’Eglife  Cathédrale  qui  ont  vaqué  ; te  au  con- 
traire le  Chapitre  y a pourvu , te  elles  ont  été  refignées  en  Cour 
de  Rome,  fans  aucune  contradi&ion.  Que  le  Chapitre  de  l’E- 
gliic  Carhpdrale  de  Châlons,  n'avoic  ni  des  titres  plus  authen- 
tiques ni  une  pofieffion  mieux  établie  , te  cependant  par  Ar- 
reA  rendu  en  cette  Audiance  en  l’année  1643.il  a été  jugé,  que 
les  Prebendes  de  Châlons  n etoient  point  fujettes  à la  Regale. 
L’on  ajoute  enfin  que  fi  les  propofitions  avancées  par  les  Rcga- 
liftes  étoient  authorifecs,  il  n’y  aurait  aucun  Bénéfice  Régulier 
ou  Séculier , qui  ne  fût  fujet  à la  Regale.  Et  encore  que  l’Evêque 
de  Xaintes  foit  Collatcur  des  deux  Archidiaconncz  te  de  deux 
autres  Dignitcz  , qui  font  celle  de  Chancre  te  d’Efcolâcrc,  on 
no  peur  point  induire  de  là , qu’il  fc  foit  fait  aucun  parcage  en» 
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ttc  l’Evêque  ô£  Ton  Chapitre,  &c  rcs  quatre  Dignitez  a'iant  cha- 
cune des  Cures  annexées,  il  eft  aile  de  juger  qu’elles  font  de  la 
fondation  particulière  de  l’Evêque,  & Ion  foutient  que  ceux 
qui  en  (ont  titulaires,  n’entrent  dans  le  Chapitre  que  lors  qu’ils 
poflcdcnc  outre  leur  Dignité  , des  Prcbendes  qui  leur  font  con- 
férées par  le  Chapiccc. 

Les  Rcgaliftcs  foûcienncnc  au  contraire,  que  le  Chapitre  de 
Xaintes  ne  rapporce  aucun  titre  qui  montre  que  la  collation  des 
Prcbendes  de  l’Eglife  Cathédrale  lui  appartienne  à l’cxclufion 
de  l’Evcque. 

La  fignature  de  Couf  de  Rome  qui  permet  le  démembre- 
ment d’un  Canonicat  pour  en  faire  deux  Scmi-Piebendes , 
n’eft  point  une  piece  autentique,  & outre  que  ce  Rcfcric  ne 
contient  qu’une  fimpic  énonciation  fiice  au  Pape  par  le  Chapi- 
tre qui  ne  lui  peut  attribuer  aucun  droit-,  le  Pape  s’arrcrc  H 
peu  à leur  déclaration  , qu’il  n’auterife  ce  démembrement 
qu’à  la  charge  qu’il  fera  approuvé  par  l'Evcque  $ ce  qui  auroit 
etc  inutile,  fi  le  Chapitre  croie  exeme  comme  il  le  prcccnd, 

& fi  la  collation  des  Prcbendes  lui  appartenoie  fans  aucune 
participation  de  l’Evcque»  Où  font  d’ailleurs  les  Bulles  expé- 
diées fur  cette  fignature?  où  eft  le  procez  verbal  de  fulmina- 
tion ? û toutes  ces  pièces  écoient  rapportées,  on  verroit  fans 
-doute  que  l’Evcque  avoit  réclamé  contre  la  pretcncion  du 
Chapitre.  A ' 

L'extrait  de  ce  mémoire  que  l’on  intitule  le  Livre  des  qua-  Ei 
tre  Evêchez  , eft  encore  moins  confidcrablc,  ceft  une  copie 
qu’un  Particulier  dit  avoir  cranfcrite  fur  une  ancienne  pancarte, 
mais  qui  n*a  rien  qui  la  puific  rendre  authentique , n’aïant  point 
etc  collationnée  par  aucun  Officier  public  i 8c  fi  elle  fc  trouve 
dans  le  Trcfor  de  l’Evêché  , ce  ne  peur  être  que  par  affc&ation 
& par  l’adrefle  du  Chapitre,  qui  pendant  la  vacance  du  Siège 
Epifcopal  étant  le  maîcte  des  Archives , y fait  mettre  telle 
pièce  qu’il  veut , pour  $ en  fervir  enfuite  même  contre  les 
Evcques.  En  effet,  pourquoi  recueillir  dans  un  meme  corps 
ce  qui  regarde  la  collation  des  Bénéfices  de  quatre  Evcchcz  ? ÔC 
pourquoi  fi  ce  reciieii  eft  véritable,  ne  fc  trouvc.t.il  pas  dans 
les  crois  autres  Evcchcz? 

Les  Statuts  du  Chapitre  renouveliez  en  1 584.  ne  produifent 
pas  non  plus  une  preuve  bien  force  pour  appuïcr  fa  prétention  ; 
l’on  pe  douce  pas  qu’en  1584.  le  Chapitré  n’ait  prétendu  ccic 
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le  feul  Collatcur  des  Prcbcndcs  de  l’Eglife  de  Xaintes,  ainflil 
n’avoit  garde  de  manquer  de  le  dire  en  renouvellanc  Tes  Statuts. 
Mais  ce  renouvellement  de  Scatuts  fait  en  l annce  1584.  préfup- 
pofe  que  le  Chapitre  en  avoit  de  plus  anciens.  Pourquoi  donc 
ces  anciens  Statues  ne  font-ils  point  rapportez?  c’eft  fans  doute 
qu’il  s’y  trouverait  quelque  chofc  capable  de  juftifier,  que i’E- 
veque  avoir  part  en  la  collation  des  Prebendes. 

Ce  que  l’on  peut  obfervcr  à l’egard  des  collations  que  le 
Chapitre  rapporte  ; c’eft  que  la  plus  ancienne  eft  de  l’annce  1557. 
Si  tous  les  titres  du  Chapitre  ont  été  brûlez  en  1561.  & 1568. 
par  quel  bon-heur  ce  Regiftre  qui  contient  les  collations  faites 
depuis  1537.  eft- il  échapé  de  l'incendie?  N’cft-il  pas  vrai-fem- 
blablc  que  fi  le  Chapitre  ne  rapporte  point  d’autres  titres,  c’eft 
qu’il  n’en  a point  qui  ne  foie  contraire  à fa  prétention.  L’Arreft 
intervenu  au  Grand  Confeil  ne  peut  faire  aucun  préjudice  en  la 
caufc,  parce  qu’il  y a grande  différence  entre  les  Brevets  de  no- 
mination pour  le  ferment  de  fidelité  de  l’Evéque  dont  l’ufage 
n’cft  pas  fort  ancien,  & la  Régale  qui  a toujours  été  confédé- 
rée comme  un  droit  éminent , infeparablcmcne  attache  à la 
Couronne. 

L’Arreft  de  la  troifiéme  Chambre  des  Enquêtes  ne  peur 
être  qu’un  effet  de  furprife  ou  de  collufion  î il  eft  rendu  fans 
conclufions,  encore  que  l’on  préfuppofe  qu’il  s’agifloit  d’un  droit 
de  dévolution  p#cendu  par  l’Evêque.  Et  fi  l’Evêque  de  Xain- 
tes pour  ne  Ce  pas  engager  dans  un  proccz , dont  la  pourfuite 
ne  pouvoir  être  que  longue , & qui  l’aurait  obligé  d’abandon- 
ner fon  Diocefc,  a mieux  aime  demeurer  dans  le  fîlcncc,  & s’il 
ne,  s’eft  pas  oppofe  à l’ufurpation  du  Chapitre,  cela  peuc-il faire 
préjudice  au  droit  du  Roi? 

L’Arreft  de  Châlons  a cté  rendu  fur  des  circonftanccs  parti- 
culières &:  fur  des  titres.  Le  Chapitre  de  Châlons  rapportoic  des 
aéles  de  lan  1188.  1364*  & 1414.  qui  établiftoient  le  droit 
qu’il  prétend  lui  appartenir  de  conférer  feul  les  Prcbcndcs  de 
l’Eglife  Cathédrale  à l’cxclufion  de  l’Evêque.  Et  ce  qui  eft  de 
plus  confiderable  , c’eft  que  Charles  de  Poitiers  Evêque  de 
Châlons,  avoit  déclaré  en  1398.  qu’il  ne  prétendoit  aucune  part 
dans  la  collation  des  Prcbcndcs  de  fon  Eglife.  Cette  déclara- 
tion éroit  fuivie  d’une  poffelfion  publique  pendant  trois  fic- 
elés , juftifîée  par  une  infinité  d’adfces  ; au  lieu  que  le  Chapitre 
de  Xaintes  ne  rapporte  aucun  titre  tel  qu’il  puiffe  être,  & réduit 


I 


Pièces,  Titres,  & Mémoires , t£c.  41  j 

toute  fa  défenfe  dans  une  pofleflion  qui  ne  commence  qu’en 
l'année  15  57. 

Avant  que  d’examiner  la  qualité  des  titres  & de  la  pofleflion 
u'on  rapporte  de  la  part  du  Chapitre  de  Xaintes,  il  eft:  ncccflaire 
e remarquer  que  dans  les  premiers  Hcclcsde  l’Eglifc,  les  Evc- 
ques  exerçoient  leur  autorité  dans  toute  l’étendue  de  leurDio- 
ccfc,8£  que  non  feulement  ils  avoient  le  pouvoir  d’ordonner  les 
Prêtres,  les  Diacres  , & les  autres  Minières  , mais  encore  de  les 
employer  aux  charges  & aux  fondions  donc  ils  les  croïoicnt  ca- 
pables. Il  eft^rai  que  ce  choix  fc  faifoit  par  les  Evêques  avec 
îe  confeil  Sr  l'approbation  de  leur  Clergé.  Nous  fçavons  que  ce 
qu'on  appelloit  autrefois  Presbyterium , n’eft  point  parfaitement 
reprefenté  par  les  Chapitres  des  Eglifes  Cathédrales , les  Curez 
de  tout  le  Diocefc,  &:  particulièrement  ceux  de  la  Ville  où  1 E- 
vcque  fait  fa  refidencc,  faifoient  la  meilleure  partie  decec  an- 
cien Sénat  Ecclefiaftique  : Mais  on  ne  peut  pas  douter  que  ceux 
que  l'Evêque  retenoie  auprès  de  lui  pour  fervir  dans  l’Eglife 
Cathédrale,  n'cufienc  aulli  beaucoup  de  parc  dans  toutes  les 
refolutions  qu’il  prenoie , & dans  le  choix  des  Minières  donc 
il  croit  obligé  de  fe  fervir  pour  conduire  le  peuple  qui  lui 
étoit  confié.  Et  même  dans  la  fuite  le  nombre  des  Parroif- 
fes  s’étant  multiplie , & étant  difficile  d’afiemblcr  fouvenc  les 
Curez  occupez  à leurs  fondions  Paftoralcs,  les  Evêques  ont 
confervé  une  liaifon  plus  étroite  avec  le  Clergé  particulier  des 
Eglifes  Matrices.  Ils  ont  ufé  plus  fouvent  de  leur  avis  & de  leur 
confeil,  & il  eft  fans  exemple  que  dans  ces  premiers  temps,  au- 
cun Ecclefiaftique  ait  été  reçu  pour  être  membre  de  ce  Clergé, 
autrement  que  par  l’authoricé  de  l’Evêque. 

Quand  les  Evêques  dans  la  féconde  race  do  nos  Rois , 
ont  reformé  le  Clergé  des  Eglifes  Cathédrales,- quand  ils  ont 
établi  des  Cloîtres , qu’ils  ont  obligé  les  Chanoines  de  demeu- 
rer & de  vivre  en  commun  , & qu’ils  leur  ont  prefcric  des  Re-  cï*Ùflr*  *~greg*vir. 
glcs  d’une  vie  Régulière  ; il  ny  avoit  pour  lots  point  de  Cha- 
pitre exemc  de  la  jurifdidion  de  l’Evêque;  il  n’y  avoit  point 
d’Evêque  qui  n'eûc  droit  de  nommer  aux  Bénéfices  des  Egli- 
fes Cathédrales.  Nous  difons  des  Cathédrales  , parce  que  la 
collation  de  ces  Bénéfices  étant  auffi  ancienne  que  la  Fonda- 
tion & l’ctablifTemcnt  des  Evêques  ; il  eft  rare  que  cette 
Police  generale  ait  reçu  quelque  alteration  dans  les  Eglifes 
Cathédrales  par  les  Fondations  particulières.  Il  n’ci^eft  pas 
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de  meme  des  Chapitres  des  Eglifes  Collegiales , & de  beau- 
coup d'autres  Bénéfices  dont  l’établiffcmcnt  eft  moins  an- 
cien , & qui  ont  été  fondées  fous  certaines  conditions  que 
PEglife  a bien  voulu  approuver.  La  plufpart  des  Chapitres* 
des  Eglifes  Collegiales  ont  etc  dans  1 origine  des  Commu- 
nautez  d'Eccleftaftiques  , qui  aïant  apporté  en  commun  les 
biens  qu*ils  pofiedoient,  & qu’ils  ont  augmenté  ou  par  Poe-» 
conomic  ou  par  les  liberalitcz  qu'ils  ont  reçues,  ont  impofe 
à leur  établiffemcnt  telle  condition  qu’ils  ont  voulu  pour  le 
choix  de  leurs  Succeftcurs;  en  forte  qu'on  ne  d#it  pastrouver- 
étrange  fi  la  collation  des  Prebendcs  de  ces  Chapitres , n’âp- 
partient  pas  toujours  à l’Evcque.  Ec  foit  que  ces  fortes  de 
Bénéfices  foient  en  Patronage  Laïque  ou  Ecclcfiaftiquc  ; c’eft 
aftez  qu’il  paroifte  que  depuis  long-tems  l’Evéquc  n’y  a- 
point  pourvu,  ni  prétendu  y pourvoir,  pour  en  exclure  la 
Régalé.: 

11  n’en  eft  pas  de  même  des  Bénéfices  des  Eglifes  Cathé- 
drales. Ils  ont  etc  dans  l’origine  ; dans  ladifpofition  de  l’Eve- 
que,  c’étoit  à lui  à y pourvoir;  il  eft  vrai  qu  il  devoit  prendre 
l'avis  & le  confcil  de  fon  Clergé,  aujourd’hui  reprefente  parfon 
Chapitre.  De  forte  qu’on  pourroit  foûtenir  cctrepropofition  ge- 
nerale , que  s'il  eft  arrivé  en  cela  quelque  changement,  ce  ne 
peut  être  au  préjudice  du  droit  de  la  Regaie. 

En  effet , fi  l’on  confidere  comment  un  Evêque  a pû  être 
depoüillc  de  ce  droit  attaché  à fa  dignité,  commentée  droit 
a pû  être  transféré  au  Chapitre  au  préjudice  de  l’Evcque  ; ou 
c'eft  une  ufurpation  qui  s’eft  faite  pendant  la  vacance  du  Siège 
Epifcopal , & qui  a été  tolérée  par  les  Evêques  qui  ne  refi- 
doient  pas  dans  leurs  Diocefcs  ; où  ce  font  des  concédions  gra- 
cicufes  faites  parles  Evêques  en  faveur  de  leurs  Chapitres , cil 
plutôt  ce  font  les  fuites  des  partages  qui  fc  font  faits  des  biens 
temporels,  entre  les  Evêques  Sc  leurs  Chapitres. 

Les  Evêques  qui  ont  eu  plus  de  foin  de  confcrver  Tes  pré* 
rogatives  de  leur  dignité  Epifcopale , que  d’augmenter  le  re- 
venu, fc  font  refervez  la  collation  abfoluë  des  Bénéfices  de 
leur  Eglifc  $ d’autres  plus  attachez  à leurs  interefts  ont  bien 
voulu  partager  cette  même  collation,  ce  qui  s’eft  fait  en  dif- 
ferente maniéré  ; tantôt  en  rendant  la  collation  alternative 
entre  l’Evêque  & le  Chapicrc,  tantôt  en  donnant  à l’Evc- 
que  l^droit  de  pourvoir  aux  Prebendcs  qui  ont  leur  Séance 
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dü  côté  droïc , & refervant  celles  du  côté  gauche  pour  le  Cha- 
pitre ; tantôt  encore  en  diftnbuant  les  collarions  par  tour  de 
femainc,  de  quinzaine  ou  de  mois,  & l’Evêque  entrant  en 
tour  comme  un  autre  Chanoine,  ou  aïanc  quelque  prêcip'uc; 
tantôt  les  Evêques  Te  font  contentez* de  feconfervcr  la  colla- 
tion de  toutes  les  dignitez  ou  d’une  partie,  en  abandonnant 
celle  des  Prébendes  au  Chapitre  j tantôt  enfin  l’on  cft  convenu 
que  Pélcétion  des  Canonicats , quand  ils  feroienr  vacans  , fc 
feroit  dans  le  Chapitre  où  l'Evcquc  donneroit  fon  fuffragei 
& dans  cette  dernière  cfpcce  il  cft  arrivé  deux  chofcs  qui  ne 
doivent  pas  être  diflimulccs  : l’une  que  les  Evêques  ont  foui 
vent  négligé  d’afiifter  à ces  élections , parce  qu’ils  n’y  avoient 
qu’une  voix  : l’a  ut  e qu’enfuite  de  ces  conventions,  les  Chapii 
très  ont  fecoiié  le  joug  de  l’autorité  Epifcopalc  pendant  les 
Schifmcs  dont  l’Eglifc  a été  agitée  j & après  avoir  obtenu  ou 
fuppofé  des  Bulles  d’exemption  , ils  n’ont  plus  voulu  rcconnofr 
tre  l’Evêque  pour  leur  Supérieur,  &c  ils  l’ont  exclu  de  toutes 
leurs  deliberations  Capitulaires,  & par  là  du  fufirage  qu’il  avoit 
droit  de  donner  dans  l’éleétion  des  Chanoines. 

Cela  prefuppofe  pour  peu  qu’on  ait  de  connoifiancc  de  l’an.* 
riquité,  l’on  ne  peut  pas  douter  que  jufqucs  vers  le  douzième 
ficelé,  les  Evêques  n aient  confervé  le  droit  de  difpofcr  des 
Bénéfices  desEglifes  Cathédrales,  foit  feuls  ou  concuremment 
avec  leur  Chapitre  ; & ils  ne  peuvent  avoir  perdu  ce  droit,  à 
moins  qu’ils  ne  s'en  foient- volontairement  relâchez,  ou  qu’ils 
ne  l’aient  abandonne  dans  le  parcage  fait  avec  leur  Chapitre! 
Et  les  Evêques  même  dans  ces  parcages  , ne  Te  font  pas  tel- 
lement dcpoüillcz  de  ce  droit,  qu’ils  n’en  aient  confervé  une 
partie  , tant  que  les  Chapitres  n’ont  pas  été  exemts , parce 
qu’aïanc  le  pouvoir  de  prefider  au  Chapitre  en  toute  force' 
d’occartence  , ils  pou  voient  alïiftcr  aux  deliberations  faites* 
pour  la  collation  des  Bénéfices.  Et  comme  il  feroit  mal-aifc 
que  l’on  pue  rapporter  des  partages,  faits  entre  les  Evêques  &! 
les  Chapitres,  long-tcms  devant  le  douzième  ficelé,  que  les- 
.exemptions  des  Chapitres  font  encore  plus  nouvelles  j com- 
ment: les  Chapitres  pourroienc-ils  rapporter  des  titres  qui  pûf- 
fent  faire  tort  au  Roi , pour  le  droit  qui  lui  appartient  à caufo 
de  la  Regale?  Car  fans  entrer  dans  la  queftion  de  fçavoir,  conv 
ment  la- Régale  s’eft  exercée  dans  la  première  & féconde  race; 
àc  fi. elle  s’étendoit  pour  lors  à la  collation  des  Bénéfices  i ill 
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eft  certain  que  dés  le  commencement  de  la  troisième  race,  &t 
meme  fur  la  fin  de  la  fécondé  , comme  le  Clergé  lui-même  en 
eft  demeure  d’accord  dans  les  Mémoires  qu’il  a fair  imprimer 
au  fujetdc  la  Régale,  nos  Rois  ont  difpofé  des  fruits  des  Evê- 
chez  pendant  la  vacance  du  Siège  Epifcopal,  que  dans  ces  fruits 
on  a compris  la  collation  de  ces  Bénéfices  à la  referve  des  Cu- 
res. Les  preuves  de  cette  vérité  font  faciles  à rapporter , & par 
les  exemptions  que  l’on  prétend  que  les  Rois  Louis  VI.  & Loiiis 
V 1 1.  ont  donné  à quelques  Eglifes  du  droit  de  Régale  ,•  Et  pat 
l’Ordonnance  de  Philippe  Auguftc  qu'il  fit  à l'occafion  de  fon 
voïage  de  la  Terre  Sainte;  &c  par  un  grand  nombre  d’autres 
monumens  publics,  qui  marquent  que  la  Régale  en  ce  qui  con- 
cerne la  collation  des  Bénéfices , étoit  alors  un  droit  établi  par 
un  Iongufage. 

Si  donc  toutes  les  partitions  qui  fc  font  faites  entre  les  Evê- 
ques & les  Chapitres,  fi  toutes  les  exemptions  obtenues  par  ces 
memes  Chapitres , n’ont  point  d'origine  plus  ancienne  que  lc- 
tablilTemcnt  & l’exercice  de  la  Régale,  telle  qu'elle  fc  prati- 
que aujourd’hui,  la  convention  de  1 Evêque  & de  fon  Chapi- 
tre, a-t-elle  pû  anéantir  le  droit  de  la  Rcgalequi  appartenoit 
au  Roi  î Si  l'Evêché  de  Xaintes  avoir  vaque  du  tems  de  Phi- 
lippe Auguftc,  n'auroit-il  pas  conféré  les  Prebendes  de  cette 
Eglife?  Et  ce  droit  aïant  été  une  fois  acquis  à la  Couronne, 
comment  nos  Rois  l’ont-ils  pû  perdie,  quelque  traité  , quelque 
accommodement , & quelque  partage  que  l’Evcque  ait  fait  avec 
fon  Chapitre? 

Que  ccs  partages  foient  anciens,  qu’ils  aient  été  confir- 
mez par  des  a&cs  réïccrez , qu’ils  foient  fuivis  d’une  longue 
pofteflion,  que  les  Evêques  ne  l'oient  pas  recevables  d’y  don- 
ner atteinte  $ tout  cela  neanmoins  ne  peut  pafler  à l’égard  du 
Roi,  que  comme  une  ufurpation.  Etencoie  que  certains  droits 
temporels  fc  puiflent  preferire  par  une  pofteflion  immémoria- 
le, le  droit  de  Régalé  n\ft  pas  de  cette  nature  ; c’eft  un  droit 
Roïal  tout-à-fait  imprefcritible.  Et  de  la  même  forte  qu’on  a 
jugé  j qu’cncore  que  le  Roi  n’eût  point  ufc  de  fon  droit  dans 
pluficurs  Diocefes  pendant  plus  d’un  fieele,  cela  ne  pouvoic 
leur  acquérir  aucune  exemption  de  la  Regale  ,•  on  peut  dire 
la  même  chofe  à l’égard  des  Bénéfices  des  Eglifes  Cathédra- 
les , comme  naturellement  & originairement  ils  font  dans  la 
dépendance  & la  collation  de  l’Evcque , & ainû  fujets  à la  Rc. 
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gale  quand  elle  eft  ouverte,  l'Evêque  ne  les  peur  jamais  affran- 
chir , fur  tout  fans  le  confcntemcnt  du  Roi.  Et  pour  avoir 
par  les  Chapitres  un  titre  qui  ne  fût  pas  entièrement  vicieux, 
il  faudrait  que  leur  tranfaftion  & leur  partage  fufTent  confir- 
mez par  des  Lettres  Patentes  vérifiées  en  cette  Grand’-Chara. 
brc,à  laquelle  feule  appartient  la  connoifTance  des  caufcs  de 
Regale. 

Outre  ces  reflexions  generales  , d'où  l’on  peut  induire  qu'il 
n’y  a point  d’Eglifc  Cathédrale  dont  les  Frebendcs  ne  foient 
fujettes  à la  Regale , à moins  que  l’on  ne  rapporte  un  titre  de 
fondation  qui  les  en  exemte  : Ce  qui  doit  d’autant  plus  avoir 
lieu  dans  l’Eglifc  de  Xaintcs,  que  cen’cft  pas  un  Evêché  nou- 
vellement érigé,  & que  l'Hiftoirc  nous  apprend  qu’il  y avoit 
des  Evêques  à Xaintcs  plufieurs  fiecles  avant  qu’on  eut  ja- 
mais parlé  , ni  de  partage  des  biens  temporels  entre  les  Evê- 
ques 6c  leurs  Chapitres,  ni  de  fouftraire  ces  mêmes  Chapitres 
de  la  Jurifdi&ion  Epifcopale. 

Mais  apres  tout,  ne  rapportc-t-on  pas  des  preuves  pour  mon- 
trer que  l’Evêque  de  Xaintcs  a eu  autrefois  quelque  parc 
dans  la  collation  des  Prcbendes  de  l’Eglife  Cathédrale  de 
Xaintes  ? N'avons  nous  pas  l'Epîtrc  8a.  d’innocent  III.  du 
Reg.  14.  où  l'on  voit  que  ce  Pape  aïant  déliré  qu'un  Parti- 
culier fut  pourvu  d’un  Canonicat  dans  l’Eglife  de  Xaintes,  le 
Chapitre  loi  donna  la  moitié  d’une  Prébende,  6c  lui  fit  pro- 
mettre par  ferment  qu’il  ne  lui  demanderoit  jamais  rien  i tl 
ne  laifla  pas  d'obtenir  un  nouveau  Mandement  du  Légat  6c 
enfuite  du  Pape.  Et  l'Evêque  aufli  bien  que  plufieurs  Cha- 
noines, aïant  confcnti  de  le  pourvoir  d'une  Prébende  entiè- 
re, le  Doien  6c  d'autres  Chanoines  s’y  oppoferent.  Le  Pape 
nomme  des  Juges  pour  examiner  la  qualité  du  ferment  qu'on 
oppofoiràce  Mandataire:  Mais  en  cette  Lettre  non-feulement 
il  eft  porte,  que  ces  Lettres  en  forme  de  Mandat, avoient  été 
obtenues  au  nom  de  l’Evêque  6c  d’une  partie  des  Chanoines-* 
ce  qui  marque  que  l’Evêque  avoit  part  en  la  diftribution  des 
Prcbendes  : Mais  dans  un  autre  endroit , il  eft  prccifément  mar- 
qué que  les  Chanoines  avec  l’intervention  de  l’Evcquc, 
avoient  conféré  au  Mandataire  une  Prcbcnde  toute  entière. 
Sane  qui  a ipfiws  Prsbcnd*  medietatem  reliquxm  ad  interventum 
^Canton.  Epifcopi , Canonici  contulcHnt , cum  ipfi  temporali  fpiri tuait 
Bertcjicium  fit  annexum.  Et  c’eft  donner  à ces  paroles  une  mau- 
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vaife  interprétation  de  dire  , que  Ai  interventum  Epi [copi , figni.* 
fie  à la  prière  de  l’Evcque -,  car  la  lignification  naturelle  de  ce 
terme,  cft  que  l’Evêque  intervint  , 6c  qu'il  affilia  au  Chapi- 
tre dans  la  deliberation  qui  fut  faite  fur  cette  matière.  Et  U 
reflexion  que  faifr  le  Pape  que  la  dignité  Ecclcfiaftique  ctoif 
attachée  au  revenu  temporel , marque  que  fi  le  Chapitre  pou- 
fer  Efifeofum  & Voit  fcul  difpofer  d’une  dcmi-Prcbcndc  , c'eft-à  dire,  donner 
UurlîlZmZmmlt  quelque  portion  de  fon  revenu  temporel  ; lorfqu’il  i’ag.lTolt 

de  conférer  un  Canonicat,  8c  donner  1 entrée  dans  le  Choeur 
& la  voix  dans  le  Chapirre  , cela  ne  fc  pouvoir  faire  fans  l'au- 
torité 6c  l’intervention  de  l'Evêque.  A quoi  l’on  peut  ajou- 
ter, que  le  Pape  remarque  à la  fin  de  fa  Lettre,  que  de  neuf 
perlonncs  qu’il  avoit  nommées  pour  êcre  revécues  de  Canoni- 
cats  dans  l’Eglife  de  Xainces , il.  n’y  en  avoir  eu  qu'un  feul 
pourvû  par  l’Evcquc  8c  par  l’Archidiacre. 

L’Eveque  avoic  donc  pour  lors  le  droit  de  pourvoir  aux 
Prébendes , foie  alternativement , par  tour  ou  autrement.  Nous 
Epifeop*  & Cafituio  avons  encore  la  38.  Lettre  du  Rcg.  15.  du  même  Pape  ; elle 
*nton.  eft  adrefTéc  à l’Evêque  6c  au  Chapitre  de  Xaintes.  Elle  porcç 

qu’il  y avoic  dix  Prébendes  vacantes  dans  l’Eglife  Cathédrale 
de  Xaintes  , que  la  collation  de  fept  de  ces  Canonicats  ctoit 
dévolue  au  S.  Siege,  fuivant  la  difpofirion  du  Concile  de  La- 
tran.  Ec  À l’egard  des  trois  autres  que  1 Evêque  8t  le  Chapitre 
croient  encore  dans  le  tems  de  les  conférer  : mais  il  paroîc 
qu’ils  étoient  en  différend  pour  cette  collation.  Le  Pape  nom-* 
. me  drs  Commiflaires  pour  pourvoir  aux  Prebendes,  dont  la 

difpofirion  lui  écoit  dévolue  ; & il  veut  que  ces  mêmes  Com- 
jniflaires  .choififlcnt  auffi  des  perfonnes  pour  remplir  les  trois 
. autres  Canonicats , en  cas  que  l'Evêque  6c  le  Chapitre  ne 
puiflent  s’accorder.  Les  termes  en  font  remarquables  : Quoi  fi 
très  ali*  per  vos  non  fuertnt  or  dînât* , née  in  ordmatione  poteritts 
concord  Are , ipfts  per  fonts  idonets  ajj  ignare  procurent.  Puifquc  1JJ£- 
vêque  6c  le  Chapitre  ne  pouvoient  pas  s’accorder  , c’cü  une 
marque  certaine  que  l’Evêque  6c  le  Chapitre  avoient  droit 
dans  la  collation  des  Prebendes , mais  qu’ils  étoient  en  diffé- 
rend pour  la  manière  de  l’exercer. 

Nous  avons  encore  le  Chapitre  tz.  au  tic  De  PrtbeniU 
dignitAtibus.  dans  les  Décréta  1 es , il  cft  du  même  Pape  Inno- 
cent III.  adrefle  à l’Evêque  6c  au  Chapitre  de  Xaintes,  qui 
porte  prccifcmcnt  ces  mots  : Magifirum  prtdtttum  de  Prxbçndek 
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Cdnonia  Xantonenfis  cum  confcnfu  & volunute  tuA,  frdter  Epif :opc> 
invcjhvit.  Si  le  Commiflaire  exécuteur  du  Mandement  Apo- 
ftohquc , a crû  être  oblige  pour  pourvoir  d’une  Prcbcndc  un 
Mandataire  du  Pape,  de  prendre  le  confentçment  de  l’Evêque  j 
• c'cft  un  témoignage  allure  que  l’Evêque  avoir  part  à la  colla- 
tion des  Prébendes  : & bien  que  cette  elaufe  ait  été  retranchée 
de  la  colleftion  faite  par  Grégoire  IX.  comme  elle  fc  trouve 
dans  l’ancienne  collection  donnée  par  Antonnu  ^uguftinus , la 
foi  n’en  peut  être  révoquée  en  douce.  Outre  que  le  Pape  au- 
roit  inutilement  écrit  à l’Evcquc  & au  Chapitre  de  Xaintes, 
fi  l’Evêque  n’avoit  aucune  part  à la  difpofition  des  Prebendes 
de  fon  Eglife  Cathédrale. 

Mais  enfin  dans  une  autre  Lettre  du  même  Pape  ^iv.  1. 

Epift.  477.  il  eft  die  en  termes  précis , que  fon  Predcçcfleur 
avoir  écrit  jufqu’à  deux  fois  à l’Evêque  & au  Chapitre  de 
Xaintes  , de  pourvoir  des  Mandataires  de  Canonicats  dans 
leur  Eglife  , & que  le  Chapitre  n’aïant  point  déféré  4 fes 
Mandemens,  le  Pape  avoit  nommé  des  Commiflaires  qui 
avoienc  prononcé  une  Sentence  d’excommunication  contre  les 
-Chanoines  qui  avoienc  rcfufo  d’obeïr  aux  Mandemens  du  S. 

Siège.  . . 

Les  termes  de  la  Lettre  font  : Cum  idem  prxdcccjfor  nofler  ve~  fxbnOZ 

nÇTiitfiU  jrsttri  nojlro  Epifeopo  & Cdpitulo  X Anton,  primo , ac  Jecun-  fi^nolù  mnotuit,  sipo- 
do  [cripfifîct.  ut  cos  in  Cdnonicos  Juos  reciperent , (ST  pllum  in  Cho - fioUçis  noie» , eontrair, 
ro  y & locum  tn  Cdpitulo  AjfignArenr.  C croit  donc  a 1 Eveque  &.  ipjirmn  prompt»* 
au  Chapitre  à recevoir  les  Chanoines,  à leur  donner  place  dans  h»bmt  vdnnt*tm. 
le  Chœur  & voix  dans  le  Chapicïc.  Et  ce  qui  eft  dit  à la  fin 
que  l’Evêque  avoir  paru  difpolc  à déférer  au  Mandement  du 
Pape  , eft  encore  une  preuve  invincible , que  le  fuffiage  de 
l’Evéque  n’étoic  pas  lors  inutile,  quand  il  ccoit  queftion  de 
remplir  une  Prebende  vacante.  . 

Le  Chapirre  TrAnJmijfx  de  vevborum  jignijicAtione , eft  encore  , 

confidcrablc , en  ce  qu’il  nous  apprend  que  l’Eveque  & le 
Chapitre  de  Xaintes,  s’éroienc  adxeflcz  au  Pape  pour  deman- 
der la  diminution  du  nombre  des  Prebendes  , prefuppofanc 
que  le  revenu  de  l’Eglife  écoic  diminue.  Les  Commiflaires  dé-  ^ianonfH$cieb*nt 
leguez  par  le  Pape,  trouvèrent  que  le  revenu  de  cette  Eglife  £(clrJ,*f*c 
croit  notablement  augmenté,  & qu  il  y avoit  plutôt  heu  d’é- 
tablir de  nouvelles  Prebendes  que  de  fupprimer  une  partie  des 
anciennes.  Si  l’Evcquc n’a voit  pas  eu  départ  dans  la  collation 
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des  Prebendes  , il  n’en  auroit  pas  demande  au  Pape  la  rédu- 
ction, & n’auroit  pas  appuié  la  furprife  que  le  Chapitre  vouloic 
faire  au  S.  Siégé,  en  articulant  un  fait  contraire  à la  vérité. 

De  toutes  ce*  preuves,  il.cft  aife  de  conclure  que  lrEvéquc 
de  Xaintes  , non- feulement  a eu  droit  autrefois  dans  la  colla- 
tion  des  Bénéfices  de  fon  Eglife  Cathédrale , mais  qu’il  étoit 
encore  en  exercice  de  ce  droit  du  tems  d’Innoccnt  III.  fie 
de  Grégoire  IX.  Sçavoirde  quelle  maniéré  l’Evêque  a perdu 
cette  prérogative  attachée  à fa  dij^iitc  ; c’cft  ce  que  nous  no 
fçavons  pas,  fie  c’eft  ce  que  le  Chapitre  nous  doit  apprendre. 
Et  à moins  qu’il  n’appuïc  la  poflèfiion  contraire  où  il  prétend 
être  depuis  un  fiecle  par  des  titres  légitimes  , elle  ne  peut  paC. 
Ce r que  comme  une  ufurpation  qui  ne  fçauroit  faire  de  préju- 
dice au  droit  de  la  Regale. 

Que  l’on  dife  tant  qu’on  voudra  de  la  part  du  Chapitre  , 
que  leurs  titres  ont  été  brûlez  en  içCz.  fie  1568.  il  ne  parofc 
point  que  lorfqu’ils  fc  font  plaints  de  cette  incendie , ils  aïcnc 
articulé  , ni  privilège  d’exemption  , ni  qu’ils  aient  énoncé 
aucun  titre  qui  leur  donne  la  nomination  des  Prebendes  à l’ex- 
clufion  de  l’Evêque  : Cependant  cela  meritoit  bien  d’ccrc  ex- 
plique en  particulier,  foit  en  la  Cour  ou  devant  les  Juges  or- 
dinaires des  lieux. 

L’indépendance  des  Chapitres  de  l’autorité  Epilcopale  , fie 
le  pouvoir  qu’ils  s’attribuent  de  difpofcr  à l’cxclufion  des  Evê- 
ques des  Bénéfices  des  Eglifcs  Cathédrales , cft  quelque  chofc 
de  fi  odieux  fie  de  fi  oppofé  à la  difeipline  de  l’Eglilc,  que  ce 
ne  feroit  pas  une  grande  perte  quand  toutes  ces  fortes  de  pri- 
vilèges, qui  tirent  la  plupart  leur  origine  de  titres  fuppofez , ou 
de  concédions  nullcs  , abufives  &:  fimoniaques,  feroient  con- 
fiumcz  par  le  feu.  Et  les  Chapitres  dont  une  partie  des  titres 
ont  été  difïîpez  , auroient  un  grand  avantage  , fi  l’on  préfu- 
moit  qu’ils  avoient  de  bons  titres  pour  fecoüer  le  joug  de  la 
jurifdiéhon  Epifcopale , fie  pour  fc  choifir  des  Confrères  indé- 
pendamment de  leurs  Evcques , fie  cela  fur  le  fondement  d’une 
poflèfiion  qui  n’cft  pas  fort  ancienne.  Mais  comme  la  plupart 
des  titres  qui  font  produits  par  les  Chapitres  fur  ces  matières. 
Ce  font  trouvez  défc&ucux  ; l’on  a crû  depuis  quelques  années, 
qu’il  étoit  plus  expédient  de  ne  rapporter  ni  Bulles  ni  Tranfa- 
ftions,  fie  s’attacher  à la  feule  poflèfiion.  Et  c’cft  le  confcil  quo 
k Chapitre  de  Xaintes  a fuivi  en  ccttc  occurrence  , perfuadé 
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qu*il  défcndroic  mieux  fa  caufè,  en  difanc  qu’il  n’a  point  de 
titre,  que  s’il  en  rapportoic  où  l’on  ne  manqueroie  pas  de  dé. 
couvrir  des  vices  & des  nullicez. 

Mais  ce  qu^  marque  combien  il  feroit  dangereux  de  faire 
quelque  fondement  fur  des  a&cs  de  pofleflion , c’eft  que  le 
Chapitre  de  Xaintes  qui  prétend  être  exemt  de  la  jurifdi* 
ûion  de  Ion  Evêque  , & foûmis  à l’Archevcque  de  Bour- 
dcaux,  n’a  pas  laifle  de  commencer  en  1630.  de  le  dire  immé- 
diatement dépendant  du  S.  Siégé,  & il  a pris  la  même  qualité 
dans  les  Vifas  qu’il  a donne  aux  Défendeurs  en  Regala. 
Cette  fubordination  immédiate  au  Pape  , efl  une  prcccntioa 
chimérique;  cependant  fi  le  Chapitre  de  Xaintes  n’a  perfonne 
qui contrcdife  lesaétes  qu’il  delivre,  ni  les  qualitcz  qu'il  prend 
dans  fes  délibérations  Capitulaires.  Si  ce  Chapitre,  difons-nous, 
continué  encore  trente  ou  quarante-ans  la  même  ufurpation , 
il  en  formera  uncitro  d’exemption,  en  difant  que  tous  les  a&cs 
qui  contcnoient  leurs  Privilèges  ont  été  brûlez  dans  le  dernier 
ficelé. 

A quoi  l’on  doit  ajouter  que  la  pofleflion  du  Chapitre  ne 
commence  qu’en  1557.  que  le  Siège  Epifcopal  de  Xaintes 
aïant  vaqué  en  i $74.  M.  Nicolas  le  Cornu  fut  nommé  par 
le  Roi  à l’Evêché  de  Xaintes  , & aïant  voulu  prendre  pof- 
feflion  par  Procureur , le  Chapitre  l’invita  de  venir  en  perfon- 
ne exercer  fes  fondions  Epifcopalcs.  M.  Nicolas  le  Cornu  a 
rempli  le  Siège  de  Xaintes  jufqu’en  \6ij.  pendant  cet  inter- 
valccft  furvenu  la  prétention  du  Clergé  de  France,  qui  foûte- 
noie  que  les  Provinces  de  Languedoc  , Guyenne , Provence  & 
Dauphiné,  étoient  exemees  de  la  Regale,  & comme  l’article 
8.  de  l'Edit  de  1606.  fembloit  favonfer  leur  prétention  , le 
Parlement  s’étant  expliqué  en  1608.  & aïant  dedaré  que  la 
Regale  s’étcndoit  dans  tout  le  Roïaume;  les  Evêques  fc  pour- 
vûrent  au  Gonfcil,  où  ils  introduifirent  une  Inftance  qui  a 
duré  plus  do  foixancc-ans , & qui  n'a  été  terminée  que  par  la 
Déclaration  de  1673.  tant  que  cette  queftion  cft  demeurée  in- 
décifc,  le  Roi  ne  nommoit  point  pour  l’ordinaire  aux  Bénéfi- 
ces de  ces  Evêchez  pendant  l’ouverture  de  la  Régale.  Et  on 
n’avoit  garde  d’agiter  la  difficulté  de  fçavoir  fi  les  Prébendes 
des  Eglifcs  Cathédrales  de  ces  Dioccfes  étoient  fujettes  à la 
Regale  , puifqu'en  general  la  Régale  croit  fufpcnduc  dans  ces 
Eglifcs.  On  nç  fçauroic  donc  remarquer  qu’une  feule  vacance 
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arrivée  dans  l’Evêchc  de  Xaintes  au  milieu  des  troubles  dà 
Roïaume;  & il  eft  même  incertain  fi  pour  lors  le  Roi  n’a  point 
pourvû  en  Régale  ; & quand  il  ne  l’auroit  pas  fait,  cela  pouï- 
roic.il  être  fuffifanepour  preferite  contre  la  Régulé? 

Les  Provinces  de  Languedoc , Guyenne , Provence  & Dau- 
phine , avoient.  des  argumens  plus  puiflans  , une  pofteffion 
beaucoup  plus,  ancienne  d’exemption  de  Régale;  Se  cepen- 
dant l’Arreft  de  1608:.  fie  la  Déclaration  de  1673.  n’ont  pas 
laifTé  de  les  y afiujemr  ; 65  cela  fur  le  fondement  de  cette  ma- 
xime, que  la  Regale  eft  un  droit  cminent  de  la  Couronne, 
inaliénable  &.  isnprefcriptiblc.  Si  les  Chapitres  de  ces  quatre 
Provinces,  n’ont  pas  pu  Ce  maintenir  dans  l’ufjgc  où  ils  croient 
de  conférer,  les  Bénéfices  de  ces  Dioccfcs  pendant  la  vacance 
du  Siège  Epifcopal.  Si  cet  ufage  a pafle  pour  une  ufurpatian, 
encore  qu’il  fut  appuie  fur  des  titres  fort  anciens,  la  préten- 
tion du  Chapitre  de  Xaintes  eft  encore  moins  favorable  , par- 
ce que  Ci  elle  croit  autorifee , elle  ancanciroic  en  effet  la  Re- 
gale dans  l’Evêché  de  Xaintes.  En  un  mot,  quand  la  Rcg.ilc 
a lieu  dans  un  Evêché,  les  Bénéfices  qui  y font  particulière- 
ment fil  jets  , font  ceux  de  l’Eglifc  Cathédrale , qui  fùivant  les 
principes  de  la  Jurifprudence  établie  par  vos  Arrefts  fur  le  fait 
de  la  Regale  , y doivent  à prêtent  plus  que  jamais  demeurer  a& 
fujeteis,  à moins  qu’ils  n’en  foient  exemts  par  le  titre  de  leur 
fondation. 

Mais  ce  qui  femble  devoir  lever  toute  la  difficulté,  c’cft 
que  l’Evêque  de  Xaintes  eft  Collateur  des  quatre  Dignitez; 
fçavoir  des  deux  Archidiaconcz  , de  la  place  d’Efcolaftre  &s 
de  Chantre  : ces  Dignitez  entrant  dans  le  Chapitre  y prefi- 
dent  après  le  Doien,  & encore  qu’on  ait  prétendu  , que  ni 
les  Archidiacres,  ni  le  Chancre, ni  lEfcoIaftre,  n’entrent  dans 
le  Chapitre,  que  lorfqu’ils  ont  des  Prébendes,  que  ces  Pré- 
bendes ne  font  point  annexées  à leur  dignité , ni  conférées 
par  l’Evcquc  , mais  par  le  Chapitre.  Outre  qu’ôn  ne  rapporte 
pour  établir  ce  fait,  que  le  ceitificat  d’un  Archidiacre  ,*qui 
étant  du  Corps  du  Chapitre  ne  peut  être  témoin  dans  fa  pro- 
prc.caufe  ; quand  les  Archidiacres,  le  Chantre, ou  l’EfcoIaftro 
prefident;  c’cft  comme  Dignitez,  & non  poinc  dans  leur  rang 
d’antiquité  de  Chanoines.  A in  fi  l’Evéque  aïant  part  dans  la 
Collation  des  Bénéfices  qui  compofcnt  le  Chapitre  , quoi- 
que ccrcc  part  foie  bien  petite.,  & fore  limitée,  cela  eft  fuffii 
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fknc  pour  marquer  (on  droit  univcrlel  , & pour  conlcrvcr  le 
droit  de  la  Régale  dans  toute  fon  étendue.  Le  Roi  dans  la 
Régale  ne  fouffre  point  de  Compagnon  ni  de  partage.  La 
complaifancc  que  les  Evêques  ont  euë  en  certain  tems  pour 
leur  Chapitre  qui  les  elevoient  à la  dignité  Epifcopalc , ne 
doit  point  faire  de  préjudice,  au  plus  éminent  droit  de  la  Cou- 
ronne. 

Par  toutes  ces  confiderations , ils  eftiment  qu'il  eft  de  leur 
devoir  de  le  joindre  aux  Regaliftes  ; mais  ils  font  perfuadez 
CCtCC  cau^  étant  infiniment,  importante,  & par  cllc- 
meme  , & parce  que  l’Arreft  qui  interviendra  pourra  fervir 
de  préjuge  ; ils  ofent  dire  quevcettc  augufte  Compagnie 
qui  a toujours  été'  fi  jaloufe  de  conferverlc  droit  de  la  Régale, 
ne  fçauroit  rendre  un  fcrvice  plus  important  à l’Eftat,  ni  plus 
agréable  au  Roi , que  de  déclarer  les  Bénéfices  contentieux , 
avoir  vaqué  en  Regale,  & de  les  adjuger  aux  Rcgaliflcs  ] 
en  déboutant  le  Chapitre  de  Xaintes  de  Ion  intervention. 
La  Cour  a reçu  & reçoit  les  Parties  de  Noüet , parties  inter- 
venantes fur  la  demande  en  Régale , appointe  les  Parties  en 
droit,  U fur  ^intervention  pareillement  en  droit  & joint. 
Fait  en  Parlement  le  fcizicme  Janvier  mil  fix  cens  quatre- 
vingt.  Collationné.  Signé,  JACQJJES. 

Arreft  notable  de  la  Cour  de  Parlement  , 

Par  lequel  il  a été  jugé  que  les  Canonicats  <ST  Vrebendes  de  ÏEglifc: 
Cathédrale  de  Xaintes , nétoient  point  fujets  à la  Régalé,  * 

Du  7.  Mai  1681. 

1 , Vf)  , 1 

Extrait  des  Rcgijlres  de  Parlement, 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  & de  Navarre 
Au  premier  des  HuifTiers  de  nôtre  Cour  de  Parlement,  ou' 
autre  nôtre  Huiflicr  ou  Sergent  fur  ce  requis  : Sçavoir  faifons, 
que  comme  le  jour  & datte  des  Prefentes,  comparans  en  nô-> 
tre  Cour  Maître  Pierre  Soulier,  Prêtre  du  Dioccfe  de  Viviers, 
pourvu  en  Regale  d’une  Chanoinic  en  l’Eglife  Cathédrale  de* 
5uint  Pierre  de  Xaintes,  demandeur  aux  fins  de  la  Comrnif- 
li©n  par  lui  obtenue  en  nôtre  Chancellerie  le  16.  Mars  1678-.  . 
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de  Exploit  du  9.  Avril  audit  an,  d’une  parti  6e  Maître  Guil- 
laume Doublet,  Prêtre,  Chanoine  en  ladite  Eglife Cathédrale 
de  Saint  Pierre  de  Xaintes,  defendeur  d’autre.  Et  Maître  Jean 
Jacques  Garros,  Clerc  tonfurc  du  Dioccfe  dudit  Xaintes , auflï 
pourvu  en  Rcgale  d’une  Chanoinic  en  ladite  Eglife  de  Saint 
Pierre  de  Xaintes,  demandeur  en  Rcqucce  énoncée  en  l'Arreft 
par  lui  obtenu  le  3.  Septembre  1678.  Commiflion  &c  Exploit 
des  14.  dudit  mois  de  Septembre,  6e  10.  O&obre  enfuivant, 
d’une  part:  6c  Maître  Jean  de  Camp-Grand,  Prêtre, Liccntié 
en  Théologie  de  la  Faculté  de  Paris,  Chanoine  en  ladite  Egli- 
fe de  Saint  Pierre  de  Xaintes, defendeur  d’autre.  EtlesDoïcn, 
Chanoines  de  Chapitre  de  ladite  Eglife  Cathédrale  de  Xain- 
tes, demandeurs  en  Requête  du  8.  Janvier  1680.  d’une  parti 
de  lcfdits  Soulier,  Garros,  Doublet  6e  de  Camp  - Grand,  dé- 
fendeurs d’autre,  ou  les  Procureurs  dcfdites  parties  pour  elles. 
Vû  par  nôtredite  Cour  Icfditcs  Corn  million  de  Chancellerie, 
& Exploit  des  16.  Mars  6e  9.  Avril  1678.  contenant  la  deman- 
de dudit  Soulier,  à ce  qu'il  fût  ordonné  que  la  Chanoinie  de 
Saint  Pierre  de  Xaintes,  qui  a été  refignéc  par  Maître  Guil- 
laume le  Sueur , au  profit  dudit  Doublet,  feroit  déclarée  avoir 
vaqué  en  Régale  ; ce  faifant  quo  ledit  Soulier  qui  en  a etc 
pourvu  en  Régale, feroit  maintenu  & gardé  en  la  poflefiTron  6e 
joüiflance  d’icelle , avec  reftitution  des  fruits  qui  ont  été  faifis 
entre  les  mains  du  Syndic  6e  Treforier  du  Chapitre  de  l’Eglife 
Cathédrale  de  Saint  Pierre  de  Xaintes  : 6e  condamner  ledit 
Doublet  aux  dépens.  Ledit  Arreft  du  3.  Septembre  1678.  au- 
quel cfl:  énoncée  la  Requête  dudit  Garros,  6e  lefdites  Commit, 
lion  6e  Exploit  des  14.  dudit  mois  de  Septembre,  6e  10.  Oc- 
tobre enfuivant,  à ce  qu’il  fût  ordonné  que  la  Chanoinie  du- 
dit Saint  Pierre  de  Xaintes,  refignée  par  Maître  Antoine  de 
la  Fargue  audit  de  Camp- Grand  feroit  aufli  déclarée  avoir  va- 
qué en  Rcgale-,  ce  faifant,  fans  avoir  egard  à l’oppofition  par 
ledit  de  Camp-Grand,  formée  à la  prilé  de  polTdlîon  qui  en 
a été  faite  par  ledit  Garros  dont  ledit  de  Camp- Grand  feroit 
débouté  avec  dépens,  ledit  Garros,  feroit  maintenu  6e  gardé  en 
• la  poflefiion  de  ladite  Chanoinie  dont  il  a été  pourvû  en  Ré- 
gale , avec  reftitution  des  fruits.  La  Requefte  defdits  Doïen , 
Chanoines  6e  Chapitre  de  ladite  Eglife  Cathédrale  de  Xain- 
tes, du  8.  Janvier  1680.  à ce  qu’ils  fulîènt  reçûs  parties  in- 
tervenantes en  la  caufe  d’entre  lcfdits  Soulier,  Garros,  Dou- 
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blet  &:  de  Camp  - Grand  ; faifant  droit  fur  leur  intervention  , 
déclarer  les  deux  Prebendes  donc  eft  queftion,  n’avoir  vaqué 
en  Régale,  & en  confcquence  maintenir  & garder  lefdics  Dou- 
blet & de  Camp  - Grand,  en  la  pofieflion  & joüiftanccdcfditcs 
deux  Prebendes,  avec  dépens,  dommages  te  interefts.  Arreft 
donné  en  plaidant  le  16.  Janvier  1680.  par  lequel  lefdics  du 
Chapitre  de  Xaintes  ont  été  reçus  parties  intervenantes  fur 
les  demandes  en  Régalé , les  parties  appointées  en  droit,  &: 
fur  l’intervention  pareillement  en  droit , joint.  Requête 
defdits  Soulier  & Garros  du  23.  Mars  audir  an  , emploïée  pour 
avertiflement.  Productions  des  parties.  Requête  defdits  Sou- 
lier & Garros  du  16.  Juillet  audir  an  , emploïée  pour  con- 
tredits contre  les  Productions  defdits  Doublet  , Camp- 
Grand  , & Chapitre  de  Xaintes.  Sommation  de  fournir  de 
contredits  par  lefdits  Doublet,  Camp -grand  & Chapitre  de 
Xaintes.  Production  nouvelle  defdits  du  Chapitre  Xaintes, 
par  Requête  du  29.  Janvier  1681.  Rcquêce  defdits  Soulier  & 
Garros  du  4.  Février  audit  an,  emploïée  pour  contredits  contre 
icelle.  Conclufions  de  nôtre  Procureur  General.  Toutconfidcrc. 
NOSTREDITE  COUR,  faifant  droit  fur  le  tout,  aïant  égard 
à l'intervention  defdits  Doïen,  Chanoines  8 c Chapitre  de  l’E- 
glife  Cathédrale  de  Xaintes  , déclaré  lefditcs  deux  Prebendes 
dont  eft  queftion,  n’avoir  vaqué  en  Régale.  Ce  faifant  a main- 
tenu & gardé  lefdits  Doubler  & de  Camp- Grand  en  la  poflcfl 
fion  & joüiffancc  d’icelles.  Fait  défenfes  à toutes  perfonnes  de 
les  y troubler,  condamne  lefdics  Soulier  & Garros  aux  dépens 
envers  lefdics  Doublet,  Camp-Grand  & Chapitre  de  Xainrcs. 
Si  te  mandons  à la  requête  defdits  Doublet  & Camp-Grand, 
le  prefent  Arrcft  mettre  à dûë  & entière  execution,  félon  fa 
forme  & teneur  : de  ce  faire  ce  donnons  pouvoir.  Donné  à Pa- 
ris en  nôtredite  Cour  de  Parlement,  le  feptiéme  jour  de  Mai, 
l’an  de  grâce  mil  fix  cens  quatre-vingt-un.  Et  de  nôtre  Règne 
le  trente -huitième.  Signé  , J A C QU  E S. 

II  eft  vrai  que  cette  diverficé  de  fencimcns  dans  les  conclufions 
de  ccs  deux  Arrefts , confirme  les  opinions  differentes  des  hom- 
mes : mais  aufiî  nous  voïons  par  le  dernier  nôtre  propoficion 
d’autant  plus  aurhorifte,  qu’elle  cft  fondée  fur  l’aàucllc  pof- 
fcftîon  & ufage  de  conférer  , où  ctoicnt  les  Chanoines  de  l’E- 
glife  de  Xaintes  ; qui  fur  le  vû  & l’examen  de  leurs  titres, 
lui  vaut  î’Arrcft  d’appointé  en  droit  6c  conclufions  rendues 
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par  Monfieur  le  Procureur  General,  obtinrent  des  Conclufion* 
favorables,  qui  furent  cnthcrinées  par  cet  Arreft  qui  les  main- 
tint &:  garda  dans  le  droit  de  conférer  les  Canonicats  & Pre- 
bendes  de  leur  Eglife  en  tout  tems , conformement  à la  poil 
feilion  a&uellc,  où  ils  s’en  écoient  confcrvez. 

. ' . Il  cft  vrai  que  d’autre  part  cette  variété  de  Conduirons 
a furpris  un  peu  le  public , qui  ne  s’étoit  jamais  attendu  à 
cette  diverlité  dans  Meilleurs  les  Gens  du  Roi  j qui  au  rapport 
de  Monfieur  le  premier  Prefident  Molé , lorfqu’il  ctoit  Procu- 
reur General,  foûtenoit  hautement  que  cétoit  le  principal  éloge 
du  Parquet  'jufqu alors  d'avoir  toujours  été  unius  labii. 

Page  8 i.  art.  17.  Mais  fi  ce  dernier  Arreft  a confirme  l’ac- 
tuelle poflelfion  des  Chanoines  de  quelques  Eglifcs  du  Roïau» 
me,  quelle  louange  immortelle  ne  s’eft  point  aquilc  nôtre  in- 
vincible Monarque  , par  la  modération  dont  il  ufe  pour  con- 
firmer ccctc  poflelfion  des  Eglifcs  dans  les  articles  y.  6.  & 7. 
lùivans  de  l’Edit  de  Janvier  1 68  a.  De  lujage  de  la  Regale  ? 

Voulons  pour  cet  cjjet  que  dans  les  E.ghfes  Cathédrales  & Colle- 
giales où  les  Chapitres  font  en  pojjejfon  de  conférer  toutes  les  Dignité ^ 
GP  les  Prebendes , ils  continuent  de  les  conférer  pendant  la  vacance 
des  Sieges  : que  dans  celles  où  il  y a des  Prebendes  à la  collation  de 
V Eve  que  , GP  d'autres  à celle  des  Chanoines « dans  celles  où  l'Evêque 
O*  les  Chanoines  les  confèrent  par  tour  de  femame , de  mots , ou  autre 
tems  ; dans  celles  où  le  tour  ejl  réglé  par  les  vacances  ; dans  celles  où 
Us  Prebendes  d’un  côté  du  Choeur  font  ajfettées  à la  collation  de  l'E- 
vêque, GP  celles  de  l'autre  côté  à la  collation  des  Chanoines , l'alter- 
native , les  tours  GP  l'ajfettation  foient  garde ^ GP  entretenu*  durant 
l'ouverture  de  la  Regale , tout  ainfi  qu'ils  le  font  pendant  que  le  Siégé 
ejl  rempli  : GP  ce  faifant  qu'il  ny  ait  point  d'autres  Bénéfices  refer  • 
v.e^à  nôtre  provifion , que  ceux  qui  font  jpecialement  ajfeftc^  à U 
collation  de  l’Evêque , qui  vaqueront  dans  Jon  tour , ou  du  côté  que 
la  collation  des  Prebendes  lui  ejl  aff  cYce. 

L’ufagc  & l’aducllc  poflelfion  de  conférer  dont  joüiflent  les 
Eglifcs,  fe  trouve  encore  confirmée  par  l’Arreft  d’Audience  du 
Parlement  de  Paris  du  28.  Avril  1643.  donné  en  faveur  des 
Chanoines  du  Chapitre  de  Châlons  en  Champagne,  que  nous 
avons  extrait  du  tome  2.  des  Mémoires  du  Clergé , titre  6. 
De  la  Rejrale.  arc.  22.  comme  il  fuit. 
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Urrefî  contraiiSloire  du  Parlement  de  Paru  rendu  à l'Audience  de  U 
Grand  Chambre  le  18.  Avril  1645.  qui  déclaré  les  Prébendes  de 
. I Eglifc  de  Chdlons  en  Champagne  , & tous  autres  Bénéfices  qui 
. font  a la  collation  (T  difpofition  du  Chapitre  3 non  fujets  à la 
JH  égalé. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  & de  Navar- 
re : Au  premier  des  Huiflicrs  de  nôtre  Cour  de  Parlement  > 
ou  autre  nôtre  Sergent  fur  ce  requis  ; Salut.  Comme  le  jour  ôc 
datte  des  Prcfentes  comparant  judiciairement  en  nôtredite  Cour 
Maître  Charles  de  Guidon,  Confcillcr  en  nôtredite  Cour,  pour- 
vu par  Nous  d’une  Prcbendc  en  i’Eglifc  de  Saint  Eftienne  de 
Châlons  en  Champagne,  comme  pretenduë  vacante  par  le  «dé- 
cès de  Maître  Nicolas  Clément,  dernier  poftefteur,  demandeur 
en  Régalé  fuivant  la  Com million  de  nôtredite  Cour  du  15. 
Février  1641.  d’une  part:  &:  Mc Michel  Gadois , Prctre,  Cha- 
noine en  ladite  Eglifc  pourvu  de  ladite  Prebcnde  par  le  Cha- 
pirro  de  ladite  Eglifc  , défendeur:  & les  Doïen,  Chanoines  ôc 
Chapitre  de  la  fufdite  Eglifc  Cathédrale  de  Saint- Eftienne  de 
Châlons  intervenans  ôc  joints  avec  ledit  Gallois.  Et  encore  en- 
tre Maître  Louis  Matharel  Avocat  en  ladite  Cour,  aulTi  pour- 
vu par  Nous  en  Regale  d’une  autre  Prcbendc  en  ladite  Egli- 
fe , comme  pretenduë  vacante  par  le  dcccs  de  Maître  Claude 
Picard,  demandeur  en  ouverture  de  Régale,  fuivant  la  Com- 
milfîon  de  nôtredite  Cour  du  zi.  Juillet  164Z.  ôc  en  Requcte 
par  lui  prefentée  à nôtre  Cour  le  z6.  Février  1 645.  à ce  qu’en 
plaidant  la  caufe  dcfdits  de  Guidon  & Gadois,  & Chapitre  du- 
dit Saint  Eftienne  de  Châlons , les  parties  fuftcnt  tenues  pat 
même  moïen  de  venir  plaider  fur  la  demande  dudit  Matharel,  - 
d’une  parc  : & Maître  Claude  Picard  pourvu  en  Cour  de  Ro- 
me  de  ladite  Prebcnde  par  la  rclignation  de  Maître  Claude  Pi- 
card Paine,  défendeur  d’autre,  fans  que  les  qualitez  puiflent nui- 
re ni  préjudicier  aux  parties. 

Petitpicd  pour  ledit  fieur  Guillon  & ledit  Matharel  a dir  ; 
qu'aïanc  ci-devant  fait  fa  demande  en  Rcgale  en  forme  ordi- 
naire, & la  Cour  aïanc  ordonne  que  les  défendeurs  y vicn- 
droienc  défendre,  il  requeroie  qu'ils  euftent  à propofer  leurs 
dcfehfcs,  après  lefquelles  il  plairoic  à la  Cour  l’entendre  en 
repli  quç. 
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De  Montholon  pour  ledit  Gallois  Se  pour  ledit  Chapitré 
de  Châlons  a dit,  que  pendant  la  yacance  du  Siège  Epifcopal 
en  l’E  vêché  de  Châlons,  une  Chanoinie  Se  Prébende  de  la- 
dite Eglife  de  Châlons  aïant  vaque  parle  décès  dcM'NicoIas 
Clement,  dernier  *paifiblc  poSTcSÎcur  d’icelle,  le  Chapitre  en  a 
pourvu  ledit  Galloisle  io.  Décembre  1641. qui  a toutes  les  qua- 
litez  requifes,  Se  le  même  jour  en  a pris  poSTeSfion.  Enfuitede- 
quoi  ledit  licur  Guillon  a obtenu  des  Provisions  en  Regale  du 
même  Bcncfice  le  6.  Janvier  164a.  en  vertu  desquelles  fl  pré- 
tend que  ladite  Chanôinie  Se  Prébende  lui  doit  être  adjugée. 
Et  ledit  Gallois  te  le  Chapitre  Soutiennent  que  le  Bénéfice 
contentieux  n'a  point  vaque  en  Regale  ; dautantque  dansl’E- 
glife  de  Châlons  il  n’y  a que  les  quatre  Archidiaconcz  Se  la 
Treforcrie  qui  foient  à la  collation  de  l’Evêque,  & partant 
Sujets  à la  Regale:  Se  les  Doïenné , Chantrciic  Se  Souchan- 
trerie,qui  font  les  autres  Dignitez  de  ladite  Eglife,  &:  pareille- 
ment toutes  les  Prebendes  Se  tous  autres  Bénéfices  de  la  meme 
Eglife,  font  en  la  collation  Se  difpofition du  Chapitre,  lequel 
y pourvoit  par  élection  à la  pluralité  des  voix,  à l'cxclufion  de 
l’Evêque  ; txceptc  en  ce  qui  eft  de  la  Souchantrcrie  que  le 
Chapitre  conféré  fur  la  prefentation  du  Chantre:  d'où  s’enfuie 
que  lefdits  Doïenne  , Cbantrcric  , Souchantreric  , Prebendes 
Se  autres  Bénéfices  de  ladite  Eglife  ne  font  point  fujets  à la 
Régale  , laquelle  n’a  lieu  que  pour  les  Bénéfices  qui  font  en 
la  collation  de  l’Evêque.  Ce  droit  du  Chapitre  cft  très  «an- 
cien, paroiSTant  par  une  poSTcSTion  immémoriale  deplufieurs  Siè- 
cles; de  laquelle  quoi  que  le  titre  primitif  Se  attributif  dudit 
droit  ne  fc  trouve  point,  l’origine  peut  en  être  rapportée  à ce 
qyc  ladite  Eglife  de  Châlons  a cté  Collegiale  auparavant  que 
d’être  Cathédrale,  félon  qu’il  rcfultc  de  ce  qui  eft  confiant  par 
l’HiSloirc  Se  évident  par  les  monumens  vifiblcs  qui  en  relient, 
que  plufieurs  Evêques  de  Châlons  ont  eu  leurs  Sièges  en  di- 
verfes  Eglifes  Régulières  ou  Scculicres  de  la  même  Ville*  pen- 
dant lequel  tems  l’Eglifc  Cathédrale,  qui  eft  à prefent,  étoit 
Simplement  appellcc  l’Eglifc  Saint  ESliennc,  Se  n’étoit  point 
qualifiée  Cathédrale  , ni  defignéc  par  le  titre  d’Eglife 
de  Châlons  ; Se  il  cSl  vrai  « fcmblable  que  le  Chapitre  d'i- 
eelle  a été  jadis  de  Chanoines  Réguliers,  tant  à caufe  des  vcf- 
tiges  qui  paroifTent  d’un  Cloître  prés  de  ladite  Eglife  , qu’au 
moïen  de  ce  que  par  Bulle  du  Pape  Clément  VII.  il  y a eu 
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confirmation  d’Ordonnance  dudit  Chapitre , portant  que  les 
Aumulïcs  noires  qui  font  ordinaires  aux  Chanoines  Réguliers, 
feroient  changées  en  Aumii/Tcs  grifes,  qui  font  celles  des  Cha- 
noines Séculiers.  Et  ladite  Eglife  aïant  été  jadis  brûlée,  elle  a 
etc  rebâtie  en  l’ctat  qu’elle  eft  maintenant  par  les  bienfaits  des 
Chanoines,  dont  les  marques  font  fur  les  murs  8c  pillicrs,  8c 
nullement  par  ceux  des  Evêques,  lcfqucis  en  ce  rctabliflcmcnt 
ni  en  aucune  autre  occafion  ou  manière,  n’ont  point  contribué 
à la  fondation,  nia  la  dotation  de  ladite  Eglife,  quoi  qu’il  y 
ait  des  Evêques  de  Châlons  qui  ont  fondé , ou  doté  diverfes 
Abbaïcs.  Audi  ladite  Eglife  apres  fa  nouvelle  confiruébion  n’a 
pas  été  confacrée  par  l'Evêque  j mais  par  le  Pape  EugenelII. 
le  x6.  Oétobrc  1147.  Et  nonobftant  sctablificmcnt  du  Siège 
Epifcopal  en  ladite  Eglife,  le  Chapitre  cft  demeure  exemt  de 
la  fuperioritc  8c  jurifdi&ion  de  l’Evêque , &:  en  la  pofleflion  6c 
joüiflance  de  tous  droits  de  fuperioritc  5 c jurifdi&ion  ordinai- 
re , excepté  feulement  en  ce  qui  dépend  du  chara&crc  Epifco- 
pal en  ladite  Eglife,  8c  lieux  en  dépendans,  8c  fur  les  per- 
sonnes des  Ecclcfiaftiques  titulaires  des  Bénéfices,  ou  autres  def- 
fervans  en  icelle  : 8c  pareillement  es  deux  Eglifes  Collegiales 
, de  ladite  Ville  de  Châlons,  l’une  de  la  Trinité,  l’autre  de 
Notre-Dame,  efquelles  tous  les  Bénéfices  font  aulfi  conférez 
parieChapitrc  de  i’Eghfc  Cathédrale  à l’exclufion  de  l’Evêque, 
8c  ce  fur  la  prefentation  des  Chanoines  chacun  à fon  tour.  En  tous 
lcfqucis  droits  d’exemption  8c  jurifdi&ion , tant  en  ladite  Egli- 
fe Cathédrale  , qu’es  Eglifes  Collegiales  Suivant  la  coutume 
ou  pofleflion  ancienne,  8c  immémoriale,  ledit  Chapitre  a été 
maintenu  par  une  ancienne  Sentence  de  l’an  1199.  autoriféc 
par  nos  Lettres  Patentes  de  l’an  1557.  contre  Meflire  Jean  de 
CbàtcauvillAin  Evêque  de  Châlons  i en  confcqucnce  dequoi  le 
droit  du  Chapitre  en  ladite  Eglife  a été  reconnu  tel  par  Mcf- 
ûrc  Simon  de  ChatcAwilUm  Evêque  de  Châlons  par  un  titre 
de  1334.  par  lequel  il  a déclaré, que  pour  recevoir  les  aumônes 
deftinées  à la  depenfe  du  paflage  de  la  Terre-Sainte,  où  on  fe 
difpofoit  pour  lors , le  Chapitre  lui  a voit  accordé  fur  fa  pricre 
de  mettre  un  tronc  en  ladite  Eglife  , pour  y être  tant  qu’il 
plairoit  au  Chapitre.  Et  de  la  vérité  de  ce  fait  que  ladite  Eglife  a 
été  Collegiale  avant  que  d’être  Cathédrale  i cette  dcmonftra- 
fion  cft  trcs-puilTantc,quc  l’Evêque  ne  confère  en  ladite  Egli- 
l C <jue  les  Dignitez  qui  font  de  la  fuite  & de  la  dépendance 
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de  l’Epifcopat  , fçavoir  les  Archidiaconez  Ce  la  T relorericr^ 
defqucllcs  Dignicez  les  fonctions  par  le  Droit  font  pour  le 
fervicc  del’Evêquc:&  nullités  Dignicez  dans  l’Eglife  de  Châ* 
Ions  il  n’y  a point  de  Prcbendes  annexées.  Et  le  revenu  des 
Archidiaconez  Ce'  du  Trcforicr  ; outre  ce  qui  peut  procéder 
des  émolumens  de  leurs  exercices*  confifte  en  quelques  rétribu- 
tions annuelles,  qui  leur  font  païées  par  l’Evêque  fur  Ion* 
temporel,  fans  aucune  participation  à celui  du  Chapitre,-  lequel 
a droit , s’il  doute  de  la  folvabilitc  du  Trcforicr,  de  lui  faire 
donner  caution  ; à caufc  de  la  garde  qui  lui  cft  commife  des- 
Grnemens  de  l’Eglife  avec  ceux  de  lEvêquc,  comme  le  Trc- 
fbrier  écanc  une  Dignité  de  l’Evêque  Ce  non  pas  du  Chapitre*. 
Toutes  Icfquollcs  circonftanccs  font  juftificcs  par  titres  authen- 
tiques, Ce  par  pièces  extraites  ou  collationnées.  Ledit  heur  de 
Guillon  aflïgné,  Ce  comparant  par  Procureur,  ainfi  qu'il  parole 
par  procès  verbaux  des  moisd’Avril,  Mai  Ce  Novembre  1641.  Ce 
des  originaux  en  bonne  Ce  due  forme , & fur  les  Regiftres  Capi- 
tulaires dudit  Chapitre.  Par  lcfquelles  pièces  la  preuve  cft  entière* 
du  droit  dudit  Chapitre  par  (on  ancienne  coutume  & poflefiion 
immémoriale;  par  les  Arrcfts  particuliers  de  laquelle  il  parole  que 
Je  Chapitre  cft  tellement  Collatcur  des  Prebendcs  de  ladite* 
Eglifc  en  tout  genre  de  vacation  , excepté  celui  de  la  rcfîgna- 
tion  in  fdvorem , laquelle  ne  peut  être  admife  que  parle  Pape,, 
que  tant  que  les  Ordinaires  ont  eu  en  leur  faculté  la  création^ 
des  Canonicats  ad  cfcHwn , le  Chapitre  de  Châlons  en  a créé 
toutes  les  fois  qu’il  en  a été  requis  pour  les  Ecclcfiaftiqucs , 
qui  n’etoient  point  Chanoines  en  ladite  Eglifc,  Ce  qui  obtc^ 
noient  des  Dignicez  en  icelle.  Ce  que  le  Chapitre  a fait  mémo* 
quelquefois  à la  piicre  des  Evêques.  Et  des  créations  de  tels  Ca- 
nonicats par  le  Chapitre  il  en  eft  rapporté  des  aétes  des  1.  Juil- 
let 1418.  7.  Février  1472.  16.  Avril  1500.  Ce  20.  Aoufti$25>. 
Ge  droit  du  Chapitre  en  la  dilpofition  des  Chanoinies  Ce  Pre* 
tendes  de  ladite  Eglifc,  reconnue  par  le  Saint  Siégé  par  des 
proviftons  anciennes  qui  en  font  émanées  en  la  forme  qui  n*cft 
plus  en  ufage.  Ce  qu’on  appelloit  mandata  de  providendo.  dont 
il  en  eft  rapporté  du  Cardinal  de  Sainte  Gccile  Légat  du  Pape- 
Nicolas  I V.  du  20.  Février  i288t  du  Pape  Urbain  V.  du  3^, 
Novembre  13S4.  Ce  du  Pape  Clément  VII.  du  12.  Mai  1325. 
Par  tous  lefqucls  il  y a déclaration  du  droit  du  Chapitre  : à* 
quoi  cft  ajoutée,  une  Bulle  du  Pape  Martin  V.  du  24.  Juin 
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1414.  obtenucpar  le  Châpicrc,  pour  la  lupprcllion  d’une  Cha- 
noinre  & Prebcnde  en  ladicc  Eglife,  donc  le  revenu  fcroic  ap- 
pliqué à l’encrctenemenc  de  fix  Enfans  de  Chœur  en  icelle  ; la- 
dite Bulle  publiée  & cxccutcc  à la  requefte  du  Chapitre,  avec 
déclaration  ample  du  droit  d’icelui  en  la  difpofition  des  Cha- 
noiuies  & Prebendes  de  ladite  Eglife,  fans  oppofition  ni  pro- 
teftation  quelconque  par  Meifir a Jean  de  Sarbruche  lors  Evêque 
de  Châlons,  lequel  par  fon  filencc  &.  celui  de  fes  predeccflcuis 
& fucceflcurs  en  la  meme  manière,  &•  aufli  par  des  aétes  ex- 
près, ont  reconnu  ledit  droit  du  Châpicrc,  lelon  qu’il  paroîc 
par  une  Déclaration  folcmnclle  & publique  qui  en  a été  faite 
le  z&.  Décembre  1398.  par  Mcfliro  Charles  de  Poitiers  Evêque 
de  Châlons  > lequel  après  avoir  été  éclairci  & aflurc  du  droit  du 
Chapitre , par  enquefte  qu’il  en  auroit  faite  de  pluficurs  perfon- 
ncs,tant  Ecclefiaftiqucs  anciens  &:  notables  Chanoines  de  la- 
dite Eglife,  qu’autres  , & meme  des  Séculiers , par  le  moïen 
dequoi  il  a été  rendu  cercain  que  jamais  l’Evêque  de  Chiions 
n'avoit  conféré  de  Prebendes  en  ladite  Eglife,  il  s’efi:  defifté  du 
trouble  qu'il  pretendoie  faire  au  Chapitre  , &:  l’a  laifle  en  fa 
poflcflîon  paifible  & immémoriale.  Et  enfuitc  d’autres  Evêques 
ont  demandé  pour  leurs  parens  & amis  des  Prebendes  au  Cha- 
pitre, félon  qu’il  paroîc  par  Aétcs  de  l’année  1448.  du  iz.  de 
Novembre  1475.  & les  autres  ci-defliis  mentionnez  pour  Ca- 
nonicats  ad  effettum , des  1 6.  Avril  15.00,  &c  zo.  Aouft  1529, 
Toutes  ces  preuves  du  Droit  du  Chapicre,  font  d’autant  plus 
confidcrables  en  la  que  fl:  ion  de  Régale,  que  ce  meme  Droic  a 
eu  fon  effet  à l’égard  du  Roi,  en  ce  qu’il  cft  juftifié  que  les 
Archidiaconez  & laTreforerie  de  ladite  Eglife,  qui  font  en  la 
collation  del  Evcque  , ont  été  conférez  par  Nous,  par  Droit- 
de  Regale,  meme  hors  les  cems  de  l’ouverture  d’icelle , lorfque 
lùifage  du  Droit  de  Régale,  pour  pourvoir  des  Bénéfices  qui 
avoienc  vaqué  pendant  la  vacance  du  Siège  Epifcopal,  duroit 
jul quaà  trente-ans.  Ce  qui  paroîc  par  des  provilionsdo  cette  forte 
obtenues  de  Nous  pour  lcfdics  Archidiaconcz  & Treforeric  les 
z.  Sept.  14^7.  29.  Sept.  1471.  13.  Fevr.  147Z.  & 29. Juin  1473. 
Ce  qui  fait  voir  que  fi  les  Prebendes  de  ladite  Eglife  avoient 
ccé  fujettes  à la  Régale,  il  y en- auroit  eu  des  provifions  de 
Nous  ; puifque  lefdits  Archidiaconez  & Treforeric , qui  ne  font 
que  le  nombre  de  cinq  Bénéfices,  ont  été  obtenus  de  Nous  me* 
uie.aprés  la  Régale  elofe , pour  avoir  vaqué  long.cems  aupara- 
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vant  , fit  lorfqu’cllc  étoit  ouverte.  Mais  de  plus  le  droit  dudit 
Chapitre,  à l’egard  de  Nous , a été  reconnu  tel . que  d’une  parc 
Nous  avons  fait  l’honneur  au  Chapitre  de  lui  recommander 
des  Eedefiaftiques,  pour  être  pourvus  de  Prébendes.  Ce  qui 
parole  par  des  A&csdcs  18.  Aouft:  1468.  16.  Septembre  fit  y. 
Octobre  1471.  hors  l’ouverture  de  Regaie  : 8t  par  Ades  des  6. 
21.  Décembre  fit  31.  Janvier  1549.  ( félon  que  le  cours  des  an- 
nées étoit  lors  ) durant  la  Regale;  pendant  laquelle,  lorfqu’il 
en  cfl:  arrivé  ouverture  en  lEvêchc  de  Châlons  , non-feule- 
ment il  ne  Ce  trouve  point  qu’aucune  Dignité,  hors  lefdits  Ar- 
chidiaconez  fit  Treforcric , ni  aucune  Prébende  de  ladite  Egtife 
ait  été  conférée  par  le  Roi,  mais  de  plus  toutes  les  Prebendes 
qui  ont  vaqué  dans  le  temsde  la  Régale,  dcfqucllcs  les  provi- 
fions  n’ont  point  été  obtenues  en  Cour  de  Rome,  ont  été  con- 
férées par  le  Chapitre.  Etant  juftific  que  la  Regale  aïant  été 
ouverte  en  l’Evêché  de  Châlons  le  20.  Septembre  1413.  par 
la  rranflation  de  Mcfliie  Charles  de  Poitiers , Evêque  de  Châlons 
à l’Evêché  de  Langres,fit  aïant  été  elofe  le  9.  Novembre  en- 
fuivant,  par  la  pnfe  de  pofldlion  de  Meflire  Loiiu  Cardinal  de 
Bar . Entre  ces  deux  cems  le  23.  Odobre audit  an  1413.  le  Cha- 
pitre a donné  V ifa  pour  une  Prebende  fur  une  fignature  de 
provifion  de  Cour  de  Rome,  fi t a mis  le  pourvû  en  pofleflion 
d’icelle  : laquelle  pour  n’etre  remplie  de  fait  lors  de  l’ouverture 
de  la  Régale , auroit  pû  être  obtenue  de  Nous , fi  la  Régale 
avoit  eu  lieu  pour  les  Prebendes  de  ladite  Eglife  : fie  que  le  3 o. 
Aouft  il  y a eu  ouverture  de  la  Regale  audit  Evêché  de  Châ- 
lons, par  Meflire  Geoffroy  Soreau  Evêque,  fi t clôture  d’icelle  le 
9.  Novembre  1504.  par  la  prife  de  pofleflion  de  l’Evêché  par 
Mclfire  Gilles  de  Luxembourg  : Et  entre  ces  deux  tems  le  16. 
Odobte  audit  an , le  Chapitre  a reçû  en  pofleflion  du  Doïenne 
fit  d’une  Prebende  ledit  fieur  de  Luxembourg  depuis  Evêque,  fit 
a conféré  cinq  Prebendes  de  ladite  Eglife  , deux  vacantes  par 
mort,  fit  trois  par  permutation  les  2.  Décembre,  1. 16.  fit  19. 
Février  1503.  fit  30.  Oêtobre  1504.  Et  qu’en  l’année  1549.1a 
Régalé  aïant  été  ouverte  audit  Evêché  de  Châlons,  par  la  rc- 
fignation  de  1 Evêché  par  Meflire  Robert  Cardinal  de  Lenoncourtj 
en  faveur  de  Meflire  Philippe  de  Lenoncourtj  qui  a depuis  aufli 
etc  Cardinal  , 8t  ladite  Régale  elofe  le  7.  Octobre  1550.  par 
la  prife  de  pofleflion  de  l’Evêché  par  Mclfire  Philippes  de  Lenon- 
court.  Entre  ces  deux  cems  le  Chapiçro  a reçu  en  pofleflion  deux 
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Chanoines  les  15.  fie  jo  Octobre  audit  an  1349.  te  a conféré 
trois  Prebendes  les  zt.  16.  Novembre  & 31.  Janvier  audic  an 
1549.  l'une  vacance  par  incompatibilité,  te  les  deux  autres  va- 
cantes par  mort  ; defquclles  l'une  a été  conférée  à Maître^**» 
Mourot , à la  recommandation  du  Roi  Henri  II.  lequel  en  a 
écrit  lettres  de  remerciement  audic  Chapitre  du  iz.  Janvier 
1349.  Et  quolc  iz.  Septembre  x j 7 j.  y aïanteu  ouverture  de 
Régale  audit  Evêché  de  Châlons,  parle  décès  de  Médire  Ni- 
cole CUufie  Evêque,  fie  clôture  de  Regale  par  la  prife  de  poflèd 
fion  de  l’Evcché  par  Médire  Cofme  Claufo  le  z.  Avril  1573. 
Entre  ces  deux  cems  le  Chapitre  a conféré  trois  Prebendes  en 
ladite  Eglife,  deux  vacances  par  mort,  fit  une  par  refignation 
les  zj.  Janvier  fit  3.  Décembre  1374.  fit  4.  Février  1373.  Et 
comme  le  droit  dudit  Chapitre  en  la  collation  dcfdites  Preben- 
des à l’exclufion  de  lEvêque  a empêché  la  Regale,  parce  qu’el- 
le n’cft  qnc  pour  les  Bénéfices  dont  l’Evcquc  cft  Coliaceur , par 
la  même  raifon  il  a été  jugé  que  d’autres  droits  en  vertu  dck 
quels  Nous  avons  doniflé  des  Prebendes  des  Eglifes  Cathcdra-i 
les , comme  le  droit  qu’on  appelle  pour  le  ferment  de  fidelité 
du  nouvel  Evêque,  n’ont  point  de  lieu  pour  les  Prebendes  -,  fé- 
lon qu’il  appert  par  un  Arreft  du  Confeil  Privé  du  Roi  rendu 
au  profit  dudit  Chapitre,  non-feulcmcnc  pour  une  Prcbcnde» 
mais  aulE  pour  le  Doïenné  de  ladite  Eglife , contre  Maître  Ed- 
me  de  Litige  Confcilleren  ladite  Cour,  du  11.  Février  1370.  te 
par  un  Arreft  du  grand  Confeil,  auffi  rendu  au  profit  dndic 
Chapitre  contre  Maître  Gilles  Portes , qui  avoir  obtenu  de  Nous 
la  première  Prcbcnde  qui  vaqueroit  après  le  ferment  de  fidelité 
du  premier  Evêque  : ledit  Arreft  du  2.  Juin  162^.  contenant  la 
déclaration  de  Mcflire  Henri  cUuflc , lors  Evêque  de  Châlons* 
lequel  aïant  été  pareillement  afligné , fur  fon  refus  de  pour- 
voir ledit  Portes  en  confcqucnce  de  nôtre  Brevet,  a déclaré  n’a- 
voir aucun  droit  en  la  Collation  des  Prebendes  de  ladite  Egli- 
fe , te  qu’elle  appartenoie  te  avoit  toûjours  appartenu  au  Cha- 
pitre, à l’exclufion  de  l’Evêque.  Au  préjudice  defquclles  picces> 
(i  conûdcrables  par  leur  qualité  te  quantité*  pour  prétendre  que 
les  Evêques  de  Châlons  auroient  jadis  conféré  des  Prebendes 
en  ladite  Eglife , après  que  lefdits  Demandeurs  en  Régalé  onc 
fait  toutes  les  perquifitions  pofiiblcs , pour  avoir  quelques  piè- 
ces , qui  puflent  donner  couleur  à leurs  prétentions , ledic  Ma- 
tharely  l’und’iccux,  a fait  extraire  d’un  Livre  de  l’Abbaïc  de. 
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TouiTaints  de  Châlons,  un  article  contenant  ces  mots:  Obiit  Do - 
minus  Philippin  Epifcopus  Catlulxunenfis , ijui  dédit  huic  Eccleft <e 
duo  altaria , Ô*  Pnebendxm  Sanlli  Stephani.  D’où  lefdits  Deman- 
deurs infèrent  qu’il  y aie  eu  une  Prebende  de  ladite  Eglife  con- 
férée à ladite  Abbaïe,  par  un  Evcque  du  nom  de  Philippe  : Ce 
qui  ne  peut  êcre  induit  de  cette  pièce,  tant  parce  que-ie  livre 
duquel  elle  cft  tirée  & auquel  on  donne  le  tirrede  Martyro- 
loge, n’cft  poinc  en  telle  forme  que  cette  qualité  y pu îflc  con- 
venir , & n’cft  point  en  état  de  faire  foi  en  Juftice , étant  écrit 
de  diverfes  mains  & n’étant  point  figiîé,  & même  le  cahier  où 
c-ft  la  elaufe  fufditc  écant  fufpeét  d’addition,  félon  que  le  tout 
paroît  par  le  proccs  verbal  de  compullbirc  fait  à la  requefte 
dudit  Matharel,  contre  ledit  Picard , le  28.  Février  1643.  <îu  at' 
tendu  que  cet  article  de  mémoire  ne  defigne  poinc  duquel  il 
cft  parle  des  Evêques  de  Châlons  du  nom  de  Philippe , y en 
aïanc  eu  quatre  de  ce  nom  dcccdcz  és  années  1100.  1234.  I54î’* 
& 1 si6.  & n’eft  poinc  dit  non  plus  en  quoi  tems  avoit  été 
faite  cette  prétendue  donation  de  Prefcfende,  ni  comment  elle 
avoit  écé  vacante  : & ft  elle  avoit  écé  conférée  aux  Abbcz  & 
Religieux  de  Touflaints,  qui  cft  une  Communauté  de  Cha- 
noines Réguliers,  il  y auroit  eu  fuppreflion  de  ce  Bénéfice  par 
fc  moïen  de  l’union  à un  Monafterc , laquelle  auroit  été  faite 
avec  les  folemnitez  en  tel  cas  rcquifes,  dont  on  rapporteroic 
quelques  a&es,  &:  il  n’en  paroît  aucun.  Ejr  pour  faire  cpfterl’ob- 
jcétion  dudit  extrait, cette  feule  obfcrvation  de  fait  feroie  plus 
que  fuffifantc  ^juc  par  le  Titre  ci-deflus  mentionné  du  28. 
Décembre  1398.  l’on  y voit  la  Déclaration  de  Mcllirc  Charles 
de  Pouiers  Evêque  de  Châlons , qu’il  n’y  avoit  jamais  eu  de 
Prcbendes  de  ladite  Eglife  conférées  par  fes  Predcccficurs,  ni 
par  lui  non  plus.  Il  appert  que  1 un  des  témoins  a été  Guillaume 
Abbc  de  Touftaincs  de  Châlons  ; lequel  s’il  y eut  eu  une  Pre- 
bende donnée  par  quelque  Evêque  de  Châlons  à ladite  Ab- 
baïe,  du  nom  de  Philippe , dont  il  y en  avoir  ciois  auparavant 
ce  titre , ou  de  quclqu’autrc  nom  que  ce  foit , n’auroic  pas  man- 
qué de  réclamer  contre  cette  déclaration  pour  la  conicrvarion 
du  droit  de  ladite  Abbaïe,  dans  laquelle  l’Abbé  ni  les  Reli- 
gieux ne  font  nullement  en  joiiiftance  d’une  Prebende  de  ladite 
Eglife,  comme  fonc  les  autres  Chanoines  d’icelle  , félon  qu’il  eft 
tout  public  ôc  notoire  dans  le  pais  : S'il  en  étoit  autrement , les 
Demandeurs  n'auroicjic  pas  manqué  d'en  rapporter  quelque 
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preuve , laquelle  leur  aurait  été  très- facile  dans  un  fait  de  cctcc 
qualité.  Audi  les  Demandeurs  rcconnoiifans  la  foibleffe  de  ce 
prétendu  titre,  ont  recours  à un  autre  moïen  qui  n’eft  pas  plus 
pertinent  i cri  ce  que  pour  prétendre  que  le  droit  dudit  Chapi- 
tre provienne  de  ccllion  faite  par  l'Evêque,  lefdits  Demandeurs 
fe  fervent  de  ce  que  VvaJJebour g Archidiacre  en  l’Eglifc  de  Ver- 
dun a écrit  au  Livre  4.  de  fes  Antiquitez  de  la  Gaule  Belgi- 
que, que  Gui  de  Joinville  Evêque  de  Châlons  entreprit  le  voïa- 
gc  de  Jerufalcnijoà  il  mourut,  & fut  fon  corps  inhumé  en  la 
Vallée  de  Jofaphat,  avec  autres  de  fes  prcdeccffeurs  jufqu’à 
deux  ou  trois , qui  avant  leur  parlement  pour  faire  ledit  voïa- 
ge,  faifans  confcience  de  conférer  les  Bénéfices  de  leur  Evêché  > 
cederent  les  prefentarions  des  Prébendes  dudit  Châlons  à ceux 
du  Chapitre,  &:  plufieurs  Cures  aux  Abbcz  circonvoifins , dont 
les  Evêques  fuccejïeurs  n’ont  gucres  été  content . Ce  font  le* 
termes  de  cet  Auteur , qu'ii  cft  facile  de  convaincte.de  fuppofi- 
tion  & d’ignorance  j en  ce  que  les  recherches  plus  exactes  Zc 
plus  fidèles  qui  ont  été  faites  depuis  l’Hiftoire  des  Evêques  de 
Châlons,  il  cft  confiant  qu'auparavant  Gui  de  Joinville , il  n’y 
a eu  qu’un  fcul  de  fes  Prcdeccffeurs,  qui  ait  été  inhume  en  la 
Terre  Sainte,  lequel  croit  Barthélémy  cinquante,  troificmc 
Evêque,  décédé  l’an  nji.  Et  Vvajfebourg  parlant  de  deux  ou 
trois  en  nombre  incertain , & fans  nommer  un  feul , témoi- 
gne lui- même  n’avoir  pas  été  fort  afliirc  de  ce  qu’il  a écrit. 
Et  en  ce  même  endroit  de  fa  Chronique  un  peu  plus  haut  que 
ce  qui  en  cft  ci-deffus  rapporte,  il  met  en  avant  que  ce  même 
Evêque  Gui  de  Joinville  étoit  molcftc  & perfccuté  par  le  Com- 
te de  Châlons,  & cet  Evêque  commença  d’entrer  en  l’Epilco- 
pat  l’an  1164.  Et  il  paraît  par  titres  que  des  long-tems  aupara- 
vant le  Comte  de  Châlons  appartenoit  à l'Evêque,  lequel  cft 
un  des  Pairs  Ecclefiaftiques  de  Fiance.  Et  ce  meme  Hiftot  icit 
prétendu  , lequel  étoit  Archidiacre  d'une  Eglife  Cathédrale, 
auroit  dû  fçavoir  la  différence  entre  la  collation  &:  la  prefen- 
tation  en  fait  de  Bénéfices  ; fuppofé  que  les  Evêques  faifans  con* 
{ciencedc  conférer  les  Prebcndes,  en  ont  cédé  les  prcfêntations 
au  Chapitre  ,•  auquel  fi  ce  difeours  étoit  vrai,  les  Evcques  en 
auroient  cedc  les  collations  : car  le  droit  dudit  Chapitre  en  la 
difpofition  des  Prcbendcs  , n’cft  pas  de  fimple  prefentation , 
mais  de  collation  de  plein  droit.  Et  fi  cette  prétendue  ccflSon 
telle  qu'on  la  puiffe  feindre  avoir  été  faite  par  un  ou  plufieurs 
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Evêques,  ç’auroit  été  une  alienation  d’un  droit  de  l'Evêque* 
que  les  fucceffcurs  n’auroient  pas  cté  obligez  d’entretenir , 8C 
ronobftant  laquelle  il  ne  faut  pas  douter  qu’ils  ne  fuffent  ren- 
trez en  leur  droit,  s’il  eut  jamais  appartenu  à leurs  prcdeccf- 
feurs  -,  8c  ainfi  ils  n’auroient  eu  fujet  d’être  mécontens  comme 
VvAjJcbourg  fe  perfuade,  de  ce  qui  auroit  été  fait  par  Mcffire 
Gui  de  Joinville  ou  autres.  Ce  que  lefdits  Demandeurs  votant 
n’êtrc  qu’un  fait  fubfiftant  en  l’imagination  d’un  Auteur,  qui* 
n’eft  renommé  que  par  les  erreurs  qui  fc  trouvent  en  fon  Hi- 
ftoire,  ils  ont  recherché  plus  haut  & plus  avant  un  pretexee  à leur 
prétention  , en  ce  qu’ils  difent  que  par  le  Droit  commun  la  col- 
lation des  Prebendes  appartient  aux  hvêques  ; 8c  que  le  Cha- 
pitre n’en  rapportant  point  de  titre  primitif  &c  originaire  qui  y 
foie  dérogeant,  fon  droit  ne  peut  être  réputé  qu’une  prefeription 
contre  l’Evêque,  laquelle  ne  peut  avoir  effet  contre  Nous  au 
préjudice  dp  la  Régale.  A quoi  la  réponfc  dcfdits  Défendeurs 
a été  ; Que  Ile  droit  ancien  des  Evêques  en  la  diftribation  des 
biens  de  1 Egfifc  en  diverfcs  maniérés  auparavant  l’infticucion 
des  Bénéfices  en  titre  , ne  les  a point,  rendus  Collateurs  ncccf- 
fci tes  des  Bénéfices,  8c  fpecialement  des  Prebendes  -,  la  difpofi- 
tion  des  Bénéfices  aïant  etc  faite  en  pluficurs  8c  differentes  ma- 
nières par  les  fondations  8c  ct.ibhffemens  d’iceux  : en  telle  forte 
que  pour  difeerner  à qui  le  droit  en  appartient,  la  réglé  par  la- 
quelle on  parvient  à le  reconnoître,  reçue  8c  approuvée  dans. 
PEglifc,  cft  la  coutume  ancienne  8c  la  poflèffion  immémoriale* 
laquelle  détermine  toutes  chofes  en  la  Police  Ecclefiaftique 
dont  la  difpofirion  des  Bénéfices  fait  partie  ; non  point  par  1* 
raifon  de  la  prefeription,  qui  cft  u» (impie  effet  du  cems , mais 
par  la  confidcration  de  ce  que  la  continuation  invétérée  d’ùne 
poffeffion  toujours  uniforme , 8c  non  interrompue  par  aucun' 
changement , c’eft  une  préemption  légitimé  qu’elle  procède 
d’un  principe  jufte,  qui  a jadis  paru  par  un  titre , lequel  ne  fe 
trouvant  plus,  cft  une  caufe  occulte  qui  ne  paroît  que  par  fes 
effes.  Comme  au  particulier  de  ce  différend  la  coûtume  très- 
longue  8c  la  poffeffion  immcmorialo  du*  Chapitre  de  Châlons,. 
n’eft  point  l’effet  de  la  prefeription  , mais  eft  la  fuite  d’un  titre 
primordial  , par  la  prefomption  duquel  cette  poffeffion  a été 
confervéc  pendant  pluficurs  centaines  d’années , dans  le  cours» 
dcfquclles  elle  auroit  été  ébranlée  , fi  elle  avoit  pû  recevoir  at- 
teinte: 8c  fon  effet  eft  d’autant  plus  confidcrable  en Toccafion 
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prefente,quc  les  Ordonnances  & plufieurs  Arrefts  concernons 
la  Regale,  ou  en  general,  ou  en  quelques  Eglifcs  Cathédrales 
en  particulier , fèmblcnt  en  établir  le  fondement , pour  l’ad- 
mettre , ou  pour  l’exclure  fur  la  pofleflion  : non  pas  que  le 
Droit  de  Regale  pîecieux  & excellent  comme  il  eft  , foit  pro- 
duit ou  empêche  par  la  polTelfion  ; mais  dautant  que  la  poflcf- 
fïon  ou  pofitivc  ou  négative  touchant  la  Regale , fait  prefumer 
qu'en  vertu  d'un  titre,  quoique  non  apparent , elle  Nous  appar- 
tient aux  lieux  où  Nous  en  lbmmescn  pofleflion  ; & qu'en  ceux 
où  Nous  ne  la  pofledons  pas,  l'ufagc  eft  un.  titre  d’exemption  , 
laquelle  peut  provenir  de  plufîeurs  caufes  : comme  de  ce  que  le 
Chapitre  fe  feroit  fondé  lui- même  , ou  de  ce  que  la  fondation 
que  d'autres  auraient  fait  des  Prcbendes  , aurait  été  à condi- 
tion qu'elles  feraient  conférées  par  le  Chapitre,  à l’exclufion 
de  l'Evcqucj  ou  de  ce  que  l'Eglife  qui  ferait  Cathédrale  aurait 
été  auparavant  Collegiale , & meme  Reguliere.  Toutes  lcf- 
quellcs  circonftances  peuvent  êtreeftimées  de  l'ancien  état  de 
l'Eglife  de  Châlons,  & de  la  fondation  des  Prcbendes  d’icelle; 
& encore  de  ce  que  les  Prébendes  des  Eglifcs,  où  il  fe  trouve 
que  de  tout  rems  la  Régalé  n aurait  point  eu  de  lieu , feraient 
êle&ives  : ce  qui  eft  une  dernière  conûdcration  pour  foûtenir 
& confirmer  le  droit  dudit  Chapitre,  que  les  Prebendcs  de 
ladite  Eglife  fonr  éle&ives,  ainfi  qu’il  a été  remarqué  ci-def. 
fus  ; & par  confequent  d’autant  moins  fujettes  à la  Régale,  que 
par  les  Arrefts  il  a été  juge  que  les  Bénéfices  éle&sfs  en  font 
exemts,  ainfi  qu'il  appert  par  l’Arreftdu  a.  Mars  1574.  pour  le 
Prièuré  de  l'Eglife  de  Graccy,  au  Dioccfe  de  Bourges,  & du 
10.  Juin  1604.  pour  le  Doïenné  de  l'Eglife  Collegiale  de 
Montaigu  au  Dioccfe  de  Luçon  j & en  ce  qui  eft  des  Preben- 
dcs dEglifes  Cathédrales,  par  un  Arrcft  formel  & précis  du 
iz.  Décembre  1564.  touchant  une  Prébende  en  l’Eglife  de  Pc* 
ngueux  : par  lequel  Arreft  le  Rcgaliftc  a etc  débouté  avec  con- 
damnation de  dépens,  dommages  ô£  interefts  : ledit  Arreft 
contradiéboiremcnc  rendu  fur  produ&ion  des  parties,  apres  que 
par  Arreft  precedent  du  6.  jour  d'Avril  1756.  la  caufc  folemnel- 
lcmcnt  plaidce  aurait  été  appointée  au  Confcil , & cependant 
l'état  du  Bénéfice  ajuge  au  Défendeur  en  Regale.  Dans  lequel 
Arreft  font  au  long  rapportez  tous  les  Plaidoïez,  defqucls  il  re- 
fulcequc  les  Prcbendes  de  Pcrigucux  étans  en  la  difpofition  du 
Chapitre  à l'exclufion  de  l’Evêque,  par  la  même  voie  que  ccl- 
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les  de  I’Eglifc  de  Châlons , ce  qui  a etc  jugé  pour  le  Chapitr# 
de  Perigueux  , eft  un-  préjugé  pour  le  Chapitre  de  Châlons. 
Partant  a conclu  à ce  qu’il  plut  à la  Cour  recevoir  le  Chapitre 
de  Châlons  partie  intervenante,  St  déclarer  la  Prebendc  con- 
tentieufe  n’avoir  point  vaqué  en  Régale  ,•  St  en  ce  faifanc 
maintenir  &c  garder  ledit  Gallois  en.  la  poflWIion  St  joüilTance 
d’icçllc,  avec  dépens,  dommages  St  interdis. 

GASCHINART  pour  ledit  Picard  a dit,  Que  la  Prebendc 
dont  eft  queftion.  aïant  été  refignée  en  faveur  dudit  Picard  pat 
le  dernier  paifiblc  poftefteur  d’icelle,  ledit  Picard  en  a été  pour- 
vût en  Cour  de  Ro:nc  en  la  forme  ordinaire,  pendant  la  va- 
cance du  Siège  Epifcopal  en  l'Evcché  de  Châlons,  St  a obte- 
nu fa  provifton  du  Pape  St  non  du  Chapitre;  daucanc  que  s'a- 
giflant  de  refignation  in  favorem  , le  Chapitre  n’auroit  pas  pu 
pourvoir  non  plus  que  l’Evêque  au  cas  de  fcmblablc  reftgna- 
tion , h 1’Evêquc  avoir  la  difpofirion  des  Prcbcndes,  laquelle 
appartient  au  Chapitre.  Tellement  que  les  moïens , par  lcf- 
qucls  il  eft.  montré  que  la  Prebendc  dont  ledit  Gallois  a été 
pourvu  par  le.  Chapitre n’a  poi.nt  vaqué  en  Régale,  faifant 
voir  pareillement  que  celle  de  laquelle  ledit  Picart  a été  pour- 
vu par  le  Pape,  n’y  a point  vaqué  non  plus  ; il  a emploie  ce 
qui  a été  plaidé  par  ledit  Gallois  St  par  le  Chapitre,  & a con-: 
clu  pour  ledit  Picart  aux  memes  fins  de  maintenue  en  fa  Prc? 
ben  de. 

PETITPI  ED  pour  ledit  Sieur  de  Guillon  St  pour  ledit 
Matharel , a dit,  Que  l’Eglifc  de  Saint  Etienne  de  Châlons, 
qui  cft  l’Eglifc  Cathédrale  St  du  Dioccfc,  a de  toute  ancien- 
neté, St  dés  le  tems  du  premier  Evêque  de  Châlons,  été  Egli- 
fc  Cathédrale,  St  le  Siège  de  l’Evcque.  La  confecration , de  la- 
quelle a été  parlé,  faite  parle  Pape.  Eugene  III.  eft  rapportée 
par  un  Hiftoricn  avoir  été  faite  à la  requrfttion  de  l’Evcquc 
de  Châlons  : ce  qui  montre  que  l’Eglife  étoit  à l'Evêque  Sc 
non  au.Chapitre  $ aufli  cette  Eglife  a toûjours  été  Eglife  Sécu- 
lière, ne  parodiant,  point  qu'elle  ait  été  fecularifée.  D’où  s’en- 
fuit que  les  Evêques  de  Châlons  ont  eu  en  cette  Eglife  la  dif- 
poftrion  des  Prcbcndes , en  vertu  du  droit  commun  St  ordinal 
rc  des  Evêques,  auquel  il  n’y  a pû  avoir  exception  que  par  un 
titre, particulier  de  la  fondation  des  Prebendcs , ou  par  ceflion 
que  l’Evéquc  auroit  faite  de  fon  droit  au  Chapitre,  ou  par  le 
moi'çn  de  ce  que  les  Evêques  aïans  été  negligens  de  confervcu 
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t leur  droit,  le  Chapicrc  l’auroit  ufurpe  par  prefeription.  Ce  qui 

\ peut  être  eftime  d’autant  plus  confiant  au  fait  de  cette  caufe , 

f que  d’une  part  il  appert  par  le  Martyrologe  de  l’Abbaïe  de 

. Toufîaincs  de  Châlons,  qui  eft  un  livre  contenant  toutes  les  do- 

t nations  faites  à cette  Abbaïe,  que  l’Evêque  Philippe  y a donne 

î une  Prebende  de  Saint  Efticnnc  ; ce  qui  ne  peut  être  entendu 

que  d’une  Prebende  en  ladite  Eglife  Cathédrale , qui  efl  l’E- 
• glife  Saint  Efticnne  de  Châlons.  Ce  qui  cfb  d’autant  -plus  ccr- 

[ tain,  que  ledit  Matharcl  articule  & met  en  fait  que  les  Abbez 

& Religieux  de  Touflaints  de  Châlons  font  en  poflcfîïon  &: 

, jeüifTance  de  l’une  des  Prebendes  de  l'Eglife  de  Châlons , 

tout  ainfî  que  chacun  des  Chanoines  Prebendez  en  la  même 
, Eglife.  Et  d’autre  part  il  efl:  juftifié  par  le  rapport  de  Mais- 

tre Richard  de  Vvajfebourg  Archidiacre  de  Verdun,  Hifto- 
rien  renomme,  & qui  a écrit  il  y a cent-  ans,  au  lieu  qui  a été 
allégué,  que  des  anciens  Evêques  de  Châlons  entreprenans  le* 
voïage  de  la  Terre.  Sainte , où  ils  ont  fini  leurs  jours  & y ont 
eu  leurs  fepulturcs , prevoïans  ne  pouvoir  pas  fatisfaire  à leurs- 
chargcs  au  choix  des  perfonnes  capables  des  Prebendes  de  la- 
dite Eglife,  étant  fi  éloignez  d’icelle,  en  ont  laifle  la  difpofi- 
tion  au  Chapitre.  Après  lefquellcs  deux  preuves  particulières, 
que  les  Evêques  de  Châlons  ont  conféré  les  Prebendes  de  la- 
dite Eglife,  & que  le  Chapitre  les  conféré  par  la  ceflîon  des 
Evêques,  icelles  preuves  fuffifent  î jointes  à ce  qui  efl:  du  droit, 
commun  des  Evêques  en  general.  Pour  prétendre  par  le  Chapitre  <■ 

de  Châlons  que  les  Evêques  n’aïent  point  eu  de  droit  en  la  col- 
lation des  Prebendes  de  ladicc  Eglife,  & que  le  droit  en  ait. 
toujours  appartenu  au  Chapitre  à l’excluflon  de  l’Evêque,  il 
faudroit  de  ncceflitc  abfoluc  que  le  Chapitre  rapporrât  umtitre 
particulier  de  la  fondation,  dérogeant  au  droit  commun  des* 

Evêques,  ou  quelque  autre  titre,  par  lequel  il  parût  que  le  droit* 
prétendu  par  le  Chapitre  lui  appartienne  autrement  que  par. 
ccflion  de  l’Evêque  ; Se. s’il  y avoir  un  titre  de  cette  qualité, 
le  Chapitre  l’auroit  pardevers  lui , &c  le  rappoitcroit  d’autant, 
plus  volontiers,  que  ce  feroit  un  titre  decifif  de  la  contcfta- 
tion  à jfon  avantage.  Il  rapporte  plufieurs  pièces  qui  ne  peuvent.  * 
erre  de  pareil  effet , & fur  lefquellcs  tant  s’en  faut  qu’il  y ait 
lieu  de  prefumer  qu'il  y ait  un  titre  originaire  contraire  au  droit: 
commun  de  l’Evêque , que  la  prefomption  efl  plutôt , que  le. 
ricre  primitif  du  Chapitre  a été  une  conceflion  de  l'Evêque.,, 
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laquelle  aura  été  fuppriméc  par  le  Chapitre,  comme  refiftant 
à fa  prétention  d’avoir  de  foi  - même,  & non  par  le  fait  de 
l’Evêque,  les  difpofitions  des  Prebendes  en  ladite  Eglife  : en 
laquelle  il  eft  encore  d’autant  plus  vrai- fcmblable,  que  la  pré- 
tendue pofleffion  en  laquelle  eft  le  Chapitre  de  difpolêr  des 
Prebendes,  provient  d’accommodement  ou  partition  avec  l’E- 
vêque, & que  comme  le  Chapitre  de  fa  part  difpofc  des  Pre- 
bendes , l’Evêque  auflï  difpofc  de  quelques  Dignitcz.  Au  moïen 
dequoi  il  foûtenoit  que  toutes  les  pièces  rapportées  par  le  Cha- 
pitre , ne  pouvoicnt  pafter  que  pour  des  a&es  de  pofleftïon, 
laquelle  auroit  produit  une  prcfcription  contre  l’Evêque,  mais 
laquelle  n’cft  point  recevable  ni  confidcrablc  contre  le  Roi  fie 
au  préjudice  du  droit  de  Régale  plus  ancien  même  que  le  droit 
de  l’Evêque,  & duquel  le  privilège  & les  avantages  ne  peu- 
vent être  combatus , comme  le  droïc  de  l’Evêque  par  les  Conk 
titutions  des  Décrétales,  ou  autres  Maximes  des  Canoniftcs, 
ni  aucunement  être  endommagé  par  les  cédions  des  Evêques 
aux  Chapitres,  ni  par  les  partitions  entre  les  uns  & les  autres, 
ni  par  les  preferiptions  des  Chapitres  contre  les  Evêques  : ne 
pouvant  y avoir  qu’un  titre  exprès  & autentique  qui  puifle 
empêcher  l’effet  de  la  Régale  dans  les  Eglifes  Cathédrales, 
cfquelles  il  fe  trouveroit  que  l’Evêque  ne  feroit  pas  Collatcur 
des  Prebendes  ; les  coutumes  & les  pofleflîons  contraires  à la 
Régale  n’étant  que  des  ufages  abulifs,  que  la  Cour  a reprouvé 
par  fes  Arrcfts , pour  confcrvcr  le  droit  de  R égalé  ; comme  il 
a été  jugé  contre  le  Chapitre  d’Angoulême , lequel  en  confc- 
quence  d’une  tranfaétion  avec  l’Evêque,  fuivic  d’une  longue  & 
paifible  pofleflion  , prétendant  la  difpofition  des  Prebendes  à 
i’excltffton  du  Roi  dans  le  tems  de  la  Régalé,  a été  débouté 
de  cette  prétention , & le  droit  du  Roi  a prévalu  contre  l’cn- 
treprife  du  Chapitre,  nonobftant  la  longueur  du  tems,  duquel 
elle  étoit  aidée.  C’eft  pourquoi  il  a conclu  à ce  qu’il  plût  à la 
Cour  déclarer  les  deux  Prebendes  dont  eft  queftion  avoir  va- 
qué en  Régale;  & en  ce  faifant  les  ajuger  audit  heur  le  Guil- 
lou, & audit  Matharel,  avec  reftitution  de  fruits,  dépens,  dom- 
mages & intcrêfts. 

BRIC  QU  E T pour  nôtre  Procureur  General  a dit , que  le 
Droit  augufte  de  la  Régale,  inccflible  & inaliénable,  & du- 
quel il  ne  peut  y avoir  remife  ni  exemption  que  pour  échange 
ou  autre  caufe  avantageufe  à Nous,  ne  peut  être  révoqué  en 


Pièces  y Titres , & Mémoires  > (grc.  451 

doute  dans  toutes  les  Eglifes  Cathédrales  du  Roïaume,  meme 
pour  les  Bénéfices  qui  ne  font  pas  actuellement  en  la  collation 
de  l’Evêque  , mais  defquels  il  auroit  droit  de  difpofcr,  s’il  n’y 
a un  titre,  par  le  moïen  duquel  l'Evêque  en  ait  ccc  originaire- 
ment exclus  autrement  que  par  Ton  propre  fait , ou  pour  avoir 
quitté  fon  droit,  ou  pour  l’avoir  négligé -,  les  ceflions  des  Evê- 
ques aux  Chapitres , & les  preferiptions  des  Chapitres  contre 
les  Evêques,  ne  pouvans  faire  préjudice  quelconque  ni  empê- 
chement à la  Regale.  Tellement  qu’en  ce  différend,  étant  ques- 
tion de  fçavoir  fi  le  Chapitre  de  l’Eglifc  de  Châlons  confé- 
rant les  Prébendes  à l’exclufion  de  l’Evêque,  a droit  pareille- 
ment de  les  conférer  à nôtre  exclufion  durant  que  la  Régale 
cft  ouverte  en  l’Evêché  de  Châlons  , où  le  Chapitre  recon- 
noît  quelle  a lieu  pour  les  Archidiaconez  & la  Trcforcric  en 
l’Eglifc  Cathédrale  par  le  droit  commun  & ancien  de  l’Eglife, 
qui  n'auroit  pû  recevoir  changement  ou  atteinte  par  le  droit 
des  Décrétales  , ou  aucre  nouveau  droit  en  ce  qui  concerno 
la  Regale  ; la  difpofition  des  Prebendcs  des  Eglifes  Cathédra- 
les appartenant  aux  Evêques , qui  ont  de  tout  tems  été  les  dif- 
pcnfatcurs  des  biens  & des  Bénéfices  de  l’Eglife.  Pour  préten- 
dre que  le  droit  Roïal  de  la  Régale  n’ait  point  de  lieu  pour 
les  Prebendcs  de  l’Eglifc  de  Châlons,  fous  prétexte  que  l’E- 
vêque n’y  a point  de  droit , le  Chapitre  auroit  befoin  d’un  ti- 
tre j & entre  les  pièces  qu’il  rapporte,  celles  qui  pourroicnc 
bien  avoir  la  qualité  de  citrcs , qui  (ont  des  Mandemens  de 
frovidendo.  du  Cardinal  de  Sainte  Cecile  Légat  du  Saint  Siège 
de  l’an  ia.88.  & des  Papes  Urbain  V.  & Martin  V.  de  1 364. 
& *414  & la  déclaration  de  l’Evêque  Charles  de  Poitiers  de 
i 39 8.  ne  font  point  des  titres,  par  Iefqucls  la  collation  des 
Prebendcs  ait  été  attribuée  au  Chapitre  : dans  les  trois  premières 
de  ces  quatre  pièces  n’étant  parlé  du  droit  du  Chapitre  que  par 
opinion  commune,  que  la  collation  des  Prebendcs  lui  apparte- 
noit,  Sc  non  point  par  notoriété  que  ce  droit  fût  confiant  au 
Chapitre  ; Sc  le  dernier  de  ces  titres  n’étant  qu’une  rcconnoif- 
fance  faite  par  un  Evcque  informé  feulement  par  témoins,  en- 
cre lcfqticls  étoient  des  Chanoines  intereffez  contre  lui , lequel 
encore  en  faifant  déclaration  au  profit  du  Chapitre , a chargé 
les  confciences  des  Chanoines  de  déclarer  ce  qu’ils  pourvoient 
fçavoir^our  le  droit  de  l’Evêque  ; ce  qui  ferviroit  pour  la  con- 
fervation  de  nôtre  droit,  nonobftant  ladite  déclaration  del’E- 

Lll  ij 


45 2,  Inventaire  des  Induits, 

vcquc  , s’il  en  avoit  eu  aucune  auparavant  icelle.  Mais  la  pot 
fcfîion  du  Chapitre  étant  cres-ancicnnc  , paifible  6c  toujours 
•fiemblablc  en  divers  tems,  & meme  en  ceux  que  la  Régale  a 
etc  ouverte  en  l’Evêché  de  Châlons , icelle  pofieflion  recon- 
nue 6c  approuvée  par  Nous,  continuée  pendant  plus  de  trois 
ficelés,  8c  juftifiéc  par  écrit  durant  plus  de  trois  cent  ans,  non 
clandeftinc  5c  fecrete , mais  publique  8c  manifefte;  il  y a jufte 
ncceifiré  de  prefumer  qu’elle,  procédé  d’un  titre,  que  le  tems  a 
ôté  à la  connoiftancc  des  hommes,  8c  lequel  quoi  qu’il  ne  pa- 
roifle  point  , doit  être  réputé  ptefent  par  la  pofleflion  ; laquel- 
le ne  pourroit  êcre  telle  qu’on  la  voit  paraître,  fi  elle  n’a  voit 
commencé  par  un  titre  ; la  prefomption  duquel  tel  qu’il  auroit 
pû  êcre,  8c  d’où  la  pofieflion  du  Chapitre  de  conférer  les  Pré- 
bendes eft  d’autant  plus  légitime , que  non  feulement  il  y a 
des  monumens  d’hiftoirc  & d’antiquité  , fur  lcfquels  on  peut 
eftimer  que  l’Eglife  de  Saint  Efticnnc  de  Chiions  a été  de 
•Chanoines  Réguliers  , 8c  a été  Collegiale  devant  que  d’être 
Cathédrale.  Mais  de  plus,  il  ne  Ce  trouve  aucun  vefiigc  que  les 
Evcques  de  Châlons  aient  jamais  conféré  les  Prébendes  de  ladi- 
te Eglifc,  n’y  aïant  point  d’apparence  d’avoir  égard  à l’extrait 
que  les  Rcgaliftes  rapportent  d’un  prétendu  Martyrologe  de 
l’Abbaïc  de  Touflainrs,  qui  eft  plûtôt  un  Mortuologe, un  pa- 
pier fans  datte  8c  fans  aucune  des  circonftanccs  fur  lefquclles 
il  puifle  être  réputé  autre  qu’un  fimple  mémoire,  qui  ne  peut 
faire  de  preuve , 8c  fur  lequel  on  ne  peut  admettre  ce  que 
l’Avocat  des  Rcgaliftes  a mis  en  avant  fur  le  Barreau  de  la 
prétendue  joüiftançe  d’une  Prcbendc  de  ladite  Eglifc  de  Châ- 
lons par  les-Abbcz  8c  Religieux  de  Touflaints,dont  on  ne  rap- 
porte preuve  quelconque.  Et  il  n'y  a non  plus  lieu  de  s’arrê- 
ter à ce  que  les  Regaliftes  induifent  de  la  Chronique  de  Vvaf- 
Jebour g j vû  que  c’cft  un  Auteur  , auquel  il  n’y  a nulle  crean- 
ce , 8c  lequel  eft  plein  de  defauts  8C  de  fuppofitions  en  l’Hif- 
.toire:  joint  qu’au  fait  particulier  de  ce  ce  qu’ila  dit  des  Pré- 
bendes de  Châlons , il  y a convi&ion  d’ignorance  8c  de  fup- 
position.  Ils  fouhaiteroient  en  cette  caufc  commune,  comme  en 
toutes  autres  occafions  où  il  s’agit  de  nos  Droits  de  pouvoir  au- 
tanc  qu’ils  font  obligez  par  le  devoir  de  nos  Charges,  d’ad- 
hcrer  à la  confcrvation  d’iceux  ; laquelle  ne  pouvant  requé- 
rir que  quand  il  y a raifon  6c  jufticc  de  ce  faire,  quoi  qu’ils 
foient  partjes  necclfaircs  en  la  caufe  qui  fc  prefenteà  juger, ils  ne 
peuvent  adhérer  aux  Regaliftes. 
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' LA  COURa  reçû  & reçoit  le  Chapitre  de  Châlons  inter- 
venant, & y faifant  droit  a déclare  & déclaré  les  deux  Prebendes 
en  queftion  n’avoir  vaqué  en  Régale  : Et  ce  faifant  a mainte- 
nu & gardé , maintient  te  garde  les  parties  de  Montholon , & 
Gafchinart  en  la  poflefïion  dcfdices  Prebendes,  te  neanmoins 
fans  reftitution  de  fruits  ni  dépens.  Si  te  Mandons  à la 
Requêcc  dcfdit  Gallois  te  Picard  mettre  le  prefeut  Arreft  à execu- 
tion félon  fa  forme  te  teneur,  de  ce  faire  te  donnons  pouvoir. 
Donne*  à Paris  en  nôtre  Parlement  le  vingt  huitième  jour  d A- 
vril  Pan  de  grâce  mil  fix  cent  quarante- trois,  te  de  nôtre  Régné 
le  trente- croifiéme.  Signé,  Par  la  Chambre.  G U Y ET. 

Page  8i.  art.  18.  Ce  tempérament  te  cette  modération 
Roïaîc  fe  font  encore  admirer  dans  les  deux  derniers  articles  de 
PEdit'  de  i6$i.  De  l’ufage  de  la  Regale,  en  ces  termes:  Et  pour  les 
Eglifes  ou  la  collation  des  Prebendes  appartient  à l Evêque  conjoin- 
tement, où  dans  lefquelles  l'Evêque  a droit  d'entrée  & de  voix  dans  le 
Chapitre  pour  prejenter  comme  Chanoine  , CÜ7*  conférer  enfuite  en 
qualité  d' Evêque  fur  la  prefentation  du  Chapitre  , il  fera  par  Nous 
député  un  Commiffaire  qui  ajjijlera  en  nôtre  nom  à l'afj emblée  du  Cha- 
pitre , pour  conférer  avec  ledit  Chapitre  les  Prebendes , fi  la  provifion 
en  appartient  d l'Evêque  & au  Chapitre  par  indivis , ou  pour  pre - 
fenter  avec  le  Chapitre , fi  l'Evêque  comme  Chanoine  y a voix  pour 
faire  la  prefentation  ÿ (3*  en  ce  cas  la  prefentation  du  Chapitre  nous 
fera  adrejiée , pour  la  provifion  en  être  expediée  en  notre  nom  , en  la 
même  forme  quelle  l'ejl  par  l*  Evêque  feul  ; nôtre  intention  n étant  pas 
d'exercer  pendant  la  vacance  d's  ££///«  Métropolitaines  O*  Cathé- 
drales de  nôtre  Roiaume , les  droits  de  leurs  Prélats  , qu  ainfi  & en 
la  même  forme  qutls  ont  accoutumé  d'en  ufer  d l égard  de  leurs  Cha- 
pitres. 

Mais  la  clôture  de  cet  Edit  en  faifant  voir  cette  modération 
do  nôtre  invincible  Monarque,  ne  laifle  pas  de  fe  retenir  &c 
referver  la  collation  pleine  & entière  des  Bénéfices  qui  font 
en  la  pleine  difpofition  des  Evêques-,  en  la  même  forme  6 c 
manière  que  Philippe  de  Valois  te  fe  s prcdcccflcurs  en  ontufe, 
afin  de  faire  voir  d’une  part  que  s’il  fçait  s’impofer  la  loi,  ce 
n’cft  neanmoins  qu’en  voulant  fe  conformer  aux  Loix  aux 
Ordonnances  de  les  auguftes  Aïeux.  Sans  préjudice  au  furplus  de 
notre  droit  de  Regale , dont  Nous  entendons  ioiiir  en  la  meme  manié- 
ré que  les  Rois  nos  Predeceffciirs  (ST  Nous , l'avons  fait  jufqucs  d pre : 
fent. 

* LU  iij 


Inventaire  des  Induits y 

y âge  83.  art.19.  Les  avantages  de  la  Régale  font  fi  grands  que 
le  Roi  dans  Tes  collations  lors  d’icelle , l'emporte  au  defius  des 
Evêques  & des  autres  Collateurs  ordinaires  dans  leurs  collations. 
Car  ufirnt  en  meme  tems  des  droits  du  Pape  te  des  Ordinaires, 
il  admet  les  refignations  en  faveur  pour  les  Bénéfices  en  Regale 
te  de  fes  fondations,  nous  voïons  même  qu'il  autorifoic  autre- 
fois ces  refignations  en  faveur  à charge  de  penfion  ; ce  que  ne 
peuvent  faire  les  Evêques  & les  Collateurs  ordinaires.  Il  eft  vrai 
que  le  Roi  Loüis  XIII.  voulant  marcher  fur  les  pas  de  fes 
Prcdeceflcurs,  te  donner  des  exemples  de  cctcc  retenue  te  mo- 
dération vraïement  Roïale  dans  fes  collations  en  Regale  te  de 
fes  fondations , a bien  voulu  fe  foûmcctrc  au  Reglement  in- 
troduit pa^  Monsieur  dn  Vair , Evêque  te  Comte  de  Lifieux , 
Garde  des  Sceaux  de  France , qui  a ère  de  renvoïer  au  Papo 
pour  la  création  te  homologation  des  penfions  fur  les  refigna- 
tions en  faveur  des  Bénéfices  fujets  à la  Régale  , te  de  la  fon- 
dation du  Roi , quoi  qu'en  l’un  te  l'autre  cas  il  en  reçoive  te 
admette  les  refignations  en  faveur  avec  referve  de  penfioo. 

Le  Roi  conféré  encore  les  Bénéfices  en  Patronage  EcclefiaC 
tique,  fans  attendre  la  prefencation  te  la  nomination  des  Pa- 
trons, Spreto  Patrono  Ecclefujlico , comme  le  Pape.  Bien  plus* 
il  n'cft  fujet  à aucune  prévention  Apoftolique  ou  dévolution, 
n*aïanr  ni  concurrent , ni  fuperieur  en  fes  collations , comme 
étant  purement  domaniales.  Il  n’cft  fujet  à aucune  alternative 
de  mois,  même  en  pais  d'obediencc,  comme  en  Bretagne;, 
fa  Régale  étant  plus  ancienne  que  toutes  ces  referves  te  alter- 
natives de  mois.  Mais  quoi  que  le  Roi  Henri  II.  par  fes  Dé- 
clarations pour  la  Bretagne  des  années  154 9.  te  1555. ait  con- 
fervé  le  Pape  dans  toutes  fes  referves  te  grâces  expc&atives 
pour  ces  pais  d'Obcdience  , ce  n*a  point  été,  ni  pû  être  à fon 
égard , ni  à fon  préjudice  ; te  l'ufage  te  la  pofiefiion  où  il  cflv 
de  n'être  point  fujet  à ces  referves , grâces  cxpe&atives  te  al- 
ternatives dans  ces  pais*,  fait  afiez  connoîtrc  cette  vérité.  Voici 
ces  deux  Ordonnances  tirées  de  Foncanon  tome  4.  tir.  9.  te  dans, 
nos  Supplémens  de  la  Pragmatique  - Sanûion  de  Charles  VIL 
depuis  la  page  1060.  jufqu’à  la  page  10 6 y. 
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Edit  & Déclaration  des  droits , autorité ^ & prééminences  accordées 
par  le  Roi  à notre  Saint  Pere  le  Pape  au  pais  de  Bretagne. 

HENRI  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France.  A tous 
ceux  qui  ces  Prcfcntes  verront  : Salut.  Comme  ainfi  Toit 
qu’aprés  le  trépas  de  nôtre  très- cher  Pere  6c  très- Chrétien  Roi 
de  France  François  Premier  de  ce  nom,  auroient  été  baillez  6c 
concédez  à fa  vie  par  nos  Saints  Peres  LeonX.  ClcmentVII. 
6c  autres  Papes  de  Rome  le  droit  de  nomination  , privilèges. 
Induits  6c  Libertcz  fur  les  EglifcsCathcdralcs,  Abbaïcs^Mo- 
nafteres  au  Roi'aume  de  France,  hors  la  Cour  de  Rome:  auffi 
en  la  Duché  de  Bretagne , en  la  Province  de  Provence,  6c  au- 
très  lieux  fous  fa  domination.  Lesquelles  libertcz  6c  privilèges 
auroient  été  qualifiez,  6c  par  certaine  forme  derechef  accordez 
6c  concédez  par  nôtre  Saint  Pere  le  Pape  d’à-prefent,  Paul  III. 
de  ce  nom.  Nous  aurions  demandé  6c  requis  que  lefdits  privi- 
lèges nous  fufTcnt  durant  nôtre  vie,  comme  à nôtredit  Pere, 
concédez  6c  conftitucz  j nôtredit  Saint  Pere  le  Pape  nous  aiy 
roit  par  fes  Ambaflades  6c  par  écrit  répondu  6c  Signifié  avoir 
été  certioré  qu'en  la  Duché  6c  Province  fufditcs  étoient  plu- 
sieurs procez  intentez  au  préjudice  6c  diminution  de  la  liberté 
Ecclcfiaftique , 6C  autorité  du  Saint  SicgeApoftoliquc,  6c  que 
Nous  cuflions  à permettre  que  ladite  PuiSTance  Romaine  eût 
de  plein  droit  6c  autorité  à ufer  6c  joüir  defdites  chofcs  en  la 
Duché  6c  Province  fufnommée:  après  lesquelles  avoir  par  écrit 
vû  6c  pleinement  entendu,  avons  tellement  délibéré,  pourôc 
afin  d’obferver  le  droit  de  ladite  autorité  1 auffi  pour  le  bon 
zclc  6c  volonté  qu’avons,  qu’elle  ne  foit  diminuée  , 6C  pour  la 
bonne  efpcrancc  qu'avons  les  fufditcs  chofes  être  agréables,  bé- 
névoles 6c  à tous  profitables.  Pourtant  fçavoir  faifons  à tous, 
que  pour  l’honneur  6c  obédience  filiale  que  voulons  6c  devons 
à ladite  autorité  Apoftoliquc  ; de  nôtre  Science,  pleine  puiftan- 
cc  & autorité  Roïalc  j Difons  , 6c  par  la  vertu  6c  teneur  de  la 
PreScntc , déclarons  nôtre  volonté  6c  intention  avoir  été  & à 
preScnt  être  , que  ledit  Saint  Pere  6c  Saint  Siège  Apoftoliquc 
jouira  6c  ufera  defdits  droits,  autoritez  6c  prééminences  de  Bre- 
tagne & Provence  j dcfqucls  les  PredcccfTcurs  Saints  Peres  de 
Rome  ont  le  teras  pafle  ufc  6c  joüi  : IcfqucIIcs  autoritez  6c 
prééminences  pour  plus  grande  déclaration  avons  voulu  être  ci- 
apres  inférées. 


Digitized  by  Google 


45*  Inventaire  des  Induits  y 

Premier,  qu*cn  ladite  Duché  ic  Provence  les  refervations 
Apoftoliques , & autres  tant  generales  en  vertu  dcfdiccs  refer— 
vations , que  fpcciales  &:  autres  Conftitutions  de  la  Chancelle- 
rie : foient  reçues. 

Que  les  provifions  des  Bénéfices  vacans  les  huit  mois,  foicnc 
comme  de  droit  admifcsific  concurrcntemcnt  en  leur  mois  com- 
me les  Ordinaires. 

Que  les  regrez,  Mandcmens  de  pourvoir  aux  cxpe&atives, 
aides , &c  autres  grâces  & prérogatives  foient  rcçûës. 

Que  Paflignation  des  penfions  fur  les  Bénéfices  Ecclefiaftu 
ques  & Lettres  Apoftoliques  deflus  expédiées  (oient  reçûës. 

Que  les  Ccnfurcs  de  la  Cour  de  Rome  , tant  en  vertu  des* 
Lettres  expédiées  fur  l’aftignarion  defditcs  penfions,  que  par 
Sentences  données  en  ladite  Cour,  & aufii  executoires  décré- 
tez, foient  admifes,  reçues  & gardées  de  l’autorité  dudit  Siège 
Apoftoliquc.  • 

Que  les  dévolutions,  des  caufcs  fpiritucllcs  & Bénéficiâtes,' 
principalement  en  petitoire  à la  Cour  de  Rome,  ne  foienc 
aucunement  empcchccs  j aufii  que  les  Collitigans  & Notaires- 
exccutans  les  citations  Sc  inhibitions  de  ladite  Cour,  ne  foient- 
moleftcz  ou  grevez. 

Que  le  Confeil  & Parlement  de  Bretagne  & Provence , ne 
fe  intromette  à la  connoifiance  des  caufcs  de  la  Cour  Ecclé- 
fiaftique,  & que  n’ait  aucunement  à empêcher  ladite  Cour  Ec-. 
elefiaftique,  ni  par  moïen  ou  voie  d’appellation  , principale- 
ment fur  Lettres  Apoftoliques  ôc  Sentences  données  en  ladite- 
Cour. 

Que  la  poftc’ftion  des  Bénéfices  en  quelques  lieux  qu’ils  foient' 
vacans,  ne  foit  baillée  en  vertu  de  fupplication  ou  tranfiumpt- 
fans  Lettres  Apoftoliques  expedices  fous  plomb. 

Déclarant  que  par  la  vertu  des  Concordats  ne  foit  rien  fait- 
en  ladite  Duché  & Provence,  qu’il  ne  foit  compris  aufdits- 
Goncordats,  jaçoit  que  .ladite  Duché  foit  unie  avec  la  Couron- 
ne de  France.*  - 

En  mandant  à nos  bien  amez  & fidèles  de  nos  Cours  du 
Parlement  de  Bretagne  &:  de  Provence,  Maîtres  des  Requêtes, 
Confcillers  du  Confeil  en  Chancellerie  de  ladite  Duché:  Pa- 
reillement aux  Sénéchaux,  Lieurenans,  Alloüez  ,& autres  nos- 
Officiers,  à chacun  refpeélivement , comme  à eux  cft  de  ce* 
faite  ; que  aient  à maintenir , garder  fie  obfervcr,  faire  & com- 
mandes- 
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mander  nôtre  volonté  6c  déclaration  être  mifc  en  effet,  6c  que 
par  Avocats  & Procureurs  Fifcaux  à ce  appeliez  , foient  lefdi- 
tes  déclarations  aux  Autcntiques  6c  Livres  Publics  écrites  6c 
cnregiftrées,  & qu’il  ioit  permis  pleinement  & fans  empêche- 
ment à nôtredic  Saint  Pcre,  à fes  Officiers,  Commiffaircs  6c 
Députez  , des  fufdits  privilèges  jouir  6c  fans  empêchement 
ufer.  Et  s’il  y a quelques  chofes  faites  au  préjudice  6c  contre 
lefdits  Articles  approuvées  6c  cnregiftrées -,  qu’elles  foient  in- 
continent & fans  dilation  annullces  6c  oblitérées,  6c  qu’entie- 
rcment  les  fufdites  chofcs  foient  en  leur  dû  '6c  priftin  état  rc- 
ftituées  i-Car  ainfi  Nçus  plaît.  Ec  en  ligne  6c  témoignage  de- 
quoi  avons  commandé  nôtre  fceau  être  appendu  & appofe  aux 
prefentes.  Donné  à Paris  le  quatorzième  jour  de  Juin  , l’an  rail 
cinq  cent  quarante- neuf,  6c  de  nôtre  Rogne  l’an  rürrs. 

Dit , publié  enregijlré  au  Parlement  de  Vannes  le  troificme 
jour  de  Septembre , mil  cinq  cent  quarante- neuf y Oui  le  Procureur  du 
Roi  à ce  non  contredifant. 

Lettres  Patentes  de  déclaration  Ù*  confirmation  dudit  Edit. 

HENRI  paf  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  : A nos  amez*. 

& féaux  les  Gens  de  nos  Cours  de  Parlement,  Confeif 
6c  Chancellerie  de  Bretagne  Salut  & dileCbon  : Comme  par 
nos  Lettres  Patentes  en  forme  d’Edit  6c  Déclaration  des  14.. 
Juin  if 49..  6c  19.  Juillet  1550.  par  Nous  o&roïécs  , tant  dir> 
Pontificat  de  feue  recommandable  mémoire  Pape  Paul  mo- 
derne, que  de  celui  de  nôtre  tres-amé  Pere  le  Pape  Jules  à pre-> 
fent  féant.  Nous  aïons  fait  ample  6c  exprefle  déclaration  de 
nos  vouloir  6c  intention,  pour  faire  joiiir  6c  ufer  nôtredit  Saint- 
Pere  & le  Saint  Siège  Apoftolique,  des  autoritez  , prérogati- 
ves, prééminences,  pouvoirs,  puiffanecs  6c  facultez  prctcnduësi 
par  fa  Sainteté  en  nos  païs  de  Bretagne  & Provence,  fclon  6c- 
ainfi  que  fes  predecefleurs  Papes  en  ont  joli-i  6c  ufé.  C’cft  à fç a*  . 
voir  quant  aux  referves  des  mois  Apoftoliques , 6c  autres  ge- 
nerales & fpcciales  Conftitutions , Ordonnances  6c  Réglés  de-, 
û.  Chancellerie,  provifions  de  Bénéfices,  regrez,  côadiutorics,. 
Mandats  de  providendo , expectatives,  6c  autres  femblablcs  grâ- 
ces, mêmeraent  retentions,  affignations  de  penfions  fur  Béné- 
fices, réceptions  6c  obfcrvauions  de  Monitoires , Ccnfurcs,  In- 
terdits 6c  Sentences  émanées  de  la  Cour  de  Rome  , dévolutions 
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des  caufes  fpiritùclles  bc  bénéficiâtes,  bc  autres  particularitez  à 
plein  contenues  bc  fpccifiécs  pat  nofdites  Lettres  de  Déclara- 
tion ; lefquellcs  auroient  etc  publiées,  lues  bc  vérifiées  en  nos 
Cours  de  Parlement  & Confeil  defdits  païs.  Et  toutefois  le 
Nonce  de  nôtredit  Saint  Pcre  refidant  auprès  de  Nous  , nous 
a remontré  de  la  part  de  fa  Sainteté,  qu‘il  a été  averti  qu'en 
fiofditcs  Cours  procédant  à la  Ie&urc  bc  vérification  de  nofdi- 
tes Lettres , ont  etc  faits  certains  Rcgiftres  fecrcts  contcnans  plu- 
fieurs  relhidions  & modifications  contre  la  teneur  de  nofdites 
Lettres  j Dont  par  ce  moïen  vous  ne  voulez  permettre  l’execu- 
tion , laquelle  aulïi  nôtre  Procureur  Général  empêche  de  fon 
côté-,  & parce  moïen  lcfdits  droits,  autoritez , prérogatives  & 
prééminences  de  nôtredit  Saint  Pcre  bc  du  Saint  Siégé  font  à 
tous  propos  contcmncz,  impngnez  bc  debatus  par  ceux  qui  tes 
veulent  entreprendre,  fans  qu’il  en  ait  été,  ne  foit  fait  aucune 
dcmonftration  ne  expédition  en  Juftice,  pour  réparer  les  atten- 
tats, bc  faire  enfuivre  nos  vouloir  bc  intention  : Nous  requérant 
à cette  caufc  ledit  Nonce  fur  ce  vouloir  pourvoir  de  remede 
convenable.  Confidcré  qu'à  nôtre  requofte  nôtredit  Saint  Pere 
Nous  a ces  jours  pafiez  libéralement  oétroïé  bc  concédé  la  con- 
firmation des  Induits,  qu’avoient  nos  predeccfieurs  Ducs  de  Sa-» 
voie,  Princes  de  Piedmont , de  nommer  & prefenter  aux  Bé- 
néfices Confiftoriaux  de  nôtredit  païs  , avec  autres  grâces  bc 
concédions  contenues  efdics  Induits  ; s’afiurant  fa  Sainteté 
qu’aïant  fait  pour  Nous  quanta  ladite  confirmation , Nous  fe- 
rions aufli  à fcmblable  pour  elle  quant  à l’execution  de  nofdi- 
tes Lettres  de  Déclaration  pour  la  joüifiance  bc  ufance  des  fufl 
dices  autoritez,  prérogatives,  prééminences,  pouvoirs,  puififan- 
ces  bc  facultcz,  bc  à cette  condition  Nous  ont 'par  elle  lefdits 
Induits  été  confirmez.  Pour  ce  eft-il  que  Nous  voulons  non. 
feulement  obfcrver  à nôtredit  Saint  Pere  le  réciproque , mais 
davantage  faire  tout  ce  que  Nous  pourrons  pour  le  gratifier  bc 
.complaire,  afin  qu'il  connoiflc  par  evidens  effets  l’a  ffcétion  Si 
dévotion  filiale  que  Nous  lui  portons,  ne  lui  aïant  promis  SC 
aecordé  aucune  chofe  que  Nous  ne  voulions  de  bien  bon  coeur 
entretenir  & garder  à faditc  Saintccc.  Pour  ces  caufcs,  & au- 
tres bonnes  & juftes  confiderations  à ce  Nous  mouvans,  avons 
derechef,  en  tant  quebefoin  cft,  ou  fcroit,dit  bc  déclaré,  di- 
fons  bc  déclarons,  voulons  bc  nous  plaît,  de  nos  propres  mou- 
vemens,  cfcitainc  fcicncc,  pleine  puiflàncc  bc  autorité  Roïalc, 
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que  nofdites  Lectres  de  Déclaration  des  quatorzième  jour  do 
Juin  nul  cinq  cent  quarante- neuf,  Sc  vingt- neuvième  Juillet 
mil  cinq  cent  cinquante,  aient  lieu,  Sc  forcent  leur  plein  & en- 
tier effet  ; Sc  foiene  entretenues , gardées  Sc  obfervées  félon  leur 
propre  forme  Sc  teneur,  fans  aucune  reftnétion  / modification  , 
ni  difficulté,  nonobftant  les  contrad irions  6c  empêchcmcns  de 
nôtredit  Procureur  General , auquel  Si  à cous  autres  Nous  im- 
pofons  filcncc  : Et  fi  vous  avôns  prohibé  Sc  défendu , prohi- 
bons Sc  défendons  par  cefdites  prcfcnces,  enfemblc  à tous  au- 
tres nos  Juges  Sc  Officiers,  que  fur  peine  de  nullité  de  vos  Ar- 
refis,  Jugemens  Sc  procedures,  ils  n’aïcntà  juger,  attenter,  ni 
innover  en  quelque  maniéré  que  ce  foie,  contre  Sc  au  préjudice 
du  contenu  en  icelles  nos  deux  Lettres  de  Déclaration  , pour  le 
regard  dcfdits  droits,  autoritez,  prérogatives,  prééminences  & 
facultcz  de  nôtredit  Saint  Pere  Sc  Saint  Siège  Apoftolique 
cfdics  pais  de  Brecagnc  Sc  de  Provence.  Voulons  en  outre  que 
les  Arrefts  & Jugemens  que  l'on  pourrait  prétendre  avoir  été 
donnez  en  nôtredite  Cour  de  Parlement,  ou  par  autres  nos  Ju- 
ges , concrc  & au  préjudice  de  nofdites  Déclarations,  fpecialc- 
ment  en  ce  qui  concerne  la  refcrvacion  des  huit  mois  6c  autres 
particularisez  deflufdiccs , foient  apportées  pa-rdevers  Nous  en 
nôtre  Confcil  Prive,  pour  iccux  vus  être  ordonne  fur  la  cafia- 
tion  6c  annullation , ainfi  que  de  raifon.  Et  au  regard  des  Re- 
giftres  fecrets  , que  l’on  prétend  avoir  ccé  faits  en  nôtredite 
Cour.de  Parlement,  ainfi  que  dit  cft , Nous  les  avons  par  cef- 
dites prefenccs  caflcz  Sc  annuliez , calions  Sc  annulions  ; Sc  com- 
me tels  ne  voulons  6c  n’entendons  que  l’on  y ait  aucun  égard, 
‘pour  le  prefent,  ni  pour  l’avenir,  en  quelque  manière  que  ce 
foiiSSi  voulons,  vous  mandons,  SC  expreflement  enjoignons, 
chacun  de  vous  endroit  foi , 6c  fi  comme  à lui  appartien- 
dra , que  de  nos  prcfcnces  Déclaration  & vouloir,  Sc  tout  1g 
contenu  ci-dcflus  vous  entreteniez,  gardiez  Si  obfervicz  de  point 
en  point  avec  nos  precedentes,  dont  cft  queftion  , faflicz  entre- 
tenir, garder  Sc  obfcryer,  lire,  publier  Sc  enregiftrer  , fi  befoin 
cft,  fans  aller  ne  venir,  ne  fouffrir  être  allé,  ne  venu  direfte- 
mène,  ou  indire&emcnc  au  contraire  , en  quelque  manière  que 
ce  foie.  Car  tel  cft  nôtre  plaifir  , nonobftant  quelconques  Or- 
donnances, reftri&ions , Mandemcns  , ou  défcnfes.à  ce  con- 
traires. 

Et  outre  vous  mandons  par  cefdites  prefences,  que  vousaïca 
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à exhorter  & défendre  de  par  Nous  aux  Evêques,  Abbez,  & 
autres  Collaccurs  ordinaires  dudic  Pais  de  Bretagne,  de  ne  con- 
férer lefdits  Bénéfices  refer vcz  comme  deflus , fpccialcment  de- 
dans les  huit  mois  de  la  refervation  Apoftolique,  & de  n'at- 
tcncer  ne  innover  au  préjudice  de  nofditcs  Ordonnances  Sc  de 
ces  prefentes , en  quelque  maniéré  que  ce  foit  : & à ce  faire 
fouffrir  obcï'r,  contraignez  ou  faites  contraindre  lefdits  Prc- 
4ats  Collatcurs  par  faififlcmcnt  de  leur  temporel  en  nôtre 
main,jufqu’à  ce  qu’ils  aient  obéi,  & autres  voies  fie  manières 
dues  8c  raifonnables  , fie  en  tel  cas  rcquifes.  Donné  à Saine 
Germain  en  Layc  le  dix-huitième  jourd’Avril,  l’an  de  grâce 
mil  cinq  cent  cinquante- trois,  8c  de  nôtre  Régné  le  feptiéme. 
Ainfî  ligne  fur  le  repli  , Par  le  Roi  étant  en  fon  Conjeil  DU 
THIER  , fie  fcellé  de  cire  jaune  fur  double  queue. 

Leéla  , publicata  & regifirata  , auiito  & hoc  requirente  Subfti- 
tuto  Procuratorit  Generalts.  ASlum  in  Parlamento  Nannetrs , die 
quarto,  menfis  Januarii , anno  Domini  millefimo  qutngcntcfimo  quin- 

?uageftmq  tertio.  Ainfî  figné  CHAUDRON , commis  au  Grcf- 
èpar  la  Cour,  8c  enl’abfcncc  du  Greffier  d’icclle. 

«Autres  Lettres  Patentes  du  Roi  confirmatives  dudit  Edit. 

• - ' • ' - - < **  ► * * u • Nr»; 

HENRI  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France.  A tous 
ceux  qui  ccs  prefentes  Lettres  verront  ; Salut  : Par  nos 
Lettres  Patentes  du  14.  de  Juin  1540.  fie  19.  Juillet  1550.  Nous 
fîmes  ample  fie  cxprelTc  déclaration  de  nos  vouloir  8e  inten- 
tion, pour  faire  joüir  fie  ufer  nôtre  Saint  Pere  le  Pape  & le 
Saint  Siégé  Apoftolique,  des  autoritez,  prérogatives , préémi- 
nences, pouvoirs,  puiflances  fie  facilitez  prétendues  par  fa  Sain- 
teté en  nos  Pais  de  Bretagne  fie  Provence,  félon  8e  ainfitjue 
fes  Predccefteurs  Papes  en  avoient  joui  fie  ufé.  C’cft  à fçavoir 
quant  aux.huit  mois  à lui  refervez,  & autres  generales  & fpe- 
ciales  Gonftitutions,  Ordonnances  fie  Règles  de  fa  Chancelle- 
rie, pro  vidons  de  Bénéfices,  regrez  , coadjutorics,  Mandats  de 
providendo , Expeétatives , fie  autres  fcmblables  grâces,  meme* 
ment  préventives,  aliénations  de  penfions  fur  Bénéfices , récep- 
tions fie  obfervations  fur  Monitoires,  Cenfures , Interdits,  fie 
Sentences  émanées  de  la  Gour  de  Rome,  dévolutions  descau- 
fes  fpirituellcs  fie  bcncficialcs , fie  autres  parcicularitcz  à plein 
contenues  fie  fpccifiécs  par  nofdites  Lettres}  kfqucllcs  auroient 
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êcc  lues,  publiées  8c  vérifiées  en  nos  Cours  de  Parlement  de 
Bretagne,  Confeil  8c  Chancellerie  dudit  Païs.  Neanmoins  Iç 
Nonce  de  nôtredit  Saint  Père  le  Pape  refidant  auprès  de  Nous, 
nous  auroit  remontré  de  la  part  de  fa  Sainteté  , qu’il  a voit  été 
averti  qu’en  nôtreditc  Cour  procédant  à la  lc&ufê  8c  publica- 
tion de  nofditcs  Lettres,  avoicnt  été  faits  certains  Regiftres 
fccrets,  coatenans  plufieurs  rcfhi&ions  & modifications  contre 
la  teneur  de  nofdices  Lettres  , dont  par  ce  moïen  nôtreditc 
Cour  de  Parlement  de  Bretagne  ne  vouloir  permettre  l’execu- 
tion, laquelle  auffi  nôtre  Procureur  General  en  icelle  empê- 
choit  de  fon  côte.  Et  par  ce  moïen  lefdics  droits , autoritez, 
pçcrogatives  5c  prééminences  de  nôtredit  Saint  Père  8c  du  Saint 
Siège , étoient  à tous  propos  contcmncz  , impugnez  5 c debatus 
par  ceux  qui  le  vouloicnt  entreprendre,  fans  qu’il  en  eue  été, 
ne  fut  fait  aucune  demonflration  ne  expédition  en  Juftice, 
pour  réparer  les  attentats  , 8c  faire  enfuivre  nos  vouloir  8c  in- 
tention. Surquoi  Nous  confiderant  que  nôtredit  Saint  Père, 
Nous  avoir  libéralement  oékroïé  8c  concédé  la  confirmation  des 
Induits  qu’avoient  nos  PrcdeccfTcurs  Ducs  de  Savoie,  Princes 
de  Piedmont , de  nommer  ôc  prefenter  aux  Bénéfices  Confi- 
fforiaux  defdits  Pâïs , avec  autres  grâces  contenues  efdits  In- 
duits, voulans  non-feulement  obfervcr  à noftrcdit  Saint  Père 
le  réciproque  , mais  davantage  faire  tout  ce  que  Nous  pour- 
rions pour  le  gratifier  8c  complaire , afin  qu’il  connût  par  évi- 
dens  effets  l’affcétion  8c  dévotion  filiale-  que  Nous  lui  portons. 
Ne  lui  aïant  promis  8c  accordé  aucune  chofe , que  ne  voulut 
fions  de  bien  bon  cœur  entretenir  8c  garder  à faditc  Sainteté. 
Avons  derechef  par  nos  Lettres  patenres  du  18.  jour  d’Avril 
dernier  dit , déclaré,  voulu  8c  ordonné,  que  nofditcs  Lettres 
de  Déclaration  dcfdits  14.  Juin  1549.  8c  19.  Juillet  iy  50.  au- 
ront lieu,  8c  fortiront  leur  plein  8c  entier  effet , 8c  feront  en- 
tretenues, gardées  8c  obfervées  félon  leur  propre  forme  8c  te- 
neur , fans  auginc  reftrittion  ni  modification  , nonobftant  les 
contradiétions  8c  cmpcchemcns  de  nôtre  Procureur  General  ; 
auquel  8c  à tous  autres  Nous  avons  impofé  filcncc  , 8c  prohibé 
8c  défendu  à nôtredite  Cour  de  Parlement  de  Bretagne  , 8c  à 
tous  nos  autres  Juges  8c  Officiers,  que  fur  peine  de  nullité  des 
Arrefts,  Jugemens  8c  procedures  qui  feroient  par  eux  faites, 
ils  n’euffent^  à juger,  attenter,  ne  innover,  en  aucuic  manière 
que  ce  fût , contre  U au  préjudice  du  contenu  en  icelles  nos 
. i Mmm  iij 
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deux  Lettres  de  Déclaration  dcfdits  14  Juin  154p.  te  19 . Juil- 
let 155a.  pour  le  regard  dcfdits  droits,  autoritez,  prérogatives, 
prééminences  te  faculrcz  de  nôtredie  Saine  Père,  te  Saint  Siè- 
ge Apoftoliquc  cfditsPaïs  de  Bretagne  te  Provence.  Voulu  te 
ordonne  que  les  Aricfts  te  Jugemens,  que  l’on  pourroit  pré- 
tendre avoir  été  donnez  en  nôrrcditc  Cour  de  Parlement  de 
Bretagne,  ou  par  nos  autres  Juges,  contre  te  au  préjudice  de 
nofdites  Déclarations , fpccialement  en  ce  qui  concerne  la  re- 
fervation  des  huit  mois,  & autres  particularitcz  ddîufdi'tcs,  fuf- 
fent  apportées  pardevers  Nous  en  nôtre  Prive  Confeil  , pour 
iceux  vus  être  ordonne  fur  la  caflation  te  annullation , ainû 
que  de  raifon.  # • 

Et  au  regard  des  Regiftres  fccrctsque  l’on  entendoit  avoir 
etc  faits  en  notre  Cour  de  Parlement , Nous  les  aurions  par 
nofdites  Lettres  caflez  te  annuliez , te  comme  tclsdcclarc  qu’on 
n’y  eût  aucun  égard  pour  le  prefent,  ne  pour  l’avenir,  en 
quelque  manière  que  ce  fut.  Lefquellcs  nofdites  Lettres  au- 
roient  été  lues  , publiées  &:  enregistrées  en  nofdits  Confcil  fic 
Chancellerie  de  Bretagne  , te  à la  dernière  féancc  de  nôtredite 
Cour  dudit  Païs  prcfcntccs  en  icelle,  pour  pareillement  les  fai- 
re publier  , lire  te  cnregiftrer  : laquelle  avant  procéder  à la- 
dite publication  Nous  auroit  envoie  certaines  remontrances, 
que  Nous  avons  bien  te  mûrement  entendues.  Et  voulans 
gratifier  nôtredit  Saint  Père  non  feulement  en  ce  cas,  mais  en 
toutes  chofes  qui  le  concernent  te  fes  droits,  pouvoirs  te  auto- 
ritez: Avons,  fans  avoir  Ÿgard  aux  fufdircs  remontrances,  dit , 
déclaré  te  ordonne , te  de  nôtre  propre  mouvement , certaine 
fciencc,  pleine  puifiancc  te  autorité  Roïalc,  difons,  déclarons 
te  ordonnons  que  nofdites  Patentes  de  Déclaration  dudit  iS. 
jour  d’Avril  dernier,  feront  lûés,  publiées  te  regiftrées  en  nô- 
treditc  Cour  de  Parlement  de  Bretagne , te  par  tout  ailleurs 
où  il  appartiendra , pour  erre  gardées  te  obfervées  félon  leur 
• propre  forme  Se  teneur , fans  aucune  rcftri&ipn  te  modifica- 
tion. . M.  ,V 

Et  pource  que  nôtredite  Cour  de  Parlemert  de  Bretagne 
n’a  accoûtumé  de  feoir  en  ordinaire  qu’au  mois  de  Septembre; 
te  cependant  ladite  publication  de  nofdites  Lettres  demeure- 
roic  furcife.  Nous  avons  ordonne  te  ordonnons,  que  le  plûtôc 
que  faire  fc  pourra  nôtredite  Cour  de  Parlement  de  Bretagne 
s’aflemblera  en  iîôtrc  Ville  de  Nantes  au  nombre  de  dix-huit 
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bu  quinze  pour  le  moins , & fera  & tiendra  nôtre  Parlement 
pour  faire  lire,  publier  fie  regiftrer  nofdites  Lettres  dudit  18. 
Avril  dernier,  fie  tout  ce  qui  fera  requis  pour  l’effet  de  ladite 
publication  fie  ce  qui  en  dépend.  Ce  que  nous  mandons  & crcs- 
expreffement  enjoignons  à nôtreditc  Cour  faire  &c  garder,  ob- 
4 feryer  fie  entretenir  le  contenu  en  nofdites  Lettres,  ainfi  que 
par  icelles  cft  mande,  nonobftanc  lefdites  remontrances  , op- 
pofitions , appellations  ou  cmpêchcmens  que  les  Gens  des  Trois 
Etats  de  nôtredit  Païs  pourront  faire  ; pour  lcfqucllcs  ne  vou- 
lons la  publication  & obfcrvation  d’icelles  être  retarde  es  : Vou- 
lons fie  Nous  plaît  que  ladite  publication , fie  tout  ce  qui  fera 
par  nôtreditc  Cour  fait,  concernant  le  fait  de  ladite  publica- 
tion , circonftances  fie  dépendances , foie  de  tel  effet  fie  vigueur, 
comme  fi  fait  avoit  été  par  nôtreditc  Cour  durant  la  France 
cftdinairc  d’icelle. 

Et  le  tout  des-à-prefent  comme  pour  lors,  & deflors comme 
pour  maintenant,  avons  autorifé  fie  valide,  autorifons  fie  vali- 
dons par  ccs  prefentes  : par  lefqucllcs  Nous  mandons  8e  tres- 
expreflement  enjoignons  aux  Prcfidens  8e  Confeillers  de  nô- 
treditc Cour,  d’eux  aflemblcr  en  nôtre  Ville  de  Nantes  le 
plûrôtquc  faire  fe  pourra,  fie  que  par  nôtre  amc  fie  féal  Con- 
feiller  éc  Prcfident  en  icelle  Maîcre  Julien  de  Bourgneuf  3 Sei- 
gneur de  Cucc,  leur  fera  mandé  fie  ordonné:  Cartel  cft  nô- 
tre plaifir  , nonobftant  quelconques  Edits,  Ordonnances,  rc- 
ftriétions,  manderaens,  défenfes,  Se  Lettres  à ce  contraires.  En 
témoin  de  ce  Nous  avons  faïc  mettre  nôtre  feel  à cefditcsprc- 
fentes.  Donné  à Vi Hiers- Cotterets  , le  vinge-neuficme  jour 
d’O&obrc,  l’an  de  grâce  mil  cinq  cent  cinquante-trois , fit  de 
nôtre  Régné  le  feptiéme.  *Amfi  fgné  fur  le  repli  , Par  le  Roi . 
en  fbn  Confeil , DU  THIER,  fit  fcellé  de  cire  jaune Tur  dou- 
ble queue. 

LtEli,  publient*  & regijirat* , audito  (T  hoc  requi  rente  Subfli - 
tuto  Procurntoris  Gcneralis.  AElum  in  PnrUmento  Nannetis  , die 
tfuartâ  ntenfis  Jxnuxni , anno  Vomini  millefimo  quingentefimo  (juin- 
cjungefimo  tertio.  Ainfi  figné,  CHAUDRON,  commis  au  Gref- 
fe par  la  Cour,  fie  en  l’abfcnce  du  Greffier  d’icelle. 

Page  83.  art.  10.  Il  eft  vrai  que  dans  les  Bénéfices  en  Pa- 
tronage Laïc  le  Roi  n'a  pas  un  pouvoir  fi  abfolu  ; quoique  cou- 
res fortes  de  Patronages  Ecclcfiaftique  fit  Laïc,  foienc  fous  fa 
prote&ion,  fie  que  Saint  Loüis  dans  fon  Ordonnance  ou  Prag- 


* 
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manque  de  l'année  izz?.  l’ait  ainfi  ordonné.  Elle  eft  rappor- 
tée dans  le  Style  du  Parlement  , part.  3.  titr.  3.  où  le  1.  arti- 
cle Ve  Elettionc.  eft  conçû  en  ces  termes  : Statuimm , ut  Eccle- 
Ji.tr um  Regni  nojlri  Prxlati  > Patronlcjue  & Benefciorum  collatorct 
ordinarii  jus  fuum  plenarium  habeant.  Tcxt.  Pragmat.  Sanék.  San- 
ûi  Ludov. 

Surquoi  du  Molin  en  cet  endroit  ajoûtc  cette  Note  margi- 
nale fur  le  mot  Patroniyue.  lntelligit  etiam  de  EcclcfuJUcu  , ^«0- 
rum  curam  pojieriorcs  Regts  malè  objecerunt ,.  fcd  Jlat  in  Patroni» 
Laïc! s :.7Jndc  fi  Pap A corum  juri  exprefiè  derogaret , pofict  ab  exe~ 
cutionc  BulU  appelUri  tanquam  ab  abufut  & vidi  admittù  appellâ— 
tioncm  in  boc  Senatu.  Sic  Carolus  6.  infra,  tit.  37.  Patronos  tnfeno— 
res  fua  conttitutione  munit.  G.  M. 

Neanmoins  le  Roi  conféré  en  Régalé  les  Bénéfices  (impies- 
qui  font  en  Pacronage  Laïc  fur  la  prefentation  que  lui  en  dofc 
vent  adrefter  les  Patrons  Laïques,  & fur  laquelle  le  Roi  eft 
obligé  necefTairement,  de  donner  fa  collation,  comme  feroiù 
LEvcque  Collateur  Ordinaire  hors  le  tems  de  la  Regale,  quand 
les  Patrons  Laïcs  ont  prefenté  dans  les  quatre  mois,  qui  eft  le: 
tems  qui  leur  eft  preferitpar  le  Droit  Canonique , pendant  le- 
quel ils  ne  peuvent  craindre  d’erre  prévenus. 

Mais  s'ils  laiftbient  pafler  ce  tems  de  quatre  mois , ou  qu'au; 
lieu  d’adreftèr  leur  prefentation  au  Roi  lors  de  la  vacance  des- 
Bénéfices,  pendant  l'ouverture  de  la  Regale,  ils  en  faifoient  la. 
prefenration  aux  Grands  Vicaires  des  Chapitres,  le  Siège  Epis- 
copal vacant  > au  mépris  du  droit  de  Régale } alors  le  Roi  pour- 
punir  ces  Patrons  Laïcs  de  leur  ignorante  témérité,  ou  de  ce- 
mépris  digne  de  châtiment,  conférera  ces  fortes  de  Bénéfices- 
.fimples  en  Régale  fans  prefentation. 

L’Arrêt  fui vant  rendu  en  l’Audience  delà  Grand- Chambre- 
le  13.  Mars  1681.  eft  une  preuve  de  cette  propofition  d’autant, 
plus  autenrique  , que  fur  les  Conclufions  de  M.  l’Avocat  Ge- 
ijcraJ’Talon,  il  maintient  & garde  M.  RocbPoligné  pourvu  en. 
Regale  delà  Chapelle  des  Trebillards,  fondée  en  l’Eglife  Pa-. 
roiflîale  de  Sainte  Luce,  Dioeefe  de  Nantes,  au  Patronage  du. 
Curé  fie  des  Procureurs  Fabricicns  de  ladite  Paroifle , quii 
^voient  fait  la  prefentation  de  ladite  Chapelle  vacance  en  Ré- 
gale aux  Grands  Vicairesdu  Chapitre  de  Nances  ,1e  Siégé  va- 
cant, fie  non  au  Roi  pendant  l’ouverture  de  la  Régalé. 

Mais  pour  rendre  la.chofc  plus  certaine , fi c plus  inconteftablc. 
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à l’avenir,  le  Roi  n’a  qu’à  publier  Tes  inrcncions  fur  cet  arti- 
cle par  une  Déclaration  exprefle,  afin  d’en  lever  cous  les  doutes, 
& communiquer  les  lumières  de  fa  pénétration  ordinaire,  pour 
éclairer  ces  ignorans  volontaires,  qui  ne  voudroicnc  pas  ren- 
dre au  Prince  ce  qui  lui  appartient,  te  pour  punir  ceux  qui 
au  mépris  de  ce  droit  Roïal , voudroient  engager  temeraire- 
menc  fes  fujecs  dans  des  çonteftacions  qui  les  confommcnt  en 
frais,  te  qui  par  leur  perte  infaillible  ne  leur  attirent  que  de 
la  confullon  te  du  deshonneur. 

Extrait  des  Regifires  de  Parlement. 

ENTRE  M=  Roch  Poligné , Prêtre,. Do&eur  en  Théologie 
de  la  Faculté  de  Paris, pourvu  en  Régale  de  la  Chapelle  des  Tre- 
bili.irds)  fondée  en  l'Eglife  Parroiflïalc  de  Sainte  Luce  au  D10. 
ccfe  de  Nantes  fur  la  prefentation  faite  à fon  profit  par  le  Curé  de 
ladite  ParroiJJe  de  Sainte  Luce , tant  en  fon  nom  que  comme  Pro- 
cureur de  Guillaume  Peigné  l'un  des  Marguilliers  » ladite  prefentation 
te  ce  qtli  s’en  cR  enfuivi , ratifiée  par  ledit  Curé  & les  nouveaux 
Marguilliers  de  ladite  Parroijfe , acmandcur  aux  fins  de  l’Arreft  du 
2. 1.  Mars  1680.  à ce  que  ladite  Chapelle  fut  déclarée  avoir  vaqué 
en  Regale , O*  en  confequence  lui  fut  adjugée , O*  avec  dépens^  d’une 
parti  te  Mc  François  de  Lijle , aulïi  pourvu  de  ladite  Chapelle  fur 
la  prefentation  des  anciens  Patrons , Marguilliers  de  ladite  Parroife , 
par  les  Grands  Vicaires  du  Chapitre  de  l'Eglife  Cathédrale  de  Nan- 
tes , pendant  la  vacance  du  Siégé  Epifcopai  ^défendeur,  d’autre. 
*4 prés  que  Noiiet  pour  le  demandeur , te  Sachot  pour  le  défendeur , 
ont  été  oüis  pendant  une  Audience  entière,  enfcmble  Talon 
pour  le  Procureur  General , qui  a dit  que  la  caufe  efi  extern  entent 
importante  , parce  quil  s’agit  de  fçavoir  fi  le  Roi  a droit  de  pourvoir, 
en  Regale  aux  Bénéfices  qui  font  en  Patronage  laïc.  Dans  le  fait  la 
Chapelle  contcnticufc , efi  en  la  prefentation  du  Curé  des  Mar - 
gui  Hiers  de  la  Parroijfe  Sainte  Luce , en  la  collation  de  l'Evéjue  de 
JN Antes  \ elle  a vaqué  au  mou  de  Mars  l 679.  la  Regale  étant  pour 
lors  ouverte  dans  le  Viocefe  de  Nantes  ; Papion  Curé  de  Sainte 
Luce  aïanc,  à ce  qu’il  a prétendu,  le  confcntcment  de  Peigné, 
l’un  des  Marguilliers,  a j>refenté  d’abord  au  Grand  Vicaire 
du  Chapitre  de  Nantes  le  S iege  vacant,  Mc  Roch  Poligné 
qui  eft  aujourd’hui  le  demandeur  en  Rcgalc  : les  Grands  Vi- 
çaircs  du  Chapitre  aïant  rcfufé  de  donner  des  proviûons  fur 


tj.  Mm  nf  sr. 
Arreft  qui  juge  le* 
Beacficcs  en  Parrona- 
Pc  laïc  être  fujets  à la 
Rcgalc. 

Vunltti  des  Parties. 
Poligné  pourvu  eu 
Rcgalc. 


De  Lijle  pourvu  par 
les  Grands  Vicaires  dé' 
Ch-ipirrc.le  Siège  RpU- 
copal  vacant. 

m 


Concluiîons  & PUi» 
dcïer  de  Moniteur  l‘Av 
vocac  General  Talon. 


D:iuûion  du  fait.. 


Nouvelle  ouverture 
en  Regale. 


Moïen  de  de  Lijle 
pourvu  fur  la  prefenta- 
tion  par  le  Grand  Vi- 
caire du  Chapitre. 
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la  prcfentacion  du  Curé , le  demandeur  en  Régale  fc  pourvût 
à l'Archcvcquc  de  Tours,  qui  lui  donna  Ton  inftitution  ; mais 
dans  cet  intervalle  un  nommé  Coignct  aïant  été  prefente  par 
les  Marguilliers  auroi.t  obtenu  du  Roi  des  provifions  en  Ré- 
gale fur  leur  nomination.  Papion,  & Poligné  Ton  prefente  aïant 
reconnu  que  la  nomination  de  l'Archevêque  de  Tours  étoit 
inutile  à caufe  de  la  vacance  en  Rcgale,  le  10.  Juin , prefenta 
de  nouveau  au  Roi  Poligné  j mais  parce  que  le  Roi  avoir  donné 
des  provifions  à Coignct , il  a rcfufé  d’abord  d'en  accorder  à 
Poligné;  mais  dans  cct intervalle  Coigmt  étant  décédé  le  zi. Juil- 
let , Poligné  obtint  du  Roi  fes  provifions  en  Rcgale  i d’autre  part  les 
Marguilliers  qui  avoient  adrefie  au  Roi  leur  première  nomi- 
nation, changèrent  de  conduite  & prcfcnccrcnt  de  Lille  au  Grand 
Vicaire  de  Nantes  , de  làfle  foûtient  que  les  Bénéfices  qui  font  en 
Patronage  laïque  ne  font  point  Jujcts  à la  Rcgale , que  ce  font  des 
collations  neccflaircs,  & que  fi  les  prelcntations  des  Patrons 
laïques  peuvent  être  pottees  au  Roi , il  n’y  a pas  aufii  d incon- 
vénient qu’elles  puifient  être  portées  aux  Grands  Vicaires  qui 
exercent  la  Junldidion  Epifcopalc  pendant  Ja  vacance' du  Sié- 
gé , ainfi  qu’il  a été  jugé  par  divers  Arrefts  ; que  Poligné  n’a 
été  prefente  que  par  le  Curé  fcul  qui  a fuppofé  contre  la  vé- 
rité, qu’il  avoir  le  confcntcmcnt  de  Peigné,  & cependant  par 
pluficurs  ades  autentiques , Peigné  a defavoüc  avoir  jamais 
donné  le  pouvoir  au  Cure*  il  ajoute  enfin  que  la  provifion  en 
Regale  obtenue  par  Poligné,  ne  s’accorde  point  à fa  prcfcntar 
tion,  ou  qu’il  s’eft  fait  nommer  au  Bénéfice  d’un  homme  vi- 
vant. Le  Roi  ne  donne  pas  le  Bénéfice  à Poligné  comme  va- 
cant par  la  mort  de  Georget , qui  étoit  l’ancien  titulaire;  les 
provifions  en  Rcgale  portent  que  le  Bénéfice  que  le  Roi  con- 
fère, cfl:  vacant  par  la  mort  de  Coignct,  & cependant  quand 
Poligné  a été  prcïèntc  au  Roi,  Coignct  étoit  encore  vivant. 
Moïen  de  Poligné  tout  cela  l'on  répond  que  pendant  la  vacance  du  Sicge  Epi f copal 
le  Roi  fuccedc  (t  tons  les  droits  de  l Evêque , en  ce  qui  concerne  la 
collation  des  Bénéfices,  &C  que  meme  en  certaines  occafions  il  exer- 
ce fes  droits  plus  avantageufement  que  l' Evoque , parce  qu'il  ne  fl  fu- 
jet  ni  a /’ expectative  des  Graduez ni  aux  droits  de  prévention  CT*  de 
dévolution , Pon  prétend  meme  qu’4  l’égard  des  Bénéfices  qui 
font  en  Patronage  Ecclcfiaftiquc,  le  Roi  y peut  pourvoir  de 
plein  droit  fans  attendre  la  nomination  des  Patrons.  .Quelques- 
uns  ont  aufii  foûtenu  que  le  Roi  avoir  le  meme  pouvoir  à l’c- 
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gard  des  Patrons  laïques  } mau  comme  les  Patronages  laïques  ne 
font  point  des  concevions  gracieufes  de  l' Evêque , ils  viennent  prefque 
tous  de  la  fondation , le  Roi  trouve  bon  d'attendre  la  prefentation  des 
Patrons  laïques  , & d'en  ufer  en  cela  comme  les  Evêques  ; ainfi  quand 
les  Patrons  ne  fe  peuvent  accorder  , le  Roi  peut  choifr  entre  ceux 
qui  font  nommez^  comme  pourrait  faire  l'Evêque  i fi  le  Patron  ne  pre- 
fente  point  dans  les  Quatre  mois , le  Roi  pourvoit  de  plein  droit.  Ainfi 
Poligné  étant  pourvu  par  le  Roi  fur  la  prefentation  d'un  des  Patrons, 
quand  même  les  autres  J croient  iPun  fentiment  contraire , la  provifion 
efl  bonne  légitimé  > Sc  ce  qui  Ieve  toutes  fortes  de  difficul-  • 

tcz,  c*éft  que  de  Lijlc  prétend  être  le  pourvu  & le  nommé  par  le 
décès  de  Cotgnet,  & Coignet  et  oit  pourvu  en  Regale  , d'ou  l'on  peut  Seconde  vacance  en 
conclure  qne  fi  la  provifion  obtenue  par  Coignet  en  Regale  éroit  va - RcSalc* 
table , de  Life  qui  lui  veut  fucceder  a du  fe  faire  pourvoir  de  la  même 
maniéré  , & fi  elle  étoic  nulle,  il  ne  peut  pas  être  fon  fucceflTeur, 


par  toutes  ces  considérations  ils  elhmcnt  qt*  il  y a heu  de  déclarer  le  , Sommaire  des  Con- 
' r • J / « / r r v J-  i / Tl  • j clufions  de  Moniteur 

Benepce  avoir  vaque  en  Regale,  ce  fnjant  l adjuger  a la  Partie  de  l'Avocat  General  Ta- 


Me  Claude  Noiiet.  LA  C O U R a déclaré  ér  déclaré  le  Bénéfice 
avoir  vaqué  en  Regale  , & comme  tel  L'adjuge  à la  Partie  de  Noiiet , 
condamne  la  Partie  de  Sachot  aux  dépens.  Fait  en  Parle- 
ment le  treize  Mars  mil  fix  cent  quatre-vingt-un.  Ainfi, 
Signe,  JACQUES. 

Page  84 .art.  ai.  Si  nous  continuons  d'expliquer  nôtre  défi- 
nition de  la  Régale,  qui  ne  s'entend  que  de?  Bénéfices  qui  va- 
quent pendant  la  vacance  du  £iegc  Epif copal , ou  qui  fe  trouvent  va- 
cant lors  d'icelle.  Sede  épijcopali  vacante  vacua  fiunt,  a ut  va- 

tua  permanferunt  $ nous  nous  trouvons  en  même  tems  obligez 
de  remarquer  trois  fortes  de  vacances  j l’une  de  droit  & de  fait 
tout  enfcmblc,  l'autre  de  droit  finalement , & la  demiere  de 
fait  feulement,  & cette  dernière  vacance  n’cft  autre  chofeque 
lotfqu’un  pourvû  en  Regaîe  ne  prend  point  poflefiion  â&uclle 
&r  perfonncllc  du  Bénéfice  en  vertu  de  fes  provifions  dans  id 
ccms  qui  lui  cft  prcfcric. 

Ccll  ce  que  confirme  la  Glofc  de  la  Pragmatique  San&ion 
de  Charles  V 1 1.  au  titre  Ve  pari  fieu  pojfejforibus , fur  le  mot  Co - 
loratum.  en  l'étoile  11.  Hujufmodi  tamen  poffeffori  incolorato , eus 
fuperventt  titulus  colorants , non  requintur  alla  pojjefio  virtute  tituli 
colorati , nif  titulus  fuperveniens  ejjet  coüatio  Regalia  : oporteret  enim 
in  <vim  cjujdem  novam  capere  ikneficii  pofefjioncm , ut  ferunt  Rega - 
tijlet.. 
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Les  termes  de  l'Ordonnance  de  Philippe  de  Valois  de  l’an 
°lu0  nous  avoas  rapporte  ci  - deflus  en  l’art.  6.  déco 
Chapitre,  font  trop  précis  pour  n'en  pas  rapporter  l’abrege, 
de  peur  de  trop  longue  répétition.  Nos  Devanciers  Rots  de  France'y 
pour  caufe  de  Rcgale  CT*  de  la  Nobleffe  de  la  Couronne  de  France,  ont 
Accoutumé  & ont  été  en  pojjefiion  & fai  fine  de  donner  les  Prebendes, 
D/çnite^  (ST  Bénéfices , quand  ils  ont  été  trouve en  te  ms  de  Regale 
vacans  de  droit  & de  fait  j ou  de  droit  tant  feulement , ou  trouve 
non  occupez vues  CT1  vacans  de  fait  tant  feulement.  Ordonn.  do 
Philip,  de  Valois.  • 

C’cft  ce  que  nous  voïons  encore  confirme  dans  le  Stile  du 
Parlement  part,  3.  tit.  31.  art.  1.  De  Regahis.  par  la  meme  Or- 
donnance qui  y cft  rapportée  ; 6c.  par  la  note  de  Jean  le  Cocq 
en  la  y.  partie  du  meme  Stile.  queft.  168.  en  ces  termes.  Item 
nota  , quod  anno  Vomin  1334.  per  Regem  Philippum  O*  ejus  Con- 
filium  fuit  ordinatum  O*  compertum , Reges  Francis  ufos  fuiffe  Re- 
ealia  juris  O'  fa6li  fimul , aut  ]urts  tantum , aut  fa£ii  tantum.  Joann. 
GalH. 

Pag.  8 y.  art.  n.  Pour  l’explication  des  mots  de  nôtre  défi-' 
nition  des  Bénéfices  qui  vaquent  pendant  la  vacance  du  Siégé  Bpif 
copal , il  faut  remarquer  que  quoi  que  dans  l’Ordonnance  Dum 
Epifcopits.  il  ne  foit  marque  qu'un  leul  genre  de  vacance , qui 
«ft  le  cas  de  la  mort , comme  le  plus  commun  & ordinaire  i 
il  faut  ncanmoin?  avoüer  qu’il  y en  a encore  d’autres,  qui  font 
la  mort  cjvilc  &:  interprétative-,  les  crimes  qui  méritent  la  dc- 
pofition  de  l’Evêque  , 6c  quelque  entreprife  qu’il  auroit  for- 
mée contre FEtat  6c  contre  le  Prince,  ou  s’il  s’écoit  éloigne  de 
fon  fervicc  pour  caufe  de  trahifon  6c  félonie,  tout  cela  don- 
nerait ouverture  à une  condamnation  de  mort  civile  contre 
lui-;  comme  une  demiflion  pure  & fimple  de  fon  Evcchc  faite 
entre  les  mains  du  Roi  par  l’Evêque,  6c  acceptée  par  Sa  Ma- 
jefte  , Tranflation  d’un  Evêché  à un  autre  ; promotion  de  l’E- 
vêque au  Cardinalat,  donnerait  ouvcrtuic  à la  vacance  inter- 
prétative de  la  Prelaturc. 

Neanmoins  pour  ce  qui  regarde  ce  que  nous  avons  dit  ci- 
devant,  que  le  pourvu  en  Régalé  cft  fujet  à prendre  poflcG. 
fion  aétuelle  & pcrfonnelle  du  Bénéfice  dans  le  tems  prefix , 
fous  peine  de  donner  ouverture  à une  vacance  de  fait,  quel- 
ques-uns ont  doute  de  cette  maxime,  6c  s'appuient  dans  leur 
doute  fut  la  note  de  du  Molin , qu’il  fait  au  même  endroit  6c 
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en  la  mcmc  Qucftion  168.  de  joannes  Galli,  parc.y.  du  ftilcdu 
Parlement,  fur  le  mot  Philippin,  en  ces  termes.  Sed  hodie  qui- 
dam incipiunt  negligere  vacationem  fafli  tantum , contra  eum  , eu* 
jus  confiât,  primo  de  vero  titulo , fecundo  de  diligentid  quod  per  cum 
non  fictif , fed  ante  Regaliam  apertam  potiit  recipi  & invefiiri  de 
fafto  : quod  Capitulum  denegavit  $ quadam  Arrefia  feruntur  > & 
hoc  cequum. 

Page  8tf.  art.  23.  Il  faut  excepter  de  cette  vacance  en  Rega- 
le  les  Bénéfices  qui  fc  trouvent  poftedez  paisiblement  depuis 
trois  ans,  & donc  les  pourvus  joüifTent  avant  fon  ouverture , en 
yertu  d'un  titre  colore,  qui  n’cft  autre  chofc  ( fuivant  la  Glofo 
de  la  Pragmatique- S anàion au  titre  Ve  pacificis  pojjeoribus  , fur 
le  mot  coloratum.  ) qu’un  titre  émané  de  celui  qui  a puiftancc 
■de le  donner  & conférer.  Voici  comme  elle  s’en  explique  : Dicitur 
tune  tttulus  colorât  us , ex  quo  confirmants  efi  per  habentem  potefia- 
tem , dummodo  faSla  fuerit  clc&io  ab  habentibus  potefiatem , hcet 
forte  fuerit  invalida , ut  voluit  Ho  fit  en  fi  in'  fumm.  tit.  De  concelf! 
Prxbcndæ.  §.  ir.  pofi  princip.  Et  ideo  duo  hic  requiruntur , quod  ha - 
beat  titulum  coloratum  à principio  » & quod  ille  pojîederit  tricnnio  < 
unde  prxftriptio  triennalis  incipiet  currere  ab  illo  temporg , quo  bar 
huit  coloratum.  Gloflf.  Pragmat.  in  addic.  Prob. 

C’cft  ce  que  nous  trouvons  confirme  par  l’art.  27.  de  l’Edit 
du  Roi  Henri  IV.  do  l’anncc  \6o6,  en  ces  termes.  Ordonnons 
que  les  Titulaires  qui  auront  été  pourvus  canoniquement , CÎT*  joui  pai- 
Jiblemcnt  trou  ans  entiers  CP  confecutifs  defdits  Bénéfices , ne  pourront 
<tre  inquiète^  fous  prétexté  de  provifions  en  Regale  j que -Nous  décla- 
rons en  ce  cas  de  nul  effet  & valeur. 

En  cela  cft  encore  plus  admirable  la  modération  de  ce  grand 
Roi , qui  veut  bien  laifler  pteftritc  fi  Régale  par  la  paifible  pof 
jfdfion  de  trois  années , pour  aflèuter  le  repos  de  Ces  Sujets , 
quoi  que.ee  droit  foie  perpccucl  dans  fon  execution,  comme 
tous  les  droits  Domaniaux  ôc  de  la  Couronne  , qui  font  im- 
prcfcriptiblcs.  C’eft  ce  qui  a fait  prononcer  ccr  ancien  prover- 
be par  Monfieur  Loifcl  en  fes  lnftitutions  Goûtumieres  : Qui 
a plumé  l* oïe  du  Roi , cent  ans  après  en  rend  la  plume.  Mais  ce  droit, 
tout  imprcfcriptiblc  qu’il  cft:  en  foi-même,  n’avoic  pas  laifte  par 
la  bonté  des  Rois,  de  recevoir  des  bornes  avant  le  Régné  du  Roi 
Henri  le  Grand,  & dés  le  tcmS  de  Loiiis  XII.  qui  fem- 
blc  n’avoir  mieux  aquis  l’amour  de  fon  Peuple  , donc  il  fut 
fïirnommc  le  Pcrc,  qu’en  voulant  donner  des  bornes  à fa  Rc*. 
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gale,  fie  en  réduire  fie  limiter  l’cxecutiou  de  trente  années  com- 
me toute  autre  aéhon  purement  pcrfonnellc.  C’eft  en  l’article  n. 
de  Ton  Ordonnance  donc  voici  les  termes  ; Ordonnons  qu'es  col- 
lations en  Regale  y qui  pur  Nous  d’orénuvunt  feront  fuites , féru  dé- 
claré le  tems  ficelle  ; & fi  auparavant  trente  ans  f ouverture  avoit 
été , que  l'on  ne  dépêche  lefditcs  collations  j O*  fi  par  inadvertance 
ou  autrement  lefditcs  collations  étoient  dépêchées , que  les  Juges  n*  aient 
aucun  égard  à icelles , lefiuclles  audit  cm  Nous  avons  déclaré  O*  dé- 
clarons dés  à prefent  nulles  & de  nul  effet  & valeur. 

Page  8 7 art.  *,4.  Mais  l’ouverture,  la  durée  & la  clôture  du  droit 
de  Regale  font  encore  admirablement  expliquées  dans  l’Or- 
donnance Dum  Epifcopus , tirée  de  la  Chambre  des  Comptes,  & 
ci-deffus  rapportée  dans  l’arc,  j.  de  ce  Chapitre  ; fi e dont  nous 
ne  pouvons  nous  difpenfer  de  reprendre  les  articles,  tant  pour 
àppuïer  les  termes  de  nôtre  définition , qui  regarde  les  Bénéfi- 
ces qui  vaquent  pendant  la  vacance  du  Siégé  Epi  f copal , ou  qui  font 
trouve ^ vacans  lors  d'icelle.  Quœ  Scde  Epijcopali  vacante  vacua  fiant y 
mit  vacua  permaLnferunt  , que  pour  donner  l’éclairciffcmcnt  ne- 
ceffaire  à cett^ Ordonnance , qui  cftfi  formelle  pour  les  avan- 
tages du  droit  de  Rcgale,  quoi  qu’elle  foit  fans  date,  5 e que 
ce  defaut  ne  la  rende  pas  moins  recommandable  fie  authorilée 
dans  le  public. 

Encore  que  les  premiers  mots  de  cette  Ordonnance  femblent 
ne  parler  que  delà  vacance  par  mort  j ce  genre  de  vacance  n’y  eft 
pourtant  mis  que  comme  un  exemple,  fi e comme  le  plus  commun 
fie  le  plus  ordinaire,  fans  aucune  cxdufion  des  autres  maniérés 
de  vacance  que  nous  avons  rapportées  ci-dcffus;  fie  fans  ref- 
triébion  à certains  lieux,  comme  nous  l’avons  ci-devant  prouvé 
fort  au  long.  Dum  Epifcopus  alicujus  Epifcopatüs , ubi  Dominas  Rex 
habet  Regaliam  ab  humants  decedit , immédiate  per  obitum  feu  mor - 
tem  ipftus , Regalia  in  difto  Epifcopatu  ejl  aperta. 

U aïs  l'effet  de  la  Regale  ne  fc  fait  point  mieux  connoître  que 
par  l’exercice  que  le  Roi  en  reçoit,  fie  par  l’ufage  qu’il  en  fait,  en 
fuccedant  aux  droits  de  l’Evéque  en  qualité  de  légitime  adrni- 
niftratcur  pour  le  temporel  de  l’Evêché  vacant.  Ce  qui  eft 
marqué  par  les  paroles  fuivantes.  Et  fuccedit  Rex  loco  boni  & le * 
gitimi  admtnijlratoris  in  omni  temporalitate  diSH  Epifcopatüs. 

Cette  fuccefiîon  Roïalc  aux  droits  de  l’Evcquc  pour  le  tem- 
porçl  pendant  la  vacance  du  Siège  Epifcopal,  eft  un  des  plus 
beaux  avantages  du 'droit  delà  Rcgale,  qui  a fôn  principal 
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effet  dans  la  collation  des  Bénéfices  fimples  & non  Cures  pen- 
dant Couverture  d’icelle  j comme  nous  le  témoigne  la  fuite  de 
nôtre  Ordonnance.  Confertque  Bénéficia  non  Carat*  & hoc  durante 
tempore  ipfius  Regali#. 

Voilà  pour  l’ouverture , Sc  les  plus  nobles  effets  de  ce  droit 
Roïal.  Sa  durée  y efl  aufli  marquée  dans  la  fuite,  &:  s’étend 
jufqu’à  ce  que  le  futur  fucceffcur  ait  prêté  le  ferment  do  fide- 
lité entre  les  mains  du  Roi.  Qu#  quidem  Régal  i*  dicitur  vigere 

habere  l ocum  in  diBo  Epifcopatu  , donec  (S*  quoufque  futurus  fuc - 
cejfor  'Epifcopus , légitimé  intrans  fuum  debitum  fidclitatû  juramentum 
Domino  nojlro  Régi  ( prout  tenetur)  feccrit. 

Surquoi  nous  ne  pouvons  nous  empêcher  de  remarquer  ces 
termes  de  légitimé  intrans , & leur  fuite,  qui  nous  font  connoîr 
tre  qu’il  faut  que  l’Evcquc  ait  levé  les  Bulles  Apofioliques  do 
fa  confirmation  en  l’Evêchc,  pour  être  die,  légitimé  intrans.  De 
plus,  il  faut  encore  que  l’Evcque  après  avoir  obtenu  fes  Bulles, 
faffeen  perfonne  le  ferment  de  fidelité  qu’il  doit  au  Roi,  com- 
me la  foi  & hommage,  qui  fe  fait  dans  les  fiefs  aux  Sei- 
gneurs féodaux. 

Il  n’cft  pas  befoin  de  répéter  ici  que  ces  termes  de  l’Or- 
donnance qui  marquent  l’ouverture  de  la  Régalé  dans  les  Egli- 
fes , où  le  Seigneur  Roi  en  a le  droit , ne  font  rapportez  que  par 
forme  d’exemple,  & non  point  pour  en  admettre  la  reftri&ion 
à certaines  Eglifes  ; puifque  l’on  ne  doute  point  que  les  Evê- 
ques ne  doivent  tous  indifféremment  le  ferment  de  fidelité  au 
Roij  comme  Charles  VII.  l’a  déclaré  ouvertement  dans  les 
Lettres  qu’il  en  écrivit  au  Pape  Eugène  IV.  ci-deffus  rappor- 
tées dans  l’art.  1 1 . de  ce  prefent  Chapitre. 

F âge  88.  art.  25.  La  clôture  de  la  Régale  fc  fait  par  plufieurs, 
moïens  &:  entre  autres,  il  faut  que  les  Lettres  tcftimonialcs  de  prê- 
tation  du  ferment  de  fidelité,  foient  levées,  prefentées  & enregif- 
trees  en  la  Chambre  des  Comptes,  & au  premier  Bureau  d’icelle, 
comme  le  déclare  l’article  fuivant  de  cette  Ordonnance,  Quod - 
que  Litterx  Régi#  attenantes  diBum  juramentum  fie  fùijje  faBum , 
prœfentat# , regijlrat#  & expedit#  fucrint  in  Caméra  Computorum. 

Mais  ce  que  l’Evcquc  doit  faire  au  fécond  Bureau,  qui  eft 
celui  des  Auditeurs  de  la  Chambre,  n’eft  pas  mqin's  necef- 
faire  pour  fermer  la  Régale,  & -pour  obtenir  la  main -le- 
vée des  fruits  mis  en  la  main  du  Roi  par  fes  Officiers  dés  le 
moment  du  dcçcsdc  l’Evcquç  &:  après. l’ouverture  d’iccllc.  C’efi: 
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cette  conduite  \ qu’il  faut  garder  pour  ccttc  clôture  de  Ta  RcJ. 
gale,  qui  eft  marquée  dans  la  fuite  de  la  même  Ordonnance: 
Et  quoi  receptor , jeu  commifîus  ad  receptam  ipfius  Regahe  recepcrit 
tnandatum  à difta  Caméra  emanatum  , per  quoi  mandetur , ut  levet 
martum  Reçu  , (T  permittat  dt6lum  Epifcopum  uti  CST  gaudcrc , ponendo 
ipjam  temporAitatem  ad  plenam  délibérant  uni. 

Mais  l’execution  de  ces  ordres  eft  fi  abfolument  neceftaire, 
fie  il  leur  faut  fi  pleinement  donner  leur  entière  perfeétion, 
tant  au  premier  Bureau  des  Maîtres  des  Comptes  pour  l'cn- 
regiftrcment  des  Lettres  de  preftation  du  ferment,  de  fidélité, 
qu’au  fécond  Bureau  des  Auditeurs  pour  obtenir  la  main-levée 
des  fruits,  que  le  premier  eft  inutile  fans  l’autre,  fie  que  le 
dernier  eft  même  plus  ncccftàire  que  celui  des  Maîtres  des 
Comptes i parce  qu’il  donne  la  main- levée  des  fruits,  fi e que 
ù lignification  fur  les  lieux  au  Receveur  du  Domaine  fie  Occo*. 
nome  met  le  dernier  complément  à la  clôture  de  la  Régale. 

L’on  voit  bien  clairement  la  ncceftitc  de  l’expedition  do 
ees  deux  aétes  confirmée  par  l’Arrcft  de  la  Grand’-Chambre,. 
pour  un  Canonidat  de  l’Eglife  de  Saint  Brieu , au  profit  de 
M«  Pierre- Jean  le  Chappellier,  Doétcurde  Sorbonne,  Grand 
Vicaire  de  Saint  Brieu,  Abbé  de  Boqucn  , pourvu  fi c deman*. 
deur  en  Régalé,  pourraifon  du  pofleftoire  de  la  Scholaftique 
fi e Canonicat  de  la  même  Eglife,  contre  Mc  Hiacinthe  Cal- 
loët,  pourvu  dudit  Canonicat  en  vertu  d’un  Brevet  de  ferment 
de  fidelité,  défendeur,  fi e M«  Fulgcnce  de  la  Tour,  Prêtre, 
Chanoine  de  l’Eglifc  Collegiale  de  Saint  Brieu,  Gradué  de 
l’Univcrfitc  do  Paris,  8e  pourvû  en  Cour  de  Rome  de  ladite 
Scholaftique  intervenant.  Cet  Arrcft  rendu  le  Z4.  Janvier  1679. 
eft  d’autaut  plus  confidcrable  , qu’il  eft  pour  une  Eglife  du  Du- 
ché de  Bretagne,  où  l’on  pretendoit  que  l’execution  de  ces  f&- 
lennitez  de  l’enregiftrement  du  ferment  de  fidelité , fie  de  l’oi> 
tention  du  Mandement  de  main -levée  des  fruits  fe  devoit  fai- 
•rc.en.la  Chambre  des  Comptes  de  Nantes. 


Extrait  des  Rcgijitcs  de  Parlement. 

ENTRE  Mcffire  Pierre  Jean  le  Chapcllier  , Prêtre  du 
Diocefc  de  Rennes,  Doétcurde  la  Maifon  8e  Société  de 
Sorbonne,  pourvu  parle  Roi  en  Régalé  du  Canonicat  fie  Pré- 
bende en  i’Eglife  Cathédrale  de  Saint  Brieux,  vacante  par  le 
^ ■»'  f decés 
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décès  de  Meffire  Jean  le  Roffignol , dernier  poffcffcur  dudit  Ca- 
nonicat,  cnfcmble  de  la  Dignité  de  Scholaftique,  vacante  en 
ladite  EgliTc  par  le  décès  de  M=  Jean  Villefel,  poflefleur  de 
ladite  Dignité,  demandeur  en  Régale  fuivant  fa  Rcquefte,  ten- 
dante à ce  qu’attendu  que  l’attache  du  Mandement  de  la 
Chambre  des  Comptes  fur  l’Arreft  d’enregiftrement  du  ferment 
de  fidelité  du  Sieur  Evêque  de  Saint  Brieux  , n’auroit  point 
été  expédiée  fur  l’Arreft  d’enregiffrement  dudit  ferment  de  fi- 
delité, lorfquc  lefdites  Prcbende  & Dignité  ont  vaqué , & que 
ledit  Arrcft  n’auroit  point  écè  lignifié  aux  Officiers  des  lieux, - 
ladite  Prcbende  & ladite  Dignité  de  Scholaftique  fuflenc  décla- 
rées avoir  vaque  en  Régale,  & en  confequencc  lui  fuflenc  aju- 
gées  avec  dépens  , d’une  part  : Et  M2  Hyacinthe  Calloct, 
Clerc  Tonfuré  du  Diocefe  de  Trcguier,  donataire  du  ferment 
de  fidelité  dudit  Sieur  Evêque  de  Saint  Brieux,  & en  cette  qua- 
lité pourvû  par  le  Sieur  Archevêque  de  Tours  fur  le  refus  du- 
di^ Sieur  Evêque  de  ladite  Prcbende,  vacante  par  la  mort  du- 
dit Mc  Jaan  le  Rolfignol  , défendeur  d’autre  : Et  entre  le- 
dit Calloét,  demandeur  en  Rcqucffe  du  19.  Février  1678.  à co 
qu’en  déboutant  ledit  le  Chapcllicr  de  fa  demande  en  Régale, 
il  plût  à . la  Cour  le  maintenir  en  la  poffeffion  & joüiflance  du 
Bénéfice  en  queftioo  ;■&  en  confequencc  attendu  que  c’cft  le 
Sieur  défendeur  ci-aprés  nommé,  qui  a donne  lieu  à toute  la 
eonceftation,  il  fera  folidairement  condamné  avec  ledit  le  Cha- 
pcllicr à rapporter  les  fruits  dudit  Canonicar^&  aux  dépens, 
d’une  part  : & M!  Hardoüin  de  la  Hoguetcc  Evêque  de  Saint* 
Brieux , défendeur  d’autre  : & entre  Mc  Fulgeuce  de  la 
Tour,  Prêtre,  pourvu  de  la  Scholaftique  de  l’Eglifc  Cathedra-' 
le  de  Saint  Brieux  en  la  Province  de  Bretagne  , demandeur  co 
Rcqucffe  du  15.  Janvier  1678.  à ce  qu’il  plût  à la  Cour  le  re- 
cevoir partie  intervenante  en  ladite  Inftancc  de  Regale  & do 
pleine  maintenue  pour  ledit  Bénéfice,  faifant  droit  fur  fon  in- 
tervention, fans  avoir  égard  à l’oppofition  dudit  le  ChapclIicE 
ôc  prétention  dudit  Calloct , maintenir  & garder  ledit  de  la 
Tour  en  la  poffeffion  & joliiffance  du  Bénéfice  contentieux, 
avec  reffitution  de  fruits  du  jour  de  la  mort , attendu  l’ufage 
de  Bretagne,  avec  dépens  , d’une  part  ; & lefdits  le  Chapellicr 
Calloét  , défendeurs  d’autre  ; fans  que  les  qualitez  puiffent 
préjudicier  : apres  qucNoüct  pour  le  Chapellicr  & le  Sieur  Eve» 
<juedc  Saint  Brieux  , & Flachicr  pour  lefdits  Calloct  & de  Ia^ 
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Tour,  ont  ccé  oüis  pendant  deux  Audiences  , ensemble  Talon 
pour  le  Procureur  General  du  Roi.  LA  COUR  a déclaré  Cr 
decUre  les  Bénéfices , dont  efi  que/lion , avoir  vaqué  en  Régalé,  O* 
comme  tels  les  a a ugé  à la  partie  de  Notiet  > & aéfcc  à la  partib 
de  Fiachier  de  ce  qu’elle  fe  defifte  de  fa  Requefte  , dépens 
compenfcz.  Fait  en  Parlement  le  vinguquacriéme  Janvier  mil 
fix  cent  foixantc  dix-neuf.  Collationne.  Signé  JACQUES  , 
avec  paraphe. 

Le  premier  Février  1679.  lignifie  & baillé  copio  à Maîtres 
Roy,  Goujon  & Chcvrcl  le  jeune,  Procureurs  , aux  domiciles 
defditsRoy  & Goujon,  parlant  à leurs  Clercs.  Signé  SAUVA- 
GE , avec  paraphe. 

Il  eft  à remarquer  que  ledit  Sieur  le  Chapellier  pour  lors 
Doéteur  de  la  Maifon  & Société  de  Sorbonne,  Grand  Vicaire 
de  Saint  Brieux , Abbc  de  Boquen  , Chanoine  de  Rennes , 
Chapelain  de  Saint  Malo  de  Bignon  , & maintenu  en  la  pof- 
fcflîon  & joiiifTancc  defdits  Dignité  do»  Scholaftique , Canqpi- 
cat  & Prcbende  vacans  en  Rcgale  en  l’Eglife  de  Saint  Brieux 
par  vertu  dudit  Arrcft,  a été  depuis  par  accroiflcmcnt  d'hon- 
, neurs  comme  de  mérités , nommé  &c  établi  par  Meilleurs  les 
Do&eurs  de  Sorbonne  y demeurans.  Grand  Maître  du  Col- 
lege des  quatre  Nations,  y fondé , incorporé  àl’Univerfité  do 
Paris,  par  feu  l’Eminencilfime  Cardinal  Mazarini,  & recon- 
nu comme  de  fondation  Roïalc  par  fa  Majeftc , aux  termes  des 
Lettres  Patentes  fur  la  fondation  do  ce  College  que  nous  rap- 
porterons ci-aprés. 

Mais  nous  voïons  que  la  Cour  du  Parlement  de  Paris  par 
fon  Arrcft  du  18.  Avril  162,4.  a levé  toutes  les  difficulrcz  que 
l*on  faifoic  pour  l’enregiftrement  des  Lettres  de  preftation 
du  ferment  de  fidelité , & de  l’a&c  de  main-levée  des  fruits 
dans  les  Rcgiftres  des  Chambres  des  Comptes  Provinciales  ; 
& ordonne  que  l’enregiftrement  de  ces  deux  A&es.pour  la  clô- 
ture de  Régale,  fe  feroit  dans  les  Regiftres  de  la  Chambre 
des  Comptes  de  Paris  feulement,  & privativement  à toutes  les 
autres  Chambres  des  Comptes  du’Roïaume.  Nous  en  voïons 
la  remarque  fuivante  dans  le  tome  2.  des  Mémoires  du  Clergé 
de  la  nouvelle  édition  tic.  Ve  la  Regale  & Serment  de  fidelité 
des  Evcques.  art.  33. 
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J?^V*qa*  d°1'vcnt1  fairc  cnrcg^rer  leur  Serment  de 
hdclicc  en  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris. 

Extmt  du  Journal  des  Audiences  du  Parlement  de  Paris 
imprime  en  165$.  livre  1.  art.  2f. 

ltfA4'ia/té  ju8é  P°"r  un{f  Chanoinie 
Prcbende  de  Saint  Paul  de  Leon  en  Bretagne  que  l’ou 

SddMmM*** !*  ^«Wûioott,  jüfqu’à  cc  quefe  Servent  de 
fidélité  prête  au  Roi  par  le  nouvel  Evêque,  ait  été  prefenté 

? regiftre  en  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris , i laquelle 

5£r  Lett.reS  PJ“';nteS  d“  Roi  Henri  ,I1-  »PP«ient  par  pri- 
g particulier  de  les  recevoir  & enregiftrer,  6c  d’en  expe. 

dier  les  Arrefts  de  main-levée.  Car  le  nouvel  Evêque  avoic 

preftnte  fon  Serment  de  fidelité  en  la  Chambre  des  Compte. 

PArmfi  deCn  ?gnc>  l'y  âvoit  fait  enreg'ftrer , & expédier 
lArreft  de  main-levcc;  & neanmoins  la  Prebende  qui  avoic 

vaque  des  I année  1613.  lut  jugée  avoit  toujours  Vaqué  «n  Re 
gale,  & ajugéeau  Regaliftc.  H n i\e- 

C'étoit  en  la  caufe  de  M<  Denis  Choüet,  Dodeur  en  Théo, 
logie,  pourvu  par  le  Roi  en  Regale  de  la  Chanoinie  dont 
croît  queftion , qui  y fut  maintenu  & gardé  avec  reftirution  de 
fruits,  contre  un  pourvu  par  mort,  par  Monfieur  l’Evcque  de 
Leon,  êr  .un  nommé  Chrétien  Hennic,  pourvu  par  refi- 

fuxC°onn:rrC0Ur,de^0,Tr-  L’Arrcfl  donné  conformément 
aux  Conclufions  de  M.  l’Avocat  General  Talon , qui  avoir 

conclu  pour  la  Regale à ce  qu  il  fût  enjoint  à tous  les  Evê- 
ques qm  ferment  ci.aprés  nommez  par  le  Roi  aux  Evêchez  en 
b»  Province  de  Bretagne,  défaire  verifier&  regiftrer  leur  Ser- 
ment de  fidélité  qu’ils  doivent  au  Roi  en  la  Chambre  de. 
Comptes  de  Pans  , & y obtenir  l’Arreft  de  main-levéo  de  la 
iailic  des  fruits  , & qu’il  fût  dit  que  jufques  à ce  il  y aurait 
Rcp1'  en  iceux.  Ce  que  la -Cour  ordonna  pat 
Airell,  plaidant  Doujat  pour  le  Regalifte,  CmmuiUe  pour 
le  pourvu  par  mort,  &r  Dagron  pour  le  refignataire. 

Mais  le  Roi,  après  avoir  fi  judnieufemenc  terminé  l’affaire 
e la  Régalé  par  fa  Déclaration  du  10.  Février  1673.  & l’avoir 
déclarée  uniyerfelle  dans  cous  les  Archevêchcz  te  Evêchez  du 
Roïaumc,  a bien  voulu  encore  par  une  Déclaration  particulière 

Ooo  ij 
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du  meme  jour,  ordonner  l’cnrcgiftrcment  des  Lettres  de  main- 
levée des  fraies  êcrc  faicen  la  feule  Chambre  des  Comptes  de  Pa- 
ris,où  elle  a été  enregiftrée  le  2.7.  Juillet  audit  an  , avec  Tétac 
des  Droits  qui  feront  païez  en  ladite  Chambre  par  les  Archevê- 
ques fie  Evêques  de  Languedoc  , Guïcnnc  , Provence  fie  Dau- 
phine , pour  l’enrcgifhement  dcfditcs  Lettres  : le  tout  eft  tiré 
& extrait  du  livre  intitule  Définitions  Cttnon^ues.  titre  Régalé. 

Déclaration  du  Roi  qui  ordonne  aux  Archevêques  & Evêques 
des  Provinces  de  Languedoc,  Guïcnnc,  Provence  & Dau- 
phiné de  fane  faire  en  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris, 
l’enregilhcment  des  Lettres  de  main-levce  des  fruits  qu’ils 
obtiennent  de  fa  Majefté  , pour  fermer  la  Regale  dans  leurs 
Archevcchez  fie  Evêchez. 

Regijbrée  en  ln  Ch  ambre  des  Comptes  le  17.  Juillet  1673. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  & de  Na- 
vvre.  A tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront  : Sa- 
lut. Par  nos  Lettres  en  forme  de  Déclaration  de  ce  jourd’hui, 
U pour  les  confiderations  y contenues.  Nous  aurions  déclaré  le 
Droit  de  Regale  Nous  appartenir  univerfcllcmcnt  dans  tous 
•Jes  Archevêchcz  & Evêchez  de  nôtre  Roïaumc  , Terres  fit 
Païs  de  nôtre  obeïfTancc , même  dans  les  Archevêchcz  U Evê- 
chez des  Provinces  de  Languedoc,  Guïcnne , Provence  fie  Dau- 
phine, à la  referve  feulement  de  ceux  qui  en  font  exemts  à 
titre  onéreux.  Et  dautant  que  par  ladite  Déclaration  les  Ar. 
chevêques  & Evêques  defditcs  Provinces  font  tenus  dans  les 
tems  preferits  par  icelle  d’obtenir  nos  Lettres  de  main-levée  fie 
de  les  faire  enregiftrer  en  nôtre  Chambre  des  Comptes  ; fi c 
que  pour  raifon  dudit  enregiftrement , il  appartient  des  droits 
aux  Officiers  de  nôtredite  Chambre  , Nous  avons  eftime  à 
propos  de  les  rcgler , fuivant  fi c ainfi  qu’il  eft  porte  par  l’état 
. de  ce  jourd’hui  arrête  en  nôtre  Confeil.  A ces  caufes  , apres 
avoir  vu  ledit  état  ce  jourd’hui  par  Nous  arreté  en  nôtre  Con- 
feil, fi c attaché  fous  le  contre  fccl  de  nôtre  Chancellerie  , èC 
de  nôtre  certaine  feience , pleine  pu ifïance  fie  autorité  Roïalc, 
Nous  avons  dit  fi c déclaré  , fi£  par  ces  prefentes  lignées  de  nô- 
tre main,  difons,  déclarons,  voulons  fi c Nous  plaît , que  ledit 
ptat  foie  exécuté  félon  fa  forme  fi c teneur,  fie  conformément 
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\ icclui  que  les  Archevêques  & Evêques  des  Provinces  de 
Languedoc,  Guïcnnc,  Provence  & Dauphine,  foient  tenus  de 
païer  pour  les  droits  d'enregiftrement  des  Lettres  de  main- le- 
vée que  Nous  leur  aurions  accordées  les  Tommes  portées  par 
ledit  état,  pour  tous  les  droits , tant  du  Bureau,  qu’Auditcurs , 
Greffiers  & autres  Officiers  de  nôtreditc  Chambre,  en  ce  com- 
pris l’çnrcgifhement  des  Lettres  du  don  des  fruits  ô£  revenus 
dcfdits  Archcvêchez  & Evêchez,  qui  auront  été  par  Nous  ac- 
cordées aufdits  Archevêques  & Evêques  , fans  toutefois  que 
lefdits  Archevêques  & Evêques  defdites  Provinces,  à prefenc 
pourvûs,  5 c qui  Nous  ont  prête  leur  Serment  de  fidelité,  loient 
tenus  de  païer  lefdits  droits,  dont  Nous  les  avons  déchargez  8e 
déchargeons  en  obtenant  nos  Lettres  de  main-Ievce,  & les  fai- 
Tant  enregiftrer  en  nôtredite  Chambre  dans  deux  mois , du 
jour  de  la  publication  des  P refentes.  Si  donnons  en  mande- 
ment à nos  amez  & féaux  les  Gens  de  nos  Comptes  a Paris, 
que  ces  prefentes  ils  aient  à regiftrer,  & le  contenu  en  icelles 
exécuter  félon  fa  forme  8e  teneur , ccffiint  8 1 faifant  ceflèr  tous 
troubles  Se  empêchemens,  qui  pourroient  être  mis  8e  donnez, 
nonobftant  tous  Reglemcns , 8e  ufages  à ce  contraires.  Car 
tel  cft  nôtre  plaifir,  en  témoin  dequoi  Nous  avons  fait  met- 
tre nôtre  fccl  à ces  prefentes  : Données  à Saint  Germain  en 
Laye  le  dixiéme  jour  de  Février , l’an  de  grâce  mil  fix  cent  foi- 
xante  ëe  treize,  8e  de  nôtre  Régné  le  trentième.  Signé  LOUIS. 
Et  fur  le  repli , Par  le  Roi,  COLBERT.  Et  fcellé. 


Etdt  des  Droits  qui  feront  paie^  à la  Chambre  des  Comptes  de  Pa- 
ris y par  les  Archevêques  (3*  Evêques  des  Provinces  de  Languedoc  , 
Guïenne  , Provence  & Dauphiné,  pour  l enregijhement  des  Let- 
tres de  main-levée , qui  leur  feront  accordées  en  confequence  du 
Serment  He  fidelité  qu’ils  prêteront  à fa  MajeJlé , fuivant  la  Dé- 
claration de  ce  jour. 
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EVECHEZ  SUFFRAGANS. 

Marfeillc. 

Saint  Paul-Trois-Châteaur. 
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Ambrun. 


EVECHEZ  SUFFRAGANS. 


Digne. 

Grafle. 

GJandeve. 

Senez. 

Vence. 


ARCHEVECHE*  DE  VIENNE. 
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EVECHEZ  SUFFRAGANS. 

Valence  & Die. 

Grenoble. 
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Vivien.  i00 1, 

0 

LANGUEDOC. 
ARCHEVECHE  DE  NARBONNE. 
Narbonne.  >'  ' 0 -noo  I. 
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EVECHE  2 SUFFRAGANS. 


Agde. 

Bczicrs. 

Montpellier. 

Nifmcs. 

Lodcve. 

Saint  Pons. 

Alctb* 

Uzez. 

Carcaflbnne. 


700  I. 
6 00  1. 
600  1. 

55°  J- 
joo  I. 

î s°  '• 

600  ). 
600  1. 
700  I. 


ARCHEVECHE’  DE  TOULOUZE. 

.Toulouze,  800  I. 

EVE  CHEZ  SUFFRAGANS. 


Lavaur. 

Lombez. 

Mirepoix. 

Montauban. 

Ricux. 

Saint  Papoul. 
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SUFFRAGANS  DE  BOURGES. 


Alfei. 

Mande. 

Caftrcs. 

Le  Pui  en  Vclai. 
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G U I E N N E. 

EVECHEZ  SUFFRAGANS  DE  BOURGES. 

Vabres.  370  î. 

Cahors  en  Querci.  * tffofc 

Rhodes  en  Roüergue.  700  ^ 

r * -•  - ^ . •/  - • y 

ARCHEVEC  HE*  D*  A U C H. 


Àuch.  Soo  4 

.\rc  > ‘ ** 

EVECH.EZ  S U F F R A G A N S._ . 

Aire..  $oo  Ii 

Acqs.  400 1. 

Bazas.  400  h 

Baïonne.  * 400  !« 

Comenge;  700  I. 

Confcrans.,  * 400 1. 

Lcétourc.  400 1. 

Lefcar.  300  h 

Oleron. . 3 00  I. 

Tarbes.  > 300  1* 

e ••.  * . • 4 

ARCHEVECHE'  DE  BORDEAUX. 
Bordeaux.  700  1. 

EVECHEZ  SUFF.RAGANS.. 

• f * ► 

Agen.  éoo- 1; 

Çondom,>.  700 1. 


Fait  & arreté  au  Confeil  Roïal  dès  Finances,  tenu  à Saint  - 
Germain  en  Layc , (a  Majeftc  y étant , le  dixiéme  Février  mil 
Ex  cent  foixantc  & treize.  Signé  LOUIS.  Et  plus  bas,  Par  le 
Roi,  COLBERT. 

Rçÿjlrç.  en  la  Chambre  des  Comptes  , .ce  requérant,  le  Procureur 

General * 
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General  du  Roi , pour  avoir  lieu,  (S*  être  exécutée  félon  fa  forme 
r(3*  teneur , les  Bureaux  aficmble le  vingt- feptié  me  jour  de  Juillet 
mil  fix  cent  foixante  <S*  treize . Signe  GUITONNEAU 
RICHER. 

Page  88.  art.  16.  (s*  17.  Voila  quels  font  les  a&es  neceflài- 
res,  8c  qu’il  faut  obtenir  en  la  Chambre  des  Comptes , au  pre- 
xniet  8c  fccond  Bureau  pour  fermer  la  Régale  par  l’Evêque ^ 

Mais*  outre  ces  expéditions , il  faut  encore  que  le  tout  foie 
fignifié  fur  les  lieux  au  Procureur  du  Roi  , au  Receveur  du  * . 

Domaine , 8c  au  Sequcftre  8c  Occonome  de  la  Régale.  C’eft 
ce  qui  cft  marque  dans  la  fuite  de  l’Ordonnance , en  cos  ter- 
mes : Nec  ante  rteeptionem  hujufmodi  mandati  à dtClo  Receptore  feu 
Commtjïo  , reputatur  di£la  Régit  lia  claufa  , fed  ufjue  in  diem  ipfiut  ' » 

réception#  tenetur  reddere  compotum , (S*  rationem  de  fruftibus  hu- 
jufmodi TemporalitatU. 

Et  le  Scrmont  de  fidelité  devoir  tellement  être  prêté  en  per- 
fonne , pour  avoir  la  main-levée  des  fruits  , que  le  Roi  n’en 
dilpenfoit  que  pour  un  tems,  8c  par  des  Lettres  de  fouffrance 
8c  de  répit  j qu’il  ne  les  accordoit  aux  Prélats  que  pour  des  cau- 
fes  8c  des  raifons  très- imposantes,  8c  fur  la  recommandation 
des  perfonnes  d’un  grand  moite,  8c  aufqucllcs  il  ne  pouvoir 
refufer  ces  fortes  de  grâces.  Nous  en  avons  bien  des  exemples, 

8c  nous  n’en  pouvons  douter  après  la  Lettre  fuivantc  ou  Bref 
de  Nicolas  V.  de  l’an  14 53.  que  ce  Pape  adrefla  pour  ce  fujet 
an  Roi  Charles  VII.  8c  que-nous  avons  tiré  du  tome  7.  du 
Spicilegedu  do&e  8c  fçavant  P om  Luc  d'Achery , qui  a fi  bien 
mérité  du  Public,  art.  4$.  pag.  158.  8c  259.  8c  que  lui  a com- 
muniqué M.  Vyon  d'Herouval , perfonnage  dàun  rare  mérite* 
d’un  profond  fçavoir  pour  l’Antiquité  , 8c  à qui  les  Gens  de 
Lctrrcs  ont  de  grandes  obligations  de  toutes  les  découvertes 
antiques  qu’il  a faites  pour  l’éclairciflcment  des  points  de  l’Hi- 
iloire.  Voici  donc  le  Bref;  8c  nous  ne  pouvons  pas  préfumer 
autre  chofo  fur  une  telle  recommandation , finon  que  Ife  Roi ; 
ne  refufa  pas  la  furféancc  demandée  pour  la  preftation  du  Ser- 
ment defidelité, que  lui  devoit  prêter  en  perfonne  le  Cardinal' 

Guillaume  d' Efiouteville  Archevêque  de  Roücn  , pour  avoir  la 
main-levée  des  fruits  8c  du  temporel  de  cet  Archevêché,  qui' 
appartenoient  au  Roi  pendant  la  Régale. . 


•j  .’oar.j 
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Anno  Chrifti  14Î  j. 

Ex  coJcm  MS.  Dom. 
Vyon  d'Hcfouval. 

Rogdt  Regem  , ut 
Ctrdmali  Rottmagtnfi 
Architpifcope  , qui  fide~ 
littttm  & homdgium 
non.ium  pnjliterat,  an- 
nuum  J'dliem  reditnm 
ptrcifert  fw*t. 
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NicoUi  Papz  V.  Carolo  Septimo  Régi  Francorum. 


NICOLAUS  Epifcopus,  Scrvus  ScrvorumDci,  cariflîmo 
in  Chnfto  fiho  Carolo  Francorum  Régi  illuftri , Salu- 
tcni  8c  Apoftolicam  benedi&ioncm.  Accepimus  fuperioribus 
diebus  dilcttum  filium  noftrum  Cuillelmum , Ticuli  Santti  Mar- 
tini in  Moncibus  Prelbyterum  Cardinalcm  , 8t  Archiepifco- 
pum  Rotomagcnfem , poiTdfionem  liberam  Ecclcfiae  fuæ  Ro- 
tomagcnfis  cum  graria  8c  benevolentia  cuæ  Scrcnitatis  aflccu- 
tum  fuifle  : quæ  rcs  grata  admodum  fuir,  ira  uc  exindc  gratias 
tuæ  Celficudini  refcramus  : nam  in  eâ  rc  voluntati  8c  difpoü- 
tioni  noftræ  ac  tuo  erga  ipfum  Cardinalcm , qui  negotiorum 
tuorum  omnium  curam  habec  immcnfam , officio  8c  bcncvo- 
lenciæ  fatisfecifti.  Sed  quia  nuper  inccllcximus  annuam  tcm- 
poralitacem  ipfius  Ecclcfiæ  cidcm  Cardinali  dcnegari , cum 
juramentum  folitum  fidelitatis  8c  homagii  non  præftiterit,  ro- 
gare  dccrcvimus  cnixiùs  8c  ex  corde  Tuam  Excellenciam , uc 
pro-  tuâ  erga  nos  8c  Apoftolicam  Sedem  finccricatc,  ad  fingu- 
larem  noftram  complacentiam  , tcmporalitatem  pro  uno  anno 
cidem  Cardinali  concédas  , quæ  fub  nominc  vulgari  de  f ouf - 
frtncc  , feu  répit , uc  audivimus  dari  folcr , 8c  quam  fcimus 
pcrfonis  aliis  , quæ  tuæ  Serenicati  nullâ  eranc  parcntclâ*con- 
jun&æ,  conccflam  fuiftc.  Cum  autcm  ipfum  Cardinalcm  ijn- 
præfcnciarum  pcrmitcerc  non  poflimus  ad  cuam  præfcntiam, 
prout  optarct  , perfonalitcr  accedcre,  quia  cjus  aftiftcntia  in 
magnis  8c  arduis  Fidei  Catholicæ  quæ  nutic  occurrunt  ncgotiis 
nobis  plurimùn*  ncccftaria  exiftit,  noftra  intcrcfte  vidctur,  ut 
nos  ipli  ejus  anni  tcmporalitatem  fuo  nominc  impctrcmus.  In 
qui  rc  nobis  præmaximc  complaccrc  débet  Tua  Exccllentia, 
cum  de  communi  Chnftianæ  Rcligionis  ftatu  nunc  agatnr. 
Velit  igitur  Gelficudo  Tua  in  hoc  brevi  temporis  fpatio  noftræ 
annue’re  pcticioni  , 8c  per  Nuncium  præfcntem  , quem  hâc  de 
causa  deftinamus,  gratum  8c  acccprum  dare  rcfponfum , quem- 
admodum  de  tua  devotione  plurimùm  confidimus  8c  îpera- 
mus. 

Datum  Rom*  apud  Sanâtum  Petrum  , anno  Incetrnationis  Domi- 
niez mille ftmo  (pudringentefimo  quimjtugefimo  tertio  , tertio  idui 
Oflobris , Pontifie ctt us  nojbi  anno Jeptimo. 

Nous  votons  encore  que  la  Cour  de  Parlement,  en  confidc- 
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ration  des  diligences  que  faifoienc  les  Evêques  pour  prêter  le 
Serment  de  fidelité,  leur  accot  doit  la  main-levée-dcs  fruits  & 
du  temporel  de  leurs  Prebtures  , quand  ils  s’etoient  mis  en 
état  de  le  prêter,  fit  quMs  en  avoient  été  empêchez.  G’eft  ce 
que  cette  Cour  accorda  à M.  René  alüters , Evêque  de  Char- 
tres par  PArrefl  fuivant,  rapporté  dans  le  1.  vol.  Des  Preuves 
des  Liberté^  de  i£glife  Gallicane,  chap.  16.  Delà  Régale,  art.  5 z. 

Extrait  des  Regijlres  de  Parlement. 

LE  16.  Février  1493.  fut  délibéré  que  l’Arreft  conclu  au 
profit  de  M.  René  d’Illiers,  foi  difant  Evêque  de  Char- 
tres, pourraifon  de  la  main-Ievce  du  temporel  par  lui  requife, 
& attendu  les  diligences  par  lui  par  pluficurs  fois  faites  devers 
le  Roi,  de  lui  faire  faire  le  Serment  de  fidelité , pour  raifon  do 
la  temporalité  dudit  Evêché  , & les  renonciations  faites  par 
feu  Miles  d’Illiers  dernier  ôc  immédiat  Evêque.  Sur  quoi  les 
Gens  du  Roi  auraient  dit  & déclaré,  qu’il  leur  fcmbloit  que 
les  caufcs  qui  avoient  mû  le  Roi  de  refufer  ledit  d'Illiers  à 
l’hommage  du  temporel  dudit  Evêché  ccflbient,  fie  attendu  Icfc 
dites  renonciations , fie  qu’il  n’y.  avoit  caufc  pour  le  prefent 
pour  l’empêcher,  fie  que  de  ce  ils  avoient  écrit  au  Roi  long- 
tems  y avoit  j ôc  au  regard  d’eux  , & pour  leur  regard , fe  rap- 
porcoient  à la  Cour,  d’attendre  que  le  Roi  eût  tait  réponfci 
toutefois  ne  voulut  point  qu’ils  puflènt  donner  empêchement 
audit  d'Illiers,  S C ne  l’cntcndoicnt  faire.  La  Cour  a levé  fie 
ôté  la  main  du  Roi  , fi c tout  empêchement  mis  au  temporel 
dudit  Evcque  , à la  requefte  du  Procureur  du  Roi,  au  profit 
. dudit  d’Illiers,  à la  charge  de  faire  le  Serment  de  fidelicé  tou- 
tes 5c  quantes  fois  qu’il  plaira  au  Roi  le  recevoir. 

Toutefois  il  fut  délibéré  que  la  Cour  écrirait  au  Roi  de  la 
matière,  avant  prononcer  ledit  Arrcft,  6 C que  neanmoins  lediq 
Arrcft  ferait  prononcé  dedans  quinzaine  cnfuivaïjt. 

C’eft  encore  au  même  volume  des  Preuves , fie  au  même  cha- 
pitre art.  53.  que  nous  y voïons , que  pour  acquérir  cette  main- 
levée des  fruits  & du  temporel  des  Prelatures, les  Evêques  doi- 
vent faire  le  Serment  de  fidelité  au  Roi  qupiqu’abfent , fie  non 
à fon  Lieutenant  General  : tout  cela  confirme  pat  Arreft  de  la 
Cour,  qui  y eft  rapporté,  & extrait  des  Regiftres  du  Parle- 
ment en  datte  du  Mercredi  13.  Avril  149  6.  comme  en  l’arc. 
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ce.  l’A&edu  15.  d'Aouft  1583.  par  lequel  le  Lieutenant  Gen<?2 
rai  de  Condom  fait  defenies  i M.  Jean  du  Chemin  do  fairo 
aucun  a&e  Epifcopal  en  l’Eglife  de  Condom , jufqu’à  ce  qu’il 
aie  fait  apparoir  du  Serment  de  fidelité  qu’il  doit  faire  au  Rôi 
en  qualité  d’Evcquci  où  nous  renvoïons  le  Lc&cur,  de  peur 
de  le  trop  fatiguer. . * 

Pour  l’autoritc  de  l’Ordonnance  T>um  Epifeopus.  6 1 pour  Ci 
recommandation , nous  ne  pouvons  ici  omettre  la  dernière 
claufc,  qui  en  fait  la  clôture,  Sc  qui  en  eft  comme  le  fceau. 
C’efi  cette  claufe,  qui  marque  le  pouvoir  du  Roi  dans  la  Ré- 
gale, comme  l’autoricé  de  ce  Droit  Roïal  ; Sc  ccd  l’un  des  plus 
beaux  Droits  de  la  Couronne  de  France,  appuie  fur  l’ancienne 
coûtume,  qui  lui  donne  fon  origine  dés  le  commencement  de 
la  Monarchie  des  Rois  de  France.  Et  confert  Rex  Bénéficia  tan* 
(ju.xm  in  Regalia  vacantia  ; & hoc  de  jure  & confuetudine  Régis,  <2* 
Jh£  Coronœ  Francis. 

Nous  avons  depuis  vu  cette  Ordonnance  & cette  Déclarai 
tion  du  Roi  pour  l’enregifiremcnt  defdits  Aétcs  en  la  Cham- 
bre des  Comptes , confirmées  par  l’Arrelt  folemncl  du  Parle- 
ment de  Paris  en  l’Audience  de  la  Grand’-Chambre  du  if. 
Mars  1677.  pour  la  Chancellerie  Sc  Canonicac  de  l’Eglifç 
Métropolitaine  de  Toulouzc  , qui  les  a déclare  avoir  vaqué 
en  Régale,  Sc  par  confcquent  les  a .ajugé  au  Rcgaliftc ; par- 
ce que  le  Seigneur  Archevêque  a voit  manqué  à faire  ligni- 
fier fur  les  lieux  les  enregiftremens  des  Lettres  de  preftation 
du  Serment  de  fidelité,  U de  main-levée  des  fruits,  comme 
n’en  croïant  pas  la  lignification  necefiairc  i parce  qu’il  n’y 
avoir  eu  lors  du  deccs  du  défunt  Prélat  aucune  failie  des 
fruits.  La  Cour  par  cet  Arreft  fit  un  Reglement , par  lequel 
elle  ordonne,  qu après  le  depés  des  Prélats,  les  Subftitutsdu 
Procureur  General  fur  les  lieux  , feront  faifir  les  fruits  des 
.Archevcchez  Sc  Evcchcz  vacans , afin  d’induire  par  là  la  ne- 
cclïité  de  la  main-levée , lors  de  l’enrcgifircment  du  Serment 
de  fidelité , qu’ils  doivent  prêter  au  Roi  après  avoir  reçu  leurs 
Pulles  de  Rome. 
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Arrcft  notable  du  Parlement  de  Paris,  du  15.  Mars  i6yj. 

Tmchant  la  Chancellerie  de  Touloufe , portant  Reglement  general  pour 
t ouverture  O*  clôture  de  la  Regale  dans  tous  les  Archevêché^ 

£vcchc\,  de  France.  * 

LO  U I S par  la  grâce  de  Dieu,  Roi  de  France  &!  de  Navarre. 

Au  premier  de  nos  Huiffiers  de  nôtre  Cour  de  Parlement 
ou  autre  nôtre  Huiflier  ou  Sergent  fur  ce  requis:  Sçavoir  faifons, 
qu’entre  Mcffire  Charles  de  Moncaffin , Clerc  du  Diocefe  de 
Condom , Chancelier  & Chanoine  en  l’Eglife  Métropolitaine 
Saint  Efticnne  de  Touloufe?,  pourvu  en  Regale  par  Nous  dcf. 
<üts  Bénéfices  par  Brevet  donne  à Saint  Germain  en  Layc  le 
7.  Janvier  1676.  vacans  par  le  décès  de  Mc  Gabriel  Ciron  der- 
nier titulaire,  & paifible  pofïefTcur  defdits  Bénéfices,  demandeur 
en  Requête  judiciaire  inférée  dans  TArreft  du  13.  Février  au- 
dit an  1*73.  à ce  qu’il  lui  fût  délivré  commifiion  pour  faire 
affigner  en  icelle  les  contendans  aufdics  Bénéfices  pour  voir  dire 
que  la  Régalé  fera  ouverte,  en  confcqucnce  maintenu  & garde 
en  la  poflcffion  defdits  Bénéfices  contentieux , avec  défenfe  de 
le  troubler  en  ladite  pofTeffion , & les  condamner  aux  dépens. 
Surquoi  la  Cour  a ordonne  que  les  parties  viendront  plaider 
à deux  mois  ; exploit  fait  en  confequencc  du  5.  Mai  enfuivant 
d*une  part; fie  Mo  George  Mathias  Lafons  jiotre  Confcillerau 
«Parlement  de  Touloufe;  & Mc  Jean  BoifTct,  tous  deux  preten- 
dans  droit  aufdits  Bénéfices,  defendeurs  d autre  , après  que  le 
Verrier  pour  ledit  Charles  de  Moncaffin,  Noüet  pour  Boif- 
fet,  Sachot  pour  Lafons,  ont  etc  oüis  pendant  trois  Audien- 
ces, cnfcmblc  Talon  pour  nôtre  Procureur  General,  qui  a dit. 
Que  les  deux  Bénéfices  contentieux  d’entre  les  parcics  aïans 
vaque  au  mois  de  Novembre  1 67 ÿ.  pat  la  mort  de  défunt 
Gabriel  Ciron  qui  en  ctoit  le  dernier  titulaire , & paifible  poi- 
fefleur , Monfieur  de  Monpczat  Archevêque  de  Touloufe  a 
conféré  la  Dignité  de  Chancelier  à George  Mathias  Lafons, 
ôt  le  Chapitre  a pourvu  Jean  BoifTct  de  la  Prebendc;  mais  le 
Roi  ai'ant  conféré  ces  mêmes  Bénéfices  comme  vacans  en  Ré- 
galé à Charles  de  Moncaffin  ; la  conteftation  cft  de  fçavoir  n 
lors  du  deccs  de  défunt  Maître  Gabriel  Ciron  , la  Régalé  ctoit 
encore  ouverte  en  TArcheyêché  de  Touloufe?  Les  defendeurs 
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en  Régale  foûticnnent  que  Monficur  de  Monpezat  nommé 
par  le  Roi  à ^Archevêché  de  Touloufc,  aïant  obtenu  Tes  Bul- 
les au  mois  de  Mai  de  l’année  167  y & aïant  pris  pofielfion 
par  Procureur  le  i 7.  Aouft  de  la  même  année,  aï.int  prefteen 
perfonne  le  ferment  de  fidelité  au  Roi  le  ty  Septembre,  & 
aïant  ftit  regifticr  les  Lettres  qui  lui  donncnc  main- levée  de 
fes  fruits  en  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris  au  mois  de 
Novembre  fuivant  : il  a pleinement  fatisfait  à toutes  les  for- 
malitcz  que  defire  la  Dccbration  de  1673.  pour  la  clôture  de 
la  Régalé,  aufiia-t-il  été  en  pofieflion  paifible, non  feulement 
de  b Jurifdi&ion  Spirituelle,  mais  des  fruits  temporels  de  l’Ar- 
chcvêchc  de  Touloufc.  Si  l’on  oppofe  que  les  Lettres  Paten- 
tes , & I’Arreft  de  la  Chambre  des  Comptes  portant  ente- 
gi fixement  du  ferment  de  fidelité  n’ont  pas  été  fignifiées  aux 
Officiers  du  Roi  à Touloufe,  ni  à I’Oeconome  établi  pour 
percevoir  les  fruits  pendant  la  vacance  du  Siégé;  l’on  foûtient 
que  ce  que  l’Ordonnance  Di)m  Epijcopus  a preferit  fur  ce  fujet, 
n‘a  jamais  été  obfervc  dans  la  Province  de  Languedoc,  &nc 
s’obfcrvc  plus  dans  tout  le  refie  du  Roïaume,  cctcc  formalite 
fcrupuleufc  &:  inutile  étant  abolie  par  un  ufage  contraire; 
quand  l’Ordonnance  Dùm  Epifcopus  a écc  faite,  le  Roi,  à cc 
qu’ils  prétendent,  ne  joiiïfibit  point  de  la  Régale  dans  les  Pro- 
vinces de  Dauphiné,  Guiennc,  Languedoc  &:  Provence;  delà 
vient  que  les  Evêques  de  Languedoc  ne  faifoicnc  point  cnre- 
gifircr  leur  ferment  de  fidelité  en  la  Chambre  des  Comptes  de 
Paris,  ils  croient  encore  moins  obligez  de  faire  faire  des  figni? 
fications  aux  Occonomes,  parce  qu’ils  joiiifioient  des  fruits  de 
leurs  Evêchcz  échûs  pendant  la  vacance,  fans  avoir  befoind’en 
obtenir  le  don.  Si  du  depuis  le  Roi  a étendu  la  Régale  fur  les 
Egli fes  qui  n’y  étoient  pas  originairement  fujetes  ; s’il  a obligé 
les  Evêques  à faite  enregiftrer  leur  ferment  de  fidelité  en  la 
Chambre  des  Comptes,  la  Déclaration  qui  les  a afïujeti  à ce 
devoir,  ne  portant  point  d’obligation  de  rien  faire  lignifier  ni 
à l’Occonomc  ni  aux  Officiers  Roïaux;cllc  ne  doit  pointfouf- 
frir  d'extenfion.  A quoi  l’on  ajoure  que  s’il  étôit  autrefois  ncccC 
faire  de  fignificr  à i’Oeconomc  l’Arrcfi  qui  cnregiftrc  le  fer- 
ment de  fidelité  d’un  Evêque;  c’cfi:  parce  que  le  Roi  difpofant 
au  commencement  dcfdits  fruits , & celui  qui  croit  commis 
pour  les  recevoir  en  comptant  à la  Chambre  des  Comptes , fa 
k f°n<fiion  ne  ccfïbit  que  lorfqu’on  lui  faifoit  connoître  que  l’E- 


* 


I 


Pièces , Titres,  & Mémoires -,  &c.  487 

ycque  avoir  obtenu  main  levée  des  fruits  de  fon  Bénéfice  : là 
jneme  cfaofe  s’eft  ct^ore  obfcrvéc  pcndanc  que  la  Sainte  Cha- 
pelle du  Palais  à Paris  a joiii  des  Regales  par  conccfiion  du 
Roi , parce  que  les  fruits  des  Evêchcz  vacans  lui  croient  dé- 
livrez par  la  main  des  Oeconomes  qui  en  rendoient  compte  à 
la  Chambre,  mais  à prefent  les  chofes  ont  changé  de  face  par 
le  moïen  de  la  Déclaration  du  I^oi , qui  veut  que  lés  fruits  qui 
Ce  perçoivent  pendant  la  vacance  du  Siège  Epifcopal  foienc 
confervez  à l’Evcquc  j en  (orte  que  l’on  ne  compte  plus  de  ccs 
fruits  à la  Chambre  des  Comptes,  & que  fi  l’on  nomme  en- 
core quelquefois  des  Oeconomes,  ce  font  toûjouts  des  perfbn- 
nes  que  l’Evêque  nommé  par  le  ‘Roi  choiût , &c  qui  fous  le 
nom  & le  titre  apparent  d’Occonome,  font  en  effet  fes  Agcns 
& Procureurs  ; ainfi  l'on  peut  dire  qu'il  eff  autant  inutile  de 
leur  fignificr  I’Arrcft  denrcgiftrcment  du  ferment  de  fidelité  , 
que  fi  l'Evêque  fc  le  faüoit  fignifier  à lui- même  ; 5c  à l’égard 
des  Officiers  du  Roi , comme  ils  ne  font  plus  faifir  le  temporel 
d’un  Evêché  après  la  mort  d’un  Evêque  j à quoi  bon  s’adreffer 
à eux  pour  obtenir  la  main -levée  d'une  faific  qu’ils  n’ont 
point  faite  ; mais  dans  l'individu  de  la  caufe  , fi  le  ficur  de 
Saint  Laurent  a été  d’abord  nommé  Oeconome  de  l-’Archevê. 
ché  de  Touloufc  pour  un  an  $ il  neparoît  point  que  fa  cofti- 
milfion  ait  été  renouvellée , ainfi  n’y  aïant  point  eu  d’Oeco- 
norac  lorfquc  Mouficur  de  Monpezat  a fait  enregiftrer  fon  fer- 
ment de  fidelité,  il  ne  pouvoic  pas  lui  frire  faire  aucune  fi- 
gnification.  Cet  Oeconome  d’ailleurs,  eft  celui- même  qui  a 
pris  poffcflion  comme  Procureur  au  mois  d’Aouft  167 y.  de  1* Ar- 
chevêché de  Touloufc  j ainfi  l'on  ne  peut  pas  prefumer  que 
l'enrcgiffremcnt  du  ferment  de  fidelité  de  Monfieur  l’Arche vcL 
que  de  Touloufc  lui  ait  été  inconnu.  Monfieur  de  Monpezat 
a été  pleinement  en  poffcflion  de  l'Archevêché  de  Touloufc  , 
& de  toutes  les  prérogatives  qui  en  dépendent^  il  a prcfidc  aux 
£tats  de  Languedoc,  & s’il  n’a  pris  poffcflion  en  perfonne  de 
TArchcvcchc  de  Touloufc  qu’au  mois  de  Juin  1676.  il  n'y 
a point  de  Loi  ni  de  préjugé  , qui  pour  fermer  la  Regale , de- 
mande une  prife  de  pofleflion  pcrfonnclle  à l’égard  de  l’Evê- 
que ; & pour  montrer  combien  il  feroit  injufte  de  déclarer  un 
Benefi.ce  vacant  en  Rcgale,  parce  que  l’Evêquon'a  pas  fait  fi- 
gnificr renregiftrement  de  fon  ferment  de  fidélité.  L’on  foû- 
tienc  qu’il  n’y  a peut-être  point  d'Ejvêquc  dans  le  Roiaumc  qui 
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aie  fatisfait  à cétce  formalité  ; en  forte  que  fi  cette  maxim» 
étoit  introduite  tant  pour  le  pafic  que  pou»  l’avenir , il  n’y  an- 
roit  point  d'Evêché  où  la  Regale  ne  fût  ouverte,  ô£  un  grand 
nombre  de  Bénéfices  qui  en  dépendent  feroient  vacans  jee  qui 
produiroit  une  extrême  confufion.  Le  demandeur  en  Rcgale 
foûtient  air.  contraire  que  l’Ordonnance  V ùm  Epi/copui  ne  fait 
autre  chofe  qu’expliquer  l'üfage  ancien,  & qui  fc  pratiquoit 
depuis  long -cems  concernant  le  droit  de  la  Régale.  Cette  Or* 
donnance , difons-nous , porte  en  termes  formels  que  la  Régalé 
n’cft  point  fermée  que  le  mandement  de  la  Chambre  des  Comp- 
tes n’ait  été  fignifié  au  Receveur  & à l’Occonome  ; & il  faut 
remarquer  que  les  Lctcrcs  du  Roi  & l’Arreft  d’enrcgift'rcmcnt  de 
la  Chambre  des  Comptes  font  à dre  fie  es  aux  Officiers  du  Roi*. 
& qu’il  leur  cft  mandé  de  mettre  l’Evcquc  en  pofiefiion  do 
fi>n  temporels  ce  n’eft  donc  pas  aflez  que  l’Evcquc  ait  prête 
en  perfonne  le  ferment  de  fidelité  au  Roi  ; ce  n’elr  pas  allez 
que  le  fcrmenc  de  fidélité  foit  enregiftré  en  la  Chambre  des 
Comptes , il  faut  encore  que  tout  cela  foit  connu , 5c  par  les 
Officiers  du  Roi  5c  par  l’Occonome  , afin  que  l’Evêque  n'eu- 
tre  pas  à leur  infçû  & fans  leur  participation  en  la  joüifiance 
des  revenus  de  fon  Evêché , autrement  jufqucs  à ce  que  ces 
chofes  foient  accompliesla  Régale  demeure  ouverte,  & le  Roi 
confère  les  Bénéfices  qui  viennent  à vaquer;  il  n’y  a point  en 
cela  de  diftin&ion  à faire  en  faveur  des  quatre  Provinces  qui 
ont  prétendu  l’exemption  de  la  Régule.  11  y a long-tcms  que 
l’on  a jugé  que  la  Rcgale  étant  auffi  ancienne  que  la  Monar*. 
chie,s’érendoic  dans  tous  les  lieux  de  l’obcïfiancc  du  Roi.  L’Ar*. 
refi  de  1608.  a défendu  aux  Avocats  de  révoquer  en  douce  cec- 
^e  proposition  ; 5c  fi  du  jjepuis  les  Evêques  du  Languedoc, . 
Guienne,  Provence  & Dauphiné  ont  fait  quelque  tentative 
pour  s’affranchir  de  cette  fujetion , tout  cela  ne  doit  point  être 
confidcré  , n’y  aïant  que  le  Parlement  U la  Cour  des  Pairs  qui . 
foit- véritable  Juge  de  la  Rcgale;  ainfi  quand  par  la  Déclara- 
tion de  1673.  le  Roi  a obligé  les  Evêques  defdites  Provinces 
à faire  cnrcgifirer  leur  ferment  de  fidélité  en  la  Chambre  des 
Comptes  de  Paris-;  fon  dcficin  n’a  pas  été  de  les  difpcnfer,  & 
moins  encore  leurs  fucceflcurs  de  fatisfairc  à toutes  les  fuites  de 
cet  cnregiftremcnt , telles  qu’elles  font  preferites  par  les  Ordon- 
nances , Sc  par  un  ufage  de  plufieurs  ficelés  ; & tant  s*cn  faut . 
que  le  don  que  le  Roffait  aux  Evêques  des  fruits  qu'ils  per- 
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çoivent  durant  la  vacance,  foie  un  titre  qui  les  exemte  de  faire 
lignifier  leur  ferment  de  fidelité  , qu’au  contraire  c ’cft  par  cette 
raifbn,  qu’il  cft  d’autant  plus  ncccffaire  de  les  y afiujcttir,  puif. 
que  le  Roi  étoit  cenfé  joüir  des  fruits  quand  ils  croient  perçûs 
par  les  Chanoines  de  la  Sainte  Chapelle  de  Paris.  L’intereft 
portoit  aftez  les  Evêques  à faire  connoître  à l’Oeconomc  &c  aux 
Officiers  du  Roi,  qu'ils  avoient  obtenu  la  main-levée  de  leur 
temporel  ï-  mais  enfin  s’ils  étoient  negligens,  la  Régale  conti- 
nuoit  d’être  ouverte,  & la  collation  des  Bénéfices  qui  venoit  à 
vaquer  appartenoic  au  Roi  ; & fi  la  maxime  que  l’on  veut  in- 
troduire avoir  lieu , non  feulement  le  Roi  fouffriroit  préjudice, 
en  ce  que  la  Régale  feroit  réputée  fermée  du  jour  de  Penregi- 
ûrcment  du  ferment  de  fidelité,  encore  même  que  la  lignifica- 
tion n’eût  point  cté  faire  aux  Officiers  du  Roi  fur  les  lieux,  de 
forte  qu’il  perdroit  le  droit  qu’il  a de  conférer  les  Bénéfices  qui 
peuvent  vaquer  pendant  cet  intervalle  ; mais  d’ailleurs  il  s’en- 
fui vroit,  que  la  grâce  que  le  Roi  fait  à chaque  Evêque  de  lui 
remettre  les  fruits  qui  croiffent  pendant  la  vacance  , pafferoit 
pour  un  droit  dont  ils  ne  pourroient  être  privez  fans  injufticç  , 
au  lieu  queauand  le  Roi  a retiré  la  concefiion  qu’il  avoit  faite  à 
la  Sainte  CnSpdlc  des  fruits  de  la.  Régalé  pour  en  gratifier  les 
Evêques  ; il  ne  s'eft  pas  tellement  lié  les  mains  , qu’il  n’aie  la  Ü- 
bcrté*d’cn  ufer  autrement  quand  il  le  jugera  convenable  ; c’eft 
un  bienfait  & une  gratification  qu’il  accorde  d’ordinaire  , mais 
qu’il  peut  refufer  ou  reftraindre  comme  il  lui  plaît,  & chaque- 
Evêque  en  particulier  cft  oblige  d’en  obtenir  des  Lettres  de 
don  ; cela  prefuppofé,  le  Roi  continué  d’établir  des  Oeconomcs 
comme  auparavant  la  Déclaration  de  1643.  & quoique  les  Oeco- 
nomcs lui  foient  d’ordinaire  prefentés  par  les  Evêques , cela 
n’empêche  pas  qu'ils  n’agifTent  en  vertu  de  la  commiffion  du 
Roi,  & que  l’Arreft  d’enuegiftrement  du  ferment  de  fidelité  ne 
leur  doive  être  fignifié  , mais  il  cft  encore  plus  ncceflaire  de  lé' 
fignifier  aux  Officiers  du  Roi,  afin  qu’ils  fçaehent  que  l’Evô-' 
que  a obtenu  la  main-levée  de  fon  temporel  dans  la  forme  or- 
dinnire;  ainfi  Monfieur  de  Monpezat  n’aïant  point  fait  figni- 
fiet  l’Arreft  qui  cnregiftrc  fon  ferment  de  fidelité  ni  à l’Occo- 
nome  ni  aux  Officiers  du  Roi  à Touloufe,  quand  le  défunt 
ficur  Ciron  eft  deccdc,  la  Régale  a continué  d’être  ouverte  r- 
l’afliftance  de  Monfieur  l’Archevêque  de  Touloufe  aux  Etats* 
de  Languedoc , n’a  rien  de  commun  avec  la  clôture  de  la  Ro- 
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gale.  Monficur  l’Archevêque  de  Touloufca  pris  pofleffion  par 
Procureur  au  mois  d’Aoutt  1 67$.  long-rems  avant  que  d’avoir 
prccc  au  Roi  Ton  ferment  de  fidelité;  depuis  la  preftation  de  ce 
ferment,  & l’enregiftiement  qui  en  a été  fait  en  la  Chambre 
des  Comptes,  il  a pris  pofleffion  en  perfonne  au  mois  de  Juin 
\6y6.  ainfi  pendant  tout  cet  intervalle  la  Régale  n’aïant  point 
etc  fermée  ni  par  une  pofleffion  pcrfonnelle  , ni  par  une  poflef. 
fion  réelle  & actuelle , celle  qu’elle  s’acquiert  à l’Evcquc  quand 
les  Officiers  du  Roi  lui  font  délivrance  de  fon  temporel  en 
vertu  des  Lettres  &:  du  Mandement  de  la  Chambre  des  Comp- 
tes ; ce  feroit  ruiner  toutes  les  maximes  les  plus  aflurées  concer- 
nant le  droit  de  la  Régale,  que  de  foûccnir  qu’elle  étoit  fermée 
au  mois  de  Novembre  1675.  dans  l’Archcvcché  de  Touloufe. 
Quant  aux  inconveniens  que  l'on  allègue,  outre  que  c’cft  une 
des  prérogatives  de  la  Régale  que  le  Roi  profite  delà  négli- 
gence des  Evêques, quand  ils  manquent  à obfcrvcr  la  moindre 
des  formalitez  ncccflairc  pour  la  clôture  de  la  Régale  : l’on  peut 
d’ailleurs  efpercr  de  la  bonté  du  Roi , qu’à  l’cgard  des  Evê- 
ques qui  font  depuis  long-ccms  dans  l’exercice  de  leur  fon- 


&ion  , il  voudra  bien  ne  pas  rechercher  ce  manauemenr,  njais 
s’agiffant  en  l’cfpecc  de  la  caufc  d’une  concinuamm  de  vacance 
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en  la  perfonne,  & à 1 égard  d’un  Evcquc  qui  n’a  pris  pofleffion 
en  perfonne  que  cinq  mois  après  que  les  Bénéfices  que  Roi 
a conféré  en  Regale  ont  vaqué.  Ils  font  perfuadez  que  la  caufc 
du  Regaliftceft  toute  jufte  & raifonnable,  & afin  que  par. l’er- 
reur d’une  pratique  abufive,  qui  commence  à s’introduire,  le 
droit  de  Régale  ne  fouffie  point  de  diminution  , ils  croïenc 
qu’il  ne  fera  pas  inutile  d’avertir  les  Officiers  du  Roi  par  une 
elpecc  de  reglement  d’êcre  plus  exaéls  à s’aquitter  de  leur  de- 
voir, qu’ils  n’ont  etc  par  le  pafle  ; ainfi  ils  requièrent  que  les 
deux  Bénéfices  foient  déclarez  vacans  en  Regale  , & comme 
tels  les  adjuger  à la  partie  de  Maître  Jacques  le  Verrier,  &:  qu’il 
feit  enjoint  aux  Officiers  des  lieux  aulli-rôt  que  les  Archevê- 
chcz  & Evêchez  feront  vacans , d’en  faite  faifir  le  temporel,  & 
le  metrreen  la  main  du  Roi,  défenfes  à eux  de  donner  main- 
levée des  fai  fies , ni  de  permettre  que  l’Archevêque  ou  Evêque 
encre  en  pofltflion  du  temporel  , & qu’il  joüifle  des  fruits,  juf- 
ques  à ce  qu’il  leur  foie  apparu  des  lettres  de  ferment  de  fide- 
lité cnrcgiflrccs  en  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris,  comme 
auffi  requièrent  que  l’Arreft,  qui  interviendra  fur  les  prefentes 
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conclu  fions , foie  envoie  en  tous  les  Bailliages  & Sencchauf- 
fccs’du  Roi'aume  , pour  y être  publié  8c  regiftré,  enjoinc  aux 
Subilicuts  de  Monficur  le  Procureur  General,  de  tenir  la  main 
à l’execution , & d’en  certifier  la  Cour , fçavoir  ceux  du  refiTort 
dans  un  mois,  &:  les  autres  dans  deux. 

NOTREDITE  COUR  déclaré  les  deux  Bénéfices  avoir 
vaque  en  Régalé,  & comme  tels  les  a adjugez  à la  partie  do 
le  Verrier,  condamne  les  parties  deNoiiet&  Sachot  aux  dé- 
pens, & faifànc  droit  fur  les  condufions  de  nôtre  Procureur  Ge- 
neral, enjoinc  aux  Officiers. & aux  Subfticutsde  nôcredit  Pro- 
cureur General  fur  les  lieux,  aulfi-tôc  que  les  Archcvêchez  & 
Evcchez  feront  vacans,  d’en  mettre  les  fruits  & revenus  en  nos 
mains,  & de  les  faire  fiiifir,  leur  défendant  de  fouffrir  que  les 
nouveaux  pourvûs  des  Archevêchez  & Evcchez  s’en  mettent 
en  poffcffion,  qu’il  ne  leur  ait  apparu  des  lettres  de  main-levée, 
& du  ferment  de  fidelité , due  ment  enregiftrées  en  nôtre  Cham- 
bre des  Comptes  à Paris  fuivant  l’ordre  & l’ufagc  j & fera  le 
prefent  Arrcft  lû,  public,  & enregiftré  dans  tous  les  Bailliages 
& Sencchauflccs  du  Roïaume.  Enjoint  aux  Subfticurs  du  Pro- 
cureur General  du  Roi  d’y  tenir  la  main  , 8c  d'en  certifier  la 
Cour  dans  deux  mois.  Si  te  mandons  , 8cc.  Prononcé  le  if. 
Mars  1677.  &c.  Signé  D O N G O I S. 

Page  90.  art.  27.  La  connoififance  de  ce  Droit  Roïal  a tou- 
jours cté  deferée  à la  feule  Cour  du  Parlement  de  Paris  ; com- 
me étant  la  Cour  des  Pairs,  à qui  l’attribution  des  différends 
en  matière  de  Regale  a toujours  été  fpecialcmcnt  refervée  par 
les  Lettres  Parentes  & Ordonnances  de  Loiiis  XI.  du  24.  Mai 
1 463.  & 19.  Juin  1464.  vérifiées  en  ladite  Cour  les  1 4.  Juin 
& 30.  Juillet  des  memes  années , & rapportées  dans  le  1.  vol. 
des  Preuves  des  Liberté^  de  l'Eghfe  Gallicane,  chap.  1 6.  Ve  la  Re- 
gale.  arc.  50.  & 51.  & dans  le  2.  vol.  des  Ordonnances  de  Fonta- 
non.  feüillets  416.  417.  & 418.  Nous  les  rapporterons  ici  com- 
me elles  y font,  pour  la  preuve  du  prefent  article  de  cet  Inven- 
taire. 

Ordonnance  touchant  la  contention  des  Bencjices  donnez^  & conféré ;ç, 
en  Regale  j & où  cette  matière  doit  etre  traite'e.  1463. 
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LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France.  A nos  amez 
8>c  féaux  Confcillers  les  Gens  tenons,  & qui  tiendront  nô- 
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tre  Parlement  à Paris  ; Salut  Se  diîeétion.  Comme  entre  nos 
autres  Droits  à Nous  appartenans,  Nous  aïons  droit  à caufc  de 
nôtre  Couronne,  Souveraineté  Se  Temporalité  , Se  foïons  en 
poflcfiîon  Se  faifinc,  tant  par  Nous  que  par  nos  Predeccfieurs, 
de  tel  Se  fi  long-rems  qu’il  n’cft  mémoire  du  contraire,  de  con- 
férer les  Bénéfices  Eedefiaftiques  vacans  en  Regale  en  nôcre- 
dit  Roïaume  , Se  dont  la  totale  déclaration  , connoifiancc  &: 
détermination  , en  cas  de  débat  ou  queftion  , appartient  de 
plein  droit  à Nous  Se  à nôtredire  Cour  tant  feulement,  fans 
qu’autre  Juge  quelconque,  foie  Eeelefiaftique  ou  Temporel,  en 
puifie  ou  doive  connolcre,  ne  foi  entremettre;  Se  fur  ce  aient 
été  donnez  en  nôttedite  Cour  letems  paflc  plufieurs  Arrefts  Se 
Jugemens:  Pareillement  aïons  droit,  Se  foïons  en  poftcflîon  SC 
faifine  de  connoîtrc  , décider  Se  déterminer  par  Nous  Se  nos 
Juges,  des  cas  de  nouveaux  troubles  Se  cmpêchcmcns  qui  fur- 
vicnncnt  entre  lcfditcs  parties  contendantcs  à caufe  des  Béné- 
fices & matières  Eedefiaftiques,  fins  ce  que  cependant  ladite 
connoifiancc  &c  procès,  Se  juiques  à ce  que  d’iceux  foie  décidé, 
aucun  Juge  Eeelefiaftique  en  puifie  ou  doive  connoîtrc,  ne  l’u- 
ne dcfdites  parties  tirer  l’autre  contre  fon  gré  Se  volonté  en 
Cour  d’Eglife,  pour  occafion  dcfdits  Bénéfices  Se  matières  Ec- 
clcfiaftiqucs  contentieux  audit  cas  de  nouvcllcté,  ne  procédera 
cette  elaufe  contre  aucuns  dcfdits  contendans  par  monitions, 
citations  ne  Cenfurcs  Eedefiaftiques.  Neanmoins  puis  n’ague- 
rcs  aucuns  ont  impetre  en  Cour  de  Rome  aucuns  Bénéfices  pat 
Nous  ou  nos  Predeccfieurs,  donnez  & conférez  en  Régalé,  Se 
fous  couleur  d’icelle  collation  ou  provifion , fc  font  efforcez  Se 
s’efforcent  chacun  jour,  ont  procuré  Se  procurent  tenir  Se  tien- 
nent en  procès  aucuns  de  nos  Sujets  en  Cour  de  Rome  , pour 
occafion  des  Bénéfices  que  Nous  Se  nos  Predeccfieurs  avons 
donnez  Se  conférez  en  Régale.  Et  pareillement  des  Bénéfices 
Se  matières  Eedefiaftiques , dont  procès  cft  pendant  en  cas  de 
nouvclletc  en  nôtreditc  Cour  de  Parlement  ou  ailleurs,  pardc- 
vant  nos  autres  Juges , Se  font  plufieurs  autres  entreprifes  con- 
tre Se  au  préjudice  de  nofdits  Droits  Se  Jurifdi&ion  temporelle. 
Se  plufieurs  grandes  Se  indues  oppreflions  Se  exaétions,  vexa- 
tions Se  travaux  à nos  Sujets , au  dommage  Se  grand  préjudice 
Nous,  de  nôtre  Roïaume  , Se  de  nôtre  Jurildiétion  tempo- 
relle, Se  du  bien  public  de  nôtte  Roïaume,  Se  plus  pourroit 
être,  fi  par  Nous  nccoiï  fur  cç  pourvu.  Pourquoi  Nous  ces 
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chofes  confiderées , defirans  garder  Se  confcryer  nos  Droits  def- 
fufdits , & obvier  aufditcs  entreprifes,  cxa&ions , oppreflions 
& vexations  de  nofdits  Sujets  , Se  fur  ce  eu  avis  & delibera- 
tion en  nôtre  Confeil , vous  mandons  & expreflement  enjoi- 
gnons, que  vous  fartiez  Se  faites  faire  inhibitions  Se  défenfes 
de  par  Nous  fur  certaines  grofles  peines  à Nous  à appliquer,  i 
tous  les  Sujets  de  nôtredit  Roïaume  , & autres  qu’il  appartien- 
dra, que  pour  occafion  defdits  Bénéfices  ou  Matières  Ecclcfia- 
ftiqucs, dont  procès  fera  ou  cft  pendant  en  cas  de  nouvcllctc  en 
nôtredite  Cour,  ou  pardevant  nos  autres  Juges,  ils  ne  traitent, 
ne  faflent  traiter  ou  tenir  en  caufe  , pardevant  aucuns  Juges 
Ecclcfiaftiqucs,  ne  ailleurs  qu’en  nôtredite  Cour  de  Parlement, 
ou  pardevant  nos  autres  Juges  pardevant  lcfquels  lefdits  procès 
feront  ou  font  pendans , Se  ne  procèdent  ou  fartent  procéder 
pour  occafion  defdits  Bénéfices,  dont  lefdits  procès  feront  ou 
font  pendans  en  nôtredite  Cour , ou  pardevant  nofdits  autres 
Juges  , par  monitions,  excommunications,  ni  autres  Ccnfurcs 
Ecclcfiaftiqucs  contre  nofdits  Sujets , Se  ne  les  tirent , mole- 
ftcnr,  ne  travaillent  indûè'ment  hors  de  nôtredit  Roïaume,  Se 
ne  fartent , ne  procurent  faire  telles  entreprifes  indues  contre  Se 
au  préjudice  de  nos  Droits  deflufdits,  & Jurifdi&ion  tempo- 
relle, ainçsis révoquent,  Se  faflent  révoquer  Se  mc*re  au  néant 
à leurs  propres  coûts  Se  dépens  tout  co  qu’ils  auroient  fait  au 
contraire,' en  contraignant  à ce  tous  ceux  qui  feroient  à con- 
traindre j c’eft  à fçavoir  les  Laïques  par  prife  Se  exploitation 
de  leurs  biens  Se  détention  de  leurs  perfonnes , Se  les  Gens  Ec- 
clcfiaftiqucs  par  prife  Se  faififlemene  en  nôtre  main  de  leur 
temporel,  Se  toutes  autres  voïcs & manières  dûcs&  raifonna- 
blcs  : Et  neanmoins  ceux  que  par  information  vous  trouverez 
chargez  defdits  excès  ou  fcmblables,  procéder  à l’encontre  des 
coupables  à telle  punition  Se  correûion  qu’il  appartiendra,  Se 
que  le  cas  le  requerra.  Car  ainfi  Nous  plaît-il  ctre  fait  nonob- 
ftant  quelconques  Lettres  impetrées  ou  à impetrer  à ce  contrai- 
res. Donné  à Murs  en  Cominge  le  vingt-quatrième  jour  de 
Mai,  l’an  de  grâce  mil  quatre  cent  foixantc  &:  trois , Se  de  nô- 
tre Règne  le  deuxième.  Sic figMtum  LE  PREVOST. 

Lefta  , publicato , & regijlrot a Pari  [un  in  Parlamento  , die  déci- 
ma quarto,  Jurai  ^ anno  Dommi  nullefiruo  quadnngentejimo  fexagefi* 

me  tertio.  Sic  fignatum  CH  EN  ETE  AU. 
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Ordonnance  qui  déclaré  qu’à  la  Cour  de  Parlement  appartient  la  con. 
noijfance  des  K irai, s,  & aux  Jures  Jtaïaux  la  canna,  (lance 
du  pojjcjjoire  des  Bénéfices  litigieux.  ' 

T ? P 1 S P' ^1CC  ,dc  Dicu  Roi  dc  Francc*  A "os  amez 

feaux  ConfcilJcrs  les  Gens  renans  & qui  tiendront  nô- 
tre  Parlement  a Pans,  & autres  nos  Juges  & Officiers  : Salut 
& dilcchon.  Comme  entre  nos  autres  droits  à Nous  apparte- 
nais, Nous  aïons  droit  a caufe  dc  nôtre  Couronne,  & cempo- 
ralitc  , & foions  en  pofleflion  & faifine  tant  par  Nous  que  par 
nos ; Predcceflcurs  Rois  dc  France,  dc  tel  Se  fi  long.tems  qu’il 
n ut  mémoire  du  contraire,  de  conférer  les  Bénéfices  Ecclefiaf- 
nques  vacans  en  Régale  en  nôtredit  Roïaume,  Se  donc  la  to- 
tale déclaration , connoifiancc  Se  détermination  en  cas  dc  débat 
ou  quelhon  appartient  à Nous  ou  à nôtre  Cour  dc  Parlement 
“;u  fcul?mc,I!f . r*M  ce  qu'autre  Juge  Ecclefiaftique  ou  temro- 
» q 1 1 c ! qu  il  foie,  eu  puifle,  ou  doive  conroître,  ou  foi  entre- 
meme.  Et  fur  ce  aient  été  le  teins  parte  donnez  pluficurs  Ar- 
jefts  & Jugemens.  Scmbl.ilcmcnt  tant  à caufe  de  nôttcdittr 
Couronne  & temporalité , comme  par  prérogatives  & ptivdc- 

" mentT0"  P-rcdccrireurs  R°i*  de  France  & autre- 

! r ducmc'  t a Nous  appartient  dc  conférer  de  plein  droit 
puficurs  Bénéfices  Ecclefiaftiqucs,  que  nofdits  Predcceflcurs  Se 
Nous  avons  accoutume  donner  & conférer  dc  plein  droit  en 
notrcdit  Roïaume,  & dont  la  déclaration,  connoiflince  & dc- 
crmmation  en  cas  de  debac  ou  queftion  appartient  de  plein 
droit  a Nous  Se  a nos  Juges,  fans  ce  qu'autre  Juge  quelcon- 
que , foie  Ecclefiaftique  ou  temporel,  en  puifle  ou  doive  con- 
nourc  , ne  foi  entremettre  aucunement.  Pareillement  aïons 
drou  & prérogative  & foïons  en  polTcflion  Se  faifine  de  con- 
noitte  , décider  & déterminer  par  Nous  & nos  Tuées  des  ma 
tiercs  pofliflôircs  Bénéficiâtes  & Ecclefiaftiqucs,  mememen^ 
en  cas  de  nouvcllctc  prms  & intentez  patdevant  nofdits  Tu. 
ges  pour  occnfion  dc  nouveaux  troubles  & cmpcchemcns 
qui  furvicnnent  entre  les  parties  contcndans,  à caufe  des  Bel 
ircfnes  & matières  Ecclefiaftiqucs , fans  ce  que  pendant  ladite 
connoii.jnce  & proccz,  & jufqucs  à ce  que  d’iceux  foit  deter- 
m ne  par  les  Jugesdevant  lefquels  lefdits  procez  en  cas  de  nou- 
velle font  ou  fctoient  intentez,  & les  dépens  aufquels  la  partie 
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qui  aura  etc  ou  fera  déchüc  dudic  procès,  aura  etc  condamnée, 
foient  païez  & fatisfaits  cnricrcment  à la  partie  qui  aura  obte- 
nu , aucun  Juge  Ecclcfiaftiquc  en  puiffe  ou  doive  connoîcre, 
ne  l’une  dddites  parties  tirer  l’autre  contre  Ton  grc  fie  volonté 
en  Cour  d’Eglife,  pour  ocfcfion  defdits  Bénéfices  &c  matières 
Ecclefiaftiques  contentieufcs  *udit  cas  de  nouvelictc,  ne  procé- 
der à cette  caufe  par  aucune  perfonne  contre  aucuns  defdirs 
contendans  par  monitions,  citations,  ne  cenfurcs  Ecclefiaftiques. 
Néanmoins  puis  nagucrcs  pluficurs  perfonnes  de  divers  ctars, 
& tant  ceux  de  nôtredit  Roiaume,  que  d'ailleurs  ont  impetré 
& s’efforcent  d’impetrer  aucuns  Bénéfices  par  Nous  & nofdits 
PrcdcccfTeurs  donnez  & vacans  en  Regaie.  Et  a 11  fil  pluficurs 
Bénéfices,  dont  la  collation  a appartenu  & appartient  de  nôtre 
plein  droit  à nofdits  Prcdcceficurs  & à Nous.  Et  fous  ombre 
dcfditcs  provifions  ou  de  Bulles  &:  grâces  cxpc&ativcs , ou  au- 
tres Lettres  de  Cour  de  Rome,  fc  font  efforcez  &c  s’efforcent, 
&:  ont  procuré  fie  procurent  chacun  jour  tenir  par  voie  oblique 
par  celui  qui  Ce  dit  Procureur  Fifcal  de  Cour  de  Rome,  au- 
cuns de  nos  Sujets  en  ladite  Cour  de  Rome  0*1  ailleurs  en  Cour 
Ecclcfiaftiquc  pour  occafion  defdits  Bénéfices,  par  Nous  ou 
nofdits  Predcccfieurs  donnez  & cofifercz  en  R égalé,  ou  de  plein 
d;oir.  Et  avec  ce  pluficurs  fe  font  efforcez  & s’efforcent  de  te- 
nir , fie  de  fait  tiennent  en  proccz  en  ladite  Cour  de  Rome, 
ou  ailleurs  en  Cour  Ecclcfiaftiquc , pluficurs  qui  ont  com- 
mence &c  intenté  proccz  pour  occafion  de  pluficurs  Bénéfices 
aflis  en  icelui  nôtre  Roiaume  pendans  iceux  proccz  audit  cas 
de  nouvellecc.  Et  fous  couleur  dcfditcs  Bulles Se  grâces  de  Cour 
de  Rome  ou  autres  provifions  Ecclefiaftiques,  ils  fort  citer  les 
Sujets  de  nôtredit  Roiaume  en  ladite  Cour  de  Rome  ou  ail- 
leurs en  Cour  d’Eglife,  pendant  Iefdirs  proccz  devant  nofdits 
'juges;  fi c contre  iceux  nos  Sujets  procèdent  fie  font  procéder  • 
par  cxcommunicincns , ou  autres  Cenfurcs  Ecclefiaftiques;  Se 
aucunefois  procèdent  par  affligions  de  Bulles , citations,  proccz, 
ou  Lettres  Ecclefiaftiques  qu’ils  font  fccrctemcnt  fi <■  à heure  indue 
ou  autrement  indûëment  mettre  Se  afficher  es  portes  des  Egli- 
fes,fii  en  pluficurs  autres  lieux.  Tellement  qu’au  moïen  def- 
dites  procedures  pluficurs  de  nofdics  Sujecs,  pour  obvier  aux 
•vexations  qu’on  leur  faic;  font  contraints  de  laifTer  la  pourfui- 
te  de  leur  bon  droit.  Et  jaçoit  ce  que  nagueics  aïons  donné 
certaines  provifions  fur  aucunes  des  matières  dcffufditcs,  fit  que 


496  Inventaire  des  Induits , 

nos  Lettres  fur  ce  o&roïccs  aient  été  publiées  6c  enregiftrèes 
en  nôtredite  Cour,  8c  en  pluficurs  autres  Auditoires  de  nôtic- 
dir  Roïaume  , pour  icelles  confervcr  ôc  garder  comme  Loix  &C 
Ordonnances  déclaratives  de  nos  droits  ôc  prérogatives  : nean- 
moins* pluficurs  n’ont  ccflc  8c  ne^eflent  de  vexer  8c  travailler 
nofdits  Sujets  par  la  manière  dqrfïufditc  ; mais  ont  fait  8c  font 
chacun  jour  plufieurs  autres  indues  entreprifes  contre  & au  pré- 
judice de  nofdits  droits , prérogatives,  privilèges  ôc  Jurifdiétion 
temporelle,  & plufieurs  autres  grandes  & indues  oppreffions , 
exactions,  inquictations  ôc  travaux  à nofdits  Sujets,  au  grand 
préjudice  6c  dommage  de  Nous  6c  de  nos  droits  6c  Jurifdiétion 
temporelle,  6c  du  bien  public  de  nôti c dit  Roiaume  ; ôc  plus 
pourroit  ctre  fi  par  Nous  n'étoit  fur  ce  donnée  provifion  , ainfi 
qu’avons  été  dûëment  informez.  Sçavoir  faifons  que  Nous , 
confiderées  les  chofes  dcfliifditcs , voulans  confervcr  6 C garder 
nofdits  droits,  prérogatives,  prééminences  6c  privilèges,  6c  afin 
que  d’orénavant  aucuns  n'en  puiflcnt  prétendre  caufe  d’igno- 
rance, defirans  auffi  que  nofdits  Sujets  foient  tenus- en  paix  6c 
tranquillité,  6c  obvier  aux  vexations , oppreffions  8c  travaux, 
qu’indûcmcnt  on  leurs  donne  6c  pourroit  donner.  POUR  CES 
CAUSES  , 8c  confïdoraticjris,  6c  autres  à ce  Nous  mouvans, 
8c  fur  ce  eue  deliberation  avec  plufieurs  Gens  de  nôtre  Conlcil 
avons  décrété,  fhtué , ordonné , 6c  déclaré,  décrétons,  ftatuons, 
ordonnons  8c  déclarons  par  ces  P refentes,  qu’à  Nous  6c  à na- 
tredite  Cour  de  Parlement  , 6c  non  à autre  appartient  la  décla- 
ration, connoifTancc,  decifion  6c  détermination  des  collations 
par  Nous  6c  nos  PrcdccefTcurs  faites  des  Bénéfices  vacans,  6C 
qui  ont  vaqué  , 6c  vaqueront  en  Régale.  Et  fcmblablcinent 
qu’à  Nous  6c  à.  nos  Juges  6c  non  à autres  appartient  la  con- 
noifTance  6c  détermination  des  Bénéfices  que  Nous  6c  nos  Pre- 
decefTeurs  avons  accoutumé  de  conférer,  ôc  qui  à cette  caufe 
anr  été  conférez  de  plein  droit,  fans  ce  qu’autre  Juge  EcdcfiaT- 
tique  ni  temporel  s’en  puifTe , ne  doive  entremettre  ni  en  con- 
coure, foi  en  matière  petitoire  ou  pofTefToirc  : 6c  en  outre 
avons  ordonné  6c  déclaré  , ordonnons  ôc  déclarons  la  connoif- 
fancc  de  ce  cas  pofloirc,  memement  en  matière  de  nouvellcté, 
prins  6c  intentez  pour  occafion  des  Bénéfices  8c  matières  Ec- 
clefîaftiques,  appartenir  à Nous,  6c  à nofdits  Juges,  fans  ce 
qu’autres  pendant  lefdics  procès  pofTefïoires  en  puiffent  ne  doi- 
vent: entreprendre  aucune  connoifTancc,  décerner  commiffions, 
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citations,  faire  prgeez  ni  ufer  de  fulminations,  ni  d’autres  ex- 
communiomens , ne  Cenfures  Ecclcfiaftiqucs,  ne  dccermina- 
cion.  S 1 donnons  en  Mandement  par  ccfditcs  Prefentes  à nos 
amez  5c  féaux  Confcillcrs  les  Gens  tenans  5c  quicicndronc  nô- 
tredit  Parlement,  au  Prévôt  de  Paris,  5c  à tous  nos  Baillifs, 
Sénéchaux  , 5c  autres  Juges  de  nôtre  Roïaumo,  5c  chacun' 
d’eux,  fi  comme  à lui  appartiendra,  qu’en  mettant  nôtredicc 
prefente  volonté,  Déclaration  5c  Ordonnance  à execution,  ils- 
fafient  ou  falTent  faire  inhibitions  5c  défenfes  de  par  Nous  à- 
tous  les  Sujets  de  nôtredit  Roïaume , 5c  autres  qu’il  appartien- 
dra , 5c  aufquels.  nofdits  Sujets  Nous  défendons  par  ccfdices; 
Prefentes,  fur  peine  de  bannifiei^nc  dq  nôtredit  Roïaume,  5c 
de  confifcation  de  tous  leurs  bici^,  5c  de  privation  de  la  joüifi- 
{ànce  do  leurs  Bénéfices  écans  en  nôtredit  Roïaume,  que  pour 
occafion  defdits  Bénéfices  Ecclefiaftiques-  par  Nous  ou  nofdits 
Prcdeccficurs  conférez  en  Rcgale,  ou  par  autre  collation  x 
Nous  appartenant  de  plein  droit  ; 5t  aufiï  pour  occafion  des  Bé- 
néfices ou  matières  Bénéficiâtes  ou  Ecclcfiaftiqucs,  dont  a ctc,t 
cft,  ou  fera  procès  en  matière  de  nouvclleté  en  nôtredicc  Cour 
de  Parlement,  ou  devant  nos  autres  Juges,  ils  ne  traitent,  ne 
fafient  ne  tenir  en  *caufc  pardevant  aucuns  Juges  Ecclefiafti- 
qücs,  ne  ailleurs  qu’en  nôcredite  Cour  de  Parlement,  ou  par- 
devant  nos  autres  Juges,  devant  lefquels  lefdits  procès  ont  été* 
font,- ou  feront  pepdansî  5c  ne  procèdent,  ne  fafient  procéder' 
pour  occafion  defdits  Bénéfices  par  Nous  conférez  en  Régale, 
ou  de  plein  droit  : 5c  aufti  des  Bénéfices  ou  matières  Ecclefiaf- 
tiques  , dont  lefdics  procez»  onc  etc  , font  ou  feront  pendans  en 
nôtredicc  Cour  de  Parlement,  ou  pardevant  nofdits  autres  Ju- 
ges contre  nofdits  Sujets,  par  citations , monitions,  excoin  mu-* 
nications,  ni  autres  Cenfures  Ecclefiaftiques,  5c  tes  cirent,  mo- 
lcftcnt,  ni  travaillent  en  Couf  de  Rome  ni  ailleurs  en  Jurifi, 
diétion  Ecdefiaftique  ; & ne  fafient,  ne  procréent  faire  telles» 
entreprifes  indues  , contre  ni  au  préjudice  de  nos  droits: 
dcftiifdits  5c  Jurifdiélion  temporelle:  en  faifanc  en  outre  inhi- 
bitions 5c  défenfes  depar  Nous , fous  fcmblablcs  peines  à Nous 
à appliquer  à cous  ceux  à qui  il  appartiendra  , que  pour  raifon. 
defdits  Bénéfices,  dont  nofdits  Sujets  ont  été  pourvus  par  élec- 
tion, provifipn  ou  autrement,  au  titre  des  Saints  Dccrers^Li- 
bercez  de  l’Eglifc  de  France , Ordonnances  Roïaux  5c  Pragma- 
tique.- Sanction , depuis  l’infticucion  d’iccux  durant  le  teins» 
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de  ladite  Pragmatique.  San&ion  , ils  ne  faflent  nofdits  Sujets 
citer,  convenir,  admonefter,  ne  tiennent  en  proccz  en  ladite 
Cour  de  Rome,  ne  ailleurs , contre  ne  au  préjudice  dcfdits 
Saints  Decrets,  Libertcz  de  l’Eglifc  de  France,  Ordonnances 
Roïaux  ôc  Pragmatique- Sanction  , ne  fur  ce  les  molcftcnc  ne 
travaillent  en  aucune  manière  i ainçois  rovoquent  ôc  faflent 
révoquer  ôc  mettre  au  néant  à leurs  propres  coûts  ôc  dépens 
tout  ce  qu’ils  auront  fait  au  contraire.  Et  neanmoins  tous* ceux 
qui  depuis  6c  après  la  publication  de  nos  autres  Letcrcs  don- 
nées à Muret  au  mois  de  Mai  14 63.  leurs  Procureurs , fac- 
teurs & entremetteurs  ont* molefté  ôc  travaillé,  fnoleftcront  ÔC 
travailleront  pat  Bulle*  ou  macez  Apoftoliques , Sentences  ou 
Tugcmens  de  Cour  d’Eglifc^ar  citations,  monitions /excom- 
munications, ou  autres  Cenfures  Ecdefiaftiqucs  nofdits  Sujets 
en  Cour  de  Rome,  ou  ailleurs  en  Cour  Ecclefiaflique , con- 
tre 6c  au  préjudice  du  contenu  en  nofditcs  autres  Lettres,  6c 
de  nofdits  droits  6c  prerogativesj  Nous  les  avons  déclaré  8t  dé- 
clarons des  maintenant  pour  lois,  6c  dés  lors  pour  maintenant 
vaincus  perpétuellement  de  uôtredit  Roïaume , 6c  leurs  biens 
avons  confilqucz,  ôc  avec  ce  avons  déclaré  6c  déclarons  iceux 
Gens  d Eglife,  leurs  Procureurs , faékcurs  ^entremetteurs,  com- 
me infra&eurs  defdites  Ordonnances,  rebelles  6c  defobéïflans 
à Nous  ôc  à nos  commandemens , être  indignes  6c  incapables 
d’obtenir  quelconques  Bénéfices  de  nôtre  Roïaume  j 6c  les  avons 
privé  ôc  débouté  , privons  ÔC  déboutons  du  tout  de  nôtre  cer- 
taine feience,  propre  mouvement,  autorité  RoïaIe,6c  par  Edit 
general  Ôc  irrévocable,  par  cefditcs  P refentes  , de  lajoüiflance 
de  tous  Ieurfdits  Bénéfices  qu’ils  ont  Ôc  tiennent  en  nôtredit 
Roïaume  , ôc  aufli  de  ceux  qu’ils  y pourront  avoir  ôc  obtenir 
le  tems  à venir.  Et  en  outre  enjoignons  à nôtredite  Cour,  ÔC 
à cous  nofdics  Juftiaers  6c  Officiers,  que  tous  infraébeurs  de 
nofditcs  Ordonnances,  leurs  Procureurs , fadeurs  ôc  entremet- 
teurs, ils  prennent,  ou  faflent  preadre  au  corps,  ôc  confticuent 
prifonniers  jufques  à pleine  réparation  dcfdiccs  entreprifes  ôc 
abus,  nonobftant  oppofitions  ou  appellations  quelconques.  Ec 
afin  que  nul  ne  puifle  prétendre  caufe  d’ignorance  des  chofcs  • 
deflufdires,  Nous  mandons  ôc  commandons  exprcflemenc  à nô- 
tredite  Cour,  6c  à nofdics  Juges,  ôc  à chacun  d’eux  comme 
deflïis,  qu’aprés  ce  que  ces  Prcfcntes  feront  publiées  en  leurfi. 
dits  Auditoires,  ils  les  faflent  publier  ôc  proclamer  à l'on  do  . 
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Trompe,  6c  autrement  es  lieux  ou  l’on  a accoûtumé  à faire 
telles  criées  6c  publications.  Et  pgurce  que  l’on  en  pourra  avoir 
affaire  en  pluficurs’lieux,  Nous  voulons  qu’aux  Vidimua  d’i- 
celles, foi  foie  ajoutée  comme  à l’Original.  En  témoin  de  ce 
Nous  avons  fait  mettre  nôtre  feel  à ces  memes  Prefentes.  Don- 
n e’  à Luxieu  prés  Doullens  le  dix- neuvième  jour  de  Juin,  l’an 
de  grâce  mil  quatre  cent  foixante-quatre,  6c  de  nôtre  Règne, 
le  troifiéme.  Sic  Signatum.  Par  le  Roi  en  [on  Cvnfeil , DELA 
LOERE. 

Et  fuper  jflicam  erat  feriptum.  __ 

Le  61a  , public  ata , & regifirata  Parifiis  in  Parlamento  , Xÿ  tri - 
gefimd  fulii  , anno  Domwt  millcfimo  quadringentefimo  fexagefimo 
quarto.  Sic  fignatum , CHENETEAU.  Collatio  fatta  ejl  cum 
original t. 

Ordonnance  qui  déclaré  que  la  connoifTance  des  Régalés  ap- 
partient au  Parlement  de  Paris,  privativcracnc 
à tous  les  autres  Parlemens. 

Extrait  des  Régi  fîtes  du  Parlement.  17.  Novembre  149  a. 

SUR  la  Requête  du  Procureur  General,  difantque  la  Cour 
de  Céans  a etc  établie  de  par  le  Roi , & fes  trois  Etats,  6C 
des  douze  Pairs  de  France , pour  la  Cour  Souveraine  de  tout 
le  Roïaumc,  6c  à laquelle  en  ligne  de  prééminence  ont  été 
refervées  les  connoiflances  des  Pairs  de  France,  dès  Regales, 
6c  plusieurs  autres  chofcs,  fans  ce  qu’il  foit  loifiblc  à quelque 
Juge  que  ce  foit  d’en  avoir  la  connoifTance , ainfi  de  tout  teins 
a été  obfcrvé  6c  gardé. 

En  enfuivant  lefquels  droits  6c  ufages , vacant  puis  aucun 
tems  en  ça  la  Prebendc  d’Evreux  en  Régale,  Mc  Gilles  For- 
ticr  en  obtint  du  Roi  don , 6c  au  moïen  d’icelui  fit  ajournor 
Mc  Pierre  le  Roux  en  la  Cour  de  Céans,  où  tellement  fur 
procédé , que  ledit  Fortier  obtint  Arrcft  allencontrc  dudit  le 
Roux  : mais  ces  chofcs  nonobfhnt  ledit  le  Roux  fit  plufieurs 
rebellions  6c  dcfobeïflances , au  moïen  defquclles  ledit  Arrefl 
n’a  pû  être  exécuté } 6c  qui  plus  eft , a fufeité  aucuns  particu- 
liers difans  faire  Jcfdits  Etats  de  Normandie,  pour  empêcher 
l’execution  dudit  Arrefl: , ont  été  devers  le  Roi , ont  fait  de 
grandes  plaintes  & clameurs , combien  qu’en  o&roïant  par  le 
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Roi  la  Charte  Normande  à ceux  du  pais  de  Normandie , fut 
expreflement  refervé  que  la.  connoiflancc  des  Régales  appar- 
tiendroic  à la  Cour  do  Ccahs,  & les  parties  fur  ce  oiiies,  fut 
ordonné  par  ledit  Seigneur  que  l’Arreft  donne  par  la  Cour  do 
Céans  feroit  exécuté.  Mais  ces  chofcs  nonobftant  ledit  le 
Roux  en  contrevenant  aufdits  Arrcfts  ô£  à l’autorité  de  ladite 
Cour,  & en  grande  efdandrc  & irrcverence  de  Juftice], auroit 
tenu  par  force  violence  ladite  Chanoinic  fie  Picbcndc , prins 
& ravi  les  fruits  dudit  Fortier.  Et  parce  que  la  Cour  au- 
roit  décerné  prinfe  de  corps  contre  eux,  le  Baillif  de  Roücn,' 
alor^cSufcitateur  du  Procureur  des  Trois  Etats  dudit  Pais,  a 
dcccme  commillîon  pour  prendre  au  corps  les  Prcfidcns  fie 
ConfeiUcrs  de  Céans, /ou  finon  les  ajourner  à comparoir  en 
perfonne,  fie  avec  ce  qu’on  failic  cous  & chacuns  leurs  biens, 
quelque  part  qu’ils  foicnc  fituez  ou  ailis  : qui  font  entreprifes 
abufives  que  Jufticc  ne  doit  tolérer , mais  réprimer  j & qui 
plus  eft,  fc  vancoit  qu’il  ne  leur  rendra  leur  prifonnier , qu’ils 
y mettront  remede  ; fi c ont  fait  celles  ou  femblablcs  paroles 
porter  en  la  prcfcnce  du  Roi , qui  font  paroles  très  - mal  Ion-  * 
nans , fie  que  Sujets  ne  doivent  point  dire  à leur  Seigneur,  fie 
par  tels  moïens  fc  veulent  non  feulement  exemter  de  la  Sou- 
veraineté du  Roi,  niais  entreprendre  fur  l'autorité  dicelui  Sei- 
gneur fit  de  fa  Jufticc:  Requérant  fur  ce  provision  contre  IcC 
dits  delinquans  pour  le  bien  du  Roi  fi c de  fa  Jufticc,  telle  quo 
la  Cour  verra  être  à faire  par  raifon.  Vu  par  ladite  Cour  le 
double  defdits  exploits  faits  par  Pierre  Darc,  foi  difant  Lieu- 
tenant du  Bailli  de  Roüen  , à la  Requête  de  Robert  J il  orge, 
loi  difant  Procureur  defdits  Etats  du  Pais  de  Normandie  ; cn- 
fcmblc  certaine  commilGon  baillée  par  Jean  de  Sandowilleyhail- 
lif  d’Evrcux  , les  informations  faites  par  Ordonnance  de  ladite 
Cour , fi c tout  confidcré  : L A COUR  a ordonné  que  ledit 
Pierre  Duré , Roch  le  Mercier  , Robert  ^éüorge  ô£  Raimond  Thiebati 
feront  pris  au  corps,  quelque  part  qu’ils  foient,  hors  lieu  faint, 
fi£  amenez  prifonniers  en  la  Conciergerie  du  Palais,  pour  être 
procédé  contre  eux  fur  lefdits  crimes  6c  délies  par  eux  &:  à leur 
requête  faits  allcncontrc  de  l’honneur  du  Roi,  6c  autorité  de 
faditc  Cour j fie  où  ne  pourroicnc  être  appréhendez,  qu’ils  fe- 
ront ajournez  à comparoir  en  perfonne  à fon  de  Trompe  bc 
cri  public  en  la  Ville  de  Pontoiîc,  ou  autre  proche  dudit  PaïJ,* 
fie  lç  Baillif  de  Rouen  ajourne  À comparoir  en  perfonne. 
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Puis  orclonna  qu’elle  ccriroit  au  Roi  touchant  ladite  entre- 
prife  dcfdits  Normans. 

Arreft  du  1 8.  Février  rite-  Dcfimfes  de  traiter  ailleurs  de  Noe«  de  Mrs 

la  Régale  qu'en  Parlement,  & privativement  a tous  juges  l6  du  I# 
tant  Laïques  que  d’Eglife.  Arrefts  des  xx.  Mars  1474-  7.  Sep.  des  Preuves, 
tembre  i486.  14.  Janvier  1457.  *3*  AvriI  *43**  Pecicoirc 
de  Régale  juge  en  Parlement  contre  le  Pofteftoirc.  Arreft  du 
9.  Mars  13  y o.  pour  Guil.  Herfant.  Arreft  du  X3.  Mars  1338. 

Le  Parlement  connoît  de  tout  ce  qui  dépend  de  Regale , 
meme  des  gros  fruits  d’une  Prébende,  7.  Septembre  1396. 
pour  Jean  Jofias. 

La  Régale  attrait  la  connoiflance  des  autres  droits  au  Par- 
lement. Arrefts  du  xj.  Janvier  1469.  16.  Juillet  1471.  Les 
Maîtres  des  Requeftes  incompctcns  de  connoîtredc  la  Regale. 

Arreft  du  x.  Janvier  14x0. 

Aux  Lettres  pour  la  confirmation  du  Parlement  de  Paris 
du  Roi  Gharlcs  VIII.  en  Septembre  1483.  il  y a cette  clau- 
•fc  : La  Cour  de  Parlement  qui  efl  la  Cour  Souveraine  (P*  Capitale 
de  nôtre  Roïaume , pour  dijeuter  & déterminer  en  Souverain  Ref- 
Jort  les  matières  qui  touchent  les  Droits  de  la  Couronne  de  France , 
aujfi  Us  caufes  des  Pairs  de  France,  les  Regales  (3*  Evechcî 19* 
autres  grandes  caufes  & matières  de  Prélats  , & grandi  Seigneurs 
de  nôtre  Roïaume , toutes  les  appellations  qui  font  interjette»* 
en  icelle.  _•  . 

Le  même  Roi  par  autres  Lettres  Patentes  du.  mois  d’Avril 
148  f.  pour  faire  rcflbrtïr  ceux  du  Duché  de  Bourgogne  au 
Parlement  de  Paris , dit  : £>uc  fes  Predecefleurs  ont  établi  le  Sié- 
gé de  la  Dignité  & Majejté  Roïale  en  la  Ville  de  Paris,  Ville 
Capitale  du  Roïaume,  où  ils  ont  établi  une  Cour  Souveraine  appel - * ~ 

lée  la  Cour  de  Parlement , de  laquelle  le  Roi  efl  le  Chef  : qu  en  icel- 
le & non  ailleurs  Je  doit  tenir  le  lit  de  Juflice , & fous  le  Roi  le 
Chancelier  y preftde  , &*  du  Corps  de  la  Cour  font  les  Pairs  de 
France  3 que  la  moitié  des  Confeillers  de  ladite  Cour  font  ou  doi- 
vent être  Gens  d’Eglife , afin  qu’icelle  Cour  comme  mixte  eut  la  > 

connoiflance  du  pojjejfoire  des  Eglijes  Cathédrales , ^Abbaïes  & au- 
tres Bénéfices  du  Roïaume , auffi  du  poflefloire  & petitoire  des  Bé- 
néfices vacans  en  Regale,  O*  autres  grands  Droits. 

" Page  90.  art.  z8.  Il  faut  prefentement  nous  arrêter  fur  les 
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derniers  termes  de  la  définition  de  Ja  Rcgale  , qui  a '-jointe  avec 
foi  ladminift ration  des  fruits  temporels  de  l'Evêché  : Fiuftuumauc 
temporal  mm  Epifeoparûs  vacant!  s adminijlrationem  con\unIlam  ha- 
bens  j & remarquer  qu’il  y a deux  forces  dc'Rcgale:  l’une  fpiri- 
tucllc,  qui  confiftc  en  la  collation  des  Bénéfices , dont  nous 
avons  fuffifamracnt  parle  s l’autre  Temporelle  , qui  ne  regarde 
que  l’adminiftration  des  fruits  temporels  des  Prelaturesv  II  eflr 
vrai  que  le  fçavant  Moniteur  Pithou  dans  le  i.  vol.,  des  Preu- 
ves des  Liberté ^ de  F Eglife  Gallicane,  chap.  Liberté ^ de  F Eglife 
Gallicane,  art.  66.  confond  ces  deux  cfpcces  de  Régale,  en  ces 
termes  ; Çpr  encore  qu'aucuns  grands  perfonnages  aient  voulu  faire 
deux  fortes  ou  efpeces  de  Regales , diflinguans  le  temporel  du  fpiri- 
tuel  i ce  neanmoins  confierait  de  plus  prés , il  ne  s en  trouvera  quune 
procédant  de  même  four  ce,  & fe  pourra  dire  droit , non  à la  vérité 
de  rachat  ou  relief , mais  plutôt  de  bail, garde  , protection  , main- 
boum  ie  ou  patronage  , & emporter- la  collation  des  Prébendes , Vt- 
gnitett^  O'  Ben ef  ces  non  Cures  , vacans  de  droit  & de  fart  enfem- 
ble,  ou  de  fait,  ou  de  droit  tant  feulement , comme  faifant  à prefent 
telle  collation  aucunement  partie  des  fruits  de  F Archevêché  & Evê- 
ché vacant. 

Mais  nous  avons  prouvé  le  contraire  dans  le  chapitre  4.  de 
ce  Traire  & Inventaire, où  établiflanc  la  différence  de  ces  deux: 
cfpeccs  de  Régale,  nous  nous  fommcsfpcpialcment  attachez  à 
•prouver  : Que  la  collation  & prefentation  aux  Bénéfices  Ecclejntüi- 
ques,  ejl  comptée  parmi  les  fruits. 

Page  90.  art.  zp,  C’eft  de  cette  Rcgale  temporelle  que  le  Re- 
glement fut  fait  au  Concile  General  de  Lyon  , fous  le  Pape 
Grégoire  X.  contre  les  Seigneurs  particuliers  qui  l’avoient  ufur- 
péc,  fous  preeexee  de  garde  ' avoüeric  & protection  des  Egli- 
fes,  & qui  en  abufoiencr  dont  la  continuation  leur  fur  défen- 
due fous  peine  d’excommunication  dans  la  1.  partie  du  fameux 
chap.  Gencrali.  De  Elelt.  au  Scxtc. 

Sans  vouloir  trop  le  repérer,  l’on  Içaitbien  que  dans  la  fé- 
condé partie  de  ce  chapitre,  l’ufage  de  cette  Rcgale  temporelle 
fut  confirmé  à l’égard  de  ceux  qui  en  avoient  droit  par  la  fon- 
dation 5 c par  l'ancienne  coutume,  lcfqucls  n’étoient  autres  que 
les  Rois  de  France  Sc  d’Angleterre,  fuivanc  les  Glofes  fur  ce 
chapitre  de  Jean  André,  de  l’Archidiacre,  & du  Cardinal  le  Moi- 
ne, qui  furent  malicieufemenr  retranchées  du  Cours  Canon  par 
les  Correcteurs  Romains , par  les  ordres  & du  teras  du  Papo1 
Grcgoue  XIII.  1 * -v  • 
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S’il  nous  faloit  encore  en  apporter  ici  la  preuve,  nous  la  ti- 
rerions de  cette  Glofe  retranchée  fur  le  mot  Regalia.  que  nous 
avons  ci-devant  rapportée  en  l’art.  9.  du  1.  chap.  de  cet  Inven- 
taire i mais  nous  femmes  obligez  de  cette  refticution  de  Glofe 
aux  foins  de  M-.  François  Florent  fous  le  titre  Ve  Eleftione.  au 
Sextc,cn  la  page  a 51.  Nous  recevons  encore  un  autre  cclair- 
cilTement  fur  ce  fujet  de  Monficur  le  Prefident  Guimier  en  fa 
Glofe  delà  Pragmatique  au  titre  De  Annatts.  §.  Item  quod  dibla. 
in  verb.  Regaho.  mais  nous  ne  le  répéterons  point  ici , pour  l'a- 
voir  emploie  ci-dcfTus  tout  entier  dans  l’art,  u.  du  chap.  3.  de 
cet  Inventaire. 

Quoique  l’ufàgede  cette  R égalé  temporelle  ait  toujours  été 
parfaitement  Roïal,  il  n’en  a pas  moins  été  ÜPCimis  & règle  fui- 
vant  les  faints  Canons  de  l’Eglife,  & par  le  fage  & pieux  gou- 
vernement des  Officiers  du  Confeil  de  Confcicncc  du  Roi, 
fous  la  prudente  & charitable  conduite  de  fes  Confefleurs.  C’eft 
de  cette  prudente  adminiftration  que  nous  voïons  l’éloge  & la 
recommandation  fingulierc  dans  le  traite  de  Guillaume  de  Mon t- 
ferrat,  Catalan  de  naifTancc,cn  fon  Commentaire  fur  la  Prag- 
matique San&ion  de  France,  part.  5.  De  Prorogative  Régis  tn 
Elcfiivis  Dignuatibus , ÊS7*  quz  Jint  benigno  preces , & perfonz  be- 
nemeritz  , C T gelantes  bonum  Rei publie*  , Regni  & Ddphinatus. 
Où  cet  Auteur  fait  par  avance  le  Panégyrique  de  cous  ces 
grands  Hommes,  qui  onc  rempli  & remplirent  le  pofte  fujpli- 
me  de  Confefleurs  de  no^^ois  , & qui  s’acquittent  encore  cous 
les  jours  fi  dignement  d’unjphploi , auquel  leur  fciencc  profon- 
de, leur  prudence  confommèc,  & leur  ardente  charité  les  a 
élevez  par  le  choix  de  nôtre  augufte  Monarque  L o.ü  1 s li 
G r a n d.  Item  Regum  Confefjores  dicuntur  perfonz  benemerito , & 
Triantes  bonum  Rei  publiez  , Regni  & Delphinttus  $ cum  in  eu  rc-  ’ 
(juiratur  feientia  ta  li  s , que  medunte  valeant  eos  ligare  vil  folvere, 
ut  in  cap.  Quetn.  pœnitcc.  pojl  med.  De  Pœnit.  dijl.  1.  & in  cap. 
I.  in  prinetp.  De  Pœnic.  dijl.  i.  & pojjint  O'  valeant  difeernere 
inter  Itpram  & lepram  , quorum  diferctio  confiflit  circa  circumjlan - 
tias  & qualitates  peccatorum  inquirendas  & indagandas  : qux  jepm 
tem  niodis  confiderantur , causa , perfonà  , loco  CT  tempéré , qualitatif 
quantitate  CT  eventu , ut  in  §.  Sed  hxc  quatuor.  De  Pœnit.  dijl.  I. 
& in  cap.  Sicut  dignum.  De  hopuicid.  Quts  emm  ej?et  tam  bebes , 
qui  aufinm  efict  ajjirniare  Confcfjorem  Regis  bas  circumjhntias  peccato- 
rum & qualitates  indagando  , O*  indagatas  G*  inventas  dijctrnevdo 
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& dijlingnendo , & dijhnttu  ac  comiûi  Régis  anima , de  congrus , 
l dlutijera  & complenda  paemtentia  providers  , non  sglare  bonum » 
Rei public*  , fcilicet  Regni  & Delphinatus  , CT  per  confcyuens  non. 
etium  benemeritum , cum  fit  Regu  Pater  fpiritualis , ut  tn  cap.  Om- 


îtes quos.  O'  cap.  fin.  30.  au.  1.  &c. 

Page  91.  art.  30.  Ce  fut  fans  doute  par. la  fage  conduite  de  fes 
Dirc&eurs,  que  le  Roi  Loüis  VU.  dit  le  Jeune , fit  un  fl  faint, 
emploi  de  fa  Régale  temporelle  SC  des  fruits  de  la  Chcvcccric 
dcl’Eglife  de  Paris,  Sc  de  l'Evêché  vacant,  à-  lui  appartenans, 
steaufede  fon  Droit  de  Régale,  par  le  don  charitable  qu’il  ctv 
accorda  pour  la  nourriture  Sc  fubfiftance  des  Rciigicufcs  de. 
l’Abbaïe  Sc  Monafterede  Notre-Dame  d’Hycres , par  fes  Let- 
tres Patentes  de  lfep  1161.  rapportées  dans  le  1.  vol.  des  Preuves* 
des  Liberté^  de  t Bglife  Gallicane,  chap.  1 6.  De  la  Régalé,  ait.  z, 
& inférées  ci-defïus  dans  l’art.  6.  du  prefent  chapitre  de  cet  In* 


vcntaire. 

Ce  fut  peut-être  encore  pour  fuivre  les  pieux  avis  de  ce  Con- 
fcilde  Confcicncc , que  les  Rois  Charles  VI.  & Charles  VIL- 
firent  don  des  fruits  des  . Régales  des  Archevcchez  Sc  Evcchcz  > 
vacans  du  Roïaumc  aux  Trcforicrs,.Chanoincs&:  Chapitre  de. 
leur  Sainte  Chapelle  du  Palais  à Paris,  poux  cmploïcr aux  ré- 
parations de  l’Eglife,  & pour  le  luminaire  qui  y doit  brûler  de- 
vant les  Saintes  Reliques  qui  y font  gardées , fuivant  les  Let- 
tres Patentes  confetvccs  dans  le  Trcfor  des  Chartes  de  cette. 
Egllfe. 

Page  91.  art.  30.  Ce  bon  ufag 
gales,  & du  revenu  fc  iruits  des 
cans  , a dijré  depuis  ce  tems  jufques  fur  la  fin  du  Règne  du  Roi» 
Loüis  XIII.  d’heureufe  mémoire,  qui  pour  des  raifons  bonnes» 
Sc  conûderables  révoqua  le  don  qu’il  avoir  fait  par  les  Rois  fes- 
P.rcdeccfTeurs  aux  Treforicr , Chanoines  Sc  Chapitre  de  fa. 
S.ainte  Chapelle  du  Palais  à Paris,  des  fruits  & revenus  de  fa 
Régale  temporelle  fur  les  Archcvêchcz  Sc  Evéchcz  du  Roïau— 
me  ; Sc.  pour  les  indemnifer,  il  donna  & unit  audit  Chapitre 
l’Abbaïc  de,  Saint  Nicaifc  de  Reims  par  Lettres  Patentes  du» 
mois  de  Décembre  1641.  vérifiées  en  la  Chambre  des  Comp- 
tes le  zy.  Février  164Z.  rapportées  dans  le  z.  tome  des  Mémoi- 
res du  Clergé y de  la  dernière  édition,  tit.  6.  De  la  Regale  O'  Ser- 
vons de  fidelité,  articles -Z4.  Sc  zy*&  pages  164.  165.  Sc  1 66.  com- 
me, elles  fuivent.. 


c*< 
Arc  b 


c pieux  emplbi  des  Re- 
rchcvêchez  & Evéchcz  va- 


JLettrcs 
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Lettres  Patentes  du  mois  de  Décembre  1641.  portent  révocation  du 
don  qui  aurait  été  fait  à la  Sainte  Chapelle  de  Paris , du  revenu 
des  Çvêchei^  vacans  en  Regale  , (SP  cjutl  fera  refervé  aux  futurs 
fuccejjeurs , CSP  ce  moyennant  l* union  de  l'Abbaïc  Saine  Nicaifo 
dé  Reims  à ladite  Sainte  Chapelle  : lefdites  Lettres  Qcrifices  en 
la  Chambre  des  Comptes  le  1 5.  Février  1641. 

LO  U I Spar  la  grâce  deDicu,  Roi  de  France  8c  de  Navarre; 

A tous  prefens  & à venir  ; Salut.  Les  Rois  nos  predeeef- 
feurs  avoient  jugé  qu’ils  ne  pourioient  plus  dignement  cmploïcr 
le  revenu  des  Archevcchez  & Evcchez  de  ce  Roïaumc  , qui 
Nous  appaitient  par  Droit  de  Régalé  , qu’en  l’afRétant  à la 
ÿaince  Chapelle  , pour  donner  moïen  d’y  célébrer  le  Service 
avec  plus  de  dignité.  Nous  avons  jufqu’â  prcfenc  continué  dans 
ce  meme  deflein , & depuis  nôtre  avènement  à la  Couronne 
Nous  avons  tellement  maintenu  nôtre  Sainte  Chapelle  en  la 
perception  dcfdits  droits  à Nous  appartenans,  qu’ils  n’ont  été 
divertis  & appliquez  à autre  ufage,  ainfi  que  quelquefois  nos 
Predeccflèurs  l’àvoient  fait.  Mais  comme  le  tons  découvre  par 
l’cxpcricncc  le  defaut  des  ordres  qu'on  eftime  les  meilleurs ^ 
Nous  avons  reconnu  qu'encore  que  la  dcftinaciondc  ce  revenu 
ait  été  faite  à bonne  fin,  il  pourroit  neanmoins  erre  emploie 
plus  utilement  & avec  plus  de  julticc,  en  le  remettant  à ceux 
qui  feront  nommez  à l’avenir  par  Nous  aux  Archevcchez  & 
Evcchez,  pour  leur  donner  moïen  dcfoûccnir  les  charges  qu  ils  • 
ont  à fupporter,  donr  ils  ne  peuvent  s'aquitter  qu’avec  de  tics- 
grande?  incommoditez  ; d’autant  plus  coflfiderablcs  , qu’elles  » 
les  empêchent  fouvent  de  pourvoir  au  falut  des  âmes  , ainfi 
qu’il  y font  obligez,  & que  Nous  le  défiions:  il efhbicn  juftc’j 
que  faifart  refolution  d’cmploïcr  ce  revenu  és  œuvres  de  pieté* 
ainfi;  que  Nous  cftimons  y être  obligez  , les  Eglifcs  aufquclles 
naturellement  ils  appartiennent , en  reçoivent  le  lccours  ; 80 
qu’ils  foit  donne  aux  Archevêques  & Evêques,  pour  foulagcr  ' 
les  grandes  dqpcnfcs  qu'ils  font  tenus  de  faire,  tant  ppur  leurs 
provilîons  en  Cour  de  Rome,  que  pour  autres  considérations  à * 
quoi  les  oblige  leur  Dignité.  -Nous  nous  fomines  portez  d’au* 
tant  plus  à cette  refolution  , que  Nous  avons  reconnu  que  lé 
Droit  de  R égalé  n’eft  pas  un  revenu  aflurè  & réglé , pour  l’eru  - 
tretien  de  .nôcrc  Sainte  Chapelle.  A ces  causes,  apres  avoir  rois* 
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ccccc  affaire  en  deliberation  en  nôtre  Confcil,  & avoir  vû  Pa- 
tte de  conclufion  capitulairement  faire  par  les  Treforier  bc 
Chanoines  de  nôtre  Sainte  Chapelle  en  datte  du  10.  Novem- 
bre 1641.  qui  déclarent  qu’ils  Nous  cèdent,  quittent  & remet- 
tent entièrement  lefdits  Droits  de  Régale  , pour  en  01  donner 
ainfi  qu’iKNous  plaira  s bien  que  ledit  confentement  ne  Nous 
fût  point  ncccfTaire,  pour  faire  le  changement  que  Nous  cfti- 
mons  en  ce  fujet.  De  l’avis  de  nôtredit  Confeil,  Nous  avons 
révoqué,  bc  révoquons  toutes  Lettres  de  droit  bc  ceflïon  qui 
pourfoit  avoir  etc  faite  à nôcredice  Sainte  Chapelle  par  les 
Rois  nos  PrcdeccfTcurs , du  revenu  provenant  dudit  Droit.de 
Rcg.rle.  Voulons  bc  Nous  plaît,  que  vacation  avenant  dcfdits 
Archevcchez  bc  Evêchez  de  nôtre  Roïaumc  efquels  Nous 
avons  droit  de  Régalé,  le  revenu  d’iccux  foit  mis  en  nôtreditc 
main,  pour  être  adrairiiftrc  pendant  l’ouverture  de  ladite  Ré- 
gale, par  perfonnes  folvables  , qui  feront  à ccc  effet  commifes*, 
à la  charge  que  la  Régale  étant  clofe  , le  revenu  qui  fera  pro- 
venu dcfdits  Archevcchez  bc  Evcchez  , fera  remis  par  celui  qui 
aura  etc  commis  pour  l’adminifhation  , es  mains  des  Archevê- 
ques & Evêques,  qui  en  auront  été  pourvus  fur  nôtre  nomi- 
nation ; duquel  revenu,  entant  que  befoin  cft,  Nous  avons  fait 
don  par  ces  prefentes  aufdits  Archevêques  bc  Evêques  , fans 
qu’à  l’avenir  il  puiffe  être  diverti,  ni  emploie  ailleurs.  Et  dau- 
tant  qu'il  n’efî:  pas  jufte  qu’aïant  privé  nôtre  Sainte  Chapelle  de 
la  joüiffance  du  droit  de  Régale,  qui  lui  avoir  été  accorde  par 
nos  Prcdcceffcurs,  elle  demeure  fans  un  revenu  ncceffairc  pour 
en  faire  les  fonttions , Nous  unifTons  à ladite  Sainte  Chapelle 
l’Abbaïe  de  Saint  tticaifc  de  Reims  , voulant  pour  cet  (flfee  que 
toutes  Lettres  d’union  foient  expédiées  en  bonne  forme,  & dé- 
livrées aux  Treforier  &?  Chanoines  de  nôtre  Sainte  Chapelle, 
& qu’à  l’avenir  ils  en  puifîent  joüir  paisiblement  y à condition 
que  le  revenu  qui  proviendra  de  ladite  Abbaïc  , foit  perçû  bc 
emploie  avec  le  même  ordre  , que  celui  qui  provenoit  des  Re- 
cales l’a  été  jufqucs  à prefent.  Si  donnons  en  mandement 
à nos  ai^ez  bc  féaux  Confcillers  les  Gens  de  90s  Comptes  à 
Paris , que  j:cs  prefentes  ils  aient  à faire  publier  bc  regiftrer,  bc 
le  dontenu  en  icelles  garder  bc  obferver  ponctuellement  félon 
leur  forme bc  teneur  -,  nonobftant. tous  Edits,  Déclarations , U 
autres  Lettres  à ce  contraires:  aufqucllcs  entant  que  befoin  eft 
ou  feroie.  Nous  avons  dérogé  bc  dérogeons  par  çefditcs  pre- 
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fentes.  Et  afin  que  ce  foit  chofc  ferme  & ftable  à toujours , 
Nous  avons  à icelles  fait  mettre  nôtre  feel,  fauf  en  autre  chofc 
nôtre  droit,  & l’autrui  en  toutes.  Donne*  à Saint  Germain  en 
Laye,  ail  mois  de  Décembre  , l’an  de  grâce  mil  fix  cent  quaran- 
te- &-nn,  & de  nôtre  Règne  le  trente-deuxième.  Signé  LOUIS. 
Et  fur  le  repli , Par  le  Roi , DE  LOMENIE.  Et  à coté  , Vifa. 
Et  j celle  fur  lacs  de  foïe  du  grand  feel  de  cire  verte.  Et  au  bas  du- 
dit repli  ejl  écrit  ce  oui  enfuit* 

Regiftrces  en  la  Chambre  des  Comptes,  oui  le  Procureur  Ge- 
neral du  Roi,  fuivant  l’Arrcft:  de  ce  jour.  Faiclc  vingt  cinquiè- 
me jour  de  Février  16 4a.  Signé  BOURLON. 

Jrrejl  de  U Chambre  des  Comptes  du  vingt-cinquième  Février  mit 
fix  cent  quarante-deux , portant  vérification  des  Lettres 
Patentes  ci-dejjus. 

VEU  par  la  Chambre  les  Lettres  Patentes  du  Roi , en  for- 
me de  Chartes,  données  à Saint  Germain  en  Layc  au 
mois  de  Décembre  16 41.  Signées  LOUIS  , Et  fur  le  repli , Par 
le  Roi  , DE  LOMENIE  : Par  lefquclles , &:  pour  les  caufes 
y contenues , fa  Majefté  de  l’avis  de  fon  Confcil  a révoqué  tou- 
tes Lcttics  de  droit  &:  cefiion,  qui  pourroit  avoir  etc  fait  à la 
Sainte  Chapelle  parles  Rois  les  Piedeccffeurs  , du  revenu  pro- 
cédant du  droit  de  Rcgale:  Veut  & lui  plaît  que  vacation  ave- 
nant des  Archevêchez  & Evêchez  de  ce  Roïaumc,  cfquels  faditfl 
Majcftc  a droit  de  Rcgale  le  revenu  d’iceux  foié*hus  en  fa  main, 
pour  être  adnuniftré  pendant  l’ouverture  de  ladite  Régale  par 
perfonnes  folvablcs,  qui  feroient  à cet  effet  commifcs;  à la  char- 
ge que  la  Rcgale  étant  dofe,  le  revenu  qui  fera  provenu  dcfdits 
Archcvéchez  de  Evêchez  , fera  remis  par  celui  qui  aura  etc 
commis  pour  l’adminiftracion,  c.ntrc  les  mains  des  Archevêques 
& Evêques,  qui  en  auront  été  pourvus  fur  fa  nomination  i du- 
quel revenu,  entant  que  bcfoin  feroit,  elle  a fait  don  aufdirs 
Archevêques  & Evêques  , fans  qu’à  l'avenir  il  puiffe  être  di- 
verti ni  emploie  ailleurs.  Et  afin  que  ladite  Sainte  Chapcllo  ne 
demeure  fans  un  revenu  certain  nccclfairc  pour  les  fonctions,  a 
uni  à icelle  l’Abbaïe  de  Saint  Nicatfe  de  la  Ville  de  Reims  ; dt 
à cet  effet  veut  aufli  que  toutes  Lettres  d’union  en  foient  expé- 
diées"& délivrées  aux  Trcforicr  de  Ctianoines  de  ladite  Sainte 
Chapelle,  à ce  qu’à  lavenir  ils  en  puiffcnc  joiiiw  paifiblementi 
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à condition  que  le  revenu  qui  proviendra  de  ladite  Abbaïe., 
foit  perçu  6c  emploie  avec  le  meme  ordre  que  celui  qui  prove- 
noit  dcfdites  Régalés  -,  6c  mande  à ladite  Chambre  faire  lire, 
publier  & rcgiftrer  lefdites  Lettres , 6c  le  contenu  en  icelles  gar- 
der 6c  obfcrver  ponctuellement  félon  leur  forme  & teneur , 
Donobftanc  tous  Edits,  Déclarations,  &:  autres  choies  à ce  con- 
traires , aulquélles  cncant  que  befoin  feroit , faditc  Majeftc  a 
dérogé  , ainfi  que  le  contiennent  lefdites  Lettres.  Conduirons 
du  Procureur  General  du  Roi*  & tout  confideré  : La  Chambre 
«.ordonné  & ordonne  lefdites  Lettres  être  regiftrees,  pour  cc 
qui  concerne  la  révocation  du  don  du  revenu  des  Régales  ci- 
devant  fait  à la  Sainte  Chapelle  de  Paris,  pour  par  ledit  Sei- 
gneur Roi  joüir  à l’avenir  pat  Droit  de  Regale , des  fruits  6c 
revenus  de  tous  les  Archcvéchcz  de  ce  Roïaumc,  qui  vaque- 
ront ci-aprcs,  ainfi  que  les  Rois  fes  PredecdTcurs  en  ont  joüi 
&c  ufc  avant  les  dons  & concédions  faites  par  eux  à tems  6c  à 
vie  à ladite  Sainte  Chapelle.  Ge  faifant , qu’ouvcrturc  arri- 
vant dudit  droit  de  Régale,  6c  vacation  dcfdits  Archevcchez 
& Evcchez,  les  fruits  6c  revenus  d’iccux  feront  faifis  à la  re- 
quefte  du  Procureur  General  du  Roi  de  ladite  Chambre,  ou 
fes  Subftituts  fur  les  lieux,  regis  6c  adminiftrez  par  Coinmif- 
fatres  6c  perfonnes  folvables  commifes  à ccc  effet  , fans  que  les 
pourvus  dcfdits  Archevcchez  6c  Evéchcz  puitfcnc  prétendre 
aucune  chofe  aux  revenus  àc  fruits  dcfdits  Bénéfices , qu’ils 
n’aient  prété  le  Serment  de  fidelité,  6c  icclui  fait  enregiftrer 
en  la  Chambrd^&  qu’ils  n’aïent  obtenu  Lettres  particulières 
de  don  dcfdits  fruits  vérifié;  & à la  charge  aufli  que  les  Baux 
qui  feront  faits  à l’avenir,  de  tout  le  revenu  de  ladite  Abbaïc 
de  S. tint  N ica! je  de  Reims , affeété  à ladite  Sainte  Chapelle,  fe- 
ront faits  tant  par  les  ConfcilJcr6  de  ladite  Sainte  Chapelle, 
que  par  ceux  de  ladite  Chambte,à  la  rcqucfic  6c  diligence  du- 
dit Procureur  General  : 6c  que  pour  le  revenu  de  la  moitié  de 
ladite  Abbaïc  , qui  eit  aff’c&c  par  fa  Majcfté  pour  les  orne- 
mens,  linges,  vitres,  nourriture  des  enfans  de  Chœur,  lumi- 
naire, 6c  autres  chofes  ncceffiircs  en  icelle , il  en  fera  ufc  par 
les  Mandcmens  de  la  Chambre , ainfi  qu’il  a été  fait  jufques  à- 
prefent , 6c  que  les  Comptes  provenans  tant  defdites  fiiifies  6c 
revenus  dcfdits  Archcvéchcz  6c  Evêchez,  que  moitié  du  reve- 
nu de  ladite  Abbaïc  , fc  rendront  en  ladite  Chambre'&Hi 
pianiere  accoutumée.  Fait  les  Scjucftres  aficmblcz  le  vinge. 
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tfcinquicrac  jour  de  Février  nul  fix  ccnc  quarante  - deux. 
Signé,  BOURLON.  . * - 

Page  91.  art.  31.  Le  Roi  aïant  donc  en  vertu  de  ce  s Lettres 
repris  l'ufage  de  fa  Régale  temporelle,  s’eft  refervé  la  faculté 
de  faire  le  don  des  fruits  des  Archevcchez  & Evéchcz  vacans 
à ceux  qu’il  auroic  nomme  au  Pape  pour  en  erre  pourvus  par 
Bulles  Apoftoliques,  lcfqucls  ont  joui  de  leurs  revenus  en  ver- 
tu des  Brevets  do  nomination  & du  don  que  le  Roi  leur  en 
auroit  fait , pour  Otfisfairc  aux  frais  de  l’expedition  de  leurs 
Bulles.  Cela  à dure  jufqu’en  l'anncc  1673.  que  Loüis  le 
G a a n d par  un  zele  6c  une  charité  vraiment  Roïalc  en  au- 
roic diftraic  un  tiers,  pour  être  emploie  à 4 nourricurc  6c  fub- 
fiftance  des  Nouveaux  Convertis  à la  Foi  Catholique;  afin 
que  fuivanc  la  doétrinc  de  Saint  Paul , cette  charité  s'exerçât 
en  faveur  de  ccs  nouveaux  domeftiques  de  4 Foi,  qui  dévoient 
encrer  en  partage  des  biens  temporels  de  4’Eglifc  leur  mere, 
qui  lors  de  leur  retour  ne  leur  avoir  pas  rcfufé  de  les  faire  en- 
tier en  participation  de  fes  biens  fpiritucls.  C’cft  ce  que  le  Roi 
a fait  par  la  diftraûion  generale  du  tiers  des  revenus  de  tous 
les  Bénéfices  Confiftoriaux  fujets  à Occonomat,  qu’il  a affc&é 
à la  nourriture  ÔC  fubfiftancc  des  Nouveaux  Convertis  à la 
Foi , pour  ledit  tiers  être  régi  6c  adminiftré  par  Occonomat 
fous  la  dirc&ion  de  Monfieur  Pclifibn  Foncanicr  Maicrc  des 
Requêtes  ordinaire  de  fon  Hôtel,  que  Sa  Majcfté  a conftituc 
8c  établi  Oeconome  à toutes  les  Prelaturcs  fujetes  à Oecono- 
mat  , félon  les  Arrefts  du  Confeil  d’Etat  fuivans  donnés  à 
cet  effet. 

• • r*  1 . » : » 1 *«  \ •••’■•  » ,1  « 

Extrait  des  Regijlres  du  "Confeil  (fEjlar.  • 

SUR  ce  qui  a été  reprefenré  au  Roi  étant  en  fon  Confeil, 
qu’au  préjudice  de  l'Arrcft  rendu  en  icelui  le  31.  Juillet 
dernier,  pour  la  conlervation  du  Tiers  de  la  Régale  tempo- 
relle que  Sa  Majefté  a deftinc  à la  fubfiffance  des  Nouveaux 
Convertis,  pluficurs  Fermiers,  Oeconomcs  ou  autres  Receveurs 
le  Détenteurs  des  fruits  des  Bénéfices  vacans,  ont  fait  difficulté 
de  facisfaire  aux  diverfes  lignifications  & fommations  qui  leur 
ont  été  faiccs  de  la  parc  du  fieur  Peliflon  , Confcillcr  du  Roi  , 
Maître  des  Requêtes  ordinaire  de  fon  Hôtel,  charge  par  Sa 
Majcffé  de  veiller  à la  confcrvation  dudit  Tiers  , de  lui  donner 
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ou  aux  porccurs  de  Tes  procurations,  communication  des  Bauxr 
qu’ils  ont  en  leur  pouvoir , & autres  pièces  juftificativcsdu  reve- 
nu &c  charges  defdits  Bénéfices,  fuivant  ledit  Arreft  du  3 1 . Juillet 
dernier  j que  d’autres  prenant  preeexte  de  la  cLiufc  dudit  Arreft 
qui  les  oblige  de  rendre  un  compte  final  de  leuradminiftration, 
aufli  tôt  qu’elle  fera  finie,  ont  empêche  que  le  ficur  Soutain 
nomme  par  Sa  Majefté  pour  taire  la  reccpte dudit  Tiers,  n’ait  tou- 
ché le  Tiers  des  paicmcns  déjà  cchcus  ; & qu’enfin  il  y en  a eu 
d’autres  qui  prenant  avantage  de  ce  que  par  ledit  Arreft  dudit 
jour  31.  Juillet  dernier  5 il  eft  dit  qu’il  aura  feulement  lieu  juf- 
ques  à ce  que  les  nouveaux  Titulaires  aient  pris  pofleflion  de 
leurs  Bénéfices  en  vertu  de  leurs  Bulles,  ont  voulu  prétendre 
que  cela  devoir  être  aufli  obfervc  à l’égard  des  Evêchcz  & 
Archcvêchcz.  Mais  dautant  qu’il  eft  de  droit  confiant  & pu- 
blie , que  la  Régale  temporelle  qui  appartient  à Sa  Majefté  fur 
Icfdits  Evêchcz  6 t Archevêchez , doit  durer  jufques  à la  pre- 
ftation  6c  cnrcgiftrcment  du  ferment  de  fidelité  des  Pourvus, 
& qu’ainfi  il  importe  de  déclarer  fi  formellement  l'intention  de 
Sa  Majefté  fur  ce  fujet , qu’elle  ne  puifte  être  dorénavant  fu- 
jette  à aucune  interprétation-:  Le  Roi  estant  en  son 
Conseil,!  ordonné  & ordonne,  que  faute  parles  Fermiers, 
Occonomcs  , ou  autres  Receveurs  ou  Détenteurs  des  fruirs 
defdits  Bénéfices  vacans , de  communiquer  les  baux  étant  en 
leur  pouvoir,  autres  pièces  juftificatives  du  revenu  & des 
charges  defdits  Bénéfices;  il  fera  permis  audit  ficur  Pelifion  ou 
aux  porteurs  de  fes  procurations,  après  deux  fom mations,  de 
procéder  par  faifie  & vente  des  fruits  & revenus  defdits  Bénéfi- 
ces devant  les  Juges  des  lieux,  en  vertu  du  prefent  Arreft,  fans 
qu’il  en  foit  befoin  d’autres.  Ordonne  en  outre  Sa  Majefté, qu’à 
mdurc  que  les  païemens  cchcront  & feront  faits  par  lefdirs 
Fermiers  ou  autres  redevables,  le  Tiers  en  fera  remis  es  mains 
dudit  Soutain , ou  du  porteur  de  fes  quittances,  dédifttion  préa- 
lablement faite  fur  chaque  paiement  des  charges  dudit  Béné- 
fice à proportion  dudit  paiement,  fans  prejudiccdu  compte  final 
à rendre  par  Icfdits  Fermiers  Se  Occonomcs  à la  fin  de  l’œco- 
nomat  6c  adminiftration  , fuivant  ledit  Arreft.  Ce  qui  aura  lieu 
à l’égard  des  Abbaïes  & Pricurez,  jufques  à la  prife  de  pofleflion, 
en  vertu  des  Bulles  obrenuès  en  Cour  de  Rome;&  à l’égard 
des  Evêchcz,  jufques  à ce  que  le  ferment  de  fidelité  ait  été 
ptefté  Se  cnregiftré  en  la  Chambre  des  Comptes.  Enjoint  Sz 
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Majefté  aux  ficurs  Commiflaires  par  elle  départis  dans  les  Gc- 
ncralitez  du  Roïaumc  , te  autres  Tes  Officiers  te  Jufticicrs , de 
tenir  la  main  à l’cxccucion  du  prefent  Arrcft , nonobftant  op- 
pofîtions  quelconques,  dont  fi  aucunes  interviennent , Sa  Ma- 
jefte  s’en  eft  referve  la  connoiffance  te  à Ton  Confcil.  Et  à cet 
effet  a permis  te  permet  d'y  faire  affigner  les  oppofans  te  con- 
trevenans.  Fait  au  Confeil  d’Etat  du  Roi,  Sa  Majcftc  y étant, 
tenu  à Saint  Germain  en  Layc  le  vingt-fixiéme  jour  de  No- 
vembre mil  fix  cent  foixantc  - dix  - fept.  Signé,  ARNAULD. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  Roi  de  France  te  de  Na- 
varre, Dauphin  de  Viennois,  Comte  de  ValcntinoiSjDioiSi 
Provence,  Forcalquier,  te  Terres  adjacentes ; A nos  aimez  8c 
féaux  Confcillcrs  les  ficurs  Commiffaircs  départis  pour  l’exe- 
cution de  nos  Ordres  dans  nos  Provinces,  Salut.  Par  l’ Arrcft 
ce  joutd’hui  rendu  en  nôtre  Confcil  d’Etat,  Nous  y étant, 
donc  l’Extrait  eft  ci -attaché  fous  le  contrefcel  de  nôtre  Chan- 
cellerie: Nous  avons  réglé  la  manière  dont  nous  entendons  que 
loic  dorefnavant  levé  te  perçu  le  Tiers  de  la  Régalé  tempo- 
relle que  nous  avons  deftinc  pour  la  fuhfiftancc  des  Nouveaux 
Convertis.  Et  voulant  que  ledit  Arrcft  forte  fon  plein  te  entier 
effet;  POUR  CES  CAUSES,  Nous  mandons  te  or- 
donnons à chacun  de  vous  en  droit  foi,  ainfi  qu’il  appaitien- 
dra , de  tenir  la  main  à fon  entière  execution  dans  l’étendue 
de  vos  Déparccmcns  ; te  commandons  à cette  meme  fin  au 
premier  des  Huifficrs  de  nôtre  Confcil,  ou  autre  premier  nôtre 
Huifficr  ou  Sergent  fur  ce  requis,  de  faire  pour  l’execution  du- 
dit Arrcft,  des  Prefcntcs,  & de  vos  Ordonnances  qui  intervien- 
dront en  confcquence,  tous  exploits  de  lignifications,  fomma- 
tions , commandcmcns  , contraintes , te  tous  autres  aûes  de 
Juftice  rcquis&  ncceffaircs,  nonobftanc  Clameur  de  Haro, 
Charte  Normande,  prife  à partie,  te  autres  chofcs  à ce  con- 
traires, Se  (ans  que  pour  raifon  de  ce , ils  foienc  tenus  de  nous 
demander  autre  congé,  placée,  Vtfa  ni  PtreatH.  Et  dauranc 
que  dudit  Arrcft  te  dcfditcs  Prclentcs  on  pourra  avoir  befoin 
en  plufîeurs  endroits,  fera  ajouté  foi  aux  copies  d’icelles  dû©- 
ment  collationnées  comme  aux  prefens  Originaux.  C a r tel  çft 
nôtre  plaifir.  Donnh’  à Saint  Germain  en  Layc  le  Vingt-fixié- 
.me  jour  de  Novembre,  l’an  de  grâce  mil  fix  cerit  (ûixantd- 
dix-fept,ôc  de  nôcre  Règne  le  crcnte>.cinquicme.  Signé,  LOUIS. 
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Ec  plus  bas,  Par  le  Roi  Dauphin,  Comte  de  Provence.  Signcy 
Arnauid,  Ec  fcellc  du  grand  Seau  de  cire  rouge. 

Extrait  des  Regijbres  du  Confeil  d’Efiat. 

• t.  . . ' , ii  « * 

SUR  ce  qui  a ccé  reprefente  au  Roi  étant  en  Ton  Confeil 
que  par  trois  Arrdh  dudic  Confeil  des  ié.  Mars  1675.  dernier 
Juillet  & z6.  Novembre  1677.  *Sa  Majeftc  auroic commis  pour 
faire  la  rccepte  des  Occonomats  de  Cluny  5e  de  Saint  Germain 
des  Prez,  8e  du  Tiers  de  cous  les  Occonomats  qu’elle  a affrété 
à la  fubfiftancc  des  Nouveaux  Convertis,  Mc  Nicolas  SoHtain, 
ci-devant  l’un  des  Secrétaires  de  la  feue  Reine  Mcre  de  Sa  Ma- 
jefté , lequel  à caufe  de  fon  âge  8e  de  fes  autres  occupations  de- 
mande à être  déchargé  dudic  emploi  : Le  Roi  estant  en 
son  Consei  ta  ordonné  8e  ordonne,  que  la  rcccpre  defdirs 
Oeconomacs-dc  Cluny  & Saint  Germain  des  Prez,  & Tiers  de 
tous  les  Oeconomacsdcftiné  à la  fubfiftancc  des  Nouveaux  Con- 
vertis, fera  faite  à l’avenir,  au  lieu  dudic  Soutain,  par  Maître 
Gilles  Clément!,  Avocat  en  Parlement  : lequel  comme  bon  8e 
foivablc,  Sa  M-ajcftc  a commis  8e  commet  à ladite  rccepte  fous 
la  direction  du  fieur  Pclifton,  Confeillcrcn  fes  Confeils,  Maî- 
tre des  Requêtes  ordinaire  de  fon  Hôtel  ; conformement  auf- 
dits  Arrcfts  des  16.  Mars  167  y dernier  Juillet  8e  16.  Novembre 
1677.  qui  feront  exécutez  félon  leur  forme  ôe-  cencur.  Ccfai- 
fant,  ordonne  Sa  Majefté  que  ledit  Soutain  comptera  inceffam- 
menc  de  ladite  rccepte,  pour  en  être  le  reliquat  par  lui  mis  es 
maios  dudic  CIcmenc  : à ce  faire  contraint  par  toutes  voios, 
comme  pour  les  affaires  de  Sa  Majefté,  inoïcnnant  ce  valable- 
ment déchargé.  Fait  au  Confeil  d Erat  du  Roi, Sa  Majefté  y 
étant,  tenu  à Saint  Germain  en  Layc  le  30.  jour  du.  mois  de 
Mai .167$,  Signe,  COLBERT. 
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LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu , Roi  de  France  5e  de  Na- 
varre. Au  premier  nôtre  Huiificr  ou  Sergent  fur  ce  requis. 
Nous  ce  mandons  8e  commandons  par  ces  Piefcnccs  fignccs  do 
nôtre  main,  que  l’Arrcft  dont  l’extrait  cft  ci -attaché  fous  le 
contrefcel  de  nôtre  Chancellerie,  ce  jourd’hui  donné  en  nôtre 
Confeil  d’Etat,  Nous  y étant,  par  lequel  Nous  avons  commis 
Maître  Gilles  Clément , Avocat  en  nôtre  Cour  de  Parlement, 
pour  faire  la  rccepte  dçs  deniers,  fruits  8c  revenus  des  Abbaïes 
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de  Cluny  & de  Saine  Germain  des  Prez,  & du  Tiers  'des  Oe- 
conomacs  deftiné  à la  fubfiftancc  des  Nouveaux  Convertis,  au 
lieu  & place  de  Maître  Nicolas  Soutain,  tu  lignifies  à tous- 
qu’il  appartiendra,  & faffes  pour  l’execution  d’icclui  tous*  com- 
mandemens  , fommations  & autres  aétes  & exploits  ncceffaires, 
fans  pour  ce  demander  autre  permiflion  ; & fera  ajoûté  foi  com- 
me aux  originaux  , aux  copies  dudit  Arrcft  & des  Prefentes 
dûëment  collationnées  par  l un  de  nos  amcz  & féaux  Confeillcrs 
fie  Secrétaires  : Car  tel  cft  nôtre  plaifir-.  Donne’  à Saint 
Germain  en  Layc  le  trentième  jour  du  mois  de  Mai  Pan  de 
grâce  mil  fix  cent  foixante-dix-neuf,  Sc  de  nôtrc.Rcgne  le  cren- 
tc-fept.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas,  Par  le  Roi,  Colbert. 
Et  fecllé  du  grand  Seau  de  cire  jaune. 

•ÜU  '*  >;e*v  *• 

Extrait  det  Rtgiflrci  du  Confeil  d’sjlat. 


SUR  ce  qui  a été  reprefenté  au  Roi  étant  en  fon  Confeil 
qu’en  la  perception  de  la  Régale  temporelle,  dont  Sa  Ma- 
jefte  a affc&é  le  tiers  à la  fubfiftancc  des  Nouveaux  Conver- 
tis, il  fc  prefente  tous  les  jours  une  difficulté  de  la  part  de 
ceux  à qui  Sa  M-ijefté  a accordé  des  penfions  en  donnant  Ie£ 
Bénéfices,  & par  le  même  Brcvcc,  lefquels  prétendent  devoir- 
ctre  païcz  du  jourdudif  Brevet,  quoi  que  régulièrement  ils  ne 
le  doivent  être  que  du  jour  de  la  penfion  adrmfc  en  Cour  do 
Rome  : Le  Roi  estant  en  son  Conseil  , a ordon- 
ne & ordonne,,  qu'à  l’égard  des  Bénéfices  que  Sa  Majefté  don- 
nera ci- apres,  & de  ceux  donc  il  n’a  poinc encore  été  compte 
pour  ladite  Régalé,  & tiers  dcftinc  à la  lubfiftance  des  Nou- 
veaux Convertis , lcfdits  penfionnaircs  ne  joüiront  que  du  jour- 
de  la  penfion  admife  en  Cour  de  Rome,, fi  ce  n’cft  qu’il  en 
ait  etc  autrement  ordonné  par  Sa  Majefté,  dont  à cet  effet  Elle 
fc  referve  la  connoiffance,  & a fon  Confeil,  i’interdifant  à tou- 
tes fes  aucres  Cours  & Juges.  Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Roi,, 
Sa  MajefK  y étanc,  tenu  à Saint  Germain  en  Layc  le  dix- 
feptiéme  jour  de  Juillet  mil  fix  cent  foixanco- dix  - neuf. 
-Signé,  P H ELI  P EAUX. 

» ># 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France*  Au  premier 
nôtre  Huifiir  ou  Sergent  fur  ce  requis:  Nous  te  com- 
mandons par  ces  Prefentes  fignées  de  nôtre  main,  que  l’Arteû 
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de  nôtre  Confcil  d’Etat , ci -attaché Tous  le  contrcfcel  de  nôtre 
Chancellerie,  cejourd'hui  donné,  Nous  y érant , tu  lignifies 
à cous  ceux  qu’il  appartiendra , à ce  qu’ils  ne  précendcnt  eaufe 
d’ignorance,  te  aient  à y déférer  te  obéir,  & de  faire  tous  autres 
exploits  te  attes  de  Jufticc  ncceflaires,  de  ce  faire  te  donnons  pou- 
voir, commilfion  te  mandement  fpcciaffans  pour  ce  demander 
autre  permiflion  : C a r tel  cft  nôtre  plaifir.  Donne*  à Saint 
Germain  en  Laye  le  17.  jour  de  Juillet  mil  fix  cent  foixanec- 
dix  neuf  te  de  nôtre  Régné  le  trente  fept.  Signé  , L O U I S. 
Et  plus  bas.  Par  le  Roi , P h e l i p e a u x.  Et  feellé  de  cire 
jaune. 

P &ge  9 j.  art.  31.  Cette  Déclaration  de  la  referve  du  tiers 
des  Bénéfices  fujets  à Occonomat,  a produit  de  très  grands 
biens,  & entre  autres  elle  a fait  que  les  Prelatures-étant  plus 
promptement  remplies  par  les  perfonnes  nommées  &:  pourvues 
par  Bulles  Apoftoliques,  il  fc  trouve  plutôt  des  Collateurs  en 
France  pour  pourvoir  aux  Bénéfices  vacans  te  dépendans  de 
ces  Prelatures.  Car  pendant  la  vacance  des  Sièges  Epifcopaux 
te  des  Prelatures  Séculières,  les  Chapitres  des  Eglifes  dans  les 
collations  libres,  ne  peuvent  fupplccr  les  fondions  des  Prélats,- 
fuivant  la  Réglé  écricc  dans  le  chap.  J-IU  dévotion#.  Ne  Sede  var 
cxnte  aliijuid  innovetur.  aux  Decrctalcs.  qui  s’explique  en  ces  ter- 
mes': Nufcju.im  in  jure  cautuni , cjuod  Capsulant  Sede  vacxnte  fnn~ 
*Atur  vice  Epifcopi  in  Collxtionibus  Pnebendarunr. 

De  même  , te  à plus  forte  raifon,  pendant  la  vacance  des 
Abbaïcs  te  Pricurez  Conventuels , ou  autres  Prelatures  Ré- 
gulières les  Convencs  te  Chapitres  Réguliers  des  Prelatures 
vacances  font  encore  moins  en  droit  de  pourvoir  & nommer 
pendant  la  vacance  du  Siège  aux  Bénéfices  qui  en  dépendent; 
parce  que  les  collations  émanent  te  appartiennent  au  Chef 
Abbé  ou  Prieur  Conventuel  , qui  ne  peuvent  être  fuppléés 
par  les  Convcnts,  & Chômes  Réguliers  pendant  la  vacance 
des  Sieges  Abbatiaux.  C’cft  ce  que  nous  voïons  autorifé  par 
la  Glofc  de  la  Pragmatique- Sanction  au  titre  De  CoUxtionibit*. 
au  §.  llli  verb.  fur  le  mot  Superiom.  où  clic  s’explique  fur  ce  fujet 
par  les  parôles  fui  vantes.  Facit  ille  textus , <juod  ubi  collxtif  fpeliat 
ad  Jolttm  Preelatum  Kegnlarem  , Convenu u non  fuppleat  ejus  de  je  61  mn 
vcl  ncgligcntiam. 

Les  Evcqucs  Collateurs  ordinaires  des  Di4tefcs  ne  peuvent 
non  plus  rien  prétendre  à ces  collacions , qui  font  pour  eux  une 
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rooiffon  étrangère,  où  ils  ne  peuvent  &:  ne  doivent  pas  pbrtcr 
la  main,  fi  cç  neft  en  cas  de  dévolution,  & pour  feulement  fup- 
pléer  la  négligence  des  Prélats  Réguliers  v qui  font  des  occur- 
rences qui  ne  fie  peuvent  pas  rencontrer  pendant  la  vacance  des 
Sièges  Abbatiaux,  où  il  n’y  a point  de  dévolution,  ni  de  negli. 
gence  ; puifqu’il  n’y  a point  de  Prélat,  donc  on  puiffe  corriger 
le  defaut , ou  dont  on  doit  réveiller  la  nonchalance.  C’eft  ce 
que  l’on  voie  fuffifamment  prouvé  par  l’autorité  de  la  Clé- 
mentine Qu/ a Regulares.  De  fupplcnd.'  négligent.  Prtl.tt.  qui  décidé 
ainfi  fort  nettement  cette  queftion.  Diœce/aiu  locorum  in  non 
exempt» , fui  ; in  exempt»  ver'o , JpojioUci  autonttte  neghgentum 
fuper  hoc  fuppleant  eorumdem. 

P/tge  $4.  art.  33.  Le  Roi  ne  pouvoit  fc  fervir  d’un  meilleur 
& plus  prome  rernede  , pour  accclcrer  la  rcpletion  des  Prclatn- 
rcs,  que  la  referve  de  ce  tiers  des  Oeconomats  pendant  la  va. 

' cance  ; afin  que  les  nommez  qui  ne  fc  la ififet oient  pas  toucher 
aux  mouvemens  dc*lcur  bonne  confciencc  & du  zcle  du  faluc 
des  âmes,  au  moins  par  la  crainte*  de  perdre  le  tiers  de  leur 
revenu,  s’cmpreffiffent  d obtenir  plus  promtemcnc  leurs  Bulles, 
Si  non  virtut » an/ore , Jaltem  jvrmidtnc  puent. 

C’eft  ce  rernede  qui  donnera  à l’avenir  des  Collateurs,  qui 
empêcheront  toutes  ces -retentions  & multiplications  de  plu- 
ficurs  dates  pour  éviter  le  concours;  & qui  affûtera  le  repos  des 
Sujets  en  affûtant  les  Bénéfices  à des  Titulaires  certains  par 
Je  libre  choix  des  Collateurs  ordinaires  en  France,  qui  joui- 
ront par  ce  moïen  du  plus  noble  avantage  des  fruits  de  leurs 
Prelaturcs.,  qui  eft  la  collation  des  Bénéfices  qui  en  dèpen. 
dent. 

Il  efl:  vrai , que  pour  éviter  cç^ retentions  & multiplications 
de  dates,  l’on  avoir  propofé  dyWmedicr  par  un  projee  de  dé- 
claration ; par  laquelle  il  auroic  etc  permis  de  fe  pourvoir  en 
Cour  de  Rome  pendant  la  vacance  pour  les  rcfignacions  en  la- 
veur, fie  referves  de  penfions  &:  permutations,  mais  en  cas  de 
mort  Ion  auroit  etc  obligé  d’obtenir  pcrmiflion  du  Roi  pour 
l’impefration  des  Bénéfices  en  Cour  de  Rome,  pour  y empê- 
cher le  concours , & cette  rétention  de  pluficurs  dates,  qui  don- 
ne macicre  à bien  des  procez  des  coutcftat;ons. 

Sût  quoi  Monfieur  l’Avocat  General  Talon  aïant  été 
•confultc  par  les  principaux  Minières  & Gens  du  Confeil , 
- même  de  celui  de  confciencc , a voit  dreffé  le  projet  de  cette 
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Déclaration,  dont  nous  avons  autrefois  pris  la  le&ure,  8c 
qui  eft  demeurée  , jufqu’à  ce  que  dans  fon  tems  .elle  obeienne 
enfin  fon  effet  ; ou  qu’au  dcfauc  le  Roi.  veuille  reprendre  l’u- 
fage  de  fa  Régale  furies  Abbaïcs,  fuivanc  la  Differtadon  Hif- 
torique  que  nous  en  avons  donnée  au  publie,  8c  que  nous 
avons  ci-dcffus  rapportée  en  l’arc.  15.  de  ce  chapitre  du  prefeue 
Inventaire. 

P.1%.  94.  art.  34.  En  ce  cas  comme  les  Bénéfices  dependans  • 
des  Abbaïcs  font  Réguliers,  & ne  peuvent  ni  ne  doivent  être 
conférez  fans  t^penfe  qu’à  de?  Religieux  , fuivanc  la  grande 
Règle  du  Con^rdac;  il  faudroic  en  pourvoir  des  Réguliers  à 
caufe  delà  conformité  de  la  perfonne  avec  le  ticrc  de  régulari- 
té , félon  l’cfprit  du  même  Concordat,  au  tic.  De  Collationibtts. 
au  §.  Volumus.  au  vcrficulc  Et  infuser,  où  il  s’en  explique  en 
cette  manière.  Et  injuper  quoi  tam  Graduan  fimpliçes  quant  nomi - 
nati  , Bénéficia  in  menfibiu  eu  afjignatu  vacant  1 a petere  <£?*  confie- 
qui  poffint  fiecundum  propri <c  perfon*  coniccentfam  CT"  confiormi  tâtent  j 
vidclicct  fieculares  fi&cularia  ; O*  Rcligiofi  Regularia  Bénéficia  Eccle- 
fiajiica  : ita  quoi  née  f&cularU  nominaux  Bénéficia  Regularia  inmen- 
fiibut  deputatis  vacantia  , prectextu  cu.ufivx  dijpenfiationis  ^ 4poJlolicx , 
•née  è contra  Rcligiofiiu  Bénéficia  fistcuiaria  petere  aut  conficqui  pofi- 

fiint.  ' * * Y-  * H " •’ 

Paçe  514.  art.  34.  Ou  bien  le  Roi  pourroit  obtenir  un  Induit 
du  Pape  pour  conférer  en  première  Commcndcou  en  continua- 
tion d’icelle , ou  bien  à la  charge  de  prendre  l’habit  & défai- 
re profeflion  des  Ordres  , d’où  dépendraient  les  Bénéfices,  fé- 
lon que  le  Pape  Leon  X.  l’a  déjà  accorde  au  Roi  François  I. 
pour  les  Abbaïcs  8c  Prieurez  Conventuels  des  Duchez  de  Bre- 
tagne 8c  Comté  de  Pro venc^lu  1 3 . Octobre  1 j 1 6,  & Clément 
1 X.  à nôtre  invincible  Moflrque  par  fon  Induit  pour  les  trois 
Evcchez  du  Z3.  Mars  1668.  que  nous  rapporterons  dans  le 
dernier  chapitre  de  ce  prefent  Inventaire  de  nos  Preuves. 

Pa<re  95.  art.  3^.  Le  Roi  c.i  cela  ne  foumcttroit  pas  plus  fa 
Rpgaîc  au  Pape,  qu’il  s’y  foûmct  tous  les  jours  en  renvoïanc 
fes  Pourvûs  en  Régale  en  Cour  de  Rome  pour  les  citations’ 
de  penfions , 8c  autres  grâces  8c  difpcnfes,  afin  de  s’afTûrer  plus 
, fortement  les  bienfaits  du  Roi  dans  fa  Rcgale  8c  pour  les  Bé- 
néfices de  fa  fondation  ; quoi  que  cet  ufage  de  renvoi  en  Cour 
de  Rome  pour  ces  fortes  de  fujets  n’ait  été  introduit  que  par 
Monficur  du  Vair,  Evêque  8c  Comte  de  Lifieux,  Garde  des 
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eaux  j lequel  n’a  pas  laifle  depuis  ce  ccms  dette  bien  reçu 
<lans  le  Confcil  de  Confcience , & de  s’y  voir  encore  tous  les 
jours  fore  cxa&cment  gardé  6c  obfcrvé. 


P«  96.  '&  /^E  Chapitre  n'cft  que  pout  juftificc  que  les  ®»£ 

çj.ctrt.  1.  CÜ7*  a.V^Rois  6c  Princes  Souverains,  Fondateurs  Bénéfices  de  fondation 
ù’Eglifcs,  font  pleins  Collateurs  des  Bénéfices  qu’ils  onc  fondé,  Roule. 

& non  pas  fimples  Prefcntatcurs  6c  Nominaccurs , comme  les 
Patrons  ordinaires.  C’eft  ce  que  pr<*ivc  du  Molin  par  l’exem- 
ple de  quelques  Seigneurs  temporels  de  France,  qui  font  pleins 
Collateurs  des  Bénéfices  de  leur  Fondation,  & non  pas  fimples 
Nominatcurs&  Prefentateurs,  comme  les  Seigneurs  de  Luzar- 
chcs , quelques  Seigneurs  de  Normandie , 6c  meme  des  Reli- 
gieuses prés  Eftampcs,qui  confèrent  de  plein  droit  des  Bénéfices 
qui  font  à leur  collation.  C’eft  ce  qu’il  confirme  en  fon  Commen- 
taire fur  la  Règle  De Infirmif.nomb.  4x7. 419.  6c  42.0.  en  ces  ter- 
mes : Sed  et  1 un  bu  ufmodi  C Montât  ut , facclia  , & fimilia  Benefi - 
eu  ad  nîeram  & perpétuant  Regu  colUtionem  fpeclantia  , magu  /«- 
cularia  &*  profana  Bénéficia  funt , quam  Ecclcpifi.ica  $ qtiamvu  non-  ' / 

*nifi  Clericu  , quos  Tonjuratos  votant,  confier antur.  Et  jdem  de  fimf- 
lilfüf  Beneficiis  fpettantibu*  ad  libérant  collationem  Dominorum  tem- 
poralium  hujut  regni  : ut  Domini  de  Lwxarches  juxta  Pontifaram  : / 

ejki  quidem  Dominât  de  Luzarches  fimplex  nobilu  LàïcUt  pleno  jure 
ratione  fui  cajln  confiert  Prxbendat  Ecclefine  Collegiatx  Sar,Ûi  Lof- 
tnt.  Et  adhuc  in  Neufiria  quidam  Domini  temporales  Bénéficia  Ch-  : -- 

rata  pleno  jure  conferunt  j tmo  etiam  quedam  Moniales  propè  Stam- 

pas.  C.  M.  / 

Il  appuie  fon  fentimeot  de  l’autorité  de  Déchu  dans  fes  No- 
tes fur  le  même  Auteur  ad  Leg.  Fermin x.  ff.  De  Regul.  jur.  in 
r Virb . Bcncficiorum.  où  il  s’en  explique  en  la  manière  fuivanre. 

Etiam  Curatorum  Paroçbiahum  , ut  quandoque  vidi  : tamen  injhtu- 
riô  autborijabilu  fient  per  fpeblabit  ad  Epifeopum , à quo  feparan  non 
.potejl.  C.  M. 

Pate  97.  art.  3.  S’il  nous  csoit  permis  de  faire  une  compila-  . • 

tion  de  tous  les  textes,  qui  juftifient  notre  propofition , nous 
rapporterions  tout  ce  que  nous  avons. dit  à fond  fur  cette  ma- 
tière au  chapitre  j.  de  ce  Traité  6c  Inventaire  , où  nous  avWns 
fiiffifammcnt  6c  expreftement  prouve , Jj>ge  la  Collation  des  Bé- 
néfices Ecclefiijliqiies  appartient  4K  Roi.  Nous  rapporterions  le 
chapitre  Diletius  films,  De  concepï  Prxbend.  aux  Décrétales,  où 
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Monficur  Ciron  en  la  cinquième  compilation  des  Décrétales 
d'Honoré  III,  n’a  pas  oublie  de  dire3  (lue  la  collation  des  Bénéfi- 
ces de  l Eghfe  de  Saint  Martin  d'Angers  , en  cjttalitê  d Bglife  Roïale, 
appartenoit  au  Roi.  C’cft  fur  les  mots  Ecdefiœ  B.  Martini  An- 
dtgavcnfis.  où  il  ajoute,  In  nomenclatures  vocatur  hoc  Capitulum  & 
Ecclefia  S an  Eli  Martini  Rcgii.  Innocent.  Cironii. 

Nous  rapporterions  encore  les  chapitres  Cwn  inter.  Ve  confuet. 
2c  DilcElo  fiho.  Ve  tejhbus.  qui  parlent  des  Prebendcs  de  l’Eglifc 
de  Saint  Pierre  de  la  Cajir  du  Mans  , 2c  des  fix  Prebendcs  fa- 
cerdotalcs  de  l’Eglifc  d’Airc  en  Flandre,  dont  la  collation  ap- 
partcnoit  au  Roi  d’Angleterre  comme  Comte  du  Maine,  & à 
la  Comtdîcde  Flandre  ; dort  nous  avons  ci-dcfliis  amplement: 
parlé  dans. le  chapitre  1.  de  ce  Traité  2c  Inventaire  , appuïanc 
nos  fenrimens  de  l’autorité  de  Boctius  Ej5b,  en  Ton  Traité  fin- 
gulier  Ve  Regahbus  & univerfo  Jure  Principes  in  Bénéficiés  Eccle - 
fiajhcis. 

De  tous  ces  textes  l’on  doit  facilement  conclure,  que  les  Rois 
de  France,  les  Seigneurs  2c  Princes  Souverains  , Fondateurs 
des  Egliies,  n'ont  pas  feulement  la  prefentation  2c  nomination 
Aix  Bénéfices  de  leur  fondation,  mais  la  pleine  2c  entière  col- 
lation. 

Page  98.  art.  4.  Mais  s’il  faloit  encore  affermir  cette  propofi- 
tion,  nous  aurions  recours  aux  Rôles  2c  Poüillcz  des  Eglifcs,. 
où  le  Roi  efl:  en  poffclfion  de  conférer  pleinement  les  Bénéfices 
& Prebendcs , donc  du  Molin  rapporte  quelques-unes  en  font 
Commentaire  fur  la  Règle  Ve  Infirma,  num.  416.  Chopin  li b. 
1.  De  Sacra  Politiâ.  tit.  1.  num.  18.  2c  Aubert  le  Mire  en  fes  deux 
Codes , Purum  Vonationum  & Belgicarum.  2c  en  fon  Traite  fin- 
gulicr  Ve  Collegits  Canonicorum , comme  il  fuit. 


CÀPUT  CXIV. 
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Collcgia  Canonicorum  Regis  Patronatûs  2c  Fundationis 

in  Rcgno  Galliæ. 

ÇfAnEla:  CapelU  Palatii  Parifienfis , La  Sainte  Chapelle  du  Pa- 
lais  de  Paris. 

S.  CapelL « Palatii  Vivionenfis , de  Dijon. 

S.  CapelU  S.  Ludovici  in  Palaldfk  Senonenfium , de  Sens. 

S.  CapelU  Bituricenfis , de  Bourges. 
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5.  Capcllx  vhmenfis  in  Bri,t , du  Vivier  en  Brie. 

5.  Capcllx  Vici-Comttu , de  Vic-lc-Comte. 

5.  Capcllx  Dclphinalit , <jux  ejl  Ecclefia  SanEli  Ancres  Grariano- 
pohtani y la  Sainte  Chapelle  de  Dauphine,  qui  eft  l’Eghfc  de 
S.  André  de  Grenoble. 

B.  Capcllx  Borbonienfd , de  Bourbon. 

S.  Cappella  Salins  V iccnnarnm , du  Bois  de  Vinccnncs. 

S.  Capcllx  Sylvxncftenfis , de  S.  Fr#ubourg,«à  Scnlis.  „ 

5.  CapclU  Vitriaccnfis , de  V itry. 

B.  Citpell*  S.  Stephani  Trecenfis , S.  Etienne  de  Troycs. 

S.  Salvatoris  Blefcnfa,  S.  Sauveur  à Blois. 

S . Mellon i Pontijarenfis , S.  Mellon  de  Pontoife. 

B.  Maria  in  S.  Qumttni  Oppido  , S.  Quentin. 

B Maria  PiJJiaccnfis , PoifTy. 

B.  /#»■/«;  Pçronen/is,  S.  Furfy  à Peronc. 

B.  Vvlframni  AbbcviUani , S.  Vvlfran  d’Aiûbc ville. 

B.  florcntii  Roy  en fis , S.  Florent  de  Royc. 

Dix'Æ  Virginu  Clcrtxcenfn , de  Clery. 

B.  Pétri  Cacnomanenfis , ibidemejue  Sacelli  in  Vado  Ma Inu , S.  Pieirc 
de  la  Coirr  du  Man;,  6c  de  la  Chapelle  du  Gué  de  Maulny. 
B.  Spiri  & Deipara  Virgims  Corbohcnfis , S.  Spire,  6£  N ôtte-D>- 
rae  de  Corbcil. 

Caterùm  B.  Spiri  Ecclefia  fundata  ejl  per  Aimonem  Comitem  Corbo- 
lienfem , ibidem  ad  avant  funtmam  fepultum. 

B.  Maria  Stampcnfis , d'Eftampcs. 

B.  du  Dorât. 

ItA  Rcnatia  Cbopintts  lib.  x.  Pc  Sacra  Politia.  rit . 1.  Aubert. 
Miræus. 

Pour  autorifer  encore  le  droit  du  Roi  dans  la  collation  plei- 
ne & entière  des  Bénéfices  qui  font  dans  les  Eghlcs  de  l'a  fon- 
dation , l’or*  ne  doit  pas  oublier  que  dans  quelques  Eglifes , il  a 
meme  6C  poflede  un  Canonicat  cffe&if,  qu’il  conféré  à tel  Ec- 
clefiaftiquc  qu’il  lui  plaît , en  lui  remettant  l’au  mufle , que  les 
Chanoines  lui  ont  prefcntcc  lors  de  fa  première  entrée  en.  I E- 
glife  , comme  le  témoigne  le  même  Aubert  le  Mire  après  Cho- 
pin, en  ces  termes  : Jn  Collegin  Canomcorum  Santti  Martini  Tu- 
ronenfis , <27*  S an  fit  Mauritii  Andcgavenfis  Rex  Gallea  peculiari  ju- 
re Canonicatum  obtinet , ut  & in  Collegio  Cabilonenfi  ; ut  tradtt 
tdem  Chopinus  lib.  i.  fit.  4.  De  facrâ  Politia.  (ST  hb.  De  Domi- 
nio  Francis. 
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Nous  voïons  encore  cela  confirme  par  M- Jean  Ferraulc,  Avo- 
cac  du  Roi  en  la  Scnçchauflec  du  Mans , en  Ton  Recueil  des 
Privilèges  du  Roïaume.  Privilège  y,  & 8.  par  M'  René  Chopin. 
Ve  s ter  à Polit  Ht.  lib.  i-,  tic.  4.  num.  24.  &:  par  Monficur  Loiiee 
& Ton  Commentateur,  en  Ton  Recueil  d'Arrefis , Lettre  P.  nom- 
bre 6. 

Les  Rois  mêmes  font  bien  connoître,  que  dans  leurs  fonda- 
tions ils  font  tellement  les  . Maîtres,  qu’ils  acceptent  quand  il 
leur  plaît  la  qualité  de  Fondateurs  d’Eghfes,  lorfqu’ils  voient, 
qu’il  s’établit  quelque  chofe  dans  leur  Roïaume  y qui  fcrc  plus 
à établir  la  gloire  de  Dieu  que  la  leur  propre , & à procurer  le 
bien  des  peuples,  ou  par  des  augmentations  de  fervicc  divin  &c 
de  prières  auprès  de  Dieu,  ou  par  des  établiflemens  de  Colle- 
ges &C  d’Academics  publiques,  pour  faire  fleurir  les  Sciences 
dans  le  Roïaume.  Ceft  ce  qu’ont  fait  les-  Rois  Henri  IV. 
Loiiis  le  Grand,  d|Lns  les  changemens  nouveaux  & unions. 
d’Abbaïesen  d’autres  corps  Ecdefialtiqucs  , où  dans  ces  unions 
ils  fc  font  conftitucz  les  Fondateurs  de  ces  établiflcmen^  fi  glo- 
* r-ieux  en  cette  qualité  la  pleine  & entière  difpoficion  des 
Bénéfices  qui  en  deperrdoient.  Henri  I \£.  en  a ulé.  de  la  forte 
jdans  l’union  de  i’Abbaïe  de  Clerac  Dioccfe  d’Agen  , à l’Eglifet, 
de  Saint  Jean  de  X,atran  de  Rome,  faite  par  Bulles  Apoftoli- 
ques,  où  la  libre  difpofition  de  tous  les  Bénéfices  qui  en  dé- 
pendent , lui  en  cil  laififéc,  & en  vercu  de  laquelle  il  confère 
pleno  jure  les  Bénéfices  Amples  de  cette  Abbaïe  , & Monfieur 
l’Evcquc  d’Agen  en  eonfere  les  Cures  comme,  fon  Grand  Vi- 
caire; 


Bsnejices  de  l'Abbxïa  de  Clerac , Ordrc.de  Saint  Benoît. 


Prieuré  de  Maignon. 
Prieuté  de  Tombebeau, 
Prieuré  de  Marmandc. 
Prieuré  de  Puiguirault. 

Cure  de  Clerac» 

Cure  de  Marfac.  ; 

Cure  de  Saint  Cofme; 
Cure  de  Gualapian. 
Cure  de  Saint  Vincent. 


Prieuré  de  Clcrmcyic  deflbus- 
Prieuré  de  Saint  Cofme  d’A^ 
guilhon. 

Prieuré  de  Marfac. 


Cure  de  la  Siepiede. 

Cure  de  Saint  Salvy. 

Cure  de  Fregmont. 

Cure.de  la  Parade. 

Cure  de  Scrmcc. 

. Cure 


Pièces , titres , & 
Cure  de  S.  Jean  de  Pcgrieres. 
Cure  de  Saine  Pierre  de  Pins 
Cure  de  la  Fiéfcc. 

Cure  de  Tortre. 

Gurc  de  Bcrtcil. 


Mcmoirès , 

Cure  de  Thoncux. 

Cure  de  Bure  & Nicolle. 
Cure  de  Saint  Briv 
Cure  de  Tignagncs. 
Cure  de  Pcllagnac.  . 
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Loiiis  le  Grand  , digne  fuccefleur  de  ce  grand  Roi,  & 
^héritier  de  fa  Couronne  , qui  a toujours  imité  Tes  grandes 
a&ions,  comme  il  a continuellement  marché  fur  Tes  pas  par  fes 
Triomphes , n’a  pasdefiré  lui  être  inferieur  dans  fa  pieté  , & a- 
bien  voulu  faire  fleurir  les  Sciences  dans  fon  Roiaumc,  fe  con- 
ftituant  le  Fondateur  du  College  des  Quatre  Nations  , & con- 
fentant  par  fes  Lettres  patentes  à l’union  de  l’Abbaïe  de  Saine 
Michel  en l’Hcrm,  Ordre  de  Saint  Bcnoîc,  Diocefcdc  Luçon, 
àlce  meme  College,  dont  IcsDofteurs  dcSorbone  parla  Bul- 
le d’union  font  établis  les  Dircélcurs , & en  cette  qualité  croient 
aafli  nommez  pleins  Collateurs  & Prcfcntateursde  tous  les  Bé- 
néfices qui  en  dépendent.  Tout-cela  fe  trouvera  plus  clairement 
juftifié  par  les  pièces  fuivartes,  qui  font  le  Contrat  de  fonda- 
tion de  ce  College  fait  par  feu  l’Emincnuffime  Cardinal  Ma- 
zarini  , les  Lettres  patentes  de  la  qualité  de  Fondateur  , accep- 
tée par  le  Roi  î la  Bulle  d’union  do  l’Abbble  de  Saint  Michel 
en  PHcrm  au  College  des  Quatre  Nations,  avec  la  tulminauon 
de  la  meme  Bulle,  ôc  l’afte  de  renonciation  faite  par 'Meilleurs 
de  Sorbonc  , à,  la  collation  des  Bénéfices  dépendans  de  ladite- 
Abbaïc. 


PArdevant  Nicolas  le-VafTeut  & François  IcFoüin,NOr 
ta  ires  Gardenotces  du  Roi  notre  Sire  au  Châtelet  de  Pa- 
ris , (ous-fignez  : Fut  prefent  très-  Illuflrc  &jEininent»fllne  Mon- 
feigneur*  Jules  Cardnul  Ma%anni , Duc  de  Niveri.ois  & Don- 
ziois,  Pair  de  France , étant  de  prefent  en  fon  appartement  au 
Château  de  Vinccnncs , lequel  a déclaré  que  depuis  long  tems 
il  avoir  fait  defiein  d’Ciiiploïcr  en-  des  œuvres  de  pieté  & de 
charité  une  fomme  conflderable  des  grands  biens  qu’il  a reçus 
de  fa  Divine  Bonté  & de  la  Magnificence  du  Roi . depuis  qu’il  * 
a l’honneur  d’être  emploie  aux  plus  importantes  affaues  de  fa 
Majeftc.  Qji^ifin  deparvenir  à l’execution  de  ce  defiein  par  une 
Fondation  qui  pût  être  à la  gloire  de  Dicu,5c  à l’avantage  de 
l’jitar  , il  avoir  fait  de  tems  en  tems  un  amas  de  deniers  conv 
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cans  par  des  œconomics  &c  des  épargnes  des  effets  à lui  appar- 
tins. Mais  qu’aïant  connu  par  cxpenence  qu’il  croit  abfolu- 
mcnc  ncccffaire  d’avoir  un  fond  affuré  de  referve,  pour  fubve- 
nir  aux  incertitudes  des  cvcucmcns,  & aux  occafions  prenantes 
& inopinées,  principalement  durant  une  guerre  très  facheufc, 
& contre  de  puifians  ennemis  ; & fon  Eminence  fçaehant  que 
les  Finances  du  Roi  n’ctoicnc  point  en  état  de  donner  un  fi 
prompt  fccours  ,,a  confervé  fes  épargnes  pour  en  fêcourir  le  Roi 
s’il  en  étoic  befoin , & pour  foûccnir  & défendre  la  grandeur  du 
Roïaumc  en  cas  de  neccffité  , les  fuccés  n’étant  pas  toûjours 
avantageux.  La  guerre  que  fa  Majefte  avoit  trouvé  ouverte 
lors  de  fon  avènement  à la  Couronne,  aïant  été  terminée  par 
une  Paix  gloricufe,  qui  cft  entièrement  dûë  à la  Bonté  Divi- 
ne, aux  Vi&oires  des  Armes  du  Roi,  à la  pieté  de  Sa  Maje. 
fié , & à la  tendrefle  qu’elle  a pour  fes  Peuples  j aïant  plû  à la 
Majefté  de  donner  part  de  ce  grand  Ouvrage  à Ion  Eminence,- 
qui-y  a emploïé  tout  ce  qui  écoit  en  Ion  pouvoir,-  mendie  Sei- 
gneur ne  croïant  plus  que  fa  Majefié  puilTc  être  prefiec  d’au- 
cuns mauvais  accidcns  , & pouvant  meme  foulagcr  notablement 
fes  Peuples,  à quoi  elle  a déjà  travaille  par  des  rerranchcmcns 
de  dépenfe  de  fon  Etat , au  rnoïen  de  cette  Paix. generale  , qui 
produit  un  calme  fi  heureux  à toute  la  Chrétienté,  cfiime  qu’il 
peut  faire  maintenant  l’emploi  de  fes  deniers,  fuivant  fes  pre- 
miers dcficins  de  pieté  & de  charité.  Comme  il  a toujours  fes 
penfées  attachées  aux  rcconnoi fiances  qu’il  doit  au  Roi  , & à 
ce  qui  peut  produire  un  plus  grand  bien  &c.  un  plus  grand  hon- 
neur au  Roïaumc,  il  a propofé  à fa  Majefte  le  defiein  qu’il  avoir 
d’établir  de  fes  effets  un  College  & une  Academie  , pour  l’in- 
ftru&ion  des  Enfans  qui  auraient  pris  naifiancc  à Pigncrollcs, 
fon  territoire  ,&  aux  vallées  y jointes  j aux  Provinces  d’Alfacc 
& aux  païs  d’Allemagne  contigus  ; en  Flandre,  en  Arcois,  en 
Hainault  & en  Luxembourg  ; en  Roulïillon , en  Confions  & en 
Cerdaigne,  en  ce  qui  eft  réduit  fous  l’obeïfijnce  par  le  Traité 
fait  à Munftcr  le  14.  O&obre  1648.  & par  celui  de  la  Paix 
generale,  faite  en  fille  appelléc  des  Faifans  le  7.  Novembre 
1 659.  Que  comme  ces  Provinces  font  nouvellement  venues  ou 
retournées  fous  la  puifiancc  du  Roi,  il  ctoit  à propos  de  les  y 
confcrvcr  par  les  moïens  les  plus  convenables.  Qtfon  pouvoir 
les  affermir  au  fcrvicc  de  fa  Majefté  en  ctablifianc  dans  la  Ville 
de  Pans,  qui  cft  la  Capitale  du  Roïaumc  & le  fejour  ordinaire 
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des  Rois  Très- Chrétiens,  un  College  te  une  Academie , pour 
y nom rir,  élever  te  inftruire  gratuitement  des  Gentilshommes 
& des  Enfins  des  principaux  Bourgeois  des  Villes  des  Nations 
ci-dcftus.  Quon  pouvoir  aufli  leur  apprendre  les  véritables 
fenrimens  du  Chriftianifmc,  la  pureté  de  la  Religion  , la  con- 
duite des  mœurs , te  les  règles  de  la  difciplinc,  n’y  aïant  point 
de  lieu  où  toutes  ces  choies  foient  avec  tant  d’avantages  que 
dans  ce  Roïaume.  Que  perdant  ces  inftru&ions , ceux  des  Na- 
tions ci-defliis  connoîtiont  ce  qui  eft  neceflairc  à leur  falur,  aux 
fciences  te  à la-police,  te  combien  il  eft  avantageux  d’erre  foû- 
misà  un  fi  Grand  Roi.  Que  ceux  qui  auroient  ainfi  pris  leur 
éducation  en  France,  porteroient  ce  qu’ils  y auroient  appris  au 
païs  de  ieur  naiftancc,  quand  ils  y retourneraient , te  que  pat 
leurs  exemples  ils  y en  pourraient  attirer  d’aurres,  pour  venir 
recevoir  fuccelïivcmcnt  les  memes  inftru&ions  te  les  pareils 
fentimens.  Qif  enfin  toutes  ces  Provinces  deviendraient  Fran- 
çoifes  par  leur  propre  inclination , aufli  bien  qu’elles  le  font 
maintenant  par  la  domination  de  fa  Majefté.  A quoi  mondic 
Sieur  le  Cardinal  Duc,  par  l’affe&ion  qu’il  a eue  au  lieu  de  fa 
naiftancc,  vouloit  joindre  les  Italiens  de  l’Etat  Eeelefiaftiquo, 
pour  Jes  obliger  de  plus  en  plus  a continuer  leur  zclc  au  Ici  vice 
de  la  France. 

Le  Roi  aïant  fait  paraître  qu’il  agréoit  fort  ce  deftein  , te 
que  les  deniers  des  épargnes  de  fon  Eminence  y fuflent  plutôt 
cmploïcz  , que  non  pas  à toutes  autres  chofcs  ; aïant  aufli  la 
Majefté  approuvé  la  rcfolution  qu’a  prife  fon  Eminence  de 
joindre  audit  College  la  Bibliothèque  des  Livres  donc  il  a fait, 
l’amas  depuis  plulîcurs  années  de  tout  ce  qui  a été  trouvé  de 
plus  rare  te  de  plus  curieux , tant  en  France  qu’en  tous  les  Païs 
étrangers,  où  il  a fouvent  envoie  des  perfonnes  trcs-capables 
pour  en  faire  la  recherche,  afin  d’en  faire  une  Bibliothèque  pu- 
blique, pour  la  commodicé,  te  pour  la  fati  faétion  des  gens  de 
Lettres;  fon  Eminence  aïanc  meme  pris  le  deftein  d’élire  la  fis- 
pulcure  au  College  des  Nations  ci-dcfliis  : mondit  Seigneur 
Cardinal  Duc  a fondé  te  fonde  par  ces  prefentes,  fous  le  bon 
plaifir  de  fa  Majefté  un  College  te  une  Academie  , fous  le  nom 
& titre  de  Mazprmi.  C’eft  à (ça voir  le  College  de  foixante  Eco- 
liers, qui  feront  des  Enfars  des  Gentilshommes , ou  des  prin- 
cipaux Bourgeois  de  Pigncrolles , fon  territoire  te  les  vallées  y 
jointes , & de  l’Etat  Ecdcfiaftique  en  Italie  ; des  Provinces 
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d’Alface  6c  autres  pais  d’Allemagne  contigus  ;de  Flandre,  d'Ar- 
tois, de  Hainaulc  & de  Luxembourg;  dcRouffillon,  de  Con- 
flans&  de  Cerdaignc,  en  ce  qui  en  eft  réduit  fous  l’obciflancc 
du  Roi , par  les  Trairez  faits  à Munfter,  & en  L*  J fie  appellée 
des  Faifans,  les  14.  O&obrc  1648.  & 7.  Novembre  1 6^9.  Et 
fAcadcmie  de  quinze  perfonnes,  qui  feront  tirées  dudic  Coi. 
Jegcdcs  quatre  Nations  ci-dcffus. 

Que  des  foixante  Ecoliers  dudic  College,  il  y en  aura  quinze 
de  Pignerolies,  territoire  6c  vallées  y jointes , & de  l'Etat  Ec- 
clcfiaftique  en  Italie,  préférant  ceux  de  Pignerolies,  territoire 
6c  vallées  y jointes  à tous  les  autres  ; les  Romains  cnfuice , 6c 
au  défaut  d’eux,  ceux  des  autres  Provinces  de  l’Etat  Ecclcfia- 
ftique  en  Italie.  Qujnzc  du  païs  d'Alface , 6c  autres  païs  d’Al- 
lemagne contigus.  Vingt  du  païs  de  Flandre  , Artois,  Hainaulc 
le  Luxembourg.  Ec  dix  du  païs  de  Rouflillon  , Conflans  ÔC 
Cerdaignc. 

Les  quinze  perfonnes  pour  l’Academie  feront  tirées  du  Col- 
lege, fans  aucune  diftin&ion  dcfdices  Nations  ; & fi  le  College 
n’en  peut  fournir  un  fi  grand  nombre , le  furplus  jufqu'audic 
nombre  de  quinze  fera  pris  de  perfonnes  d’icelles  Nations,  en- 
core qu’elles  n’aïenc  point  étudié  audit  College. 

Les  foixante  Ecoliers  du  College,  6c  les  quinze  perfonnes  de 
l’Academie  feront  logez  , nourris  6c  inftruics  gratuitement  au 
moïen  de  la  prefente  Fondation. 

Les  Gentilshommes  feront  toujours  préferez  aux  Bourgeois, 
tant  pour  le  College  que  pour  l’Academie;  6c  ceux  qui  auront 
plus  long-tems  étudié  au  College,  préferez  à ceux  qui  y auront 
moins  étudié  , pour  être  admis  en  l’Academie , pourvu  que 
ceux  qui  auront  le  plus  étudié , loient  egalement  propres  pour 
l’Academie.  # 

Son  Eminence  fo  referve  le  nom  6c  le  titre  de  Fondateur 
dudit  College  6c  de  l’Academie  5 6c  à fon  défaut , l’aîné  de  ceux 
qui  porteront  fon  nom  6c  fes  armes  , aura  les  mcines  droits 
avec  toutes  les  prérogatives  desjrondatcurs. 

Son  Eminence,  ou  à fon  défaut  l’aîné  de  ceux  qui  porteront 
fon  nom  6c  fes  armes,  aura  la  nomination  des  foixante  Ecoliers 
du  College,  6c  desquinzo  de  l’Acadcmic,  fans  neanmoins  qu’il 
puific  ccrc  nommé  aucune  autre  perfonne , que  des  Nations  6c 
qualitcz  ci-deffus,  6c  aux  conditions  ci-devant  énoncées.  Il  au- 
ra pareillement  la  nomination  de  l’Ecuïer  de  l’Academie. 
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Mondit  Seigneur  ic  Cardinal  Ducfupplic  très. humblement 
Sa  Majefté  que  la  prefente  Fondation  Toit  en  fa  protc&ion 
perpétuelle,  & des  Rois  fes  Succcflcurs. 

Son  Eminence  prie  auflî  Meilleurs  les  Gerts  du  Roi  du  Par- 
lement de  veiller  à la  confcrvation  de  la  prefente.  Fondation , 
tant  pour  le  College  & pour  la  Bibliothèque  que  pour  1* Aca- 
demie, de  les  vifiter  quand  il  leur  plaira,  le  de  s’en  faire  re- 
prefenter  les  Rcglemcns  le  les  comptes;  ce  qu’ils  pourront  fai- 
re à toûjours,  conjointement  ou-feparcment. 

Son  Eminence  prie  encore  Mejjicun  de  U Muifon  (T  Société 
de  S or  bon  e , que  les  douze  plus  anciens  Docteurs  de  ladite  Mai- 
fon  le  Société,  qui  y feront  a&ucllcmcnc  demeurans,  & non 
d’autres , aient  la  direction  generale  dudit  College  & de  la 
Bibliothèque  ; le  que  ces  douze  nommez  incontinent  apres  que 
l’établiflcment  en  fera  fait  quatre  Do&eurs,  tels  qu’il  leur  plai- 
ra , pour  erre  les  Infpc&curs  dudit  College  le  de  la  Bibliothè- 
que ; dcfqucls  quatre  Infpc&curs  il  y en  aura  deux  qui  n’en 
feront  la  fon&ion  que  pendant  deux  années  'apres  l’établiflc- 
menti  Se  que  de  deux  ans  en  deux  ans  il  y en  aura  deux 
nommez  au  lieu  des  deux  qui  en  devront  fortir,  en  forre  que 
dcfdits  quatre  Infpc&curs,  il  y en  ait  toûjours  deux  anciens  le 
deux  nouveaux. 

Si  aucuns  des  Infpe&curs  dcccdoicnt  durant  le  tems  de 
leurs  fondions , lcfrNominatcurs  en  pourront  nommer  d’autres 
pour  achever  le  tems  de  la  fon&ion  du  décédé  ; le  font  priez 
de  ce  faire  inceflammcnt , afin  que  les  places  foient  toujours 
remplies. 

Mondit  Seigneur  le  Cardinal  Duc  prie  que  ledit  College 
foit  du  Corps  de  l’Univcrficé,  pour  en  faire  un  membre,  le 
joiiir  des  mêmes  privilèges  le  avantages  en  commun  , outro 
ceux  qu’il  plaira  à Sa  Majefte  de  lui  attribuer  en  particulier; 
le  que  l’Academie  ait  les  memes  droits  que  les  autres  Acade- 
mies. L’ctabliftcmcnt  dudit  College  auquel  la  Bibliothèque  cfl 
jointe,  le  de  l’Academie  fera  fait  fous  le  bon  plaifir  du  Roi 
en  la  Ville  Cité,  ou  Univerfité,  ou  aux  Fauxbourgs  de  Pa- 
ris, en  memes  ou  divers  lieux  ; le  tout  félon  que  les  Exécuteurs 
de  la  prefente  Fondation  ci-aprés  nommez  le  trouveront  plus 
à propos. 

Le  College  fera  compofc  d’un  Grand-Maître  qui  fera  Doc- 
teur de  la  Maifon  le  Société  de  Soibonc  , qui  aura  la  fupc- 
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rioricc,  intendance  & direction  fur  cous  les  autres  Officiers  du 
College  & de  la  Bibliothèque , & fur  tous  les  .Ecoliers;  d’un 
Procureur  commun  , qui  fera  Do&eur  ou  Bachelier  de  ladite 
Maifon  & Société  , félon  quM  plaira  aux  Nominaceurs  ; de 
quatre  Principaux  & quatre  Sous-principaux. 

Le  Grand-Maître  en  cas  d’abfcncc , maladie , ou  légitimé 
tfm,  êchemcnt  pourra  commettre  telle  perfonne  que  bon  lui  fem- 
blcra  pour  avoir  en  Ion  lieu  pareille  fuperiorité , intendance  & 
dirc&ion. 

Le  Procureur  commun  fera  les  rcccptes  & dépenfes  dudit 
College,  fans  toutefois  qu'il  puifle  faire  aucune  dépenfe  ex- 
traordinaire, que  de  l’ordre  par  écrit  du  Grand- Maître  , dont 
l’ordre  fuffira  julqu’à  la  fomme  de  cent  livres;  Se  en  cas  do 
plus  grande  dépenfe  extraordinaire , fera  pris  l’ordre  par  écrit 
tant  du  Grand  - Maître,  que  des  quatre  Infpcdtcurs de  la  Mai- 
fon de  Sorbove. 

Le  Principal  & le  Sous-principal  de  Pigneroiles,  territoire 
Se  vallées  y jointes,  Se  dcslcalicns  dcl’Et.it  Ecclcfiaftiquc , fe- 
ront de  l’Ordre  des  Religieux  Theatins,  & choffis  par  les  Vo- 
caux de  la  Maifon  de  Sainte  Anne  la  Roïalc,  de  la  Fondation 
de  fon  Eminence.  Et  en  cas  qu'ils  foient  refufans  de  nommer,, 
ou  quïl  n’y  aie  pas  nombre  fuffifant  de  Religieux  dudit  Ordre* 
foie  de  ladite  Maifon  ou  d’autres,  les  Nominatcurs  de  la  So- 
ciété Se  Maifon  de  Scrbonc , pourront  auffi  nommer  le  Princi- 
pal & le  Sous- principal  ou  l’un  d’eux  pour  ladite  Nation,  ainfi 
que  des  autres.  Les  Principaux  des  autres  Nations  feront  Ba- 
cheliers de  la  Maifon  de  Sorbone  , & les  Sous  principaux  teis 
qu’il  plaira  aux  Nominatcurs , pourvu  qu’ils  foient  du  nombre 
des  Suppôts  de  l’Univcrfité  de  Paris  ; les  uns  & les  autres  nom- 
mez par  les  douze  anciens  de  la  Maifon  & Société  de  Sorbonc , 
comme  il  cft  dit  ci-dcffiis. 

Plus  il  y aura  audit  College  huit  Claffies , & autant  de  Re- 
gens ; fçavoir  fix  d’humaniteï,  & deux  de  Philofophie:  tous 
icfqucls  feront  Bacheliers  en  Théologie,  & nommez  par  le 
Grand-Maître. 

Il  y aura  un  Chappclain  auffi  nommé  par  le  Grand-Maître, 
de  telle  qualité  qu’il  lui  plaira. 

Les  Serviteurs  communs  dudit  College  feront ‘auffi  nommez 
par  le,  Grand-Maître  ; &:  le  Principal  de  chacune  Nation  nom- 
mera les  Serviteurs  particuliers  pour  le  fcrvice  de  fa  Nation. 
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Ne  fera  faite  aucune  difttn&ion  des  Nations  pour  tous  les 
Officiers  ci-dcflus,  tant  communs  que  particuliers. 

Les  Nominateurs  de  la  Maifon  St  Société  de  Sorbone  , les 
Grand-Maître  St  Principaux  font  priez  de  n’avoir  autres  con- 
fidcracions  que  de  nommer  les  plus  capables  , eu  égard  à la 
fonction  à laquelle  ceux  qui  feront  nommez,  devront  être  cm- 
ploïez,  Se  de  prendre  garde  que  les  purs  fentimens  de  la  Re- 
ligion St  la  probité  des  mœurs  (oient  joints  à la  fuffifance. 

Les  Ecoliers  de  chacune  Nation  feront  regis  St  gouvernez 
par  les  Principaux  St  Sous-principaux  établis  pour  leurs  Na- 
tions, chacun  Sous-principal  fournis  à fon  Principal  ; St  les  Piin- 
cipaux  memes  des  Religieux  de  l’Ordre  des  Thcacins  fournis 
au  Grand  Maître. 

Les  Officiers  d’une  Nation  feront  indépendans  des  autres, 
St  tous  fournis  à la  fuperiorité , intendance  St  direction  du 
Grand  Maître , comme  dit  eft. 

Le  Grand-Maître  fera  fournis  aux  quatre  Infpc&curs , St 
ceux-ci  aux  douze  plus  anciens  Docteurs  de  la  Maifon  St  So- 
ciété de  Sorbonc , y dcmcurans. 

Les  comptes  du  College  feront  rendus  par  le  Procureur  com- 
mun dicelui , en  la  prefencc  du  Grand-Maître,  St  des  quatre 
Principaux,  pardevant  les  quatre  Infpcétcurs,  qui  pourronevi- 
fiter  le  College  St  la  Bibliothèque,  quand  bon  leur  femblera. 

A l’egard  de  la  Bibliothèque,  il  y aura  un  Biblicth"quai- 
re  , qui  fera  nommé  par  les  douze  anciens  Doétcurs  de  la  Mai- 
fon St  Société  de  Sorbone  y demeurans  , un  Sous-  bibliothc- 
quaire  St  deux  Serviteurs  de  la  Bibliothèque,  lefqucls  Sous- 
blibliotheqûairc  8t  Serviteurs  feront  choifis  par  le  Bibliothe- 
quaire , qui  en  demeurera  refponfable. 

Le  Bibliothcquairc  fera  tenu  fe  charger  des  Livres  de  la 
Bibliothèque  , donc  il  fera  Inventaire  , ou  recollement  de 
celui  qui  en  aura  été  fait,  dequoi  il  donnera  trois  copies  fi- 
gncès  de  lui;  l’une  entre  les  mains  de  Meffieurs  les  Gens  du 
Roi  du  Parlement,  une  autre  qui  fera  mife  en  la  Bibliothè- 
que de  la  Maifon  8t  Société  de  Sorbone  , St  une  autre  entre 
les  mains  du  Grand  Maîtro  du  College. 

Sera  fait  pareillement  un  inventaire  ou  mémoire  des  Ma- 
nuferits  Grecs  8t  Latins,  queMondic  Seigneur  le  Cardinal  Duc 
donne  audit  College,  avec  fa  Bibliothèque  des  Livres  impri- 
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Sera  aulfi  fait  un  mémoire  des  tablettes,  tables,  armoifesv- 
bancs  & fieges  fervans  à ladite  Bibliothèque,  que  fon  Emi- 
nence donne  encore  par  ces  P refentes. 

Veut  Ton  Eminence  que  ladite  Bibliothèque  foit  ouverte  à 
tous  les  gens  de  lettres  deux  fois  par  chacune  fcmainc , à tel 
four  qu’il  fera  a vile  par  les  quatre  Infpe&curs  Sc  par  le  Grand- 
Maître  dudit  College. 

Il  y aura  à 1* Academie  un  Ecuïer,  un  Créât,  un  Maître  à. 
danfer,  un  Maître  , tant  àfaire  des  armes  qu’à  voltiger,  un 
Maître  de  Mathématiques,  & les  Serviteurs  ncccflaires. 

L’Ecuïer  fera  nomme  par  fon  Eminence , ou  par  l’aîné  de 
ceux  qui  porteront  fon  nom  & (es  armes,  & les  autres  Officiers 
nommez  par  l’Ecuïcr. 

Les  quatre  Infpiêteurs  & le  Grand  Maître  pourront  faire  ; 
les  Reglcmcns  pour  la.  police  particulière  du  College  & de  U 
Bibliothèque  j &c  l’Ecuïcr  ceux  de  là  police  particulière  de  l’A* 
cadcmie* 

Quant  aux  R'cglcmens  -generaux , ils  feront  faits  par  fon 
Eminence,  ou  pat  l’aîné  de  ceux  qui  porteront  fon  nom  ÊC 
fçs  armes , à la  charge  d’être  vus;  fçavoir  pour  le  College  & la 
-Bibliothèque.,  par  les  douze  anciens  Doéleurs  de  la  Mai  fon  & 
Société  de  Sorbone  y demeurans  ; & ceux  de  l’Academie  par 
deux  Ecuïers  des  Academies  du  Roi. 

Les  Rcglemens  tant  generaux  que  particuliers  pourront  être- 
changez  fuivant  les  occurrences  , pat  les  perfonnes  & félon  les 
formes  ci-dcflus;  mais  à,  la  charge  qu’il  ne  fera  apporté  aucun 
changement  au  dcflçin  principal  de  la  prefente  Fondation , ni 
aux  intentions  dc.Mondit  Seigneur  le  Cardinal  Duc. 

Mondit  Seigneur  fupplic  trcs.hu mblcment  Sa  Majcftè  d’a* 
gréçr  & autorifcr  la  prefente  Fondation  avec  fes  circonftanccs 
Sc  dépendances,  & d’en  accorder  toutes  Lettres  neceflaires , 
avec  les  droits,  exemptions  & privilèges  qu’il  lui  plaira,  &:  que 
les  Lettres  en  foient  vérifiées  au  Parlement  de  Paris,  aux  aur 
très  Compagnies  Souveraines,  Si  par  tout  ailleurs  où  befoin 
fera- 

Pour  faire  l’achat  des  places  necefftires  à l’ctabliflcment  du- 
dit College  , de  la  Bibliothèque  & de  1 Academie,  paiement . 
des  droits  d’amortifTcmcnt  & indemnité,  bâtimens , emmeublc- 
xncos,  ornemens,  linge  .d  Egljfe,  chevaux  pour  l’Academie., 
uRânciles,  & toutes  autres  depenfes,  &.pour  les  fubfiftanccs 
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dudit  College  8c  de  l'Academic,  meme  pour  l’achat  de  quel- 
ques livres  pendant  l’année,  afin  d’ccrc  ajoutez  à la  Bibliothè- 
que, mondit  Seigneur  le  Cardinal  Duc  veut,  que  fur  les  plus 
clairs  de  Tes  deniers  comptans  de  Tes  ccconomics  & épargnes, 
dont  il  eft  ci-devant  fait  mention,  5c  de  fes  autres  effets,  il 
ibic  pris  deux  millions  de  livres,  8c  icelle  fomme  mife  entre 
les  mains  des  ficurs  Exécuteurs  de  la-prefcntc  Fondation  , par 
les  ordres  dcfqucls  feront  fines  les  achats,  bâtimens  Se  autres 
depenfes,  félon  qu’ils  jugeront  le  plus  à propos,  5c  conforme- 
ment aux  intentions  que  fon  Eminence  leur  a déclarées. 

Que  tout  ce  qui  reliera  de  ladite  fomme  de  deux- millions 
délivrez  apres  le  paiement  des  places,  bâtimens,  & autres  choa 
fes  pour  l’entier  établiffeinent , fera  mis  en  fond  d’hericages  ou 
rentes,  par  les  mains  dcfdics  fleurs  Exécuteurs , pour  fubvenir 
à la  fubfiftance,  réparations  Se  cntrctcncmcns  dudit  College, 
de  la  Bibliothèque  8c  de  l’Academie. 

Plus  mondir  Seigneur  le  Cardinal  Duc  donne  audir  Colle* 
gc,  Bibliothèque  Se  Academie  quarante  - cinq  mille  livres  de 
rente  à lui  appartenans , fur  l’Hôtel  de  Ville  de  Paris,  de  la 
nature  qu’elles  font , dont  il  ne  fc  paie  à prefent  que  quinze 
nulle  livres  effectifs  par  chacun  an  , fans  autre  garantie  defdi-' 
tes  rentes,  finon  qu’elles  lui  appartiennent. 

Et  damant  que  ce  que  defjus  ne  pourra  (atisftire  à l’entier  établi f- 
fement  & à U jubfjlancç  de  la  prefente  Fondation -,  nwndit  Seigneur- 
ie Cardinal  Vue  Jupplie  treshumblement  Sa  Ma-cflé , ejue  le  revenu- 
temporel  de  /’  A b b aie  de  Saint  ALchet  en  i’Herm  , dont  J on  Eminence- 
ejl  à prefent  Titulaire  , en  quoi  que  ledit,  revenu  puijje-confijler  , Joie 
uni  audit  College , Bibliothèque  Cj7*  Académie  ; & que  même  le  titre • 
de  ladite  Abbaïe  foit  Jupprtmc , y a'iant-  afjes^dc  confiderations  parti- 
culières pour  ladite  union  & fupprejjion  , en  refervant  une  Jomme  telle* 
qu  il  fera  ordonné  par  Sa  MajeJlé  pour  l’entretenement  tfes  bâtimens ? 
& pour  le  nombre  des  Prêtres  Séculiers  que  Sa  Mayjlé  jugera  necef 
faire , pour  y faire  le  Service  Divin  & J ubvenir  aux  frais  dudit  Ser *- 
Vice  -,  Juppliant  tres-humblement  Sa  MajeJlé  > que  les  Prêtres  feeuhers  « 
y foient  commis  par  les  quaire  Jnfpebleurs  dudit  College  , O'  que  le f dits 
Poretres  foi  tnt  Révocables  à volonté. 

Et  fi  tout  ce  que  deffus  n’étoic  point  encore  rrouvé  fufllfunr 
parles  fleurs  Exécuteurs  de  ladite  Fondation  , mondit  Seigneur 
le-  Cardinal  Due  fuppüc  encore  tres-humblcment  Sa  Majelte* 
d'y ; joindre  5c.  unir  quelque  autre  Bénéfice,  avec  pareille  füp~ 
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preffion  de  titre  ou  autres  conditions;  afin  que  ladite  Fonda- 
tion que  Ton  Eminence  a cftunéc  utile  & avancagcufcà  la  Re- 
ligion & au  Roïaume,  puifle  fubfiftcr  à jamais. 

Sa  Majefté  cfl:  aulfi  très  humblement  fuppliée  de  faire  ex* 
pedier  les  Brevets,  Lettres  & autres  aéies  ncceflaires  pour  l’exe- 
cution de  tout  ce  que  deflus,  d’en  faire  faire  les  inftances  à Rome 
par  fes  Ambafladeurs , & que  le  tout  foit  fait,  homologué, 
confirme,  vérifie  & regiftré  par  tout  où  befoin  fera  ; afin  que 
la  prefente  Fondation  & l’execution  d’icelle , puifle  être  faite, 
entretenue  &:  exécutée  à jamais. 

Et  pour  Exécuteurs  de  ladi»e  prefente  Fondation  , jufques  à 
Pa&uel  ctablifllment  dudit  College  ,dc  la  Bibliothèque  & de 
l’Academie,  mondit  Seigneur  le  Cardinal  nomme  Mclïire  GuiU 
lame  de  Lamoignon , Chevalier,  Confciller  du  Roi  en  tous  fes 
Confeils,  Premier  Prefident  au  Parlement  ; Meflire  Nicolas 
Fou<jncty  aulfi  Confciller  du  Roi  en  tous  fes  Confeils,  Procureur 
General  de  fa  Majefté,  & Surintendant  des  Finances  de  Fran- 
ce ; Meflire  Miclul  le  Tellier , Confciller  du  Roi  en  fes  Con- 
fcils  , Secrétaire  d’Etat  & des  Commandemens  de  fa  Majefté? 
Meflire  Zongo  Ondtdei , Evêque  de  Fréjus  Meflire  jean  Baptifle 
'Colbert , Confciller  du  Roi  en  fes  Confeils,  Intendant  des  mai- 
fons  & affaires  de  fon  Eminence. 

Aufqucls  fleurs  Exécuteurs,  & à chacun  d’eux  les  uns  en 
l’abfence  des  autres , mondic  Seigneur  le  Cardinal  Duc  donne 
pouvoir  d’agir , & faire  tout  ce  qui  fera  ncccflairc  pour  l’cnticre 
execution  de  la  prefente  Fondation , tant  pour  l’achat  des  pla- 
ces, que  pour  les  bâtimens  communs  & parriculicrs,  Eglifes& 
toutes  les  chofes  en  dépendantes , en  la  forme  & manière  & 
en  tel  lieu  que  Icfdits  Exécuteurs  aviferont,  & pour  les  nour- 
ritures, rétributions  , appointemens,  gages,  falaires  des  Offi- 
ciers du  College,  de  la  Bibliothèque  & de  l’Academie,  & d'en 
faire  Je  parcage  entre  Icfdits  Officiers,  ainfi  que  Icfdits  ficurs 
Exécuteurs  verront  bon  ctre. 

En  cas  de  décès  dcfdits  Exécuteurs , les  furvivans  en  nom- 
meront d’autres  en  la  place  des  décédez  ; en  telle  forte  que  le 
nombre  foit  toujours  complet,  jufques  à ce  qup  la  prefente 
Fondation  foit  actuellement  & entièrement  exécutée. 

Ce  qui  a etc  ainfi  dicté  & nommé  par  mondit  Seigneur 
aufdits  Notaires  fouffignez,  & par  l’un  d’eux,  l’aucre  prefent, 
relu  à fon  Eminence , qui  a déclaré  que  telle  cft  fa  volonté , 
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pour  valoir  par  forme  de  difpofition  ccftamcntaire  à caufe  de 
more  ou  autrement,  en  la  meilleure  forme  que  faire  fc  peut} 
& que  s’il  manque  quelque  chofc  pour  l’execution  & inter- 
prétation de  fa  volonté , il  s’en  remet  entièrement  aux  ordres 
qui  feront  donnez  par  lefdits  Exécuteurs  de  la  prefente  Fonda- 
tion, lefqucls  il  veut  être  fuivis  entièrement,  & en  toutes  chofes 
fans  aucune  referve,  tout  ainfi  que  fi  fon  Eminence  l’avoir  cllc- 
meme  ordonné.  Ce  fut  fait,  diète  , nommé  & relu  comme  def- 
fus,  audit  Château  de  Vinccnnes,  en  l’appartement  de  fon 
Eminence,  l’an  mil  fix  cent  foixantc-  un  , le  fixicmc  jour  de 
Mars,  avant  midi,  & a figné. 

Signé,  LE  VASSEUR,  & LE  FOUIN. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  , Roi  de  France  & de  Na- 
varre. A tous  prefens  & à venir,  Salut.  Bien  que  la  con- 
duite que  nôtre  très- cher  & tres-amé  Coufin  le  feu  ficur 
Cardinal  Ma^arini  a tenue , foit  en  paix  , foit  en  guerre,  pour 
l’adminiltradon  de  nos  affaires,  foit  remplie  d’unp  infinité  de 
grandes  a£tionsi  & d’aurant  d’illuftres  marques  d’une  ardente 
affcètion  pour  l’augmentation  de  nôtre  gloire , l’aggrandiflc- 
ment  de  nôtre  Etat,&  les  avantages  particuliers  de  nos  Su- 
jets ; il  faut  néanmoins  avouer,  que  rien  n'a  davantage  fi- 
gnalc  fon  zcle  pour  la  France,  que  le  dcficin  qu’il  a formé 
pour  l’établifferacnt  d’un  College  , pour  l’éducation  des  jeunes 
Gentils-hommes  nez  dans  les  païs  nouvellement  fournis  à nô- 
tre obcïflancc.  Car  en  effet , quoi  que  fon  grand  courage  fc 
foit  fait  connoîtrc  èfcfoûrenir  avec  réputation  une  longue  guer- 
re pendant  nôtre  Minorité  contre  des  ennemis  puifians,  fa  fi- 
gcfTc  à afToupir  les  mouvemens  intérieurs  de  nôtre  Roïaumc, 
& la  prudente  conduite  de  fon  heureux  genie  dans  la  conclu- 
fîon  de  la  Paix  generale , qui  a rendu  à nos  Etats  fes  pre- 
mières limites,  Sz  rétabli  l'ancienne  réputation  des  François: 
neanmoins  il  paroîtra  toûjours  bien  plus  facile  de  nous  con- 
quérir des  Provinces  par  la  force  des  armes  , & de  nous  ac- 
quérir de  nouveaux  Sujets  , que  d’en  gagner  les  cœurs  , &:  de 
les  rendre  véritablement  François.  C’cft  cependant  ccquo  s’cft 
propofé  de  faire  nôtredit  Coufin  le  Cardinal  Martini,  par  l’é- 
tabhfTcmcnc  dudit  College,  dans  lequel  faifant  donner  aux  jeu- 
nes Gentilshommes  iflus  des  païs  rclinis  à nôtre  Couronne  une 
éducation  Françoifc,  &:  leur  infpirant  infcnfiblcmcnt  la  dou- 
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ccur  de  nôtre  domination,  il  effacera  dans  leurs  cœurs,  par  un 
traitement  fi  favorable,  cous  les  fencimens  d’une  afteéhon  éci  .in- 
sère, & y gravera  profondément  par  une  noble, mftitution , les 
caraét'ercs  d’un  amour  fincere  $r  fidcl  pour  nôtre  Perfbnnc  ôc 
pour  nôtre  Etat.  ;Ec  voulant  favoiilcr  en  tout  ce  qui  dépendra 
de  Nous  un  li  grand  & fi  glorieux  deficin  ,&fi  digne  du  rang 
que  nôtrcdit  Coufin  tenoit  dans  i’Eglife,  ÔC  prés  nôtre  Per- 
fonne  : A CES  CAUSES,  &:  autres  confédérations  à ce 
Nous  mouvans  ; de  l’avis  de  nôtre  Confcil , qui  a vu  le  con- 
trat ci-attaché  fous  le  contrefccl  de  nôtre  Chancellerie,  paffe 
par  nôtrcdjt  Cûufin  le  jeu  fieur  Cardinal  Ma^rini  , pardevant 
le  foiiin  ÔC  le  Vajjcur  Notaires  au  Châcelct  de  Paris,  par  lequel 
nôtredit  Coufin  auroit  fonde  un  College  ôc  Academie  dans 
nôtre  bonne  Ville  de  Palis,  pour  y inftruire  gratuitement  aujc 
exercices  de  corps  fie  d’cfprit  convenables  à la  Noblefïe,  les  jeu- 
nes Gentilshommes  qui  auraient  pris  naiffance  à Pignerollcs, 
fon  territoire  ôc  vallées  y jointes  ; aux  Provinces  d’Alfacc  ÔC 
pais  d’Allemagne  qui  y font  contigusj  en  Flandre  Artois, 
Hainaut  ; en  Luxembourg  ôc  Rouflillon  , Confians  6c  Cerdaû 
gne,  en  ce  qui  nous'apparcienc  en  tous  lefdits  pais , ÔC  ce  qui 
en  eft  demeure  fous  nôtre  obéïfTuncc  par  le  Traite  de  Munfter 
du  Z4.  Octobre  164$.  ôc  par  celui  de  la  Paix  generale  conclue 
en  rifle  des  Faifans  le  7.  Novembre  1 659.  cnfcmblc  pour  les 
enfans  nez  en  Italie  dans  l’Etat  Ecdcfiaftique,  avec  elaufe  qu’u- 
ne grande  Bibliothèque  appartenante  à nôtredit  Coufin,  de- 
meurerait jointe  ôc  unie  audit  College  ôc  Academie  : Nous 
avons  confirme,  loüé  & approuve  , ôc  parles  Prefentes  fignées 
de  nôtie  main,  confirmons,  loiions  ôc  approuvons  la  Fonda- 
tion portée  par  ledit  contrat , que  nous  voulons  être  exécuté 
de  point  en  point  félon  fa  forme  ôc  teneur  j lequel  College  ôc 
Academie  voulons  être  appelle  du  nom  de  Ma^arini.  Et  pour 
donner  dei  marques  plut  exprejjes  de  la  fitisfaflion  que  nom  avons 
dudit  établi jjemcnt , 'Voulons  & nous  plaît  que  ladite  Fondation  j oit 
cenfée  O*  rebutée  Roule  , & jùüijje  des  memes  avantages , privilèges 
& prérogatives , que  fi  elle  avoit  été  par  Nous  faite  & injhtuée. 
Si  donnons  en  mandement  à nos  amez  ÔC  féaux  ConfcillciS 
les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à Paris , Gens  de  nos 
Comptes  ôc  Cour  des  Aydes  audit  lieu  , que  ces  prefentes 
ils  aient  à rcgiftter  & faire  exécuter  ledit  contrat  de  Fondai 
,tion  portée  par  icclui , félon  fa  forme  ôc  teneur  j ccflant  ôc  fai* 
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Tant  C'éflcr  tous  troubles  8c  cmpcchemcns  qui  pourroient  ctio 
Hiisou  donnez  au  contraire.  Car  tel  eft  nôtre  plaifir  : Et  afin 
que  ce  foit  chofe  ferme  Se  fiable  à toùiours , Nous  avons  fait 
•mettre  nôtre  feel  à ccfdices  P refentes.  Donne’  à Saint  Ger- 
main en  Laye1^  au  mois  de  Juin  , l'an  de  grâce  mil  fix  cent  foi- 
•xantc-cinq,  Se  de  nôtre  Règne  le  vingt-  troificmc  Signé  LOUIS. 
Et  fur  le  repli.  Par  le  Roi  , DE  GÙENEGAUD.  Et  f cillé  du 
vrund  fceau  de  cire  verte  Et  fur  le  même  repli  ejl  écrit  y Vifa, 
:SEGUIER,  pour  fervir  aux  Lettres  Patentes,  portant  confir- 
mation de  la  Fondation  du  College  Ma^anni. 

Régi Jlr ces , oui  le*  Procureur  General  du  Roi , pour  être  exécutées 
félon  leur  forme  & teneur  , aux  charges  portées  par  L'ArreJl  de  ce  jour. 
*4  Pans  en  Parlement  le  quatorzième  Aoujl  mil  jix  cent  foixantc-cmq. 
Signe, .ROBERT. 

. , Extrait  des  Regifhres  du  Parlement.  • 

VE  U par  la  Cour  les  Lettres  Patentes  du  Roi,  données  à 
Saint  Germain,  au  mois  de  Juin  dernier,  Signées  LOUIS, 
•fur  le  repli , Par  le  Roi , DE  GUENEGAUD  , 8c  fccllces  du 
grand  fceau  de  cire  verte  ; par  lefquellcs,  8c  pour  les  caufes  y 
contenues  , ledit  Seigneur  Roi  auroit  confirmé  , lotie  8c  ap- 
prouve la  Fondation  faite  par  fon  Eminence  le  Sieur  Cardinal 
Ma^arini  , par  Contrat  pafle  pardevant  le  Foiiin  8c  le  V affettr , 
Notaires  au  Châtelet  de  Paris,  par  lequel  il  auroic  fondé  un 
College  8c  Academie  dans  cette  Ville  de  Paris,  pour  y inftrui- 
re  gratuitement  aux  exercices  de  corps  8C  d’efprit  convenables 
à la  Noblcfie,  les  jeunes  Gentilshommes  qui  auroienc  pris  naît*. 
Lance  à Pigncrollcs,  Ion  territoire  8c  vallées  y jointes  ; aux  Pro- 
vinces d’Alfacc  8c  Pais  d’Allemagne  qui  y font  contigus  ; en 
Tlandre  , Artois,  Hainault  ; en  Luxembourg  fie  Rouffillon, 
■Conflans  8c  Ccrdaignc,  en  ce  qui  appartient  8c  cft  demeure 
fous  l’obcïflancc  de  fa  Majcfté,  pat  le  Traite  de  Munfter  du 
44.  Oftobrc  1648.  8c  par  celui  delà  Paix  generale  conclue  en 
fille  des  Faifans  le  7.  Novembre  1 cnfemblc  pour  les  en- 
fans  nez  en  Icalie  dans  l’Etat  Ecdcfiaftiquc  ; avec  claufe  qu  une 
grande  Bibliothèque , appaitenantc  audit  feu  Sieur  Cardinal  M 
vfarini, deméurcroie  joincc  6 c unie  audit  College  6c  Academie, 
foienc  nommez  du  nom  de  Alaéçarini , 8c  que  ladite  Fondation 
foie  c-enléc  8c  réputée  Raïale,3c  joüiflfc  des  memes  avantages* 
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privilèges  & prérogatives,  qnc  fi  elle  avoir  etc  faite  par  lcdi* 
Seigneur  Roi,  ainfi  que  plus  au  long  le  contiennent  lcfdites 
Lettres  à la  Cour  adreflantes.  Vu  auffi  ledit  Contrat  de  Fon- 
dation du  6.  Mars  1661.  figne  le  Vajfeur  Se  le  Fo'mn , Notaires. 
Conclufions  du  Procureur  General  : Ôüi  le  rapfftirt  de  Mc  Pier- 
re de  Brilhac  , Confciller  : Tout  conlîdcré  , Ladite  Cour  a 
ordonne  & ordonne , que  lcfditcs  Lettres  & Contrat  de  Fon- 
dation feront  rcgiftrez  au  Greffe  d’icelle,  pour  être  exécutez  fé- 
lon leur  forme  Se  teneur  ; à la  charge  que  nul  Principal  ne 
pourra  être  reçu  qu’il  ne  foie  ne  dans  les  terres  dudit  Seigneur 
Roi , Se  qu’il  n’ait  obtenu  Lettres  de  naturalité  bien  & dûc- 
ment  vérifiées  ,•  &■  outre  que  les  Lettres  d’Occonomat  du  zo. 
Mai  1661.  vérifiées  en  ladite  Cour  le  a 3.  Mai  enfuivant,  fe- 
ront exécutées  félon  leur  forme  & teneur,  en  attendant  que  fur 
les  confentcmens  portez  par  le  Contrat  du  18.  Aouft  1664.  les 
Belles  d’union  audit  College  de  l’Abbaic  de  Saint  Michel  en 
l’Hcrm,  aient  etc  obtenues  avec  les  Lettres  Patentes  du  Roi 
pour  les  autorifer.  Fait  en  Parlement  le  quatorzième  Aouft  mit 
fix  cent  foixantc-  cinq.  Signé  ROBERT. 

Bail  A ZJ  monts  A4  en  fie  A4  on  a fier  ti  SanSh  MUhitlis 

in  Eremo  , Collegio  Magrino. 

CL  EM  ENS  Epifeopus,  Servus  Servorum  Dei,  Dilc&o- 
Filio  Officiait  vcncrabilis  Fratris  noftri  Epifeopi  Lucio- 
nenfis  , Salutcm  & Apoftolicam  benediétionem.  In  fuprcmæ 
Dignitatis  fpcculâ  , licet  immeriti , difponente  Domino,  con- 
ftituti  ad  univerfas  Orbis  regiones  noftrse  vigilantiz  créditas, 
earuenque  profe&us  & commoda  , tanquam  univerfalis  Gregis 
Dominici  Paftor , commiffie  nobis  fpcculationis  acicm  (quan- 
tum nobis  ex  alto  permittitur  ) cxccndcntcs , fidelibus  ipfis  ad 
quærcnd.im  littcrarum  feientiam  , per  quam  divini  nominis 
iaus,  fideique  Catholicæ  cultus  protenditur,  juftitia  colitur  tam 
publica  quàm  privata,  res  utiliter  geritur , omnifquc  profperi- 
tas  humanæ  conditionis  augerur  , gratiofos  favores  impendi- 
nius , & opportunæ  commoditatis  auxilia  Iibcntcr  impartimur. 
Sanè  carifijmus  in  Chrifto  Filius  nofter  LUDOVIC.US  XIV. 
Francorum  & Navarrac  Rex  Chriftianiifimus  , Nobis  nuper 
exponi  fecit,  ac  pro  parte  dileétorum  filiorum  noftrorum  Ad- 
miniftratorum  Collcgii  i à bonæ  mémorise  Julio  Sanétae  Ro- 
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manx  Ecclefïae  Cardinale  MaZarino  nuncupati , 8c  in  Civi- 
tarc  Parifienfi  fundati , nobis  nupcr  cxhibica  pccitio  continc- 
bac,  quod  diétus  Julius  Cardinalis  in  fuo  ultimo  fub  cujus 
dlfpofitionc  deccflic  ceftamento  , feu  aliâ  difpofitionc  per  eum 
fadâ,  inccr  alia  Collcgium  8c  in  eo  Academiam  in  Civicatc 
pratfatâ,  in  quo  fexaginta  Alumni  Scholaftici , quindccim  vi- 
deliccc  ex  regionc  Pmarolii  , tcrricoriorum  8c  vallium  adja- 
centium,  8c  ex  Stacu  Ecclefiaftico  in  Italia , prarferendo  illos 
ex  regionc  præfatâ,  ac  cerritoriis  8c  vallibus  hujufmodi  qni- 
bufeumque  aliis , ac  fuccelïîvè  Romanos,&  eildcm  Romanis 
dcficiencibus  , illos  aliarum  Provinciarum  Scatus  Ecclcfiaftici 
in  Icalia  fubfticuendo  : deindc  quindecim  ex  Tribocibus  feu 
Alfitiis,  8c  Germanis  partibus  illis  concerminis  ; tum  viginti 
ex  Flandris,  Aterebatcnfibus,  Hannonibus  8c  Luccmburgenfi* 
bus  j ac  demum  dèccm  alii  ex  Rouflillione  , Confluenti  8c 
Cerdagnâ  gratis  inhabirarenr , alcrcntur  , foverentur  &:  do- 
cercntur  libcraliccr,  fundavit  8c  inftituic  : & ad  hujus  Collcgii 
& in  eo  Acadcmiar  hujufmodi  conftruftionem , 8c  fuftinendas 
in  eo  Supcriowtn  feu  Adminiftratorum  , ac  M agi  ft  forum,  8c 
Scholafticorum  expenfas  bis  dccies  ccntcna  millia , feu  duos 
milliones  Librarum  Turoncnfium  in  numerato  crogavic,  8c 
praeterei  nonnulla  vettigalia  feu  annuos  redicus  fuper  Domo 
civicâ  attribuic.  Et  cum  ilia  pccuniarum  fumma,  & ut  lupra 
attribuci  rcdicus,  tanto  hominum  numéro  in  di&o  Collcgio, 
cujus  ædificia  ad  iHos  excipiendos  func  capacia  , fuftcnrando 
longe  impares  exiftanc  $ 8c  nifi  eidcm  Collcgio  de  aliquo  alio 
iubiîdio  provideKur , tam  laudabilis  8c  fru&uofa  inftitutio  fub- 
fiftcrc  non  poflic  ,•  cumque  Monafterium  Sanfti  Michaelis  in 
Ercmo,  Ordinis  Sanfti  Bcncdifti , Diœcefis  Lucioncnfis  ,«cu- 
jus  menfa  Abbatialis  à menfa  Convcncuali  fcparaca  8c  diftin- 
fta  exiftic,  8c  ad  quod  ( dum  pro  ccmporc  vacat  ) nominatio 
perfonæ  idoncæ , vigore  Concordatorum  dudum  inter  Sedem 
Apoftolicam,  8c  claræ  memoriæ  Francifcum  I.  Francorum  Rc- 
gem<tunc  in  humanis  agentem,  fuper  nominationc  perfonarum 
ccrtis  inibi  cxprc/Tis  modisqualificatarum  , ad  Ecclefias  8c  Mo- 
nafteria  Regni  Francia:  privilegio  cligcndi  non  fuffulta  pro 
temporc  vacantia  promovendarum  , per  Regcm  Franciæ  pro 
tcmporc  cxiftcnccm  facicnda  initorum  , ad  difturn  LUDOVI* 
CUM  Regcm  fpc&at  8c  pertinet  , & quod  idem  Julius  Car- 
dinalis in  Commendam  ad  fui  vitam , ex  conccllione  8c  dil- 
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penfatione  Apoftolicis  dum  viveretobtinebat,  Commenda  hn3» 
jufmodi  per  obicum  di&i  Julii  Cardinalis,  qui  extra  R ornai»  ' 
nam  Curiam  debitum  nacuræ  perfolvic , ceflintc.adhuc  co  quot. 
ante  Commendam  iplam  vacabat  modo  , vacarc  nofeatur  ad» 
præfens  diftus  LUDOVICUS  Rex,qucm  dittus- Julius» 
Cardinalis  fnb  cjus  vitæ  fine  cnixè  rogavit,  utfruftus,  reditus 
6c  proventus , b.ona  , jura,  obvcntioncs  & emolumenta»quæ- 
cumque  menfæ  Abbatialis  hujufmodi  , cum  primum  illud.- 
Commendâ  præfàcâ  per  cefltim  vcl  deceflum  ipfius  Julji  Car- 
dinalis, aut  alias quovis  modo  ccflantc  contigiflct,  eidcm  CoU 
legio  applicarc  ôc.  addiccrc  dignarctur,  ad  tara  pium  opus  8C. 
ita  Deo  ( ut  crcditur  ) gratum  Tuas  Rcgias  partes  confcrrc  gau- 
dens,  quo  ctiam  poft  obitum  di&i  Julii  Cardinalis  cjus  confia 
lium  & intcncum  fupremum  executioni  demandari  curans,  po- 
fteris  magis  tcftccur  quanti  ilium  vivum  fccerit  ; idem  LUDO-1 
VICUS  Rcx  providc  confiderans  , quod  idem  CoJIcgium  pro-> 
fupportandis  illius  expenfis  6c  oncribus  nondum  fiifficicntcr  do- 
tatum  exiftit  , titulum  6c  denominationem  Abbatiæ,  ncc  non» 
fiatum  collativum  cjufdcm  Monafircrii  , ac  jus  ad  illud  nomi- 
nandi  fupprimi , illiufque  menfam  Abbatialem  Collcgio  præfa- 
to  perpetuo  uniri*  anne&i  5c  incorporari  fuprà  feripta  & infràh 
per  nos  ficri  &C  ordinari  fummopeiè  dcfidcrcr.  Si  igitur  ( ficut, 
cædcm  expofitio  & petirio  fubjungebant .)  titulus  ctiam  colla— 
tivus  £c  denominatio  Abbatiæ,,  in  di&o  Monafterio,  ac  jusr 
dt&o  LUDOVICO  6c  fucccfibribus  fuis  Fxanciæ  Regibus  ad. 
dittum  Monafterium  nominandi , de  ipfius  LDDOVICI  Ré- 
gis confenfu  , perpetuo  fupprimerentur  Sc  cxtingucrcntur , ac.- 
omnimoda  jurifdi&io  extra  Monafterium  hujufmodi,  rcs,bo- 
na,*jura  6c  attioncs  menfæ  Abbatialis  præfatæ.,  falvis  rameiv 
omninô  & illæfis  juribusdi&æ  menfæ  Convcntualis , illiufque 
Prioris  8c  Monachorum  remanêntibus , ac  fatisfa&is  priùs  om- 
nibus & fingulis  onenbus,  juxta  Larcrancnfis  Concilii  novifi- 
fimè  cclebrati , aliafquc  San£hones  Canonicas-6c  Apofiolicas 
Conftitutioncs,  di&o  Collcgio  pcipetuo  unirentur  & applica- 
rentur  , & hoc  profefkô  difko  Collcgio  illiufque  Superioiibus, 
feu  Adminiftratoribus,  Magiftris  6c  Scholafticis,  de  competen- 
ti  reditu  6c  fubûfientiâ  fufficicnter  provifum  foret.  Quarc  no-, 
raine  duSh  LUDOVICI  Regis,  ac  pro  parte  Adminjflratorum» 
prxfdtorum  nobis  fuit  hqmiliter  fupplicatum  , quatenus  prok 
pero  & fcrlici  di&i  Collcgii  ftacui  illiufque  . S cholafUcorum  6c. 
i 1 aliorunx. 
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àliorum  praefacorum  ncceflicatibus,  ac  alias  in  praemillîs  oppor- 
tunè  providcrc  de  bcnignicace  Apoftolicâ  dignarcmur.  Nos  igi- 
tur,  qui  pro  muncre  nobis  commiflb  invigilarc  dcbemus,  uc 
pix  ccftantium  voluntaces,  præfcrtira  San£tæ  Romanæ  Eccle- 
fix  Cardinalium  dcbicum  confcquantur  cffc&um , quæ  tum  in 
populorum  maximam  jucilitatcm  , tum  ctiatn  in  Chriftianifli- 
morum  Rcgum  vocorum  adimplcmcntum  tcnderc  dignok 
euncur  : ipfos  Adrainiftratores  à quibufvis  cxcorumunicacio- 
nis , fufpcnfionis , ôc  intcrdi&i,  aliifque  Ecdelhfticis  fencentiis, 
cenfuris  & pœnis,  fi  quibus  quomodolibct  innodaci  cxiftunc, 
ad  cffc&um  prxfcntium  duntaxac  excqucndum  , harum  feric 
abfol  ventes 8c  abfolutos  fore  ccnfcntcs  ; diferetioni  cuæ  per 
Apoftolicâ  feripta  mandamus , quatenus  vocaeïs  omnibus  qui 
fuerinc  evocandi , diftum  Monafterium  ( cujus  ftu&us,  reditus 
& proventus  ad  quingcncos  viginti  fcx  Florcnos  auri  cum  duo- 
bus  tertiis  alccrius  Floreni  fimilis,  in  Libris  Camcrx  Apofto- 
licxtaxaci  reperiuntur  ) quovis  modo,  8c  ex  cujufque  perfona, 
feu  per  Iibcram  di£ti  Julii  Cardinalis,  aut  cujufvis  alccrius, 
ccflionem.dc  illo-,illiu(quc  regimine  8c  adminiftracionc,  in  di- 
ûâ  Curia.,  vel  extra  eam , cciam  coram  Notario  publico  8c 
teftibus  fpontc  fa£bam , aut  Conftitutioncm  fœlicis  recordatio- 
nis  Joannis  Papa:  XXII.  prxdcceftoris  noftri  , quæ  incipic- 
Execr ABiLis.  vel  aflccutioneni  alccrius  Bencficii  Ecclcfiaftici 
quâvis  autoricacc  collati , Commcndâ  prsediéla  ceflantc  vacec , 
etiamfi  tanto  tcmporc  vacaveric  quod  cjus  provifio  juxta  La- 
teranenfis  Stacuca  Goncilii  prædidi,auc  alias  Canonicas  San- 
dioncs,  ad  Scdcm  Apoftolicam  légitime  devoluta  exiftac , il— 
laquc  ex  quâvis  causa  ad  Scdem  camdcm  fpeciahccr  vel  gc- 
neralitcr  pertincac  , cique  cura  cciam  Jurifdi£bonali&  immi- 
ncat,  8c  dc  illo  Confiftorialitcr  difponi  confueveric  , feu  dc- 
bcat , ac  fuper  regimine  8C.  adininiftratione  prædi&is  inter  ali- 
quos  lis,  feü  illorum  pofièftorio , vel  quafi  molcftiâ  ( cujus  fta- 
tum  prxfentibus  haberi  volumus  pro  exprefib  ) pcndcat  indcci- 
fa  , dummodo  tcmporc  data:  carumdem  praefentium  dido  Mo- 
nafterio  de  Abbacc  provifum,  aut  illud  alteri  commendacum 
Canonicè  non  exiftat,  tttulum  etiam  collativum  & denominatio - 
nem  Abbatis  in  Mo,  ac  jttt  ad  illud  nommxndi , de  ipftus  LUDO- 
VICI  Régit  confenju , automate  noflra  & ex  voto  Congrégation*  ■ 
venerabihum  Fratrum  nojlrorum  SanEhe  Romane  Ecclefix  Cardin# — 
liutn  rebut  Confijiori  alibi*  prapofit*  perpetuo  fupprimxi  Cir  ex  tin»  - 
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puas , illiufjue  fie  fupprejji  & cxtinEii  menptm  Abbdti&lcin , uni 
cum  omnibus  2e  fingulis  illius  fru&ibus,  redicibus  2e  provcnti. 
btis,  honoribus,  prxrogativis  2e  præcminentiis  , Jurifidi&ioni- 
bus  ( non  tamcn  fpnitualibus  incra  fepta  2e  fines  di6bi  Mono» 
fterii  ) Otficiorum  & Beneficiorum  Præfentationibus,  Collatio- 
nibus  2e  inftitutiombus,  tetris  , dominas  & pertinentiis,  juri- 
bus  &:  obventionibus  ac  emolumcncis  univerfis  ad  di&am 
menfam  Abbatialem  quomodolibet  fpeftantibus  2e  pcrtincnti- 
bus,  acabcâ  dc^cndentibus , cujufcumquc  nominis,  natura:  &C 
fpecici,  quancitacis  2e  qualitatis  exiftant , fine  ulLa  exccptione 
& refervatione , diRo  Collcgio , ita  quod  liceat  illius  Superiori- 
bus  & Adminiftratovibus  nunc  & pro  tempore  cxiûentibus , di- 
éti  Monafterii  Yeu  illius  menfie  Abbatialis  hujufinodi , fru- 
ftuum  , redicuum  & proventuum  , prærogativarum , præcmi- 
nentiarum  , Jurifdictiocum  extra  di&um  Monafterium  , jurium, 
bonorum  , obventionum  , pertinentiarum  2e  emolumentorum 
univerforum,  corporalcm  , rcalcm  & adualcm  poficflioncm  pet 
fieipfos,  vel  aliuru , feu  alios,  corum  nominibus  propria  auto- 
ritatc  apprehendere , 2e  apprehenfam  perpetuo  retincrc , iliaque 
locarc,  difiocare  2e  arrcndarc  , exigere , percipcre , lcvarc  2e  rc- 
cuperare  j ac  in  difti  Collegii , illiufquc  2e  Academia?  hujuf- 
modi Superiorum  , Adminiftratorum , ac  Magiftrorum  & Scho- 
lafticorum  hujufmodi  nunc  &:  pro  tcmporc  exiftentium  com- 
munes ufus,  2e  utilitates  ac  neceflitates  converterc,  Dicecefani 
loci,  vel  cujufvis  alterius  liccntiâ  defuper  minime  requifitâ, 
menfâ  tamen  Convencuali  illiufquc  Prioris  2e  Monachorum 
juribus  raris  2e  firmis  ut  antcà  perfiftentibus  , autoriuue  noflra 
& ex  voto  pr<edi6îis , perpetuo  uni  as  , anncEla  s & incorpores.  Nos 
cnim,  fi  unionem,  annexionem  2e  incorporationem  hujufmodi 
per  te  vigore  earumdem  præfentium  ficri  contigerit , ut  prxfcr- 
tur  ; cafdcm  præfentcs  fub  quibufvis  fimilium  vel  diflimilium 
unionum  & gratiarum  rcvocacionibus  , fufpenfionîbus , limita- 
tionibus,  derogationibus , & aliis  concrariis  difpoficionibus , 2e 
Conftitutionibus  Apoftolicis,  & Cancellariæ  Apoftolicæ  regu- 
lis  etiam  unionum  cffe&um  non  fortitarum  rcvocatoriis,  à No- 
bis  , 2e  à quibufvis  Romanis  Poncificibus  Prxdecelîoribus  2e 
Succeflbribus  noftris  , etiam  in  craftinum  afiumptionis  cujufli- 
bet  ipforum  ad  fummi  ApoRolatûs  apicem  emanatis  vel  eina- 
mandis,  minime  comprehendi , vel  confundi  pofic,  fed  femper 
ab  illis  exceptas , 2e  quotics  iljx  emanabunt , totics  in  priftinum 
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& validiflGmum  ac  cnm  , in  quo  ance  præmiffa  quomolibec 
cranc,  ftatum  rcftitutas,  repoficas,  ac  plcnariè  redintegraras,  ac 
de  novo  cciam  fub  quâcumquc  pofteriori  data  per  modernos 
& pro  cempore  exiftentes  d i6tr  Coliegii  Adminilîratores  quan- 
documque  cligendâ  concédas  elfe  &:  fore  , femperque  & per- 
, pccuô  validas  & efficaces  exiftere , ac  Superioribus,  & Admi- 
piftracoribus  ac  Scholafticis  Collegii  hujufmodi  pro  temporc 
quomodolibet  exiflcntibus  fuffragari  debere,  nec  eos  dcfupec  à 
quoquam  quâvis  apcoritacc  fungente  moleftari,  inquierari , per- 
turbai , auc  quoquo  modo  impediri  nullatenus  unquàm  pofle , 
ficquepcr  quofeumque  Jadices  , cciam  caufarura  Palacii  Apo- 
ftcJlici  Auditorcs  , ac  Sanftae  Romanar  Ecclefia:  Cardinales, 
cciam  de  Lacéré  Legatos , Vicelcgatos , & Scdis  prædi&æ  Nun- 
cios  judicari  & definiri  debere;  & fi  fccùs  fuper  his  à quoquani 
quâvis  aucoritatc  fciencer  vcl  ignoranccr  contingcrcc  atrencari, 
irricum  & inanc  dccernimus  :non  obftantibus  Rggulâ  noflrâ  & 
Canccllaria:  Apoftolicar  , de  exptimendo  annuo  valore  , nec- 
non  Latcrancnfis  Concilii  cclcbrati  , ûnioncs  perpétuas  nifi  in 
cafibus  à jure  permiifis  fien  prohijscncis , aliifque  Conftitutio- 
nit>us&  Ordinatiombus  Apofioficis,  nec-non  Monaflcrii& Or- 
dinis  hujufmodi  cciam  juramento,  confirmacionc  Apoftolicâ, 
vcl  quâvis  firmitacc  aliâ  roboratis,  & confuctudinibus,  privL 
legiis  quoque  , Indultis,  & Litteiis  Apoftolicis  , pio  temporc 
exiftentibus  Abbaci  & Monachis,  aliifque  Superioribus  &:  per- 
fonis  Monafterii  hujufmodi  , fub  quibufeumque  tenonbus  & 
formis,  ac  cum  quibufvis  daufulis  ôc  dccretis  in  contrariuin 
forfan  quomodolibet  conceflis , approbatis  & innovaris  : qui- 
bus  omnibus  & fingulis  etiam  fi  pro  illotum  fufficienci  deroga- 
tionc,  de  illis  corumque  totis  tenoribus  fpecialis,  fpecifica  , cx- 
prefia  & individua,  ac  de  verbo  ad  vcibum,  non  aurcm  per 
ciaufulas  generales  idem  importantes  mencio  feu  quavis  alia 
expreffio  habenda , aut  aliqua  alia  exquifica  forma  ad  hoc  fer- 
vanda  forer  , illis  aliàs  in  fuo  roborc  perman  furis  , hâc  vice 
dumraxac,  harum  feric  fpecialiter  & exprefsè  derogamus  con- 
trarns  quibufeumque.  Datum  Roma:,apud  Sanâam  Mariam 
Majorem  , anno  Incarnacionis  Dominicæ  millefimo  fexccntefi* 
mo  fepruagefimo  primo,  tertio  Nonas  Augufti , Poncificatûs 
nofiri  anno  fecundo.  Signatum  confuetts  plttrtùui  Signaturu  men 
Romano , & figflLtnm  ftgillo  plumbeo. 
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. Sentence  de  l' Official  de  Luçon  , portant  fulmination  des  Bulles 
d’union  de  l'^bbaïe  de  Saint  Michel  en  l’Herm , au 
College  Maxarini. 

RENE*  Rampillon  , Prêtre,  Liccntié  es  Droits,  Chanoi- 
ne de  l’Eglifc  Cathédrale  de  Luçon  , Official  & fcul  Juge 
ordinaire  de  la  Cour  Ecclefiaftique  & Epifcopale  dudit  Lu- 
çon. A tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront;  Salut:  Sça- 
voir  faifons , que  vu  les  Bulles  de  nôtre  Saint  Perc  le  Pape 
Clément  X.  obtenues  a l’inftanccdu  Roi  Très-Chrétien  Louis 
XIV.  contenant  que  Jules  Mazarini  , Cardinal  de  la  Sairtte 
Eglife  Romaine,  de  bonne  mémoire,  auroit  par  Ton  Tefta- 
rnent , ou  autre  difpofition  par  lui  faite,  fondé  en  la  Ville  de 
Paris  un  College  , &:  en  icclui  une  Academie , pour  y ctre  nour- 
ris , élevez  Sc  •inftruits  gratuitement  foixantc  Ecoliers  , iflus, 
fçavoir  quinze  du  Païs  de  Pigncrolles , territoire  & vallées  ad- 
jacentes, & de  l’Etat  Ecclefiaftique  en  Italie,-  quinze  du  Païs 
d’Alface  & d’Allemagne  coçtigus  ; vingt  des  Païs  de  Flandre, 
Artois,  Hainault  & Luxembourg  ; & les  dix  autres  du  Païs  M 
Rouffillon , Conflans  & Ccrdaignc  : pour  la  fnbfiftancc  dc£ 
quels  Ecoliers  & des  Maîtres  neccffaircs,  ledit  défunt  Seigneur 
Cardinal  auroit  laiïfé  certains  revenus  déclarez  par  fon  Con- 
trat ; lcfqucls  revenus  ne  pouvans  pas  fuffirc , il  auroit  fupplié 
fa  Majcfté  de  vouloir  confendr  que  la  Mcnfe  Abbatiale  du 
Monaftcrc  de  Saint  Miclxl  en  V Hcrm  , Ordre  de  Saint  Benoît, 
en  ce  Dioccfe  , avec  tous  fes  fruits,  profits,  revenus,  biens, 
droits  &:  emolumens  gencralement  quelconques  fût  unie  & ap- 
pliquée audit  College:  laquelle  union  & application  fa  Majc- 
fté aïant  fait  demander  à fa  Sainteté,  Elle  nous  auroit  mandé 
& ordonné,  qu’appeliez  ceux  qui  feroient  à appcller , euffions 
de  l’autorité  Apoftolique  à fupprimer  & éteindre  le  titre  col- 
Jatif  &:  la  dénomination  d’Abbé  audit  Monaftere  de  Saint  Mi- 
chel en  i'Herm  , ainfi  que  fa  Majcfté  l'auroit  confenti  $ & la 
Menfc  Abbatiale  de  ce  titre  ainfi  fuppriméc  & éteinte  avec 
tous  Tes  fruits  & revenus  , honneurs , prérogatives,  prééminen- 
ces , Jurifdi&ions  , non  toutefois  fpiritucllcs  , dans  l’enclos  du- 
dit Monaftere;  prefentations,  collations,  inftitutions  des  Offi- 
ces & Bénéfices  en  dépendans,  à l’effet  que  les  Supérieurs  & 
Adminiftratcqrs  dudit  College  puffcnc  prendre  poffeffion  cor- 
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^orèlle , tccllc  te  a&uelle  de  ladicc  Mcnfc  Abbatiale  te  biens 
«n  dépendans  i te  d’iceux  joüir  te  difpofer  au  profit,  utilité  te 
needfité  dudit  College  & Academie,  Supérieurs  te  Admini- 
ftrarcurs , Maîtres  fie  Ecoliers  d’icclui  j lefdircs  Bulles  expédiées 
à Rome  à Sainte  Marie  Majeure,  l’an  de  l’Incarnation  de  nô- 
tre Seigneur  1671.  le  j.  des  Noncs  du  mois  d’Aouft,  l’an  fé- 
cond du  Pontificat  de  nôtre  Saint  Pere  le  Pape , fignées  au  bas 
te  fur  le  repli  d’iccllcs  de  pluficurs  Officiers  de  Cour  de  Ro- 
me, aufqucllcs  cft  pendant  le  fceau  de  plomb,  d’un  côté  du- 
quel font  les  figures  de  Saine  Pierre  te  Saine  Paul , te  de  l’au- 
tre cft  grave  Clemens  Papa  Decimus.  Contrat  parte  par- 
devant  le  Vajfeur  te  le  Foiitn , Notaires  au  Châtelet  de  Paris 
le  9.  Septembre  1 669.  entre  M * Guillaume  de  Lamoignon,  Che- 
valier , Seigneur  de  Bafvillc  te  autres  lieux , Confeiller  du 
Roi  en  cous  fes  Confeils,  Premier  Prefident  au  Parlement  de 
Paris  i Mri  Michelle  Tellier , Chevalier,  Scigncuf  de  Chavil- 
le,  Villacoublay  te  autres  lieux,  Confeiller  ordinaire  du  Roi 
en  tous  fes  Confeils,  Secrétaire  d’Etat  te  des  Commandemens 
de  fa  Majefté  , te  Mrt  Jean  Baptijle  Colbert , Chevalier,  Mar- 

Îiuis  deSeignelay,  Cheny,  Ormoy  te  autres  lieux,  aufli  Con- 
cilier du  Roi  en  tous  fes  Confeils,  Commandeur  te  Grand 
Treforierde  fes  Ordres,  Secrétaire  d'Etat  & dcsCommandc- 
mens  de  fa  Majefté,  Contrôlleur  general  des  Finances,  Surin- 
tendant te  Ordonnateur  general  des  Bâtimons , Arts  te  Ma- 
nufactures de  France.  Lcfdits  Seigneurs  Exécuteurs  de  la  Fon- 
dation faite  par  lçditfcu  Seigneur  Jules  Cardinal  Maççarini , par 
Contrat  pafle  pardevant  lcfdits  le  Valeur  te  le  Foüin  , Notai- 
res le  6.  Mars  1661.  d’une  parc  : EtJc  Révérend  Pere  Dom  Be- 
noît Br  achet , Religieux,  Prêtre  de  la  Congrégation  de  Saine 
Maur,  Ordre  de  Saint  Benoît,  Aftiftant  du  tres-Reverend  Pere 
Supérieur  General  de  ladite  Congrégation,  d’aucrc  part  ; par  le- 
quel le  parcage  des  biens  te  revenus  de  ladite  Abbaïc,  cft  fait 
cuerc  lcfdits  Seigneurs  Exécuteurs  te  ledit  Pere.  Brachec  audit 
nom;  au  bas  duquel  Contrat  cft  l’aéfcc  de  ratification  faite  dudit 
Contrat  par  les  crcs-  Révérends  Pères  Dom  Bernard  viudcbert , Re- 
ligieux , Pcctrc,  te  Supérieur  General  de  ladice  Congrégation  de 
S.  Maur, .parte  pardevant  lcfdits  Notaires  le  1$.  dudit  mois  de 
Novembre.1  Kcquefte  à Nous  prefencée  par  M'  Jot'eph  Froment * 
Receveur  des  Droits  du  Roi  au  Bureau  de  ce  lieu  de  Luçon  ten* 
dance  à ce  qu'il  nous  plût  fulminer  Icfdices  Bulles  pour  être  cxccu- 
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cécs  félon  leur  forme  fie  teneur  en  datte  du  zo.  Mai  dcrraerjn'ôtr© 
Ordonnance  fie  Commiifion  fur  icelle , au*  fins  de  faire  affi- 
gner  pardevant  Nous  les  fienrs  Déflcurs  de  Sorbonne , nommez 
Adminîfhatcurs  dudit  College  par  la  Fondation  dudit  feu 
Seigneur  Cardinal  Mav&tini,  les  Religieux  de  ladite  Abbaïe  de 
Saint  Miçhel , pour  répondre  fie  dire  ce  qu’ils  aviferont  bon  être 
fur  rercerincmcnc  dcldites  Bulles;  comme  auffi  cous. ceux  qui 
peuvent  avoir  intcrciï  aux  fries  expofez  tfdiccs  Bulles  qui  ne 
font  dénommez  en  icelle  fpccifiqucmcnt  fie  qui  prétendent 
droit  à la  collation  des  Bénéfices  dépendons  de  ladite  Abbaïe 
par  affiches  publiques  es  lieux  de  Luçon,  la  Rochelle,  Saine 
Ain hel  en  LHerm,  fie  Fontcnay.lc-  Comte,  pour  déduire  leurs  cau- 
fes  fie  moïens,  fi  aucuns  ils  ont,  pour  empêcher  l’enterinernent 
dcldites  Bulles  ; l'exploit  d’affignation  donne  aufdits  fieurs  de 
Sorbonne  à la  requête  dudit  fieur  Froment  par  Claude  Raynard  Ser- 
gent à Vergé  audit  Châtelet  de  Paris  du  18.  Juin  dernier  an 
prefent  1674.  à comparoir  à fix  famines  pardevant  Nous,  pout 
répondre4aux  fins  de  ladite  Coramiffion.  Autre  rapport  d’affi- 
gnation donnée  auldits  Rcligictrx  de  Saint  Michel , St  affiches 
tant  audit  lieu  qu’à  Fontenay  , la  Rochelle  , fie  en  ccdit  lieu  de 
Luçon  par  Raynard  Huiflier  des  t6.  1 7.  & 28.  Juillet  derniers, 
ccmcrôllc  en  cedit  lieu  ledit  jour  18.  Procuration  palTée  par 
lefdits  fieurs  Prieur  * Do&curs  fie;  Bacheliers  de  ladite  Maijon  de 
Sorbonne , pardevant  Nicolas  le  Boucher  fie  Noël  le  Aî astre  Notaires 
audit  Châtelet  de  Paris  du  20.  dudit  mois  de  Juin  1674.  par 
laquelle  ils  auroient  donné  pouvoir  à Me  AUthurin  Landnau , 
leur  Procureur  en  cedit  lieu  de  comparoir  pardevant  Nous,  fie 
dire  fie  dcclarcir  qu’ils  n’ont  point  d'intercfl  à la  fulmination 
dcfdircs  Bulles  d’union  , attendu  qu'jls  n'ont  encore  jufqu’à 
prefent  accepté  , comme  ils  déclarent  ne  pas  accepter  encore 
l’adminiftratiou  dudit  College,  fie  requérir  a&c  de  ladite  dé- 
claration, fie  demander  qu’elle  foie  mferce  dans  nôtre  Sentence 
de  fulmination.  Autre  procuration  paffée  par  les  Prieur  fie  Re- 
ligieux de  l*  Abbaïe  de  Saint  Michel  en  L'Hcrm  le  3 . d’Aouft  der- 
nier , par  laquelle  ils  donnent  pouvoir  audit  Landriau  leur  Pro- 
cureur de  comparoir  pardevant  Nous  , SC  dire  & déclarer  qu'a- 
prés  avoir  eu  communication  dcfdites  Bulles , qu’ils  ne  veu- 
lent empcchec  l'enterinement  fie  fulmination  d’icelles,  mais  lo 
confentent  fuivant  fie  conformément  à icelles , fie  aux  condi- 
tions foi  vantes,  fie  non  autrement;  fçavoir  qu’il  foie  exprefle- 
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fhdnt  «lie  & déclaré,  que  nonobftanc.  lefditcs  Bulles  dudit 
mois  d’Aouft  1671.  ils  demeurent  dans  la  pleine  6c  paifiblc 
joüiflance  de  cous  & chacuns  les  revenus,  biens,  tentes,  droits, 
privilèges,  émolumens,  6c  autres  chofcs  quelconques  qui  leur 
iont  delaifïecs  par  le  Concordat  dudit  jour  9.  Septembre  1669. 
entre  lefdics  Seigneurs  Exécuteurs  de  ladite  Fondation  dudit  Col- 
lege, 6c  les  Pcrcs  de  la  Congrégation  de  Saint  Maur,  auto- 
rité par  Lettres  Patentes  du  Roi  du  50.  Juin  167}.  cnregiftré 
avec  le  Concordat  es  Cours  Souveraines  du  Parlement  de 
Paris  8c  du  Grand  Gonfcil  le  ti.  Aouft  &:  1.  de  Septembre 
enfuivant , 6c  exécuté  par  les  parties  : ce  faifanc , que  ledit 
Concordat  fera  ratifié  par  les  ficurs  futurs  Adminiftrateurs  dudit 
College,  fi-tôt  qu’ils  auront  accepté  ladite  Fondation  : que  tous 
les  Offices  Clauftraux  6c  Chapelles  Régulières  de  la  dépen- 
dance de  ladite  Abbaïe,  fçavoir  Grand- Prieur , Souf-pneur  ; Sa- 
crijiain , Chantre , office  de  Saint  Sauveur  , dit  Prieur  de  Saint  Sau- 
veur , Aumônier  , Ai°uicr , Infirmier  , Prevoft , Chambrier , Sauf* 
facriffc  , 6c  les  Chapelles  Régulières  de  Notre  Dame  de  Salut , 
Notre-Dame  de  la  Croix  , & autres  ctans  de  la  dépendance  de  la- 
dite Abbaïe,  feront  6c  demeureront  à perpétuité  unies  à leur 
menfc  conventuelle  de  Saint  Michel  avec  cous  les  fruits  & émo- 
lumens ; qu’ils  auront  la  collation , prefentation  6c  difpofition 
entière  du  Prieuré  Conventuel  de  Saint  Pierre  de  Mortagne , avec 
l’Office  Clauftral  de  Sacriflain  d’icelui,  6c  la  Chapelle  Régu- 
lière de  Notre  Dame  y qui  eft  deflervic  dans  l’Eglife  dudit  Prieu- 
re, avec  la  faculté  de  les  faire  unir  avec  tous  leurs  fruits,  droits 
& émolumens  à la  menfc  conventuelle  dudit  Prieuré  : que  lefl 
dits  Religieux  feront  maintenus  à pcrpccuiré  dans  le  droit  6c 
pofTcfSon  d'établir,  inftituer  6C  dcfticucr  les  Officiers  des  Jufti- 
ccs  de  Saint  Michel , de  Saint  Denis , 6C  de  cous  6C  chacuns  les 
autres  lieux  exprimez  dans  le  Concordat,  aux  cfaufes  & condi- 
tions portées  en  icclui , que  les  Prieur  6C  Chapitre  dudit  Saint 
Michel  feront  confcrvcz  dans  le  droit  qu’ils  ont  de  la  jurifdi&ion 
fpirituollc  dans  toutes  les  dépendances  dudit  Monaftcrc,  6c 
recevoir  des  Portulans  à l’habit,  leur  faire  faire  leur  Noviciat 
3c  la  Profeffion  , les  cnvoïcr  en  Obédience  aufditcs  dépen- 
dances 6c  les  en  appellcr  ; convoquer  és  AfTemblécs  & Cha- 
pitres Generaux  accoutumez  les  Bénéficiers  dépendans  do  la- 
dite Abbaïe  ; 6c  recevoir  les  émolumens  6c  droits  de  vifite 
des  Tables  Abbatiales,  Aiguicr,  6c  autres  redevances  quelcon.- 


544  Inventaire' des  Induits , T. 

que  s dcûes  par  Iefdits  Prieur  & Bencficiers  depeftdans , pou* 
marque  de  leurs  dépendances  : que  toutes  les  prééminences,  droits 
honorifiques,  & qualité  même  de  Curé  primitif  dans  toutes  les 
dépendances  de  ladite  Abbaïe  demeureront  communs  entre  lefi. 
dits  fieurs  Adminiftrateurs  dudit  College  & Iefdits  Religieux; 
que  Iefdits  fieurs  Exécuteurs  de  la  Fondation  dudit  Collèges 
feront  exécuter  la  elaufe  du  Concordat  pafic  avec  eux  mêmes, 
qui  porte  cxprcficment  que  les  places  Monachales  vacantes  au- 
dit Prieuré  de  Mortagne,  feront  remplies  par  les  Religieux.de 
la  Congrégation  de  Saint  MLaur:  que  le  droit  de  prclcntation  & 
collation  des  Bénéfices  demeurera  dévolu  au  Prieur  & Chapu 
tto  de  Saint  Michel  comme  V icairc  General  ; prefentera  & confé- 
rera Iefdits  Bénéfices  au  nom  defdits  fieurs  Adminiftrateurs  dudie 
College  , en  cas  qu’eux-memes  ne  voulurent  pas  fe  charger  de 
pourvoit  aufdits  Bénéfices:  que  l’on  confentira  l’union  de  deux 
Pricurez  de  la  dépendance  de  chacune  des  deux  Communau, 
lez  de  Saint  Michel  &C.  de  Mortagne  i fçavoir  celui  de  Saint  Nico- 
le de  Grue.,  & de  Saint  Venu  du  Paire  à celle  de  Saint  Michel,  Sfi 
celui  de  la  chapelle  Largeau  à celle  de  Mortagne , avfcc  le  petit 
Prieuré  des  Honnes,  qui  ne  vaut  que  deux  cent  livres,  contigu 
aux  murailles  dudit  Mortagne  ;. qu’on  confentira  l’union  d’un 
Prieuré  de  la.depcndancedc  chacune  des  deux  Communautez  de 
Saint  Michel  & de  Mortagnei  Içavoir  celui  de  Saint. Nicolas  de  Grue 
a celle  de  Saint  Michel , & celui  de  la  Chapelle  Largeau  à-  celle 
de  Mortagne,. avec  le  petit  Prieuré  qui  ne  vaut  que  deux  cent 
livres,  contigu  aux,  murailles  dudit  Mortagne  i qu’on  leur  der 
Jaificra  la  difpofition  du  Prieuré  Conventuel  de  Saint  Ejlienne 
d’Ari,  en  la  façon  de  celui  de  Mortagne , pour  y entretenir  une 
Communauté  au  defir  de  la  Fondation  ; ladite  procuration 
crant  en  date  dudit.jour  3.  Aouft  dernier,  fignèe  Frère  Jacquet 
Sergent  Prieur,  Frere  Gabriel  Garences  Soûprieur  , Frere  Fran- 
$ou  Vccombc,  Frere  François  Chertellin,  Frere  Pierre  Grelin,  Frere 
Jean  Redon  Burgaud  & Rcjjeron  Notaires  de  Saint  Michel , à la. 
requête  defdits  Religieux.  Brevet  de  communication  dcfdites 
deux  procurations  des  fieurs  de  la  Sorbonne  &.  Religieux,  faite 
au  Procureur  dudit  Froment,  du  7.  d' Aouft  dernier,  ligne  Pom- 
Vfrexu  Sergent  Roïal.  Autre  procuration  de  Monfeigncur  l’Il- 
Juftrifijme  & Revcrendifiimc  Seigneur  MeJJire  Henri  Bxrillon, 
Concilier  du  Roi.cn  fes  Confcils,  Evcquc  & Baron  dudit  Lu- 
çço  par  Landriau , & fon  compagnon  Notaires  le  iz.  du  prc. 
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fent  mois;  par  laquelle  il  baille  pouvoir  audit  Landriau,  fon  Pro- 
cureur de  dire  ôc  déclarer  qu'il  confcnt  à ladite  union  , fous 
les  proteftations  exprefles  qu’il  fait  que  ladite  union  ne  pourra 
nuire  ni -préjudicier  à Tes  droits,  tant  fpiriruels  que  temporels, 
& de  Tes  fuccefïèurs,  dont  il  demande  la  confervation  fur  la- 
dite Abbaïe  Se  fruits  d’icelle,  comme  ils  étoient  avant  ladite* 
union  ; Se  encore  à la  charge  que  fi  les  Adminiftrateurs  dudit 
College  acceptent  la  nomination  des  Bénéfices  ; il  fera  uni  au 
Séminaire  de  l’Evcché  dudit  Luçon , l’un  des  Pricurcz  depen- 
dans  de  ladite  Abbaïe,  fitué  dans  le  Dioccfc  dudit  Luçon  de 
la  valeur  de  quinze  cent  livres.  Se  ce  par  forme  d’indemnité, 
attendu  qu'au  moïen  de  ladite  union , il  perd  ce  droit  qui  lui 
eft.  dévolu  de  la  collation  dcfdits  Bénéfices  en  cas  de  vacance 
de  ladite  Abbaïe  ; ou  que  fr  les  Adminiftrateurs  n’acceptent 
point  la  nomination  aux  Bénéfices,  il  fera  maintenu  fuivant 
îc  droit  commun  en  la  pofleflion  qu’il  a de  conférer  de  plein 
droit-  ceux  qui  font  fituez  dans  fon  Dioccfe.  Ordonnance 
des  ficurs  Syndic-  ÔC  Députez  du  Clergé  de  ccdit  Dioccfc  du 
5*  Aouft  dernier  portant  pouvoir  ôc  mandement  fpecial  à 
Vénérable  Ai  Jacques  Dutafi,  Chantre  St  Chanoino  de  l’Eglife 
Cathédrale  dudit  , l'un  des  Députez  dudit  Clergé,  d’in- 
tervenir à l'endroit  de  la  fulmination  dcfdites  Bulles,  6c  dé- 
clarer pour  6c  au  nom  dcfdits  ficurs,  qu’ils  fc  font  oppofez  te 
s’oppofent  pour  les  Décimés  ordinaires  6c  extraordinaires,  don 
gratuic,  frais •d’Afïcmblèe , Séminaire,  ÔC  toutes  autres  impoli- 
tions  faites  6c  à faire  fur  les  Bénéficiers  6c  Bénéfices  dudit  Dio* 
cefc,  6c  fur  ladite  Abbaïe,  pour  quelque  caufe  ôc  fous  quel- 
que prétexté  que  ce  puiffc  ctre;  au  paicmenc-dcfquellcs  Déci- 
mes 6c  Impofitions  il  demande  que  ladite  menfe  Abbatiale,, 
fruits y profits,  revenus  ôc  émolumens  foiene  ôc  demeurentofu- 
jets  nonobflant  ladite  union  6c  comme  auparavant  iccll^ôû 
généralement  que  tous  les  droits  fpirituels  ôc  temporels  dudit 
Clergé  foient  ôc  demeurenten  leur  entier  fur  ladite  Abbaïe  ôo 
fruits  d’icelle  , tant  au  fpiriruel  qu’au- temporel.  Autre  procu- 
ration d’IIluftriffimc' ÔC.  Reverendiffim»^cigneur  MeJJire  Henri 
de  Laval  de  B oij  dauphin , Confcillcr  du  Roi  en  fes  Confcils* 
E-vcquc  de  la  Rochelle,  par  laquelle  il  donne  pouvoir  6c  mande- 
ment audit  Landriau,  de  confentir  à ladite  fulmination  Ôc  umony, 
à la  charge  que  fi  les  Adminiftrateurs  acceptent  la  nomination* 
des  Bénéfices  , il  fera -uni  au  Séminaire  de  l’-Evcchc  de  U Rc~ 
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cbelle , Pun  des  Prieurez  dépendans  de  ladite  Abbaïe , fituc 
audit  Dioccfe  de  U Rochelle , de  la  valeur  de  quinze  cent  livres, 
&:  ce  par  forme  d’indemnité  , attendu  qu’au  moïen  de  ladite 
union , il  perd  le  droit  qui  lui  cft  dévolu  de  la  collation  des 
Bénéfices  en  cas  de  vacance  de  ladite  Abbaïe  j & que  fi  les 
•A dm i n 1 (traceurs  n’acceptent  point;  la  nomination  aux  Bénéfices, 
il  fera  maintenu  fuivant  le  droit  commun  en  la  pofleffion  qu’il 
a , de  conférer  de  plein  droit  ceux  qui  font  ûtuez  dans  fondit 
Dioccfe,  icelle  procuration  paflcc  fous  le  Sccl  Roïal  du  Gou- 
vernement de  U Rochelle,  pat  Thulleron  Notaire , lignée  Henri 
de  LavaI  , Evêque  de  U Rochelle,  Boulin  j ourdi  n , &C  dudit  Thul- 
leron. Requcfte  prefenréc  par  ledit  Seigneur  Evêque,; pour  être 
reçu  intervenant  en  la  caufc,  lignée  dudit  Landnau  fpn  Rro- 
curcur  , au  pied  de  laquelle  -cft  notre  Ordonnance  du  7.  dudit 
mois  d'Aouft  portant  aéfce,  & foit  fignifié.  Brevet  de  dénon- 
ciation faite  au  Procureur  dudit  ûcur  Froment  audit  nom  , du- 
dit jour  7.  du  mois  d’Aouft,  figné  Pouvereau,  Sergent  Roïal. 
Nôtre  procès  verbal  portant  la  comparution  dudit  ficur  Froment, 
dcfdics  fieurs  de  Sorbone  , Religieux  de  SAint  Michel , & des  in- 
tervenans  du  7.  dudit  mois  d’Aouft  dernier,  dont  nous  leur 
aurions  oûroïé  a<fte  ; 6 c premier  que  de  procéder  à la  fulmi- 
nation dcfdites  Bulles,  ordonné  qu’il  feroit  par  Nous  informé 
de  la  commodité  ou  incommodité  de  ladite  union,  figné  Har- 
nault.  Greffier.  Requcfte  à Nous  prcfcntcc  par  ledit  ficur  Fro- 
ment, aux  fins  de  faire  appçller  témoins  pour  le  fait  de  l’cn- 
quccc,  pour  le  fait  de  laquelle  eft  nôtre  .Ordonnance  du  6.  du 
prefent  mois  de  Nous  lignée.  Rapport  d’affignation  donnée  à 
la  requefte  dudit  ficur  Froment  à M t Jacques  Bonnet  Procureur 
Fifcal  de  cedit  lieu  de  Luçon,  Pierre  étranger,  Marchand ,Jo- 
frfj^Pichot  Procureur  fit  Notaire  en  cedic  lieu  , Jacques  Pouve - 
rcat^ auffi  Procureur  & Notaire  , Simon  Ruchaud  Commis 
Sénéchal  dudit  Saint  Michel , & Louk  BeJJon  Jîeur  de  la  Pefche* 
rie,  demeurans  tous  en  cedit  lieu  de  Luçon,  aux  fins  d’être 
oüis  en  ladite  enquefte  en  date  du  1 1.  du  prefent  mois,  figné 
BeJJon  Huifficr,  &:  comréllé  en  cedit  lieu  ledit  jour.  Rapport 
d’aflignation  donnée  aufdits  fieurs  de  Sorbone.  Prieur  & Reli- 
gieux de  Saint  Michel,  aux  fins  d’affifter  & être  prclens  , fi-  bon 
leur  femblc,  à la  jurande  defdits  témoins  , comme  il  appert 
par  ledit  rapport  ci-dclftis  daté  & contrôllé.  Nôtre  proccz  ver- 
bal du  1 3.  du  prefent  mois  portant  aéte  de  la  comparution  des 
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parties  & des  témoins,  & ordonné  qu’il  fcroit  procédé  à l*cn- 
qgefte,  dont  eft  queftion,  figné  dudit  Harnxuh  Greffier.  E11- 
quefte  faite  par  Nous  ledit  jour  13.  du  ptefent  mois,  au  pied 
dejaqucllc  eft  nôtre  appointement, portant  que  ladite  enquête, 
enfemblc  les  Bulles  Se  autres  pièces  feroient  communiquées  au 
Promoteur  de  la  Cour,  pour  y prendre  fes  concluions  definitives, 
pour  ce  fait,  8c  le  tout  rapporté  pardevers  Nous  être  ordonne  ce 
que  de  raifbn , le  13.  du  prefent  mois  8c  an,  figné  dudit  Harnault 
Greffier.  Conduirons  dudit  Promoteur  du  17.  du  prefent  mois, 
fignées  d'Hillerin  , 8c  tout  ce  qui  a été  mis  pardevers  Nous  vû; 
& confideré,  le  Saint  Nom  de  Dieu  invoqué,  NOUS  O ffi-‘ 
cial  de  Luçon  avons  fuivant  le  pouvoir  à^Nous  donne  par  lef- 
dites  Bulles  (teint  & fupprimé , éteignons  & fupprimons  le  titte 
colla ti f de  ladite  Abbaïc  de  Saint  Michel  en  L Herm , & la  dé- 
nomination d’Abbé  en  icelle,  8c  le  droit  de  nommer  à icelle 
par  fa  Majefte  fuivant  fon  confentcment  énonce  éfdites  Bul- 
les uni  y annexé  & incorporé  , unijfons , annexons  & incorporons 
audit  College  la  menfc  Abbatiale  du  Monaftere , avec  tous  8c 
uns  chacuns  les  fruits  , revenus , honneurs , prérogatives , préé- 
minences & jui  ifdiétions  ( à l’exception  de  la  fpiritucllc  dans 
l’enclos  dudit  Monaftere  ) prefentations,  collations  8c  inftitu- 
cions  des  Offices  8c  Bénéfices  en  dépendans,  terres,  domaines, 
droits  8c  émolumens  généralement  quelconques  appartenans  à 
ladite  menfe  Abbatiale,  de  quelque  nature,  cfpccc,  quantité  8c 
qualité  qu’ils  foient,  fans  en  rien  excepter  ni  referver,  à l'effet  que 
lêfdits  Supérieurs  8c  Adminiftrateurs  dudit  College  puificnt 
pierldrc  pofleffion  corporelle  8c  a&uclle  de  ladite  menfe  Abba- 
tiale , & de  tous  Iefdits  biens,  revenus,  prérogatives,  préémi- 
nences , 8c  jyrifdiétions  ( hors  ledit  Monaftere)  en  dependans,, 
8c  d’iceux  joüir  8c  difpofcr,  pour  les  emploierai!  profit  dudic 
College  Se  Academie,  Supérieurs,  Adminiftrateurs,  Maîtres  Se 
Ecoliers,  la  menfe  Conventuelle,  8c  les  droits  appartenans  au 
Prieur  8c  Religieux  de  ladite  Abbaïc  demeurant  comme  aupara- 
vant dans  leur  forme  8c  teneur:  fans  que  neanmoins  entendions 
par  ce  prefent  nôtre  Decret  donner  atteinte  ni  déroger  à aucu- 
nes elaufes,  conditions  8c  conventions  contenues  audit  Concor- 
dat du  9.  Septembre  1669.  qui  fera  exécuté  félon  fa  forme  Si 
teneur;  & à la  charge  de  païer  8c  aquircr  par  ledit  College 
toutes  les  charges  dues  par  les  Abbez  8c  la  menfe  Abbatiale, 
fpccialemenc  les  Décimes  ordinaires  8c  extraordinaires  8c  autres’ 
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importions  faites  ou  à faire  fur  le  Clergé,  refervant  à faire 
droit  fur  les  demandes,  fins  te  conclufions  prifespar  lefdire  Sq^. 
gneurs  Evêques  de  Luçon  te  de  U Rochelle,  par  leurs  Procure- 
rons ci -deflus 'énoncées,  te  fur  les  autres  demandes,  fins  Jz 
conclufions  defdits  Prieur  & Religieux  de  Suint  Michel  en  l'Hcrm , 
contenue  en  leur  Procuration,  après  que  lefdits*  Prieur,  Doc- 
teurs te  Bacheliers  de  la  Maifon  te  Société  de  Sorbone  auront 
déclaré  leurs  intentions  fur  le  fait  de  I’adminifhation  dudit  Col- 
lege, te  fur  le  droit  de  nommer,  conférer  te  autrement  dif. 
pofer  des  Bénéfices  dependans  de  ladite  Abbaïc  de  Saint  Michel 
en  l H crm  ; te  fur  la  requificion  dudit  Promoteur  , avons  or- 
donne que.lcfdites  Bulles  feront  cnregiftrces  en  nôtre  Greffe, 
pour  y avoir  recours  quand  befoin  fera.  Donne’  te  fait , ar- 
reté te  ordonné  à Luçon  par  Nous  René  Rampillon,  Prêtre, 
Licencié  és  Droits,  Chanoine  de  l’Eglife  de  Luçon,  te  Official 
de  la  Cour  Ecclefiaftiquc  te  Epifcopale  dudit  Luçon,  le  ro. 
de  Septembre,  1674.  Et  pourfignificr  ces  Prefentes,  mandons 
au  premier  Prêtre,  Clerc  tonfuré,  ou  Appariteur  de  cette  Cour, 
te  en  aide  de  droit.  'Au  premier  Huiffier  ou  Sergent  fur  cerc. 
quis.  Signe , R.  RAMPILLON.  Et  fécllé.  Et  plus  bu. 
Signé,  Ha  r n au lj?.  Greffier. 

Exferiptum  ex  \A6lis  V niverfitatis  Parifienfu. 

AN  N O Domini  1674.  pridie  Idus  Deccmbris , in  xdo 
San&i  Mathurini  Jiabitis  Comitis  Gcncralibus  Univerfi- 
tatis  ad  fupplicandum  folemniter , feribendo  affuerunt  MM. 
Claudius  Morel,  Michael  Deloj,  Anconius  Joannes  Morand, 
Theologia:  , Decretorum  te  Mcdicinæ  Facultatum  Decani:  Pe- 
trus  Verrier,  Philbertus  le  Begue , AndræaS'TVd/ow,  Pctvusjandel , 
Franciæ  , Picardiæ,  Normaniæ  te  Germaoiæ  Nationum  præ- 
claræ  Faculcacis  Artium  Procuracorcs.  Quod  M.  Nicolaus  Ta- 
vernier  verba  fecit  de  adrogarido  Collegio  Ma^arino  , feu  aferi- 
bendo  it\  numerum  Collegiorum  Academicorum  : quâde  re 
p.luribusin  Comieiis  attum  cft  ante,  te  condufum  ut  fuas  fin- 
guli  Decani  Facultatcs , fuas  quoque  finguli  Procuratores  con- 
fu.lercnr  Nationcs,  yifo  libello  fuppliceab  Illuftriffimis  Magna- 
tibus  Guillelmo  Lamoignon,  Principe  Scnacus  Parifienfis , Mu 
chaé'le  le  Tellier , à facris  Juffionibus,  te  Joanne  Baptiftâ  Col - 
W,  Régi  a b intimis  Çonfiliis  te  Sccrecis,  Curatoribus  nempe, 
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{eu  ( ut  obtinuic  loquendi  ufus  ) Exccucoribus  Teftamenco 
nuncupatis  , undccimo  Kalcndas  Novembris  proximè  clapfi, 
porrc&o  Re&ori , Decanis , Procuratoribus,  &:  Civibus  univer- 
fis  Academiæ  Parifienfis,  Collegium  iilud  adfcribi  adoptari 
poftulancibus  Audico  M.  Francifco  le  Btrbier,  pro  Procuratoro 
Gcncrali  Univcrficatis.  Omnibus  denique  pro  negocii  gravitato 
ponderatis , Se  diligenter  examinais  , de  câ  re  ica  ecnfucrunc 

Se  retulcrunt.  # 

M.  Claudius  Morbl  , Facultatcm  Thcologicam  die  10.' 
kujus  menfis  Se  anni  congregatam  ccnfuiflc,  confcntiendum 
elle  incorporationi  Collegii  Mdz&rini  Univerficati  Parifienfi  his 
fsqucncibusconditionibus.  1.  Uc  Collegium  prædi&um  regatur 
Se  adminiftretur  legibus  Univcrficatis , proindeque  nullus  in 
Primarium  di&i  Collegii  cligatur  ex  Ordinc  Rcligioforum 
Theatinorum  1 cum  non  fine  de  grcmio  Univcrficatis  Parifien- 
fis. z.  Uc  prxdi&um  Collegium  nullam  habcac  Acadcmiam 
Palacftricam.  3.  Ut  non  modo  Baccalaurci  Theologi,  verum 
ctiam  Magiftri  in  Arcibus  poflint  affumi  in  Primanos  Se  Ré- 
gentes , fivc  Humaniorum  Licterarum  , fivc  Philofophiæ.  4.  Uc 
non  habeancur  in  di&o  Collcgio  Lc&iones  Theologicæ.  j.  Uc 
Regontes  cum  humaniorum  Licterarum  , -cum  Philofophia: , 
accipianc  aiiquod  honorariura  à Scholafticis , ficuc  ficri  folec  in 
catteris  Gollcgiis  Univcrficatis  , exceptis  tamen  fexaginta , in 
quorum  gtaciam  Collegii  fundacio  fa&a  cft.  6.  Uc  Scacuca  fiant 
prædi&o  Collegio,  quæ  nihil  contineanc,  quod  advcrfecur  Sca- 
tutis  communibus  Univcrficatis. 

M.  Michabl  Deloy  , Confiilciflimo:  Faculcatis  fuffragiis 
omnibus  icum  in  eam  fententiam , ut  prædi&uin  Collegium  in 
Collegiorum  Acadcmiæ  Parifienfis  ccnfum  refcracur,  fi  modo 
communibus  ejufdcm  Scudii  legibus  regatur,  atque  ica  D.  Rc- 
ftoris,  Se  quatuor  Cenfôrum  Univerficacis  vificacioni , cætero- 
rum  Collegiorum  ^norc  fubjaceat  ; fi  nulli  ad  regendas  Scho- 
las,  nifi  aliquo  Acadcmia:  Gradu  dccoraci  admiccancur  >#cjufi. 
que  Inftituca  née  Academia:,  jiecullius  Faculcatum  commodis 
Se  juribus  adverfcncur  ; née  Thcologiæ  , née  Jurifprudcntix , 
auc  Medicinæ  pars  ulla  in  eo  doceatur  ; fed  omnis  cjus  profef- 
fio  Se  Humaniorum  Litterarum  Seudiis  contincatur.  Quorum 
quidem  nihil  Teftacoris  Emincncilfimi  voluntati  répugnât,  ira- 
mô  omnil  Acadcmiæ  legibus  confentanca  lune. 

JM.  Antonius  Joannes  Morand  , •falubcrrimam  FacuL 
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tutem  ita  cenfuifie,  CoUcgium  Ma^drinum  in  finum  hujus  Acai 
dcmiæ  elle  fulcipicndum , fi  modo  ad  Academiar  normam  ejus 
Icgcs  condantur,  ncc  in  eo  Thcologia  , Jurifprudcntia  ôf  Mc. 
dicina  doceantur.  Thcatini  & alii  cjufmodi  ab  cjus  muncribus 
& adminiftratione  arccancur.  Illud  quoque  quatcr  in  anno  mo- 
rc  folito  luftrctur , & non  fecùs  ac  cætera  Collegia  rcgatur  • 
omni  denique  diligcatiâ  cavcarut,  ne  Acadcmiæ  Statuta'ôç 
Infirma  violentur. 

M.  Petrus  Verrier,  Honorandam  Nationem  Gallicanam 
annucre  libcllo  fupplici  porre&o  nomine  DD.  Exccutorum 
fundarionis  Collegii  Mdzgrini , & confentire  ac  fubfcribcrc  con- 
fociarioni  di&i  Collegii  cura  Univcrfitate  Parificnfi  fub  condi* 
tionibus  infraferiptis.  i.  Ut  cæterorum  Collcgiorum  more  fub- 
jaccac  legibus  Acadcmiar  & Scatutis  præclaræ  Artium  Faculta-' 
tis^  cam  in  Magiftris  quàm  in  Scholaribus.  z.  Ut  ei  quampri-:- 
mum  Statuta  privata  condantur , eaque  cum  Univcrfitatc 
præclara  Artium  Facultate  communicentur  probanda  &c  con- 
firmanda.  Qu«e  fi  poftquàm  condita  fucrint  , immutari  conti- 
gcrit,id  ne  fiat  inconfulrâ  Acadcmiâ  & prædi&â  Artium  Fa- 
cultate.  j.  Si  Scholas  publicas  aperuerit,  unus  fit  in  eo  Prima-' 
rius  Scholarum  Moderaror,  ilque  in'  & de  gremio  Facu-Itatis 
Artium  juxca  mentem  Fundatoris  & Stacuca  prardi&æ  Faculta- 
tis.  4.  In  modo  docendi  cum  aliis  Collegiis  conlcntiar.  y.  Ad; 
doccndum  tam  Magiftri  in  Artibus  quam  Baccalaurei  admit- 
tanrur.  6.  Theatini&  eæteri  Regularcs  abomni  Collegii  admi- 
nifiratione  arecantur.  7.  Acadcmia  Palæftrica  removeatur.  S.- 
In  omnibus  denique  falvum  &:  integrum  jus  mancat  præclarar. 
Artium  Bacultatis  , arque  ctiam  aliarum  Facultatum.  Optarc 
veto  Honorandam  Nationcm,  ut  à Sacra  Faculcatc  defimatur, 
miurn  Canonica  fit  & légitima  unio  Mcnfæ  Abbatialis  S.  Mi» 
cnaciis  in  Eremo  cum  prædiélo  Collegio.  Item  ut  apertè  dé- 
clarer Domus,  feu  Socictas  Sorbonica,  velirne  accipere  Collegii 
Âtdzgrini  dire&ioncm;  Nollc  tamen  prædifbam  Nacionctiv 
proptcrcà  pofiulatam  adoptionem  morari. 

M.  Philbertus  le  Begue  , Nationcm  Picardicam  cen- 
fuific  confociandum  elle  prædi&uni  Collegium  cæteris  Collc- 
giis  Acadcmia:  Parifiênfis,  modo  folvantur  fumma  quædam 
diffkultatum  capita,  qua;  occurrunt  in  inftitutione  di6t  1 Collc- 
gii.  1.  Improbare  quatuor  Gymnafiarchas  in  uno  eodemquo 
Collegio,  Unum  fuiïiccrc  ccnfct , cumquc  è prædarà  Atcium 
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Tacultace  dcligi  oportcre.  z.  Acadcmiam  Gladiacoriam  arccii 
y elle  iuxta  Statutum  Univcificatis  dccimum  noaum.  3.  Vclle, 
.ut  Gymnafiarcha , Profcflbrcs  & Burfarii  in  prima  fui  Infti- 
tutionc  jurent  coram  Ampliflimo  D.  Redore  omnii  Umvcifi- 
tacis  Statut!  xternum  Ce  fervaturos^  nec-non  privata&r  propria 
in  Collcgio  ferenda  cum  D.  Redore  communicencur,  & à totâ 
Univcrficacc  comprobcntur , ne  pugnent  cum  fuis,  & Stacutum 
• feptimum  vim  obtincat.  4.  Ut  Ampliflimus  D.  Redorquatcc 
in  anno  luflrct  illud  Collcgium  , ut  Se  extera.  5.  Ut  Theacini 
exdudancur  ab  omni  muncrc  ; cum  non  Tint , née  efle  poflint  è 
gremio  Univerficatis.  6.  Uc  omnes  Se  finguli  Artium  Magiflri 
& Baccalaurci  feligi  polbnt  in  Gymnafiarcham  &c  Profcflbrcs, 
& Submonitores , ficuc  & in  aliis  Collcgiis  Univerficatis.  7.  Uc 
Profcflbrcs  hujus  Collcgii  in  nullo  recédant  ab  infticuto  & mo- 
re cætcrorum  Collegiorum  Univerficatis  i ncquidem  ab  hono- 
ratio  Schoiafticorum  , donec  abcer  dccrccum  fuerit  ab  Univer- 
ficatc.  8.  Rogandos  efle  Curacorcs  Teftamcncarios,  ut  pro  fui 
quâ  pollent  gratiA  apud  Regem , refeindendis  fpuriis  Scholis 
inanus  prxbcant  auxiliarcs.  9.  Si  contingat  à Sociis  Sorboni- 
xis  Collcgium  illud  non  accipi , tune  aliis  Academicis  tradacur, 
aut  Univerficatis  regimini  tclinquatur , minime  veto  Excra- 
ncis. 

M.  Andræas  Tullou  , taletn  efle  Venerandx  Natioms 
'Normanicæ  mentem  Se  fcnccntiam.  1.  Collcgium  Mty&rinum  ef- 
fe cæteris  Univerficatis  Collcgiis  confociandum , fi  priùs  facra- 
.tiflima  Theologiæ  Facultas  daté  Se  diftindè  déclarée , an  cen- 
feat  unioneni  Abbaeix  S.  Michaclis  cum  Collcrio  Ma^/tnno 
•Canonicam  efle  ac  lcgicimam.  z.  Uc  Sociccas  Sorbonica  décla- 
rée velitne  Collcgii  iftius  adminiftrationcm  fufcipcrc  , ncc-nc. 
3.Poftulate  unicum  efle  Gymnafiarcham , qui  Studio  in  prx- 
dido  Collcgio  prxfit , quique  fit  c Faculcate  Artium.  4.  Uc 
nullus  Regularis  Thcacinus,  aut  alius  ejufmodi  pareem  habcac 
lin  regiminc  Collcgii.  j.  Uc  qux  condcntur  Scatuca  , vcl  impo- 
flcrùm  mutabuntur  pro  adminiftrationc  Collegii  , ea  irrita 
fint,  niffpriùs  cum  Univcrfitatc  & cum  Faculcate  Artium  cora- 
mumccncur  & .ab  ca  comprobentur.  6.  Uc  in  prxfato  Collcgio 
ferverur  ufus  Se  confuccudo  aliorum  , iifdcm  lcgibus  Se  Statu- 
tis  fubjaceat , quibus  extera  fubjacent , & in  omnibus 
Ampliflimi  Tribunal  & aueoricatcm  agnofeat.  7.  Uc  Proteflb- 
Jtjcscxcotâ  Attium  Faculcate  aflurni  poflint.  . • * •••  *.* 
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M.  Phtrus  Jandel  , Conftantifliraam  Germanorum  Nàk 
tioncm  cooptarc  te  adraitccrc  in  Academiæ.  Parifienfis  gro- 
jnium  Eminentifjimi  Cardtnalis  Ducis  MaiÿYini  Collcgium  , his  ta- 
mcn  legibus  te  conditionibus.  i.  üc  lcgibus  te  Scacutis  totiu* 
Academiæ  6:  Ampliffimi  D.  Rcftoris  înfpcaioni  te  regiminà 
fubjaccac.  a.  Ut  illius  Statuta  ubi  pcimum  condita  erunt , com- 
xnuniccntur  cum  câdcm  Acadcruiâ , née  immutentur  eadem  ira» 
confultâ.  3.  Ut  unicus  fit  Primarius,  ifqucnon  Rcgularis,  fed 
è-gremio  Univerfitatis  6c  fuppofitum  Facultatif  Artium  , qui 
cum  Profcflbribus  6c  Scholafticis  Academiæ  fubfit.  4.  Ut  tam 
Magiftei  in  Artibus,  quam  Baccalaurci  in  Thcologiâ  in  prær 
iâto  Collegio,  Philofophiam , Rhctoiicam  , te  caseras  Huma* 
niores  Litteras  poflint  profiteri  te  doccrc.  5.  Ut  in  modo  doccndi 
nihil  différât  ab  aliis  Univerfitatis  Collcgiis  6.  Ut  ab  eo  Col- 
lcgio  arccantur  Gladiatores,  Salcatorcs,  te  alii  id  genus. 

Quarum  quidem  Facultatum  , Theologiæ  fcilicet,  Juri* 
GUnonici,  Mcdicinæ,  te  Arcium  fentenriis  per  Decanos  te  Pro*. 
curatores  relatis , fccipro  etjam  ttaditis , rclectis , 6 c inter  fe  col» 
lâtis,  vifum  eff  cooptandum  effe  ColUgittm  Ala^trirntm , te-  ad- 
feribendum  cætcris  Collcgiis . Acadcmicis  , conditionibus  iftis 
nempe  , ut  cactcrorum  Collcgiorum  more , lcgibus , laudabili- 
bus  inftitutis  , ufibus  te  Statutis  Academiæ  fubjaccat  : Non 
alias  Actes,  quam  quæ.  in  Inftrumento  Fundationis  expreflæ 
funt , cxcrccat  : Non  Tbcologiam,  nonjurifprudenciam , non 
Medicinam:  Nullum  habeat  adjun&um  iudum  Gladiatorium  j 
te  Palæffricum  : Non  Theatinum  , non  alium  quemeumquo 
Regularem  affiimat  in  Pritnarium,  ant  Adminiftratorcm.  Non 
alium  dcniquc,qui  non  fie  ex  Academiæ  finu  : cum  ci  Statuta 
privata  condentur  , ea  cum  Univerfieate  , te  cum  fingulis  Fa-* 
cultatibus  communicentur.  Si  Scholas  ppblicas  aperuerit,  unus 
fit  in  eo  Primarius  , ifque  non  modo  Baccalaurcus  , verum 
cciam'-Magifter  in  Ai  ci  bus  afiumi  poflîc  juxta  mentem  Fun- 
datoris  : fimiliter  te  Profeflores  feu  Rcgentes  indifctiminatim 
aflumantur  Magiftri  in  Artibus , Baccalaurci , Liccntiati  j eum< 
demque  fervent  doccndi  modum  , qui  lolet  in  cæterls  Collc- 
giis Acadcmicis  obfervari.  Et  ita  ab  Ampliflimo  D.  Re&orc 
fuit  conclufum.  Ad  præmiflarum  autem  fidem  te  teffimonium 
figillum  Magnum  Univerfitatis  piæfentibus  liteeris  cft  appofiU 
mm.  Datum  in  Congregacionc  Gencrali  apud  Santtum  lyl^ 
tlaurinum  folcmnitcc  edebratâ  anno  te  die  .prædi&is. 

Extrait 
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COmitiis  ordinariis  habitis  die  vigefimâ  tertiâ  Martii  in 
pc^pigilio  Annunciacionis , anno  Domiai  1669.  fixe  fia- 
cuta  funt. 

Nonô  audita  le&ione  fcripti  cujufdam,  in  quo  inter  alia 
conrinebantur  pertinentia  ad  tra&atus  meundos  cum  Viris  Re- 
ligions Rcformatis  Ordinis  Sar&i  Bencdi&i , Congrégation^ 
Sanfti  Mauri , fivc  quoad  Menfam  ( ut  aïunc  ) Monachalem 
*Abbati&  SanEli  Mithaëhs  in  Eremo  , qux  ipfis  ofFcrrur  , fivc 
quoad  omnes  reparationes  annorum  prxteritorum  in  câdcm  Ab- 
baciâ  faciendas,  quibus  accepta  ccrtâ  pccunix  furamâ  fatisfa- 
ocre  tenebantur  $ alia  vero  fpc&antia  ad*  Bénéficia  , quorum 
collatio  feu  nominacio  folcnc  efie  pênes  Abbatcm  Santti  Mi - 
ch.û'lis  in  Eremo  : quod  quidem  feriptum  ad  Sociccatcm  miflum 
fucrac  ab  Illuftriflimis  Exccutoribus  Teftamenti  Emincntifiimi 
Cardinalis  Mazarini  ; eo  fine,  ut  mentem  fuam  circa  fingula 
capita  cxponcrct.  Rc  in  deliberationcm  mi  fia  , omnium  qui 
frequenrifTimis  aderant.fufFragiis  rcfponfum  cft,Societatem  ad- 
duci  non  pofie  , ut  fe  oncrct  jure  conferçndi  prxdffta  Bcncfiw 
cia,  aut  ad  ca  nominandi , quod  ipfi  in  illo-  icripto  offerebatur: 
de  exteris  verô'  capitibus  mentem  fuam  aperiendam  cfic  non 
ccnfuit.  signutum.  Ira  cft.  B.  CH  A PU  Y S DE  LA  FAY, 
Prior. 

Il  ne  fera  pas  hors  de  propos  de  rapporter  encore  ici  le  PoüiU 
lic  des  Bénéfices  de  cctce  Abbaïc,  afin  de  faire  connoître  les 
D iq^s  du  Roi  dans  leu^Gollation  , tant  comme  Fondateur 
qu’^rconfcquence  de  la  renonciation  que  Meilleurs  de  Sorbonne 
y ont  lolemncllement  faite  par  l’afte  cudefius,  SC  appuïcr  d’au- 
tant plus  la  jufte  pofièllion  que  le  Roi  cn*a  prife  en  leur  lieu  Si 
place  , comme  s’etant  mis  à leurs  droits.. 

Bénéfices  tjui  dépendent  de  iAbbato  de  Saint  Michel  en  i‘ Hcrfft,  Ordre 
de  Sainr  Benoit , Vioceje  de  Lnçon. 
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I Sous-Prieur. 

Chambriez  I 

Prieuré  de  Saine  Sauveur,  dont  le  Prieur  eft  un  des  Chefs  de 
lAbbaïc.  Ses  Officiers.  Chantre  de  l’Abbaïe.  Sous  Chantre. 
Prieuré  de  Saint  Nicolas  de  Gruhcs.  Cure  dudit  lieu. 0 
Prieuré  de  Saint  Benoît.  Cure  dudit  lieu. 

Prieuré  de  Saint  Pierre  delà  Lande  prés  Paluau.  Cure  du  lieu. 
Prieuré  de  Saint  Denis  du  Paire.  Cure  du  lieu. 

Prieuré  de  Saint  Pierre  de  Lorroux.  Cure  du  lieu. 

Prieuré  de  Saint  Sauveur  de  Marcil.  Cure  du  lieu. 

Prieuré  de  Saint  André  fous  Mareil. 

Chapelle  de  Saint  Gille  de  Marcil. 

Prieuré  de  la  Trinité^de  Bcllcnouzc.  Cure  du  lieu. 

• Prieuré  de  Saint  André  de  Bournezeau  , avec  fon  annexe  <}c 

Thorigny.  Cure  du  lieu. 

Prieuré  de  Saint  Philbert  de  Pontcharaulr.  Cure  du  lieu. 
Prieuré  de  Sainte  Cecile. 

Prieuré  de  Saint  Pierre  de  Chantaunay.  Cure  du  lieu. 

Prieuré  de  Nôtrc-Daracde  Moufiraigues.  Cure  du  lieu. 

Cure  de  Notre-Dame  de  Meu  lirai  gués.* 

Cure  de  Notre-Dame  de  Rebours. 

Prieuré  de  Harvazay. 

• Prieuré  de  Saint  Pierre  de  Herbiers.  Cure  du  lieu. 

Cure  de  Saint  Florent. 

Prieuré  de  Saint  Mars  ou  Saint  Mcdard. 

Cure  de  Saint  Sauveur  Dardclays. 

Cure  de  Saint  Mcdard  des  Prés. 

Cure  de  Saint  Vincent  d’Eftcrlang?  jri^ 

Cure  de  Saint  Michel  en  l’Herm. 

Cure  de  Languillon. 

Cure  de  Notre-Dame* dcOfence  la  Grolle. 

Cure  de  Saint  Generouft  de  Grolle.  « 

Cure  de  Saint  Romain  de  Curfon. 

Cure  de  Saint  Georges  dcChairive.  * 

Chapelle  de  Notre-Dame  des  Prés  de  Curfon. 

Cure  de  Clair.  ; 

Cure  de  Notre-Dame  d’Ifleux.  4 r • 

Cure  de  Château*  Grubcrt.  K" 

r ' * r. 

Cure  de  Nôcre-Dame  Dcfpineaux.  ‘ ^ 

Cure  de  Rougne.  ^ ' ; ' ::***? 
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Chapelle  de  Saine  Nicolasde  Maufair. 

Chapelle  Régulière  de  Notre-Dame  de  Salut. 

Chapelle  Régulière  de  Notre-Dame  de  la  Croix. 

* -,  „ • . >»  'i  • « -T,  * » 

Diocefe  de  Muille^U , autrement  U Rochelle. 

Prieuré  de  Sainte  Radcgonde  du  Marais. 

Prieuré  de  Saint  Valerien.  Cure  du  lieu. 

Chapelle  Reguliere  de  Notre-Dame  dudit  lieu. 

Prieuré  Conventuel  de  Saint  Pierre  de  Mortagnc.  Sacriitiedu» 
dit  heu. 

Prieuré  des  Honncl 

Prieuré  Conventuel  de  Saine  Etienne  d*Ars.  Cure  du  lieu. 
Prieuré  de  la  Chapelle. 

Prieuré  de  Saint  Pierre  de  Briconne. 

Cure  de  Notre-Dame  de  Suronne. 

Prieuré  de  Notre-Dame  de  Cholet.  Cure  du  lieu. 

Cure  de  Saint  Pierre  du  Lieu. 

Cure  de  Saint  Georges  du  Châccau  de  Cholet. 

Prieuré  de  Nôtre- Dame  de  la  Chapelle  Largeau.  Cure  du  Kcuv 
Prieuré  de  Notre-Dame  d’Eftolle. 

Prieuré  de  Notre-Dame  de  Coron.  Cure  du  lieu. 

Prieuré  de  Saint  Pierre  de  Vczins.  Cure  du  lieu. 

Cure  do  Notre-Dame  de  Touarccs. 

Prieuré  de  Saint  Michel  du  May.  Cure  du  lieu. 

Cure  de  Saint  Chriftophcde  Ligueron  Clos-du-Bois. 

Cure  de  la  Scguinierc. 

Cure  de  Saint  Pierre  du  Puy-Saint- Bonnet.  . ’>l 

Cure  de  Saint  Hilaire  fur  Lcpars. 

Cure  de  Sainte  Marenne  de  Verize. 

Cure  de  Saint  Cyr  de  Somploirc. 

Cure  de  Saint  jcan-Baptifte  de  Ccrcüeils  prés  Maulevricr. 

Diocefe  de  X tintes . 

Prieuré' de  la  Magdeleine  de  Coiiy.  Ctfre  du  lieu. 

Prieuré  de  Saint  Blaife  de  la  Clairain. . 

Chapelle  Reguliere  de  la  Grofle. 

Chapelle  Reguliere  de  Connene. 

Chapelle  Reguliere  de  Notre-Dame  de  Salut. 
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Prieure  de  Saint  André  d’Aulncs.  Cure  du  lieu. 

Prieuré  de  Saint  Pierre  de  Marfilly  en  Aulnis.  Cure  du  lieu. 
Prieuré  de  Saint  Rcnoüard.  Cure  du  lieu. 

Prieuré  de  Saint  Phtlbcrc  de  Niœüil..Cure  du  lieu. 

Diocefe  de  M<inde. 

Cure  de  Saint  Martin  de  Rcmaudicrc.  r 

Cure  de  Speculace. 

En  vertu  de  cette  renonciation  de  Meilleurs  de  Sorbone  , le 
Roi  s’eft  donc  mis  en  pofieflîon  de  conférer  les  Pricurez  Am- 
ples , Conventuels  , & les  autres  Bénéfices  de*  ladite  Abbai'c 
comme  Fondateur.  Il  les  confère  tous  les  jours  par  Lettres  Pa- 
tentes de  plein  droit;  & fes  pourvûs  y font  maintenus  par  les 
Arrefts  qui  leur  en  ajugent  les  titres.  Il  eft  vrai  que  ce  Grand 
Monarque  veut  bien  lailTcr  la  libre  diipofition  des  Cures  au 
choix  des  Evêques  Dioccfains  dans  les  détroits  defquels  elles 
font  fituées  ; mais  il  n'a  point  encore  voulu  leur  donner  des 
Arrefts  qui  leur.cn  attribuafient  la  collation  , ni  leur  donner 
des  Lettres  de  Grand  Vicariat,  comme  à Monficur  1 Evêque 
d’Agen  , tant  pour  ne  point  préjudiciera  fes  droits , qu’afin  dc# 
donner  des  marques  de  fa  pieté  envers  l’Eglife,  & de  fes  bon- 
tez  en  faveur  des  Evêques  ; qui  ont  par  cetcc  facilité  vraiment 
Roïalela  liberté  de  faire  un  digne  choix  des  Miniftres  de  l’E- 
glife, afin  d’édifier  les  Peuples  par  leurs  bons  exemples,  les  in- 
ftruirc  par  leur  faine  doétrine,  & les  arracher  du  tein  de  l’hcrc- 
fic  , dont  tous  ces  pais  ont  été  fi  long-tems  le  .malheureux 
Théâtre. 

Pour  marquer  la  pofleftion  de  fa  Majefté  dans  sla  collation 
desPrieurez  Amples,  Conventuels,  & autres  Bénéfices  qui  dépen- 
dent de  ladite  Abbaïe  ( à l’exception  des  Cures  ) il  fuffira  de 
rapporcejt  ici  les  Mémoires  & Arrefts  fuivans,  qui  font  autant 
• de  preuves  de  ce  que  nous  avons  die  ci-devant  j afin  que  le  Le- 
cteur puiife  fatisfaire  fa  curiofité,  &(.  qu’il  n’aille  point  chercher 
ailleurs,  ce  que  nous  avons  bien  voulu  rama  fier  , pour  autorifer 
les  Droits  d’un  û grand  Prince;  & augmenter  fa  gloire  par  le 
digne  choix  qu’il  fait  des  Sujets  capables  pour  remplir  ces  Be, 
ncficcs,  îx  qui  relcvent  tous  les  jours  la  grandeur  de  leur  naif- 
fancc  par  toutes  les  belles  qualitez  d’un  mérite  le  phis  d.iftin- 
guç.  ■ . 


Pièces,  Titres , & Mémoires 


557 


Mémoire  fommaire  & inflruSlif  du  Droit' du  Roi  touchant  la  Collation 
des  Bénéfices  dépendant  des  Abbaïes  dont  le  Titre  ejl  fupprimé , Clerac 
& autres  » & particulièrement  de  l*Abbaïe  de  Saint  Michel  en 
l'Herm , dont  le  Titre  étant  fupprimé , la  Menfe  Abbatiale  ejl  feule 
unie  ait  College  des  Quatre  Nations. 

POUR  Meflirc  Emmanuel  de  Froullay , Prêtre  du  Diocefc  du 
Mans,  Chanoine  & Comte  de  Lyon,  nomme  par  le  Roi 
au  Prieure  de  Saint  Etienne  d’Ars  en  l’Ifle  de  Ré,  Ordre 
de  Saint  Benoît,  Diocefc  de  la  Rochelle. 

CONTRE  Dom  Henri  de  Goiié , Religieux  Profés  de  l’Ordre  de 
Saint  Benoît , pourvu  d’i celui  par  Monfieur  l’Evêque  de  la  Ro- 
chelle, Diocefain. 

frère  François  Herbet  Chirurgien  de  l’Oratoire , pourvu  en  Cour  de 
Rome  du  même  Prieuré. 

Philippe  Charles  de  Froullay , Clerc  du  Diocefc  de  Paris , auffi  pourvu 
en  Cour  de  Rome  du  même  Prieuré. 

Maître  Claude  Champagne  de  Sericourt  , nommé  & tenant  l'induit 
de  Monfieur  de  Bercy  Majlon  Maître  des  Requejles , auffi  pourvu 
du  même  Prieuré  par  les ■ Exécuteurs  de  /’ Induit  du  Parlement. 

LE  Prieuré  de  Saint  Etienne  d’Ars  en  rifle  de  Ré,  Ordre 
de  Saint  Benoît , au  Dioccfe  de  la  Rochelle , dépendant 
de  l’Abbaïc  de  Saint  Michel  en  l’Herm , du  mefme  Ordre,  au 
Diocefc  de  Luçon , donc  le  titre  cft  fupprimé,  & la*fculc  men- 
fe Abbatiale  unie  au  College  des  Quatre  Nacions  , a vaqué 
au  mois  de  May  1673.  Par  ^a  raotc  de  Maître  Charles  Tira- 
queau  dernier  Titulaire. 

Il  n’y  avoir  alors  aucun  Collatcur  qui  en  pût  difpofcf  &c  y 
pourvoir  que  le  Roi,  tant  au  titre  de  fa  Régale  , aianc  fon 
étendue  fur  les  Abbaïes,  comme  fur  les  Evcchez,  qu’à  eau fc 
que  le  titre  en  ctanc  fupprimé,  la  leulc  menfe  Abbatiale  unie, 
la  collation  des  Bénéfices  en  dépendant  efl:  demeurée  pardevers 
-le  Roi. 

tfÈL  Car  Meilleurs  de  Sorbone,cn  faveur  defquels  s'eft  faite  la- 
Outc  union  , comme  Dire&curs  dudit  College,  aïans  été  con. 

Aaaa  iij 
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fuirez  en  leur  affcmbléc  tcnûc  le  13.  Mars  1 669.  de  la  part  dç 
Meflicurs  les  Exécuteurs  du  Tcftamcnt  de  Moniteur  le  Cardi- 
nal Mazarin  Fondateur  du  College,  auquel  il  avoic  dcftinc 
l’union  de  la  menfe  Abbatiale  de  cette  Abbaïe  fous  le  bon  piai- 
fîr  du  Roi,  s’ils  en  vouloient  accepter  la  collation  des  Bénéfi- 
ces, ont  répondu  par  leur  Deliberation  dudit  jour  23.  Mars 
1669.3.  Ç'i£ils  ne  pouvotentfe  refoudre  de  je  charger  du  droit  de  con- 
férer ces  Bénéfices  , ou  y nommer  > ainfi  cjuil  leur  était  offert  par 
écrit. 


Le  Roi  en  a donc  pourvû  à ce  titre,  & fait  don  à Mcflirc 
Emmanuel  de  Froullay,  par  fes  Brevets  du  20.  Juillet  fie  12. 
Aouft  i6y6.  dudit  Prieuré,  étant  toujours  demeuré  vacant,  8c 
n’aïant  pû  être  rempli  par  toutes  les  Provifions  anterieures, 
foit  de  l’Evêque  Dioccfain,  foit  du  Pape  , foit  des  Exécuteurs 
de  l’Induit  , étant  toutes  émanées  à non  habente  potcjhtem  , & 
de  prétendus  Collatcurs  qui  n’y  avoient  aucun  droit. 

Il  n’y  a pas  un  des  Pourvus  qui  ne  foit  contraint  de  demeu- 
rer d’accord  de  ce  principe  , que  le  Roi  cft  le  feul  Collaceur 
des  Bénéfices  dependans  des  Abbaïcsdone  le  titre  eftfupprimc, 
fie  particulièrement  de  celle  de  Saint  Michel  en  l'Hcrm  , pour 
faire  cefTer  la  plus  odieufe  de  toutes  les  referves  au  profit  du 
Pape,  fie  pour  donner  un  Collateur  en  France  de  ces  Bénéfices, 
donc  le  Pape  demeureroit  à perpétuité  Collaceur , par  une  re- 
ferve  nouvelle  fie  inouïe  jufqucs  à ce  jour. 

Mais  l’on  dit  que  le  Roi  s’étant  nouvellement  déclaré  &r 
mis  en  poffcfTion  de  ce  Droit  , qu’il  doit  laiflèr  les  chofcs  en  ' 
l’état  qu’elles  avoient  etc  jufqucs  alors , fie  le  Pape  dans  le  droit 
de  conférer  ces  Bénéfices , comme  il  a fait  audit  Hcrbec  Chi- 
rurgien, cferçant  la  Chirurgie  a&ucllcmcnt,  & feignant  jour- 
nellement, partant  irrégulier,  fans  en  êctc  difpenfé,  fie  retom- 
bant tous  les  jours  dans  la  même  irrégularité,  qui  le  rend  in- 
capable de  la  poffcflîon  des  Bénéfices. 

11  y a deux  ou  trois  chofcs  qui  confondent  ce  raifonnementr 
La  première , Que  la  Déclaration  du  Roi  d’ufer  de  fon  droit,  ÔC 
la  reprife  que  fa  Majcftc  en  a^fait , n’cft  point  introdu&ive’d’un 
droit  nouveau  , mais  déclarative  du  droit  qui  lui  en  a toûjours 
appartenu  > 8e  partant  elle  a un  effet  rctroa&if  au  tems  de  la  va- 
cance, le  Prieure  dont  cft  queftion  étant  affc&é  dés- lors  à 1^^ 
collation  du  Roi , fie  ne  pouvant  être  conféré  par  d’autre  ; 

Ü n’y  auroic  que  la  poffeflion  paifiblc  fie  triennale  qui  pût  ex- 
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dure  le  droic  du  Roi,  félon  qu’il  a bien  voulu  y aflujctir  les  EM  de  nos,  art:  *7. 
collations  roïales,  par  l’article  27.  de  l’Edit  de  1606. 

La  féconde  eft,  que  ce  feroit  favorifer  une  referve  des  plus 
odieufes  qui  ait  jamais  ccc  introduite  en  faveur  du  Pape,  qui 
les  a lui-même  toutes  abolies  & condamnées,  pat  les  Decrets 
de  refervationibws  fublatis.  en  la  Pragmatique- San&ion  & au 
Concordat,  & encore  bien  plus  prccifément  dans  la  Scflion  24. 
chapitre  19.  de  reformatione.  au  Concile  de  Trente,  ne  s’etanc 
refervé  que  celle  qui  étoit  comprifc  dans  le  corps  de  droic,  qui 
eft  la  vacance  in  Curi 4.  introduite  par  le  chapitre  2.  de  pnebendU. 
au  Sexce  des  Bcnciïcicrs  qui  meurent  en  Cour  de  Rome  ; ju£ 
qucs-là  que  le  Pape  Jean  XXII.  l’aïant  voulu  ctcndic  par 
l’Extravagante,  ex  debito.  de  clcElione.  aux  Extravagantes  com- 
munes. au  delà  de  fes  bornes,  du  Molin  a fort  bien  remarqué 
iur  le  fommairc  de  cette  Extravagante,  Jj>ue  autant  quelle  aéten-  i*  quant umtxttnditc*. 
du  le  Chapitre  fécond  de  præbcndis.  au  Sexte.  elle  ejl  ambiti-eufe , fitulumx.dtprti  i»g. 
& nejt  point  reçue  par  l ufa^e  , du  moins  en  France.  etpt»  f»lum  inGnUia. 

La  troifiéme  eft,  que  fi  ledic  Hcrbcc  étoit  maintenu  audit  c.m. 

Prieuré,  ce  feroic  aucorifcr  un  abus  plus  grand  que  les  premiers, 
car  ce  feroic  ou  favorifer  une  confidence  fccrccte  entre  ledit  Hcr- 
bet  & les  parens  du  dernier  Titulaire,  ou  donner  ouverture  à 
une  union,  que  les  Prêtres  de  l’Oratoire  méditent  il  y a long- 
tems  d’en  faire  à leur  Congrégation , pour  le  joindre  à pliL- 
ficurs  autres  Bénéfices  qu’ils  onc  dans  le  voifinage  de  la  Ro- 
chelle & dans  la  même  Ifie  de  la  grâce  & de  la  pcrmiflîon  du 
Roi,  unis  à leur  Congrégation,  dans  Je  tems  que  fa  Majcfté 
s’emploie  à la  recherche  de  toutes  ces  unions , pour  en  arrêter 
le  cours , comme  il  eft  du  devoir  d’un  grand  Prince. 

Monfieur  le  Marquis  de  Chasteau-Neuf,  Secrétaire  d Ejlat, 

Rapporteur. 

M:  François  Pinsson  Avocat  au  Parlement. 

Arreft  du  Confcil  d’Eftac  du  Roi  pour  le  Prieuré  Conventuel 
de  Saint  Efticnnc  d’Ars , en  l’Iflc  de  Ré  , dépendant  de 
l’Abbaïc  de  Saint  Michel  en  l’Hetm/uni  au  College  des 
Quacrc-  Nations,  dont  la  difpoficion  appartient  au  Roi. 

Extrait  des  Regijlres  du  Confcil  <? Ejlat. 

LE  Roi  aïanc  été  ci-devant  informé  des  procès  & différends 
pendans  au  Grand  Confeil  pour  raifon  du  Prieuré  Coi\- 
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vcntuel  de  Saint  Eflicnne  d'Ars , Ordre  de  Saine  Benoift,  en  1 Iflfr 
de  Ré,  Dioccfc  de  la  Rochelle,  dépendant  de  Saint  Michel 
en  ÏHerm , uni  au  College  des  Quatre  - Nations  à Paris,  vacant 
par  la  mort  de  Jacques  Tiraqueau  dernier  poftcfïcur  entre,  V.om 
François  Herbet  ; Clerc  du  Dioccfc  de  SoifTons , Charles-Philippe 
de  Froullay  , Clerc  du  Dioccfe  de  Paris,  pourvu  en  Cour  de 
Rome  dudif  Prieuré  Dom  Henri  de  Goiié  , Prctre  Religieux 
Profcs  de  l’Ordre  de  Saine  Bcnoift  , pourvu  par  le  fieur  Evêque 
de  la  Rochelle  , 6C  Claude  Champagne  de  Seri court , Prêtre  Chanoi- 
ne en  l’Eglife  Cathédrale  de  Rouen  , tenant  j’indulr  du  fieur 
de  Bercy , ci  devant  Confcillcr  au  Parlement  de  Paris;  auquel 
Prieuré  fa  Majefté  auroit  en  fuite  nomme  par  fes  Brevets  des 
zq.  Juillet  & ta.  Aouft  1676.  Emmanuel  de  froullay , Chanoine 
en  l’Eglife  Primatiale  6c  Comte  de  Lyon  : auroit  par  Arreft 
de  fon  Confcil  d’Etat  du  18.  dudit  mois  de  Juillet  évoqué  à-  fa 
propre  pprfonnc  lefdits  procez,  circonftanccs  6c  dépendances, 
6c  ordonne  que  les  parcies  remeteroiem  dans:  huitaine  toutes 
les  pièces,  mémoires  6c  moïens  dont  elles  pretendoient  fc  fer- 
vir,  entre  les  mains  du  fieur  Marqua  de  Chateauneuf , Secrétaire 
d’Etat;  ce  qui  auroit  enfuite  été  exécuté  : 6c  par  autre  Arreft 
dudit  Confeil  du  iz.  Février  de  la  prefente  année,  fa  Majefté 
auroit  entre  autres  chofcs  commis  pour  Occonomc  & Séques- 
tre des  fruits  & revenus  dudit  Prieuré,  la  perfonne  qui  a été 
nommée  en  confcqucncc  dudit  Arreft  par  le  fieur  de  Meun , 
Gonfeiller  de  fa  Majefté  en  fes  Confeils,  6c  Intendant  de  la 
Marine  , Police  6c  Finances  au  Pais.d’Aulnis , Ville  &c  Gouver- 
nement delà  Rochelle,  & s'ctanc  faditc  Majefté  fait  reprefenter 
routes  les  productions  6c  pièces  des  pretendans  audit  Prieuic. 
O.iii  le  rapport,  6i  tout  confideré,  le  Roi  estant  en 
son  Conseil,  a confirme  6c  confirme  les  Brevets  par  lui 
accordez  audit  fieur  Emmanuel  de  Froullay  des  zo.  Juillet  & iz. 
Aouft  1676.  dudit  Prieure  de  Saint  Ejhenne  d’Ars  : ordonne 
qu’il  joüira  d’orénavant  pleinement  6c  paifiblemcnt  dudit  Bcs- 
neficc , cnfemblc.  des  fruits  6c.  revenus  d’icelui;  &qu’àcçc  ef- 
fet l’Oeconome  fera  tenu  rendre  compte  6c  vuider  fes  mains 
de  ce  qu’il  aura  touché  6c  perçu  , en  celles  dudit  fieur  Emma- 
nuel de  Froullay  ; 6c  en  cas  de  refus  y fera  contraint  par  toutes 
voies  dues  &•  raifonnablcs,  moïennant  quoi  déchargé.  Enjoint 
fadice  Majcftc  audit  fieur  de  Meun  de  tenir  la  main  à l’execution 
du  prcfenc  Ajrcft.  Fait  au  Confcil  d’Etat  du  Roi,  fa  Majefté 
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y ccant,  tenu  à Vcrfaillcs  le  neuvième  Juillet,  mil* ûx  cent 
loixance  - dix  - fept.  Signé , PHELIPPEAUX. 

Il  faut  remarquer,  que  ledit  fieur  de  Froullay  a obtenu  Bulles 
du  Pape  , & a pris  poffellion  en  vertu  dcfdites  Bulles. 

La  meme  choie  a été  encore  jugée  par  l’Arrcft  fuivant  pour 
le  Prieure  Conventuel  de  Saint  Pierre  de  Mortagne  dépendant 
de  la  même  Abbaïe,  en  faveur  du  fieur  Barjot  de  Theligny  d'/tu- 
ntiiil , nommé  par  le  Roi  audit  Prieuré;  par  lequel  A rrcft  le- 
dit Barjot  a été  maintenu  en  la  poffcflion  dudit  Prieuré,  comme  . ' ± 

nommé  ^ar  le  Roi. 

• » 

Extrait  des  Regijlres  du  Confcil  d'Ejbat. 

LE  Roi  aïant  été  ci -devant  informé  du  procès  pendant  ail' 

Grand  Confeil , entre  Me  Alexandre  Barjot  de  Theligny  d'Ju- 
ntiiil , Soûdiacrc  du  Dioccfc  de  Paris  , auquel  par  Brevet  de  la- 
Majcfté  du  2.6.  Aouft  1 676.  Elle  auroit  accoq||  & fait  don  du 
Prieuré  Conventuel  ôc  clcétif  de  Saint  Pierre  de  Mortagne , D10- 
cefc  de  la  Rochelle , d’une  part;  Claude  de  Cernay , Religieux. 

Profés  dudit  Ordre  Saint  Bcnoift,  prétendant  être  pourvu  du- 
dit Prieure,  d’autre:  pour  raifon  d’icclui  la  Majcfté  auroic  par 
Arrcft.dc  fon  Confcil  d’Etat  du  18.  Décembre  1676.  évoqué- 
à fa  perfonne  les  différends  & concertations  des  parties;  ce  faifanc 
qu’elles  rapporccroienc  leurs  titres  mémoires  juftificatifs  en- 
tre les  mains  du  fieur  Marquis  de  Chdteauneuf  Secrétaire  d’Etat ,, 
pour  iceux  vus  &:  examinez  en  ocre  fait  rapport  à .la  Majeftc.. 

Ce  qu’aïant  été  exécuté;  Vû  ledit  Brevet,  & Arrert  ci-dcffus 
daté.  Exploit  de  lignification  d’icelui  ; cnfemblc  la  Requête 
dudit  Barjot  de  Theligny,  tendante  à être  mainccnu  en  la 
portcffion  &:  joiiiffancc  dudic  Prieuré  ; & pièces  y attachées. 

Rcquêces  dudit  de  Cernay  tendances  à même  fin  d’être  mainte- 
nu audic  Bénéfice,  & les  pièces  y attachées,  & tout  ce  que  par- 
lefditcs  parties  a etc  écrit  & produit  : Oui  le  rapport,  & tout 
confiderc  ;LeRoi  estant  en  son  Conseils  débouté 
&r  déboute  ledit  de  Cernay  de  fefditcs  requeftes  & conclulions; 
cc  faifanc  a confirmé  ledit  Brevet  accordé  par  fa  Majcfté  au- 
dit Barjot  de  Theligny  dudit  jour  Aouft  1 676.  dudit  Prieu- 
ré de  Saint  Pierre  de  Mortagne , & ordonne  fa  Majcfté  qu’il- 
jouira  dorénavant  pleinement  Se  paifiblcmcnc  d’iceiui  , Sc  en- 
semble des  fruits  Se  revenus  y appartenans:  &:  à cet  effet  l’Oe- 
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conomc  fera  tenu  rendre  compte,  & vuider  Tes  mains  de  ce  qu’il 
aura  couché  te  perçu,  en  celles  dudit  Barjot,  moïennant  quoi 
déchargé  j te  en  cas  de  refus , y fera  concraintpar  toutes  voies, 
meme  par  corps.  Enjoint  au  fieur  Intendant  de  Jufticc  en  Poi- 
tou , de  tenir  la  main  à l’execution  du  pt  efent  Arreft.  Fait  au  • 
Confeil  'd’Etat  du  Roi , fa  Majefté  y ccanc , tenu  à Verfaillcs 
le  huitième  jour  d’O&obrc  mil  fix  cent  foixancc-dix  fept. 
Signé*  PH  ELIPPEAUX. 

Il  faut  fçavoir  que  le  fieur  de  Thehgny  Barjot  a du  depuis 
obtenu  Bulles  Apoftoliques,  fur  ladite  nomination  di^Roi. 

Enfin , fans  nous  arrêter  à cous  les  autres  Arrefts , qui  ont 
depuis  maintenu  les  droits  de  collation  du  Roi  fur  les  Bénéfices 
fimples,  comme  fur  les  Conventuels  de  ladite  Abbaïe,  il  ne 
faut  , pour  terminer  cct.article  , que  rapporcer  cet  Arreft  du 
Confeil , où  la  même  chofe  cft  encore  jugée  pour  le  Prieure 
fimple  de  Saint  Nicole  de  Grue , dépendant  de  ladite  Abbaïo, 
au  profit  du  po^vû  par  le  Roi,  contre  les  pourvus  en  Cour  de 
Rome,  par  l’Evequc,  Gradue  fie  Indulcaitc., 

Extrait  des  Regiflres  du  Confeil  d'Etat. 

LE  Roi  aïant  été  informé  des  procez  te  différends  pendans 
au  Grand  Confeil  pour  raifon  du  Prieuré'  de  Saint  Nicole 
de  Grue,  Ordre  de  Saine  Benoift,  au  Diocefe  de  Luçon,  dé- 
pendant de  l’Abbaïc  de  Saint  Michel  en  l'FIerm , unie  au  Col- 
lege des  Quatre- Nations,  vacant  par  la  mort  du  fieur  Profper 
Sthour , dernier  poflefTeur , entre  Me  Pean,  Prêtre  du  Diocefe 
de  Paris,  pourvu  en  Cour  de  Rome  dudit  Prieuré  ; Dom  An- 
toine Savy , Prêtre  Religieux  Profes  de  l’Ordre  de  Saint  Be- 
noift , Congrégation  de  Saint  Maur,  pourvu  par  le  fieur  Evê- 
que de  Luçon  ; Frert  Jean  Crumoü , Religieux  Profes  dudic 
Ordre  de  Saint  Benoift,  au  Prieuré  Conventuel  de  Mortagne , 
pourvu  en  vercu  de  fes  degrez  ; te  florimond  le  *. Leu  Clerc  du 
Diocefe  de  Paris,  tenant  l’Induit  du  fieur  d' Ejlanfannes  de  Mon - 
iagnac,  Confeillcr  au  Parlement  de  Paris  -,  duquel  Prieure  fa 
Majefté  auroit  enfuite  pourvu  par  fon  Brevet  du  zi.  Septem- 
bre 1676.  I faite  Touxelin , Clerc  du  Diocefe  dç  Tours,  te  par 
Arreft  du  Confeil  d'Etat  du  1 z.  Janvier  dernier,  évoqué  à fa 
propre  perfonne  lefdics  procez,  circonftanccs  te  dépendances, 

6 e çrdonne  que  les  parties  rcmectroicnc  dans  huitaine  toutes 
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les  pièces,  mémoires  de  muions  donc  elles  j récendoicnt  Ce  fêrvir, 
encre  les  mains  du  fieur  Marquu  de  Chàteanneuf  Secrétaire  d’Etat, 
pour  iccux  vûs  de  examinez  en  être  fait  rapport  à faMajefté: 
ce  qu’aianc  etc  exécuté  ; Vu  leidiccs  Lettres  de  provifion  du- 
dit rouTglin , de  Arreft  ci  dcflùs  daté.  Exploit  de  lignification 
d'icclut.  Requête  dcfdits  Tuuxclm  de  li  Leu  3 tendantes  à être 
maintenus  audit  Bénéfice,  celle  dudit  Crumou , tendante  à être 
maintenu  au  droit  de  la  penfion , donc  il  étoit  convenu  avec  le- 
dit Savy,  de  confcrvation  de  Tes  degrez  en  autre  caufc.  A&e  du 
19.  Aouft  dernier  lignifie  à la  requête  dudit  Savj,  par  lequel 
pout  fes  défenfes  il  fomme  ledit  Tou^çlin  de  luy  donner  copie 
d’une  déclaration  qui  n’a  pas  encore  etc  faite.  Afte  de  fomma- 
cion  faite  par  ledit  Tou^elin  audit  Peu»  les  11.  Février  de  7.  Aouft: 
dernier,  de  fournir  de  défenfes.  à quoi  il  n’auroic  fatisfait,  de 
tout  ce  que  par  lefditcs  parties  a été  écrit  de  produit  : Oüi  le 
Rapport,  fie  tout  confideré  : Lu  Roi  estant  en  son  Conseil, 
a débouté  de  deboute4|bfdics  Cr union , le  Leu  3 Savj  de  Pean  des 
conduirons  de  leurs  Requêtes  \ de  aïant  egard  à celle  dudit . 
Touzeliny  a confirmé  de  cortfiimc’  les  Lettres  de  provifion  à lui 
3CCQrdées  ledit  joyr  11.  Septembre  \6j6.  pour  ledit  Prieuré  de 
Grue.  Ordonne  fa  Majefte  qu’il  jouira  pleinement  de  paifiblc- 
menc  dudit  Bénéfice,  fruits  de  revenus  d’icclui , de  en  confc- 
quencc  que  les  Receveurs,  Fermiers,  Sequeftres  de  autres  dé- 
tenteurs d’iccux , en  vuideront  leurs  mains  en  celles  dudit  Tou- 
Retint  depuis  le  jour  &:  date  de  lefdices  Lettres  de  provifion*  & 
à l’égard  des  fruits  perçus  depuis  le  deccs  dudit  Sibour3  jufques 
\au  jour  des  provifions  dudit  Touzelint  veut  de  ordonne  Sa  Ma- 
jefté  qu’ils  foicnc  mis  entre  les  mains  dudit  Tou^ehn , pour  être 
par  lui  cmploïez  en  réparations  dudit  Prieuré  de  ornemens 
de  l’Eglifc;  de  en  cas  de  refus,  feront  lefdits  Fermiers  de  Sc- 
queftres  contraincs  par  les  voies  qu’ils  font  obligez,  comme  de- 
polîtaircs.  Enjoint  fadite  Majefte  au  fieur  Intendant  de  Jufticc 
en  Poitou , de  tenir  la  main  à l’cxccucion  du  prefenc  Arreft. 
Fait  au  Confeil  d’Etat  du  Roi , fa  Majefté  y étant , tenu  à 
Saine  Germain  en  Laye,  le  vinge-fixiéme  jour  de  Novembre 
mil  fix  cent  (oixance  dix-  fept.  Signé,  P H E L 1(P  P E A U X. 

Page  99..  art.  5-  Ce  qui  aucorifc  encore  mieux  nôtre  propor- 
tion , c’cft  de  la  voir  confirmée  par  la  différence  qui  fc  trouve 
entre  les  Rois  de  Princes  Souverains  Fondateurs  des  Egîifcs  de 
les  fimplcsordiuaircs,  où  ceux  ci  n'ont  que  le  droit  deprefen- 
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cation  aux  Bénéfices;  pendant  qitf  les  Souverains  en  ont  la 
•pleine  difpofition  & entière  collation } fuivant  l’autorité  du 
chap.  Tranfmijfx.  $t.  & dernier.  Dtjur.  Patronat,  aux  Décréta- 
les, qui  s’en  explique  de  cette  forte.  Cum  ex  vi  juris  Patronatus 
non  concefpo , fei  prxfentatio  pertineat  ad  Patronum. 

Et  Du  Molin  en  (à  note  marginale  fur  cet  endroit,  & fut 
le  mot  ex  vi , tranche  toute  la  difficulté , en  parlant  du  Patron 
& fnnple  collateur  ordinaire  dont  il  die:  Non  potefi  uti  hu  verbis} 
concedo,  do  , trado  , dono  Ecclefiam  ; poteft  iamen  dteere , concedo  ut 
habcat  Ecclefiam.  C.  M. 

ô C’eft  cette  note  fi  judicicufc-quc  les  Coçreétcurs  -Romains  ont 
été  concraints  de  retenir , en  iupprimant  le  nom  de  fon  Auteur, 
comme  ils  ont  fupprimé  par  tout  ailleurs  le  mot  de  conce)]ion,q\ii 
marquoit  le  droit  plein  & entier  des  Souverains  & Fondateurs 
dans  la  collation  des  Bénéfices  des  Eglifes  de  leur  Fondation. 

Pao-e  tocy.  art.  6.  Mais  ce  qui  marque  encore  plus  cette  dif- 
férence à davantage  des  Rois  & Prises  Souverains,  Fonda- 
• tcurs  des  Eglifes  , c’eft  Pauçopté  fuivante  du  chap.  NobU.  De 
Jur.  Patronat ° aux  Décrétales*;  qui  par  l’exception  que  le  Pape 
y fait  pour  le  droit  des  Fondateurs  , fait  £icn  voir  que. leur 
condition  eft  plus  avantageufe  que  celle  des  collateurs  ordinai- 
res, qui  n'ont  pas  comme  eux  le  droit  d’affifter  & d’ccrc  prefens 
à rélc&ion,  ou  bien  à qui  il  n’cft  pas  befoin  de  recourir, 
pour  la  faire  confirmer.  Cxterum  in  Conventuali  Ecclefid  non  élec- 
tion! Prxlati  fxcicndx  fed  jam  jattx  , honeftiùs  Patrom  poftulatur 
ajfcnfus:  nifi  aliter  de  junfdtfttonc  jua  obtineat , ut  partes  J um  inter - 
ponerc  debeat  elctlioni  trait  and x. 

Monficur  de  Royc  Doéteur  & Profeffeur  en  l'Univcrfitê 
d’Angers  en  fon  Commentaire  Ve  Jure  Patronats,  expliquant 
ce  chap.  Nobis.  du  meme  ciccc  , & ces  mots  N if  aliter  de • jurif- 
dtEhone  fua}  décide  la  queftion  à l’avantage  des  Fondateurs  des 
Egiifes  Rois  & Princes  Souverains,  en  ces  termes.  Nif  aliter  de 
fud  jurtjdifhooe  obtineat , id  eft,  pro  fuo  imperio,  pro  fummd  poteftate 
Jud  : cjuaf  diccrct  Pontifex  -,  niji  Patronna  fit  Rex,Dux  aut  Cornes 
Provineix. 

P.i'c  \oi.jrt.  j.  Cette  différence  des  Fondations  Roïalcs  & 
particulières,  eft  non  feulement  appuïcc  fur  ces  Textes  du 
Droit  Canonique,  mais  même  fur  le  Droit  Civil  ; ou  nous 
lifons  en  la  loi  9. au  Digcftc  De  rerum  diviftone.  & dans  les  Initi- 
âtes de  Juftinîen  au  meme  titre,  que  les  chofes  facrées  font 
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• celles  qui  font  appliquées  au  fcrvicc  Divin  par  le  miniftcrc  des 
Pontifes  : Sacrée  res  Junt , qu<e  rite  per  Pontifees  Deo  conférât# 
font  ; félon  la  remarque  dejoannes  Faber  ( Chancelier  de  Fran- 
ce fous  Philippe  de  Valois  l’an  1540.  ) en  fon  Commentaire 
Parles  Inftitutc*.  lib.  z.tit.  1.  De  rerum  divifione.  §.  Nulhns.  6c 
l’autorité  du  Canon  Sic  quidam.  10.  qu.  I.  tire  du  Concile  de  To- . 
Iode;  qui  veut  que  les  refer ves  de  droits  que  1 Evêque  fe  fait 
lors  de  la  fonction  des  Eglifcs  par  les  Patrons  ordinaires,  ap- 
partiennent aux  Prélats , 6c  défend  qu’il  ne  foit#icn  attente 
de  contraire  à cette  ancienne  Conftitution  : Sic  quidam  iontra 
omnem  autoritatem  Ecclcfias  quas  xdificaverunt  pofulant  confecran , 
Mt  dotem  quant  Ecclefi#  contulertnt , cenfeant  ad  Epifeopi  oïdmatio- 
nem  non  pertinere.  Quod  faTium  talitcr  in  pr£terito , corrigatur , & 
in  foturo  , ne  fiat , prohibeatur  : feè  omm a fecundum  conjittutionem 
a»  tiquant  ad  Epifeopi  ordinattonem  pertineant. 

Mais  il  n’en  va  pas  de  meme  dans  les  fondations  des  Rois  Se 
•des  Princes  Souverains  : ils  n’ont  pas  befoin  du  decret  & de 
l’autorité  des  Evêques,  pour  confacrer  leurs  fondations  : le  fcul 
aéfc  qu’ils  en  expédient  les  affeéte  6c  les  confacrc  fuffifamment 
au  fcrvicc  divin  ; meme  félon  l’cfprit  du  Droit  Romain  cn^  la 
. meme  Loi  9.  au  Digefte.  De  rcrum  divifione.  in  princip.  qui  s en 
explique  en  cette  mHiicrCi  Locum  focrum  ficri , cum  Princeps  dc- 

dicavit  y aut  dedicandi  dédit  potefatem. 

D’autant  plus  que  les  donations  des  Princes  ont  force  de  Loi, 
6c  n’onc  pas  befoin  d’aucun  fccours  etranger  pour  les  affermir, 
félon  la  Loi  pénultième  au  Code  De  donatiombiu  inter  virum  & 
uxorem.  Ut  pote  Imperialibta  contra  Ci  ibus  vicern  legis  obtinentibus , 
minimeque  opitulatione  quddam  extrinfecùs  egentibm.  _ 

Sage  10  a.  art.  8.  Tout  cela  cft  confiant,  5c  cette  aoftnnc  elt 
encore  appuïcc  fur  ce  moïen,quc  les  Souverains  dans  curs 
collations  comme  purement  Domaniales,  n’ont  6c  n admettent 
aucun  Supérieur  ni  Concurrent , 6c  en  difpofcnt  pleinement  & 
indépendamment  de  toute  autre  puiffancci  parce  que  dans  Ioa 
temporel  le  Roi  de  France  ne  reconnoît  aucun  Supérieur  i com- 
me l’a  dit  autrefois  le  Pape  Innocent  III.  au  chap.  Per  venera- 
bilem.  Qui  fihi  fint  legitimi.  Cela  eft  encore  conforme  à la  do- 
ctrine ifnivcrfcllc  de  l’Eglifc  de  France , 6c  à celle  de  la  facrcc 
\ Faculté  de  Théologie  de  Paris,  par  les  fix  Propofitipns  qu  elle 
donna  en  l’année  i66$.  au  Roi  6 c qu’il  envoïa  à la  Cour  de 
Parlement,  que  nous  nous  créions  obligez  de  donner  avec  1 Ar- 
n Bbbb  îi) 
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reft  d’enrcgiftremenc  fur  les  Conclulions  de  MelGcuts  les  Gens  • 
du  Roi,  par  l’organe  de  Monûeur  l’Avocat  General  Talon; 
enfemble  la  Déclaration  du  Roi,  pour  faire  cnrcgilher  lcfdites 
Propofltions  dans  tous  les  autres  Parlcmcns , & Univcificez  du- 
Roïaume.  • 

Extrait  des  R cgi  fit  es  de  Parlement. 

• • 

CE  jouP!es*Gens  du  Roi,  Maître  Denis  Talon  Avocat  du- 
dit Seigneur  portant  la  parole  , ont  dit  à la  Cour , Que  le 
Syndic  de  la  Faculté  de  Théologie  avec  fept  autres  anciens  Do- 
fleurs  en  la  Faculcé  de  Théologie,  mandez  fuivant  l’Arrcft  du 
jour  d'hier  écoicnt  au  Parquet  des  Huiflîcrs.’  Eux  entrez  , Mon- 
teur le  Premier  Prefidcnc  lcûr  a dit,  Que.  la  Cour  les  avoir 
mandez  pour  apporter  la  Déclaration  faite  par  la  Faculcc  de 
Théologie  de  fes  fentimens  Touchant  l’aucorité  du  Pape.  Le 
Doïen  de  ladite  Faculcc  a dit,  Que  pour  obéît  aux  ordres  de  la 
Cour  ils  avoient  apporté  ladite  Déclaration  extraite  des  Rc- 
giftres  de  ladite  Faculté,  & fignéc  par  le  Bedeau  d’icelle,  con- 
tenant*: 

Primo,  Non  effe  doSlrwam  Facultatif  Summum  Pontijtcem  ali- 
rjuam  in  temporal  ta  Regts  ChriJlianiJJimi  Sktoritatem  habere  $ tmo 
obtijlijfc  Facultatem  etiam  tu  , qui  mdircEiam  tantummodo  voluc- 
vunt  effe  autoritatem. 

Secundo,  EfJe  doBrinxm  Facultatif  , quod  Rex  Chrijlianiffimus 
nullum  omnirio  agnofcit , nec  habet  in  remporahbus  fuperiorem  prê- 
ter Veum  , eamtjue  effe  antiquam  doCirmam  , à qua  nunquam  recef- 
fura  ejl. 

Tertio,  Dottrinam  Facultatif  effe,  quod  fubditi  jidem  & obe- 
dientiam  Régi  ChriJltaniJJimo  tta  debent  , ut  ab  iis  nullo  pratextu 
difpenfxri  pojjint. 

Quarto,  Eamdem  Facultatem  non  probare  , nec  probaffe  unquàm 
propojitiones  ullas  Cbrijlianijjimi  Régis  autoritati , aut  germants  Ec- 
clefuc  Gallican <e  libertatibut , & réceptif  in  Regno  Canonibus  contra- 
rias : verbi  gratta , quod  Summus  Ponttfex  deponere  pojjit  Epi feopos 
adverfus  eofdeni  Canones.  . 

Quinto , DoElrinam  Facultatif  non  efie  , quod  Summus  Pontifex 
fit  fupra  Qtncilium  Oecumenicum. 

Sexto,  Non  efie  dottnnam  , nec  dogma  Facultatif,  quod  Summus 
Pontifex  nullo  accedeote  EccUfut  dbnjenju  fit  infxlbbilis. 


( 


4 


j 

% 


n 

Su 


Ifi.* 

W 


* 

•TV 


Pièces , 7/Vm  &f  Mémoires , (^c.  567 

Icelle  Déclaration  lûc  en  prcfcnce  des  Gens  du  Roi  Si  deG, 
dits  Do&tfurs  : lelclics  Doreurs  retirez,  les  Gens  du  Roi  par 
la  bouche  de  Mc  Denis  Talon  , ont  dit  : Que  la  vérité  des 
anciennes  Maximes  fc  foûcient  affez  par  Ton  propre  poids , 
& n’a  pas  befoin  de  mandier  des  fuffrages , ni  des  approba- 
teurs : que  c'cft  pourtant  un  grand  avantage  , lorfque  roue 
le  monde  concourt  dans  un  meme  fentimcnc , & qu'il  ne  pa- 
role point  de  divifion  dans  les  cfpiits.  Pèrfonne  n’ignore  les 
efforts  & les  artifices  pratiquez  par  les  Partifans  de  la  Cour  de 
Rome  depuis  rrence.ans,  pour  élever  la  puiffancc  du  Pape  par 
de  fauffes  prorogatives  , Si  pour  introduire  les  opinions  nou- 
velles des  Ultramontains.  Et  enfin  les  choies  ont  pafïc  jufqu’à 
tel  excès , qu’aprés  avoir  inûnuc  en  fccret  ces  propofitions  faufl 
fes  Si  dangereufes  dans  les  écrits,  ils  ont  eu  la  hardiclfc  de  les 
publier  & de  les  mettre  dans  des  Thcfes , pour  être  publique- 
ment difputccs.  Cette  témérité  n’cft  pas  demeurée  impunie 
car  cette  Auguftc  Compagnie  également  jaloufe  de  maintenir  . 
l’auroritéjRoïalCjJes  Droits  de  la  Couronne,  les  Libcrtez  de 
l’Eglifc^allicanc  Si  l’ancienne  do&rine,  aufquels  ces  opinions 
de  l’infaillibilité } Si  de  la  fuperioricé  du  Pape  au  Concile  font 
dirc&ement  oppofecs n’a  pas  manqué  de  réprimer  ccs  cncrc- 
prifes  par  la  fevericé  de  fes  Arrefts,  Si  même  d’en  punir  les  au- 
teurs : de  force  que  l’on- peut  dite  que  ccs  monftrcs  ont  été 
étouffez  dans  leur  naiffance;  & que  ccs  ccncativcs , bien  loin 
d’avoir  eu  aucun  lhecés,  n’onc  fervi  qu’à  confirmer  plus  puff- 
famment  la  vérité,  Si  à couvrir  de  honte  Si  de*  confufion  les 
Emiffaires  de  la  Cour  de  Rome.  Cependant  la  Faculté  de  Théo- 
logie occupée  par  une  cabale  puiffancedc  Moines , Si  de  quel- 
ques Séculiers  liez  avec  eux  par  intereft  Si  par  faétion  ^a  eu  de 
la  peine  à fc  dcmclcr  de  ccs  liens  iiijuftes,  Si  à«luivre  les  traces 
des  Gcrfons,  Si  de  ccs  autres  Personnages  îlluftrcs,  qui  ont  etc 
dans  tous  les  ficelés  les  principaux  défenfeurs  de  la  vérité.  Mais 
enfin  par  un  généreux  effort  aïant  fait  reflexion  fur  ce  quelle 
dait  au  Roi , au  Public  Si  à fa  . propre  relation  , elle  a expli- 
qué fes  feptimens,  Si  a condamné  coures  ccs  nouveautez  comme 
des  erreurs , qui  ne  peuvent  éviter  la  cenfure.  Ec  comme  les  fix 
Propofitions,  qui  viennent  d’êcre  lûës  Zi  expliquées  par  l’or- 
gane du  Doïcn , contiennent  non- feulement  la  condamnation 
de  tour  ce  qui  pouvoir  établir  quelque  fuperioricé  du  Pape* 
le  ccmporcl,  mai^  aulli  de  cette  chimere  d’infaillibilité,  Si  de 
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ectte- dépendance  imaginaire  du  Concile  au  Pape  ; il  eft  i'nir- 
tile  ^examiner  fi  toutes  ces  Propoficiqps  font  conçues  en  tefi 
mes  affirmatifs  j étant  certain  qu'il  n’ÿ  a point  de  milieu  entre 
deux  Propofitions  contradictoires,  te  que  fi  la  Faculté  ne  croit 
pas  que  le  Pape  foie  infaillible , il  faut  par  une  confequcncc  ne^ 
ccflaire  qu’elle  juge  qu’il  peut  tomber  , ou  être  induit  en  er- 
reur, te  corrige  par  une  PuifTancc  fupcricurc,  qui  ne  peut  être 
que  celle  du  Concile  te  de  l’Eglife  Universelle.  Et  tout  le 
monde  demeurant  d’accord  qu’il  faut  qu’il  y ait  une  fubordi- 
nation  ; des  que  l'on  a voüc  que  le  Pape  n’cfl  point  au-deffus  du 
• Concile,  il  faut  qu’il  foit  au-dcflous , te  foûmis  à fes  Deci- 
fions  te  à l’obfervation  des  Canons.  De  forte  que  comme  le  Pu- 
blie cfl  pleinement  fatisfait  par  cette  Déclaration  de  la  Facul- 
té, d’autant  plus  que  fi  elle  croit  fufcepwble  d’arftbiguité  , on 
ne  la  pourroit  interpréter  que  par  ce  qui  paroît  de  la  DoCtrinc 
.de  la  meme  Faculcé  dans  la  Cenfurede  Sarrazin , dans  les  Rc* 

. ponfes  aux  Demandes  du  Roi  Charles  VIII.  & dans  les  con* 
damnations  des  erreurs  de  Luther  : Ils  cftiment,  qu’dy  a lien 
d ordonner  que  les  Articles  contenus  en  la  Declaratmn  de  Ia^  . 
Faculté  (oient  régi  (Irez  au  Greffe  de  la  Cour,  te  copies  d’i- 
ceux  envoiees  dans  tous  les  Baillagcs  te  Univcrlitez  du  Ref- 
fort,  pour  y être  lûës,  publiées  & cnrcgifhécs  : défenfes  foienc 
faites  de  foutenir  aucune  doétrine  contraire  aufdics  Articles: 
que  les  Arrefts  du  ai.  Janvier  te  14.  Avril  derniers  foient  exé- 
cutez: taire  itpratives’défenfes  & inhibitions*  à tous  Bacheliers* 
Licenciez,  Docteurs,  te  à toutes  autres  perfonnes  de  foutenir 
te  difputcr,  lire  te  enfeigner,  directement  ou  indirectement, 
aux  Ecoles  publiques  ou  ailleurs,  aucunes  propofitions  contraires 
a l’ancienne  Doctrine  de  l’Eglife  , aux  Canons  des  Conciles 
Generaux , aux  JLibertez  de  l’Eglife  Gallicane  , te  aux  anciens 
Decrets  de  la  Faculcé  de  Théologie,  à peine  de  punition  exem- 
plaire ; te  aux  Syndics  des  Facultcz  , te  DoCtcurs  qui  prefide- 
ronc  aux  ACtes,  de  fouffrir  que  telles  Propofitions  foient  in- 
férées dans  aucunes^fThcfes , à- peine  d’en  répondre  en  leurs 
noms,&  d’être  procédé  contr’eux  extraordinairement.  Eux  re- 
tirez, Ladite  Cour  a ordonné  te  ordonne  que  lefdits  Arrr*  . 
clés  contenus  en  la  E^claracion  de  ladite  Faculté  de  Théolo- 
gie, feront  cnregiftrcz  au  Regiftre  d’icelle,  te  copies  q’iccux 
.jl jP*foiécs  dans  tous  les  Baillages  te  Univerfitez  de  ce  R effort  s 
•jiour,  y être  lûës,  publiées  te  regiftrées.  A £ut  te  fait  inhibi-* 

• lions 


Pièces , Titres , & Mémoires,  &c.  ^ 


cions  & défenfes  de  foûccnir  aucune  doftrine  contraire  aufdits 
Articles  ; de  faifant  a levé  les  fufpenfions  portées  par  I’Arreft 
du  14.  Avril  dernier  ; a réitéré  & réitéré  les  défenfes  des  zz. 
Janvier  Si  14.  Avril  derniers^  A faic  inhibitions  Si  défenfes  à 
cous  Bacheliers  , Licenciez,  Doétcurs  Si  coûtes  autres  perfonnes, 
de- foûccnir  & difpuccr,  lire  Si  enfeigner,  dirc&emenc  ni  indi- 
rectement , és  Ecoles  publiques  ni  ailleurs  , aucunes  Propor- 
tions contraires  à l’ancienne  Doélrinc  de  l’Eglifc  , aux  faints 
Canons,  Decrets  des  Conciles  Generaux,  & aux  Libcrtcz  de 
PEglifc  Gallicane,  Si  autres  anciens  Dccrccs  de  la  Faculté  de 
Théologie,  à peine  de  punition  exemplaire  -,  Si  aux  Syndics 
tant  de  ladice  Faculté  que  des  autres  Umveificcz  Si  Doétcurs- 
qui  prcfidcronc  aux  Aétcs  , de  fouffnr  que  celles  Proposions 
fbient  inférées  dans  aucunes  Thefcs,  à peine  d’en  répondre  en 
leuis  noms  , Si  d’cr.c  procédé  conti’cux  cxtraordinaue»ienr. 
Faic  en  Parlement  le  trentième  jour  de  Mai , mil  fîx  ccnc  foi* 
Xante- trois.  signé  ROBERT. 

déclaration  du  Roi , envoïée  à tout  les  Parlcmcns  du  Roïaume , par -• 
tant  cjue  les  ftx  Proportions  prefemées  à /.t  M ajfjlé  par  U Fa- 
culte  de  Théologie  de  Paris , GR  qui  ont  été  regi[h  ces  au  Parle.- 
ment , y feront  pareillement  lues  , publiées  & regtjlrées , GR  en- 
volées à tous  les  Paillages , Senéchauflées  , Jurifmîions  & Uni- 


OUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  5c  de  Navarre. 


A cous  ceux  qui  ce  s prefentes  Lettres  verront  ; Salut.  La. 
Faculté  de  Théologie  de  nôtre  bonne  Ville  de  Paris  , qui  de- 
puis fon  établiffcmcnt  a etc  le  plus  ferme  appui  de  la  Religion, 
& de  la  faine  doéhinc  dans  nôtre  Roïaume,  & qui  a coûjours- 


tre  Etat  certaines  Maximes  des  Ultramontains , contraires  à cel- 
les qui  ont  etc  reçues  de  tout  tems,  Si  directement  oppolèes  à> 
nos  Droits  , aux  immunitez  du  Roïaume,  franchises,  & Li- 


rait profeflion  de  s’oppofer  forcement  à ceux  qui  ont  voulu  en 
altérer  la  pureté  , aïanc  reconnu  que  depuis  plufieurs  années- 
plufieurs  perfonnes  fe  feroient  efforcées  d’introduire  dans  nô- 


bcrccz  de  l’Eghfe  Gallicane.  Ccttc»celcbre  Compagnie  miroir 
eflimc  qu’il  croit  de  fon  devoir  de  faire  tout  ce  qui  dépcndoïc 
. d’elle  pour  arrêter  le  cours  d'une  fr  dangereufe  domine  Sc  à cctca 


• • 
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fin  elle  Nous  auroit  fait  une  Déclaration  aucentique  & folem- 
ncllc  de  fes  dogmes  & de  fa  Dourine  en  cette  matière,  quelle 
a renfermée  en  fix  Propofitions,  donc  l'aébc  cft  ci  attaché  fous 
le  contrc-fccl  de  nôtre  Chancellerie:  laquelle  Déclaration  au- 
rait été  lue  ôc  rcgiftrcc  en  nôtre  Cour  de  Parlement  de  Paris. 
Et  parce  que  Nous  avons  jugé  qu’il  étoit  important  de  la  faire 
aufli  regiftrer  dans  les  autres  Cours  de  Parlement  de  nôtre 
Roïaume,  afin  de  la  rendre  publique,  & que  les  fentimens  de 
nos  Sujets  foicnc  uniformes  fur  ces  Articles;  en  forte  qu’il  ne 
foie  rien  dit , écrit,  enfeigné  ni  profdTc  qui  foit  contraire  à la 
Declaratiçn  de  ladite  Faculté.  Sçavoir  faifons,  que  Nous  pour 
ces  caufcs  & autres  confédérations  à ce  Nous  mouvans,  avons 
par  ccs  prefeutes  fignées  de  noue  main,  dit  & ordonne,  difons 
& ordonnons,  voulons  & Nous  plaît,  que  lefditcs  fix  Propo- 
rtions contenues  en  la  Déclaration  de  ladite  Faculté  de  Théo- 
logie, foient  lûcs,  publiées  & enregiftrées  en  toutes  nos  Cours 
de  Parlement,  Juftices, Baillagcs,  Scnéchauflccs , Jurifdi&ions, 
& Univerficcz  de  nôtre  Roïaume  , Pais  & Terres  de  nôtre 
obeïffancc  ; faifant  très- exprefTes  inhibitions  &:  défenfesà  tous 
Bacheliers,  Licentiez  , Docteurs  & autres  pcrfonnes,dc  quel- 
que qualité  & condition  qu’elles  foient  , de  foûtenir  & défen- 
dre, lire  & enfeigner  , dirc&cment  ni  indire&ement,  es  Ecoles 
publiques  ni  ailleurs  , aucunes  Propofitions  contraires  à celles 
de  la  Déclaration  de  ladite  Faculté  de  Théologie,  ni  d’en  fai- 
re aucun  éciit , à peine  de  punition  exemplaire  ; & aux  Syn- 
dics des  Uriivcrficez  , & aux  Do&eurs  qui  prefideront  aux 
A&cs,  de  fouffrir  qu’il  foit  rien  inféré  dans  aucunes  Thcfcs,  à pei- 
ne d’en  répondre  en  leurs  noms , & d’etre  procédé  contr’eux  ex- 
traordinairement. Si  donnons  en  mandement  à nos  amcz  &c 

féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  de 

que  ces  prefentes  , enfcmblc  la  Déclaration  de  ladite  Faculté 
contenue  efditcs  fix  Propofitions,  ils  aient  à faire  lire,  publier 
& cnregiftrer  au  Greffe  de  nôtrcdite  Cour,  &:  en  toutes  les  Sc- 
néchauffccs,  Baillagcs,  & Univerfitez  du  R effort  d’icelle,  & à 
tenir  loigneufement  la  main  à l’execution, ôc  à l’cxa&c  obfcrva- 
tion  d’icelle,  fans  y contrevenir,  ni  permettre  qu’il  y foit  con- 
trevenu en  aucune  manière.  Car  tel  cft  nôtre  plaifir  ; en  té- 
moin dequoi  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  feel  à cefditcs  pre- 
fentes. Donne*  à Paris  le  quatrième  jour  d’Aouft  , l’an  de  grâce 
mil  fix  cent  foixantc-trois,  & de  nôtre  Régné  le  vingt,  unie-. 
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me.  Signe  LOUIS.  Et  plus  bas,  DE  LOMENIE.  Et  fccllé  jiu 
grtni  jctttt  de  cire  jaune. 

•Nous  pourrions  encore  ici  nous  fouvenir  de  ce  que  nous 
avons  amplement  prouvé  au  chap.  3.  du  Traite  des  Regales, 
quijuftific  fortement  que  la  Collation  des  Bénéfices  n'cft  point 
purement  fpiritucllc  , mais  qu'elle  cft  mixte  fie  appartient  au 
Roi, à caulc  defon  temporel,  où  il  ne  reconnoît  point  de  Su- 
périeur; puifquc  cette  doéhine  a*  été,  comme  nous  avons  dit, 
reçue  de  l'aveu  des  Papes,  autorifee  de  la  Do&rinc  de  la  Fa- 
culté, & approuvée  du  confcntement  uniyerfcl  de  l’Eglifc  de 
France 

Mais  de  plus  elle  eft  trcs.ancienne  dans  le  Roïaume,  te  nous 
en  voïons  l'antiquité  dans  l’Ordonnance  de  Philippe  de  Va- 
lois, ci  deflus  rapportée  en  l’article  6.  du  chapitre  precedent , 8£ 
de  l’an  1 3 3 4.  où  ce  Roi  comme  en  étant  convaincu , aulfi  bien 
que  fes  Prcdeccfleurs,  s'en  explique  en  ces  termes  : Nous  nous 
tenons , & fommes  fufj'famment  (3"  due  ment  informe que  nos  De- 
vanciers Rois  de  France,  pour  eau  je  de  Regale  (3*  de  la  Nobleffe  de  ls 
Couronne  de  France , ont  accoutumé  (3*  ont  été  en  pojjejjion  fai* 
[me  de  donner  ies  Prebendes , Dignité ^ (3*  Bénéfices  , quand  ils  ont 
été  trouve^  vacan s de  droit  (3*  de  fait , ou  de  droit  tant  feulement , 

; eu  trouve ^ non  occupe vuis  CP  vacans  tant  feulement  ; & que 
Nous  de  ce  en  avons  ufé , ufons  & entendons  ufer , comme  de  notre 

Droit  Roial Et  avons  dénié  toute  audience  de  plaid  à ceux  qui 

à nofdits  ufages  accoutume par  nos  Devanciers  Rois  de  France  , 
par  Nous  continue ^ & aux  Droits  Ro'iaux  , qui  en  tel  cas  nous  ap* 
partienntnt  pour  caufe  de  notre  Couronne. 

Il  faudrait  encore  du  moins  nous  fouvenir  de  ce  qui  a été  dit 
en  Part.  1 3.  du  chap.  3.  de  cet  Inventaire,  des  moïens  de  fait  8C 
de  droit,  fournis  en  l’Inltancc  de  l’an  1331.  fous  le  meme  Phi- 
lippe de  Valois,  pour  la  Chantrerie  de  l'Eglife  de  Chartres,  où 
il  olï  fuffifamment  prouve  que  le  Roi  dans  fes  fondations  com- 
me purement  Domaniales  & dans  fa  Régale  à caufe  de  fa  Cou- 
ronne , ne  reconnoîc  8c  n’a  point  de  Supérieur  ni  de  Concur- 
rent. C’cR  le  langage  de  tous  les  Rois  de  France  dans  leurs  Or- 
donnances fur  cette  matière,  fie  dont  nôtre  Grand  Monarque 
s*cft  encore  voulu  fervir  pour  en  faire  la  fin  de  fa  Déclaration 
Z3e  iujrioe  de  la  Regale,  du  mois  de  Janvier  16  8 1.  que  nous  avons 
rapportée  fie  expliquée  , fie  fpecialcmcnt  cet  article,  dans  les 
nombres  14.8c  iy.  du  chapitre  precedente 


Cccc  ij 


57 1 Inventaire  des  Induits, 

Page  ioi.  art.  9.  Le  Roi  n’a  donc  non- feulement  ni  Supé- 
rieur, ni  Concurrent  dans  la  collation  des  Bénéfices  de  fes  fon- 
dations & de  fa  Régale,  mais  meme  il  ne  s’y  fou  met  que  volon- 
tairement aux  Réglés  Canoniques  pour  la  libre  difpcnfation 
d'iceux  i parce  que  félon  du  Molin  en  fon  Commentaire  fur  la 
Règle  De  Jnfirmu.  num.  416.  R ex  in  in  non  habet  Superiorem. 

Et  quoi  qu’il  fernblc  que  le  Roi  foit  fournis  à la  Règle  des 
vingt  jours,  dans  les  collations  des  Bénéfices,  dont  il  pourvoit 
fur  des  refignations  faicesen  cas  de  maladie,  il  ne  l’a  rcçûc  que 
parce  que  comme  un  fouvcrain  Seigneur  il  l’a  bien  voulu  rece- 
voir & s’v  foûrnctcrc , fuivant  Tobjc&ion  que  s’en  fait  le  me- 
me du  Molin  , & la  dccifion  qu’il  en  donne  au  même  cridroir, 
& au  nombre  417.  qu’il  appuie  d’un  puiflant  raifonncmcnt , en 
CCS  termes:  Qmd  etgo  Rex  fiimile  quodiam  hwc  ReguU  fxcit , dum 
pofilquxm  contulit  per  rtfiignxttonem  mfirmi , tamen  rurjui  per  obitum 
cjujaem  de  eadem  infirmitxte,  infra  viginti  dies  à die  xdmifix  refit- 
gnxtioms  computxndos  , alii,  vel  eidem  refiignatano  confier 1 5*  hoc  ideo 
fxcit  y quia  adnujjionem  0*  coSxtionem  Jttxm  fi» per  refiignxtionem 
itx  tacite  vel  exprejse  limitavit  : quod  txnquxm  Supremut  Dominai 

fiacere  potejl Sed  etixm  httjufimodi  Cxnonicatws  , Excella  , O'  fi» 

milia  Bénéficia , ad  merxm  & perpetuam  Régis  collxtionem  fpeftan- 
tix  mxgis  Jdtculxria  & profixnx , qitxm  Ecclejiafilica  Bénéficia  Junt  : 
quxmvts  non  ni  fi  Clericii , quoi  Tonfuratos  votant , conférante  -,  quia 
talibui  ex  voluntxte  fiundxtoris  défi  inata  fiunr. 

Page  103.  art.  10.  Mais  quoi  que  dans  l’ufage  commun  ÔC  or- 
dinaire l’on  mette  de  la  diftin&ion  entre  le  petitoire  & le  poC- 
fefloire,  fuivant  les  Rubriques  de  Droit  De  cauf.  pofieffi  & pro- 
prietxt.  de  la  Loi  Nxturahter.  au  §.  Nihil  commune,  au  Digefte 
De  acquireni.  vel  omittend.  pojfiejj.  qui  marquent  la  différence 
que  mettent  les  Junfconfulccs  entre  la  pofleflion  & la  proprié- 
té : Nihil  commune  habet  proprietéts  cum  pofieffione . Neanmoins 
dans  les  inftances  & complaintes  pour  raifon  du  poflcflbire  des 
Bénéfices  de  fondation  Roïale,  ou  vacans  en  Regale,  l’on  ne 
fepare  point  le  poflcflbire  du  petitoire;  parce  que  la  propriété 
fe  confond  avec  la  poflcflion,  & les  Juges  Roïaux  connoiflcnc 
de  l’un  &:  de  l’autre  confufemcnt , comme  de  caufcs  purement 
Domaniales  , donc  la  connoiflance  leur  cfl  rcfervéc'privativc- 
mcnc  à tous  autres.  C’efl:  le  fentiment  de  du  Molin  dans  le  me- 
me Commentaire  fur  la  Règle  De  Jnfirmis.  au  commencement 
du  «(ombre  418.  Et  htnc  efi  quoi  tn  hujufimodi  Bénéficia  judex 
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Régi  as  non  folum  de  pofjefjorio , /ed  co*ïw  de  petitorio  cognofcere 
potejl,  etiam  privative  ad  Judices  Ecclefiaflicos , j»  hoc  Regno  : «f  erûw 
decifum  eJhfRegio  Edi  Cio  Ludovici  X J.  anni  1463.  quoi  habetur  in 
veteri  fiylo  Curia,  Parlamenti  à me  recognito  part.  7.  num.  8 6.  ubi 
in  ver  b.  Nos  Juges,  etiam  de  pefitorio  cognofcunt  , quia  hujufmodi 
Bénéficia  non  f9ht  propriè  Ecclefiajlica. 

Page  104 .art.  ii.  II  cft  vrai  que  les  Bénéfices  de  la  fonda- 
tion des  Seigneurs  particuliers  font  caufcs  purement  domania- 
les, parce  qu*ils  les  confèrent  de  plein  droic.  Les  Comtes  de 
Laval,  les  Seigneurs  dcLuzarches&  aucres  Fondateurs  particu- 
liers des  Eglifcs  en  ufent  de  la  force  ; & même  leurs  Juges 
connoiffoicnt  autrefois  des  complaintes  des  Bénéfices  de  leurs 
fondations,  fauf  l’appel  aux  Juges  Roïaux,  comme  leremar-' 
que  DuMolin  en  fon  Comment,  fur  la  règle  De  Infirma,  num. 
419.  &:  en  fa  noce  fur  l’Edit  du  Roi  Loüis  X I.  de  l’an  1465. 
fur  le  mot  Nos  Jugesy  rapportée  dans  la  y.  part,  de  l’ancien  Stile  du 
Parlement  num.  86.  en  ces  termes.  Qui  pojjunt  pari  ter , ut  Rex , 
hujufmodi  Beneficiorum  refignationes  admitterc,  fivc  fimpliciter  , five 
in  favorcm , five  causa  permutationis  , O*  conferre  cum  exceptione 
di  Cl  arum  viginti  diefum , vel  fine  ilia , cum  claufulà  quovis  modo 
vacent  , & fimili bus,  vel  fine  illis , & de  poffefforfo  per  fuos  judi- 
ces } licet:  non  Régi  os  cognofcere , C.  M.  Et  idem  de  Bencficiis  fpcc- 
tantibus  ad  cûllationem  Baronum , vel  fimilium , ut  omnis  cognitio 
fpeClet  ad  eorum  Judices  j ita  ut  ad  eorum  Judices  pofjit  appeUari. 

Neanmoins  le  Roi  en  a juftcmenc  corrigé  l’ufagc  dans  la 
nouvelle  Ordonnance  du  mois  d’Avril  1667.  Tic.  XV.  Des 
Procedures  fur  le  PoffefJ'oire  des  Bénéfices  i & fur  les  Régales  arr. 
4.  où  la  connoiffancc  en  eft  inaiftin&emcnc  attribuée  aux 
fculs  Juges  Roïaux  à l’avenir.  Les  complaintes  poür  Bénéfices  fe- 
ront pourfuivies  pardevant  Nos  Juges  « aufquels  la  connoiffance  en 
appartient  privativement  aux  Juges  d Eglife , & à ceux  des  Seigneurs  j 
encore  que  les  Bénéfices  J oient  de  la  fondation  des  Seigneurs , ou  de  leurs 
- dutheurs  y & en  aient  la  prefentation  ou  la  collation. 

Page  105.  art.  11.  C’cft  donc  en  vertu  de  cette  Ordonnance 
que  les  Juges  Roïaux,  privativement  à ceux  des  Seigneurs, 
ont  eu  l’attribution  des  complaintes  pour  raifon  du  poficfToirc 
des  Bénéfices  même  de  ceux  de  [a  collltion  ou  prefentation 
des  Seigneurs  ; & nous  avons  un  exemple  authcnciquc  de  ccc 
ufage  dans  l’Arrcft  fuivanc, folemncllcmenc  rendu  en  l’Audian- 
cc  de  la  Grand*  Chambre  le  8.  Aoufl  167 y.  pour  raifon  do  U 
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Chantrerie  & Canonicat  de  l’Eglifc  Collegiale  de  Saint  Teu- 
gal  de  Laval , de  la  fondation  des  Comtes  de  ce  lieu  : par 
lequel  le  plein  pofiefioire  fut  ajuge  à M-‘  René  le  Va mer  pour- 
vu par  les  Fondateurs  $ nonobftant  les  provifions  ac  dévolue 
obtenues  en  Cour  de  Rome  par  le  nommé  Darçentré  fur  l’au- 
tre pourvû  , qui  fur  les  Conclufions  de  Monficd*  l’Avocat  Ge- 
neral Talon  lurent  déclarées  abufives.  Et  il  nc*fcra  pas  hors 
de  propos  d’ajoûter  ici  l’avertiflement  que  Monfieur  le  Premier 
Prtfident  de  Lamoignon , donna  aux  Avocats  des  Parties  fur  le 
aPfcs  prononciation  de  l’Arrcft  , qu  à l’avenir  en 
fcmblablc  cas  ils  eufient  a conclure  en  adjudication  des  Bcne- 
6ccs  au  pecitoire  j & que  fi  leurs  conclufions  y euflent  été  for- 
mées, Ion  auroic  prononcé  par  adjudication  de  ce  Bénéfice  au 
petitoire,  comme  au  pofTcfloire. 

Extrait  du  Journal  du  Palaisde  I’annce  \6j6. tome  4. donné  au 
Public  par  Mc  Claude  Blondeau,  & MC  Gilles  Guerct,  Av. 

Si  le  Pape  peur  pourvoir  par  dévolution  aux  Bénéfices  de  coüatioh  laïque. 

LApoftafic  d un  Capucin  pourvû  par  erreur  d un  Bénéfice, 
a donne^ieu  à cette  célébré  qucftion,  dont  nous  n’avons 
point  d Airefts  dans  Tnos  livres.  Voici  quelle  croit  l’cfpecc. 

François  des  Courtils  en  1637. fut  profclfion  de  la  Réglé  de 
Saint  François  dans  la  mai  Ion  des  Capucins  de  la  ville  de  Cacm 
quelque  rems  apres  il  vient  à" Paris  : & en  1 6^9.  il  obtient 
une  obédience  pour  retourner  en  Normandie.  Mais  ccrtc  obé- 
dience qu  il  avoir  demandée  ne  fut  qu’un  prétexte  de  libertina- 
ge , car  étant  en  liberté  il  prend  un  habit  feculier  & palTc  en 
Hollande  ponr  le  mettre  a couvert  des  recherches  de  Ion  Or- 
dre. Aulfi-cofi:  le  Commifi^ire  député  par  le  General  des  Ca- 
pucins fit  les  procedures  extraordinaires  contre  lui,  il  le  déclara 
hcitciquc,  apoftat,  a caufe  de  fa  defertion,  & du  lieu  de  fa 
retraite.  En  1663.  d revient  en  France  avec  un  habit  de  Prêtre 
feculier  ; de  au  lieu  de  fon  nom  ordinaire  de  des  Courtils,  il 
prend  celui  de  V illebrune.  Un  Curé  de  Bretagne  l’aïant  d’a- 
boi d reçu  chez  lui,  il  fit  paroîcrc  dans  cette  Province  une  fi 
glande  capacité  poui*la  prédication,  qu’il  y aquit  en  peu  de 
tems  beaucoup  d’eftime.  Monficurlc  Duc  de  la  Tnmoüille  le 
voulut  avoir  auprès  de  lui } & comme  ce  Seigneur  cft  Colla- 
tcur  laïque  des  Prcbendcs  de  des  Dignitez  du  Chapitre  de  Saine 
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Tcugal  de  Laval,  la  première  libéralité  qu’il  fie  à des  Courtils, 
fut  d'un  Canonicat  de  cctcc  Eglife,  fie  enfuite  la  Chanteerie. 

En  1673.  fur  l’avis  qu’eut  Monficur  le  Duc  de«la  Trimoüille 
de  l’apoftafie  de  des  Courtils , il  écrivit  à un  Chanoine  de  Saint 
Teugal  de  Laval,  pour  s’informer  particulièrement  de  la  ven- 
té. Peu  de  tems  apres  cete  lettre  écrite,  Monficur  le  Due  de  la 
Trimoüille  decedc,  & des  Courtils  abandonne  la  ville  de  Laval 
fi£  ion  Bénéfice. 

Au  mois  de  Janvier  1674.  le  fieur  Dupleflîs  Dargentré  ob- 
tint en  Cour  de  Rome  des  provifions  de  ce  Bénéfice  par  dc- 
«rolut,  fonde  fur  l’apoftafie  & l’incapacité  de  des  Courtils:  il 
en  prend  pofieflion  au  mois  d’Aouft  fuivant. 

Au  mois  de  Septembre  de  la  meme  année,  Monficur  le  Car- 
dinal de  Boüillon,  Tuteur  honoraire  de  Monfieur  le  Duc  do 
la  fTrimoüillc  fils  , & qui  avoir  des  Lettres  Patentes  du  Roi, 
portant  pouvoir  exprès  de  donner  tous  les  Bénéfices  vacans  à 
la  collation  ou  prefentation  de  fon  mineur,  conféré  la  Chan- 
treric  de  des  Courtils  2 Mc  René  le  Verrier  Do&cur  en  Théo- 
logie, qui  en  aïant  pris  pofieflion , interjette  appel  comme  d’a- 
bus de  l’obtention  des  provifions  de  Dargentré.  La  caufc  por- 
tée à l’Audience  de  la  Grand’  Chambre,  au  Rôllc des  Jeudis. 

Pour  l'appcllant  comme  d'abus.  On  diïoit  qu’il  y avoir  deux 
nullitcz  dans  la  provifion  de  Cour  de  Rome:  La  première  eft 
le  dcfauc  de  puiflance  dans  la  perfonne  du  Collateur , qui  rend 
fa  provifion  abuûvc:  L’autre  eft  hobreption  de  la  part  de  I’im- 
p errant.  On  ctabliflbit  le  defaut  de  puiflance  fur  la  qualité  du 
Bénéfice  qui  eft  de  collation  laïque , fie  l’obreption  fur  ce  que 
l’impétrant  n’avoit  pas  exprimé  au  Pape,  que  le  Bénéfice  étoit 
de  collation  laïque , mais  feulement  en  patronage. 

La  preuve  que  le  Pape  n’a  point  la  dévolution,  eft  ailée  à 
faire.  1:  Par  la  nature  de  ces  Bénéfices.  2.  Par  les  libertez  de 
l’Eglifc  Gallicane.  3.  Par  l'autorité  des  Do&curs.  Voici  l'cta- 
bliflemcnt  de  ces  trois  moïens  d’abus.  Commençons  par  la  qua». 
lire  du  Bénéfice. 

Les  Bénéfices  de  collation  laïque  ne  font  pas  à proprement 
parler , de  condition  Eedefiaftique,  ce  font  des  biens  temporels 
que  la  pieté  des  Seigneurs  a confacrcz,  mais  fans  leur  ôter  cette 
temporalité  qui  les  en  rend  maîtres  abfolus. 

A l’égard  des  Bénéfices  Ecclefiaftiques  , ce  font  des  biens  Ec- 
clcfiaftiqucs  & fpirituels  par  l’union  étroite  qu’ils  ont  avec 
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l'Eglifc,  laquelle  a cela  de  particulier  qu’elle  fpiritualifc  tou2 
tes  les  chofes  qui  la  concernent.  Auffi  cette  dernière  forte  de 
Bénéfices  ne  peut  erre  conférée,  que  par  les  Miniftres  de  I’E- 
glifc,  6 c par  ceux  qu’elle  a approuvez.  Il  n'en  eft  pas  ainfi  des 
Bénéfices  de  collation  laïque.  Il  fuffit  d’etre  Seigneur  de  la  ter- 
re à qui  ce  droic  eft  arraché , 6c  le  feul  contrat  d’aquêc  ou  de 
partage,  qui  l’en  rend  pioprictairc,  lui  donne  auffi.  toutes  les 
capacitcz  rcquifes  pour  conférer  valablement. 

D’ailleurs  ce  .droit  de  collation  cft  tellement  temporel,  qu’il 
fc  vend  hvcc  la  terre  comme  les  autres  biens  qui  font  dans  le 
commerce,  en  forte  que  fi  l’on  avoit  vendu  une  terre  avec  ce 
droic,  & qu’il  ne  s’y  rencontrât  pas:. ce  (croit,  un  bon  moïen 
de  refeifion  contre  le  contrat  de  vente. 

Par  la  meme  raifon  , le  Juge  d’Eglife  ne  connoît: point  non. 
feulement  du  poftcftbirc  ; mais  auffi  du  pccitoirc  des  Bénéfices. 
Nous  en  avons  la  difpofition  prccifc  dans  une  Ordonnance  de 
Louis  XI.  vérifiée  au  Parlement  le  13.  Juillet  1464.  ce  qut 
prouve  évidemment  que  les  Bénéfices  de  collation  laïque  font 
purement  temporels,  ôc  c’cft  la  raifon  qu’en. rend  la  Préface  de 
l’Ordonnance,  à caufe  de  notre  Couronne,  Jowverameti  & .emÿorAitév 

Pour  appliquer  davantage  à nôtre  cfpcce  la  difpofition  de. 
cette  Ordonnance,  il  /aut  obferver  qu’il  y a trois  forces  de  Bé- 
néfices, que  le  Roi  conféré  de  plein  droit.  1.  Les  Bénéfices  qui 
vaquent  eu  Régalé.  2. 'Ceux  dont  j1  eft  Fondateur,  comme  des. 
Saintes  Chapelles.  3.  Les  Bénéfices  dont  la  collation  lui  appar- 
tient , comme  étant  aux.  droits  des  Seigneurs  particuliers,  ainfi- 
que  font  les  Prebendes  de  Saint  Quentin,  de  Royc,&:  celle  de 
Saine  Furfy  de  Peronne. 

Dans  ces  trois  (ortes  décollations  la  eonnoifFancc  du  petitoi- 
rc  & du  pofteflbirc  appartient  aux  Juges  Roiaux , fans  que  le 
Pape  ni  lEvéquc  s’en  puiflent  entremettre. 

Qu’on  n’oppofe  point  que  cette  Ordonnance  ne  parlé  que  des- 
Collations  Roïales,6c  non  pas  de  celles  des  Seigneurs  particuliers. 

Car  la  réponfc  en  eft  dans  la  meme  Ordonnance,  elleparlc 
des  Bénéfices  qui  relèvent  de  la  temporalité  du  Roi  : De  forte 
que  comme  tous  les  Bénéfices  de  patronage  laïque  dépendent* 
6 C font  des'  annexes  des  fiefs  qui  relèvent  tous  nuëment  ou 
mediatcmenc  du  Roi  : il  s’enfuit  pareillement,  que  ces  Béné- 
fices de  la  collation  des  Seigneurs  laïques , font  compris  dans 
^Ordonnance  de  Louis  XI. 

En 
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En  fécond  lieu , on  ne  peut  pas  douter  que  le  Roi  aïant  fuc- 
Cede  aux  Seigneurs  particuliers  qui  a voient  des  collations,  n’clt 
point  fujet  aux  Ordinaires  Neanmoins  ce  n’eftpas  comme  Roi 
qu’il  confère,  c cfl;  comme  Seig  tcur  particulier , & quoi  que 
ce  droïc  ait  pafie  dans  fa  perfonne  , il  ne  change  pas  pour  cela 
de  nature,  n’y  aïant  que  le  Souverain  Pontife,  qui  puiffc 
changer  la  condition  d’un  Bénéfice,  & encore  ne  le  peut- il 
faire  que  du  confentcment  de  tous  les  interefiez. 

Nous  devons  dire'la  même  chofc,  quand  le  Roi  met  ep  fa. 
main  le  fief  d'un  vafial  qui  a le  droit  de  collation.  Par  exem- 
ple, fi  le  Roi  joüifioit  par  commifc  du  Comté  de  Laval , donc 
dépend  la  collation  des  Prebendes  & Dignitez  du  Chapitre  de 
Saine  Tcugal,  &:  que  pendant  la  commifc^  il  vaquât  un  de 
ces  Bénéfices , il  efi:  certain  que  le  Roi  le  conférerait  unique- 
ment , fans  que  l’Eveque  ni  le  Pape  y pufTent  prétendre  de 
dévolution  en  quelque  cas-  que  ce  foie , devant  ou  après  la  pro- 
vifion  do  Sa  Majefte.  Ce  qui  ne  fc  peut  faire  qu’à  caufe  de  U 
pure  temporalité  des  Bénéfices  de  collation  laïque , & par  leur 
indépendance  des  Collatcurs  Ecdcfiaftiqucs. 

Cette  propoficion  fc  peue  encore  confirmer  par  la  dernicre 
Ordonnance  de  1667.  Titre  des  procedures  Jur  le  pojjejjotre  des 
Bénéfices  art.  4.  où  le  Roi  referve  à fes  Juges  U connoijjancc 
des  complaintes  pour  tous  les  Bénéfice  : C’ctoit  le  droit  commun. 
Mais  elle  ajoûcc  privativtment  aux  Juges  d'Eglifes  ou  à ceux  des 
Seigneurs  y foit  (juils  en  aient  la  prefentatton  ou  collation.  L’Ordon- 
nance parle  donc  des  Juges  d’Eglife  & de  ceux  des  Seigneurs:  • 
des  Juges  d’Eglife  pour  les  Bénéfices  Ecdcfiaftiqucs,  & des  Juges 
des  Seigneurs  pour  les  Bénéfices  de  leur  collation.  Delà  il  rcful- 
tc  que  les  Juges  des  Seigneurs  pourroicnc  prétendre  la  Jufticc 
fur  les  Bénéfices  de  collation  laïque,  à caufe  de  leur  tempora- 
lité, comme  le  Juge  d’Eglife  pourrait  s’attribuer  la  connoiC 
fancc  de  la  complainte  des  Bénéfices  Ecclefiafiiqucs.  Mais  le 
Roi  s’eft  expliqué  pour  les  uns  &£  pour  les  autres. 

De  ce  principe  il  s’enfuit  pareillement,  quepuilque  l’Eglifo 
ne  peut  connoîtrc  du  pctitoirc  des  Bénéfices  de  collation  laï- 
que , la  dévolution  n’en  fçauroit  appartenir  à l’Eglife  : car  fi 
elle  lui  appartenoit  ce  ferait  en  cela  que  l'Eglifc  ferait  abfolu- 
ment  competente  de  juger  du  petitoirc,  dautantquclc  droic 
• de  la  collation  donne  celui  de  la  jurifdiétion , ou  plutôt  efi:  un 
aéte  meme  de  jurifdi&ion.  Ainfi  l’Eglife  ncrant  competente 
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d’aucune  Jurifdi&ion  dans  lefpecedonc  j1  s’agit,  c’eft  une  ab- 
surdité que  de  lui  vouloir  attribuer  la  dévolution.  En  effet  cet- 
te forte  de  Bénéfice  cft  de  la  nature  des  Principautez , des 
Bourfes  de  College  & des  Hôpitaux  , dont  les  Seigneurs  par- 
ticuliers ont  la  collation  de  plein  droit  : En  quoi  ils  ne  recon- 
noiffent  point  d’ordinaire  Ecdcfiaftiquc  pour  Supérieur,  ils  en 
difpofcnt  comme  de  leur  propre  bien. 

Le  feul  obftaclc  qui  fcmblc  s’oppofer  à la  temporalité  de  ces 
Bénéfices , c’cft  le  nom  de  Bénéfice  ; c’cft  ce  titre  qu’on  prefume 
ordinairement  Spirituel  &c  Ecdcfiaftiquc.  Mais  cela  n’cft  pas 
confiderable,  par  deux  raifons.  La  première,  parce  qu’un  Sei- 
gneur qui  forme  un  titre  de  Bénéfice  y peue  donner  telle  qua- 
lité qu’il  lui  plaît.  Il  eft  le  maître  de  fa  fondation , 6 1 par  ’ 
confequcnt  il  peut  luy  impofer  la  loi  que  bon  luy  femblc.  Car 
s’il  donne  en  veue  de  la  Religion , & par  un  motif  de  pieté  i 
il  ne  fc  dépoüille  pas  abfolument , il  fc  referve  la  liberté  de 
fon  choix  & de  la  collation  : Sc  alors  l’Eglifc  n’y  a aucun  pou- 
voir dire#  ; mais  feulement  indircéf  à caufc  des  Mimffrcs  qui 
deffervent  ces  fortes  do  Bénéfices. 

La  féconde  & dernière  raifon  fc  tire  d’un  exemple  fembla- 
ble.  Les  dixmes  ont  de  foi  une  apparence  fpiritucllc^  il  fera- 
blc  qu’elles  ne  font  dûës  par  le  peuple,  que  pour  la  cure  des 
âmes,  & par  confequcnt  qu’elles  font  toujours  Ecdefiaftiqucs. 
Cependant  nous  avons  des  dixmes  laïques  que  nous  appelions 
inféodées,  & dont  la  connoiffancc  appartient  aux  feuls  Juges 
Roïaux.  Pourquoi  donc  les  Bénéfices  de  Collation  laïque,  Sc 
dont  les  revenus  font  alfignez  fur  certains  biens  particuliers, 
n’auront- ils  pas  le  même  privilège  d’être  au  rang  des  çhofes 
purement  temporelles?  • « 

Il  cft  vrai  que  le  nombre  de  ces  Bénéfices  eft  fi  peu  confi- 
derable , que  leur  nature  Ce  confond  aifément  avec  celle  des 
Bénéfices  Ecdcfiaftiqucs,  & que  comme  nous  jugeons  ordinai- 
rement des  chofes  finguliercs  par  rapport  à celles  qui  font  plus 
communes,  la  plufpart  ont  cruquc  ce  qui  Ce  pratiquoit  dans  la  diC. 
penfation  des  Bénéfices  Ecclefiaftiqucs,  s’obfervoit  dans  la  difi. 
poficion  des  Bénéfices  do  collation  laïque.  D’un  autre  côté  il 
cft  certain  que  peu  de  nos  Coutumes,  qui  ne  Ce  forment  que 
fur  ce  qui  arrive  ordinairement , en  ont  parlé  : &c  encore  n’en 
ont  elles  parlé  qu’en  des  termes  generaux , qui  ne  décident  pas  . 
pettement  la  queftion.  Neanmoins  nous  avons  deux  Coûcumcs 
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o à nous  trouvons  un  ancien  vcftige  de  la  Jurifprudcnce  que 
"nous  obfervons  en  cette  matière. 

La  première  eft  la  Coutume  de  Lorraine  tic.  des  Succédions  Coûtame  des  Bailliaû 
art.  4.  qüi  porte,  que  le  frère  aîné  ou  fon  repref entant  en  ligne  di-  8fs  dc  Nanc^  Vo% 
reEie  prendra  preciput  ( & fans  obligation  d'aucune  récompenfc  ) du  suc  & A!lcniJ§nc* 
Chdtexu  ou  mai  fon  forte , bajje cour , parc  fermé  de  murailles , jardin 
Cr  pourpru  contigus , avec  le  droit  de  guet , patronage  & collation 
de  la  Chapelle  cajbrale  de  la  Cure  du  Village  , ou  il  a la  mai  J on , 
s'il  y a droit  de  collation. 

Par  cette  Coutume  le  droit  de  collation  appartient  à l'aîné, 
fans  qu'tl  foie  obligé  de  donner  de  rccompcnfe:  ainfi  elle  a con- 
fidcrc  ces  collations  comme  des  biens  prophanes,&  d'autre  na- 
ture que  les  collations  Ecclefiaftiques. 

L'autre  Coutume  cft  celle  de  Nivcrnois  tir.  des  fiefs  art.  58* 
qui  veut  que  faute  de  notification  du  contrat  d’aquee,  la  col- 
lation des  Bénéfices  dependans  du  V'afFaI  appartienne  au  Sei- 
gneur, qui  a faifi'fcodalemenr.  Cette  Coûtume  regarde  les  Bei 
nefices  de  collation  laïque  comme  le  refte  des  autres  biens  pro* 
fanes.  Car  encore  bien  qu’en  general,  la  collation  des  Bénéfi- 
ces Ecclefiaftiques  foit  in  fruEtu  , elle  n’y  cft  qu’à  legard  de 
ceux  qui  ont  caraétcre  de  I’Eglifo.  De  forte  que  la  collation  des 
Bénéfices  de  fondation  laïque  écant  un  fruit  non  feulement  dans 
la  pcrlbnnc  dn  Collateur  vaftal,pcrfonne  privilégiée  $ mais  auffi 
dans  celle  du  Seigneur  qui  n'a  point  d’autre  titre  que  fa  tem- 
poralité & fon  fief:  cela  fait  connoîrre  qa’cn  nôtre  efpece  le 
droit  de  collation  n’eft  point  Ecclefiaftiquc  de  fa  nature.  Nous 
en  avons  une  decifion  célébré  dansl’elpece  même  des  Bénéfices 
du  chapitre  de.  Saint  Teugal  de  Laval.  PariJienf  Senatus  - CW*  toiier  fur  Ièjreglèr 
fulto  judtcatum  ef  in  prima  claffe  Incjuiftionum , domino  ingenou  Je  Chauccllcricn.^T* 
referente  : dominum  temporale  m de  Laval  ab  Ecclef<e  catholica  uni  ta  te 
fcpxratupi  ( nofl ri  hareticum  vocant  ) prabendas  & dignitates  fin  EU 
Tcugaldi  conferrc  poft  h*  enim  benefeiorum  collationes  inter  fuEtus 
honorifeos  computanturi  at  per  confuutioncs  Jeu  pxcificationis  edi  Eta ^ 
bu  us  nova  opimonts  hommes  y bonorum  fuorum  & jurium  liberam  * 

babent  adminifrationem , igitur  & collationum..  -, f \ ; 

Or  fi  des  Seigneurs  qui  ne  font  point  de  la  Religion  Roa 
ma  inc  ont  droit  de  conférer  les  Bénéfices  de  collation  laïque:-* 
c’cff  une  preuve  convainquante  qu’on  a jugé  que  ces  Bénéfices 
ne  font  point  de  nature  Ecclefiaftiquc.  Il  eft  vrai  que  depuis** 
cette  Jurifprudcnce  a changé  par  des  confiderations  politiques  >> 
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pour  diminuer  l’authorité  des  Seigneurs  de  la  Religion  préten- 
due reformée , ou  fi  l'on  veut  même  par  l’intcreft  de  l’Eglife, 
qui  tient  pour  fufpe&cs  les  créatures  des  hcictiques. 

Mais  fi  ces  Bénéfices  font  de  leur  nature  independans  des 
Collateurs  Ecclefiaftiqucs  : il  cft  encore  aufii  confiant  que  c’eft 
une  de  nos  principales  libertez  de  l’Eglifc  Gallicane,  de  ne  point 
reconnoître  en  France  la  temporalité  du  Pape.  Or  fi  la  dévo- 
lution avok  lieu  au  Pape  pour  les  Bénéfices  de  collation  laï- 
que, ce  feroit  reconnoître  fa  temporalité  & fa  Jurifdi&ion  fur 
des  Seigneurs  Collateurs,  en  cette  même  qualité  qu’ils  font 
Collaceurs  temporels. 

On  oppofe  que  la  difeipline  Ecclefiaftiquc  cft  de  la  compé- 
tence du  Juge  d’Eglifc  , & que  le  dévolue  tendant  à main- 
tenir cette  discipline,  le  droit  de  dévolution  ne  lui  peut  être 
contefté. 

On  répond  que  le  Juge  d’Eglifc  peut  fufpcndrc  un  Cure,  un 
Bénéficier  indigne,  quoi  que  Ion  Bénéfice  foie  de  collation  laï- 
que : Mais  ce  n’eft  point  par  le  titre  du  Bénéfice,  c’cfi  par  U 
Clcricature  ou  par  les  Ordres  facrcz  donc  le  Titulaire  efi  revê- 
tu , & qui  le  foûmcttcnt  à la  Jurifdi&ion  Ecclefiaftiquc,  lors 
qu’il  delinque  : Il  peut  meme  le  déclarer  incapable  du  Bénéfi- 
ce -,  mais  il  n’y  a que  le  fcul  Collateur  laïque  qui  puifle  y 
pourvoir,  en  quelque  cas  que  ce  foit. 

Quel  moïen  , dira-t-on,  de  reformer  ou  d’exclure  un  Bénéfi- 
cier vicieux  , qui  fera  d’accord  avec  un  Collateur  laïque? 

On  répond  qu’on  aura  recours  au  Magiftrat,  qui  enjoindra 
au  Collateur  dé  pourvoir  dans  un  certain  tems,  autrement  qu’il 
interpolera  (on  authorité.  Parce  moïen  la  difeipline  Eccleûafti- 
que  ne  fc  trouvera  point  intereflee. 

Mais  quand  la  dévolution  en  Cour  de  Rome  feroit  receva- 
ble , il  cft  confiant  qu’elle  ne  pourrait  avoir  lieu  que  dans  le 
cas  d’une  négligence,  & non  pas  d’une  ignorance  de  l’incapa- 
cité du  pourvû.  Ailrfi  lorfquc  la  forme  de  l’élcétion  n’a  pas  été 
gardée  dans  les  Bénéfices  élettifs,  ou  que  l’elû  efi  incapable, 
le  Chapitre  n’eft  pas  abfolument  prive  de  la  puiflanec  d’élire 
un  autre.  On  diftingue  : fi  le  Chapitrera  connoiftance  du  vice 
de  fon  éle&ion,  ou  de  l’incapacité  du  pourvû , il  y a lieu  à 1a 
dévolution  : mais  s’il  n’en  a rien  fçû,  il  peut  procéder  à une 
nouvelle  olcétion.  C’eft  la  difpofition  du  chapitre  1 6.  de  elett. 
fer  in^uijitionem.  ÔC  du  chapitre  Quod  autan,  de  jure  patronatus . 
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Au  fait  parciculicr , Monfieur  le  Cardinal  de  Bouillon  a con-  . 
feré  le  Bénéfice  donc  il  s’agit,  auflî-tôc  qu’il  a connu  l’apoftafie 
de  Defeoureils,  & Monficuc  le  Duc  de  la  Trimoiiille  y auroic 
pourvû,  s’il  n’avoic  point  été  prévenu  par  la  merr. 

La  qualité  du  Bénéfice,  & la  diligence  du  Collatcur,  refiC- 
tcnc  donc  à la  prétention  de  la  dévolution  en  Cour  de  Rome. 

Quant  au  fcncimenc  des  Docteurs,  il  fuffic  d’en  citer  trois 
d’une  très  grande  authoricé.  Du  Molin,  Coquille  & Monficuc 
Loiier.  Voici  les  termes  de  du  Molin  dans  une  de  Tes  Noces, 
fur  l’Ordonnance  de  Loüis  X I.  que  nous  avons  citée:  Hujuf- 
modi  Benefeia  non  funt  propnè  EcUefiafica , unie  nunquam  funt  Cu- 
rât* : il  die  cela  des  Bénéfices  donc  les  Seigneurs  particuliers 
ont  la  collation,  idem  de  Beneficiis  fpeElantibus  ad  collatfonem  Ba- 
ronum  vel f milium  , ut  omms  cognitio  fpeftet  ad  eorum  judices , ita  ut 
ad  régi  os  judices  po/Jint  appel  tari. 

Il  décide  aufii  fur  les  règles  de  Chancellerie,  que  les  Deere-  Dtinfimisrefe.num, 
taies  ni  les  autres  Configurions  Ecclcfiafiiqucs , n’ont  point  *16' 
lieu  pour  ces  Bénéfices,  & que  c’cft  en  vertu  de  la  fondation 
qu’il  y a nccclficé  de  conférer  à des  Clercs  confinez.  II  ajoute 
que  la  dévolution  cft  un  nouveau  droit  qui  n’eft  point  reçu 
pour  les  Bénéfices  de  collation  laïque  qui  ne  fc  gouvernent  que 
par  les  anciens  Canons  où  elle  croit  inconnue. 

Coquille  fur  la  Coûtume  de  Nivernois,  tic.  des  Fiefs , arti- 
cle y S.  dit:  Nous  n avons  point  repi  le  droit  Canonique  nouveau > qui  dé- 
fend en  tous  cas  de  recevoir  des  Benefees  par  les  mains  de  perfonnes 
layes.  Mais  tous  Benefees  eciam  Cures , &*  aïans  charge  d‘amesf 
peuvent  être  à la  prefentxtton  de  perfonnes  layes  héréditairement. 

Monfieur  Loiiee  dans  fes  notes  fur  le  Commentaire  des  rè- 
gles de  la  Chancellerie  de  M^Charlcs  du  Molin  , nombre  41 6,  4 

die  que  les  trois  fortes  de  Bénéfices  dont  nous  avons  parle,  qui 
lonc  dans  la  collation  du  Roi,  ne  font  point  foûmis  à l’au- 
toritc  du  Pape,  ni  à la  dccifion  des  Canons  de  l’Eglife.  En 
force  que  le  Roi  peut  admettre  les  refignations  en  faveur,  créer 
des  pendons,  donner  des  provifions  fous  condition,  fans  l’cn- 
trcmife  du  fouverain  Pontife.  Tl  ajoûce  que  la  qualité  des  Bé- 
néfices de  collation  laïque  contient  en  foi  un  cara&erc  fi  puif- 
fanc  de  temporahcc,  que  quelques-uns  ont  douté  fi  les  Bénéfi- 
ces de  cette  nature  dévoient  être  exprimez  dans  les  provifions 
de  Cour  de  Rome,  & formoicnt  une  incompatibilité  avec  les 
Bénéfices  Ecclefiaftiqucs.  Monfieur  Loiiee  refout  que  la  qua- 
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Hcc  particulière  des  Bénéfices  de  collation  laïque  ne  les  mer 
point  à couvert  de  la  haine  qu'on  a toujours  eue  contre  la  plu. 
ralitc  des  Bénéfices.  Qifainfi  l’expreffion  des  Bénéfices  ctanc  fa- 
vorable, on  l'a  autorifée  pour  les  Bénéfices  de  collation  laïque. 
Multu  Jttmmorum  tribunalium  Senatufconfultis  judicatum  , talia  bé- 
néficia , licet  non  verc  CT  merc  Ecclefiajhca , Conjhtutionibus  Ec - 
clefuflicis , yu<s  politi.tm , reguUm , O*  décorent  Ecclcftx  concernant 
c ont  incri.'  Ils  ne  font  donc  fournis  aux  Confticutions  Ecclcfiafti* 
ques , que  pour  ce  qui  regarde  la  bienféance  & la  difcipline  do 
l’Egiife. 

On  oppofe,  que  dans  le  cas  de  la  prcfcntacion  des  Patrons 
laïques,  il  y a lieu  à la  dévolution  au  Pape,  & même  l’Evc- 
que  peut  conférer  librement  fous  la  condition  que  le  Patron 
pourra  Ce  fervir  de  fon  droit  dans  le  tems  qui  lui  cflr  accorde. 
Ainfi,  dit-on,  dans  les  collations  laïques  qui  ont  beaucoup  do 
rapport  avec  les  Patronages,  puifqu’ils  dérivent  d’une  même  ori- 
gine, la  dévolution  aux  Collatcurs.Ecclefiaftiques,  ell  un  droit 
favorable. 

On  répond,  que  le  Patron  laïque  fc  feûmec  à l’Eglife  par 
le  titre  de  fa  fondation  , &.  en  lui  prefentant  celui  qu’il  deftino 
au  Bénéfice  de  fou  Patronage.  Ainfi  il  n'eft  pas  étrange  qu’en 
ce  cas  la  dévolution  au  Pape  foie  favorable  , & que  la  colla- 
tion de  l’ordinaire  foie  Canonique  en  tout  tems , fi  le  Patron 
ne  prefente  point  dans  les  quatre  mois. 

Mais  il  n'en  cft  pas  de  même  dans  la  collation  laïque,  le 
Gollaceur  conféré  indépendcmmcnc  de  l’Eglifc  & fans  fa  parti- 
cipation , & c’cft  à l’occafion  de  cette  indépendance  que  nous 
avons  beaucoup  moins  de  Collatcurs  laïques  , que  de  fimples 
Patrons.  Car  les  Evêques  en  décrétant  les  fondations,  ne  les 
ont  gucre  voulu  foulfrir , qu’à  condition  qu’ils  confercroient 
en  cas  de  vacance,  fur  la  prefentation  des  Fondateurs.  Par  ce 
moïen  ils  confcrv.ent  cepte  meme  autorité  qu’ils  perdent,  quand 
ils  ne  font  point  Collatcurs. 

On  oppofe,  qu’il  y a bien  de  la  différence  entre  les  pro- 
vifions  des  Bénéfices  que  le  Roi  donne,  & celles  des  Colla- 
teurs  particuliers  laïques.  Les  Collatcurs  particuliers  ne  peu- 
vent doter  une  Eglifc,.ou  former  le  titre  d’un  Bénéfice  fans 
l’autorité  des  puifTances  fpirituellcs.  Mais  à l’égard  du  Roi , 
qui. a la  qualité  de  Protecteur  de  l’Eglifc  Gallicane  , il  peur 
ufer  de  fa.  PuiHancc  Roïaic  & naturelle  pour  auconfcr  .fcs.fon» 
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dations,  & pour  les  mettre  au  nombre  des  chofes  facrces. 

Amfi,  dic-on  , les  Collateurs  laïques  particuliers  aïans  em- 
prunté de  l’Eglifc  toute  l’autorité  qu’ils  ont  de  conférerais  ne 
doivent  pas  jouir  des  memes  privilèges  que  le  Roi , qui  en  cela 
ne  connoît  point  de  fupericur. 

On  répond  qu’cncorc  bien  que  l’enteemife  de  l'Ordinaire 
foit  indifpcnfablc  pour  les  fondations  laïques , elle  n’cmpcchc 
pas  l’indcpcndancc  pour  la  collation.  On  peut  même  fe  fer- 
vir  dans  cette  rencontre  des  paroles  de  Boè'tius  Epo,  parlant 
d’un  Roi  fondateur.  Ses  fucceflcurs,  dit-il,  ne  peuvent  pas  fc  l' dennmdtvijtone & 
plaindre  que  leur  domaine  loit  aliéné  } il  ne  la  point  remis .num»b  Aubert» m,uo 
entre  les  mains  de  l’Evêque  ou  du  Souverain  Pontife  : il  en  eft  BruxeOenfi  noviffime 
toûjours  demeure  ie  maître,  par  une  collation  libre  & indé- 
pendante. 

C’eft  donc  la  collation  qui  aiFranchit  abfolument  les  Colla- 
teurs  laïques  de  l’autorité  de  l’Eglifc  ; & fi  quelqu’un  pou- 
voir prétendre  la  dévolution,  elle  n’appartiendroit  qu’au  Roi,  viti  in  »onpo- 
commc  fupericur  temporel  : quoi  que  jufqu’à  prefent  nous  W 

n’aïons  point  d’exemple  que  le  Roi  ait  ufc  de  fon  droit.  fidii  t,t.  dt  tnoiii  ad* 

Au  furplus,  tous  les  textes  qui  autorifent  la  dévolution,  re-  fifrmdi 
çoivent  cette  réponfe  generale , qu’ils  fonjç  dans  l’cfpeco  des 
Prélats,  des  Abbcz,des  Chapitres,  & des  autres  perfonnes  Ec- 
clefiaftiques , ou  même  des  Patrons  laïques  qui  n’ônt  que  la 
prefentation. 

Par  ces  raifons  on  foûtenoit  que  la  proviûon  du  Pape,  ob- 
tenue par  l’intimé  étoit  abufivc. 

Pour  le  ficur  Dargentré  intimé  , on  difoitau  contraire,  qu’il 
ai’y  a ni  obreption  de  fa  part,  ni  defaut  de  puiffance  dans  la  per- 
sonne du  Pape,  qui  lui  a donné  fes  provifions. 

Il  n’y  a point  d’obreption  , l’impétrant  avoic  expofé  au  Papo 
que  le  Bénéfice  croit  de  collation  laïque:  mais  dans  la  Chan- 
cellerie de  Rome,  où  les  collations  laïques  font  inconnues  & 
regardées  comme  un  attentat  à l'autoritc  de  fouverain  Ponti- 
fe, on  a effacé  le  terme  de  collation , & fubÛitué  celui  de  P4- 
tronxge. 

Pour  juftificr  ce  fait,  il  fuffit  d’expliquer  de  quelle  manière 
la  Cour  de  Rome  en  ufe  avec  les  Collateurs  laïques.  Il  cft  cer- 
tain qu’elle  ne  les  a jamais  voulu  rcconnoître,  & encore  moins 
le  privilège  que  leur  donne  du  Molin  de  recevoir  des  Rcûgna- 
Cions  en  faveur,  & de  créer  des  penfions.  C’cfi:  pour  cela  que 


’T' 


S*4  Inventaire  des  Induits , 

lors  qu’un  Collateur  laïque  confère  un  Bénéfice  à charge  de- 
penfion,  & qu’il  renvoie  à Rome  pour  la  penfion,  la  Chancel- 
lerie Romaine  oblige  IcTiculaitc  de  faire  une  nouvelle  refigna- 
rion  entre  les  mains  du  Pape,  fur  laquelle  on  c*pedic  la  pen- 
fïon  : mais  on  ne  raccorde  jamais  fur  la  collation  du  laïque. 
Il  n’en  faut  pas  davantage  pour  juftifier  qu'on  n’a  pas  voulu 
foufFrir  à Rome  i’cxprclfion  qu’avoit  fait  l’intimé,  que  le  Bé- 
néfice eft  dans  la  collation  du  Comte  de  Laval. 

Quant  au  prétendu  defaut  de  puifiancc  dans  la  perfonne  du 
Pape  ; on  demande  à l’appcllant  s’il  ticndioit  le  meme  langage 
•dans  le  cas  d’un  dévolue  obtenu  de  M.  l’Evéquc  du  Mans  qui 
cft  le  Collaccur  ordinaire  ; s'il  répond  qu’il  parle  de  tous  les 
Collatcurs  Ecclcfiaftiques,  il  s’enfuit  donc  qu’il  ne  s’agit  point 
ici  de  l’intercft  particulier  de  la  Cour  de  Rome,  mais  de  la 
police  generale  de  l’Eglife  & de  la  manutention  de  fa  difei- 
plinc.  Mais  peut-on  prétendre  qu’un  Collateur  à qui  l’Eglife 
a fait  la  grâce  de  donner  un  privilège  contre  le  droit  commun, 
comme  cft  la  collation  laïque  , ne  foit  pas  fournis  à fes  autres 
règles?  Pourra- 1 il  impunément  remplir  fes  Bénéfices  de  per- 
fonnes  incapables  6c  indignes,  fans  craindre  que  les  Supérieurs 
Ecclefiaftiques  purgent  l’Eglifc  du  vice  de  fon  choix  & de  l’in- 
dignité de  ceux  qu’il  a pourvus? 

On  demeure  d’accord  que  les  Canons  qui  ont  attribué  aux 
fidèles  des  privilèges  pour  les  exciter  à faire  des  fondations, 
leur  ont  donné  le  droit  de  prcfenration  aux  Bénéfices  qu’ils 
ont  fondez,  & l’exercice  de  ce  droit  pendant  quatre  mois,  fans 
craindre  les  préventions.  Il  faut  encore  demeurer  d’accord, que 
fi  un  pourvû  de  Bénéfices  en  Patronage  laïque  tomboit  en  quel- 
que irrégularité,  le  tems  ne  courroit  point  contre  le  Patron  , il 
pourroic  toujours  prétendre  caufe  d’ignorance  de  l’irrégularité, 
julqu  à ce  qu’on  l’eût  averti  de  la  vacance  de  droit.  Mais  il  n’a 
jamais  été  dit,  qu’un  Patron  ou  Collateur  laïque,  qui  prefente  ou 
pourvoit  un  indigne,  dont  l’indignité  lui  doit  être  connue,  ne 
foit  pas  fujet  aux*  réglés  de  la  dévolution  qui  fe  fait  au  Supé- 
rieur Ecclefiafiiquc , foit  le  Pape,  foit  l’Ordinaire. 

Quelle  cfi  donc  l’entreprife  qui  fait  ici  l’abus  ? car  il  n’y  a 
point  de  contravention,  ou  aux  libcrtcz  de  l Eglife  Gallicane* 
ou  aux  Ordonnances , ou  aux  Reglcmens  de  la  Cour.  Exami- 
nons ces  chefs  de  nos  libertez. 

Nous  n ayons  point  d’Ordonnanccs  ni  d’Arrcfts  qui  faffene 
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tan-  Collateur  laïque  indépendant  de  la  dévolution.  De  forte 
que  comme  cette  dévolution  cft  de  droit  commun  , le  Colla- 
tcur  jrcft  neceflaircmcnt  foûmis,  & pour  s’en  difpcnfcr,  il  faut 
qu’il  raportc  une  exception  en  fa  faveur. 

On  oppofe  que  ce  (croit  rcconnoîtrc  la  temporalité  du  Pape. 

Mais  quelle  différence  y a-t  il  entre  un  Patron  laïque  & un 
Collatcur  laïque  ? & quand  le  Pape  conféré  les  Bénéfices  de 
Patronage  laïque  après  le  tems  accordé  au  Patron, dit- on  pour 
cela, qu'il  entreprend  fur  la  temporalité?  11  eft  ccrcain  que  non» 
parce  que  le  droit  de  collation  qu’il  a , cft  fpirituel  & Ecclc- 
fiaftique,  & n’a  rien  de  commun  avec  la  puiffance  feculicrc,ni 
avec  la  temporalité. 

Le  Roi  même  infiniment  [dus  relevé  que  le  Patron  laïque , 
ne  croit  pas  qu'il  foit  indigne  de  fa  Souveraineté,  de  fe  foû» 
mettre  en  cela  au  Souverain  Pontife.  Nous  en  avons  deux  au- 
toritez  pvccifcs  de  deux  Doûeurs,  non  pas  Ultramontains  » ils 
pourroicnL être  fufpe&s  ,•  mais  François,  & qui  par  confequcnt 
doivent  êcrc  d’une  autorité  toute  entière. 

Le  premier  eft  Probus  qui  en  a fait  une  queftion  expreffe. 

Il  demande  fi  un  Bcncfice  qui  eft  à la  collation  du  Roi , tout 
autrement  que  par  le  droit  de  la  Régale , ne  fera  pas  fujet  à 
la  dévolution  , quand  le  Roi  néglige  d’y  pourvoir,  ou  quand 
il  pourvoit  avec  nullité.  Voici  comme  il  propofe  la  queftion. 

Devolutio  an  ettam  vires  obtineat  in  beneficiis  a d collationem,  prx- 
ftntationem , nommationcm  aut  (juamvis  aham  difpofitionem  Regts  y 
ali»  modo  quam  jure  Regalia  fpe&antibus  : utpote  ratione  fundationist 
dotationis , conjirutfionis , vel  aha* , videiicet  ad  caufam  gardix  mi- 
norant nqbilium  ad  quos  jus  prxfentandi  pertinet ■ , ut  in  N or  mania 
fxpc  accidit.  Voici  fa  decifion  : Brevtter  die  obtintre , fi  contin- 
gat  Regem  infra  tempus  juris  ad  providendum  prxfixi  , non  provtdere , 

Jtu  in  providendo  in  matena  vel  forma  peccare. 
t La  raifon  de  ce  Do&curcft  ,quc  le  Roi  dans  cette  rencon-*  * 
tre  n’affc&c  point  d’indépendance,  & fait  gloire  d’avoir  pour 
Supérieur,  le  Supérieur  Ecclcfiaftiquc  ; c’cft  à dire  qu’il  fc  foîiu- 
mct.  au  Canon,  & qu'il  veut  bien  être  fujet  de  la  loi.  Hoc  enint 1 
in  cafu  Rtx  non  diettur  Jupremus  Princeps , (ed  jubdttus  Papa , aliif-- 
que  Ecclefiis  fuperioribus , Ô'  ex  confequenti  faerts  canonibus.  ideoli-- 
gatus  per  Canones , quia  régula  ejl , quod  le  x gêner  ali  s ornnes  fubditos- 
ligat , ni  fi  cxcipiantur.  #> 

Erobus.n’a  fuivi  cette  maxime  que  fur  un  bon  guide.  Il  a 
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exorbitant  du  droit  commun , on  leur  a accordé  le  droit  de 
conférer,  ç*a  été  avec  c<tte  condition  indifpenfable , qu’ils  fui- 
yroient  les  règles  générales  de  l'Eglifc,  & qu’ils  confercroicnt  à 
une  pcrfbnnc  capable  dans  le  tems  marqué.par  le  droit,  autre- 
ment que  le  Supérieur  confercroit  pour  eux. 

Car  on  fçait  comment  l’Eglifc  a toujours  confidcré  le  droit 
de  Patronage  &:  la  collation  laïque.  C’cft  une  fervitude  qu’cllq 
s'eft  impofee:  de  forte  que  quand  le  privilégie  en  abufe,  il  n’y 
a rien  de  fi  naturel  que  de  voir  l’Eglifc  reprendre  (on  droit, 
pour  l’exercer  légitimement  : Tune  enim  libéras  <edes  habet  Epijcopuf, 
tune  , dit  du  Mol  in  , utitur  jure  fuo  O*  primitivo. 

Peut-on  en  cela  faire  diftinâion  entre  l’ Evoque  & le  Pape, 
& accordera  celui*  là  le  droit  de  la  dévolution,  qu’on  refu- 
fera  à celui-ci  ? Puifqu’enfin  il  faut  un  Supérieur  $ & que  fi 
on  ne  peut  exclure  1 Ordinaire,  c’cft  une  fuite  indifpenfable 
qu’on  doit  recevoir  le  Pape. 

La  raifon  en  cft  naturelle.  Encore  que  nousfafllons  une  gran- 
de différence  entre  la  collation  du  Pape  &c  celle  de  l’Ordinaire 
dans  le  moment  de  la  vacance , nous  ne  la  devons  pas  faire 
dans  le  cas  de  la  dévolution»  Par  exemple  lors  de  la  vacance 
d’un  Bénéfice  de  Patronage  laïque , fi  le  Pape  confcroit  dans 
les  quatre  mois,  la  collation  feroit  nulle  de  toute  nullité,  &c 
à l’égard  de  celle  de  l’Ordinaire,  xllc  ne  feroit  nulle  qu’en  tant 
que  le  Patron  s’en  plaindroir. 

Voilà  le  cas  de  la  différence  établie  par  du  Molin  entre  l’Or* 
dinairc  & le  Pape.  Mais  aufli -tôt  que  les  quatre  mois  du  Pa- 
tron laïque  ou  du  Collateur  font  écoulez,  il  n*y  a plus  de  dif- 
férence entre  le  Pape  &:  l’Ordinaire,  pour  la  collation. 

Le  Pape  pourrait  attendre,  fuivant  la  difpofition  du  Concile 
de  Latran,  l’expiration  des  fix  mois  pour  conférer  par  dcvolq- 
tion.  Mais  s’il  veut,  il  pourra  Ce  fervir  du- droit  de  prévention, 
qui  ne  tombera  pas  alors  fur  le  tems  accorde  au  Patron  ornais 
feulement  fur  celui  de  l’Ordinaire,  contre  qui  le  Pape  a un 
droit  de. prévention , autorife  par  la  loi  du  Concordat. 

Ainfi  dans  l’efpccc  prefènte , le  Pape  n'aïant  pourvû  qu’a- 
pres  le  tems  accordé  à Monfieur  le  Duc  de  la  Trimoiiil- 
ïc  pour  conférer,  & dans  un  tems  qu’il  y avoit  ouverture  à 
Ja  prévention  contre  l’Ordinaire  : Il  cft  certain  qu’il  n’y  a plus 
de  .différence  à faire  entre  le  Pape  & l’Evéque,  ils  font  tous 
deux  Supérieurs,  parce  qu’ils  ont  cous  deux  la  liberté  de  conférer. 
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Si  la  prétention  de  l’appcllant  avoir  lieu , quel  étrange  ren^ 
verfemcnc  y auroit-il  dans  la  Hiérarchie  del’Eglifc?  Aufli  in- 
dépendance qu’on  veut  attribuera  la  collation  laïque, cft  un  droit 
inconnu  jufqu’à  prient.  Les  Conciles  n’ont  point  reconnu  do 
puiflancc  Monarchique  dans  l’Eglife,fur  tout  pour  l'Ordinarion 
des  Bénéfices.  Si  un  Evêque  cft  négligent  de  conférer,  le  Me, 
tropolitain  a droit  de  reparer  la  négligence,  comme  le  Pri- 
mat veille  fur  le  Métropolitain , & le  Pape  fur  le  Primat. 

Il  n’y  a pas  jufqu’aux  Bénéfices  qui  vaquent  in  Curia,  furlef 
quels  l'Ordinaire  n'ait  le  droit  dinfpcttion  , quand  le  Pape  n’y 
pourvoit  pas  dans  le  rems  fixe  par  le  droit.  Cependant , on 
veut  qu’un  particulier  Collateur  laïque  foit  fcul  excepté  de  la 
règle,  & qu’il  foie  au  - deffus  du  droit  commun:  on  veut  qu’il 
purffe  laiflcr  les  Bénéfices  vacans  autant  qu’il  lui  plaira,  ou  les 
conférer  à des  indignes  fans  craindre  la  reforme  d’un  Supérieur. 
Qui  ne  voit  que  cette  prétention  cft  d’une  confcquencc  dan- 
gereufe  ? elle  ruincroïc  k difcipline,  & formcroit  un  écat  dif- 
ferent dans  l’état  même  Eccleiiaftiquc. 

Qujon  n’oppofe  donc  point  la  temporalité  du  Collateur  laï- 
que , ce  n’cft  pas  fur  elle  que  le  Pape  a exercé  fes  droits,  il  n’a 
confideré  qu’un  Bénéfice  occupé  indignement  depuis  fix  années, 
qu’il  a voulu  remplir  d’un  Miniftre  capable  à moins  de  foû- 
tenir  que  la  Chantrcrie  de  Saint  Teugal  cft  de  ces  Bénéfices 
donc  parle  du  Molin  , qui  peuvent  être  léguez  par  ceftament; 
on  ne  fçauroic  imputer  au  Pape  d’avoir  entrepris  fur  un  tem- 
porel de  la  France.  . 

C'cft  en  effet  l’opinion  de  du  Molin  , qui  a fourni  la  faufle 
maxime  qu’on  avance  aujourd’hui.  On  veut  perfuader  que  ces 
fortes  de  Bénéfices  font  des  biens  prophanes,  qu’on  peut  vendre 
fans  commettre  fimotiic,  qu’on  peut  donner  pour  un  certain 
tems,  fous  certaines  conditions , Sc  lors  qu’ils  viendront  à var 
quer. 

On  a puilc  cette  do&rine  dans  du  Molin  au  nombre  41^. 
fur  la  règle  de  infirm.  ou  ce  Do&cur  eft  tombé  dans  cet  ex- 
cès, que  de  prétendre  que  les  Collateurs  laïques  pou  voient 
faire  de- leurs  Bénéfices  des  donations  entre- vifs  ou  à caufc  de 
mort.  'Unie  domini  pojjunt  en  conferre  ad  tempus , vel  fub  condi- 
tion e , vel  dare  jus  ad  vacatura , nifi  conjhtutione  regni  vel  fena - 
tus  décrété  prohibeatur , & ita  fervatur  non  Jolum  in  G allia , fed 
ttixm  in  Provinciis  vicinis  extra  régnant,  & viii  multa  antigua  teji 4- 
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mcntx  dominorum  qui  Jervis  Juis  dabant  Cajlella  (2*  prxdii  doncc  va» 
caret  hujufmodi  Canonicatus , proximum  vacaturum  legabant. 

Un  fentimenc  fi  irrégulier  n'a  point  trouvé  de  fc&atcurs,  8c 
du  Molin  fc  trouve  fcuf  de  Ton  opinion:  D’où  vient  que  Mon- 
iteur Loüet,  qui  a fait  des  noces  fur  fon  Commentaire  des  rè- 
gles de  Chancellerie , remarque  au  nombre  416.  do  la  reglo 
de  infirm.  que  cet  endroit  a fait  tomber  bien  des  gens  dans  l’er- 
reur, fed  ex  verbis  Molinai  numéro  417.  Canonicatus  O*  alu  bé- 
néficia ad  puram  Regis  collationem  fpeflantia  magis  J<ecularia  & pro- 
fana bénéficia , quam  publica  dici  , nonnullos  in  errorem  induxerunt. 

Ce  ne  (ont  point,  dit  Monficur  Loüet,  des  Bénéfices  qui  foient 
differens  des  autres,  ils  font  fujetsaux  Règles  8c  aux  Conftitu- 
tions  Ecclcfiaftiqucs,  il  faut  les  exprimer  en  Cour  de  Rome  j 
ils  peuvent  produire  l'incompatibilité } ils  ont  le  meme  privi- 
lège i ils  font  fujets  aux  memes  charges  des  autres  Bénéfices. 

La  do&rine  de  Monficur  Loüet  efl  fi  conforme  aux  vérita- 
bles maximes,  8c  celle  de  du  Molin  fi  exorbitante  du  droit 
çpmmun,  que  quelque  étendue  que  ce  dernier  Auteur  ait  don- 
né à la  collation  laïque,  le  Roi  a eu  la  modération  de  ne  s'en 
pas  fervir.  Car  dans  la  collation  des  Canonicats  de  la  Sainte 
Chapelle  de  Paris,  de  Vinccnnes,dc  Saint  Quentin,  de  Dijon, 
8c  ainfi  des  autres  dont  le  Roi  cft  Collaceur  : après  avoir  admis 
la  refignation,  fi  le  Roi  trouve  à propos  de  donner  une  penfion 
fur  les  fruits  du  Bénéficier,  il  renvoie  à Rome  pour  la  créer. 
Cepéndant  du  Molin  a dit  qu*il  pouvoir  difpofcr  des  fruits  du 
Bénéfice  comme  un  Seigneur  Souverain  , fotejl  Rex  aimitterc 
taies  refignationes  in  favorem  retenta  penfione , C '9*  penfionem  creare 
. ut  fupremus  dominus.  Cela  faic  connoître  que  le  Roi  meme  fait 
fcrupule  d’agir  indèpendemment  dans  ces  rencontres , 8c  croit 
qu’il  n’efl  pas  indigne  de  fa  Majcfté  de  déférer  aux  Réglés  8C 
aux  Confticutions  Canoniques. 

On  oppofe  un  Arreft  rapporté  par  Monficur  Loüet,  qui  a 
jugé  qu'un  Seigneur  du  Comté  de  Laval  de  la  Religion  pré- 
tendue refotteéc,  pouvoir  conférer  les  Bénéfices  du  Chapitre 
de  Saint  Tcugal. 

On  répond  que  les  Arrcfts  rendus  en  faveur  des  privilèges 
accordez  à ceux  de  la  Religion  prétendue  reformée  ; 6c  de  leurs 
chefs,  ne  doivent  point  être  tirez  à confcquencc  ; la  conjon&u- 
xe  des  toms,  8c  la  confidcration  des  perfonnes  leur  a fait  ac- 
corder des  grâces  qu’on  leur  ôte  dans  la  fuite.  Audi  cft  il  cer- 
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tain  que  depuis  peu  le  Roi  a ôcé  aux  Patrons  laques  de  cette 
Religion, non  feulement  l'avantage  de  prefenter , mais  encore 
de  nommer  un  laïque  Catholique  qui  prefentât  pour  eux. 

Au  fonds,  quand  on  auroit  permis  à un  Seigneur  de  la  Re- 
ligion de  confcicr  des  Bénéfices,  on  n'en  peut  induire  autre 
diofe,  finon  que  les  collations  font  in  fruttu , ouaque  faifanc 
partie  des  droits  honorifiques,  dont  les  Calviniftes  parmi  nous 
ne  font  pas  incapables , on  leur  a confervé  ce  droit. 

On  a dit  que  feu  Monfieur  le  Duc  de  la  Trimoüille  n'a- 
voit  pas  connoilTance  de  l'incapacité  de  des  Courtils.  Mais  il 
n’y  2 perfonne  de  bon  fens  qui  ne  prefume  qu’un  Collatenr  qui 
fait  une  grâce,  & qui  ne  la  veut  pas  perdre  n’examine  les  ca- 
pacitcz  de  fon  pourvu. 

Quoi  qu’il  en  foie , que  le  Collateur  s'impute  de  n'avoic 
pas  eu  connoiflance  qu’il  avoit  laifTé  tomber  fon  choix  fur  une 
perfonne  indigne  : Et  au  relie,  on  n'a  jamais  entendu  dire  que 
pour  fc  parer  d’un  dévolue, on  puifle  alléguer  l'ignorance  duCol- 
latcur  touchant  la  capacité  de  fon  Collataire.  Toutes  les  di(^  , 
pofitions  Canoniques  y refillent  formellement  dans  le  chapitre 
cum  in  cunttis  de  eltSlione  & cletti  potrjhte , & aef  chapitre  i.  de 
rcnunciationc  aux  Clémentines.-  il  eft  décidé  que  foit  qu’un  Col- 
lateur  fçache  ou  ignore  la  capacité  de  Ion  collataire,  la  dévo- 
lution fc  fait  de  plein  droit  au  fuperieur  par  l’indignité  du 
pourvû.  Si  contr.%  formant  elcgerint , tune  potejlate  privant  ut.  Des 
le  moment  que  la  collation  eft  faite  à un  indigne  & à un  inca- 
pable , cetee  collation  cil  nulle  de  plein  droit , fans  qu’il  foit  nc- 
* ccfiairc  d'examiner  fi  le  Collateur  connoiflbit  ou  ne  connoifloit 
pas  l’incapacité. 

Ainfi  l'apoftafie  de  des  Courtils  étant  publique  , à qui  avoir 
recours  pour  reparer  une  telle  indignité,  qu'au  fuperieur  Eccle- 
iîaftique?  Et  quel  efl  Je  fuperieur,  finon  le  Pape  le  l'Ordinai- 
re ? L’un  fie  l’autre  eft  fondé  fur  les  Conciles , fur  les  faints 
Decrets,  fur  l’ufagc  , fur  le  Concordat -,  & fans  même  s’appuïcr 
fur  une  loi  reçue  fi  favorablement  en  France  , le#  a pc  en  avoir 
aflez  pour  conférer  aux  termes  de  la  difpofition  du  Concile  de 
Latian  : la  dévolution  lui  croit  acquife  bien  des  fois,  foie  par 
l’indignité  du  premier  Collateur,  foit  par  la  négligence  des  fé- 
conds Collateurs. 

Par  ces  raifons,  l’intimé  foûtenoit  qu’il  n'y  avoit  point  d'a- 
bus dans  fa  ptovifion  de  Cour  de  Rome,  & qu'elle  devoit  pre- 
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valoir  à celle  de  Monficur  le  Cardinal  de  Boüillon,  comme 
ancerieure. 

Il  y eut  trois  intervenans  dans  cette  caufe  ; fçavoir  Monficur 
le  Duc  de  la  Trimoüillc,  Meilleurs  d’Ormcflbn  Maître  des  Re- 
quêtes, & de  la  Falucrc,  Prcfidcnc  en  la  Quatrième  des  En- 
quêtes, Tes  Tuteurs  honoraires.  Iflaly  qui  parla  pour  eux,  cm. 
ploïa  ce  que  Noüet  pour  l'appellant  avoit  dit  contre  l'Intime, 
dont  Chuberé  ccoit  Avocat.  Et  apres  que  ces  trois  Avocats 
eurent  conclu,  JftL 

Monfieur l’Avocat  General  Talon  a dit,  que  la  queftion  de 
fçavoir  fi  le  Pape  a le  droit  de  dévolution  fur  les  Collatcuis 
laïques,  eft  ttps- importante.  Les  Dottcurs  Ultramoncains  re- 
gardent les  collations  qui  dépendent  des  biques , comme  des 
monftres  dans  la  difciplinc  de  l'Eglifc  : Ils  prétendent  que  ce 
droit  ne  peut  appartenir  aux  laïques , fans  une  conccfiion  par- 
ticulière du  Pape;  & encore  les  laïques  ne  font  en  ce  cas  qu’un 
canal  de  pierre  ( c'cft  ainfi  qu’ils  parlent  ) par  lequel. le  Pape 
fait  coulef  l’Infiirution , qui  ne  peut  refider  qu’en  fa  pcrlonne, 
ou  dans  celle  des  Archevêques  & Evcques. 

En  France  nous  n’avons  point  reçu  cette  do&rine.  Le  Roi  le 
quelques  Seigneurs  confèrent  des  Bénéfices  pleno  jure , fans  qu’il 
foit  befoin  de  l’intcrpofition  du  Pape,  ni  de  celle  des  Ordinai- 
res. Ainfi  la  dévolution  de  ces  fortes  de  Bénéfices  ne  fe  petit  fai- 
re en  aucune  maniéré  aux  Collatcurs  Ecdcfiaftiqucs.  11  feroit 
mémo  d’une  très-  dangereufe  confcquence  d’en  ufer  autrement, 
la  Cour  de  Rome  qui  ménage  toutes  les  occafions  d ’érendre  fon 
autorité,  tireroit  un  grand  avantage  de  cette  démarche  du  Roi. 
Car  le  Roi  dans  les  Bénéfices  où  il  ne  conféré  pas  Jure  Coron*, 
ne  doit  être  confideré , le  n'a  pas  plus  de  privilège  qu’un  au. 
cre  particulier  Collaceur. 

On  a dit  que  ce  ferait  reaverfer  la  discipline  de  l’Eglifc,  le, 
autprifer  les  abus  -,  qu’un  Collatcur  pourrait  mal  ufer  impuné- 
ment de  fon  pouvoir  ; le  qu’ainfi  ce  feroit  ouvrir  la  porte  au 
fcandale  le  au  defordre  , dont  la  fuite  ferait  d'autant  plus  pe- 
rilleufc  dans  le  public, qu’il  ferait  difficile,  pour  ne. pas  dire 
impoffible,  d’y  apporter  quelque  retnede. 

Mais  cette  objection  n'cft  d'aucune  conlêqucnce,  par  le 
moïen  d’une  diftin&ion  qu'il  faut  faire  entre  la  collation  qui 
appartient  aux  laïques  par  lo  titre  de  la  fondation,  le  la  police 
des  mœurs,  qui  appartient  aux  Ecclefiaftiques.  L’inftitution  des 


• 5^i  Inventaire  des  Indultr, 

Bénéfices  qui  appartient  aux  laïques  par  le  titre  de  fà  fondation 
ne  peut  être  fujetee  à la  dévolution  à l’egard  d’un  fupericur 
Ecclefiaftique.  Neanmoins  fi  le  Collatcur  abufoit  de  fon  droir, 
le  qu'il  conférât  à une  perfonne  incapable,  a lors  KEvcquc  pouiv 
roit  interpofer  fon  autorité,  6c  fc  fervir  des  cenfurcs  Eeelefiafi. 
tiques,  pour  empêcher  que  celui  qui  auroic  etc  poutVû  du  Bé- 
néfice, en  pût  exercer  les  fondions  le  en  percevoir  les  fruits. 
Voilà  le  tempérament  qui  conferve  aux  Collateurs  laïques 
leurs  privilèges,  & qui  donntten  meme  tems  aux  fuperieurs 
Eeelefiaftiques  qn  moïen  lCgirnnc  pour  conïervcr  la  difciplinc 
de  l’Eglife.  Et  le  cas  arrivant  que  les  Collateurs  pourvoient 
une  perfonne  indigne,  l’Eveque  qui  par  le  devoir  de  fon  ca«- 
raélcrc,  interdiroit  les  fondions  à ce  Titulaire  , remettroit  les 
cJiofcs  dans  le  même  ctat  qu  elles  ctoient  auparavant  l’Inftict*- 
tion.  Ce  feroit  un  droit  qui  auroic  etc  inutilement  confommc, 
le  qui  rctourneroit  au  Collatcur  pour  en  ufer  tout  de  nouveau. 
Si  ce  même  Collatcur  demcuroit  dans-la  Contumace  de  ne 
point  pourvoir ou  de  ne  vouloir  pourvoir  que  des  perfonnes 
incapables,  c’eft  en  ce  cas  qu’on  pourvoit  avoir  recours  au  Roi-, 
qui  cft Tûnique  fupericur  des  Collateurs  laïques.  Mais  fans  en- 
trer plus  avant  dans  la  queftion  de  fçavoir  fi  le  Roi  pourroic 
avoir  aufli  bien  le  droit  de  conférer,  en  cas  de  négligence  de  la 
part  des  Collateurs  laïques,  comme  il  a ce  même  droit,  quand  il 
a mis  fa  main  à un  fief,  auquel  font  attachées  ces  fortes  décol- 
lation*. Dans  le  fait  particulier  on  ne  peut  pasjufbficr  une  né- 
gligence qui  ait  donné  lieu  à la  dévolution.  II  cft  certain  que 
quand  un  Collatcur  a pourvu  d’an  Bénéfice  une  perfonne  inca- 
pable, fans  qu'il  en  eûc  connoiffancc , la  contumace  du  Colla- 
teur  & les  quatre  mois,  ne  courent  que  à die  notitix  de  l’incapa- 
cité de  celui  auquel  il  a conféré  : Mais  défune  Monfieur  le  Duc 
de  la  Trimoüillc  ignoroit  que  des  Courtils  eût  été  Capucin,  le 
qu’il  eût  quitté  fon  Ordre  fans  difpcnfir:  Au  contraire  il  l’a  tou- 
jours vû  dans  la  pofleflion  de  l’état  & de  l’habit  de  fimple  Prêtre. 
Du  moment  qu’il  a été  averti  de  l’apoftafic  de  des  Courtils,  ïl 
a voulu  s’en  éclaircir:  il  a écrit  à un  Chanoine  de  fon  Chapi- 
tre de  s’informer  fi  cela  croit  véritable , afin  de  faire  punir  cet 
Apoftat , fuivant  les  loix  le  les  Conftitutions  Canoniques.  En 
cet  état  Monfieur  le  Duc  de  la  Trimoiïillc  cft  décédé.  L’Intimé 
a.  obtenu  des  provifions  par  devolut  : il  a pris  poflefiion  au  mois 
.d'Aouft  1674.  C’eft  en  ce  tems- là  feulement  que  ttncapacitédc 

des  Courtils  > 
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des  Courtilsa  été  pleinement  reconnue  & avérée.  Au  mois  de 
Septembre,  Monfieur  le  Cardinal  de  Boüillon  a donne  des 
Provisions  à l’appellant,  & par  confcquent  on  a pourvût  au  Bé- 
néfice, dont  cft  queftion , dans  les  quatre  mois.  11  n’y  a donc 
point  de  négligence.  11  n’y  a donc  point  de  dévolution. 

Monfieur  l'Avocat  General  conclut  , à ce  que  les  parties 
d'Issaly  fufient  reçues  parties  intervenantes , Se  aiant  egard 
à leur  intervention  en  tant  que  touche  l'appel  comme  d’abus, 
dire  qu’il  y a abus,  faifant  droit  fur  la  complainte,  maintenir 
& garder  la  partie  de  Noüet.  , dans  la  pofïclfion  du  Bénéfice 
contentieux. 

LA.  COUR  a teçulcs  parties  d'Issaly  parties  intervenan- 
tes, & aïant  égard  à leur  intervention  en  tant  que  touche  l’ap- 
pel commo  d'abus  , dit  qu'il  y a abus;  & en  confcqucnco,  a- 
maintenu  & gardé  la  partie  de  Noüet,  dans  la  pofieflion  du 
Bénéfice  contentieux  : condamne  la  partie  de  Chubb re'  aux 
dépens. 

Er  après  la  prononciation  de  ect  Arrefl:  Monfieur  le  Premier-. 
Prefident  de  la  Moignon  dit,  que  la  Cour  n’avoit  point* 
prononcé  fur  le  petiroirc,  parce  que  les  parties  n'y  avoient  point- 
eontefte.  Prononcé  le  Jeudi  8.  Aoufl  1675. 

« 

Extrait  des  Regijlres  de  Parlement. 

ENTRE  Me  René  le  Verrier,  Prêtre  Do&cur  en  Théo- 
logie, de  la  Maifon  & Société  de  Soibone,  pourvu  pa& 
Monfieur  le  Cardinal  de  Boüillon ,.  au  nom  & comme  tuteur' 
honoraire  de  Monfieur  le  Duc  de  la  Trimoüillc  Comte  de  La- 
val, de  la  dignité  de  Chantre  te  Chanoine  de  l’Eglife  Colle- 
giale de  Saint  Tcugal  de  Laval  , vacante  par  l’incapacité  de- 
François  des  Courtils , Religieux  profés  de  l’Ordre  de  Saint. 
François,  appcllant  comme  d'abus  de  l’obtention  des  provi- 
fions  en  Cour  de  Rome,  par  lcfqucllcs  le  Pape  a conféré  le  fi- 
xiéme  Janvier  mil  fix  cent  foixante  quatorze  ladite  dignité  de. 
Chantre  & Chanoine  à l’Intime  , comme  la  provifion  lui  en 
étant  dévolue  par  la  nullité  de  celle  que  défunt  Monfieur  la 
Duc  de  la  Trimoüillc  avoit  donnée  audit  des  Courtils  , & Mf 
René  le  Verrier,  demandeur  en  rcquefte  du  premier  Juillet  miii 
fix  cent  foixante  quinze,  en  ce  que  faifant  droit  fur  ledit  ap- 
pel comme  d’abus,  il  fut  dit,  qu’il  y avoit  abus  dans  l'obtcn- 
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cion  des  provifions  ; & en  confequencc  ledit  le  Verrier  mainte- 
nu & garde  en  la  poflWfion  & joüiflancc  de  ladite  dignité  de 
Chancre  & Chanoine  de  Saint  Tcugal  de  Laval , avec  dépens, 
dommages  & interdis , d’une  part  ; & Mc  Charles  Marie  du 
PlcflGs  Dargentré  fc  prétendant  pourvu  par  devolut  de  ladite 
dignité  de  Chancre  fi£  Prcbcndc  y annexée  dans  ladite  Egtifc 
Collegiale  de  Saint  Teugal  de  Laval,  intime  & defendeur  d'au- 
tre; fie  entre  Mcflire  Charles  de  la  Trimoüillc  Prince  de  Ta- 
rente,  Meflires  Olivier  le  Fcvrc  d’Ormcflbn  , Confcillcr  du 
Roi  eh  cous  fes  Confeils,  Maître  des  Rcqueftes  ordinaire  de 
fon  Hôtel,  Renc  leFévrcdcla  Faluere,  Prefident  en  la  qua- 
trième Chambre  des  Enqueftcs,  Tuteurs  de  Frédéric  de  la  Tri- 
moüillc  Prince  de  Talmonc  , & des  autres  enfans  mineurs  de 
défunt  Mdfire  Henri  Charles  de  la  Trimoüillc  Prince  de  Ta- 
rente,  Duc  de  Thoüars , Pair  de  France,  demandeurs  en  rcque- 
ftc  prefentéc  à la  Cour  le  fixiéme  du  prefent  mois  d'Aouft  , à 
ce  qu’ils  fulfent  reçus  parties  intervenantes  en  la  caufc,  & aïanc 
egard  à leur  intervention  ; fie  y faifant  droit  adjuger  audit  le 
Verrier  comme  pourvu  .par  les  intervenans  (culs  capables  de 
conférer  lefdiccs  Digniccz  & Prebendes , les  Conclufions  par  lui 
prifes,  & le  maintenir  & garder  en  la  poflelïion  & joüiflancc  de 
.la  Chantrcric  &c  Prcbcndc  de  Saint  Tcugal  de  Laval, avec  refti- 
tucion  de  fruits,  & condamner  ledit  du  Plcflis  Dargcncré  aux 
dépens, d'une  autre  parc;  & lcfdits  Sieurs  le  Verrier  & du  Plcf. 
fis  Dargentré,  défendeurs  d’autre  ; apres  que  Noüet  pour  le  Ver- 
rier, UTalypour  les  intervenans,  & Chubcré  pour  du  Plcflis 
Dargentré, ont  été  ouïs  pendant  une  Audience  entière , enfem- 
blc  Talon  pour  le  Procureur  General  du  Roi.  LA  COUR  a 
reçu  & reçoit  les  parties  d’Iflaly  parties  intervenantes  , aïanc 
égard  à leur  intervention,  entant  que  touche  l’appel  comme 
d’abus  de  l’obtention  des  provifions  de  Cour  de  Rome , die 
qu’il  y a abus  ; & faifant  droit  fur  la  complainte, a maintenu 
& gardé  la  partie  de  Noüet  en  la  poficlfion  du  Bénéfice  conten- 
tieux, condamne  la  partie  de  Chubcré  aux  dépens.  Fait  en 
Parlement  le  huit  Aouft  mil  fix  ccntfoixance  quinze,  collation- 
né , figné  JACQUES  , avec  paraphe. 

Page  106.  art.  13.  Quoi  que  le  Roi  dans  les  collations  des  Bé- 
néfices en  Rcgale,  ou  de  la  fondation  ne  foie  point  aflujctci 
aux  Réglés  Canoniques,  fie  de  Chancellerie  Apoftoliquc  ; il 
fait  gloire  neanmoins,  fi c veut  bien  par  un  pur^effet  de  fa  bon- 
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ne  volonté  s’y  aftujcccir  Jui  même;  fuivant  la  proteftation  des 
-Empereurs  Theodofe  te  Valentinien,  en  la  Loi  Dignt  vox.  au 
Code  De  Legibm.  qui  ne  croient  pas  déroger  à leur  (uprême  Di- 
gnité, en  fe  foûmctcant  quand  il  leur  pi  ait,  à l’aucoritc  des  Loix: 
Digna  vox  majejlatc'imperantis , legibus  alligatum  Je  Principe m pro- 
fiter!  Et  quod  nobts  licere  non  patineur , aliis  judicamus. 

C’cft  pour  marquer  cecte  foûmiffron  volontaire  de  nos  Rois 
•aux  Règles  Canoniques,  que  le  Roi  conférant  en  Régale  les 
Canonicats  des  Egides  Cathédrales , vcut,|rbien  fournectrc  fes 
pourvus  à la  Rcgtc  de  Chancellerie,  pour  l’âge  de  quarorze  ans; 
ainfi  que  nous  le  voïons  jugé  par  un  ancien  Arrcft  de  l’an 
1388.  pour  un  Canonicat  & Prebendc  en  l’Eglife  Métropoli- 
taine de  Sens.  Il  eft  vrai  que  cet  Arrcft,  ( pris  à contre  fens 
par  les  plus  anciens  Doétcurs  Regaliftes  comme  font  Ruzé, 
Probus,  RebufFc  te  autres  ) les  avoir  fait  tomber  dans  l’erreur, 
te  le  Public  avec  eux,  croïans  cous,  que  le  Roi  conférant  en 
Régale,  n’étoit  point  obligé  de  conférer  à un  Majeur  de  qua- 
torze-ans. Ils  y (croient  peut-être  encore,  (i  M.  Didier  Hcy- 
rauld,  ancien  Avocat  au  Parlement , ne  les  en  avoit  relevez 
fort  judicieufcmcnt , leur  prouvant  que  le  véritable  fens  de  cet 
Arrcft  condamnoit  entièrement  cette  dodrine  , qu’il  traite  à 
fond  dans  le  chap.  19.  du  a.  livre  de  fon  Traité  De  Àutoritate 
rerum  judicatarum.  où  nous  renvoirons  le  Ledeur , s’il  veut  fa- 
tisfaire  fa  curiofité,  pour  ne  pas  fc  rebuter  ici  du  peu  de  pureté 
dü  ftile  de  cet  Auteur  , qui  fous  l’ccorcc  d’une  barbarie  peu 
agréable  ne  laifte  pas  d'enfeigner  de  grandes,  de  folides  & de 
fçavantes  vericcz. 

Le  Roi  fc  veut  bien  encore  donner  la  loi , te  foûmectre  Ces 
pourvûs  de  Bénéfices  en  Régale,  ou  de  fes  fondations,  aux  Ré- 
glés De  lnfirmis  refignantibw.  De  Pubhcandis  refignationibus.  De 
verifimili  notifia  obi  tus.  te  à celles  de  prendre  poftefllon  en 
vertu  des  Provifîons  en  Régalé,  ou  de  la  fondation  Roi'alc , 
dans  le  tems  légitime,  que  Monficur  le  Chancelier  preferit  de 
Ûl  propre  main  dans  le  blanc  laifte  exprès  dans  les  provifîons. 
M ais  s’il  le  fait,  c’cft  pour  marquer  l’efEec  de  fa  fupreme  vo- 
lonté, qui  lui  fait  faire  tout  ce  qu’il  veut  fans  contrainte,  com- 
me nous  le  difons  apres  du  Mo!in,cn  fon  Commentaire  fur  la 
Règle  De  lnfirmis.  num.  417.  Hoc  idto  fteit  , quia  ad'nijjionem 
fuam  juper  refignationem  ita  tacite  vel  exprefic  Umitavit , quoi  tan- 
quam  Jvpremus  Dominus  facere  potejl.  C.  M. 

Ffff  \y 


Inventaire  des  Induits  3 

Le  Roi  fe  foûmet  donc  tous  les  jours  aux  Réglés  de  la  Chan^ 
-ccllcric  , parce  qu’il  le  veut  $ & nous  le  votons  confirmé  par 
un  Arreft  du  13.  Mars  1653.  pour  un  Canonicac  de  l’Eglifo  Mé- 
tropolitaine de  Reims  , lequel  aïanc  conféré  en  Regale  à la 
charge  de  furvie  du  refignant , qui  deeed*  le  dernier  jour  des 
vingt  jours  ; le  Roi  l*aïant  derechef  conféré  à un  autre,  comme 
vacant  par  le  deccs  du  relignant , le  nouveau  Rcgalifte  eue 
l’adjudication  de  ce  même  Canonicac  comme  vacant  par  more. 

C’eft  ce  que  nou!  avons  confirmé  dans  nôtre  Traité  des  Ma- 
tières Bénéficiâtes  fur  le  mot  Canomcd.  au  §.  ij.  De  CanonicU 
infiitutionum  conditionibus.  en  CCS  termes  : Et  quamvis  nullis  aut 
Cancellari*  Roman * Regulis  , dut  attis  Juris  Pontificii  Decretis  colla, - 
tiones  Régi*  fundationis  acquifit*  fubmittantur , fed  in  illis  pleniori 
hbertate  Reges  nofiri  uti  confueverint  : tamen , ut  cligna  vox  cft  Ma- 
jefiate  Regnantis  , etfi  legibus  folutus  fit  , earum  obfervationi  fefc 
fubmiffum  profiteri  ; itd  Reges  nofiri  fxpiùs  )ure  fundationis  confie - 
rentes , Juris  Canonici  O*  Cancellari * Roman*  Rcgulis  collationes 
fuas  J ubmiferunt,  ut  obfcrvat  Carol,  Molin.  ad  Regul.  De  Infirmis. 
iwm.  405.  & /^.  F.  P* 

Page  107.  art.  14.  Quoique  le  Roi  dans  la  collation  des  Bé- 
néfices de  fes  fondations  ou  en  Regale , fe  foit  bien  voulu  fou- 
meccrc  de  fon  bon  gré  à quelques  Règles  Canoniques  & de 
Chancellerie  Romaine,  il  n’en  cft  pas  pour  cela  moins  indépen- 
dant de  toutes  les  autres,  aufquclles  de  droit  il  n’cft  nullement 
fujet.  Cette  Doctrine  cft  confirmée  par  Monficur  Loüet  en  fes 
Noces  fuivantes  , fur  le  Commentaire  de  du  Molin  fur  la  Reu 
gle  De  Infirmis.  au  nombre  41 6.  & fuivans  jufqu’au  414.  flr- 
neficia , qu*  ratione  Coron*  à Regibus  nofiru  pleno  jure  conjerun- 
tur  t Régi * funt  JurifdiElionis  five  in  petitorio  five  in  pofiejforio , 
<27*  in  his  ce  fiat  fummorum  Pontificum  poteflas  ; horum  igitur  Bene- 
ficiorum  quxlibet  refignatio , permutatio , penfionis  créât io , unio,  & 
quxlibet  alia  légitima  difpofitio  fit  Régi * Majefiatis , non  Pontifica- 
lis  autoritatis. 

Quoi  que  Monficur  Loüet  en  parle  de  la  forte  j le  Roi  nean- 
moins qui  a toujours  ufc  de  modération  dans  la  pourfuite  de 
fes  droits,  en  veut  bien  encore  ufer  dans  fes  collations  en  Re- 
gale & de  fes  fondations , en  renvoïant  fes  pourvus  en  Cour 
de  Rome  pour  la  création  & l’homologation  des  penfions,  pour 
les  difoeafes  d’âge  , & autres  défauts  Canoniques , pour  en  ob- 
çenit  des  di  fj?cnles  fie  concédions  Apoftoliqucs.  Et  ce  qui  prou- 
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Sre  encore  plus  cette  foumiïfion  volontaire  des  collations  Roïa- 
Ics  à ces  Règles  de  Chancellerie,  cft  que  de  toute  ancienneté 
le  Roi  n’y  a point  etc  fujet  , fie  cette  obcïflancc  volontaire  à 
ces  Règles,  n’apris  fon  origine  que  depuis  le  Reglement  qui 
en  fui  fait  par  Monficur  du  Vair,  Evêque  fie  Comte  de  Li- 
üeux,  Garde  des  Sceaux  de  France,  comme  nous  l’avons  die 
en  l’art.  19.  dû  chap.  5.  de  ce  prêtent  Inventaire  j lequel  Re- 
niement.» depuis  toûjours  été  fie  eft  fort  exa&emenc  obfervé  au 
Confcil  de  Confidence  par  le  Roi  meme  , ôe  par  fes  Confefl 
leurs. 

• Page  107.  art.  ij.  S’il  nous  étoit  permis  de  faire  quelques 
Reflexions  fur  ces  renvois  des  pourvus  par  le  Roi  en  Cour  de 
Rome,  pour  en  obtenir  les  grâces  & difpcnfcs  , nous  dirions 
<juec’eft  expofcrlcs  Sujets  du  Roi  à de  grands  frais  j parce  que 
pour  obtenir  ces  difpenfes,  ces  créations  Se  ces  homologations 
de  penflons,  en  confequencc  des  refignations  faites  ôe  admifes 
en  faveur  par  le  Roi , ou  en  vertu  des  collations  à charge  de 
penflons  de  Bénéfices  en  Régale  ou  de  fondation  Roïalc,  il 
faut  que  les  pourvûs  faflent  de  nouvelles  refignations  en  Coût 
do  Rome  à charge  de  penfioq,  & traitent  avec  les  Officiers 
pour  les  Componcndcs  fur  l'état  du  revenu  des  mêmes  Béné- 
fices. 

Mais  cette  autorité  Souveraine  de  conférer  les  Bénéfices  par 
le  Roi  en  Regale  fie  de  fondation  Roïalc , fans  les  foûmettre 
aux  Réglés  do  Chancellerie,  fie  fans  rcnvoïcr  les  pourvûs  en, 
Cour  de  Rome  pour  obtenir  fur  icelles  les  difpenfes  fie  conccfi- 
fions  ordinaires  , efl:  encore  amplement  expliquée  par  du  Mo- 
lin  en  fon  Commentaire  fur  la  Réglé  Ve  Infirmis.  num.  41 6. 
417.  & 41  S.  & par  Moniteur  Loüet  originaire  de  la  Ville 
d’Angers,  Confeillcr  Ecclefiaftiquc  du  Parlement,  homme  de 
Sien  fi c de  confcicnce,  comme  il  le  témoigne  dans  fes  Ouvra-  — 
ges,  fie  particulièrement  dans  fes  Notes  fur  ces  endroits:  où  il 
modère  fouvent  , comme  Monflcur  Dupincau  Ion  Compatrio- 
te, les  eraportemens  trop  grands  de  cet  Auteur,  qui  n’épar- 
gnant trcs-fouvcnc  ni  les  lieux  ni  les  perfonnes,  appelle  par  dc- 
rifîon  la  Ville  d’Angers  une  Ville  de  Pretres  ,•  en  pouvant  autant 
dire  de  celle  de  Bourges , lieu  de  nôtre  naiflancc , à caufc  du 
grand  nombre  d’Ecclefiaftiques  fie  Bénéficiées,  Séculiers  fi c Ré- 
guliers, donc  nous  actcftons  le  témoignage  fie  réclamons  volon- 
tiers Ja  garantie. 

Ffff  iij 
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Page  loi.  art.  1 6.  Nous  avons  traité  la  queftion  ; fçavoir,  (î 
la  prcfcntation  & nomination , ou  même  la  pleine  collation  ÔC 
difpofition  des  Bénéfices  appartiennent  aux  Rois,  Princes  Sou- 
verains , bc  autres  Seigneurs  Fondateurs  des  Eglifcs , défiors 
qu’ils  en  ont  fait  les  fondations;  quoi  qu’ils  ne  s'en  foient  fait 
dans  le  moment  aucune  retenue  ni  referve  ? Ceux  qui  pren- 
nent l’affirmative  , s’appuient  fortement  fur  l’argument  de  la 
Glofc  du  Canon  Si  qui  s Bafilicam.  10.  dift.  i.  Ve  confierai  fur  le 
mot  Tributoria.  qui  dit  : Non  licet  date  ah  qui  d Ecclefiœ  confirufi  te 
vel  confiruend <t , ut  jus  Patronatws  habeat  ; quia  ipjo  jure  ei  debe- 
tur  t etiamfi  non  petat , vcl  in  paftum  deducat. 

Monficurde  Roye  dans  le  chapitre  if.  des  Prolcgomenes  de 
fon  Traité  Vu  Vroit  de  Patronage , traite  à fond  cette  queftion  : 
An  Jus  Patronatûs  ipjo  jure  Fundatori  competat  ? Ce  qu’il  prouve 
bt.  confirme  par  diverfes  aucoriccz  du  Droit  Canonique , qu’il 
rapporre  en  cct  endroit , traitant  la  queftion  de  part  & d’autre. 

Pour  concilier  ces  divers  fentimens,  il  faut  diftinguer  dans 
le  Patronage  deux  fortes  de  Droits  : les  uns  font  purement  ho- 
norifiques ; comme  la  prcféance  au  Chœur  de  l’Eglife,  lesen- 
ccnfemcns  & l’afperfion  de  l’eau  benîte,  les  prières  bc  les  re- 
commandations : les  autres  font  onéreux  à 1 Eglifc  ; comme  la 
prefentation  & nomination  au  Bénéfice. 

Les  premiers  droits  peuvent  bien  venir  de  plein  droit  fans  re- 
ferve ni  retenue  ; & c’eft  fans  doute  de  ceux-là , dont  parle  bc 
de  qui  doit  s'entendra  la  Glofc  du  Canon  Si  quu  Baftlicam  io. 
Ve  Confier.  dift.  i.  Mais  pour  les  féconds,  comme  la  prefenta- 
tion  8 c nomination  aux  Bénéfices , ils  ne  font  point  dûs,  s’ils  ne 
font  fpccialcmcnt  refervez  & retenus  par  le  Fondateur  lors  de 
la  fondation  $ fuivant  la  décifion  du  Concile  de  Trente fifi.  15. 
Ve  Rrformat,  cap.  9.  bc  félon  que  nous  l’avons  établi  fie  traite 
encore  plus  à fond. dans  notre  Traité  V es  Matières  Bénéficiait 
tiré  de  la  Définition  & fur  le  mot  Cum  fuo  reditu.  part.  1.  De 
cnertbus  Ecclefiarum.  §.  6.  Jj^gibus  modis  jus  Patronal  iis  acquiritur , 
anuttitur  & tnterqmefcit  ? num.  5.  où  nous  renvoirons  le  Le- 
cteur curieux. 

Page  109.  art.  17.  Nous  voïons  encore  ce  fenti ment  confir- 
mé de  l’autorité  de  Jean  le  Cocq  en  la  $.  partie  du  Strie  du  Par - 
lenunt.  queft.  35.  ou  il  propofe  ce  doute  : ^4n  Ecdéfia  fit  in  faL 
vx  gardt.%  Regts , eo  quia  ejl  de  fundatione  Regis  ? Et  le  refont  CQ- 
fuitc  ainfi , quoi  qu’indefini  ment  : Non  fed  oportet  quod  fpeciali - 
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fer  recipiatur  : ut  quidam  diçunt  i alii  contra.  Sur  quoi  du  Molin 
pour  refoudre  encore  ce  doute  indéfini  de  Jçan  le  Cocq,  ajoute 
«n  marge.  Et  benc  : quia  conftarc  oportet  per  Littcrxi  Relias  de  gar* 
dia  fui  , quant  non  jolet  concedere  nifi  illts  de  jua  fundatmne  , tan - 
quint  Patronus.  C.  M. 

C*cft  ce  qui  a été  juge  par  le  Roi,  meme  contre  Ces  propres 
droits,  par  un  Arrefi:  rendu  en  fon  Confcil  d'Etat  le  zjfc  Mars 
1675.  au  rapport  de  Monfîcur  dcBczons  Confciller  d'Erat  ordi- 
naire, fur  l’avis  du  Bureau  de  Monficur  l’Archevêque  de  Pa- 
ris, pour  le  Doïenné  de  Morttclimard  en  Dauphiné,  en  faveur 
de  l'clû  par  le  Chapitre,  contre  le  pourvu  par  le  Roi  : quoi  que 
le  College  fût  appellé  le  College  Dauphtn  Louis , pour  être  fon- 
dé par  le  Roi  Louis  XI.  Dauphin  lors  de  fa  fondation  \ parce 
que  ce  Roi  pour  lors  ne  s'étoit  point  retenu  la  difpoficion  du 
Doïenné , comme  il  s ’étoit  refervé  celle  des  autres  Bénéfices  qu’il 
avoit  fondé  ailleurs. 

Extrait  des  Rcgiftrcs  du  Confcil  d’Etat. 

VE  U par  le  Roi  étant  en  fon  Confcil , l’Arreft  rendu  en 
icclui  le  30.  Décembre  1677.  Entre  Maître  Charles  Du- 
claux,  Prêtre  au  Dioccfc  de  Valence,  ancien  6c  premier  Cha- 
noine de  l’Eglifc  de  Montclimard,  Bachelier  en  Droit  Civil  6C 
en  Droit  Canon,  de  l'Univcrfité  de  Valence  , pourvû  par  le 
Roi  du  Doïenné  de  ladite  Egüfe,  par  Lettres  Patentes  du  6. 
Février  1676.  demandeur  d’une  part.  Et  Maître  Loüw  Co- 
lombct.  Prêtre  Bachelier  en  Théologie  delà  Faculté  de  Tou- 
loufc,  Chanoine  de  là  Vaur  , pourvû  par  la  Vice-begation 
d'Avignon  dudit  Doïenné  de  Montclimard,  fur  la  démillion 
pure  6c  firaple  de  Maître  Elzcard  de  Chalamel , défendeur  d'au- 
tre. Par  lequel  fa  Majcflé  auroir  ordonné  avant  faire  droit  fur 
les  différends  6c  conteftations  des  parties,  6c  fans  préjudice  d’i- 
ccux  dans  fix  mois  pour  toute  prefixion  6c  delai , que  ledit  Co- 
lombet  rapporteroie  copies  dûcmcnt  collationnées  en  forme 
Probante  fur  les  Rcgiftres  de  Cour  de  Rome,  parties  prefen- 
ces  ou  dûcmcnt  appcllécs  de  la  Bulle  du  Pape  Nicolas  V.  du 
10.  Juin  1449.  pour  l’érc&ion  de  la  Paroiflc  de  faintc  Croix 
•de  Montclimard  en  Egüfe  Collegiale,  &quc  dans  le  même 
delai  ledit  Chapitre  de  Montclimard  rcprcfcntcroit  pardevant 
le  Sieur  Dugué,  Commififauc  départi  pour  l cxccution  des  Or- 
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dres  de  là  Majefté  es  Provinces  de  Lyonnois  & Dauphiné , oii 
celui  qui  feroit  par  lui  député , les  Rcgiftres  dudit  Chapitre 
contcnans  les  Collations  par  lui  faites  des  Prébendes,  Bénéfi- 
ces des  Choriers  St  autres  dépendans  d’icelui,  & prife  de  pof- 
feflion  pour  en  être  tiré  des  extraits  en  bonne  forme , ledit  Du- 
claux  prefent  ou  dûëment  appelle , pour  le  tout  vû  St  rapporte 
à fa  Mljefté  être  par  Elle  ordonne  ce  que  de  raifon , toutes  cho- 
fes  cependant  demeurant  en- état  : Vû  auffi  les  pièces,  titres  6 c 
produ&ions.dcs  parties , fur  lefquelles  ledit  Arreft  cft  interve- 
nu. Autre  Arreft  du  4.  Février  Î6y S.  fur  la  requefte  dudic 
Colombct,  par  lequel  fa  Majcft£  auroit  ordonné  qu’il  fatisfe- 
roit  au  precedent  dans  le  delai  porté  par  icelui  , St  cependant 
qu’il  concinuëroit  lapofleffion  en  laquelle  il  ctoit  dudit  Doïen- 
né  de-  Montclimard.  Exploit  de  lignification  ^udit  Dudaux 
dudit  Arreft  du  30.  Décembre  1677.  en  datte  du  8.  Février 
\6y%.  Aéte.  par  lequel  ledit  Duclaux  auroit* déclare  qu’il  faifoit 
édeétion  de  domicile  en  la  Ville  de  Rome , en  la  perfonne  de 
M.du  Born  Banquier,  Expeditionaire , pour  l’execution  dudit 
Arreft.  Procès  verbal  de  perquifition  faite  en  Cour  de  Rome 
* " par  les  Banquiers,  Expeditionaires  de  la  Bulle  du  10.  Juin  1449. 
qui  ne  fe  feroit  trouvée  en  datte  du  4.  Juillet  1678.  Certificat 
du  meme  jour  du  Gardien  des  minutes  des  Bulles,  que  la  Bulle 
en  queftion  ne  s’eft  pas  trouvée.  Requefte  prefentée  par  ledit 
Golombet  au  Vice- Sénéchal  de  Montelimard  , Commiflaire 
fubdclcgué  par  le  Sieur  Duguc , afin  de  reprefer.tetion  des  Re- 
* giftre*  dudit  Chapitre,  Se  des  Compulfoires  des  pièces  necelTai- 
rcs,  ai\  bas  de  laquelle  cft  fon  Ordonnance  St  fignification  du 
1 a.  Juillet  1678*  Procès  verbal  dudit  Juge  fubdelegué , des  14. 
St  i j.  dudit  mois  de  Juillet,  contenant  les  compactions  des  par- 
ties, la  reprefentation  des  Rcgiftres,  & le  compulfoirc  fait  des 
pièces  y énoncées , qui  font  un  extrait  d’un  a&c  tire  des  Rcgi- 
ftres dudit  Chapitre  , contenant  éleftion  St  inftitution  faite  par 
ledit  Chapitre  St  Doïen  d’icclui,  d’une  Clcricature  vacante  en 
faveur  de»  Jean  le  Courtois , en  datte  du  iz.  Aouft  150J.  Un 
Atte  de  prife  de  poflcflion  par  le  Sacriftain  de  ladite  Eglife, 
d’une  Choreric  en  ladite  Eglife , duquel  Jean  Corteti  avoit  ct6 
pourvû.à  la  nomination  dudit  Chapitre  du  14.  Aouft  ijoj. 
Deux  autres  A&cs  de  priée  de- poflefiion  du  même  Bénéfice,  des 
Avril  1 517.  St  14.  Juin  ijzr.  Autre  diftraébion  St  nomina- 
tion daine  Chanoiuic.par  le, Chapitre,  en  ladite  Eglife  St  infti- 

tut  ion. 
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tution  du  xo.  Avril  1515.  Huit  autres  A &es  de  nomination  Se 
inftitution  à la  Sacriftie,  Chorcnc  & Chanoinic , tant  par  ledit 
Chapitre  que  par  le  Vice- Légat  d’Avignon,  des  ai.  Juin  ijxp. 
2,7.  Mai,  xi.  Juin  1540.  15-  Décembre  ijyz.  a.  Juin  3- 
Février  1570.  a4.  O&obrc  1619.  Se  a.  Octobre  1654-  Autre 
ACtc  du  17.  Mars  1^70.  contenant  éle&ion  Se  nomination  au 
Bénéfice  du  Doienne  de  ladite  Eglife  par  le  Chapitre  en  faveur 
de  Jacques  de  Lhere  Chanoine  , comme  vacant  par  le  décès 
d’Antoine  de  PrJlcontal.  Cahier  contenant  deux  pièces  extrai- 
tes par  deux  Notaires  Roïaux  à Valence,  à la  rcquifirion  du- 
dit Colombct  fur  d’autres  extraits  écries  fur  du  papier  d’une  let- 
tre fort  ancienne  , trouvée  dans  les  Archives  de  l’Evêchc  de 
Valence,  reprefentez  par  le  Secrétaire  dudit  Evêché.  La  pre- 
mière cft  la  Bulle  du  Pape  Nicolas  V.  du  10.  Juin  1449.  pour 
i’érettion  de  la  Paroifte  faintc  Croix  de  Montelimard  en  Egli- 
fc  Collegiale,  fur  la  rcquifition  faite  par  Loüis  XI.  Dauphin- 
de  Viennois  , laquelle  ferait  nommée  à perpétuité  le  College 
de  Dauphin  Loüis,  & ferait  compoféc  d’une  dignité  de  Doïen, 
d’un  Office  de  Saenfte  , huit  Canonicats,  & autant  de  Pré- 
bendes, fix  places  de  Choriers  Se  de  fix  Clcricaturcs;  & que  va- 
cation arrivant  du  Doïenné  , l’élc&ion  en  appartiendrait  aux 
Chanoines  Se  au. Sacrifie  î & à l’égard  des  Prébendes  Se  autres 
Bénéfices,  que  les  Chanoines  y prcfcntcroicnt  Se  l’inftitucion  en* 
appartiendrait  au  Doïen.  La  deuxième  cft  la  Bulle  du  Pape. 
Sixte  IV.  du  14.  Avril  1471.  portant  confirmation  delà  prece- 
dente. Cahier  de  pluficurs  procedures  Se  enqueftes  faites  cm 
IJ76.  Se  j 577.  en  la  Jufticedc  Montelimard,  fur  la  prétention- 
du  Chapitre  faintc  Croix , d’ctre  en  droit  de  prendre  la  quatriè- 
me partie  des  luminaires  fervans  aux  Enterremens  faits  au  Con-- 
vent  des  Cordeliers  de  ladite  Ville.  Sentence  qui  maintient  le- 
dit Chapitre  en  droit  du  a$.  Mars  1577;  copie  d'Arreft  du  Par- 
lement de  Dauphiné, par-lequel  les  Chanoines  de  Montelimard. 
ont  été  maintenus  en  la  pofTeffion  de  procéder  à la  nomination- 
des  Chanoines  &- autres  Bénéfices,  en  datto  du  10.  Décembre. 
1 66 4.  au  vu  duquel  Arreft  cft  énoncé  un  extrait  de  ladice  Bul- 
le. ACte  capitulaire  dudit  Chapitre,  du  premier  Février 
faifant  mention  que  le  ficur  Rouflèt  avoit  apporté  de  Greno-* 
ble  la  Bulle  & Statuts.  A&e  contenant  nomination  dudit  Du-'- 
dauxpour  Syndic  dudit  Chapitre, du  16.  Septembre  1675.  Ex-, 
trait  fur  autte  extrait  tiré  des  Archives  dudit  Chapitre  des  En- 
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qucft es  faites  le  2.1.  Aouft  1581.  par  le  Vicc-Senéchal  de  ladite 
Ville , contenant  la  dcpoficion  de plullcurs  témoins,  que  ladite 
Ville  aïant  été  prife  par  ceux  de  la  Religion,  ils  brûlèrent  la 
plus  grande  partie  des  papiers  dudit  Chapitre  ; les  Statuts  dudic 
Chapitre } Requefte  prefentée  au  Confeil  par  ledit  Colombct, 
à ce  qui  lui  fût  permis  d’ajouter  à fes  productions  les  pièces  ci- 
devant  énoncées,  & lui  donner  aéte  de  ce  que  pour  fatisfaire 
aux  Arrefts  des  30.  Décembre  & 4.  Février  , il  emploïoit  le 
contenu  en  ladite  Requefte  ; & en  confequerftc  qu’il  plût  à Ci 
Majefte  déclarer  que  ledit  Doïenné  n’a  point  vaque  en  Rega- 
le, n’y  n'eft  point  de  fondation  Roïalc  , & failànt  droit  fut  la 
complainte,  fans  avoir  égard  aux  Rcqueftes  dudit  Duclaux, 
maintenir  ledit  Colombet  en  la  pofleflion  & joüiflfancc  dudit 
Doïenné,  avec  reftitution  de  fruits  & dépens.  Enfuitc  une  Or- 
donnance & lignification  des  11.  & 14.  Novembre  1678.  Rc- 
quefte  prefentée  au  Confeil  par  lcdic  Duclaux , à ce  qu’il  foie 
maintenu  & gardé  en  la  polTofifion  & joüifiancc  dudit  Doïenné, 
avec  défenfes  audit  Colombet  & autres  de  le  troubler,  & le 
condamner  en  cous  les  dépens,  dommages  & interdis,  & refti- 
tution  des  fruits  & dépens  : Enfuitc  l’Ordonnance  portant  en 
jugeant  &c  lignification  du  iz.  Aouft  1678.  Autre  Requefte 
dudit  Duclaux,  afin  de  permiftion  d’ajoûccr  à les  productions 
un  procès  verbal  d’André  Notaire  Roïal  à Montclimard  , du" 
iy.  Juillet  1678.  contenant  les  contcftations  des  parties  pour 
raifon  du  compulfoirc  des  Regiftres  du  Chapitre.  Un  Certifi- 
cat fous  feing  privé  du  Sieur  le  Maire  Banquier  Expeditionaire 
en  Cour  de  Rome,  du  1 1.  Aouft  1678.  que  fes  aflocicz  & cor- 
refpondans  à Rome  lui  avoient  mandé  qu’ils  avoient  fait  per- 
quificion  de  la  Bulle  du  Pape  Nicolas  V.  par  trois  diverfes  fois, 
&C  qu’elle  ne  s’etoit  point  trouvée  , l’Ordonnance  étant  au  pied 
de  ladite  Requefte  de  réception  defditcs  pièces  de  lignification 
des  z z.  & z 3.  dudit  mois  d’ Aouft.  Autre  Requefte  prefentée  au 
Confeil  par  ledit  Duclaux,  fervant  de  contredits  contre  la  pre- 
cedente dudit  Colombet,  & à ce  qu’il  lui  fût  permis  d'ajoûter 
à fa  produébion  les  pièces  cy-aprés,  au  bas  de  laquelle  cft  l’Or- 
donnance , portant  a Ote  de  l’emploi  & les  pièces  reçues.  L’ex- 
ploit de  lignification  des  19.  & zo.  Décembre  audit  an  1678. 
Certificat  du  Sieur  Baütheac  Sacriftain  de  l’Eglifcde  Monteli- 
mard,  du  premier  Décembre  1678.  qu’il  n’a  jamais  vû  qu’un 
extrait  de  la  Bulle  d’ére&ion , qui  fc  ljfoic  toûjours  dans  le 
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Chapitre.  Certificat  dudit  le  Maire  Banquier  du  6.  dudit  mois 
de  Décembre , que  la  Bulle  du  Pape  Sixte  IV.  ne  s’eft  trouvée 
dans  les  Regiftrcs,  tant  publics  que  fccrets  , quoi  que  Ton  en 
eût  fait  une  exafte  recherche.  Sommation  faite  à Colombct  à 
la  requefte  dudit  Duclaux,  de  déclarer  s'il  entendoit  fc  fervir 
des  copies  des  Bulles  par  lui  produites  fit  figmhcés  le  3.  Décem- 
bre 1678.  Aârc  contenant  la  reponfo  dudit  Colombct  de  s’en 
Vouloir  fervir  du  5.  dudit  mois.  Quucancc  de  la  fomme  de  cent 
livres,  confignce  par  ledit  Duclaux  le  2.  dudit  mois.  Requefte 
prcfcnccc  au  Confeil  par  ledit  Duclaux  afin  de  permiflion  de 
slnfcrire  en  faux  contre  lcfdices  deux  Bulles  , l'Ordonnance  de 
foit  fait.  A6te  reçu  au  Greffe  du  Conleil , contenant  l'infcrip- 
tion  de  faux  formée  par  lcdic  Duclaux  contre  lefdites  Bulles. 
Significations  tant  dudit  AOte  que  Requefte  des  y.  & 9.  dudit 
mois  de  Décembre.  Ordonnance  du  fieur  de  Bczons  Commit- 
faire  à ce  dcpucé  , portant  que  les  parties  feroient  alfignées  pour 
voir  cirer  lcfdices  Bulles  des  productions  , fit  icelles  paraphées 
ne  varientur , fit  fignificacion  du  iz.  dudit  mpis.  Procès  verbal 
du  fieur  Commiflairc,  contenant  la  comparution  des  parties,  6 c 
fon  Ordonnance  portant  apréslcs  paraphes  , que  Duclaux  four- 
niroit  les  moïens  de  faux,  8t  fignificacion  d'icelui  des  15.  fit  11. 
dudit  mois  de  Décembre.  Moïens  de  faux  fournis  par  ledit 
Duclaux  au  nombre  de  feize,  par  lcfquels  il  aurait  conclu  à ce 
que  les  copies  des  Bulles,  fit  leur  contenu  fuflent  déclarées  mal 
fit  faulfcmcnt  faites  8e  fabriquées,  que  ledit  Colombec  pour 
s*eu  êcre  fervi  demeurerait  déchu  de  tout  droit  dans  ledit 
Doïcnnc , faut  à êcre  procédé  contre  lui  par  voie  extraordinaire. 
Requefte  dudic  Duclaux  prefcncëe  au  Confeil,  afin  de  jonétion 
aufdits  moïens  de  faux  de  la  Bulle  d’crcCtion  en  l’Eglife  de 
Gorfe  en  Lorraine.  Copie  non  figneede  ladite  Bulle.  Aircft  du 
Confeil  d'£tac  , par  lequel  fa  Majcftc  aurait  joint  lefdics 
moïens  de  faux  à l'Inftance,  pour  en  jugeant  y être  fait  droie, 
dépens  refervez  du  24.  Janvier  1678.  Exploit  de  fignificacion 
dudic  Arrcft  du  dernier  dudit  mois  de  Janvier.  ACte  par  lequel 
ledit  Duclaux  a déclaré  audit  Colombct  avoir  remis  ledit  Ar- 
rcft, fit  proccftoic  de  pourfuivre  le  jugement  de  l’Inftance  du 
dernier  Janvier  1678.  Requefte  dudit  Colombct  à ce  qu’il 
lui  fût  permis  d'ajouter  à fa  produ&ion  quatie  a&cs  de  dclibc- 
rarion  dudic  Chapitre  de  Montelimard,  des  20.  fit  23.  Septem- 
bre 1673.  16.  fit  18.  Mai  1674.  Septembre  167  y.  & premier 
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Septembre  1678.  L’Ordonnance  deréception  defdites  pièces  8f 
lignification  du  7.  dudit  mois  de  Février.  Vu  aulfi  Icfdits 
A&es,  Rcquefte  dudit  Duclaux  eraploïce  pour  contredits  con- 
tre ladite  produdion  nouvelle , l’Ordonnance  le  lignification 
du  4.  Février  1675).  & tout  ce  qui  a été  mis  par  lefdites  parties 
pardevers  ledit  ficur  de  Bezons  Concilier  d’Etat  ordinaire: 
Oui  Ton  rapport,  après  en  avoir  communique  aux  Sieurs  Ar- 
chevêque de  Paris,  Duc  le  Pair  de  France , de  la  Margucrie 
■Confcillcr  d’Etat , le  Perc  de  la  Chaifc  Confeflcur  de  fa  Ma- 
jefte.  Et  tout  confidcrc  , Le  Roi  étant  en  son  Conseil, 
fans  avoir  égard  à l’mfcription  de  faux  , a maintenu  & gardée 
maintient  le  garde  ledit  Colombet  en  la  pofieflion  le  joüiftan- 
ce  du  Doïenné  de  Montelimard , lui  a fait  pleine,  le  entière 
main- levée  des  fruits  dudit  Doïennè  , avec  défenfes  audit  Du- 
claux de  le  troubler  en  la  pofleifion  le  joüiflancc  d’icelui  , dé- 
pens compenfez.  Fait  au  Confcil  d'Etat  du  Roi,  fa  Majeftc 
y étant  : Tenu  à Saint  Germain  en  Layc  le  zo*  jour  de  Mars 
1679.  signé  LE  #TELLIER. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu*,  Roi  de  France  le  de  Navarre^ 
Dauphin  de  Viennois,  Comte  de  Valcntinois  le  Diois: 
Au  premier  des  Huilficrs  de  nos  Confcils,  ou  autre  nôtre  Huif. 
fier  ou  Sergent  fur  ce  requis  , Nous  rc  mandons  le  comman- 
dons par  ces  prefentes  lignées  de  nôtre  main,  que  l’Arreft  dont 
l’extrait  cft  ci- attaché  fous  le  contre- feel  de  nôtre  Chancelle- 
rie, ce  jourd’hui  donné  en  nôtre  Confeil  d’Etat,  Nous  y étant* 
entre  Charles  Duclaux  Prêtre  au  Dioccfcde  Valence  , ancien 
&e  premier  Chanoine  de  l’Eglifc  Roïalc  de  Montelimard,  par 
Nous  pourvu  du  Doïenné  de  ladite  Eglife,  demandeur  d'uno 
part.  Et  Louis  Colombet,  Prêtre  Bachelier  en  Théologie  de 
la  Faculté  do  Touloufe , Chanoine  de  la  Vaur  , pourvû  par  la 
Vicc-Legation  d’Avignon  dudit  Doïenné  de  Montelimard, 
défendeur  d'autre  part  : Tu  fignifics  audit  Duclaux  & autres 
que  befoin  fera , à ce  qu’ils  n’en  ignorent  le  aient  à y obéir  le 
fatisfairc , fur  ce  faifant  de  par  Nous  les  défenfes  y contenues, 
le  au  furplus  pour  l’cnticre  execution  d’icclui  le  pour  railon  de  la 
main- levée  y mentionnée,  à la  requefte  dudit  Colombet,  cous 
autres  A6tes&  Exploits  neceflaires  fans  autre  pcrmilfion  : Car 
tel  cft  nôtre  plaifir.  Donne’  à faine  Germain  en  Layc  le  ving- 
tième jour  de  Mars , l’an  de  grâce  mil  fix  cent  foixance  le  di*- 
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«euf,  & de  nôcro  Règne  lo  trcncc-fix.  Signe  LOUIS.  Et  pim 
bas,  Par  le  Roi  Dauphin , LE  TELLIER , &: -ficelle  du  grand 
•Sceau  de  cire  rouge. 

Page  iio.TJErfonne  ne  doute  que  la  première,  la  plus  ancien-  Chant*.ï  vn. 
■art.  1.  X ne  & la  plus  fainte  entrée  dans  l’Eglife  ne  foie  l’é-  , Dcs.  Dro,t*  du  R<?1 
leCtion  apres  le  témoignage  de  Saint  Paul,  en  ion  Epître  aux  levions  avanr  icCon- 
Hebreux  chap.  ç.  Née  quifquam  fumit  fibi  honorent , fed  ont  voca-  c°rdat,  & dans  celles 
tur  a Deo  tanguant  Aaron.  Et  apres  1 exemple  qui  en  a ete  laiiic  pUiS  ie  Concordat, 
à l’Eglifc  au  chap.  i.  des  ACtes  fur  la  fin , pour  i’éleCtion  & ag- 
grcgacion  de  Saint  Mathias  au  nombre  des  Apôtres , par  cette 
invocation  toute  divine  : Th  Domine  , qui  corda  nojh  omnium, 

oflende  quem  elegeris  ex  his  duobus  unum Et  dederunt  fortes  eis  ; 

& cecidit  fors  Juper  Matthiam  , '(2*  annumeratus  ejl  cum  undecim 
Apojlolis. 

Page  ni,  art.  i.  Les  Rois  &:  Princes  dans  la  fuite,  comme  les 
Peuples  ont  eu  parc  dans  les  élections  Canoniques  des  Mini- 
Itres  de  l’Eglife  j 6 c cela  a duré  jufques  à ce  que  las  Princes,  tant  ^ 

de  leur  chef  que  comme  étant  aux  droits  des  Peuples  , donc  ils 
étoient  les  chefs,  ont  obtenu,  pour  é.viter  la  confufion  dans  ces 
> élections  , que  les  Peuples  leurs  ont  aufli  cédé  la  part  qu’ils  y 
avoient  & les  droits  de  leurs  communs  fuffrages. 

Comme  dans  la  primitive  Eglife  l’union  des  cœurs  croit  par- 
faite j il  ctoitde  jufticc,que  cette  union  réunie  tous  les  Fideles, 
pour  leur  faire  élire  ceux  qui  ne  faifbicnc  qu’un  cœur  & qu’une 
-ame  avec  eux,  & qu’ils  choififlbicnc  pour  lesconftituer  les  Di- 
recteurs de  leurs  âmes  propres  & de  leurs  confidences,  fiuivanc 
4a  doctrine  des  Apôtres  aux  chapitres  x.  & 4. des  Aélcs:  Md - 
titudinis  credentium  erat  cor  unum  Ô*  anima  una . Car  félon  le  té- 
moignage de  Saint  Cyprien  en  fon  Epître  68.  Ad  Clerum 
plebes  m Hifpania  commorantes.  nous  volons  que  la  voie  de  l’é- 
IcCtion  dérive  de  l'autorité  divine  & de  l’inftitution  Apofto- 
liquc , & veut  que  l’on  y procède  en  prefence  du  Peuple  & à la 
ivûc  de  tout  le  monde , comme  le  confirme  Jacques  Pamelius , cé- 
lébré DoCteur  de  l’Univerficc  de  Louvain,  en  fies  Noces  iur  le 
-texte  fiuivanc  de  ccrte  Epître  : Ex  divind  autoritate  defeendere, 
injhtutionc  Apoflolicd  Sacerdos , pr^e fente  plèbe  , fub  omnium 
■oculis  deligatur.  C’elt  ce  ’^ie  nous  voïons  encore  reçu  en  faveur 
<îcs  Peuples  par  cette  Réglé  approuvée  du  Droit  Civil  & Ca- 
nonique , rapportée  parmi  les  Règles  de  Droit,  dans  le  chap. 
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Quoi  omnes.  De  Itegul.  furis.  au  Sexte.  Quoi  omnes  tangit,  ah  cn£ 
mbus  débet  approban. 

Page  ni  .art.  3.  Ce  qui  juftific  d’antiquité  les  Droits  bc  les 
fuffiages  des  Peuples  & des  Rois  dans  les  élevions  des  Prélats, 
particulièrement  dansPJEglife  de  France,  elt  le  témoignage  du 
Chancelier  de  France  fous  le  Roi  Robert,  Fulbert  Evêque  de 
Chjitrcs  en  Ton  Epîtrc  S où  parlant  de  Franco  Doïcn  de  l’E. 
glifc  de  Paris,  difciplc  de  Foulques  Ton  prcdecefTcuc  , il  dit: 
Qujl  fut  élu  par  le  choix  du  Clergé , les  juffrages  des  Peuples  , la 
concejjion  du  Roi , la  confirmation  du  Souverain  Pontife  de  Rome  , & 
par  i ordination  de  l'archevêque  Métropolitain  de  Sens.  Fulconi  ca - 
fionicè  jubrogatum  Franconem  , eligente  Clero  , fnjfr,tgante  plebe , in- 
stante Jtege  , approbante  Romano  P ont  tf  ce  , per  manum  Métropole 
tant  Senonenfis. 

Cette  liberté  des  fuffrages  des  Rois  & des  Peuples  dans  les 
élevions,  a duré  jufques  au  Concile  de  Latran  tenu  fous  In- 
nocent III.  fuivant  le  chap.  Mafjana.  De  Elett.  aux  Décrétales  i 
par  l autoritè  «duquel  l’cntrcc  fut  fermée  aux  Laïques  dans  les 
élections  des  Prélats  : Edi  cio  perpetuo  prohibante  , ne  per  Laïcos 
eum  Canonicis  Ponrificis  cleého  prxjumatur.  Que  fi  forte  prxfumpta 
fucrit , nullam  obtincat  frmitatem  ; non  objlante  contraria  confuetu- 
dine  , (jux  dict  debet  potius  corruptela. 

C’eft  ce  que  M-  René  Chopin  explique  lib.  1.  de  fiera  Poli - 
tia.  tit.  7.  nurn.  10.  Si  ce  que  prouve  à fond  par  l’autorité  du 
Droit  Canonique  le  judicieux  Coquille  dans  fes  Mémoires 
Pollhumes  de  Reformation  pour  l’Etac  Ecclcfiaftique  , de  Sé- 
dition de  1650.  page  88.  où  le  Le&cur  fatisfera  pleinement  fa 
curiofitc , & connoîtra  depuis  quel  tems  l’entrée  des  élections 
a été  fermée  aux  Laïques.  Cela  fut  ainfi  ordonne,  pour  pré- 
venir les  grandes  difficulccz  qui  fc  rencontroient,  pour  pouvoir 
aflemblcr  les  Peuples  fans  tumulte.  Car  comme  dans  l’origine 
des  Reglcmcns  publics,  qui  le  faifoient  dans  l’Empire  Romain 
par  le  miniftere  des  Tribuns , en  l’alîcmblce  generale  des  Peu- 
ples Leges  fiebant  calatis  vel  centuriatis  Commis  j comme  dit  la 
Maxime  de  Droit  : la  difficulté  de  les  alTcmbler  avec  quiétu- 
de, fit  enfin  qu’on  en  défera  l'autorité  & le  pouvoir  au  Sénat; 
& ce  fut  ce  que  le  confcntemcnt  univerfcl  forma  , que  la  ne» 
ccffité  établit,  àc  qui  depuis  fut  confirmé  U autorjfé  par  la  cou- 
tume, félon  la  Loi  fuivante  Omne  jus.  De  Legibus , & Senatuf 
conflits  s.  au  Digcjftc.  Ergo  omne  jus  aut  conjenjus  fecit , aut  ncctf 
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jitas  conJh'tMity  aut  frmavit  confuctudo. 

Page  il t.  art.  4.  Mais  enfin  le  Peuple  par  rctablifferaent  de 
la  Loi  Roïaie  & de  l'Empire,  transféra  roue  le  droit  qu’il  avoir 
dans  les  éleétions  aux  Princes  & aux  Rois , comme  le  témoi- 
gne l’Empereur  Juftinicn  en  fes  Inftitutes  Üb.  x.  tit.  z.  De  Jure 
naturali , gentium  civili.  §.  Sed  (3*  quod  Principi  placuit.  en  ces 
termes  ; Quum  lege  Régi  a , qu&  de  ejus  imperio  lata  eji , populus  ei 
& in  eum  omne  imperium  & autoritatem  concédât. 

C'eft  ce  que  nous  confirme  encore  M;  René  Chopin  lib.  1. 

De  Sacra  Pohtia.  tit.  7.  num.  10.  par  la  remarque  fuivancc: 

Qftippe  cum  populi  deinde  vicem  fubierit  Pr inceps , jujius , in  ple- 
beïum  imperium  juraque  fuccejîor  : non  is  qui  de  m unus  è populo , fed 
totiu$  populi  xoçrpa <35  caput  & Pr&fcElus , (ÿ*  in  quem  jus  omne 
quod  populus  habebat , transfuderit.  ^ 

C’eft  encore  ce  que  nous  témoigne  Monfieur  Ciron  , Chan- 
celier de  l’Univerfité  de  Touloufc  in  Paratirlis  Decretalium.  tir. 

De  EleSi.  pag.  24  .fub  fntm.  par  les  paroles  fui  vantes  : Quod  primiim 
Synodo  Laodicend  vetitum  fuit  Can.  1 3 . ybi  defnitur  non  ejfe  per - 
mittendum  turbu  Epifcopos  (3*  Sac  er  do  tes  eligere  „•  hoc  à populo  ad 
pnncipem  tranjlatum  eji  exemplo  Legis  Régi et.  leg.  1.  Cod.  De  ve- 
teri  jure  enucleando. 

Page  113.  art.  6.  Sans  recourir  à l’autorité  ci-dcffiis  rapportée 
de  Fulbert  Evêque  de  Chartres , chgentc  Cleroy  fujfragante  plebe,  . ••  v 

donante  Rege , qui  eft  d’une  tres-grande  importance;  nous  trou- 
vons le  droit  de  nos  Rois  dans  les  clcétions  fortement  établi , „ 

& allez  nettement  expliqué  dans  le  Canon  Cum  longe  diji.  6 3. 
tiré  du  XII.  Concile  de  Tolède,  qui  cfl:  un  Concile  National, 
tenu  par  les  Evêques  d’Efpagne  & de  Galice,  qui  croie  la  Gau- 
le Narbonoife  , aujourd’hui  le  Languedoc  , ô£  fouferir  par  un 
grand  nombre  d’Evêques  de  cetcc  Province,  où  nous  lifons  ce 
qui  fuit  à l’avantage  du  Droit  de  nos  Rois  dans  les  éleétions  : 

Placuit  omnibus  Pontifcibus  Hifpania,  <&  Gallicia*  , ut  falvo  pri - * Altii  Gmllit  C*> 

vilegio  uniufcujufque  Provincidt, , licitum  maneat  deinceps  Toletano  ^eafive  Narhutnpst 

Pontifci  , quojeumque  Regalis  potejias  elegerit  , & jam  diEii  Tole- 

tani  Epifcopi  judictum  dignos  ejfe  probaverit , in  quibujlibet  Provin - 

dis , & in  prxccdentium  Jedibus  pr<ejicerc  pra:  fuies , & decedentibus  ‘ * 

Epifcopis  eligere  fuccefiorcs,  Textus  Concil.  Tolctan.  XII.  » 

Sur  quoi  du  Molin  en  fa  Note  marginale  fur  ces  mots  de  ce 
Canon  , quojeumque  Regalis  potejias  elegerit.  reprend  un  certain 
Efpagnol , comme  il  le  nomme  ( c’clî  pourtant  Guillaume  de 


sot  Inventaire  des  Induits , 

Montferrat,  en  Ton  Commentaire  fur  la  Pragmatique  de  Fran- 
ce  ) qui  vouloir  que  le  Roi  dans  les  élevions  , n'eût  que  le 
choix  de  trois  perfonnes  qui  lui  Croient  prefcntccs  : cc  qu’il  dit 
être  fophiftique , & contre  l’cfprit  & l’intention  «du  T exte  de 
cc  Concile,  qui  donne  le  choix  entier  au-  Roi,  comme  nous 
l’avons  dit  ci-delTus  dans  ce  Canon.  Voici  donc  comme  du 
Molin  s’en  explique  :•  Qwdam  Hifpanus  juper  Pragmatica  Gallu - 
rum  par.  3 *) . intelligit  pl  ut-cs  faltem  très  nominando  , non  unum  ftn- 
gularem  y fed  hoc  fophtjlicum  , & contra  verba  & mentem  textus , 
quia  totA.elcttio.eJl  Regis,  nec  ad  Metropolitanum  fpettat  nifi  appro- 
ùatio  , trgo  etiam  de  certâ  perfond  à Rcgc  eligend a intelhgitur » 

C.  M'i 

« 

• C’eft  cet  Auteur,  Guillaume  de  Montfcrrat,  qui  en  fon  Com- 
mentaire fur  la  Pragmatique  de  France  cap.  5.  Quai  O'  qualts- 
prxrogativa  Regis  in  Elettivis  Dignitatibus.  a donné  lieu  contre 
lui  à cette  ccnfurc  de  du  Molin  par  cette  cxprefliôn  : Qualiter, 
Gallicanx  Ecclefn»  remanet'  obligata  cligcrt  unum  de  nommatts  per 
Rtgem. 

Nous  avons  rapporté  le  Commentaire  de  cet-  Auteur  fur 
la  Pragmatique  SanVion  de  Charles  VII.  dans  les  Supplé- 
mens  de  celle  de  nôtre  édition  depuis  la  page  617.  jufqu’cn  la 
page  6&7. 

Page  1,14,  art.  7.  Soit  donc  que  l’on  coniiderc  le  droit  du 
Roi  dans  les  anciennes  cle&ions  des  Prélats,  tant  de  fon  chef., 
comme  prépofe  de  Dieu  pour  le  gouvernement  de  fes  Peuples , 
quafi  totius  populi  xofijQoS 05  : ainfi  que  l’appelle  René  Cho- 
pin en  l’article  ci-dcITùs  cité  j que  comme  aïant  fucccdé  au 
droit  que  les  Peuples  avoient  autrefois  dans  les  anciennes  éle- 
vions par  la  Loi  Roïalc  & de  l’Empire,  nous  voïons  que  la 
poITelTion  & l’ûfage  de  cc  Droit  en  cft  demeuré  fpecialcmcnt  à 
nôtre  Monarqub.  Saint  Grégoire  le  Grand  le  reconnolt  lui- 
même  , &;  l’aurorife  dans  l’Epître  10.  du  Regiftre  XI.  de  fes 
Lettres,  qui  eft  rapportée  par  extrait  dans  le  Canon  H inc  efi, 
\6.  qu.  1.  où.  parlant  de  l’Abbé  de  l’Hôpital  d’Autun,  il  ordoo^ 
ne  quiil  ne  doit  point  y,  être  inftallc  qu’en  vertu  des  provifions 
du  Roi,  & qu’en  confequcncc  de lelcVian  des  Religieux: Pr<e- 
Cepity  ut  fine  JRegali  provtftone  O'  Mtnachorum  elettione  nullus  ibi 
Abbas  altcjud  uncjuam  fubreptione  introducerctur.  Pracepit  etiam , ut 
ejufdetn  Monaferii  Abbas  nunquam  ad  Epifcopatum  eligeretur  î ne 
font  oçcafione  Epifcopatus  Abbatia  aliyuid  detrimenù  pateretur . 

Quoi. 


Pièces 3 Titres , SMemoires,  çt)c.  éo^ 

Quod  privilegium  ita  eft  îllius  Ecclcfia:,  ut  communcm  Icgcm 
Rcgibus  vcl  Abbacibus  omnino  dare  non  pofïit.  Non  cnim- 
quod  uni  figillatim  conccditur,  ftatim  omnibus  convenir. 

C’eft  ce  dernier  article,  qui  cft  de  l’addition  du  Moine  Gra- 
tien,  qui  ne  fe  trouve  nullement  dans  l'Epître  de  Saint  Gré- 
goire, &c  qui  n’a  été  par  lui  inféré  en  cet  endroit,  qq§  pour  fein- 
dre un  privilège  accordé  au  Roi  par  le  Pape,  dont  il  n’étoit 
point  parié , & qui  cft  même  contraire  au  fens  & au  texte  de 
cette  Epître,  aufli  bien  qu’à  l’efprit  de  ce  Saint  Pape,  qui  n’é- 
toit  point  d’humeur  d’accorder  des  privilèges,  quand  il  n’y  en 
avoir  nul  befoin. 

C’eft  aufli  fur  cet  endroit  que  du  Mol  in  n*a  point  crû  devoir 
épargner  fa  ccnfure  contre  cette  addition  affeétée  ; où  il  dit 
que  ce  n’étoic  point  un  privilège  , mais  le  droit  commun  du 
Roïaume:  Quod  fequitur  non  eji  de  textu  Gregorii  yfed  funt  ver  b a 
Gr.it tant convementer  more  fuo  affût*  , & fie  tn  textu  non  eji  pri - 
'vilegium  >fed  erat  jus  commune  Francorum  : ut  probavi  in  Tr a Si  a tu 
contra  parvas  datas  ad  EdiSium  Henrici  II.  part.  z.  Gloff.  I J.  C.  M. 

Et  dans  nôtre  dcrnicre  édition  des  Ouvrages  de  du  Molin , 
où  nous  avons  fait  ajoûter  les  Notes  de  Monficur  du  Pineau*, 
au  tome  4.  vers  le  commencement,  en  fon ordre.  M.  du  Pineau 
fur  la  citation  de  du  Molin  Gloffa  if.  y ajoûce  ces  mots:  Locus 
eji  à numéro  32.  G.  D.  P.  Car  en  effet  du  Molin  s'en  explique 
fur  le  nombre  33.  C’eft  ce  qui  confirme  l’adrcfTe  de  Graticn 
dans  la  Compilation  de  fon  Decret , d’avoir  changé  & ajouté 
ce  qu’il  vouloir  être  obfèrvé  de  fon  tems  ; & c’eft  ce  qui  s’ap- 
pelle reffentir  la  main  de  Gratien , comme  dans  le  Droit  Civil 
celle  de  Tribonien  , à caufc  des  changemens  qu’il  y a fait  à mê- 
me deffein  & par  affc&ation  , & l’un  apres  & à l’exemple  de 
l’autre. 

Le  paffage  de  Mc  René  Chopin  lib.  1.  Ve  Sacra  Politia.  tit: 
7;  num.-to.  quoique  rapporté  ci-dcflus,en  l’art/  4.  dcceprefenc 
chapitre  d’inventaire,  cft  trop  important  pour  n‘ctrc  pas  encore' 
ici  répété  j & il  n’eft  pas  trop  long  pour  chagriner  le  Lc&eus' 
par  une  nouvelle  répétition:  Quippc  cum  popttli  deinde  vicem  fubic- 
rit  Pnnceps , juftus  in  plebeïum  Imperium  juraque  fucceffory  non  is 
qmdem  unus  b populo , fed  totius  populi  x.opi «peuo;,  Caput  & Prxfc— 
SI  us , & in  quem  jus  omne  quod  populus  habebat  transfuderit. 

Page  1 15.  art.  8.  Enfin  l’entrée  des  élections  aïant  été  tout-ài- 
faitiinterdite.aux  Laïques  par  le  Concile.de  Latran  fous  Inno* 

Hhhh- 
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cent  III.  les  droits  do  nos  Rois  furent  par  eux-memes  reftraints, 
à leur  demander  la  permiffion  d'élire  , & d’agréer  enfuice  la 
perfonne  élue  apres  l’élc&ion  faite  , pour  voir  fi  elle  n’étoic 
point  fufpc&c  ni  au  Roi  ni  à l’Etat.  C’eft  ccqüi  nous  eft  con- 
firmé par  le  chap.  Nobis.  De  Jure  Patronats.  §.  Cttcrum  in  Con- 
ventucilt.  qi%dans  la  Compilation  de  Grégoire  IX.  eft  le  25.  & 
eft  attribué  à Clément  III.  au  lieu  que  la  deuxième  Collc&ion 
au  meme  titre,  le  met  le  fécond  en  nombre,  & en  fait  Auteur 
Alexandre  III.  C’eft  donc  ce  chapitre  fuivant  au  même  §.  qui 
prouve  cette  necefiité  de  demander  cette  permiflion  avant  l’c- 
leébion , & d’agrcer  & de  confirmer  l’élc&ion  après  qu’elle  eft 
faite  : Cdttcrum  in  Conventuali  Ecclefà , non  eletttoni  PrxUti  fa- 
ciende , fed  jam  JaEka  honejhùs  Patroni  poflulatur  afîenfus  ; nifi  ali- 
ter Patronus  de  fua  juriJdiEUone  obtineat , ut  parta  fuas  interponere 
debeat  eleElioni  traSland<£. 

Surquoi  le  célébré  Janus  a Cojla , Dofteur  de  l’Univerfitc  de 
Touloufe,  dans  le  Commentaire  qu’il  a fait  fur  ce  titre  & cha- 
pitre, ajoute  : Sed  omnino  videtur  acciptendum  de.  Patrono  Laïco , 
JRege  vel  Principe  $ ut  tandem  Glojsa  fatetur. 

* Le  fçavant  Joannes  Faber  en  fon  Commentaire  fur  les  Infti- 
tutes,au  titre  De  Rerum  Divifione.  fur  le  §.  ZJniverfitatis.  con- 
firme, que  les  Ele&curs  ne  peuvent  s’aficmbler,  pour  procéder 
à une  clc&ion,  fans  la  permiffion  du  Roi  ou  du  Seigneur  du 
lieu  dans  lequel  ils  s'aflcmb.lent.  Voici  fes  paroles:  Curia  Fran- 
cité prœnufiit  non  permittit , imo  nec  congregare  fine  hcentia  domi- 
ni  fui.  . ■ ’ 

C’eft  ce  que  marque  le  chapitre  Nobis.  De  fur.  Patronat,  ci- 
deflus  allégué:  Non  clcflioni  faciendx  , fed  jam  faft<e  honejhùs  Pa- 
troni pofiulatur  afenfus  ; & encore  l’exception  qui  fc  trouve  dans 
le  texte,  & qui  confirme  au  Roi  le  droit  de  s’entremettre  dans 
l’éleftion , ou  en  donnant  le  confencement  & la  permiffion  pour 
la  faire , ou  en  agréant  la  perfonne  apres  qu’elle  eft  élue.  Nift 
aliter  Patronus  de  fua  junjdiEhone  obtineat , ut  partes  fuas  interpone- 
re debeat  cleEltom  traElandee. 

Page  116.  art.  9.  L’ufagc  & la  pofTcflion  de  demander  par  les 
Electeurs  la  permiffion  de  s’aficmblcr  &c  d’élire,  en  font  de- 
meurez aux  Rois  & Princes  Souverains  j ôc  il  n’en  faudrois 
point  d’autres  preuves  pour  nôtre  Fiance  , que  le  Tcftamcnt 
du  Roi  Philippe  Augufte  en  forme  d’Edit , rapporté  tout  entier 
dans  le  1.  vol.  Des  Preucves  des  Liberté a;  de  i Bglifc  Gallicane,  chap. 
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16.  Ve  U Regale.  ait.  4.  fit  ci-dcflus  dans  l’arc.  6.  du  chap.  5.  de 
ce  prefcnc  Inventaire  ; donc  voici  l’cxcraic  : Si  forte  continent 
Scient  Epifcopalem  , vel  ^dbbattam  Rcgalcm  vacare  , volumus  ut 
Canonici  Ecclcfix  , vel  Monachi  Monafleru  vacantu  , ventant  ad  Re- 
gmam  & *Arcbiepifcopum  , peut  ante  nos  venirent , O'  libérant  ele- 
êtionem  ab  eu  pétant , C ’7  nos  volumus  quoi  fine  contrait  thone  eu 
concédant  , O'  quoi  Regin  a & ^frehieptf copus  tamiiu  Regaha  in 
fan  manu  tentant , donec  eleftus  conjecratus  fit  vel  b :n  edi  Elus. 

A quoi  nous  pourrions  ajouter  ce  qui  fuie , ciré  des  Lettres 
Patentes  de  la  première  Régence  accordées  par  le  Roi  Saint 
Loüisà  la  Reine  Blanche  de  Caftillcfa  nuire,  en  ,1x48.  lors  de 
ion  premier  voïage  de  la  Terre  Sainte,  qui  font  rapportées  roue 
au  long  dans  le  1.  vol.  Des  Preuves  des  Liberte^de  l'Bglife  Galli- 
cane. au  meme  chip.  16.  art.  1 j.  comme  ci-devant  dans  le  meme 
article  du  même  chapitre  de  cet  Inventaire:  Dignitates , & Bé- 
néficia Ecclefiajhca  confene  , f délitâtes  Epifcoporum  & Abbatum 
recipere  , O'  eis  Regalia  reflituere  , & eltgençh  Ucentiam  date  Capi- 
tal i s & Conventibus  vice  noflra. 

Et  fans  rapporter  toutes  les  formules  de  certificats  adrcflccs 
aux  Rois  de  France  apres  les  procès  verbaux  d'clçêtions  faites 
en  confcquencc 4c  c es  congez  fie  permiflions  d’élire,  fie  qui  font 
inférées  dans  le  thap.  1 6.  du  1.  vol.  Des  Preuves  des  Liberté ^ de 
l Eglije  Gallicane,  nous  nous  contenterons  de  remarquer  feule- 
ment qu’elles  contiennent  toures  de  très  humbles  fupplicacions 
fie  requeftes  à nos  Rois,  pour  faire  rendre  aux  élûs  les  Réga- 
les, apres  les  Sermens  de  fidelité  à eux  prêtez  en  pcrlonne  de 
cems  immémorial,  tant  par  les  Archevêques  & Evêques  que 
par  les  Abbez  , Prévôts  fie  Prieurs  Conventuels , (clon  la  coû- 
tumequi  en  a été  anciennement  gardée  dans  leur  Cour,  fie  qui 
n’a  été  par  eux  Interrompue  que  pour  donner  des  preuves  de 
leur  modération  vraiment  Roiale. 

Page  117.  art.  10.  La  liberté  des  élections  a été  un  grand  ap- 
pui pour  affermir  l’Eglifc  dans  la  pureté  de  fa  Doélrmc,  fie  la 
fainteré  de  fa  Morale  $ parce  que  dans  le  choix  que  l’on  faifojc 
des  perfonnes,  l’on  ne  les  écablifioit  pour  gouverner  les  Egli- 
fes,  qu’à  caufc  qu’elles  étoient  recommandables  en  feiente  fie 
en  vertu:  mais  nous  avons  l'obligation  du  ferme  établi  ficmcnt 
des  élevions  en  nôtre  France  , au  zclc  fie  à la-fermeté  inébran- 
lable du  glorieux  Roi  Saint  Loüis  , qui  s’oppofa  fermement 
aux  entreprifes  des  Officiers  de  Cour  de  Rome  , qui  s’eftor- 
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çoient  d'empêcher  la  liberté  des  clc&ions.  Ccfl:  dans  l'art, 
de  fa  Pragmatique  San&ion , fur  laquelle  nous  avons  fait  au- 
trefois un  Commentaire,  que  nous  avons  enrichi  d’une  Prcfa- 
cc > où  nousavons  prouve  à fond  que  les  Rois  Tres-Chretiens, 
comme  Fils  aînez  de  l’Eglife , & trcs-affe&ionnez  au  Saint  Siè- 
ge, ont  etc  les  Princes  du  monde  qui  fe  font  les  plus  fortement 
oppofez  aux  entreprifes  téméraires  des  Officiers  de  Cour  do 
Rome,  pour  empêcher  la  liberté  des  élections  par  des  referves 
■odieufes,  & des  Mandats  pour  pourvoir,  donnez  avant  le  dc- 
ccs  des  Titulaires  des  Prelaturcs  & autres  Bénéfices,  qui  étoient 
fouvent  caufc  que  l’on  faifoit  des  vœux  & des  defirs  de  la  mort 
d’aucrui  pour  fatisfaire  fon  ambicion  , ou  affouvir  fon  avarice. 
Voici  donc  le  z.  article  de  la  Pragmatique  Sanéhon  de  Saint 
Louis  , qui  autorife  la  fainteté  des  élevions , & qui  prévient  U 
lève  tous  les  obfhclcs  qu’on  pourroit  apporter  pour  en  troubler 
la  liberté  : Item  Ecclefi * Cathédrale* , & ait*  Regni  nojbi  libéras 
tlcEltoncs , d T earum  tjfeftum  inugraliter  habeant. 

C’eft  auffi  pour  ki  défenfc  des  élc&ions  , que  le  Parlement 
de  Paris  fe  crût  obligé  de  faire  fes  trcs-humbles  remontrances 
au  Roi  Loüis  XI.  en  l’art.  40.  parce  que  ce  Roi  par  des  inte- 
rdis particuliers  & des  raifons  d’Etat , s’étoi^ accordé  avec  le 
Pape  pour  préjudicier  aux  élections.  C’eft  donc  pour  en  prendre 
la  défenfc  , que  le  Parlement  fit  ces  trcs-humbles  remontran- 
ces, rapportées  dans  lez.  vol.  Des  Preuves  des  Liberté \ de  l'Eglife 
Gallicane,  chap.  zz.  art.  zi.  dont  voici  l’extrait  en  l’art.  40.  Et 
pour  ce  qu'au  te  ms  de  Mon fieur  Saint  Louis , ceux  de  Rome  commen- 
cèrent à vouloir  empêcher  les  élections , & donner  cours  aux  defjuf 
dits  inconvemens , Monfieur  Saint  Louis  comme  Prince  Catholique , 
zélateur  de  la  Religion  Chrétienne  , protetfeur , gardien  & défen- 
feur  des  Liberté ^ des  E.gli[es  de  fon  Roïaume  , par  bon  avis  (LT  con- 
feil  ft  un  Edit  & Ordonnance  , & entre  les  autres  chofcs  ordonna 
les  élections  avoir  cours  en  fondit  Roïaume. 

Paoe  117.  ayt.  il.  Le  zelc  des  Rois  de  France  , & les  foins 
qu’ils  ont  apportez  pour  lever  cous  les  obftades  , que  les  Offi- 
ciers de  Cour  de  Rome  faifoicnc  naître  tous  les  jours , pour  em- 
pêcher la  liberté  des  élections  , ont  encore  éclaté  du  ceins  du 
Concile  de  Bâle  & du  Règne  de  Charles  VII.  & de  celui  de 
François  I.  par  le  Decret  cclcbre  Le  Refervatiombus  fublaris.  tire 
du  meme  Concile , qui  eft  iriferit  dans  le  Concordat  &c  dans  la 
Pragmatique  Sanction  de  Charles  VII.  faite  en  la  Congrcga- 
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lion  de  Bourges  , où  ce  Decret  fut  accepté  avec  applaudiflc- 
menr.  C’eft  ce  zèle  recommandable  des  Rois  de  France,  pour 
affermir  les  éle&ions  dans  le  Roïaume  , dont  M.  Guimicr  fait 
l'éloge  en  fa  Glofc  fur  cette  Pragtnatique  tit.  De  EleBiontb. 
cap.  licet.  in  princip.  in  verb.  refervationes.  afierific.  i.  fub  fin.  & 
*htr.  3.  in  princip.  où  il  s’en  explique  en  ces  termes  : Et  Reget 
Francis  femper  pro  eleBionibus  infiudarunt  ,•  ut  refrrt  Vincentius  in 
Specul.  hiftor.  lib.  2.1.  cap.  13.  de  Clodovxo  primo  Franeix  Rege 
Chrifliamjimo  , qui  convocatis  ^4 urelianis  Regm  fui  Prxlatis , tnter 
quos  erat  SanBus  Mcllonus , Jhttuit  clcBioncs  & confirmât ionts  fien- 
. dm  elfe  fecundum  Canones  antiquos  : Similiter  Rcx  Carolus  Magnus 
ftatuit  cap.  Sacrorum.  dift.  63.  (2*  PhUippus  à Deo  dam  avus  di- 
fli  Beati  Ludovici  Francorum  Regis.  Nec  inventes  , quoi  à princi- 
pe Ecclefi x , ufique  ad  tempora  diBi  Beati  Ludovici  Francorum  Ré- 
gis Romani  Pontifices  fe  de  eleBionibus  Prxlatorum  intromifierint  : fed 
<juia  tune  nifi  funt  eleBiones  impedire  , & onera  pecuniana  Bénéfi- 
cia imponere,  iterum  decrevit  eleBiones  fieri  debere  , ex  aphone  s cefi 
Jare  -,  qux  Décréta  inviolabiliter  objervare  fecerunt  Ludovicus  Huti- 
nus  (2*  Joannes , multique  alu  Francorum  R(ges. 

Pa^e  11 8.  art.  11.  Ce  qui  cft  encore  confirmé  par  l’autorité 
' de  Guillaume  de  Montferrat  Catalan , in  Commentai  fuper  Prag- 
mat.  SanB.  Gallorum.  part,  y Qu*  <2*  qualis  fit  prxrogativa  Re- 
vis in  EleBivis  Dignitatibus , etiam  Pontificalibus.  rapporte  dans 
tes  Supplcmcns  de  la  Pragmatique  Sanction  depuis  la  page  6iy. 
jufqu’à  la  page  687.  où  il  en  parle  de  cette  forte  : Quoi  confite - 
tudo  alla  mhtl  ahud  eji  , quam  quidam  contraBus  mutuo  conf enfin 
eorum  qui  fiant  de  univerfitate  , celebratus  ; & valet  confuetudo  , ut 
mortuo  Prxlato  t Capitulum  non  pnus  procédât  ad  tleBionem  t quam 
nuncietur  Principi  vel  Régi  mors  Prxlati , & ab  eo  petatur  fixe ul tas  , 
permijfio  & confienfius  cligendi  , ut  cum  confienfiu  fiuo  procédant  ad 
eleBionem  : O'  fi  fiat  eletlio  contra  confiuetudinem  de  aha  perfiona , 
quam  de  nominata  vel  exprefiàta  per  Regem , quod  eliBio  contra 
Gallican x Ecclefi x permijfionem  à Rtge  concejjam  fia  B a , non  te - 
ncaty  & ventât  caffianda  : nec  per  hoc  tollitur  libertas  eligendi  ; ut 
tenuit  lnnocentius  IV*.  tn  cap.  Quod  ficut.  De  Ele£t.  quam  omnes 
ibi  DoBores  Jequuntur. 

C’eft  ce  que  Ta  même  Pragmatique  confirme  encore  en  ces 
termes,  ut.  De  ElcB.  § ult.  Item  ncc  crédit.  Nec  fore  reprehenfi- 
bile , fi  Rex  (2*  Princeps  Rcgni  fui , cejfanribus  tamen  omnibus  com- 
' mmationibus  O'  violentas . utatur  aliquxndo  preetbut  benignis  atque 
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bcnevolis  , pro  pcrfonis  benè  meritis , (éP  gelant  t bus  bonum  Rei pu- 
blic £ , Regni  (SP  Delphinatvs. 

Rage  119.  ctrt.  13.  Ce  dernier  trait  delà  Pragmatique  nous  fait 
fouvenir  que  le  Roi,  outre  les  droits  qu'il  a de  donner  les  con- 
ge z & pcrmifTions  de  s’ajfTembler  pour  élire , d’agréer  les  perfon- 
ncs  clûcs,  il  s’eft  encore  refervé  ceux  d’ufer  de  bénignes  prières 
auprès  des  Elc&eurs , en  faveur  des  perfonnes  zélées  qui  lui 
ont  rendu  fcrvicc,  & qui  ont  bien  mérité  du  Roïaumc  &:  de 
l*Etat;  & d’envoïer  un  Commiflaire  de  fa  parc,  pour  prelider 
aux  Aflemblces  Capitulaires  lors  de  l’élc&ion , & pour  empê- 
cher les  brigues  & cabales  qui  arrivoient  $ comme  l’afTure  Mon- 
iteur Pichou  en  1 article  67.  de  fon  Récital  des  Liberté en  ces  * 
termes  : Se  peut  aujji  mettre  en  ce  meme  rang  le  droit  de  donner  li- 
cence & congé  de  saffemblcr  pour  élire , (SP  celui  de  confirmer  1 éle- 
ction duement  faite , dont  les  Rois  de  France  ont  toujours  joui , tant 
que  les  citations  ont  eu  lieu  en  ce  Roïaumc,  (SP  en  joiiifjent  encore  à 
prefent , en  ce  ijui  refie  de  cette  ancienne  forme  tres-Jalutaire  àl*E- 
glife.  ; • 

Meilleurs  Dupuy  en  leur  Commentaire  des  Preuves  des  Liber- 
téx de  l Eglife  Gallicane,  fur  le  même  endroit,  juftificnc  pleine- 
ment cet  aiticle,  & fpecialcment  au  chap  1 j.  art.  74.  où  Mrc 
Louis  Doureillcs,  Confeiller  de  la  Cour,  cft  député  Comnnf- 
■faire  de  la  part  du  Roi , pour  alïifter  à l’cle&ion  de  l’Evêque 
de  Clermont  en  l’an,  1504.  ainfi  qu’il  enfuit. 

Extrait  des  Rcgiflres  du  Parlement , du  2.7.  Février  1504. 

Aujourd’hui  M.  Loüis  Doureillcs  , Confeiller  du  Roi,  a 
dit  à la  Cour  que  le  Roi  lui  a commande  d’aller  à Cler- 
mont pour  l’élcébon  du  futur  Evêque  dudit  lieu;  & pour  ce  a 
demande  congié  à la  Cour  pour  y aller  ,*  lequel  la  Cour  lui  a 
donné. 

Page  izo.  art.  14.  Quoique  dans  le  Concordat  au  tit.  De  Ré- 
git ad  Prxlaturas  Nomtnatione.  §.  Per  prxmijja.  nous  ne  voiïons 
aucune  referve  ni  exception  pour  le  Droit  de  nomination  Roïa-  - 
le  aux  Prclatures,  qu’en  faveur  de  celles  qui  avoient  un  privi- 
lège fingulicr  d’ciirc,  & qu’il  n’y  en  eut  aucune  en  faveur  des 
Chefs  & Generaux  d’Ordre  qui  font  en  France  ; neanmoins  le 
Roi  François  I.  aïanc  demandé  au  Pape  Clément  V II.  la  re» 
vocation  de  ces  puvileges  particuliers  d’elire , qui  empêchoicnt  • 
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& croubloienc  la  nomination  Roïalc  j le  Pape  au  lieu  de  lui  en 
accorder  la  révocation  demandée  , qui  lui  fembloic  trop  tirer  à 
confequcncc,  lui  en  auroit  oéfcroïé  une  Bulle  ou  Bref  de  fuf. 
pen/ion  de  ces  Privilèges  finguliers  d’élire  datcée  du  9.  Juin 
1531.  où  il  auroit  pour  la  première  fois  fait  referve  & exception 
des  Chefs  & Generaux  d’Ordrcs.  Ce  qui  auroit  été  accepté  par 
le  Roi  fous  les  conditions  des  referves  des  droits  de  congcz  &c 
permiflions  d’élire,  de  bénignes  prières  aux  Electeurs,  d’agrée- 
ment  des  perfonnes  élues , & de  députations  de  Commiflaircs 
de  fa  part,  pour  prefider  aux  élections.  Ce  font  ces  premières 
Prclatures  des  Chefs  & Generaux  d Ordres,  donc  la  nomina- 
tion a été  reconnue  tant  de  fois  & confirmée  au  Roi,  & que 
nous  lui  voïons  encore  confcrvcc  par  l’art.  3.  de  l’Ordonnance 
de  Blois,avcc  la  referve  des  Droits  qu’il  a toujours  eu  dans  les 
élevions,  8c  à laquelle  il  n'a  jamais  renonce.  Voici  donc  les 
termes  de  cet  article  : Pour  rétablir y conjervcr  & entretenir  l'état 
régulier  & difciplme  Monajlique  , Voulons  qu'avenant  vacation  des 
Abbaïes  & Monajleres  , qui  font  Chefs  d' Ordres , comme  Cluny  , C7- 
teaux , Premontré  , Grammont , le  Val  des  Ecoliers , Saint  Antoine 
de  Viennois y la  Trinité , dite  les  Maturins , le  Val  des  Choux , & 
ceux  aufquels  le  droit  & privilège  d'élection  a été  confervé  ,•  O*  fem- 
blablement  és  Abbaïes  & Monajleres  de  Saint  Edme  de  Pontigny,  U 
Fcrtéy  Clervaux  & Morimont  , appellées  les  quatre  premières  Filles 
de  Citcaux  , y foit  pourvu  par  éleÈhon  des  Religieux  Profés  dcfdits 
Monajleres , fuivant  la  forme  des  Saints  Decrets  O*  Conjlitutions 
Canoniques. 

Ccc  ufage  8c  cette  pofle/fion  dans  les  clc&ions  des  Chefs  8c 
Generaux  d’Ordrcs  dans  lefquels’  cft  le  Roi,  nous  font  encore 
confirmez  par  l’autorité  du  même  Guillaume  de  Monfcrrat  en 
la  q.  partie  ci-dcfïus  citée , où  il  s’en  explique  en  cette  manière  : 
Confuctudo  ilia  mhil  dfiud  ejl , quàm  quidam  contraClus  mutuo  con- 
fenfu  eorum  qui  funt  de  U mverfitate  ceh  hiatus  $ & fi  fat  eleCho 
contra  confuetudinem  , & contra  Gallican £ Ecclefix  conccjjionem 
Régi  concejfim  , faCta  non  teneat , & veniat  cafjanda  & irritanda. 

Page  ni.  art.  sq.  Pour  comprendre  tous  cçs  droits  acquis  8c 
confervczau  Roi  dans  les  anciennes  clc&ions  avant  le  Concor- 
dat, & dans  celles  qui  ont  été  refci  vées  depuis,  il  ne  faut  que 
les  voir  tous  renfermez  dans  la  définition  de  ce  chapitre  , qui 
eft  tirée  du  fein  de  la  matière  meme  , en  ces  termes  : Un  Droit 
Rdial , portant  pouvoir  & faculté  acquis  dés  long-tems  aux  Rots  de 
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fiance , par  lufage  y ancienne  coutume  & pojfejfion  , de  donner  con ^ 
gé  3 licence  & permijjion  de  safembler  & élire  aux  Chapitres  des- 
Sgi  if  es  Cathédrales , & aux  Corivents  des  *4bbatcs  & Prieure^Con- 
Vcntuels  ,&  d*  agréer  l'élefhon  CT  les  perfonnes  élues  ; & £ exclu fion  y. 
fi  les  perfonnes  élues  étoient  fufpeffes  à l'Etat  ; comme  d'ufer  de  bé- 
nignes & benevoles  prières  du  Roi  aux  Electeurs  , pour  les  perfonnes 
bien  méritantes , gelées  & ajfeftionnées  au  bien  de  l'Etat , du  Roiau- 
me  Gr  du  Dauphiné  y contenant  un  Decret  irritant  de  tout  ce  qui  feroit 
fait  au  contraire. 

Il  n’eft  pas  befoin  d'jppuïer  ccttc  définition  davantage,-  par- 
ce que  tout  ce  que  nous  avons  dit  dans  ce  chapitre,  font  autant 
de  preuves  juftificativcs  & fuffifantes  pour  l'autorifer.  Et  fi  con- 
tre nôtre  coutume  nous  Pavons  ici  fait  finvre  comme  dans  le* 
dernier  chapitre  apres  les  Preuves,  ccn’a  été  que  pour  la  tirer- 
du  fonds  de  la  matière,  & pour  un  peu  di  ver  fi  fier  nôtre  mé- 
thode, afin  que  le  changement  n’en  foit  pas  défagrcable. 

Chapitre  viii.  Rage  ita.T  A nomination  Roïale  aux  Prclatures  en  vertu- 
• la  n°,n,n4tI0n  r fW  I vHh  Concordat  aïant  etc  accordée  au  Roi , pour 
en  venu  du  Concor-  le  rccompenfcr  des  Droits  qu  il  avoir  dans  les  anciennes  clc- 
étions,  de  donner  & accorder  les  congez  &:  permiflïons  de  s’a f- 
fcmblcr  & d'élire , d'agréer  ou  refufer  les  perfonnes  élues  , d’a- 
drctfèr  fes  bénignes  prières  aux  Elc&eurs  , en  faveur  des  per- 
fonnes zelces  & afFedtionnécs  au  fervice.  du  Roi  & du  Roïau- 
me,&  de  députer  des  Commiflaires,  pour  prefider  de  fa  part 
aux  élections,  afin  d’en  bannir  les  brigues  & les  cabales  ; ce  cha- 
**  * pitre  de  la  nomination  Roïale  en  vertu  du  Concordat,  a dû 

fuivre  immédiatement  celui  cfui  parle  de  ces  anciens  Droits 
qu'il  avoir  dans  les  éle&ions , la  nomination  Roïale  en  vertu 
du  Concordat  leur  aïant  etc  fubrogée.  Car  le  Roi  n’a  rien  ac- 
quis par  cette  nomination  Roïale,  qu’il  n’eût  encore  plus  avan- 
tageufement  dans  les  élc&ions,  & que  les  Rois  de  France  &; 
les  Etats  du  Roïaume  ne  fe  foicnc  autant  efforcez  de  confer- 
ver,  que  les  Officiers  de  la  Cour  de  Rome  ont  emploie  de 
forces  pour  les  révoquer  & les  fuppriracr,  C'eft  donc  feulement 
pour  le  bien  de  la  paix-  ôc  de  i’Eglifc  * que  l'on  a confenti  en 
Erance  au  Concordat. 

Page  i z j.  art.  y La  France  aïant  donc  bien  voulu  recevoir  la 
fiibrogation  de  la  nomination  Roïale  autorifée  par  le  Concor- 
da^ en  la-placc  des  élections , nous  en  établirons  donc.,  & en 

donnerons 
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ddjiincrons  ainfi  la  définition.  Zi  ne  prcfentation  & nomination 
faite  au  Pape  par  le  Roi  Très  Chrétien , d'une  perfohne  idoine  & ca- 
pable à la  Prelature  vacante  y en  vertu  du  Concordat , dans  un  rems 
du  & prefcrit , <jui  doit  être  fuivie  a* une  injlitution  necejjaire.  Com- 
me nous  l’avons  déjà  donnée  en  langue  latine  dans  nôtre  Trai- 
te des  Matières  bénéficiâtes  fur  le  mot  de  la  définition  des  Béné- 
fices Canonica  injhtutione.  g.  a.  De  Régi*  ad  Prxlatur.  Nominat.  en 
CCS  termes.  Perfonx  capacts  (S*  idonex  ad  Prxlaturam  vacantem  à 
Chrijhanifftmo  Rege , in  vim  Concordat! , intra  debitum  tempus  fa  fl  a 
Papa  prxfentatio , confrmationem  inducens  necejiariam.  Nous  don- 
nons ainfi  cette  définition  pour  fuivre  l'exemple  des  Jurifconfultcs 
fuivar.tcla  do&rinc  de  Monficur  Cujas  au  feuillet  i ij.rcflo  de 
lès  Adverfaires  Manufcrits  que  nous  confcrvons  precieufe- 
ment;  où  fc  fervant  des  préceptes  d'Aulc  Gclle  liv.  z.  chap.  8. 
il  s'explique  de  la  foïtcfurifconfulti  legtbus , rationibufjuS  omni- 
bus defnitionum  non  inferviunt  : fatis  enim  habent  ejufmodi  facere 
iemonjbrationes , qux  deferiptio  vocantut  vel  typiu. 

Page  1 14.  art.  4.  Ce  fera  donc  de  cette  définition  & de  tous 
fes  termes,  comme  de  toutes  tes  autres  définitions  des  matières 
des  chapitres*  fuivans , que  nous  tirerons  leurs  cdaircificmens  St 
leurs  preuves  i à mcfurc  que  chaque  matière  fe  prefentera  dans 
la  fuite  des  termes  de  ces  memes  définitions.  Ainfi  quand  nous 
difons-  que  la  nomination  Rdiale  aux  Prelatures  efl  une  prefet. t itiors 
nomination  \ nous  n’entendons  dire  autre  chofc  finon,  que  le 
Roi  ne  fait  que  prefenter  fit  nommer , St  par  conlcqucnt  ne 
donne  qu'une  préparation  St  dilpoficion  prochaine  fit  ncccfi- 
faire  pour  l’infticution  Canonique  par  Bulles  ; en  un* mot,  que 
le  Roi  donne  le  droit  à la  Prelature,  fit  non  le  droit  en  icelle; 
fit  comme  l'on  dit  ordinairement,  Jus  ad  rem , fit  non  pa s Jus 
m re..ll  donne  neanmoins  plus  que  les  Patrons  fit  Prefentatcurs 
fi  m pics,  communs  fit  ordinaires,  parce  qu’il  fucccde  aux  Elec- 
teurs qui  le  trouvoient  tous  d'un  même  accord  fit  d’un  con- 
fcntcmenc  unanime  pour  l'clc&ion  qui  donnoient  droit  en  la 
choie  , fit  donc  l’inftitucion  devoit  fuivre  ncccflaircmcnc  par 
Bulles  confirmatives,  quand  la  petfonne  nommée  par  le  Roi 
comme  la  perfonne  clûc  a toutes  les  qualitcz  rcqnifcs  fit  nc- 
cc  fia  ires  pour  faire  confirmer  fa  nomination  : car  quoi  que  le 
Roi  dans  fes  Brevets  de  conccflion , qui  font  les  afiuranccs  de 
Ca  volonté,  dife  qu’il  donne  la  Dignité  , la  Prelature,  l’Evcchc 
ou  l'Abb aïe  ; cette  donation  St  concdlion  n’cft  point  pleine  fie 
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entière  , mais  un  (impie  confentcmcnt  pour  s’en  faire  confirmer 
le  droit  pur  Bulles  Apoftoliques  ; à l’exemple  à peu  prés  des  Pa- 
trons, dont  le  droit  ne  confiftc  qu’à  consentir  par  une  nomi- 
nation & prefentation , à ce  que  la  perfonr.e  nommée  obtien- 
ne la  collation  de  l’Eglifc  à laquelle  elle  tfl:  prefentée  par  le 
Patron  ou  Collatcur  ; fuivant  le  chapitre  Tranfmtjjx.  3 1.  Ve  Jur. 
Patronat,  aux  Dccretales.  Ex  vi  juru  Patronat  ni,  non  conccjjio  ,fcd 
prxfentatio  pertmet  ad  Patronum. 

Et  du  Molin  en  fa  note  en  la  Glofc  fur  cet  endroit  du  Tex- 
te, y ajoute.  Non  potefi  uti  Patronus  lus  verbis,  concedo , do , trd- 
doj  dono  Ecclejiam  , potejl  tamen  dicere , concedo  ut  hxbext  Ec clefhim  ; 
& tune  ponitur  conccdcre  pro  confentirc.  C.  M.  • 

Page  114.  art.  5.  Il  ne  fuffit  pas  que  le  Roi  nomme  & pre- 
fente  fuivant  la  loi  du  Concordat  ; mais  il  faut  que  fuivant 
icclufr&  les  règles  de  nôtre  définition,  la  prefentation  & nomi- 
nation le  falfe  d'une  perjonne  idoine  & capable , perjonx  capacu  O* 
idonex. 

Surquoi  il  efl:  bon  de  remarquer  qu’il  y a deux  forces  de  Pre- 
latures,  où  le  Roi  peut  nommer:  les  unes  font  leculicrcs;  tel- 
les que  font  les  Archcvechcz  ou  Evéchcz  &:  les  Dignitez  des 
Eglifes  Cathédrales  ou  Collegiales.  Les  autres  font  Regulicres, 
comme  les  Abbaïes,  Pricurez  Conventuels,  Prcvôtez  Régu- 
lières aïans  Convcnt  & Communauté  , félon  la  Pragmatique 
& le  Concordat  aux  titres  De  Elcttiombua  & de  Regia  ad  Prx- 
latur.  Nominat.  où  font  expliquées  les  qualitez  des  perfonnes  idoi- 
nes & capable?  pour  être  clûôf  & nommées,  & devenir  des 
Prélats  ; & comme  ces  qualitcz  requifes  font  marquées  dans  le 
chap.  Cum  in  cunlhs.  De  EleEl.  aux  Dccretales,  qui  exigent  une 
maturité  d’âge,  une  gravite  de  mœurs,  & la  connoilTance  des 
belles  lettres  jointe  à une  fciencc  fuffifantc  : Maturité  xtatis , 
gravitas  morum  , & litterarum  feientia. 

Mais  ce  chapitre  par  ce  peu  de  paroles  ne  fait  que  renfermer 
toutes  les  autres  qualitcz  que  Saint  Paul  exige  de  ceux  qui  dé- 
voient être  élevez  à l'Epifcopat,  & dont  il  donne  des  règles 
& des  inftruûions  dans  fes  Epîtres  à fes  chers  difciples  Timo- 
thée & T icc,  qu’il  ne  faut  point  ici  rapporter,  pour  donner  lieu  de 
les  honorer  avec  refpcét  dans  leurs  fources,  & de  les  y lire  avec 
plus  d’attention,  à caufe  de  la  fainteté  de  l'aureur,  &:  de  la 
(implicite  majeftueufe  de  fes  maximes.  Elles  font  encore  ren- 
fermées dans  le  Concordat}  & fans  les  rapporter  ici,  comme 
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étant  trop  diffules,  contentons- nous  de  ce  qui  en  eft  dit  par 
Rebuffe  fur  le  même  Concordat  au  tit.  De  Rcgia  ai  Prxlatur. 
Non.in.it.  §.  i.  & qui  eft  le  pur  texte  du  Concordat,  dont  cet 
Auteur  s*eft  fervi  pour  en  faire  le  fujet  de  fon  explication.  Il 
parle  donc  ainfi  d’une  perfonne  capable,  Vmtm  gravent.  Ma- 
gifbrum  , Jeu  Licentiatum  in  Theologia  , aut  in  utroque  Jure , feu  in 
atltcro  funum  Do6lorem , aut  Licentiatuin  in  ZJnivnfitate  famosâ  cum 
rigore  examina,  in  vigefimo  fepttmo  fu<e  xtatis  anno  non  minus  conf- 
titutum. , & alias  idoneum. 

Voilà  pour  les  Prelacurcs  fcculicres,  qui  font  les  plus  ancien- 
nes dans  i’Eglifc»  le  premier  ctat  de  l’Eglifc  aïant  etc  feculicr 
en  la  perfonne  de  Jésus-Christ  te  de  les  Difçiplcs. 

Page  1 1 j . art.  6.  Mais  pour  les  Abbafes,  Prieurez  Conycntuels, 
& autres  Bénéfices  Confiftoriaux  Réguliers,  les  qualité  en  font 
réglées  par  le  Concordat,  au  tit.  De  Rcgia  ai  Prxlatur.  Nominat. 
§.  Monajhriis.  en  CCS  termes.  Idem  Rtx  occurrente  vacatione  , Re~ 
ligiofum  ejufdem  Oriinis  in  xtate  viginti  trium  annorum  ai  minus 
conjhtutum  nominare  pojft. 

D’où  eft  venue  la  grande  Règle  de  Droit  fi  uficce  & tirce 
du  Concordat , tit.  De  Collationib.  §.  Volumiu.  verfic.  Et  infuper. 
qui  ordonne  que  les  Bénéfices  Réguliers  appartiennent  aux 
Réguliers  , & les  Séculiers  aux  Séculiers.  Regularia  ReguUribus , 
Sxculanx  Sxculxribus  conferantur. 

Dans  le  même  Concordat  tir.  de  cleEt.  & Regia  ai  Prxlatur, 
Nominat.  §.  Confanguineu  tamen.  Nous  y lifons  cette  exception  j 
que  quoi  que  félon  les  termes  le  Roi  ne  puifte  nommer  qu’un 
Séculier  aux  Evêchez  & autres  Prelaturcs  Séculières,  il  peut 
neanmoins  y nommer  des  Religieux  des  Ordres  Mendians,  bt 
même  non  promûs  aux  Degrcz. 

. Page  1 2.6.  art.  y.  C’eft  ce  qui  fut  permis  parle  Pape  Leon  X* 
au  Roi  François  I.  & à fes  fucccftèurs  , après  la  réception  de 
1 Induit  ampliatif  du  13.  Oékobrc  1 ji 6.  & extenfif  aux  Pre- 
laturcs & Dignitez  des  Duchcz  de  Bretagne  & Comté  de 
Provence,  où  il  lui  eft  accordé  de  nommer  aux  Abbaïcs  va- 
cantes des  Séculiers  qui  voudront  bien  prendre  l’habit  des  Mo- 
nafteres  & Ordres,  d'où  elles  dépendront  & y faire  profeflion 
Régulière.  Dum  Monajleria  ipfa  Monachu  tionets  ai  illorum  régi - 
mina  cirrebunt , Clericos  Sxculares , aut  aliorum  Monajleriorum  Mo - 
naebos , <*7*  Oritnum  Meniicxntium  profcffos , habitum  juxta  eorum 
Mon.tjîeriorum  confuctudincm  fufeipere  CT  profcfioncm  per  illorum 
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Mon.tchoi  ( mtni  folrtam  emittere  volentes , CT'  ait  as  espaces  & ido~ 
neos  nom  mare  pojjit. 

Ccft  cctcc  meme  liberté  de  nommer  des  Séculiers  & Régu- 
liers à la  charge  de  prendre  Phabit  & faire  profeftion,  qui  a 
été  confirmée  au  Roi  par  le  Pape  Clément  IX.  dans  fon  In- 
duit pour  les  trois  Evêchez  de  Mets,  Toul  & Verdun  du  14. 
Mars  1668.  par  ces  paroles  fuivantes.  Et  ad  Monafleria , feu 
Prioratiu  bujufmodi  in  tttulum  concedi  folita , Clerici  Stcularcs,  vel 
ait  cri  us  cjuim  Monafterit  jeu  Priorattts  Regularis , ad  quod  feu  ad  quem 
et  s per  Te , vel  Succeÿores  Tuos  Reges  pr -edi  61  os  nomtnare  contigerit » 
Ordmis  Regulares  nominandi , habitum  per  fratres  feu  Monacfios  iL- 
liiu  Monajterii  feu  Priorattu  geflari  folitum  fufeiptre , profejjio- 
ntm  per  egfdcm  Jratres  TMonacbos  emitti  conjuetam  txprefic  emit- 
tere. 

Pare  1 16.  art.  8.  Non  feulement,  félon  la  définition,  la 
nomination  eft  accordée  au  Roi , mais  cette  grâce  lui  eft  oc* 
troïce  pour  nommer  à U Prelature  , ad  Prtlaturam  : ccft  à dire 
que  cette  nomination  Roïalc  eft  pour  joutes  les  Prelatures  te 
Dignitcz  Confiftoriales , c*cft  i dire,  elc^ivcs* confirmatives , 
Séculières  & Régulières.  Nous  ne  répéterons  pas  que  les  Sécu- 
lières font  les  Archcvcchez  & Evcchcz,  à l'cgard  dçfqucNes  il  n'y 
a point  de  reduplication  de  nom  d'élc&ives  te  vraiment  élec- 
tives, comme  à l’égard  des  Prelatures  Régulières,*  parce  que 
tous  les  Evechcz  9e  Archcvcchez  font  de  foi  des  Digmtez  SC 
Prelatures  élo&ives , te  vraiment  elettives.  Mais  à l'cgard  des 
Prclaturcs  Rcgulicres,  il  y on  a de  deux  forcesj  éle&ivcs- col- 
latives , & clc&ives-  confirmatives,  Abbaïcs,#  Pricurez  Con- 
ventuels. Les  Abbaïcs  font  toutes  électives- confirmatives, ou 
vraiment  éle&ivcs,  fans  addition  fie  qualification  d’autres  noms 
qui  les  drftingue. 

Il  y a encore  des  Abbaïcs  Séculières  , Chefs  de  Commu- 
nautez  Se  Eglifes  Collegiales  Scculieres  , comme  I'Abbaïc  Se 
i'Eghfc  du  Dorât  & autres , dont  nous  avons  explique  la  na* 
ture  dans  nôtre  Traite  des  Matières  Bcncftciales , fur  le  mot 
wilitia.  cap.  4.  Ve  divifione  Beneficiorum.  §.  14.  Ve  Abbatibus, 
<*T  Prioribus  Sæcularibus.  où  nous  avons  traité  ex  profejjo  de  ces 
Prelatures  &c  de  Dignitcz  Seculieres.  De  ces  Prieurcz  Conven- 
tuels Réguliers , il  y en  a de  deux  fortes  : les  uns  fancélc&ifs* 
confirmatifs,  ou  vraiment  élc&ifs;  les  autres  purement  colla* 
tifs.  Cette  différence  cû  marquée  dans  le  Concordat  au  titre 
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J Itgià  ad  Preelatur.  Nommât.  §.  Monafteriis.  ou  pour  une  plus 
grande  diftinftion  il  y cft  ajoute  verc  clcttivis.  Ec  comme  fi 
cette 'defignation  particulière  de  Pricurcz  vraiment  élc&ffs  ne 
iuffifoic  pas,  on  l’a  encore  plus  fingulicremcnt  diftinguée  dans 
la  fuite,  en  ajoutant  , dans  CelcShon  defquels  les  formalite ^ du 
chap.  Quia  propter.  De  clcCt.qui  cft  du  Concile  de  Latran  , cioicnt 
gardées.  Les  propres  termes  luivans  de  ce  §.  Monafteriis.  nous 
eorivainquerons  de  cette  vérité  comme  aufli  de  cette  différence: 
Monafteriis  vero  & Pnoratibws  ConvcntuaUbus , & verc  elcflivu  vt- 
delicet  in  quorum  cleEtionibu*  forma  Capituli.  Quia  propter.  Servari , 
CT*  confrmationes.  eleftionum  bujufmodi  folemmter  pets  confueverunt 


Il  faut  remarquer  qu'il  y a encore  d<^la  différence  entre  les 
Prieurez  Conventuels  : car  nous  voïons  que  dans  l’Ordre  de 
•Saint  Bcnoift  & Congrégation  de  Cluny  les  Pricurcz  Conven- 
tuels font  tous  collatifs,  & non  point  éleftifs  par  reduplica- 
tion, comme  il  cft  dit  au  §.  Monafteriis.  Il  faut  neanmoins  en 
•excepter  le  Prieuré  de  Saint  Robert  de  Cornillon  lez  Greno- 
ble, Ordre  de  Saint  Bcnoift,  lequel  quoi  que  collarif,  & pour 
des  raifons  qui  appuîoient  les  droits  du  Roi  fur  ce  Bénéfice , 
.a  été  déclaré  fujee  à la  nomination  Roïalc  par  Arrcft  du  Grand 
Confcil  du  50.  Septembre  1641.  & comme  tel  ajugé  au  nom- 
mé par  Je  Roi , & pourvu  par  Bulles  fur  la  nomination 
Koïalr. 

«Il  .y  en  a encore  d'autres  & il  s’en  fait  tous  les  jours , comme 
•dans  l’Abbaïc  Saint  Michel  en  l’Hcrm  unie  à la  pricre  du 
Roi  au  College  des  Quatre- Nations,  de  fondation  Roialc, 
les  Pricutez  Conventuels  en  dependans,  de  S.  Efticnnc  d’Ars 
en  l’ifle  de  Ré  au  Dioccfc  de  la  Rochelle,  &:  Saint  Pierre  do 
Mortagne  au  Dioccfc  de  Luçon,  aufquels  Je  Roi  a nommé 
les  ficurs  de  Froullay,  & Thcligny  Barjot,  qui  en  ont  été  pour- 
vus par  Bulles  Apoftoiiqucs  fur  la  nomination  du  Roi , com- 
me nous  l’avons  juftific  dans  le  chapitre  precedent/ 

Mais  à l’égard  des  Pricurcz  Conventuels  de  l’Ordre  des 
Chanoines  Réguliers  de  Saint  Auguftin  , ils  font  tous 
vraiment  élcétifs,  c’eft  à dire  élc&ifs  confirmatifs  & à la  no- 
mination du  Roi  ; fuivanr  la  réglé  & maxime. qu’en  a laifle 
Monfieur  Dubois  ancien  Avocat  au  Parlement  en  fon  Traite 


Poilhumc  des  Alaximes  du  "Droit  Canonique  de  France,  part.  1.  des 
Perfonnes.  cbap.  y.  Des  Prieurs , ChapelUins  & autres  Bénéficier*. 
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att  t.  où  il  parle  de  cette  matière  en  la  manière  fuivancc  & dit: 
Qifil  y a des  Prieure^Conventuds^  des  Prieure^ [impies.  Les  premiers 
Jorit  femblablés  aux  ^fbbê^,  O*  ne  different  que  de  no»t.  Quand  les 
premiers  [ont  eleflifs-confirmarifiy  tels  que  font  ceux  de  l'Ordre  de  Saint 
Augujhn  , ils  font  à la  nomination  du  Rot.  Les  autres  dépendent  de  U 
collation  des  Abbc%.  ^ 

Page  ii8.  art.  y.  Il  faut  néanmoins  excepter  de  cette  Règle 
les  Bénéfices  de  deux  Religions  qui  militent  fous  la  Réglé  des 
Chanoines  Réguliers  de  Saint  Auguftin,  qui  ont  leurs  Minif- 
tres  generaux  refidensen  France,  & qui  font  les  Minittrerics- 
de  l'Ordre  de  la  Trinité  & Rédemption  des  Captifs , ou  Ma-- 
thurins,  & de  Saint  Antoine  de  Viennois > dans  lefquels  Or- 
dres la  difpofinon  des  bénéfices  , Miniftrerics  & Commande- 
rics  cft  en  la  .pleine  & entière  collation  des  Generaux  do  ces 
deux  Ordres. 

A l’égard  des  Mathurîns , du  Molin  fur  la  Règle  De  infirnt. 
num.  313.  les  excepte  de  la  nomination  Roialc  de  leurs  Béncw 
fices  , en  confidcration  de  leur  zelc  & charité -dont  ils  font  crfl-j 
brafez  pour  racheter  les  fidèles  Captifs  de  l*efclav.ige  des 
Turcs.  Il  en  parle  à l’occafion  de  ce  que  François  I.  vouloir 
ufer  du  droit  de  nomination  fur  les  Commanacries  de  Mal- 
the  , & de  Saint  Lazare  de  Jerufalem  J ce  qui  n’eût  point  lieu. 
Voici  comine.il  traire  la  chôle.  Me'rmm  fuod  anno  fefqùi  mille - 
funo  quadragefimo  quinto  Pcx , qui  ante  decem  annos  incoeperat  uti 
di6là  nominatione  in  Montait  bus , cœpit  ètiam  de  faElo  utt  in  Oont- 
mendariu  Jihodicnftum  , feu  Hojpitalu  SanSh  Juannu  Hierofolymi- 
tani  , feu  potins  Maltenfium  : quod  ultimum  non  diu  duravit  ; & 
contrarium  contcndi  obtinui  :•  quia  non  [tint  Bénéficia  t nec  poffunt 
per  Papàm  vel  Lcgatum  coyijerri  , nec  cadunt  in  mandant , nec  in 
Regains  Bcnefiçiorum  -,  ut  nove  dixi  fuper  fhlo  Curix  Parlaments  part . 
j.  quxjh  1 4 9.  idem  dé  Commendariis  S an  fît  La^arii  Hitrofolymi - 
tant  t de  quibus  tetigi  in  annotât,  ad  Philip.  Decii  confit . idem  de 
Mintjlru  M xthunnoru/n , ad  redimendos  Chrijhanos  Captivos  Turca- 
runt.  ' Quod  efl  verkm  , qnandiu  'profejjioni  jux  ferviunt  j ultoquin  ta 
ncglettd  cum  alus  revofai  dèbenty  & eodem  tapiüo  notan  G’cft  à di- 
re qu’ils  doivent  ccre  regardez  comme  les  autres  Pricurcz  Con- 
ventuels de  l’Ordre  des  Chanoines  Réguliers  de  Saint  Auguf- 
rin  , &:  retourner  fous  la  nomination  du  Roi , quand  ces  Re- 
ligieux s’écarteront  de  leur  profeifion  , & ne  s’acquitteront  pas 
de  leurs  vœux  & de  leijr  devoir  dans  la  Rédemption  des  Chré- 
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tiens  détenus  en  l’efclavagc  chez  les  Turcs  » n y .üant  que  la  fa- 
veur de  ce  titre  charitable  & puilTant,  qui  les  exemte  de  ce 
droit  où  tous  les  Chanoines  Réguliers  font  fournis. 

Mais  pour  les  Coramanderics  de  Saint  Antoine  de  Viennois, 
le  changement  de  la  dépendance  de  cette  maifon , J’creétion 
du  chef  & des  membres  fur  la  Règle  des  Chanoines  Rcgulicrs 
de  Saint  Auguftin  , & la  difpofition  pleine  & enticredes  Com- 
manderies  fous  l'autorité  du  General  de  l’Ordre  , il  faut  écou- 
ter ce  que  le  meme  du  Molin  nous  en  dit  en  fon  Commen- 
taire fur  la  Règle  De  publtcandis.  num.  187.  en  ces  termes. 
Multùm  errayit  in  fatto  Ludovic.  Romanns  cor. fil.  3 6 57 . uln  défend,  t 
appcllationcm  ad  Concihum  Bafileenfe  interne  clam  , per  Abbatem  O* 
Monajlerium  Sanfti  Antonii  Vicnncnfo , à creatione  penfonu  mille 
ejuingentorum  florenorum  fafta  per  Bonifacium  VIII.  fuper  Abbatix 
& Monajlerio  dtch  Santti  Antomi  appcllantibia , ad  commodum  Ab - 
bat  u & M'on.tjlcrii  Mont  U - Majons  prope  AreUtcm  ; & dijputat 
jient  de  penfione  ratione  tituh  Bcnejicii  creatd  : fed  longe  alia  res  erat  ; 
<juia  tempore  Bomfacii  VIII.  (ST  rétro  , Monajlçrium  Sanfti  An- 
tonii non  erat  Monajlerium , nec  ^4 bbatia  ; fed  erat . O'  femper  ab 
origine  fucrxt  fimplex  Prioratm  Ordmu  SatMi  Bcnedifti , membrum 
fubjcftum  & dépendons  à difto  Monajlerio  Sanfti  Pétri  Montes - 
Majons , Ordinis  Sanfti  Btnedidhi , extra  muras  Civitans  ^ irelaten - 
fis  foi.  Bonifaciiu  autem  VI II.  ( non  objlante  fu»dationc(Regi a & 
confrr^ttione  Virgtlii  P apte  , nec  non  Decreto  Gregorii  Alagni , de 
<juo  in  cap.  Cum  pic.  15.  quæft.  z.  ) 0*  Ordinem , & fubjeftio- 
nem , & dependentiam  ejufmodi  JupprejJit , & diftum  Prioratum  ere- 
xit  in  uébbatiam  & Monajlerium  Ordintt  Sanfti  Augujlini  j O'  fie 
crcftum  fecit  ejfe  caput  omnium  domorum  O'  Commendananum  San6U 
•Antonii  per  univerjum  orbem  foarum  , qu.ts  jubjccit  & dependere 
jujjit  ab  Abbgà  & Alonajlerio  noviter  à fe  crcato  fub  dénomma- 
it on  e Sandh  Antonii  Viennenfis.  Et  in  compenfationem  dam  ni  illati 
Monajlerio  %4onùt  Majoru  , jujjir  novum  Abbatem  & Convcntum 
Bandit  Antonii  folvere  annuatim  mille  quingentos  Jlorenos  redinn , 
•veteri  Domino  Monajlerio  Montis  - Majores , ut  per  Bullam  Bomfa- 
cn  VII I.  *vidi.  Et  fie  non  erat  penfio  perfonalts , fed  reditus  pne- 
dialis  3 pro  cujua  Jolutione  mult<t  fubmde  lites  oncbxntur , ut  in  d. 
confo.  Ludov.  Rom.  Tandem  cira  ter  pojl  ducentos  annos  Inno  contins 
V 1 1 1,  ad  preces  Caroli  VIII.  Franciæ  Regis  , O*  implcndum  ijuod - 
dam  votum  Ludovict  XI.  patns  ejus  ( ut  vidi  in  Bulhs  Innocent!  1 VIII. 
fob  data  anni  millefimi  quadringentefimi  odlogtfimi , quarto  Nonas 
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Julii , 4»«o  foto)  tam  Monajhrium  ipfum  & Abbatiam  MonttC. 
Mxjorts»  quam  ordinem  fuppreffît , mutavit  & transformavit  in  ftm~ 
plie  cm  Fr&ccptorum  Ordinii  SanEli  Auguflini , quant  fubjeftam  effe 
volait,  membrumque  dependens  a ditto  Mena  (1er  10  Sanfh  Aritonii 
&*  ftc  reditum  tllum  , O*  lites  omnes  inde  dépendentes  extinxit  : non 
tamen  fine  ingentibiu  pecuniis  ; fuper  quarum  refiduo  lu  adhuc  hoc 
menfe  Maïo  Ij  yi.  pendet  in  Magno  Régi*  Conftho. 

Aubert  le  Mire  Origin.  Monaflicar.  lib.  r.  cap.  y.  confirme* à 
peu  prés  la  meme  chofc , & ajoûte  encore.  Suntque  hodie  plurk, 
ma  illitu  injlituti  Monajleria  per  G ail  tam  quitamcam , Celticam 

Belgicam  , ltaliam , Hifpaniam  , Germaniam  , aliafque  Or  bit 
Chrijliani  Provincial  > quorum  Prœfefti  propno  ac  peeuhari  nomint 
Pncceptorcs  nuncupantur. 

Toutes  ces  Commanderies  ne  font  point  fujetes  à la  nomi- 
nation du  Roi,  mais  à la  pleine  difpofition  du  General  ; comme 
cette  Dignité  venant  à vaquer,  lcleétion  en  elb  refervée  aux 
Religieux  de  l’Ordre,  & la  nomination  du  Roi  n’y  a point 
lieu  , fuivant  l’Ordonnance  de  Blois,  art.  3.  comme  nous  l’a- 
vons rapportée  dans  l’art  14.  du  chapitre  precedent,  où  fc  trou- 
ve l’extrait  de-  cette  Ordonnance. 

Page  iz8.  art.t  o.  Il  cfl:  encore  à-  remarquera  l’egard  de  l’OrdTfl 
de  Saint  Bcnoift,  que  les  Commanderies  & Picceprorerics,  de* 
TOrdrc  de  Grandmont,  qui  cft  une  branche  de  cet  ancien 
Ordre,  étoient  ordinairement  des  Prieurcz  Conventuels  flc&ifs, 
auflï  bien  que  l'Abbé  General  de  ce  Monaftcre  , qui  ne  fut 
érigé  en  titre  d’Abbaïc  par  le  Pape  Jean  XXII.  le  vj.  No- 
vembre 1317.  que  fous  Jourdain  de  R. tbaflem  vingt- deuxieme 
Prieur  & premier  Abbé  de  Grandmont.  Cela  1b  juftifie  par 
cette  même  Bulle  qui  fait  mention  des  Pricurez,  ou  Com- 
manderies & Maifonsdc  cet  Ordrcx  & des  Princes  où  elles- 
fcx'it  fi  tuées. 

Bulle  <hi  Pape  Jean*  BVLLA  J0^4NN1S  P AP  JE  XX  TI. 

XXII.  du  17.  No- 

Ten.bic  131 7*  TOANNES  Epifcopus  fervus  fervorum  Dei,  Ad  perpétuant 

rei  memoriam.  Exigence  debito  paftoralis  ofïicii  ad  provi:- 
dam  Romani  Pontifîcis  velue  univerfalis  paftoris  & patris  di- 
ligcntiam  pertinet,  ftacum  Ecdeharum  & Monafteriorum  om- 
nium fie  attenta  meditatione  profpicere  , quôd  materia  quali- 
bet  diflenfionis  & jurgii  quietem  & filcntium  pcrfbnarum  in 
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Ecclcfiis  & Monaftcriis  ipfis  dcgentium , &.  oftcrcntiùm  Do- 
mino per  decantationcs  laudum  vitulum  labiorum,  impediente 
prxfcifla.:  pacis  fundamenta  flabiliat,  prxtcrita  corrigat,  pra>. 
fentia  difponat,  nova  planter,  & fie  cautè  providcat  defuturis, 
quod  in  quantum  vaJet  humana  provifio  , fupernâ  fulta  gra- 
tis, de  contingcncibus  nihil  omittat.  Ad  fopiendam  fiquidem 
antiquam  jurgiorum  materiarn  quara  in  Ordine  Grandimon* 
tenfi  antiqui  hoflis  feminarac  invidia , nonnulli  Prædeccflbrcs 
‘noftri  Romani  Pontificcs  paterna  diliger.cia  vigilantes , cercas 
Ordinationes  & S tatuca  , per  quorum  editionem  perpétua:  paci 
didi  Ordinis  fperabant.  confuluifle  , falubriter  ediderunt,  Sed 
licet  per  ipfos  fuper  hoc  piè  fuiflet  &:  anxiè  laboratura , quia, 
tamen  hujufmodi  jurgia  non  erant  in  codcm  Ordine.  fie  cvulfa,. 
quin  adhuc  U fréquenter  infurgerent , & quafi  graviüs  folito 
pullularenc  : Nos  cidem  Ordini  ad  quem  zelo  charitatis  Se  di- 
ledionis  afficimur  , in  hujufmodi  fuis  anxietatibus  condolcntcs,. 
Se  Monafterium  Grandimontenfc  ad  Romanam  duntaxat  Ec- 
clefiam  pertincns,  quod  ipfius  Ordinis  caput  efle  dignofeitur, 
gubernari  jara  fblitutn  per  Priorem  paternis  afledibus  ample- 
dentes,  Se  cupientes  ex  codera  Ordine  ad  perpetuam  perfofia- 
rum  in  ipio  dcgentium  paeem , quafltbet  diflcnfioncs  & lires,, 
altifljmo  præflante  fubfidium,  fie  radicitùs  extirparc,  corrigen- 
do  prætcrira,  Se  plantando  nova,  in  meliùs  ordinando  præfcn- 
cia,&  falubriter providendo  futura  , quôd  perfonæ  ipfar  perpe- 
t^pe  pacis  opulentia  gaudeant,  Se  inter  ipfos  firailia  jurgia  ve- 
lue cradicata  pcnitùs  non  refurgant  : ac  propter  hoc  ad  rcfo'r-  • 
mationcm  & flatum  ejufdem  Monafterii  fuique  honoris  aug- 
mentum  noftros  primo  dirigentes  intuirus,  ac  rem  dignam  Se 
rationabilcm  arbitrantes  ut  idem  Monafterium  quod  in  orbe 
terrarum  confiât  efle  famofura  , Se  cui  multa  nobiliaque  Çœ- 
riobia  ramquana  membra  capiti  funt  fubjtda  , per  Apollolicæ 
Sedis  providentiam  honoris  Se  nominis  titulis  cfleratur  : habi- 
to  priùs  cum  pluribus  ex  fratribus  didi  Ordinis  fide  dignis  in. 
curia  noftra  præfentibus  folemni  & diligenti  tradatu , ad  lau- 
dem  divini  nominis  ordinamus  Se  Apoftolica  audoriratc  de- 
cernimus,  de  Fratrum  noftrorum  confilio  & Apoftoliex  pleni-. 
tudinc  poteftatis,  <juod  ex  nunc  ut  anteà  «ubernetur  diElum  Mont* 
J\erium  perpetuis  futuris  temporibus  per  Abbatem , O'  <]ucd  Ahbm 
profit  de  ceetcro  in  eodem.  Et  infu per  abfol ventes  à.fua  admini— 
ûrationc  ex  certa  feientia  Corredores  & Curiofos  omnium  do* 
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morum  feu  Cellarum  præfati  Ordinis  , per  quos  nunc  ufqué 
præfatæ  domus  confucvcranc  gubernari  : Ordfinamus  & ftatui- 
mus  efto  dcinceps  in  præfato  Ordine  pro  bono  pacis  & perfo- 
narum  in  tpfo  degentium  & ad  majorcm  obfervantiam  rcgula- 
rem  in  certis  domibus  iplius  Ordinis  ad  hoc  magis  accommodis 
trigtnta  novem  Prioratus  Convcncuales  fingulariter  inferiùs 
annotatos , ccrtis  cuilibcc  ipforum  Prioratuum  domibus , ha- 
dtenus  Monafterio  præditto  fubje&is  , incorporatis  pariter 
unitis,  cum  cerco  fratrum  ipfius  Ordmis  numéro  fingulariter 
taxato  in  fingulis , modo  fimili  inferiùs  defcripcis  & diftin&is. 

Ad  hæc  volumus  de  ordinamus  ut  in  codem  Monafterio  fie  de 
ccccro  fexaginta  fratrum  numerus,  præter  Convcrfos,  qui  refi- 
dcantin  conventu,  & de  facultatibus  di£U  Monafterii  poffint  & 
dcbcant  congruè  fuftentari.  Quotiefeumque  vcio  præfatum 
Monafterium  Abbatc  vacare  quovis  modo  contigcrit , Con- 
ventus  cjufdcm  Monafterii  plenam  & liberam  cligcndi  Abba-  " ‘ 
tem  ibidem  canonicè  habcant  poccftatem.  Quod  fi  non  clege* 
xint  infra  menfem  ab  ipfius  Abbatis  obicu  numerandum,  ca- 
dem  ele&ioca  viccad  Sedem  Apoftolicam  dcvolvatur;  fi  verô 
contigerit  elettionem  ipfam  in  difeordia  celcbrari , caufam  elc- 
ftionis  hujufmodi  apud  Sedem  Apoftolicam  volumus  vcntila- 
ri.  Elettionem  auteoi  hujufmodi  , fi  infra  prædi&um  tem* 
pus  canonicè  fucrit  celebrata , Vifitatorcs  fpccialcs  ipfius  Mo- 
nafterii  vel  major  pars  ipforum  habcant  auftoritatc  Apoftolica 
confirmarc.  Officium  autem  Vificatorum  ipforum  penès  Prio- 
res  carumdcm  domorum  quarum  Corrc&oribus  ha&cnus  com- 
petebat , juxtà  ordmationcm  pire  memorix  Innoccntii  Papae 
Prædcceftoris  noftri , volumus  rcmancrcj  quibus  ex  noftra  certa 
feientia,  Priorcm  Prioratus  de  Vefenfo  qui  eft  &c  pro  tempore 
fucrit,  di&i  Ordinis  Agennenfis  Dioeccfis,  ex  nunc  adjungimus 
qui  fimilcm  cum  cis  habcat  poteftatem.  Menfæ  quoque  Ab- 
bâtis  ut  faciliùs  poflit  incumbentia  fibi'oncra  fupportare , certas 
Ccllas  Monafterio  præfato  propinquas  , & etiam  quafdam 
alias,  proue  annotantur  inferiùs  perpetuô  applicamus.  Quotics 
autem  aliquem  de  Prioracibus  ipfis  quoquo  modo  vacare  con- 
tigerit, elc&io  Canonica  Prioris  ad  Conventum  Prioratus  fie 
vacantis,  confirmatio  veto  di&i  Prioris  pertineat  ad  Abbatem. 

Et  fi  infra  unius  menfis  fpatium  à die  vacationis  hujufmodi 
computandum , ad  eledionem  ipfam  idem  Conventus  non  du- 
xerit  procedcndum  : vel  talcm  feienter  elegerit  quod  ipfius  clc- 
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dio  de  jure  cafTctur:  providendi  ca  vice  de  Priore  ipfi  Priora- 
tui  ad  eundem  Abbatcm  poteftas  plenaria  dcvolvatur.  Quibus 
fie  confîrmatis,  illud  circa  corum  fubditos  licerc  decernimus, 
quod  aliis  Prælatis  circa  eorum  fubditos  Canonica  jura  permic- 
tunt.  Numetus  quoque  Fratrum  ftatutus  fingularitcr  in  fiiîgulis 
ut  infra  fubjungitur  Prioratuum  prædidorum  ( nifi  forfan  di- 
di  Monafterii  feu  Prioratus  facultatcs  excreverint  ) nullatenus 
augmentetur.  Et  augmentum  ipfum  fi  ficri  dcbcat,  de  confcn- 
fu  Convcntus  Monafterii  in  Monafterio,  autde  corîfcnfu  Con- 
ventus  didi  Prioracus  in  quo  augmentum  hujufmodi  debet 
fieri,  fiet  in  Capitulo  gcncrali.  Si  verô  aliquem  de  fie  ftaeuto 
numéro  cedere  vcldccedcrc  vcl  amoverifeu  a befle  perpétué,  de 
Monafterio  vel  Prioratu  contigerit,  Ioco  illius  Abbas  vel  Prior* 
didi  Prioratus  de  confenfu  fui  Convcntus  vcl  majoris  partis 
ipfius  alium  fubroget , qui  profdfioncm  faciat  8z  perpétué  in 
dido  Convcntu  perfiftat.  Verùm  licet  fuper  vifitationis  officio- 
dudum  per  Ptiorem  ipfius  monafterii  exerccndo,  idem  Prarde- 
.cefTor  nofter  Innoccnrius  Papaquartus,  per  fua  privilégia  inter 
alias  ordinationes  quas  pro  reformatione  ftatus  cjufdem  Ordi- 
nis edidit,  prùdcnter  attendens  quod  quantumvis  d:do  quon- 
dam  Priori  Grandimontis  exeundi  dauftrum  nifi  neccffitatc* 
coado  Capitulum  Regulæ  intcrdicat  c Quia  tamen  vifitatio  & 
ncccflitatem  importât  , cum  in  vifitationis  officie  lucrifaciat 
vificans  animas  fubditorum  , audoritatc  Apoftolica  ftatuiftet  uc: 
Prior  qui  effet  pro  tempore,tempusanni  taliter  partiretur  quod 
per  dimidium  didi  anni  in  Grandimontenfi  monafterio  refide— 
xct,  & per  anni  rchquum  vifitationi  aliarum  domorum  il  ten- 
detet  : Et  tune  ultra  feptem  equitaturas  non  ducerct,  ncc  ultra •• 
tresnodes  ( nifi  urgens  ncceflitas , velid  cxpofccrct  utilitas  evi- 
dens  ) in  cadcm  domo  jacerct , nulla  prorfus  muncra  cum  didæ: 
vifitationi  infifteret  rcccpturus.  Et  infuper  quamquam  fcl.  rec. 
Clcmens  Papa  quintuS  Prxdcccflbr  nofter  , credcns  ejufdcni* 
.Ordinis  utiliora  pcrficerc,  cadcm  audoritatc  ftatuerit  ut  didus» 
quondam  Prior  cjufdem  Monafterii  fratres  didi  Ordinis  in  CcL- 
lis  fuis  pofTct  anno  quolibet  per  fcx  menfes  concinuos  vel  di- 
vcrûs  temponbus  vilîtare  , & per  fcx  menfes  rcliquos  dcbcretc 
in  Monafterio  codcm  perfonaliter  rcfidcrc,ac  de  ipfo  Mona-- 
fterio  feu  cjus  çjauftro  numquam  exfre  nifi  pro  vifitationc  di*- 
di  Ordinis  facicnda,  ità  videlicet  quod  de  îllis  fcx  menfibus* 
quibus  ûc  deberet  perfbnalitcr  rcfidetc , quatuor  ad  minus  cori-.- 
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tinui  menfes  efiènc  ; & cum  officio  Vificacionis  incumbcret  fcm- 
. ïpcr  duas  pcrfonas  idoncas  ejufdcm  Ordinis  in  quarura  præfefi. 
,tia  didæ  Vificacionis  exequerecur  officium  fccum  hâbcreti  nec- 
non  & quos  in  didis  fex  menfibus  vificarc  non  poflec,  facercc 
pcrSlium  vcl  alios  vificari , ira  quod  annoquolibcc  omncs  do- 
anus  & fratres  vificarencur  Ordinis  mcmoraci , & poftquam 
unam  domum  vificaflet,  ad  illara  fie  vificatam  quô  ufquc  om- 
nes  domos  & fratres  quos  idem  Prior  vificarc  poflet,  impedi- 
jmento  ceflante  legitimo , vificaflet  nifi  ex  caufa  légitima  non 
Tcdirec.  Nos  & fi  didorum  Prædcccfibrum  noftrorum  inhacrcre 
veftigiis  in  quantum  temporum  qualitas  6c  negotiorum  iuadec 
militas'  intendentes  , velimus , modum  6c  formam  vificacionis 
jhujufmodi  quoad  didos  Prioratus  6c  Pnores  6c  ad  Conventus 
ipforum  Pnoratuum  duntaxac  per  Abbatcm  didi  Monaftcrii 
qui  pro  cempore  fueric  in  perpetuum  obfervari  : Accendcnccs 
camen  Monafterium  ipfum  efie  majori  quam  hadenus  digni- 
cate  ac  nomme  mfignitum , quodquc  major  honos  Abbaci  con- 
gruic  quam  Priori  : Ordinamus  arque  ftatuimus  uc  idem  Ab- 
bas  dum  officio  didæ  vifitationis  infticcric,  ultra  fepeem  cqui- 
taturas,pro  alijs  duabus  perforas  idoneis  eum  afibciantibus, 
duas  habeat;  ica  quod  in  univerfo  novem  cquitaturas  fccum  du- 
cerc  poterit  hujufraodi  Vifitationis  officium  exequendo.  Liccc 
cnira  mora  concrahenda  per  didum  quondam  Priorem  in  do- 
mo  quahbet  Ordinis  ejufdcm  durante  Vifitationisofficio,  fue- 
ric per  cundem  Innoccntium  Praedeccfiorem  ( uc  præmictitur  ) 
Jimicaca,  nos  camen  limitacionem  hujufmodi  efie  volumus  pau- 
lulùm  Iatiorcm  : vidclicec  quod  nox  illius  diei  in  quo  ad  ali- 
quem  de  Prioratibus  ipfis  pervcneric  vifitans  didus  Abbas  fub 
liraitacione  ilia  de  tribus  ( uc  præ.ractitur  J nodibus  nullatcnus in- 
•cludatur.  Per  hoc  autem  non  inccndimus  inhibere  Abbati  pras- 
dido  quin  liccat  fibi  Cellas  feu  grangias  vcl  domos  ûbi  unitas 
vificarc,  (êu  vifere  quoties  fibi  vidcbicur  expedire.  Praccipimus 
infuper  quod  fratres  didi  Ordinis  in  Conventibus  in  quibus 
rcccpti  fucrint  Sc  profeflionem  fccermt , perpccuô  immorentur , 
nec  de  fuis  Conventibus  immucencur , auc  ad  alios  Prioratus 
moraturi  quomodolibcc  transferantur , nifi  propter  delida  vcl 
excefliis  ipforum  : quo  cafu  didorum  delinquentium  vel  excc- 
dentium  mutatio,  five  cranfiatio  fiat  per  Priprcm  ipfiusloci, 
ad  alium  conventualcm  locum  didi  Ordinis , de  confcnfu  fui 
Conventus  vel  majoris  partis  ipfius,  addignam  peragendam 
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pœnitentiam  de  commiflîs  per  tempus  arbitrio  Prioris  de  cu- 
jus  Conventu  fucrit  delinquens , de  ipfius  Conventas  vel  ma- 
joris  partis  ipfius  affenfu , juxca  deli&orum  exigcnciam  niodc- 
randum  : Prior  autem  loci  adquem  dclinqucnccm  fratrem  mirti 
-contigcrit  feu  transfert,  expenfas  per  tempus  flatutum  ad  agen- 
dara  (ut  præmittitur)  pœnitenciam  miniftrabit:  quâ  perattâ  idem 
delinquens  cmcndacus  & corrcdus  ad  Convcntualcm  fuum  lo- 
cum  à quo  amotusfuerat  rcducatur.  In  aliis  verô  cafibus  mu- 
tationem  feu  cranfiationem  de  Conventu  ad  Conventum  ficri 
diftri&iùs  inhibemus,  nifi  perfonarum  feu  Pnoratuum  utilitas 
id  expofeat  : Et  tune  Abbas  Grandimontis  cum  confilio  Diffi- 
nitorum  Capituli  Gcncralis , vel  de  confilio  & confcnfu  duo- 
rum  Pnorum  vicinorum  ipfi  Prioratui  de  quo  mutatio  hujufi- 
niodi  eft  fienda  , extra  Capitulum  , tfanflationcm  ipfam  faciac 
ubi  utilitas  evidens  •fuerit  perfonarum  vel  Prioratuum  prædi- 
ttorum.  Porro  confiderantes  attenté  fru&us  fcliccs  & ubcrcs 
quos  tanquam  dona  cœlcftia  producunt  fiudia  litterarum  , & 
quanta  bona  ex  do&rina  fidelium  feientiarum  fœcunditatc  pol- 
lentium  publica  provenant  & privata  , diftri&c  præcipimus 
quod  Abbas  & Diffinitorcs  præditti , duodccim  fratres  ejufdcm 
Ordinis  profefios  quos  dociles  noverint , teneantur  & dcbcant 
ad  ftudia  mittcrc  litterarum,  & cis  hujufmodi  ftudiis  infiften- 
«ibus  in  aiimentis  & aliis  nccefiariis  de  bonis  di&i  Ordinis  pro- 
vidcrc.  Quod  fi  propterea,  vel  pro  fuftentatione  Conventus 
fratrum  didti  Monafterii  Grandimontenfis  , aut  «lia  evidenti 
neeelfitate  , vel  pro  communi  utilitate  ditti  Ordinis , præter 
provifiones  feu  penfioncs  folitas  di&arum  domorum , quas  per 
Priorcs  cofdcm  pro  fingulis  domibus  fibi  fubjc&is  exhiberi  vo^- 
lumus  Abbati  prædiéto  , ficut  exhibebantur  nunc  ulque  Priori 
præfato  ( prout  in  privilegio  præfati  Clcmentis  Prædccefloris 
noftri  continctur  ) ad  quas  folvcndas  liccat  di&o  Abbati  (b- 
lùm  per  Cenfuram  Ecclcfiafiicam  compellcrc  Priorcs  cofdcm; 
fit  interdum  ab  cifdcm  Prioratibus  fubfidium  expetendum  * 
idem  Abbas  & Diffinitores  Capituli  didh  Ordinis  vel  faltcm 
di&us  Abbas  cum  duabus  partibus  Diffinitorum  ipforum  , caufa 
hujufmodi  utilitatis  vel  nèccfiitatis  expofitâ  in  Capitulo  gçnc- 
rali,  fi  caufam  nccefiariam  Se  juftam  efle  profpcxerint,  hujuf- 
jnodi  fubfidium  per  di&um  Ordmem  exigendum , moderatè 
tamen , judicent.  Super  amotionc  verô  Abbatis  Grandimontis 
fie  Pnorum  Prioratuum  Conventualium  prardi&orum  volumu* 
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infrafcriptum  modum  inviolabilicer  obfcrvari  : vidclicct  quoi 
idem  Abbas  & Priorcs  ex  quacumquc  caufa  per  Diffinitores  ip- 
fos  deponi  feu  amoveri  non  poflinr,  Sed  fi  Abbas  taüa  fcceric 
auc  commiferit  propter  quæ  videatur  debere  deponi , feu  de  ju- 
re à fua  adminiftratione  rcpelli:  In  Capitulo  Gencrali  Diffini- 
tores ipfius  Capiculi  folertcr  inquirant , 6c  inquifitiene  pera&a 
infra  menfem  à die  pera&æ  inquificionis  hujufmodi  per  fc  vei 
Procuratores  idoneos  numerandum  iter  arripiant,  & continua- 
tis  diecis  ad  Apofiolicara  Scdem  accédant,  Romano  Pontifici 
& Apoftolicæ  Sedi  ca  quæ  per  inquifitionem  ipfam  invencrint 
rclaturi.  Vcrumtamen  priufquam  de  loco  ipfo  Grandimontis. 
recedant,  infinuent  Abbati  Capitula  fuper  quibus  contra  cum 
per  ipfos  fiicrit  inquifitum  , & de  quibus  intendunt  eifdein 
Romano  Pontifici  & Apoftoiicje  Sedi  referre,  adhibitis  in  infî- 
nuationc  hujufmodi  aliquibus  probis  vins  in  quorum  præfen- 
tia  fiat  infinuatio  fupraditta  : ut  Abbas  ipfe  fibi  provideat , 8C . 
providè  caveat  an  oporteat  cum  perfonalitcr  ad  Curiam  Ro- 
manam  acccderc  , vcl  idoneum  pro  fe  mittcre  refponfalcm. . 
Quod  fi  aliqua  immineant  propter  quæ  Priorcs  di&orum  Prio- 
ratuum  Convcntualium  cjufdcm  Ordinis  deponi  debeant  vei 
de  jure  à fuis  admimftrationibus  amoveri  : Abbas  Grandi- 
montis  unà  cum  Diffinitoribus  difti  Capituli  vcl  majori  parce 
ipforum,  diligcnti  inquifitionc  præhabitâ,  fi  de  eorum  culpis 
& demeritis  per  inquifitionem  liquebit  eandem  , poflit  eos  dc- 
poncre  6c  à fuis  adminiftrationibus  perpetuô  removere  ; quibus 
fie  amotis , fi  in  hac  parte  contra  cos  vifum  fuerit  injufte  pro* 
cefiiim , liceat  juxta  Sanfbiones  Canonicas  ad  Scdem  Apoftoli- 
cam  appellarc  , te  profequi  caufam  fuam.  Sed  ne  dolus , vei 
fraus , aut  malitia  interveniat , ubi  juftitiæ  zelus  te  charitatis 
fervor  cum  omni  debent  intcgritatc  vigerc  ; non  liceat  contra 
Priorcm  abfentcm , nifi  proue  jura  permittunt,  procedere  quo- 
jnodohbcc  ad  prædi&a.  Generale  veiô  Capitulum  di&i  Ordi- 
nis durer  8c  continuctur  ordinariè  per  fex  dies  : Et  fi  nccefia- 
ria  caufa  vcl  unlis  Abbati  6ç  Diffinitonbus  videatur  propter— 
quam  idem  Capitulum  ufquc  ad  alios  fex  dics  prædi&os  fex 
primos  immédiate  fcqucnccs  ultcnùs  debcat.prolongari , ut  ca 
quæ  non  potucrunt  infià  prælibatos  fex  dies  forfitan  expediri ,, 
in  prorogationc  ipfa  cffc&um  expeditionis  debitæ  fortiantur. 
Quo  quidem  gencrali  durante  Capitulo  elaves  portarum  & for- 
tditiarum  *c  domiiûum  di&i  Monaflerii  Çrandimoncis  pencs* 
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AbBatcm  rcmaneanc,  proue  confucveranc  pcncs  Priorcm  rc- 
mancrc.  Quod  fi  aliqua  jam  expofica  in  prxfencia  di&i  Capituli 
vcl  majons  partis  jpfius  per  memoratos  Diffinitores  rcftcnc 
agenda,  finico  diûo  Capitulo  memoraci  Diffinitores  vel  îpfo- 
rum  pars  major  ( aiiiscciam  Diffinicoribus  uc  cum  ipfis  fuper  il. 
lis  procédant  primicùs  rcquificis  ) in  Monaftcno  Grandimontis 
proccderc  iliaque  complerc,  diffinirc,  punirc,&  corrigcrc  va- 
leanc,  ac  do  ipfis  cognofcere  & de  ipfis  judicare  poflinr.  Et  quia 
ubi  eft  raulcicudo  iba  confufio  efic  folcc,  volumus  quod  in  quo- 
libet Gcncrali  Capitulo  Grandimontis  o£to  Diffinitores  tan- 
cummodb  cligantur,  qui  computato  Abbate  ('qui  una  cum  eis 
in  Capitulo  eodem  intercrit  ) novem  duntaxat  numéro  &:  non 
plures  exiftanc.  Quod  quidem  Generale  Capitulum  anno  quo- 
libet in  Grandimontis  Monaftcno  præcipimus  cclcbrari,  illud- 
que  die  Lunæ  apte  Afcenfionem  Domini  noftri  Jefu  Chnfti 
incipiat,  & continue  fine  intcrpellationc  durct  per  icx  vcl  duo- 
decim  dics  ut  eft  fupcnùs  ordinatum.  Ad  hujufmodi  autem  Ge- 
nerale Capitulum  venire  tcncantur  &c  dcbcant , omnes  & fin- 
guli  Priores  Conventualcs  di&i  Ordinis  , quilibet  videlicet 
cum  uno  tantum  focio  fui  Convcntus  Clcnco  & profcfib  : Si 
verô  venire  nequiverint  canonico  impedimento  detenti  , cx- 
cufacioncm  fiiam  per  unum  fratrem  fui  Convcntus  Clcricum 
Si  profeflum  , fub  inftçumcnto  publico  vcl  figillo  authcntico 
mitterc  tencantur , qui  coram  Notario  qui  exeufationis  huju£ 
modi  conficict  inftrumcntum , vel  auchcnticâ  perfonâ  cui  fides 
debeat  adhiberi,  exeufationem  juftam  ipfam  efic  veram  Si  lc- 
gitimam  aflcvercc  proprio  juramento.  Uc  autem  in  eodem  Ca- 
piculo  finccrc  , quietè  Si  falubriccr  proccdatur,  Si  materia  difi 
îcnfionis  cujuflibec  amputetur  : ftatuimus  quod  Abbas  , Priot 
dauftralis  qui  locum  Subprioris  ccncbit  de  cctero  , Cantor  Si 
Procurator  di&i  Monafterii  duntaxat  , Si  quilibet  Prior  Con- 
vcntualis,  cjufque  fociusqui  cum  co  uc  dittum  eft  ad  Capitu» 
lum  vcncrit  fupradi&um,  videlicet  quilibet  ipibrum,o&o  fra- 
tres  Clcricos  ipfius  Otdinis  profcflbs,  Si  qui  per  fcx  annos  in 
eodem  Ordinc  profcftî  fucrint,  Si  in  diéto  Monaftcrio  tune 
prarfcnces  in  Capitulo  ipfo,  pro  Diffinitoribus  in  fcrutmio  ( clc- 
£tis  ad  hoc  tribus  fcrucatonbus  ) nominabunt  , qui  mox  poft 
ferutinium  publicabunc  eofdcm.  Illi  ver  6 odlo  quos  plures  vo- 
ces  numéro  habuifte  conftiteric,  Diffinitores  cxiftanc  omnium 
ncgociorum  praedi&um  Ordincm  concingcntium  quse  agenda 
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fuerint  illoanno.  Scd  hujufmodi  corum  Diffinitionis  officirari 
ad  fcqucntcm  annum  nullatcnus  cxtcndatur,  ncc  in  anno  pro- 
ximc  fequcnti  poflînt  hujufmodi  in  Diffinitores  ctiam  ex  clc- 
ftioneafTumi.  Quod  fi  forte  idem  nominati  vcLipforum  aliquk 
in  vocibus  fine  scqualcs , antiquiores  de  hujufmodi  nominatis 
ad  cjufdcm  Diffinitionis  officium  affiimantur.  Abbas  vero  cutn 
duobus  antiquioribus  Diffinitorum  ipforum,in  quolibet  Capi- 
.tulo  Gênerait  très  nominec  fcrutatorcs  pro  recipicndo  ferutinio 
Gapituli  fubfcquentis.  Diftndiùs  inhibentes  ne  fuper  his  col- 
litigationcs,  conjurationes,  confpirationcs  fiant  aut  incerveniant 
quoquomodo  : 6 1 contrarium  facicntcs  co  ipfo  pœnam  contra, 
confpiracorcs  in  Ordine  ipfo  ftatutam  incurrant.  Exhortamur 
itaque  ©mnes  ipfos  Se  fingulos  per  mifcricordia'm  Dei,  cisia 
virtutc  fandx  obedientiæ  injungentes,  quod  prece,  pretio , af- 
fedione  qualibct,  promiffionibus  Se  padiombus  quibufeumque 
penitus  Se  omnino  fubmotis,  finceris,  fandis  Se  puris  menti- 
bus  & fine  aliqua  pravitatc,  folurç  Deum  habendo  præ  oculis,. 
ad  cledionem  Diffinitorum  hujufmodi  procedatur.  Expenfas 
autem  trium  primorum  dicrum  ejufdcm  Capituli  Gencralis. 
Priorcs  Se  focii  corum  fie  pcrfolvant  , prout  idem  Clemcns^ 
Pnedcccfibr  nofter  in  fuis  litteris  fuper  ipfius  Ordinis  reforma-, 
tionc  confcdis  ftatuit-pcrfolvendas:  pro  expenfis  vero  feftivita- 
tis  Afcçufionis  Domim  , didi  Priorcs  penitùs  nihil  folvcnt  -,  fed. 
fi  ultra  très  dies  prardidos  remancre  contigcrit,  nifi  retenti  fue-. 
nnt  fpecialiter  per  Abbatem , nihil  cîs  miniftrabitur  de  bonis. 
Monafterii  mèmorati.  Cxrcrum  quia  idem  CIcmens  Prædcccf. 
for  nofter  ftatuit  ut  cedentc,vcl  decedcntc  feu  amoto  quolibet. 
Corredore  didarum  domorum  quibus  gubernabantur  nunc  ufi. 
que,  omnia  bona  mobdia  quæ  idem  Corred or- tune* habebat 
in  numerata  pecunia,  auro  vel  argento  in  mafia,  vel  vafis,  aut. 
in  lapidibus,  feu  aliis  rebus  preriofis,aut  libris  qui  non  fuificnt 
proprn  iUius  Ccllæ  vel  domus,  penes  quofeumque  reperta  fuif- 
lent,  nec-non  &r  meliorem  equum  feu  equitaturam  quæ  idem 
Gorccdor  tunc.habcrct  -,  liccrct  dido  quondam  Priori  Grandi- 
montis  in  utiheatem  fuam  Se  ipfius  Monafterii  convcitcre,  fine, 
contradidionc  cujufquam,  quacunquc  conftitutionc  in  cohtra-.  # 
rium  édita  nonobftantc.  Nos  attendentes  quod  idem  ftatututn 
in  depauperationem  ipfarum  domorum  & præjudicium  non  mo- 
dicum  redundabit  ; prarfentium  audoritate  ftatuimus  , quod, 
cçdcnte.  vel  dccedente  aut^amoto  aliquo  de.  Piionbus  antedi- 
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dis,  Abbas  Grandimontis  qui  cft  & pro  tcmpore  fuerit , do 
bonis  Prioris  cedentis  vcl  dcccdcntis  autamoti,  non  nifi  unum 
cquumfeu  equicaturam,  unum  Brcviarium,  & unum  de  melio- 
ribu$  vafis aureis  vel  argenteis,  & jocalibus  ac  lapidibus  prccio* 
/îs,ac  de  quolibet  jocali  unum  melius  duntaxat,  & non  ultra 
pecore  debcac  vel  habcrc,fed  cotum  aliud  ipfi  Prioratui  con- 
vertendum  in  utilicatcm  ipfius,  volumus  remanere.  Quia  vero 
ex  pracepto  Regulæ  di&i  Ordinis  habccur  quocl  fratres  ejuf- 
dem  Ordinis  nonni  fi  bini  & bini  propter  honeftatem  incedant:. 
& quod  nullus  ex  di&is  fratribus  carnes  comcdac  , nifi  fit  debi- 
lis  & infirmus  ( duobus  diebus  in  feptimaga  duntaxat  exceptis  ) 
volumus  & mandamus  ordinationem  di&i  Clementis  in  fuis 
fiuper  hoc  confe&is  Iitteris  annotatam , fine  modcratioAe  alia 
ihviolabiliter  obfervan.  Démuni  cum  ad  fundandam.Deo  au- 
rore perpetuam  paeem  in  Ordine  prælibato  , curiofam  noftræ 
IbJiicicudinis  operam  duxerimus  apponendam  , & fperemus  in 
J^ruino  quafiibct  ex  ipfo  diffenfiones  & fcandala  radicitùs  erte 
fubmoca:  Deccrnimus  & Apoftolica  auàoritatc  flatuimus  hu- 
jufmodi noftram  ordinationem  feu  editionem  præfcntibus  an- 
notatam, jubemus  Ôc  volumus  perpetub  inviolabiliter  obferva- 
n\  Non  obftantibus  fi  di&orum  noûrorum  Piædecefiorum  præ- 
ccpcayft atuta,  ordinationcs  feu  editiones,  vcl  ipforum  aliqua 
contenra  in  fuis  fuper  hoc  confe&is  privilcgiis , ab  hujufmodi 
noftrx  ordinationis  & reformationis  ordine,  ac  etiam  ipsâ  Ré- 
gula in  pun&is  aliquibus  devient:  quæ  quantum  ad  deviatio- 
nem  ipfam,  & in  quantum  huic  ordinnioni  noftræ  portent  cfic 
contraria,  viribus  vacuamus  omnino,  & nullius  volumus  efTe 
£cmicacis  3 in  aliis  autern  quæ  ab  hujufmodi  nortra  ordinationc 
non  déviant,  eifdcm  privilcgiis  & Régula  in  fuo  roborc  dura- 
tuiis.  Dcnominationem  vero  di&oruni  Prioratuum  Convcn- 
cua/ium  , &c  domorum  feu  Ccllarum  di£ti  Ordinis  , cum  nu- 
ncro  ccrto  di&orum  fratrum,  tam  ipfi  Monafterio  quàm  fin- 
ulis  ip forum  Prioratuum  , ut  præmittitur-  unitarum  rtatuto,. 
æfèntibus  fecimus  annotari , qui  talis  cft.  Prioratui  de  'Efpef- 
' Cabiionenfis  Diœc.  domos  de  Faheta  Bifuntinenf.  Diœc.  Sc 
JFrolio  Educnfis  DiCecefis.  In  <juo  fine  fcxdccim  fratres.  Prio- 
uï  de  Fagid  Nivcrncnfis  Diœcefis  , domos  de  Colomba  ejuf- 
m Nivernenfis,  & de  Fontaneto  ^.ltifliodorcnfis , & de  Fonte 
donis  Bicuriccnf  Dicec.  In  quo  fine  o&odccim  fratres.  Priora- 
de  «su  Senoncnfis  Diœcefis,  domos  de  charnes  Bitu- 
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rie.  & de  Charbonerits  Eduenf.  D.  In  quo  fine  fexdecim  fratres. 
Pnoratui  de  Dimone  Scnoncnfis  Diœccfis,  doraos  de  Trahi t ejuf- 
dcm Senoncnfis,  & de  Liniaco  Lingon.  Di.  In  quo  fine  fexdc- 
cim  fratres.  Prioratui  de  Cajlronovo  Bicuricenfis  Diœccfis , do- 
mos  de  Ciijl.ineriu  & de  Podio  Tillofo , & de  Fonte  *Albo  cjufdem 
Bituricenfis  Diœcefis.  In  quo  fine  ottodccim  fraercs.  Prioratui 
de  Villcriu  Turonenfis  Diœccfis,  domos  de  Satinent,  & de  Moli - 
nis  Bituricenfis  Dioccefis.  In  quo  fine  fexdecim  fracrcs.  Priora- 
tui de  Bûfcoraheni , domos  de  Monte  ^ 4uJ]anoy  & de  Clarofolio  , 
ejufdcm  Turonenfis  Diœc.  In  quo  fint  odtodccim  fratres.  Prio* 
ratui  de  Pomerio  acri  Turonenfis  Diœc.  domos  de  Fontemoro , ÔC 
de  Bofchcto  Pi&av.  Diœccf  In  quo  fine  quindecim  fratres.  Prio- 
ratui de  Haya  Andcgavenfis  Diœccfis,  domum  de  Credonc  cjuf. 
dem  Andcgav.  Diœc.  In  quo  fine  quatuordccim  fratres.  Prio- 
ratui de  Monte  Gutdomt  Ccnomanenfis  Diœccfis,  domum  de  Pri « 
mauderia  Andeg.  Diœc.  In  quo  fine  quatuordecim  fratres. 
Prioratui  de  Monnet  Andegavcnfis  Diœccfis,  domum  de  Bfo- 
liobellay  ejufdcm  Andcgav.  Diœc.  In  quo  fint  quacuordecim 
fracrcs.  Prioratui  de  Burfeyo  Ccnomanenfis  Diœcefis , domum 
de  Hubauderia  cjufdem  Cenoman.  Diœc.  In  quo  fint  quatuor- 
decim fratres.  Prioratui  de'Quercu  Galopit  Sagicnfis  Diœccfis, 
domos  de  Bellafago , ac  de  Altone  Carnotcnfis  Diœccfis.  In  quo 
fine  fexdecim  fratres.  Prioratui  de  Bellomonte  Ebroicenfis  Diœ- 
cefis,  domum  de  Bcrlcria  Sagienfis  Diœc.  In  quo  fine  quatuor- 
decim fratres.  Prioratui  de  Rothomago  Lexovienfis  Diœccfis,  do- 
mum  de  Albavia  Ebroïcjnfis  Diœcefis.  In  quo  fint  quacuorde- 
cim fratres.  Prioratui  de  Bolonia  Carnotcnfis  Diœccfis , domos 
de  Cleriaco , & de  Ma^jniaco^  Aurclianenfis  Diœccfis.  In  quo 
fint  fexdecim  fratres.  Prioratui  de  Loya  Carnotcnfis  Diœccfis, 
domos  de  Bofco  fan£H  Martini , SC  de  Molmellit  cjufdem  Carnot. 
Diœc.  ac  de  Cuudrx  Aurel.  Diœc.  In  quo  fine  oftodccim  fratres. 
Prioratui  de  Meynello  Parifienfis  Diœcefis  , domo  de  Bclvaco 
Bclvaccnfis  Diœcefis,  ac  de  Fontanà  Rothomagenfis  Diœc.  In 
quo  fine  (cxdccim  fratres.  Prioratui  de  Vtncenu  ParifienfhDiœ- 
cefis,  domos  de  Bonadomo  Sucflionenfis  Diœc.  & de  Alneto  Se- 
nonenfis  Diœccfis.  In  quo  Ænt  fexdecim  fratres.  Prioratui  de 
Rczayo  Meldcnfis  Diœcefis , domos  de  Vayffino , & de  Saviniaco 
Sudfioncnfis  Diœc.  In  qutf  fint  fexdecim  fratres.  Prioratui  de 
Machereto  Trcccnfis  Diœccfis,  domos  de  ~4rvtco  ejufdcm  Tre- 
cenfis  Diœc.  de  Majlone  Cathalauncnfis  Diœc.  & de  Cajlro  Vil - 
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lano  Lingoncnûs  Dure.  In  quo  fine  ododccim  fratres.  Priora- 
tu idc  Podio  Capnrii  Pidavienfis  Diœccfis,  domos  de  Entrefis , 
ac  de  Efpaudio  ejufdcm  Piday.  Diœc.  & de  *Altarupe  Turon. 
Diœc.  In  qüo  fine  ododecim  fratres.  Prioratui  de  Villolia  Pi- 
davienfis Diœc.  domos  de  TroJJey a , ac  de  Bofco  pulverelli  cjuf- 
'•Hcm  Pidav.  Diœc.  & de  Lobercio  Lemoviccnfis  Diœc.  In  quo 
K jfînt ododccim  fratres.  Prioratui  de  Quarta  Pidav.  Diœccfis,  do- 
mos  de  Fontecrofo  , Anternx  , ac  de  Fonte  Ad*  y ejufdcm  Pidav. 
Diœc.  In  quo  fine  ododccim  fratres.  Prioratui  de  Sofco  Alone 
Pidav.  Diœc.  domos  de  Chafiayo , & de  Boni  rttyce  Mallcacen- 
fisDiœcefis.  Inquofint  fcxdecim  fratres.  Priotatui  de  Btndoli * 
Maileacenfis  Diœc.  domos  de  Orbifierio  , & de  Rupe  Cerverit , 
ac  de  Diva  Lucionenfis  ac  Pidavienfis  Diœc.  In  quo  fint  fex- 
decim  fratres.  Prioratui  de  Sarmt^a  Xandoncnfis  Diœccfis, 
domos  de  Lancei  cjufdem  Xandon.  Diœc.  ac  de  Btrbttoru  Lu- 
cionenfis Diœc.  In  quo  fine  fejcdccim  fratres.  Prioratui  dcjtr- 
rico  Xandonenfis  Diœcefis  , domos  de  Broho,  ac  de  Vifu  prar- 
didæ  Xandon.  Diœc.  In  quo  fine  fcxdecim  fratres.  Prioratui 
de  Rcvello  Engolifmcnfis  Diœc.  domos  de  Ranfeto^c  de  Beüofilm 
Pctragoric.  Diœc.  & de  Gandtlrico , Xandoncnfis  Diœc.  & de 
Bofco  Jejuno  Lcmov.  Diœc.  In  quo  fint  viginti  fratres.  Priora- 
tui  de  Ftgix  Jumiliici , Petragoticenfis  Diœccfis , domos  de  Boyfi 
feto,  ac  de  Belltfylvx  cjufdem  Pctragoricenfis  Diœc.  de  Plxmx  , 
& deChxrnxco , ac  de  Podio  Gilberti  Lemoviccnfis  Diœc.  In  quo 
fine  viginti  duo  fratres.  Prioratui  de  Frxncorio  Caturcenfis  Diœ- 
cefis,  domos  de  Cxturco , de  Dcganlule^,  ac  de  Bofco  minori}  cjuf- 
dem  Cacurc.  Diœc.  & de  Vxyfjertis  Sarlatcnfis  Diœc.  In  quo 
fine  viginti  duo  fratres.  Prioratui  de  Dcfenjo  Agenncnfis  Diœ- 
cef.  domos  de  RibayroU  cjufdem  Agcnn.  Diœc.  ac  de  Sxntt* 
Bofx  Lcdorenfis  Diœc.  In  quo  fint  fexdccim  fratres.  Priora- 
tui de  Gxrrigix  Agenncnfis  Diœccfis , domos  de  Mxrinaco  ejufr 
dem  Agcnn.  de  Luco , de  Bxtbuo , & de  Lxudx  Burdigalen.  Diœc. 
ac  de  Bredi  Pctragoricenfis  Diœccfis.  In  quo  fint  viginti  duo 
fratres.  Pfi^gratui  de  Pinello  Tholofanæ  Diœcefis , domum  de 
Loco  Dei  Montis  Albani , Diœc.  In  quo.  fint  quatuordccim  fra- 
tres. Prioratui  de  Atoitehcrbedonis  Magaloncnfis  Diœccfis  , do- 
mos de  Silvitico  Rucninenfis  Diœccfis,  de  Petrofo  Caturcenfis ? 
ac  de  Montibus  Ennicis  Avcnionenfis  Diœc.  In  quo  fine  Icptcm- 
decim  fratres.  Prioratui  de  Vtxyx  Anicicnfis  Diœc.  domos  de 
Bello  Joco  Lûgduncnfis  Diœc.  de  Gurcia , ac  de  Blindant  Educn- 
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fis  Dicte,  ac  de  Pruniolo  Claromontcnfis  Diœc.  Inquo  finto&<v 
decini  fiacres.  Prioratui  de  Chavano  Claromontcnfis  Diœccfis, 
domos  de  Faeto  cjufdera  Clarom.  Diœc.  de  Grofîobofco  Bituri- 
cenfis  Diœc.  & de  Jsyaco  Lcmovicenfis  Diœccfis.  Inquo  fine 
o&odccim  fracrcs.  Prioratui  de  fanfto  Michaele  Lodevcnfis. 
Diœc.  domum  de  Combaronial  Ruthinenfis  Diœc.  In  quo  fintf^ 
quatuordccim  fratres.  Prioratui  de  Csjlaneto  Lcmoviccnfis 
Diœc.  domos  de  Porreriis , & de  Clufclhs , de  Majori  gorets , ÔC 
de  Sslmurio  cjufdcm  Lcmovicenfis  Diœccfis.  In  quo  fine  o&o- 
dccim  fracrcs.,  Monaftcrio  quoque  Grandimontis , domos  de 
£ arra,  de  Hifpania  , de  Efclufa  , de  Murcto,  de  Tre^ens  , de  RoJJcto, 
de  S tri  fi  o Cornu  , de  Brondcllis , de  Bofcovirtdi , de  Forefla , de  Mon - 
teufto , Lcmoviccnfis  Diœc.  & de  Gords  Xanétoncnfis  Diœcc- 
fis. In  regnis  quoque  Navarrx  & Angliar,  domos  de  S.  Martiale , 
de  Tutella , Tyrafoncnfis  Diœccfis,  de  jllbisburrii,  Ærefordicnfis, 
de  Efcadala,  Eboraccnf.  8£  de  Crejjoala,  Meneqfis  Diœccfis,  Uni- 
mus,  incorporamus  & anne&imus,  fit  hujufmodi  unioncm  , in- 
corporacioncm  8t  annexionem  perpccuis  fucuris  ccmporibus  in- 
violabiliccr  obfcrvari  prxcipimus , auttoritare  Apoftolica,  de 
di&orum  fracrum  confilio,&  Apoftolica:  plcnitudinc  potefta- 
tis.  Nulli  ergo  omninb  hominum  liccac  hanc  paginam  noftra- 
rum  ordinacionum  , conftitutionum  , abfolutionis  ftatutorum, 
voluncatum , adjunétionis , applicationis  , prarceptorum  , inhi- 
bicionis  , cxhorcacionis,  injunétionis , mandati , intcncionis, 
vacuatioiiis,  unionis , incorporacionis  fit  annexionis  infringcrc, 
vcl  ci  aufu  ccmcrario  concrairc.  Si  quis  autem  hoc  acccntare  prae- 
fumpfcrit,  indignacionem  omnipotcnrisDci^fit  bcatorum  Pctri  fie 
Pauli  Apoftolorum  cjus  fc  noverit  incurfurum.  Datum  Avenio- 
ni  dccimo  quinco  Calcndas  Deccmb.  Pontifie,  noftri  an.  fccundo. 

Cette  Abbaïc  a etc  eleétivc  depuis  ce  tcms-là,  comme  encore 
àprefent  par  les  Religieux  fit  Convcnc  d’icelle,  fie  confirmative 
par  quatre  Précepteurs  ou  Commandeurs  de  l'Ordre  : Car 
quoique  par  le  Concordat  l’cledfcion  foie  demeurée  fupprimee; 

qu’on  ait  fubroge  la  nomination  Roïalc  en  fiypjace  ; tous 
ks  Privilèges  finguliecs  d’élire  aïanc  été  arrêtez  par  l’Induit  do 
Clement  VII.  fie  la  nomination  accordé^ au  Roi  pendant  la 
/ufpenfion  de  ces  memes  Privilèges;  ce  Monaftcrc  neanmoins 
eft  toûjours  demeure  élc&if  par  les  Religieux  fit  Convent,  fit 
confirmatif  par  les  quatre  Précepteurs  ou  Commandeurs  de 
I*Ordrc;£t  ce  droit  d’élire,  avec  la  referve  des  droits  du 
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’Roi^dans  l’éledion  , a été  confirmé  aux  memes  Rcligieùx  8 c 
Convcnt}  ainfi  que  le  porte  l’art.  3.  de  l’Ordonnance  de  Blois, 
ci-deflus  rapporcé  dans  l’arc.  i4.duchap.  17.  de  ccc  Inventaire. 

L'Abbé  de  Grandmonc  avanc  le  Concordat  avoit  le  droit 
de  confirmer  l’élcétion  des  Commandeurs  ou  Précepteurs  par- 
ticuliers capiculairemcnt  faite  par  les  Religieux  8c  Convent 
des  mêmes  Commandcrics  ou  Prccepcorcrics,  qui  font  trente- 
neuf  en  nombre , & divifées  en  neuf  Provinces  ; mais  le  Roi 
en  vertu  du  Concordat  a fucccdè  à ces  droits , 8c  nomme  a 
*ces  Pricurcz  Conventuels  ou  Commandcries  ; *a  1 exception  de 
quatre  d’iceux  les  premiers  vacans  apres  l’cleétion  de  l’Abbc  , 
pour  une  fois  feulement  pendant  la  vie,  8c  pour  fon  joijux 
avenement.  C’cft  ce  droit  dont  il  eft  actuellement  en  poflef- 
'üon , 8c  qui  eft  fonde  fur  la  Bulle  du  Pape  Clément  VI.  du 
10.  Janvier  1346.  confirmarivc  de  la  Tranfa&ion  faite  entre 
Pierre  Al%:  de  Grandmonc,  8c  Frcre  Guillaume  la  Marche, 
Prieur  de  Chêne- Galon  , Diocefc  de  Sccz,  Ordre  de  Grand- 
monc, au  nom  8c  comme  Procureur  des  Prieurs  du  meme 
Ordre , homologuée  6c  reçue  de  l’autorité  de  Bertrand  Cardi- 
nal de  Saint  Marc , Commiffaire  à ce  député  par  le  même  L a- 
pe,  le  8.  Mai  de  la  même  année  Indiftion  XIV.  Monfieur 
Robert  en  fon  Gaüia  Chrijtian a,  fous  ce  Jourdain  de  RabajiensI, 
Abbé  de  Grandmonc,  fait  mention  du  nombre  de  ces  trente- 
neuf  Prieurcz  & de  leur  divifion  en  neuf  Provinces  en  ces  ccr- 
mes.  Veinceps  fuerunt  Mites  infiituti  mandata  Joannis  Pap*  XXII, 
X V.  Calend.  Vcccmbr.  toto  Ordine  in  triginta  novem  Priorité  Con- 
ventudes  dijlributo  , in  novem  Provtnciis  conftitutos,  Francie  Bur- 
gundi*  , N or  maniée  , Andtgavie,  Pittavie  , SanCloni <e,  Vajconu , 

Provincie  C 'T  Arvemi <f.  ( _.  , 

C’cft  ce  qu’ont  encore  plus  au  long  confirme  Meilleurs  de 

Sainte  Marthe  en  leur  livre  fous  le  même  titre  & fous  le  me- 
me Jourdain  de  Rabajlens  I.  Abbé , où  parlait  du  changement 
fait  par  le  Pape  Jean  XX II.  du  titre  de  Prieure  en  celui  d Ab- 
baïe  de  Grandmont,  ils  continuent  de  parler  delà  matière  que 
nous  traitons,  en  cette  forte  :Si  quidem  ftatuit  ut  ip fa  domus  Gran- 
dimontu,  que  totius  Ordints  nofeitur  effe  caput , Priori  [que  ac  Pnora- 
tîn  nomine  à fui  initio  regebatur , deinceps  Abbatis  & Abbatte  titulo 
cenfeatur , & Archimandrite  elettio  pertineat  ad  Conventum.  Ve  rt- 
liquu  ver 6 domibit*  totius  Ordmu , que  in  diverfis  partibus  & Rfr 
jéionibtts  dures  erant , fie  extitit  ordmatum , ut  triginta  novem  Priez 

r * Llli  n; 
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rittus  Collegtati  in  loris  feu  domibus  potioribus  fièrent  ; ficijue  in  fia~ 
vem  Provmciis  conflitutt  funt , videlicet  Francs* , BurgundU  , 2Vor- 
mani<s  , ^tndegaviee , PiÉttviœ , Sxntoniz  , Vafconi# , Provinci* 
*Arverni& , j»  Quorum  fingulvs  eligentur  Priores  è Collegio  > & ad 
Abbatem  Grxndtmontenfem , txnquxrn  xd  Supertorem  juum  corunt 
confirmxtio  pertinent. 

Les  memes  Mellieurë  de  Sainte  Marthe  fous  Pierre  AlbertiJl. 
Abbé  de  Grandmonc  confirment  encore  la  pleine  collation  des 
Abbcz  de  Grandmonc  pour  les  quatre  premiers  Pricurcz  vacans 
apres  leur  cle&on,  pour  une  fois  en  leur  vie,  8c  pour  leur 
joïeux  avenement,  fuivant  le  privilège  de  Clément  V I.  donc 
nous  avons  fait  mention  ci  devant.  Voici  les  termes:  Clcmcns. 

V I.  Pontificat  us  fut  anno  V.  eidem  concejfit  ac  pofierts  Abbatibus  fin- 
guUre  privilegium  confercndi  quatuor  Priorxtus  Conven  tuxles  ele  fiions 
Monxchorum  alioquin  dejlinatos , qui  primi  pojl  Abbatu  benediflionem 
vacare  cenferentur , femel  in  vttd  dumtxxxt  : quo  quuleto  privilégia 
ad  })<ec  ufque  temporx  gxvifi  funt  Abbxtes  Grandimonrani  i & hoc  pro 
jucundo  adventu. 

Nous  ne  pouvons  refufer  au  public  la  fatisfa&ion  de  voir 
ici  ce  Privilège  de  Clément  VI.  fur  la  fin  de  la  Bulle  confir-  ^ 
mative  de  la  Tranfa&ion , donc  nous  avons  ci-devant  parle. 

, H accorde  la  collation  de  ces  quatre  Prieurez  Conventuels  va- 
cans  apres  la  bcncdi&ion  de  TAbbé , fie  pour  fon  joïeux  avè- 
nement à fa  dignité  Abbatiales 


Bulle  du  Pape  Cle» 
ment  VI  du  i o.  Jan- 
vier 1)4*. 


CL  EM  EN  S Epifcopus,  Servus  Servorum  Dei,  ad  per- 
petuam  rci  memoriam.  Paftoralis  officii  debitum  quo  fu- 
mus  univerfis  obligaci  Ecclefiis  ac  Monafteriis  nos  compcllit, 
ut  eorum  inccndàmus  ucilitatibus , & in  eis  quæ  ipforum  ac 
perfonarum  in  eis  degentium  bonum  ftatum  fie  Divini  cultûs 
augmentum  conc^iunt,  nos  exhibeamus  favorabilcs  8c  benig- 
nos.  Sanè  peticio  dile&orum  filiorum  Pétri  Atbbxtu  Monxf- 
tem  Grandimontenfis  Lcmovicenfîs  Dioeccfis  , ac  Priorum  eidem 
Monafteno  fubjc&orutn  nobisnuper  exhibita  continebat,  quod 
dudum  cum  à nonnullis  fidc  dignis  diccretur  quod  per  quan-  * i 
dam  ordinationem  per  Apoftolicam  fedem  in  Ordinc  Grandi- 
monccnfi  fa&am,  præfatum  Monafterium  tam  in  honore  quam 
etiam  in  faciilcattbus  crac  valdc  dcpreflïim  , 8c  <^uod  domus 
unitæ  per  ordinationem  camdcm  præfaeo  Monafterio  ac  Prio- 
ratibus  ci  fubje&is  ncc  Rcligiofo  ncc  falubricer,  proue  crat  ex- 
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pedicns,  rcgcbantur,  Nos  Diledo  filio  Bertrando  tltuli  SantH 
Adarci  Presbytero  Cardinali  duximus  committcndum  , ut  vocatis 
JPetro  Abbatc  prædido  Se  diledo  filio  Gnillelmo  U Marche  Priore 
de  Quercu  Galonü  Procuracorc  Priôrum  Ordinis  Grandimontcn- 
fls  tune  in  Romana  Cutia  conftitucis  induceret  Abbaccm  Se 
Priorcm  prædidos,  ad  tradandum  Se  concordandum  ipib  Car* 
dinalc  racdiantc  de  modis  Se  viis  per  quos  poflec  falubrius  Se 
utilius  præfatis  Monafterio  Se  domibus  provideri,  idem  Abbas 
££  Prior  Procurator  fæpius  in  præfentia  ipfius  Cardinalis  prop- 
terea  conftituti,  præhabitis  diverfis  cradatibus  & fiiper  illis  dc- 
liberationc  habita  diligenti , tandem  pro  uciliori  Se  meliori 
regiminc  cam  Monaftcrn , quàm  domorum  prædidarum  falute, 
ip(o  Cardinali  præfcnte  ac  interveniente,  ccrtis  modis  & formis 
cunc  expreflis  amicabiliter  concordarunt,  quodque  poftmodum 
præfatus  Cardinalis  de  Mandato  noftro  vivæ  vocis  oraculo  , fi- 
bi  fado  tradatum  Se  concordiam  fupradidos  in  ipfius  Cardi- 
nalis præfentia  ipfoquc  medtante  fados  Se  habicos  examinavit 
diligenter , ac  deinde  confiderans  quod  tradatus  Se  concordia 
hujufmodi  in  augmentum  culcûs  divini  Rcgularem,  Obfcrvan- 
ciam  ac  pacem  Se  tranquillitatcm  didi  Ordinis  Se  perfonarum 
ipfius  tendero  nofcebfmtur  tradatum  Se  concordiam  præfatos 
ac  omnia  te  fingula  in  ci  s conccnta  audoritate  Apoftolica  ap- 
« ‘probàfric  ac  rata  Se  grata  habuit,  & ipfa  habere  voluit  perpe- 
cuam  roboris  firmitatem  îpfaquc  mandavit  Se  voluit  perpetuis 
futuris  temporibus  in  codem  Ordinc  inviolabilitcr  obfcrvari, 
prout  in  quibufdam  littcris  feu  inftrumcnto  publico  ipfius  Car- 
dinalis figillo  munitis  inde  confedis , quorum  tenores  de  ver- 
bo  ad  verbum  præfcntibus  inferi  fecimus  plcnius  continetur. 
Quare  pro  parte  didorum  Abbatis  Se  Priorum  prædido  Mo- 
nafterio fubjcdorum  extitit  nobis  humiliter  fupplicatum  ut 
tradatum  Se  concordiam  fupradidos  per  ipfum  Cardinalcm 
approbatos  Se  ratos  ac  gratos  habicos  ut  przfertur,  audoritate 
Apoftolica  cum  fupplctionc  defedus  fi  quis  forlân  in  præmiifis 
fuerit  fulcire  Apoftolico  muniminc  dignaremur.  Nos  igicur  vo- 
lcntcs  ut  tradatus  Se  concordia  præfati  fub  infraferipto  mode- 
ramine  inviolabilitcr  obfcrventur,  hujufmodi  fupplicationibus 
indinati  cofdem  tradatum  Se  concordiam  per  cumdcm  Cardi- 
nalcm ut  præmicticur  approbatos,  ratos,  Se  gratos  habentes 
illos  autoritace  prædida  fub  codcm  infraferipto  noftro  modera- 
mino  ex  certa  fciencia  confirmamus  Se  præfentis  fgipti  patro- 
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cinio  communimus,  fupplcnces  omneni  dcfcdum  , fi  quis  for- 
fan  in  prasmiflîs  intcrvcncric  de  Apoftolica:  plcnitudinc  potefta- 
tis.  Cæterùm  quia  feu  didis  litteris  in  inftrumento  Cardinalis 
cjufdem  fuper  hujufmodi  concôrdia  & ordinationc  confcdis  inteE 
alia  continetur  quod  ex  tune  ccflaret  omnis  impofitio  fubfidii, 
nifi  in  certis  cxccptis  tune  expreflis  cafibusin  ordinc  memo- 
rato  noftræ  intentionis  exiftit  ordinationem  & concordiam  hu- 
jufmodi quoad  impofitionem  didi  fubfidii  propter  adventum 
cujufcumquc  perfonæ  nifi  Papa;  dumtaxac  nullatcnus  confir- 
mare.  Tenar  autem  lictcrarum  feu  inftrumenti  prædidorum 
talis  cft.  Bcrtranius  mtftratione  iivina  tituli  jan&i  Marti  Près - 
byter  Cardinal'*,  Commiflarius  deputatus  ad  infra  feripta  à fanc- 
ciflimo  Pâtre  Domino  noftro  Domino  Clémente  divina  Pro- 
videntia  Papa  fexto  Vencrabili  Pacri  Domino  Petro  Dei gratta 
•Abbati  Monajleru  Grandi  monten fs , & Rcligiofis  viris  Prioribus 
ac  aliis  Profefioribus  Ordinis  Grandimontenfis  falutem  & fin- 
ceram  in  Domino  charitatcm,  pridem  praedidus  Dominus^nof- 
cer  Papa  à nonnullis  fidc  dignis,  audito  quod  per  ordinatio- 
nem felicis  rccordatioms  Joannis  X X 1 1.  in  dido  Ordinc  du- 
dum  fadaih  Monafterium  Grandimontenfc  prædidum  tam  in 
honore  quàm  in  facultatibus  diccbatur  valde  dcpreflum,quodr 
que  domus  unitx  per  ordinationem  camdem  dido  Monafterio 
Prioratibus  ipfius  Ordinis  Religionis  honcftatc.  depofift  pcc 
Religiosè  ncc  falubriter  ut  crac  expediens  regebantur,  cupiens 
pictatc  paterna  didis  Monaftcrio  & domibus  ac  perfonis  didi 
hdonaficrii  confulcre,  & cis  de  opportuno  remedio  providerej 
niandavit  & commifit  ex  officio  per  fuas  certi  tenoris  litteras 
ccrtis  perfonis. ejufdem  Ordinis,  quatenus  folerter*inquirerent  an 
prædida  ordinario  effet  dido  Ordini  utilis  vcl  damnofa,  & 
quod  invenirent  fibi  fideliter  referre  curarent , qui  fiquidem 
Commiffarii  fada  & rcccpta  per  cos  informatione  ipfam  claur 
fam  & figillis  fuis  figillatam  ad  Romanam  Cunam  deferentes 
petierunt  eam  aperiri  ëc  per  præfatum  Dominum  noiThum  Pa- 
pam  fibi  circa  flatum  Ordinisfalubriter  provideri , idem  autem 
Dominus  nofter  vivæ  vocis  oraculo  nobis  commifit  ut  didam 
informationcm  videremus,  & de  contcntis  in  ea  fibi  rclarioncm 
plcnariam  faccremus , quâ  informatione  per  nos  infpeda  Sc 
de  ipfa  cidcrn  Domino  rdatione  fada  ipfc  quia  propter  négociai 
magna  & ardua  occurrcntia  ppr  fc  non  poterat  abfijuc  morx, 
difpcndio  proccdcrc.  in  negoao  memorato , nobis  commifit.  pa- 
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nter  & mandavit , ut  vocatis  vobis  Petro  ^ibbate  prarfato  didi 
jMonaftcrii  Grandimontcnfis  8c  Rcligiofo  viro  frutrc  Guillelmo 
lu  Marche  Priorc  de  Quercu  Galonu  Procuratorc  Priorum  Ordinis 
mcmorati  cunc  in  Romana  Curia  conftitutis  inducercmus  vos 
8c  Procuracorcm  præfatum  ad  tradandum  nobis  mcdiancibus  8c 
eoncordantibus  de  modis  St  viis  per  quos  poflet  faIubrius-&: 
utilius  prasfatis  Monaftcrio  8c  domibus  provideri  : Vos  vero 
Abbas  8c  Procurator  prædidis  fxpius  proptcrca  in  noflra  præ- 
ftntia  contticuti  prxhabitis  diverfis  tradatibus  8c  fuper  illis  dc- 
* iibcrationc  habica  diligenti  tandem  pro  utiliori  8c  mcliori  ré- 
gi mine  cam  ipfius  Monafterii  quàm  doraorum  prædidarum  8c 
animarum  faluce  nobis  præfentibus  8c  intervenientibus  concor- 
daftis  amicabiliccr  infraicriptis  modo  8c  forma  de  qua  concor- 
dia  per  nos  rclatione  Domino  noftro  fada  idem  Dominus  nof- 
ter  tertio  vivæ  vocis  oraculo  nobis  commifit,  ut  tradatum  8c 
concordiam  hujufmodi  ac  omnia  8c  fingula  in  ipfis  tradatu  8c 
concordia  contenta  audoritate  fua  Apoftolica  approbantes  eif. 
dem  robur  8c  firmitatem  perpetuam  præbcremus.  Nos  igitur 
fadum  Àpoftolicum  mandatum  nobis  tanquam  obedienti» 
fàlius  volentcs  cxcqui  ut  debemus  tradatum  8c  concordiam 
fupradidos  in  prxfcntia  noftra  nobifque  mcdiancibus  fac- 
tos  8c  habitosexaminavimus  diligenter,  & confidcrantcs  quod 
tradatus  8c  concordia  hujufmodi  inter  vos  Abbatem  8c  Pro- 
curatorem  habiti  ad  augmencuum  Cultûs  divini  Rcgula- 
rem  obfcrvantiam  8c  paeem  8c  tranquillitatem  Ordinis  Gran- 
dimontenfis  8c  perlonarum  ipfius  tcndcrc  dignofeuntur,  trada- 
tum 8c  concordiam  inter  vos  Abbatem  8c  Procuratorcm  prar- 
didum  habitos  8c  omnia  8c  fingula  in  articulis  infrafcripcis  • 
contenta  nobis  mediantibus  per  Dei  gratiam  concordata  au- 
thoïicacc  Apoftolica  nobis  fuper  hoc,  ut  præfertur,  conceflV 
approbamus  8c  rata  8c  grata  habemus,  ac  ipfa  haberc  volumus 
perpetuam  roboris  firmitatem , ipfaque  mandamus  audoritate 
prredida  8c  volumus  perpetuis  futuris  temporibus  in  îpfo  ordinc 
inviolabilitcrobfcrvari  tradatus  & concordia:  8c  arciculorunvp-' 
lorum  in  quodam  inftrumcnto  publico  infraferipto  contcnco-- 
rum.  Ténor  fcquicur  in  hæc  verba.  In  nomineDomini  amen,  • 
anno  Nativitatis  cjus  millcfimo  trcccntefimo  quadragefimo> 
fexto  quartadecima , Indidionc  odava,  die  menfis  Maii,no- 
verint  univerfi- præfcns  inftrumentum  publicum  inlpcdùri,quod 
in  prxfcntia.Rcvcrendiflimi  in  Chrifto  Patris  8c  Domini  Do-> 

Mmmm- 
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mini  Bertrandi  tituli  f&nlii  Marci  Presbyteri  Cardinale  , Commit 
fàrii  ad  infrafcripca  à fandifiàmo  Pacrc  te  Dom.  Domino  nok 
tro  Clémence  divina  Providencia  Papa  fcxco  , ut  afferme,  dc- 
putaci  te  mci  Notarii  publici  te  ccftium  fubfcripcoruni  ad  hoc 
vocacorum  & rogacorum  pcrfonaliter  confticuci  vcncrabilis  Do- 
minus  Petrut'Dei  gratin  Mbbas  Grandimontu  ex  una  parce,  te  Re-‘ 
ligiofus  vie  fréter  Guillelmm  lé  Marche , Prior  de  Quercu  Galoni t 
Sngienfis  Diœcefis,  Ordinis  Grandimoncenfis,  Procuraeor  Prio- 
rum  ejufdcm  Ordinis  in  Romana  Curia  depucacus , proue  de 
fuo  nundato  apparuic  mihi  Nocario  infiafcripco  per  quod- 
dam  inftrumcncum  publicum,  cujus  ccnor  inferius  dclcribicuc 
ex  alcera  poft  cadas  hinc  indc  vus  diverfiis  eam  fuper  aug- 
mcnco  honoris  & facultacum  Abbacis  & Monafterii  præ- 
didorum  ncaion  Culcûs  divini  in  donnbus  unicis  Abbacis 
te  Prioracibus  Ordinis  fæpe  didi  , te  obfcrvacionum  Regu- 
larium  quarn  eciam  fuper  quibufdam  aliis  qux  reformacione 
cgcbanc  in  Ordine  memoraco  randem  præfaco  Rcvcrendiflimo 
Pacre  Domino  Cardmali  medianee  inccr  ipfas  parées  pro  bono 
uc  fcquicur  excicic  concordacum. 

Primo  quod  quamvis  per  ordinacioncm  felicis  rccordationis 
D.  Joannis  Papæ  XXII.  novem  Diffi'  icores  compucaco  Ab- 
bace  confticuci  fine  in  Ordine  memoraco  rdc  quibus , quacuor 
de  grcmio  Monafterii , prxrexcu  cujufdam  graciæ  à Domino 
noftro  D.  Clémence  olim  fadæ , func  eligendi , te  fecundùm 
hoc  Abbas  cum  didis  quacuor  de  fuo  greinio  in  Diffinieione, 
majorcm  pareem  non  abfquc  fufpicionc,  uc  didus  Procuracoc 
afferebac,  obcinebac.  Concordacum  eft  incer  didas  paries, quod 
unus  de  ipfo  Ordine  adjungacur  Diffinicor , qui  non  fie  de 
Convcncu  Monafterii  prælibaci , qui  unà  cum  aliis  in  Gcnera- 
libus  Capiculis  ipfius  Ordinis,  per  habences  voeem  in  elcdiOnc 
Diffinieorum  hujufmodi  cîigacur:  uc  fie  deeem  Diffinicorcs  amo- 
dô  compucaco  Abbace  cxiftanc. 

i.  Icem  quod  pro  divini  culcus  augmenco,  te  ue  mcliùs  in 
dotpibus  unicis  per  didam  fedem  Monaftcrio  te  Prioracibus 
ipfius  Ordinis,  vigeae  obfervancia  Regularis:  Abbas  te  Diffi- 
nicores  vcl  eorum  major  pars,  in  gcncrah  Capiculo  , ponanc  te 
ffacuanc  congruum  numerum  te  dccenccm  fracrum  in  fingulis 
prœdidis  domibus  de  numéro  camcn  à prxdido  D.  joanne 
Papa  XXII.  in  didis  Monaftcrio  &:  Prioracibus  ordinaco  ; con- 
fenfu  adhibico  crium  de  fenionbus  didi  Ordinis  in  dido  Ca- 
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pitulo  cxiftcntib.is,  & dctibcratione  prathabitâ  fuper  domorum 
ipfarum  facultarbus,  cum  Abbatc  & Ptioribus  ad  quos  domus 
hujufmodi  pcrtinebunt. 

' 3.  Item  quod  Abbas  in  fingulis  domibus  unitis  Monaftcrio, 
& Priorcs  in  fingulis  unitis  Prioratibus  fuis,  prxficicnc  Adrai- 
niftratores  idoncos  in  fpiritualibus , qui  abfcntibus  Abbatc  & 
Prioribus  à fuis  domibus  ptadibatis , obcdicnciam  fratrum  fc- 
cum  morantium  habcbunt,  in  his  quæ  conccinunt  divinum 
Officium  horis  debitis  in  Ecddiis  ccicbrandum  , filentium t 
Regulam , modumquc  vivendi,  exeundi  portas  domorum  ip- 
farum noftu  diuque  , ac  alias  rcgularitcr  convcrfandi  : corum- 
que  confcflïoncs  audient , &C  à pcccatis  abfolvcnt,  cifque  in- 
jungent  poenitentias  falutarcs  : corrigent  infuper  cos  in  Capitulo 
pro  tranfgreffionibus  quibus  pœna  carccris  êemporalis  vel  per- 
petui  fccundùm  ftatuta  Ordinis  non  debetur.  Quibus  Admi- 
niftratoribus  fratres  in  diétis  domibus  refidentes,  in  prarmiflis 
& prarmilïbrum  quolibet  obedient  abfolutè  , alioquin  pœnis 
contra  inobedientes  ftatutis  in  îpfo  Ordinc  involvcntur;  non 
camen  cos  abfolvcrc  poterunt  à fententia  Canonis  vel  ftatuto- 
rum'  Ordinis , mfi  hoc  fpecialitcr  cis  comm  tcatur.  Tranfgrcf*. 
fîoncs  verô  qux  incarccrationcm  vel  pccnam  majorera  requi- 
rcrent,  referre  fuis  Supcrioribus  tenebuntur:  à quibus  Superio- 
Tibus  ditti  Admmiftratorcs  amoveri  poterunt,  quandocunque 
cis  videbitur  expcdirc.  Per  hoc  autcm  fupcrioricaci  Abbatis  & 
Priorum,quam  immédiate  habent  in  domibus  hujufmodi  fîbi 
unitis,  & omnibus' fracribus  fui  numeri , nullum  præjudicium 
gcncretur. 

4.  Item  licct  Abbas  in  di&is  domibus  nullam  Vifitationem 
habcat,  îpfas  tamen  ut  mehus  gubernentur,  faciet  de  trienmo 
in  triennium  vifitari  per  aliquera  de  Ordinc  ipfo,  qui  duabus 
eveftionibus  fît  contentus,  vel  per  alios  qui  per  îpfum  Abbatem 
ad  Pnoratus  vifitandos  deputati  fuerint,  fi  eflent  alias  ncccfi- 
fariô  perdomos  hujufmodi  tranfituri  : quo  cafu  per  dtftos  dun- 
taxat,ab(quc  alterius  miflione,  dicta  vifitatio  peragatur.  Vifita- 
tores  autem  hujufmodi , ultra  unum  dicm  , prætcr  diem  quo 
veniunc  , in  fingulis  domibus  nullatenus  habcanc  remanerc. 
Abbas  verô,  ctiamfi  Pnoratus  pcrfonalitcr  vifitarct,  domos 
hujufmodi  per  fc  minime  vifitabit,  quia  forfan  in  expenfis  ni- 
miùm  gravarentur. 

Item  cum  propter  rnoram  trium  dièrum  , prarter  diem  ad- 
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jycntus , quam  trahcre  in  Prioratibus  Abbas  cum  vifitabat  pet 
•Ce  vel  per  alium  confuevcrat , Prioratus  hujufmodi  in  expenfii 
non  modicùm  gravarentur  ; concordatum  cft  quod  de  ccccro 
nec  ipfc  alius  pro  eo  vifitans,  ulcra  duos  dies  in  ipfis  mancat, 
die  quâ  venict  minimè  computatâ, 

6.  Item  ut  mcliorcs  perfonæ  de  cetera  rccipiantur  in  Priora- 
tibus Ordinis  fupradidi,  Abbas  vel  alius  fui  loco,in  Priorati- 
bus  hujufmodi,  vifitationis  fuæ  ccmpore,  Novitios  ibi  reper- 
tos,  cum  tribus  de  fenioribus  ibi  exiftentibus , examinabunt, 

& fuflkientcs  ad  profcflïonem  admitti , infufficientes  vero  cx- 
pclli  de  Ordinc  dcclarabunt. 

y.  Item  licct  fecundùm  ordinationem  prædi&i  D.  Joannis 
’Papse , abfquc  evidenti  caufa  utiliratis  vel  ncceflitatis , non  po£ 
fit  ficri  perpétua  mutatio  ffatrum  de  Prioratu  ad  alium  Priora- 
tum  : fiet  tamen  de  cetera  dida  mutacio  per  Abbatcm , de 
confilio  duorum  Diffinitorum  de  antiquioribus  in  Capitule» 
gcnerali,  & de  confenfu  tamen  duorum  Priorum  quos.con- 
«tingct  di&a  mutatio,  nulli  aliâ  folcmnitatc  adhibitâ  , & fra- 
trum præfentiâ  feu  confenfu  minime  rcquifitojut  per  mutatio-  - 
•nés  hujufmodi , meliùs  poflint  à fuis  infolentiis  cmendari. 

S.  Itêm  ne  Monaftcrium  prælibatum  habcat  de  cetera  mate- 
tiam  pafiîm  pro  quacunquc  caufa  feu  ncceftitate  fubfidium  à 
Prioratibus  didi  Ordinis  poftulandi  : Penfioncs  antiquæ  quas 
ipfi  Priorcs  debent  annuatim  perfolvcre  in  gcnerali  Capitulo 
Monafterio  prælibato  , augentur  dcinceps  de  quadringentis  Ii* 
bris  Turoncnfibus,  folvendis  unà  cum  anciquis  Pcnfionibus  ci- 
dem  Monafterio  Capirulo  generali.  Quod  fi  Priores  & Admi- 
niftratores , portiones  de  didis  quadringentis  libris  cos  contin- 
gentes non  folverint , ut  præfcrtur , pcenas  fimilcs  fie  fententias 
ftatut.is  contra  non  folventes  Penfioncs  antiquas,  fimili  modo  6c 
forma  incurrant  ; quæ  fiquidem  portiones  confidcrabuntur  juxtà 
modum  6c  formam  , 6c  pro  rata  împofitionis  talliæ  in  ipfo  Or- 
dine  dudum  fad«e.  Cefiabit  autem  ex  tune  in  ipfo  Ordinc  omnis 
impofitio  fubfidii , nifi  propter  adventum  Papæ,  vcl  Regis , vcl 
propter  fcrvitium  cameræ  Domini  Papæ, fi  contingerct  de  Ab- 
batc  cidcm  Monafterio  per  fedem  Apoftolicam  provideri , vel 
propter  alium  cafum  magnum  6c  inopinatum  evidenter  con- 
tingerct adeo  gravari  Monafterium  prælibatum  , quod  non 
poflet  vcrifimilitcr  abfque  fubfidio  relevari.  In  quibus  cafibus 
ftabitur  Diffinitorum  vcl  feptem  corum  arbitrio  j quibus  arbi- 
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trarfcibus  in  cafibus  prxmiffis  fore  rubfidium  iraponendum,  ipfi 
iidexn  vcl  fepeem  ex  cis  imponcre  poterunt , juxca  ncceflicatein 
imminentem  fubfidium  moderatum. 

9.  Item  quod  quamvis  juxtà  ordinationem  prædidam,  libéra 
cledio  Priorum  ad  Conventus  Prioratuum  dnSti  Ordinis  fie 
reccptio  fratrum  in  Prioracibus  ad  Priorcs  , fpedet  de  confenfu 
fui  -Conventus  vel  majoris  parcis  ejufdem  : ut  tamen  Abbat  qui 
nunc  ejl , & qui.  erit  pro  ttmpore>  majore  prxrogativa  gaudeat , & 
ampliori  fulgeat  potejlate  ; idem  Domtnus  Abbas  qui  nunc  ejl , & 
qui  erit  pro  tem pore , quatuor  Prioratibus  Conventualibm  fui  Ordinie 
proxim  'o  vacaturis , pojl  fuam  creationem  nullis  aliis  de  jure  debitis  , 
femel  duntaxat  durante  tempore  fui  regimints , de  perfonis  idoneü  po - 
terit  providere. 

10.  Et  in  fingulis  Prioratibus,  cura  Ioca  poft  fuam  crcatio- 
nem  vacavcrint*,  fingulos  Novitios  idoncos,  8e  femej  dunta- 
xat poncrc  : quos  Priorcs  ad  profcflioncm  récipient , dum mo- 
do aliquid  canonicum  non  obfiftar. 

1 1.  Item  licet  per  jam  didam  ordinationem  concciTum  lit 
Abbatibus  Grandimoncenfibus , quod  habere  poffint  unum  do 
nielionbus  vafis  aureis  vcl  argenteis , fie  jocalibus  ac  lapidibus 
prctiofîs,  ccdcncis  vcl  dcccdentis,  aut  amoti  Prioris,  ac  de  quoli- 
bet jocali  unum  melius:  concordacum  cft  inter  didas  partes,' 
quod  Abbas  de  cctcro,  de  hujufmodi  valis,  jocalibus  fie  lapi- 
dibus, duo  do  mclioribus,  ac  de  quolibet  equo  duo  mcliora,. 
nec  ultra  petere  poterie  nec  habere. 

1 1.  Poftrcmo  concordatum  eft  inter  partes  prædidas  median- 
ce  dido  Domino  Cardinali  , quod  privilégia  fi c ordinationes 
Apoftolicæ  vel  aliæ  quæcunquc  ipfius  Ordinis,  quatenus  dé- 
viant feu  adverfantur  tacite  vel  exprefsè  præfcnti  concordiæ 
& tradatui , fine  cafTa  8c  cafTx,  arque  nullæ,  8c  pro  caffis  fie 
nullis  ac  irritis  de  cetero  habeantur  ; ipfifquc  privilégias , or- 
dinationibus  fie  ftatufis , quatenus  fint  contraria  hujufmodi 
concordiæ , partes  ipfx  fie  quælibet  earum  rcnunciavcrunt  fpc- 
cialitcr  fie  exprefsè  : eifdem  privilegiis,  ordmationibus  fie  ftatu- 
tis  quantum  ad  alia  prxmiHb  tradatui  fie  concordiæ  non  ob- 
viantia,  in  fuo  roborc  8c  firmitatc  manfuris. 

De  qqjbus  omnibus  fie  fingulis  tam  prxfatus  Dominus  Petru s 
Abbas  pro  fcipfo  quam  didus  frater  Guillelmus  la  Marche  Pro- 
curator  fie  nomine  Procuratorio  , quo  fupra , rcquificrunt  me 
Notarium  infraferipeum  ut  eis  fie  cuilibet  corum  unum  feu 
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plura  ejufdem  rcnoris  publica  conficcrcm  inftrumenta.  Ada 
fuerunt  Avinioni  in  hofpitio  didi  Cardinalis,  U in  caméra  ma- 
jori  ipfius  præfentibus  venerabihbus  & Religions  viiis  Domi- 
nis  Guidone  Scrvientis  Licenciât©  in  dccretis  , Priorc  Prioratus  de 
Machtreto  Trecenfis  Diœcefis , Bertrando  de  Pejhchaco , Convcn- 
ruali  Prioracus  de  Viaga  Ordinis  Grandimoncis,  Anicienfis  Dice- 
cefis , Guillelmo  de  Cadenac  Canonito  Ucicenfis  Diœccfis  , Prio- 
re  S.  Vicions  , nec-non  Bernardo  de  Santtiaco  (antti  J oanni s de 
Tinii  & Guillelmo  fratre  de  Palperingiis  Nerpcnfis  & Normenfis 
Diœccfis  Ecclcfiarum  Redoribus  tcftibus  ad  præmifla  vocatis 
fpccialitcr  bc  rogatis.  Tcnor  autcm  inftrumcntf  Procuratoris 
didi  Domini  fratris  Gutllelmi  U Marche  talis  cft.  I n nomine 
Domini,  Amen,  univerfis  & fingulis  hoc  præfcns  inftrumcn- 
tam  publicum  infpedutis  pace.it  cvidcnccr  quod  feptimo  die 
mcnfis  Maii,  anno  Domini  millcfimo  crcccntefimo  quadragc- 
fimo  quinto,  Indidione  tcrtia  ; décima  Pontificatus  fandiflioii 
in  Chrifto  Pacris  Sc  Domini  noftri  Domini  Clcmcntis  digna 
Dei  Providcntia  Papæ  fcxci  anno  quarto,  in  niei  Norarii  pu- 
blier & teftium  fubreriptorum  ad  îd  rogatorum  & oratorum 
præfcntii  pcrfonalrter  conlhtuci  Rcligiofi  fratres  Joannes  de  Plu- 
nis  y de  Podio  Caprani  , Pt eli ai  de  Croient  , de  Bolonia , Gtraldus 
Villavi  de  Vtllems , Geraldus  Germant  de  Repaya  , Petrus  Lancf  eiÇo 
de  Pomcno  acri  , Amiens  de  Lacu  de  Cajlronovoy  Amcricus  de  Cojht- 
co  de  F agi  a Junuhaci  , Raymundus  Bernxrdi  de  Bofcoalove , Geral- 
dus de  Poignaco  de  fanSlo  Pnvato  de  Bellomonte  , Stephanus  jylva - 
rum  de  Bofcoraherii  , Geraldus  de  folido  de  Bandolia  , Rcbcrtus  de 
Ventilovo  de  Carta , Ademarus  Crifpi  de  Fagia  Nivernenfi , Hilariüs 
de  Tufico  de  Vefenfo  , Bertrandus  de  Rupeforti  de  Vallochai  , Marti- 
ttusjudicis  de  Ravello  , Petrus  de  Manfo  de  fan 61 0 Ai ichaele , Simon 
de  Brohes  de  Caflancto  Priorncuum  Priorcs  &T  corum  quilibet  in 
folidum  gratis  fie  feienter  fecerunt , confHtucrunt , etiam  or- 
dmaveruut  fuos  veros , ccrtos  & irrcvocabilcs  Procuratores  &: 
Syndicos  generales  & fpccialcs  vidclicet  Religiofos  viros  fra- 
trçs  liernardum  de  Cajlns  Prioratus  de  Monnaie  , Guillelmum  de 
Mar  chia  Prioracus  de  Quercu  Galonis  , Balenganum  Prioratus  de 
Franconio , Arnaldum  de  Bello  Raherio  Prioratus  deJarrico}Joan- 
nem  Martini  Prioratus  de  Sarmafia , Guidonem  Focherii  yjle  Vivia- 
ne , Olivarium  de  Atra  Prioratus  de  Rotomago  Priores  & eorum 
quemliber  in  folidum,  qui  etiam  Procuratores  fecerunt  & con- 
fticuerunt , feilicet  unus  alium  Procuracorem  & Syndicum  ira 
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quod  non  fie  mclior  condicio  occupants,  quodque  per  unum 
ipforum  incœpcum  fuerit,  per  alium,  feu  pcralios  ipforum  in- 
lcqui , raediari  valcat  Se  finiri  videlicet  ad  tra&anduin  coratn 
præfato  fan&iflimo  in  Chrifto  Pâtre  Se  Domino  noftro  Do- 
mino Clémente  Divina  Providentia  Papa  fexco  Se  coram  Rc- 
verendiflimis  in  Chrifto  Patribus  Se  dominis  facri  Palatii  Car- 
dinalibus  & alibi  de  bona  concordia , pace  Se  rclormationc  in 
omnibus  & ûngulis  cafibus  in  quibus  cis  videbitur  quod  Re- 
ligio  Grandimonci  indigcbit,nec-non  ad  relcvandum  Monaftc-  • 

rium  in  his  omnibus  in  quibus  depreftumefte  vidcbituV  per  Or- 
dinacionem  fclicis  recordationis  Doruini  Joannis.Papæ  XXII; 
ac  cra&andum  concordatum  habicum  per  eos  Sedi  Apoftolicæ 
Se  alibi  per  fe  Se  alios  præfcrtandum  Se  fiimmi  Pontificis  volun*» 
tatein  fuper  tra&acum  hujufmodi  audiendam  Se  ufquc  ad  fincm 
debitum  profequendum  , & debacum  , finiendum  fi  quod  inccr 
eos  effet  in  manibus  Rcvcrcndi  Patris  in  Chrifto  Domini  Ber- 
tr.\nli  titult  S.  Maycî  Prabyteri  Ctrdmalis  ponendum  Se  audiendum 
admonicionem  fiiam  , Se  fi  ncccffe  fuerit  appellandum  Se  ap- 
pcllacioncm  profequendum  apud  eos  petendum  unum  vcl  plu- 
rcs  parern  Se  fi.mlem  poteftatem  habcnccoi  loco  eorum  fubfti- 
tuendum  Se  fubfticutum  revocandum , ncc-non  omnia  alia  Se 
firgula  faciendum  quæ  in  præmiflh  Se  circa  pnenjifia  neccffaria 
fucrint  auc  facerc  debcrenc  Se  portent  ipfimec  confticuentcs, 
facerenc  auc  faccrc  portent  fi  præfcntcs  effent,  ratum  , gracum 
Se  firmum  habentes  di&i  confticuentcs  , Se  eorum  qutlibct  per- 
pétué habiturum  quidquid  per  di&os  Procuratores  (uorum,&: 
eorum  qucmlibct  fubfticutum,  fubftituendum , fubrtitutos  vcl 
fubftituendos  ab  cis,  vel  eorum  altero  in  prænirtis  Se  circa 
præmiffa  Se  quolibet  præmrflbrum  a£tum  geftum  fuerit,  feu 
ctiam  ordinatum  promittentes  quæ  difti  conftitucnces , & eo- 
rum quilibet  mihi  Notario  publico  folcmniccr  ftipulanti  vice. 

Se  no  mine  di&orum  Procuratorum  , Se  aliorum  omnium  quo- 
rum inecrcft  Se  ipcererit , ac  întercife  poterie  m fucurum  præ- 
diébis  Procuratoribus  fuis  Se  eorum  quoübcc  Se  fubftituco,  vel 
fubfticuendo  ab  cis,  vcl  eorum  altero  judicatum  folutum  clau? 
fibus  univerfis,  ac  ipfos,  Se  eorum  qucmhbet  rclevare  ab  otnv 
nium  oncrc  Se  facisdandi,  feu  obligacione,  Se  hypotheca  om- 
nium bonorum  fuorum  præfcncium  , Se  futuvorum  præftantcs 
di&i  conftitucnces  Se  antè  Se  port:  quod  prætcr  hujufmodi  Prc- 
curatorcs  non  intendant  alias  Procuraciones  per  cos  fa&as  vcvor 
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care  , fed  voluerunt  cas  in  fuis  roboribus  du  raturas.  Ada  fuc* 
runt  hæc  apud  Grandimontem  Lcmoviccnfis  Diœcefis  anno»  die» . 
loco  , Indidione  Sc  Pontificatu  prædidis  præfcntibus  Religio- 
ns viris  fratribus  NicoUo  de  Molendims  Conventuali  Monafte-i. 
rii  Grandimontenfis , futrc  Jôanne  de  Caflro  Pontii  Conventuali. 
de  Villeriis  , Sc  Petro  de  Bo^itco  Conventuali  de  Jarrico,  Do- 
mino Bertrando  de  Bnlho  Monacho  & Sacrifia  Sunch  Mirtini 
"Lemovicenfi , Sc  pluribus  aliis  ad  præmiflfa  vocatis  teftibus  Sc 
rogatis  ; Et  ego-  Guillclmus  de  Platca  Clcricus  Lcmoviccnfis  . 
Diœcefis*  publicus  authoritate  imperiali  Notarius  prædidis  om- 
nibus & finguiis  dum  fie  agerentur  anno , die,  loco , Indidio- 
nc  Sc  Pontificatu  prædidis  unà  cum  prænominaris  teftibus  iu- 
terfui  Sc  præmifla  manu  mea  propna  fcripfi  publiée,  Sc  in  hanc 
publicam  formam  redegi , mcoque  figno  i'olito  fignavi  , con* 
fiat  mihi  Notario  intcrlincari  in  tertia  linca  Rclig  ofi  viri  fra- 
tris  tantum.  Ego  vero  Stcphanus  de  Rama  Clericus  Abredu- 
nenfis  publicus  & Apoftolica  Sc  Imperiali  audoritate  Notarius 
præmiffis  tradatui  concordiæ , convcntioni , Privilegiorum  rc^ 
nuntiarioni , Si  aliis  omnibus,  Sc  fingulis  fupradidis,  dnm  per 
fupradidum  Dominum  Cardinalcm  &:  coram  co,  ut  præmit- 
titur , agerentur  unà  cum  prænominatis  teftibus  anno,  die, In- 
didione, menfe,  Sc  loco  quibus  fupra , Pontificatus  verô  didi» 
Domini  Clementis  Papæ  fcxti  anno  quinto  præfcns  fui , ipfa- 
que  omnia  Sc  fingula  de  mandato,  Sc  audoricate  d.di  Domini 
Cardinalis,  Sc  ad  inftantiam  partium  prædidarum  feriptis  pu- 
blicavi  j in  hanc  publicam  formam  redegi,  fignoque  meo  con- 
fueeo  fignavi  rogatus  in  fidem  Sc  teftimonium  piæmifibrum: 
In  quorum  omnium  teftimonium  præfcntcs  littcras  in  formam 
publicam  inferiptum  fcnbantquc  noftrum  redigi  mandamus  Sc: 
figilli  noftri  appenfionc  muniri.  Adum  Sc  datum  Avinioni  in- 
hofpitio  habitations  nofttæ  fub  anno  à Nativitatc  Domini 
millefiino  trcccntefîmo  quadragefimo  fexto  quarta  décima  In- 
didionc-,  dicdeciina  fexta  mcnûs  Maii , Ponrificatus  præfati/ 
Domini  - Clementis , divina  Providentia  Papæ  fexti  , anno- 
quinto  j præfentibus  venerabilibus  Si  Rcligiofis  viris  fratribus 
Gmdone  Servientis , Licentiato  in  dccrctis,  de  Muchereto , Trc- 
cenfis  Diœcefis,  Guillelmo  U Marche , de  Quercu  Galonü  Sagicn- 
fis  Diœcefis  Prioratuum  Prioribus  Grandimontenfis  Ordmis, 
Gmllctmo  de  Caden * Canonico  Uticenfi  , Priore  S.  Vittoru , ncc-- 
æu  nobilibus  - viris  Petro  B lundi ttco  Si  fnlqucto  de  U hwcjucri* 
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Domicellis,  di&iquc  Domini  Cardinalis  familianbus  Udccnûs 
& Nemcnfis  Diœcefis  tcftibus  ad  præmifia  vocatis  fpccialiter 
& rogatis.  Ego  vcro  Stephanus  de  Rama  Clericus  Abrcdunenfis 
publicus  le  Apoftolica  &.  Impcriali  au&oritatc  Notarius  & 
pra*miifis  approbationi  , ratification!  & confirmacioni  ac  aliis 
omnibus  & fingulis  fupradiétis,  dum  ( ut  præmitticur  ) coram 
ipfo  Cardinali  agcbancur  &:  fiebant  unà  cum  prænominatis  tc- 
IHbus  anno , Indiéhonc,  die,menfc  , Pontificatu  & loco  quibus 
fupra  præfens  fui  , ipfaquc  omnia  & fingula  proue  fuperius 
funt  exprefla  aliis  occupatus  negociis  per  alium  feribi  feci , ac 
de  mandato  di&i  Domini  Cardinalis  & ad  inftantiam  partium 
prædi&arum  publicavi  , mcaquc  hic  manu  propria  fubfcripfi, 
& in  hanc  publicam  formam  redegi  , fignoque  meo  manuali 
fignavi  rogatus  in  fidem  & teftimonium  pramiiflorum.  Signa- 
tum  Stcphanus  de  Rama.  Nulli  ergo  omnino  hominum  liceat 
hanc  paginam  noftræ  confirmations,  communitionis  & fupplc- 
tionis  infringcrc,  vel  ci  aufu  temerario  contraire.  Si  quis  au- 
tem  hoc  actcntare  præfumpferit  indignationcm  omnipotentis 
Dei  & Bcatorum  Pétri  & Pauli  Apoftolorum  ejus  fc  noverit 
incurfutum.  Datum  Avinioni  decimo  Calcndas  Fcbruaiii  anno- 
Domini  millcfimo  treccntefimo  quadragefimo  fexto  Pontifica-- 
tus  noftri  anno  quinto  & infra  fie  feriptum  cft.  Collatio  fa&a^ 
fuit  prædi&æ  Bullae  cum  originali  per  me  Nota  ri  um  Apofto- 
licum  & Regium  fubfcriprum  , exhibito  mihi  prædi&o  Nota- 
rio  à Revcrcndiflimo  in  Chrifto  Pâtre  Domino  Georgio  Barny 
Abbate  gênerait  totius  Ordinis  Grandimontenfis  & reperto  in 
Archivis  Abbatiæ  Monafterii  Grandimontis , die  trigefimo  men- 
fis  Mardi,  anno  Domini  millcfimo  fexccntcfimo  quadragefi- 
mo  tertio.  Signatum  F.  G.  Barny  ~4bbas  Grandimontu , Tardieu- 
Notarius  Apoftolicus  &:  Regius.  Cum  fyngraphâ. 

Le  droit  d’clc&ion  & le  privilège  fingulier  d’clirc , autorifé 
par  l’art.  3.  de  l’Ordonnance  de  Blois , a été  encore  confirmé  à- 
la  meme  Abbfïc  par  le  Pape  Clcment  VIL  avec  ce  droit  de 
conférer  ces  quatre  premiers  Pricurcz  vacans  , par  fa  Bulle  de 
l’année  1514.  C’eft  ce  que  Mefiieurs  de  Sainte  Marthe  , fous1 
Sigifmond  de  Gonzague  XV.  Abbé,  Cardinal  du  titre  de  Sain-* 
te  Marie  la  Neuve,  &:  Légat  du  Papeen  la  Marche  d’Anconc,, 
rapportent  dans  les  paroles  fui  vantes  : Per  refignationem  Cardinal 
lis  de  Fmali  recuperavit  Abbatiam  fatis  J un  Si  o Nicolao  152.4.  Vira- 
îute  fingularis  privilegii  Pap#  démentis  VIL  dédit  pro  jucund» 
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adventu  Abbatibus  potejlatcm  confcrendi  quatuor  Pnoratus  Conven- 
tuxles  , qui  pojl  Abbxtis  benedi&ionem  vacare  cenfentur  , femel  in 
vit x duntaxat.  Cette  Bulle  de  Clément  VII.  cft  gardée  dans  les 
Archives  de  l’Abbaïe  de  Grandmont. 

Page  izp.  art.  iz.  Sur  ce  même  mot  de  notre  définition  aux 
Prchiurcs , ad  Prxlaturxm,  il  fera  bon  de  parler  & d’expliquer  ici 
les  chicanes  que  les  Officiers  de  Cour  de  Rome  y ont  fait  tres- 
long-tcms,  pour  fçavoir  fi  les  Monaftercs  ô£  Abbaïcs  des  Mo- 
niales y croient  comprifcs  ou  non  , dont  RebufFc  fur  le  Con- 
cordat, au  titre  De  Rtgix  ad  Prtlaturas  Nominxt.  au  §.  Monafle- 
rivi.  rapporte  les  raifons  de  douter  de  part  & d’autre.  Du  Molin 
traite  encore  plus  au  long  & plus  fortement  certe  qucftion,  &c 
la  décide  neanmoins  pour  le  Droit  du  Roi.  C’cft  fur  la  Réglé 
De  Infirmés.  nombres  3 n.  3 1 z.  &c  31 3.  au  fujec  de  la  nomination 
des  Bulles  de  la  Sœur  de  Monficur  Gagnée,  Do&eur  de  Sor- 
bonne , & premier  Aumônier  du  Roi  François  I.  pour  l’Ab- 
baïe du  Trefor  , de  1 Ordre  de  Citeaux , Dioccfc  de  Roüen, 
nommée  par  le  Roi  François  I.  à ccttc  Abbaïc,  & dont  après 
pluficurs  difficultcz  elle  obtint  enfin  les  Bulles.  Car  du  Molin 
au  nombre  31Z.  & 313.  de  cette  meme  Règle  De  Infirmis.  s’en 
explique  en  ces  termes  : Memini  txmcn  , quod  anno  fef(]ui  millefi - 
mo  qttxdrxgefimo  tertio  , Paul  us  III.  Papa  refragari  cvpit.  Vtdi  emm 
tune  titreras  Legati  Regii  d 'Armagnac  Ruthenorum  Epifcopi  è Ro- 
nia  , anno  millefimo  quingentefimo  quinquxgefimo  quarto  Joanni 
Gagnazio  Sorbomco  Theologo  , R gu  Frxncifci  Eleemofynario primo, 
f, uper  expeditione  Provifioms  udbbatit  Thejauri  , Ordinis  Cijlercier - 
fis , Diœccfis  Rothom agen fis , pro  forore  diEU  Gagnacii , rcfcribentii 
pojfbile  fibi  non  fuijje  obtinere  à Papa  & e us  Cancellarta  , ut  in 
Bullis  diclæ  f ororu  apponeretur  fimplex  folita  cLufulx  , pto  quâ 
fcripfit  Chriftianiifimus , pro  ut  anteà  f.tpiffimè  aElum  fuerat.  Di - 
centibits  Roman  en fibus , quod  Abbatit  Moniahum  non  eontinentur  in 
Concordatis  & Privilegus  Regis  , & quod  Mmiflri  Cancellant  Pa - 
pt  & Datarii , loco  dittt  ebujulx  , pro  quâ  fcripfit,  &c.  appone - 
baht  claufulam  s de  confenfu  majoris  partis  Conventûs  diûi  Mo- 
nafterii , feu  de  confenfu  medictatis  Moniahum.  Sed  tandem 
dittus  Gagnacïus  , qui  me  conjulebat , pro  forore  Jud  à Rege  nomi- 
naux obtinuit. 

Le  meme  du  Molin  au  nombre  311.  de  la  meme  Règle  De 
Infirmis.  confirme  l’ufage  de  la  nomination  Roïale  aux  Ab- 
baïcs , tant  d’hommes  que  de  filles , par  la  Jurifprudcnce  des 
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Arrefts  qu’il  en  a vu  donner  aux  Grand  & Prive  Confeil, 
pour  pluficurs  Abbaïes  de  Moniales  en  France  ; par  lefquels  la 
nomination  en  cfl  ajugee  au  Roi  : Rex  Francifcusvoluit  de  fafto 
Concord. itum  fuum  ad  Monajlena  Monidlium  ojlendere , ut  in  Ma - 
gno  Regis  Confilio  praShcari  vidi.  Sunt  cnim  in  privato  Régis  Con- 
cilia Arre/ta , quibus  Régi  adjudicatur  nominatio  omnium  Abbatiarum 
tant  Monialium  quant  Monachorum  per  Concordata  , & Induit  a 
ampliativa  ? & ita  tempore  Regis  Trancijci  imite  art  vidi  de  Abba - 
tus  Monialium  Lilii , Monta- Mar tyum  , SanHt  Andochii  Hcducn- 
fis  & aliis.  4 

Et  Monficut  Louer  en  Ton  Commentaire  fur  le  nombre  3 xr. 
delà  Règle  De  Infrmis.  de  du  Molin,  où  il  d:t,  Que  le  Roi  de 
fait  voulut  étendre  fa  nomination  aux  M on  a f ères  des  Moniales  ; 
ajoûcc  qu’il  n’y  a plus  aujourd  hui  de  difficulté  fur  ce  fujet , &: 
qu'on  ne  fait  {'dus  de  doute  à Rome  d’accorder  des  Bulles  aux 
Moniales  qui  font  nommées  par  le  Roi  aux  Abbaïes  de  filles, 
apres  l’Edit  ô£  Déclaration  d Henri  III.  cnrcgiftréc  au  grand 
Confeil , qui  a ordonne  que  la  nomination  du  Roi  doit  avoir' 
lieu  tant  pour  les  Abbaïes  que  pour  celles  des  Moniales  : Hodie 
( dit  Monfièur  Loiict  ) nulla  dubitatio  cfic  potej}  ; cum  Edi  Ho 
Hcnrici  III.  in  Magno  Regis  Confilio  rcgijlr.no  Monialium  Mono,* 
Jleria  ad  Regis-  nominationem  , ut  alla  Monachorum  Monajleria  con- 

il  eft  vrai  que  fi  pour  le  prefent  ( continue  Monfièur 
Loiict* u même  lieu)  l’on  accordoit  à Rome  des  provifions  au 
mépris  de  là  nomination  du  Roi,  l’on  les  feroit  déclarer  nullcs 
par  appel  comme  d’abus.  Et  fur  le  refus  que  faifoienc  autrefois 
les  Officiers  de  Cour  de  Rome  de  faire  mention  de  la  nomina- 
tion Roïatc  dans  les  provifions  des  Abbaïes  de  Moniales  $ le 
meme  Monfièur  Loiict  ne  peut  s’empêcher  d’exhorter  les  nom-' 
mecs  aces  Abbaïes,  d’en  conferver  foigneufement- les  Brevets,, 
dont  on  ne  garde  point  de  minutes,  &:  qui  fe  perdent  ou  fc 
changent  fort  fouvent  fie  très- facilement  ; Et  ira  hodie  vulgare , 
ut  fi  Ronue  fpreta  Regis  nommatione  , Monialium  provif  o detur , per 
appellationem  tan  quant  ab  abufu  omma  annullantur.  Sed  quia  non -• 
dum  ex  fylo  Cancellarix  4po(lolic<e  receptum  fuit  in  Monialium 
provif onibus  hanc  claufulam  infercre  ( pro  quâ  Chliftianiffimus 
filius  nofircr  Rex  Fiancorum  nobis  rcfcripfit  ) vigilent  »Abba- 
tijfe , accur.ttè  Regis  nominationem  confervent  ; ejus  enim  excm* . 
plum  de  facili  amittitur  dut  mutatur. 


frantur 
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» Pa^e  130.  Art . 13.  L’on  voie  donc  par  tout  ce  (juc  nous  vc» 
nons^ de  rapporter  -de  Monfieur  Loüec , que  le  Roi  Henri  III. 
ordonna  par  Edit  aux  Deputez  des  Gens  de  Ton  grand  Confcil 
qu’il  avoit  mandez , qu’il  cntcndoit  fc  fervir  de  fon  Droit  de 
nomination  aux  Abbaïcs  des  Moniales , & que  dans  les  procès 
& concertations  ils  cufTenc  à maintenir  celles  qu’il  auroit  nom- 
mées aux  mêmes  Abbaïcs.  C’eft  cet  Edit  que  l’on  appelle  U 
Déclaration  verbale  d’Henri  111.  qui  fut  enregiftréo  au  grand 
Confcil  le  11.  Mars  1580.  & que  nous  rapporterons  en  cet  en- 
droit. * 

« .1  , • % ; * T * . . ^ 

Extrait  des  Regiftres  dit  grand  Confeil  du  Roi 
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Aujourd’hui  vingt-unicmc  de  Mars  l’an  mil  cinq  cent  qua- 
tre-vingt , Meilleurs  Amoul  Boucher  & oindre  de  Hacquc- 
villc  Prefidens , &C  Maîtres  Henri  le  Maréchal  & François  Ru^e 
Confcillers  au  Confeil,  ont  fait  entendre  en  îcclui  , qu’aïanc 
etc  mandez  famedi  dernier  par  Monfieur  de  Chiverny  Garde 
des  Sceaux  de  France,  pour  aller  le  jour  d’hier  parlera  fa  Ma- 
jefte,  ils  fe  feroient  ledit  jour  du  matin  cnfcmblc  tranfportez 
au  Louvre,  auquel  lieu  écans  introduits  au  cabinet  du  Roi. 
Ledit  Seigneur  leur  auroit  dit  qu’il  les  auroit  mandez  pour 
entendre  une  Déclaration  qu’il  leur  vouloir  faire  de  fa  volonté, 
qui  ctoit  que  defirant  confcrvcr  les  privilèges  , prérogatives 
& droits  appartenans  à fa  Majefté,  fon  intention  avfcit  toû- 
jours  été  , & ctoit  de  nommer  aux  Abbaïcs  & Pricurez  éle&ifs 
des  Moniales,  tout  ainfi  que  lui  & fes  PrcdccelTcurs  ont  accou- 
tumé faire  aux  Bénéfices  Confiftoriaux  des  hommes  : Ec  parce 
que  par  ci-devant  fur  les  procès  intervenus  pour  raifon  dejfdites 
Abbaïcs  & Pricurez,  il  s’en  eût  pu  jenfuivre  divers  jugemens 
en  fes  Cours  de  Parlement , non  aficz  informez  de  fa  volonté  i 
il  en  auroit  retenu  la  connoiflancc  à fon  Confcil  Prive , de  la- 
quelle le  voulant  à prefent  décharger,  pour  plufieurs  confidc- 
rations,  memes  pour  l’aflluencc  d’autres  grandes  & importan- 
tes affaires  ayfquellcs  fondit  Confeil  cft  occupé , il  a refolu  ren- 
voïcr,  & de  fait  a renvoie  & renvoie  en  fondit  grand  Confcil 
tous  les  procès  mûs  & à mouvoir  pour  raifon  dcfditcs  Abbaïcs 
& Pricurez  de  Moniales,  en  quelque  éca^qu’ils  foient , en  în- 
terdifant  la  connoifiance  à cous  autres  Juges,  & Cours  de  fon 
Roïaume , moyennant  la  déclaration  qu’il  fait  à fondit  grand 
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IGonlèil  de  fa  volonté,  qu’il  entend  & commandre  être  entiè- 
rement fuivic  de  point  en  point  : en  ce  faifanc  que  le  poffcfi- 

ifcirc  dcfdits  Bénéfices  Toit  adjuge  à celles  qui  fc  trouveront 
nommées  par  fadite  Majcfté , fans  avoir  egard  ni  s’arrêter  aux 
élections,  poftulations,  & confirmations  d’icelles,  qui  en  pour- 
roient  être  obtenues,  qu'il  ne  veut  aucunement  nuire  ni  pré- 
judicier aux  provifions  de  fadite  Majefté , laquelle  Déclaration 
il  auroit  voulu  faire  entendre  aux  fufdits  Prcfidcns  '&  Confeil- 
lcrs,  pour  toute  la  Compagnie  de  fondit  grand  Confeil  : au- 
quel il  enjoint  expreffement  faire  cnregiftrer  ladite  prefente 
.Déclaration  en  un  Regiftre  à part  & fcparc  d’avec  les  autres 
Expéditions  qui  fc  communiquent  aux  parties  : n’aïant  voulu 
•fadite  Majcfté  pour  certaines  confideradons  en  faire  ni  publier 
autre  Edit  & Déclaration  que  la  prefente  , qu’il  veut  être  de 
tel  effet , îorce  & vertu  que  s’il  croit  paffe  par  Edit , ou  publié 
en  fondit  grand  Confeil  , & par  tous  les  Parlemcns  de  Ion 
Roïaume  déclarant  nul  tout  ce  qui  ferait  ci.aprés  fiait  par  les 
Gens  de  fondit  grand  Confeil  au  contraire  de  ladite  Déclara- 
tion , nonobftanc  quelconques  Edits  & Lettres  à ce  contraires. 

Apres  lequel  rapport  le  Confeil  aïant  fur  ce  mûrement  dcli- 
liberc,  a ordonne  & ordonne  la  prefente  Déclaration  de  la  vo- 
lonté du  Roi  être  cnrcgiftrce  en  un  Rcgiftre  à parc  &:  fcparc 
des  Expéditions  communes  des  parties  , pour  y avoir  recours 
aux  jugemens  dcfdits  procès,  & fc  régler  par  icelle,  fuivant 
l’cxprcs  commandement  de  fadite  Majefté  , laquelle  fera  fup- 
pliéc  trcs-humblemcnt  déclarer  fi  elle  n’entend  pas  referver  te 
.excepter  aucuns  dcfdits  Monaftercs  de  la  prefente  Déclaration, 
cfqucls  fi  elle  ctoit  obfervéc  s’en  pourrait  enfuivre  du  defordrç 
hc  de  la  difformation  en  l'Eglifc.  Signé  THIELEMENT. 

L’on  voit  que  par  i’Arreft  d’enregiftremcnt  de  cette  Décla- 
ration verbale  , le  Confeil  s’écoit  rclcrvé  de  faire  de  très- hum- 
bles demandes  au  Roi,  s’il  n’entendoit  point  excepter  aucuns 
des  Monaftercs  de  Moniales  de  la  règle  generale  renfermée 
dans  cette  Déclaration,  & qui  les  comprenoit  tous.  Ce  Roi 
n’a  voit  pas  crû  pour  lors  devoir  en  faire  aucune  exception,  ni 
le  Confeil  lui  en  faire  aucune  demande  ; te  la  chofc  en  ferait 
demeurée- là , fi  le  Roi  Louis  le  Grand,  qui  fçait  au- 
tant modérer  fes  prétentions  te  fc  faire  jufticc  à loi-même, 
que  la  rendre  à fes  Sujets,  a bien  voulu  y apporter  un  tempé- 
rament. Car  d’une  part  rcflcchiffant  fur  l’Arrcft  cùdcffus  , te 
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fur  les  demandes  que  le  Confeil  s'étoit  refervé  de  lui  faire; 
s’il  a fçû  les  prévenir  & maintenir  fes  droits  en  éccndant  Ja 
nomination  fur  les  Monaftcres  des  Religicufcs  Urbaniftes,  par 
les  Arrcfts  fuivans  de  (on  Confeil  d’Etat  ; il  a .bien  fçû  aufli 
d’autre  parc  excepter  de  fi  nomination  les  Religteufes  de  Sainte 
Claire,. de  la  première  Règle  de  Saine  François  , celles  du 
Tiers  Ordre,  dites  de  Sainte  Elifabeth , & celles  de  la  Bienheu- 
reufe  Jeanne  Reine  de  France,  autrement  Annonciades,  ou  des 
dix  Vertus  dè  la  Sainte  Vierge,  qu’il  a toutes  trois  exceptées  de- 
là nomination  Roïale  par  un  autre  Arreft  de  (on  Confeil  d’E- 
tat, du  17.  Octobre  1676.  que  nous  rapportons  ici  afin  que  l’ôn> 
foit  perfuadé  de  la  julhcc  de  fa  Majcfté,qui  a confervc  fes  droits 
en  fcconfcrvant  dans  celui  de  fa  nomination  Roïale  aux  Maifons 
&:  Monaficres  des  Urbiniftes , &:  a maintenu  ceux  des  trois- 
antres,  en  les  exceptant  de  la  réglé  generale  de  la  nomination 
Roïale  , &:  en  les  confervant.  dans  les  droits  de  leurs  ancien- 
nes clc&ions. 

Extrait  des  Regijlrcs  du  Confeil  d'Etat.. 

SUR  ce  qui  a etc  reprefenté  au  Roi  étant  en  fon  Confeil, 
Qu’aucunes  Religicufcs  de  l'Abbaïc  Roïale  de  Nogent 
Lartauïc  fc  font  oppofees  à l’expédition  des  Bulles  & provi- 
fions  de  ladite  Abbaïe  en  faveur  de  fœur  Elifabeth  Chariot 
Delbly  , Rcligicufc  Profefle  de  ladite  Abbaïe,  laquelle  fa  Ma- 
nette a nommée  à nôtre  Saint  Perc  le  Pape  par  Ion  Brevet  du 
vingt-troificme  Juillet  dernier,  prétendant  lefdites  Religieufcs 
oppofantes  avoir  droit  d'clc&ion  en  ladite  Abbaïe,  &r  en  con- 
fequcncc  avoir  élû  fœur  Louïfe  Petit  pour  Abbefie  trienna- 
le, laquelle  s’eft  depuis  demife  entre  fes  mains  de  fon  droit 
pour  être  procédé  à une  nouvelle  éle&ion  au  préjudice  du  droit 
de  fa  Majeftc  qui  nomme  toutes  les  Abbefles  de  pareil  Ordre, 
& qui  font  de  fondation  Roïale.  Ce  qui  efl:  tellement  connu- 
meme  en  ladite  Abbaïe  de  Nogent  Lartault,  qu’aïant  lefdites 
Religieufcs  oppofantes,  fait  figner  à ladite  fœur  Louïfe  Petit 
& à lceur  Catherine  Cretois  & Antoinette  de  May  Religicu- 
fes  profeflès  de  ladite  Abbaïe  , leur  procuration  adrcfTante  à 
M.  Ange  de  Maflac  , Banquier  en  Cour  de  Rome,  pour  for- 
mer oppofition  à l’expédition  defdircs  Bulles  & provifions, 
qu'elles  auroient  par  aéfce  du  ix.  Aouft  dernier  révoqué  le  pou-* 
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voir  qu’elles  avoient  donné  audit  Maflac , à l’effet  de  ladite 
-oppofition,  S£  déclaré  qu’elles  fe  joignent  avec  l’autre  partio 
<le  la  Communauté  defdites  Rcligieufes,  qui  ont  prefenté  une 
fupplique  à fa  Sainteté;  à ce  que  les  Bulles  de  ladite  Abbaïe 
fufTcnt  expédiées  à ladite  fœur  Charlet.  Et  comme  en  attendant 
que  ladite  oppofîtion  ait  été  réglée , que  ladite  fœur  Charlet 
ait  obtenu  les  Bulles  &c  pro vidons  de  ladite  Abbaïe;  il  eft  ne- 
cefTaire  que  les  fruits  & revenus  temporels,  & même  les  pen-  ■ 
fions  des  Religicufes  foient  reçues  & adminiftrées  comme  il 
convient,  & qu’il  ne  puiffe  êtie  rien  emploie  qu’aux  dépen- 
fes  courantes  qui  ont  accoutumé  d’être  faites.  Et  aïant  été 
d’ailleurs  reprefenté  à faditc  Majcfté  que  Iefdites  Rcligieufes 
oppofantes  ont  fait  couper  de  leur  autoricé  privée , un  bois 
qu’elles  ont  vendu  pour  avoir  de  l’argent  pour  plaider  contre 
l’Abbeffc  qui  a été  élue  par  faditc  Majeftéjil  lui  plaife  or- 
donner qu’il  foit  informé  de  ce  fait  pardevant  le  Juge  des  lieux, 
pour  fçavoit  de  l’autorité  de  qui  ledit  bois  a été  coupé,  & qui 
l’a  acheté.  Oui  le  rapport  du  ficur  d’Aligre  Confcillcr  d’Eftat 
Ordinaire  : Sa  Majesté’  estant  en  son  Conseil  , a 
commis  & commet  M.  Pierre  Roync  pour  faire  la  rcceptcdes 
fruits  & revenus  temporels  de  ladite  Abbaïe,  bailler  à ferme, 
faire  les  marchez  , recevoir  les  pcjifions  des  Religicufes  6c  au- 
tres revenus  de  ladite  Abbaïe  généralement  quelconques  & en 
bailler  quittance , avec  défenfes  aux  debiteurs  de  païcr  à au- 
tre qu’audit  Royne,  à peine  de  païcr  deux  fois,  &:  de  tous  dé- 
pens , dommages  & interefts , & à toutes  personnes  de  s’im- 
mifeer  & de  le  troubler  en  ladite  receptc,  à peine  de  quinze 
cent  livres  d amende,  lequel  fournira  Sc  remettra  entre  les 
mains  de  fœursjeanne  Dominique  Marquelct  & Claude  Bo- 
bé,  Religicufes  ProfefTes  de  ladite  Abbaïe,  ce  qui  fera  neccf- 
faire  pour  faire  les  depenfes  courantes  & qui  ont  accoûtu- 
mc  d’être  faites  en  ladite  Abbaïe  ; Içfqucllcs  fa  Majcfté  a 
-commifes  à cet  effet  conjointement,  & au  defaut  l’une  de 
l’autre,  & qu’il  retiendra  en  fes  maille  rcliqua  defdits  fruits 
pour  en  rendre  compte  à qui  il  appartiendra,  lors  & ainfi  qu’il 
fera  ordonne  par  fa  Majcfté.  Veut  faditc  Majcfté  que  les  fer- 
miers particuliers  des  fruits,  & fermes,  & debiteurs  des  pen- 
sions des  Rcligieufes  en  paient  le  prix  audit  Royne  fur  fes 
quittances , qui  leur  ferviront  de  décharge  valable,  & qu’à  ce 
faire , ils  foient  contraints  comme  pour  les  propres  deniers  de 
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fa  Majefté:  Et  qu’il  fera  înccftammcnt  informé  pardevant  fe 
Juge  des  lieux  du*  bois  qui  a été  ci  devant  coupé  par  ordre* 
acmites  Rcligieufes  oppofantes.  Fait  fa  Majcftc  inhibitions 
te  défenfes  aufdites  Rcligieufes  de  faire  couper  à l’avenir  au- 
cun bois,  ni  percevoir  aucuns  des  fruits  te  revenus  de  ladite: 
Abbaïe:  Ordonne  en  outre  fadite  Majefté,  que  les  fcrvitcurs- 
te  domeftiques  du  dehors , comme  Portiers,  Meflagcrs,  Jar- 
diniers, te  tous  autres  feront  établis  par  ledit  Royne , qui 
fcul  les  pourra  changer  te  en  fubftitucr  d’autres  en  leurs  pla- 
ces j te  fera  meme  ledit  Roync  tenu  de  prendre  le  foin  des 
maifons  du  dehors,  &:  de  tous  les  meubles  qui  y font,  dcfquels- 
fera  fait  Inventaire  à fa  diligence:  le  tout  nonobftant  oppofi- 
tions  ou  appellations  quelconques , pour  lcfquclles  ne  fera  dif- 
feré  ; te  fi  aucunes  interviennent  fa  Majefté  s’en  referve  à 
foi  & à fon  Confeilla  connoiflance , te  icelle  interdite  à tou- 
tes Cours  te  Juges  quelconques.  Fait  au  Confeil  d’Eftat  du* 
Roi,  fa  Majcftc  y écant  , tenu  à Saint  Germain  en  Layc  le 
onzième  Décembre  mil  fix  cent  foixantc  te  onze.  Signé, 
COLBERT.  Et  fccllé  du  grand  fceau  de  cire. jaune. 

LO  U I S par  la  grâce  de  Dieu  , Roi  de  France  & de  Na- 
varre. Au  premier  des  Hpiflicrs  de  nos  Confcils,  ou  autre 
nôtre  Huiflicr  ou  Sergent  fur  ce  requis.  Nous  te  mandons  te- 
commandons  par  ces  Prcfentes  lignées  de  nôtre  main, que  l’Ar- 
reft  dont  l’extrait  cft  ci- attache  fous  le  contrcfccl  de  nôtre* 
Chancellerie,  donné  en  nôtre  Confeil  d’Etat,  Nous  y ctanr , 
tu  lignifies  à tous  ceux  qu’il  appartiendra  , à ce  qu’ils  n’en 
prétendent  caufc  d’ignorance  ; te  falfcs  pour  l’cntiere  execution 
d’icelui,  tous  commandemens,  fommatiops,  défenfes  te  autres 
attes  te  exploits  requis  te  ncccfiaircs,  fans  ptmr  ce  demander  autre 
permiffion.  Car  tel  cft  nôtre  plaifir.  Donné  à Saint  Germain 
en  Laye , le  onzième  jour  du  mois  de  Décembre,  l’an  de  grâce 
mil  fix  cent  foixantc  te  onze,  te  de  nôtre  Régné  le  vmgt- 
ncuvicmc.  Signé , L O S.  Et  plus  bas,  Par  le  Roi,  Coxbjert^. 
Et  fcçfté. 

Extrait  des  Regijlies  du  Confeil  d'Ejldti 

SU  R ce  qui  a été  reprefenté  au  Roi  étant  en  fon  Conlciî 
par.  Maître  Loüis  SaulToy  , Avocat  en  Parlement,  commis- 
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par  fa  Majcftc  pour  faire  la  reccpce  des  fruits  & revenus  tem- 
porels de  l’Abbaïe  de  Sainte  (Catherine  lez  Provirtf  , fuivant 
l’Arrcft  rendu  , fa  Majefté  étant  en  fondit  Confc^  le  y.  Jan- 
vier dernier  : Qif  en  execution  dudit  Arrcft  tl  s’eft  mis  en  état 
de  faire  fes  diligences  pour  prendre  connoiflance  des  biens  & 
revenus  de  ladite  Abbaïe  , en  faire  le  recouvrement  pour  l’a- 
quit  de  fa  charge  & com million , pour  cet  effet  il  auroit  com- 
mencé par  faire  fignifier  le  14.  dudit  mois  de  Janvier,  ledit 
Arrcft  & la  Commiftion  cxpcdice  fur  icclui,  à iœur  Margue- 
rite le  Coq  dc  Chauvigni , Prelidentc  de  ladite  Abbaïe  , la- 
quelle fc  feroit  exeufee  d'accepter  la  nomination  faite  de  fa 
pcrfbnnc  par  ledit  Atreft,  à la  Charge  de  Trcforicrc  de  ladite 
Abbaïe:  ce  qui  auroit  obligé  I’Huiflicr  porteur,  de  fignifier  &r 
notifier  les  memes  Arrcft  & Commiftion  à Sœurs  Marie  Gc- 
doiim,  Elifabcth  Darzillicrcs  , Catherine  Dupas,  Magdelaine 
Vcxicr  &:  autres  Rcligicufcs  dudit  Convent , lefquclles  auroicnc 
fait  réponfc  qu’il  falloir  voir  fi '1* Arrcft  du  Parlement  obtenu 
par  le  ficur  Archevêque  de  Sens  étoit  cafté  8z  annullé  par  ce- 
lui du  Confeil , auquel  clics  auroicnc  déclaré  qu’elles  s’oppo- 
foient.  A l’cgard  de  Sœur  Marie  de  Longueil , Rcligjcufe  Pro- 
fefte  de  ladite  Abbaïe,  nommée  par  ledit  Arrcft,  au  defaut 
de  ladite  Sœur  le  Coq  de  Chauvigny , elle  auroit  dés  le  même 
jour  14.  Janvier  dernier , accepté  ladite  Charge  de  Trcfbrierev 
& en  confcqucnce  fomme  èc  interpellé  Sœur  Marie  Gcdotîin, . 
ci»dcvant  Treforiere,  de  lui  délivrer  tant  les  clefs,  que  tous  &: 
chacuns  les  titres,  papiers  & enfeignemens  de  la  maifon  qu’elle 
avoir  ou  dévoie  avoir  en  fa  pofteilion  & lui  avoient  été  depofez-,  • 
pour  être  par  ladite  de  Longueil  regis  & gouvernez  ainfi  qu’au- 
roit  pu  faire  ladite  de  Chauvigny,  fuivant  & conformément  au- 
dit Arrcft,  & $n  être  ce  que  befoin  feroit,  & quand  il  nppartienr 
droit  mis  & délivré  es  mains  dudit  Sauftoy,  aux  offres  de  lui  en  * 
donner  celle  décharge  quede  raifon.  A laquelle  fommation  ladi- 
te Gedoin  auroit  fait  réponfc, qu’elle  avoir  en  fes  mains  les  clefs  ; 
dudit  Trcfor  & le  gouvernement  des  papiers  y refferrez,  lefquclt  • 
les  elle  ne  rcndroiticn  auttes  mains  que  celles  dudit  fleur  Ar- 
chevêque de  Sens,  qui  l’en  auroit  chargée  & faic  depoficaire: 
comme  aufli , ledit  Sauftoy  auroit  fait  fignifier  le  meme  Arrcft 
du  5.  Janvier  à Maître  Pierre  Tellier,  ci-devant  Agent  des 
affaires  defdites  Abbeffes  & Rcligicufcs,  U à lui  fait  com- 
mandement de  rendre  compte  de  l’adminiftration  qu’il  a cû£ 
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des  affaires  de  ladite  Abbaïe,  & ifûc  à remettre  entre  les  mains 
de  ladite  Sœur  de  Longucil  les  titres  & papiers  qu’il  avoir  en 
fa  poffclIioU  Sc  lui  laifïbr  ladite  adminiftration  ; à quoi  il  au- 
rait fait  reponfe,  IjuM  n’avoit  régi  &c  fait  le  recouvrement  des 
revenus  ladite  Abbaïe,  que  fur  les  quittances  des  Prcfiden- 
re  & Trcforicrc  dudit  Convcnc,  dont  il  a vuidé  fes  mains  en 
même  tems;  & qu’à  l’egard  des  titres  Sz  papiers  qui  lui  a voient 
été  mis  entre  les  mains,  il  ctoit  prêt  de  les  rendre  entre  les  mains 
de  ladite  Sœur  Gedoüm,  laquelle,  cnfemblc  les  Sœurs  Elifa- 
beth  Darztllicre  , Anne  de  Vcflicre,  Jeanne  Pans,  Catherine 
B eau  fort , Catherine  du  Pas,  Angélique  Veflicrc,  Françoifo 
Bcrlizc  , Anne  Bourgotiin,  Catherine  Defplaccs,  Anne  Da- 
guerre  Sz  Elifabcth  Mareffeau  , Rclig^cufcs  dudit  Convent, 
auraient  par  a&c  du  15.  dudit  mois  de  Janvier , formé  oppofi- 
tion  à l’execution  dudit  Arrcft  du  Conieil  adhérant  à leur  pre- 
mière réponfe,  depuis  laquelle  par  un  attentat  & rébellion  ou- 
verte contre  l’intention  dudit  Arrcft,  elles  auraient  furtivement 
& nuitamment  fpolié  & diverti  les  titres  , papiers,  argenterie 
& autres  effets  appartenans  à ladite  Abbaïe,  ainfi  qu’il rcfulte 
du  proccz  verbal  qui  en  a été  fait  & drefle  à U diligence  & 
rcquifition  dudit  SaufToy,  le  19.  dudit  mois  de  Janvier.  Tou- 
tes lefqtielles  rcponfes,  oppofitions  Sz  entreprifes  ,non  plus  que 
l’Arreft  imaginaire  du  Parlement , mis  en  avant  par  lefditcs 
oppofantes  rcfra&aires,  lclqucllcs  n’en  ont  point  fait  apparoir, 
ne  font  que  des  prétextes  pour  éluder  l’execution  dudit  Ar- 
rcft , & autant  de  contraventions  à icelui  & attentats  formels 
à l’autorité  de  fa  Majcftc.  A quoi  délirant  remédier  , & ce- 
pendant pourvoir  à la  fcurcté  des  biens  Sz  affaires  de  ladicc 
Abbaïe,  que  le  defordre  &:  la  contravention  defditcs  Rcligicu- 
fes  oppofantes  pourraient  faire  dépérir,  & qu’il, foit  diligem- 
ment informé  du  recelé,  fpoliation  Sz  divertilTcmcnt  defdits 
titres  Sc  effets  de  ladicc  Abbaïe  , faits  par  l’inftigation  , mau- 
vais conlcils  Sz  aides  de  certaines  perfonnes  allans  Sz  frequen- 
tans  dans  ladicc  Abbaïe,  afin  de  faire  rétablit  les  chofes  en 
leur  premier  état  : Vu  ledit  Arrcft  du  Confcil  du  y.  Janvier 
dernier,  & les  autres  a&cs  Sz  pièces  ci-dcfTus  énoncées,  St  tout 
conlidcré.  Sa  MaJeste  estant  en  son  Conseil,  fans  s’ar- 
rêter à l’oppofition  dcfdites  Sœurs  Gedoin,  Paris,  Beauforc* 
Veflierc,  Bourgoin,  & autres  Religicufes  cy  delTus  nommées, 
Sz  au  précendu  Arrcft  du  Parlement  par  clics  allégué,  & à tou- 
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tes  autres  oppoficons , appellations  d cmpêchemcns  faits  & à 
faire,  pour  lefqucls  ne  fera  différé  , a ordonne  d ordonne  que 
ledit  Arreft  du  Confcil,  du  cinquième  Janvier  dernier,  fera 
executc  de  point  en  point  félon  fa  forme  d teneur:  Fait  fa 
Majefté  itératives  defenfes  aufditcs  Rcligicufcs  oppofantes  &: 
tous  autres  , d’y  contrevenir,  fur  peine  de  dcfobeïfTancc  ; d 
entant  que  beloin  feroit , conformément  à icelui,  que  ledit 
SaufToy  fera  la  rcccpte  des  revenus  de  ladite  Abbaïc,  d les 
autres  fon&ions  y contenues,  ce  faifant  les  Fermiers  d autres 
redevables  de  ladite  Abb.iïe  contraints  comme  pour  les  pro- 
pres deniers  d affaires  de  fa  Majefté  à vuider  leurs  mains 
ca  celles  dudit  SaufToy,  fur  le  pied  de  leurs  Baux,  qu’ils  fe- 
ront obligez  de  lui  reprefenter,  quoi  faifant  ils  en  feront  d 
demeureront  bien  Si  valablement  quittes  d dt||ia  rgez,  & cc 
nonobftant  toutes  faifics  d arrefts  qui  pourroient  avoir  ctè 
faits  entre  leurs  mains  , lcfquels  tiendront  en  celles  dudit  Sauf- 
foy:  ordonne  en- outre  fa  Majefté,  que  par  le  Lieutenant  Cri- 
minel au  Bailliage  d Siégé  Prcfidial  de  Provins  , qu’elle  a 
pour  cet  effet  commis  d député , il  fera  à la  requête  du  Sub- 
ftitut  de  fon  Procureur  General  audit  lieu , informé  des  fpo- 
liations  Si  divcrtifTemcns  furtivement  &:  nuitamment  faits  des 
titres,  papiers  Si  effets  de  ladite  Abbaïc,  & des  autres  faits 
contenus  au  Proccz.  verbal  drefle  à la  diligence  dudit  SaufToy 
par  Bruyant , Notaire  Roïal  audit  Provins,  le  19.  dudit  mois 
de  Janvier,  memes  de  ceux  par  Pinftigation,  confcil  d aide 
dcfquels  lefdits  cnlcvcmens  Si  divcrtifTemcns  ont  été  faits,  cir- 
conltances  & dépendances,  d à cette  fin  obtenir  Lettres  mo- 
ratoires en  forme  de  Droit,  d par  ledit  Lieutenant  Criminel 
procédé  contre  les  delinquans  d coupables  fuivant  la  rigueur 
des  Ordonnances,  jufques à Sentence  diffinitivc  inclufivcmcnt. 
Veut  d entend  que  les  Ordonnances  & Jugemcns  qui  feront 
par  lui  rendus , foient  exccucez  nonobftant  oppofitions  ou  ap- 
pellations quelconques  Si  fans  préjudice  d’icelles,  dont  fi  aucu- 
nes interviennent,  fa  Majefté  s’eft  refervée  à foi  & à fon  Cort- 
feil  la  connoiflance,  Si  icelle  interdite  d défendue  à toutes 
Tes  Cours  Si  Juges.  Fait  au  Confeil  d’Etat  du  Roi,  fa  Majeftc 
y étant,  tenu  à Saint  Germain  en  Laye,  le  feizicmc  jour  de 
Février  mil  ûx  ccnc  foixantc- douze.  Signé,  ARNAULD. 
Et  fcellc. 
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LO UI S par  la  grâce  de  Dieu,  Roi  de  France  & dcNavatC 
rc.  Au  Lieutenant  Criminel  au  Bailliage  & Siège  Prcfidial 
de  Provins,  Salue.  Par  l’Arreft  de  nôtre  Confeil  dont  l’extraie 
cft  ci-attaché  fous  le  contrefccl  de  nôtre  Chancellerie,  ce  jourd’hui 
donné  en  nôtre  Confeil  d’Etat , Nous  y étant,  nous -vous  au- 
rions entre  autres  chofes  commis  & députe  pour  & à la  requê- 
te du  Subftitut  de  nôtre  Procureur  General  audit  Siège  , in- 
former des  fpoliations  & divcrtiflcmcns furtivement  & nuitam- 
ment faits  des  titres,  papiers  & effets  de  l’Abbarc  Sainte  Ca- 
therine lez  Provins,  & des  autres  faits  contenus  an  Proccz  ver- 
bal qui  en  a etc  drefTe  à la  diligence  de  Maître  Louis  Saufloy, 
Avocat  en  Parlement,  par  Nous  commis  pour  faire  la  re- 
cepte  des  revenus  temporels  de  ladite  Abbaye , par  Bruyant 
Notaire  audit^rovins,  le  15.  Janvier  dernier,  memes  de  ceux 
par  l’inftigation  defqucls  lcfdits  enlevemens  & divertiffemens  ont 
cté  faits , circonftanccs  & dépendances,  & à cetcc  fin  obtenir 
Lettres  Momtoircs  en  forme  de  droit.  A CES  C A US  E S, 
Nous  vous  mandons  te  enjoignons  par  ces  Prcfcnccs , lignées 
de  nôtre  main  , de  bien  Se  diligemment  procéder  au  fait 
de  ladite  information  & entière  execution  de  nôtrcdit  Arreft, 
& procéder  contre  les  delinquans  & coupables  fuivant  la  ri- 
gueur de  nos  Ordonnances,  jufques  à Sentence  définitive  indu- 
fivement:  Voulant  à cette  fin  que  les*  Ordonnances  & Juge, 
mens  qui  feront  par  vous  rendus,  loicnt  exécutez  nonobftanc 
oppofitions  ou  appellations  quelconques , & fans  préjudice  d’i- 
celles, dont  fi  aucunes  interviennent,  Nous  nous  fommes  refer- 
vez  la  connoiffancc  à Nous  & à nôtredit  Confeil,  & icelle 
interdite  & défendue  à toutes  nos  Cours  & Juges.  Mandons  & 
commandons  au  premier  des  Huilfiers  de  nôtredit  Confeil, ou 
autre  nôtre  Huiflicr  ou  Sergent  fur  ce  requis,  de  lignifier  ledit 
Arreft  à tous  ceux  qu’il  appartiendra  , à ce  qu’ils  n’en  préten- 
dent caufc  d’ignorance  K aient  à y obéir,  fur  les  peines  y 
contenues;  & faire  pour  l’execution  d’icclui  & de  vofdites  Or- 
donnances & Jugeinens , tous  commandemcns,  fommations , 
•contraintes,  défenfes  & autres  aétes  requis  &:  nccclfaircs,  fans 
pour  ce  demander  autre  permiffiôn  : Car  tel  cft  nôtre  plai- 
fir.  Donne  à Saint  Germain  en  Laye,  le  feiziéme  jour  de 
Février , l’an  de  grâce  mil  lix  cent  foixante-douze,  & de  nô- 
tre Règne  le  vinge-neuviéme,  Signé,  LOUIS  j Et  plus  bas. 
Par  le  Roi,  A rnauld.  Et  fccllé. 
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S XJ  R la  Requcfte  prefcntée  au  Roi  étant  en  Ton  Confeil 
par  Sœur  Elizabeth  Charlcc  d’Eibly,  Religicufc  Profcfle  dc 
l’Abbaïe  Roïale  de  Nogent  Lartaulc  de  l'Ordre  de  Sainte 
Claire  au  Dioccfc  de  Sortions  : Contenant  que  ladite  Abbaïc 
de  Nogent  Lartault  a été  fondée  & dotée  par  la  pieté  & libé- 
ralité des  Rois  Prcdcccfleurs  de  fa  Majefté,  & que  tant  par  ce 
titre  que  par  le  droit  general  qui  appartient  à fa  Majcfté  de 
nommer  aux  Abbaïes  autres  Prclaturcs  de  fon  Roïaume, 
les  Rois  prcdcccfleurs  de  fa  Majcfté  ont  joüi  du  droit  de  no- 
mination à ladite  Abbaïe  fans  aucune  interruption , jufqucs  en  * 
Pannéc  mil  fix  cent  trente- quatre , auquel  tems  les  Rcligicufcs 
de  ce  Monafterc  fc  font  ingérées  d’élite  une  Abbtfle  triennale 
fous  prétexte  d’un  certain  Bref  d'Urbain  VIII.  obtenu  par  pu- 
re furprifo , & fans  aucune  permiflion  ni  confcntemenc  de  fa 
Majcfté  î mais  comme  fon  droit  cft  inprcfcriptihjc,  ^ qu'une 
poflelfion  fondée  fur  un  titre  défectueux  ne  peut  y avoir  don- 
né aucune  atteinte;  Sa  Majcfté  auroit  refolu  au  mois  de  Juil- 
let mil  fix  cent  foixantc  & onze  , d’abolir  cette  triennalité  & 
rentrer  dans  fon  droit  de  nomination.  Et  Bien  qu’en  cela  elle 
n’eût  befoin  d’aucune  participation  ni  confentcment  defdices 
Rcligieufcs .;  neanmoins  comme  Sœur  Loüife  Petit  dcrnicre. 
Abbcflè  triennale,  auroit  reconnu  de  bonne  foi  que  le  préten- 
du droit  d'élire  étoic  entièrement  abufif,  & que  par  cette  con- 
fidcration  elle  fc  feroit  volontairement  demiîc  és  mains  de  fa 
Majefté  de  tout  & tel  droit  qu’elle  pouvoir  avoir  &:  prétendre 
en  ladite  Abbaïe,  en  confcquencc  de  fon  éle&ion.  Que  d’ail- 
leurs la  plus  grande  & plus  faine  partie  des  autres  Religieufcs 
de  ladite  Abbaïe  auroit  renoncé  à ladite  élection  triennale,  rc- 
connoiflant  aufli  quelle  s’étoit  introduite  par  un  pur  abus,  & 
qu'outre  cela  elle  n’étoit  aucunement  utile  à leur  Monafterc. 
Sa  Majcftc  aïant  beaucoup  plus  confidcré  en  ce  rencontre  le 
bon  régime  &:  gouvernement  du  fpiritucl  de  cette  Abbaïc,  que 
l’i ntcrçft  qu'elle  avoit  d’arrêter  le  cours  d’uneentreprife  fi  pré- 
judiciable aux  droits  de  fa  Couronne.;  Elle  auroit  bien  voulu 
faire  expédier  fon  Brevet  le  vinge-quatriéme  Juillet  de  ladite 
année  mil  fix  cent  foixante  & onze;  & en  conlequcnce  fes  Let- 
tres de  nomination  à fa  Sainteté  , par  Icfquclles  Elle  auroit 
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choifi  la  fuppliantc  pour  AbbefTe  perpétuelle  de  ladite  Abbaïe 
de  Nogent  Lartault,  du  confcntcment  de  ladite  Petit  &:  autres 
Rcligieufes  de  ladite  Abbaïe,  comme  vaquante  tant  par  le  dé- 
cès de  facar  Marie  le  Picard  dernière  Abbelfc  perpétuelle  & lé- 
gitime de  ladite  Abbaïe,  que  par  la  demiflion  de  ladite  Petit 
& la  renonciation  volontairement  faite  à ladite  élection  trien- 
nale par  la  plus  grande  & plus  faine  partie  des  autres  Rcligicu- 
fes  de  ladite  Abbaïe.  Sa  Majefté  aïant  efperc  que  par  ce  moïen 
elle  rciiniroit  les  efprics  défaites  Religieufes,  & que  les  difpo- 
fant  par  ce  bon  tiaitcmcnt  à féconder  fes  bonnes  & pieufes  in- 
tentions, elle  poo-rroit  facilement  parvenir  à la  fini  qu’elle  s’eft 
principalement  propofée  de  rétablir  le  bon  ordre  & difcipline- 
regulicre  dans  ledit  Couvent.  Mais  dauranc  que  tous  ces  favo- 
rables égards  qu’il  a plu  à fa  Majefte  d’avoir  en  cette  occa- 
fion  pour  le  bien  & les  avantages  de  ladite  Abbaïe,  n’ont  fait 
qu’augmenter  la  hardi cfie  & la  témérité  d’aucunes  Religieufes 
oppofarites  à la  nomination  & expédition  des  Bulles  de  la  fup- 
pliaute  , Ic/q«ellcs  ne  pourfuivcnc  pas  feulement  avec  opiniâ- 
treté leur  oppôfition  mais  ofent  encore  éluder  l’exécution  de 
l’Atïcft  du  Confeil  d’Etat  de  fa  Majefte  , du  onzième  Décem- 
bre dernier,  fe  fervanc  pour  cela  des  voïes  indirectes  & illcgi— 
times,  tant  par  le  Wairvais  ufage  qu  elles  font  des  fruits  &:  ali- 
mens  qui  leur  font  mis  és  mains,  que  par  le  trouble  qu’elles 
fufcitent  d’ailleurs  au  fieur  Roync  fous  le  nom  de  quelques 
créanciers  de  ladite  Abbaïe  qu’elles  font  agir  pour  Tinquietcr 
dans  l’adminiftration  que  fa  Majefte  lui  a eommife  des  fruits 
& revenus  d icelle  j à quoi  étant  ncccfliire  de  pourvoir . reque- 
roit  la  Suppliante  qu'attendu  le  refus  que  font  les  Officiers  de 
la  Datteriede  lui  délivrer  dcÿ! Bulles  fur  la  nomination  de  fa 
Majefte  , fous  prctexre  que  l’état  dudit  Bénéfice  a etc  change 
pat  l’introdüétion  de  cette  pretenduë  triennalité , laquelle  ne 
peut  être  regardée  que  comme  une  ufurpation  & une  pure  en- 
trèprifc  fur  les  droics  de  fa  Majefté  , puisqu'elle  n’a  jamais  don- 
ne aucune  approbation  ni'  confentement  audit  Bref  d’Urbain 
VI II  bien  que  l’un  & l’autre  fuftent  neceflaires  pour  fon  exe- 
cürion  dans  le  Roïaume  ; il  Itii  plaife  ordonner  que  ledit  refus 
vaudra  titre  & provifion  Apoftolique.  Ce  faifant , permettre  à 
la  Suppliante  pour  la  confcrvation  de  fes  droits  de  prendre  pof- 
fclfion  de  ladite  Abbaïe,  & pour  empêcher  la  continuation  du 
mauvais  ufagequi  fe  fait. des  penfions  , alimcns,  & autres  fruits 
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& revenus  d’icelle,  commettre  telles  pcrfonncs  que  fa  Majcftç 
jugera  plus  propres  5c  plus  capables  d’en  faire  U diftnbution 
félon  i’ufagc  & bonne  pratique  de  ladite  Communauté,  5c  d’a- 
voir la  garde  des  clefs  des  greniers,  caves , dèpenfes,  5c  autres 
lieux  de  ladite  Abbaïe  qui  feront  deftinez  pour  reflèrrer  lefdits 
alimens,  fruits  5c  revenus,  avec  defenfes  aux  Fermiers  & au- 
tres redevables  de  ladite  Abbaïe  d’en  vuider  leurs  mains  en 
d’autres  que  celles  des  perfonnes  qui  feront  nommées  5c  choi* 
fies  à cet  effee  par  fa  Majcftc  : Et  au  furplus  que  l’Arreft  du  on- 
zième Décembre  mil  fix  cent  foixante  & onze,  fera  exécuté 
félon  fa  forme  5c  teneur.  Vu  ladite  Rcqueftc  5c  pièces  juftifi- 
catives  du  contenu  en  icelle  i Tout  confidcré , Le  Roi  étant 
a n son  Conseil,  aïant  egard  à ladite  Requeftc,  a permis  8C 
permet  à ladite  Sœur  Elizabet  Charlet  d’Efbly  pour  la  confer- 
vation  de  fes  droits  de  prendre  poffeflion  de  ladite  Abbaïe  de 
Nogcnt  Lareaulc,  en  vertu  du  Brevet  que  fa  Majcfté  luy  en  a 
fait  expédier,  5c  du  prefent  Arreft,  à la  charge  d'obtenir  Bul- 
les 5c  Provifions  apoftoliqucs  dans  fix  mois  : Et  en  vertu  d’icel- 
I es  prendre  nouvelle  polTcffion  , 5c  fans  s’arrêter  à toutes  les  op- 
poficions,  appellations , ou  autres  empcchemens  qui  ont  etc  ou 
pourront  ctre  ci-aprés  formez  de  la  part  dcfditcs  oppofantes  ; a 
ordonne  5c  ordonne  que  ledit  Arreft  du  onzième  Décembre 
dernier  fera  exécuté  félon  fa  forme  5C  teneur.  Fait  fa  Majcftc 
itératives  inhibitions  5c  défenfes  aufditcs  Rc'ligicufes  oppofan- 
tes 5c  à tous  autres  d’y  contrevenir  fous  peine  de  dcfobeïftancc, 
en  tant  que  befoin  feroit,  conformement  audit  Arreft.  A or- 
donné 5c  ordonne  que  ledit  Roync  fera  la  recepte  des  revenus 
de  ladite  Abbaïe,  5c  les  autres  fondions  y contenues  : ce  fai- 
fant  les  Fermiers  5c  autres  redevables  de  ladite  Abbaïe  feronc 
tenus  de  faire  délivrance  de  ce  qui  fc  trouvera  par  eux  dcû  es 
mains  dudit  Roync  fur  fes  fimples  quittances  à ce  faire  con- 
traints par  toutes  voïcs  dûcà  5c  raifonnablcs  ; quoi  faifanc  lef- 
drés  Fermiers  5c  autres  dcbiccurs  demeureront  valablement 
quittes  5c  déchargez  par  tout  où  il  appartiendra  : Ordonne  en 
outre  fa  Majcfté , que  les  clefs  dcfdits  greniers  , caves  , dépen- 
fes,  5c  autres  lieux  de  ladite  Abbaïe  deftinez  pour  refferrer  ief- 
dits  alimens,  fruits,  5c  revenus  feront  mifes  entre  les  mains  des 
Sœurs  Loüilc  Petit,  Catherine  Cretois  , Antoinette  de  May, 
& Marguentcc  Richard  , toutes  Religieufes  Profcftcs  d’icellc 
que  fa  Majeftc  a commifes  5c  nommées  à cet  effet  pouf  en 
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avoir- chacune  feparémenc-le  foin,  & faire  là  diftriburiomdê(tI 
dites  pcnfions,  alimens,  6c  autres  fruits  félon  l’ufagc  & mcih 
leure  pratique  de  ladite  Abbaïc  ; le  tout  nonobftanc’ oppofi- 
tions  ou  autres  empéchcmens  quelconques,  pour  lefqucllcs  ne- 
fera  différé,  & donc  fi  aucunes  interviennent  fa  Majefté  fc  rc- 
ferve  la  connoifiancc , ô£  icelle  interdit  à.  toutes  fes  Cours  54 
Juges.  Fait  an  Confcil  d’Etat  du  Roi  , fa  Majefté  y étant,, 
tenu  à Verfiillcs  le.  vingtième  jour  de  Septembre  mil  fix  cent, 
foixante  &:  douze*  signé  ARNAULD..  Et  fccllc. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  te  de  Navarre; 

Au>  premier  Huiflier  de.  nôcre  Confcil  .,  ou  autre  nôtre  • 
Huiflierou-  Sergent  fur  ce  requis  : Nous  te  mandons  & com* 
mandons  que  l’Arrcft  ce  jourd’hui  rendu  en  nôtre  Confeil 
d’Etat,  Nous  y étant,  dont  l’extrait  cft  ci-attaché  fous  le  con- 
trc-fcel  de  nôtre  Chancellerie,  tu  aies  à fignificr  à tous  qu’il  ap-. 
partiendra  , à ce  qu’ils  hen  prétendent  , caufc  dignorancc  , 64 
aient  à y déférer,  faifant  pour  cet  effet  cous  exploits  de  lignifi- 
cations, commandemcns,  contraintes , 84  aucres  a&cs  de  Jufti- 
cc  requis  & neccfiaires,  fims.pour  ce  demander  autre  congé  ni 
permiftion.  Car  tel  cft  nôtre  plaifir.  Donné  à Verfailles  le 
vingtième  Septembre  , l’an  de  grâce  mil  fix  cent  foixante  64 
douze  : Et  de  nôtre  Rcgne  le  trentième.  Signé  LOUIS.  Et 
flus  bas,  Par  le  Roi,  ARNAULD.  Et  fccllc  du  grand  fccatjiv 
de  cire  jaune*. 

iC  /V  Il i.  ^ •'  K * | 51  4*.k 

Extrait  des  Rtgiftres  du  Confeil  d’Etat.- 

LE  Roi  s’étant  fait  reprefenrer  le- procès  verbal  de  Ftcre 
Pierre- le  Normand  de  l’Ordre  des  FF.  Mineurs  de  la  Re* 
gulierc  obftrvancc,  Do&cur  & Lc&eur  en  Théologie  en  la 
Faculté  de  Paris  , Diffiniccur,  64  Vicaire  Provincial  de  là  gram 
de  Province  de  France  du  19,  jour  de  Juin  de  la  prcfence  an- 
née 1671*  Contenant  qu’aïant  été  averti  par  dix- huit  Reli- 
gicufes,  du  Monafterc  Roial  de  Nogent  Lartault,  qui  fait  la 
plus  grande  partie  de  trente-cinq  vocales  qui  composent  ledit: 
Monaftcroy  que  le  tricnnc  de  Sœur  Loiiife  Petit  Abbeflb  élûC 
.cludic  Moraftcre  , devoir  échoir  le  18,  dudit  mois  de  Juin  , 6c 
qn’eivconfcqucncc  aïant  été  requis  par  Icfdites  Religieufes  de 
faire  procéder  à une  nouvelle. élection  d’Abbeffc  triennale,  il . 
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fc  fcroit  tranfporcé  audit  Monaftere,  bc  après  avoir  obfctvé  les 
formalicez ordinaires  bc  accoûtumées  en  pareil  cas,  pour  faire 
aftemblcr  Capitulairement  Icfdiccs  Religieufes,  qui  fc  font  trou- 
vées au  nombre  de  vingt,  pour  procéder  à cette  élection,  la- 
dite Sœur  Loiiife  Petit  aïant  eu  les  vingt  fuftrages  dcfditcs  Re- 
ligieufes, qui  font  la  pluralité  dudic  Chapitre  , ledit  Frcrc  Pier- 
re le  Normand  l’àuroic  déclarée  canoniquement  élûë  ; & après 
l’acceptation  faite  de  la  dignicé  Abbatiale  par  ladite  Loüifc 
Petit,  il  l’auroit  confirmée  en  cette  qualité , meme  ordonné  par 
le  mérite  de  fainte  Obcïftance  à toutes  les  Religieufes  dudic 
Monaftere,  de  la  rcconnoître  comme  leur  Supérieure  légitime- 
ment &:  canoniquement  élue  , bc  de  lui  obéir  en  toutes  chofcs. 
Et  confidcranc  fa  Majefté  que  l'entrcprifc  dudit  Frère  Pierre 
le  Normand,  bc  dcfditcs  Religieufes  eft  d'autant  plus  témérai- 
re , que  les  bonnes  intentions  de  fa  Majefté  pour  rétablir  une 
AbbclTe  perpétuelle  dans  ledit  Monaftere,  bc  faire  ceftcr  l’abus 
qui  s’y  ctoit  introduit  depuis  quelques  années  au  moïen  de  cctto 
prétendue  triennaiité,  non  feulement  font  devenues  publiques 
par  le  brevet , bc  lettres  de  nomination  que  fa  Majefte  a fait 
expédier  en  faveur  de  Sœur  Elizabeth  Charlet  d’Elbly  , mais 
même  par  les  Arrefts  de  fon  Confeil  d’Etat  des  10.  Septembre 
1671.  bc  ay.  Avril  de  la  prefentc  année  1675.  Par  l^iicls  fa 
Majefte  auroit  permis  à ladite  Abbefte  perpétuelle  de  fe  met- 
tre en  poftedion  du  temporel  de  ladite  Abbaïc,  attendu  le  re- 
fus qui  lui  écoit  fait  en  Cour  de  Rome  de  lui  expédier  fes  Bul- 
les fur  ladite  nomination.  A quoi  étant  ncceftaire  de  pourvoir 
bc  reprimer  à l’avenir  la  continuation  d’une  entreprife  fi  preju- 
diciable aux  droits  de  fa  Couronne  i Sa  Majesté’  «tant  en- 
son  dit  Conseil  , en  confirmant  la  nomination  qu’elle  a ci- de* 
vanc  faite  de  ladite  Sœur  Elizabeth  Charlet  d’Elbly  pour  Ab- 
befle  perpétuelle  dudic  Monaftere  Roïal  de  Nogcnc  Lartaulc, 
a caflc,  révoque  bc  annullé , cafte,  révoque  &c  annullo  la  pré- 
tendue éleébion  faite  de  Sœur  Loüifc  Petit  pour  Abbefte  tricrn- 
nale;  comme  attentatoire  à l’autorité  de  fa  Majefté  , bc  prejudi- 
ciable même  à la  difciplinc  régulière  de  ladite  Abbaïc  : Or- 
donne que  ledit  aékc  d’éleétion  fera  tiré  des  livres  bc  regiftres 
dudit  Monaftere;  bc  qu’au  lieu  d’icclui  fera  inféré  leprcfcnc  Ar- 
reft , lequel  fera  exécuté  nonobftant  oppoûtions  ou  autres  cm- 
pêchcmens  quelconques,  bc  fans  préjudice  d’icelles,  dont  fi  au- 
cunes interviennent,  fa  Majefté  s’eft  referyée  bc  referve  la  con«- 
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noiflance.  Dcfcnd  en  outre  fa  Majcfté  audit  Frète  Pierre  le 
Normand,  & aufdiccs  Rcligicufcs  d'ufer  à l’avenir  de  telles  6c 
fcmblables  voies  ; & en  cas  de  contravention  les  déclaré  fa  Ma- 
jefté  incapables  de  toutes  voix  actives  & paflives.  Fait  au  Con- 
fcil  d’Etat  du  Roi , fa  Majcfté  y étant,  tenu  à Nancy  le  vingt, 
fepticme  jour  de  Septembre  mil  fix  cent  foixantc&  treize. 

Signé  ARN  AU  LD.  Et  fccllc. 

O 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  6c  de  Navarre. 

Au  premier  Hu.flier  de  nôtre  Confeil  , ou  autre  nôtre 
Huifticr  ou  Sergent  fur  ce  requis  : Nous  te  mandons  & com- 
mandons que  l’Arteft  ce  jourd’hui  rendu  en  nôtre  Confeil  d’E- 
cat,  Nous  y étant,  donc  l’extraie  cft  ci-attaché  fous  le  contre- 
fccl  de  nôtre  Chancellerie,  tu  aies  à fignifkr  à cous  qu’il  ap- 
partiendra , à ce  qu’ils  n’en  prétendent  caufc  d'ignorance  , & 
aient  à y déférer  ; faifant  pour  ccc  effet  tous  exploits  de  figmfi- 
fations , commandcmens,  & autres  a&cs  de  Jufticc  requis  6c 
neccflaircs,  fans  pour  ce  demander  autre  congé  ni  pcrmiflion. 
Car  tel  cft  nôtre  plaifir.  Donne  à Nancy  le  vingt. feptiéme 
jour  de  Septembre  l’an  de  grâce  mil  fix  cent  foixanre  & treize: 
Et  de  nôtre  Regue  le  trente  & unième.  Signé  LOUIS.  Et  plus 
bas,  Par  le  Roi,  ARNAULD.  Et  fccllc  du  grand  fceau  de 
cire  jaune. 

Extrait  des  Rtgiftres  du  Confeil  d'Etat. 

VE  U par  le  Roi  dans  fon  Confeil,  l’Arreft  rendu  en  icelui 
le  10.  jour  de  Septembre  1671.  fur  la  Requête  de  fœur 
Elifabeth  Charlct  d’Efbly,  nommée  par  fi  Majcfté  AbbefTeper- 
petucllc  de  l’Abbaïc  Roïalc  de  Nogent  Lartaulc  de  l'Ordre  de 
Sainte  Claire  au  Diocefe  de  SoifTons,  par  lequel  & pour  les  con- 
fédérations y contenues,  fa  Majefté  auroit  permis  à ladite  fœur 
Elifabeth  Charlet  d’Elbly , pour  la  confcrvation  de  fes  droits, 
de  prendre  polTeflion  de  ladite  Abbaic , en  vertu  du  Brevet 
qu’elle  lui  en  a fait  expédier,  à. la  charge  d’obtenir  Bulles  &C 
Provifions  Apoftoliqucs  dans  fix  mois,  6C  en  vertu  d’icelles , 
prendre  nouvelle  pofïcflions  6c  fans  s’arrêter  à toutes  les  oppo- 
lîcions,  appellations,  ou  autres  empefehemens qui  ont  été,  ou 
ppurront  ctre  cy-  après  formez  : auroit  ordonne  que  l Arrcft  du 
fi.  Décembre  1671.  feroit  exécute  félon  fa  forme  6c  teneur;  fai- 
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fant  itératives  défenfes  aux  Rcligieufcs  oppofantes,  & à tous 
autres  d’y  contrevenir  fous  peine  de  defobccïflance  , & en  tant 
que  befoin  conformement  audit  Arreft,  auroit  ordonné  que  le 
nomme  Royne  fera  la  receptc  des  revenus  de  ladite  Abbaïc, 
& les  autres  fon&ions  y contenues  : ce  faifant  les  fermiers  ôc 
autres  redevables  de  ladite  Abbaïe,  tenus  de  faire  délivrance 
de  ce  qui  Ce  trouvera  par  eux  dû  es  mains  dudit  Royne  fur 
fes  (impies  quittances  , à ce  faire  contraints  par  toutes  voies 
dûës  & raifonnables , quoi  faifant  lefdits  fermiers  & autres  de- 
biteurs demeureront  valablement  quites  & déchargez  par  tout 
où  il  appartiendra;  ordonnant  en  outre  fa  Majefté  que  les  clefs 
des  greniers,  caves,  dépenfes,  & autres  lieux  de  ladite  Abbaïc 
deftmez  pour  refferrer  les  alimens , fruits  de  revenus  d’icelle,- 
feront  mifes  entre  les  mains  des  fœurs  Loüifc  Petit,  Catherine 
Cretois,  Antoinette  de  May,  Marguerite  Richard  , toutes  Re- 
ligieufes  Profefles  de  ladite  Abbaïe,  que  fa  Majefte  auroit  nom- 
mées, ôc  commifes  à cet  effet  pour  en  avoir  chacune  fc pare- 
ment le  foin,  & faire  la  diftnbution  defdites  pendons, alimens, 
& autres  fruits  félon  l’ufagc  & meilleure  pratique  de  ladite 
Abbaïe^  le  tout  nonobftant  oppofitions  ou  autres  cmpêchc- 
mens  quelconques,  pour  Icfquellcs  ne  fera  différé,  & donc  (ï 
aucunes  interviennent  fa  Majefte  s’en  feroir  refervéc  la  con- 
noifTancc,  & 1 celle  interdite  à toutes  fes  Cours  & Juges.*  Et 
aïanc  égard  Sa  Majefté  à ce  qui  lui  a été  reprefenté  de  la  parc 
de  ladice  feeur  Eüfabeth  Charlec  d'Efbly , que  les  pourfuitcs 
qu’elle  a fait  en  Cour  de  Rome  depuis  l’obtention  dudit  Ar- 
reft du  20.  Septembre  dernier  aïant  été  inutiles  jufques  à pre- 
fent,  au  moïen  des  oppofîcions  & cmpêchemens  qui  ont  été 
formez  à l’expedition  de  fes  Bulles  : les  raifons  qui  ont  ci  - dc- 
vanc  mû  fa  Majefte  à lui  accorder  ladite  furfeancc  de  fix  mois 
non  feulement  fubfîftcnc  encore , mais  concinueroienc  à l’ave- 
nir fi  fa  Majefté  n’a  voie  agréable  d'interpofer  fon  aucoritc  & 
fon  crédit  dans  la  Cour  de  Rome,  pour  faire  cc(Tcr  des  obfta- 
cles  G prejudiciables  à ladite  Suppliante  & à la  régularité  dudic 
Monaftcrc,  qui  demeure  dans  un  tres*grand  defordre  par  1 état 
quafi  incertain  de  la  future  AbbefTe  : Requérant  à ces  caufes 
qu’il  plaifc  à fa  Majefté  d’en  ordonner  en  telle  manière  qu’elle 
• cftimera  plusavantageufc,  & plus  convenable  pour  la  gloire  do 
Dieu,  & pour  le  bien  particulier  de  ce  Monaftere;  à quoi  étant 
ncceffairc*dc  pourvoir.  Sa  Majesté’  étant  en  son  Conseil 
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a prorogé  & proroge  la  furfcance  accordée  à la  fuppliante  par 
Jcdlt  Arreft  du  10.  Septembre  dernier  pour  fix  autres  mois,  à 
commencer  du  jour  de  l’expiration  des  precedcns,à  la  charge 
pat  ladite  Suppliante  d’obtenir  dans  ce  nouveau  delai , Bulles 
&:  Provifions  Apoftoliques  de  ladite  Abbaïc , te  en  vertu  d’i- 
ccllcs  prendre  nouvelle  poffcffion  conformement  audit  Arreft: 
au  furplus  ordonne  fa  Majefté  qu’il  fera  exécuté  félon  fa  forme 
te  teneur.  Fait  au  Confeil  d’Etat  du  Roi,  fa  Majefté  y étant, 
tenu  à Saint  Germain  en  Laye  le  vingt-cinquième  jour  d’A- 
vnl  mil  fix  cent  foixante- treize.  Signe  , ARN  AU  LD. 
Et  fcellc. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  Roi  de  France  & de  Na- 
varre. Au  premier  Huiflicr  de  nôtre  Confeil , ou  autre  nô- 
tre Huiiïîcr  ou  Sergent  fur  ce  requis.  Nous  te  mandons  te  com- 
mandons que  l’Arrcft  ce  jourd’hui  rendu  en  nôtre  Confeil  d’E- 
tat , Nous  y étant  , dont  l’extrait  cft  ci -attaché  , fous  le 
contrcfccl  de  nôtre  Chancellerie,  tu  aies  à lignifier  à tous  qu’il 
appartiendra , à ce  qu’ils  n’en  prétendent  caufe  d’ignorance , te 
aient  à y deferer;  faifant  pour  cet  effet  tous  exploits  de  ligni- 
fications, commandcmcns , te  autres  attes  de  Jufticc  requis  te 
neccffaires , fans  pour  ce  demander  autre  congé  ni  pcrmiflion. 
Caf  tel  eft  nôtre  plaifir.  Donné  à Saint  Germain  en  Laye  le 
vingt-  cinquième  jour  d’Avril  l’an  de  grâce  mil  fix  cent  foixan- 
re  - treize.  Et  de  nôtre  Régné  le  trentième,  Signé,  LOUIS. 
Et  plus  bas , Par  le  Roi , Arnauld.  Et  fcellc  du  grand 
fceau  de  cire  jaune. 

Extrait  des  Régi  fîtes  du  Confeil  d’Efîat. 

VE  U par  le  Roi  étant  en  fon  Confeil  d’Etat  les  Arrefts 
rendus  en  icclui  les  i$.  Décembre  1674.  14.  Janvier  te 
n.  Aouft  de  la  prefente  année  1676.  par  lcfquels  fa  Majefté 
ordonne  que  les  Religieufes  des  Monaftcrcs  de  l’Ordre  de  Saint 
François,  dites  Urbanifi^s  ou  de  Sainte  Claire,  feroient  tenues 
dans  deux  mois  pour  tous  delais  de  mettre  entre  les  mains  des 
Sieurs  Commiffiires  à ce  députez,  les  titres  en  vertu  dcfquels 
lefdites  Religieufes  prétendent  s’attribuer  le  droit  d’éleétion  de 
leurs  Abbeffes  pour  trois  ans  ou  autre  terme,  pour  le  tout  rap- 
porté à faditc  Majefté  être  ordonné  ce  que  de  raifon.  L'exploit  de 
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lignification  dudit  Arrcft  du  18.  Décembre  1674.  fait  le  y. 
Juin  1 <>7f.  aux  Religieufes  du  Monaftere  du  Monccl  , avec 
commandement  de  remettre  leurs  ticrcs  entre  les  mains  dcfdits 
Sieurs  Commiflaires,  conformement  aufdits  Arrefts.  Le  procès 
verbal  du  Lieutenant  general  de  Senlis  du  8.  dudit  mois  de 
Juin  , contenant  l’Inventaire  des  titres  de  ladite  Abbaïe  du 
Monccl , remis  pardevers  lefdits  Sieurs  Commiflaires.  La  re- 
quefte  de  Damoifcllc  Claire  Charlotte  de  Rotondy  de  Bifca- 
ras,  Religieufe  profefle  de  l'Abbaïe  Saint  Pierre  de  Reims, 
Ordre  de  Saint  Bcnoift  du  2,3.  Mars  dernier,  tendante  à ce 
qu’il  plût  à fa  Majeftè  , en  confequcnce  de  fa  nomination  à 
ladite  Abbaïe  , la  maintenir  garder  au  pofleflbire  d’icelle. 
Autre  requefte  dcfdites  Religieufes  & Communauté  de  ladite 
Abbaïe  du  Monccl , tendante  à ce  qu’il  plût  à fa  Majeftc  les 
maintenir  & garder  en  l’ufage  d’élire  leurs  Abbefles  & aûtres 
Officiers,  pour  régir  &c  adminiftrer  leur  maifon,  ainfi  qu’elles 
ont  fait  par  Icpaflc,  déclarer  le  Brevet  de  nomination  à l’Ab- 
baïc  de  leur  Monaftere,  furpris  parladirc  Dame  de  Bifcaras  le 
j.  Juillet  1 67  j.  nul  &:  de  nul  effet,  & lui  faire  defenfes  de  s’en 
aider  &:  fervir.  Production  de  ladite  Dame  de  Bifcaras  , le  Bre- 
vet à elle  accorde  par  fa  Majcfté  de  ladite  Abbaïe  Roïalc  du 
Monccl  du  5.  Juillet  1677.  Certificat  du  Banquier  Pafcalis  du 
$.  Mars  1676.  de  l’envoi  dudit  Brevet  en  Cour  de  Rome  , avec 
les  expéditions  à ce  neceflaires  pour  l'obtention  des  Bulles.  La 
première  Règle  de  Saint  François  pour  les  Filles  de  Sainte  Clai- 
re, avec  le  vœu  de  pauvreté  confirmée  par  Innocent  IV.  du 
premier  Octobre  12. y 3.  Autre  Règle  du  iy.  Novembre  1263. 
faite  par  Urbain  IV.  pour  les  Filles  de  Sainte  Claire,  dites  Ur- 
banises. I,,e  Concordat  pafle  entre  Leon  X.  & François  I. 
de  l’année  iyi 6.  Copie  collationnée  de  l’Induit  ampliatif  de 
Clément  VII.  en  faveur  de  François  I.  pour  fa  vie  feulement, 
qui  fufpcnd  le  droit  de  l’élcCtton  refervé  par  le  Concordat  pour 
les  Abbaïcs  & Prieurcz  clcCtifs  du  mois  de  Juin  153  1.  Lettres 
patentes  dudit  Roi  François  I.  dun.  Mars  1 y 32..  Arrcft  d’enregi- 
ftrement  au  grand  Confeil  du  5.  Octobre  1533.  Décoration  dudit 
Roi  François  I.  du  9 . Aouft  1 Ç42..  regiftree  au  grand  Confcil, 
donnée  fur  ce  que  fous  prétexte  que  fa  Majefté  a voit  écrit  au  Pape 
Leon  X.  pour  la  reformation  des  Abbaïes  de  Saint  Benoift , fa 
Sainteté  en  auroit  ordonné  l'élcCtion  triennale  , le  Roi  décla- 
re que  c’eft  contre  fa  volonté  , nonobftant  que  les  Bulles  en 
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aïenc  etc  enregiftrées  au  grand  Confeil.  Déclaration  verbale- 
du  Roi  Henri  I II.  cKi  n.  Mars  1580.  rcgiftrcc  au  grand  Con- 
feil, portant  que  fa  Majcftc  entend  avoir  droit  de  nommer  aux 
Abbayes  & Pricurcz  cle&ifs  domaniales,  tout  ainfi  qu’ont  fait 
fes  prcdccdTcurs.  L’original  des  Lettres  d’œconomat  de  l’Ab. 
baïc  de  Le vignac,  Ordre  de  Sainte  Claire  , accordées  par  Hen- 
ry II.  à Sœur  Marguerite  de  Gau , Rclgicufc  Profefle  de  la- 
dite Abbaïe  le  8.  Novembre  15 y 1.  par  lefqucllcs  fa  Majeftè 
déclare  qu’aïant  pourvu  ladite  de  Gau  de  ladite  Abbaïe,  fui- 
vant  le  droit  à elle  acquis  par  les  Concordats  d’entre  le  Saint 
S ege  & la  France  -,  & ne  pouvant  ladite  de  Gau  obtenir  fes 
Bulles  Apoftoliques,  à caufc  de  la  guerre  furvenuë  & des  de- 
fenfes  generales  faites  de  Ce  pourvoir  à Rome  pour  quoi  que  ce- 
fort  , la  Majefté  en  attendant  que  ces  empêchcmens  cclTent, 
tant’pour  la  confcrvation  de  fes  droits  & interdis  comme  Pro- 
tecteur, Patron  Se  Prcfcnratcur  des  Abbaïcs  de  fon  Roïaume, 
que  pour  la  confcrvauon  & entretenement  des  biens , revenus- 
de  édifices  de  celle  ck  Levignac  , commet  ladite  de  Gau  à la 
régie  6 c adminiftration  du  temporel  de  lad  te  Abbaïe  , à la 
charge  de  nourrir  & entretenir  les  Religieufes,  & de  fari  faire 
à routes  les  autres  charges.  Donne  en  outre  fa  Majcftc  par 
lefditcs  Lettres  d œconomat,  com million  au  Sieur  Cardinal  de 
Meudon  , pour  lors  Archevêque  de  Touloufe  , de  mettre  ladite 
de  Gau  en  poftlilion  du  fpir.’tucl  de  ladite  Abbaïe  de  Levignac.' 
L*origmal  du  piocés  verbal  de  prife  de  pollèlfion  de  ladite  Ab- 
baïe par  ladite  de  Gau,  enfuite  des  Bulles  Apoftoliques  par  elle 
obtenues,  dont  eft  fait  mention  dans  ledit  procès  verbal  du  13- 
Mai  1551.  Un  A*ftc  du  1 1.  Novembre  1574.  pat  lequel  la  Da- 
me de  Mcnville  nommée  par  le  Roi  Henri  III.  à ladite  Ab- 
baïe de  Levignac  par  Brevet  du  iy.  O&obrc  precedent,  dont 
la  teneur  eft  tranferite  dans  ledit  a&c,  fomme  les  Confuls  du- 
dit Levignac  de  Palier  rcconnoîtrc  en  cette  qualité, & Iuy  païer 
les  Obus  ôr  droits  Seigneuriaux  qu’ils  font  audit  Monaftere. 
Enfuite  de  ladite  fommation  , eft  la  rcponlc  dcfdits  Confuls 
qu  ils  n’entendent  contrevenir  aufdites  reconnoiftances,  mais  Ce 
veulent  conduire  fuivant  icelles  ; & ce  faifant  reconnoître  ladite 
Damc.de  Mcnvdlc  pour  Abbefle  dudit  Monaftere,  fuivant  de 
comme  leurs  anceftres  & prcdcccfteurs  ont  fait.  Copie  colla- 
tionnée en  bonne  forme  du  9.  Mars  15519..  d'un  procès  verbal 
de  mile  en  pofteflion  de  Françoife  Maignault  de  Montegut  de 


Pièces,  Titres,  & Mémoires , &c.  6yi 

ladite  Abbaïe  de  Levignac  , dans  lequel  eft  fait  mention  du 
Brevet  do  nomination  de  fa  perfonne  faite  par  le  Roi  Henri 
IV.  te  des  Bulles  Apoftoliques  obtenues  en  confequence  en  l’an- 
née 1598.  fous  le  Pape  Clément  VIII.  adrefTées  aux  Officiers 
de  Toulouzc , de  Lombez  ou  de  Rieux  pour  l’execution.  Bre- 
vet du  Roi  Loüis  XIII.  figne  Potier  du  8.  Juillet  1615.  de 
nomination  à ladite  Abbaïe  de  Levignac  en  faveur  de  Sœur 
Magdelainc  de  Campais  Religieufe  , auparavant  AbbefTe  de 
l’Abbaïc  de  Montech.  Copie  collationnée  d’une  refignation 
faite  le  ai.  Novembre  1397.  par  Philippes  DefafTes , AbbefTe 
du  Monafterc  de  Nogent  Lartault,  de  ladite  Abbaïe  , fous  le 
bon  plaifir  du  Roi , en  faveur  de  Sœur  Marie  le  Picard  , Reli- 
gieufe au  Monafterc  de  Poifly  , de  l’Ordre  de  Saint  Domini- 
que. Un  a&c  capitulaire  des  Rcligieufes  de  l’Abbaïe  de  Bricn- 
11e  les  Anfc  en  Lyonnois  du  15.  Mai  1675.  par  lequel  elles  dé- 
clarent te  reconnoiftent  avoir  eu  de  tout  tems  des  Abbefles  per- 
pétuelles nommées  par  le  Roi.  Copie  collationnée  du  Bre- 
vet de  nomination  de  Tannée  1579.  de  ladite  Abbaïe  de  Bricn- 
nc  parle  Roi  Henri  111.  en  faveur  de  Sœur  Magdelaine  de 
Garadeur.  Autre  copie  collationnée  d’un  Brevet*  figne  de  Lo- 
menic  du  dernier  Janvier  1609.  par  lequel  le  Roi  Henri  IV. 
a pour  agréable  la  démiffion  faite  par  ladite  Dame  de  Gara- 
deur de  ladite  Abbaïe  de  Brienne  en  faveur  de  Sœur  Magde- 
leine d’Ars,  dite  de  la  Raffiniere,fa  nièce  , Religieufe  profefle 
de  ladite  Abbaïe , à la  charge  de  foixantc  livres  de  penfion 
annuelle  fur  les  fruits  de  ladite  Abbaïe  fa  vie  durant.  Copie 
collationnée  d’autre  Brevet  de  Louis  XIII.  du  4.  Mars  1631. 
de  nomination  à ladite  Abbaïe,  en  faveur  de  Sœur  Antoinette 
de  Franc,  Religieufe  profefle  de  l’Ordre  de  Saint  Benoift,  va- 
cante par  le  dcccsdela  fufdice  Sœur  Magdelainc  d’Ars.  Copie 
collationnée  d*autrc  Brevet  de  nomination  à ladite  Abbaïe  de 
Brienne  du  6.  Juillet  1663.  accordé  par  fa  Majefte,  en  faveur 
de  Sœur  Claudine  de  Beflac  de  Grand-maifon  , comme  vacante 
par  la  nullité  des  titres  te.  indue  détention  te  abufive  éle- 
<Stion  de  Sœur  Antoinette  de  Roflillon  , dite  de  Combes.  Co- 
pie collationnée  d’ArrefLdu  Confeil  d’Erat  du  30.  .Tum  1 66$. 
<}ui  maintient  ladite  Sœur  de  Grand-maifon  au  pofleflbire  de 
ladite  Abbaïe,  fur  le  trouble  qui  lui  avoir  été  fait , par  aucunes 
des  Rcligieufes  de  ladite  Abbaïe.  Un  a&ccn  forme  de  mémoi- 
re du  7.  Juillet  dernier,  drefle  par  T AbbefTe  de  TAbbaïe  de 
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Sainte  Claire , dites  Urbamftcs  de  Clermont , par  ordre  dii 
Sieur  Evêque  de  ladite  ville,' contenant  que  ladite  Abbaïc  eli 
de  fondation  Roïalc  , & que  les  Rois  y ont  nommé  des  Abbcfc 
fes  perpétuelles  : enfcmblc  des  extraits  de  toutes  les  nomina* 
cions  depuis  1346.  jufques  en  1644.  que  fa  Majefté  y a nom-* 
me  Sœur  Charlotte  de  la  Chetardio , qui  cft  encore  à prefenr 
Abbefle  de  ladite  Abbaïc.  Pluficurs  provifions  des  anciens 
Vicomtes  de  Cardaillac  , en  cette  qualité  Patrons  de  l’Abbaïé 
du  Boiflct,  Ordre  de  Sainte  Claire , transférée  à Aunllac,de 
nominations  d’Abbcflcs  à ladite  Abbaïc.  Arreft  contradictoire 
du  Confeil  privé  du  10.  Janvier  1634.  qui  maintient  la  Dame 
Marion  en  pofleflion  de  l’Abbaïc  de  Sainte  Claire  d’Azillac, 
pourvût'  par  Bulles  fur  la  nomination  du  Roi  Louis  XIII» 
Copie  collationnée  d’Arreft  du  Confeil  d’Etat  du  19.  Novem- 
bre 1670.  qui  maintient  la  Dame  de  TrcHan  au  poflTdïbirc  de 
ladite  Abbaïc  d’Azillac.  Autre  copie  collationnée  d’Arreft  du 
Confeil  d’Etat  du  zy.  Mai  1673.  rendu  au  profit  de  ladite  Da- 
me de  T reflan  , qui  ordonne  l’execution  du  precedent,  déboute 
les  Rcligieufes  do  leurs  oppofitions  à fa  prife  de  pofleflion  , & 
met  au  néant  l’appel  par  elle  interjetté  comme  d’abus  de  la  ful- 
mination des  Bulles  de  Cour  de  Rome,  ôc  de  tout  ce  qui  s’en 
cft  enfuivi  ; ordonne  que  ladite  Dame  de  TrelTan  joüira  des 
fruits  & revenus  do  ladite  Abbaïc.  Bref  d’Alcxandro  VII.  du 
11.  Juillet  1665.  pour  l’ctabliflemont  de  la  tricnnalité  dans 
l'Abbaïe  des  Religicufcs  de  Sainte  Claire  de  Reims.  Lettres 
patentes  fur  icelui  du  3.  Septembre  1671.  Et  Arrcft  d’enregi- 
ftrement  du  16.  Décembre  enfuivant.  Un  a£te  extrait  devant 
Notaire  tiré  du  Monaftcre  de  l’Eglifc  de  Sainte  Catherine  lés 
Provins,  par  lequel  il  paroît  que  dans  une  table  attachée  à la 
muraille  qu’en  l’année  i6zi.  le  Sieur  Evêque  de  Laon  , du  con- 
tentement du  Sieur  Archevêque  de  Sens,  confacra  l’Eglife  du- 
dit Monafterc , &c  que  la  Dame  d’Oftonville  Abbcflc  depuis 
24.  ans  fut  benîte.  Produ&ion  des  Religicufcs  du  Monccl; 
Titre  de  fondation  de  ladite  Abbaïc  du  Monccl , par  le  Roi 
Philippes  le  Bel  en  l’année  1309.  pour  foixantc  Religicufcs, 
pour  être  icelles  mifes  de  la  fpecialc  licence  de  fa  Majeftc  , fé- 
lon fon  plaifir.  Un  vieux  Rcgiftre  en  forme  de  Chronologie 
des  Abbcflcs  perpétuelles  qui  ont  été  élues  audit  Monaftcre  du 
Monccl,  depuis  153 6.  jufques  en  1534.  Un  autre  Rcgiftre  con- 
tenant toutes  les  élections  qui  ont  été  faites  à ladite  Abbaïe 
' du, 
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du  Moncel  des  AbbcfTes  triennales  depuis  l’année  1 6^1.  que 
mourut  Sœur  Jeanne  de  Beaufpcmont,  dernière  Abbefle  perpé- 
tuelle. Copie  collationnée  d'une  Bulle  accordée  par  le  Pape. 
Nicolas  IV.  en  l’année  1191.  aux  Religieufes  de  Sainte  Claire 
du  Fauxbourg  Saine  Marcel  , portant  confirmation  du  droit 
d’élc&ion  à la  priere  de  Philippes  le  Bel.  Copie  d’une  autre 
Bulle  du  Pape  Eugène  de  l’anncc  1447.  par  laquelle  il  veut 
que  les  Religieufes  de  l’Ordre  de  Sainte  Claire  n’éiifcnt  leurs 
Abbefles  qu’apres  trois  ans  de  profcHion , Se  qu’elles  foient  éga- 
lement üfliijetties  fur  peine  de  péché  mortel , à toutes  les  for- 
malitcz  de  l’éle&ion  ou  depolition  de  l’Abbefle  comme  aux 
quatre  vœux.  Copie  collationnée  de  leurs  Bulles  de  Leon  X. 
des  années  1518.  & 1510.  par  la  première  dcfquclles  l’Abbefle. 
cft  obligée  de  rendre  Ton  fceau  Se  fouffrir  la  depofition  à la 
moindre  défedipn  canonique  ou  ccconomique  > fans  attendre 
la  triennalité  achevée  ; Se  par  l’autre  accordée  aux  Religieufes 
d’Argentan  du  meme  Ordre,  il  cft  dit  qu’és  éledions  les  Sœurs- 
obfcrveront  la  forme  canonique.  Copie  collationnée  d’un  au- 
tre Bulle  du  ij.  Septembre  ty  63.  donnée  par  Pie  IV.  portant 
injondion  de  faire  l’éledion  de  l’ Abbefle  félon  la  forme  dû 
Concile  de  Trente  , Se  qu’elles  y obfervcnt  ce  qui  cft  de  leur 
profeflion.  Autre  copie  collationnée  d une  Bulle  du  Pape  Gré- 
goire XIII.de  1583- par  laquelle  établifljnr  la  triennalité,  il 
condamne  la. perpétuité.  Arreft  du  Parlement  de  Paris  du  23. 
Juin  içy  y.  rendu  pour  l’Ordre  de  Saint  Dominique,  portant  cn- 
regiftrement  des  Lettres  patentes  du  2.6.  Mai  précédant  , par 
lesquelles  le  Roi  renonçoit  non-feulement  à la  nomination  des. 
fupenoritez  , mais  déclare  nulles  toutes  Lettres,  Brevets  &:  pro- 
vifions  données  contre  les  Statutsde  1 Ordre  , Se  en  laiflela  dif- 
pofition  indéfinie  aux  Provinciaux  de  France.  Un  Arreft  du; 
Confcil  privé  du  30.  Aouft  1 644.  qai  maintient  la  Dame  do 
Rcilhac  au  poflcflbire  de  l’Abbaïc  du  Boiflet  transférée  à Au-, 
r.llac,  à la  charge  neanmoins  qu’âprés  fon  dcccs  le  Monaftere 
auroic  une  Abbefle  triennale.  Arreft  du  grand  Confcil  du  10; 
Octobre  1645.  portant  cnrcgiftremcne  des  Lettres  patentes  ob- 
tenues par  ladite  de  Reilhaclûr  lcdic  Arreft.  Tranfittion  paf- 
fcc  de  l’avis  du  Seigneur  fpintucl  Se  temporel  d’Aunllac  le. 
premier  Octobre  1650.  entre  ladite  Dame  de  Rcilhac  & fes 
Religieufes , par  laquelle  il  leur  a été  permis  de  fortir  dudit- 
Monaftere,  pour  ne  vouloir  fouffrir  cette  perpétuité,  Se  de  fa 
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retirer  dans  une  auc.c  maifon  de  la  ville  pour  y vivre  fous  une 
Supérieure  triennale.  Copie  des  Lettres  patentes  accordées 
aufdites  Rcligieufcs  feparées  , portant  confirmation  de  leur 
tranfa&ion  du  mois  de  Juin  1661.  Arrcft  d enregiftrement  dtt 
Parlement  de  Paris  du  7.  Septembre  1671.  donné  fur  les  Con- 
clurions du  Procureur  general.  Rcqucftcs  & productions  nou- 
velles des  parties,  contredits  , fal varions  , mémoires  & mftru- 
Ctions,  & tout  ce  qui  a etc  par  elles  mis  pardevers  le  Sieur 
de  Bczons  , Confciller  ordinaire  du  Roi  en  Ton  Conlcil  d E- 
tat , direction  &c  finances , Commiftairc  à ce  députe.  Oui, Ion 

rapport  i & coût  confidcré  , S a Ma)este*  étant  en  son 

Conseil,  faifant  droit  fur  les  Requcftes  refpcCtivcs  des  par-  - 
tics , fans  avoir  égard  à l’oppofmon  des  Religieuses  du  Mon- 
cel , dont  elles  les  a débouté,  a maintenu  & girde  ladite  Sœur 
Charlotte  de  Rotondy  de  Bifcaras  en  la  poffcflion  de  ladite 
Abbaïe  du  Moncel  , à la  charge  par  elle  d’obtenir  Bulles  de 
Cour  de  Rome  , lui  permettant  cependant  fa  Majcfte  d en 
prendre  poflellion  pour  la  confcrvation  de  fes  droits  , laquelle 
clic  fera  tenue  de  prendre  de  nouveau  , apres  l obtention  dcfdi- 
tes  fyillcs,  avec  injor.Ctlon  aufditcs  Religicufes  du  Moncel  de 
la  rcconnoîcrc  en  ladite  qualité  j ordonne  cependant  fa  Maje- 
ftc  que  les  revenus  de  ladite  Abbaïe  feront  adminiftrez  par 
un  Oeconomc  qui  fera  nommé  par  fad.tc  Majcfte,  lequel  fera 
tenu  de  mettre  és  mains  de  deux  Treforieres  Rcligieufcs  de  la- 
dite Abbaïe  du  Moncel  , qui  feront  nommées  par  ledit  Con- 
vent , de  concert  avec  ladite  Dame  de  Bifcaras  les  fommes  nc- 
ceftjires  pour  les  dépenfes  6c  entretien  dudit  Monaftcrc,  & à 
la  charge  par  ledit  Oeconomc  &:  Treforieres  d’en  rendre  comp- 
te, fuivant  les  configurions  & règles  defdites  Religieufes  Ur- 
baniftes.  Fait  au  Confeil  d’Etat  du  Roi , fa  Majcfte  y ccanr, 
tenu  à Vcrfailles  le  dft-feptiéitf  e jour  du  mois  d’O&obrc  mil 
iix  cent  foixantç-feize.  Signé  COLBERT. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  & de  Navarre- 
Au  premier  nôtre  Hoilfier  .ou  Sergent  fur  ce  requis  : 
Nous  te  mandons  & commandons  par  ces  prefentes  lignées  dc^ 
nôtre  main , que  l’Arrcft  dont  l’extrait  cft  ci-attaché  fous  les 
contrc-fcel  de  nôtre  Chancellerie , ce  jourd’hui  donné  en  nô- 
tre Confeil  d’Etat,  Nous  y étant,  tu  fignifiesaux  RchgicufcS 
du  Convcnt  du  Moncel,  te  à tous  autres  qu’il  appartiendra,  à 
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qu’aucuns  n’en  prétendent  caufc  d'ignorance  , & fafle  pour  ren- 
tière execution  d’icelui  tous  commandcmcns,  lignifications,  de 
autres  aétes  de  exploits  neccflàircs,  fans  pour  ce  demander  au- 
tre petmiflion.  Car  tel  eft  nôtre  plaifir.  Donné  à Vci  fai  lies 
Je  dix-feptiéme  jour  du  mois  d’Oélobre , l’an  de  grâce  mil  fix 
cent  foixante-feizc  : Et  de  nôtre  Régné  le  trente- quatrième. 
Signé  LOUIS.  Et  plus  ba4 , Par  le  Roi , COLBERT.  Et 
fcellé  du  grand  fccau  de  cire  jaune. 

Extrait  des  Regijlres  du  Cwfeil  d’Etat. 

LE  Roi  étant  informé  qu’au  préjudice  de  fon  droit  de  no- 
mination aux  Monaftercs  des  Religieufes  de  POrd.c  de 
fainte  Claire,  dites  Urbaniftes*  la  plupart  de  ces  Communau- 
tcz  pour  le  rendre  illufoirc  fc  feroient  portées  à des  extremitez 
qui  n’ont  pas  d’exemple,  Idquelles  auroient  etc  fomentées  par 
ceux  qui  ne  peuvent  fouffrir  le  rétabhflcmcnt  de  la  Difciplinc 
Ecciefiaftique,  de  la  confcrvation  des  droics  de  fa  Majefte,  de 
préférant  leurs  interdis  particuliers  à l’execution  des  Concor- 
dats de  des  Loix  Canoniques,  par  lefquellcs  les  Monaftercs  doi- 
vent être  regis  j à quoi  étant  neccffairc  de  pourvoir  en  atten 
dant  que  celles  qui  ont  été  nommées  aient  obtenu  des  Bulles 
de  Cour  de  Rome,  tant  pour  la  confcrvation  de  la  Jurifd;&ion 
fpirituelle,  que  pour  la  bonne  adminiftracion  du  temporel  def- 
dites  Abbaïes;  à quoi  fa  Majefté  eft  d’aucant  plus  obligée  qu’il 
s’agit  de  la  confcrvation  de  fes  droics  de  interdis  , comme  Pro- 
teôleur,  Patron  de  Prefentateur  des  Abbaïes  de  fon  Roïaume, 
de  qu’elle  veue  bien  donner  fes  foins  pour  la  confervation  de 
cntrctenemenc  des  biens,  revenus  de  édifices  qui  en  dépendent, 
de  pour  obvier  aufli  que  lcfdits  revenus  ne  dcperiflent , le  fer- 
vicc  divin  fonde  par  les  Rois  fes  Prcdecdïeurs  ne  foie  difcon- 
rinué.  Sa  MaIestr*  étant  en  son  Conseil,  a ordonne 
de  ordonne  que  les  Abbefles  nommées  aux  Monaftercs  de  l’Or- 
dre <lc  faintc  Claire  , dites  Urbaniftes , fc  retireront  inccflam- 
menat  dans  les  Monaftercs  aufqucls  elles  ont  été  nommées  pour 
Abbefles,  à l’effet  de  prendre  foin  de  l’adroinillration  du  tem- 
p’orcl  defdits  Monaftercs,  cnfemblc  de  tous  de  chacuns  lés  fruits, 
revenus  de  émolumens  d’iccux,  pour  ccrc  regis  conformément 
à leurs  Conftitutiûns,  &:  pour  ccrc  cmploïcz  à la  nourriture  de 
«ncrcccnemcnt  des  Religieufes  dcfdircs  Abbaïes,  tenir  la  maia 
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pour  faire  continuer  le  fervice  divin  qui  y doit  être  célébré; 
te  do  fatisfaire  aux  réparations  te  autres  charges  requifes , juf. 
ques  à ce  qu’elles  aient  recouvré  leurs  Bulles , te  fans  que  pour 
raifon  de  ce  il  puifle  être  imputé  aufditcs  Religieufes  aucun 
vice  d’intrufion  -,  te  cncant  que  couche  l’adtniniftrarion  fpiri- 
tuclle,  ordonne  fa  Majefte  que  lefdices  Religieufes  nommées 
aufdites  Abbaïcs  fe  pourvoiront  pardevant  les  Evêques  Dio- 
cefains  à l’egard  de  celles  qui  font  fous  leur  Jurifdi&ion,  te  à 
l’egard  de  celles  qui  font  fous  la  Jurifdi&ion  des  Réguliers  par- 
devers  les  Provinciaux  dudit  Ordre  de  faint  François  , chacun 
dans  l’étendue  de  fa  Province  ; ou  à leur  defaut  pardevanc  lo 
Vicaire  general  de  tout  ledit  Ordre  en  France  , pour  obtenir 
commilfion  pour  l’adminiftration  fpiritucllc  dcfdits  Monafte- 
res  : ordonne  en  outre  fa  Majefté  que  ce  qui  fera  par  lefdits 
'Evoques,  Provinciaux  ou  Vicaire  general  ordonne  fera  exé- 
cuté , nonobftant  oppofitions  ou  appellations  quelconques, avec 
injonébion  à tous  Magiftrats  de  tenir  la  main  à l’execution,  tant 
du  prefent  Arrcftquc  des  Coninulfions  qui  pourront  être  don- 
nées par  lefdits  Evêques,  Provinciaux  ou  Vicaire  general  ; te 
aux  Irtendans  de  Juftice  te  Cotnmiflaircs  départis  dans  les 
Provinces  de  donner  toute  alliftance,  te  main  forte  pour  l’cxe- 
cucion  du  prclcnc  Arreft.  Fait  au  Confeil  d’Etat  du  Roi,  (a 
Majefté  y étant,  tenu  à faine  Germain  en  Laye  le  onzième  jour 
du  mois  de  Décembre  mil  fix  cent  foixante  dix-lepr. 

Signé  COLBERT. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  , Roi  de  France  te  de  Na- 
varre. Au  premier  nôerc  Huifîicr  ou  Sergent  fur  ce  re- 
quis, Nous  te  mandons  te  commandons  par  ces  prefentes  li- 
gnées de  nôtre  main,  que  l’Arreft  dont  l’extrait  eft  ci-atrachc 
fous  le  contrc-fcel  de  nôtre  Chancellerie,  ce  jourd’hui  donne 
en  nôtre  Confeil  d’Etat,  Nous  y étant,  tu  lignifies  à tous  ceux 
qu’il  appartiendra  , & falTcs  au  furplus  pour  fon  entière  execu- 
tion tous  exploits  , commandemcns  , fom mations  te  autres 
attes  requis  te  nccelTaircs  , fans  pour  ce  demander  autre  per- 
mifiion  ; te  voulons  qu’aux  copies  dudit  Arreft  te  des  Prefentes 
collationnées  par  l’un  de  nos  Confcillers  Secrétaires,  foi  foie 
ajoûtéc  comme  aux  Originaux.  Car  tel  eft  nôtre  plaifir.  Don- 
né à faint  Germain  en  Laye  le  onzième  jour  de  Décembre 
Pan  de  grâce  mil  üx  cent  foixante  dijç.fçpt  : Et  de  nôtre  Règne 
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le  trente-cinquième.  Signé  > LOUIS.  Et  plut  bat.  Par  le  Roi, 
COLBERT.  Et  fccllc  du  grand  fceau  de  cire  jaune. 
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Extrait  des  Hcgiflres  du  ConfeiL  d’Etat. 

SU  R ce  qui  a etc  reprefenté  au  Roi  étant  en  Ton  Confeil , 
que  quelques  Monaftdtos  des  Religieuses  do  Sainte  Claire 
des  Provinces  de  Provence,  Languedoc  , Guïcnne  & Dauphi- 
né, auroicnc  prétendu  n’êtrc  point  Sujettes  à la  nomination  de 
fa  Majefté  , Sous  prétexte  qu’elles  n’etoient  point  Urbamftcs, 
mais  de  la  première  Règle  de  Sainte  Claire  ; &:  qu'ainSi  clics  en 
doivent  ctre  exemtes  , conformement  à leurs  Constitutions  èc 
à l’Arrcft  du  Confeil  d’Etat  du  17.  Octobre  1 676.  par  lequel 
fa  Majefté  auroit  déclaré  n’entendre  comprendre  à fa  nomina- 
tion les  Monaftercs  des  RcligieuScs  de  l’Etroite  Obfcrvancc  do 
S.  François, dites  de  Sainte  Claire,  de  fajnte  Elizabeth,  &c  de 
l’Annonciade  ; à quoi  étant  ncccSTaire  de  pourvoir  , Sa  Ma- 
jesté’ étant  en  son  Conseil  , a ordonné  & ordonne , que 
les  Religieufcs  dudit  Ordre  de  faine  François  qui  fc  préten- 
dent n’etre  point  Urbaniftcs,  justifieront  comme  elles  Sont  do 
la  qualité  portée  par  ledit  ArreSt  du  ConScil  d’Etat  du  17.  Octo- 
bre 1 676.  auquel  effet  elles  remettront  dans  Six  fcmaincs  pour 
toutes  préfixions  & delais  du  jour  de  la  datte  du  prefent  Ar- 
reSt, leurs  pièces  , titres  & fondations  es  mains  du  Sieur  de  Bc- 
20ns,  Confçiller  d’Etat  ordinaire , pour  à fon  rapport,  après  en 
avoir  communiqué  au  Sieur  Archevêque  de  Paris , être  par 
fa  Majefté  ordonne  ce  qu’il  appartiendra.  Cependant  ordon- 
ne faditc  Majefté,  que  l’ArreSt  du  Confeil  d’Etat  de  ce  jour- 
d’hui  fera  exccutc,  fansque  les  CommiSfions  données  aux  Ab- 
beSTes  pour  le  régime  Spirituel  dcfditcs  Abbaïcs  , lesquelles, 
enfcmble  ledit  ArreSt,  fa  Majefté  veut  être  exécutez  félon  leur 
forme  & teneur , leur  puiSTer.t  nuire  ni  préjudicier  ; ôc  faute 
par  lefdites  Religieufcs  de  remettre  dans  ledit  tems  Icurfdits  ti- 
tres & fondations , permet  fa  Majefté  aux  AbbeSTcs  de  pour- 
fuivre  leurs  Bulles  & Provifions  Apoftoliqucs  en  Cour  de  Ro- 
me : Et  fera  le  pr^fent  ArreSt  remis  és  mains  des  Sieurs  Intcn- 
dans  & CommiSfaircs  départis  dans  lefditcs  Provinces,  pour 
être  Signifié  aufditcs  Religicufes,  -&  exécuté  félon  fa  forme  & 
teneur.  Fait  au  Confeil  d’Etat  du  Roi,  fa  Majefté  y étant, 
^tenu  à Saint  Germain  en  Layc  le  onzième  jour  de  Décembre 
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*ml  fix  cent  foixantc  dix-fcpt.  Signé  COLBERT. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  &:  de  Na- 
varre. Au  premier  nôtre  Huiflicc  ou  Sergent  fur  ce  re- 
quis : Nous  te  mandons  & commandons  par  ces  prefenres , li- 
gnées de  nôtre  main,  que  l’Arrcft  dont  l'extrait  eft  ci-attaché, 
fous  le  contre-fcel  de  nôtre  Chapellerie , ce  jourd’hui  donné 
en  nôtre  Confeil  d'Etat,  Nous  y étant,  tu  figmfies  à tous  ceux 
qu’il  appartiendra,  & fjfles  au  furplus  pour  (on  entière  execu- 
tion, tous  exploits,  fommations  te  autrus  aétes  requis  & ne- 
ccflaircs,  fans  pour  ce  demander  autre  permiflion  : Et  voulons 
qu’aux  copies  dudit  Arrcft  & des  prefentes,  collationnées  par 
J’un  de  nos  Confeillers  Sécréta  ires,  foi  foit  ajoutée  comme  aux 
Originaux.  Car  tel  cft  nôtre  plaifir.  Donné  à Saint  Germain 
en  Layc  le  onzième  jour  du  mois  de  Décembre  , l'an  de  grâce 
mil  fix  ccnt  foixartedix-fept:  Et  de  nôtre  Régné  le  trente-cin- 
quième. si<rné  LOUIS.  Et  plus  b Ai , Par  le  Roi  COLBERT. 
Le  fccllc  du  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Cette  Jurifprudcncc  confirmée  par  tant  d’Arrefts  précédons 
fetrouve  autonfée  par  les  Lettres  patentes  d’Henri  II.  donc  il 
eft  fait  mention  dans  l’Arrefi:  pour  la  Dame  de  Bifcaras  ci-def- 
fus  rapporté  ; ce  qui  nous  oblige  de  les  inférer  en  cct  endroit. 

HENRI  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France.  A tous 
ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront  ; Salut.  Comme  nô- 
tre chcrc  & bien-améc  Marguerite  de  Gau  Religieufe  de  l’Ab- 
baïe  des  Moniales  de  Levignac,  Ordre  de  Sainte  Claire  Dio- 
cefc  de  Touloufc  ; Nous  a faic  remontrer  que  depuis  certain, 
teins  en  ça,  vacant  ladite  Abbaïe  des  Moniales  de  Levignac 
par  le  trépas  de  Sœur  Antoinette  de  Mons,  dice*de  Pclor,  der- 
nicre  paifible  pofTcfrcrefTe  d’icelle,  il  Nous  auroit  plû  fuivant 
tes  Concordats  d’entre  le  Saint  Siège  Apoftoliquc  & Nous,  la 
nommer  &:  prefenrer  à nôtre  Saint  Perc  le  Pape , pour  par  fâ 
Sainteté  être  aufli  fuivant  les  Concordats  pourvût'  de  ladite 
'Abbiïc  des  Moniales  de  Levignac,  & lui  être  oétroié  & ex- 
'pedfé  à nôtreditc  nomination  , telles  Bulles  & Difpenfcs  qui 
pour  ce  feroient  necefiaircs  ; mais  pourcc  que  depuis  l’expcdi- 
rion  de  nôtredire  nomination  la  guerre  feroit  futvenue  ; & que 
à cetre  occafion , avons  fait  faire  defenfes  generales  de  n aller 
ou  envoier  durant  ladite  guerre  en  Cour  de  Rome  , & que  à 
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cette  caufc  elle  ne  pourra  de  long-tcms  obtenir  ladite  Proyu 
fi'on  , elle  Nous  auroit,  afin  que  par  faute  de  Pallorefie  & Ad- 
miniflracefie  en  ladite  Abbaïc,  les  revenus  8c  édifices  d’icelle 
ne  tombent  en  ruine  8c  décadence,  fait  fupplier  8c  requérir, 
que  nôtre  plaifir  fut  y vouloir  pourvoir  de  telle  Oeconomc  8C 
Adminiftrareflc  que  verrions  être  à faire,  8c  que  de  difpofition . 
de  droit  Nous  cil  loifiblc  8c  permis  faire.  Sçavoir  faifonss 
Que  nous  dûëment  informez  des  bonnes  mœurs , vie  ôc  çonver- 
fation  de  ladite  de  Gau,  icelle  pour  ces  caufcs  tant  pour  la  con- 
fervation  de  nofdits  droits  8c  incerefts  comme  Protecteur,  Pa- 
tron, 8c  Prefcntatcur  des  Abbaïes  de  nôtre  Roïaume,  queaufiï 
pour  la  confervation  8c  entretenement  des  biens  , revenus  8C 
édifices  qui  en  dépendent , & pour  obvier  auflr  que  lcfdits  re- 
venus & édifices  ne  perificnt  fie  tombent  en  ruine  & décaden- 
ce, fie  le  fervice  Divin  ordonné  y être  dit  8c  célébré  ne  foie 
difeontinué , 8c  pour  autres  bonnes  8c  julles  confidcrations , à 
ce  Nous  mouvans  , avons  ladite  de  Gau  commifc  8c  dcputce, 
commettons  & députons  par  ccsprefentcs  Occonome  & Admi- 
ni/lrarefie  de  tout  le  bien  temporel,  appartenant  à lacfite  Ab-> 
baie;  cnfemblc  de  tous  & chacuns  les  fruits,  revenus  5c  émolu- 
mens  d’icelui  temporel,  pour  par  elle  en  joüir  6c  ufer  entière- 
ment : à la  charge  de  nourrir  8c  entretenir  les  Religicufes  de 
ladite  Abbaïc  $ De  faire  aufiï  dire,  celebrerôc  continuer  le  fer- 
vice  Divin,  ordonné  y être  dit  & célébré,  8c  de  fatisfaire  aux 
réparations,  8c  toutes  autres  chofcs  rcquifes,  8c  donc  ledit  tem- 
porel cil  chargé , 8c  touc  ainû  qu’elle  feroit  fi  ja  elle  auroit  fa 
provifion  de  ladite  Abbaïe  , 8c  que  une  boifte  Occonome  8C 
Adminiftrarcfie  doit  8C  cil  tenue  de  faire  , 8C  ce  ju/ques  à ce 
qu’elle  ait  recouvré  les  Bulles  de  fadite  Provifion,  6c.cc  fans 
ce  que  pour  raifon  de  ce  on  lui  puific  imputer  aucun  vice  d’in- 
trulïon.  Si  prions  6c  requérons  nôtre  améôc  féal  Coufin  le  Car- 
dinal de  Mcudon  Archevêque  de  Touloufc  ou  fon  Vicaire 
fpiritucl  audit  Archevêché , que  pour  raifon  dudit  fpiricuel  il 
ait  en  femblablc  affaire  expédier  à ladite  Marguerite  de  Gau 
tel  autre  Oeconomat,  Commiflion  ou  Provifion  que  de  rai- 
fon , 8c  que  de  droit  lui  c/l  aufli  permis  8c  loifiblc  de  faire  , en 
attendant  comme  dc/Tus  cil  die,  que  ladite  de  Gau  puific  recou- 
vrer fadite  Provifion  à icelle  , fuivant  ladite  nomination  qui 
par  Nous  lui  en  a été  oétroïéc,  afin  que  par  même  moïen  elle 
puific  pourvoir  à donner  ordre  aux  chofcs  fpintucljcs  dépcii- 
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dans  de  l’adminiftration  de  ladite  Abbaïc:  Se  outre  mandons  à 

* . * 

nôtre  Sencchal  dcTouloufc,  en  la  Senéchaufféc  duquel  elle clt 
affife,  & à chacun  des  Lieutenans,  Se  à tous  nos  Judiciers  qu’il 
appartiendra , ou  à leurs  Lieutenans,  que  de  nôtre  prefente  Com4 
miffion  Se  Occonomat,  ils  fiaffent,  foufFrent,  Se  laiffent  ladite  ' 
de  Gaujoüir&  ufer  pleinement,  Se  paifiblemcnt,  & à ce  faire 
fouffrir  & obéir,  contraindre  tous  ceux  qu’il  appartiendra,  Se 
pour  ce  faire  feront  à contraindre,  reaument  Se  de  fait  , nonob- 
ftant  oppofitions  ou  appellations  quelconques  , Se  fans  préjudi- 
ce d’icelles,  Se  pour  lefqucllcs  ne  voulons  être  diffère.  Car  tcL 
eft  nôtre  plaifir  ; Se  en  témoin  de  ce  avons  fait  mettre  nôtre 
fccl  à ccfditcs  prefentes.  Donné  à Paris  le  huitième  jour  de  No- 
vembre, Pan  de  grâce  1 55^1.  Et  de  nôtre  Règne  le  cinquième. 
Et  pln6  bm , Par  le  Roi.  Signé  DU  T H 1 E R. 

Pge  131.41t.  14.  Quoique  le  Roi  ait  bien  voulu  faire  ces- 
exceptions  volontaires  de  la  Règle  generale  en  faveur  de  ces 
Rcligieufes  Se  de  leurs  Monafteres  , ce  n’etoit  que  pour  imiter 
les  deux  jreferves  de  la  nomination  Roïale  portées  par  le  Con- 
cordat : l’une  à la  vérité  étoit  tacite  , Se  regardoir  les  Prclatu- 
res  Se  Bénéfices  Confiftoriaux  du  Duché  de  Bretagne  &:  du 
Comté  de  Provence,  qui  n’avoient  point  etc  compris  dans  le 
Concordat  ; parce  que  comme  il  avoit  été  pafle  entre  le  Pape 
Se  le  Roi  fur  le  pied  de  la  Pragmatique  Sanction  , Se  que  lors 
d’icclle  ces  deux  Provinces  n’écoient  point  du  Roïaume,  il  ne 
fut  aufli  fait  que  pour  le  Roïaume  Se  le  Dauphiné  feulement,. 
Se  ainfi  les  Prclaturcs  Se  les  Bénéfices  Confiftoriaux  de  la  Bre- 
tagne Se  de  la  Provence  croient  tacitement  exceptez  de  la. 
nomination  Roïale , accordée  pour  le  Roïaume  Se  le  Dauphi- 
né feulement. 

La  féconde  exdufion  Se  referve  de  la  nomination  Roïale- 
étoit  plus  expreffe  ; car  elle  étoit  nommément  fpccifiéc  dans  Jo- 
Concordat  tit.  Ve  Regiix  ni  PrxLttur.  Nominut.  §-  Per  prœmijfa» 
où  l’on  voit  que  les  Eglifes  qui  avoient  un  privilège  fpccial 
d’élire,  étoient  déclarées  exomtes  de  la  nomination  Roïale,  Se 
ainfi  confirmées  dans  leur  droit  d’éledtion. 

Mais  l’on  remédia  à ces  inconvcnicns  en  deux  manières:  Lx 
première  , par  l’ampliacion  Se  l’extcnfion  du  droit  de  nomina- 
tion Roïale  aux  Eglifes , Monafteres  Se  Bénéfices  Confifto- 
riaux du  Duché  de  Bretagne  Se  du  Comté  de  Provence , par 
Hndult-du  Pape. Leon  X.  du  13.  O&obrc  iji6.  peu  de  teins. 

après . 
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apres  le  Concordat  pa/Tc  cncrc  lui  & François  I.  par  lequel  In- 
duit il  lui  accorde  le  droit  de  nomination  pour  les  Bénéfices 
Confiftoriaux  de  ces  deux  Provinces. 

Indultum  Francisco  1.  à Leone  X.  concefjum  cire  a Britannica  & 

Provmcialia  Bénéficia. 

LE  O Epifcopus  Servus  Servorum  Dei  chariflîmo  in  Chrifto  filio 
Francilco  Francorum  Rcgi  Chriftianiffimo,  falutem  Sc  Apoitolicam 
benedidtionrm.  Prxdarx  devotionis  finceritas , eximix  fidei  conftantia 
quibus  in  noftro  Apoftolicx  Sedis  confpe&u  clarerc  dignofeeris,  nos  in- 
citant , Sc  quodammodo  tuis  de  Sedc  bene  meritis  id  exigentibus  nos 
impcllunt,  ut  ilia  tibi  favorabilitef  concedamus , per  quæ  tux  nujefta- 
ris  honor  accrcfcac , ac  ejus  ftatui,  nec  non  Ecclefiis  Sc  Monafteriis  tuo- 
tum  temporalium  domiuiorum  , de  perfonis  Ecdcfiafticis  tibi  gratis  Sc 
acceptis  valeas  falubriter  providere.  Sane  cum  ftarui  tuo  plurimum  ex- 
pedire  dignofeatur , ut  Ecclefiis  & Monafteriis  dominiorum  cuorum, 
prxlcrtim  limitrophorum  , Sc  potiffimum  Ducatus  Britannix,  & pro- 
vineix  Provincix . perfonx  tibi  gratx  & fideles  pixfidantur  Sc  pixfinr, 
cùm  fi  eifilem  Ecclefiis  Sc  Monafteriis  de  perfonis  tibi  non  fidis  , feu 
quomodolibet  fofpedis  providerctur,aut  ilia  eis  in  commcndun  vcl  admi- 
niftrationcm  concédé rentur , feu  aliter  per  eas  obtinerentur , maxima  tibi 
& ftatui  &dominiis,  nec  non  Ecclefiis  Sc  Monafteriis  prxdi&is  peri- 
cula  Sc  damna  non  n-odica  verifimiliter  inferri  poftent.  Nos  ftatus  domi- 
niorum ac  Ecclefiarum  Sc  Monafteriorum  prxdiâorumftuitioni  Sc  confcr- 
vationi  in  pixmiflis  Sc  paterno  affè&u  confulere,  teque,  quem  & pro- 
pter  alia  prxclara  virtutum  dona,  quibus  te  decoravit  Altilîîmus,  fpecia- 
lis  dile&ionis  afïèôu  ex  vifeeribus  paternx  charitatis  prolequimur,  con- 
d;gno  favorc  profequi  volente®.  Motu  proprio,  non  ad  alicujus  nobis  fu- 
per  hoc  oblaix  petitionis  inftantiam  , fed  de  noftra  mera  liberalitate , 
Klajeftati  tux  , quandiu  vitam  duxerit  in  humanis , facultatem  nominan- 
di  nobis  Sc  Romano  Pontifici  pro  temporc  exiftenti,  perfonas  idoncas 
ad  quafaimque  Cathédrales  Sc  Metropolitanas  Ecclefias  ac  Monafteria 
Ordinum  quorumeumque , de  quibus  confiftorialiter  difponi  confuevit,  in- 
Ducatu  Britannix,  Sc  Provincia  Provincix  prxdi&is  confiftentia.  Per 
celfum , vel  dcceflîim,  feu  alias  quomodolibet,  prxçcrquam  apud  Sedem 
prxHiâam  pro  rempore  vacantia , per  nos , & pro  tempore  exiftentem 
Romanum  Pontificem  prxfatum,ad  nominationem  hujufmodi  Fcclefiis  Sc 
Monafteriis  prxdidis  præficiendas.  Ita  ut  dum  Monafteria  ipfa  Monachis 
idoncis  ad  illorum  regimina  carebunt,  clcricos  fxculares  , aut  aliorum 
Monafteriorum  Monachos , Sc  Ordinum  Mendicantitim  profcflbs,  habi- 
tum  juxra  corumdem  Monafteriorum  confuetudinem  fufcipere,  Sc  pro-, 
feflïonem  per  illorum  Monacho<  emirti  foliram  etnittere  volentes , aliàs 
idoneos , nominarc  poffis , illxque  perfonx  idonex  eo  cafu  cenfeanrur  j 
authoritate  Apoftolicâ  tenore  prxfcntium  excertâ  noftrâ  feientia,  refef- 
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vamus  , concedimus  & affignamus.  Ac  volumus  quod  perfonas  idonfas 
hujuLmodi  infra  fcx  raenfcs , à die  vacationis  Ecdefîarum , & Monafte- 
xiorum  prxdi&orum  computandos , nobis  aut  pro  tcmpore  exiftenti  Ro- 
mano  Pontifici , ut  provifioncs  de  perfonis  per  te  pro  tempore  nomi- 
nandis,  per  nos , Sc  pro  tempore  exiftentem  Romanum  Pontificem  prx- 
fatum , cifdem  Ecclehis  Sc  Monaftetiis  Confiftorialiter  fieri  valeant,  om- 
nino  nommare  tenearis.  Decernentes  ex  nunc  quafcumque  eledkiones , 
poftulationes , provifiones , prxfe&iones , commendas , uniones , annexio- 
ncs , Sc  a’ias  quafcumque  difpofitiones , de  Eccleliis  & Monaftetiis  prx- 
dittis,  aliter  quam  de,  feu  pro  perfoim  per  te  pro  tempore  nominatis, 
& per  nos  vel  pro  tempore  exiftentem  Romanum  Pontificem  quomodo- 
libcrc  fa&is , nullius  toboris  vel  momenti  cxiftere.  Et  fie  per  quofeumque 
judices  Sc  Commiirarios  Sc  fan&x  Romance  Ecclefix  Cardinales  , fublata 
eis , Sc  eorum  cuilibet  quavis  aliter  interpretandi  Sc  judi candi  fàcultate 
& authoritate  , fententiari  Sc  definiri  debere.  Irritum  quoque  & inane 
quidquid  fecus  fuper  his  à quocumque  quavis  authoritate  feienter  vel 
ignorantiâ  contigeri  t attentati.  Non  obftantibus  quibufvis , de  Ecclefiis 
& Monafteriis  prxdittis,  per  nos  Sc  fedem  prxdittam  pro  tempore  fa- 
ikis  refoimationibus , feu  affettionibus  generalibus  vel  fpecialibus  , nec- 
non  Cancellarix  Apoftolicx  Regulis  pro  tempore  editis , & quibufvis 
aliis  conftitutionibus  Sc  ordinationibus  Apoftolicis , nec-non  Ecclefiarum 
& Monafteriorum  , ac  illorum  ordinum  prxdiffcorum  juramento,  confir- 
matione  Apoftolica,  vel  quavis  firmitate  roboratis  ftatutis  , Sc  confuetu- 
dinibus,  Privilegiis  quoque,  Indultis  & Litteris  Apoftolicis  , fub  quibuf- 
vis tenoribus  Sc  formis  conceflîs  Sc  confirmatis,  quibus  tenores  illorum, 
ac  fi  de  verbo  ad%crbum  infererentur , pro  fufficienter  expreflïs  hahen- 
tes,  illis  aliàs  in  fuo  robore  permanfuris,  hac  vice  dumtaxat  fpecia- 
liter  Sc  exprefte  derogamus,  cxterifque  contrariis  quibufeumque.  Nul- 
li  ergo  hominum  liceat  hanc  paginam  noftrx  refervationis , conceflîo- 
ms  , adignationis , voluntatis , Dccreti , & dérogations  infringere , vel 
ci  aufu  temerario  contraire.  Si  quis  autem  hoc  attentare  prxfumpferit, 
indignationem  omnipotentis  Dci,  ac  Beatorum  Pétri  Sc  Pauli  Apoftolorum 
cjus  , fe  noverit  incurfurum.  Datum  Romx  apud  Sanftum  Pctrum  anno 
Incarnationis  Dominicx  millefimo  quingentciimo  decimo  fexto,  decimo 
tertio  ni  en  fis  O&obris,  Pontificacus  noftri  anno  quarto.  Signatum  Joan- 
nes  Cheminart.  Pro  Scriptore , Brevibus  pro  Secretario. 

La  féconde  maniéré,  dont  on  fc  fervic  pour  remédier  au  fé- 
cond inconvénient , qui  croit  la  referve  des  Eglifes  aïans  pri- 
vilège particulier  d’élire  , mentionnée  au  Concordat  §.  Per 
prxmijjx.  De  Regix  ad  Prxlatur.  Nominxt.  fut  la  fufpenfion  de 
cous  ces  Privilèges  finguliers  accordez  fpccialcmcnt  à quelques 
Monaftcrcs,  dont  le  Pape  Clément  VII.  fufpendit  l’effet  par 
fa  Bulle  du  9.  Juin  1531.  où  il  accorde  au  Roi  pendant  cette 
fufpenfion  le  Droit  de  nommer  aux  Prclatures  de  ces  Eglifes 
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qui  avoicnc  eu  ccs  Privilèges  finguliers  d*élire  leurs  Prélats, 
( à ^exception  des  Monafteres  des  Chefs  Ce  Generaux  d’Or- 
dre  ) & donc  l’effet  eft  iufpcndu  par  cette  Bulle,  fuivance, 
avec  les  Lettres  Patentes  du  Roi  François  I.  portant  accepta- 
tion d'icelle. 

Extraie  des  Regijlres  du  Confcil  d*Etat. 

SU  R la  requefte  faite  au  Confcil  par  le  Procureur  General 
du  Roi  en  icelui,  à ce  que  les  Bulles  envolées  par  nôtre 
Saint  Perc  le  Pape  , fuflent  lues , publiées  & cnregiftrccs  en 
kclui,  te  que  fur  icelles  fût  mis  letta , publient*  regijhata , 
le  Confcil  après  avoir  fait  lire  en  Jugement  icfdites  Bulles, 
enfemble  certaines  Lettres  Patentes  dudit  Seigneur,  à cette  fin, 
a ordonne  & ordonne  que  Icfdites  Bulles  feront  enrcgiftices, 
& fur  icelles  mis  le£la , publient*  O'  rerifirata  > dcfquclles  la  te- 
neur enfuit:  ^ 

CL  E M E N S Epifcopus  Servus  Senrorum  Dei,  chariffimo  in  Chrifto 
filio  Francifco  Francorum  Régi  Chriftianiflimo,  Salucem  & Apof- 
tolicam  benedi&ionem  : Prxclara  tua  erga  nos  & Apoftolicam  Sedem  mé- 
rita , nec  non  fîdei  conftantia , & fincera  devotio  , qnibns  in  noftro  ÔC 
ejufdem  Sedis  confpe&u  haélenus  claruildi,  & continué  clares,  mentem 
noftram  excitant  & inducuct , ut  ilia  tibi  libenter  concedamus , per  quæ 
tuorum  Regni  Franciar  & Delphinatus , ac  Comitatûs  Viennenfis  ac  Va- 
lentinenfîs , & communi  & publiez  utilicati,  illarumque  perfonarum  fta- 
tui  & tranquillitati  ac  Monafteriorum  profc&ui,  per  noftrx  provifionis 
auxilium  valeat  falubriter  provideri.  Dudum  fiquidem  fœlicis  recordatio» 
nis  Lco  Papa  X.  prxdccdTor  nofter,  inter  arcana  fux  mentis  revolvens, 
quôd  traétatus  inter  pix  memoriz  Pium  1 T.  Sixtum  1 V.  Innocentium 
VIII.  Alexandrum  V I.  & Julium  1 1.  Romanos  Pontifices  prxdeceflo- 
res  fuos,  & clarz  memoriz  Reges  Franciz  Chriftianiflimos  ,fuper  abro- 
gation certz  Conllitutionis  in  didto  Regno  Franciz  vigentis,  quæ  Prag- 
matica  vocabatur , habiti  fuerant , & quod  licet  prxfatus  Plus  prxdecef- 
for , mintiis  ad  clarz  memoriz  Ludovicum  XI.  Franciz  Regem  C.hriftia- 
niflimum  defiinatis , tanris  eidem  rationibus  perfuafiflèt , ut  Rex  ipfe  Prag- 
maticam  SanÆbionem  huiufmodi,  tanquam  in  feditione  & Ichifmatis  tem- 
pore  natam  fuis  Patentibus  Littetis  abrogavifiet,  ramen  hujufmodi  abro- 
gatis,  nec  litterz  Apoftolicx  prxfati  Sixti , fuper  Concordats  cum  Ora- 
toribus  prxfati  Regis  Ludovici  ad  di&tim  Sixtum  prxiecellorem  def- 
tinatis  habita,  expeditx  per  Prælatos  & perfonas  Eccldiafticas  di£H  re- 
gni , receptx  non  fnerant , nec  ipli  Przlati  & perfonx  EcclefiaPicz  illis- 
parère , nec  monitis  Innocenta , & Julii  prxdiétorum  aures  prxbere,  fed 
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cidom  Pragmaticx  Santtioni  adhxrere  volucrunt  , unde  prxfaru* 
Julius  prxdcceflbr  , in  tune  Concilio  Lateranenfi  Ecclefiam  univer- 
lalem  reprxfentante , per  eum  légitimé  indi&o , abrogations  Pragmati- 
cx Sanftionis  hnjufmodi  negotium,  Sc  illius  difcullionem , venerabiliutn 
fratruin  fuorum  Cardinalium , de  quorum  numéro  dittus  Léo  prxdecef- 
for  tune  crat  , ôc  aliorum  Prxlatorum  Congregationibus  relationcmque 
difeu  (forum  fibi  3c  eidein  Concilio  facienaam  commiferat,  ac  Gallicos 
Prxlatos,  Capitula  Ecclcfiarum , 3c  Mor.afteriorum  Convenais,  ac  Par- 
lamenta,  3c  Laïcos  illis  faventes , cujufcumque  dignitatis  , etli  Rcgalis 
exigèrent  San&onc  prxdi&a  utentes , feu  illam  approbantes  omncfque 
3c  fingulos , fua  communiter  vel  divifim  interefle  putantes,  per  edi&um 
publicum  , eum  ad  partes  illas  tutus  non  pateret  accellus.in  certis  tccle- 
fîis  tune  expredis  affigendum  moneri,  3c  citari  infra  certura  competen- 
tem  terminum  prxfigendum  ad  comparandum  coram  co  in  Concilio  prx- 
fato  , caofafque  dicendum,  quare  San£tio  prxfata,  in  concernentibus  au- 
roritatem , digniratem  Sc  unitatem  Ecclefix  Romanx  3c  Apoftolicx  Sedis, 
facrorumque"  Canonum  6c  Ecclefiafticx  libertatis  violationem , nulla 
3c  invalida  declarari , decerni,  & abrogari  non  deberet,  3c  cum  fuper 
bis  in  forma  juris  in  prxfato  Concilio  Lateranenfi  procedcretur , didtuf- 
que  Julius  prxdecelTbr,  ficut  Domino  placuit,  rebus  hutnanis  exemptus 
fuilfet,  ac  idem  Léo  prxdee«(Tor , divina  favente  clcmcntia,  ad  fum- 
mura  Apoftolatus  apicem  alTumptus,  contia  Prxlatos,  Capitula  3c  Con- 
ventus , Sc  perfonas  hujufinodi , ad  nonnullos  a&us  procclïîlfet , tandem 
confiderans  pacem  elfe  vinculum  charitatis;  & fpirittuüem  virtutem 
qua  falvamur  , diccnte  Domino , qui  biberit  a y nam  quant  ego  dabo  illi  , 
non  fit  le  t in  aternum  , & quod  in  pace  eonfifteret  falus  univerforum , 
Cafïîodoro  teftantc  , omni  q nippe  regtio  deftderabilis  tjfe  debet  tranquilli- 
t.u  , in  qua  & populi  proficiunt , & militas  ^etitittm  cuflodiinr,  matura  de- 
libcratiotie  cognovitfct,  non  per  nuntiosaut  iegatos  fuos  in  prxftatione  obe- 
dientix  filiahs , quam  tu  perfonaliter  fibi  prxftiteras  , hoc  tccum  coram 
difeurere,  teque  paternis  hortari  monitis,  ut  ad  Deilaudem,  5c  ad  cuum 
bonorem  prompto  modo  libens  ac  volens  didtx  Pragmaticx  Sandtionis 
abrenuntiare  , 3c  fccundum  leges  Sandlx  Romanx  Ecclefix,  quemad- 
modutn  exteri  Chriftiani  vivere , ac  mandatis  Apoftolicis  qux  à Sede 
Apollolica  pro  tempore  émanaient , parère  & obedire  vellcs  : 3c  cum  ex 
eledtionibus  , qux  in  Ecclcfiis  Catnedralibus , ac  Métropolitains,  3c 
Monaftcriis  didti  regni,  à multis  annis  citra  fiebant,grandia  animarumperi- 
cula  provuiircnt , cum  plcræcjue  per  abufum  fxcularis  potellatis,  non- 
nullx  veto  pixeedentibus  ilhcitis  3c  finioniacis  padtiombus  , alix  partial- 
lati  amore , & languinis  affêdionc , & non  fine  pêr jurii  reatu  fièrent , 
cum  eledores  ipfi , etiam  eledtionem  per  eos  faciendam  , idoneiorem , 
5c  non  cum  , quem  promiffione  aut  datione  alicojus  rei  temporalis , feu 
prece  vel  prccibus,  per  fe  vel  per  alium  interpofitis,  eledtionem  procu- 
rare didicifienc,  fponte  eligerc  jurarent,  juramentum  hiijufmodi  non  modo 
non  feivarent,  fedeontrà  pcoprium  hujufmodi  juramentum  in  animx  fux 
prxjudicium  vendent,  ut  eidem  Lconi  prxdcccflori  notoriè  conftabat. 
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trebris  abfolutionibus  & rehabilitationibus  ab  ipfo  Leone  te  Prædecefl 
foribus  fuis  pccitis  Sc  obtentis  , te  eu  difti  Leonis  prædecefToris  pa- 
ternis  monitis , tanquam  verus  obedientix  filius  parère  volcns  , ram 
pro  bono  obedientix,^  qua  magnum  meritum  vere  confiait,  quam  pro 
communi  reipublicx  regm  tui  utilitate,  in  locum  didhe  Pragmaticæ  Sanc- 
■tionis  , ac  fingulorum  capicuiorum  in  ea  eonrentorum , leges  te  conf- 
ritutiones  infra  feriptas , invicem  tra&atas , te  cum  fratribus  fuis  tune 
di&x  Romanx  Ecclefix  Cardinalibus  diligenter  examinatas,  ac  de  eorum 
confilio  recum  concordatas  , per  Orarorem  tuum  ad  id  à te  ad  -eum 
deftinatum  , habenrem  ad  hoc  fpeciale  te  fuffidens  mandatum  accep- 
tais, prxfarus  Léo  prxdeccflbr  de  eorumdem  fratrum  confilio  te  una- 
nimi  confcnfu  : ex  certa  ejus  feitntia,  ac  poteftatis  plcnitudine,  intec 
alia  ftacuit  te  ordinavit , quod  ex  tune  de  extero  perpetuis  futuris  tem- 
poribus  , loco  diftx  Pragmaticx  5andionis  , ac  omnium  & fingulorum 
capitulorum  in  ea  contencorum,  Cathedralibus  ac  Metropolitanis  Eccle- 
fiis  in  eifdcm  Regno  Francix  , Delphinatu  & Comitatu  Viennenfi  ac 
Valentinenfi  , tune  te  pro  tempore,etiam  per  ceflionem,  in  manibus  ip- 
fius  Leonis  prxdecelforis  & iuccefTorum  fuorum  Romanorum  Pontifi- 
cum  Canonioè  intrantium  fpontc  fadtam  vacantibus,  illorunf  Capitula  te 
Canonici  ad  eleâionem  feu  poftulationem  inibi  futuri  prxlati  proccdere 
non  point,  fed  illarum  occurrente  hujufmodi  vacatione,  Rcx  Franco- 
rum  pro  tempore  exiftens  unum  gravem  Magiftrum,  feu  Licentiatum  in 
Theologia,  aut  in  utroque,  feu  alterojurium  Dodforem,aut  Licentiatum 
in  Univcrfitate  famofa , te  cum  ri^orofo  examine,  te  in  27.  fux  ætatis 
ad  minus  anno  conftitutum,  & alias  idoneum  infra  fex  mcniês  à die  va- 
cationis  Ecclefiarum  earumdem  computandos , eidem  Leoni  prxdecellbri, 
■te  Succeflbribus  fuis  Romanis  Pontificibus,  feu  Sedi  prædi&x  nominare, 
ac  de  perfona  per  Regem  hujufmodi  nominata  per  Leonem  te  fuccefl'o- 
res  fuos , feu  fedem  hujufmodi  provideri , fi  contingeret  prxfatum  Re- 
gem perfonam  taliter  non  qualificatam  ad  didfcas  Ecclcfias  fie  vacantes 
nominare,  per  didtum  Leonem  prxdecellbrcm  > te  fucccfibres  fuos,  feu 
•fedem  prxfatam , de  perfona  fie  nominata  eifdem  Ecclefiis  minime  pro- 
videri deberet,  fed  teneretur,  idem  Rcx  infra  tresalios  menfesi  die  recu- 
iationis  perfonæ  nominatx  non  qualificatx  follicitatori  nominationcm  non 
quaiificatam  profequenti  confiftorialiter  fadlx , intimandx , computandos, 
. alium  fupra  didfco  modo  qualificatum  nominare.  Alioqui,  ut  dupeiuUofx 
Ecclefiarum  hujufmodi  vacationi  celeriter  confuleretur , Ecclefix  tune  fie 
vacanti , per  Leonem  prxdeceircm , te  fucceires  fuos  , feu  fedem  hu- 
jufmodi, de  perfona  uc  prxfertur  qualificata,  nec-non  Ecclefiis  per  obi- 
tum  apud  fedem  prxdidtam  vacantibus , femper , nulla  prxcedente  didti 
Regis  nominatione,  libère  providere  polTet  , decernens  Eledtiones  con- 
tra prxroifla  attentatas , ac  provifionrs  per  eum  te  fucce libres  fuos , feu 
fedem  hujufmodi  fudbs  , nullas^c  invalidas  cxifterc  , confauguineis  ta- 
men  præfaci  Regis,  ac  perfonis  fublimibus,  ex  caufa  rationabili  te  légi- 
tima, in  nominatione  te  litteris  Apoftolicis  exprimenda,  nec-non  Reli- 
ciofis  Mcndicantibus  reformatis,  eminentis  feientix,  te  cxcel'enri<;  dodfcti- 
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n«,  qui  juxta  fui  ordinis  regularia  inftituta,  ad  gradus  hujuftnodi  aflîimi 
non  poflint,  fub  prohibitione  præmilla  minime  comprehenfis,  fltd  de  eo» 
rum  perfonis  di&is  Ecclefiis  pro  tempore  vacantibus  ad  diûi  Regis  no- 
minàtionem  , per  Leonem , Sc  fucceflores  fuos»,  feu  fedem  hujuftnodi 
libère  provideri  poflïc.  Monafteriis  vero , Sc  Prioraribus  Conventualibus, 
& vere  ele&ivis , videlicet  in  quorum  elc&ionibus  forma  c piruli  qui* 
fropter  fervari , Sc  confirmariones  ele&ionum  hujuftnodi  folrmniter  peti 
confucverunt  j in  regno  , Delphinatu  , & Comitatu  hujufmodi , tune  & 
pro  tempore  , Sc  per  fimilem  ceflionem  vacantibus , illorum  Convenais 
ad  elc&ionem  feu  poftulationem  Abbaris  feu  Prions  procedcre  non, 
poflènt  , fed  idem  Rex  illorum  occurrcnte  vacatione,  Religiofusn  ejuf- 
dem  Ordmis,  in  aecate  13.  annoruni  ad  minus  conftitutum , infra  fi- 
mile  remplis  fcx  tncnfium , à die  vacationis  Monafteriorum , Sc  Priora- 
tuum  ejufmodi  computandorum  Leoni  pra:deccflori,&  {ucccflbribus  fuis,, 
Sc  fedi  hujufmodi  nominare , Sc  de  perfona  pet  Regem  hujufmodi  Mo- 
nafteno  vacanti  nominata , per  Leonem  prædeceflorem  , & fucceflores 
fuos  , ac  fedem  hujufmodi  provideri  : Prioratus  vero  perfot.ar  ad  ilium 
per  cundem.Regem  nominata:  conferri  debere,  fi  vero  idem  Rex  Pref- 
byterum  Srecularcm , aut  Religiofum  alterius  Ordinis,  aut  minorem  ij. 
annorum,  vel  aliàs  inhabilem  , Leoni  pratfato  praedeceflori , aut  fuccef. 
fonbus  pracdi&is , infra  diéfcum  femeftre , feu  fedi  hu;ufmodi  nominaret , 
talis  nominatus  recufiiri , & minime  fibi  provideri  deberet , fed  Rex  ip- 
fe  infra  trimeftre  à die  reeufationis  fupra  dicto  modo  intimandæ  com- 
putandum  alium  fupra  difto  modo  qualificatum  , Monafteriis  feu  Priora- 
tibus  vacantibus  nominare,  Sc  de  perfona  ad  Monaftcrium  nominata  illii 
providere  , ad  Prioratum  vero  nominato,  Prioratus  ipfe  per  eofdem 
Leonem  praîdeceflorem  fucccflbrefque  fuos  feu  fedem  praediûam  conferri 
debiret , alioquin  diiftis  menftbus  effluxis , nulla , feu  de  perfona  minus 
idonea  Sc  modo  praîinifto  non  qualifirata  , fa&a  nominatione,  & eriam 
vacantibus  apud  fedem  prædi&am  , femper , Sc  nulla  diâri  Regis  ex- 
peftjta  nominatione,  per  Leonem  prædeceflorem , Sc  fucceflbres  fuos 
prarfnos , feu  fedem , Monafteriis  provideri , Prioratus  vero  perfonis  ut: 
praefertur  qualifîcatis  conferri  libère  poffint  ; ele&iones  autcm,&  illarum. 
confirmationes , nec  non  provifiones  per  Leonem  prxdecefïbrem  & fuc- 
ceflbres Sc  hujufmodi  fedem  contra  præmiflà  pro  tempore  faâas , mfllas,.. 
irritas  Sc  invalidas  efle  decrevit  : per  præmifla  tamen  non  intendentes  in  • 
aliquo  præjudicare  Capitulis  Ecclefiarum  Sc  Conventibus  Monafterio- 
rum , Sc  Prioratuutn  hujufmodi , privilégia  proprium  cligendi  Praclatum 
à Sede  Apoftolica  obtinentibus quominus  ad  eleâionem  Epifcoporum 
ac  Abbatum  Sc  Priorum  juxta  privilégia  eis  concéda  libéré  procedere 
poffint,  juxta  formam  in  eorum  privilegiis  contcntam  , etfi  in  eorum 
privilégiés  forma  aliqua  exprefla  non  foret,  tune  formam  Concilii  generalis, 
Capituli , qui*  propter , fèrvare  teneantur,  dumrfiodo  de  privilegiis  fibi 
conceflts  hujufmodi  per  Litteras  Apoftolicas  feu  alias  authenticas  feri- 
pturas  docerent , omni  alia  fpecie  probationis  illis  in  hoc  adempta , vo- 
Icnfque  di&us  Léo  pracdcceflor,  quod  fi  tu  litteras  fuas  hujufmodi,  ac 
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omnia  & fingula  in  eis  contenta  inviolabiliter  obfecvari  cum  eflfe&u  non 
faceres,  exdem  litterx,  8c  inde  fecuta  quxcumque  cafla  8c  nulla,  nul- 
liufque  roboris  8c  moment i, ptout  in  ilbs  plenius  continetur.  Cum  autem, 
fîcut  nobis , non  folum  pet  tuas  litteras , fed  ctiam  per  dileâum  noftrum 
Gabrielem  filiu*.n  tituli  San&x  Cxcilix  Prelbyterum  Cardinalem , quin 
etiam  per  dile&um  filium  nobilcm  Virumjoannem  Ducem  Albanix , ad 
nos  deftinatos  exponi  feciiti , Capitula  Ecclefiarum , 8c  Conventus  Mo- 
nafteiiorum  Regni , Delpkinatus , & Comitatus  prxdi&orura  , privilcgio 
proprium  eligendi  Prxlatum  fufFulta,  privilegiis  hujufmodi,  in  animarum 
luarum  perniciem , perturbationcm , 8c  fcandalum  plurimotum  in  dies 
abutuntur  , maxime  cum  eledtiones  ufque  ad  ultimum  diem  celebrari  dif- 
ferrent , ut  intérim  dignitatem  Epifcopalcm  8c  Abbatialcm  ambientes  8c 
ad  illam  afpirantes  vota  eligentium  modis  8c  paâionibus  illicitis , 8c  a 
jure  improbatis  habere  poflent,  quo  fit  ut  inter  eligentes  ,fxpius  diflèn- 
fiones , fcandala , & bonorum  dilapidationes , ac  perjuria , nec  non  inter 
eleûos  lires  fere  immortales , fucccdunt , in  Eccleliarum  8c  Monafterio- 
riorum  hujufmodi  non  modicum  prxjudicium  & detrimentum.  Verum  fi 
hujufmodi  privilegiis  per  nos  revocatis  , tibi  ad  Ecclefias  Cathédrales  ac 
Metropolitanas , ac  Monafteria  hujufmodi  pro  teropore  vacantia,  à no- 
bis poteftas  nominandi  Prxlatum  concoderetur  , fcandalis  hujufmodi  ob-  . 
'viaretur  , ac  Ecclefiarum  8c  Monaftcriorum  prxdi&orum  utilitati  8c 
animarum  faluti  confulcretut  : tu  altérons  prxmifla  inibi  notoriaefte,  nec 
alia  ptobatione  indigere  , nobis  humiliter  fuppücari  fecilli,  ut  facilita- 
tem  nominandi  Prxlatum  ad  Ecclefias  8c  Monafteria  privilegiis  eligendi 
fuffùlta , privilegiis  ipfis  revocatis  , concedere  de  benignitate  Apoftolica 
dignaremur.  Nos  igitur  futuris  inconvenientibus  obviare , ac  tranquil- 
litatem  in  Regno,  Delphinatu  , ac  Gomitatu  prxdiftis  vigere  cupien- 
tes,  habita  fuper  his  cum  venerabilibus  fratribus  noftris  fanûx  Roma- 
nx  Ecclefix  Cardinalibus  matura  difcuflïone , 8c  diligenti  examinatio- 
ne , fperantes  quod  tu  in  nominanda  perfona  Dcum  prx  oculis  lempet 
lis  habituais , 8c  confcientiam  tuam  non  fis  lxfurus,  de  eorumdem  fia- 
trum  confilio  8c  aftenfn,  privilégia  Capitulis  MetropoUtanarum,  8c  alia- 
rum  Cathedralium  Ecclefiarum,  8c  Conventibus  Monaftcriorum  ( prxter- 
quam  eorum  qui  per  Generales  fuoium  Ordinum  reguntur  leu  regicon- 
lueverunt)  8c  Prioratuum  Conventualiumelettivorum  Regnî, Comitatus  ac 
Dclphinatus  prxdi£torum  eligendi  fibi  Prxlatum  conccfl.i,  quandiu  vitam 
duxeris  in  humanis,ad  hoc  ut  Canonici  Ecclefiarum , Religiofi  Monafte- 
riorum,ac  Prioratuum  Conventualium  eledfcivorum  hujufinodi,  fe  taies  vir- 
tutibus  8c  moribus  prxftare  ftudeant , ut  mereantur  in  Epifcopos  8c  Ar- 
chiepifcopos  Ecclefiarum,  8c  Abbates  Monafteriorum , 8c  Priores  Prio- 
ratuum hujufinodi , illorum  occurrente  vacatione,  à te  nobis  & Romano 
Pontifici  pro  tempore  exiftenti , nominari,  autoritate  Apoftolica  tenore 
prxfentium  fufpcndimus , ac  tux  Cclfitudini,  quandiu  vixeris  duntaxat , 
perfonas  idoneas , ac  juxta  Concordata  prxdi&a  qualificatas  ad  Ecclefias 
8c  Monafteria  prxterquam  ad  ea  qux  per  diftos  Generales  reguntur , 
/eu  régi  confueverunt , nec  non  Prioratus,  cjufmodi  pro  tempore  vacan- 


688  Inventaire  des  Induits  , 

ria  nobis  & Romano  Pontifia  pro  tempore  exiftenti  modo  quo  Tant  m 
Concordatis  prxdi&is,  nominandi,  automate  8c  tenorc  prxdictis  licentiatn 
8c  facufcatem  concedimus.  Decerncntes  ex  nunc  cle&ioncs,  poftulationes, 
ac  illanim  confirmationes , 5c  admiiïiones,  nec  non  noininationes  contra 
prxdiéta  attentaras  » ac  provifiones , commendas , 8c  alias  difpontioncs  , 
per  nos , 8c  Romanum  Pontificem , feu  Sedem  prxfatam  pro  cempore 
faéfas  , ac  inde  fecuta  quxcumq'ue  nnlla  8c  invalida , nulHufque  roboris 
fore  vel  momenti  ac  irritum  8c  inane  quidquid  fecus  fuper  his  à quo- 
quam  quavis  aucoritate  feienter , vel  ignoranter  contigerit  attentati  non» 
obftantibus  prxmifiis , ac  conftitutionibus  Apoftolicis  , nec  non  privile- 
giis  praedi«5bis , quibus  etfi  motu  proprio,  8c  ex  certa  feientia  ac  regia 
confider.tior.e  concerta  8c  approbata  fuerint , illorum  tenores  ac  fi  de 
verbo  ad  verbum  înlèrerentur  prxfentibus,  pro  iufficienter  exprellis  ha- 
bentes , illis  aliàs  in  fuo  robore  permanfuris , hac  vice  duntaxat  fpecia- 
l;t.*r  8c  exprefle  derogamus  , cæterilque  contrariis  qoibufcumuquc  : vo- 
lentes  quod  Concordata  fupradiéla  prxfentibus  conrenta  oblèi  vare  om- 
nino  tencaris  ; alioquin  prxfentcs  litterx  8c  inde  fecuta  quxcutr.que 
fint  cafta  8c  nulla,  nulliufque  roboris  vel  momenti.  Nulli  ergo  omnino 
liceat  hanc  paginamnoftix  fufpc-nfionis,  conceflîonis,decreti,  dérogations, 
& voluntatis  infringere, vel  ei  aufu  temerario  contraire,  fi  quis  autem  hoc 
attenrare  prxfumpierit  indignationem  omnipotentis  Dei , 8c  beatorum 
Pétri  8c  Pauli  Apoftolorum  ejus,  fe  noverit  meurfurum.  Datum  Romx 
apud  San&um  Petrum  anno  Incarnations  Dominicx  ijji.  quinto  Idns 
Junii , Pontificaïus  noftri  anno  c (ftavo.  B Motta  , & fcellies  en  lacs  de  fore 
jaune  & rouçe  en  plomb,  eu  e/l  écrit  : parta  ta  in  Caméra  Apoftolica,  & 
fur  le  repli  e/l  écrit  : le&a,  publicara  8c  regiftraca  in  magno  Confilio  Domi- 
ni  noftri  Regis  infequenda  Litteras  Patentes  di&i  Domini  noftri  Régis- 
Datum  ii.  Mardi  nltimatè  fluxi.  Signées,  B Al  ART.  Aétum  Aquisdie 
fexta  O&obris  anni  155;.  j4uf<jueiles  Bulles  font  attachées  fotu  centrefcel 
les  Lettres  Patentes  du  Roi  dont  la  teneur  enfuit  : 

"ÎT^  R A N C O I S par  la  grâce  de  Dieu  > Roi  de  France.  A nos  amea 
8c  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Grand  Confeil  : Comme  pour  les 
caufes  contenues  en  l’exorde  des  Concordats  dés  pieça  faits  8c  partez  en* 
tre  feu  de  bonne  mémoire  le  Pape  Leon  X.  8c  Nous,  étant  lors  à 
Bologne  , aurions  par  enfcnable  accordé  , arrefté  8c  conclu  lefdit* 
Concordats,  par  lefquels  entre  autres  chofes  les  élcûionsdes  Eglifes,  Ab- 
baïcs,  Monafteres  8c  Prieurez  cledifs  de  nôtre  Roïaume,  étoient  pro- 
hibées 8c  défendues  avec  decret  irritant  8c  indignation  encourue,  excepté 
toutefois  ceux  qui  auroient  privilège  d’élire,  ôc  (oit  ainfi  que  depuis  le 
laps  8c  fuccelfion  de  tems  avons  eu  claire  8c  certaine  connoiftànce , que 
vacation  avenue  d’aucun  des  Bénéfices  deftïtfdits,  ceux  qui  n’avoient  au- 
cun privilège  d’élire  demeuroient  en  vraie  union  8c  pacification  fans  au- 
cun procès  ou  broüilleries , 8c  au*  regard  des  autres  qui  avoient  privilè- 
ge fiiffifant  8c  valable,  ils  venoient  8c  étoient  quafi  tous  en  litige  & dit» 
aüde  à leur  grand  fcandale,  dommage  & détriment,  pour  à quoi  obvier 
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& délirant  détourner  & éteindre  telle  fcandaleufe  6c  dommageable  voie , 
aurions  fupplié  nôtre  Saint  Percle  Pape  que  le  plaifir  de  fa  Sainteté 
fût  d’abolir  6c  fupprimer  lcfdits  privilèges,  attendu  que,  comme  dit  eft , 
ils  redondoient  plus  au  dommage  qu’au  profit  des  #glifes  ; ce  que  fa- 
dite  Sainteté  ne  nous  auroit  voulu  entièrement  accorder  j ains  au  lieu  de 
ladite  abolition  & fuppreflion  defdits  privilèges , nôtredit  faint  Pere  par 
les  Bulles  Apoftoliques  à ces  Prefentes  attachées  lous  le  contrefcel  de  nôtre 
Chancellerie , ou  leur  vidimus  dûcment  6c  authentiquement  expédié  , au- 
roit fufpendu  lcfdites  éle&ions  nôtre  vie  durant, lefquelles  Bulles  par  bon- 
ne 6c  meure  deliberation  des  Gens  de  nôtre  Confeil  Privé  étant  lés  Nous 
aurions  & avons  acceptées  & eues  pour  agréables  : A CES  CAUSES, 
vous  mandons , commandons  & enjoignons  expreffement  que  leflites 
Bulles  ou  leuedit  Vidimus  , vous  faffiez  lire,  publier  & cnregiftrcr  en 
nôtredit  Grand  Confeil , 6c  icelles  gardiez  & entreteniez  & faites  gar- 
der , obferver  & entretenir  de  point  en  point  félon  leur  forme  6c  teneur; 
fans  les  enfraindre , en  failant  ou  faifar.t  faire  à toutes  perfonnes  Eccle- 
fialtiques  qu'il  appartiendra  & que  béfoin  fera,  inhibitions  & défenfes 
de  par  Nous  que  dorénavant  ils  ne  procèdent  à aucunes  élections  ou 
populations  j mais  aient  à eux  conduire  6c  enfuivre  l’entier  effet  6c  con- 
tenu defdites  Bulles  fans  y contrevenir  en  quelque  maniéré  que  ce  foie, 
en  déclarant  que  tout  ce  qu’ils  feront  contre  la  teneur  defdites  Balles , 
fera  de  nnl  effet  6c  valeur.  Donné  à la  Fere  en  Tartenois  , le  dou- 
zième Mai  mil  cinq  cent  trente-deux  , & de  nôtre  Régné  le  dix-neuvié- 
mc.  Ainfi  figné.  Par  le  Roi,  B AI  A RD.  Et  fcellces  à fimple  queue 
de  cire  jaune. 

4-  * . • « v l * ». 

Cette  referve  & exception  des  Monafteres  des  Chefs  & Ge- 
neraux d Ordre  que  le  Pape  conferve  dans  le  droit  d’éleéhon, 
fut  acceptée  avec  la  referve  des  Droits  du  Roi  par  l’article  3. 
de  l’Ordonnance  de  Blois,  que  nous  avons  rapporte  ci-devant 
en  lare.  14.  du  chap.  VII.  dcceprcfent  Inventaire, & où  nous 
renvoïerons  le  Ltttcur,  de  peur  de  le  chagriner  par  des  répé- 
titions ennuïeufes. 

Page  13Z.  art.  îf.  En  pourfuivant  nôtre  définition  , nous  re- 
marquons qu’il  ne  fuffit*pas  que  le  Roi  ait  droit  de  nommer 
aux  PrclatureSi  mais  il  faut  que  cette  nomination  fc  termine  à 
une  Prel.xture  vacante , ad  PrAaturam  vacantern.  Surquoi  il  eft  bon 
de  remarquer  que  la  nomination  aux  Prelaturcs  a lieu  en  tou- 
te forte  de  vacances  , fuivant  le  fentimcnt  de  Rebuffè  fur  le1 
Concordat  aux  titres  Ve  elciï.  §.  1.  O*  de  Jtegia  ad'PrAatur.  JVo- 
minat.  §.  Monajlcriis.  où  en  l’un  & l’autre  endroit , fur  le  mot 
vacantibus.  il  fait  l’cnumcration  de  tous  les  genres  de  vacance, 
qu’il  fait  monter  à trente- deux,  entre  lefquds  il  met  la  va-* 
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cancc  par  mort,  démiflion  pure  & fi m pie,  refignation  en  faveùe 
& pour  caufc  de  permutation,  cfrnflauon  , coadjutorcr  e,  & 1« 
autres  qu’il  rapporte  , où  le  Lc&cur  pourra  contenter  fa  eu* 
nofitc,  & applidfticr  fon  étude.  De  tous  ces  genres  de  vacances, 
le  même  Rebuffe  ne  conte  que  ia  vacance  en  Cour  de  Rome 
& au  Saint  Siège  Apoftolique,  fur  laquelle  la  nomination 
Roïalc  n’a  point  de  lieu,fuivant  le  texte  du  Concordat  aux  ti- 
tres De  Eleê.  $.  t.  verfic . NeC  non  per  obitum.  & de  Regù  Ai  Pr <c- 
latur.  Numinat.  §.  Monafems.  Vofic.  aliç.jum,  Cette  exception 
de  la  nomination  Roïalc  pour  les  Bénéfices  vacans  en  Cour  de 
Rome  &:  au  faint  Siège  cft  encore  fondée  fur  le  Reglement 
de  Clcment  III.  ou  IV.  au  chap.  Licet.  a.  De  Prabend.  au  Sex- 
rc,  où  le  Pape  s’en  explique  par  les  paroles  fuivantes,  qui  jus- 
tifient la  referve  fpccialc  au  Pape  des  Bcneficces  vacans  en  Cour 
de  Rome  & au  faint  S’.ege.  Collationem  Ecclefi.irum , Verfonatuun^ 
Dignitatum  (S>%  Bencficiorurn  apud  Sedem  ^poftolicam  vacantium , 
Jpeculiùs  C£ reris  Annaux  confuetudo  Romxnis  Pontifeibus  refervxvit. 

Surquoi  du  Mohn  en  fa  note  au  meme  endroit  fur  le  mot 
anticjux  confuetudo,  n’a  pù  s’empêcher  de  dire  la  vérité  fur  la 
faillie  antiquité  delà  referve  de  la  vacance  en  Cour  de  Rome 
&c  au  faint  Siège,  & en  la  traitant  de  toute  nouvelle  ufurpa- 
tion,  d’ajoûrcr:  lmo  fatis  recens  ufurpatio  pxtet , (juin  etiam  pojî 
obitum  Clementis  III,  autoris  hujus  cap.  non  erat  pro  jure  recepta» 
aliOijuin  C&leJhnM  1 1 1.  fuccejjor  dich  démentis  declarajfet  null.wt 
col  Ut  ion  em  Ordinarii , de  (jux  in  cap.  Inter  cærcra.  Supr.  eodem,  (2* 
fie  nunquam  fuit  pro  jure  recepta  , ntfi  pojl  editionem  hb.  Sexti  ; fi 
txmen  refignetur  in  mxntbus  Ordinxni  in  Curix  exijlentis , non  va - 
ext  in  Curia. 

Ce  cas  de  la  vacance  en  Couf  de  Rome  & au  faint  Siege,’ 
à l’egard  des  Evêchez  & Abbaïes  n’a  point  eu  lieu  fuivant  la 
Glofc  du  Cardinal  ïe  Moine  en  cet  endroit,- & il  ajoute  mê- 
me que  c’eft  une  pratique  ordinaire  & obfervée  par  cette  Coût 
d’exclure  les  Evêchez  & Abbaïes  de  la  referve  de  la  vacance 
en  Cour  de  Rome,  fie  au  faint  Siège  Apoftolique.  Née  h*c  conf 
titutio  comprehendit  Epifcopatut  feu  Abbatixs  ; CT'  ftc  Curix  fervxt. 
GIoflT.  Joan.  Monach.  Cardin. 

Cela  eft  encore  confirmé  par  la  Glole  de  la  Pragmatique  tir. 
De  clcEl.  cap.  Licet.  §.  Statuit.  furie  mot  Objlxculo , en  ces  termes: 
Hic  fatis  patet  cjuod  Dignitates  elctlivx  non  vacant  in  Curix  , CT*  (juod 
in  eit  locum  non  babcat  cap.  i.  De  Pxacbend.  in  6.  dtclum  enimsap.  l. 


Êc  encore  par  Guillaume  de  Montfcrrac  fur  la  même  Prag- 
matique parc.  z.  Ut  tleEhones  fine  impedimenta  dut  objlaculo  om- 
nmo  fiant.  paulopojl  princip.  dans  le  pa/Page  qui  confirme  la  me- 
me vérité  , &:  qui  luftifie  que  les  Evêchcz  & Abbaïcs  font 
des  Dignitez  nullement  fujettes  à la  referve  de  la  vacance  in 
Cuti  a.  Refcruatio  feu  provifio  Papa  non  extendttur  ad  Beneficium  pojl 
datant  litrerarum  de  novo  crcatum  feu  formatum.  Ejl  etiam  prxdifta 
régula  ex  tend  end  a ad  cleElivas  Dignitates,  quarum  Prœlati  in  Roma- 
nd Curia  decefferunt , ut  in  eis  fit  locus  elcEltoni  (R'  non  Scdi  Apo- 
flolicx  provifioni  $ O*  fie  quod  h<x  cfeChvx  Dignitates  non  compre- 
hendantur  fub  difpnfitione  cap.  t.  De  Prarbend.  hb.  6.  ïta  apertl 
tenet  glojj a ibi  , quam  omnes  Do  61  or  es  Jequuntur , quant  etiam  confir- 
tnavi  fupr.  in  I.  part,  circa  fn.  Et  quod  non  comprehcndantur  Epif. 
copatus  fub  difpofitione  diSl.  cap.  z.  femel  rnterpretatus  fuit  Nicolaus 
IV.  in  Sraccarenfi  Ecclefia , ut  refert  Gard,  in  cap.  Statutum.  De 
Præbcnd.  eod.  lib.  Quod  non  comprehendantur  Abbatix  , tenuit  glojfa 
exprefle  pojl  Anhid.  in  diSl.  cap.  z.  Coad'uvatur  per  id  quod  dicit 
joxn.  Monach.  in  cap.  Inquifitores.  De  hæreticis.  lib.  6.  ubi  dicit 
quod  declarari  vidit  appellatione  Dignitatis  ~4bbatiam  non  contineri. 
Probatur  etiam  evidenter  per  cap.  Pracfcnti.  & cap.  Statutum.  De 
Prarbend,  eod.  lib.  per  qux  glojjatur , declaratur  (3*  interpretatur 
dift.  cap.  t.  & tamen  nullibi  fit  mentio  de  Eleftivis  Dignitatibii* 
per  quarum  vacationem  Ecclefia  dicitur  dejlituta  Pafiore  y cum  contra 
eum  qui  legem  dicere  potmt  apernùs  ejl  tnterpretatto  facienda , ut  in 
Régula  Contra  cum.  De  Regul.  juris.  lib.  6. 

Page  i j j.  art.  1 6.  Quoi  que  ce  ras  particulier  de  la  vacance 
en  Cour  de  Rome , foie  plus  particulièrement  excepté  qu'au- 
cun autre  dans  le  Concordat  titres  De  Eleft  §.  i.  Nec  non  etiam 
per  obitum.  & De  Régi  a ad  Prxlatur.  Nominat.  §.  Monajleriis.  ver - 
fie.  ac  etiam  apud  Sedcm  vacantibus.  Neanmoins  Moniteur  Loüet 
en  fes  Norcs  ôc  Cenfurcs  fur  le  Commentaire  de  du  Molin  de 
la  Réglé  De  Infirnns.  nomb.  406.  corrige  la  difpolition  du 
Concordat  en  ccc  endroit  par  les  paroles  fui  vint  es.  Et  licctCon- 
cordatorum  textu < tn  §.  i.  in  verb.  Ncc  non  Ecclcfiis.  De  Rçgiâ  ad 
Prarlacur.  Nominat.  plenam  Summo  Pontifie i Beneficiorum  Confi • 
üonalium  in  Curia  vacantium  difpoftionem  negleSU  Regia  noms 
natione  concédât  : mbilominus  five  ex  liberalitate  , curiahtate  , aut 
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Régi  nofiro  refervatur  nommAtio  j quod  faciltus  conceditur  , cum 
Jolis  regnicolis  talia  pojjint  confern  Bénéficia  , non  autem  ferez 
? finis. 

Nous  en  avons  un  particulier  exemple  en  ce  ficelé,  en  la  per- 
fonne  de  Ton  Eminence  le  défunt  Cardinal  de  Maryucmont  Ar- 
chevêque de  Lyon  , deccdc  à Rome  fous  le  Pontificat  du  Pape 
Urbain  VIII.& le  Regnedc  Loüis  XIII. dont  ladignicé  Àrchic- 
pifcopalc  par  la  transition  de  Monfieur  Miron  Evêque  d’Angcts 
.à  cet  Archevêché,  ne  fut  conférée  que  de  concert  & de  com- 
mune intelligence  entre  le  Pape  & le  Roi.  C'eft  ce  qui  Ce  jufti- 
fic  par  les  Lettres  du  Pape  au  Roi , &c  la  réponfe  de  Loüis 
XIII.  à Urbain  VIII.  rapportées  fur  l'original  dans  le  livre  in- 
titulé U Pratique  Procedure  Bénéficiaire  chapitre  ly.  pages 
106.  U 107.  d’où  elles  font  tirées,  pour  prouver  ce  que  Ion 
vient  d’avancer  & pour  fatisfaire  en  même  tems  la  curiofité  du 
Lc&eur  , comme  aufli  pour  contredire  ce  qui  cft  avancé  de 
contraire , ci-aprés  dans  le  Plaidoïé  de  la  Régale  d’Angers. 


lettre  du  Roi  Louis  Xlll.  au  Pape  Vrbain  VIII.  pour  confirmer  U 
domination  de  Monfieur  Miron  , ci-devant  Evêque  d’Angers  à 
l' Archevêché  de  Lyon  , vacant  par  la  mort  au  Cardinal  de  Mar- 
yuemont  décédé  à Rome. 


^Rïs-Saint  P ERE, 


Nôtre  ttes-cher  Coufin  le  Cardinal  de  MarefUtmont , Archevêque  de 
Lyon , Primat  des  Gaules , étant  décédé  en  Cour  de  Rome  , nôtre  Coufin 
le  Cardinal  Spada  Nous  en  a donné  part  & avis  en  vôtre  nom,  & pro- 
pofé  en  meme  tems  Mcfire  Charles  Miron  Evêque  d’Angers , pour  eue 
pourvû  de  cette  Dignité,  comme  le  plus  ancien  des  Evêques  de  nôtre 
Roiaume,  capable  de  faire  la  fonétion  dudit  Archevêché  : Propofition 
que  Nous  avons  eue  tres-agreable  pour  la  do&rine  te  autres  vertus  te 
bonnes  qualitez  que  Dieu  a mifes  en  la  perfonne  dudit  Sieur  Miron.  Ce 
que  Nous  avons  bien  voulu  témoigner  à vôtre  Sainteté  par  cette  Lettre, 
la  fuppliant  que  fon  bon  plaifir  loit  à nôtre  requefte  de  pourvoir  ledic 
Sieur  Miron  dudit  Archevêché  & Primatie  des  Gaules , Si  lui  en  faire 
expédier  les  Bulles  & Provifions  Apoftoliques , ôcc.  Ecrit  à Saint  Ger- 
main en  Laye  le , &c. 
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CAriflïme  in  Chrifto  Fili  nofter,  Salutem  Sc  Apoftolicam  Benedi&io- 
nem.  Ad  Archiepifcopale  Lugdunenfis  Civiratis  Sacerdotium  hodic 
Pontificia  autoruas,  plaudcnte  Senatu  Apoftolico,  prxvexit  Venerabi- 
lem  -Fratrem  Mironium  His  enim  artibus  Andegayenfcm  Ecclefiam  ha- 
ftenus  gubcrnavit  Præful  litcer^um  gloriâ  & Kcligionis  ftudio  commen». 
dacus,  ut  eum  merito  fuffècerimus  in  locum  Cardirtalis  Marquemontii  in 
Urbe  demortui.  Sacer  cnim  Gallorum  Primas  non  minus  dcbet  Chriftia- 
nis  virtutibus , quàm  Epifcopalibus  Infulis  coronari.  Accepimus  confen- 
tientibus  iftius  Regni  fuffragiis,  laudari  hoc  autoritatis  noftrx  benefi- 
cium.  ldautemcum  accepcrimus  elle  folatium  Majeftatis  tux,  neque  mi* 
ramur  & micificè  gaudemus.  Chriftianiflimus  enim  Rex,  eos  cupit  ad 
Ecclcfiafticos  Magiftratus  vocari , .^quorum  Dignitas  habetur  virtutis  prx- 
mium  > & Prxûdium  Religionis.  Nos  aurem  ingenio  noftro  morem  geri- 
mus,  fi  qui  in  re  augere  poflumus  gaudia  Majeftatis  tux  , cui  Nobilis 
Vir  Bethanus  caetera  ad  negotium  pertinentia  declarabit.  Nos  autem  Apo- 
ftolicam Bened.dfcionem  amantiflimè  impertimur.  Datum  Romx  apud 
Sandtam  Mariam  Majorem,  die  fecundâ  Decembris , anno  Domini  mil- 
lefirao  fexcenttfimo  vigefimo  fexto , Pontificatûs  noftri  anno  quarto.  * 

Il  y a de  ceci  une  raifon  politique , qui  cft,  que  les  Prélats 
envoïcz  à Rome  comme  Ambaffadeurs  du  Roi  & comme  fes 
Miniftrcs  en  cette  Cour,  quoi  qu’ils  y dcccdcnt , (ont  nean- 
moins cenfez  & prefumez  dcccdcr  en  France,  comme  y devans 
venir  rendre  compte  au  Roi  de  leur  negotiation.  C’cft  le  rai- 
fonnement  de  Guillaume  de  Montfcrra^  in  Commenur.  fuper 
Pragmat.  Sxntt.  Gallor.  part.  1.  De  Elettionibus , <3*  ut  fine  impe- 
dimento  aut  obftaculo  omnino  fiant,  vers  le  milieu  : Z) nie  ejl  & 
iftud  indubitatum , quoi  fi  ^4bbas , Epifcopus  , vel  Archiepifcoput  ejl 
Etais  Legatus  ad  Scdem  apoftolicam,  vel  Neapolim,vel  peregrinus 
in  Hierufalem , continuât  fuum  diem  claudere  extremum  in  Ro- 
mand, Curia  : quoi  licet  moriatur  Rom x , non  tamen  cjus  elcEhva 
dignitas  vacat  in  Romand  Curia  fed  tn  partibus , & per  confequens 
erit  locus  clettioni  , <&  non  Sedis  Apoftolica  provijioni  ; cum  defti- 
natus  erat  ad  partes  redire , licet  in  Romand  Curia  moriatur  : ut  ma- 
nifefte  probatur  in  di£l.  cap.  Præfenti.  §.  Sanè.  & §.  fin.  <3*  per 
totum  illud  cap.  De  Piæbcnd.  hb.  6.  ZJbi  traditur  Theorica , quoi 
ubi  aliquis  deftinatur  de  uno  loco  ad  alium  , cafts  fuperventens  *' 
in  <o  antequam  locum  dejlinatum  attingat  , dicitur  jperi  in  loco 
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ubi  perpttuo  deflinatus  crut,  CT*  non  in  e o loco  in  (juo  er.it  à cafu.  Fa- 
cit  Lex  Exigcrc  dotem.  Jecundum  unum  intellettum.  jf.  De  Jud. 
& probatur  clan  us  m leg.  Fundi.  §.  fin.  & leg.  Granaria.  jj \ De 
ad  o empr. 

F. xge  134.  art.  17.  Suivant  les  Maximes  de  ce  Dodeur,  noüs 
ne  nous  pouvons  empêcher  de  réfuter  ici  l’erreur  de  Probus, 
en  fonaddic  011  féconde  fur  la  Glofcdcla  Pragmatique  tit.  De 
JElcàt.  cap.  Luet.  §.  Statuit.  tn  ver  b^  fiant.  où  il  veut  faire  une 
différence  entre  les  Archevêques  & Evêques  deccduns  à Ro- 
me , Se  les  Prélats  inferieurs  qui  y font  envoïcz  pour  les  affaires 
du  Roi.  C*cft  cette  erreur  que  nous  avons  relevée  par  les  deux 
Notes  marginales  que  nous  avons  mifcs  fur  cet  endroit  ; où 
dans  la  première,  à l’égard  des  Archevêques  8e  Evêques  Am- 
balfideurs  deccdans  à Rome , nous  avons  ajouté  : Nota  illud  de 
Le^atis  , cjuod  cenjeantur  dciederc  m Curia  undc  mittantur. 

Et  fut  cette  différence  qu'il  fait  entre  les  Archevêques  8c 
Evcques  Amb.iffadcurs , Se  les  Prélats  inferieurs  envoïcz  pour 
Jes  affures  du  Roi  en  cette  Cour,  8e  qui  y deccdcnt,  nous  avons 
marque  fon  erreur  à cet  egard  par  nôtre  Note  marginale  en 
cfis  termes  : Falfnm  , Cf*  idem  dicendum  fjuod  in  Jupcrionbus. 

Ce  concert  mutuel  du  Pape  pour  remplir  les  Bénéfices  qui 
vaquent  en  Cour  de  Rome,  eft  fonde  fur  Parc.  68.  des  Liber- 
téde  r Eghfe  Gallicane,  i.  vol.  8e  dans  le  chapitre  7.  du  même 
vol.  des  Pn-uVcs.  Que  le  Roi  ne  reconnoit  aucun  Supérieur  au  tem- 
porel de  fon  Roïaume  , finon  Dieu  jeul.  nomb.  22..  art.  la.  comme 
dans  le  chap.  16.  De  la  Regale.  arc.  58.  Et  ccctc  intelligence  de 
concours  entre  le  Pfpc  8e  le  Roi  pour  la  provifion  des  Préla- 
tines des  Ambaffadeurs  ou  Envoïez  vacantes  en  Cour  de  Ro- 
me, eft  tellement  ncceffairc,  que  quand  le  Pape  n*y  a pas  vou- 
lu defe  er,  le  Roi  n’a  pas  laiffc  d’ufer  en  France  de  fon  droit 
de  nomination  à ces  Prclaturcs  8e  Dignitez  éleêkives  vacantes 
tn  Cour  de  Rome  , 5e  d’y  faire  maintenir  au  poffcffoire  fes 
nommez  par  l’autorité  de  fes  Arrefts  8e  de  fes  Ordonnances. 
C’cft  ce  que  nejus  voïons  dans  les  deux  Arrefts  folemncllcmcnc 
rendus  au  Grand  Confcil  les  17.  Décembre  1658.  8e  10.  Mars 
1655).  pour  l’Abbaïc  de  Châtrices,  vacante  en  Cour  de  Ro- 
me par  lcdeccs  du  Cardinal  Bichi,qui  enctoit  Abbé,  comme 
il  avoir  été  ci  devant  Nonce  en  France;  au  poffcffoire  de  la- 
quelle Maltie  Claude  Gallard  de  Beart  nommé  par  le  Roi , y 
ftit  maintenu  8c  g^rdé  au  préjudice  de  M.  François  JoiJel , Do- 
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£teur  en  Théologie  de  la  Faculté  de  Paris,  pourvût  d’icelle  du 
propre  mouvement  du  Pape  Alexandre  VII.  en  confequenco 
de  la  referve  de  la  vacance  en  Cour  de  Rome  arrivée  par  le 
deccs  de  ce  Cardinal.  Le  premier  de  ces  Arrefts  cft  rendu  fur 
les  Concilions  de  M.  Chamillard  Avocat  general  du  grand 
Confeil  , conformément  audit  article  68.  des  Liberté ^ , & au 
Commentaire  de  M.  Pithou  fur  icclui,  dont  nous  avons  parle 
ci-dclïus,  & à d’autres  Concilions  & Plaidoïc  de  Monfieur 
l’Avocat  general  Talon  , inférées  dans  l’Arrcft  du  6.  Juillet 
16 *8.  pour  la  Régale  de  l’Evêché  d’Angers  fur  la  tranflation 
de  M.  Miron  à l'Archevcché  de  Lyon  , vacant  par  le  décès  du 
Cardinal  de  Marquemont , Archevêque  de  cctcc  Ville,  décé- 
dé à Rome  Ambafladeur  du  Roi.  L’on  voit  donc  dans  «ce 
Plaidoïc  de  Monfieur  Talon  que  Meilleurs  du  Parquer  avoient 
tou-ours  foutenu  que  l’on  ne  pouvoit  pourvoir  aux  Archevêché* ç,  & 
Evêchés^ aucunes  perfonnes  fans  la  nomination  du  Roi  : quil  ne  fal- 
lait point  conjilerer  fi  le  Bénéfice  avoit  vaqué  in  Curia  , pource  que 
le  Concordat  ne  s'ejl  jamais  entendu  d Evêchés ^ ni  d ^4 rcheveches 
Nous  vous  donnons  donc  cet  Arreft  entier  de  la  Regale 
d’Angers  ; & à l’égard  des  deux  Arrcfts  du  grand  Confeil  pour 
TAbbaïc  de  Châcriccs  , ils  juftificnc  que  dans  les  Dignitez  éle- 
ctives vacantes  en  Cour  de  Rome,  la  referve  de  la  vacance  in 
Cuna  n’a  point  de  lieu , &c  que  la  nomination  Roïalc  y a Ion 
effet  déconcertée  d’intelligence  avec  le  confentement  du  Pape. 

Arreft  par  lequel  la  Cour  a jugé  de  quel  jour  y a ouverture  de 
Regale  en  J’Evcché  d’Angcr?,  par  la  tranflition  de  • 
M.  Miron  Evcquc  à l’Archevcché  de  Lyon. 

>1(5  y T*  ■ ' • “ • • yV  .1 

Extrait  des  Regijlres  de  Parlement. 

EN  t R B M.  Marin  Goujon , Clerc  au  Diocefe  du  Mans , Ecolier  . 

étudiant  en  l’Univerfitc  de  Paris,  pourvu  d'une  Prebcnde  en  L E- 
•glife  Collegiale  de  Saint  Pierre  eC  Angers  t par  la  refienation  de  M . Gcr - 
l'ait  Bûchait , fon  onde  , dernier  pailïble  pollelîeur  de  ladite  Prebcnde , 
demandeur^  aux  fins  d’une  Commifïion  de  la  Cour  du  17. ^Novembre 
1617.  d’lin^  Part:  M.  Vrbain  le  Frere,  foi  difant  pourvu  deladitc  Pré- 
tende par  le  deccs  dudic  dctfûnr  B uchau  : Et  M.f’an  B auldry  , aufli  loi 
difanc  pourvû  en  Régalé  par  la  rcfïgnation  de  Af-  François  oauldry  fon 
frcrc,  défendeur  d’autre,  fans  que  les  qualitez  puilfeut  préjudicier  aux 
parties.  . * ^ 
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Germain  pour  le  demandeur  a dit  j Que  M.  Gervais  B uchau  Ton  on* 
cle , délirant  lui  laitier  le  moïen  de  continuer  Tes  études  , aufquelles  il 
l’avoit  entretenu,  pafla  procuration  le  19.  Mai  16 16.  pour  religner  et> 
fa  faveur  la  Prebende  contentieufe , de  laquelle  le  ij.Juin  de  la  même 
année  il  obtint  provision  en  Cour  de  Rome  : Que  fon  refignant  étant 
décédé  au  mois  d’O&obre , par  confequent  dans  les  fix  mois,  il  n'eftima 
pas  être  obligé  de  prendre  poflefïion  qu’a  fa  commodité  : Que  pour  cet 
effet  au  mois  de  Janvier  enfuivant , s’étant  prefenté  à M.  Jean  de  U Bar- 
re  grand  Vicaire  du  Sieur  Evêque  d'Angers  pour  prendre  fon  Pi  fa  , if 
lui  avoit  refufé  5 ce  qui  l’auroit  obligé  de  s’adrerter  à l’Archevêque  de 
Tours  , lequel  le  lui  aurois  fait  expédier.  Le  1 6.  du  même  mois  de  Janvier 
il  a pris  polTeflion  : & lors  il  reconnut  que  deux  lui  conteftoient  ledit  Bé- 
néfice j fçavoir  M.  Vrbait\  Frere , qui  en  avoit  été  pourvû  par  mort, 
comme  fi  le  Bénéfice  eût  vaqué  par  le  décès  dudit  B ncV.au  : l’autre  étoit 
un  nommé  Saulmurcau , qfii  en  avoit  été  pourvu  par  le  Roi  .en  Regale, 
comme  prétendant  la  Regale  ouverte  par  le  défaut  d enregiftrement  du 
ferment  de  fidelité  du  Sieur  M iron  Evêque  d’Angers  lorfqu’il  fut  pour- 
vû de  l’Evêché  parle  décès  du  Sieur  de  la  F'arenne  Foucjuet.  A ces  deux, 
conrendans  furvint  un  tiers  , fçavoir  M.  François  Baudry  Avocat  au 
grand  Confeil , lequel  fe  fit  pourvoir  du  même  Beritfiee  en  Recale,  cfti- 
mant  que  par  la  prétendue  Tranflation  dudit  Sieur  Miron  à 1 Àrchevê? 
ché  de  Lyon , l’Evêché  d’Angers  eût  vaqué  en  France  en  un  inftant.  En 
vertu  defdites  ptovifions  du  j.  Janvier , aïant  pris  portertïon  le  16  du  mê- 
me mois  , colludant  avec  M.  Vrbain  Frere , il  l'auroit  fait  aflîgner  tout 
feul  à la  Cour,  pour  fe  voir  ajuger  le  Bénéfice  comme  vacant  en  Rega- 
le, encore  qu’il  fçût  bien  que  Saulmureau  & Frere  flirtent  en  procès , Sc 
par  appointé  il  a obtenu  Arreft  ; M.  Urbain  Frere  reconnoillànt  bien  n’a- 
voir aucun  droit  audit  Bénéfice , puifqu’il  n’avoit  point  vaqué  par  mort. 
Que  par  le  moïen  de  cet  Arreft  M.  François  Baudry  étoit  en  polTeflion 
dé  la  Prebende , & joüiftant  des  f«nits  il  l’auroit  refignée  à M . J;an  B au- 
Vry  fon  frere.  Ce  qui  avoit  oblige  le  demandeur  qui  avoit  les  droits  de 
Saulmureau-  d’obtenir  Commiffîon  en  cette  Cour,&  y faire  aftigner  M. 
Jean  Baudry  ; car  quant  à M.  Vrbain  Frere , il  étoit  déjà  artigné,  ÔC  avoit 
comparu  par  Procureur.  Qu’il  y avoit  deux  perfonnes  qui  conteftoient  le 
Bénéfice  à fa  partie,  M ■ Vrbain  Frere  & B auâry.  Quant  au  premier, 
qu’il  rcconnoirtoit  fi  bien  n’y  avoir  aucun  droit,  qu’une  fe  prefentoit 

{Joint.  Et  quant  au  fécond  , que  fes  prétentions  étoient  fondées  fur  ce  que 
e Sieur  de  Marquemont  étant  décédé  à Rome  , l’Archevêché  de  Lyon 
duquel  il  étoit  pourvû  avoit  vaqué  in  Curia , & que  le  Pape  par  le  moïen 
du  Concordat  avoir  pû  y pourvoir  : ce  qu’il  avoit  fait  dés  le  x.  Décem- 
bre 16 j*r  la  Cedule  Confiftoriale  & par  la  Bulle  de  tranfhtion , qui 
eft  du  même  jour  ; par  lefquels  A&es  le  Pape  avoit  délié  le  Sieur  Miron 
de  l’obligation  qu’il  avoit  à l’Eglife  d’Angers,  & l’avoit  transféré  à l’Ar- 
chevêché de  Lyon.  De  ce  jour  1.  Décembre  ledit  Sieur  Miron  n’aïant 
plus  été  Evêque  d’Angers  le  Roi  avoit  pû  nommer  à cet  Evêché,  & par 
confequent  que  tous  les  Bénéfices  fujets  à la  Regale,  qui  n’étoient  rem- 
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plis  de  fait  8c  de  droit  en  une  même  perfonne,  vaquoient  en  Regale,  8c 
qu'au  Roi  feul  apparcenoit  d’y  pourvoir  : Que  la  Prcbende  contentieufe 
ctoit  bien  remplie  de  droit  de  la  perfonne  du  demandeur,  fa  provision  étant 
du  15.  Juin  precedent  j mais  qu’il  n’avoit  pas  le  fait,  n’aïant  piis  poflef- 
fion  qu’au  mois  de  Janvier,  huit  jours  après  les  provifions  erf  Regale,  6c 
partant  qu'il  y avoir  ouverture.  A quoi  il  répondoit  que  la  translation 
étant  nulle,  elle  n’avoit  pu  délier  le  Sieur  Miron  de  l’Evêché  d’Angers  : 
& quand  elle  eût  été  valable , que  pour  avoir  l’effet  de  faire  vaquer  l’E- 
vêché d’Angers  , il  faloit  que  la  Tranflation  eût  été  effectuée  6c  parfai- 
te, 8c  non  plutôt.  Que  la  nullité  de  la  Tranflation  paroilloii  en  ce*  que 
l’autorité  du  Roi  avoit  été  meprifée , n’étant  point  parlé  dans  la  Bulle 
ni  dans  la  Cedule  Confiftoriale  de  la  nomination  du  Roi  ; ce  qui  ccoit  ne- 
ceflaire,  pour  faire  qu’elle  put  avoir  effet  en  France.  Que  le  Concordat' 
ne  pouvoir  autorifer  cette  ufurpation  , n’aïant  jamais  été  entendu  d’Evê- 
chez,  Archevêcliez  8c  Primaties,  & principalement  quand  c’eft  de  Ville 
frontière.  Que  la  proposition  contraire  étoit  trop  hardie  5c  trop  impor- 
tante à l’Etat,  pour  être  autorifée  dans  le  Barreau  } toute  la  France  aiant 
foûtenu  le  contraire,  & ne  fe  pouvant  rencontrer  d’exemples,  par  lefquels 
on  puifle  montrer  que  cela  ait  jamais  été  pratiqué.  D’ailleurs  que  quand 
le  Pape  auroit  pû  fans  la  nomination  du  Roi  pourvoir  à l’Archevêché  de 
Lyon , il  ne  pouvoit  pourvoir  qu'une  perfonne  agréable  au  Roi  : autre- 
ment il  feroit  à la  liberté  du  Pape  d’établir  des  Etrangers , voire  des  en- 
nemis de  l’Etat.  Puifque  la  qualité  d’Evêque  donne  l’honneur  à celui  qui 
en  eft  pourvu  d’être  Confeiller  d’Etat,  il  faut  que  ce  foit  une  perfonne 
agréable  au  Roi  qui  y foit  nommée  , afin  qu’on  ne  lui  donne  point  de 
Confeillers  contre  Sa  volonté  : joint  que  quand  le  Pape  eut  pu  pourvoir  à 
l’Archevêché  de  Lyon , il  ne  s’enfuit  pas  qu’il  eût  pû  ôter  au  Sieur  Mi- 
ron l’Evêché  d’Angers:  peut-être  que  le  S ieur  Miron  étoit  utile  à Angers,, 
ainfi  l’on  n’a  pû  à Rome  lui  ôter  cet  Evêché  ; 6c  cela  dépendoit  nuë. 
ment  delà  volonté  du  Roi , n’étant  pas  fans  exemples  de  voir  la  Croix- 
jointe  à la  Crofiè.  Au  Surplus  qu’il  n’apparoiffoit  point  que  le  Roi  eût 
eu  la  preconifàtion  du  S ieur  Miron  agréable  que  le  jour  qu'il  l’avoit  reçû 
au  ferment  de  fidelité, qui  étoit  le  1.  Février  1617.  8c  ne  fe  juftifie  point 
qu’il  ait  confenti  que  ledit  Sieur  Miron  fe  démît  de  1’Evcché  d’Angers 
que  le  9.  Février,  qu'il  bailla  fa  nomination  au  Sieur  de  Rüeil  à prefent. 
Evêque  d'Angers  -,  fi  bien  qu’à  vrai  dire,  c’eft  de  ce  jour  Seulement  que 
la  Régalé  peut  être  ouverte  à%Angers,le  Sieur  Miron  aïant  toujours  été 
Evcque  d’Angers  , jufqu’à  ce  qu’il  s’en  foit  démis  entre  les  mains  du 
Roi  ' ce  qu’il  a fait  le  8.  Février  ) ou  que  la  Tranflation  eût  été  effe- 
ctuée ; ce  qui  ne  pouvoit  être  qu’en  f&ifanr  le  Serment  de  fideliré  entre  ' 
les  mains  du  Roi  pour  là  fécondé  EgliSe , en  laquelle  il  étoit  transféré  ; en 
matière  de  Translation  le  confentement  du  transféré  y étant  necefTàire- 
ment  requis.  Car  puifque  les  Translations  d’Evêques  étoient  autrefois 
défendues , fur  peine  d’anathême  dans  la  pureté  des  premiers  Chrétiens 
l’on  pouvoit  efperer  de  la  probité  du  Sieur  Miron  qu'il  refuferoit  l’Ar.* 
chevêché  , ôe  fc  contenteroit  d’avoir  fait  une  fois  divorce  avec  fonEglU 

Tut 
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fe:  que  s'il  pouvoit  refufer  , Ton  confentement  y ctoit  necefiaice,  & juC. 
qu'à  ce  qu'il  aie  confenti,  Ion  ne  pouvoir  pas  dire  qu’il  ait  été  Archevê- 
que de  Lyon , Sc  qu'il  n’ait  plus  été  Evcque  d’Angers  ; car  fon  conten- 
tement ne  paroît  que  par  le  Serment  de  fidelité  qu’il  a fait  au  Roi  com- 
me Archevêque  de  Lyon,  & par  la  démiflion  qu’il  a faite  de  l’Evêché 
d’Angers  en  faveur  du  Sieur  de  Rüeil  : lefquels  A êtes  ne  font  que  du 
mois  de  Février,  auquel  tems  la  Prebende  étoit  remplie  de  fait  & de  droit, 
n’y  aïant  apparence  dédire  que  le  Serment  de  fidelité  a un  effet  retroa- 
«ftif  au  jour  de  la  preconifation , dautant  que  la  Regale  n’admet  aucune 
fi&iorr,-  Sc  en  fécond  lieu , que  i’effèt  rctrpa&if  n’a  jamais  lieu  à l’égard 
d’un  tiers.  Par  ces  moïens  concluoit  à ce  qu’il  fut  maintenu  Sc  garde  en 
la  pofllffion  & joui  fiance  de  la  Prebende  contentieufe  , avec  reftitution 
de  fruits  , dépens , dommages  & interefts. 

DE  MONTHOLON  pour  B audry  défendeur  : Que  fa  partie  eft 
pourvu  en  Regale  de  la  Chanoinie  contentieufe  ; Sc  en  vertu  de  commif- 
fion  aïant  Eût  appeller  en  cette  Cour  M.  Vrbain  Frere  pourvû  par  morr, 
qui  étoit  en  polfeflîon,  apres  avoir  eu  communication  de  fes  titres,  Frere 
a confenti  que  le  Btntfice  lui  fut  aiugé.  De  fait  y a Arreft  à fon  pro- 
fit , par  lequel  ladite  Prebende  en  l’Eglife  d’Angers  lui  a été  ajugée,  Sc 
étant  fondé  en  Arreft,  foûtient  le  demandeur  non-recevable  en  la  conte- 
ftation  qui  fe  prefentc  j en  laquelle  pour  établir  fon  droit  , il  foûtient 
que  dés  le  x.  Décembre  x 6x6.  ledit  Sieur  Miron  lors  Evcque  d’Angers 
aïant  été  pourvu  par  le  Pape  de  l’Archevêché  de  Lyon,  qui  a vaqué  en 
Cour  de  Rome  par  le  decc;,  du  Sieur  Cardinal  de  Marquemont , & par  la 
Cedule  Confiftoriale  transféré  de  l'Evêché  d’Angers  audit  Archevêché 
de  Lyon  , que  de  ce  jour  l'Evêché  d’Angers  a vaqué , que  le  Roi  y a pû 
pourvoir  ; Sc  n’aïant  ledit  demandeur  pris  pofieflion  de  fa  Chanoinie  & 
Prebende  que  le  16.  Janvier  enfuivant,  lors  ledit  Bénéfice  n’étoit  rempli 
de  fait  Sc  de  droit , & confequemment  a vaqué  en  Regale , & fa  partie 
en  a été  dûëment  Sc  canoniquement  pourvue  : n’étant  confiderable  ce 
qui  a été  allégué  par  le  demandeur,  qu’il  n’a  pû  plutôt  prendre  poftefi. 
fion , attendu  l’accident  des  maladies  contagieufes  qui  avoient  lors  couru 
en  ladite  Ville,  pour  ce  qu’il  n’a  pû  prendre  pofteffion  plutôt  ; la  procu. 
ration  ad  rtfîgnandum  n’aïant  été  envoïée  qu’au  mois  de  Novembre 
après  le  deccs  de  B uchau,  dont  la  preuve  paroît  au  bas  de  la  fignature 
par  le  Mijfa  ad  Regijlrum . C’eft  pourquoi  en  confequence  de  ce  que  le 
Roi  a eu  agréable  1a  nomination  dudit  Sieur  Miron  par  la  lettre  qu’il  a 
écrite  au  Pape  au  mois  d’Oétobre  16x6.  &"par  le  Brevet  qu’il  a fait  ex-  . 
pedier,  par  lequel  il  a accordé  trois  mil  livres  de  penfion  fur  l’Archevê- 
ché de  Lyon  au  Sieur  de  Marquent  ont  frere  dudit  défunt  , Sc  que  ledit 
Sieur  Miron  a eu  agréable  fa  tranflation , comme  appert  par  l^Letrre 
. imprimée,  écrite  par  lui  au  Pape  dés  le  mois  de  Novembre,  le  x.  Dé- 
cembre y a eu  ouverture  ; & ainfi  foûtient  que  ladite  Prebende  lui  doit 
être  ajugée,  fuivant  l’Arrcft  ci-devant  obtenu  contre  celui  pburvû  par 
mort. 

TALON  pourle  Procureur  général  du  Roi,  dit  qu’aprés  avoir  ent«n- 
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itr  Tes  moT'ens  propofez  de  part  8c  d’autre , fur  le  fait  de  la  Regale  que 
l’on  prétend  être  ouverte  du  jour  de  la  tranflarion  du  Sieur  Miron  à l’Ar- 
thevêchc  de  Lyon;  s’il  s’agilîoit  d’un  Benefice dépendant  de  l’Archevê- 
ché de  Lyon , il  n’y  auroit  point  de  conteftation , étant  certain  que  l’Ar- 
chevêché de  Lyon  vaqueroit  ugais  que  le  Bénéfice  contentieux  étant  dé- 
_ pandant  d’Angers , il  falloir  vofr  fi  l’Evêché  d’Angers  avoir  vaqué,  & de 
quel  jour  ; car  c’étoit  de  ce  tems-là  feulement  que  l’on  pouvoit  dire  la 
Regale  ouverte.  Que  le  devoir  de  leur  charge  les  obligeoit  à étendre  le 
Droit  augufte  de  la  Regale  le  plus  loin  qu’ils  pourroient,  mais  qu’ils 
s’empécheroient  bien  en  autorilant  une  Regale,  de  faire  préjudice  aux' 
Droits  du  Roi  és  chofes  qui  feroient  de  plus  grande  confequence.  Que 
Ton  vouloit  fonder  la  Regale  fur  ce  que  le  Pape  auroit  en  Confiftoire 
preconifé  le  Sieur  Miron  Archevêque  de  Lyon  le  z.  Décembre  \6i6.  8c 
que  l’Archevêché  & Evêché  étans  incompatibles  , l'Evêché  tpfî  fatto 
avo.it  vaqué  , & par  confequent  tous  les  Bénéfices  fujets  à la  Regale  qui 
en  dépendoient , 8c  n’étoient  remplis  de  fait  & de  droit  en  une  même  per- 
fonne,  le  Roifeul  en  pouvoit  pourvoir.  Mais  ce  qui  s’étoit  fait  à Rome 
n’avoit  pû  avoir  effet  en  France,  que  du  jour  que  le  Roifavoit  eu  agréa- 
ble. Qu'il  vouloit  croire  que  ce  qui  avoir  été  mis  en  la  Bulle  de  tranfia- 
tion  , procedoit  du  fait  du  Dataire  , & que  le  Pape  n’entendoit  point  con- 
trevenir au  Concordat.  Que  l’emiffion  qu’on  a faite  d’inferer  la  nomi- 
nation du  Roi , n’étoit  point  un  avantage  qu’ils  voulufFent  tirer , pour  dire 
qu’ils  auroient  pû  à Rome  un  Archevêque  de  Lyon  & un  Primat  fans 
la  nomination  & le confentement  du  Roi.  Toutefois  qu'il  falloit  prendre 
garde  qu’en,  jugeant  la  Regale  ouverte  à Angers  dés  le  z.  Décembre , il 
fcmblât  qu’à  l’avenir  on  en  pût  tirer  une  confequence , pour  dire  que  la 
Bulle  de  tranllation  ne  procédant  que  du  propre  mouvement  du  Pape, 
ait  eu  effet  en  France  du  jour  qu’elle  a été  publiée  à Rome,  quoique  le 
Roi  ne  l'ait  point  confentie  ni  approuvée.  Qûe  pour  eux  ils  avoienc 
toûjours  foutenu  que  l’on  ne  pouvoir  pourvoir  aux  Evêchcz  & Archcvê- 
chez  aucune  perfonne  fans  la  nomination  du  Roi.  Qifil  ne  falloit  point 
confiderer  fi  le  Benefice  avoit  vaqué  in  Curia , pource  que  le  Concordat 
ne  s’eft  jamais  entendu  d’Evêehez  ni  d’Archevêchez  : & ne  faut  point 
faire  diftinétion  d’Archevcchez  8c  d’Evêchez  de  Villes  Limitrophes  ; 
pource  qu’en  quelque  façon  & en  quelque  lieu  qu’arrive  la  vacance  de 
quelque  Evcché  que  ce  loir,  le  Pape  n'y  peut  pouivoir  fans  la  nomina- 
tion du  Roi  : & quand  il  l’a  voulu  entreprendre , il  fe  voit  dans  le  Rc- 
giftrede  la  Cour,  que  celui  nommé  par  le  Roi  a été  maintenu,  quoique 
?àns  Bulle , 8c  celui  pourvu  par  le  Pape  n’a  point  joui.  Cela  fe  voit  avoir 
été  pratiqué  pour  l’Evêché  de  Tournay  en  l’an  148}.  oû  ceux  qui  te- 
noient  leur,  place,  incerjetterent  appel  des  Bulles  du  Pape,  dans  lesquel- 
les il  n’étoit  point  parlé  de  la  nomination  du  Roi.  Qu'au  furplus  l’on 
ne  pouvoit  dire  que  l’Evcché  d’Angers  eûr  vaqué,  dautanr  que  le  Roi  a 
defiré  que  le  Sieur  Miron  ait  été  Evêque  d’Angers  , jufqu'à  ce  qu’il  a k 
nommé  le  Sieur  de  R'üeil  à cet  Evêché  i ce  qui  eft  arrivé  le  9.  Février  • 
1617.  fi  bien  que  c’eft  de  ce  jour. là  feulement  que  l’on  peut  dire  la  Re- 
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gale  ouverte  en  l'Evêché  d’Angers , auquel  tems  le  demandeur  avoit  le 
Fait  8c  le  droit;  puifqu'il  croit  légitimement  pourvû , & qu*il  avoit  pris 
poireffion  en  perfonne.  C'eft  pourquoi  au  particulier  de  la.caufe  pour 
l’intereft  des  parties,  font  contraints  d'abandonner  le  Regalille,  6c  décla- 
rer qu’il  n’y  a eu  aucune  ouverture  de  Recale  en  l’EvccKé  d’Angers  , fi- 
non  du  jour  du  Serment  de  fidelité  pretâfehr  le  Sieur  Miron  pour  l'Ar- 
chevêché de  Lyon,  ou  du  jour  de  la  demniion  del’Evêchc  d’Angers  és 
mains  du  Roi.  Et  pour  ce  qui  concerne  les  Droits  dudit  Seigneur  Roi* 
aïant  vu  la  Bulle  du  Pape  envoïée  audit  M . Charles  Miron  de  l'Arche- 
vêché de  Lyon  fans  fa  nomination , comme  étant  contraire  à fes  Droits, 
demandent  aûe  de  ce  qu’ils  proteftent  eux  y pourvoir  par  ci- aptes  con- 
.tre  icelle,  8c  qu’elle  ne  lui  pmlTe  nuire  ni  préjudicier.  Langlois  HuiflïCr 
japporte  avoir  appelle  à la  Barre  de  la  Cour  M.  Vrbain  Frere  8c  Picard 
fon  Procureur  : Froger  pour  Picard  dit  que  fa  partie  n’a  point  de  droit 
au  Bénéfice.  LA  COUR  dit  qu’il  n’y  a eu  ouverture  de  Regale  en  l'E- 
vêché d’Angers  jufqn’au  jour  du  Serment  de  fidelité  prêté  au  Roi  par 
J’Archevêque  de  Lyon,  pour  raifon  dudit  Archevêché,  a donné  8c  donne 
défaut  contre  M.  Vrbain  Frcrc  , & ajugeant  le  profit  d’icelui,  a mainte- 
nu 8c  gardé , maintient  & garde  la  partie  de  Germain  en  la  pofleffion  & 
joüilTance  de  la  Chanoinie  contentieufe  entre  les  parties.  A condamné  & 
condamne  lcfdits  B audry  & Frere  à rendre  & reftituer  les  fruits  par  cha- 
cun d’eux  perçûs , & ledit  B audry  aux  dépens.  Et  faifant  droit  fur  les 
.Conclufions  du  Procureur  General  du  Roi , lui  a donné  8c  donne  aéte  de 
la  proteftation  par  lui  faite,  que  la  Bulle  obtenue  par  Jedit  Archevêque 
de  Lyon,  pour  n’avoir  été  expédiée  fur  la  nomination  du  Roi,  ne  puiflè 
nuire  ni  préjudicier  aux  droits  dudit  Seigneur.  Fait  en  Parlement  leûxié- 
mc  Juillet  mil  fix  cent  vingt-huit.  Signé  GALLARD. 

Page  1 35.  art.  i8%  Toute  cette  do&rine  precedente  , qui  ju- 
stifie l’exemption  des  feules  Dignitcz  électives  & confiftorialcs 
de  la  referve  de  la  vacance  in  Curia , juftific  aufiü  par  la  raifon 
des  contraires  ia  fujetion  de  tous  les  autres  Bénéfices  à cette 
xcfcrvci  &:  que  fi  les  Archcvcchez,  Evcchez,  Abbaïes,  Prieu- 
rez  Conventuels  & autres  Bénéfices  cle&ifs  ne  font  point  foû- 
mis  félon  nos  Libcrtez  Canoniques,  à la  Règle  de  Lf  vacance 
en  Cour  de  Rome,  les  Bénéfices  purement  collatifs  y font  fu- 
jets } d’autant  plus  que  fi  nous  avons  fçû  maintenir  les  premiers 
dans  leur  droit  d cle&ion  ou  de  nomination  Roïale , fuivant 
les  anciens  Canons  & le  Concordat,  nous  avons  auflG  bien  fçû 
nous  faire  juftice  à nou% memes  &:  la  rendre  au  Pape,  en  re- 
connoiflant  que  les  Bénéfices  purement  collatifs  font  fournis  à 
la  referve  de  la  vacance  in  Curia.  C’eft  cette  rcconnoiflancc  que 
Mcflieurs  du  Grand  Confcil  ont  faite  en  faveur  du  Pape  par 
leur  Arceft  rendu  le  au  profit  du  meme 
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>i.  François  Joifel  y pourvû  en  Cour  de  Rome,  d’un  Bénéfice, 
dépendant  de  l’Abbaïe  de  Saint  Florent  lez  Saumur,  vacant 
en  cette  Cour  par  la  mort  du  Titulaire  qui  y croit  decedc. 

Sur  lequel  Arrcft  nous  pouvons  faire  cette  remarque,  que 
tous  Bénéfices  purement  collât  ifs  en  France , dépendans  des 
Abbaïcs  que  les* Cardinaux  memes  pofledent  en  Commcndo 
< comme  ctoit  celui,  donc  Joifel  avoir  etc  pourvû  à Rome, 
qui  y étoic  venu  à vaquer,  & qui  dépendoic  de  l’Abbaïe  de 
Saint  Florent  lez  Saumur  , dont  le  Cardinal  Grimaldi  étoic 
Abbé  Commcndatairc  ) font  fujets  à la  réferve  de  la  vacance  in 
Curia  y quand  les  Titulaires  viennent  à dcccdcr  en  cette  Cour; 
fuivant  l’exception  mife  dans  tous  les  Induits  accordez  aux 
Cardinaux  , & comme  nous  le  voïons  dans  celui  du  7.  Août 
4530.  accordé  par  le  Pape  Clcment  VU.  au  Cardinal  de  Lor- 
raine , qui  cft  la  formule  de  tous  les  autres,  & qù  la  referve 
de  la  vacance  in  Curia , cft  nommément  exprimée  en  ces  termes; 
Qu*  extra  Romanam  in  Curiam  vacare  contigerit.  Induit.  Cardin. 
Lothar.  Nous  voïons  encore  la  meme  exception  de  la  referve 
de  cette  vacance  dans  celui  du  Cardinal  de  Ruvcrc  en  la  mê- 
me elaufe,  & dans  le  do&e  Commentaire  qu’Anaftafius  Ger- 
monius  Archidiacre  de  Turin  a fait  fur  le  même  Induit. 

Page  13 6.  art.  19.  Il  ne  fuffit  pas  que  les  Prclatures  foient  va- 
cantes pour  y pourvoir;  mais  il  faut  fuivant  nôtre  définition 
que  la  nomination  s’en  falTe  au  Pape  par  le  Roi  Très-  Chrétien, 
À Rege  Chriftianiflimo.  Ce  qui  fait  voir  que  nul  autre  hors  le  Roi 
■ne  peut  nommer  aux  Prclatures  vacantes  -,  non  pas  meme  les 
Regens,  ni  les  Dauphins  Fils  aînez  des  Rois,  ni  leurs  frères, 
ni  autres  joüiflans  de  partie  du  Domaine  de  la  Couronne  à ti- 
tre d’Appanage,  de  Doüaire,  d’affignat,  ou  d’engagement. 

Nous  en  voïons  l’exemple  dans  les  Lettres  d’alfignat  des  Dot 
-&  Doüaire  de  la  défunte  Reine  Anne  d’A  ustriche  Mcre 
du  Roi  fur  le  Duché  de  Bretagne, où  lui  cft  accordé  le  pouvoir 
& faculté  de  conférer  en  Régale,  & de  nommer  comme  Doüai- 
xicrc  aux  Bénéfices  Confiftoriaux  de  ce  Duché.  Ce  qui  devoir 
s’entendre,  en  prefentant  par  Elle  au  Roi  des  fujets,  foit  pour  être 
par  lui  ou  pourvûscn  Régale,  ou  nommez  au  Pape,  afin  que  fur 
cette  nomination,  ils  obtiennent  les  Bulles  de  provifions  Apof- 
toliqucs  neccflaircs  de  ces  Prclatures  Confiftorialcs  vacantes  pour 
en  prendre  enfuitc  pofleflion  La  meme  chofe  s’obfervc  pour  les  Ab- 
-baïcs  S c Pricurcz  Conventuels  feulement,#  non  pour  les  Evcchez 

Tttt  iij 


yo £ Inventaire  des  Induits , 

& Archevêchez,1ïtuez  dans  les  Appanagcs  des  Enfans  deFrati* 
ce,  6c  qui  font  du  Domaine  de  la  Couronne.  Car  aux  Ev&. 
chez  6c  Archcvêchez  le  Roi  nomme  de  plein  droit  au  Pape.- 
en  Vertu  du  Concordat*  mais  pour  les  Abbaïes,  Pricurez  Con- 
ventuels 6c  autres  Bénéfices  Confiftoriaux , hormis  les  Arche- 
chez  6c  Evêchcz , ces  Princes  prefentent  au  Roi  des  fujets  ca- 
pables, pour  fur  fa  nomination  obtenir  des  Bulles  deprovifions 
Apoftoliques  de  ccs  Prclatures  6c  Dignitez  vacantes  ficuécs- 
dans  retendue  de  leurs  appanages.  Cela  cft  fi  confiant , que- 
ce  que  nous  ayons  dit  ci-deflus  des  Princes  Regens,  fc  confir- 
me par  l’exemple  de  Charles  Rcgcnt  en  France  pendant  la  prifoen 
du  Roi  Jean  fon  Pcre  en  Angleterre } parce  que  tout  ce  que  ce- 
Prince  fit  en  ce  Roïaumc  pendant  l’abfcnce  du  Roi  détenu  pri- 
fonnier , pour  la  collation  des  Bénéfices  vacans  en  Regale,  eut. 
befoin  d’être  confirmé  6c  ratifié  parle  Roi  à fon  retour,  & le 
fut  en  effee  par  Lettres  Patentes  Sc  Déclaration  fur  ce  faites  6C. 
publiées. 

P Age  ao.  Pour  fuivre  nôtre  définition,  il  faut  que 

cette  nomination  Roïale  fe  fafie  en  vertu  du  Concordat , in  vim 
Coùàordati.  parce  que  le  Decret  en  cil  établi  dans  le  Concordat 
même  dans  les  deux  titres  De  eleftionibus,  & de  Regta  ad  Prtla- 
turM  Nominatione.  Car  nous  voïons  que  les  Rois  de  France  ont 
toujours  gencreufement  combatu  pour  défendre  6c  maintenir  le 
droit  des  élections.  Saint  Loüis  en  fa  Pragmatique  de  l’an  iaz8. 
rcnouvellée  l’an  1169  art.  I.  & II.  Nous  en  cft  témoin  irré- 
prochable. Sans  répéter  ccs  Decrets  rapportez  ci-  devant  dans 
l’art.  10.  du  chap.  VIL  de  cet  Inventaire , nous  renverrons  ici 
. le  Le&cur  au  Commentaire  que  Nous  y avons  fait,  comme 
fur  toute  cette  Pragmatique  , fur  laquelle  nous  avons  prouvé 
dans  la  Préfacé  Hiftoriquc  que  les  Rois  Très.  Chrétiens,  les 
plus  Religieux  6c  devoiiez  au  Saint  Siégé,  avoient  été  ceux 
qui  avoient  maintenu  le  droit  des  élections , 6c  refifté  le  plus 
fortement  aux  entreprifes  des  Officiers  de  Cour  de  Rome,, 
qui  en  avoient  voulu  troubler  la  liberté  par  des  referves,  6C 
des  entreprifes  odieufes. 

Le. Roi  Charles  VIT.  qui  avoit  dans  la  fuite  fucccdé  à la 
Couronne  de  ce  Saint  Roi , fe  crut  obligé  d’imiter  fon  zele, 
qu’il  fit  paroître  dans  une  fcmblable  Pragmatique  - Sanction 
qu’il  conclut  6c  arrêta  à la  tête  des  Prélats  6c  Seigneurs  de  fon 
Roïaume  le  7.  Juillet  1438.  dans  le  Chapitre  de  la  Sainte 
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Chapelle  de  Bourges, où  i^ les  avoir  fait  aflcmblcr,  pour  main- 
tenir les  franchifcs  Se  libcrccz  des  élections,  &C  soppofer  aux 
entreprifes  que  l’on  avoir  fait  au  contraire  ; où  dans  le  Decret 
exprès  De  eltCiionibus  ; il  maintient  les  Eglifes  dans  les  droits 
qu’elles  a Voient  félon  les  Canons,  de  procéder  aux  éle&ions  par 
la  voie  des  fuffrages  libres,  Se  interpofe  fon  autorité  Roïale, 
pour  arrêter  tous  ceux  qui  y voudroient  apporter  du  trouble  Se 
de  l'empêchement. 

Mais  enfin  ces  Pragmatiques  étans  combatucs  de  toutes  parts 
par  les  Papes  qui  en  dévoient  être  les  défenfeurs,  parce  qu’ils 
ne  trouvoicnt  pas  leur  compte  <ÿms  les  élevions , où  l’on  n’a- 
voit  aucun  rapport  à eux  ; il  fallut  enfin  pour  le  bien  de  la 
paix  céder  à la  force  Se  aux.  pourfuites  violentes  que  firent  les 
Papes  pour  obtenir  l’abrogation  de  ces  Pragmatiques  Se  des 
élevions  , qui  fut  publiée  en  la  dernière  Seffion  du  Concile 
de  Latran  , en  confcquencc  du  Concordat  pafle  en  la  Ville  de 
Nice  entre  le  Pape  Leon  X.  Se  le  Roi  François  I.  en  1516.  par 
lequel  l’cle&ion  fut  totalement  abrogée  Se  la  nomination  Roïa- 
le  fubrogee  en  fa  place.  C’eft  cette  abrogation  des  élevions 
que  nous  voïons  dans  le  Decret  fuivant , qui  fut  publié  dans 
la  dernière  Sclfion  du  Concile  de  Latran  fous  Leon  X.  que  nous 
avons  tiré  des  Supplcmens  de  la  Pragmatique  en  la  page  938. 
Se  fuivanccs  pour  le  donner  ici , afin  qu’il  ne  manque  rien  à 
l’Inventaire  de  ces  Preuves. 

•sibrogatio  Conjlitutionis  in  Regno  francia  Pragmatic*  nuncupata, 

| E O Epifeopus  , Servus  Servorum  Dei , ad  perpetuam  rei  me. 
JL^itioriam,  facto  approbante  Conciho.  Paftor  zternus  gregetn  fuum 
ufque  ad  conlummationetn  fxcnli  nunquam  déferais  , ira  Apoftolo 
telle  obedientiam  dilexic  , ut  pro  expiando  primi  ParcniU  inobe- 
dientix  peccaro  fe  ipfum  humiliavcrit  faftus  obediens  ufque  ad  mor- 
tem  ; rnigracurus  vero  ex  hoc  mundo  ad  Patrem  , in  foliditate  perrz  T e- 
trum  ejufquc  luccelTorcs  Vicarios  fuos  inllicuic,  quibus  ex  Libri  Regum 
tellimonio  ita  obedire  necelTe  eft,  ut  qui  non  obedierit , morte  moriatur. 
Et  alibi  legicur  : in  Ecclefii  ejfi  non  yotefl  qui  Romani  Pontifier * Cathe- 
dra/n deferit  ; quoniam  Auguftino  Gregorioque  autoribus  fila  obedientia- 
efi  mater  euftofijue  omnium  virtutum , fila  fidei  meritum  pojfidens , fine  ejuA 
infidelU  ejuijqut  convincitur , ctiam  fi  fidelü  ejfi  videatur.  I caque  nos  eo- 
dem  Petro  docente  folliciti  efie  debemus  , ut  quæ  à Romanis  Pontificibus 
Prjedecelïbnbus  noltris,  præleitim  in  facris  Conciliis,  pro  obedientiae  hu- 
jufmodi  autoritatis,  libertatifque  Ecclefiafticz,  & Sedis  Apoftolicz  defen- 
fione  maturè  & ex  legitimis  caufis  inchoata  funt,  noftris  ftudio,cura  Sc 
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diligentiâ  débité  abfolvantur , & ad  optatusn  finem  perducantur  , ftmpK- 
cium  quoque  anima;  quarum  etiam  rationem  Dco  reddituri  fumus , à< 
dolis  6c  iaqueis  tenebrarum  principis  liberentur.  Sane  fcclicis  recorda- 
tionis  Julius  Papa  IL.  prædeceflbr  nofter,poil  indiftum  ex  legitimis. 
tune  expreflis  eau  fis  , de  vencrabilium  fiatrum  fuorum  San&x  Romans 
Ecclefix  Cardinalium , de  quorum  numéro  tune  cramus  > confilio  & af- 
fenfu  facrum  Lateranenfe  Concilium , provide  cunfiderans  cum  eodem 
fâcro  Lateranenfi  Concilio  Bituricenftm  Regni  Francis  corruptelam 
( quam  illi  Pragmaticam  San&ionem  vocant  ) cum  maximo  animarunv 
periculo  & feandalo,  ac  Dignitatis  ,cedis  Apoftolicx  detrimento  6c  vili- 
pendio , rerroa&is  temporibus  viguifTe  6c  adhuc  vigere , ejufdem  Prag- 
xnatiex  Sandionis  negotium  eodem  approbante  Concilio  difeutiendum  > 
certis  tune  nominatim  deputatis  CTrdinalibus  6c  Prxlatis  certx  Congre  - 
gationis  eommifit.  Et  quanquam  Sandio  prxfata  ex  multis  nullitati  no- 
' torix  fubjacerer,  fehifmaque  manifcftum  foveret  6c  contineret,  6c  prop- 
tereâ  citacione  aliquâ  minimè  prxcedcnte  por  fe  irrita , nulla  & invali- 
da déclara  ri  potuilTet , ex  abundanti  tamen  cautelà  idem  Julius  prxde- 
ceiror  Gallicos  Prxlatos,  Capitula  Ecclefiarum  & Monafteriorum,  Par- 
lamenta , 6c  Laïcos  illis  favcntes,&  didâ  Sandione  utentes,  omnefque 
6c  fingulos  alios  in  prxmiflts  fua  communiter  vel  divifim  interefTe  pu- 
tantes  ; per  Edidum,  cum  ad  partes  illas  tutus  tune  non  paterer  accefliis» 
in  Mediolanenfis,  Aftenfîs , 6c  Papienfis  Ecclefiarum  valvis  affigendum 
monuit , quare  Sandio  prxfata  illiufque  corruptela  6c  abufio  in  concer- 
nentibus  autoritatem  Romans  EceUfix  6c  Sacrorum  Canonum-,  Eccle» 
fiaftiex  Libertatis  violationem  nulla  6c  invalida  declarari  deberer.  Cum- 
que  dido  Julio  prxdecclTore  in  humanis  agente  diverfisimpedimenriscau- 
fantibus  citatio  exequi  , & reproduci , ac  negotium  abrogations  hujufr 
modi  plenè  difeuti  ( ut  intentio  ipfius  Julii  prxdecelToris  fucrat  ) non  po- 
tuiflet  : fed  eodem  Julio  pixdecefFore  rebus  humanis  exempto  citatio  ip- 
fa  légitimé  exécuta,  6c  per  Procuratorem  Fifcalem  facri  Concilii  Promo- 
torem  reproduda  , ipforumque  citatorum  non  compatentium  contumacia 
accufata , 6c  ad  ulteriora  prccedi  petitum  fuifïct  : nos  divinà  «vente 
dementiâ  ad  ftimmi  Apoftolatûs  apicem  afTumpri,  omnibus  rite  penfa- 
tis  , petitioni  prxdidx  ex  certis  caufîs  nullum  tune  refponfum  dedimus. 
Ac  deinde  cum  per  diverfos  monitos  & citatos  diverfa  ruonita  allega* 
remur,  quare  in  termino  eis  ( ut  prxfertur  ) prxfixo  comparere  non  po- 
tuilTent,  ut  omnis  juftx  exculationis  6c  querclx  occafio  cis  auferretur, 
terminum  citationis  &*monitionis  hujufmodi  prxfixum  eodem  Sacro  ^p- 
prcbinte  Concilio  ad  afium  tune  exprelThm-  terminum  jamdiû  cffluxunv 
in  diverfis  Sefïïonibiis  pluries  prorogavimus.  Cum  autem  moniti  ac  ci. 
tati  prxdidi  fublatis  jam  omnibus  impedimentis , efflùxifquc  omnibus 
terminis,  coram  Nobis  6c  dido  Concilio  non  comparuerint,  nec  com- 
parerc  curaverint  ad  allegandum  caufam  quare  Sandio  prxdida  nulla 
declarari  debeatjita  ut  exeufationi  ultra  locus  non  Et,  poflîntque meritô 
contumaces  teputari , pro  ut  eos  exigente  juftitia  reputamus  ; Nos  in  ea 
ro  artendentes  Pragmaticam  Sandioncm , vel  potiùs  ( ut  didnm  eft  ) 
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eorruptelam  fehifmatis  tempore  à non  habentibus  poteftatem  editam , re- 
liqux  Chriftianæ  Reipublicx  Sc  Ecclefix  fimdæ  Dei  nullatenûs  confor- 
mem»  Sc  à claræ  memorix  Ludovico  XI.  Francorum  Rege  Chriftianif- 
fimo  revocatam  , cafta  tam  atque  abolitam  , autoritatem  , libèrtatem  ac 
dignitatem  didæ  Sedis  violare,  ac  diminuere  facultatem  Romanorum 
pro  ternpore  exiftentium  de  Sandæ  Romanx  Ecdefiæ  Cardinalibus  pro 
univerfali  Ecclefiâ  alïïduc  laborantium  , virorumque  dodorum  pcrlBnis 
quibus  abundat  Curia,  & quorum  confiliis  Sedis  Apoftolicx  , Sc  Ro- 
manorum Pontificum  arque  uniucrfalis  Ecclefiæ  antoritas  & poteftas  con* 
férvatur , negotiaque  diriguntur  Sc  in  profpero  ftatu  confoventur , Ecole* 
fiis  & Monafteriis  eifdemque  perfonis  de  relrquis  Beneficiis  EcclelLfticis 
. juxtæ  eoruiti  ftatûs  exigentiam  providendi  penitùS' auferrt  ; Prælaris  vci6 
Ecclefiafticis  illarum  parrium  caufam  præbere,  ucipfi  nervum  EcdefiaftL 
tie  difdplinx  Sc  obedientiæ  fandum  frangatu  Sc  violent,  ac  contra  Nos 
Sc  Sedefa  prxdidam  eorum  matrem  cornua  erigant , & eis  ad  præmiiîfà 
audendum  viam  aperire,  ipfamque  notoriæ  nullitati  fubjacere,  ntilloque 
nifr  alicujus  temporis  feu  potius  tolerantix  cujufdam  adminiculo  fulciri  • 
etfi  Romani  Pontifices  prædccellores  noftri  prxfac»  , prout  ipfi  fuo 
tempote  fummopoiè  optare  demonftrarunt,  corruptelam  Sc  abufionem 
hujufinodi  Vvèl  malignirate  temportim , vel  alias  ill»  providere  & in  to^ 
*tum  occurrere  non  vilenies  fuis  temporibus  toleraffe  vifî  fueruntrconfî- 
derantes  tamen  ab  ipfius  Bituricenfis  Sandionis  editione  vix  annos  fep- 
ruagintafluxilïc,  nullumque  infia  hoc  temporis  fpatium  prærer  hoc  Late- 
ranenfe  Goncilïum  légitimé  fuifle  celfbrarum  ; in  quo  cum  ( djfponcnte 
Domino  ) confiituti  fimus,  ah  ejufdem  improbæ  Sandionis  extirpatione 
Sc  totali  annullatione,  fine  noftrfi  Sc  tantorum  Patrum  in  præfenri  Con- 
Cilio  Congregatorum  nota,  ac  noftrx  Sc  didorum  illâ  utentium  anima- 
rum  periculo  abftinere  feu  defiftere  non  poUe  Auguftino  telle  judicamus 
arque  ccnfemus.  Et  ficut  piæ  memorix  Léo  Papa"  f.  prxjeccllôr  nofier 
cujus  in  hoc  libenter  quoad  poil'umus  veftigia  imitamur  , ea  qux  in  fe- 
cundâ  Ephefii.â  Synodo  réméré  contra  juftitiam  Sc  Catholicam  Fidem  gef- 
ta  fuerant,  poftmodum  in  Chalcedonenfi  Concilio  mandavit  ac  fecit  pro 
didx  fidei  firmiiatc  revocari  -,  ira  Sc  Nos  à ram  nefarix  Sandionis^ 
conte’ntorum  in  eâ  revocatione  retrahi  aut  defiftere , falvâ  confeiemiâ  ac 
roftro  Sc  ipfius  Ecclefiæ  honore,  non  porté  aut  debere  cenfen  us.  Nec 
iftud  Nos  movere  débet,  quod  Sanftioipfa  & in  eâ  contcnra  Sc  iplo  Con- 
cilio in  liante  inBituricenfi  Congregatione  recepta^fic  acceprata  fuerunr  • 
cum  ea  omnia  poft  tranflitfoném  ejuftem  Bafileebfis  Condlii  per  fcclil 
cis  memoriæ  EUgeninm  Papam  IV.  etiam  prxdecéïïbrem  noftrum  fadam,  * 
à Bafileenfi  Conciliabule  feu  potius  Conventiculo , quæ  prxfertim  poft 
hujufinodi  tranfl  uionem  Concilium  amoliûs  appellari  non  merebantur  -, 
fada  extiterint,  ac  proptereà  nullum  robur  habere  potuerint,  cum  etiàm 
(blum  Romanum  Pontificem  pro  tempore  exiftentem  tanquam  autorita- 
tem fuper  omnia  Conriliâ  habentem , Conciliorum  indicendorum , trans- 
ferendorum  ac  dirtblvendotum  plénum  jus  & poreftarehv  habere , nedutn 
ex;  facræ  Scripturx  teftimonio^  didis  Sandorum  Pairum  , ac  aliorumi 
. Vuuu 
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Romanorum  Pontificum  etiàm  pracdeceflbrum  noftrorum  fâcrorumque 
Canonum  Decretis,,  fed  proprià  etiam  eorumdem  Conciliorum  confçf- 
ftone  manifeftc  confiât  ; quorum  aliqua  referre  placuit , reliqua  verô  uc 
pote  nctoria  filenrio  praecerire.  In  Alexandrin*  enim  Synodo  , Atbanafio 
Ibidem  exiflente,  Fcelici  Roraano-  Pontifie!  ab  eadem  Synodo  feriptuna 
fuifTe  legimus , Nicaenam  Synodum  flatuilfc  non  debout  abfqne  Romani 
Pontifias  am O’itate  Concilia  celebrari.  Neque  nos  latet  eria.m  eumdem 
Leonem  Pontificem  Ephelinam  fecundam  Synodum  ad  Chalcedonera  tranf- 
tuliüc  : Mactinum  eiiam  Papam  V.  p^lidentibus  fuis  in  Concilio  Se- 
nenft  Legatis  poteflatem  transferendi  Concilium  nuUâ  confcnsûs  ipfius 
Concilii  mentione  habitA  dedifle  : Epbcjfinam  quoque  primam  Synodum 
Carlcftino»  ac  Chalcedonenfem  eidem,  Lconi  V I.  Agathoni  V I I.  Ha-i 
driano  VIII.  8c  Nicolap  I.  etiaro  Conftan*inopolitanam  Synodum  Har- 
driano  Romanis  Pontificibus  prædecefToiibus  noftris  maximam  revèren- 
tiàm  cxhibuifTe , eorumdemque  Pontificum  inilitutionibus  &c  mandatis  ia 
facris  Conaliis  per  cos  ediiis  & fa&is  reverencer  8c  humiliter  obeempe- 
xafle.  Unde  Damafus  Papa  8c  cæteri  Epifcopi  Romae  congregati , fcri- 
bentes  de  Concilio  Arimincnfi  Epifcopis  in  Illyrico  Gon.flituitf,  præjur» 
dicium  aliquod  per  numerum  Epifcoporum  Arimini  congrcgatorum  fieri 
non  potuifle  teftantur  i quandoquidem  nofter  Romanus  Pontifex , cujus 
ante  ojnnia  decebac  fpeébri  decrctum  , talibus  non  prarbuiflè  confen- 
fum  , eundemque  Leonem  Pontificem  univerfis  Sicili*  Epifcopis  ffribcn» 
rem  idem  noluiflc  apparet.  Confueveruntque  ant  quorum  Conciliorum 
Patres , pro  eorum  quaî  in  facris  £onciliis  gefta  fuetunc  corroboratione 
à Romanis  Pontificibus  fufcriptionem  approbationemque  humiliter  pete- 
je  8c  obtinere,  pro  ur  ex  Nicaenâ,  6c  Ephefinâ  ac  Chalccdonenfi, 8c  VI. 
Conflantinopolitanâ , 8c  VU.  eâdem  Nicamâ,  ac  Romanâ  lub  Symma-* 
cho  Synodis  habitis  earumque  geftis  , nec  in  annuali  Ubro  de  Synodis 
mauifeflè  colligitur  ; quod  etiam  noviflïmè  Conftantienfes  Patres  feciflè 
confiât.  Quam  laudabilem  confuetudinem  fi  Bituricenfès  8c  Bafileenfes 
fecuti  fui  fient,  hujufmodi  moleflii  procul  dubiô  careremus.  Cùpientes  quo- 
jque  hujufmodi  negotiunvad  debitum  finem  pcrduci,  ac  tam  vjgore  cita- 
tionum  haftenus  à Nobis  8c  prarfato  Julio  pr^edccefTore  çx  abundanti 
.cmanatarum,  quàm  aliorum  præmillbium  quae  ita  notoria.funt  ut  nullâ 
yaleant  exeufatione  aut  tergiuerfatione  celari , etiam  ex  noftro  Paflorali 
officio  procedcntes,  omnelque  8c  finguloi  tam  juris  quàm  fa&i  defie&us 
fi  qui  forfitan  in  prayniffisontervenerint  fupplcntes,  e x certâ  nofirâ  feien- 
tlâ  & de  ySpo(lolic4>  pÿttftatis  plenitudine , eodem  facro  approbantt  Concilio, 
* tenore  prafentium  , prstfatam  Pragmaticam  Sanüionem  feu  corruptelam,  ejufr 
que  approbationem  quomodolibet  emanatam  , omniaqne  & fingula  Décréta, 
Capitulât  Statuta,  conflitutiones  fivt  ordinationcs  in  eâdem  quomodolibet  con- 
tentas feu  etiam  infer  tas,  ac  ab  aliis  prias  éditas , nec  non  confuatudines , Jly- 
lum  . u fus  . five  potins  abnfitm  ex  ea  in  hanc  ufijtfe  diem  quomodoHbet  ema- 
natos  fen  obfervatos  , nullius  roboris  vel  momenti  fn*jfe  & ejfe  decermmtu  & 
declaramus.  Nec  non  ad  abundantiorem  cantelam  tandem  Bituricenfem  Sanc- 
siencm  five  corruptclam , ejufquc  approbationem  taeiiam  vel  txprejfiam  ( ne 
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Jhrafertur  ) & in  ta  contenta  omrtia  Ô"  fin  gala  etiam  inferta  ejndcumcjne  re- 
vocamus , cafamus , abrogamtu  , irritamHS  , amuüàmm  ac  damnamw , & 
fro  infeftù  , revocatü , cafl'atis , abrogatit  , irritât it  , annnllatis  & dam- 
riatü  h.tberi  Volumas . decemimus  & déclarants.  Et  cum  neceffitate  falu- 
ris  exiflat  bmhes  Chrifti  Fidcles  Romano  Pomifici  fubefle , pro  ut  Di- 
vinæ  Scripturx  & SanAorum  Patrum  teftimonio  cdocemur , ac  Conftr- 
tütionem  Jœlicis  memgfia;  Bonifacii  Papa:  VIII.  fi  militer  prxdecefTorii 
Isofiri  ,Jpix  inripit  Vnam  SanSlam  , drclaratur , pro  eornmdem  Fjjg. 
linm  animarum  falutc  ac  Romani  Pomificis  & hujus  Sanéhe  Sedis  fir- 
premi  autorirare,  8c  Ecclefix  Sponfx  fux  unitate  6c  poteftate,  Conftitu- 
tionem  ipfam  facro  prxfenti  Concilio  approbante  innovâmus , fine  tamen 
p:œjudicio  déclarations  fan&x  memorix  Clementis  Papx  V |.  qux  inci- 
pit , Mentit.  Inhibentes  in  virtute  fanâx  obedientiæ  , ac  fub  pornis  8c‘ 
ccpfuris , infrà  dicendis  omnibus  & fingulis  Chrifti  Fidelibus  ram  Uiïcis 
quàm  Ckricis  fxcularibus , & quorumvis  Ordinum  eciam  Mendicantium 
Regularibus,  6c  aliis  quibufcumque  cujufcumqueftatûç.gradûs  & conditio. 
nis  exiftant,  etiam  San&æ  Romanx  Ecclefix  Cardinalibus,  Patriarchis,  Pri-’ 
mat  mus,  Archicpifcopis  Epifcopb  6c  quibufvis  aliis,  Ecclefiaflicâ , vel  mun- 
danâ,  vel  quâvisaliâ  Dignitate  fulgcnt^us.  omnibufique  aliis  & fingulis  Prx- 
latis,  Clericis,  Capitulis  !c  Convemibtîs  fxcularibus , 6c  Ordinum  prxdi- 
ôorum  Regularibus , etiam  Monafteriotum  Abbatibus , Prioribus , Duci- 
bus , Comiribus , Piittcipibus , B.ironibus,  Parlamentis , Officiâlibus  etiam 
Regiis  3 Judicibus  , Advocatis , Notariis  Sc  Tabellionibus  Ecclefiafticis 
vel  Sxcularibus  , 6c  quibufvis  aliis  perfonis  Ecclelwfticis  Regularibus 
& Sxcularibus  ( ur  prxfertur  ) quâcumque  Dignitate  fulgentibus  in  Re- 
gno  Francix,  Delphinatu&  ubicumque  prxdifta  Praçmatica  dirc&è  vel 
indireôè,  tadtè  vel  exprelTè  vigeret,  quomodolibet  bxiftrntibus  6c  prb 
tempore  futuris  , ne  de  extern  prxforâ  Pragmaticâ  San&ione  feu  potiiTs 
tôrruptela , quomodolibet  & ex  quavis  causa  , racitè  vel  cxprdîc , di- 
reétc  vel  indireftè  ',  aut  quovis  alio  qiixfiro  colore  vel  ingenio,  in  qui- 
bufeumqoe  aûibus  judicialibus  vel  extra-judiriabbus  uti,  feu  etiam  aile- 
gare,  vel  fecundum  eam  judicare,  aut  quofvis  aaus  judiriales  vel  extra* 
judirialcs  fecundum  diâx  Pragmaticx  tenorcm  vel  Capitula  in  câ  con- 
tenta, per  fe  vel  alium  feu  alios  nullatéhds  facete  prxfulmant,aut  per  alios 
fieri  permutant  feu  mandent , nec  prxfatam  Pragmaticam  Sanftionem 
aut  in  ea  cohtenca  Capitula  feu  Décréta  , ulterïAs  in  domibus  fuis  aut 
aliis  loris  publicis  vel  privaris  teneant , quinimmo  illam  ex  quibufvis  Ar- 
chiviis  etiam  Rcgiis  feu  Capitularibus  & locis  ptxdiûis  infra  fex  menfèg 
à data  prxfentium  computandos  deleant  feu  deleri  faciant,  fub  majoris 
excommumcatiortis  latx  fentenrix , nec-non  quoad  Fcclefiafiicas  6c  R e- 
gulares  perfqpas  prxdiAâs  omnium  etiam  PvUrbrchalium , Merropolita- 
narum,  Ôc  aliartim  Cathedfalium  Fcclefiarum  , Kldnafteriornm  quoque 
6c  Prioratuum  etiam  Conventualium,  6c  quarumeumque  Djgniratttm  auc 
Beneficiorum  Ecclefiafticorum  , fxculariumÆc  qtforumvis  Ordinum  Re- 
gularium  privationis  & inhabilitatis  ad  ilia  in  pofterum  obtinenda  ; quo 
vero  ad  fxculares  ,prxfatx  excommunicationis , nec-non  amifliohis  quo- 

Vuuu  ij 


jo8  Inventaire  des  Induits  3 

rumeumque  feudorum  tam  a Romanâ  quam  aliâ  Ecclefii  ex  quivis  cau- 
fa  obtentorum  , ac  etiam  inhabilitatis  ad  ilia  in  pofterum  obiinenda , in- 
habilitatifque  ad  omnes  & üngulos  adus  legitimos  quomodolibet  fecien- 
dos,  infamefque , ac  criminis  ixCx  Majcftaris  reos,  in  jure  expreiïîs  pœ- 
nis  eé  ipfo  6c  abfque  ulteriori  declaratione  per  omnes  & fingulos  iupra- 
diûos  G ( quod  abfit)  contra  fccerint  incurrendis,  à quibus  vigore  cu- 
iufeumque  faculutis  ac  danfularum  etiam  in  Confeflionalibns^oiburvis 
verborum  formis  concelGs  contentarum , niû  à nlomano  PeMifice  ca- 
uonicè  intrante  vel  alioab  eo  ad  id  in  fyecie  facultatcm  habenttf,  prxter- 
quàm  irr  mortis  atticulo  conftuuti  ablolvi  nequeant  : Non  obftantibus 
præmiflïs , nec-non  couftitutionibus  8c  ordinationibu? , decretis  ac  ftatu- 
tis , Apoftolicâ  feu  quacumque  alià  etiam  Conciliari  autoritate  quomodo- 
libet, etiam  ex  certâ  feientiâ  & Apoftolicae  poteftatis  plenirudine  editis  8c 
emanatis,  & fzpiùs  innovât»,  repetitis , confirmatis  8c  approbatis , qui- 
Jbus*ïllorum  omnium  8c  fingulorum  tenores  ac  G de  verbo  ad  vçrbum  in- 
Tererentur  ad  eff.dum  præmiflorum  pro  fuJSuicnter  exprcflîs  ÔC  infertis 
habentes , illis  aliàs  in  Gio  robore  permanfuris , feientià , potcflate  8c  ce- 
riore  præmiflis  , fpecialiter  6c  exprefsè  derogamus,  8c  Contrariis  quibuf- 
cumque:  autfi  Communitatibus , UnivcrGtatibos,  8c  peilonis  fingulis  fu- 
prà  nominatis , etiam  Cardinalibus  , Patriarchis , Archûpifcopis,  Epifco- 
pis,  Marchionibus  & Ducibus  prxfatls,  vel  quibufvis  aliis , commumter 
vel  divifim'ab  eâlem  Gt  Sede  indulcum  quod  interdici , fufpendi , vel  ex- 
communicari  , aut  proptereà  privari  & inhabiles  reddi  non  poflînt  per 
Litteras  Apoftolidfc  non  facientes  ptenam  & expreGam  , aede  verbo  ad 
verbum  de  Indulto  hujufmodi  mentionem , 8c  quibufcumque  ali, s privi- 
legiis  , indulgentiis  & litteris  Apoltolicis , generalibus  vel  fpecialibus , 
qüorumcumqùe  tenorum  exiftant , per  qux  prxfentibus  non  exprefl'a  vel 
totaliter  non  inferta  effedum  earumdem  impediri  valeat  quomodolibet 
vel  difFerri , & de  quibus  quorumeumque  tenoribus  de  verbo  ad  verbum 
h.ibenda  Gt  in  noftris  Litteris  mentio  fpecialis.  Nulli  ergo  hominum , 
8cc.  Si  quîs  autem , &c.  Datum  Romx  in  publicâ  SeGione  in  Latcra- 
nenG  Sacrofandâ  BaGlica  folemniter  cclebratâ,  anno  Incarnation»  Do- 
miniez .milleGmo  quingenteGmo  fexto  decimo,  quarto  decimo  Calendas 
Jawiarii,  Pontificatus  noftri  anno  quarto. 

Mais  quoique  quelques  zelez  aïent  pff  dire  au  defavantage 
de*  cette  Conftitution  abrogative  des  éle&ions  8c  du  Concor- 
dat, il  faut  pourtant  avouer  ici  que  les  Papes  nonobftant  leurs 
clameurs  8c  leurs  plaintes  contre  la  Pragmatique,  ont  donnear. 
teinte  aux  anciens  Canons  en  l’abrogeant  > 8c  que  nos  Rois 
qu’ils  ont  leurré  par  la  nomination  Roïalc  aux  PrtHaturcs  va- 
cantes à eux  accordée  par  le  Concordat,  n’y  ont  rien  acquis  de 
nouveau  qu’ils  n’euflent  encore  plus  avantageufement  dans  I’c- 
ledion,  foit  par  les  permüÜons  de  s'aflTcmblcr  8c  d’élire  qu’ils 
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donnoient  aux  Ëlc&curs,  fbit  par  la  députation  de  Commit, 
faites  pour  prefider  à l'élcftion , foit  par  l’agréement  des  per- 
sonnes élûcs  / (bit  par  les  bénignes  prières  qu'ils  avoient  droit 
d’adrcfTer  aux  Elc&curs  en  faveur  des  perfonnes  zelées  pour  le 
bien  public,  fie  qui  avoientjjpien  mérité  du  Roi  fie  de  l’Etat; 
comme  nous  l'avons  amplement  explique  dans  les  chapitres  7.  # 
du  traité  fingulicr  des  Régales  fie  de  ce  prefent  Inventaire,  qui 
traitent  des  Droits  du  Roi  dans  les  Anciennes  élevions  avant  le  Con- 
> cordât , dans  celles  refervées  depuis  le  Concordat. 

Page  137.  art.  ai.  Nôtre  définition  ajoûte  encore  que  cette 
nomination  Roïalc  aux  Prelatures  vacantes  doit  être  faite  au  Pa- 
pe, Pape  faBa  prejentatio.  Et  en  effet  jc'cfi:  au  Pape  fcul  fie  au 
Saint  Siège  Apoftoliquc  qu'il  remplit,  comme  Chef  de  I’Egli- 
fe,  que  fe  doit  faire  cette  nomination,  fuivant  les  propres  ter- 
mes du  Concordat,  tit.  De  Regia  ad  Prelatur.  Nominat.  §.  t.  No - 
bu  & fuccejïoribus  nojlris  Romains  Pontifcibus  , feu  $edi  prediBe 
nominare.  . , *.  • • 

Ces  termes  fi  exprès  non-feulement  ne  comprennent  pas, 
mais  excluent  formellement  le  Concile  General , 6c  les  Cardi- 
naux aflcmblcz  au  Conclave  pour  l’élettion  du  Pape,  le  Siégé 
vacant,  qui  ne  peuvent  exercer  aucunes  fondions  Papales,  par- 
ce que  le  Siégé  n’eft  point  rempli.  Ce  font  ces  fonctions  qui 
leurs  ont  étc  défendues  pour  s'attacher  uniquement  à l’cle&ion, 
fi e n'etre  point  divertis  par  d'aucres , 6c  qui  ont  etc  absolument 
interdites  par  la  Clémentine  Ne  Romani.  De  Elcft.  C’cft  cette 
Clémentine  qui  a été  la  Réglé  des  Commentateurs  du  Con- 
cordat, pour  autorifer  ce  que  nous  avançons  ; 5c  c'eft  fur  elle 
que  fc  font  appuïez  Jean  Dayma  dans  (on  Commentaire  fur  le 
Concordat,  tit.  De  Refid  ad'  Prelatur.  Nominat.  §.  r.in  verb.  Se- 
di  prediBe.  8c  Rcbuflfc  au  meme  endroit  fur  le  mot  Nobis.  Et 
en  effet  pendant  la  vacance  du  Saint  Siège  tout  ccffe  a Ro- 
me, la  Dattcric  meme  fie  tous  les  autres  Offices.  H n’y  en  a 
que  trois  qui  ne  ccficnt  point , 6c  dont  les  fondions  fc  conti- 
nuent pendant  la  vacance,-  ceux  de  la  Pcnitenceric,  du  Vice- 
Chancelier  8c  du  Grand  Camerlingue,  fuivant  le  témoignage 
de  la  G lofe  de  la  Pragmatique  , tit.  De  Caufis.  §.  Romane  vero. 
in^cr.b.  Paenitcntiarium.  Et  ojficium  ijlorum  morte  Pape  non  ex- 
pirât. '■  ■ ■» 

Cette  G lofe  appuïe  (a  doctrine  fur  cette  meme  Clémentine 
Ne  Romani.  De  ElcB.  § Eo  tamen  prozifo.  qui  s'en  explique  pat 
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ces  paroles  fui  vantes  : Quorum  ojficiutn  per  mottem  tjufdem  Ponti- 
ficis  expirare  nolumws. 

Page  138.  art.  22.  Mais  nôtre  définirion  demande  encorcque 
cette  nomination  Roïale  fc  falTe  dans  un  tems  dû  (9*  competent  r 
tntrx  debitum  tempus  -,  afin  qu’il  f#t  pourvû  dé  bonne  heure  au 
. falut  des  âmes  , & qu’une  trop  longue  vacance  ne  procure  pas 
la  perte  de  quelqu’une  le  cerüs  dans  lequel  doit  être  faite  cette 
nomination  Roïale  aux  Prelatures,  eft  de  fix  mois  fuivant  1er 
Concordat  aux  titres  Ve  ElcEl.  U DE  Régi  a ad  Prxlatur.  Nomi-* 
nat.  $.  1.  où  il  eft  dit  : IntYx  fex  menfesà  die  vacations  Ecclcfia - 
rum  computandos.  ' 

II  eft  vrai  que  Péle&ion , à laquelle  a été  fubrogée  la  nomi- 
nation Roîale,  ft:  devoit  faire  dans  les  trois  mois,  fuivant  le 
Concile  de  Latran  rapporté  dans  le  chap.  Cum  in  cunEtis.  De 
EleElfaux  Décrétales.  Mais  comme  fuivant  le  Decret  du  meme 
Concile  la  confirmation  devoit  être  faite  dans  trois  autres  mois 
du*  jour  de  l’acceptation  de  la  perfonne  , joignant  ces  deux 
rems  énfcmblc  l’on  a accordé  fix  mois  au  Roi  pour  faire  la  no- 
mination aux  Prelatures  vacantes.  Suivant  le  même  Concor- 
dat, s’il  nommoît  dans  ces  fix  mois  une  perfonne  inluffifante  &é 
. irioins  qualifiée,  l’on  lui  donne  encore  trois  autres  mois  , du 
jour  qu’on  aura  fait  fçavoir  au  follidceur  de  la  grâce  le  refus  de 
la  perfonne  nommée  j afin  que  le  Roi  en  puific  nommer  une 
autre  mieux  qualifiée.  C’cft  au  Concordat  aux  titres  De  EleSir 
& De  R cgi  a ad  Prxlatur.  Nommât,  en  ces  termes  : Et  fi’  contigerit 
prxfatum  Regem  perfonam  talitef  non  (juabficxtam  ad  diffas  Eccle - 

fic  vacantes  nominarc  , nos  & fuccejjorcs  nofiri , feu  Sedes  hitjuf- 
modi  de  perjona  fie  nominata  eifdem  Eccle  fus  minime  providere  de- 
beat  , fed  teneatur  idem  R ex  intra  très  a b os  menfesj  à die  notifica- 
tions perfonx  nommxtx  non  cjuxlificatx  , follicitatori  nominationem 
üon  (jualtficatam  profecjuenti  Confijiori aliter  faElx  intimandx  compa- 
ra Ados  , a lium  fupradiElo  modo  (jualificatum  nominare. 

Que  fi  le  Roi  ne  nommoic  point  une  perlonne  qualifiée  dans 
les  fix  ou  neuf 'mois,  ou  que  la  Prclature  vint  à vaquer  par 
mort  en  Cour  de  Rome  ; il  eft  dit  dans  le  Concordat,  tit.  De 
Eleft.  & Régi  a ad  Prxlatur.  Nominat.  §.  I.  verfic.  Àlioquin.  & J. 
Mûnafleriis.  verfic.  item  Alioqmn.  que  le  Pape  en  ce  cas  pourvoi- 
ra fans  attendre  la  nomination  du  Roi,  fuivant  ce  paftage:  ZJt 
difpendiofit  Ecclefiarum  hujufimodi  vdcationi  celeriter  confulatur , Ec- 
clefix  tune  fie  vacant i per  nos  & Succejjores  noftrofyfiu  Sedem  hu- 
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jufmodi  de  pcrfonx  ( ut  pr*fcrtur  ) qualificatd  , nec  non  per  obitum 
4pud  Sedan  prtdiftam  vacanttbus  femper  etiam  , nulld  difli  Régis 
precedente  nominatione , hberè  provideri  pojjlt. 

Surquoi  il  y a dcuj  remarques  & obfcrvations  à faire.  La 
première  fondée  fur  ce  qu'en  a dit  du  Molin  fur  la  Réglé  De 
infirmés,  mm.  40  6.  en  ces  termes  : Cum  autem  Papa  per  idem 
Concordatum  fub  brevi  interjc&itid  claufula  , tantum  rejervaverif 
liberam  prtventionem  hujufmpdi  Dignitatum  per  obitum  apud  Sedan 
vacant  mm } quod  fuit  novum  inventum  ; (juin  jure  communi  hujufmo - 
di  Dignitates  non  vacant  in  Curia , ut  per  glojfam  primant  Dé- 
flores in  cap.  11.  De  Prxbend.  in  6 . 

Ce  qui  fait  connoîcre  qu’en  cas  de  vacance  par  iporc  des  Pre> 
laturcs  en  Cour  de  Rome , le  Pape  n’y  doit  point  pourvoir  fans 
la  nomination  du  Roi  « paTcc  que  les  Prclaturcs  ne  font  point 
fujctccs  a la  vacance  en  Cour  de  Rome.  Et  cela  cft  fi  cotv- 
ftant  que  le  meme  du  Molin  en  (a  Note  marginale  fiur  le  me- 
me nombre  dans  les  deux  éditions  qu’il  a fait  imprimer  de  ce 
Commentaire  fur  cette  Règle  De  mfirmu.  a ajoûcc  que  cette 
claulc  n’avoit  etc  inférée  au  Concordat  que  par  fubreption  : 
Subreptum  in  Concordant. 

La  féconde  obfcrvation  cft  appuïéc , félon  M.  Loüet , fur  ce 
qu’il  ny  a point  encoie  d exemple  que  le  Pape  ait  pourvu  aux 
Prclaturcs  vacances  , quand  bien  le  Roi  ne  nommero.t  pas 
dans  les  fix  ou  neuf  mois  à lui  accordez  ; comme  cet  Auteur  le 
remarque  en  fes  Notes  & cenfurcs  fur  du  Molin,  au  nombrp 
405.  de  la  Réglé  De  infirmés,  où  il  dit  en  termes  exprès  $ Nun- 
quam  autem  Summi  Pontifices  fummo  jure  cum  ChriJhaniJJimis  Re- 
gibus hoc  in  fpectah  negotio  egerunt  , five  cum  Sedi  Apojtolicx  no- 
minationes  ad  Pr<clat.uras  mtra  fex  vel  novem  menfes , annum  vel 
duos  annos  fa  fiai  fuerint , bénigne  admit  tuntur. 

Ptgc'i 40.  (irt.  zj.  Les  derniers  termes  de  nôtre  définition, 
U qui  en  font  la  clôtureront  remarquables;  en  ce  qu’ils  aflïi- 
rent  que  la  nomination  Roïalc  ne  peut  avoir  fa  perfection,  que 
lerfquellc  emporte  une  confirmation  & mfiitution  neçeffaire , Con- 
firmationem  tnduccns  necejjariam.  Car  en  effet  cette  necclfiré  d’inr 
itirucion  Apoftohquc  parle  Pape^  fur  la  nomination  du*  Roi 
aux  Prelaturcs  , cil  fondée  fur  le  mot  Injlitution,  qui  cft  uç 
terme  d’cxccutioç  ncccffaire;  comme  le  marque  la  G lofe  du 
chap.  Relatwn.  De  Prçbend.  aux  Dccrccalcs  ^ ou  ^p^rige^nt  le 
mot  liber  ah  ter.  elle  ajoûcc  : lmb  videtur  quod  ex  necefiitate , quia 
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Epifcoptss  non  habet  hbertxtem  neceffaritc  tic  Eli  ont  s. 

1 Cette  inftitution  & confirmation  neccflaire,  eft  fondée  fur 
le  fentiment  de  •RebufFe  en  fon  Commentaire  fur  le  Concor- 
dat, fît.  De  Régi  a ad  Pralarur.  Nominat^.  I.  in  verb.  Provideri. 
par  la  Glofc  de  la  Pragmatique  ,>, tit.  De  ElcEl.  cap.  Sicut.  §. 
Summum  vero  Pontificem . in  verb.  Debeat.  qui  font  tous  des  ter- 
mes d’inftitution  8c  d’execution  necefTaire  ; 8c  enfin  par  l’opi- 
nion de  Jean  Dayma  en  fon  Commentaire  du  Concordat  fur  la 
Préfacé.  La  preuve  de  cette  ncceflicé  d’inftitucion  Apoftoliquc 
eft  encore  fondée  fur  le  Concordat , &c  fur  fon  Dccrcc  irritant 
de  tout  ce  qui  feroit  fait  au  contraire  de  cette  inftitution.  G’cft 
au  titre  De  Regiâ  ad  Prtlatur.  Nominal.  § i . verfte.  Dcccrnentcs. 
en  cestermts:  Decementes  eleEliones  contra  pramtjft  attentatai  , ac 
provifiones  per  nos  0 Succefjores  noflrosj  feu  Sedem  hujufmodi  faElas, 
nul  Us  0 invalidas  exiflere.  Et  au  §.  Monaftcriis.  verfte.  ÉleEho* 
nés.  où  le  même  fc  confirme  par  les  paroles  fuivantes  : EleEliones 
autem  0 illarum  confirmation  es , nef  non  provifiones  per  nos  0 Suc - 
cefforet  no(lroS>  ac  Sedem  pradiElam  contra  prxmijja  pro  tempore  fit» 
Elas , nullas,  irritas  0 tnanes  effv  decemimus. 

Page  141.  art.  z 4.  Mais  il  faut  remarquer  avec  du  Molin  fur 
la  Règle  9e  Infirmis.  num.  405.  que  le  Pape  n*cn  peut  faire  re- 
fus qu’en  connoiflince  de  caufe  confiftorialement  examinée  en 
l’aflcmblce  de  lui  & des  Cardinaux.  L’on  doic  encore  obfervcr 
à l’égard  de  cette  neceflité  d’inftitucion  Apoftolique  fur  la  no- 
raination  Roïalc,  que  le  Pape  doit  inftituer  de  lui- même  fur 
cette  nomination  , & ne  doit  affemblcr  le  Gonfiftoire  , que 
quand  il  veut  refufer  la  perfonne  nommée,  & fur  le  refus  de  fa 
part  procéder  à l’examen  de  la  caufe  dans  l’afièmblée  Confifto- 
nale.  Et  cette  neceflité  d’examen  Confiftorial  fur  la  caufe  du 
refus  de  la  perfonne  nommée,  eft  appuïéc  fur  le  fcntimcnc  de 
du  Molin  fur  la  Réglé  De  Infirmis.  num.  405.  où  il  s’explique 
■âinfi  : Cum  igitur  fit  Régis  nominatio , hujujmodi  Bénéficia  0 DU 
gnttates  non  magts  funt  Confifioriales  , quàm  e fient  tempore  diEle 
Pragmatica  SanElionisi  quia  necefie  eft  et,  quem  Rex  infra  fex  vel 
novem  menfes  nominaverit , conferre  : nec  requiritur  aliquid  Confifto- 
ri ali  fer  fieri , ni  fi  quando  Papa  nomma  tum  à Rege  vult  ex  causa  re- 
eufarc. 

Cela  meme  eft  fufïîfammcnt  marque  dan»  le  texte  du  Con- 
cordat , tit.  De  EUEl.  0*  Regid  ad  Pralatur.  Nominat.  §.  1.  Sed 
U ne  a t ht  idem  Rex  intrà  très  alios  menfes  à die  reeufatioms  perfon et 
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nominal*  non  qualificat*  , follicit Atari  nominationem  non  qualifica - 
tam-tprofequenri  Conftjlori Miter  fa6l*  intimandx  computandos  , jZ/wh 
fupradiElo  modo  qualificatum  nominare. 

Si  nous  voulions  encore  une  preuve  plus  ample  de  la  nccefl 
fité  de  ccrce  infh'tucion  & confirmation  Apoftolique,  nous  rap- 
porterions ce  qu’en  dit  M.  Loiiet  en  Tes  Noces  pofthumes  fur 
le  Commentaire  de  du  Molin  fur  ces  mots  du  nombre  405.  de 
la  Réglé  Ve  Infirma.  Quia  neceffe  ejl  ei  quem  Rex  tntra  fex  vel 
novem  menfes  nominaverit  conferre.  où  il  ajoute  : Per  Concordat* 
in  §.  1.  verfic.  Et  de  perfona.  De  Rcgiâ  ad  Prælatur.  Nominat. 
Tenetur  Summus  Pontifex  perfonam  qualificaiam  per  Rcjntm  nomma-, 
tam  de  Benejicio  providere , ntc  eam  fine  légitima  causa  rejtcere  po- 
tejl  : lex  emm  di  Sla  contra  61  ui , à qua  recedere  non  débet.  Alias  Proc- 
toriani  Senatores  Prtlatum  committere  vel  delegare  poffent  ad  conce- 
dendam  provifionem  ; quod  in  Monajleriit  multoties  judicatum  : non - 
dum  autem  in  Epifcopatu  propter  confecrationem  , quam  Epifcopi  in- 
Qonfulto  Papa  facere  reeufarent. 

L’on  voit  fuivanc  ce  fcncimentde  M.  Loiiet , qu‘cn  cas  de 
refus  à Rome  de  donner  des  Bulles  pour  des  Abbaïes  fur  la  no» 
mination  du  Roi , Meilleurs  du  Grand  Confcil  font  en  pofTcd 
Bon  de  renvoïer  les  nommez  pardevant  des  Evêques  ou  des 
Prélats,  pour  en  accorder  des  provifions  , ou  bien  reputent  &J 
ordonnent  les  refus  valoir  provifions.  Il  ne  paroît  pas  qu’ils  en 
ufentde  même  à l’égard  des  Archevêchcz  fie  Evêchcz , à caufb 
de  la  confccration  qui  dépend  des  Evêques , & qu’ils  refufe- 
roient  de  conférer,  contre  le  gré  du  Souverain  Pontife  qui  au- 
roit  rcfufé  des  Bulles  aux  nommez  par  le  Roi.  Ces  remcdcs,cr> 
cas  de  refus  à Rome  de  donner  l'inftirution  par  Bulles , pren* 
nene  leur  force  & leur  vertu  fur  ce  qui  en  cft  dit  dans  le  Recueil 
des  Liberté ^ de  M.  Pithou  en  l’art.  47.  Quand  un  François  de- 
mande au  Pape  un  Bénéfice  ajfis  en  France  , vacant  par  quelque  forte 
de  vacation  que  ce  fait , le  Pape  ejl  tenu  lui  en  faire  expedier  la  figna - 
turc  du  jour  que  la  requifition  fupplication  lui  en  ejl  faite  , fauf  J 
difputer  par  après  de  la  validité  ou  invalidité  pardevant  les  Juges  du 
Roi  y auj quels  la  connoifance  en  appartient  : & en  cas  de  refus  fait 
en  Cour  de  Rome  y peut  celui  qui  y prétend  intcrejl  pref enter  fa  requejle 
a la  Cour  y laquelle  ordonne  que  l' Evêque  Viocefain  ou  autre  en  don •» 
nera  fa  provijion , pour  être  de  même  effet , qu'eût  été  la  date  prife  en 
Cour  de  Rome , fi  elle  n’eût  été  lors  refufée. 

Et  Meilleurs  du  Puy  ont  rccücilli  les  prcuvcs.de  cet.  article 
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de  nos  Libertez  en  bon  nombre  , au  como  z.  des  Preuves  ici  Li - 
bertex,  de  L'Egltfe  Gallicane.  SC  dans  tout  le  chapitre  ai.  des  me- 
mes Preuves,  où  le  LeCteur  trouvera  bon  qu’on  le  renvoie , s’il 
veut  amplement  facisfaire  fa  curioficc. 

Paçe  14a.  art.  25.  Nous  ne  pouvons  mieux  finir  ce  chapitra 
qu’en  prévenant  l'objc&ion  qu’on  ne  manquera  pas  de  nous 
faire,  fur  ce  que  nous  avons  dit  que  tous  les  Archevcchcz  SC 
Evcchcz  du  Roïaume  croient  en  vertu  du  Concordat  fujccs  à 
la  nomination  du  Rot  Nous  le  maintenons  encore  ; Se  quoi- 
que l’on  nous  objeCtc  l'Evêché  de  Bethléem  qui  cft  à la  nomi- 
nation des  Ducs  de  Ne  vers,  nous  foûtenons  que  cette  nomina- 
tion n’a  fon  effet  qu’en  confequencc  de  l’agréement  que  le  Roi 
y donne;  Se  qu'ainfi  cet  agrccmcnt  ncccffairc  donnant  le  der- 
nier complément  à cette  nomination  , il  faut  le  mettre  au  nom-* 
bre  des  nominations  Rondes.  Mais  remontant  un  peu  plu» 
haut  avec  M.  Guy  Coquille  en  fon  Hifioire  de  Ntvcmoù , pa- 
ges po.  Se  91.  nous  trouvons  que  la  nomination  que  font  les 
Ducs  de  Nevers  à l’Evêché  de  Bethléem  fur  l’agréement  du 
Roi , n'cft  pas  fans  fondement  Se  raifon.  Car  un  des  anciens 
Comtes  de  Nevers,  retournant  d’un  voïage  de  la  Terre  Sain- 
te, amena  avec  lui  l'Evêque  de  Bethléem,  & du  confcnte. 
ment  du  Pape  en  transfera  le  Siège  en  France,  Se  le  fixa  au 
Fauxbourgdc  la  Ville  de  Clamccy  dans  l’étendue  de  fon  Du- 
ché dans  une  Chapelle  de  fa  fondation,  qu’il  dota  de  revenus 
convenables  au  tems , Se  à la  dignité  Epifcopale.  C'eft  en  vertu 
de  cette  fondation  Se  dotation  que  les  Ducs  de  Nevers  ont 
droit  de  nommer  à cet,Evcché  ; Se  le  Roi  à caufe  du  titre  de 
ce  Patronage,  leur  a abandonné  le  droit  d’y  nommer  en  con- 
fcquence  de  l’agréement  qu’il  y donne  à chaque  vacance,  pour 
donner  la  liberré  au  nommé  de  joüir  de  la  poffdfion  ou  plu- 
tôt du  poffcffoirc Se  des  revenus  de  la  dignité  Epifcopale,  donc 
le  Roi  cil  le  gardien,  comme  le  protecteur  de  toutes  les  poil 
fclTïons  Ecdcfialtiques,  même  Seigneuriales , fuivant  la  difpo- 
licion  de  l’art.  4.  du  titre  1 y.  Des  procedures  fur  le  pojfefioire  des 
Bénéfices , & fur  les  Régales,  que  nous  avons  ci-devant  rapporte 
dans  l’art.  11.  du  chap.  6.  de  ce  prefent  Inventaire,  où  nous 
tenvoïons  le  LeCteur. 

Mais  ce  qui  prouve  encore  davantage  ces  Droits  de  nomi- 
nation des  Ducs  de  Nevers  Se  de  l’a  grée  me  ne  du  Roi  pour  l’E- 
vêché de  Bethléem  transféré  en  France , cfl  la  cpntcftation  qui 
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^cn  cft  mûc  de  nos  jours , & qui  a été  portée  au  Parlement  de 
Paris,  dans  l’Ir.ftancc  pour  raifon  du  poflefloirc  de  cct  Evêché, 
entre  Mcflire  de  Batailler,  pourvû  d'icelui  à Rome,  du  pro- 
pre mouvement  du  Pape  fans  la  nomination  de  M.  le  Duc  do 
Ncvers  ou  autre,  intimé  d’unepart  : & mondit  Sieur  le  Duc 
de  Ncvers , appcllant  comme  d’abus  de  cette  infticucion , d au- 
tre} & Mcflire  Ccrvier  nommé  par  ledit  Sieur  Duc,- 

aufli  intimé  & intervenant,  d'autre  parc.  Eü  fur  ce  il  y a eu 
Arrcft  en  l'Audiance  de  la  Grand'  Chambre  du  Parlement  le 
13.  juin  1673.  fur  les  Concluions  de  M.  l’Avocat  General  Ta, 
Ion  , prononçant  Moniteur  le  Premier  Prcfidenc  de  Lamoi- 
gnon , par  lequel  il  cft  ordonné  que  ledit  Seigneur  de  Batail- 
ler Evêque,  demeureroit  maintenu  & gardé  en  la  poflcflïon  & 
joüiflàncc  de  l'Evêché  de  Bcthlcem  , fans  qu  a l’avenir  aicun 
pût  être  pourvû  & jouir  de  cet  Evêché , fans  avoir  obtenu  fur 
icclui  la  nomination  des  Ducs  de  Ncvers  0 & l’agrécmçnt  dt 
consentement  du  Roi  pour  rendre  cette  nomination  parfaite  5 c 
accomplie. 

Cela  fc  verra  encore  mieux  dans  cct  Arrcft,  que  nous  avons 
bien  voulu  rechercher , & donner  au  Public , pour  appuïet 
d’autant  plus  le  droit  de  nomination  à cet  Evcchc  pour  les 
Ducs  de  Ncvers , & confirmer  cette  nomination  pour  l’agréc- 
inent  du  Roi , qui  en  cft  la  perfc&ion , & qui  y met  le  complé- 
ment, comme  cet  Arrcft  le  mettra  à ce  ptefent  chapitre  de 
^Inventaire  de  nos  Preuves. 


, Extrait  des  Regijbres  de  Parlement.- 

ENTRE  Mefllre  Philippe  de  Mazarini  Manchini,  Duc  de  Nerers, 
appellaut  comme  d’abus  du  decret  de  la  Congrégation  Confiftoriale 
du  Saint  Sicge,du$.  Aouft  1669.  6c  encore  d’un  autre  decret  Ccnfifto- 
xial  du  il.  Septembre  1670.  6c  de  tout  ce  qui  s’en  cil  enfuivi , d’une 
part  : Et  Meflire  François  de  Batailler,  Confeillcr  du  Roi  en  fes  Confeils, 
Evêque  de  Bethléem,  intimé  d'autre:  6c  encore  ledit  Sieur  Duc  de  No- 
yers, demandeur  en  Requefte  du  14.  Mats  1670.  à ce  qu'il  plût  à la 
Cour  ordonner  qu'en  venant  plaider  par  iefdites  parties  fur  lefdites  appel, 
lations , M.  François  Ccrvier  fe  difant  nommé  par  ledit  Sieur  Duc  de  Ne- 
vers  audit  Evcché  de  Bethléem  , Sebaflien  Bonnet  Fermier  du  revenu 
temporel  de  la  Chapelle  Notre-Dame  8c  Maifon  de  Bethléem  lés  C!a- 
mecy , unie  6c  incorporée  audit  Evêché  de  Bethléem  , 6c  ledit  Sieur  dr 
Batailler  feroient  tenus  de  plaider  fur  le  principal , pendant  encre  les  par- 
ties Sc  ledit  Sieur  Duc  dc  Neversaux  Requeftes  du  Palais,  dont  ledit  Sleut 
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Duc  de  Nevers  a requit  1 évocation  > pour  être  le  tout  jugé  par  lin  fedl 
6c  mêmeArrcft , 6c  ledit  Sieur  de  Batailler  condamné  aux  dépens  ,&  le- 
dit Cervier  6c  Bonnet  joints  -avec  ledit  Sieur  Duc  de  Nevers , d*une  au- 
tre part  ; & ledit  Sieur  de  Batailler  défendeur  en  ladite  Requefte  & de- 
mandeur audit  principal , évoqué  aux  fins  d'un  exploit  du  19.  Oélobre 
1669.  à ce  qu’il  fut  ordonné  que  ledit  Bonnet  feroit  tenu  paier  audit 
Sieur  de  Batailler  la  fomme  de  douze  cent  livres,  pour  quatre  années  lors 
échues  du  revenu  de  ladite  Chapelle  de  Notre-Dame  6c  Maifon  de  Beth- 
léem lés  Clamecy , nonobftant  la  faille  faite  en  Tes  mains  à la  requefte. 
dudit  Sieur  Cenrier  ,par  exploit  du  nS.  Aouft  de  ladite  année  1669.  Sc 
condamné  en  fes  dommages,  interefts^,&  dépens,  d’une  autre  parc,  6c 
ledit  Bonnet  défendeur  en  ladite  demande  d’autre  : & encore  ledit  Sieur 
Duc  de  Nevers  demandeur  audit  principal  en  Requefte  par  lui  prefentée 
aufditcs  Requefte*  du  Palais  le  \6.  Décembre  de  ladite  année  166^.  à 
ce  qu’il  fûrrecû  partie  intervenante  en  ladite  Inftance  defaifie  ; 6c  failanc 
droit  fur  fon  intervention  que  dcfénfe  fuflènt  faites  audit  Sieut  de  Batail- 
ler de  plus  prendre  la  qualité  d’Evcque  de  Bethléem*  ni  en  confequence 
Ibire  aucune,  pourfuite  contre  ledit  Bonnet,  d’autre  part,  & ledit  Sieur  ie 
Batailler  défendeur  en  ladite  intervention , & encore  demandeur  aux  fins 
de  fon  exploit  du  8.  Janvier  1670.  à ce  qu’il  fut  ordonné  que  le  Juge- 
ment qui  inter viendroit  fur  les  demandes  dudic  Sieur  de  Batailler,  6c  cel- 
les dudit  Sieur  Duc  de  Nevers  6c  Bonnet,  feroic  déclaré  commun  aveç 
ledit  Siedt  Cervier,  défenfes  à lui  faites  de  prendre  la  qualité  d’Evcque 
de  Bethléem,  en  faire  les  fondions  6c  s’immilcet  en  la  perception  des  de- 
l>iers  dûs  par  ledit  Bonrçet,  à peine  de  tous  dépens , dommages  & inte. 
refts,  d’autre  part  , 6c  ledit  Cervier  défendeur  d’autre  : 6c  encore  ledit 
Sieur  de  Batailler  demandeur  audit  principal  en  entérinement  de  Lettre* 
dé  refeifion  par  lui  obtenues  en  Chancellerie  le  dernier  Décembre  de  la- 
dite année  1665.  contre  le  Contrat  de  prétendue  tranfaébion  pafTé  entre 
ledit  Sieur  demandeur  6c  ledit  Sieur  Duc  de  Nevers,  6c  encore  défunt 
Meffire  Chriftophe  Autier  de  Cigault  le  i.  Septembre  i66f.  d’une  autre 
part,  6c  ledit  Sieur  Duc  de  Nevers,  défendeur  d’autre:  & encore  ledit 
Sieur  de  Batailler  demandeur  én  Requefte  prefentee  à ladite  Cour  le  11, 
Avril  167  j.  à ce  qu’en  venant  plaider  fur  leidices  appellations  comme  d’a- 
bus, étant  au  Rôlle  de  Paris,  lefdits  Sieur  Duc  de  Nevers  6c  Cervier 
viendroient  pareillement  plaider  & conclure  for  lefdites  demandes  6c  let- 
tres pendantes  aufdites  Requeftes  du  Palais  , defquelles  il  requeroit  l’é- 
vocation, & à ce  qu’il  fût  dit  qu’il  n’y  a abus,  fubordinemem  ledit  Sieur 
Duc  de  Nevers  déclaré  non-recevable  en  fes  appellations  j 6c  en  confe- 
quence faifant  droit  au  principal  qui  feroit  évoqué,  & en  entérinant  les 
Lettres  , les  parties  biffent  remifes  en  l’état  -quelles  croient  avant  ledit 
Contrat  de  tranfaékion  du  t.  Septembre  i<S6f.  6c  défenfes  faites  audit 
Sieur  de  prendre  la  qualité  d’Evêque  de  Bethléem,  en  faire  les  fondions, 
ni  s’immifeer  en  la  perception  des  deniers  6c  revenus  qui  en  dépendent  ; 
& pour  le  trouble  fait  audit  demandeur  en  fa  pofl'eflïon , condamner  lef- 
dûs  Sieurs  Duc  de  Nevers  6c  Cervier  en  fes  dommages  6c  interéfts , 6c  k 
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tenace  & reftituer  les  fruits  & revenus  depuis  le  trouble  , 6c  en  tous  les 
dépens  defdires  appellations  Sc  inftances , d'autre  part,  & ledit  Sieur  Duc 
de  Nevers  Sc  Cervier,  défendeurs  d’autre  : & encore  ledit  Sieur  de  Ba- 
tailler demandeur  en  Lettres  obtenues  en  Chancellerie  le  6.  Mai  167$. 
contre  nn  prétendu  placer  en  forme  de  Requefte  au  Confeil  dudit  Sieur 
Duc  de  Nevers  le  6.  Janvier  1 666.  6c  dont  ledit  Sieur  Duc  de  Nevers 
voudroic  fe  fervir  8c  prévaloir , comme  d'un  afte  approbatif  dudit  préten- 
du Contrat  de  tranfaâion  du  1.  Septembre  \66y  d'une  autre  part  » ledit 
Sieur  Duc  de  Nevers,  défendeur  d’autre > & encore  ledit  Sieur  Cervier, 
demandeur  en  Requefte  du  à ce  quil  fut  reçâ  partie  inter- 

venante e»  la  caufe,  6c  aûe  de  ce  qu’il  adheroit  aux  condufions  dudit 
Sieur  Duc  de  Nevers , d’une  part , 6c  lefdits  Sieurs  de  Batailler  6c  Duc  de 
Nevers  , défendeurs  d’autre  : 6c  encore  ledit  Sieur  de  Batailler  deman.* 
deur  en  Requefte  du  7.  du  prefent  mois  de  Juin  ,à  ce  qu'il  lui  fut  donné 
aéfce  de  ce  que  tionobftant  que  Meftirc  Guillaume  de  Lamoignon , Con- 
cilier du  Roi  en  tous  les  Confeils , premier  Prefident  en  fon  Parlement 
de  Paris,  ait  figné  la  minute  de  ladite  prétendue  tranfa&ipn  du  1.  Sep- 
tembre 1665.  il  confentoit  que  ledit  Seigneur  premier  Prefident  demeurât 

Eour  Juge  du  différend  des  parties,  & défendeur  d’autre  part,  & ledit  Sieur 
)uc  de  Nevers  défendeur  & demandeur  en  Requefte  du  neuf  du  prefenc 
mois  de  Juin , contenant  pareil  confcntement , d’autre  j & ne  pourront  les 
qualitez  préjudicier  : Après  qu 'stbrabam  pour  le  Duc  de  Nevers , Guil~ 
loire  Avocat  pour  ledit  Evêque  de  Bethléem  , 6c  Gondault  pour  ledit 
Cervier,  ont  été  oüis  pendant  cinq  matinées  $ enfemble  Talon  pour  le 
Procureur  general  du  Roy.  LA  C O U R a reçu  la  partie  de  Gondault 
intervenante,  6c  fans  s’arrêter  à fon  intervention,  faifant  droit  fur  les  ap- 
péllationé  comme  d’abus  , dit  qu’il  a été  mal,  nullement  6c  abufivement 
procédé  & ordonné,  a évoqué  le  principal  pendant  aux  Requeftes  du 
Palais  i & y faifant  droit , aïant  égard  aux  Lettres , a remis  les  parties  en 
l’état  qu’elles  étoient  avant  la  tranfaâion  du  a.  Septembre  1665.  ce  fai- 
fant 6c  fans  tirer  à confequence , a maintenu  6c  gardé  la  partie  de  Guil- 
loire  en  la  pofTeflion  & joüiflance  de  la  Chapelle  6c  Maifon  de  Notre- 
Dame  de  Bethléem  f rés  Clamecy , unis  à l’Evêché  de  Bethléem  , que  nul 
à l’avenir  ne  pourra  jouir  des  revenus  de  ladite  Chapelle  ni  Maifon,  s’il 
n’a  été  pourvû  fur  la  nomination  du  Duc  de  Nevers , avec  l’agrécment 
du  Roi,  6c  en  confequence  fait  main-levée  à la  partie  de  Guilloire  des 
failles  faites  defdits  revenus , fans  reftitution  de  fruits , tant  contre  la  par- 
tie d’sfbraham  que  contre  celle  de  Gondault , fauf  à la  partje  de  G ait-, 
loire  à fe  pourvoir  contre  les  Fermiers , pour  ce  qui  leur  eft  refté  entre 
les  mains,  dépens  compenfez.  Fait  en  Parlement  le  treiziéme  Juin  mil  fix 
cent  foixante  & treize. 

: Chamthe  IX. 

P aie  14  t.  "DOur  continuer  nôtre  deffein  nous  parlerons  dans  £>c  I»  nonmatiot» 
*rt.  r.  JL  les  deux  chapitres  fui  vans  des  deux  droits  partir  de  litige, en  ucoût«- 
culicrs  que  le  Roi  poifede  comme  Duc  de  Normandie,  6c  qu’il  rac  de  Normandie. 
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a fur  les  Bénéfices  Ecclcfiaftiques  dans  toute  l’étendue  de  <*rrt' 
Province  & Coûtumc.  Le  premier  de  ces  droits,  cft  b nom  U 
nation  à titre  de  droit  de  litige,  que  le  Roi  a fur  les  Bcncfc. 
ces  litigieux , & dont  le  Patronage  eft  contcftè  ; c’eft  ce  droit 
de  nommer  aux  Bénéfices  , donc  il  joüit  comme  Sequeftrc 
Roïal  pendant  le  procès  du  Patronage.  Et  le  fécond  eft  le  droit 
de  nomination  aux  Bénéfices,  qui  font  au  Patronagcdcs  en- 
fans  mineurs , dont  comme  leur  gardien  il  ufc  en  nommant 
aux  Bénéfices  pendant  le  tems  de  leur  minorité. 

Nous  parlerons  donc  dans  ce  chapitre  du  premier  de  ccs 
droits  Roïaux  , qui  tire  fa  preuve  principale  & fon  entière 
juftificacion  de  l’article  75.  de  la  Coutume  de  Normandie  au 
titre  Du  Patronage  Ü'Eglifes,  qui  cft  conçu  en  ccs  termes:  Le  Roi 
fur  privilège  fpeiïal  a la  prefentation  du  Bénéfice , qui  échet  vacant 
pendant  le  litige , par  la  mort  de  l'un  des  pre fente ^ Cÿ*  collittgans , 
à raijon  duquel  ledit  Bref  a été  intenté . C 'T  y pref entera  à chacune- 
échéance , jujqu  a ce  que  ledit  Bref  foit  vuidé.  Texte  de  la  Coutume 
de  Normandie. 

Surquoi  comme  fur  l’article  70.  & premier  de  ce  titre  Dm 
Patronale  <f£glifc$,  nous  remarquerons  avec  Jofias  Berault,  Jac- 
ques Godefroy  & Henry  Bafnage , qui  font  les  Commentateurs- 
de  ccttc  Coûtumc,  que  cet  article  75.  eft  mal  rangé,  & qu’il 
devroit  ccre  place  le  premier  comme  la  clef  de  tout  le  titre  &_ 
de  la  matière  du  droit  de  litige. 

Page  144.  art.  1.  Pour  donc  une  plus  grande  intelligence  do 
la  matière  que  nous  traitons,  & pour  fuivre  nôtre coûtume or- 
dinaire dans  l’ctabliftement  de  nôtre  définition  , nous  diions 
que  la  nomination  Roiale  au  droit  de  litige,  eft  un  droit  Roïal 
appartenant  au  Roi , comme  Duc  de  Normandie  *par  droit  & privi- 
lège fpecial  de  cette  Coutume  de  nomination  CLT  prefentation  aux  Bé- 
néfices, dont  le  Patronage  cjl  litigieux , entre  deux  Patrons  préttn- 
dans  refpeéhvement  le  Patronage , pendant  le  procès  pour  raifon  du 
Patronage,,  comme  SequejbrC  Roïal,  dont  le  proce^doit  durer  jufqt* à 
et  qurt  ait  été  vuidé  O*  terminé  au  profit  d'un  des  Patrons  par  Ju- 
gement definitif  & t'amende  païée. 

C’cft  fur  chaque  terme  de  ccttc  définition  que  nous  ferons 
rouler  toute  l’explication  de  la  matière  de  ce  chapitre  félon  la 
methodo  que  nous  avons  jufqu’â  prefent  fui  vie,  & dont  nous- 
pou  s fer  virons  encore  dans  la  fuite. 

Page  1 44.  art.  3,  Nous  difons  donc  fuivant.  cette  définition 
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<t|'uc  la  nomination  Roïalc  au  titre  & au  droit  de  litige , eft 
ZJn  Droit  Roui  , Appartenant  an  Roi  comme  Duc  de  Normandie, 
Ce  droit  eft  fuffifamment  explique  par  les  propres  termes  de 
Tarn  73.  de  la  même  Coutume  i Le  Roi  par  privilège  [fécial  a 
la  prefentation , du  Bénéfice  ; fur  lcfqucls  premiers  termes  Jofias 
Bcrault  l’un  de  fes  Commentateurs  dit , que  la  Coutume  entend 
dire  par  droit  ffecial  j car  privilège  emporte  une  attion  gracieufe  y 
appuïéc  fur  la  libéralité  (ST  le  bénéfice  d'autrui  : ce  qui  ne  convient 
proprement  à cette  matière , qui  eji  plutôt  un  des  droits  de  la  Couron- 
ney y annexé  <3*  infeparable  d'icelle , purement  & fimplcment  Rotai  i 
iequel  le  Roi  pour  quelque  recompenfe  que  ce  f oit  n'abdique  jamais. 

Guillaume  Terrien  autre  Commentateur  de  cette  Coûtume 


en  Ton  Commentaire  du  Droit  Civil  de  Normandie  liv.  4.  des 
droits  du  Roi , s*cn  explique  en  ces  termes  dans  l’addition  qu’il 
y a faite  fur  la  fin  :Dautant  que  ce  quatrième  livre  au  premier  chef 
de  fon  intitulé , regarde  les  droits  du  Roi , il  ne  doit  être  omis  de 
faire  mention  de  deux  droits  tellement  Roiaux  Ùt*  unis  à la  Couronne 
qu'ils  en  font  infeparables , à fçavoir  du  droit  de  Régalé  O*  de  litige. 
Et  ajoute,  comme  aujfi  en  ladite  Normandie  feulement , il  y a autre 
droit  de  Regale  à rai  fon  de  litige  1 & ce fl  ce  qui  fait  que  commu- 
nément l'on  appelle  le  droit  de  Litige , le  droit  de  Rcgale  du  P aïs  & 
Duché  de  JNormandie . 

Page  145.  art.  4.  Quand  par  les  termes  de  la  définition  de 
la  nomination  Roïalc  au  droit  de  litige,  l’on  foûtient  quo 
cefl  un  droit  O*  privilège  Jfsctal  de  la  Coutume  de  Normandie , l’on 
fe  fonde  fur  les  propres  termes  de  l’art.  73.  de  cette  Coutume 
au  titro  du  Patronage  des  Eglifes , où  il  eft  dit  que  le  Roi  par  pri- 
vilège a la  prefentation  du  Bénéfice . 

Cela  eft  fi  vrai  Sc  fi  conftant,  que  ce  droit  de  nomination 
Roïale  à titre  de  litige,  eft  autant  lpccialcmcnt  appartenant  au 
Roi  en  la  Coùtumc  de  Normandie , que  ce  que  nous  avons 
dit  de  la  Régalé,  au  chapitre  V.  du  Traité  Singulier  des  Regales , 
& de  cet  Inventaire,  qui  eft  de  la  Regale  Jpeci  ale  ment  prtfe , & 
de  fon  ufage  (3*  execution  dans  le  Roïaume.  Car  la  Régale  eft  un 
droit  Roïal  appartenant  au  Roi,  comme  lapuiflance  paternel- 
le chez  les  Citoïens  Romains  leur  éto:c  tellement  propre  & par- 
ticulière, qu’elle  en  devenoit  incommunicable  à qui  que  ce 
foie,  félon  la  dodrine  de  l'Empereur  Juftinien  aux  lnftituts, 
tit.  de  Patria  potejlate,  §.  Jus  autem.  dont  nous  avons  ci  - defius 
rapporté  le  texte  dans  l’art.  7.  du  même  chapitre  V.  de  cct 
Inventaire.  • 


Aw  Chùfii  circittr 
U 8-o. 

Communicuvit  Vit 
€/.  Do  min.  Vjon  d' Ht- 
naval. 

Tom,  j.  Sf  icileg.  Dim 
Luc.  Dachtrj  Cûngreg. 
S.  MêHri  Mon.  Btnti. 


jto  Inventaire  des  Induits , 

C*cflr  de  cette  manière  qu’en  parle  Guillaume  Terrien  en  fet 
Commentaires  fur  h Droit  Civil  obfervé  au  il  ne  hé  de  Normandie , 
liv.  4.  Des  Droits  du  Roi , en  l’addition  derniere  , où  il  dit  : com- 
me aujji  le  Roi  a en  ladite  Normandie  feulement , autre  droit  de  Ré- 
galé , «•  raifon  du  litige. 

De  forte  que  l*on  peut  dire  que  ce  droit  de  nomination  1 
titre  de  litige  appartient  au  Roi  fcul  & pour  toûjours , félon  le 
dire  des  Philoiophes  : proprium  quoi  uni , foli , & femper  cvm - 
petit. 

il  eft  vrai  que  les  chofes  n’ont  pas  toûjours  etc  de  meme, 
& que  les  Rois  anciennement  ne  s’entremettoient  nullement 
dans  le  Patronage  des  Seigneurs  de  cette  Province,  s’il  arrivoic 
quelque  contcftation  entre  eux  pour  raifon  de  quelque  Patro- 
nage, mais  ils  faifoient  rcgler  ces  différends  par  des  arbitres, 
C*cft  ce  qui  fc  voit  dans  la  Conftitution  ancienne  du  Roi 
Philippe  Auguftcdc  J’an  ri8o.  tirée  des  Mémoires  du  curieux 
M.  Vyon  d’Hcrouval,  & rapportée  parle  fçavant  fcuDom  Luc 
Dachery,  Moine  Bencdi&in  de  la  Congrégation  de  Saint  Maur, 
au  tome  V 1 1.  de  fon  Spicilcge,  art.  14.  pag.  189.  & que  nous, 
donnons  ici  au  public  tirce  de  cet  endroit. 


Conjlitutio  Domini  Philippi  Régis  Francorum  de  jure  P-atronatus 

Mcclefiarum.. 


PHILIPPUS  Dei  gratiâ  Rex  Francis , Fidelibus  fuis  R.  Rotomagenfî 
Archiepifcopo , &:  univerfis  Epifcopis  Normaniat  ejus  fuffraganeis; 
Salutcm  & dile&ionem.  Noveritis  quod  recognicionibus  EcclelLrum  pe* 
quatuor  Prefbyteros  & quatuor  Milites,  prsfentibus  Archiepifcopo  vel 
Epifcopo  loci , vel  perfona  loco  eorum  per  Litteras  Patentes  fufEcientes- 
tranfmiflâ , & Baillivo  noftro , ad  certum  locum  de  communi  affenfu 
elettum  ad  alïïfiam,  de  quâ  inter  eos  convenerit,  ubi  intervenerit  con- 
tentio  inter  Ecclefiafticas  6c  Laïcas  perfonas  , vel  inter.  Ecclefiafticas  6c 
Ecclefiafticas  perfonas,  do  Ecclefiâ  vacante  vel  non  vacante.  Si  Archie- 
pifeopus  vel  Epifcopus  lite  motâ  Ecdefiam  illam  alicui  contuliflct,  h*c  eft 
voluntas  noftra , quod  videlicet  partibus  ad  certum  locum  convocatis , 
6c  quatuor  Prelbyteris  ab  Archiepifcopo  vel  Epifcopo  vel  eorum  afiîena* 
to , ficut  præmiflum  eft,  & quatuor  Militibus  à ftaillivo  noftro  ad  re- 
cognitionem  datis , & illis  diligenter  examinatis  ab  ipiis  6c  aliis  quos 
fecum  viderint  evocandos,  parti  ilK  remaneatprxfentatioEcclefiæjin  quam 
plures  illorum  o£ko  concordabunt,  Nulla  autem  exeufatio  locum  habebit, 
cum  Archiepifcopus  vel  Epifcopus  per  fe  veniat,  vel  perfonam  per  Lit- 
icias  fuas  Patentes  loco  fuo,  ut  di&um  eft,  ad  aflîfiam  tranfmittar. 
item  fi  très  illorum  o&o  vel  plures  de  vifu  concordabunt,  fimiliter 
• . pene%. 
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penes  illiim  iuris  Patronatûs  poftèflio  rcmanebit. 

Item  fi  plures  illorum  o&o,qui  loquunturde  auditu  vcl  credulicate, 
légitimé  fuper  fàcramenta  fua  dixerint,  quia  firmiter  credunt  quod  ille 
cui  attribuum  Patronatum  ilhim , eum  habuerit  & potfederir  pacificè  uf- 
quc  ad  tempus  illud,  peneseum  remaneat  poftèflio. 

Præterea  volumus,  quod  nifi  ille  cui  dicitur  eflè  Patronus,  vel  qui  ad 
fe  Patronatum  Ecclefix  afterit  pertinere,  à die  vacationis  infra  fex  men- 
fes  continuos  fuper  hoc  non  moverit  quxftionem , Archiepifcopus  vel 
Epifcopus  illam  Ecclefiam  cui  vohierit  liberam  conferendi  h tbeat  pocef-* 
tarera  : quod  non  habebit , fi  ille  qui  dicit  fe  cfle  Patronum  , contra  Ar- 
chiepifcopum  vel  Epifcopum  infra  fex  menfes  moverit  quxftionem.  Et  fi- 
inter  eos  quxftio  oriatur  , quod  mota  fuerit  controverfia  fuper  jure  Pa- 
trouatus  de  Ecclefia- vacante  infra  fex  menfes  prxnominatos , per  quatuor 
Prefbyteros  & quatuor  milites , ficut  prxdittum  eft ,,  examinatos  veritas- 
inquirerur.  1 • 

Volumus  etiam  ut  fi-fortuito  cafu  contingat  quod  Archiepifcopus  vel 
Epifcopus  Patronatum  clamer  in  Ecclefia,  Archiepifcopus  ille  qui  da- 
mar,  vel  Epifcopus  ille  qui  clamat,  & eft  auttor  , non  fitcleélor  qua- 
tuor Prefbyterorum  qui  juràbunt,  ncc  inquifitor,  fed  virinus,  Epifcopuy 
ftatuatur  loco  Epiicopi  qui  clamat,  vel  Archiepifcopus  tanquàm  fuperio^ 
fi  ipfe  Archiepifcopus  non  fit  de  querelâ. 

C*eft  cette  même  Ordonnance  qui  eft'  traduite  en  vieux" 
Gaulois  , cranfcrite  par  Guillaume  Roüillé  dans  Ton  Corn 
mentarre  fur  l’ancien  Coûtumier , au  Proëme,quc  nous  en 
avons  tirée  pour  la  mettre  en  cet  endroit. 

Extrait  du  vieux-  Coutumier  de  Normandie  d'édition  gothi- 
que & vieux  langage  de  l’ân  page  1 31.  vet /o  , 

& îyi.  reSio  & verjo. 


La  Chxrtt  au  Roi- Philippe  * C X. 

IG  l eft  le  Conftil  au  Roi  Philippe,  qoi  fut  fait  à Liflebonnede  U 
droiture  des  Patronages  des  Eglifcs.  PHILIPPE  par  la  grâce  de  Dieu, 
Roi  de  France.  A fes  amis  8c  a fes  féaux , & à Robert  * Archevêque 
de  Roüen,  & à tous  les  autres  Evêques  de  Normandie,  Salut  & amour. 
Sçachez  que  des  contends  des  Patronages  des  Eglifes  nous  voulons  que 
enquête  en  foit  faite  par  quatre  prêtres  8c  par  quatre  Chevaliers,  fi  que 
l'Archevêque  ou  l’Evêque  du  lieu  foit  prefent , ou  aucune  perfonne  pour 
eulrt  avec  leurs  Lettres  Patentes,  8c  nôtre  Bailly  en  ung  certain  lieu  qui 
foit  cfleu  aux  afîifes  par  commun  aftens.  Se  le  contenus  eft  entre  per- 
fonne de  Sainte  Eglife  & perfonne  Laie,  ou  entre  deux  perfonnes  d’E*. 
glife,  comment  qu’il  foit  de  l’Eglife  , foit  vacante  ou  non  : fè  l’Arche. 

Yyyy 


* Elle  eft  de  Philippe 
Augufte,  8c  non  de  Phi- 
lippe le  Hardi  quoi 
qu'en  veuille  dire  Gui], 
laume  le  Roüillé  d’A- 
lençon en-  fon  addition 
du  Commentaire  fur 
ladite  Charte  inférée 
dans  ledit. Vieil  Coiî-- 
tumier  de  Normandie. 

C’cft  Ja  reifîon  de 
Celle  qui  eft  en  latin-' 
dans  le  Tome  7.  du 
Spicilcge  de  Dom  Luc 
Dachcty  Bencdiétin, 
art.  i4.  pjg.  189. 

* Il  eft  mal  mis  Ro- 
bert ) il  faut  que  ce  foit' 
Rotrou  de  Beaumont- 
le  Roger,  ou  de  Var- 
vic  , qui  a tenu  le  Sirge 
de  Rouen  depuis  l'an* 
ntf4.  jufqu'cn  118}. 
félon  Mefticm  s de  9iin> 
te  Marthe  , Moiificur 
Rob:it  en  la  Gaule' 
Chrétienne , 8c  Pierre 
de  Blois,  Bpifttc  is4». 
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vêque,  -ou  l’Evcquc  la  donne,  puifque  le  plec  eft  meu  : Nous  voulons  que 
les  parties  foient  femonfez  à certain  jour,  quatre  Prêtres  par  l’ Archevê- 
que , ou  par  l’Evcque,  ou  par  attourne,  fi  comme  Nous  avons  die , & 
quatre  Chevaliers  aufli  par  nôtre  Bailly  foient  appeliez  au  recongnoif- 
iant,  & foient  examinez  diligemment,  & puiflênt  appeller  avec  eulx  ceuk 
qu'ils  vouldront  ; & là  où  le  plus  s’accordera , demourra  le  prefente- 
ment  de  l’Eglife.  Aulcune  exeufation  n’aura  l’Archevêque , ou  l’Evêque, 
que  il  ne  vienne  à l’affife , ou  que  il  n’y  envoie  certaine  perfonne  pouf 
luy  avec  fes  Lettres  Patentes.  Ec  fe  quatre  de  ces  huit  s’accordent  de 
chofc  que  ils  aient  veüe , la  pofleflion  demourra  à cil  pour  qui  ils  di- 
ront. Et  fe  la  greigneure  partie  de  ces  huit,  qui  parlent  de  ce  qu’ils  ont 
oüy  , ou  de  ce  que  ils  croient , dient  par  leurs  fermens  que  celui  à qui 
ils  donnent  le  Patronage,  l’ait  poifedé  jufques  à ce  temps,  la  pofTeffion 
luy  remaindra.  Et  par  deflus  Nous  voulons  que  fe  cil  qui  di&  le  Pa- 
tronage de  l'Eglife  appartenir  à luy,  n’en  meut  le  plet  dedens  les  fix  œoys 
contre  l'Evêque,  ou  contre  l’Archevêque , il  ait  franche  poofte  de  la 
donner  à quicque  il  vouldra  : mais  il  ne  a pas  pouvoir,  fe  cil  qui  dift  que 
il  eft  Patron,  en  meut  le  plet  contre  l’Archevêque  ou  l’Evcque.  Et  il 
y a contends , Bc  que  le  plet  ait  été  meu  de  la  droifture  du  Patronage 
dedans  les  fix  moys  , la  vérité  en  fera  enquife  par  quatre  Prêtres,  & pat 
quatre  Chevaliers,  qui  font  examinez,  fi  comme  nous  avons  diâ.  Et  fi 
voulons  que  s’il  advient  par  adventure  que  l’Archevêque  ou  l’Evêque  ré- 
clame en  une  Eglifc  la  droiéture  du  Patronage , pource  que  il  en  eft  de- 
mandeur , il  ne  doit  pas  eflire  les  quatre  Prêtres  , qui  jureront  ne  en- 
quérir la  vérité,  mais  ung  des  voifins  Archevêque  ou  Evêque,  qui  ne 
foit  pas  perfonnicr  en  la  querelle. 

Mais  du  cemsdu  Roi  Saine  Louis, quand  les  anciennes  Coû- 
tumes  de  Normandie  furent  rédigées  par  écrit,  l’on  recon- 
nut ce  droit  de  nomination  ï titre  de  litige  appartenir  au 
Roi,  & Ion  lui  céda  comme  Duc  de  Normandie  ; comme  le 
témoigne  Jofias  Berault  en  fon  Commentaire  fur  la  Préfacé 
de  l’ancien  Coutumier  de  cette  Province  ; parce  que  pour  lors 
on  obferva  que  ce  Reglement  arbitral  porté  par  l’Ordonnan- 
ce de  Philippe  Auguftc,  croit  de  trcs-difficilc,  & meme  do  tres- 
durc  cxecucion  entre  les  mains  d’arbitres,  qui  auroient  ou  man- 
que de  lumières  pour  rendre  la  jufticc  , ou  peut-ctre  étans  fu- 
jees  à être  corrompus , ne  l’auroient  rendus  qu’en  faveur  de 
ceux  qui  auroient  été  ou  plus  puiflans  en  richcffes,  ou  plus  for- 
midables par  leur  crédit  & leur  autorité.  Et  en  effet,  depuis  le 
ceras  de  cette  reda&ion  écrite  de  ces  Coûcumes,  l’on  en  wou- 
vc  i’ufagc  établi  dans  toutes  les  anciennes  & nouvelles;  & l’on 
y voit  que  le  Roi  comme  Duc  de  Normandie  & comme  fc- 
queftre  Roïal  a le  droit  de  prefentation  ôc  nomination  au  Bc- 
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ncfice  pendant  la  conceftacion  du  litige  formé  entre  deux  Sei- 
gneurs,qui  prétendent  refpcétivcmenc  le  Patronage  d’une  Eglifc. 

Page  14J.  art.  y En  effet  c'cft  ce  que  nous  marque  la  fuite 
de  nôtre  définition  qui  dit,  que  cette  nomination  Roïale  au 
titre  & droit  de  litige , eft  ZJn  droit  de  nomination  & pref entât  ion 
au  Bénéfice.  & il  ne  faut  pas  s’arrêter  beaucoup  aux  termes  de 
nomination  O*  prefentation  au  Bénéfice , qui  ne  font  ici  mis  quç 
pour  exemple  i car  files  Patrons  avoient  la  collation  pleine  & 
entière  des  Bénéfices,  le  Roi  l’exerceroit  pendant  le  proccz  & 
litige  du  Patronage.  Comme  les  Seigneurs  en  ufent  quelque- 
fois en  Normandie,  félon  le  témoignage  de  du  Molin  fur  la 
Réglé  Ve  Infirmis , num.  410.  que  nous  avons  rapporté  en  l'arc. 
14.  du  chap.  V.  de  cet  Invcntaiie,  & que  nous  ne  ferons  point 
de  doute  de  rapporcer  encore  ici , parce  qu'on  y voie  félon  la 
remarque  de  cet  Auteur,  quo  quelques  ^Seigneurs  de  Norman- 
die avoient  la  pleine  collation  des  Bénéfices  de  leur  Patronage  j 
& en  ce  cas  , s’ils  avoient  contcftacion  entre  eux  pour  raifon 
du  Patronage  de  quelques  Eglifes,  le  Roi  pendant  le  litige 
auroit  1a  pleine  collation  des  Bénéfices  de  leur  Patronage, 
étant  au  droit  de  ces  Seigneurs,  dont  parle  du  Molin  dans  ce 
pafiage  fuivant  : Et  adhuc  hodic  in  Neufiria  quidam  Vomini  tem- 
porales Bénéficia  Curata  pleno  jure  conférant. 

La  raifon  de  ceci  eft  qu’en  Normandie  la  nomination  au 
titre  & droit  de  litige  appartient  au  Roi  à raifon  des  fiefs  faifis 
& fequeftrcz , aufquels  eft  attache  le  Patronage. 

Page  146.  art.  6.  C’eft  ce  que  témoigne  Terrien  en  fon  Com- 
mentaire Vu  Vroit  Civil  objervé  au  Vaché  de  Normandie,  liv.  8. 
Des  a fiions  querelles  O'  clameurs . chap.  17.  Vu  Patronage  a*  Eglifc 
fur  le  fille  de  procéder  j OU  fur  ces  mots, y doit  le  Ro/  prefenter , 
il  ajoute  : Le  droit  de  prefenter  aux  Bénéfices  vacans  durant  le  litige  du 
Patronage t e(l  un  des  droits  Roïaux,  qu’a  le  Ro;  en  Normandie , O'  efi 
caufe  de  la  fequefiration  du  Patronage  , quand  il  efi  difcordable  par 
Bref  y qui  de  J a nature  fequefire  : CSP  autant  ferait  y fi  le  fief  dont  dé- 
pend le  Patronage  , efi  difcordable  par  voie  qui  feque (Ira  de  fa  nature 
& qu*il  y eut  fequefire  déclaré. 

C’eft  donc  comme  fcqucftrc  Roïal,  que  le  Roi  mec  en  fa 
main  le  Patronage  pendant  le  litige , & qu'il  en  confcrve  le 
droit  ou  U droiture  ( comme  parle  l'ancien  Coutumier  ) à celui 
à qui  il  eft  ajuge  en  fin  de  caufe  par  Arrcft  definitif  i & c'cft 
par  l'autorité  oc  cette  main  fouyeraine  qu'on  ôte  aux  deux 
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parties  contenances  toutes  les  occafions  de  ces  querelles  ftandx»' 
Icufes  dans  les  Eglifcs , par  i’cffufion  du  fang  qui  les  polluoic 
autrefois,  & qui  en  faifoit  fouvent  ccfler  le  Service  divin. 

Page  147.  art.  7.  Toute  concertation  de  Patronage  ne  don- 
ne pas  ouverture  à la  nomination  Roïalc  au  droit  de  litige, 
mais  il  faut  fuivanc  nôtre  définition  , que  le  droit  de  nommer 
au  Bénéfice  s’exerce  ‘fur  ceux  , dont  le  Patronage  foit  litigieux 
entre  deux  Patrons  prétendant  refpeSlivement  le  Patronage  vacant.  Il 
faut  donc  fuivanc  les  termes  de  cette  définition  conformes  à 
la  difpoficion  de  la  Coutume  de  Normandie,  au  titre  Du  Pa- 
tronage étEghfes,  art.  70.  qui  dit  : Le  Patronage  riefl  tenu  pour  li- 
tigieux, s'il  ri y a Bref  de  Patronage  obtenu , fignifié  , ajfgnati on  don- 
née , CP  contejlation  en  caufe  entre  les  parties. 

Pour  faire  ouverture  à la  nomination  Roïale  au  titre  de  K* 
•tige , il  faut  qu'il  y ait  proccz  encre  les  parties  pour  railbn  du 
Patronage,  commence  par  aflignation  fur  le  Bref  du  Patrona- 
ge , comparution  fu|  icelui;  ce  qu'on  appelle  initium  luis  ou  con- 
certation en  caufe,  qui  Ce  fait  par  la  propofition  des  demandes 
& defenfes  des  parties  refpeékivemcnt  données,  avec  l’appoin- 
tcmenc  & reglement  fur  icelles  ; fuivanc  l'ancienne  formule 
tcjles  ejlote , & comme  l'expliquent  M.  Cujas  au  liv.  9.  de  fc$ 
Obfcrvations,  chap.  ai.  & en  fes  Adverfaircs  manuferits  de  fa 
propre  main  que  nous  confervons  prccicufcment , au  fcüillcc 
116.  verfo.  où  il  appelle  la  concertation  en  caufe  du  nom  grec 
de  eBçynsr.Toiçttos  -,  & M.  Bengy  notre  aïeul  en  fon  Commen- 
taire manufcric  que  nous  avons  fur  les  loix  (3*  referits  de  i*Em- 
fermr  Alexandre  , en  la  Loi  1.  au  Code  De  Ojficio  Pr*fe&. 
Prator.  Orient.  (3'  lllyric.  Et  enfin  comme  il  cft  explique  en  la 
Coûcumc  de  Pans  art.  104.  en  ces  termes  : Contejlation  en  caufe 
ejl , ijuand  il  y a reglement  Jur  les  demandes  CP  defènfes  des  parties. 

Page  148.  art.  8.  Il  faut  donc  pour  faire  ouverture  au  droit 
de  l 'tige  fuivanc  tous  ces  principes,  qu’il  y ait  procez  com- 
-mcncé  par  aflignation  donnée,  5c  que  lis  fit  mota  ; car  le  fim- 
plc  Bref  de  Patronage  fans  aflignation  fur  icelui  ne  fcrviroit 
de  rien,  fuivanc  cette  maxime  : nemo  fibi  prxfcribit  labia  fua. 

De  même  qu’à  l’egard  des  dévolues,  pour  les  fixer,  arrêter 
& empêcher  que  les  titulaires  ne  le  préviennent  ou  n’en  faC- 
fent  divcrlion  par  des  rcfignacions  faites  en  fraude,  il  faut  que 
fut  le  dévolue  il  y ait  complainte  formée  fur  aflignation  don- 
née au  Titulaire  j car  jufqu’à  i'aflignarion  fignifice,  le  Titulaire 
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for  lequel  le  dévolue  cft  pris,  peut  refigner  & donner  à l*Eglifc 
un  fujet  plus  digne  & moins  reprochable  ; comme  il  eft  re- 
marqué par  du  Molin  fur  la  Règle  De  publicandts  rcfignxttoni - 
bus.  num.  105.  par  Meilleurs  Loüec  & Brodcau  fon  Paraphra- 
ftc  en  Ton  Reciieil  d* Arrefls , Lettre  B.  nomb.  10.  par  M.  Bou- 
guier  dans  un  femblable  Reciieil  , Lettre  D.  nomb.  10.  & par 
Henry  Bafnagc  fur  la  Coutume  de  Normandie  au  titre  Du  Pa- 
tronage des  Egltfes.  art.  70.  où  à ce  fujet  & pour*lc  Patronage 
de  la  Cure  ae  Foulbert,  il  rapporte  un  Arreft  rendu  en  l'Au- 
dience de  la  Grand’-Chambre  du  Parlement  de  Roücn  le  18. 
Juillet  1647.  lc*on  la  corrc&ion  des  dattes , confirmatif  d’une 
Sentence  des  Requeftes  du  Palais  de  la  meme  Cour. 

Page  149.  art .y.  Enfin  fuivant  la  difpofition  de  l’art.  ;jo.  de 
la  Coôcumc  de  Normandie  , titre  Du  Patronage  d1  Egltfes.  il  faut 
que  ce  Patronage  foit  contcjlc , pour  donner  ouverture  au  Roi  à 
la  nomination  à titre  de  litige.  Comme  à l’égard  des  Droits  de 
déports  des  Cures  en  la  mémo  Province  & autres,  il  faut  qu’il 
y ait  aflignation  en  complainte  lignifiée  à l’un  des  contcndans 
pour  raifon  du  poftcflbirc  de  la  Cure  contcftce.  Et  de  ce  y a 
Arreft  du  2.  Septembre  1605.  rendu  au  rapport  de  M.  Boucher 
en  la  cinquième  Chambre  des  Enqueftes , dont  il  eft  fait  men- 
tion par  M.  Jean  Tournée  en  fon  Reciieil  d’^érrejls  de  Matières 
Ecclefiafiiques  & Bencjicialcs.  Lettre  A.  nomb.  81. 

Cela  cft  mémo  décidé  par  le  texte  delà  Pragmatique  San- 
ftion  au  titre  De  pacifias  pojfejjoribus.  §.  Lis  autem.  qui  veut  que 
pour  l’interruption  delà  paifible  & triennale  pofleftion, qui  ne 
le  fait  pas  par  toutes  fortes  de  procès , non  feulement  il  faut 
qu'ils  foient  commencez , mais  qu’ils  foient  fuivis  & continuez 
pour  l’interrompre  entièrement.  Voici  donc  comme  ce  §.  s’en 
explique:  Lis  autem  hoc  caju  , quoad  futur  as  controvcrfias  intelliga - 
tur  y fi  ad  executionem  citatioms  , jurifque  fui  in  judicio  exhibitiê- 
nem  , & termtnorum  omnium  obfervationem  procefium  fuent.  Et 
la  G lofe  en  cet  endroit  fur  le  mot  Exhibitionem.  ajoûte  : Et 
ita  exhibitio  titulorum  de  fiilo  CafieUct * Parifienfis  fit  in  principio 
procefius , ante  litis  contefiationem. 

Ce  qui  croit  autrement  appelle , félon  le  ftile  ancien  du  Châ- 
telet , le  permis  au  diligent , ou  appointement  à communiquer  titres 
& capacité ^ Ce  qui  a etc  abrogé  & changé  par  l'Oldonnan- 
cc  nouvelle  du  mois  d’Avril  1 66  j.  au  titre  Des  procedures  fur 
le  pojjcffoirc.  art.  2.  j.  &:  6.  où  cft  ordonne  que  par  l’exploit  d’af 
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fignation  fignifié  au  defendeur,  il  faut  que  le  demandeur  don- 
ne par  copies  communication  des  titres  6c  capacitez  en  verti* 
defquels  il  forme  la  complainte  pour  raifon  du  poftefToirc  du_ 
Bénéfice  concerté  contre  le  defendeur  , qui  cft  rcfpeéttvcment 
obligé  en  fourni/Tant  de  defenfes , de  donner  auffi  par  copies 
communication  des  titres  6c  capacitezcn  vertu  defquels  il  pré- 
tend droit  au  Bénéfice. 

Page  ijo.  aft.  10.  Cette  necefïité  de  concertation  en  caufc, 
pour  faire  ôuvcrcurc  au  droit  de  litige,  cft  encore  juftifiéc  dans 
le  cas  de  la  R. égalé  litigieufe,  par  1a  Déclaration  de  la  Régale 
du  mois  de  Février  1673.  verifiéé  en  Parlement  le  18.  Avril 
fuivant,  que  nous  avons  rapportée  ci-dcflus  en  l’are.  9.  du  5* 
chapitre  de  cet  Inventaire  ; 6c  où  pour  faire  ouverture  à la  Ré- 
galé lîtigieufc , il  cft  pareillement  ordonné  que  le  procès  fur  le 
poflcflbirc  du  Bénéfice  foie  mû  & concerté.  Voici  comme  elle- 
s’explique  : Et  ne  pourra  le  litige  donner  à l avenir  aucune  ouverture 
à la  Régale*  s’il  n'ejl  formé , Cÿ*  s’il  ri y a entre  les  parties  contejla - 
tion  en  caufe  fix  mois  auparavant  le  décès  des  Archevêques  C£*  Eve - 
ques.  Et  ce  procès  doit  ccre  vrai , feneux,  6c  non  procuré  à l’ef- 
fet de  donner  ouverture  à la  Régale,  que  l’on  appelle  procura ■ 
tum  litigium , & qui  cft  condamné  par  Probus  en  fes  Quejhons 
furies  Privilèges  de  la  Regale  de  Monficur  Ruzé  que]} ion  1 y . en 
ces  termes  : ZJ.num  tamen  ejl , quod  non  erit  locus  collationi  jure 
Regaltx  pr&mtffo  modo  fa 61  a , fi  Regalifla  fecerit  Beneficium  , aut 
procuravent  fitri  litigiofum  , ut  quia  vidit  de  proximo  Regaliam 
aperturam  , de  facilique  jure  Rtgalia  obtinere  poffe  collattonem. 

Il  fembloit  que  ce  texte  fi  décifif  de  Probus  devoit  empêcher 
qu’on  ne  fc  procurât  plus  de  litige , pour  donner  ouverture  à la 
Régale  : mais  il  faloit  qu’on  l’eue  oublié  ; puifqu’on  fut  obligé 
en  1672..  de  faire  un  Reglement , pour  empêcher  tous  les  pro- 
cès qu’on  meditoit  à dertein  de  donner  ouverture  à la  Regale 
btigieufe.  Ce  fut  le  Parlement  qui  le  fit,  & qui  prévint  la  Dé- 
claration de  167j.cn  ordonnant  qu’il  n’y  avoir  point  eu  d’ou- 
verture à la  Régalé  dans  la  concertation  portée  à la  Grand’- 
Chambre  pour  un  Canonicat  de  i’Eglifcde  Paris,  entre  un  an- 
cien Doéteur  en  Théologie  de  la  Faculté  de  Paris  nommé 
Boucher,  pourvu  6c  pofTefteur  de  ce  Canonicat  6c  Prcbcnde  en 
vertu  de  fes  degrez,  auquel  un  Gradué  Rcgent  de  fept  ans  au- 
toit  fait  un  procès , la  veille  du  décès  de  M.  de  Pcrcfixe  Arche- 
vêque de  Paris  i furie  fondement  de  laquelle  vacance  en  Rc- 
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gale  arrivée  le  lendemain  de  la  complainte  formée , la  Prc- 
bende  aïanc  etc  obtenue  en  Régale  , la  caufe  plaidcc  entre  le 
pourvû  en  Régale,  l'ancien  gradué  pourvu  ic  poflefleur  de  la 
Prebende , 8c  le  Gradué  Rcgcnt  de  fept  ans  demandeur  en 
complainte  , il  fut  dit  par  Arrcft  du  17.  Aouft  1671.  fur  les 
Conclurions  de  M.  l’Avocat  general  Bignon  , 1 jue  U Prebende 
ri  av  oit  point  vaqué  en  P égalé  , ce  fai fant  A jugée  à Boucher  ancien 
poffeffeur  d’icelle.  Et  cet  Arroft  a etc  depuis  confirme  par  la  Dé- 
claration de  1673.  dont  nous  avons  rapporte  l’extrait  ci-delïus, 
aufii  bien  que  la  même  Déclaration  dans  l’art.  9.  du  chap.  5. 
de  ccc  Inventaire. 

Page  150.  art.  il.  C’eft  donc  le  procès  mû  pour  raifon  du 
Patronage  qui  donne  ouverture  à la  nomination  Roïale  au  titre 
de  litige  ; & c’eft  ce  que  dit  la  fuite  de  nôtre  définition  de  U 
nomination  Roïale  à droit  de  litige,  quelle  ejl  des  Bénéfices  vacans 
pendant  le  procès  du  Patronage.  L’on  voit  par  ces  termes  que  ce 
n’eft  pas  le  procès  d’entre  les  prefentez , mais  celui  des  Patrons 
pour  raifon  du  Patronage  qui  donne  ouverture  à la  nomina- 
tion Ro'iale  au  droit  de  litige.  Il  n’y  a que  cette  feule  ouver- 
ture qui  établi  lie  ce  droit  en  faveur  du  Roi  ; au  lieu  que  dans 
la  Régalé  il  y a bien  d’autres  genres  de  vacances  qui  lui  don- 
nent ouverture  j & que  ce  n’eft  pas  feulement  par  la  mort  de 
l’Evêque  que  l’Evêché  eft  vacant  & la  Regale  ouverte,  mais 
par  demiffion  , tranflation  à un  autre  Evcchc  , promotion  au 
Cardinalat,  & toutes  autres  mutations  qui  rendent  le  Siégé 
Epifcopal  vuide  & vacant , &:  par  çonfequent  donnent  ouver- 
ture à la  Regale.  Et  comme  le  Roi  par  fa  Regale  fucccde  à 
l’Evêque  comme  prote&eur  & gardien  de  l’Evêché  vacants 
aulfi  fuccede-t-il  aux  Patrons  colhtigans  pour  raifon  du  Patro- 
nage, comme  en  étant  le  fcqucftrc  Roïal.  Et  telle  eft  la  force 
& autorité  du  fequeftre  Roïal  pendant  le  procès  du  Patrona- 
ge , d'adjuger  au  Roi  la  nomination  au  Bénéfice  dépendant  du 
Patronage  fequcftré  & litigieux. 

Page  151.  art.  11.  C’eft  ce  que  marque  plus  preciftment  les 
termes  de  nôtre  définition,  qui  n'adjuge  au  Roi  que  la  nomi- 
nation des  Bénéfices  vacans  pendant  le  procès  du  Patronage.  Et  quoi* 
que  par  la  Coûtume  de  Normandie  au  titre  du  Patronage  des 
Eglifes.  art.  73.  la  vacance  par  mort  fo:t  exprimée  poutrtlonnct 
ouverture  au  droit  de  litige , en  ces  termes  : Le  Roi  par  prtvile - 
ge  fpecial  4 U prejentauon  du  Bénéfice  qui  echet  vacant  pendant  le 
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linge  par  la  mort  de  l'un  des  prefente^  O*  coümgans > a rdifon  duquel 
ledit  Bref  a été  intenté. 

Neanmoins  félon  l’incerpretation  de  Godefroy  en  Ton  Com- 
mentaire fur  cet  arc.  73.  de  la  Coutume,  la  vacance  par  mort 
n*y  cft  inférée  que  par  forme  d’exemple.  C’cft  fur  ccs  mots  y 
parla  mort  de  Cnn  des  prefente^i  où  il  ajoute  ccs  paroles  fuivan-1 
tes  : Vacant  par  mort  nefl  dit  que  par  forme  d exemple  des  vacance s 
plus  ordinaires  v (ST  comme  les  exemples  ne.  refiraignent  point  les  dif- 
pojicions  ni  les  réglés , confequemment  que  la  difpoftion  de  notre- 
Coutume  a lieu  en  toutes  fortes  de  vacations  de  fait  & de  droit  : com- 
me f le  pourvu  fe  marie , ou  fait  profejfon  de  Religion  , fi  le  Bénéfi- 
ce ejl  refgné  -,  ou  que  l'impétrant  ne.  Je  faffe  promouvoir  aux  Ordres 
facrez ^ dans  le  tems  prefix,.  ou  fi  le  pojjejjeur  obtient  un  fécond  Benc * 
fice  incompatible , Ù*  autres  moïens . 

Nous  avons  fait  dans  les  articles  6.  21.  & 24.  du  chap.  5.  do 
ect  Inventaire,  la  même  remarque  & obfcrvation  à l’egard  de- 
là Regale  ,,ou  la  vacance  par  mort  dans  l’Ordonnance  Dum 
Epifcopus.  par  nous  y rapportée  & expliquée  n'eft  mife  que  pour 
exemple  , & n’extlut  point  tous  les  autres  genres  de  vacanco 
qui  donnent  puvcrcurc  à la  Regale.  Car  quoique  cette  Ordon« 
nancc  dans  fa  première  claufe  s’explique  en  ces  termes  : Dum 
Epifcopus  alicujus  Epifcopatus  , ubi  Vomi  nus  Rex  habet  Regaliam , 
ab  humanis  decedit immédiate  per.  obitum  feu  mortem  ipfus  ejl  Rc- 
galia  in  diSlo-  Epifcopatu  aperta. 

Neanmoins  félon  les  Do&curs  Regaliftcs,  tous  autres  moïens 
de  vacance,  comme  démiffion  , tranüation  à un  autre  Evêché* 
promotion  au» Cardinalat,  &c.  donnent  ouverture  à la  Rcgale; 
& accordent  au  Roi  le  droit  de  nommer  aux  Bénéfices  vacans 
de  fait  ou  de  droit  pendant  le  tems  & la  durée  d’icelle , & juC 
qu’à-  ce  qu’elle  foie  fermée  ( comme  nous  l’avons  ci-ddTus  cxr 
pliqué  dans  l’arc.  14.  du  chapitre  5.  de  cet  Inventaire  des  Preu- 
ves .)  par  l’enrcgillrement  de  tous  les  A&cs  qui  font  neceflaircs 
pour  la  fermer,  & qu’il  faut  faire  inferire  dans  les  Rcgiftres  de 
la  Chambre  des  Comptes  de  Paris,  & du  Raillage  des  lieux  , 
8c  fignificc  au  Receveur  du  Domaine,  fie  à-l'Occonomc  de  l’E? 
vêché  vacant. 

Page  ija.  art.  13.  C’eft  le  droit  de  fequeftre  Roïa!  pendant  le 
litige  entre  deux  Patrons  pour  raifon  du  Patronage,  qui  ac- 

2uierc  au  Roi  le  droit  de  nomination  aux  Bénéfices  vacans  perd- 
ant le  litige;  fit  ce  que  marque  nôtre  définition  , quand  clic 

dit 
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die  que  dans  cette  nomination  aux  Bénéfices  vacans  pendant 
ce  litige,  le  Roi  en  ufc  comme  fequejhre  Roïal  , le  comme  de  ion 
propre  droit  , ou  félon  la  Jurilprudencc  canonique  & civilo 
comme  procureur  en  fa  propre  chofe,  tanquam  procurator  in  rem 
propnam  ,*  parce  que  félon  le  témoignage  de  Saint  Auguftin  au 
Canon  Quo  jure.  difi.  8.  tous  les  biens  & pofiTdîions  Ecclefiafti- 
ques  régulières  & : civiles  écans  fous  la  protection  des  Rois, 
e*eft  au  titre  de  cette  protc&ion  que  nous  les  poffedons  fuivanc 
ce  Canon,  tire  des  écrits  de  ce  fçavant  Pcrc  de  l’Eglifc  : per 
jura  Regum  pojjidentur  pojjeffioçcs. 

C’cft  donc  comme  fequejhre  Roui  établi  par  la  Coutume  , que 
le  Roi  a le  droit  de  nommer  aux  Bénéfices  vacans  pendant  le 
litige,  & qu’il  exerce  les  droits  du  Bénéfice  le  du  Bénéficier,  félon 
la  G lofe  de  la  Clémentine  unique  De  fequeflratione  poltefjionis  & 
fanuum.  fur  le  mot  Beneficium.  où  il  eft  dit  : Nota  quoi  non  fr » 
ttui  y tmo  etiam  Beneficium  fequeflratur  : Jura  ergo  Beneficii  & Bé- 
néficiait exercebit  fequejler  qui  poffidet. 

Et  du  Molin  en  (i  Note  marginale  fur  cet  endroit,  ajoute- 

Epifcoe»»  ftneftrtu  , ctmftrt  famjkr  BtruScit  „i  alUtimm 
Epjfcopi  fpectantia. 

Cette  G lofe  importante  autorifoit  trop  la  Régale  de  nos 
Rois,  pour  ne  pas  faire  de  peine  aux  Correcteurs  Romains  lors 
de  I édition  du  Cours  Canonique  faite  de  1 ordre  & du  tems 
du  Pontificat  de  Grégoire  XIII.  C’eft  ce  qui  lésa  obligez  de 
len  ôter , le  démarquer  en  cela  leur  affectation,  pour  ôter  à nos 
Rois,  s’ils  avoient  pû,  toutes  les  marques  & les  preuves  auten- 
tiques  de  la  Regale  de  France. 

Page  1 5 3.  art . 14.  Mais  il  y a bien  de  la  différence  à faire  en: 
tre  le  fequeftrc  en  la  caufe,  le  pour  l’intereft  des  particuliers  le 
le  fcqucftre  Roïal.  Car  le  fequeftrc  établi  en  la  caufe  des  par- 
ticuliers, neft  que  pour  la  confervation  des  chofes  fcqucftrécs, 
& ne  peut  toucher  aux  fruits  qu’il  doit  confcrver  à celle  des 
part;cs  qui  obtiendra  gain  de  caufe,,  félon  la  Rubrique  De  eo 
qui  tn  poffefjionem , rei  fervand*  causa,  au  lieu  que  le  fe* 

queitrc  Roïal  qui  eft  le  Roi  même,  jouir  des  fruits  de  la  chat- 
te fcqucfhec  dans  les  affaires  publiques,  le  non  entre  particu- 
liers , dont  en  qualité  dcfcqucftrc  Roïal  il  veille  à la  confcrva- 
non des  biens,  qui  lui  font  mis  en  dépôt , comme  en  main 
Souveraine.  C’cft  ce  que  dit  l’Ordonnance  de  Philippe  de  Va- 
lois de  l’an  1344.  rapportée  dans  lo  Stile  du  Parlement,  part,  u l 
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tic.  1 6.  De  Offic.  ^édvocator.  O*  Procurator.  Regiorum.  §.  j.  en  CCS 
termes  : Née  ad  manum  nofiram  res  litigiofa  ponatur  , niji  in  cafu  in 
quo  fi  lu  ejfet  inter  privatos , res  ipfa  contentiof a ad  tpfam  manum 
tan  quant  ad  fuperiorem  poni  deberet. 

Ec  du  Molin  fur  ces  mots  Inter  privatos.  de  cette  Conftitu- 
tion,  a ajoûcé  la  Note  fuivantc  , où  il  confirme  par  l’autorité 
des  Loix  les  avantages  du  fequcftrc  Roïal , qui  ne  font  violez 
que  par  l’injuftc  procédé  des  Gens  fifeaux , qui  en  corrompent 
l’intcgnté  : Lege  Defenjores.  De  Jure  Fijci.  leg.  fin.  De  bonis  va- 
cant i b.  h b.  lo.  Cod.  Sed  h as  fanltasJeges  male  fif cales fepe  violant. 
Vide  .G nid.  Pap.  Décif.  Delphinal.  3 6 6. 

Pag rijj.  art.  iç.  Il  faut  encore  expliquer  ici  une  autre  diffé- 
rence pour  le  fequcftre , entre  celui  en  matière  poflefloire  , g£ 
celui  en  matière  pecicoircj  le  premier  ôte  & fcqueftrc  la  pof* 
feffion  fit  les  fruits  tout  enfembîe;  au  lieu  que  i’autre  n'cft  que 
pour  la  confcrvation  de  la  propriété  fit  des  fruits  à l’une  des  par- 
ties qui  obtiendra  gain  de  caufc. 

Il  cft  vrai  que  Godefroy  fur  la  Coutume  de  Normandie  art. 
74.  du  titre  Du  Patronage  d'Eghfes.  fuivant  le  fcntimcnc  de 
Terrien,  fie  le  Commentateur  de  l’ancienne  Coûcumc,a  dit: 
Que  dans  un  procès  pour  patronage , fi  l un  des  Patrons  recunnotjfoit 
& avoiioit  que  la  pofjeffion  fut  du  cote  de  fon  Copatron  , £7*  ne  con - 
tejloit  que  pour  la  propriété  du  Patronage , le  Roi  en  ce  cas  ne  pourroit 
pas  prefenter  au  Bénéfice  du  Patronage  pendant  le  procès  ; parce  que  le 
fequefire  Roïal  ne  regarde  que  la  pojjefjion  , qui  n étant  pas  conte  fiée 
ne  tombera  t en  fequejbre. 

Mais  il  eft  fortement  contredit  fit  juftement  corrige  par  M. 
Henri  Bafnagc  fur  le  meme  art.  74.  de  cette  Coûtume , fur  ce 
que  le  Bref  de  Patronage  introdu&if  de  l’Inftancc,  n’cft  pas 
feulement  pour  le  pofTeffoire,  mais  pour  le  petitoire  ; fie  que 
quand  les  droits  foit  pofîcfToircs  3foit  Ecclcfiaftiqucs  ou  autres, 
font  tombez  en  la  main  du  Roi,  ils  y demeurent  confondus, 
l’on  ne  les  diftinguc  plus  les  uns  des  autres , ils  font  tous  tem- 
porels, fit  hors  la  prévention  du  Papej  comme  a remarque  le 
meme  Godefroy  fur  cette  Coûtume,  titre  Du  Patronage  d'Egli- 
fes.  art.  7 5. 

Page  154.  art.  16.  Il  y a encore  une  «utre  erreur  en  la  fcque- 
ft ration  des  fruits  des  Bénéfices  en  matière  poficfibirc  fit  peti- 
toirc,  fur  ce  que  les  anciens  Praticiens  fit  Commentateurs  de 
la  Coutume  de  Normandie,  fondez  fnt  Pcquivoque  du  nom 
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de  poflcflîon  , emploie  dans  la  Rubrique  De  fecjjteJlrat.  pojjejf. 
Cr  fr*£t.  ont  crû  que  le  fcqucftre  ne  fc  pouvoir  établir  pour  le 
pcritone,  mais  feulement  pour  le  poflcfloirc,  de  qu’ainfi  les  Ju- 
ges d'Eglifc  n'a  voient  pas  lieu  de  l'ordonner,  parce  qu’ils  ne 
pouvoient  toucher  aux  fruits  qui  font  purement  temporels. 
Mais  du  Molin  corrge  •juftement  cette  erreur  en  fa  Note  du 
chap.  z y.  De  Rejcnptu.  fur  le  mot  SecjutJtrari.  où  il  dit  que  le 
Juge  Ecclcfiaftiquc  le  peut,  non  pas  pour  priver  le  poflefleur 
des  fruits,  mais  pour  punir  la  contumace  de  la  partie  allignée 
qm  ne  fe  prefente  pas  en  Juftice.  Voici  fes  rcrmcs  : ^implu  ut 
hoc  jieri  pojjit  etiam  in  Rcgno  Francis  per  judtcem  ordmanum , etiam 
Ecclefiajlicum  , cognojcentem  de  petitorio  , nec  pojjit  tancjuam  ab 
ctùuju  appellari  ad  Senatum  Regium  j cjuia  hujufmodi  fequejlratio  non 
fit  ramone  pofejfoms  , fed  ratione  contumacis  : nam  etiam  judex 
Ecclefiajlicus  potejl  hoc  modo  punire  , licet  vulgo  Pragmatici  contra 
putent.  Sic  potejl  Epifcopiu  Ecclefs  vacanti  Cujlodem  vel  Oecono - 
mum  apponere.  cap.  Cum  nos.  De  Offic.  Ordinar.  & cap.  Cum- 
vcnilTcnt.  De  Inftitut.  uh  iixi. 

Page  155.  art.  17.  Les  derniers  termes  de  nôtre  définition  de 
la  nomination  Roïale  à titre  & droit  de  Ltige  , font  : Que  le 
procès  pour  raifon  du  Patronage  doit  durer,  jujqu'à  ce  cjuil  ait  été  vuidé 
& terminé  auprojit  de  l*un  des  Patrons , par  jugement  définitif , tST 
li amende  païèc. 

Ces  derniers  termes  font  connoîrrc  en  quoi  confiftc  la  durée 
& ce  qui  fairla  clôture  du  droit  de  nomination  Roïale  à titre 
de  litige  en  la  Coûtumc  de  Normandie,  qui  cft  qu'il  faut  que 
le  procès  foit  vuidé  & terminé  par  jugement  définitif } comme' 
il  a été  expliqué  par  tous  les  Commentateurs  de. la  Coûtume 
de  Normandie  fur  les  articles  71.  & 73.  du  titre  Du  Patronage 
a'Eglifis.  & confirme  pat  cous  les  Arrefts  du  Parlement  de  cette 
Province  qu’ils  en  ont  rapporté  en  fort  grand  nombre.  Nous 
voïons  en  cela  les  rapports  qui  fc  trouvent  entre’  la  durée  ôc 
clôture  de  la  Régale,  & celles  de  la  nomination  Roïale  au 
droit  de  litige.  L'une  dure  & n’cft  fermée  que  par  le  Serment 
de  fidelité  prêté  au  Roi  par  l’Evcque  en  perfonne,  cnrcgiftrc- 
avec  le  Mandement  de  main-lcvèe  des  fruits  par  Arrcft  du  pre- 
mier & fécond  Bureau  de  la  Chambrées  Comptes  de  Paris, 
lignifié  aux  Oeconomcs,  Procureurs  du  Roi  & Receveurs  du 
Domaine  fur  les  lieux.  L’autre  n-a  fa  durée  de  clôture , qu'a«- 
prés-que  le  procès  pour  raifon  du  Patronage,  a été  long-tems» 
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contefté  cntro  les  parties  fur  Bref  de  Patronage  obtenu,  alfi- 
gnation  donnée,  demandes  fit  defenfes  des  parties  réciproque- 
ment fournies,  conteftacion  en  caulc  long-cems  difcutcc,  fit  en- 
fin le -procès  vuidé  fit  terminé  par  Arrcft  &:  jugement  définitif 
rendu  au  profit  de  l’un  des  Patrons.  Par  où  l’on  voit  que  le 
procès  entre  les  prefentez  , jugé  fit  termine  au  profit  de  l’un 
d’eux,  meme  par  Âtreft  définitif,  pour  raifon  du  poflcflbirc 
.des  Bénéfices  qui  dépendraient  du  Patronage  conteftc , ne  met- 
traient pas  la  clôture  au  droit  de  la  nomination  Roïale,  à ti- 
tre & droit  de  litige  , fi  les  Patrons  contcftans  ne  font  interve- 
nans  en  caufe,  fit  n’ont  obtenu  Bref  de  Patronage  fignific  , & 
conteftation  formée  pat  moïens  d’intervention  dans  les  pro- 
cès do  leurs  prefentez. 

Page  1 56.  art.  18.  Les  termes  particuliers  de  nôtre  définition 
de  la  nomination  Roïale  à titre  & droit  de  litige  , nous  font 
«encore  obfcrver , cjut  le  procès  du  Patronage  doit  être  vuide  & ter- 
miné par  'jugement  définitif , pour  clore  le  litige  du  Patronage,, 
entre  les  Patrons  conteftans , fit  le  Procureur  general  ou  fies  Sub- 
ftitucs  joints  & entendus  au  procès,  comme  en  matière  de  Re- 
gale ; parce  que  dans  l’un  8t  l’autre  cas  fit  procès  pour  raifon 
d’iccux  , le  Procureur  general  y a le  fcul  fit  principal  intérêt, 
comme  perpétuel  fit  permanent,  les  parties  ne  l’aïant  que  dans 
Je  fait  particulier  de  leurs  caufcs;  comme  il  a été  jugé  par  Ar- 
rcft du  Parlement  de  Normandie  du  19.  Mai  1506.  pour  Je 
Patronage  deVtllj  entre  les  Religieux  du  Tréporc,  le  Sieur  de 
Boé , fit  le  Procureur  du  Roi  ; où  la  tranfa&ion  fur  le  procès 
entre  les  parties  fans  la  participation  ou  conclufions  du  Procu- 
reur du  Roi,  ri’aïant  fuffifamment  termine  le  litige  pour  rai- 
fon du  Patronage  de  cette  Eglifc,  fit  le  Roi  aïanc  prefentè  au 
Bénéfice , le  Patronage  toûjours  en  litige , nonobftant  la  cranfa- 
ftion  , le  prefente  par  le  Roi  fut  maintenu  en  la  pofielfion  ô c 
joüiflancc  de  ce  Bénéfice  , la  tranfa&ion  neanmoins  aïant  été 
confirmée  pour  l’avenir,  fit  aïant  été  trouvée  jufte  fit  raifonna- 
ble  avec  le  Procureur  du  Roi,  qui  y donna  les  mains;  comme 
il  eft  dit  dans  cet  Arreft  rapporcc  pat  tous  les  Commentateurs 
de  la  Coûtume  de  Normandie  fut  les  articles  7*.  fit  73.  de  la 
meme  Coûcume  , au  tUtc  Vu  Patronage  cPEglifes.  Ainfi  la  pé- 
remption d’Inftancc,  qui  n’a  point  lieu  dans  les  caufes  du  Do- 
maine du  Roi  ou  autres  qui  concernent  fes  droits , n’cft  point 
un  mo'ien  fuffifanc  pour  dote  & fermer  le  droit  de  litige  fit  la 
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‘domination  Roïalc  fur  icclui  ; comme  font  décidé  les  Arrcfts 
rapportez  par  Godefroy  fur  l'art,  72.  delà  Coutume  de  Nor- 
mandie , au  meme  ticrc , & par  le  Fcbyrc  en  fon  traite  de  la 
Péremption  d*Inj}ance. 

Page  1 y 7*  art • *9-  Ce  qui  fait  que  s’il  y a jugement  définitif 
fur  le  procès  du  droit  de  Patronage  , & qu’il  y en  ait  appel  in- 
terjette, cet  appel  prorogera  & continuera  le  procès  , & par 
confcqucnt  le  droit  de  nomination  Roïalc  à titre  de  litige , par- 
«e  qu’il  faut  que  le  jugement  paffc  en  force  de  chofc  jugée  par 
Arrcft  ; ce  qui  n'eft  pas  quand  il  y a appel  du  jugement,  comme 
il  eft  dit  dans  la  Loi  Eleganter.  De  Condiét.  indebit.  §.  i.qui  s’expli- 
que là  delfus  par  les  paroles  fuivantes  : Sententia  indubitata , qux 
nulto  remedio  attentari  potefl.  comme  l’a  expliqué  M.  Cujas  dans 
fes  Advcrfaires  Manufcncs  de  fa  main  par  nous  religieufemcnc 
confcrvez. 

L'on  propofe  une  autre  queftion  , & l'on  demande  fi  fur  l’Ar- 
Tcft  definitif  qui  auroit  terminé  le  ptoccs  du  .Patronage , l’on 
obtenoie  Rcqueftc  civile  contre  l’Arrcft,  fi  le  procès  demeure- 
roit  proroge  jufqu'au  jugement  de  la  Rcqueftc  civile,  & fi  en 
confcquenceie  droit  delà  nomination  Roïale  à titre  & droit  de 
litige  continuê'roit  en  faveur  du  Roi  julqu'à  cetems  ? Surquoi 
il  y a Arreft  du  Grand  Confcil  du  7.  Juillet  1640.  fur  les 
Conclufions  de  Monficur  le  Procureur  General , plaidans  Bau- 
dry  & Bernagc  Avocats  des  parties,  par  lequel  il  fut  décidé  en 
propres  termes  : Que  la  Ihquejle  civile  obtenue  contre  l ArreJi  qui 
avait  ju*é  le  Bnf  du  Patronage,  rien  perpétuait  ni  l'aSlion  ni  U 
nomination  Roïale  au  titre  O*  au  droit  de  litige. 

Page  158.  art.  20.  Nous  ne  pouvons  nous  abftenir  de  faire 
encore  ici  cette  remarque  fur  l'art.  72.de  la  Coûtumc  de  Nor- 
mandie» quo  le  procès  jugé , celui  qui  eft  en  pofleflion  du  Béné- 
fice ôt  pourvû  par  le  Roi  demeurera  en  polTcflion  d’icclui  pen- 
dant fa  vie  i 6c  le  Patron  qui  aura  obtenu  gain  de  caufe  pourra 
pourfuivre  contre  ïa  partie  un  dédommagement  pour  fon  pre- 
fenté;  ainfi  que  l’explique  Jofias  Beraultcn  fon  Commentaire 
de  cette  Coutume  fur  ces  mots  de.  l'art.  75.  Ledit  Bref  a été  in- 
tenté. où  il  die  : Et  ejl  à noter  que  celui  des  Patrons  qui  obtiendra , 
nauru  la  prefentation  pour  cttte  fois , mats  dédommagement  pour  fon 
prefenté  , tant  que  le  pourvu  par  le  Roi  vivra  » Comme  difoit  la 
Olofe  du  vieil  Coutumier  en  ce  titre , (SP  ainfi  a été  autrefois  jugé 
par  Arreft.  , ^ », 

• Zzzz  ii; 
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Cela  eft  conforme  à- la  difpofitiun  du  chapitre  Ctmfultationi- 
bus.  Ve  jur.  Patronat.  qui  dit  : Si  aliqais  Clerieus  ab  ordinario  Jus- 
tice in  Ecdefid  fuerit  tnfiitutus ^ ad  prxfentationem  ilhus  qui  ejuf- 
dtm  Ecclefi <*  credebatur  efie  Patronus , & pofteà  ]tu  Patronatus  altu * 
Clic  frit  in  judicïo  , injhtutus  non  débet  propter  hoc  ab.  ipsa  temo- 
vtri  , fi  tempore  preefentationu  fu<e , Me  qui  eum  prœfentavit,  jus  Par*, 
trôna  tus  Ecclefi 4 pojfidebat  5 cum  ex  hoc  ei  qui  de  jure  debet  habere, 
nullum  impojlerum  pr<t]udtcium  generetur. 

Le  Roi  ou  plûtôt  fon  pfdcncé  eft  encore  en  bien  plus  for» 
termes  à cet  égard;  parce  que  fon  Prcfencatcur  eft  fondé  en- 
droit non  feulement  comme  Patron  pendant  le  procès  du  Pa- 
tronage, mais  comme  Roi  & Duc  de  Normandie,  & comme 
fcqucftrc  Roïal  établi  par  l’ancienne  & nouvelle  Coutume  de* 
cctce  Province. 

Parc  ij  9.  art.  ai.  Il  ne  reftcioit  qu’à  indiquer  ici  les  ancien- 
nes Formules  des  Procedures  dans  les  Inftances  fur  les  Brefs  de 
Patronage  ; mais  pour  en  avoir  l*éclairciftemcnt , il  ne  faut-  que 
confulrer  Guillaume  le  Roüiiric-&  Terrien  fur  l’ancienne  Cou- 
tume, titre  Vu  Patronage  dBghJes.  Mais  comme  routes  ces  an- 
ciennes Forftiulcs  font  demeurées  abrogées:,  il  faut,  fi  l’on  civ 
veut  être  éclairci,  recoati r à ce  qu’en  a dit  Godefroy  dans  fon* 
Commentaire  de  la  nouvelle  Coutume  , fur  ces  mots  Bref  de 
Patron a^e  obtenu.  cn  Part.  70.  du  même  titre,  où  il  dit  : Toutes 
les  formalite ^ prejcrïtis  par  la  vieille  Coutume  pour  /* obtention  dm 
Bref' de  Patronage,  ne  font  plus  neceffairéi , mais  juffit  que  par  man- 
dement libellé  celui  qui, prétend  le  faire  litigieux , dénonce  le  trouble 
d lui,  donné , O*  convenienne  la  partie  pour  être  oiiie , & faire  droit 
fur  les  titres  & pofjejjions  plus  apparentes , fuivant  la  forme  prefente 
en  tous  afournemens  par  l'Ordonnance  de  l an  lf)9‘  fxni  quil  Joit 
befsih-  défaire  aucunes  défenfci  à l Evêque , ni  de  faare  cner  les  laffU 
Jts , & obferver  les  autres  ci  r confiances  dont  il  nejl  fait  mention  en 
ée  Chapitre. 

Il  faut  encore  plus  prccilcment  s’arrêter  à prefent  à cé  qui 
en  eft  dit  par  li  nouvelle  Ordonnance  du  mois  d’Avnl  JS67; 
au  titre  Ves  procedures  fur  le  pofîejjoire.  & dans  celui  Ves-^iffigna* 
ùons . Lcdefir  de  s’inftruire  de  ces  anciennes  Formules  i qui  ne 
font  à la  vérité  que  de  curioficé , n’eft  pas  même  à négliger; 
puifquela  recherche  en  eft  agréable,  & l’étude  fort  lacisfaifan* 
te , & quel  l’Empereur  Juftmjcn  en  fes  Inftitutes  fur  la  Préfacé-, 
dit  de  celles  de  fon  ccms , qu’il  y a toujours  du  plaifir  fie  du 
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•confcntement  à s en  éclaircir:  1/®  « juibus  breviter  expo  fit  um  ejt  <2* 
quod  Ante  À obunebat & quoi  pojlcà  defuetudine  mumbratum  , //»- 
pertali  rcmedio  tllumtnatum  efl. 


Page  xtfo.T 
Art.  I.  J.  J 


Coutume  de  Norman- 
die, 


E fécond  Droit  'particulier  qu’a  le  Roi  en  la  Chaïitre  x. 
Coûcumc  de  Normandie,  qui  eft  la  nomination  RqPjc  "‘>t^c"^ti°n 
Roïalc  au  titre  & droit  de  la  garde  Roiale  des  Mineurs  , eft  droit  dehgaïdeRoia- 
celui  de  conférer , nommer  & pccfcntcr  aux  Bénéfices  Ecdcfia-  lc  des  Mineon  en  u 
ftiques,  qui  font  du  Patronage  de  ces  Mineurs , qui  font  atta- 
chez aux  Fiefs  qu’ils  poflcdent , comme  tenus  & mouvans  de 
lui , & qui  font  les  fruits  honorables  de  ces  Fiefs  ; parce  que 
fuivant  ce  que  nous  avons  prouve  dans  le  chap.  4.  de  cet  In- 
ventaire, la  collation  & prcfcntation  aux  Bénéfices  Ecclefîafti- 
jques  étant  comptée  parmi  les  fruits,  il  cft  bien  raifonnablc  que 
la  difpofirion  des  Bénéfices  du  Patronage  de  ces  Mineurs  en 
appartienne  au  R01 , ce  qu’il  en  joüifTc  tant  que  dure  la  garde 
Roïalc,  qui  lui  eft  accordée  par  l'ancienne  Coûrumc  de  Nor- 
mandie , commentée  par  Terrien  livre  ç.  De  la  différence  des 
biens,  chap.  to.  Des  Gardes  des  Orphelins,  en  ces  termes  : Le  Prin- 
ce de  Normandie  doit  avoir  la  garde  de  tous  les  Orphelins  qui  font 
de  petit  âge  , qui  tiennent  de  lui  par  hommage  Baronnies , Comte ^ & 

Autres.  Terrien  ou  ancienne  Coutume  ; Et  plus  bas  le  meme 
Auteur  continue  ainfi  : Doit  avoir  la  garde  de  tous  les  hoirs  qui 
font  dedans  âge , de  qui  la  garde  appartient  à leur  Seigneur , partant 
qu'ils  tiennent  du  Duc  par  hommage  aucun  pou  ou  peu  de  Fief  qui 
appartient  au  Duché. 

Page  160.  art.  z Cela  eft  conforme  à ce  que  dit  la  nouvelle 
Coûtumc  reformée  delà  meme  Province ^gui  s’en  explique  à 
peu  prés  tn  memes  termes  en  l?art.  zij.  du  enap.  Des  Gardes,  par 
les  paroles  fuivantes  : La  çurde  Roiale  ejl  quand  elle  échoit  pour 
rat  J on  des  Fiefs  nobles  tenus  nuêment  CT  immédiatement  de  lui , & 
a le  Roi  par  privilège  fpecial , que  non  feulement  il  fait  les  fruits 
fiens  des  Fiefs  nobles  tenus  immédiatement  de  lui , & pour  raifon  def 
quels  on  tombe  en  fa  garde,  mais  aufji  il  a la  garde , & fait  les  fruits 
fiens  de  tous  les  autres  Fiefs  nobles , rotures , rentes  & revenus  tenus 
d'autres  Seigneurs  qu-  de  lui  , mediatement  ou  immédiatement. 

Page  161.  art.  3.  Pour  donner  quelque  ordre  à l’explication  de 
toute  la  matière  de  ce  chapitre,  fuivant  nôtre  Coutume  & à 
l’exemple  des  Jurifton fuites , comme  nous  l’avons  remarque 
dans  l’art.  3,  du  8.  chapitre  de  ce  prefent  Inventaire  , nous  la 
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r/î  *»  , (i  ceux  qui  tiennent  fiefs  nobles  de  lui  tombent  en  fa, 

garde , la  garde  en  appartient  au  Seigneur  gardien  dudit  mineur  $ & 
où  ledit  mineur  feroit  à la  garde  du  Roi , si  a pareil  droit  à i arriéré - 
garde  que  les  autres  Seigneurs , & non  plue. 

Mais  encore  y a-t-il  cette  différence  entre  la  garde  Rolale 
te  Seigneuriale,  que  pour  peu  que  le  mineur  aie  de  fief  mou- 
vant & relevant  du  Roi,  il  attire  tous  les  fiefs  mouvans  d’au- 
tres Seigneurs , te  tous  autres  biens  des  mineurs,  fiefs  nobles, 
rotures , rentes , & autres  revenus  à eux  appartenait:  au  lieu 
que  la  garde  Seigneuriale  eft  réelle  & attachée  aux  fiefs  mou- 
vans  des  Seigneurs.  Cela  cfl:  juftifié  par  l’ancienne  Coutume , 
titre  Des  gardes  des  Orphelins  art.  7.  qui  félon  Terrien  après 
Roüillc  ancien  Gloffatcur  d’icelle,  s’explique  ainfi  en  parlant 
du  Roi  comme  gardien  des  mineurs  dans  cette  Coutume  : il 
doit  avoir  la  garde  de  tous  les  hoirs  qui  font  dedans  Cage  de  qui  la 
garde  appartient  à leurs  Seigneurs,  pour  tant  qiCils  tiennent  du  Duc  par  * 
hommage  aucun  pou  ou  peu  de  fief  qui  appartient  à la  Duché. 

Page  16 3.  art.  6.  ta  fuite  de  nôtre  définition  porte  que  ce 
droit  de  garde  appartient  au  Roi , comme  Roi  & Duc  Normandie. 
La  preuve  de  cette  propofition  fe  tire  de  ce  qu'en  ont  dit  Guil- 
laume le  Roüillc  & Terrien  liv.  De  la  dijference  des  biens. chap. 
10.  ifcia garde  des  Orphelins,  de  l’ancienne  Coutume, où  l’on  y 
lit  : Le  Prince  doit  avoir  la  garde  de  tous  les  Orphelins  qui  font  de 
petit  âge  (2*  qui  tiennent  de  lui  par  hommage  B. ironies.  Comtes  Mar- 
che(9*  le  rejle. 

L’on  voit  que  dans  tous  ces  chapitres  il  n’y  eft  parle  que  du 
Prince  te  du  Duc  de  Normandie  ; mais  dans^ia  nouvelle  l’on 
leur  a fubrogé  le  terme  de  Roi  & Duc  i & t^eft  ce  qui  a fait 
que  pour  concilier  ces  Coutumes  nous  avons  mis  dans  nôtre  dé- 
finition que  la  nomination  Rdiale  à titre  de  garde  ejl  un  droit  dè 
puijjtnce  Roïale  appartenant  au  Roi , comme  Roi  Duc  de  N or1- 
mandie. 

Les  Commentateurs  de  ces  ancienne  & nouvelle  Coûtumes; 
qui  ont  curicufcment  recherche  l’origine  des  gardes  Roïales;  ont 
remarqué  que  Guillaume  le  Conquérant  Duc  de  Normandie, 
aïant  été  appelle  fur  le  bruit  de  tes  conquêtes  & par  aüoptiort 
pour  fucccder  à fes  Roïaumes  d’Angleterre  & d’EcofTe,  n’aïanc 
point  d’enfans  ni  proches  parens  qui  pûfTcnt  erre  fes  heritiers,  le 
Duc  Guillaume  y porta  de  fon  Duché  de  Normandie  l’ufagC' 
des  Gardes  Roïales  & des  Regales  C’cft  ce  qui  fut  confirme,  ou* 

Aaaaa. 
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plûcôt  continué  par  le  Roi  Philippe  Auguftc  auflî  furnommê 
le  Conquérant,  pour  cctce  Province  de  Normandie,  après  qu’il 
s’en  fut  rendu  maître,  comme  de  l’Aquitaine  & autres  païs,  fur 
Jean  Sam-  terre  -,  non- feulement  ufurpaceur  du  Duché  de  Bre- 
. tagne  , mais  parricide  &:  meurtrier  d’Artus  Duc  de  Bretagne 
Ton  neveu  & pupille,  dont  la  mort  fut  juftement  rangée  con- 
tre le  Prince  fon  parricide,  appelle  depuis  Jean  Sans- Mire, qui 
fut  condamne  par  le  Jugement  de  la  Cour  des  Pairs  à perdre 
fes  païs  & Provinces,  qui  furcnc  acquifcs’ôt  confilquccs  au  Roi 
Philippe  Augufte,  qui  confirma  le  droit  de  Garde  de  cette  Pro- 
vince i comme  il  cft  juftifié  par  fon  ccftament  en  forme  d’Edic 
de  Regence  du  Roïaumc  de  l’an  i ipo.  que  nous  avons  rappor- 
te ci  deftiis  tout  entier  dans  l’art.  6.  du  chap.  V.  de  ce  prefenc 
Inventaire. 

Page  164.  art.  7.  Nôtre  définition  ajoute  que  ce  droit  de 
garde  appartient  au  Roi , comme  Duc  de  Normandie , par  pri- 
vilège dP*  droit  fpecial  de  la  Coutume  de  Normandie. 

La  nouvelle  Coutume,  tieic  de_s  Gardes,  art. aiy.  nous  garan- 
tit cette  proportion , en  ces  termes  : Et  a Le  Roi  par  privilège  fpe- 
cial , (jue  non  feulement  il  fait  les  fruits  fiens  des  fiefs  nobles  tenus  de 
lui , ér  pour  raijon  dcfquels  on  tombe  en  Ja  garde.  Nouvelle  Cou- 
tume. W 

Ce  privilège  fpecial  acquis  au  Roi  par  la  nomination  Roïale 
à titre  de  garde,  cil;  tout  femblable  à celui  qui  lui  appartient 
à titre  &:  droit  de  litige  en  la  meme  Coûtumc,&  dont  il  eft 
fait  mention  au  titre  Du  Patronage  d’Eglifes.  de  la  Nouvelle, 
art.  7 3.  où  il  clkdit  que  Le  Roi  par  privilège  fpecial  à la  prefen- 
tation  du  Bénéfice  <jui  échet  vacant  pendant  le  litige  par  la  mort  de 
Il  un  des  pre fente ^ dP*  collitigans , à raifon  defcjucls  le  Bref  a été  in- 
tenté, dP*  y pre lente  à chacune  échéance  , jufquà  ce  que  le  Bref  foi 
vuidé. 

Il  y a neanmoins  bien  de  Ia'difFcrencc  à faire  entre  les  Gar- 
des de  Normandie  Roïale  & Seigneuriale  , & celles  des  autres 
Coûtumes,  qui  n’appartiennent  point  au  Roi  ni  aux  Seigneurs, 
mais  aux  peres,  meres , aïeuls,  & aïeules,  fans  aucun  uîagc  de 
collation  ou  prefentation  au  Bénéfice. 

Page  16  art.  8.  C’eft  par  accumulation  de  droits  que  dans 
l’Ordonnance  de  Philippe  le  Bel  de  l’an  1 301.  rapportée  dans 
la  3.  part,  du  Stile  du  Parlement , citrc  Des  Regales.§.  1.  il  eft  parlé 
de  la  Gatdc  Roïale  & Régale  fous  un  meme  mot  en  ces  termes  : 


Y 
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Quantum  ad  Acgalixs,  qnas  Nos  & Pr<tdeccjjbres  nojlri  percipere  con - 

Jueverunt  (ST  habere  in  aliqutbus  Ecilefiis  Regni  nojbi C£*  hoc 

' idem  volumus  quantum  ad  Baror.es  & altos  fubdiios  nojhros  objer- 
varï , cum  terras  Juas  propter  defcElum  hominum  aut  Baillium  ad  nos 
devenire  continget.  • 

Sur  quoi  du  Molin  a fair  une  note  marginale  fur  ce  mot 
Baillium.  qui  marque  fon  inclination  Ton  génie  fort  facile 
à dire  fes  fentimens  fans  épargner  perfonne.  Voici  comme  il 
parle  : Baillium  ; id  ejt  quando  dtficitntibus  parentibns  Rex  habet 
gardiam  , & fruEtus  fuos  orphanorum  nobilium  viginti  annis  mino- 
rum  ; ut  in  Ncujlria , tanquam  Dux  : & hdc  arte  omnes  ferè  pupillos 
& adolefcentes  ut  captivos  tenet. 

Pour  apporrer  quelque  adôuc.flement  à ce  que  dit  en  cet  en- 
droit du  Molin  avec  trop  d'aigreur  contre  le  procédé  du  Roi 
& contre  fa  coûcumc  à l'cgard  des  mineurs  de  Normandie, 
s'étant  montre  par  tour  ailleurs  des  plus  affc&ionncz  aux  intc- 
icts  du  Roi  } il  faut  dire  qu’il  ne  faifoit  pour  lors  affez  de  re- 
flexion à ce  qu’il  avançoit,  bc  que  cette  prétendue  capti- 
vité des  mineurs , fur  laquelle  il  s’eft  un  peu  trop  échappé 
en  cet  endroit,  eft  une  honnête  liberté  , dont  ils  joüiflent 
fur  le  modelé  de  celle  que  Juftinien  dans  fes  Inftitutes  hb. 
1.  tit.  3.  De  Jur.  perfonar.  §.  i.  définit  ainfi  : Libertés  ejl  fa - 
cubas  naturalu  ejus  , quod  cuique  facere  libet , nifi  fi  quid  vi  aut  jure 
pmtïbetur.  • 

P âge  1 66.  art.  9.  Ce  droit  de  garde  Roïalc  fuivant  nôtre 
définition  s'étend  Jur  tous  les  enfans  mineurs  naïans  pere  ou  mere. 
Sur  quoi  font  bien  remarquables  les  termes  de  la  définition, 
mineurs  naïans  pere  ou  mere  » parce  qu’ils  parlent  disjonétivc- 
mcntde  l'un  ou  de  l'autre,  & qu'il  y a lieu  à la  garde  en  l'un 
ou  l'autre  cas  de  defaut  de  pere  ou  de  mere.  Au  lieu  que  dans 
le  Droit  Romain,  pour  faire  ouverture  à la  tutelle  qui  fem- 
blc  répondre  à la  garde,  il  fuffir  qu’il  n’y  ait  point  de  pere  y 
quoi  que  la  mere  furvive  } car  le  cas  du  décès  de  la  mere , le 
pere  furvivant , ne  faifoit  nullement  ouverture  ; parce  qu’en  lui 
feul  refidoit  toute  la  puiffancc  paternelle,  que  la  tutelle  cft  un 
office  viril , & que  d’un  feul  homme  il  n’y  a qu’un  patrimoi- 
ne dans  le  droit  Romain  : ZJnius  hominis  unum  patrimonium. 

Au  lieu  que  félon  nos  mœurs  & la  Coutume  de  Norman- 
die , dans  les  biens  d’un  mémo  mineur  il  y a double  patri- 
moine, paternel  & maternel,  dont  la  garde  appartient  au  Roi 
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&j  au|Scigncur  : avec  ccctc  différence , que  quand  la  garde  vient 
au  Roi,  clic  cft  univcrfellc  pour  la  perfonnc  & pour  tous  les 
biens  du  mineur,  pour  peu  qu’il  ait  de  fief  mouvant  du  Duché 
de  Normandie;  mais  pour  la  garde  Seigneuriale,  elle  eft  re£ 
trainte*aux  feuls  fiefs  mouvans  des  Seigneurs.  L’une  fit  l’autre 
ont  neanmoins  quelque  rapport  à la  tutelle  du  Droit  Ro- 
main, dont  Juftinicn  aux  Inftitutes  lib.  1.  tit.  De  Tutelis.  §.  1. 
donne  ainfi  la  définition  apres  le  Jurilconfulte  Sccvius:  Ejt  au- 
tem  tut  cl  a y ut  Servius  définit , vis  ac  potejlas  in  capite  libero  , ad 
tuendum  eum  qui  propter  ottatem  fe  defendere  nequit , JureCivili  data 
AC  permijju. 

Où  il  faur  remarquer  ces  termes , in  capite  Ubcro  , qui  ligni- 
fient que  la  tutelle  doit  être  exercée  par  une  perfonne  qui  foie 
libre, & non  plus  fous  la  puifTance  paternelle.  Cardans  le  Droit 
Romain  cette  puifTance  n'appartenoit  qu’au  perc , 8t  la  mere 
morte  la  joüiflance  des  biens  maternels  fit  adventifs  en  appar- 
renoic  au  perc  furvivant,  félon  la  difpofition  des  Loix  du  Co- 
de De  bonis  maternis  O*  materni  genens.  Mais  dans  la  Province 
& Coutume  de  Normandie,  à l’cgard  des  fiefs  de  la  fuccefl 
lion  maternelle,  la  garde  en  -appartient jaux  Seigneurs  d'où  ils 
meuvent , fit  cft  préférable  au  droit  de  viduité  pour  les  fiefs 
maternels  j parce  que  le  droit  de  garde  eft  la  première  fit  la 
plus  ancienne  caufe , fit  qui  cft  comme  née  fit  incorporée  a^c 
l’inveftiture  des  fiefs  , qui  n’ont  été  donnez  au  vaflal  que  (mis 
la  condition  de  la  garde  Roïalc  fit  Seigneuriale  lors  de  la  bail- 
lée en  fief.  Ce  droit  de  garde  cft  donc  fondé  tn  antiquiorem 
çaufam  ; puifqu’clle  eft  plus  ancienne  que  le  droit  de  viduité 
qui  n’eft  qu'accidentel,  fit  un  droit  humain  fit  pofitif*  au  lieu 
que  celui  de  la  garde  vient  fit  prend  fon  origine  de  la  nature 
du  fief  meme. 

P âge  167.  art.  10.  Ce  fut  le  fujet  de  la  célébré  conteftacion 
d’entre  M.  le  Duc  de  Guife  Comte  d'Eu , demandeur  en  ou- 
verture de  garde  Seigneuriale  pour  raifon  des  fiefs  mouvans  du 
Comté  d'Eu,  concrc  M.  Ic  Prince  de  Condé , premier  Prince 
du  Sang , defendeur  fit  demandeur  en  ouverture  de  viduité  fit 
de  furvic  pour  raifon  des  mêmes  fiefs  échus  à Mademoifellc 
de  Bourbon , de  la  fucceffion  de  feue  Madame  la  PrinccfTc  fa 
mere , dont  Monfieur  le  Prince  prétendoit  devoir  joiiir  par 
(droit  de  viduité,  prefcrablcment  au  droit  de  la  garde  Seigneuriale. 

Cette  célébré  conteftacion  fut  jugée  par  Arreft  folcmnci  fit 
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•provifionnel  en  la  Grand’  Chambre  du  Parlement  de  Paris  le 
7.  Septembre  1577.  par  lequel  la  préférence  par  proviûon  fut 
donnée  au  droit  de  garde  fur  celui  de  viduiré.Mais  la  queftion 
s*en  étant  rcnouvellcc  en  1612.  entre  Monfieur  le  Duc  de  Gui- 
/c,  demandeur  en  execution  de  l’Arreft  de  1 J77.  cette  affaire 
fut  terminée  à fon  profit  & l’Arreft  confirmé;  comme  il  ré- 
sulte des  pièces,  Plaidoïez  & Mémoires  de  ce  fameux  proccz 
imprimez  par  l’ordre  de  Monficur  le  Duc  de  Guife  en  la  me- 
me année  1611.  où  dans  le  Plaidoïé  de  Me  Antoine  Arnaud 
Avocat  de  Monficur  le  Duc  de  G.uifo  page  f a.  jufqu’à  la  60. 
la  queftion  y eft  fortement  traitée  de  part  & d’autre.  Et  aihû 
la  claufo  de  nôtre  définition  de  la  nomination  Roïalc  au  titre 
& droit  de  garde , demeure  fuffifamment  juftificc  & remplie, 
lorfqu  elle  dit  que  cette  garde  s’exerce  fur  les  enfans  mineurs  ou 
orphelins,  notant  père  ou  merci  c’cft  à dire  en  cas  de  défaillance 
de  1 un  ou  de  l’autre  , comme  il  eft  autorife  par  la  Coutume, 
confirmé  par  ces  Arrefts  ci-dcflus  rapportez. 

Page  iSy.  art.  11.  Suivant  nôtre  définition,  & afin  que  le 
Roi  joüiflc  valablement  de  fon  droit  de  nomination  Roïalc  à 
titre  de  garde,  il  faut  qu’il  l’exerce  fur  tous  les  mineurs  atans 
fefs  mouvans  du  Roi  en  ladite  Province.  Ainfi  les  conditions  pout 
faire  tomber  des  mineurs  en  garde  Roïalc,  font  d’avoir  non- 
îculcment  fief  en  la  Province  de  Normandie,  mais  mouvant 
du  Roi  & du  Duc  de  Normandie  à caufe  de  fon  Duché,  com- 
me il  eft  dit  dans  l’ancienne  Coûtume  commentée  par  le  Roüil- 
lic  & Terrien , chap.  Des  gardes  des  Orphelins,  art.  1.  en  ces  ter», 
mes  : qui  tiennent  de  lui  par  hommage  aucun  fief  ou  membre  de 
Haubert ; pourtant  qu'ils  tiennent  de  lui  par  hommage  aulcun  pou  ou 
peu  de  fief  qui  appartienne  au  Duché.  Et  s'ils  n'en  tiennent  rien  par 
hommage , la  garde  remaindra  aux  Seigneurs  de  qui  ils  tiennent  par 
hommage  : car  ce  pou  ou  peu  de  fieft  ou  membre  de  Haubert  tenu 
du  Duc  par  rai  fon  du  Duché , attire  la  garde  de  tous  les  autres  fiefs 
qui  appartiennent  à iceux  hoirs  mouvant  (P autres  Seigneurs , partables 
ou  non  partables  ,•  & leurs  échaetes  qui  leur  échéeront  par  heritaige , 
tant  comme  ils  feront  en  garde,  feront  avec  eux  en  la  garde  dff 
Duc. 

Où  font  remarquables  les  termes  de  remaindra  , c'cft  à dire 
demeurera , du  mot  latin  remanebit , fit  de  fief  ou  membre  de  Hau- 
bert, qui  veuedire  haubergeon,  que  le  vaffal  doit  porter,  ou 
bien  le  cafquc  & le  heaume,  autrement  feudum  loriex,  comme 
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l*on  appelle  dans  les  anciens  livres  des  fiefs  j de  forre  que  \x 
garde  Roïalc  eft  ainfi  definie  par  la  nouvelle  Coutume  de 
Normandie,  titre  Des  gardes,  art.  nç. 

La  farde  R diale  ejl  quand  elle  écheoit  pour  raifort  des  fiefs  nobles 
tenus  nuèment  & immédiatement  de  lui  ( Roi  & Duc  de  Norman- 
die j ) & à le  Roi  par  privilège  fpecial , que  non  feulement  il  fait 
les  fruits  ftens  tenus  immédiatement  de  lui  & pour  lef quels  on  tombe 
en  fa  farde  , mais  au  fi  il  a la  garde  & fait  les  fruits  ftens  de  tous 
les  autres  fiefs  nobles , rotures , rentes , revenus  tenus  d'autres  Seigneurs 
que  de  lui,  mediatement  ou  immédiatement.  Au  lieu  que  la  garde 
Seigneuriale  dans  le  même  titre  des  gardes  art.  zi6.  cft  definie 
en  ces  termes:  Le  Seigneur  féodal  a feulement  la  garde  des  fefs  no - 
blés , qui  font  temA  de  lui  immédiatement , & non  des  autres  fiefs 
biens  appartenans  aufdits  mineurs  tenus  Vautres  Seigneurs , foit  en  fef 
ou  en  roture. 

Page  1 6%.  art.  ix.  II  faut  donc  pour  faire  ouverture  à la  no- 
mination Roïalc  & Seigneuiiale  au  titre  & droit  de  garde,, 
que  les  fiefs  fervans  & dominant  foient  firuez  en  la  Provin- 
ce & Coûtume  de  Normandie.  Cela  a êtê  ainfi  jugé  par  Arrcft 
du  Parlement  de  Roiicn  du  io.  Février  iS97-  P°ur  raif°n  du 
fief  de  Fougcres  en  Coutantin  , mouvant  de  Madame  de  Lon- 
gueville à caufedc  la  Chaftellcnic  d’Hambyc , entre  Madame 
la  Duchefle  de  Longueville  d’une  part,  & la  Dame  Marquife 
d’Aflcrac,  aïant  Je  don  du  Roi  de  la  garde- noble  de  fes  enfans, 
pour  les  fiefs  ficuez  en  Bretagne  d’autre  part.  Plaidans  Maîtres 
François  Efchard  & Antoine  Turgot;  ainfi  qu'il  eft  porté  par 
cet  Arrcft  dont  fait  mention  Beraulc,  & Godefroy  apres  lui, 
fur  ccs  mots  , Mais  au  fi  tous  les  fiefs  nobles  de  l’arr.  115.  de  la 
nouvelle  Coûtume , en  ces  termes  : Qtfencore  que  la  Dame  Mar- 
quife <C /îfferac , eut  le  don  du  Roi  de  la  Garde-noble  de  fes  enfans , 
à caufe  des  fiefs  à eux  appartenans  au  pais  de  Bretagne , tenus 
mouvans  de  fa  Majefté  $ cela  nempêchoit  pas  que  la  Dame  de  Lon- 
gueville ne  jouit  comme  gardienne  noble  de  la  terre  de  Fougères  en 
Coflentin  , tenue  & mouvante  d'elle  à caufe  de  fa  Châtellenie  <£  Ham- 
hyc  pendant  la  minorité  des  enfans,  comme  ne  pouvant  la  garde  noble  de 
la  Dame  a'djfcrac  être  étendue  hors  la  Province  de  Bretagne  au  préju- 
dice du  droit  des  Seigneurs , à eux  acquis  par  la  Coutume  de  Norman- 
die , plaidans  M.  François  Efchard  & M.  Antoine  Turgot. 

Page  169.  art.  13.  L’on  a demandé  à cetce  occafion,  fi  le  fief 
noble,  Principauté  ou  Roïaume  d’Y vetot,  vrai  ou  faux  (corn- 
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me  en  parlent  Monficur  de  Mezeray  , en  (on  Hiftoirc  de 
France  & en  Ton  Abbregé  Chronologique  des  Rois  de  Fran- 
ce de  la  dernière  édition,  tome  i.  feuillet  ray.  fie  M.  Bouthil- 
lier  en  Ton  Traité  (ingulicr  qu’il  en  a fait  ) qui  cft  fituc  dans 
le  Duché  de  Normandie,  au  paît  de  Caux  , Diocefedo  Roüenî 
toniboit  (ous  la  garde  Roialc  par  la  minorité,  des  Seigneurs; 
Quoi  que  Bafnage  en  Ton  Commentaire  fur  la  Nouvelle  Cou- 
tume de  Normandie  en  l’art,  ziy.  du  ritre  Des  Gardes,  ait  dit 
en  propres  termes  , que  la  queftion  en  aïant  etc  agitée  au 
Parlement  de  Normandie  ; Par  un  ancien  Arrefi  du  zj.  Novembre 
*503.  il  fut  jugé  par  provifion  que  la  Principauté  ou  Roïaume  d*Tvc 
tôt  tomboit  en  3 entre  Monficur  le  Procureur  General  (3*  Mef- 
■fire  René  de  Clermont  aïant  les  droits  du  Roi , (3  Gui  Chenu  tuteur 
des  enfans  de  défunt  Pinot  Chenu  , Seigneur  (fTvetot.  Neanmoins  la 
queftion  s’en  étant  prefentée  au  Grand  Confeil , à raifon  de 
la  complainte  formée  entre  le  prefenté  par  le  Roi  à titre  de 
garde  Roïalc  ; fi:  pourvu  fur  la  nominac  on  du  Roi  de  la  Cure 
d’ Y vetot  pendant  la  minorité  des  Dames  Princeflès  d’Yvetot, 
leur  tuteur  ou  curateur  joint  avec  elles  ; enfin  par  Artefl:  du 
8.  Aoufti68i.  rendu  fur  le  proccz  appointé,  le  pourvû  fur  la 
prefentation  des  Dames  Pnneefles  d’Y vetot  fut  maintenu  fi: 
gardé,  avec  rcftitution  de  fruits  fie  dépens,  fie  ordonné  que  le 
/equeftre  lui  en  rendroit  compte. 

Page  170.  art.  14.  A l’occafion  de  cette  Principauté  ou  Rjoïau- 
me  d’Yvccoc  peut  erre  rappoicé  ce  que  l'on  dit  ordinairement 
des  lieux  fie  Eglifes  cxemccsavec  rcrrico  tc  &:  jurifdiftion  Epif- 
copalc  ou  quafi  Epifcopale , comme  Saint  Martin  en  la  ville 
de  Tours,  laquelle  quoi  que  dans  la  ville  de  Tours,  n’cft  point 
du  Dioccfc  de  Tours  i ainfi  le  Roïaume  d’Yvctoc  quoi  que 
lieue  dans  la  Province  dp  Normandie  , eft  un  Etat  fubfiftant 
par  hui-meme,  & fcparé  de  la  Province  ; fi:  l'on  lui  peut  ap- 
pliquer ce  qu’a  dit  du  Molin  de  l’Eglife  fi:  ccrritorc  de  Saint 
Martin  de  Tours  en  fa  note  fur  la  Clémentine  Mrchitpificopo. 
Ve  Privileg.  (3  excejfib.  privilegtator,  fut  ces  mots,  Per  quxlibet 
loca  exempta  , où  il  dit  ; Que  licet  non  fint  de  Dioecefi , funt  ta- 
men  in  Dioecefi  Félin,  in  cap.  Gravp.  de  Offic.  Ordinar.  Limita , 
ni  fi  t ali  s fit  exemptio , que  habeat  fuam  Dtœcefim , <3  jura  quafi  C.pif- 
copalia  ; ut  EccUfia  Santti  Martini  Turotjenfis , qux  quan.  vu  fit  in- 
clufit  y non  efi  tamen  de  Dioecefi , née  in  Vixeefi  Turonenfi  : unde  C’rf- 
oonici  Divi  Martini  Archiepijcopvm  Turonenjim  cum  cruce  crcfU  ve- 
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mentent  expuhrunt,  (ST  crucem  fregerunt  ; nec  altud  ^drchiepifcopup 
facere  va  luit , quam  eos  interdiSlo  uci  pofïidctis  convenire  coratn 
indice  feculari , prxtextu  quafi  pojfeffionis , de  qua  in  h.ic  Clémenti- 
ne, & adhuc  lis  pendet  in  Parlamtnto  Panfienft.  Quod.  nota  pro> 

Mate  Santti  Vionyfui , & fifhilibus. 

L’on  voit  que  cette  note  eft  aflez  précifc  , & que  l’applica- 
tion s’en  peut  & doit  faire  naturellement  à la  Principauté  cm 
Roïaumc  d’Yvetot,  qui  quoi  qu’enclavé  dans  la  Coûrumc  de 
Normandie,  n’cft  nullement  fujet  aux  Loix  Coutumes  de 

cette  Province.  ••  i 

jpa*e  170.  art.  15.  Nôtre  définition  de  la  nomination  Roialc 

au  titre  & droit  de  garde,  continue  & affiî^p  que  cette  garde 
cil  pour  les  mineurs  qui  font  hors  de  defenfes  à caufe  de  la  feublejfç 
de  leur  âge , pour  les  défendre  <5T  conftrver  leurs  biens. 

En  quoi  l’on  peut  remarquer  les  convenances  & les  différen- 
ces qu’il  y a entre  les  gardes  Roïalcs  & Seigneuriales  , avec  les 
tutcles  du  Droit  Romain.  Car  la  tutele  ( comme  ci-deflus  en 
l’art.  9.  du  prefent  chapitre  de  cet  Inventaire,  nous  en  avons 
tire  la  définition  des  Inftitutes  de  Juflinicn,  au  titre  VcTutelit. 
§.  ï.  ) Ejl  autem  tutela , ut  Servi  us  définit,  vis  ac  potcjht  in  c api  te 
libero  ad  tuendnm  eum  qui  per  xtatem  Je  defendere  nequtt , Jure  Civtli 

data  ac  permijfa.  . 

Par  où  l’on  voit  que  la  tutele  du  Droit  Romain  cil  univers 
Telle,  & qu’elle  comprend  la  défenfc  de  la  perfonne  & des 
biens  tout  cnfcmblc.  comme  la  Garde  Roïalc  des  mineurs  qui 
eft  entièrement  perfonncllc  & pour  leurs  perfonnes , & totale- 
ment réelle  & provenante  des  fiefs  aufquels  elle  cfl  attachée  i 
au  lieu  que  la  garde  Seigneuriale,  à l’exemple  de  la  Curatelle 
flans  le  Droit  Romain,  ne  s’étend  point  fur  les  perfonnes,  mais 
feulement  fur  les  fiefs  & biens  des  mineurs , mouvans  des  Sei- 
gneurs, à qui  en  appartient  la  garde  * &c  qui  s’appelle  cura* 
telle  4 curando , & tutelle  à tuendo  , comme  la  garde,  guardia , 

feu  vuardia , fe  dérive  a cuftodiendo. 

C’cfl  ce  que  nous  voïons  dans  le  fameux  chapitre  Générait. 
Ve  eleSÏ.  in  6.  où  la  R égalé  eft  appellée  garde  en  ces  termes: 
Peralia,  cujlodiam  five  gardiam , advocattonis  Jeu  defenftonts  tttulum. 

Et  la  Glofc  de  ce  chapitre  célébré  fur  le  mot  Regalia.f  en 
explique  allez  nettement  en  faveur  des  Rois  de  France  & d An- 
gleterre ; quand  elle  dit  que  ces  Régales  & ces  gardes  leue 
appartcnoicnt,  & que  c’étoit  unechofe  notoire  & reconnue. 
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C’cft  pour  ce  fujee  que  comme  nous  l’avons  déjà  dit  les  Cor- 
rcétcurs  Romains  par  ordre  exprès  de  Grégoire  XIII.  pour 
ôter  les  veftiges  de  ces  gardes  & Régalés  dans  le  Droit  Cano- 
nique ont  retranche  ces  glofcs*  & c'cft  pour  maintenir  la  véri- 
té , & foûtenir  les  Droits  Roïaux  de  ces  gardes  & Régales , 
que  nous  les  avons  rétablies  par  les  témoignages  les  plus  an- 
ciens de  ce  meme  Droit  Canonique,  dans  l’arc  9.  du  premier 
chapitre  de  cet  Inventaire  du  nom  de  Régalés.  & que  nous  l’a- 
vons encore  répété  dans  l’are.  4.  du  chapitre  y.  De  la  Regale  fpe- 
étalement  prife , C T de  jon  ufage  & execution  dans  le  Rota  unie. 

Page  171.  art.  16.  Oeft  a:nû  que  dans  la  garde,  où  la  no- 
mination Roïalc  à titre  de  garde  eft  attaché  l’honneur  & Fu- 
tilité à la  charge  que  le  Roi  veut  bien  prendre  de  la  defenfe  de 
la  pcrlbnnc  des  mineurs  & de  leurs  biens  comme  dans  le  Pa- 
tronage j parce  qu’au  Patron  à qui  eft  dû  l’honneur  & la  char- 
ge, l’utilité  qui  y eft  attachée  , lui  cft  aufliacquifc  par  meme 
moïen,  füivant  cette  maxime  de  Droit , Patrono  debetur  honos , 
onus  utilitafque.  Et  c*eft  ce  qui  fait  que  nôtre  définition  de  la 
nomination  Roïale  à titre  de  garde  des  perfonnes  & biens  des- 
mincurs , ajoute  : Defquels  le  Roi  joint  & fait  les  fruits  fiens  , 
dtfpofe  des  Patronages  , collations  , nominations  O'  pref en  tarions  à 
eux  appartenantes  à caufe  de  leurs  Fiefs.  Surquoi  l’on  peut  remar- 
quer deux  forces  de  gardes,  comme  de  Regales  , l une  tempo- 
relle, l’aucrc  fpirituellc.  La  garde  temporelle  confiée  dans  la 
joüiflancc  des  fruits  temporels,  donc  le  Roi  jouit  pendant  la 
minorité  de  ceux  dont  il  a la  garde;  & la  fpirituellc  dans  la- 
perception  des  fruits  fpiritucls  ou  quafi  fpiricuels,  qui  font  les 
Collations,  prefcritations  & nominations  aux  Bénéfices  dépen- 
dans  des  Patronages  des  mineurs  ; comme  étant  de  leur  nature- 
mixtes,  mêlées  de  fpirituel  &r  de  temporel,  Se  comptées  parmi 
les  fruits , comme  nous  l’avons  traite  ci-devant  dans  les  chapi- 
tres 3.  & 4.  de  cet  Inventaire.  Ces  fortes  de  ftuirs  fj  iritucls  ou 
quafi  fpirituols  font  compris  fous  les  autres  fiuits,  fo  t à l’égard 
de  la  garde  Roïale  ou  de  la  Seigneuriale;  neanmoins  pour  ce- 
qui  cft  des  fruits  & revenus  temporels  , le  gain  & l’avantage 
de  leur  perception  , qui  en  reviennent  & appartiennent  aux  gar- 
diens, font  expliquez  en  1 ancienne  Coutume,  titre  des  Gardes 
des  Orphelins,  art.  7.  en  CCS  termes  : Les  Fiefs  de  ceux  qui  font  en 
garde t doivent  être  gardez^  entièrement  par  les  Seigneurs , qui  en  re- 
çoivent. les  fruits  ijjues,  Surquoi,  pour  un  plus  grand  éclair* 
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ciflement,  il  fuffira  de  dite  que  Terrien  , Commentateur  de 
cette  ancienne  Coûcumc,  a fort  bien  explique  cet  endroit,  te' 
fpccialcment  ces  roots,  Qui  en  reçoivent  les  fruits  ijjués.  que  le- 
Lc&cur  verra , s’il  le  juge  à propos. 

Page  1 72..  art.  17.  Mais  ce  droit  de  collation  , prefentation  te 
nomination  aux  Bénéfices  appartient  aux  gardiens  des  mi- 
neurs , comme  fruits  des  Fiefs,  aufquels  la  nomination  en  cft 
attachée,  fuivant  la  nouvelle  Coûcumc,  titre  P es  GArdes.  art . 
zi  y.  en  ces  termes  : Et  a le  Roi  par  privilège  fpecialy  que  non  feu» 
lement  il  fait  les  fruits  fiens  des  Fiefs  nobles  immédiatement  tenus  de 
lui  y pour  raifon  def  quels  on  tombe  en  fa  garde. 

Mais  pour  les  Seigneurs  particuliers  , qui  ont  droit  de  garde, 
leur  droit  eft  auffi  établi  en  Tare.  218.  du  meme  titre,  par  les 
mots  fuivans  : Le  Seigneur  fait  les  fruits  de  la  garde  fiens.  Et  CCS 
termes  : Le  Roi  fait  les  fruits  fiens , le  Seigneur  fait  les  fruits  fiens. 
le  juftificnt  , dautant  que  cette  joüiflancc  des  fruits  ne  fc  bor- 
ne pas  feulement  à la  joüiftance  des  fruits  temporels,  mais  elle 
s’étend  encore  fur  la  difpoficion  des  fruits  fpiritucls , qui  ne  font 
autres  que  les  collations  des  Bénéfices.  Et  quoique  les  Compi- 
lateurs de  l’ancienne  te  de  la  nouvelle  Coûcumc  ne  Ce  foient 
pas  precifémcnt  voulu  ouvrir  fur  la  diftin&ion  de  ces  fruits. 
Ton  peut  dire  avec  quelque  fondement  , qu’ils  ont  crû  serre 
aflez  netrement  expliquez,  en  parlant  des  gardes  Roïale  te  Sei- 
gneuriale te  de  leurs  effets,  avantages  te  privilèges  , d’attribuer 
au  Roi  te  aux  Seigneurs,  pendant  la  garde,  la  difpoficion  des 
fruits;  te  que  par  là  l’on  devoit  conclure  que  les  difpofitions  des 
Bénéfices , comme  les  fruits  les  plus  honorables  des  Patrona- 
ges , attachez  aux  Fiefs  tenus  en  garde , étoient  compris  dans 
ce  droit  de  garde  Roïale  te  Seigneuriale.  Ainfi  nous  ne  devons 
point  porter  d’autre  jugement  de  la  nomination  Roïale  au  droit 
de  garde,  que  de  la  nomination  Roïale  au  titre  de  litige  : puis- 
que l’une  à raifon  de  1a  joüiflancc  des  fruits  qui  par  la  Coûtu- 
me  cft  accordée  au  Roi  comme  gardien , lui  donne  pouvoir  de 
difpoferdu  fruit  le  plus  honorable  des  Patronages  attachez  aux 
Fiefs  tenus  en  garde  ; te  que  l’autre  accorde  au  Roi  la  prefenta- 
tion aux  Bénéfices  pendant  le  litige,  fuivant  la  difpoficion  de 
la  meme  Coutume  au  titre  du  Patronage  d’Eglifes.  arc.  73.  en  ces 
termes  : Le  Roi  par  privilège  fpecial  a la  prefentation  du  Bénéfice  qui 
cchet  vacant  pendant  le  litige. 

Car  il  en  cft  de  meme  du  droit  de  garde  comme  du  droit  de 
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^litige  \ & tous  les  Commentateurs  des  Coûcumes  ancienne  & 
.nouvelle  de  Normandie  ( qui  font  Roüillic  & Terrien  de  l’an- 
ricnnc,  &c  Bcrault,  Godefroy  & Bafnage  de  la  nouvelle  ) ont 
ïous  conclu  en  faveur  du  droit  de  garde  par  rapport  au  droit  de 
litige,  &:  que  le  Roi  par  identité  de  raifon  pouvoit  également 
difpofer  delà  collation,  prefentation  & nomination  aux  Béné- 
fices & Patronages  des  mineurs  qui  font  en  garde  , comme  il 
avoir  droit  de  difpofer  des  Bénéfices  vacans  pendant  le  litige 
des  Patronages  contenez  entre  deux  Patrons. 

Page  173.  art.  18.  C’eft  la  raifon  pour  laquelle,  & pourfup- 
pléer  ce  filcnce  dans  le  texte  de  la  Coutume,  approbatif  de  la 
■nomination  Roïale  au  titre  de  garde,  par  rapport  à la  joüifi. 
fonce  des  fruits  que  le  Roi  fait  fiens  par  la  Coûtume  & fuivanc 
nôtre  définition,  nous  y ajoutons  , Gr  difpofe  des  Patronages , col- 
lations, prefentations  O'  nominations  appartenantes  aux  mineurs , à 
caufe  de  leurs  Fiefs.  Ce  qui  confirme  encore  ce  que  nous  avons 
dit  ci-deffus,  qu’il  y a deux  forces  de  fruits  fpiritucls  & tempo- 
rels que  perçoivent  & donc  joüiflcnt  les  gardiens , comme  le 
Roi  a deux  fortes  de  Régale,  fpiricuelle  & temporelle  donc  il 
jouir  ; l’ufagc  qu’il  fait  de  la  fpiricuelle  lui  cft  tellement  particu- 
lier & propre,  qu’il  ne' l’abdique  jamais;  au  lieu  qu'il  ne  le  rç. 
ferve  pas  celui  de  la  temporelle , quoique  tout  Roïal , & qu’il 
en  fait  pour  l’ordinaire  l’emploi  & la  ceflion  au  profit  de  fes 
pourvûs  & de  fes  nommez , ou  bien  confommc  les  fruits  tem- 
porels de  fa  Régale  en  œuvres  de  dévotion  ou  de  chanté.  Le 
Roi  de  même  ufc  fcul  de  fon  droit  de  garde  Roïale  fpiritucllc, 
& n’en  fait  point  la  ceflion  à pcrfbnne,que  lorfqu’il  en  com- 
munique l’effet  à fes  pourvûs  ou  prefentez , par  la  collation  ou 
nomination  qu’il  fait  de  leurs  perfonnes  aux  Bénéfices  dépen- 
dans  des  Patronages  des  mineurs  qu’il  tient  en  garde;  au  lieu 
qu’il  fait  don  & ceflion  des  fruits  de  la  garde  Roïale  temporel- 
le, qui  lui  fonç  échus  par  la  Coûtume  aux  mineurs,  ou  à leurs 
tuteurs  & proches  parens  en  leur  faveur.  C’eft  en  cela  que  l’on 
voie  la  convenance  & le  rapport  qu’il  y a entre  la  Regale  & la 
garde  Roïale  des  mineurs  au  Duché  &c  Coûtume  de  Norman- 
die. 

Page  173.  art.  19.  Après  avoir  examiné  jufqu’ici  dans  nôtre 
définition  l’origine  , le  progrès  & les  avantages  de  la  nomina- 
tion Roïale  au  titre  de  garde,  la  même  définition  nous  conduit 
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à en  examiner  la  durée  dans  les  termes  fuivans,  quand  die  dit 
que  ce  droit  de  garde  s’exerce  pendant  le  bas  âge  & la  minorité , 
fixée  à vingt  & un  ans  accomplis  pour  la  garde  Roïale,  & a 
vingt-ans  pour  celle  des  Seigneurs.  Voici  comme  s’en  expliquo 
l’ancienne  Coutume,  titre  Des  Gardes  des  Orphelins,  art.  $.  Lan 
doit  fçavoir  que  le  Duc  de  Normandiç  a pour  raifon  de  U Duché  Ix 
garde  de  ceux  qui  font  en  non  âge , jufquà  ce  quils  aient  vingt  (SP  un 
Ans  accomplis.  Et  à l’égard  de  la  Seigneuriale  le  mémo  articlo 
pourfuit  ainfi  : Les  hoirs  doivent  être  en  garde  , jufquà  ce  quils 
aient  vingt-ans  accomplis.  Sur  cet  article.  Terrien  ajoûte  : 
Les  hoirs  y entende^  qui  font  en  la  garde  d’autre  Seigneur  que  du  Roi. 
Ta  nouvelle  Coûtumc  , titre  Des  Gardes,  art.  îz 3.  parle  des 
gardes  Roialcs  & Seigneuriales , en  ces  termes  : La  Garde  noble 
finit  après  que  le  mineur  a vingt-ans  accomplis  ; (5P  s’il  ejl  en  la  gar- 
de du  Roi  après  vingt  (SP  un  ans  accomplis.  Mais  ce  qui  en  fait 
.encore  la  différence,  eft  ce  qui  eft  porté  dans  le  zz 4.  art.  qui 
s’explique  ainfi  : Et  pour  les  gardes  des  autres  Seigneurs  il  fuffit  leur 
fignifier  le  paffe-àge.  .Afin  que  fuivant  l'axiome  de  l’un  & fau- 
ne Droit,  au  moins  pour  la  garde  Seigneuriale,  chaque  chofe 
foLiffre  fa  difTolution  par  le  meme  endroit  , quelle  a eu  ion 
union  de  pris  fou  origine  : Quid  dijfolvitur  eodem  modo  y quo  colli- 
gatum  c(l. 

Page  174.  art.  10.  Car  pour  la  garde  Roiale  & pour  en  for- 
tir,  il  faut  comme  en  la  Régalé  que  l’autorité  de  fa  Chambre 
des  Comptes  de  Normandie  y intervienne  , que  l’on  obtienne 
Lettres  du  Roi  comme  Duc  de  Normandie , & qu’elles  foienc 
cnrcgiftrccs  en  la  Chambre  des  Comptes  de  la  Province.  C'eft: 
ce  qui  eft  expliqué  par  la  nouvelle  Coûtumc,  titre  Des  Gardes, 
art.  zz\.  où  il  eft  dit  en  parlant  du  mineur  qui  doit  fortir  de 
garde  Roï'alc  : Et  neanmoins  il  demeure  toujours  en  garde  ? jufquà 
ce  quil  ait  obtenu  du  Roi  Lettres  patentes  de  main  levée  , (SP  scelles 
fait  expédier.  A quoi  Berault  expliquant  cet  article , ajouter  C'efi 
à fçavoir  en  la  Chambre  des  Comptes  , après  mquifition  faite  de 
Page. 

C'cft  en  cela  qu’eft  la  convenance  de  la  clôture  de  la  garde 
Roïale  avec  celle  de  la  Regale  ; dont  l’une  n’eft  fermée  que  par 
l’cnrcgiftrement  du  Serment  de  fidelité  , de  par  la  main-levcc 
des  fruits  de  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris,  qui  eft  feule 
competente  & établie  à cet  effet,  avec  U lignification  de  ces  a êtes 
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Tur  les  lieux  ; au  lieu  que  la  garde  Roïalc  des  mineurs  en  la 
Coûtume  de  Normandie,  n’cft  clofe  que  par  rcnrcgiftrcmcnc 
des  Lettres  de  main-levée  de  garde  obtenues  du  Roi,  & rcgi- 
Ærées  en  la  Chambre  des  Comptes  de  Normandie,  qui  cft 
auffi  feule  competente  6c  établie  à cet  effet. 

C*cft  ce  qui  nous  a donné  lieu  de  fermer  nôtre  définition  do 
-la  nomination  Roïalc  à titre  de  garde  des  mineurs  de  Nor- 
mandie, par  ces  paroles  : Jofqu  à ce  qu'ils  foient  Jortu  de  la  garde 
Roinle  p *r  les  Lettres  patentes  de  main  levée , bien  (ST  duement  enre - 
gijlrées  en  la  Chambre  des  Comptes  de  Normandie.  Nous  voïons  les 
termes  de  cccte  définition  appuïez  de  l’autorité  de  Terrien 
Commentateur  de  l’ancienne  Coutume  livre  5.  Ve  la  différence 
des  biens , titre  io.  Des  Gardes  des  Orphelins,  art.  3.  où  fur  ces 
mots  vingt  & un  ans  accomplit,  il  ajoute  : Voire , & quils  fe  foient 
fait  mettre  hors  de  garde  par  la  Chambre  des  Comptes , après  inquîfi - 
t ion  faite  de  leur  âge  $ car  jufqu’à  ce  le  prix  de  la  garde  fera  toujours 
paie  au  Roi , & fuffent  ceux  qui  ont  été  mit  une  foit  en  garde  par- 
venus à l’âge  de  vieille (fe  ou  bien  trepaffe ^ ce  que  fai  vu  avenir 
en  plufieurs , qui  n’ont  tenu  compte  de  Je  faire  mettre  hors  de  garde , 

CST  ont  mieux  aimé  païer  le  prix  (ficelle  pour  la  parvité  d’tcelui.  Et 
la  raifon  de  ce  ejl  telle , que  la  main  du  Roi  doit  être  levée , les 
Fiefs  délivrcT^par  la  même  autorité , avec  telle  folemmté  quelle  a 
été  appofée , O*  qu  autrement  le  Receveur  du  Domaine  ne  f croit  pat 
déchargé. 

C’cft  ce  que  Beraulten  fon  Commentaire  furies  memes  ti- 
tre & article  de  la  nouvelle  fur  ces  mots  & icelles  fait  expedier , 
a pris  & répété  mot  pour  mot  après  T errien  , fans  le  vouloir 
nommer,  ni  l*endroit  d’où  il  l'a  voit  tiré. 

Page  r?6.  art.  ai.  Ce  qui  cft  conforme  à ce  que  nous  avons 
déjà  dit  de  la  clôture  de  la  Régale  dans  les  articles  2;.  6 c 26.  da 
chapitre  j.  de  cet  Inventaire,  où  nous  avons  expliqué  les  der- 
niers termes  de  l’Ordonnance  Vum  Ebifcopus.  tirée  des  Regi- 
stres de  la  Chambre  des  Comptes , dont  la  fin  autôrife  fort 
nettement  toutes  les  formalicez  de  la  clôture  de  la  R égalé,  qui 
ne  déplaira  point  poeir  plus  grande  intelligence  d’etre  encore 
ici  répétée.  Voici  donc  comme  elle  fe  termine  : Que  quidtm  Ré- 
gal 1 a debet  vigere  CT  hxbere  locum  in  diéfo  Epifcopatu , donec  & 
quoadufque  futurus  fuccefor  Epifcopus  légitimé  intrans  debitum  fide- 
litatit  juramentum  diSlo  nojlro  Régi , prout  tenetur  , fecent  î quodque  \ 

Lit  ter e Regix  attenantes  dtttum  juramentum  fie  fuiffe  faClum , prx w 
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fentatx , regiflrahe  & expedttx  fuerint  in  C amer 2 Computorum  Régit; 
& quod  Receptor  feu  Comniiffarius  ad  receptam  ipfius  Regai  ix  rect u 
perit  mandatum  à ditta  Caméra  émana tum , per  quodei  mandetur  ut 
levet  manum  Régis  , &*  ci  pcrmittat  dtBum  Epifcopum  uti  <&  gau - 
dere  , ponendo  ipfam  temporalitatcm  ad  plenam  dehberantiam  : nec 
ante  rcceptionem  hujufmodi  manda  ti  à diflo  Recep  tore  feu  Commifft- 
rio  reputatur  dida  Regalia  clou  fa  ,fcd  ufque  ad  diem  ipfius  réceptio- 
ns , tenetur  redderc  compotum  & rationem  de  frudhbus  hujufmodi 
temporalitatis. 

Ces  rapports  de  la  garde  Roïale  avec  la  Regale , paroiflent 
non  feulement  dans  l’obtention  des  Lettres  patentes  du  Roi  do 
main-levcc  des  fruits  de  l'Evêché  & de  la  garde  Roïale,  mais 
encore  dans  cette  compétence  de  ces  deux  Chambres  des  Comp- 
tes de  Paris  ôc  de  Normandie , privativement  à toutes  autres, 
dlns  lefqucllcs,  chacune  à leur  égard,  il  faut  de  needfite  faire 
ênregiftrcr  les  Lettres  patences  de  cette  main-levée  des  fruits 
& garde  Roïale  } de  forte  que  Ton  ne  fort  point  de  garde  que 
par  cette  voie.  C’eft  ce  qui  eft  autorife  par  le  texte  de  la  nou- 
velle Coutume,  titre  Des  Gardes,  art.  za 4.  qui  en  parle  ainfi; 
Et  neanmoins  il  demeurera  toujours  en  garde  jufqu’à  ce  qu'il  ait  obte- 
nu du  Roi  Lettres  Patentes  de  main- levée  , & icelles  fait  expé- 
dier. 

Sur  ces  derniers  termes,  comme  nous  l’avons  dit  ci-dcflus* 
Bcraulc  fon  Commentateur  ajoute:  Icelles  fait  expédier , ce  fl  à 
fçavoir  en  la  Chambre  des  Comptes , apres  inquifiti on  faite  de  l âge. 

Toutes  ces  formalitez  de  convenances  pour  la  clôture  de  la 
Régalé  & garde  Roïale,  font  fi  abfolumcnt  ncccïTaircs,  que 
dans  l’une  l’Oeconome  des  fruits  n’en  accorderoic  pas  la  main. 
Jcvée,  fi  l’on  ne  lui  fignifioit  l’a&e  6c  mandement  de  ma  in- le- 
vée d’iceux  enregiftré  en  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris  -, 
comme  dans  l’autre  le  Receveur  du  Domaine  ne  feroit  pas  dc- 
xhargè,  fi  l’on  ne  lui  fignifioit  l’enregiftccment  de  la  main-le- 
vée de  la  garde  Roïale  accordée  par  le  Roi  comme  Duc  de 
Normandie,  & enregiftréc  en  la  jChambcc  des  Comptes  de 
Normandie.  Les  formatez  de  la  clôture  de  la  Regale  ibnc  bien 
au  long  citées  dans  l’Ordonnance  Dum  Ep  if  coptes,  comme  les 
formalitez  de  la  clôture  de  la  garde  Roïale  iont  fuffifammenc 
expliquées  par  les  Commentateurs  de  l’ancienne  6c  nouvelle 
Coutume  de» Normandie,  & fpccialcracnt  par  Terrien  Com- 
mentateur de  l’ancienne  fur  l’art.  5.  du  titre  Des  Gardes  des  Or* 
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pljclirts.  livre  y.  De  la  différence  de*  biens,  où  il  en  prouve  la  ne- 
ccffité  abfoluc,  Voire  & y»  ils  fe  [oient , &c.  comme  ci-deflus, 
page  7*9. 

Page  177.T  Es  trois  nominations  Roïalcs  traitées  dans  les  Chaut**  xï; 
art.  1.  1 jtrois  chapitres  fuivans  , avec  l’cxpedativc  de  roïJc  pourT’joïur 

qualification  des  Graduez,  font  les  reftes  de  ces  anciennes  gra-  AveDcmcw  à U Cou- 
ces  expectatives,  qui  font  demeurées  reçûcs  de  approuvées  dans  r0Dne* 
le  Roïaume,  après  que  les  referves  Pontificales  ont  été  entiè- 
rement abolies  par  les  Decrets  du  Concile  de  Bâle , de  la  Prag- 
matique Sanction  de  du  Concordat , aux  titres  De  refervationi- 
bus  [ablatif,  renouveliez  par  celui  du  Concile  de  Trente,  [ef[. 

24.  De  reformât,  cap.  19.  Ec  Tans  vouloir  trop  approfondir  les- 
expectatives  des  Graduez,  lesquelles  dans  leur  origine  & pre- 
mier établiftcment,  ont  toujours  été  un  remede  falutaire  de  tres- 
innocent  pour  pourvoir  aux  pauvres  Ecdcfiaftiques,  Ecoliers  de 
DoCtcurs , qui  avoient  confommè  leur  rems  de  leur  âge  dans 
les  Etudes  ; d’où  elles  étoicnt  appellécs  Mandata  in  forma  pau- 
perum  : nous  traiterons  donc  dans  les  crois  derniers  chapitres 
des  trois  autres  Grâces  expectatives  reçûcs  de  approuvées  dans 
. le  Roïaume , qui  font  l’Induit  de  Meilleurs  les  Officiers  du 
Parlement,  le  Serment  de  fidelité  des  Archevêques  de  Evê- 
ques , de  le  joïeux  Avenement  à la  Couronne , aufquels  (ont 
attachez  les  nominations  Roïalcs  de  Sujets  idoines  de  capables 
aux  Collareurs  ordinaires , pour  les  premiers  Bénéfices  vacans 
par  mort,  après  la  lignification  qui  leur  en  cft  faite  ; comme 
nous  l’allons  prouver  de  la  nomination  Roïalc  pour  le  joïeux 
Avenement  à la  Couronne,  qui  cft  la  matière  de  ce  chapitre. 

L’ordre  le  plus  naturel  de  ccs  Grâces  expectatives  reçues  dans 
le  Roïaume,  eft  de  donner  le  premier  rang  à la  nomination 
Roïale  pour  le  joïeux  Avenement  à la  Couronne,  avec  la- 
quelle celle  du  Serment  de  fidelité  des  Archevêques  & Evê- 
ques va  de  pas  égal , comme  fécondé  en  ordre , de  vient  enfuito 
la  nomination  Roïalc  accordée  à caufc  de  l’Induit  de  Mcf. 
ficurs  du  Parlement  i enfin  la  dernière  de  ccs  ExpcCtatiyes  ap- 
prouvées dans  le  Roïaume  cft  celle  des  Graduez,  qui  n’a  quo 
le  dernier  rang , foie  dans  fon  origine,  (bit  à caufe  que  leur  no- 
mination n’cft  pas  Roïale,  mais  fculcmcnrdcs  Umverfitcz  du 
Roïaume.  Il  eft  vrai  que  cet  ordre  n’cft  pas  fuivi  dans  l’art.  17.' 
de  la  Déclaration  des  Insinuations  Ecclcfiaftiqucs  de  1É46.  où 
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l'on  voit  que  les  Indulraircs  y ont  la  préférence  pardeftus  & 
au  préjudice  des  Brcvetairês  de  joïeux  avenement  6c  du  fer- 
ment de  fidelité  en  ces  termes  : Ceux  qui  ont  des  grâces  ext 
pe  Hâtives  approuvées  dans  le  Roïaume , comme  celles  des  Induit  ai- 
res, du  joïeux  avenement  , ferment  de  fidelité , Gradues^  CP*  autres » 

Où  ces  mots  ( (9*  autres  ) ne  fcmblcroient  point  être  nc- 
cefTaircs,  tant  parce  qu'jl  n’y  a que  celles-là  qui  foient  apptou- 
vées  dans  le  Roïaume,  que  parce  que  toutes  les  autres  grâce* 
cxpe&ativcs  fcmblent  avoir  été  entièrement  abolies  par  la  fup- 
preflion  des  referves  ordonnée  par  les  Decrets  Ve  refera  ationibus 
fublatu.  du  Concile  de  Bâle,  de  la  Pragmatique  - Santtion  6c 
du  Concordat,  6c  rcnouvclléc  par  celui  de  Trente.  Seff.  14.. 

Ve  Reformat,  cap.  19. 

Page  177.  art.  t.  Ces  Decrets  Ve  refervationibus  fublatis.  ont-, 
à.  la  vérité  retranché  toutes  les  referves  Apoftoliques,  mais  elles 
n’ont  point  touché  aux  grâces  expe&ativcs  accordées  aux  Rois,, 
aux  Princes  6c  aux  Communautcz  à leur  prière  6c  recom- 
mandation 6C  approuvées  par  des  Traitez  6c  Concordats  pu- 
blics. Ces  grâces  ne  font  point  fujetes  à ces  révocations  gene- 
rales; parce  que  les  bienfaits  des  Princes,  ou  les  grâces  accor- 
dées à leur  recommandation  doivent  être  fermes  & permanen-, 
tes  félon  la  Maxime  du  Droit  Canonique  au  chapitre  Benefi-, 
cium.  Ve  Regul.  juris , au  Sexte  en  ces  termes  : Benefcium  Prin- 
cipe decet  efje  manfurum. 

C’eft  ce  que  les  Papes  mêmes  6c  les  Cardinaux  dans  leurs 
Decifions  6c  Déclarations  fur  l’interprétation  du  Concile  de 
Trente  ont  reconnu  ; comme  le  Pape  Pie  IV*  fous  lequel  ce 
Concile  fut  conclu,  qui  déclara  que  les  nominations  des  pre- 
mières prières  des  Empereurs  n’étoient  pas  comprifes  dans  le 
retranchement  des  referves  Apoftoliques  , félon. le  rapport  de: 
Jean  à Chokicr,  Chanoine  6c  Grand  - Vicaire  de  Liège,  en  , 
Ion  Rccüeil  6c  Commentaire  fur  l’Induit  des  premières  prières, 
de  l’Empereur , fur  la  Préface,  par.  4.  C’eft  ce  qui  eft  confir- 
mé par  le  Pape  Paul  IV.  en  la  Bulle  du  Compare  des  Cardi- 
naux, du  4.  des  Calendes  de  Juin,  de  l'année  1555.  cn  ces 
termes  ; Et  Indultis  ipfis  ad  inflantiam  Regum  t9*  Pnncipum  etiam 
Urtute  quorumeumque  mandatorum  (9*  gratiarum  non  derogabimus. 

Où  nous  pouvons  mettre  cette  note  Induits  ad  inflantiam  Re- 
gum O'  Principum  potiora  quibujlibet  mandata  (9*  gratiis  expcHa- 
tivis. 
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Le  Pape  Clément  I X.  en  fa  Bulle  d’ampliation  de  l’Induit 
de  Meilleurs  du  Parlement  du  1 6.  des  Calendes  d’Avril  166$. 
enrcgiftréc  au  Grand  Confeil  le  16.  Novembre  enfuivant  rc- 
connoît  ainfi  cette  vérité  : Née  Mas  fub  quibujVis  fimilium  vel 
difjimilium  gratixrum  revocationibus , fufpenfiombus  , limttationibus , 
derogatiombus  a ne  alti  s contrariis  d/fpofitionibus  comprehendi , autr 
comprehenfas  haberi  , fed  femper  Ab  Mis  exceptât*  effe  (SP  fore. 

Où  nous  pourrions  encore  ajouter  celle-ci  Induit  a non  com- 
prehcndmtur  fub  revocationibus  gratiarum  quibufhbet , née  etiam  te* 
neralis  Concilii  Tridentim  SefT  14.  De  reformar.  cap.  19.  cum  Be- 
nef  cia  Principum  deccat  efîc  manfura. 

Page  178.  art.  3.  Afin  de  réduire  toute  la  macierc  de  ce  cha-- 
pitre  lous  une  règle  certaine,  nous  donnerons  fuivant  nôtre 
coutume  la  définition  de  ce  que  nous  prétendons  y traiter 
en  ces  termes  :ZJn  Induit , ou  l'une  des  grâces  expettattves  reçues  en 
France  accordée  au  Foi  , (SP  dont  si  efi  en  poffejjion  par  long  ufage , 
fuivant  lej quels  si  a droit  d'adrefler  fes  premières  prières  aux  Chapi- 
tres des  Bglifes  Cathédrales  (SP  Collegiales,  aians  droit  de  conférer  (SP 
difpofer  des  Canonicats  (SP  Dignité \ de  leurs  C.glifes , tant  conjoin- 
tement que  divifément , pour  pourvoir  les  perfonnes  Ecclefiafliques , 
idoines  CSP  capables,  par  eux  recommandées  aux  Chapitres  de  la  pre- 
miers Dignité  ou  Canonicat , où  les  deux  enfemble  , uniquement  (SP 
pour  une  feule  fou , vacant  par  mort  après  la  ftgnif  cation  faite  aux 
Chapitres , par  les  Brevetaires  (SP  Expcffans  des  Lettres  de  nomina- 
tion du  Roi,  avec  injonftion  d’y  fatisfaire ; finon  que  les  difpo fit  ions 
faites  au  contraire  (SP  au  préjudice  des  prières  du  Roi,  feront  déclarées 
miles  (SP  de  nul  effet , ou  autrement  pourvu  aux  Brevetaires  (SP  Ex - 
peSlans. 

Page  179.  art.  4.  Nous  difons  dans  les  premiers  mots  de  nôtre 
définition  que  c’eft  Un  Induit , ou  l'une  des  grâces  expettatives 
reçues  en  France  ,*  parce  que  comme  le  droit  des  premières  prieu- 
res des  Empereurs,  leur  croit  acquis  par  une  ancienne  coûtu> 
me  & une  pofielfion  immémoriale  ; qu'ainli  & par  cette  rai- 
fon,  ce  meme  droit  de  premières  prières  croit  acquis  aux  Rois  • 
de  France,  qui  croient  Empereurs  en  leur  Roïaume,  meme 
plus- confiderables  que  ceux  d'Allemagne,  au  rapport  de  Mari 
thieu  Paris,  Hiftoricn  d’Angleterre, aux  années  1140.&  1147'. 
Çcr  Auteur  die , au  fujet  de  la  nomination  qu’avoit  faite  le  ' 
Pape  Grcgire  1 X.  de  Robert  Comte  d’Artois  , frère  du  Roi 
Saint  Loüis,  à 1 Empire  d Allemagne.,  en  la  place  de  l’Empc'-- 

Ccccc. 
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rcur|Fedcric  II.  que  les  Barons  de  France  par  leurs  Ambafnu 
deurs  firent  porter  cette  reponfe  à cct  Empereur,  que  le  Roi 
qui  fucccdoit  à la  Couronne  par  la  ligne  du  Sang,  ctoit  plus 
cftimablcque  l’Empereur  tel  qu’il  Fût,  qui  ne  venoit  à l’Em- 
pire que  par  élection,  & qu’il  dcvoit  fuffire  au  Comte  Robert 
d’être  Frère  d'un  fi  grand  Roi  : Barones  Francia  nulld  ambitionc 
pulfcttosi  cum  utique  crederent  Regcm  G allia , quem  linea  R cgi i fan- 
put nis  provexit  ad  feeptra  Francorum  regenda  , cxccllentiorcm  ejje 
quolibet  Imperatore  , cjuem  fol  a eleUio  provexerit  voluntarié  ,.nec 
non  [ufficere  debere  Domino  Comiti  Roberto  fratrem  ejje  tant i Regis. 
Cette  réponfe  cft  inférée  dans  le  i.  vol.  des  Preuves  (Us  Liberté 
de  l'Eglifes  Gallicane,  chap.  4.  art.  4.  L’Empereur  a donc  le  droit 
de  premières  prières  ; comme  nos  Rois  en  font  en  pofieflion , 
& c’cft  ce  droit  qui  eft  appelle  Jndultum  primarum  precunt , lut 
lequel  Induit  le  fçavant  Jean  à Chokier  Chanoine  & Grand 
Vicaire  de  Liege  a fait  un  excellent  Commentaire,  iqiprimé 
à Liège  en  1 6 j 8.  intitulé,  Scholia  in  primanai  preecs  lmperato- 
rif  , in  quinque  Je  61  ion  es  divifa. 

Page  180.  art.  y.  Comme  les  Empereurs  (ont  en  pofieflion 
par  une  longue  fuite  d’années,  du  dio:t  de  premières  prières  : 
aufli  félon  nôtre  définition  l’indulr  pour  le  joïeux  avenerhent 
à la  Couronne  cft  fort  ancien  ; puis  qu'elle  ajoûte  quM  cft  ac- 
cordé au  Roi  , dont  il  ejl  en  pojfefjion  par  un  long  ujage.  La  preuve 
de  cette  ancienne  pofieflion  du  droit  dc.joïeux  avènement  à la 
Couronne  acquis  aux  Rois  de  France  par  ce  long  ufage  eft 
fortement  établie  & en  pluficurs  endroits , tant  par  Matthieu 
Paris,  comme  nous  l'avons  déjà  dit  que  par  Vincentius  Cicada , 
frement  Vincent  Cigault , de  Brive  la-Gatllarde  , dans  fon  livre  in- 
titule allégations  Jur  les  guerres  d’Italie  : comme  la  juftification 
de  cette  ancienne  pofieflion  du  droit  des  premières  prières  des 
Empereurs  d’Allemagne,  fc  tire  de  l’Abbé  d’Ufpcrg  en  fes 
Paralipomenes , vers  l’année  117$.  fous  le  Règne  de  Rodolphe  I. 
Empereur , & a été  confirmée  par  Je  Pape  Grégoire  X.  au 
Concile  General  de  Lyon.  Ce  même  Auteur  qui  déclare  que 
long  tems  avant  cct  Empereur  l’ufage  de  ces  premières  prières 
ctoit  obfrryé  en  Allemagne,  en  rapporte  la  formule  fuivante, 
pour  autorifer  ce  droit  , dont  lui  $£  fes  predcccflcurs  avoient 
joüi  par  une  longue  poflelfton  : Rodolphe  Dei  grand  Rex  & fem- 
per  ^Augujhus  5 honorabili  m Chnjlo  N.  Abbatt  &c. grattant  fuam  & 
omne  bonum.  Çum  ex  antiqud & probatd,  à D/vis  ImperatorU 
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bus  & Régi  b tu  ad  JJ  os  produEla  confuctudine  , quxhbet  Ecclefla  in 
noflro  Romano  Impeno  conflit  ut  a , ad  cjuam  Bencficiorum  Ecclefufli - 
corum  pertinet  collât  10 , Juper  uni  us  collatione  Beneficii  , precum  nof- 
trarum  pri marias  admitterc  teneatur  t devotionem  veflram  rogamus , 
(juatenus  hnic  Clenco  N.  de  Beneflcio  Eccleflaflico , cjuod  ad  tuxm  col- 
lationem  attinet , ob  revcrentiam  facri  Imperii  fludias  liber  aliter  pro- 
vidtre.  Datum  anno  Regni  noflri  primo. 

Dans  la  fuite  Guillaume  Durand , Evcque  de  Mande,  (qui 
vivoit  en  1166.  fous  le  même  Empereur  Rodolphe  & le  Pape 
Clément  V.  & qui  avant  que  d’aflifter  fous  lui  au  Concile  de 
Vienne,  donna  pour  mémoire  & pour  reglement  de  ce  Con- 
cile le  livre  appelle  Liber  aureus , frve  de  modo  tenendi  (3*  ce/c* 
brandi  Conciliùm  generale , renouvelle  depuis  par  Philippe  Probus , 
lors  de  la  célébration  & pour  fervir  de  méthode  à la  tenue  de 
celui  deTrentc  en  1545.  ) autorife  ce  droit  des  premières  priè- 
res en  faveur  des  Empereurs  d’Allemagne  en  fon  Spéculum  Juris, 
tit.  De  Prxbend.  §.  Item  nota,  lorlqu’il  déclare  par  les  paroles 
fuivantes  qu’il  a vû  le  privilège  de  cet  Empereur  bulle , pour 
Elire  recevoir  un  Ecclcfiaftiquc  en  chacune  Eglife  d’Allemagne.. 
Item  nota  cjuod  Jmperator  habet  privtlegtum  cjuod  ego  vidi  bullatumt 
cjuod  in  (jualibet  Ecclefla  Allemande  pojflt  facere  unum  recipi  Clericum* 
Page  18  r.  art.  6.  Ce  droit  des  jpremiercs  prières  des  Empereurs 
eft  fi  conftamment  établi  & l’on  y dcfcrc  tellement  en  Juliicc* 
que  le  même  Durand  rapporte  en  cet  endroit  la  formule  de  là 
citation  du  nomme  par  l’Empereur  en  vertu  des  premières 
prières,  pour  faire  convenir  la  partie  adverfe  pardevanc  le  juge 
Auditeur  nommé  pour  la  conîervation  de  fon  droit}  & ccttc 
vieille  formule  eft  le  plus  parfait  modelé  que  nous  aïons,  & a 
donné  lieu  à nos  plus  anciens  Praticiens  François,  pour  la  faire 
palTcr  'en  ufage  dans  les  formules  qui  fervent  aujourd’hui  de 
ftile  au  Palais.  En  voici  donc  les  termes , tels  qu’ils  font  rap- 
portez par  cet  Auteur  en  fon  Spéculum  Juris.  part.  4.  tit.  De 
Præbendis.  j.  L.  B.  Coram  vobis  &Tc.  proponit  contra  P.  cjuod  cunr 
ad  primitias  precum  Serenijflmi  Principes  Domini  Regis  Romanorum 
receptus  fuerit  in  Canomcum  & in  fratrem , in  tait  Ecclefla , poji 
hanc  meam  receptionem  in  eadem  Ecclefla  talis  Prxbenda  vacavir, 
ejux  mihi  de  jure  debetur.  Verum  dtflus  P.  mihi  de  faflo  Juper  eci 
cjuæflionem  movet , fals  'o  ajferens  ad  Je  pertinere  : ZJnde  peto  per  vos , 
Domine  ^4uditor  y diftam  Prxbendam  mthi  aflignari , Ô*  f entent  ta- 
it ter  declarari , & me  in  poJJ'cjflonem  mitti , (S'  mitrendum  fore  dé* 
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cerni , <37*  fuper  ea  cidcm  perpeiuum  filcntium  tmponi , c*#*  nullum 

jm  habeat  in  eddem.  ' ' • 

Ccctc  formule  fait  voir  & établit  fortement  le  droit  des 
premières  prières  des  Empereurs  d’Allemagne  ; mais  le  menas 
Durand  dans  ce  Spéculum  Juru.  fous  le  titre  Ne  Sede  vacante,  fur 
ia  En  , ne  reconnoît  pas  moins  le  meme  droit  «n  faveur  de  nos 
Rois,  qui  non- feulement  ont  la  faculté  de  faire  recevoir  un 
Ecclcfiaftique  dans  IcsEglifcs  de  leur  Roïaume,  pour  leur  joïeux 
avenement  à la  Couronne,  mais  encore  en  certaines  Eglifes 
d*cn  conférer  les  Prcbcndes  comme  à Chartres,  où  nous  avons , 
dit  - il , le  Doïcnnc.  Voici  fes  termes  qui  autorifent  ccttc  pro- 
portion : ln  aliçjuibus  Ecclefiis  conferendo  Prxbtndas  , ftcut  tllujiris 
Rex  Francia  in  Ecclefid  Camotenfi , in  tjua  Decanatum  habemus. 

Page  \%\.  art.  7.  Mais  une  preuve  incontcftable  de  ce  droit 
des  premières  prières  des  Empereurs,  cft  l’approbacion  qu’y  a 
donné  JEneas  Sjlvius  lors  Secrétaire  de  ^Empereur  federic  IIL 
& du  Concile  de  Bâle,  & depuis  Pape  fous -le  nom  de  Pic  IJ. 
dans  fes  dcuxEpîcrcs  116.  & 117.  appellccs  Lettres  Promotoria- 
les,  où  il  excite -l’Evêque  de  Confiance,  à qui  il  écrit,  de  fa- 
tisfaire  à la  nomination  de  la  perfonne  d’un  nomme  Cuicius , à 
lui  prefenté  par  l’Empereur  Federic  III.  en  vertu  de  fes  pre- 
mières prières,  pour  être  pourvu  du  premier  Canonicat  yà- 
.cant  i comme  on  le  voit  dans  fcs  deux  Lettres  fui.vantcs , telles 
qu’elles  font  parmi  les  Epîcrcs  d'Æneas  Sjlvius , d’où  nous  les 
.avons  tirées  pour  les  donner  encore  ici  au  public. 

Promotoriales  Littera . EPISTOLA  CXVI. 

Reverendo  Patri  Domino  Epifcopo Conflrantienfi,  Æneas  Syl- 
vius  & Michael  de  Phullendorf,  Sccretarii  Rcgii,  S.  P.  D. 

Rtverende  in  Chrijlo  Pater  &*  Domine. 

O Btinuit  fuperioribus  diebus  bonorabilis  C u 1 c 1 u s à Majeftate  Re- 
gia  primariarum  precum  Licteras , pro  aliquo  Béneficio  Eccltfiaf» 
4ico  fibi  conferendo , ad  tuam  collationem  fpe&ante.  Nunc  vero  cura 
eifdciYi  litteris  ad  tu*  Patemitatis  præfentiam  proficifcitur,  fperans  in  ocu- 
lis  mis  çratam  promotionem  invenire.  Verum  quia  idem  Cuicius  nobifeum 

Îier  plurinlùm  convetfacus  eft,  nobifque  retroadis  temporibus  obfequiofum 
è præbuit  ôc  acceptum  , & eum  femper  honeftum  Sc  probum  invenimus  ; 
non  indignum  putavimus  hâs  noftras  litteras  in  ejusrecommendationcm  tibi 
ponfcribcra.Quapropter  licet  non  dubkemus,Paternitatem  tuam  cum  intuitu 
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virtutum  fûarum,  tum  maxime  ob  reverentiam  Regiar  Celfitudinis  , bene- 
volam  Hbi  & affe&am  eflè:  rogamus  tamen,  ut  etiam  noftro  intuitu  Cui- 
c*um  ipfum  recipias  commendatum  , ut  per  tui  favoris  pra/tdia  , auam- 
'primitm  Regiaruft  precum  fortiri  poffit  ejfetlum.  In  quâ  ré  repdtaoimus 
(pecialem  gratiam  à tuâ  Paternitate  recepirte , vice  vecû  in  omnibus  pof- 
«bilibus  ad  tua  benepladta  nos  offèrentes. 


Promotoriales  Litter <e. 


EP1STOLA  CXVII. 


Nottrii  Roman*  Régi*  CancelLsri* , Revcrendo  Pat  ri  Epifcopo 
Conjhtnticnfi  Domino  fuo  S.  P.  D. 

LIcec  mérita  noftra  nulla  prxcefferunt  , quorum  vigore  peterq  à te 
aliquid  audere  debeamus  ; quia  tamen  res  jufta  eft  pro  quâ  interye-^ 
ni  mu  s , & benignitatem  tuam  non  ignoramus,  fiduciam  habemus  quod  ca 
qux  quxrimus , libenter  audies  , 8c  Hbeutiiis  adimplebis  , Qupd  autem 
pofeimus,  hoc  eft.  Venit  ad  te  Curcius  cum  Litteris  Rtgtis  primariarum 
precum  , fuper  aliquo  Beneficio  Ecclefiaflico  fibi  conferendo  Ecclefi a tua  ; 
<jui  cum  lit  Vir  Litteratus  & bonis  imbutus  moribus,  facile  apud  te  op- 
timum Patrem  gratiam  inveniet.  Nos  tamen  cupimus  , ut  noftrx  etiana 
fibi  recommendationcs  provint  ; cum  eum  diligamus , 8c  fuis  exigentibus 
mentis  percarum  habeamus.  Rogamus  itaque  ut  noftro  intuitu  tuos  fibi 
favores  impendas,  quod  ipfe  fentiat  litteras  noftras  ad  effet}  um fua  Regta 
gratta  confequendum  non  modicum  profuïfle.  Quam  rem  nobis  ad  prie- 
cipuam  complacentiam  recipiemus , parati  o contrà  in  omnibus  poflibHi- 
bus  tibi,  8c  in  comnauni  8c  in  particulari  complacere.  Datum  in  Nova 
Civiratc  anno , 8cc. 

Sans  vouloir  ici  trop  nous  ctendrçfur  la  preuve  des  premières 
prières  de  PEmpereur , 8c  ramaffer  tout  ce  que  le  même  Jean  à 
Chokier  en  a dit  en  fes  Notes  inticqlccs  Scholia  in  primants  pre- 
ces  Imper  atorts  in  cjutnauc  Scftioncs  dbvifa.  8c  Georges  de  S met, 
Avocac  cn  U Cour  de  Flandre,  en  Ton  ReciietL  des  Induits , im- 
primé à Gand  en  1 66$.  que  nous  avons  Pun  8c  l’autre,  nous 
rapporterons  feulement  ce  que  Boètim  Epo  dit  pour  autonfer  ce 
droit  des  premières  prières  de  PErapcrçur  en  fon  Traite  De  Re- 
gahbus , vel  univerfo  jure  Principis  in  Bénéficia  Ecclcftaflicis.  num* 
z6$.&‘  z6 4.  Voici  comme  il  en  parle  : *Sic  Impcrator  bodiernis 
temporibus , ut  & fecults  aliquot  fuperiortbus , ex  folo  foltus  Pontifi- 
cis  pnvilegto  jus  habet  tn  fingulis  Imperii  Coüegtis  Ecclefaflicts  unum 
dumtaxat  commendandi , feu  pro  une  frcçandi , qui  recipiatur  in  Ca- 
nontcum  ; ficut  ex  Spcculatore , Joanneque  oindra  a Guymierius  Prx- 
fes  Parificnfis  tejiatur  in  fuis  ad  Pragmaticam  SanElioncm  Comme n» 
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tarit  s tît.  De  Collât.  §.  Jlli  vcro  ad  quo s..verftc.  pfactnt. vcvjrr 
facilitâtes  in  fine.  Quod  qmdem  jus  Primarum  nominatur  prr- 
cum  Imperatoris  •>  eo  quod  fcmcl  dumtaxat  y feu  pro  prima,  tantum 
vice  y non  auttm  vel  bit  vel  fœpiùs  y id  uni  eidemque  Imperatori  in 
un  a eademque  permit  tatur  Ecclefia . Cujtts  rei  duo  vidimm  ipfimct 
exempity  non  ita  pridem  confulti  de  prccibus  primariis  Rodol- 
phi  Imperatoris  hoc  ccmpore  regnancis  , Gregoni  PP.  XIII» 
conJirm.ttione  nitentis , tn  Canomcatus  cujufdam  Virdunenfts  & altc - 
ri  tu  Cameracenfis  qmejlione. 

P xge  i8a.  art.  S.  Mais  pour  les  Rais  de  France,  leur  droit  de* 
nomination  pour  leur  joïeux  Avcncment  à la  Couronne , n'cft 
pas  moins  bien  établi  fur  le  longufage  que  celui  des  premières 
prières  des  Empereurs.  Nous  apprenons  meme  félon  Thomas 
Vvalfmgham  vers  l'année  1148.  en  fon  livre  De  hypodigmate 
Neujlri *.  que  le  Roi  Louis  VII.  avoir  le  droit  de  conférer  I» 
première  Prebendc  vacante  dans  chaque  Eglifc  Cathédrale  de 
fon  Roïaumc,  s’il  avoit  voulu  fc  fervir  du  pouvoir  qui  lui  en- 
a voit  été  accorde  parla  Cour  de  Rome;  ôc  que  non  feulement  il 
a voit  néglige  cette  grâce,  mais  même  qu’il  en  avoit  jette  le  pri- 
vilège au  feu , Ce  tenant  fans  douce  à fon  droit  des  premières 
prières  & de  là  nomination  pour  fon  joïeux  Avènement.  Voici 
donc  comme  cet  Auteur  en  parle  Reverfus  Ludovic  us  Junior  de 
Hicrojolymitana  contra  Saracenos  expeditione  ( cum  quidam  Clcricus 
Roma  Papale  quoddam  prtvilegium  attuhjjct , quo  in  omni  Ecclefid' 
Cathedrah  Regm  fui  , jus  conferendi  eut  vellet  Prœbendam  haberet, 
cum  fruChbut  medio  tempore  provenientibus  ) confejlim  combujjit  ; di- 
cens  malle  fe  ïllas  hic  comburcrc,  quam  propter  illas  in  mferno- 
torqueri. 

Cela  cftaufli  rapporte  fur  la  foi  du  meme  Auteur  par  le  fça~ 
vant  M.  Dadmc  d Hauteferrc  , ProfclTcur  de  l’Univcrfké  de 
Touloufe  en  (on  Traité  Ve  Ducibus  & Comitibus  Vrovinciarum ~ 
cap.  p Le  Chancelier  Broimard  en  la  vie  de  Saint  Louis,  en* 
dit  autant  de  ce  Saint  Roi,  & rapporte  la  réponfc  qu'il  fïr 
à fon  Ambafladcur,  qui  lui  avoit  obtenu,  à Rome  un  fcmbla- 
ble  Refcric,  donc  il  ne  vouloir  point  ufer.  Voici  auffi  les  paro- 
les de  Broimard  : Quod  mes  negotia  Jbrenuè  obieris  , laudo  ; quod 
mihi  a Ponnjice  hoc  attuleris , non  probo  : inteQigo  emm  quantum 
cum  periculo  anima  me*  & 'Regni  id  fufeiperem.  Ac  pfotinus  Di- 
ploma  in  ignem  conjecir. 

Il  eft  vrai  que  Gilbert  Genebrard  dans  fon  Livre  fçavant 
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quoique  fcdincux , De  Jacrarum  EleShonum  jure  & tncefftate , 

* cap.  1.  De  origine  Nomination*  Principum.  (T  cap.  7.  Elcfttones  effe 
de  jure  ordinari 0 tsr  perpetuo.  rapporte  ces  deux  exemples,  s'ap- 
pelant fur  l’autorité  de  cet  Auteur  : Mais  outre  que  la  vérité 
de  l’hiftoire  eft  fort  incertaine,  Sc  qu’il  n’y  ^ pas  grand  fond  à 
faire  fur  eux  ni  fur  leur  fidelité  ; puifque  l’un  rapporte  ce  fait  à 
Loüis  VII.  l’autre  à Saint  Lotus  ; ces  deux  Princes  pouvoient 
bien  improuver  eux- mêmes  ces  Refcrits , fans  condamner  pour 
<cla  le  droit  de  leurs  premières  prières;  parce  que  ces  Refcrits 
ctoicnt  contre  le  Droit,  au  lieu  que  les  premières  prières  ne  le 
blcflcnt  aucunement.  Ces  Rcfcritsdonnoicnt  le  pouvoir  de  con- 
férer & de  donner  meme  les  fruits  cchûs  pendant  la  vacance, 
ce  que  les  Rois  de  France  nom  jamais  prétendu  en  vertu  du 
droit  des  premières  prières  ; au  lieu  que  la  nomination  Roïale 
pour  le  jo'jcux  Avencment,  ne  va  qu’à  une  fimplc  recomman- 
dation & prefentation  faite  par  le  Roi  aux  Collatcurs , pour 
pourvoir  les  nommez  du  premier  Bénéfice  vacant  par  mort , 

• apres  la  lanification  du  Brevet  de  joïeux  Avcnemcnr. 

Page  183.  art.  9.  Si  nous  avions  befoin  d’appuïcr  ces  droits  de 
la  Couronne  de  l’autorité  Pontificale,  nous  donnerions  dans  le 
fentiment  de  M.  du  Tillct , qui  les  fonde  fur  l’Indulcdu  Pape 
Clement  VI.  au  Roi  Philippe  de  Valois , par  lequel  il  lui  eft 
permis  pour  une  fois  & par  droic  des  premières  prières  de  mcc- 
tre  un  Religieux  &:  une  Relig  eufc  en  chaque  Abbaïe  & Prieu- 
ré Conventuel  du  Roïaume.  C’eft  ce  qu’il  nous  allure  en  Ibn 
P.  citai  des  Rois  de  France , page  43  a.  au  chapitre  Des  Indulgences 
C7*  pardons  accordées  aux  Rois , mijes  dans  un  coffre  à bahut , cotte 
par  dedans  Bullæ  Papales.  310. 

Il  rcfulcc  même  qu’il  y a un  ancien  t.tre  au  Trcfor  des  Char- 

* tes,  qui  déclare  qu’en  l’anncc  1380.  le  Roi  Charles  V.  furnom- 
jnc  le  Sage , fur  la  fin  de  fon  Règne , étoic  en  polTcflion  du  droit 
des  premières  prières  pour  les  Bénéfices  , fuivant  l’extrait  que 
nous  en  avons  tiré  fur  l’Inventaire  des  Chartes  Roïales  fait  par 
Jyleflire Théodore  Godefroy , dcccdé  en  la  Ville  de  Munfter, 
Secrétaire  de  l’Ambaftade  pour  la  négociation  & conciufioa 
de  la  Paix  generale  delà  France  avec  1 Allemagne, qui  nous  a 
etc  communiqué  par  nôtre  véritable  ami  feu  Mcflire  Denis 
Godefroy  fon  fils,  Prcfident  poulie  Roi  & Dire&cur  de  la 
Chambre  des  Comptes  de  l’Ifle  en  Flandre. 

♦ Pages  1%}.  184.  & 185.  arc.  10.  if.  & u.  Nous  v.oïons  en-  * 
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core  qu’au  cems  du  Roi  Charles  VIII.  cc  Prince  ufbircfe  Cét 
premières  prières  en  faveur  des  Officiers  du  Parlement.  Ccl» 
cft  rapporte  dans  le  2.  volume  des  Preuves  des  Liberté ^ de  l'Eglifir 
Gallicane,  chap.  36.  art.  24.  en  ces  termes  : 

“ • 4 « J ' d ’•  ' • • » ■ « . ■ . j 4*2  44  * 

. F * 

Extrait  des  Regijbres  de  Parlement  y.du  10.  Afirs  1494; 

* 

Aujourd’hui  le  Cardinal  Archevêque  di  Lyon  e(l  venu  en  la  Cour* 
Sc.  en  fa  compagnie  les  Evcques  de  Paris  , Saint  Flour  Sc  Valence , 
Sc  a remontré  que  puis  peu  de  tems  en  ça  il  a reçu  Lettres  du  Roi  écrites, 
à Naples  , par  Iefquellcs  lui  mande  qu’il  voife  devers  lui  en  route  diligen- 
ce ; & auffi  a reçû  Lettres  du  Pape  pour  aller  devers  lui  à Rome  : ce 
qu’il  cft  délibéré  faire , & n’eft  point  voulu  partir  fans  prendre  congé  de 
U Cour  : & fupplia.  à ladite  Cour  qu'elle  eût  l’autorité  du  Pape  toujours 
en  mémoire , Sc  recommanda  à icelle  Cour  très- humblement  fes  affaires' 
& procès  qu’il  a en  ladite  Cour.  A quoi  fut  répondu  par  le  premier  Pre- 
fident  que  la  Cour  le  mercioit  de  fa  bonne  vifftation,  qu’elle  porteroic» 
toujours  honneur  & reverence  au  §aint  Siégé  Apoftolique  en  gardant 
les  Libertez  de  l’Eglife  Gallicane , en  priant  aujit  Cardinal  qæ  quand  il 
en  fera  queftion  au  Confiftoire,  il  les  remontre  comme  il  fçaura  bien  fai- 
re. Et  pource  que  ledit  Cardinal  s'eft  offert  faire  pour  la  Cour  tout  ce 
qui  lui  fera  pomble,  ledit  premier  Prefident  lui  a remontré  que  le  Roi 
nôtre  Sire  qui  à prefent  eft,  a donné"  snandemens  pàtens  aux  Prefidens, 
Confeillers  Sc  autres  Officiers  de  la  Cour,  addreffàns  aux  Patrons  & ColJ 
lateurs  de  ce  Roïaume,  pour  les  pourvoir  des  premiers  Bénéfices  qui  va- 
queront en  leurs  collations  & difpofitions.  Mais  pour  ce  <jue  lefdits  Mande- 
mens  ne  font  rjutn  forme  de  pneres.  afin  que  le  bien  Sc  avancement  que  le  Roi 
leur  procure  ne  leur.foit  inutile,  feroit  expédient  que  le  Pape  en  quelque 
bonne  forme  oftroïât  à là  Cour  quelque  provifion,  Sc  dont  elle  entendoit 
faire  aucune  diligence.  Et  par  ce  prioit  ledit  Cardinal  que  quand  il  en  fe- 
roit queftion,  il  eût  cette  affaire  pour  la  Cour  en  recommanda rion  : ce 
qu’il  a offert  libéralement , priant  la  Coût  qu'elle  ne  baille  charge  qu’à 
lui  ; dont  la  Cour  l’a  mercié. 

Sous  le  regne  de  Loüis  XII.  furnomme  le  Pere  du  peuple , il 
fe  voit  que  le  Roi  ufa  de  l’Induit  de  fes  premières  priçres  par 
fes  Lettres  patentes  dattées  du  18.  Aouft  1503.  Sc  accordées  en 
faveur  de  M.  Germain  Chartelier,  fils  de  Monfieur  Çhartclicr 
Gonfeillcr  en  la  Cour  de  Parlement,  Sc  adreftees  à l'Evêque  SC 
au  Chapitre  de  Limoges,  tant  conjointement  que  divifémenr, 
auxquelles  croient  jointes  les  Lettres  de  recommandation  fous  le 
fignet  de  la  Cour  du  7.  Septembre  fuivanr,  pour  conférer  au- 
# dit  Chartelier  le  premier  Bénéfice  qui  viendrait  à vaquer,  Sc 
qui  ferait  à leur  collation  ; comme  clics  font. rapportées  par  M. 

Ranchin 
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Ranchin  Avocat  à Montpellier,  en  Ton  Traite  intitule  L a Re - 
vif  on  du  Concile  de  Trente , livre  7.  chap.  8.  Des  Induits.  Et  com- 
me nous  les  rapportons  encore  ici  pour  une  preuve  des  premiè- 
res prières  de  nos  Rois,  & da  l’Induit  de  leur  nomination  pour 
leur  joïeux  Avenement  à la  Couronne  i où  nous  avons  joint 
un  Avertiflement  à la  fin  pour  montrer  que  les  Lettres  patentes 
de  nomination  du  Roi  Loüis  XII.  ne  pouvoient  être  que  pour 
les  premières  prières  du  Roi,  & non  point  en  vertu  dcl’lndulc 
de  Meilleurs  du  Parlement  qui  n ctoit  point  encore  en  vigueur , 
qui  n’eft  que  de  l’année  1739.  & fous  le  Pontificat  du  Pape 
Paul  III.  & que  nous  rapporterons  dans  le  13.  chapitre  de  ccc 
Inventaire. 

Lettres  patentes  du  Roi  Louis  XII.  de  nomination  en  faveur  de  M. 
Germain  Chartelier  fis , fur  la  nomination  faite  au  Roi  par  Maî- 
tre Germain  Chartelier  Confe illcr  au  Parlement  , fon  pere , à t‘E- 
veque  & Chapitre  de  Limoges. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France.  A nôtre  amé  8c  féal 
Confeiller  l'Evêque  de  Limoges,  & à nos  chers  & bien  amez  les 
Doïen  ôc  Chapitre  dudit  Limoges,  8c  à chacun  de  vous,  tant  conjointe- 
ment que  divilcment  j Salut  8c  dileftion.  Comme  nos  amez  & féaux  les 
Chancelier,  Prdidens,  Maîtres  des  Requeftes  ordinaires  de  nôtre  Hô- 
tel, Confeillers,  Greffiers,  Notaires  , & nos  Avocats  & Procureur  Ge- 
neraux en  nôtre  Cour  de  Parlement , chacun  en  fon  endroit  8c  Office 
(oient  établis  & ordonnez , pour  continuellement  fervir  à l’exercice  8c  ad- 
miniftration  de  nôtredite  Cour  8c  Juftice  fouveraine  8c  capitale  de  nôtre- 
dit  Roïaumc,  qui  eftehofe  très. louable , recommandable,  & necelfaire  à 
Nous,  à nos  Sujets,  & à toute  la  chofe  publique  d’icelui  nôtre  Roïau- 
me,  en  laquelle  nôtre  Cour  ont  été  confervez  8c  gardez  les  droits  8c 
libettez  de  l’Eglife  de  France , de  laquelle  nous  fommes  Prote&eur  8c  Gar- 
de : 8c  à cette  crufe  eft  nôtredite  Cour  en  partie  établie  de  Confeillers  8c 
Officiers  Clercs  8c  Ecclcfiaftiques  : Et  en  reconnoillance  des  grands, 
luüables,  8c  recommandables  fervices  dcfdits  Chancelier,  P reiîdcns.  Maî- 
tres des  Requeftes , Confeillers,  Greffiers,  Notaires,  Avocats  & Procu- 
reurs , ourles  nommez  de  par  eux  aient  été  le  tems  pafté^à  PintercelFon 
de  nos  Prcdecefteurs  envers  les  Prélats  8c  autres  Collatcurs  ou  Patrons 
des  Bénéfices  de  nôtredit  RoVaume , avancez  ôc  pourvâs  grandement  de1 
Bénéfices  en  farnte  Eglife,  que  lefdits  Prélats  & autres  Collatcurs  ou  Pa- 
trons leur  ont  Iibera'emem  conférez  , ou  les  ont  prefentez  aux  Colfe- 
teurs , en  faveur  8c  contemplation  de  Nous,  8c  de  leurs  grands  8c  recom- 
mandables fervices , comme  dit  eft  ; lefquels  Chancelier,  Prefidcns , Maî- 
tres des  Requeftes,  Confeillers, Greffiers,  Notaiies,  Avocats  & Procu- 
jeeur.,  depuis  nôtre  avenement  à la  Couronne , ni  long  rems  auparavant 
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u ont  eu  aucune  provif  on  à nôtre  prière  8c  requefte  envers  les  Prélats  à 
Patrons  & Collateurs , ainfi  cju’il  croit  accoutumé  «le  faire  le  rems  pafle  , 
& à cette  caufe  de  nôtre  conge  8c  licence  i icelle  Cour  fait  certain  rôlle  , 
auquel  chacun  d’eux  fc  font  prefentez  8c  nommez , ou  ont  prefenté  8c 
nommé  autres  en  leurs  lieux , chacun  à certaine  Collation , de  vous  8c  au- 
tres Collateurs  8c  Patrons , des  Bénéfices  de  nôtredit  Roïaume  : Et  foie 
ainfi  que  nôtre  amé  ôc  féal  Confeiller  M.  Germain  Chartelier  a nommé 

1)our  lui  & en  fon  lieu  Maître  Germain  Chartelier  fon  fils  , en  vôtre  Cot- 
ation & prefentation  : Nous  confiderans  la  continuelle  charge  8c  occu- 
pation, & les  grandes  peines  & labeurs  de  nofdits  Chancelier,  Prcfidens, 
Maîtres  des  Requeftes,  Confeillers  & autres  Officiers,  qui  font  tous  gens 
notables  » lettrez,  8c  experts  en  Juffice,  en  enfuivant  les  bonnes  & loua- 
bles coutumes  de  nos  progeniteurs , & auiïi  des  Collateurs,  Patrons  de 
nôtredit  Roïaume  , vous  prions  8c  requérons  qu’audit  M.  Germain  Char- 
telier, pour  & au  lieu  de  nôtredit  Confeiller,  8c  lequel  quant  à ce  il  a 
nommé  en  fondit  lieu,  vous  veuillez  donner,  cooferer,  ou  prefenter  le 
premier  Bénéfice  qui  vaquera  en  vôtre  difpofition , Collation  ou  ptefen- 
tation , 8c  dont  icelui  nôtre  Confeiller  vous  requerera  , ou  fera  requérir, 
efperant  qu’à  nôtredite  requefte,  comme  tres-jufte  & raifonnable,  ne  fe- 
rez aucun  refus  ou  difficulté , ains  y obtempérerez  , attendu  mêmement 
que  nôtredit  Chancelier,  Prcfidens,  Maîtres  des  Requeftes,  Confeillers 
ôc  autres  Officiers  de  nôtredite  Cour  vaquent  chacun  jour,  Sc  font  en 
continuel  labeur  pour  reniretenement  des  droits  & privilèges  des  Egliles 
de  nôtredit  Roïaume,  & adminiftrent  juftice  aufdits  fujets,  vous  figni- 
fiant  nous  ferez  fi  très  agréable  plaifir,  que  plus  ne  pourrez  ; au  moïen 
duquel  en  aurons  vous  & vos  affaires  en  fiuguliere  recommandation.  Don- 
né à Mafcon  le  dix-huitiéme  jour  d’Aouft  l’an  de  grâce  mil  cinq  cent 
trois , & de  nôtre  Règne  le  fixicme.  Ainfi  figné  par  le  Roi , Monfeigneur 
le  Cardinal  d’Amboife  Légat  en  France , vous  & autres  prefens  , RO- 
BERTET , & fcellées  en  cire  jaune  du  grand  feel  du  Roi. 

Formulaire  des  Lettres  de  recommandation  aux  Collateurs , en  faveur 
des  nommez^ , écrites  fous  le  fignet  de  la  Cour  de  Parlement.  Ex- 
traites du  meme  endroit , C£*  enfuitt  des  Lettres  patentes  du  Roi  ci - 
dcjftti  rapportées . 

REvere*d  Pere  en  Dieu, 

Nous  recommandons  à vous  , Reverend  Pere  en  î)ieu  , il 
a plû  au  Roi  oétroïer  aux  Prcfidens  , Confeillers  de  autres  Officiers 
de  cette  Cour , Lettres  8c  nomination  fur  les  Bénéfices  étans  à la  colla- 
tion des  Collateurs  8c  Patrons  de  ce  Roïaume , & entr 'autres  à nôtre 
Frere  tel , Confeiller  dudit  Sire  en  cette  Cour , fur  les  Bénéfices  étans 
à vôtre  collation  ou  difpofition.  Si  vous  prions  très  - affcéhieufement , 
qu’en  obtempérant  aufdites  Lettres  , en  contemplation  des  mérités 
de  nôtredit  Frere,  vous  lui  veiiüiicz  conférer  le  premier  Bénéfice  étant 
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à vôtre  difpofit  ion , dont  il  vous  fera  requérir,  & en  ce  faifint  nous  fe- 
rez plaifir  tres-agreable , dont  aurons  vos  affaires  en  finguliere  recom- 
mandation. Reverend  Pere  en  Dieu , nous  prions  le  bcyolc  Fils  de  Dieu 
qu’il  vous  donne  ce  que  defirez.  Ecrit  à Paris  en  Parlement , fous  le  (îgnet 
d’icelui , le  fepticme  jour  de  Septembre , les  Gens  tenans  le  Parlement  du 
Roi.  Et  en  marge  cft  écrit  cette  annotation , AnticjuitHS  fichant  aliter  ; & 
pour  ce  remife  à côté  en  cette  forte. 

Quoique  Monficur  Ranchin  ait  rapporte  en  cet  endroit  les 
nominations  du  p.oi  , avec  celles  de  recommandation  de  la 
Cour,  faites  aux  Collateurs  en  faveur  des  nommez  par  le  Roi, 
fous  le  titre  des  Induits,  il  cft  neanmoins  à confiderer,  que  les 
Induits  dont  il  eft  parlé  en  cet  endroit,  ne  font  pas  fondez  fur 
Jes  Dulka  «c  Concédions  des  Papes,  comme  ceux  om  «»«. 
jourd’hui  en  ufage,  anuriicz  aux  uc  riante  François  I.  & 
Loüis  XIV.  à prefent  régnant,  par  les  Papes  Paul  III.  & Clé- 
ment IX.  mais  que  ce  font  des  Induits  de  premières  prières, 
autrement  appeliez  de  joïeux  Avènement  à la  Couronne,  qui 
font  d autorité  plus  foible  que  les  Induits  dont  nous  ufons  main- 
tenant, parce  qu’ils  n’ont  aucun  Decret  irritant , comme  ont 
les  Indulcs  accordez  par  les  Papes  Paul  III. & Clément  IX.  & 
ne  font  fondez  que  fur  les  fimples  prières  & recommandations 
du  Roi  : Mais  comme  nous  avons  auïfi  expliqué  dans  la  Pré- 
facé ces  Induits  de  premières  prières , il  n*a  pas  etc  hors  de  pro- 
pos de  rapporter  la  formule  de  la  nomination  du  Roi , & de  la 
recommandation  de  la  Cour  , quoique  differente  de  celle  des 
Induits  modernes , comme  il  fe  remarque  de  la  formule  déno- 
mination du  Roi  François  I.  des  nommez  par  la  Cour,  extraite 
des  Rcgiftrcs  du  Parlement. 

Pour  le  complément  de  toutes  ces  preuves,  qui  juftifient  a 
fond  le  droit  de  la  nomination  Roïalc  pour  le  joïeux  Avène- 
ment, le  Roi  Henri  III.  l’a  faic  recevoir  & mettre  au  nom- 
bre de  les  Droits  Roïaux  en  vertu  de  fes  Lettres  Patences  du 
9.  Mars  1577.  adreflées  au  Grand  Confcil  , où  elles  ont  été 
vérifiées.  « 

Page  18  f.  art,  13.  Mais  l’on  ne  peut  s’empêcher  ici  de  remar- 
quer que  de  cous  ces  Induits  des  premières  prières  des  Empe- 
reurs d Allemagne  & Rois  de  France,  & autres  Princes  Sou- 
verains, les  uns  font  pcrfonnels  accordez  aux  Princes  fculs,  & 
ne  paflent  point  à leurs  fucccffcurs  ,*  & pour  ce  fujet  fon  tem- 
porels & à vie  > les  autres  font  impcrfonncls,  réels  & perpétuels, 
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accordez  à la  Dignité  , Principauté  & Roïaume  qui  ne  méu- 
renc  poinc.  Il  eft  amplement  parlé  de  ces  ptemiers  Induits  per- 
fonnels  & temporels  dans  la  Glofc  de  la  Pragmatique,  rit.  Ve 
Collât.  §.  Placuit  tamen.  in  verb.  facultates.  où  il  eft  parle  de 
l’Induit  d'innocent  VI.  accorde  au  Roi  pendant  fa  vie  , pour 
nommer  des  Chanoines  en  trente  Eglifcs  Métropolitaines  &: 
Cathédrales  du  Roïaume  , en  ces  termes  : Sctlicet  perfonales , 
concelja  Principes  aut  aliis , ut  pojint  ali  quos  nominare  ad  Bénéfi- 
cia vacatura  j ftcut  Innoccntius  VI.  fuo  tempore  concejjit  Joanni  Régi 
Erancorum  , facultatem  nominands  ad  Prxbendas  triginta  , tant 
in  Metropolitan u , quant  in  Cathedralibus  Eccleftu  fui  Regni  : ut  in 
Extravag.  Innocenta  VI.  Eximiæ  devotionis.  continetur. 

%M.:~  a l’égard  des  Induits  réels  & perpétuels,  atc-vi.c/.  k la 
Dignité,  & qui  patient  auA  U meme  Glofc  conti- 

nue d’en  parler  de  cette  forte  : Realibus  autem  concejfis  alicui  Vi- 
gnitati  in  perpttuum , per  hoc  non  derogatur  \ cum  privilegium  deceat 
ejfe  manfurum.  cap.  Decct.  De  Rcgul.  Jur.  in  6.  cum  fimilibus: 
peut  legitur  de  Imperatore  , quod  habet  privilegium  à Papa  , ut  in 
qualibet  Ecclefid  Allamaniat  pojfit  facere  unum  Canonicum. 

Monficur  du  Tillct  parle  de  ces  deux  fortes  d’induits  perfon- 
ncls  & impcrfonnels , en  fon  Recueil  des  Rois  de  France,  au  cha- 
pitre intitulé  Inventaire  d'autres  Indulgences  & Pardons  imperfon- 
nels , <27*  des  perfonnels  <27*  temporels,  cù  il  traite  de  ees  fortes  d’In- 
dults  en  cette  manière  : Cet  Inventaire  nejl  omis , parce  quil  y a 
beaucoup  de  privilèges  oftroïea^  aux  Rois  O*  aux  Reines  fans  les  nom- 
mer , que  l'on  peut  tirer  aux  fucccjfeurs  ; <27*  que  les  Indulgences  per - 
fonnelles  & temporelles , font  celles  qui  font  accordées  aux  perfonnes 
particulières , qui  ne  pajfcnt  point  les  perfonnes  , <27*  qui  ne  durent 
qu  autant  de  rems  que  les  perfonnes. 

Page  18 6.  art.  14.  Ce  Droit  de  npmination  Roïalo  pour  le 
joïeux  Avenement  à la  Couronne,  eft  donc  l’une  des  Grâces 
expe&atives  reçûës  en  France,  fmvant  lefquclles  ( comme  conti- 
nué nôtre  définition  ) le  Roi  a droit  d'adrejjer  fes  premières  prières 
aux  Chapitres  des  E-gUfes  Cathédrales  <j7*  Collegiales.  En  quoi  l’on 
voit  la  modération  de  nos  Rois,  par  comparaifon  aux  Induits 
des  premières  prières  des  Empereurs  d’Allemagne , qui  dans  leur 
origine  étoicnt  par  eux  adreflez  à toutes  foi  tes  de  Colla  teurs 
& Collatriccs,  meme  à des  Abbez  & Abbcflcs,  comme  celui 
• de  l’Empereur  Rodolphe  ; au  lieu  que  nos  Princes  par  une  ex- 
trême mpderation  fc  contentent  d’adrefler  leurs  premières 
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prières,  ou  leurs  Brevets  de  nomination  Roïale  pour  leur 
joïeux  avènement  à la  Couronne , aux  feules  Eglifes  .Cathé- 
drales ôc  Collegiales,  & pour  les  Canonicats  &c  autres  Bénéfi- 
ces qui  en  dépendent. 

Page  18 6.  a\t.  iy.  Cette  modération  éclate  encore  en  ce  que 
nos  Rois  ont  toûjours  excepte  du  droit  de  leurs  premières 
prières  les  Patronages  laïques  ; parce  qu’ils  font  purement-  pa- 
trimoniaux & Domaniaux,  fur  lefquels  ils. ne  peuvent  rien 
entreprendre  , comme  ils  ne  pourraient  pas  fouffrir  qu’il  fût 
rien  attente  fur  le  Patronage  Roïal.  Cette  exception  pour  les 
Patronages  laïques,  & la  protedion  que  les  Rois  en  prennent, 
paraît  en  ce  qu’a  écrit  du  Molin  en  la  3.  part,  du  Stile  du 
Parlement.  77V.  3.  Ve  EleEhone.  §.  1.  in  verb.  Patroniqut.  où  il 
ajoute  en  marge:  Intelligit  etiam  de  Ecclefuflicis , quorum  curant 
pojlenores  Rtges  male  abjecerunt  i fed  Jlat  in  Patronü  Laïcis.  ZJnie  fi 
Papa  eorum  juré  exprejié  derogaret,  poffet  ab  cxecutione  Bulbe  appellari 
tanquam  ab  abufu  : Et  vidi  admitti  appellationem  in  hoc  Senatu.  Sic 
Carolus  VI.  infra  tit.  37.  Patronos  inferiores  fud  conjlitutione  munit. 

Les  Princes  Souverains  font  tellement  jaloux  du  droit  de 
protedion  qu’ils  ont  du  Patronage  laïc,  que  meme  ils  ne  fouf- 
frent  pas  que  l’on  falTc  la  moindre  entreprife  à fon  préjudice. 
Les  Légats  du  Saint  Siège  ne  lui  peuvent  donner  atteinte,  ô£ 
leurs  facultez  en  portent  toûjours  l’exception  j comme  nous  le 
voïons  par  les  Lettres  Patentes  & l’Ade  déclaratoire  de  Philip- 
pe II.  Roi  d'Efpagne  & Comte  de  Flandre  & des  Païs-Bas, 
du  18.  Décembre  1537.  furies  pouvoirs  & facultez  du  Cardi- 
nal CarafFe  , Légat  du  Saint  Siège  , delegué  par  le  Pape  Paul 
I V.  où  (ont  cxprcficmcnt  refervez  les  droits  des  Patronages 
laïcs  ; lcfquelles  Patentes  ou  Déclaration , font  rapportées  par 
George  de  Smet,  Avocat  en  la  Cour  de  Flandre,  en  fon  Re- 
cueil d’induits  page  z}6.  que  nous  avons  crû  nccefifairc  de 
rapporter  en  cet  endroit. 

~4£fe  déclaratoire  de  fa  Mxjeflc  Philippe  11.  en  faveur  des  Collateurs 
ordinaires , des  droits  de  Patronage  laïque , Fondations 
& autres  aïans  droit  de  conférer  en  tous  mois.  ^ 

PHILIPPE  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  Caftille,de  Leon,d’Ar- 
ragon,  d’Angleterre  , de  France,  de  Navarre,  de  Naples,  &c. 
A nos  amez  Se  féaux  les  Chef  Prefident  Se  Gens  de  nos  Confaulx  de 
PUndres  & d’Arthois,  Gouverneur,  Grand  Bailliu,  Se  Gens  de  nôtre 
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Confcil  d’Haynault , Lieutenant  & Gens  de  nôtre  Confeilen  Hollande,, 
Gouverneurs  de  Luxembourg , de  Namur  8c  de  Lifle , Grand  Bailliu  de 
Tournay  5c  Tournefis,  & à tous  autres  nos  Jufticiers  & Officiers  qui 
ce  regardera  , ou  à leurs  Lieutenans,  Salut  8c  dile&ion.  Comme  il  a pieu 
à nôtre  Saint  Pcre  le  Pape  pour  certaines  affaires  eiyroïec  vers  Nous 
par  deçà  le  Reverendiflimc  Meffire  Charles  Cardinal  de  Caraffe,  Légat 
de  fa  Sainteté  8c  du  Saint  Siégé  Apoflolique  , lequel  nous  ait  fait  re- 
montrer , qu’il  ne  voudroit  ufer  en  nos  Pais  de  pardeça  des  Facultcz 
& Bulles  Apoftoliques  de  fa  Légation,  fans  nôtre  fçu  8c  congié,  dont 
il  nous  a fait  requérir:  Sçavoir  faisons  que  Nous , ce  confideré,  au- 
dit Revercndiflime  Légat  avons  volontiers  confenti  8c  permis , confen- 
tons  8c  permettons  par  ces  Prefentes , qu’il  puift  8c  pourta  ufer  defdites 
Facultez  8c  Bulles  Àpoftoliques  en  8c  par  tous  nos  Païs  de  par  deçà  *, 
■pourvu  toutefois  qu'il  ne  pourra  préjudicier  aux  ‘privilèges  & Induits  de 
nomination  que  P Empereur  mon  Seigneur  & Pere  a , tant  aux  Monafleres 
& autres  Dignité z. , qu'autres  Bénéfices  de  par  deçà,  ne  atiffi  à nés  Ordon- 
nances & Placarts  publiez,  en  cefdits  Pais,  qu’il  ne  deroguera  au  droit  de 
Patronage  laïque,  ne  à aucunes  Fondations  en  maniéré  que  ce  fait , qu'il  ne 
u fera  de  prévention  au  préjudice  des  Collateurs  ordinaires  en  leurs  mois , ne 
de  ceux  qui  font  en  poffffion  de  jouir  & difpofer  de  leurs  collations  en  tout 
mois , on  qui  de  ce  ont  particulière  conceffton  & grâce  de  fa  Sainteté , qu'il 
ne  difpenfera  avec  perfonne  de  pouvoir  tenir  deux  Cures , ne  femblablement 
deux  Bénéfices  en  une  Eglife  ; & ceux  qui  obtiendront  dudit  Légat  aucunes 
provifs ons,  grâces  ou  Bulles,  ne  pourront  ufer  d'icelles , fans  préalablement 
furet  obtenir  de  Nous  Placet  pa-ticulier,  félon  que  l'on  efi  accoutumé  faire  fur 
toutes  provif  ons  & Bulles  apoflolique  s.  Et  pour  ce  que  ledit  Légat  auparavant 
la  datte  de  cefles  & de  fon  arrivée  par  de  fa  pourroit  avoir  ufe  de  ceffites 
Faculre^j  & en  vertu  d'icelles  concédé  aucunes  provif  ons , & autres  grâ- 
ces , Nous  en  ce  cas  avons  icelles  ratifié  & apprtuvé , ratifions  & approu- 
vons , fuivant  que  en  No  tu  efl  , par  cefjires  Prefentes  pour  vaillables  ,f 
avant  toutefois  qu  icelles  provif  ons  ou  grâces , ne  foient  contraires  aux  limi- 
tations fufdites.  Si  vous  mandons  & commandons  expreficment , & cha- 
cun de  vous  endroit  foi,  & fi  comme  à lui  appartiendra,  que  de  nôtre 
prefent  congié  , licence  8c  ratification , félon  & par  la  maniéré  que  dit 
eft  , vous  faites , fouffrez  & lai ffcz  ledit  Légat  pleinement  & paifiblement 
jouir  8c  ufer  , ceflans  toutes  contradictions  5c  empechemens  au  contrai- 
re. Car  ainfi  nous  plaît-il.  Donné  en  nôtre  Ville  de  Bruxelles  le  dix- 
huitiéme  jour  de  Décembre,  l’an  de  grâce  mil  cinq  cent  cinquante- fept, 
de  nos  Régnés , à fçavoir  des  Efpagncs,  Sicile  8cc.  le  fécond , 5c  d’An- 
gleterre, France  6c  Naples  le  quatrième.  Plus  bas , étoit  écrit , Par  le 
Roi.  Et  plus  bas , J O A N.  LANGHE. 

Locus  Sigilli. 

Psge  187.  art.16.  Nous  avons  dit  ci- devant  apres  l’Abbé  d’Urf- 
perg  en  fes  Paralipomcnes , vers  l'année  12.73.  que  Plndulc  des 
premières  prières  de  l'Empereur  portoit  fon  adrefle  à toutes 
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fortes  de  Collatcurs  &:  meme  Collatrices , Abbez  Sz  Abbeflès; 
&:  nous  avons  la  preuve  dans  celui  de  l*Empcrcur  Rodolphe 
rapporté  par  Jean  à Choicier  dans  Tes  Schohcs  Jur  l Induit  des  pre- 
mières prières  de  l'Empereur.  page  6.  & Juivantes , comme  dans 
celui  de  l’Empereur  Ferdinand  1 1.  qui  eft  rapporté  par  Geor- 
ges de  Smet,  Avocat  de  la  Cour  de  Flandre  , en  fon  Recueil 
d' Induits , page  no.  £7*  fuiv antes , que  nous  rapporteroîfc  en- 
core ici  l’un  après  l’autre,  pour  autorifer  le  droit  de  nomina- 
tion Roïalc  pour  le  joïeux  avènement  à la  Couronne,  dont 
nous  avons  entrepris  de  donner  les  preuves  en  ce  prefent  Cha- 
pitre. 

Formula  Indulti  primariarum  precum  Imperatoris  Rudolphi. 

RUDOLPHUS  Dei  gracia  Rex  & (Imper  Auguftu's.  Honorabili 
in  Chrifto  devoto  Abbati  &cc.  gratiam  fuam  & omne  bonum.  Cum 
ex  antiquâ  8c  approbatâ,  ac  à Divis  Imperatoribus  8c  Regibus  indytx 
recordacionis  noftris  Antecefloribus  ufque  ad  Nos  produ&â  confuerudine, . 
quolibet  Ecclefio  in  nojlr » Romane  Imperio  conjUtuta  , ad  ejuam  Beneficiorum 
Ecclejiaflicorum  pertinet  collatio , faper  uniut  collatione  B eneficii  precum  nof- 
. trarum  primarias  admit  tere  teneatur , dévot ienem  tuant  rogamus , ejuatenut 
haie  N.  Clerico  de  Ecclejiajlieo  Beneficio  ejuod  ad  tuam  coHationern  fpeftat,  ob 
reverentiam  facri  Imperii  dr  no/lram , ji  ejuod  vacat  in  prafens  vel  ejuam- 
primum  vacaverit  t fludeas  liberaliter  providere  j taliter  faciens , quod  de- 
vorionem  cuam  noftra  Serenicas  debeat  meritô  commendare,  8c  ad  rua 
jufta  defideria  facilis  inveniri.  Datum  Regni  noftri  anno  primo. 

Formula  precum  Imperialium , qua  ufus  ejl  Ferdinandus  1 1. 
Romanorum  Imper ator. 

*¥  'ERDINANDUS  favente  divina  clcmentia  eleétus  Romanorum 
P Imperator  femper  Auguftus,  ac  Germanix  , Hungirix  , Bohcmix  , 
Dalmatix  ,’Croatix  8t  Sclavonix* &c.  Rex,  Archidux  Auftrix  , Dux 
Burgundix,  B:abamix  , Sciiix  , Carinthix  , Carniolx  , Lnxemburgix , 
Wurcembergix , fuperioris  8c  inferioris,  Silefix  , &c.  Princeps  Suevix, 
Marchio  facri  Romani  Imperii,  Burgundix , 8c  Moravix  fumerions  8c  in- 
férions, Lufatix , Cornes  Hafburgæ , Tirolis , Ferretis , Niburgi,  & Go- 
riiix , &c.  Landgravius  Alfacix  , Dominas  Marcbix  Sctavouicx  , Portus 
Naônis  8c  Salinarum , &c.  Honorabili  & Religiofis  devotis,  nobis  dilec- 
tis  N.  Abbati  8c  Conventui  Monafterii  Sanéti  N.conjun&im  veldivifim 
gratiam  noftram  Cxfaream  8c  omne  bonum.  Et(ï  Nos  ad  Romani  Imperii 
faftigium  eveftos , tmilifque  Augufti  & Regio  diademate  coronatos  fum- 
mâ  femper  ope  nifi  decet  omnia  facri  Romani  Imperii  intemerata  jura, 
8c  coufuetudines  laudabiles  confervare  ; par  eft  tamcn^uc  diligentiori  ftu- 
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dio  prxflemus,  fi  quando  integritate  vitæ  , 8c  morum  probitate,  aliifque 
virtutibus  infignitos  ,mcritis  bencficiis  & dignis  honoribus  afficiendos  ar- 
bitiamur.  Si  quidem  Impcratorum  Regumque  fublimitas  8c  tnagnicudo, 
nullo  exprefïiùs  officio  Dei  Opt.  Max.  fimilitudinem  referre  poteft , quam 
fi  pluribus  benefccerit.  Quare  cum  Nobis  ad  prxdecefiorum  imitationem 
ex  inveterâtâ  confuctudine  eriam  Apoftolicâ  autoritate  per  San&iffim.  in 
Chrifto  Parrem  Paulum  V.  Sanéhe  Romanæ  8c  Univerfalis  Ecclefix 
Poniltem  maximum  roboratâ  jus  comperat  prtees  pr  Marias  ad  omnes  & 
Jingulos  Bcnef.ciontm  EccleJiajlicorHtn  Coll  ai  or  es  , CoUatrices  , Capitula  , 
Convcntus  8c  Collegia  ac  perforas  alias  de  illis  quocumque  modo  difpo- 
nendi  jus  habentes  , per  univerfnm  Komanum  Imperium  conftitutas, 
porrigendi,  dandi,  concedendi  8c  deccmendi  properfonis  idoneis  & Nobis 
gratis  , ad  confequendum  Bénéficia  Ecclefiaftica,  cura  cuiâ  8c  fine  cura, 
tam  faecularia  quam  Regularia,  eriamfi  Canonicatus  & Pia&endæ,  Di- 
gnitates , perfonatus , adminiflrationes  vel  officia  fuerint  in  Collegiatâ, 
Caxhedrali  vd  MetropoÜtanâ  Ecclefiâ,  ctiamfi  ad  ea  confueverint  qui 

{>er  eledtionem  a durai , ad  Collatorum  , Collatricum , Capitulorunt , Col- 
egiorum  fivc  Conventuum,  ac  peifonarum  pracdiûarum  collationem,  pro- 
vifionem  , clettionem  , nominationem , prxfi  ntationem  , feu  quamlibec. 
etiam  ordinationem , conjun&im  vel  divifim  fpc&antia  ( Canonicatu  nihi- 
îominus  8c  Prxbendâ  cum  Dignitate.perfonatu  vel  officio  etiam  ex  per- 
fouâplurium  fuccefiivc  vacantibus  pro  uno  compuiatis  Bcncficio)  8c  hu- 
iufmodi  etiam  Prxdecefiorum  noflrorum  primariis  precibtis  reverenter* 
naAenùs  paritum  fuerit.  Jdcirco  Rtmani  Imperii  jura  & confuimdines  ( ut 
tenemur  ) profeejui , & pradecejfornm  veftigiis  irjiflere  volrntes  , primarias 
prects  neftras  pro  devoto  Nobis  dilefto  N.  ad  vos  porreximur , deditnus , coh* 
cejjimus  & dccrcz  imus , ac  per  prafentts  porri^ivms  , damut , concedimm  & 
decermmtu.  Ita  came»  quod  Ncbis,  & hxredibus  ac  fuccc floribus  Auftrix, 
Mullum  unquàm  per  hoc  in  juribus , privilegiis  Æç  exemptionibus  ac  coL. 
lationibus  noftris  generetur  prxjudiciuro  : vos  adhortantes  , & pro  con- 
fervarioue  jurium  ac  confuetudinum  Romani  Imperii  exprefsè  requiren- 
tes , ut  Bencficium  Ecclcfiafticum  , tam  Regulare  quàm  fxculare,  cunt 
cura  vel  fine  cuiâ  , etiamfi  Canonicatus  vel  Prxbendâ  , Digniras  , Per- 
fonatus , adminiftratio  vel  officium  fuerit , etiamfi  ad  illud  ^onfueverinc 
qui  per  eleftionem  afiumi , in  Mctropolit.  nâ,  Cathedrali  vel  Collegiatâ 
Ecclefiâ  quoad  præfens,  five  proxime  quomodolibet,  fimul  vel  fucceiïïvè , 
in  quocumque  menfe  vacare  contigerit- , ad  collationem , provifionem , 
eledioncm,  nominationem,  prxfentationem , ordinationem,  five  quam- 
libet  aliam  difpofitionem  veftram  pertinens  ( Canonicatu  ut  prxfeftur , & 
Pixbenda  cuin  Dignitate,  perfonatn,  admimftratione  vel  officio,  etiamfi 
ex  perfonâ  plurium  fucceffivè  vacaverint  pro  uno  computatis  Bencficio, 
quod  prxfatus  N-  per  fe  vel  procuratorem  fuum , infra  menfem  à die 
norx  vacationis  duxerit  acceptandugi  ) eundem  N.  prout  ad  vos  fpe&at, 
ad  illud  eligatis , nominetis , prxfentetis , ac  ei  illud  conferatis  & affigne. 
lis,  atque  etiam  de  co  provideatis,  ponendo  eum  in  pacificâ  & quietâ 
polfdîione,  ftallur®  in  Cnoro,  8c  locum  in  Capitulo  ei  affignando  cum 
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pîcnirudinc  Juris  Canonici  6c  fruttuum  perceptions,  quâlibet  contradic- 
lione  ceflante.  Qiio  verô  ha  preces  noftrâ  primaria  certiorem  confequan- 
cur  cfFettum , nominamus  8c  deputamus  autoritace  Apoftolicâ  Nobis  in 
bac  parte  concefsâ , prxfentium  tenore  Venerabiles  N.  Archiepifcopum 
Moguntinum  , facri  Romani  Imperii  per  ltaliam  Archicancellarium,  Prin- 
cipem  Eleûorem,  8c  Nepoiem  noftrum  cariflimum  N.  Epifcopum  Spi- 
rcnfcm , 6c  Prxpofitum  in  Vveyfenbourg,  Principem  devotum  nobis  di- 
leftum,  & quemlibet  eorum  in  folidum  , qui  prxfentibus  noftris  fnper 
licceris  requintus  fuerit,  harum  primariarum  precum  noftrarum  executores: 
eifdem  per  prxfentes  exprefsc  committentes  6c  mandantes  , ut  fi  forte 
in  contemptum  & prajudicium  jur'tum  & confocu  iinum  Romani  Imperii  ad 
farendum  hujufmodi  primariis  noftris  precileus  contumaces  & rebelles  fueritù» 
lancjuam  txecutores  a Nobis  deputati  fub  panes  gravis  indignationis  noftrâ , 
cjuilibet  eorum  vos  realiter  & cum  tjfeElu  ad  parendum  per  C en  fur  as  Eccle- 
fiafHcas  compellat  , attaque  faciat  & exequatur  juxta  traditam  fibi  in  Lit - 
terii  Apoftolicis  poteftatem  : Contumaciâ  ver6  vefttâ,autcontemptu  ( quod 
abfit  ) per  menfetn  continuum  à die  requifilionis  numerandum.  Vos  om- 
nibus 8c  Gngulis  privilegiis , gratiis , liberratibus  8c  donationibus  à Ro- 
manorum  Imperatoribus  & Rcgibus,  ac  X Nobis  6c  PrxdecelToribus  nofl 
tris  Vobis  concefEs,  noveritis  eo  ipfb  privatos,  & noftrâ  tuitiqne  exu- 
tos,  qux  6c  quas  ex  nunc  prout  à die  contumacix  veftrx  tenore  prx- 
fenrium  revocamus,caflamus  8c  irritas  elTe  Yolumus,  & vos  totaliter  con- 
tumaces 8c  rebelles  à beneficiis  Majeftatis  noftrx  reddimus  alienos , licut 
etiam  ex  nunc  prout  ex  tune  privamus , 6c  à protc&ione  noftrâ  exclu- 
dimus,  harum  teftimonio  Litterarum  manu  noftrâ  fubfcriptarum  ÔC  figilli 
noftri  appenfione  munitarum.  Daturn , 8c c. 

Ces  modèles  d'Indulcs  des  premières  prières  des  Empereurs, 
qui  s’étendent  dans  chaque  Eglifc  du  Saint  Empire,  & qui  s'a- 
dreflent  à toutes  forces  de  Collaccurs  & Collatrices,  Abbez  8C 
Abbeflcs;  nous  font  remarquer  & admirer  la  jufic  modération 
de  nos  Rois  dans  leur  droit  de  nomination  pour  leur  joïeux 
avenement  à la  Couronne*,  qui  bornent  8c  reftraignent  aux 
feules  Eglifcs  Cathédrales  & Collegiales  de  leur  Roïaume,  ou 
les  Brevctaires  apres  la  lignification  de  la  grâce  du  Prince  d-e- 
vroient  cependant  être  admis  8c  reçus  au  nombre  de  Chanoi- 
nes furnumeraires,  fous  l’attente  & 1 cfpcrancc  du  premier  Ca~ 
nonicac  & Prcbendc  qui  vicndroicnt  à vaquer:  ce  que  l’on  ap- 
pelle.en  Dro.t  Canonique  Receptio  in  Canonscum  in  Fratrem , 
fub  expcSlattonc  proxtmè  vacatur <t  Preebendec  j & comme  l'on  en 
voit  des  Mandats  dans  les  Rubriques  du  Droit  & fpecialcment 
dans  les  titres  Ve  Refcriptis.  Le  droit  de  nomination  Roïalc 
pour  le  joïeux  avenement  à la  Couronne,  eft  fi  univcrlcllc- 
menc  approuve,  qu’il  a toujours  etc  reconnu  comme  un  Droic 
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Roïal  i & s'il  ctoit  bcfoin  de  Pappùïcr  de  l’autorité  de  quel- 
ques Ecrivains , nous  lui  joindrions  celui  que  Clément  VI.  ac- 
corda au  Roi  Philippe  de  Valois,  comme  nous  l'avons  rap- 
porté ci-dcvanc  , de  pouvoir  mettre  pendant  fa  vit  pour  une 
fois  feulement  un  Religieux  te  une  Rciigicufe  en  chaque  Ab- 
baie,  Prieuré  Conventuel ô£  Monaftcrc  de  fon  Roïaumei  fé- 
lon que  le  témoigne  M.  du  Tillct  en  fon  Recueil  des  Rois  de 
France,  page  451.  fous  le  titre  ou  chapitre  intitule,  Inventaire 
d'autres  Indulgences  & Pardons  accordées  aux  Rois , mifes  dans  un 
coffre  à bahut , cotté  par  dedans  BVI.LÆ  PAPALES.  310.  dont 
nous  avons  ci-devant  parle  dans  l*arr.  9.  de  ce  chapitre. 

Pâtre  x88  .art.  17.  Mais  ccs  Brevets  de  nomination  Roïalepouc 
le  joïeux  avenement  à la  Couronne  auront  tour  leur  effet,  s'ils 
font  adrcfTcz  fuivant  nôtre  définit  on  aux  Chapitres  dians  droit 
de  conférer  C '9*  dijfojer  des  Canonicats  & Dignitt\  de  leurs  Eghfes 
tant  conjointement  que  feparcmcnt.  Surquoi  il  faur  remarquer  que 
la  collation  des  Canonicats  te.  Prcbcndes  des  Eglifes  Cathé- 
drales appartient  aux  Chapitres , ou  aux  chefs  & aux  mem- 
bres de  ccs  aflemblces  Canoniales:  quelquefois  aux  chefs  com- 
me chefs  des  Chapitres  ',  d’autres  fois  à raifon  de  leurs  Digniccz 
feparément,  en  c :ct  endroit,  au  Chapitre  en  corps  de  Chapi- 
tre, te  pour  comfcrer  lés  Picbcndcs  dans  l’aflemblée  du  Cha- 
pitre; en  cec  autre  aux  membres  te  aux  Chanoines  particuliers 
du  Chapitra  , comme  membres  particuliers  du  Chapitre  , te  en 
vertu  de  rvartage  te  divifîon  de  jours,  de  femaincs,ou  de  mois,* 
te  quelquefois  à raifon  de  leurs  Canonicats  & Prcbcndes  ou 
Digniccz,  Archidiaconcz  te  autres.  C’cft  pour  ce  fujet  qu'afin 
de  comprendre  toutes  ces  differentes  manières  de  conférer  les 
Cajnonicats  te  Prcbendcs  dés  Eglrfes  Cathédrales  , nôtre  défi- 
nition «xigcquclcs  Brevets  de  joïeux  avenement  foient  adrcfl 
0:z  aux  Doïens , Dignitcz  , Chanoines  & Chapitres  tant  con- 
jointement que  divifement  , fuivant  la  forme  du  Chapitre 
M.indatum.  De  Praibcnd.  au  Scxtc,où  du  Molin  furie  Sommaire 
a mis  cette  note  : Gloff.  Pragmat.  De  Collât.  Petrus  Rebuff.  TraSl. 
De  nomin.it.  qu.  8.  num.  31.  Alatth.Pac.  Tra&at.  De  Mandat.  part{ 
j.  concluf.  10.  Sur  quoi  fur  ce  meme  Sommaire  nous  avons 
ajoûte  la  note  fuivante.  In  id  judicatum  in  Majori  Auditer  10  Se - 
natus  Partfienfts  die  1.  ^dugufti  1654.  Carolo  Sevin  , & Joanne 
Iflalis,  & alteno  Advocato  Aurclianenfi  hujufce  caujecperorand x oc - 
cafiône  Parifiis  appulfo , ex  fuffragio  D tony  fis  T al  ai  , infmuationcm 
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habitant  à Grainato  nonunato  /uper  Capituio  Ameliancnfi  fi  ngulu j(juc 
ferjo.uas  e,ufdem  , tam  con'unfl/m  quant  diviiim  , non  valere  tn  cauja 
vacations  Beneficil  ad  ^Irchidiaconum  Aarehar.er.fem  pertinente  > pro- 
frio  & pecultan  jure  fut  Archidiaconatus.  Et  nota  locum  Glojf. 
pragmat.  Sanft.  hïs  non  praafiùs  cttxtum  effe  in  i.  tir.  De'  Collât . §. 
fiatuit  in  verb.  Jpettat,  ubi  plura.  Et  fur  ces  mots  du  Texte  : mfi 
contint  xtur  in  mandato  quoel  provideatur  de  Beneficio  ad  coffationem 
Capttuli  pertinente  communiter  vel  divisim.  le  meme  du  Molin  a 
encore  ajoûte  ; Idem  fi  dicatur  Capituio  fingulifoue  Canonicis , quia 
ttquipollent  i ut  in  Concordat.  Leon.  X.  t?  Francifci  I. 

A quoi  nous  avons  infère  la  note  fuivante  ; Junge  in  bu  u* 
claufuU  tam  com.numtcr  quam  divifim,  intelhgenùam  notam  e uf 
dem  Molin.  ad  cap.  Cum  m illis.  §.  Si  verô.  De  Pratbcnd.  i» 
6.  & GloJJ.  Pragmat.  Sanft.  tit.  De  Collât.  §.  Statuit  in  verb. 
Ipedat. 

Apres  ces  noces  nous  nous  abftiendrons  de  rapporter  ce  que  dit 
fur  ce  fujet  la  Glofc  de  la  Pragmatique  au  titre  De  Collât.  $.Jta- 
tuit.  in  verb.  fpettat.  &:  nous  nous  contenterons  d'y  renvoïer  le 
’ Lcdcur , parce  que  cette  matière  y cft  traitée  à fond  & bien* 
au  long. 

Page  189.  art.  18.  II  faut  non  feulement  que  les  Chapitres  des 
Egides  Cathédrales  & Collegiales  aient  des  Bénéfices  à leur 
collation,  pour  pouvoir  être  chargez  de  la  nomination  Roïale 
pour  le  joïeux  avenement,  mais  il  faut  encore  qu'ils  en  aient 
pluficurs  à conférer,  & du  moins  quatre  î comme  à Pégard  de 
la  nomination  & quahfication  des  Graduez,  au  moins  crois; 
parce  que  par  la  Pragmatique  Sandion  & le  Concordat  ils 
doivent  avoir  le  tiers  des  Bénéfices  qui  leur  cft  affede  lors  des- 
vacances  pendant  les  quatre  mois  fujets  à leurs  qualifications,. 
& qui  partagent  le  tiers  de  l’année  : comme  par  la  même  Prag- 
matique Sandion,  tit.  De  Collât.  §.  Non  tamen.  Sur  le  mot  Decem . 
il  falloir  avoir  dix  Bénéfices  collatifs,  pour  pouvoir  charger  les 
Chapitres  d'un  Mandat  Apoftolique,  ainfi  que  l’explique  la 
Glofe  en  cet  endroit.  L’Induit  meme  des  premières  prières  de 
i'Empcrcur  Ferdinand  1 1.  à lui  accordé  par  le  Pape  Paul  V. 
exige  que  les  Chapitres  & Collaceurs  ou  Collatrices,  aient  au 
moins  quatre  Bénéfices  collatifs,  comme  l'explique  le  fçavant 
Jean  à Chokicr  Chanoine  & Grand  Vicaire  de  Liege,  qui  a 
commenté  cet  Indulc.  C'cft  ce  que  déclare  fort  nettement  la 
Glofc  fur  la  Clémentine  première.  De  Prxbend.  fur  ces  mots  In 
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certd  Ecclefia.  où  icetcc  Glofe. ajoute  : Cum  feribitur  àlicui  provi- 
deri  de  Dignitate  in  aliepu a Ecclefid  , & non  ejl  ibi  nifi  unie a , ilia 
non  debetur. 

Surquoi  du  Molin,  apres  les  autoriccz  des  Do&eurs  ample- 
ment rapportées,  attelle  que  l'ufagc  en  eft  exa&emcnt  obfervc 
par  ces  mots  qui  font  la  fin  & conclulion  de  fa  Note  margi- 
nale en  cet  endroit  : Et  ità  Jervatur. 

Ce  nombre  de  dix  Bénéfices  cil  même  requis  pour  pouvoir 
fixer  Nodule  du  Parlement,  donc  nous  traiterons  dans  le  cha- 
pitre 13.  de  cet  Inventaire  ; parce  que  cet  Induit  a été  accordé 
fur  le  modelé  des  Mandats  Apoftoliqucs , qui  ne  pouvoionc 
avoir  lieu  contre  les  Collaccurs,  qui  n’avoient  pas  au  moins  dix 
Bénéfices  à leur  collation  ; comme  il  eft  expliqué  bien  au  long 
par  Rebuffe  in  forma  Mandat i yipnflolici.  §.  1.  in  verb.  Decem. 
Nous  ne  dirons  pas  non  plus  ici  que  le  texte  de  l’Induit  du  Pa- 
pe Paul  III.  & de  celui  d'ampliation  de  Clément  IX.  en  fa- 
veur de  Meilleurs  du  Parlement,  porte  expreffément  ce  nombre 
de  dix  Bénéfices;  parce  que  nous  nous  refervons  aulli  de  trai- 
ter à fond  cctcc  matière  ci-aprcs  dans  le  chapitre  13.  de  cet  In- 
ventaire, qui  fera  de  l.t  Nomination  Roïale  en  faveur  de  Meffieurs 
les  Officiers  du  Parlement.  Mais  l’Induit  des  premières  prières  eft 
jecommandablc  pour  fon  antiquité  ; puifqu’il  précédé  les  Man- 
dats Apoftoliques  , que  celui  de  l’Empereur  Rodolphe  eft  de 
l’an  nj$.8c  qu’il  eft  fondé  fur  le  long  ufage,  fie  la  poffcfïkm 
reçue  des  Auguftes  Empereurs,  & pafféc  jufqu'à  lui , comme 
en  porte  le  texte  ; Ex  antigua , (2*  approbata  ac  à Divts  Jmpera - 
toribus  0“  Regibus  ante  cefjort  bus  noflns  ufjue  ad  nos  produblà  con - 
fuetudine. 

Page  19©.  art.  19.  L’effet  de  la  Nomination  Roïale  pour  le 
joïeux  avenement  à la  Couronne  , fc  termine  fuivpnt  nôtre 
définition  à pourvoir  les  perfonnes  Eccleftafliques  idoines  & capa- 
bles , par  nos  Rota  recommandées  aufdits  Chapitres.  Cette  recomman- 
dation fc  fait  par  les  Lettres  & Brevets  de  nomination  du  Roi 
aux  Collaceurs,  Chapitres  & Communautez  des  Eglifes  Ca- 
thédrales & Collegiales  , comme  à l’egard  des  Indulcaires  du 
Parlement  par  les  Lettres  de  la  nomination  Roïale  aux  Colla- 
teurs  fur  celles  de  la  recommandation  faite  de  l’Officier  par  la 
Cour  à fa  Majefté  ; &:  pour  les  Graduez  par  les  Lctcrcs  de  leur 
recommandation  & nomination  faicc  par  les  Univerfitez  du 
Roïaume  aux  memes  Collaccurs,  Mais  afin  qu’elle  foie  valide. 
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il  faut  ( comme  ajoute  nôtre  définition  ) que  les performa  Etcle- 
fiafiiques  recommandées  [oient  idoines  & capables  , lelon  la  qualité 
des  Bénéfices  aufquels  ils  font  nommez,  & qu’ils  requièrent.  Si 
ce  font  Bénéfices  Cures  , qu’ils  foient  dans  le  Sacffrdoce  , ou 
dans  l’âge  pour  s’y  faire  promouvoir.  Si  ce  font  Bénéfices  en 
Dignité , qu’ils  aïenr  les  Degrez  en  Théologie  ou  Droit  Canon 
requis  & nccdTaircs,  & qu’ils  prennent  l’inftitution  autorifable 
& Canonique  des  Evêques  ou  de  leurs  Grands  Vicaires,  ou 
bien  de  ceux  des  Chapitres,  leSicgc  vacant,  fuivant  l’Edit  de 
l’ufage  de  la  Régalé  en  France  du  mois  de  Janvier  i6Üi.  ci- 
deftus  rapporcc  dans  l’art.  15.  du  chap.  5.  de  cet  Inventaire,  & 
qui  doit  être  appliqué  à toutes  les  Collations  & nominations 
Roïalcs , excepté  celles  des  Bénéfices  de  la  fondation  du  Roi. 

Page  190.  art.  10.  Le  fécond  effet  de  la  nomination  Roïale 
pour  le  joïeux  avènement  à la  Couronne,  & qui  regarde  l’a- 
vantage des  perfonnes  recommandées,  &:  nommées  par  le  Roi 
aux  Chapitres,  eft  fuivant  nôtre  définition  pour  les  pourvoir 
de  la  première  Dignité  ou  Canonicxt , ou  des  deux  enfemble  unique- 
ment O*  pour  une  feule  fou.  Cela  eft  conforme  aux  anciens  Induits, 
des  premières  prières  des  Empereurs,  & à celui  de  l’Empcreuc 
Rodolphe  rapporté  par  l’Abbc  d’Urfpcrg  en  fes  Parahpomenes 
vers  l’an  ny  j.  par  Georges  de  S met,  en  fon  Recueil , & par 
nous  en  l’art.  16.  precedent  , dont  la  daufe  eft  conçue  en  ces 
termes  : Quolibet  Ecclefia  in  nojlro  Romano  Imperio  conjlituta,  ad 
quam  Bcncficiorum  Ecclefiaflicorum  pertinet  collatio  , fuper  uni  us 
collatione  Bcncficii  prccum  nojlrarum  primarias  admittere  teneatur. 

La  même  chofe  fc  voit  encore  dans  celui  des  premières  priè- 
res, accordé  en  l’an  1554.  par  le  Pape  Clément  VII.  à l’Empe- 
reur Charles  V.  qui  le  premier  s’efï  fournis  à en  demander  la 
concelfion  au  Pape  , comme  il  eft  rapporté  par  Georges  de  S mec 
dans  le  meme  Recueil , & dont  voici  la  claufe  : Ad  hoc  ut  quili- 
bet  ex  Collât  or  i b us  CT  Collatricibus  ( ut  prxfertur  ) perfonts  EcclcfiX- 
Jhc  'u  per  te  femel  dumtaxat  eligenau , prxfcntium  vigore  unum  Ca- 
nonicatum  O*  unam  Prxbendam , Dignitatem , perjonatum , admint- 
Jbationem  vel  offeium  , etiam  Curatum  & clcftivum , fmgularum 
Cathedralium  & Collegiatarum  Ecclefiarum  , nec-non  Sent  [cia  ele- 
Eïiva  cum  cura , etiam  fxcularia  , etiamfi  Parochialts  Ecclefia  fue - 
rit , vel  fine  cura , ad  fingulorum  collatorum  CÜ7*  collatricum  , fecula - 
rium , & quorumvi»  Ordinum  Regularium  collationem , proz’ifionem , 
prxftntationem  O*  clettioncm , feu  quamvis  aliam  difpofitiûncm  com- 
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muniter  vel  diviftm  pertinente  conjtrre  pojjit  & valeat. 

Page  191 . art.  11.  Il  en  cft  encore  de  meme  des  Induits  SC 
nominations  des  premières  prières  de  Philippe  II.  Roi  d’Efpa- 
gne,  Comte  de  Flandre  & de  Bourgogne,  &c  de  ceux  de  1 Em- 
pereur Ferdinand  II.  pour  fes  droits  de  premières  prières  dans 
l’Empire,  qui  font  cous  rapportez  les  uns  apres  les  autres  par  le 
même  Auceur  George  de  Smet  Avocat  de  la  Cour  de  Flandre 
dans  le  Recüeil  qu’il  en  a compilé,  qui  fut  imprime  à Gand  et* 
Panncc  i66j.  Ainfi  le  même  avantage  doit  être  acquis  à l’é- 
gard des  Rois  de  France  dans  l’étendue  de  ces  mêmes  Païs* 
puifqu’ils  y ont  fucccdc  aux  Rois  d’Efpagne,  Comtes  de  Flan- 
dre & de  Bourgogne , par  les  Traitez  de  Paix  faits  entre  ces 
Princes,  qui  contiennent  les  cédions  faites  par  les  Rois  d’Efpa- 
gne, Comtes  de  Flandre  & de  Bourgogne  aux  Rois  de  France, 
de  tous  les  droits  qu’ils  avoient  en  ces  Pais  par  eux  cédez  par 
les  Ttaitez  d’Aix-la-Chapelle  & de  Nimcgue. 

Page  191.  art.  11.  Car  tous  ces  Induits  & Droits  de  nomina- 
tion des  premières  prières  des  Rois  d’Elpagne,  Comtes  de  Flan- 
dre & de  Bourgogne  ne  font  pas  Amplement  perfonncls  &:  tem- 
porels attachez  à la  perfonne,  mais  réels  & perpétuels,  attachez 
à la  Dignité , à l’Etat  & à ces  Comtcz  ; comme  il  fc  voit  dans 
ces  Traitez  d’Aix-Ia  Chapelle  & de  Nimcgue,  & dans  les  In- 
duits accordez  en  confcqucncc  par  le  Pape  Clément  IX.  & ainfi 
les  droits  d’adreffer  les  premières  prières  aux  Chapitres , pour 
les  Dignitez  & Canonicats  vacans  ont  pafTc  aux  Rois  de  Fran- 
ce par  deux  raifons  invincibles. 

Page  191.  art.  zj.  La  première,  parce  que  dans  les  Induits 
accordez  à l’Empereur  Charles  V.  pour  les  Païs  &c  Comcez  de 
Flandre  & de  Bourgogne,  & les  Lertrcs  de  nomination  par  lui 
faites  en  confequence , les  Digmcez  & Canonicars , foie  qu’ils 
vaquent  en  meme  tems  par  le  décès  de  la  même  perfonne  , ou 
de  deux  differentes,  font  cenfez  & reputez  pour  un  fcul  & mê- 
me Bénéfice,  comme  il  fc  voit  par  l'Induit  accordé  à l’Empe- 
reur Charles  V.  par  le  Pape  Clément  VII.  en  l’année  1554. 
rappotte pat  le  même  de  Smet,  & dont  nous  donnerons  encore 
ici  la  elaufe  par  extrait.  Ira  qutid  <juoad  eajdem  preces , Canomca - 
tum  £7*  Vrdoendam  , Dignitatem  , pcrfonatttm  , adminijirationcm  vel 
offîaum  in  unit  Ecclefià , pro  un  tco  dumtaxat  Bencficio  computart  de - 
bere  declarainut. 

La  même  choie  St  les  mêmes  termes  font  emploïcz  dans  les 
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Induits  des  premières  prières  de  l’Empereur  Ferdinand  II.  à lui 
accordez  par  les  Papes  Paul  V.  & Grégoire  XV.  rapportez  par 
le  meme  de  Smcc,  & augmentez  de  Noces  te  Scholies  par  Jean 
à ChoKier,  Chanoine  & Grand  Vicaire  de  Liège  imprimez  en 
la  meme  Ville  en  l’an  1630.  L’Induit  des  premières  prières  de 
l’an  ijtfo.  accordé  par  le  Pape  Pic  I V.  à Philippe  II.  Roi 
d’Efpagnc,  Comte  de  Flandre  & de  Bourgogne,  & rapporte  par 
le  même  de  Smet  en  Ion  Rccücil , le  ferc  de  mêmes  paroles 
pour  comprcndic  les  Digniccz  & Canonicacs  lous  la  collation 
d’un  fcul  & meme  Bénéfice.  Amfi  nous  nous  abftiendrons  de 
les  rapporter  ici  de  peur  de  tomber  dans  une  ennuïeufe  répéti- 
tion. Et  pour  confirmer  encoie  nôtre  fentiment,  & appuïerlcs 
Decrets  de  ces  Induits,  nous  rapporterons  feulement  à ce  fujer, 
te  une  feule  fois  pour  toutes,  la  elaufe  par  extrait  des  Lettres  de 
nomination  pour  les  premières  prières  de  l’Empereur  Charles 
V.  en  vertu  de  l’Induit  du  Pape  Clément  V JI.  où  il  dit  en  ter- 
mes formels:  Canonicat»  nthilominta  & Prjtbenda , cunt  Dignitate, 
ojficio  vel  admtntflratione  , et i amfi  ex  pcrfbnà  plurium  fttci efftvè  va - 
carent , pro  uno  compntatu  Beneficto. 

Page  19  3.  art.  Z4.  La  féconde  raifon  de  reputerla  Dignité  & 
le  Canonicat  pour  un  feul  & même  Bénéfice  dans  l’execution 
de  la  nomination  Roïalc  pour  le  joïeux  avenement,  efl  que  fé- 
lon les  Reglemens  & l’ufagc  de  l’Eglifede  France  , nul  ne  peut 
pofTeder  une  Dignité  d’une  EgÜfc  Cathédrale  ou  Collegiale  , 
qu’il  ne  foit  actuellement  Chanoine  en  la  même  Egl  le,  ou- 
qu’il  n’en  ait  obtenu  un  Canonicat  ad  effc£lum.  D’où  vient  qu’il 
fe  dit  ordinairement  que  les  Dignitez  font  prifes  & choifies  è 
fmu  & gremio  Capituli.  Et  pour  ce  fujee  les  Chapitres  qui  font 
Collateurs  des  Dignitez  & Canonicats  de  leurs  Eglifcs,peu- 
vent  créer  & accorder  des  Canonicats  honoraires , ou  bien  ad' 
ijfeSlum  Dignicatu  confcqucndtc.  Mais  l’cfifct  de  CCS  Canonicacs 
cft  cel,  que  s’ils  donnent  feancc  au  Choeur  & en  la  place  de  la 
Dignité,  ils  ne  donnent  pas  pour  cela  fcance,  encrée  ni  delibe- 
ration en  Chapicrc,&  ceffcntpar  la  more  de  ceux  à qui  ils  ont 
écé  accordez.  Et  pluficurs  de  nos  Doéteurs  François  ont  écrie 
ou  fait  mention  de  l’ufage  des  Eglifès  de  ce  Roïaume  d’aeçor- 
dor  des  Canonicats  adeff'cftum  aux’Ecclefiaftiqucs,  pour  en  ver- 
tu d'iccux  êrre  pourvûs  des  Dignitez  des  Eglifes  Cathédrales 
ou  Collegiales.  Entre  ces  Auceurs  nous  rcfpcétons  Monficur 
Guimier  en  fa  Glofc  fur  la  Pragmatique  , tit.  Ve  Collât.  §.- 
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Quod  fi  quis.  in  verb.  fimilitcr.  §.  Item  ccnfuit.  in  Verb.  r C-ï 
quircrct.  in  princip.  & in  addit.  Vrobi  i.ibid.  Nous  ne  pouvons 
auffi  oublier  Pierre  Rebuffe  in  Concord,  tit.  De  refervat.  fublat. 
in  princip.  <5T  tit.  De  ColUt.  §.  Tcncanturquc.  in  vtrb.  Dignita- 
tes.  Cÿ*  m Traitât.  Nominat.  (juxjl.  iç.  num.  j 8. 

Page  194.  urt.  2 y.  Do  forte  que  pour  éviter  ces  circuits  Se  ces 
embarras  de  rccouiir  à Rome  ou  aux  Chapitres , pour  obtenir 
des  Canonicats  à l’effet  de  poffeder  & retenir  les  Dignitcz  des 
Eglifcs  Cathédrales  & Collegiales,  l’on  a voulu  que  dains  les 
vacances  des  uns  &c  des  autres  en  meme  teins  ou  fuccclfivcment, 
ils  fufïènt  reputez  pour  un  fcul  & meme  Bénéfice , & qu’ils  pûC 
fent  être  requis  par  un  meme  Expc&ant  ou  Brevetaire. 

Si  les  Chapitres  pleins  Collatcurs  des  Digniccz  & PrebendeS 
de  leurs  Eglifcs  , font  dans  le  droit  & l’ufage  en  France  de 
créer  ces  Canonicats,  à l'effet  d’obtenir  ou  retenir  ces  Dignitez* 
des  Eglifcs  Cathédrales  ou  Collegiales  , le  Pape  s’en  eft  aulli 
rcfervc  le  pouvoir,  que  l'on  lui  a reconnu  & délaiffc  par  le 
Concordat,  tic.  De  refervat.  fublat.  au  §.  In  Catheiralibus  tant  en. 
qui  s’en  explique  dans  les  termes  fuivans  : In  Cathedralibus  ta- 
men  , Metropolitan ts  & Collegiatis  Ecclefns  , in  tju.tr  um  Jlaruti*  ca- 
vetur  exprejic  , tjuod  nullus  ibidem  Di^mtatem , perfonatum , adnuni- 
Jlrxtionem  vel  ofjicium  obtinere  pojju , mfi  in  tilts  attu  Canonicus  exi- 
JUt , Canonicatum  ad  ejfettum  dum  taxât  inibi  obtinendi  Dignita- 
tem , perfonatum , adminijlrattonem  vel  ojficium  hujujmodi  , O'  non 
conje.juendt  primant  vacaturam  Prxbendam  crexre  pojje  intendt- 
mns. 

Surquoi  il  eft  à propos  de  faire  cette  obfcrvation,  quencore 
que  ce  pouvoir  & cette  faculté  aient  cté  confervcz  au  Pape  par 
le  Concordat,  ce  n’cft  pas  à l’effet  de  pouvoir  obtenir  par  ceux 
à qui  il  les  accorde,  une  Dignité  non  encore  vacante,  comme 
il  faifoit  autrefois  & pour  obtenir  la  première  Prébende  qui 
vicndroit  à vaquer,  mais  pour  obtenir  ou  retenir  celle  qui  eft 
déjà  vacance  ; parce  que  dans  le  premier  cas  , cette  obtention 
du  Canonicat  à l’effet  d’obtenir  la  Dignité  ou  la  Prebendc  qui 
viendrait  à vaquer  la  première,  induifoit  un  vœu  criminel  do 
defircr  la  mort  du  Bénéficier,  & non  quand  ellcécoit  actuelle- 
ment vacante.  Ce  font  ces  vœux  criminels  & ces  defirs  de  la 
mort  des  Bénéficiers  pour  donner  ouverture  à la  vacance  de  ces 
Digniccz  & Canonicats  , qui  ont  toûjouis  été  condamnez  & 
deceftezpar  l’Eglifc  dans  la  difpoftcioa  civile  fie  dans  la  difpo- 
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fition  Canonique,  au  chap.  Huila.  De  concej ?.  Prcebend.  aux  Dc- 
cretalcs  te  ailleurs  en  une  infinité  d’endroits. 

Page  194.  art.  16.  Nous  avons  donc,  fui vant  nôtre  définition 
de  la  nomination  Roialc  pour  le  joïeux  avènement  à la  Cou- 
ronne , touche  fuffifammcnc  ce  qui  regarde  l’obligation  des 
Chapitres  te  Collateursdc  conférer  la  première  Dignité  ou  Ca- 
nonicat,ou  même  les  deux  cnfemblc  quand  ils  vaquent  en  meme 
tems  -,  mais  ces  droits  de  nomination  de  la  parc  du  Roi  & des 
Chapitres , chacun  en  particulier,  doivent  s’cntcncfrc  fui  vant  la 
meme  définition  tC  la  vérité  du  fait  , uniquement  tr  pour  une 
feule  fois.  D’où  l’on  voit  à cet  égard  que  ces  termes  lignifient, 
qu’un  Collaccur  fingulier , comme  un  Evcquc , Archevêque, 
Doïcn,  ou  autre.  Dignité  & Chef  d’Eglifc  conférant  fingulie- 
rement  & à railbn  de  la  Dignité,  & non  point  au  nom  de  fon 
Chapitre  te  Communauté,  ne  peut  être  chargé  que  dune  feu- 
le nomination,  pour  un  feul  Bénéfice  en  fa  vie  naturelle  ou  bé- 
néficiaire ; de  forte  que  la  nomination  étant  acquittée  en  la 
perlonne  du  Brcvctaire  te  nommé,  par  la  collation  de  la  Di- 
gnité ou  Canonicat,  ou  bien  des  deux  enfemble,qui  font  ve- 
nus à vaquer  apres  la  lignification  du  Brevet , ou  fur  la  rcqui- 
ficion  d’iccux  qui  en  a été  faite  parle  nommé  au  Collaccur,  ou 
bien  à lui  conférez  fans  aucune  rcquifition  , le  Collaccur  en  cil 
acquitté,  & fes  Collations  en  demeurent  libres  & déchargées 
pour  l'avenir. 

C’clt  ainlî  qu’il  cft  nettement  expliqué  dans  l’Induit  des  pre- 
mières prières  de  l'Empereur  Ferdinand  I I.  qui  s’en  explique 
par  ces  termes;  Ex  hoc  ultra , quàm  in  uno  Bcncfj^io  non  çraven -• 
tur.  Où  l’on  voit  évidemment  que  le  Pape  Paul  V.  ou  bien» 
Grégoire  XIII.  qui  ont  accordé  cet  Induit,  ne  fouhaitcnc  pas 
que  les  Collateuis  foient  chargez  de  la  collation  de  plus  d’un< 
Bénéfice  pour  fatisfiaire  au  droit  des  premières  pneres  des  Prin-- 
ces.  Surquoi  à ChoKÎcr  en  cet  endroit  te  fur  ces  mors  uno  fie- 
neficio.  ajoûcc  la  Note  fuivante,  qui  marque  que  l’intention  du 
Pape  nïeft  point  de  charger  les  Collatcurs  de  la  collation  dç- 
pluûcurs  Bénéfices  en  faveur  des  Brcvctaires  te  nommez:  Ne- 
que  entm  Papa  intendit  eumdcm  Collatorem  pluribus  Benefciis  grava- 
re.  C’ejfi  aulïi  comme  en  parle  le  chapitre  Mandatum  de  Refcrip - 
tù<  En  voici  les  termes  : Cum  fuper  receptione  duorum , 0 ravandi  < 
Ecclefiam  antedittam  non  fuerit  intentio  mandant  if.  Où  du  Mol  in  • 
en  fa  Noce  fur  cet  endroit  confirme  l’ufagc  de  cette  difpoficion  1 
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reçue  en  France  en  faveur  des  Collaceurs  ordinaires,  par  les  pa- 
roles fuivanccs  : Et  ita  pratticatur  in  G allia  $ quia  Or  dinar i us  ai 
idem  non  plus  gravatur. 

Pa*e  19 y.  art.  27.  Mais  à Pcgard  des  Chapitres  6c  Commu- 
naucez  Ecdcfiaftiques , qui  ont  droit  de  conférer  en  corps  de 
Communauté  les  Bénéfices  de  leurs  Eglifes,  l’on  demande  juC 
ques  à quel  teins  dure  ce  droit  de  nommer  fur  les  Brevets  de 
nomination  Roialc,  6c  quand  il  finit  : Si  c’cft  à la  mort  du 
Doïen  ou  autïc  Chef,  ou  d’autre perfonne  delà  Communauté; 
S'il  dure  jufqu’à  cent  ans  , comme  Pufufruit  dclaiflc  6c  aban- 
donne au  profic  d’une  Ville,  ou  autre  Communauté»  comme 
Pcnfcigncnt  la  Loi  ZJfufruBus.  au  Digcfte  Ve  ZJfufruttu.  la  Loi 
Si  ufusfruttus.  Ve  ufu  ér  habitat.  6c  la  Loi  dernière  au  Code  Ve 
Sxcro-fanEl.  Ecclefiu.  Ou  bien  s'il  cft  à propos  d’en  fixer  la  mc- 
fure  , la  duree  & la  fin  à cent  ans  j comme  il  cft  dit  dans  l’Ec- 
clefiaftique,  chap.  18.  verf.  8.  Numéros  dierum  hominum , ut  mul- 
tum  centum  anni. 

Mais  enfin  l’on  a déterminé  qu’il  en  faloit  fixer  la  durée  à la 
vie  du  Roi,  qui  en  cft  l’auteur  8c  le  concédant  i comme  l’a  dé- 
cidé du*Molin  fur  la  Réglé  Ve  Infirma,  num.  241.  en  ces  ter- 
mes : C.ipienda  ex  perfonà  Régis  nominantis  , cm  Joli  congruere  po- 
te  fl  t & à quo  iftius  Indulti  gratta  incipit.  Jta  etiam  Rex  nofler 
Henricus  programmate  fpeciali  declaravity  in  magno  Confilio  nuper 
menfe  Vecembri  recepto  , anno  fefqui  , millefimo  quinquagefimo 
ottavo. 

C’eft  ce  que  confirme  Monficur  Loiiet  en  fes  Cenfures  fur 
cet  endroit  de  dp  Molin,  en  ces  termes  ; Sedqmahujus  Indulti 
virtus  omnes  quofeumque  Ordinanos  ajficit , ligat  comprehendit , 
Magni  Confilii  Judices  quidam  xquitate  ex  qualibet  Regum  noflro- 
rum  mutatione  Capitula  & Communitates  Indulto  gravari  pofje  hac 
ratione  flatuerunt  > quia  Reges  Capitulorum  (3*  Communitatum  funt 
ut  plurimum  primi  fundatores , funt  Patrom  O'  proteftorcs. 

Et  à Pcgard  des  Chapitres,  Colleges  fie  autres  Comrounautez 
Ecclcfiaftiques , qui  font  en  droit  8c  pofleflion  de  conférer  en 
corps  de  Communauté,  ou  fuivant  la  partition  des  Commu- 
nautez,  par  les  particuliers  membres  d’icelles, 6c  au  nom  de  la 
Communauté , par  tour  de  jours  , de  femaines  ou  de  mois,  8C 
non  fingulieremenc,  6c  à caufc  de  leurs  Dignitez  6c  Canonicars 
particuliers,  ces  Communautcz  ne  peuvent  être  chargez  de  no- 
minations qu’une  feule  fois  en  la  vip  du  Roi.  C’cft  ce  que  mar- 
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que  & emporre  avec  foi  le  terme  de  premières  prières  du  Roi  ; 
parce  qu’elles  ne  fc  répètent  point,  & qu’elles  doivent  ccrc  & 
font  effectivement  feules  & uniques  en  la  vie  du  Prince,  qui 
adreffe  fes  premières  prières  & nomination  Roïalc  aux  Colla- 
tcurs  & Chapitres. 

Page  196.  art.  28.  Nôtre  définition  de  la  nomination  Roïa- 
le  pour  le  joï'cux  avenement  , ajoûte  encore  qu’il  faut  que  les 
Bénéfices  pour  lefqucls  on  l’a  fait , foicnt  vacans  par  mort  après 
la  fignification  fiaite  aux  Chapitres  des  Lettres  de  la  nomination  du 
Roi . Il  n’y  a donc  que  la  feule  vacance  par  mort  qui  foit  fujette 
à la  nomination  Roïalc  de  joïeux  avenement , comme  en  tou- 
tes  les  autres  Expectatives  reçues  en  France  : les  vacances  pat 
devolut  en  étant  meme  cxdufcs,  fi  elles  ne  font  jointes  à la  va- 
cance par  mort , comme  l’a  explique  Rebuffe  in  Trattat.  No- 
minationum.  quxfl.  15.  num.  ji.  en  ces  termes  : Et  ita  declaravit 
Léo  X.  quoi  Bénéficia  per  obitum  dumtaxat  & non  aliàs  vacantiê 
Mandatants  affeEla  fint  anno  Domini  1504.  13.  Calend.  Oèlobrif , 
Pontificatûs  Jui  anno  2.  & „ érrcfio  fuit  decijum  pro  collatione  Le *> 
gati  fitfta  alii  quam  Mandatario  de  Bcncficio  vacante  per  refigna - 
tionem  pro  Pr&benda  Carnotenp  anno  1337.  in  Vigilia  Pentecofies. 

C’eft  ce  que  confirme  encore  Mathieu  De  Paco , celcbrc  Do- 
cteur de  l’Univerfitc  de  Touloufe,  fur  le  texee  du  Concordar. 
CIC.  De  Mandat.  ~4pojlol.  §.  Et  ut  obvietur.  in  verb.  comprehenfa. 
OÙ  il  dit  : Et  ita  ad  rcquifitionem  Regis  fuit  fiuperioribws  anntsdecla - 
ratum  per  Clementcm  VII.  Pontifieem  Maximum  , quo  exprefiè  dif- 
pofiuit  illud  dumtaxat.  Beneficium  venire  in  Mandato , quoi  per  mor- 
tem  naturalem  vacet , CST  non  aliàs  : & hoc  jure  utimur  hodie , & 
pro  ea  Declaratione  latum  Arrefium  in  Parlamento  Tholofano  tune 
Granata  propter  pefiem  (edente,  anno  miüefimo  quingentepmo  vige- 
fiimo  nono  in  menpe  Mugufto. 

Page  197 .art.  29.  Non  feulement  il  efl:  neccfiairc  que  ces  Bé- 
néfices fiaient  vacans  par  mort  fuivant  nôtre  définition  , mais  il 
fauc  encore  que  ces  Bénéfices  Joient  vacans  après  la  planification 
faite  aux  Chapitres  par  les  Brevetaires  & ExpeEtans  des  Lettres 
Brevets  de  nomination  du  Roi.  Car  comme  ces  nominations  & 
grâces  Expectatives  reçûcs  en  France  font  extraordinaires  & ne 
fc  prefument  point  d'elles-mêmcs , elles  doivent  être  notifiées 
aux  Collateurs,  pour  les  obliger  & engagera  accorder  la  col- 
lation des  Bénéfices  vacans  aux  perfonnes  nommées,  en  vertu 
de  Brevets  de  nomination.  Ces  Brevet?  donc  doivent  être  fi- 
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grufiez  aux  Gbllatcurs  St  Chapitres  par  un  Officier  public.; 
Notaire  ou  Sergent,  par  à£te  authentique,  pour  engager  & le 
Collatcur  St  le  nomme , chacun  à leur  égard  ; l’un  à conférer 
le  premier  Bénéfice  vacant  par  mort  apres  la  fignification  des 
Brevets  de  la  grâce  du  Prince  & de  la  nomination  du  Roi, 
l’autre  à en  accepter  la  collation  &c  en  décharger  le  Collatcur  en 


vertu  d'icelle. 

C’cft:  ce  qui  «fi  marqué  dans  le  Concordat  in  forma  Man- 
dait /Ipojlolici , par  ces  paroles  : Si  quem  , quam,  vel  quod  poft  men- 
fem  , pojlquam  prxjentes  Litterx  vobu  prafentat <e  fucrint , extra  Ro- 
manam  Curtam  vacarc  continent , eidem  N.  conférât  if. 

Surquoi  il  cft  à remarquer , qu’cncorc  que  dans  les  Mandats. 
Apoftoliqucs  il  n’y  eue  que  les  Bénéfices  vacans  apres  le  mois 
de  la  fignification,  qui  y fufient  lujcts  ; cette  reftriétion  nean- 
moins a été  ôtée  & nufc  en  non  ufage , à l’egard  des  grâces 
Expectatives  reçues  en  France  , joïeux  Avcncment,  Serment 
de  fidelité,  Indulcs  du  Parlement,  Nominations  St  qualifica- 
tions des  Graduez. 

Page  198.  art.  30.  Les  Lettres  & Brevets  de  nomination 
R oïalc  doivent  non  feulement  être  fignificz  aux  Collateurs, 
mais  même  toutes  autres  Lettres , s’iP  y en  avoir  piufieurs  de- 
grez  & fuccefiions,  comme  il  y en  avoic  autrefois  à l’égard  des 
Mandats  Apofioliques  ; fçavoir  de  Monitoriales , Prcceptoria- 
lcs  St  Exccutorialcs  , aufquclles  ont  fucccdé  les  nominations 
Roïjles,  St  donc  neanmoins  les  Expectatives  reçues  en  France 
font  déchargées , comme  étant  contenues  dans  une  feule  St  mê- 
me Lettre  Sc  Brevet  de  nomination  qu’il  faut  fignifier,  comme 
a remarqué  du  Molin  en  fa  Noce  fur  la  Glofe  du  chapitre  si 
Capitulo.  De  Concefj.  Prxbcnd.  in  6.  fur  le  mot  Exequatur.  où  il 
s’en  explique  ainfi  : ZJt  in  Mandata  qux  ad  ufque  recipiuntur  in 
Rcgno  f ranci* , juxta  Concordata  Leoms  X.  (3*  Francijci  J.  idco 
in  jllif  requiritur  ut  ram  que  Bullam  tam  gratiofam , quam  rigorofam 
( ut  vacant  ? infinuari , (ST  exhiberi  Ordinario  gravato  , nec  fujfî-- 
cit  altérant  $ & i ta  deàfum  per  ~*4rre(lum  Sénat  ut  Parifienfis , die 
*3.  Décembre  I 541.  fie  confirmata  fuit  opinio  mca , quam  Jem- 
per  tenui  & latè  propugnavi  in  annotât,  ad  ^(exandrum  Ub.  5.  con- 
fi1- 9 7- 

Page  198.  art.  31.  Nous  pourrions  dire  encore, que  ccsancicn- 
cienncs  formules  de  Lettres  Exccutorialcs,  qui  accompagnoient 
les  Mandats  Apofioliques , fcmblent  être  rcnouvcllécs  fuyant 
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nôtre  définition  dans  les  Lettres  & Brevets  de  nomination 
Roïale  pour  le  joïeux  avènement j où  les  Bénéfices  vacans  par 
mort  font  afïe&cz  aux  Brevctaircs , apres  la  lignification  par 
eux  faite  de  leurs  Brevets  aux  Collatcurs,  avec  injonction  dj 
fatisfaire  ( comme  porte  la  définition)  [mon  que  les  difpofitions  faites 
tut  contraire  & au  préjudice  des  prières  du  Roi , feront  déclarées  nuL 
les  tir  de  nul  effet . Tm  Molin  à ce  propos  en  fa  note  fur  la 
G lofe  du  chap.  Si  foli.  De  conceff  Prtebend.  in  6.  in  verb.  firmita- 
tem.  veut  que  li  le  Mandat  ou  grâce  Apoftoliquc  contient  un 
Decret  irritant , quelle  ait  fbn  execution  te  fon  affectation , 
non  pas  feulement  du  jour  de  la  lignification  qui  en  clt  faite  , 
mais  du  jour  de  fa  date  : c’eft  fur  ce  que  cette  G lofe  donnoit 
la  force  au  Mandat  du  jour  que  la  prefentation  en  croit  faite  f 
où  il  ajoûte:  iw'o  à die  datte . cap.  Inter  carrera,  cap.  Dileéto  fi- 
lio.  De  Prxbcnd.  cap.  Tibi  qui.  De  Rcfcript.  in  6. 

Mais  quoi  que  nous  aïons  toujours  eu  beaucoup  de  relpcCt  & 
de  vénération  pour  les  fentimens  de  ce  fçavant  Auttur,  nous  ne 
fçaurions  en  cela  pourtant  être  de  fon  opinion,  te  nous  ne  pou- 
vons convenir  avec  lui  qu'un  Mandat  ou  grâce  Apoftoliquc 
quoi  qu'elle  contienne  un  Decret  irritant  , ait  non  feule- 
fa  force  du  jour  dc  1*  prelentation  qui  en  cft  faite,  mais  du 
jour  de  fa  date.  Car  étant  une  grâce  extraordinaire  & perfon- 
nellc,  accordée  à la  feule  perfonne  gratifiée,  il  faut  qu’eile  foicN 
connue  par  la  Signification  qui  en  cft  faite  au  Collatcur,  pour 
l'engager  à l’cxccutio'ti.  Le  mépris  te  la  contravention  à la  grâ- 
ce , qui  donne  lieu  au  Decret  irritant,  ne  vient  qu'aprés  que 
la  grâce  a été  connue , te  qu’au  mépris  de  la  fignification  qui 
en  a ère  faite,  l’pn  a attente  au  contraire  quelque  chofe , au 
préjudice  de  celui  à qui  elle  croit  accordée.  A mû  ce  mépris 
de  la  grâce  quand  die  eft  lignifiée , donne  force  au  Decret  ir- 
ritant , te  ouverture  pour  cafter  te  annullcr  tout  ce  qui  a été 
fait  à fon  prejqdicte  , comme  au  mépris  te  en  cintra vention 
d’icelle. 

Nous  ne  pouvons  aulfi  fouferire  à l'opinion  du  Pape  Boni- 
face  VI  II.  au  chap.  Tibi  qui  gratiam.  De  Refcriptts.  in  6,  qui 
veut  qu’entre  deux  Mandataires  dont  le  premier  a un  Dccrec 
irr:tanc  dans  fon  Mandat , fans  l’avoir  fait  lignifier,  le  fécond 
aïant  exécuté  fon  Mandat,  ce  fécond  ne  foie  point  préféré  au 
premier,  qui  a le  Decret  irritant  à la  vérité,  mais  qu’il  n’a 
m prefenté,  ni  fait  lignifier..  Sur  quoi  la  Glofc  de  ce  Chapi- 
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trc  fur  le  mot  Décrétant,  ajoute  : Décrétant  igitur  Papa  ajficit  eùam 

ignorantes. 

Car  il  faut  faire  diftin&ion  de  deux  fortes  de  Decrets.  Les 
uns  font  pour  le  bien  public , & le  rctabliffcmcnt  de  la  Difci- 
pline  Régulière  ou  Ecdcfiaftique;  comme  le  retour  des  Béné- 
fices Réguliers  en  règle  & en  titre  après  ks  Commcndcs  ccf- 
fées:  Les  autres  font  particuliers  & pour  ^bien  feul  de  la  per- 
sonne gratifiée.  Nous  avoüons  que  les  premiers  lient  & affec- 
tent même  les  ignorans , &:  n’ont  pas  befoin  d’etre  notifiez  , 
parce  qu'ils  parlent  d’eux  memes  en  faveur  du  bien  public  $ au 
lieu  que  les  féconds  qui  ne  font  que  pour  le  bien  des  particu- 
liers, doivent  être  notifiez  par  eux  pour  leur  affc&cr  & confcr- 
ver  les  grâces. 

Page  199.  art.  }i.  Mais  quoi  qu’il  en  foit  , le  Decret  irri- 
tant a toujours  tellement  fait  la  principale  partie  des  Man. 
demens  & des  grâces  cxpc&atives  des  premières  prières  des 
Princes,  q*c  fi  nous  en  faifionsla  recherche  nous  trouverions 
cctrc  vérité  fi  confbmmcnt  établ.e,  que  perfonne  n’en  oferoit 
plus  douter.  En  effet  , les  premières  prières,  foit  des  Empereurs 
d’Allemagne,  foit  des  Rois  d’Efpagnc  Comtes  de  Flandre  & 
de  Bourgogne,  foit  des  Archiducs  d’Auftrichc  Princes  Souve- 
rains de  ces  Provinces,  ont  toujours  eu  Je  Decret  irritant,  ou 
dans  les  Induits  Apoftoliqucs  confirmatifs , avec  des  exécu- 
teurs nommez  par  les  Papes,  ou  dans  les  nominations  pour 
leurs  premières  prières  faites  en  confeqiicnce  de  ces  Indulcs* 
comme  nous  le  voions  premièrement  dans  celui  de  l’Empe- 
reur Rodolphe  , & enfuite  de  Ferdinand  1 1.  de  Charles  V. 
Empereur  & Roi  d’Efpagne,  Comte  de  Flandre,  des  Pais-Bas 
& de  Bourgogne,  de  l’Empereur  Ferdinand  III.  fon  frère  & 
lucceffeur  à l’Empire,  de  Philippe  1 1.  fon  fils  & fucceffcur  en  fes 
Roïaumcs  d’Efpagnc,  Comtez  de  Flandre,  des  Païs  Bas  & de 
Bourgogne, dans  ceux  de  Philippe  III.  Pffilippc  IV.  & Char- 
les II.  à prefent  régnant,  tous  fucccflivemcnt  Rois  & Princes 
Souverains  de  ces  Païs. 

Les  Rois  de  France  par  confequent  ont  toujours  cû  & dû 
avoir  les  Decrets  irritans  dans  leurs  nominations  pour  leurs 
premières  prières  & joïeux  avenement  à la  Couronne,  foit  de 
leur  chef,  ou  comme  leurs  nominations  étant  à l’exemple  &c 
fur  le  modèle  de  celles  des  Empereurs  d’Allemagne  , ou  bien 
comme  étant  aux  droits  des  Rois  d’E/pagnc  Comtes  de  Flan- 
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dre,  des  Pais- Bas  & de  Bourgogne,  qui  leur  ont  fait  l’aban- 
don de  ces  Pais,  par  les  Traitez  de  Paix  contcnans  la  ccf. 
fion  des  droits  & avantages  qu’ils  a voient  en  ces  Provinces, 
par  eux  cedces  aux  Rois  de  France. 

En  effet  l’Empereur  Rodolphe  cfl  le  premier  qui  a certifie 
par  écrit  la  joüifiance  de  cette  grâce  des  premières  prières  fans 
aucun  Indulc  Apoftolique  , mais  fonde  fur  l’ancienne  coutume* 
(comme  les  Rois  de  France)  qui  efl:  le  titre  le  plusauchenr 
tique  & le  meilleur  que  l’on  en  puiffe  rapporter.  Il  s’en  cft; 
explique  lui -meme  affez  prccifémcnt  pour  marquer  la  con- 
trainte, l’obligation  & la  neccflïté  abfoluc  , où  étoit  le  Colla? 
tcur  ordinaire  d’accorder  fa  collation  des  Bénéfices  vacans  fur 
la  nominatipn  ou  mandement  des  premières  prières;  comme 
nous  l’avons  fait  voir  en  fon  Indulc , ciré  des  Paralipomenes  de 
l’Abbc  d’Urfperg,  vers  l’an  1173.  &:  rapporté  ci -devant  dans 
Part.  1 6.  de  ce  prefcnc  Inventaire,  où  nous  liions  cés  paroles:  Qu<e- 
hbet  Ecclefix  in  nojlro  Romxno  Jmperio  confit  tut  a , ad  <ju.xm  Benefc 
et  arum  Ecclcftajlicorum  pertinet  collatio  , precum  nojlrarum  pri  marias 
admittcrc  teneatur. 

Les  nominations  fur  les  premières  prières  des  Empereurs 
Charles  V.  qui  le  premier  en  prie  Induit  pour  tous  fes  Etats  de 
l'Empire,  &c  des  Comecz  de  Flandre,  des  Pais  bas, & de  Bour- 
gogne, des  Papes  Clément  VII.  en  1530.  & Jules  III.  en  1*51. 
celles  de  Ferdinand  III.  fon  frere  & fucceffeur  à l’Empire,  de 
Philippe  II.  & des  autres  Princes  fucccffcurs  contiennent  cous  les 
Decrets  irritans;  aulfi  bien  que  l’Induit  pour  les  premières  priè- 
res de  l’an  1560.  accordé  par  le  Pape  Pic  IV.  au  Roi  Philip- 
pe II.  Prince  Souverain  de  ces  Pais  * tons  ces  Induits  font  rappor- 
tez , comme  nous  l’avons  déjà  dit,  par  George  de  Smec  * Avo- 
cac  de  la  Cour  de  Flandre  , dans  l^Recüeil  quM  en  a fait  im- 
primer à Gand  en 

lyx*c  200.  art.  3 j.  Nous  voïons  encore  le  meme  Decret  irri- 
tant dans  l’Induit  de  nomination  en  confequcncc  , pour  les 
premières  prières  de  l’Empereur  Ferdinand , rapporté  par  Jean 
à Choxier  Chanoine  & Grand  Vicaire  de  Liege, dans  le  Livre 
qu’il  y a fait  imprimer  en  l'année  16 1 8.  où  dans  le  meme  In- 
dulc r on  y voie  les  paroles  fuivantes  qui  marquent  la  neccflitc 
indifpenfablc  aux  Collaccurs  & Collacriccs  d'admettre  ces  pre- 
mières prières  dans  la  fuite  en  cas  de  vacance , par  la  collation 
qu’ils  en  doivent  neceffaircment  accorder  aux  nommez  Ac  ipfi 
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Collatores  & Collatrices , hujufinodi^  precibus  & nommationibus  pfr 
rere  <3*  intendere , nec  non  ipfu  ferfonas  ad  hujufmodr  Bénéficia, 
pofi(]uam  illis  de  ipfis  provifum  fucrit , juxta  earumdem  precum  O* 
nominationum  tcnorem  , rectpere  (ST  admittere  debiant , O*  etiam  te- 
neantur. 

Surquoi  le  meme  à Choxier  dans  le  Commentaire  qu’il  en  9» 
fait,  pour  marquer  la  conduite  que  le  Brcvccaircdoic  tenir  en  cas 
de  refus  du  Collateur,  ajoûcc  ces  mots  : Sed  quid  fi  Ordinarius 
reeufat  injhtuere  ? Precifia  tanquam  ad  facram  anchoram , confugiet 
ad  Exccutorcm  per  ipfum  Cxfarem  datum , qui  vel  tum  mjlituet,  in- 
duccndo  tllum  in  pojje/jionem  intra  menfis Jpatium  , quoi  CJ'  induftio 
in  pojjcjfioncm  habext  vim  inftitutiom*. 

Ce  font  ces  Exécuteurs  à qui  le  Brcvetairc  doit  avoir  re- 
cours, dont  parle  le  meme  Induit  des  premières  prières  de  l'Em- 
pereur Ferdinand,  rapporté  par  de  S met  pages  zzi.  ai  a.  6e  ZZ3. 
de  fon  Recueil , 6e  par  à Chokicr  pages  7. 8.  6ep.de  fes  Schohes- 
ou  Commentaire  fur  le  meme  Induit  qui  cft  conçu  en  ces  ter- 
mes : Quo  vero  ha  preces  primarix  certiorem  confcquantur  ejfc&um , 
nomma  mm  O*  deputamm  automate  ~4poflolicd  Nobts  in  hdc  parte 
eoncefld  , prxfcntium  tenore  , Ve nerabiles  N.  ^ drchicptfcopum  Mogun- 
tinum  y Sacri  Romani  Imperii  per  Jtaliam  jlrchicancellarium  Princi- 
pem EleSlorem , & Nepotem  nojhum  cariffimum  N.  Epifcopum  Spi - 
renfern  & Prxpofitum  in  Vvijembourg  , Principem  devotwn , N obis 
dileSlum , (ST  quemlibet  torurn  in  folidum  qui  fuper  prxfentibus  nojhis 
litteris  requifitut  /«m>,  harum  primariarura  precum  Exccutorcs; 
cifdcm  per  præfcntcs  exprefsè  committentes  6e  mandantes,  ub 
fi  fortè  in  contcmptum  6e  præjudicium  jurium  6e  confuccudinuni 
Romani  Imperii  ad  parendum  hujufmodi  primariis  noftris  pre- 
cibus contumaces  Ôc  rebelles  fucritis;  tanquam  cxecutorcs  à- 
Nobis  deputati  fub  pœnâ^ravisiindignationis  no  fl:  ne  quilibcc 
corum  vos  rcalitcr  6e  cura  cffc&u  ad  parendum  per  Ccnfuras 
Ecclcfiafticas  compellat , aliaque  faciat  6e  exequatut  juxta  tra- 
ëitam  in  Litteris  Apoftolicis  fibi  poteftatem  ; contumacid  vero 
vcilra  aut  contemptu  ( quoi  abfit  ) per  menfem  continuum  à die  re- 
quifitionis  numerandum  , vos  omnibus  & fingulis  privilegiis  , gratiis 
& liber tatibus , à Romanorum  Imper atoribus  O*  Regibus,  ac  à Nobts 
ÏSF  Prxdecejjoribus  Nojlris  Vobis  concejfis , noveritis  eo  ipfo  privatos 
CP  nojlra  proteblione  exutos , qux  CP  quoi  ex  nunc , prout  à die  con- 
tumaeix  vejirx  , tenore  prxjentium  revocamus , cajjamus  & irrita  ejje 
volumus , <y  vos  totaliter  contumaces  O*  rebelles  à .beneficiis  Majef- 


Pièces  , Titres  & Mémoires  , @)c.  8bj: 

Uth  nojlra  reddimus  alienos , O*  prout  e um  ex  nmc  prout  ex  tune 
privamus  & à protcSlione  nojbra  excludimus  h Arum  tejhmonio  Utte- 
rarum  manu  nojlrd  fubjeriptarum  (3*  /igilli  nojln  appenfione  muni - 
tarum. 

Page  201.  art.  34.  Les  Rois  de  France  n'ont  pas  moins  tra- 
vaille de  leur  part,  pour  affermir  l’execution  de  leurs  nomi- 
nations Roîales  pour  leur  joïeux  avènement,  & ferment  de  fi- 
dcl«c  dçs  Evêques  : car  nous  voïons  que  le  Roi  Henri  III. 
par  fes  Lettres  Patentes  & Déclaration  de  l’année  1577.  ver*“ 
fiées  au  Grand  Confeil,avcc  attribution  de  jurifdi&ion  , en  fit 
recevoir  le  droit  comme  un  droit-de  la  Couronne,  comme  nous 
l’avons  dit  ci-dcfïus  en  l’art.  12.  de  ce  prefent  chapitre.  Nous 
voïons  encore-que  le  Roi  Louis  XIII.  dit/e  Jufte,  par  fes  Let- 
tres Patentes  de  l’année  1610.  auffi  vérifiées  au  Grand  Confeil, 
ordonna  que  le  Decret  irritant  feroit  dorénavant  emploie  dans 
foutes  les  Lettres  & Brevets  de  joïeux  avènement,  ic  f<*menc 
de  fidelité  des  Evcques;  comme  le  rapporte  Monficur  Brodeau 
ancien  Avocat  en  la  Cour,  en  fes  additions  fur  les  Arrefts  de 
Monficur  Loüffct,  Lettre  P . nombre  6.  où  il  remarque  que  telle  4 
été  depuis  la  pratique  du  Grand  Conjeil. 

Mais  pour  ne  point  retenir  ici  la  vcricc  cachée,  il  ne  fera 
pas  hors  de  propos  de  remarquer  de  nôtre  part  qu’il  auroit  parlé, 
plus  jufte  , s’il  avoir  dit  que  telle  drvoit  être  la  pratique  du  Grand 
Confeil } parce  que  l’on  s’y  difpcnfc  fort  fouvent,  & prefquc 
tous  les  jours  de  l’obfervation  de  ce  Decret  irritant:  quoi  que 
l’obligation  d’y  tenir  la  main  en  foit  tres-jufte , pour  pourvo-r 
aux  îllufions  qu’en  font  les  Collatcurs,  & pour  empêcher  la 
furcharge  des  penfions,  qu’ils  font  condamnez  de  parer  aux 
Brcvetaircs , jufqu’à  ce  qu’ils  les  aient  pourvus  d’un  Canoni- 
cat,  & dort  ils  fc  déchargent  fur  leurs  pourvus , contre  les  dc- 
fenfes  des  Rcglcmens  du  Concile  National  de  Tours  , de  ne 
conférer  les  Bénéfices  avec  aucune  diminution  : &r  cercc  Juris- 
prudence pour  le  Decret  irritant  feroit  d'autant  plus  jufte,qu*cl- 
Ic  feroit  conforme  à l’ufagc  des  premières  prières  des  Empe- 
reurs d’Allemagne,  & des  Rois  d’Efpagne  Comtes  de  Flandie, 
des  Pais- Bas  & de  Bourgogne,  aufquels  les  Rois  de  France  ont 
fucccdc  par  les  ccflïons  de  ces  Pais , authorifées  parles  Trairez 
de  Paix  d’Aix-la-Chapelle  & dcNimeguc,  &:  reconnues  dans* 
les  Indulcs  de  Clcment  IX.  accordez  à fa  Majcfté,  & vérifiez* 
au  Grand  Confeil  fur  les  Lettres  Patentes  d’acceptation  d’iceux* 
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Pm  105.  art.  3 j.  C’eft  ccttc  condimnation.que  les  Juges 
font  contraints  de  prononcer  fort  fou  vent  contre  les  Collateurs 
qui  ne  confèrent  pas  aux  Brevccaires  de  joïeux  aveneraent  les 
Bénéfices  vacans  qui  nous  fait  fermer  nôtre  définition  par  ces 
termes  ; ou  autrement  pourvu  aux  Brevetaires  O*  ExpeSlans.  Sut- 
quoi  nous  remarquerons  qu’il  leur  peut  être  pourvu  en  trois 
.maniérés. 

La  première en  condamnant  le  Collatcur  de  confcrqi  au 
Brcvctairc  le  premier  Canomcat  & Prcbendc  qui  viendront  à 
vaquer  par  mort. 

La  fécondé,  en  condamnant  IeCoIIateur  de  païer  penfion, 
ou  de  donner  un  revenu  Ecclcfiaftique,  autant  que  le  Cano- 
nicat  & la  Prcbendc  qui  dévoient  être  conférez  au  Brevetaire, 
pouvoicnt  valoir  de  revenu;  comme  nous  en  voïons l'exemple 
par  identité  de  raifon  dans  le  Chapitre  Diletttu  jilius  17.  De 
Prxbagd.  en  ces  termes  : Cum  exm  Prxbendam  alii  , in  eluftonem 
jMandati  nojiri  duxirint  conferendam , cumdcm  Clencum , fi  non 
habet  fufficiem  Beneficium  Ecclefufiicum  , in  Canonicum  recipi  fa- 
£/&,  O'  fibi  de  redditibui  Eccleftx  fingulu  annis  ^jignari  proven - 
tus  , donec  ei  ftt  in  Benejicio  Prxbendali  provifum. 

La  troiûémc  manière  d’y  pourvoir  eft  de  caflcr  ce  qui  a été 
fait  au  contraire  & au  préjudice  de  la  nomination  Roïale,j&C 
maintenir  le  Brevetaire  en  la  pofleflion  du  Bénéfice  qui  lui 
devoir  être  conféré , fuivant  les  provifions  qu'il  en  aura  obte- 
nues des  Exécuteurs  du  Brevet , U fuivant  la  difpofition  des 
Lettres  Patentes  de  Tannée  16 10.  vérifiées  au  Grand  Confcil, 
comme  nous  l’avons  d je  ci-defliis  après  M.  Brodeau  en  fes 
additions  fur  M.  Loüct , lettre  P.  nomb.  6.  Car  ou  le  Decret 
irritant  fc  trouve  emploie  dans  le  Brevet,  & en  ce  cas  il  le 
faut  exécuter  ; ou  s’il  n’y  cft  pas , il  Ty  faut  fuppleer , comme 
étant  ordonné  par  ces  Lettres  Patentes  de  1610.  qu’il  y fera 
emploie , & qu'étant  omis , y devant  de  neccfiité  être  appofé 
dans  le  Brevet,  il  y doit.êtrc  fuppléé  ; parce  que  ce  qui  cftd’ufagc 
& de  coutume,  doit  de  neccfiité  être  fuppléc,  quand  bien  meme 
ii  n’aurojt  pas  été  inféré,  comme  le  dit  la  Loi  31. §.  Qta  ajjidua. 
J f.  De  Ædilitio  Edtfto.  qui  porte  Qux  funt  morts  (S'  conjuctudints  t 
omijja  veniunt. 

Page  104.  art.  3 6.  Enfin  ce  prefent  chapitre  finit  par  le  droit 
acquis  au  Roi  dans  les  Eghfcs,  où  il  cft  non  fculcmeent  Fon- 
dateur, mais  où  il  cft  encore  Chanoine  Prcbendc.  11  prend  pofief- 
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fjon  de  ccctc  Prcbcndc,  quand  il  fait  aétucllemcnr  fa  joïeu- 
fe  te  première  entrée,  dans  l’Eglifc , donc  il  en  reçoit  la 
poffeflion  par  la u mufle  qui  lui  cft  prefentée  par  les  Chanoi- 
nes, qui  vicnnenc  au- devant  de  lui  à la  porte  de  l’Eglifc  , te 
de  laquelle  Chanoinie  & Prebende  dans  la  fuite  il  fait  don  à 
un  des  Ecclcfiaftiques  qui  l’accompagnent , & qu’il  en  gratifie 
en  lui  remettant  l’aumuflc  qu’on  lui  a prefentee  en  entrant. 

Ce  droit  cft  tout  different  de  celui  du  joïeux  avenement  à 
1»  Couronne , te  il  n’eft  dû  , que  quand  le  Roi  entre  perfon- 
ncllement  dans  l'Eglifc  où  il  a droit  d’un  Canonicat;  au  lieu* 
que  celui  de  joïeux  avenement  au  contraire  efcdû  au  Roi  di* 
moment  qu’il  Çucccdc  à la  Couronno  dans  toutes  les  Eglifes  Ca« 
thedrales  ou  Collegiales,  foie  qu’elles  fofbnt  de  fondation  Roïa- 
lé  oif  non. 

Nous  avons  amplement  parlé  de  ces  Eglifes  5c  de  ces  droits 
de  jojeufe  entrée  acquis  au  Roi  dans  l’art.  14.  du  chap.  V I. 
de  cet  Inventaire, où  nous  avons  rapporte  ce  qui  en  a etc  dit  à 
ce  propos  par  Aubert  le  Mire  en  fon  livre  fingulicr  De  Coilegiit 
Canorncorum.  chapitre  C X I V.  qui  a pour  titre  Collegix  Cxnoni - 
corum  Régit  Patronatus  funixtionis  in  Regno  Gxllia.  fur  la  fm; 
où  il  pane  des  Eglifes  de  Saint  Martin  de  Tours,  Saint  Julien 
du  Mans,  Saint  Maurice  d’Angers,  Saint  Vincent  de  Châlons 
te  quelques  autres  où  le  Roi  poflede  une  Prcbcndc,  dont  il 
prend  poflcflîon  lors  de  fa  pcrfonnclIc&  joïeufe  entrée, & dont 
il  gratifie  un  Ecclefiaftique  de  fa  fuite,  comme  il  a été  dit. 
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P Age  10  j.  /““'lE  droit  de  Nomination  Roïale  pour  le  ferment 
art.  1.  V^/dc  fidelité  des  Archevêques  te  Evêques,  comme 
le  precedent  pour  le  joïeux  avenement  à la  Couronne,  fe  font 
introduits  dans  le  Roïaume , par  le  meme  principe  r te  celui  vaqHC*  & Evêques, 
dont  nous  parlons  dans  ce  Chapitre  cft  une  fuirc  du  droit  de 
joïeux  avenement.  La  Nomination  Roïale  pour  le  ferment  do 
fidelité  des  Archevêques  te  Evêques,  s’éft  établie  en  France  à 
l’exemple  des  rcconnoiflîhccs  profanes,  qui  font  dûës  aux  Sci- 
gneuis  féodaux  par  leurs  vaflaux  , te  qui  confiftcnt  en  droits 
d’Annates  &:  de  Déports , joüiffances  te  perceptions  des  finies 
de  la  première  année,  apres  l’inveftiturc  des  fiefs  donnée  par 
les  Seigneurs  dans  les  Coûtumcs  d’Anjou,  le  Maine  te  autres; 
comme  par  forme  d etrennes  te  droits  d’entrée , que  les  Arche- 
vêques te  Evêques  nommez  par  le  Roi  à leurs  Prelatures  lai.  , 
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doivent  pour  le  ferment  de  fidelité  qu’ils  font  obligez  de  lui 
prêter , en  rcconnoifTancc  de  fuperioritc  , comme  à leur  Roi 
& Souverain  Seigneur.  Ce  Droit  cft  encore  une  des  grâces  ex- 
pectatives rcçûcs  & approuvées  dans  le  Roïaume,  donc  il  cft 
.fait  mention  en  l’art.  17.  de  la  Déclaration  des  Infinuacions 
Ecclcfiaftiqucs  de  l’année  1646.  vérifiée  en  la  Cour  de  Parle- 
ment par  Arrcft  du  a.  Aouft  1 649.  en  ces  termes  : Comme  des 
Induit  Aires , de  joïeux  avenement , ferment  de  fidelité  , Gradue % &* 
autres  : où  ce  mot.  <9*  autres , cft  furabondant,  inutile  & fuper- 
fiu  , comme  nous  l’avons  déjà  pluficurs  fois  remarque  $ parce 
qu’il  n’y  en  a point  d’autres  en  France. 

Page  106.  art.  1.  Pour  nous  conduire  dans  l’explication  de  ce 
D roic  Roïal,  fuivant  ifBtrc  méthode  , nous  commencerons  de 
.traiter  cette  matière  de  la  Nominarion  Roïalc  pour  le  ferment 
de  fidelité  des  Archevêques  fie  Evêques  par  la  définition  en  di- 
fant  que  c’cû:  Un  Induit  ou  lune  des  Grâces  expettativcs  reçues  en 
France  , accordées  au  Roi  , dont  il  ejl  en  pojjejjion  par  long  ufa • 
ge , fuivant  lefquelles  il  a droit  d’adrejjer  [es  premières  prières  aux 
Archevêques  <Ùt  Evêques  nouvellement  promus , aïans  droit  de  confé- 
rer les  Canonicats  iST  Prébendes  de  leurs  Eghfes^  pour  pourvoir  les 
perfonnes  Ecclefiajliques  idoines  & capables  nommées  & recomman- 
dées par  le  Roi , du  premier  Canomcat  vacant  par  mort , après  la  fi- 
gmf  cation  des  Brevets  faite  aux  Archevêques  & Evêques , par  les 
Brevetants  & Expcflans , avec  injonEhon  d’y  fatisfaire  par  les  Ar- 
chevêques & Evêques  , finon  que  les  dijpofitions  faites  au  contraire 
‘ clarcts  nullcs , ou  autrement  pourvu  aux  Brevetants  & Ex - 

106.  art . 3.  Pour  expliquer  la  matière  que  nous  trai- 
tons fur  les  prcmices  de  la  définition  , comme  nous  l’avons 
fait  dans  les  chapitres  precedens  pour  les  autres  fujets  que  nous 
y avons  touché , nous  commencerons  donc  d’appuïcr  nos  ré- 
flexions fur  les  premiers  termes  qui  la  compofcnc , & qui  nous 
enfeignent  que  c’cft  Un  Induit  ou  lune  des  Grâces  expectatives  re- 
çues en  France ; c’cft  à dire,  que  c’eft^un  Induit,  ou  une  con- 
cclïion  gracicufc  aébivc  de  la  parc  du  Roi  qui  accorde;  & pafli- 
ve  de  la  parc  de  celui  à qui  le  Roi  fait  le  don  & la  conccffion 
de  la  grâce.  En  un  moc,  c’cft  une  grâce  non  feulement  de 
parc  & d\iutre,|mais  c’cft  une  grâce  expcâativc  & dans  l’artep- 
tc,  parce  qu’elle  n’eft  pas  pour  les  Bénéfices  vacans,  mais  pour 
ceux  qui  viendront  à vaquer  après  la  lignification  du  Brcycr, 
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Et  quoi  que  toutes  les  referves  & les  Grâces  expectatives  foicnc 
-demeurées  éteintes  & abolies  par  les  Decrets  du  Concile  de  Bâle 
& de  la  Pragmatique  SanCtionou  Congrégation  de  Bourges  ôc 
du  Concordac  fous  les  titres  De  refervatiombut  jublatis.  renouveliez 
par  un  Decret  general  & abrogatif  de  tous  les  Mandats  Apof- 
coliqucs,  referves  des  Grâces  expectatives,  fait  & publié  dans 
le  Concile  de  'Trente,  SejJ.  14.  De  Reformât,  cap.  19.  parce 
qu’ils  failoient  former  des  vœux  criminels  de  la  mt>rc  des 
-Bénéficiers , pour  avancer  ces  Expectatives  : neanmoins  parce 
-que  les  grâces  des  Princes  doivenc  ctre  perpétuelles  & perma- 
nentes, n’étant  pas  tant  acquilcs  à la  perfonne,  qu’à  la  dignité 
qui  ne  meurt  poinc,  fuivant  la  grande  Réglé  de  Droit  Benefi- 
cium  Principis  decet  effe  m an forum.  Cap.  Ve  cet.  16.  Ve  Regul.Jur. 
in  6.  ces  grâces  Roïales  & principales  ne  font  nullement  fujetes 
à aucunes  révocations  ni  même  aux  Generales  & Conciliaires, 
comme  l’a  déclaré  la  Congrégation  des  Cardinaux  aflemblez 
pour  l’interprecacion  du  Concile  de  Trente  par  un  Decret  du 
mois  de  Janvier  1 j 75.  dont  fait  mention  Jean  à Chorier  en 
fes  Scholics  fut  l'Induit  des  premières  prières  de  l’Empereur 
in  Pro'em.  & in  ^ idditionib . litter.  E.  num.  ij. 

Page  207.  art.  4.  Aufli  Tufage  des  concédions  Roïales  des 
Grâces  expectatives  ^dc  joïeux  Avènement,  Serment  de  fide- 
lité & autres,  cft  confirme  par  la  Déclaration  des  infinuations 
Ecclefiaftiqucs  de  l’année  1646.  vérifiée  au  Parlement  par  Ar- 
Ifcft  du  2.  Aouft  1649.  en  l’art.  17.  qui  porte:  Ceux  yut  ont  des 
grâces  expettatives  approuvées  dans  le  Roïaume  , comme  des  InduL - 
taires , de  joïeux  Avènement , Serment  de  fidelité , Gradue 2; , & au- 
tres. Et  fur  l'ordre  àc  diftnbution  de  ces  Grâces  en  cec  article, 
il  faut  neanmoins  remarquer  , qu’entre  toutes  ces  Expectatives 
reçues  dans  le  Roïaume  la  plus  ancienne,  cft  celle  du  joïeux 
avcnemenc  à la  Couronne  > enfuitc  de  laquelle  vient  celle  du 
Serment  de  fidelité  , puis  celle  des  Indultaires  , &■  enfin  celle 
des  Graduez.  C’eft  le  rang  que  leur  donne  le  Roi  François  I. 
par  fa  Déclaration  du  18.  Janvier  1541.  que  nous  rapporterons 
dans  le  chapitre  fuivant  de  la  nomination  Roïale  des  officiers  du 
Parlement  en  vertu  de  leurs  Induits.  Neanmoins  dans  l’execution 
de  ces  Grâces,  celle  des  Indulraircs  cft  la  première,  comme  il 
fera  amplement  prouvé  dans  le  même  chapitre  j parce  quelle 
cft  fondée  en  double  Decret  irritant , & de  l’Induit  ou  Grâce 
Apoftolique,  & de  la  nomination  du  Roi.  Surquoi  l’on  doit  ol> 
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ferrer  que  le  Grand  Confeil  connoîc  uniquement  de  toutes  ces 
Grâces  fit  nominations  Roïalcs,  par  une  attribution  fpcciale,. 
qui  lui  eft  encore  confirmée  par  la  Déclaration  des  Infinuations 
de  l’année  1646.  en  l’article  10.  Voulons  que  la  connoi fiance  de 
r execution  dudit  Edit  O*  prefente  Déclaration  appartienne  aux  Cours 
de  Parlement  ; fors  CST  excepté  pour  les -Bénéfices , dont  la  connoi fian- 
ce eft  attribuée  par  Lettres  patentes  au  Grand  Confeil. 

Cet  article  eft  d'autant  plus  Judicieux , que  le  Parlement  ne 
pouvoir  être  Juge  en  Ci  propre  caufc,  fit  de  fes  Induits  ; outre 
que  le  Grand  Confeil  en  a reçû  fit  vérifié  la  grâce  par  fes  Re- 
glcmens , comme  celle  des  autres  Expe&ativcs,  que  le  Parle- 
ment a fait  difficulté  de  recevoir  par  fes  Arrefts  ; à 1’cxcepcioiî 
de  celle  des  Graduez,  dont  la  connoifiancc  lui  eft  demeurée, 
comme  Exécuteur  du  Concordat  qu’il  a vérifié. 

Page  zo8.  art.  y.  Mais  nôtre  définition  ajoute  que  les  Induits 
de  la  nomination  Roïale  pour  le  Serment  de  fidelité,  font  des 
grâces  accordées  au  Roi  , & dont  il  cfl  en  pofiefion  par  long  ufage. 
En  effet,  cet  ufage  eft  allez  fuffifamment  reconnu  fis  autorife 
par  la  longue  poflcffion  fit  inconteftablc  qui  en  eftacquifcaux 
Rois  de  France;  fit  s’il  faloit  en  rechercher  des  preuves,  tout 
ce  que  nous  avons  dit  pour  la  juftification  de  la  nomination 
Roïale,  pour  le  joücux  Avènement , pourrait  fuffire  pour  les 
fortement  établir  à l’égard  du  Serment  de  fidelité.  Car  comme 
la  nomination  Roïale  pour  le  Serment  de  fidelité  des  Arche, 
veques  fit  Evoques , a cté  introduite  à la  fuite  fit  à fexempte 
de  la  nomination  Roïale  pour  le  joïeux  avenement  à la  Cou- 
ronne, les  preuves  que  nous  avons  rapportées  pour  juftificr  l’o» 
rigine,  la  fuite  fi t le  progrès  de  l’un,  doivent  fervir  pour  auto- 
rifer  le  principe,  l’avancement  fi:  l'execution  de  l’autre.  Nous 
en  voïons  l'origine  dés  le  Règne  de  Loüis  VII.  dit  le  Jeune  fie 
de  ^aint  Loüis , qui  fc  tinrent  'à  l’ufage  & à la  pofTcffion  an- 
cienne de  leurs  droits  de  premières  prières  fis  nominations 
Roïalcs,  fans  vouloir  fe  fervir  des  Induits  obtenus  à leur  infçû* 
fî  nous  en  croïons  Vvalfmgham  te  Broimard , quoique  peu  fidè- 
les l’un  fit  l’autre  dans  la  vérité  de  l'hiftoire.  Nous  voïons  mê- 
me que  Philippe  de  Valois  a voit  nonobftant  tous  ces  anciens 
Droits  de  la  Couronne  obtenu  un  Indultdc  Clément  VI.  pour 
placer  un  Religieux  te  une  Rcligieufc  dans  chaque  Abbaïe  te  * 
Prieuré  Conventuel  du  Roïaume*  Cet  ufage  de  ces  Droits 
Roïaux  a été  enfuite  autorifé  par  la  poffcffion  qui  on  a etc  a g.- 
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quifcaux  Rois  Charles  V.  dre  le  Sd^c,  Charles  VIII.  fi£  Louis 
XII.  dit  le  Pere  du  Peuple.  Henri  III.  par  une  Déclaration  de 
l'an  *$77.  a fait  fpecialement  reconnoître  celui  du  joïeux  Ave- 
nement  pour  un  Droit  de  la  Couronne,  fie  en  a fait  vérifier 
l’Edit  au  Grand  Confcil.  Il  a encore  etc  confirme  par  le  Roi 
Henri  I V.  en  une  aune  Déclaration  du  30  Avril  de  l’année’ 
X579.qui  y eft  auflfi  cnregiftréc.  Enfin  le  Roi  Loüis  XIII. 
par  fes  Lettres  Patentes  de  l’année  itffo.  vérifiées  encore  en 
cette  Cour,  ordonne  que  dorénavant  le  Decret  irritant  fera  in- 
féré dans  les  Lettres  fie  Brevets  de  joïeux  avcnemcht  fi£  de 
ferment  de  fidelité  ; comme  l’afsûre  M.  Brodcau  en  fes  addi- 
tions fur  M.  Loüct,  Lettre  P.  nombr.  6. 

Page  10 9.  art.  6.  Mais  ces  grâces  font  tellement  reconnues  fie 
acceptées  par  le  Roi, que  ce  n’cft  qu'en  vertu  d'icelles  félon  nôtre 
définition,  8 c fuivdnt  lefquelles  il  a droit  d\xdreffer  Jes  premières  priè- 
res dux  Archevêques  & Evêques  nouvellement  promus , pour  gratifier 
une  perfonne  Ecclefiaftique  nommée  , du  premier  Canonicat 
vacant  dans  leurs  Eglifcs  Cathédrales.  Il  eft  à remarquer  fur 
ces  termes  de  la  définition,  que  les  Brevets  de  la  Nomination 
Roïale  pour  le  joïeux  Avènement,  félon  notre  ufage  s’adref 
fent  aux  Chapitres  des  Eglifes  Cathédrales  8 c Collegiales;  au 
lieu  que  ‘ceux  du  ferment  de  fidelité  font  adreffez  aux  Arche- 
vêques fie  Evêques , quand  ils  font  Collatcurs  des  Bénéfices 
de  leurs  Eglifcs;  c’cft  en  cela  qu’éclate  glorieufcment  la  mo- 
dération de  nos  Rois,  fie  fpecialement  de  Philippe  de  Valois, 
qui  aïant  reçu  du  Pape  Clément  V I.  un  Induit,  pour  nom- 
mer un  Religieux  fie  une  Rcligicufc  pour  une  fois  feulement, 
en  chaque  Abbaïc  fie  Prieuré  Conventuel  d’Hommcs  fie  de 
Moniales  dans  tout  le  Roïaume,  pour  fbn  droit  de  joïeux  Ave- 
nement  à la  Couronne,  le  reftraignit,  fui  vaut  l’ancien  ufage 
de  fes  predcccflcurs,  au  fcul  droit  de  nommer  fie  d’adrefter  fes 
premières  prîcres  (comme  ont  fait  dans  la  fuite  fes  fucceffcurs) 
aux  Chapitres  des  Eglifcs  Cathédrales  pour  le  joïeux  Avène- 
ment, fie  Archevêques  fie  Evêques  pour  le  ferment  de  fidelité, 
afin  de  pourvoir  Jes  perfonnes  nommées  du  premier  Canonicat 
vacant.  Cette  modération  Roïale  éclate  encore  d’autant  mieux 
que  ces  droits  de  premières  prières  étant  appuïez  fur  l’exemple 
de  celles  des  Empereurs,  nos  Princes  les  ont  reftraintes  aux  fculs 
Chapitres  des  Eglifcs  Cathédrales  Sc  «Collegiales  &:  aux  Arche- 
vêques 8 c Evcqucs  nouvellement  promûs  ; quoi  que  celles  des 
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Empereurs  d’Allemagne  s'étendirent  à toutes  fortes  de  Colla- 
teurs  & même  Collatriccs  , Abbcz  & Abbeftes  de  leur  Empire; 

Page  zi o.  art.  7.  Ilcft  neanmoins  à remarquer  qu’cn_cas  de 
concours  des  deux  Expectatives,  du  joieux  Avcncment  &:  du 
ferment  de  fidelité,  ou  en  la  perfonne  de  1* Evêque  debiteur  de 
*l’unc  & de  l’autre,  ou  en  celle  de  l'Expcétanc , qui  en  aurait 
obtenu  les  deux  Brevets  en  (a  faveur,  1 Evcque  debiteur  & 
charge  de  toutes  les  deux  , acquitant  l’une  de  ces  grâces  feroit 
déchargé  & libéré  de  l’autre,  parce  que  ces  deux  Grâces  expec- 
tatives fc  confommeroicnt  entièrement  l’une  l’autre  * deux  cail- 
les lucratives  concurrentes  en  un  même  lujct,  ne  pouvant  con- 
courir pour  une  même  chofc  en  une  même  perfonne,  fe  con- 
fommanc  l'une  l'autre  , par  l’argument  du  §.  Si  rts  alienx.  6. 
De  legatis.  aux  Inftitutcs.  qui  en  parle  en  cette  manière*  & a C 
fûre  que  deux  caufcs  lucratives  ne  peuvent  concourir  en  une 
meme  perfonne  : Nam  traditum  ejl  duos  caufas  lucrative  in  eum - 
d'em  hominem  (S*  eamdem  rem  concurrere  non  pojfe.  Et  pour  lors 
en  ce  cas , le  choix  &c  l’acquit  de  ces  deux  grâces  doit  éric  en 
U perfonne  du  debiteur  qui  cft  l’Evêque,  parce  que  félon  les 
Règles  &:  les  maximes  le  choix  appartient  au  debiteur,  elcftio, 
ejl  débitons  ; comme  il  a etc  juge  p^r  Arreft  du  Grand  Confcft 
rendu  le  zS.  ou  le  31.  Aouft  1648. 

Mais  en  cas  de  ce  concours,  il  feroit  bien  plus  à propos  que 
l'Evêque  acquitât  la  dette  de  fon  ferment  de  fidelicc,  qui  cft 
fa  propre  dette  , que  celle  du  joïeux  Avcncment,  qui  elt  plû- 
tôc  la  dette  de  fon  Chapitre  & de  fon  Eglifc , que  la  ficnnc 
propre. 

Page  -z ri.  art.  8.  Nous  ne  pouvons  pas  nous  empêcher  de  fai* 
rc  encore  une  attention  particulière  aux  termes  de  premières 
prières  dans  nôtre  définition,  & remarquer  qu’il  fcmble  qu’il  y ait 
égalité  entre  les  deux  Grâces  expectatives  du  joïeux  Avcnemenc 
à la  Couronne  & du  ferment  de  fidelité  j en  ce  qu'elles  font 
toutes  deux  les  premières  prières  du  Roi , l'une  pour  le  joieux 
Avcnemenc  à la  Couronne,  l'autre  pour  le  ferment  dû  au  Roi 
x lprs  de  la  promotion  de  l'Evêque  à la  Prelacurc  vacante.  Dfc 
cette  apparenté  égalité  de  ces  deux  Expectatives  il  naît  une 
queftion  j laquelle  des  deux  concurrentes  avec  l’induit  des  Offi- 
ciers du  Parlement  doit  être  acquitèe  la  première  : car  puifquc 
les  deux  premières  font  pour  les  premières  prières  du  Roi,  il 
fêmblcroic  qu’à  l’exemple  des  privilèges,  qui  concourent  en- 

fembie.. 
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fcmble , & qui  par  leur  mutuel  concours  s anéantirent , ces  grâ- 
ces des  premières  prières  du  Prince  devroient  dans  leur  concours 
fe  confommcr  & fc  détruire  l’une  l’autre.  Neanmoins  comme 
celle  du  ferment  de  fidelité  ne  vient  &:  n’a  etc  introduite  qu’à  la 
fuite  &c  à l’exemple  du  joïeux  avenement  , elle  ne  doic  paffer 
qu’aprés  cet  ancien  & premier  droit  Bénéficiaire  de  la  Cou- 
ronne. Et  fi  un  meme  Evêque  ctoit  chargé  de  ces  deux  grâ- 
ces en  meme  tems , il  auroit  comme  debiteur  le  choix  de  l’ac- 
quit, parce  que  , comme  nous  avons  dit,  elcElio  ejb  débitons  : fi 
ce  n’efi:  que  la  jufticc  exige  qu’il  acquitc  plutôt  fa  dette , qui 
cft  le  ferment  de  fidelité  qu’il  doic  pcrfonncllemcnt  au  Roi,  que 
celle  du  joïeux  avenement?  qui  n'cïl  que  la  dette  de  fon  Eglù 
fc  &c  de  fon  Chapitre. 

Dans  le  concours  neanmoins  des  quatre  Grâces  expectatives 
rcçûës  & approuvées  dans  le  Roïaumc,du  joïeux  avenement, 
ferment  de  fidelité  , Induit  du  Parlement  & Graduez,  l’Indul- 
tairc  du  Parlement  eft  préférable  à tous,  à caufc  de  fon  dou- 
ble Decret  irritant  Apoltolique  & Roïal , contenant  tous  deux 
déclaration  de  nullité  de  la  grâce  faicc  au  contraire. 

C’eft  cette  préférence  que  lui  a donné  le  Roi  François  I.  au 
deflus  de  l’expeétative  des  Graduez , par  la  Déclaration  du  18. 
Janvier  1541.  qui  fera  rapportée  dans  le  chapitre  fuivant  : & 
après  l’Induit  du  Parlement,  fuivent  les  deux  Expectatives 
R,oïalcs,  du  joïeux  avcnemenc  & du  fcrmcnc  de  fidelité.  Les 
Graduez  font  les  derniers;  parce  que  les  Grâces  Roïales  em- 
portent le  defius  fur  celles  des  Univerfitez. 

Mais  entre  les  Grâces  Roïales,  celle  de  l’Induit  du  Paile- 
lement  va  la  première,  quoi  que  la  moins  ancienne  ; & celle 
du  joïeux  avenement  la  fuit  ; après  quoi  celle  du  fermcnc  de 
fidelité' vient  la  dernière  & marche  fur  (es  pas  : quoi  que  fi  l’on 
confidcroit  l’origine,  le  joïeux  avenement  devroit  emporter  la 
primauté  , le  fermeut  de  fidelité  avoir  le  fécond  rang,  & l’In- 
duit du  Parlement  fermer  la  marche. 

Nous  voïons  pourtant  ( ce  fcmble  ) cet  ordre  trouble  par  - 
la contrariccc  de  deux  Arrcftsdu  Grand  Confeil.  Le  premier 
du  13.  Juillet  1606.  pour  un  Canonicat  de  l’Eglifc  Cathédra- 
le de  Troïes  entre  Jean  Baptijle  le  Clerc , Brevctairc  du  ferment 
de  fidelité,  & Loiin  Veiller , Indultaire  nommé  comme  tenant 
l’Induit  de  M.  Vignicr,  Maître  des  Requêtes;  par  lequel  lo*' 
Canonicat  fut  ajuge  au  Brevetaire  du. ferment  de  fidelité, pre— 

Hhhhh- 
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fciwblemcnt  à l’Indulcaire.  Le  fécond  du  7.  Septembre  164$; 
pour  un  Canonicat  de  l’Eglifc  d’Auxerre  , encre  les  nommer 
Boucher  Brevctairc  du  jçïeux  avènement  & du  ferment  de  fidelité 
& un  Indultaire,  8c  le  nomme  Grajfet  Gradué;  par  lequel  le  Ca- 
nonicat fur  ajugè  à l* Indultaire,  8 c la  grâce  du  ferment  de  fide- 
lité refervée  pour  une  autre  vacance  préférablement  au  Gradue.' 

Paz,*  212.  art • 9 • Mais  la  conciliation  des  contrarierez  appa- 
rences de  ces  deux  Arrcfts  fc  peur  facilement  faire  ; fçavoir  quo 
dans  l’Arreft  pour  le  Ganonicat  de  Troïes,  PIndulcaire  s croit 
laific  prévenir  fie  en  requifition  fie  en  collation , 6 c ne  s’étoit 
pourvû  8c  n’avoit  requis  le  Canonicat  qu’apres  que  le  Brcve- 
cairc  avoir  été  pourvu  par  l’Evêque  Collateur  fi c debiteur  des 
deux  Expectatives.  Cette  préférence  des  Indulcaircs  pardeflus 
les  autres  cxpeCtans  a été  confirmée  par  un  Arreft  d’Audian- 
ce  du  Grand  Confeil  du  18  Avril  1644.  pour  un  Canonicat 
de  Saint  Martin  de  Tours , entre  Mc  Loiiu  Camus,  alors  Avo- 
cat, 8c  depuis  Confciller  en  la  Cour,  mort  au  mois  d’Aouft 
1687.  tenant  l’Induit  de  M* Pierre  Couturier , Avocat  8t  Secré- 
taire de  la  Cour  , pour  lequel  plaidoit  Ai*  Bcrnage  , 8c  Tardif 
tenant  l’Induit  de  M' Potier  à'Ocqucrrc  , pour  lequel  plaidoit 
M>'Gnydc  Metffic , contre  un  Brcvetaire  de  joïeux  Avencment 
nomme  fur  le  meme  Chapitre;  par  lequel  Arreft  la  préférence 
fut  donnée,  à Camus  premier  Indultaire,  8c  les  expectatives  des 
deux  autres  confirmées  8c  rcfcrvccs  pour  une  autre  vacance. 
C’cft  cette  préférence  que  M.  Renauldin  , Procureur  General 
du  Grand  Confeil  a fortement  établie  dans  fon  Traite  de  l'in- 
dult  du  Parlement , nombre  21.  8c  22.  où  il  cite  plufieurs  Arrcfts 
qui  aurorifent  cette  préférence  des  Indulcaircs  par  deflus  les  au- 
tres Expeétans. 

Page  21}.  art.  10.  Mais  ces  Nominations  Roïales  pour  le  fer- 
ment de  fidcl  té  n’auront  aucun  effet,  fi  fuivant  nôtre  défini- 
tion elles  ne  font  adreftees  à des  Prélats  aTans  droit  de  conférer 
les  Canonicats  CT  Prehendes  de  leurs  Btlrfes  ; dont  ils  font  les  Epoux, 
unius  uxoru  virurn , fuivant  la  doétrir.c  de  Saint  Paul  en  fon 
JEpttre  1.  à Timochéc  clup.  3.  Il  faut  donc  pour  pouvoir  char- 
ger les  Archevêques  8c  Evêques  de  l’acquit  du  ferment  de  fi- 
delité, qu’ils  foient  Collatcurs  des  Canonicats  8c  Prcbendes 
de  leurs  Eglifcs,  c’eft-à.dirc  de  leur  EgUfc  Cathédrale  , à rai- 
fon  de  laquelle  feulement  ils  doivent  le  ferment  de  fidelité  au 
Roi,  8c  non  d’aucunes  autres  Eglifcs  Collegiales,  ou  autres 
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Bénéfices , qui  né  les  y afiujetit  nullement,  ni  ne, les  y peut 
afTujccir  : ils  ne  font  pas  meme  fujets  à l’acquit  du  ferment  de 
fidelité  pour  rajfon  des  Dignitcz  de  1 Eglifc  Cathédrale  donc 
ils  font  ordinairement  Collateurs  , s’ils  ne  (ont  aufli  Collaccurs 
des  Canonicats  & Prcbcndes  de  l’Eglifc  Cathédrale,  aufquels 
fculs  eft  fixé  l’acquit  du  ferment  de  fidelité. 

Page  214.  art.  il.  C’eft  ce  qui  a été  juge  par  Arrcft  folenncl 
du  Grand  Confcil,  au  profit  du  Chapitre  de  Metz,  contre  le 
Brevetairc  du  ferment  de  fidélité  de  Monfieur  l'Archevêque 
d’Ainbrun  , à prefent  Evcque*  de  Metz  , où  l’on  voit  que  le 
pourvu  par  le  Chanoine  Tournaire  fut  maintenu  &:  garde  en 
la  pofleffion  & joüifiancc  du  Canonicat  de  l’Eglifc  de  Metz  au 
préjudice  de  ce  Brevetairc.  Car  dans  les  crois  Evcchez  de 
Metz  , Tout  & Verdun,  par  excenfion  du  Concordat  Germa- 
nique , comme  nous  l’expliquerons  amplement  ci  - après  dans 
le  dernier  chapicrc  de  cet  Inventaire , la  collation  des  Cano- 
nicats  des  Eglifcs  Cathédrales  & Collegiales  appartcnoit  par 
alternative  fix  mois  au  Pape,  & fix  mois  aux  Chapitres,  dont 
le  Pape  Clément  I X.  par  fon  Induit  accordé  au  Roi  pour 
ces  Pais,  lui  a cédé  le  droit  de  nommer  en  fes  mois,  comme 
nous  l’expliquerons  fort  au  long  au  même  endroit.  Mais  en 
toutes  les  autres  Provinces  & Diocefes  du  Roïaumc,  le  droit 
de  conférer  les  Canonicats  appartcnoit  originairement  en  com- 
mun & conjointement  à l’Evêque  & au  Chapitre  , neanmoins 
dans  la  fuite  chacun  d’eux  en  a preferit  U collation  à eux  feuls, 
comme  l’a  expliqué  du  Moiin  en  fon  Commentaire  fur  la  rè- 
gle De  Infirmas,  num.  75.  en  ces  termes:  Scif  enim  coüationem 
Canonicatuum  & Prxbendarum  Cathédrale  Ecclefidt  Jpe&arc  de  jure 
communi  ad  Epifcopum  £7*  ejufdem  Ecclefi*  Capitulum  fimul , eijque 
commun  em  ejje.  Et  en  fa  note  fur  la  G lofe  du  chapitre  Si  Capitu • 
lo.  j.  De  concejf  Prœbend.  au  Sexte,  où  il  dit:  Quia  de  jure  com- 
mun! collât io  Pr&bendlrum  Cathédrale  Ecclcfi £ JpeElat  ad  Epifcopum 
& fuum  Capitulum  fimul , fed  in  Jlegno  Francis  .Epifcopi  communi- 
ter  contra  fua  Capitula  pr<efcripferttnt , ut  dixi  in  Regul.  Canccllar. 
De  inftrmis.  num.  61. 

Enfin  la  nomination  Roïale  pour  le  ferment  de  fidelité  eft 
fixée  aux  feuls  Canonicats  de  l’Eglife  Cathédrale,  fi  l’Evêque 
en  cft  Collateur  , & non  pas  aux  feules  Dignitcz,  quand  même 
il  y pourvoit  ; comme  il  fut  jugé  par  l’Arrcft  ci  defius  cite  au 
profit  du  Chapitre  de  Metz,  contre  un  nomme  Henault , fubroge 
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au  droit  du  Brevctairc  du  ferment  de  fidélité,  dont  l'Evêque 

& le  Chapitre  de  Metz  furent  conjointement  déchargez. 

* Page  nç.  art.  il.  Non  feulement  la  Nomination  Roïalepour 
le  feruicnt  de  fidel  té , regarde  les  Archevêques  & Evêques  du 
Roïaumc  , quand  ils  font  Collaceurs  des  Prebcndes  de  leurs 
Eglilcs  Cathédrales;  mais  fon  effet  paffif  félon  nôtre  défini- 
tion cft  fixe  pour  conférer  aux  perfonnes  Eccleftajhques , idoines  & 
capables  nommées  & recommandées  par  le  Roi.  Il  faut  donc  pour  pre- 
mière qualité  &:  difpofition  ncccfTairc  &:  indifpenfable  au  Brc- 
vetaire  du  ferment  de  fidelité,  pour  être  valablement  nommé, 
avoir  reçu  la  Tonfure , & être  âgé  de  quatorze  ans,  qui  font 
les  deux  qualitez  rcquifes  pour  être  pourvu  de  Canonicats  & 
Prebcndes  dans  une  Eglife  Cathédrale.  Carie  Roi  ne  pourvoit 
même  des  Bénéfices  de  fa  fondation  que  ceux  qui  font  Clercs 
tonfurez , quoi  qu'il  ne  foit  affujeti  à aucunes  Réglés  Canoni- 
ques en  fes  Collations,  foit  au  titre  de  fa  fondation  , foit  au 
titre  de  fa  Régale  ; comme  l'a  expliqué  du  Molin  en  fon 
Commentaire  fur  la  Règle  De  infirmu  num.  41 7.  en  ces 
termes  : Quamvis  non  nifi  Clericis  , quos  tonfuratos  vocant , con- 
férant ur  ; quia  talibua  ex  voluntate  Regis  fundatoris  dejhnat a funt. 
Cela  a été  jugé  fur  procès  par  écrit  ( où  Me  >Ange  de  Majfac 
croit  Avocat  & a voit  écrit  ) &:  décidé*  par  Arreft  du  Parle- 
ment en  l’année  1619.  au  rapport  de  Monfieur  Sarillon  Con- 
feiller  delà  Cour,  peu  de  tems  avant  qu'il  fut  pourvû  de  la 
Charge  de  Prcfident,  en  la  première  Chambre  des  Enquêtes, 
contre  un  Gradué  nommé , pour  n’avoir  été  tonfuré  lors  de 
fa  nomination.  La  même  chofc  a été  encore  jugée  par  autre 
Arreft  d'Audiance  du  Grand  Confcil  fur  la  fin  du  mois  d’Aouft 
ou  au  commencement  de  Septembre  1651.  rendu  furies  Con- 
clufions  de  Monfieur  chxmillart , Avocat  General , entre  deux 
Indultaires  du  Parlement  nommez  en  meme  jour,  un  Rcfi- 
gnatairc,  & Me  Sauffoy  , Do&cur  & Prdfcflcuç  en  Théologie 
de  la  Maifen  de  Navarre,  Obituairc,  plaidans  Alaîtres  Ctjbric- 
res,  Baudry , Camus  & du  Hamel  Avocats;  par  lequel  & fur  les 
mêmes  Condufions,  l’un  des  Indultaires,  fut  rejetté  pour  ne 
s*êcre  pas. trouve  tonfuré  lors  de  fes  Lettres  d’Indult  & de  no- 
mination.. 

Page  2.1 6.  art.  13.  Nôtre  définition  delà  Nomination  Roïa- 
1c  pour  le  ferment  de  fidelité  ajoûte  encore  que  fon  effet  fê 
termine  à conférer  le  premier  Canonicat  vacant  par  mort . Sur  quoi 
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.nous  remarquerons  d’abord  que  toutes  les  grâces  Expectatives 
rcçûcs  dans  Je  Roïaume,  de  joïeux  A venement,  de  Serment  de 
fidelité  ,d’Indult  du  Parlement  & Graduez,  conviennent  en  ce 
qu’elles  font  toutes  reftraintes  à la  vacance  par  mort,  comme 
aïant  fucccdc  aux  Mandats  Apoftoliques  , dont  elles  font  les 
reftes  reçûs  en  France,  & qui  ont  roûjours  été  reftraints  fpecia- 
lemcnt  à cette  forte  de  vacance,  fuivant  les  difpofitions  de  la 
Pragmatique  & du  Concordat,  tir.  De  Collât.  Ainfi  toutes  les 
autres  vacances,  par  demillion  , refignation  pure  & fimplc  ou 
en  faveur,  permutation,  &:  meme  par  devolut,  s’il  n’cft  inci- 
dent & concurrent  avec  la  vacance  par  mort , en  demeurent  cx- 
clufcs  félon  la  doétrinc  de  la  Pragmatique , au  titre  De  Collât.  §. 
Item  quod  diSla.  & du  Concordat  au  même  titre  §.  Volumus  au - 
tem.  verfic.  Quoique.  Et  fi  dans  ces  Textes  il  n’cft  point  parlé  des 
refignations  en  faveur  , c’eft  que  les  Reglcmcns  de  ces  deux 
Traitez  aïant  été  faits  l’un  fur  l’autre,  & les  refignations  en  fa- 
veur étant  hors. le  droit  commun,  fort  rares  en  ce  teins- là,  & 
prcfque  inconnues,  c’eft  pour  ce  fujet  qu’elles  n’y  ont  pas  etc 
comprifes  ni  exprimées , mais  en  font  demeurées  exclufcs  par  Je 
mot  general  de  refignation. 

Page  zi  y.  art.  14.  if.  1 6.  & 17.  Mais  il  y a cette  différence 
entre lesdeux  Expectatives  de  joïeux  avènement  à la  Couron- 
ne & du  Serment  de  fidelité  , que  le  joïeux  Avènement  s’é- 
tend fur  les  Eglifes  Cathédrales  &:  Collegiales,  &:  fur  les  Digni- 
tcz  & Canonicats  d’icelles  -,  au  lieu  que  le  Serment  fie  fidelité 
cft  reftraint  aux  feules  Eglifes  Cathédrales,  & aux  feuls  Cano- 
nicats d’icelles,  & encore  au  cas  que  les  Archevêques  &:  Evê- 
ques en  foient  Collatcurs  & non  autrement;  parce  qu’ils  en 
font  feuls  debiteurs , & la  dette  fixée  fur  les  Canonicats  &:  Pré- 
bendes de  leurs  Eglifes.  Et  meme  les  Archevêques  & Evêques 
ne  font  chargez  de  l’acquit  du  Brevet  de  Serment  de  fidelité  , 
qu’en  la  manière  qu’ils  font  Collatcurs  des  Prébendes , fi  par 
alternatives  de  mois,  de  femainesfic  de  jours , dans  leurs  feuls 
tours  & alternatives , les  Chapitres  demeurans  libres  pour  les 
leurs.  C’eft  ce  que  le  Roi  a ordonné  être  obfervé  en  fa  Régale 
par  fon  Edit  du  mois  de  Janvier  i$8z.  De  I ZJfagc  de  U Repaie. 
où  il  entend  n’avoir  droit  de  conférer  en  Régalé , que  félon 
les  tours  & alternatives  où  les  Evêques  ont  droit  de  conférer. 
C’eft  ce  que  le  Grand  Confcil  a reçu  & autorife  par  fon  Ac- 
reft  du  Semeftre  dhyvcr  de  l’année  168  3.  fur  procès  par  ccric 
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& appointe,  aptes  avoir  été  plaidé  pandant  plufieurs  Audiances, 
pour  un  Canonicacdc  i’Eghfe  Cathédrale  de  Montpellier,  en 
laquelle  l’Evêque  n’a  droit  & ne  vient  en  tour  de  conférer  que 
pendant  deux  femaincs  de  l’anncc  , entre  le  nommé  & tenant 
l’Induit  de  M.  de  U Briffe , Maître  des  Rcqucftcs,  un  pourvu 
fur  demilïion  faite  entre  les  mains  du  Chanoine  Tournaire  , & 
le  Sieur  Jouberr } Brcvctairc  du  Serment  de  fidelité  de  M l’Evê- 
que de  Montpellier.  Par  lequel  Arrcft  rendu  au  rapport  de 
M.  de  Thicrfault  Confciller,  le  Canonicat  fut  ajugé  à l'Indul- 
tairc,lc  droit  du  Brevetanc  refervé  pour  une  autre  vacance  au 
•tour  & en  l’alcernanvc  de  l’Evêque. 

j» âge  no . art.  18.  Tous  les  premiers  Canonicats  des  Eglifes 
Cathédrales  du  Roïaume  vacans  par  mort,  ne  font  pas  dûs  aux 
Brevetâmes  des  Seimens  de  fidelité  des  Archevêques  & Evê- 
ques, ruais  il  faut  encore  fuivant  nôtre  définition  de  la  nomi- 
nation pour  leScj  ncntde  fidelité,  que  ce  foit  le  premier  Ca- 
nonicat qui  y eli  .ifFcétc , vacant  apres  la  ffgnif  cation  des  Brevets 
faite  aux  Archevêques  & Evêques  par  les  Brevetants  O'  Expc- 
flans.  II  faut  donc  que  les  Canonicats  non  feulement  foient  va- 
cans par  more,  mais  qu’ils  vaquent  depuis  la  lignification  du 
Brevet,  faite  à l’Archevêque  ou  Evêque,  pour  afiujcttir  & af- 
fréter ces  Bénéfices  à la  nomination  de  l’Expe&ativc  pour  le. 
Serment  de  fidelité.  C’eftdc  cette  lignification  Sc  de  fa  forme, 
dont  du  Molin  parle  & fait  mention  en  fa  Note  fur  la  Glofc 
du  chapitre  Si  Joli.  De  conceff.  Preeb.  in  6.  fur  le  mot  Exequatur. 
que  nous  avons  rapportée  dans  l’ait.  30.  du  precedent  chapitre 
çlc  cet  Inventaire. 

Page  iî  1.  art,  19.  Il  cft  vrai  que  dans  l’execution  des  Man- 
dats Apoftoliqucs,  aufqucls  ces  Grâces  cxpcttacivcs  reçues  dans 
le  Roïaume  ont  fucccdé,  il  n’y  avoit  que  les  Bénéfices  vacans 
un  mois  après  la  lignification  du  Mandat,  qui  y fuflent  fujets  î 
comme  nous  le  voions  dans  la  formule  des  Mandats  Apoftoli- 
ques,  rapportée  dans  le  Concordat  dont  nous  avons  fait  men- 
tion dans  l’arc.  19.  du  precedent  chapitre,  & donc  voici  les  ter- 
mes : Si  quem  , quam  , vel  qnod , pojl  menfem  poffquam  prefentes  Ltt- 
ter<£  vobu  prjfcntatz  fuerint , extra  Romanam  Curiam  vacare  con- 
tient , eidem  N.  conféra  tu. 

Mais  pour  rendre  plus  promtc  l’execution  des  Lettres  & Bre- 
vets de  joïeux  Avcnemcnc  & de  Serment  de  fidelité,  l’on  a re- 
tranché ce  mois,  & l’on  a voulu  que  les  Bénéfices  y fufTent  af- 
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fujettis  dés  le  moment  de  la  vacance  & incontinent  apres  la  li- 
gnification‘des  Brevets  de  l’une  & l’autre  Expcdlativc.  Et  c’cfl 
par  cette  lignification  du  Brevet  faite  par  l'Expcélant  au  Col- 
îatcur,  qu’elt  contrariée  la  foûmilfion  refpc&ive  du  Collateur 
& du  Brevctaire,  de  conférer  par  le  Collateur  le  Bénéfice  va- 
cant, & d’accepter  pat  le  Brevctaire,  & d’en  décharger  le  Col- 
lateur. 

Page  zzz.  art.  zo.  & 21.  Mais  nôtre  définition  de  la  nomina- 
tion Roïalc  pour  le  Serment  de  fidelité,  Ce  trouve  appuïéc  com- 
me celle  du  joïeux  Avènement  & de  l’Induit  de  Meilleurs  de 
la  Cour  de  l’autorirc  fupreme,  pour  fc  faire  obcïr  $ puiCqu’ellc 
fc  fait  avec  injonction  d*j  Jatisfure  par  les  Archevêques  & Evê- 
ques , ftnon  les  collations  &*  difpofitions  faites  au  contraire  feront 
déclarées  nulles  & de  nul  effet.  Nous  nccroïons  pas  avoir  ici  bc- 
fein  d’éclaircir  plus  amplement  cette  matière  apres  ce  que  nous 
en  avons  dit  dans  l’art.  31.  du  precedent  chapitre  de  cet  Inven- 
taire. Il  ne  faut  que  fc  rclTouvcnir  de  la  dcwftrine  que  nous  y 
avons  enfeignée  fur  ce  point,  & où  nous  avons  pleinement  ju- 
f.i„’  que  ces  nominations  Roïalcs , de  joïeux  Avcnemcnt , du 
Sermcnc  de  fidelité,  & de  l’Induit  du  Parlement  avoient  tou- 
jours f^cè  ou  dévoient  être  munies  du  Dccrcc  irritant  \ parce 
que  le  Serment  de  fidelité  fpccialemcnt  va  de  pas  égal  avec  le 
Brevet  de  joïeux  Avcncment,  & que  l’un  & l’autre  ne  ccdenc 
qu’à  l’Induit  du  Parlement  qui  le  porte  en  termes  exprès  & par- 
ticuliers. Mais  nous  ne  pouvons  oublier  que  l’une  &:  l’autre  de 
ces  Grâces  cxpe&ativ es  & nominations  Roïalcs , ont  encore  été 
fortifiées  des  Lettres  parentes  &:  Déclarations  de  nos  Rois  ; 
comme  l'ont  été  les  premières  prières  des  Empereurs  d’Allema- 
gne, des  Rois  d'Efpagnc  & Comtes  de  Flandre  , des  Païs-Bas 
& de  Bourgogne , par  les  Lettres  patentes  & Déclarations  des 
Princes  fouverains  de  ces  Pais. 

Nos  Rois  ont  fait  la  même  chofe  en  faveur  de  leurs  Droits 
de  nominations  Roïales  pour  leur  joïeux  avenement  à la  Cou- 
ronne & Serment  de  fidelité.  Henri  III.  par  fes  Lettres  paten- 
tes de  1 année  1577.  vérifiées  au  Grand  Confcil , fie  recevoir 
l’une  & l’autre  de  ces  Expcétacivcs  au  nombcc  de  fes  Droits 
Roïaux.  Henri  IV.  par  autres  Lettres  patentes  de  l’an  1599* 
confirma  encore  l'un  & l’autre  de  ces  Droits  comme  Roïaux. 
Et  Je  Roi  Loüis  XIII.  {innommé  le  fujh , par  fes  Lctcrcs  pa- 
tentes vérifiées  au  Grand  Confcil,  a tellement  reconnu  l’anti- 
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quicc&  la  grandeur  de  ces  Droits  de  la  Couronne,  qu'il  y or- 
donne que  d orénavant  la  elaufe  du  Decret  irritant  de  tout  ce 
qui  feroit  fait  au  contraire,  feroit  cmploïéc  dans  les  Lettres  fi C 
Brcvccs  de  nomination  Roïalc  pour  le  joïeux  Avenement  de 
le  Serment  de  fidelité.  Nous  en  parlons  ainfi, comme  nous  la- 
vons déjà  dit , fortifiez  de  la  remarque  qu’en  a faite  M.  Bro- 
deau , ancien  Avocat  , en  fes  Additions  fur  les  Arrefts  de  M* 
Loüet , Lettre  P.  nombre  6.  où  il  dit  que  telle  a été  du  depuis  U 
pratique  du  Grand  Confeil. 

Mais  nous  ne  pouvons  nous  difpcnfcr  d*y  ajouter  la  Note 
que  nous  y avons  déjà  faite,  qu’il  auroit  parle  bien  plus  jufte,. 
s’il  a voit  die  que  telle  auroïc  du  erre  la  praciquc  du  Grand  Con- 
feil-,  parce  que  l’on  contrevient  tous  les  jours  à ces  Reglcmensr 
quoique  la  connoiflancc  de  ces  Droits  foie  plus  particulièrement 
attribuée  à cette  Compagnie,  comme  tous  les  Droits  du  Roi 
fur  les  Bénéfices  Ecclcfiaftiqucs  , privativement  à tous  autres 
Juges,  à l’exception  de  la  Régale,  dont  la  connoiflance  a tou- 
jours fie  de  tout  tems  appartenu  à la  Cour  de  Parlement. 

Page  il},  art.  n.  Nôtre  définition  eft  appuïéc  non  feule- 
ment fur  le  Decret  irritant  de  tout  ce  qui  fera  fait  au  préjudice 
de  ces  deux  nominations  Roïales,  mais  elle  Ce  terme  p.#  cette 
elaufe  , qui  fuit  le  Decrcc  irritant  , ou  autrement  pourvu  aux. 
Brevetaires  & Expettans.  Quoique  ce  point  ait  ( ce  (cmblc)  etc 
fuffifamment  expliqué  dans  l’art.  35.  du  precedent  chapitre-dé 
cet  Inventaire,  fans  crainte  de  répétition  nous  pourrons  ajou- 
ter que  les  moïens  de  pourvoir  aux  Brevetaires  fur  les  contra- 
ventions aux  Decrets  inférez  dans  les  nominations  Roïales  à 
eux  accordées , font  premièrement  d’ufer  de  la  force  majeure  du 
Decret  irritant,  fié  de  cafter  fie  annuller  tout  ce  qui  auroit  été 
fait  au  contraire,  &:  au  mépris  des  prières  Roïales,  ô c de  Ce 
pourvoir  pour  obtenir  des  provifions  fur  les  Brevets  de  nomi- 
nation Roïalc  pardevant  le  Chancelier  de  l’Univcrfité  de  Pa- 
ris, que  l’on  doit  reconnoître  Exécuteur  naturel  de  ces  Induits, 
comme  il  Peft:  d’autorité  Apoftolique  de  Meilleurs  du  Parle- 
ment. A quoi  pour  fécond  moïen  l’on  pourroit  encore  joindre, 
de  faire  ordonner  par  les  Juges  fi c Exécuteurs  de  l lndulc , en 
faveur  des  Brévetaires,  contre  les  Collateurs  ordinaires  , qui 
n’atiroient  pas  non  feulement  obéï,  mais  auroient  élude  l’exe- 
cution de  la  grâce  du  Prince,  le  paiement  d’une  penfion  en  re- 
venus Eedefiaftiques,  proportionnée  au. revenu  du  Bénéfice 
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qui  lui  ctoit  acquis  , & dont  le  Collaceur  a niéprifé  de  lui  ac- 
corder la  provifion  , conformément  à la  difpofition  du  chapi- 
tre DileSius  films.  27.  De  Prabcnd.  aux  Décrétales,  & que  nous 
avons  rapportée  fur  Part.  jj.  du  chapitre  precedent,  en  ces  ter- 
mes : Çum  eam  Pr<ebendam  alii  in  elufionem  mandati  nojlri  duxe- 
rint  conferendam , eumdem  Clericum  fi  non  habet  fufjicicns  Bencfi - 
cium  Ecclcfiajlicum , in  Çanonicum  recipi  facias  , fibi  de  redditu 
lus  Ecctefix  fingulis  annts  afjignari  provent  us , donec  ei  fit  in  Béné- 
ficia Prxbendalt  provifum. 

Page  224.  art.  23.  C’cft  fans  doute  de  ces  deux  grâces  & no- 
minations Roïales  du  joïeux  avènement  à la  Couronne  & du 
Serment  de  fidelité,  qu’à  leur  exemple  font  venus  les  droits  de 
joïeux  avènement  à la  Preiature  que  quelques  Prélats  & Evê- 
ques du  Roïaume,  comme  celui  de  Poidiers,  & quelques  Ar- 
chidiacres de  quelques  Eglifcs  Cathédrales  de  France  ont  ac- 
quis par  la  longue  & immémoriale  pofleffion  où  ils  font  ; fça- 
voir  celui  de  Poitiers,  à qui  les  Chapitres  des  Eglifes  infe- 
rieures & Collegiales  de  fon  Diocefc  doivent  les  premiers  Ca- 
nonicats  vacans , comme  par  forme  d’étrennes , xeniorum  nomi - 
ne , à caufc  de  fon  joïeux  avenement  à PEpifcopat.  Et  les  Cu- 
rez des  Archidiaconcz  de  certaines  Eglifes  du  Roïaume , doi- 
vent & paient  certains  droits  à leurs  Archidiacres,  pour  leur 
première  entrée  en  leurs  Cüres  ou  Archidiaconez  , dont  parle 
le  Glofiatcur  de  la  Pragmatique  , tir.  De  Annat.  §.  Voluit  ta- 
mcn.\ n verb.  fruEhbus.  le  Prcfidcnt  Boïcr  Vecif.  Burdegal.  Vecif. 
1.9.  Se  tous  nos  Dodcurs  François  les  uns  à la  fuite  des  autres, 
apres  Oldradc  en  fon  Confeil  125.  où  il  ajuge  ces  droits  de* 
joïeux  avenement  à la  perfonne  de  l’Archidiacre  de  Champa- 
gne en  PEglife  de  Licge,  de  non  à un  fermier  des  fruits  de  cet* 
Archidiaconc.  Voici  les  termes  de  cet  Auteur  : Quxritur  an  illud 
tjuod  Jolitum  tjl  prxjlari  Archidiacono  de  Campania  in  Ecclefiâ  Léo- 
dtenfi , pro  fuo  jucundo  adventu  , veniat  in  locationem  fruBuum  Ar- 
cbidiaconatus  ? Die  tjuod  non. 

C’cft  fur  ce  principe  que  la  G lofe  de  la  Pragmatique  décide 
la  meme  chofe  en  faveur  de  PEvcquc,  à qui  feroitdû  le  droit 
de  joïeux  Avenement  par  les  Eglifes  inferieures  de  fbn  Dioce— 
fc,  & qui  ne  lui  feroit  acquis  que  perfonncllement  Se  comme 
les  diftributions  manuelles  qui  ne  font  dûcs  qu’aux  prefens. 
Voici  comme  s’explique  cette  Glofe  fur  cectc  matière  : Nam 
appcllxtionc  frutfuum  non  vertirent  dijlributiones , prafertim  in  odio- 
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Ch  ; nec  td  quoi  datur  Pralato  in  fuo  adventu. 

Ec  ce  texte  interprété  pour  le  joïeux  Avenement  des  Prélats 
a été  pris  fi  favorablement  par  la  Cour , & tellement  à l’avau* 
tage  de  l’Evêque  de  Poitiers  pour  fon  joïeux  avenement  à l’E- 
pifeopat , que  c’cfi:  fur  ce  principe  que  ce  PreLt  a etc  maintenu 
par  Arreft  dans  ce  Droit  ; comme  RebufFe  le  rapporte  en  fou 
Commentaire  fur  le  Concordat,  tic. De  Mandat,  slpoftol.  §.  Dé- 
clarantes. verfic.  Vndè  cum.  in  vcib.  Prxferendos.  où  lien  expli- 
que l’cfpccc  en  cette  manière  ; ZJnde  cum  ad  nominationem  Epif-  ' 
copi  Pittavienfis , quidam  Presbyter  nomine  G relie,  fuijjet  de  Capi- 
tulo  Lodunenfi  fie  receptus  , '&  demum  vacante  prima  Prxbcnda , 
fuifict  alteri  collata , fuit  condemnatum  Capitulum  ad  dandum  di - 
J In  but  ion  es  quotidianas  cum  fruftibm  ditto  Gveflc  , qu*  pr&fcntibm 
divino  ferêitio  dari  [oient  : fie  fuit  judicatum  in  hoc  Senatu  anno 
1515.  CT  die  7.  Julii. 

Mais  faifant  reflexion  fur  le  palTage  de  cet  Auteur,  nous  ne 
pouvons  nous  empêcher  de  remarquer  que  1 Evêque  de  Poi^ 
tiers,  pour  fon  droit  de  joïeufe  entrée,  aïanc  prcfcncc  le  nom^ 
mé  Grcjle  au  Chapitre  de  Loudun  pour  tenir  le  Canonicat  qu*il 
lui  devoir  pour  fon  joïeux  avènement  à l’Epifeopat,  & y aïanc 
été  reçu  in  Canonicum  &“  in  fratrem  , fous  ractcnte  de  la  pre- 
mière Prebendc  vacante,  qui  lui  fuc  neanmoins  refulcc  par  le 
Chapitre , & confcrce  à un  autre  au  mépris  de  la  nomination 
du  joïeux  avenement  de  l’Evêque  de  Poitiers  , le  Chapitre  de 
Loudun  fut  condamné  de  donner,  en  attendant,  au  prefenté 
de  l’Evêque,  toutes  les  Diftribucions  quotidiennes  & manuel- 
les , qui  font  dûës  aux  prefens  & afliftans  au  fcrvice  Divin , 
comme  aïant  été  en  vertu  de  cette  nomination  reçu  par  le 
Chapitre  de  Loudun  in  Canonicum  O'  in  fratrem.  Et  fur  l’exem- 
ple de  ce  prcfcncc  de  1‘Evêque  de  Poitiers  pour  fon  hcureulê 
entrée  à l’E pifeopat,  l’on  pourroit  toujours  faire  recevoir  dans 
les  Eghfes  les  Brcvccaircs  du  joïeux  avenement  & du  Serment 
de  fidelité  comme  Chanoines  honoraires  , fous  l’attente  de  la 
première  Prebendc  vacante  , & leur  faire  aulfi  ajuger  les  Di- 
ftribution*  manuelles  ; & cette  conduite  que  Le  Roi  pourroit 
autorifer  d’un  Reglement  favorable,  feroit  un  croificme  moien, 
pour  prévenir  & punir  par  avance  la  contumace  des  Evêques 
& des  Chapitres , qui  voudroient  dans  la  fuite  tenter  témé- 
rairement de  refufer  le  premier  Canonicat  vacant  aux  Bre- 
vccaiics  du  joïeux  avenement  à la  Couronne  & du  Serment 
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Idc  fidelité  des  Archevêques  &c  Evêques. 

Pageizy  art.  14.  Ce  troificme  moïen  cft  encore appuïé  fur 
un  autre  Arreft  favorable  à ce  Droit  d’heureufe  entrée  de  l’E- 
vêque  de  Poitiers,  dont  Monfieur  Loüeccn  fon  Recueil  d’^r- 
refis , Lettre  P.  nombre  6.  fait  mention  en  ces  termes  : ^4u  mois 
de  Mars  1531 . en  U cauje  d'entre  Raoul  Quartier  demandeur , con- 
tre Pierre  Germain  deffendeur , au  rapport  de  Monfieur  Gayant, 
fut  confirmé  le  privilège  oElroïé  à l’Evéquc  de  Poitiers,  par  lequel 
en  fon  entrée  à l’Evèché , il  peut  nommer  en  quelques  E°bfcs  Colle- 
giales de  fon  Viocefe  un  Ecclcftafiquc , pour  être  pourvu  de  la  pre- 
mière Prebende  vacante  ; il  fut  jugé  que  la  première  Prebende  vacante 
viêtoit  tellement  affe6lee  au  nommé  par  ledit  Evêque  , quelle  ne  pût 
être  conférée  a un  autre  , mais  que  les  CoHateurs  cl  icelle  Prebende , 
qui  l'avoient  conférée  à un  autre  qu* audit  nommé  , étoient  tenue  de 
bailler  (3*  affigner  audit  nommé  autant  en  revenu  , que  pouvaient  va- 
loir les  fruits  de  ladite  Prebende  , pour  en  jouir  jufquà  ce  qu'il  fut 
pourvu  dlunc  Prebende  ; CÜ7*  ce  fuivant  le  chapitre  Dilcétus  filius.  2.7. 
De  Pracbend.  apud  Gregor.  Confule  Rebuffum  in  Concordat,  tit. 
De  Mandat.  Apoftol.  §.  Déclarantes,  in  verb.  Præfcrcndos.  ver - 
fie.  Unde  cum  ad  nominationem. 

Toute  cette  conduite  cft  enfin  autorise  par  la  difpofition  de 
ce  chapitre  Dilettus  filme.  Extr.  Ve  Prxbend.  contre  les  Chanoi- 
nes de  1‘Eghfc  Cathédrale  de  Novare,  qui  avoient  éludé  d’e- 
xecutcr  un  Mandat  en  faveur  d’un  Mandataire  Apoflolique  * 
& où  il  elt  ordonné  à l’Evcque  de  Vcrccil  de  veiller  à l’cxc- 
eution  de  fa  commiffion,  en  ces  termes  : Cum  eam  Prxbendant 
alii  in  clufioncm  Mandati  nofiri  duxerint  confercndam  , eumdem  Cle- 
ricum  fi  non  habet  fufficiens  Benefcium  Ecclefiafiicum , in  Canoni- 
cum  recipi  facias  , (T  fibi  de  redditibus  Ecclefia  fingulis  annu  ajji - 
gnari  proventus , donec  ci  fit  in  Benefcio  Prxbcndali  provifum. 

Les  Evêques  pour  appuïer  ce  Droit  de  joïeux  avènement  1 
l’Epifcopat,  femblcnt  fc  vouloir  fonder  eux-mémes  fur  le  droit 
univerfel  qu’ils  prétendent  dans  toutes  les  Eglifes  de  leurs  Dio- 
cefes  fur  l’autorité  du  Canon  Omnes  Bafilicx  16.  qu.  7.  dont  du 
Molin  a rétabli  l'infcription , & qui  eft  tiré  du  1.  Concile  d’Or- 
lcans  chap.  19 . tenu  fous  Clovis  premier  Roi  Chrétien.  Voici 
comme  il  parle  : Omnes  Bafilicx  qux  per  quxeumque  loca  confiruttx 
funt  , vel  quotidie  confiruuntur  , placmt  fecundum  priorem  Canonum 
Régulant,  ut  in  ejus  Epifcopi  potefiate  confifiant , in  eu  jus  territorio 
pofitx  funt. 


/ 
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Mais  l’on  voit  afTez  le  foiblc  avantage  qu'ils  en  peuvent  ci- 
rer j.puifque  les  termes  de  ce  Canon  font  trop  generaux  pour 
pouvoir  appuïcr  folidemcnt  leurs  prétentions. 

Page  116.  art . iy.  C’eft  encore  de  cette  même  fource  du 
joïeux  a venement  8c  du  ferment  de  fidelité  que  provient  le  Droit 
quavoit  le  Roi  à fon  avènement  à la  Couronne,  de  mettre 
en  chaque  Monafterc  d’Hommcs  8c  de  Moines  comme  en  cha- 
.quc  Abbaïe  de  Filles  8c  de  Moniales,  un  Homme  ou  une  Da- 
moifellc  pour  y cctc  reçûs  Religieux  &:  Rciigieufc,  fur  la  no- 
mination du  Roi.  C’eft  de  ce  Droit,  dont  il  eft  parlé  dans  le 
Scile  du  Parlement  part.  7.  art.  16.  fous  centre:  Sequuntur  ju- 
dicia  & Arrejla  expedita  in  Fejio  Candclonts , annoDomini  m.  cc„ 
3LXXiv.  Cum  Dominas  Rtx  utendo  jure  fuo  Regio , m principe  fui 
régi  mini  s , pofl  fuam  Coronauoncm  , tn  Abbatià  Regni  fui  de  Guar- 
dia fud  cxijlente  po(]it  ponere , videlicet  in  Monaftcrïu  Monachorum 
unum  Monachum  , & in  Monajleriis  Monialtum  quandam  Monia- 
1cm  ; ae  Moniales  de  Couciaco  in  Monaflerio  fuo  *AbbatiJfe  régi  mi- 
ne dejlituto  , recipere  non  vellent  quandam  Domicellam , quant  Do - 
minus  Rex  ibi  miferat  , dicentes  quod  ^ibbatijü  carebant  : ordma - 
tum  fuit  quod  diCla  Domicella  in  diFla  Abbatià  poneretur  , (SP  de 
bonis  ipfius  viveret , fed  non  vejlirctur  donec  creata  effet  ^Abbatifft 
ibidtm. 

Cet  endroit  peut  encore  utilement  fervir , pour  confirmer 
l’expcdicnt  que  nous  avons  touché  pour  le  foulagemcnt  des 
Brcvccaires  de  Serment  de  fidelité  8c  de  joïeux  Avcnemcnt, 
qui  eft  de  les  toûjours  faire  recevoir  par  les  Chapitres  8c  Pré- 
lats fur  qui  ils  font  nommez,  chacun  à leur  égard  in  Canonicunt 
(SP  in fratrem , fous  l’attente  de  la  première  Prcbendc  vacantepar 
mort , comme  les  difpofitions  en  font  frequentes  dans  tout  lo 
Cours  Canonique,  tit.  De  Rcfcriptis.  8c  comme  cette  Damoi- 
fcllc  fut  reçue  dans  le  Convcnt  pour  y prendre  l’habit  8C  y fai- 
re profelfion,  quand  il  y auroit  une  Abbefie. 

Page  116.  art.  z6.  L’ufage  8c  la  poftefiion  du  Roi  pour  ces 
forces  de  réceptions  dans  les  Abbaïcs  8c  Monaftercs  d’hommes, 
font  demeurez  acquis  à fa  Majefté , 8c  convertis  feulement  dans 
la  réception  d’un  Oblat  ou  Moine  Lay  en  chaque  Abbaïe  8C 
Monaftere  de  Religieux  en  France.  Cet  ufage  s’eft  mainecnu 
jufqu  a nos  jours  , 8c  n’a  etc  enfin  change  qu’en  la  taxe  de  la 
ïbmme  de  cinquante  ccus  applicable  aux  Invalides  , pour 
ja  fubfiftance  des  Soldats  que  le  Roi  y entretient.  C’cft 
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de  CCS  Oblats , donc  Monficur  Loiiet  parle  en  (on  Recueil  d’ArrcJts 
Lettre  O.  nombre  7.  & où  cet  Arreft  ci-defTus  rapporté  contre 
les  Religicufcs  de  Coucy,  cft  cicc  par  cet  Auteur  comme  don- 
né pour  la  réception  d’un  Oblat  en  ce  Monafterc,  contre  les 
Religieux  de  cctcc  Abbaïe,  qui  avoient  fucccdé  aux  Moniales 
apres  leur  changement  & leur  tranflation  en  un  autre  lieu. 
Mais  à l’égard  des  Abbaïes  de  Moniales,  le  Roi  reprend  cous 
les  jours  l'ufagc  d’affigner  &:  faire  recevoir  des  Damo. Telles 
dans  ccs  Abbaïes  à chaque  mutation  d’AbbclTes  ; comme 
il  fc  voit  dans  les  feiiillcs  Roïalcs  de  la  Diftribucion  des 
Bénéfices,  & dont  nous  avons  les  exemples  de  nos  jours  en  la 
perfonne  de  la  Damoifcllc  de  Percy  de  Monchtmp  , fille  de 
Monfieur  de  Percy  de  Monchitmp  , Doïen  des  Avocats,  fervans 
au  Grand  Confeil,  nommée  par  le  Roi  pour  une  place  de  Mo- 
niales dans  l’Abbaïe  de  la  Trinité  de  Caen , & dans  les  per- 
fonnes  de  pluficurs  autres. 

Page  117.  art.  ij.  Et  meme  à l’exemple  des  Abbaïes  de 
Moniales,  le  Roi  en  pourroit  reprendre  l'ufagc  dans  toutes  les 
Abbaïes  d’Hommes  en  France  , &c  fpccialcment  dans  celles 
qui  ont  été  érigées  en  Evêchez  , d’affigner  des  places  à des  Sé- 
culiers , qui  voudroienc  bien  y prendre  Phabic  & y faire  pro- 
feflion  i cc  que  l’on  appelle  cum  Dccreto  cupientis  profiteri.  C’cfi: 
ce  pouvoir  que  le  Pape  Leon  X.  a accordé  au  Roi  François  L 
dans  Ton  Induit  d’exccnfion  de  la  nomination  Roïalc  au  Du- 
ché de  Bretagne  & au  Comté  de  Provence  de  Tannée  1519.  ci- 
apres  rapporté  dans  le  chapitre  dernier  de  cet  Inventaire  ; ou 
cc  pouvoir  de  nommer  des  Séculiers  pour  remplir  les  places 
Religicufcs,  & à la  charge  de  prendre  l’habit  &:  de  faire  pro- 
feflïon  , cil  fpccialcment  marquée  dans  la  claufc  de  cet  In- 
dulc  Pontifical.  Et  c’cfl  cc  que  le  Pape  Clément  IX.  a con- 
firmé dans  Ton  Induit  du  Z4.  Mars  1668.  accordé  au  Roi  par 
ampliation  de  celui  du.  Pape  Alexandre  VII.  pour  les  trois 
Evêchez  de  Mets,  Toul  & Verdun, où  cette  même  faculté  de 
nommer  des  Séculiers  pour  remplir  les  places  des  Abbaïes,  à 
la  charge  de  prendre  l’habit  & faire  profeffion  , cfi:  encore  ac- 
cordée au  Roi  d’autorité  Apoftoliquc. 

Pxgei  18.  T A Nomination  Roïalc  des  Officiers  du  Parle- 
ur. 1.  JL/ment  en  vertu  des  Induits  des  Papes , eft  la  troi- 
ficrnc  des  Grâces  cxpcétariycs  reçues  & reconnues  en  France 
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Chapitre  XIII. 

De  1j  Nomination 
Roule  en  vertu  des  In- 
duits accordez  au  Roi 
en  faveur  des  Officiers 
du  Patlcmtnc. 
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félon  fon  origine,  fuivant  laquelle  nous  avons  mis  pour  la  pre. 
micre  le  joïeux  Avènement  à la  Coufonne,  que  nous  avons 
fait  fuivre  du  ferment  de  fidelité,  qui  va  de  pas  égal  avec 
le  joïeux  Avcnement  , comme  introduit  dans  le  Roïaumc  à 
fon  exemple  ; & enfin  nous  plaçons  l’Induit  des  Officiers  du 
Parlement,  car  fi  l’on  en  confultc  l’oiigine  il  fc  trouvera  que 
le  joïeux  Avenemcnt  a pris  naiflance  dés  & même  avant  les 
Régnés  de  Loüis  VII.  & de  Saint  Loüis  &c  vers  l’onze  ou 
douzième  fiecle;  & que  l*on  ne  peut  affigner  aux  Indulcs  dil 
Parlement,  d’origine  plus  ancienne  & plus  avantageufe,  que 
fous  les  Papes  Benoift  XII.  feant  à Avignon  en  1354.  Boni- 
face  IX.  en  1403.  Jean  XXIII.  en  1410.  Martin  V.  eri 
3417.  & Eugène  IV.  en  1434.  Ainfi  ce  ne  peut  avoir  été  fur 
fon  antiquité  , que  Monfieur  Regnauldm , Procureur  General  du 
Grand  Conlêifait  donne  la  préférence  à l’Induit  du  Parlement 
fur  les  autres  Expectatives  reliées  & reçues  en  France,  mais  fur 
d’autres  prérogatives,  qu’il  a de  l’autorité  & confirmation  des 
Papes,  & des  Roîs  de  France,  avec  un  double  Decret  irritant 
inféré  dans  les  Bulles  Apoftoliques  & Brevets  de  Nomination 
des  Rois  de  France  : les  autres  Expectatives  n’étant  fondées 
que  fur  l’ancienne  coûcumc  & long  ufage  des  premières  prières 
des  Rois,  qui  ont  moins  de  force  & d’autorité  que  les  in- 
jonctions & commandcmcns  des  Souverains  Pontifes  & des 
Rois.  C'cft  fans  doute  fur  ces  confidcrations , que  dans  l’art. 
17.de  la  Déclaration  des  Infinuations  de  l’an  1646.  vérifiée 
en  Parlement  par  Arreft  de  la  Cour  le  z.  Aouft  1649.  l’on  a 
placé  l’Induit  du  Parlement  à la  tête  des  autres  Expectatives 
en  ces  termes;  Ceux  qui  ont  des  Grâces  expectatives  approuvées  dans 
le  Roïaumc,  comme  des  Jndultaires,  joïeux  événement , ferment  de 
fidelité,  Gradue^  & autres  ; comme  il  a été  déjà  expliqué  dans 
les  articles  z.  du  chapitre  ti.  &:  1.  & 4.  du  chapitre  iz.  de  cet 
Inventaire. 

Page  219.  art.  z.  Ainfi  pour  fuivre  nôtre  méthode,  & nous 
conduire  dans  l’explication  de  la  matière  propofée  nous  don- 
nerons ici  la  définition  de  la  Nomination  Roïaic  des  Offi- 
ciers du  Parlement  en  vertu  des  Induits  des  Papes,  en  cette 
maniéré:  Z )n  Induit , ou  l'une  des  Grâces  expeClatives  reçues  & ap- 
prouvées dans  le  Roïaumc , accordé  aux  Rois  de  France  par  les  Papes, 
fur  leurs  demandes  & fuppliques  faites  pour  les  Chancelier , Prefidens, 
Confeiüers  & autres  officiers  du  Parlement  ; fuivant  lequel  le  Roi  a 
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droit  de  nommer  d’ autorité'  Apojloltque  les  Confeillers  & Officiers  Clercs 
du  Parlement  ou  autres  perfonnes  Ecclcfiajtiques , idoines  O*  capables, 
Seculieres  & Régulières , par  eux  nommées  , O*  par  les  Confeillers 
■ laïcs  du  Parlement , aux  Collateurs  ordinaires  finguliers,  Chapitres  & 
Communauté ^ EulefiaJlujues , Regulieres  & Séculières , Patrons,  O* 
autres  Collateurs  du  Roïaume , aïans  droit  de  conférer  & de  pref enter 
aux  Bénéfices , pour  une  fois  en  la  vie  feulement  , pour  conférer  Cÿ* 
prefenter  aux  nomme ^ par  le  Roi  à la  recommandation  des  Officiers 
du  Parlement , le  premier  Bénéfice  Séculier  ou  Régulier , du  revenu  de 
fix  cent  livres  au  moins , non  Cures  ou  E*lifcs  ParoijJialcs , s'il  nç 
plaît  au  nommé , vacant  par  mort  après  la  fignifcation  des  Lettre f 
d' Induit , en  titre,  en  réglé,  ou  en  continuation  de  commende  -,  avec 
injonction  d*y  fatisfaire  , finon  contraints  par  les  fuges  & par  les 
Exécuteurs  de  l Induit , meme  par  déclaration  de  nullité  des  provifion 4 
faites  au  mépris  C 9*  au  préjudice  des  Indultaires , 

Page  250.  art.  y Sur  les  premiers  termes  de  notre  définition, 
ou  nous  d ifons,  que  c’eft  Un  Induit , ou  Cune  des  Grâces  expecta- 
tives reçues.  & approuvées  dans  le  Roïaume  ; nous  avoüons  qu’il  y 
a plufieurs  & differentes  acceptions  de  ce  nom  Induit.  Premiè- 
rement on  appelle  Induit,  la  Bulle  du  Pape,  en  vertu  de  la- 
quelle fe  fait  la  Nomination  Roïalc  de  l’Officier  du  Parlcmcnr, 
ou  de  fon  nommé  & prefentc , comme  l’Indulc  du  Pape  Paul 
III.  & l'Induit  d’ampliation  du  Pape  Clement  I X.  En  fécond 
lieu  les  Lettres  Patentes  de  la  Nomination  Roïalc  de  l’Offi- 
cier du  Parlement,  ou  de  fon  nomme  & prefentc,  s’appellent 
encore  induit,  ou  Lettres  d* Induit,  C’cft  donc  l’une  des  Glaces 
reçues  en  France,  dont  il  cft  parlé  en  l’art.  17.  de  la  Décla- 
ration des  Infinuations  de  l’anncc  1646.  dont  nous  avons  ci- 
dcfTus  rapporté  les  termes,  qui  regardent  ceux  qui  ont  des  Grâces 
expeCtatives  approuvées  dans  le  Roïaume  , comme  des  Induit  air  es , 
joïeux  Avcncment , ferment  de  fidelité , Gradue ^ & autres. 

Cét  Induit  eft  donc  dit  Grâce  expeCtative,  parce  qu'elle  efl: 
dans  l’attente  & pour  les  Bénéfices  qui  viendront  à vaquer,  &C 
non  pour  les  Bénéfices  vacans:  car  quoi  que  tous  les  Mandats 
Apoftoliqucs,  Grâces  expc&ativcs,  Rcfcrves  de  Bénéfices,  & 
autres  attentes  de  revenus  Ecclcfîaftiqucs,  cufTent  été  générale- 
ment abolis  par  les  Decrets  De  Rcfervat.  fublatis.  faits  dans  le 
Concile  de  Bâle,  repetez  dan»  la  Pragmatique  Sanction  , re- 
nouveliez dans  le  Concordat  aux  mêmes  titres  & confirmez  par 
le  Reglement  general  du  Concile  de  Trencc,  Seff.  14.  De  reformât. 
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cap.  19.  qui  coraprcnôit  la  révocation  & l’cxtin&ion  de  tous  Tes 
Induits  accordez,  même  aux  Sénats,  Communautez,  Univer- 
fitez  & autres  Corps  & Compagnies;  parce  que  ces  fortes  de 
Grâces  faifoient  tres-fouvent  former  des  vœux  criminels  de  la 
more  des  Bénéficiers  pour  leur  donner  jour  &:  ouverture;  nean- 
moins comme  les  Grâces  accordées  aux  Princes,  ou  à des  Com- 
pagnies à leurs  prières  & fupplications  , doivent  être  fixes, 
perpétuelles  &c  permanentes;  parce  qu*ellcs  ne  font  point  tant 
accordées  aux  perfonnes,  qu’aux  R oïaumes  & Communautez, 
qui  ne  meurent  point  , félon  le  chapitre  Dcccr.  De  Regul.Jur.  in 
6.  qui  porte  en  termes  exprès  que  Decet  concejfum  à Principe  Be - 
nefeium  ejje  manfurum  : II  fut  arrête  dans  la  Congrégation  des 
Cardinaux,  Interprétés  des  Dccifions  du  Concile  de  Trente,. 
& même  confirmé  par  le  Pape  Pie  I V.  fous  lequel  ce  Con- 
cile fut  terminé  , que  les  Grâces  des  Princes,  ou  accordées  aux. 
Communautez  à leurs  prières , n’étoient  pas  fujetes  à ces  révo- 
cations generales.  C’cft  ce  que  nous  avons  montré  & pleine- 
ment juftifié  dans  les  deux  chapitres  prccedens  de  laNomina- 
tion  Roïalc  pour  le  joïeux  Avcnement  à la  Couronne  & pour 
le  ferment  de  fidelité  des  Archevêques  & Evêques  : ainfi  nous 
nous  difpcnfcrons  d*cn  dire  davantage  , de  peur  de  tomber  dans 
la  répétition  ; mais  nous  dirons  feulement  qu*il  cn~refulte  que 
ces  Induits  font  aftifs  & paflifs  en  meme  tems,  a&ifs  de  la  parc 
du  Roi  qui  nomme  5 & pafiifs.de  la  parc  des  Sujets  qui  font 
nommez  &c  reçoivent  la  grâce; 

Page  131.  art.  4.  Mais  fuivant  nôtre  définition  de  la  Nomi- 
nation Roïale  en  vertu  de  1 Induit  du  Parlement,  cette  Grâce 
eft  accordée  aux  Bois  de  France  par  les  Papes.  Pour  la  preuve  de 
cette  vérité,  nous  voïons  que  le  Pape  Bcnoift  Xll.-fcant  à 
Avignon  accorda  Induit  au  Roi  Philippe  de  Valois  en  l’année 
1 334.  en  faveur  des  Officiers  du  Parlement , dont  parle  le  Prc- 
fident  Féuchet , en  fon  Traite  Des  Liberte^de  l*Eglife  Gallicane , 
fur  la  fin,  comme  il  cft  rapporté  dans  le  Recueil  de  divers  Trai- 
te:^ de  cette  matière  au  chapitre  7.  des  éditions  de  Paris  de 
Pannéc  1609.  & 1639.  Enfuitc  les  Papes  Boniface  IX.  en  1403. 
& Jean  XXI  IL  en  1414.  accordèrent  des  Indulcs  au  Roi 
Charles  V I.  pour  la  Nomination  des  Officiers  du  Parlement 
dont  il  eft  fait  mention  dansle’Tra/re  du  Parlement  à c Meilleurs 
du  Puy  , page  5 67.  fuivantes , & où  l’on  y lit  en  termes  for- 
mels : Que  le  14.  Avril  1414.  le  Cardinal  de  Pife  Légat  en  France 
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du  Pape  Jean  XXIII.  fut  au  Parlement , & y apporta  quatre  vingt- 
dix  Nominations  ou  Grâces  cxpcClativcs , que  le  Pape  envo'ioit  aux 
Gens  du  Parlement , qui  y furent  acceptées. 

L’on  voit  encore  qu’en  1418.  le  27.  Mars  le  Pape  Martin 
Y.  accorda  une  pareille  Bulle  d’Indulc  aux  Officiers  du  Parle- 
ment à la  prière  du  Roi  Charles  VII.  & le  Pape  Eugène  IV. 
fon  fuccefleur  en  1484.  o&roïa  femblablc  Bulle  d’Indulc  aux 
mêmes  Officiers  du  Parlement,  à la  recommandation  & priè- 
re de  ce  même  Roi  Charles  VII.  C’eft  de  cous  ces  Induits,  que 
Monfmur  Regnauldin  fait  mention  en  Ton  Traite  De  l’Induit  du 
Parlement , nombres  ou  articles  4.  y.  & fuivans. 

Le  Parlement  neanmoins,  pour  n’etre  point  foupçonné  de 
vouloir  par  intercft»adhcrcr  au  Pape  contre  les  Decifions  du 
Concile  de  Bâle,  ne  voulut  point  fçJÈtofr  do  cec  Induit  du 
Pape  Eugene  I V.  dont  la  caufc  defl^fpofition  fc  traitoic 
dans  ce  Concile,  & dont  les  Decrets  furenc  examinez  &:  reçûs 
fous  le  titre  de  Pragmatique  Sanction,  en  la  Congrégation  des 
Prélats  & Grands  du  Roïaumc,  afTcmblez  pour  ce  fujet,  & par 
ordre  du  Roi  Charles  VII.  dans  le  Chapitre  de  la  Sainte  Cha- 
pelle du  Palais  Roïal  à Bourges,  où  fut  reçu  le  Decret  de  ce 
Concile.  De  Rejervationibus  fublatis  ; comme  nous  avons  dit  ci- 
deffijs,  & ailleurs*  &:  comme  tout  cela  cft  fort  amplement  trai- 
te par  du  Molin  en  fdh  Commentaire  fur  la  règle  De  infirma, 
num.  2.14.  feq.  Nous  rapporterons  cec  endroit  tout  au  long. 

Excerptum  ex  Carolo  Molin<eo  ad  Régulant  de  Infïrmis.  num.  124, 
Gr  fequentibus.  de  Induits*  Cardsnalium  S.  R.  E.  utrum 
Induisis  Curix  fubjaceant  , vel  non. 

QUinto  prfncipaliter  quæro  delndulro  Curiæ  Parifîenfîs , circa  quod' 
duo  pociûimum  arciculi  occurnmt.  Primus,  an  Induira  Cardinalium 
fubfint  vcl  præftent  huic  Indulco.  Secundus  , an  ifte  Legatus  de  Latere-' 
poffit  derogare  regulæ  de  viginti  diebus,  in  præjudicium  Indulti  Curiæ , 
quod  olim  procurante,  ut  fertur,  Carolo  fcilicet  feptimo Franciæ  Rege* 
per  Eugenium  quartum  Pontificcm  Romanum  Cancellario,  Præfidcntibus*' 
& Confiliariis  Curiæ  Parlamenti  Parifîenfîs  conce  flum , & aliis  de  ejuf. 
dem  Curiæ  corpore  & gremio  exiftentibus,  in  forma  Gratiarum  expec- 
tativarum,  feu  mandatorum  de  providendo , ut  ad  nominationem  Régis», 
per  ordiriarios  Col'atores  Regni,  (îngulis  ex  eis,vcl  clerico  per  laïcunr 
di<fti  corporis  nominato , de  uno  Beneficio  fæculari,  vel  cujuivis,  etianv 
Cluniacenfîs  Ordinis  Regulari,  femel  m perfonæ  nominandæ  & ordinarii^ 
vitâ  dumtaxat,  per  eumdcm  ordinarium,  vel  exécutâtes  deputatos  provi-- 
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deretur.  Quo  Indulto  Curia  Francia:,  Canccllarius  , Prxfides  6c  Confiliarü 
nunquam  dignaci  funt  uti,nec  etiam  paurum  fuiiïet  pet  Archiepifcopos, 
Epifcopos,  Abbates,  6c  Capitula  Ecclefix  Gabicanx  qux  factum  Con- 
cilium  Baftlienfe,  8c  ejus  Décréta  tenebat  &c  ohfervabat  : In  quo  Concilio 
prxfâtus  Eugenius  canonicè  vocatus,  fententialiter  depofitus  6c  degradatus 
Fuit , 8c  aliiu  in  Pontificem  Romanum  ele£fcus  8c  confirmatus , videlicet 
Amedeus  tum  nuper  Sabaudix  Dux,  Foclix  quintus  nuncupatus  , cui  ut 
vero  Pontifici  kegna  Francix  , Hifpaniarum , Anglix  , Scotix  6c  major 
pars  Germanise  patebat.  Et  quamquam  poil  obitum  Eugenii,  prxfâtus 
Fœlix  amore  pacis  celleric  in  favorem  Nicolai  quinti,  qui  ex  tune  cospit 
pro  Pontifice  Romano  ubique  haberi  : tamen  nunquam  fuerunt  ji  locis 
qux  parebant  Conciüo  Bafilienfi  recepta  Décréta  didli  Eugenii  lVTqui  in 
degradatione , anathemate , 6c  cenfuris  Concilii  mortuus  eft,  nec  unquam 
reftitutus  Fuit.  Et  quidquid  quidam  adulando  caufific£ntur,  hæc  eft  vera 
ratio,  car  ampliffimusûrdo  dicto  Eugenii  Indulfb  nunquam  uti  voluit, 
quia  crat  contra  refervationibus  fublatis  ; & contra  Dc- 

çretum  de  collationibusq»mlem  Concilii  Bafilienfis,  qux  recepta  erant 
à Rcge  & totâ  Ecclefiâ  Gallicanâ  anno  millefimo  quadringentefimo  tri- 
gefimo  ottavo  in  Convcntu  Bituricenfi,  quam  Pragmaticam  vocant:Nec 
etiam  verifimiJe  eft  Carolum  feptimum  magnanimmn,  & viûoriofifli  num 
Regem  fuppl!  cafte,  aut  cgifte  apud  Eugenium  quartum  pro  illo  Indulto  j 
Pot  ms  enim  de  hoc  fupplicaftet  6c  egiftet  ad  facrum  Concilium  Bafi- 
lienfe  tune  fedens , cui  cum  tota  Ecclefiâ  fua,  6c  régna  parebat,  & non 
Eugenio.  Itnô  etiam  novem  vel  decem  annis  ante  Papatuiu  Eugenii 
quarti  tempore  Martini  quinti»  cum  plura  concordata  cum  Pontifice  Ro- 
niano  fatta  eftenr,  tam  per  Henricum  fextun*  Anglix  Regem  , Urbem 
hanc  Parifienfem  6c  majorem  Regni  partent  de  fa&o  occupantem,  quam 
per  Carolum  feptimum  verum  Regem  Bituvis  agentem , qnamvis  Papa 
non  minus  ilium  , quam  hune  agnofeeret , fuper  collatione  Beneficiorum: 
Tamen  nec  Curia  Parlamèritî  fedens  Parifiis  fub  Henrico  fexto } nec  Cu- 
ria fedens  Piftavis  fub  Carolo  feptimo  unquam  parère  voluerunt  : fed  li- 
bertatem  ordinariorum  , & antiquas  Conftitutiones  Regni , prxfem'm 
Pragmaticam  S.  Ludovici  conftanter  cuftodûrunt,  ut  ex  ipgeftis  ejufdem 
Senatus  liquet.  Eugenius  autem  poftquam  initio  lui  Ponrificatus  Concilium 
Bafilienfe  folemniter  approbalTet,  miflo  etiam  Legato  fuo,  prout  & Mar- 
tinus  quintus  deceftor  fuus  fecerat , prxter  id  quod  illud  Concilium  duo- 
bus  immédiate  prxcedentibus  Conciliis , fcilicet  Conftantienfi,  6c  Senenfi 
fulciebatur.  Tamen  anno  Domini  roillefimo  quadringentefimo  trigefimo 
tertio , Ponrificatus  fui  anno  tertio  > fruftra  nifus  fuit  illud  diflolvere , & 
refotmationem  fui  8c  Ecclefix  univerfalis  impedire,  8c  tune  verifimilius  eft 
Eugenium  Indulrum  illud  Curix  Parifienfi  , qux  tum  fub  Anglis  erat, 
obtrufiflè , quo  illam  in  fuam  fententiam  alliceret , fed  fruftra  t^quia  nec 
Duci  quidem  Bctfbttio  , qui  fe  nomine  diûi  Henrici  fexti  pro  Régenté 
Francix  gerebat,  nec  ejus  & Regis  Angli  Lirteris  Patentibus  fuper  admit- 
tendis  provifionibu*  8c  refervationibus  Papx  , parère  Yoluit,  & multô 
minus  Senatus  nofter  integer  8c  ampliffimus  Ordo  anno  millcfimo  qua- 
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dringentefimo  tiigefimo  fcxto,  redeuntibus  ns  qui  intérim  circiter  o&oj 
«Lcun  annos  Piétavis  federmt,  idibus  Januarii  Parifiis,  redintegratus  fub 
Carolo  ftptimo,  vero  & v.ûoriofo  Rcge,qui  paulo  poft  anno  millefî- 
mo  quadiingentefimo  trigefimo  feptimo  ejufdcm  Senatus  habito  ConciJio, 
vctuic  omnibus  Prxlaiis  Regnifui,  ne  Ferrariam , aut  aliud  Concilium 
ab  Eug.-nii»  indiftu.n,  vel  indicendum  peterent,  (êd  ut  perfeverarent  in 
fcomtnunione  & Obcdientia  iacri  Concilir  Bafilienfis,  quod  eodem  anno 
initio  O&obtis  cellaverat,  & damnaverat  confelfiuh  Fcrrarienfem,  ut 
conventiculum  Sc  conciliabulum  fchifmaticuua  & illicitum,  ut  patet  in  Dé- 
cret» Concilii  Bafilienfis  , & in  glo(Ta  Pragmaticx  in  prooemio.  verb. 
Martini.  In  fine.  Quaie  non  eft  mirum  quod  Senarus  nofter  illo  Eugenii 
Indulto  uti  noluit:  fuit  ramen  occafio  ut  anno  lefqui-millefimo  trigefimo 
oftavo,  decimo  tertio  Calcndas  Julii.  In  eolloquio  Francifci  Regis  & Ca- 
roli  Quinti  Imperatoris  , extra  muros  Nicix,  P?pa  Paulus  tertiu$,qui  uc 
commuais  Mercurius  aderat  : De  hoc  Induite  rogatus , concertent  illud 
jamdudum  fpatio  temporis  immémorial»  obliterarum  : idque  non  tanquam 
novum  à le , fed  tanquam  ab  Eugenio  l V.  profeâum  ; quo  magis  oblite- 
raret  memoriam  & autLoritatem  Concilii  Bafilienfis  ,%necnon  Concilii 
Conftantienfis,ôc  prxcipua  & fundamentalia  Conciliorum  dedret^fc  co- 
rum  authoritate  & poteftate  fupra  Papam,  Sc  modis  eadem  conrocandi 
& celcbrandi , nec  non  authoriratem  & fententiam  Scholarum  facras 
Théologie  prxfertim  Parifienfis  Sorbonx  obrueret , ubi  etiam  folemni 
jurejutando  in  do&urara  Théologie  promovendi  prius  adiguntur,ut  fem- 
per  teneant  & doceant  yeritatem  illam  facris  Conciliis  fancitam , Ecclc- 
îiam  feu  Concilium  eam  repræfcnrans  crtê  fupra  Papam;  Sed  adhuc  Pau- 
lus tertius  vêtus  illud  ( quod  etiam  Mandatant  Papae  futur»  prxfereban- 
tur  ) Indultum  reftrinxit , ut  eifdem  Mandat»  poftponeretur , addidit  ta- 
men  , ne  acceptare  tenerentur  infra  valorem  ducentarum  Iibrarum  Turo-, 
nenfium.  Nunc  ergo  ad  primum  articulum  fiiprà  numéro  ducentefimo 
vigefimo  quarto  , videretur  Induira  Cardinalium  potiora  efie  : tam  perge* 
neiales  & precifas  derogationes  omnium  expcftativattim  , de  quarum  gc-> 
nere  Indultum  Curie  eft  : tuni  quia  hoc  Indultum  ledit  & onerar  liber, 
tatem  Ordinariorum , & eft  contra  jus  commune , contra  quem  Induira 
Cardinalium  libertatem  Ordinariorum  tuentur  , ôc  fonformia  furtt  juri 
commum:  tum  propter  prxeminentiam , excellentiam , & privilégia  Car- 
dinalium , quorum  ccrtum  eft  Papam  & fuam  Curiam  majorem  habere 
rationem , quàm  Curix  Parlamenti  Parifienfis , falteni  hoc  videtur  indu- 
biratum  refpeétu  Indultorum  Cardinalium  datorum  ante  datam  Indulti 
Curie,  quale  eft  Indultum  Cardinalis Bellei  tune  Epifcopi  Parifienfis  da- 
tum  menfe  Julio  anno  lefquimillefimo  trigefimo  fcxto,  quamvis  non  fue- 
rit  publicatum  in  hoc  Senatu  nifi  die  vigefima  odtava  Junii  anno  mille- 
fimo  quingentefimo  trigefimo  ottavo.  Quibus  non  obftantibus  dico  , In- 
dultum  Curix  indiftinûè  preferendum  : quia  de  fa£lo  præfertur  Gradua- 
tis , «Sc  nominatis  & juribus  Acadcmiarum,  quibus  Induira  Cardinalium 
fubfunt.  Tum  Indulta  Cardinalium  non  funt  data  nili  ut  ordinariis , ut. 
que  ordinaria  authoritate  cautùm  & non  Papaliconferantur,  Indultum  voro 
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Curûe  authoritate  Papali  nititur  de  exequitur.  Et  fie  potius  efb  cap.  ht  qui 
ÂHthoritate.  de  Prabend.  In  fexto.  Tum  Indiilta  Cardinalium  ad  hoc  fo- 
Uim  tendunt , ne  Cardinales  Ordinarji  przventionibus  Papæ  vel  Legati 
fupplantentur , non  autem  quin  in  reliquo  eadem  oncra  pacianiur  quibui 
czreri  Ordinarii  fiibfunc* 


Page  zjt.  art.  y.  Mais  comme  les  chofcs  Ce  concilièrent  cri* 
quelque  façon  par  le  Concordat  au  mois  de  Mars  i y 1 6.  qui 
apres  bien  des  difficultez , fut  enfin  cnrcgiftrc  au  Parlement 
par  Arrcft  du  zy  Mars  i y 18.  cetre  Compagnie  avoir  déjà  pris 
gouft  à i’ufage  de  ces  Induits,  & s'etoit  fait  délivrer  fur  iccux 
des  Mandcmens  Patcns  par  les  Rois  Charles  VIII.  & Loüis  XII. 
aux  Collatcurs  Ordinaires  , pour  leur  conférer  par  forme  de 
prières  les  premiers  Bénéfices  vacans.  Mais  pour  fortifier  ces 
prières  de  Tautorité  Apoftoliquc,  les  Officiers  de  cette  Compa- 
gnie donnèrent  charge  & prièrent  le  Cardinal  de  Lyon  allant 
a R^nc,  & prenant  congé  de  la  Cour  de  leur  obremr  du  Pape 
la  ci^kmation , comme  nous  avons  déjà  dit  ailleurs  , &c  Ipe- 
cialcment  en  l’art,  iz.  du  chap.  XI.  de  cet  Inventaire,  on  nous 
avons  rapporté  ce  qui  en  eft  dit  dans  le  t.  vol.  des  Preuves  des 
Liberté^  de  l Eglife  Gallicane , chap.  3 6.  art.  14.  que  le  Lcéteur 
peut  confulter.  Les  chofes  en  demeurèrent  en  ce  point  & en 
ces  termes,  comme  l’a  obfervé  M.  Regnauldin  en  l’art.  10.de 
fon  Traité  de  l'induit  du  Parlement  ; julqu'à  ce  qu’enfin  MeJJire 
Jacques  Spifame,  pour  lors  Confcillcr  en  la  Cour,&  depuis  Evê- 
que de  Ncvcrs  , accompagnant  le  Roi  François  I.  à l’entre- 
vcûc  qu’eut  ce  Prince  avec  le  Pape  Paul  III.  en  iç 3 8.  fut  charge 
de  follicitcr  l’expédition  de  cet  Induit, qii’il  obtint  de  ce  Pape, 
à la  prière  & recommandation  du  Roi  ; ainfi  que  nous  l’avons 
dit,  & comme  il  en  eft  faïc  mention  par  M.  le  Prefidenr  F3U-  • 
cher  en  fon  Traité  des  Liberté ^ de  t* Eglife  Gallicane  , par,  les  pa- 
roles fui  vantes:  Quant  aux  Induits  des  ConfeiUers  du  Parlement , niant 
étjé  interrompus  depuis  ladite  Pragmatique , M.  Jacques  Spifame , depuis 
Evêque  de  Ntvers ',  étant  Confeillcr  de  ladite  Cour  , en  pourfuivit  (P*  • 
obtint  la  rcmife , à Pentrevtui  que  le  Pape  Paul  111.  (ST  le  Roi  François  I. 
firent  à Nice  en  1J38.  Cela  nous  eft  encore  confirmé  par  Mcf- 
ficurs  du  Puy  en  leur  Commentaire  fur  l’art.  69.  du  Recueil  des 
liberté^  de  M.  Pithou,  où  ils  s’en  expliquent  fort  au  long. 

Page  zi  y art.  6.  Mais  comme  cet  Induit  marque  l’eftime  que 
les  Papes  ont  toûjours  fait  de  cetre  première  Cour  fouveraine 
du  Roiaumc,  qui  eft  l'ancienne  Cour  des  Pairs,  nous  trouvons 
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a propos  de  le  rapporter  ici , pour  joindre  nos  rcfpe&s  à ccccc 
cftime , envers  le  premier  Parlement  de  France , où  nous  fau 
fons  gloire  d’avoir  fuivi  le  Barreau  en  qualité  d’Avocat,  & 
écoute  les  Oracles  delà  Jufticc,  qui  y font  tous  les  jours  pro- 
noncez par  ces  grands  Hommes  & ces  Juges  intègres  qui  le 
compofent,  & qui  font  l’ornement  du  plus  Augufte  Sénat  de 
*rUnivcrs. 

Supplique  du  Roi  François  1.  pour  l'induit  du  Pape  Paul  III.  en  fa- 
veur de  Meffieurs  les  Chancelier  de  France , Prefidtns , Confeillers 
& autres  Officiers  de  la  Cour  de  Parlement  de  Paru, 
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Dudum  far!  iris  recordationis  Eugenius  Papa  IV.  San&itatis  veftrx  prx- 
dccriïor , inftanyà  clarx  memorix  Garoli  Francorum  Regis  per  litteras 
apoftolicas , in  forma  gratiarum  expe&ativarum  * feu  mandarôrum  de 
providendo , tune  Si  pro  tempore  exiftentibus  Regni  Francia:  Canccl- 
lario , Prxfidentibus , Confiliariis  Curix  Parlamenti  Parifienfis  , quorum 
nonnulli  laïci  eflè  confueverunc  per  eofdem  laicos  loco  fui , nomi- 
nandis  parentibus,  familiaribus ; « aliis  tune  expreffis,de  ejufdem  curix 
corpore  & gremio  exiftentibus  perfonis , ad  omnium  Si  fingulorum  Epif- 
coporum  , Abbatum  , capitulorum , Si  aliorum  ordinariorum  Collatorum, 
Regni  Francia: , collationes  & alias  difpofitiones  ; ita  ut  Cancellario , 

* Pixfidenri , Confiliario  Clerico  , feu  perfonx  per  Cancellarium , feu  aîiam 
perfonam  diûx  curix  laïcam,  & ad  obtinenda  Bénéficia  Ecclefiaftica  non  • 
capacem  , nominatar , ad  ejufdem  & pro  tempore  exiftemis  Regis  no- 
minationem  , uni  ex  eifdem  ordmariis  Collatonbus  , per  fuas  Patentes 
Litteras  de  perfonâ  cjufmodi  faciendam , de  uno  beneficio  ecclefiaftico 
frculari , vel  cujufvis , ctiam  Cluniaccnfis  Ordinis  , Regulari , femel  in 
Caucellarii , Prxfidenris,  Confiliatii,  feu  perfonx  nominandx , & ordi- 
narii  Collatoris  hujufnodi  vita  dumraxat , per  eumdem  ordinarium  Col- 
lntorem  provideri  deberet , cum  cxecutorum  deputatione,  qui  in  corum- 
«lem  ordinariorum  Collatorum  negligentiam,  fie  nominatis  perfonis, de  bene- 
ficiis  hujufmodi  providere  poftent  authoritate  Apoftolica  perpetuo  commi- 
fîr,  prout  in  eifdem  Litteris  plenius  continetur.  Cum  antem,  Pater  fan&e, 
nialorum  temporum  fucceflibus,  Cancellarius  , Prxfidentes  , Confiliarn 
Sc  perfonx  prxfatx  Litteris  & gratiis  hujufmodi  uti , & illarum  effèflum 
confequi  forfan  prxtermiferint  , ac  proprerea  À nonnullis  dubitari  portée, 
Litteras  hujufmodi  Cancellario , Prxfidentibus  , Confiliariis  Si  perfonis 
prxfatis  minus  utiles  reddi  porte,  tempore  proccdente.  Supplicat  igitur 
numiliter  S.  V.  devotus  S-  V.  Sc  fan&x  Romanx  Ecclefix  filius  Fran- 
eifeus  Francorum  Rex  Chriftianiffimus  , ne  Cancellarius,  Prxfidentes  > 
Confiliarii , & perfonx  prxfatx  , qui  reddendis  juribus  in  difto  regno 
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continuo  infiftunt , gratiarum  hujufmodi  fruftrentur  efFe&u , in  prxmiflîf 
■opportune  providences,  ipfoquc  fpecialis  gratis  favore  profequentes , 
Litteras  Eugenii  Prsdecefloris  hujufmodi,  cum  omnibus  & fingulis  in  eis 
contenus  claufulis.  Et  ad  hoc  ut  Cancellarius , Prxfidentes , ConfiÜarli 
Curiæ  Parlamenti  Parifienfis  hujufmodi,  qui  nunc  funt  & pro  tempore 
fuerint,  Bénéficia  Ecclefiaftica  fxcularia  vel  regulaiia  , fnb  diftis  grariis 
comprehenfa , aflequi  : & illis  de  eifdem  Benehciis , per  eofdem  ordina-.. 
rios  collatores , feu  judices  defuper  depucandos  provideri  libéré  poffit  $ 
Apoftolica  authoritate  approbare  &c  confirmare.  Quodque  Cancellarius  , 
Prxfidentes  , Confiliarii,  8c  perfonç  prxfatx  bénéficia  fçcularia,  vel  re- 
gularia  infra  valorem  ducentarum  librarum  turonenfium,  Littéral um  & 
gratis  expe&ativx  (eu  mandatide  providendo,  ac  nominationum  per  prx» 
fatum,  8c  pro  tempore  cxil’tentem  Francorum  Regem  , faciendarum  hu- 
jufmodi vigore  acceptare  feu  sequirere  minime  cencantur.  Ac  Eugenii 
prxdecefïoris  ac  fuper  prxfentibus  conficiendas  Litteras  Apoftolicas,  fub 
quibufvis  revocationibns , fufpenfionibus  quarumeumque  ; fimilium,  vel 
diffimilium  gratiarum  minime  comprehenfas , fed  femper  ab  illis  exceptas 
exi(leres  Et  quoties  illas  revocari  contigcrit,  toties  in  priftinum  ftatum 
reftitutas  fore,  ac  e(Te.  Et  £c  fie  per  quofeumque  Judices  , ôc  caufarum 
Palatii  Apoftolici  Auditores,  feu  quofeumque  alios  judicandum  fore.  Su- 
blata, 8cc.  Irritum  fore  , &c.  decernere  dignemini  de  gratia  fpeciali,  non- 
obftantibus  Conftitutionibus  8c  Ordiiutionibus  Apoftolicis,  neenon  om- 
nibus his  qux  diftus  Eugenius  prxdœefTor  in  di&is  fuis  Iitteris  voluit 
non  obftare  : Cxccrifquc  contrariis  quibufeumque , cum  claufulis  oppor- 
tunis  8c  confuetis. . 

.Fiat  ut  petit ur  A. 

■0 

Et  cum  abfolutione  à cenfuris  ad  cflfe&um  , 8c  quod  obfiantix  vénéra* 
bilium  Cancellarii,  Pixfidentium  , Confiliariorum , ac  fingulorum  prx- 
dittorum  habeantur  pro  expreflis , feu  in  toto,  vel  in  parte  exprimi  po£ 
fint  i 8c  cum  approbationibus , confirtrlationibus  , 8c  Decreti  innovatio- 
nibus , de  , ac  pro  omnibus  8c  fingulis  fupradi&is  latiffimè  extendendis 
perpetuo,  in  forma  gratiofa.  Et  cum  depuratione  executorum  opportu- 
na,etiam  fub  cenfuris  & pœnis  Ecclefiafticis,  invocato  criam  ad  hoc, fi 
opus  fuerit,  auxilio  brachii  fxcularis.  Et  quod  prxmifTorutn  omnium, 
ctiam  cenorem  Litterarum  difti  Eugenii  pixdecefloris , aliorumque  necef- 
fariorum  major,  verior  & amplior  îpecificaiio  8c  expreflio  fieri  poffit  in 
Litteris.  Et  cum  decreto , quod  propter  prxmiffii  perfonis  mandata  juxta 
format»  Capituli  man<iatum<t  8c c.  pro  tempore  habentibus  prxjudicium 
aliquod  non  afferatur,  nec  prxtextu  nominationum  in  vim  prxfentium  fâ- 
ciendarum , à profecutione  hujufmodi  mandatorum  excludantur.  Dacum 
extra  muros  Nicienfes  tertio  decimo  Kalendas  Julii.  anno  quarto. 
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Parifîcniïs. 


JP Ater  Sancte, 


Reformatio. 


Ut  Cancellariijs , Prxfidemes,  Confiliarii,  & perfonx  prxfatx,  non 
minorem  grauam  à S.  V.  quam  à prædiCto  Eogenio  prxdeceflorc  repor- 
ta e cenleantur  : Dignetur  S.  V.  litreras  fupcr  prxinfcrtis  conficiendas , 
cum  claufula , quod  tenores  Litterarum  prxdecfflbris  hujufmodi  habean. 
tur  pro  expreffis , alias  juxta  ejufdem  prxinfertx  fupplicationis  renorem 
expcdiri  mandare  de  gracia  fpeciali , cum  omnibus  Ôc  fingulis  claufulis 
prxinferus  6c  aliis  opportunis. 

r»  n r Fl  A*.  A. 

XJatum  Rom*  apud  lanCbum  Marcum.  Pridic  Nonas  Junii , anno  fêx« 

to.  Et  in  dorfo,  in  fnperiori  parte  eftfcripcum  Iibro  $z.  folio  15.  Et  in 

Jnterion  parte  eft  fcriptum  Iibro  i8.  folio  81.  R.  De  Hxredis.  Collatio 
facta  eft. 


Rulle  du  Pape  Paul  III.  de  l*  Induit  0 SI  roté  touchant  les  Bénéfices , 
pour  MeJJieurs  les  Chancelier  de  France , Prefidensj  Confcillcrs  , 
autres  Officiers  de  la  Cour  du  Parlement  de  Paru. 

PAULUS  Epifcopus , Semis  lêrvorum  Dei,  ad  perpctuam  rei  me- 
moriam.  Decet  Romanum  Pontificem , ea  qux  à Prxdecefloiibus 
fuis  Romanis  Pontificibus,  Pcrfonis  bencmericis , prxfcrtim  fuprema- 
tum  Carholicorum  Regum  Curiarum , in  juftitia  miniftranda  } operofx 
diligentix  ftudia  omni  tempore  impendentibus,  gratiosè  concéda,  dicuntur 
approbare  & innovarc , ac  defuper  difponerc , proue  in  Domino  conlpi> 
cit  ialubritcr  expedirc.  Sane  charidîmus  in  Chrifto  filius  nofter  Franco- 
rum  Rex  Chriftianiflimus , fuo , 6c  dilcdtorum  Eliocum  modernorum, 
Cancellarii , Prxfidentium , 6c  Conftliariorum  fax  fuprcmx  Curix  Pari- 
fienfis  Parlamcnti  nominibus  , nobis  nuper  exponi  fecic.  Quod  licet  du- 
dum  Eugenius  Papa  IV.  prxdecedbr  nofter,  procurante  clarx  memoris 
Carolo  Francoruin  Rcge , tune  in  humanis  agente , lirteras  Aoftolicas  in 
forma  gratiarum  expeétarivarum , feu  mandatorum  de  providendo  , tune 
pro  tempore  exiftentibus  Regni  Francis  Cancellario , necuon  Prxfîden- 
tibus  , 6c  Confiliariis  Curix  Parlamenti  Parifienfis  , quorum  nonnulli 
Eaici  elle confweverunc , ac  per  eofdem  Laicos  loco  fui,  nominandis  pa- 
renribus,  familiaribus , & aliis  tune  expreffis,  de  ejufdem  Curix  co  pore 
Sc  grcmio  exiftentibus  pcrfonis , ad  omnium  & dngulorum  Epifcoporum, 
Abbatum , & Capitulorum  , ac  aliorum  ordinariorum  Collatorum  diCti 
Regni , collationes , 6c  alias  quaflibec  difpofitioncs  , ica  ut  Cancellario  , 
Prxlidenti , Confiliario  clerico  ,•  feu  per fonx , per  Cancellarium , Prxfîden- 
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tem,  aut  Confiliatium  , feu  aliam  perfonam  didtoe  Curix  Laïcam,&acT 
obtinenda  Bénéficia  Ecclefuftica  non  capacem , nominatx  , ad  ejafiieni 
Caroli , Sc  pro  tempore  cxiftcntis  Regis  nominationcm , uni  ex  eifdem 
ordinariis  Collatoribus , per  Tuas  Patentes  liteeras  de  perfona  hujufmodi 
faciendam,  de  uno  Benencio  Ecclcfiaftico  fxculati , vcl  cujufvis  , etiam 
Cluniacenfis  Ordinis , Regulari , femel  in  Cancellarii,  Prxfidemis , Con- 
filiarii,  feu  pcrfbnx  nominandx  , & ordinarii  Collatoris  hüjufmodi  vita 
dumtaxat,  per  cumdem  ordinarium  Collatorem  provideri  deberet  ; Apo- 
ftolica  authoritate  perpétué  conceflèrit , certis  exeentoribus , qui  in  di- 
&orHm  ordinariorum  Cqllatorum  negligentiam , perfonis  ut  prxfertur  no- 
minatis  , de  Bcncficiis  hujufmodi  providere  poflent  , defuper  deputatis  : 
Tamen  pro  eo  quod  Cancellarius , Prxfidentes,  Confiliarii,  Si  perfon* 
Curix  hujufmodi  qui  pro  tempore  fuerunt  , Littcris  Sc  gratiis  hujufmodi 
uti , Sc  illarum  efFe&um  profequi  forfan  prxtermiferunt , à nonnullis  de 
viribus  Litterfrum  prxdiâarum  hxfuatur.  Quare  Francifcus  Rex,  fuo, 
ac  eorumdem  modernorum  Cancellarii,  Prxfidentium  , Sc  Confiliariorum 
nominibus,  prxdittis,  nobis  humiliter  fuppücari  fecit,ut  ne  Cancella* 
rius,  Prxfidentes , ac  Confiliarii  Sc  perfonx  Curix  ejufmodi , qui  in  red- 
dendis  juribus  in  Regno  prxdi&o  continué  intenti  exiflunt,  diâarum  Lit* 
terarum  fruftrentur  efFe&u,  in  prxmiflîs  oppoitunè  providere,  de  beni- 
gnitate  Apoftolica  dignaremur.  Nos  modernos  Cancellarium  , Prxfiden- 
tes & Confiliarios  prxfatos , ac  eorum  fingulos  à quibufvis  excommuni- 
catione,fufpenfione,  Sc  interdidlo  , aliifque  Ecclefiafticis  fententiis,  cen- 
furis  Sc  pœnis,  i Jure  vel  ab  homine  quavis  occafione  vel  causa  latis  jfï 
quibus  quomodolibet  innodati  exiftunt , ad  efFc&um  prxfentium  dumta- 
xat confequendum  , harum  ferie  abfolventes , & abfolutos  fore  cenfcn- 
tes  , hujufmodi  fupplicationibus  inclinati  , litteras  Eugenii  prxdeceflbris 
hujufmodi , cum  omnibus  Sc  fingulis  in  eis  contentis  claufulis.  Etiam  ad 
hoc  ut  Cancelîarius , Prxfidentes,  & Confiliarii  Curix  Parlamcnti  Pari- 
fienfis  hujufmodi , nunc  Sc  pro  tempore  exiftentes , Bénéficia  Ecclefîaftica 
fxcularia , vel  regularia , fub  di&is  gratiis  comprehenfa  affequi  poflint,  Si 
de  eifdem  Bcnrficiis,  illorum  pro  tempore  occurrente  vacatione,  per  cof- 
dem  ordinarios  Collatores  , autjudices  per  nos  infra  deputatos,  illis 
provideri  libéré  poffit.  Ita  tamen  quéd  propterea  perfonis , mandata  juxta 
formam  Capituli  mAndatum , Sc  duarum  fequentium  decretalium  pro  tem- 
pore habentibus,  prxjudicium  aliquod  non  afïèratur  , prxtextu  nomi- 
nationum  in  vim  prxfentium  faciendarum , à profecutione  mandatorum 
hujufmodi  excludantur  , vel  mandâtariis  nofiris  prxjudicium  non  affera- 
tur,  authorirate  Apoftolica  tenore  prxfentium  , approbamus  , confirma- 
mus  Sc  innovamus.  Eifdem  modernis  Sc  pro  tempore  exiftentibus  Can- 
cellario , Prxfidentibus , Gonfiliariis  8c  perfonis  Curix  hujufmodi  , ut 
Bénéficia  Ecclefîaftica  fxcularia  vel  rcgularia,  infra  valorem  ducentarum 
librarum  turonenfium  , gratiarum  expeétativarum  , feu  litterarum  man- 
dati  de  providendo  hujufmodi,  ac  nominationum  per  prxfatum  Francifcum 
Sc  pro  tempore  exiftentem  Francorum  Regcm  faciendarum,  hujufmodi 
vigorc  acceptare,  feu  requirere  minime  teneantur,indulgcmus.  Decernentes 

Eugenii 


Pièces  y Titres , & Mémoires  3 @rc. 

Eugcnii  prardeceftoris  hujufmodi , ac  prælentes  Litteras  ftib  quibufvis  re- 
vocationibus  , aut  fufpenfionibus  quarumcumque  ftniilium,  vel  diflïmi- 
lium  gratiarum  minimè  comprehenfas , fed  fempct  ab  illis  exceptas  exi- 
ftere.  Et  qaotiens  .illas  revocare  contigerit  , totiens  in  priftinum  ftatum 
reftitutas  fore  Sc  elfe.  Sicque  per  quofcumque  Judices , Sc  caufàrum  Pa- 
lacii  hujufmodi  Auditores,  feu  quofcumque  alios  judicandum  fore,  fubla- 
ta  cis  quavis  aliter  judicandi  Sc  interpretandi  facultate  & authoritate,  ju- 
dicari  Sc  definiri  debere^  Irritum  quoquc  Sc  inane,  fi  fccus  fuper  his  à 
quoquam,  quavis  authoritate,  (cienrer  vel  ignoranter  contigerit  attentari. 
Quodrca  dile&is  filiis  fan&i  Maglorii  Parifienfis,  Sc  fan£ti  Vi&oris  pro- 
pè  Sc  extra  muros  Parifienfes , Monafteriorum  Abbatibus  , ac  Cancel- 
lario  Ecclefix  Parifienfis  per  Apoftolica  fcripta  mandamus  , quatenusipfi, 
vel  duo,  aut  unus  eorum  per  fe,  velalium,  feu  alios,  prxfentes  Littcras 
& in  eis  contenta  quæcumque , ubi  Sc  quando  opus  ftierit , & quotiens 
pro  parte  prxfati  Francifci , Sc  pro  tempore  exiftentis  Francorum  Regis , 
ac  Cancellarii  , Prarfidentium,  Sc  Confiliariorum  , & pro  tempore  exi- 
ftentium  prxdidkorum,  defuper  fuerinr  requifiti , folemniter  publicantes 
eifque  in  prsemiflis  efficacis  defenfionis  præfidio  afliftentes,  faciant  autho- 
ritate  noftra  prxfentes,  Sc  in  eis  contenta  quarlibet  firmiter  obfervari,ac 
fingulos  quos  ipfæ  prxfentes  Litterae  concernunt,  illis  pacificè  gaudere: 
non  permittentes  eos  defuper  per  quofcumque,  contra  earumdem  præ- 
fentium  tenorem,  quomodolibet  moleftari.  Comradi&ores  quoflibet  Sc 
rebelles  per  cenfuras  Sc  poenas  Ecclefiafticas  , appellatione  poftpofira 
compefcendo  ; invocatoad  hoc,  fi  opus  fuerit,  auxilio  brachii  fæcularis, 
non  obftantibus  Conftitntionibus  Apoftolicis , ac  omnibus  illis  qux  præ- 
fàtus  Eugenius  Praedeceflor  in  di&is  fuis  Litteris  volnit  non  obftarr,  aut  fi 
aliquibus communiter  vel  divifim  ab  Apoftolica  fit  fede  indultum,  quod 
interdici,  fufpendi , vel  excommunicari  non  pofiinr  per  Litteras  Apoftoli- 
cas  non  facientes  plenam  & expreflàm  ,ac  de  verbo  ad  verbum  de  indul- 
to  hujufmodi  mentionem.  Nulli  ergo  omnino  hominum  liceat,  hanc  pa- 
ginam  noftrx  Abfolutionis , Approbations  , Confirmationis , Innovatio- 
ns, Indulti,  Decreti , Sc  Mandati  infringere  vel  ei  aufu  temerario  con- 
traire. Si  quis  autem  hoc  attentare  prariumpferit , indignationem  omni- 
potentis  Dei  ac  Beatorum  Pétri  Sc  Pauli  Apoftolorum  cjus  fe  noveric 
incurfutum.  Datum  extra  muros  Nicicnfes,  anno  Incarnationis  Domini- 
ez millefimo  quingentefimo  trigefimo  oôkavo,  tertio  decimo  Kalendas  Ju- 
lii,  Pontificatus  noftri  anno  quarto.  Sic fignatum  fupra  pticam.  N.  Po-- 
lia  ci.  Et  in  dorfo  eft  feriptum . Regifttata  in  Secretatia  Apoftolica, 
rotulo  2 . CoUatio  fxfta  e/l  cum  originali. 

Déclaration  du  Roi  , touchant  les  Induits  des  Chancelier , Prefidens , 
Confeillcrs , & autres  Ojjicicrs  de  U Cour. 

FRANCO  I S par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  : A tous  ceux 
qui  ces  prefentes  Lettres  verront  j Salut.  Comme  nous  aïons  par 
ch-devant  impetré  de  nôtre  Saint  Pere  le  Pape  certain  Induit,  pour  Sc  en 
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faveur  de  notre  arac  & féal  Chancelier,  & nos  amez  8c  féaux  les  Prefi- 
dens  & Confeillets , 8c  autres  Officiers  de  nôtre  Cour  de  Parlement  à 
Paris , par  lequel  nôtredit  Saint  Pere  le  Pape  nous  a donné  perm.  filon  & 
pouvoir  dénommer  à chacun  des  Collateurs&  Patrons  de  nôtredit  Roïarî- 
me , l’un  de  nos  Confeillers  Ecdcfiaftiques , ou  les  enfans , paréo*  &c  amis 
de  nofdits  Chancelier,  Prefidens  8c  Confeillers  , 8c  autres  Officiers  de 
nôtredite  Cour,  laïcs  i pour  par  iceux  être  pourvû  aufdits nommez,  du 
premier  Bénéfice  vacant  en  leur  Collation,  prefentacion , ou  autre  dif- 
pofition  qui  feroit  faite,  de  la  valeur  de  deux  cent  livres  ou  au  deflus , fui- 
vant  lequel  Induit  aurions  faitexpedier  nos  Lettres  de  nomination  a nofi. 
dits  Confeillers  Ecclefuftiques , 8c  à ceux  qui  ont  etc  nommez  par  nof- 
dits Chancelier,  Prefidens,  Confeillers,  8c  autres  Officiers  laïcs  de  nô- 
trediteCour,  lefquclles  nominations  auroient  nofdits  nommez  infinités, 
ou  fait  infinuer  aufdits  Collateurs  8c  Patrons  de  nôtredit  Roïaume,  plu- 
fîeurs  defquels  obeïlïâns  au  bon  vouloir  de  nôtredit  Saint  Pere  8c  au 
noftre,  auroient  obtempéré  aufdits  Induit  §c  nominations  par  nous  fai- 
tes , & lefdits  nommez  pourvus , les  autres  Collateurs  8c  Patrons  y ont 
fait  difficulté,  pretendans  ledit  Induit  ne  devoir  avoir  effet  j 8c  que  les 
Graduez  fuuples  ou  Graduez  nommez  devoient  ctre  preferez  à nofdits 
nommez  en  vertu  dudit  Induit , 8c  qu’en  icelui  Induit  cft  fait  mention 
d’autre  Induit  oftroïé  par  feu  de  bonne  mémoire  le  Pape  Eugène  IV.  à 
nos  predcceficurs , duquel  Induit  dudic  Eugene  nofdits  nommez  ne  fai- 
foient  apparoir.  Ec  auffi  que  nos  chers  8c  bien  amez  Coufins  les  Cardi- 
naux, aïant  Collations  & autres  difpofitions  de  Bénéfice  en  nôtre  Ro  au- 
me , ont  voulu  prétendre  être  exemts  defdits  Induit  8c  nominations  : 
S^avoir  faisons,  que  Nous  defirans  pour  le  bien  de  nôtre  fouveraine 
Juftice,  rendre  ceux  qui  font  8c  feront  par  Nous  prepofez  à l’adminiftra- 
tion  d’icelle  , plus  enclins  à bien  faire  leur  devoir  -,  & élans  b;cn  recors 
8c  memoratifs  de  la  volonté  8c  intention  de  nôtredit  Saint  Pere  le  Pape, 
avons  de  nôtre  propre  mouvement , certaine  fcience  , pleine  pui fiance  & 
autorité  Roïale  , déclaré  & déclarons , que  nôtre  vouloir  8c  intention  a 
été,  &■  eft  que  nofdits  nommez  foient  preferez  aufdits  Graduez  fimplcs 
8c  nommez  des  Univerfitez  de  nôtredit  Roïaume,  & nofdits  nommez  ne 
foient  aucunement  tenus  ne  contraints  faire  apparoir  de  ladite  Concefiïon 
. 8c  Induit  fuir  par  leJit  Eugene  IV.  auffi  que  nofdits  Coufins  Cardinaux 
• foient  fujets  aufdits  Induit  8c  Nominations , tout  ainfi  que  les  autres  Pré- 
lats de  nôtredit  Roïaume  : Et  voulons  que  lefdits  Induit  8c  Nomina- 
tions par  nous  faites  & à faire  , fortifient  généralement  leur  effet , félon 
leur  forme  8c  teneur,  nonobftanc  les  chofes  ci-defi’us  déclarées , 8c  avons 
défendu  & défendons  expreffémenr  à tous  les  Prélats  de  nôtre  Roïaume, 
de  quelque  état  8c  qualité  qu'ils  foient,  8c  à tous  ceux  qui  feroient  par 
eux  pourvûs  au  préjudice  de  nofdires  Nominations,  ne  contrevenir  auf- 
dits Induit  8c  Nominations,  & à nôtre  prefente  Déclaration  ; & aux 
pourvûs  par  iceux  de  ne  s’en  aider  j & à nos  Avocat  & Procureur  de 
nôtre  Grand  Confcil,  & tous  autres,  de  ne  contredire,  débattre,  ou  em- 
pêcher l’effet  de  nofdites  Nominations,  fous  ombre  des  chofes  fufditesi 


J ? te  ce  s.  Titres  Mémoires  3 &c.  83$ 

& filr  ce  leur  impofons  filence  perpétuel.  S i donnons  en  mandement  à' 
nos  amez  6c  féaux  les  Genstenans  nôtre  Grand  Ccnfeil,  Prévoit  de  Pa- 
ris , Bailly  d’Orléans,  Sénéchal  de  Lyon,  & à tons  autres  Juges  6c  Offi- 
ciers, que  cett;  prefente  nôtre  Déclaration  iis  faflent  lire  , publier  , & 
cnregiltrer  chacun  à fon  regard , 6c  icelle  garder  & faire  garder  6c  entre- 
tenir de  point  en  point  félon  fa  forme  6c  teneur,  6c  qu’és  procès  qui 
font  mûs  Ôc  qui  fe  pourront  mouvoir  pardevant  eux, ils  aïent  à juger  Ce 
faire  droit  aufdits  nommez , félonies  Induit  & Nominations  6c  cette  pré- 
senté Déclaration.  C a r tel  eft  nôtre  plaifir.  Donné  à Paris  le  dix- hui- 
tième jour  de  Janvier  l’an  de  grâce  mil  cinq  cent  quarante  & un,  & de 
nôtre  Régné  le  vingt-huitième.  y1inji  f 'qnt  fur  le  repli  ; Par  le  Roi , vous 
M.  le  Chancelier,  le  Comte  de  Bufançois  Admirai , 6c  le  Sieur  d’Anne» 
bauc  Maréchal  de  France  prefens.  B A I A R D. 

Publications  & enrcgiflrcmcns  de  la  Déclaration  au  Grand  Confetti 

du  30.  Janvier 1541. 

CE  jourd’hui  font  venus  au  Confeil  Maître  Martin  Rufé  Confeillcc 
du  Roi  en  fa  Cour  de  Parlement  à Paris, 6c  Maître  Gilles  le  Maî- 
tre Avocat  dudit  Seigneur  en  ladite  Cour  , qui  ont  dit  avoir  charge  d’i- 
celle Cour  de  venir  audit  Confeil  prefenter  certaines  Lettres  de  Déclara- 
tion dudit  Seigneur  du  dix-huitième  jour  de  ce  mois  , concernant  l’In- 
duit obtenu  par  ledit  Seigneur  de  N.  S.  P.  le  Pape  , mentionné  efdites 
Lettres , 6c  d’en  requérir  audit  Confeil  la  publication , remontrant  qu’il 
leur  convenoit  icelle  Declararion  faire  publier  en  plufieurs  autres  lieux 
dudit  Roïaume  , dont  leur  ctoii  befoin  la  renvoïer  au  plutôt  ; & pour 
cette  caufe  ont  requis  qu’il  plût  audit  Confeil  procéder  à icelle  publica- 
tion le  plus  promptement  que  faire  fe  pourroit.  Surquoi , après  que  lefdirs 
Rufc  6c  le  Maiftre  fe  font  retirez,  le  Confeil  eu  fur  ce  délibération,  a 
ordonné  que  lefdites  Lettres  de  Déclaration  feroient  montrées  au  Procu- 
reur general  du  Roi  audit  Confeil,  pour  en  venir  au  premier  jour,  la- 
quelle Ordonnance  a été  incontinent  déclarée  aufdits  Rufé  & le  Maiftre. 

Vu  31.  defdits  mou  & an. 

SUr  la  Requefte  vetbalement  faite  par  le  Procureur  general  au  Con- 
feil, tendante  à ce  que  certaines  Lettres  patentes  de  Déclaration  dii 
Roi , données  à Paris  le  t8.  de  ce  mois  , fulfent  publiées  6c  enregiftrées  : 
Le  Confeil  apres  avoir  fait  lire  lefdites  Lettres  adreftantes  audit  Confeil, 
6c  en  la  prefence  dudit  Procureur  general  en  icelui , a ordonné  6c  ordonne 
qu’elles  feront  enregiftrées  és  Regiftres  dudit  Confeil,  6c  que  fur  le  repli 
d’icelles  fêta  mis , leucs  , publiées , & enregiftrées  au  Grand  Confeil  da 
Roi,  ce  requérant  le  Procureur  general  en  icelui.  Fait  à Paris  le  derniec 
jour  de  Janvier  l’an  de  grâce  mil  cinq  cent  quarante  & un. 

Ainfi  ligné,  le  Coq^ 

£r  en  confequence  & fur  le  repli  eft  écrit  ce  qui  enfuit.  Leucs,  publiées,- 
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6c  enregiftrées  au  Grand  Confcil  du  Roi  ; ce  requérant  le  Procureur  ge- 
neral en  icelui.  Fait  à Paris  le  dernier  jour  de  Janvier  154t. 

Signé  le  Coq^ 

Et  au  dos  defdites  Ltttres  e(l  icrit  ce  epii  enfuit.  Leucs,  publiées  eu 
Jugement  en  l’Auditoire  Civil  du  Châtelet  de  Paris,  en  U prcfence  des 
Avocats  & Procureur  du  Roi,  Confeillers  dudit  Siégé,  Avocats,  Procu- 
reurs 6c  Praticiens  , 6c  ordonné  être  enregiftrées  leldits  Gens  du  Roi  ce 
requérant, le  Samedi  4 jour  de  Février  1741. 

Ainfi  ligné , I.  Lormier. 

Leuës , publiées  en  Jugement  en  l’Auditoire  de  la  Confervation  des 
Privilèges  Roïaux  de  l’Univerfité  de  Paris  au  Châtelet  de  Paris,  en  la 
prcfence  des  Avocats  6c  Procureur  du  Roi,  Confeillers  dudit  Seigneur, 
Avocats  , Procureurs  6c  Praticiens  , & ordonne  ctre  cnregiftrccs  les 
Gens  du  Roi  ce  requérant,  le  Mardi  feptiéme  jour  de  Février  1541. 

Ain (i  ligne,  Lûkmieh. 

Mais  comme  la  concdïion  de  cet  Induit  du  Pape  Paul  III. 
croit  fort  honorable  au  Parlement  , les  avantages  temporels 
que  cette  Cour  en  devoit  retirer  , n’ont  pas  entièrement  fuivi 
les  bonnes  intentions  du  Souverain  Pontife  en  fa  faveur,  6c  di- 
vers inconveniens  fe  font  dans  la  fuite  prefentez,  qui  en  ont 
troublé  l’execution.  Le  premier,  pour  les  Bénéfices  Réguliers, 
dont  les  Confeillers  Clercs  du  Parlement  Séculiers  ,6c  les  nom- 
mez par  les  Confeillers  Laïcs  dépareille  qualité  n’étoient  pas 
capables.  Le  fécond  , pour  les  Bénéfices  Cures  fujets  à refiden- 
cc,dont  les  Confeillers  ctoicnt  pareillement  incapables,  à cau- 
fe  de  la  refidcncc  aétuelle  6c  pcrfonnclle  qu’ils  doivent  pour  la 
fonction  de  leurs  Charges.  Et  le  troifiéme , pour  la  modicité  du 
_ revenu  des  Bénéfices  qui  leur  étoient  dûs , 6c  qui  n’étoic  que 
de  deux  cent  livres.  Mais  ces  inconveniens  aïant  été  reconnus, 
le  Pape  Clément  IX.  pour  y remédier,  accorda  un  Induit 
d'ampliation  de  celui  du  Pape  Paul  III,  en  faveur  des  Offi- 
ciers du  Parlement,  à la  recommandation  du  Roi  Loin  s le 
Grand  , par  fa  Bulle  du  mois  d’Avril  1667.  acceptée  par  le 
Roi  en  vercu  de  fes  Lettres  patentes , 6c  regiftrées  au  Grand 
Confeil  par  Arrcft  du  1 6.  Novembre  1668.  Ce  font  les  pièces 
fuivantes  que  nous  vous  donnons  ici , où  l’on  rcconnoit  ces  in- 
conveniens levez  , 6c  les  mérites  des  Officiers  dq  Parlement 
reconnus  avec  avantage. 


Pièces  3 Titres 3 & Mémoires  3 &c.  841 

Bulle  d' Induit  du  Pape  Clement  IX.  portant  ampliation  de  ceux  des 
Æapes  Eugène  IV.  & Paul  III.  en  faveur  de  Altl  les  Chancelier , 
PrefidenSi  Confeillers , (V  autres  Officiers  de  la  Cour  de  Parlement 
de  Paris . 

CL  E M E N S Epifcopus,  Servus  Servorum  Dei  : ad  perpetuam  rei 
memoriam.  Summi  Regis  Régum  providentià  , qui  humilitatem 
noftrnm  evexic , univctfalis  Ecclefix , ac  San&x  Sedi*.  Apoftolicx  regi- 
mini  prxfidentcs , ad  ea  femper  intenti  fumus , pec  qux  ejufdem  Scdis  be- 
nignitas  in  dies  magis  ac  magis  elucefeat  erga  omnes.  Et  prxfertim  eas 
perfonas , quæ  Regiis  Minifteriis  mancipatx , earum  indefcflls  ftudiis , la- 
boribüfque  in  publicum  minifterium,  & populorum  utilitatem  operam 
navant  : idque  cô  libentiùs  exequimur,  quo  idà  nobis  eorumdem  Rc- 
gum  vota  expofeunt.  Sanc  chariflimus  in  Chrifto  filius  nofter  Ludovicus 
Francorum  Rex  Chriftianiflimus , fuo  & dile&orum  filiorum  moderno- 
rum  Cancellatii  , Prxfidentium  & Confiliariorum  fux  Supremx  Curia: 
Parlamenri  Parifienfis  nominibus,  Nobis  tiuper  exponi  fecit , quodaliàs, 
poftquam  felicis  recordationis  Eugenius  Papa  IV.  prxdcceflor  nofter, 
procurante  clarifljrnz  memoriæ  Carolo  VIL  Francoium  Rege  , tune  in 
huraanis  agente,  Litteras  Apoftolicas  in  forma  gratiarum  expe&ativarum, 
feu  mandatorum  de  providendo  , tune  8c  pro  tempore  exiftentibus  Regni 
Erancix  Cancellatio,  nec-non  Prxfîdentibus  8c  Confiliariis  Curix  Parla- 
menti  Parifienfis , quorum  nonnulli  Laïci  efte  confueverant , ac  per  eof- 
dem  Laïcos  loco  fui  nominandis  parentibus , familiaribus , & aliis  tune 
expreffis , de  ejufdem  Curix  corpore  8c  gremio  exiftentibus  perfonis.ad 
omnium  8c  fingulorum  Epifcoporum  , Abbatum  8c  Capitulorum , acalio* 
rum  Ordinariorum  Collatorum  Regni  Francix  collationes  , 8c  alias  quafi. 
Iibet  difpofitiones , ira  ut  Cancellario  , Prxfidetitibus  8c  Confiliariis,  Cle- 
rico,feu  perfonx  per  Cancellarium , Prxfidenres  , aut  Confiljarios,  feu 
aliam  perfonam  di<ftx  curix  Laïcam  , & ad  obtinenda  Bénéficia  Eccle- 
fiaftica  non  capaccm  , nominatx  , ad  ejufdem  Caroli  , 8c  pro  tempore 
exiftentis  Regis  nominationern  , uni  ex  cifdem  ordinariis  Collatoribus , 
per  fuas  patentes  Litteras  de  perfona  Hujufmodi  faciendam , de  uno  Be- 
neficio  Ecclefiaftico  ixculari,  vel  cujufvis , etiam  Cluniacenfis  Ordinis, 
Regulari , femel  in  Cancellarii , Prxfidentium , Confiliariorum  , feu  per- 
fonx  nominandx , & ordinarii  Collatoris  hujufmodi  vita  dumtaxat , ac 
per  eumdem  ordinarium  Collatorem  provideri  deberet , Apoftolica  Auto- 
ritate  perpetuô  conccftcrar,  certis  exccutoribus , qui  in  dictorum  ordina- 
riorum Collatorum  negligentn  , perfonis , ut  prxfertur  , nominatis  , de 
Beneficiis  hujufmodi  providere  poiîcnt , deputatis.  Similis  Record.  Paulus 
Papa  III.  etiam  pra*decelTor  nofter,  ad  fupplicationem  fimilis  memorix 
Francifci  L eorumdem  Francorum  Regis,  acCancellatii , Prxfidentium 
& Confiliariorum  Pailatnenti  hujufmodi,  per  quafdam,  cum  proeo  quod 
Canccllarius , Prxfidentes , Confiliarii , & perfonx  Curix  hujnfmodi , qui 
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pro  tcmpore  fuerant,  litteris  Se  gratiis  hujufmodi  , uti  & illarum  effèc- 
tum  profequi  forfan  prætermiferant , à nonnullis  de  viribus  di&arum  lit- 
terarum Eugenii  piædeceflôiis  hæfîiaretur , Litteras  Eugenii  prxdecef- 
foris  hujufmodi , cum  omnibus  & fiugnlis  in  eis  contentis  clati(ul!S,etiam 
ad  hoc,  ut  Cancellarius , Prxfidentes,  & Confi'.iarii  Parlamcnti  Parifien- 
fîs  hujufmodi,  tune  & pro  tempore  exiftenres  , Bénéficia  Ecdcfiaftica , 
fxcularia  vel  regularia  , fub  di&is  gratiis  comprehenfa „ afiequi , & illis, 
de  eifdcm  beneficiis  , illorum  pro . tempore  occurrentc  vacationc , per 
eofdern  ordinafios  Collatores , aut  certos  per  eumdem  Paulum  prxdeceC 
forem  depuratos  jbdices,  provideri  libéré  & licitè  portet  ; ira  tamen,quod 
propterea  perfonis  mandata  juxta  formam  Capituli  mandai um , & dua- 
rum  fequentium  Decretahum , pro  tempore  habentibus , prxjudiciuni 
aliquod  non  afFcrrctur,  nec  pixtextu  nominationum  in  vim  d;ûarum 
litterarum  facicndarum  , à profecutionc  mandatoTum  hujufmodi  cxciu- 
derentur,  di£a  authoritate  approbavit  & confirmavit , r,c  innovavit  ; ac 
prxdi&is  & pro  tempore  exiftentibus  Cancellario , Prxfidentibus , Con- 
filiariis , 8c  perfonis  per  eo»  nominatis , ut  Bénéficia  Hcclefiaftica  fxcu- 
laria  , vel  regularia,  infra  valorem  duccntarum  librarum  Turonenfium, 
gratiarum  expeélativarum  , feu  litterarum  mandat!  de  providendo  hujuf- 
modi, ac  nominationum  , per  prxdiéhim  Francifcum,  & pro  tempore 
exirtentem  Francorum  Regem  , faciendarum  hujufmodi  vigore  accepta* 
re  , feu  reciperc  minimè  tenerentur,  indulfit.  Et  fubindecu.m  pro  eo  quod 
fub  litteris  prxdiétis  omnes  8c  finguli  Epifcopi , Abbates  8c  Capitula, 
ac  alii  ordinatii  Collatores , di&i  Regni  comprehendi  videbantur,  à non- 
nullis nimis  curiofis , 8c  plufquam  oportet  fapere appctentibus,an  eti3m 
San&x  Romanx  Ecclcfix  Cardinales , ordinarii  in  di&o  Regno  Colla- 
tores fub  eodem  continerentur,  in  dubium  rcvocaretur  , in  maximum 
Corumdcm  Cardinalium  , ordinariorum  Collatorum  Jurifdi&ionis  ordi- 
nariæ  prxjudicium.  Idem  Paulus  prxdecefTor  , per  alias  fuas  litteras  dc- 
crevit  8c  dedaravit,  mentis  fuse  nunquam  fuifle,  nec  effe,  Cardina- 
les , qui  tune  erant , & pro  tempore  eflent  in  di&o  Regno  ordinarii 
Collatores,  fub  litteris  hujufmodi  quomodolibet  comprehendi  ; neque 
judices  per  eum  deputatos  potuiiTe  aut  in  fucurum  porte,  perfonis,  uc 
prarfertur , nominatis  de  aliquibus  Beneficiis  fub  eorumdem  Cardina- 
lium , Jndultis  comprehenfis , providere,  ac  ideo  Cardinales  ordina- 
rios  Collatores  pixdiftos,  Bénéficia  ad  corum  ordinariam  collât. onem 
fpeftantia,  quibufvis  perfonis,  quibus  eis  videretur,  libéré conferre  va- 
luifle , 8c  in  porterai»  valere  , prout  in  diftis  litteris  plenius  continetur. 
Cum  autem , ficut  eadem  expofitio  fubjungebat  , Indultum  hujufmo- 
di haiflenus  fervatum  fucrit , 8c  fervemr  de  prxfenti , fed  notr.inationes, 
qu*  illius  vigore  fiunt,  fxpc  non  habeant  effcéhim,  quin  imô  parvi  pen- 
dantur , tum  quia  ordinarii  Collatores  prxdi&i  , nominatis,  Parochiales 
Ecclefias , ctiam  Rurales , Cive  alia  Bénéficia  curam  animarum  habenria 
annexam , interdum  conferunt,  qtrx  ipfi  nominati  acceptare  nequeunr,  nili 
eorum  munera,  qux  Continuai»  aflmentiam  requirunt , déférant,  tum 
ctiam  quia  valor  annuus  ducentarum  librarum  Turon.  in  beneficiis  pet 
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nominato*  açceprandis , per  prxdi&as  Pauli  prxdecertbris  licceras  decer* 
minatus  , fccundum  prxientium  temporum  condirioncm , dignitati  per- 
fonarum  memorati  Parlamcnti  parum  refpondet  : Accedic  quod  cum  jux- 
ta  vulgatam  regulam,  Regularia  Bénéficia  Regularibus  fum  conferenda , 
ïiec  ullus  inter,  perfonas  ejuidcm  Pfarlamenti  exiftat  Reguiaris  , qui  Bé- 
néficia Regularia  in  tituium  obtinere  valcat,  Indultum  pra'diclum , fi.b 
quo  comprehenduntur  exprelle  omnes  ordmarii  Collatores  Riguîatçs^ 
etiam  Ordinis  Cluniacenfis,  fuo  efteitu  bac  in  parte  fruftrârj  viderctitf, 
in  grave  nominandorum  detrimentum.  Quare  pro  parte  Ludovici  Regis^ 
ac  Cancellarii,  Prxfidencium , Confiliariorum  prxdiftorum,  N obis  fût 
humiliter  fupplicatum , quatenus  cos  amplioris  gratiæ  favore  profequi  de 
benignirate  Apoitolica  dignaremut.  Nos  attendemes  cjufdcm  Ludovic^ 
Regis  prxclara  in  nos  Sedémque  prædicfcam  mérita,  ac  Cancellarii p 
Prxfidentium  & Confiliariorum  prxdi&orum  qualitates  ,eofdcmque  Carçr 
cellarium  , Præfidentes,&  Confiliarios  1 1 quibufvi?  excommunicationis, 
fufpenfionis  8c  interdi&i , aliifque  Fcclehafticis  fententiis,  cenfuris  & porT 
Jiis, , à jure,  vel  ab  hominc , quavis  occafione,  vel  caufa  latis,  fi  qui- 
bus  innodati  exiftant , ad  efïè&uin  prxfèncium  dumtaxat  confequendmn, 
barum  feric  abfol ventes , 8c  abfolutos  fore  cenfentes,  ac  Eugenii  8c  Pau.* 
ü prædecellbrum  litteras  hujufmodi  præfent'bus  pro  expreffis  8c  infertis 
habentes,  eifdem  modcrtiis,  8c  pio  tempore  exiftentibus  ; Cancellario , 
Prxfidentibus , Confiüariis  & petfonis  nominandis  , ut  de  cætero  gratia- 
rum  expeûativarura,  feu  Üttetarum  mandatide  providendo,  acnominatio- 
num  per  eundem  Ludovicum,&  pro  tempore  exiftentem  Francorum  Regem, 
faciendarum  , hujufmodi  vigore.  Bénéficia  Regularia,  qux  ceflante  eo- 
rum  Commenda  per  obitum  illorum  Commendatariorum  pro  tempore 
vacabunt,  dummodo  non  fine  Mon.iftcria  , neque  Pr  oratus  Convcnr 
tuaies,  8c  verè  cle&ivi,  neque  Officia  Clauftraüa,  in  Commendam  acr 
ceptare , requircre,  ac  recipere  valeanc,  iliaque,  ac  quxvis  alia  Bénéfi- 
cia Ecclefiaftica  prxdidka,  fa*cularia  vel  Regularia,  infra  valorem  fexcen- 
tarum  librarum  Turon.  Parochiales  Ecclefias,  aliave  Bénéficia  Ecclefiafti- 
ca curam  ansmarum  a&ualem  habentia , acceptare  feu  requircre  minime 
teneantur  ; ac  eifdem  ordinariis  Collaroribus , ut  Bénéficia  Regularia  fu- 
perius  cxprella,  Regiis  nominatis,  ut  fuprà  commendare  valcant,  facul- 
tatem  conccdimus , 8c  indulgemus  refpcttivè  per  prxfcntes,  decerncntcs 
prxfentcs  litteras,  nullo  uriquam  tempore  de  lubreptionis , vel  obreptio- 
nis , aut  nplliracis  vitio  , feu  intentionis  noftrx , aut  quovis  alio  defe&u 
notari,  impugnari,  redargui,  limirari,  infringi,  modificari,  rerrattari,  feu 
in  controverfiam  vocari,  aut  adverfus  illas,  quodeumque  juris  , f.^fci  vel 
gratis  remedium  intentari , vel  impetrari , feu  impetrato , aur  etiam  nio* 
ru  proprio , atque  ex  certa  feientia , ac  de  Apoftolicx  poteftatis  plenitu- 
dine  emanato  , vel  concerto  , quempiam  in  judicio  , vel  extra  illud  uti, 
feu  fe  j avare  nullatenus  unquam  polie , fed  femper  8c  perpemb  validas 
8c  efficaces  exiftere  , fuofque  plenarios  8c  integros  effittus  (orriri  8c  ob- 
tinere debere  , nec  illas  fub  quibufvis  fimilmm  vel  diffimilium  gratia- 
xum  revocationibus,  fufpcnfipnibus , limitacionibus , derqgationibus , ayr 
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aliis  contrariis  difpofitionibus  comprehendi , aut  comprehenfas  haberr» 
fed  fempetab  illis  exceptas  efle  & fore,ficque  per  quofeumque  Judices 
ordinarios , vcl  delegatos , quavis  au&oritate  fungentes , etiam  caufarum 
Curiae , Camerx  Apoftolici , ac  Palatii  Apoftolici  Audicores,  ac  SandVx 
Rômanx  Ecclefix  Cardinales,  etiam  de  Latcrc  Legatos,  ac  Vice-Lega- 
tos  Si  Nuntios , in  quavis  inftjntia , fublata  eis  , Si  eorum  cuilibet  > 
quavis  aliter  judicandi  , Si  interpretaudi  facultate  , judicari  Si  defi- 
niti  debere  j irritum  quoque  & inane  , fi  fecus  fijper  his  à quo- 
quam  , quavis  authoritate  , feienter  vel  ignoranter  contigerit  atten- 
tari.  Q|k>  circa  dile&is  Sandti  Dionyfii  , Si  Sanfti  Germani  Parifienfis 
Monaftcriorum  Ordinis  San6ti  Benedi&i  Abbatibus  , ac  Archidiacono 
majori  nuncupato  Ecclefix  Parificnfis , per  Apoftoliea  feripta  mandamus} 
Quptenus  ipfi  vel  duo,  aut  unus  eorum,  per  fe  vel  alium  , feu  alios, 
prxfentcs  litteras  , & in  eis  contenta  quxeumque,  ubi  A:  quando  opus 
fuerit , & quoties  pro  parte  Ludovici , Si  pro  tenipore  exiftentis  Franco- 
rum  Regis , Si  Cancellarii , Prxfidentium  & Confiliariorum  przdi&o- 
rum,  etiam  pro  tempore  exiftentium,  defnper  fuerint  requifiti,  folemni- 
ter  publicantes  , cifque  in  prxmiflis  efficacis  defenfionis  prxfidio  afliften- 
tes , faciant  authoritate  noftra  prxfentcs  litteras , Si  in  eis  contenta  hu- 
jufmodi  firmiter  Si  inviolabiliter  obfervari , ac  fingulos , quos  ipfx  con- 
cernunt,  cis  pacificc  frui  Sc  gaudere.  Non  permittentes  eos  defuper,  per 
quofeumque,  contra  earumdem  prxfentium  tenorem  quomodolibet  mo* 
Jeftari , conrradi&ores  quofiibet  Si  rebelles , per  cenfuras  Ecclefiafticas , 
omni  appellatione  poftpofita  , compefcendo , invocato  etiam  ad  hoc , fi 
opus  fuerit , auxilio  brachii  fxcularis.  Non  obftantibus  Conftitutionibus 
& Ordinationibus  Apoftolicis-,  Ecclefiarum , in  quibus  Bénéficia  ipfa,  SC 
Ordinum  quorum  Bénéficia  Regularia  extiterint,  etiam  juramento , con- 
firmatione  Apcftolica,  vel  quavis  firmitate  alia  roboratis  Statutis,  Si  con- 
fuetudinibus  contrariis  quibufeumque , aut  fi  aliquibus  communiter  aut 
divifim  ab  eadem  fit  Sede  indultum , quod  interdici,  fufpendi,  vel  ex* 
communicari  non  poflïnt , per  litteras  Apoftolicas , non-facientes  plenam 
& exprcfiàm , ac  de  vprbo  ad  verbtim  de  Indulto  hujufmodi  mentionem. 
Volumus  autem,  quod  ii  ex  Regiis  nominatis  prxdittis,  quibus  Bénéfi- 
cia Regularia , ut  prxfertur , commendari  contigerit , infra  odfco  men- 
fes  à die  Commcndx  fibi  de  illis  fa&x  computandos , novam  illorum 
Commendam  à Sede  prxdi&a  impetrare , ac  jura  Cancellarix  Apofto- 
licx , Si  aliis  propterea  débita  perfolvere  omninô  teneantur.  Alioquin 
fruûus  non  faciant  fuos , Si  ad  illorum  reftitutionem  teneantur , Si  Corn* 
mend^  ipfis , ut  prxfertur , fa&x  cellent,  eifque  ceflfantibus,  Bénéficia 
prxdifta  vacent  eo  ipfo.  Quodque  in  vacatione  Beneficii  Regularis,  Re- 
giis nominatis  vigore  litterarum  hujufmodi  pro  tempore  commendati  quod 
antea  commendari  non  confueverat,  fèd  immediatoillius  pofieftbri  tantîlm 
pro  prima  vice,  feu  forfan  etiam  cum  decreto  revertendi  in  titulum  com- 
mendatum  extiteratjBeneficium  prxdi£fcum,ampliùs  commendari  nequear, 
fed  adpriftinam  tituli  naturam  , reverti , Si  perfonx  Regulari  in  titulum 
conferti  debeat,  & Commendx  aliter,  & fine  exprefiione  prxfentis  De- 
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crcti  faéV*  , nullac  fint  co  ipfo.  Quodque  prediét*  Pauli  prxdecefforis 
Jitter*  in  reliquis  omnibus , 8c  prxicrcim  in  ea  parte , ubi  declaravit  S. 
R.  E.  Cardinales  ordinarios  Collatores  fub  Indulto  hujufmodi  minimè 
comprehendi,  falvx  & illxlx  remancant , ac  oinnino  fervari  debeant, 
Nulli  ergo  omninô  hominum  liceat  banc  paginam  noftrx  abfolutionis , 
conceflionis , Indulti , Decreti , mandati,  & voluncaris  infringere,  vel 
ei  aufu  temcrarlb  contraire.  Si  quis  autem  hoc  atrentare  prarlumpferir, 
indignationem  omnipotentis  Dei , ac  Bearorum  Pétri  8c  Pauli  Apofto- 
lorum  ejus,  fe  noverit  incutfurum.  Datum  Rom*  apud  Sanctam  Mariam 
Majorem , anno  Incarnationis  Dominic*  1667.  fexto-decimo  Kalend. 
Aprilis,Pomificatus  noftri  anno  primo.  Signatum  fupra  plicam  Cra  vr- 
Pinus.  variifquc  aliis  fignis  & chirographis  munitum  ac  figillarum  in 
plumbo,cum  filis  fericeis  flavis  8c  rubeis  inter  fe  invc&is  imper  dentibus, 
& fupra  dorfum,  Regiftrata  in  fecretaria  brcvium  & adhuc  m diéta  plica 
fcripta  fùnt  verba  fequcntia, 

Enregiflrè  es  Regiflres  du  Grand  Confeil  du  Roi  , fuivant  PArrefl  ce 
jourd'huy  donne'  en  icelui.  A Paris  le  16.  Novembre  1668. Signe,  Herbi**. 
Avec  grille  & paraphe. - 

Lettres  d'attache  fur  la  Bulle  d’Ampliation  d'induit  accordée  par  fit 
Sainteté  au  Parlement  de  Paris. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  & de  Navarre.  A tous 
prefens  8c  à venir , Salut,  fçavoir  faifons  que  par  la  Bulle  du  Pape 
Paul  III.  portant  Ampliation  & Explication  de  celle  du  Pape  Eugene 
IV.  fon  Prcdecefleur , lequel  avoit  ci-devant  accorde  aux  Chance- 
lier , Prefidens , & autres  Officiers  du  Corps  de  nôtre  Patlement.de 
Paris  un  Induit  perpétuel , à l’effet  d’obtenir  un  Bénéfice  pour  eux- 
mêmes  , s’ils  croient  Clercs , 8c  en  cas  qu’ils  fitllent  Séculiers  , &:  ne 
pûfTent  tenir  des  Bénéfices , de  nommer  telle  perfonne  capable  que  bon 
leur  fembleroit,  pour  en  leur  lieu  6c  place  Joüir  de  ladite  grâce:  Il  eft 
porté  entr'autres  chofes  que  ceux  qui  feront  nommez  aux  Collateurs 
ordinaires , en  vertu  dudit  Induit , fèronc  tenus  d’accepter  les  Bénéfices 
qui  leur  feront  offerts  pour  fe  remplir,  pourvu  qu’ils  ne  foient  au-def- 
fous  de  deux  cent  livres  de  revenu,  8c  par  cette  rigueur  lefdits  Indul- 
taircs  croient  contraints  d’accepter  des  Bénéfices  Cures,  & aians  charge 
dames  : Mais  dautant  que  des  Bénéfices  de  cette  qualité , 8c  d’un  reve- 
nu fi  modique,  croient  peu  convenables  à la  dignité  defdits  Officiers 
8c  à leurs  fondions,  laquelle  demande  une  refidence  aéhielle  , & ne 
leur  permet  pas  de  pouvoir  deflervir  lefdits  Bénéfices  Cures  , ou  antres 
aïans  charge  dames  j Ils  n’ont  pas  tiré  jufques  à prefent  tout  l'avanrage 
que  nos  Predecelfcurs  Rois  8c  Nous  aurions  fouhairé  dudit  Induit.  Pour 
faire  cefTer  cet  inconvénient,  nous  avons  bien  voulu  faire  faire  diverfes 
inffances  par  nôrre  AmbafTadeur  prés  de  fa  Sainteté,  à ce  qu’il  luy  plût 
d’amplifier  8c  étendre  confiée rablement  ladite  grâce  : Surquov  fit  Sain- 
tctéaïant  répondu  très- favorablement à%ios  defirs,.Elle  auroit  fait  er- 
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pedier  fa  Bulle  d'ampliation  dudit  Induit , portant  que  ledits  Indultaires 
ne  feront  à l’avenir  tenus  d’accepter  aucuns  Benchces  Cures  & aï  ans 
charge  d’ames , ni  autres  de  moindre  valeur  que  de  fix  cent  livres  de  re- 
venu, avec  pouvoir  & faculté  à tous  Collateurs  de  conférer  en  com- 
mande aufdits  Indultaires  les  Bénéfices  Réguliers  ; mais  comme  lefdits  Of- 
ficiers ne  peuvent  joüir  de  l'effet  de  ladite  Bulle  , fans  avoir  préalable- 
ment obtenu  nos  Lettres  fur  ce  neccffaires  $ pour  ces  «ufes , 6c  autres 
à ce  Nous  mouvans  après  Nous  être  fait  reprefenter  ladite  Bulle  du 
Pape  Paul  1 1 1.  & celle  de  notre  Saint  Pere  le  Pape  Clément  1 X.  cy- 
attachée  fous  le  contre -feel  de  nôtre  Chancellerie,  6c  Nous  étant  appa- 
ru que  dans  icelles  il  n’y  a rien  de  contraire  aux  faints  Decrets , Droite 
de  nôtre  Couronne^Privileges  6c  Libertez  de  l’Eglife  Gallicanej  Nous  avons 
accepté , approuvé  6c  confirmé  , 6c  par  ces  Prefentes  lignées  de  nôtre 
main,  acceptons , approuvons  5c  confirmons  ladite  Bulle  d’ampHatiom 
d’Indult  : Voulons  6c  nous  plaît  qu’elle  forte  fon  plein  & entier  effet , 
pour  en  jouir  par  lefdits  Indultaires  aux  claufes  6c  conditions  d’icelle  : 
Et  à cette  fin  nous  avons  pour  raifon  de  tous  procez  6c  différends , cir- 
conftances  6c  dépendances,  qui  naîtront  en  confequence  & execution  de 
ladite  Bulle,  pour  raifon  des  requifitions  qui  feront  faites  aux  Patrons  6c 
Collateurs  ordinaires,  enfembîe  de  leurs  Prefentations,  Nominations, CoU 
lations , Provifions  & toutes  autres  difpofitions  defdits  Bénéfices , attri- 
bué & attribuons  toute  Cour,JurifdiéHon  6c  connoiffance  à nôtre  Grand 
Conlêil  ; icelle  interdite  6c  interdifons  à toutes  nos  autres  Cours  6c  Juges. 
Si  donnons  en  mandement  à nos  Amrz  6c  Féaux  les  Gens  tenans  nôtre- 
dit  Grand  Confeil , que  ladite  Bulle  d'ampliation  d’Indult , & ces  Pré- 
fentes  ils  aient  à faire  lire  , publier  6c  enregiftrer , & de  tout  le  contenu 
en  icelles  faflènt  joüir  6c  ufer  nofdits[Of5cicrs,  & ceux  qui  leur  fuccedcront 
en  lcurfdites  Charges,  pleinement,  paiûblement  6c  perpétuellement , cef- 
fant  6c  faifant  ceffer  tout  trouble  & empêchement,  nonobftant  tons 
ufages,  Reglemens,  Arrefts  8c  autres  choies  à ce  contraires  , aufquel- 
îes  pour  ce  regard  feulement , 6c  fans  tirer  à confequence  avons  dérogé 
& dérogeons  : Car  tel  eft  nôtre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  fer- 
me & fiable  à toujours.  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  feel  à cefdites 
Prefentes , fan?  en  autre  chofe ^nôtre  droit , 6c  l’autruy  en  toutes.  Don- 
né à Saint  Germain  en  Laye  au  mois  de  Juillet  l’an  de  grâce  mil  fix 
cent  foixante-huit , & de  nôtre  Régné  le  vingt-fixicme.  Signé,  LOUIS. 
Et  plus  h.is,  Par  le  Roy,  De  Lionne.  Et  k côté  eft  écrit , £'*/<•,  Sf.guiir/ 
Pour  fervir  aux  Lettres  d* Attache  fur  Bulles  d’Ampliation  d’Indult. 

Eqrejriftré  et  Repiflrcs  du  Grand  Confeil  du  Roy  fnivant  P Arrefl  ce  jour- 
d'huy  donné  en  icelny.  A Taris  le  16.  Novembre  1 66t.  Signé , Herbin. 

Page  134.  art.  7.  Nous  avons  dit  que  ces  Induits  étaient 
accordez  à nos  Rois  , en  faveur  des  Officiers  de  leur  Parle- 
ment ; & la  funplc  le&ure  nous  convainc  de  la  vérité  de  nôtre 
définition,  elle  avance  que  ccs  Induits  ont  cté  accordez  aux 
Rois  de  France  fur  leurs  demandes  O*  fuppliyucs  pour  Us  Chancelier, 
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Prefidens  , Confeillers  O'  autres  Officiers  du  Parlement.  Le  Chance- 
lier cft  donc  le  Chef  des  Impecrans  8c  des  gratifiez  dans  Pin-  t 

dulc,  comme  il  eft  le  Chef  du  Parlement,  8c  de  toute  la  Juftice 
du  Roïaumc.  Apres  lui  fuivent  les  Prefidens  du  Parlement,  qui 
font  de  deux  fortes  : les  premiers  font  les  Grands  Prefidens,  au-  • 

trement  appeliez  Prefidens  à Mortier , qu^font  cous  fur  un  même 
banc,  que  Pon  nomme  le  Grand  banc , qui  préûdenc  tous  dans 
le  Parlement,  8c  ne  fe  divifent,  ne  fe  feparent,  ni  ne  fe  par- 
tagent point  dans  la  féance , 8c  dans  le  rang  ou  marche  : les  ' 
autres  font  les  Prefidens  des  Chambres  des  Enquêtes  8c  des  ^ 

Requêtes  du  Palais  qui  ne  font  point  qualifiez  Prefidens,  mais 
infcrics  félon  le  rang  de  réception  de  Confeillers  dans  le  Rôllc 
du  Parlement , fait  du  ccms  & par  ordre  du  Roy  François  I. 

Zc  qui  a ètc  tire  du  Greffe  de  la  Cour,  comme  il  fuie; 

EXTRAIT  DES  REGISTRES  DU  PARLEMENT, 

' j . 

Troifiéme  Volume  des  Ordonnances  de  François  J.  Cotte  M. 
au  feuillet  viii*xxv.  & fuivans. 

C E s t le  Rôlle  fait  par  Ordonnance  du  Roi, contenant  les  noms  des 
Chancelier, de  France,  Prefidens,  Confeillers  8c  autres  Officiers  de 
fa  Cour  de  Parlement,  & des  Prélats,  Patrons  & Co!latcurs,fur  lefqucls 
ik  font  nommez  félon  l'Induit  à eux  çétroïé  par  nôtre  Saint  Perele  Pape. 

Meflire  Guillaume  Poyet,  Chevalier,  Chancelier  de  France  a nommé  jcin  dc  Lorraine* 
en  fou  lieu  Maître  Gabriel  Bouvery  fon  neveu,  fur  les  Religieux,  Ab-  Cardinal. 
hé  & Convent  de  Cluny , tant  conjointement  que  divifément. 

Meflire  Pierre  Lizer  Premier  Prefident  a nommé  en  fon  lieu  Maître 
Pierre  Lizet  fon  frere  , fur  les  Religieux , Abbé  8c  Convent  de  Mar-  Le  même, 
tnoutier , tant  conjointement  que  divifément. 

Meflire  François  de  Monthoion  Prefident  a nommé  en  fon  lieu 
fur  les  Religieux,  Abbé  8c  Convent  de  Vezclay , tant  conjointement  Dieu-Dané  de  Bè- 
que  divifément.  ducr , /ous  lequel  l’Ab- 

Meflire  François  de  Saint  André  Prefident  a nommé  en  fon  lieu  bâ)’c  fccuUirifée. 
fur  les  Religieux,  Prieur  8c  Convent  de  Saint  Martin  des  Champs,  tant  F*  Germain  Nicolas;-, 
conjointement  que  divifément. 

Maître  Adam  Fumée  Maître  des  Requêtes  a nommé  en  fon  lieu  Maî- 
tre Hardoiiin  Fumée  fon  fils  , fur  le  Chapitre  de  Touloufe. 

Maître  Jean  Hurault  Maître  des  Requêtes  ordinaire  a nommé  en 
fon  lieu  Maiftre  le  Clerc  fur  les  Religieux,  Abbé  8c  Charles  deHemard.l 

Gonvent  de  faine  Aubin  cP  Angers,  tant  conjointement  que  divifément.  Cardinal  de  Màcaa.' 

Maiftre  Girard  le  Coq  Maiftre  des  Requeftes  ordinaire  a nommé  en 
fon  lieu  Maiftre  Jean  le  Coq  fon  fils , fur  les  Religieux , Prieur  & Con- 
vent de  la  Charité  , tant  conjointement  que  divifément.' 

Mmramm  i y. 
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Maiftre  Guillaume  Budé  Maiftre  des  Requeftes  ordinaire  a nomme  en 
Ton  lieu  Maillre  Mathieu  Budc  Licentié  es  Loix,furles  Religieux,  Ab- 
bé & Convent  de  Saint  Benoift  fur  Loire,  tant  conjointement  qué\li- 
vifément. 

Maiftre  Claude  Dodieu  Maiftre  des  Requeftes  ordinaire  sert  nommé 
fur  les  Religieux  , Abbé  & Convent  de  Bourg  de  Deolz,  Diocefe  de 
Bourges , tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Amaury  Bouchard  Maiftre  des  Requeftes  ordinaire  a nommé 
en  Ton  lieu  Maiftre  Pierre  Bouchard , fur  les  Religieux , Abbé  & Con- 
vent de  Saint  Maixant  en  Poitou , tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  André  Guillard  Maiftre  des  Requeftes  ordinaire  a nommé  en 
-fon  lieu  fur  l’Evêque  de  Chartres. 

Maiftre  Thibault  de  Longucjouë  Maiftre  des  Requeftes  ordinaire  a 
nommé  en  fon  lieu,  fur  l'Evëque  de  Soiffons. 

Maiftre  Imbert  de  Saveufes  Maiftre  des  Requeftes  ordinaire  a nom- 
mé en  fon  lieu  Antoine  de  Saveufes  fon  fils,  fur  les  Religieux,  Abbé  & 
Convent  de  Moillàc  Dioccfe  de  Cahors , tant  conjointement  que  di- 
vifément. 

Maiftre  François  Olivier  Maiftre  des  Requeftes  ordinaire  a nommé 
en  fon  lieu  Maiftre  Antoine  Olivier  fon  frere  , fur  l’Evêque  d’Angers. 

Maiftre  Martin  Fumée  Maiftce  des  Requeftes  a nommé  en  fon  lieu 
fur  les  Religieux,  Abbé  & Convent  de  la  Couture, 
tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Lazare  de  Baïf  Maiftre  des  Requeftes  ordinaire  s’eft  nommé 
Tur  le  Chapitre  de  Saint  Martin  de  Tours. 

Maiftre  François  du  Bourg  Maiftre  des  Requeftes  ocdidlire  s'eft  nom- 
mé fur  les  Religieux,  Abbé  &c  Convent  de  Saint  Germain  d'Auxerre, 
.tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Jean  Cottel  Maiftre  des  Requeftes  ordinaire  a nommé  en  fon 
lieu  Maiftre  Antoine  Cottel,  fur  les  Religieux,  Abbé  & Convent  d’Au- 
rillac  , tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Eftienne  de  Poncher  Maiftre  des  Requeftes  a nommé  en  fon 
lieu  Maiftre  Jean  de  Poncher  fon  firere  fur  l’Abbaie  du  Bourdieu. 

Maiftre  François  Erraulc  Maiftre  des  Requeftes  a nommé  Jea.n  Er- 
rault  fon  fils,  fur  l’Abbaïe  de  Saint  Vincent  lez  au  Mans, tant  conjoin- 
tement que  divifément. 

Maiftre  Charles  de  Marillac  Maiftre  des  Requeftes  fe  nomme  fur  les 
Religieux,  Abbé  & Convent  de  la  Selve,  Ordre  de  Saint  Benoift  , Dio- 
cefe  de  Bourdeaux  , tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Nicole  Dangu  Evcque  de  Séez,  & Maiftre  des  Requeftes 
ordinaire  de  l’Hôtel  du  Roy  , s’eft  nommé  fur  l'Abbaïe  feculiere  de 
Sainte  Foy  de  Conques,  Diocefc  de  Rhodes. 

Maiftre  Jacques  le  Roux  Confeiller  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre 
François  le  Roux  fon  fils , fur  les  Religieux,  Abbé  & Convent  de  Saint 
Pharon  de  Meaux,  tant  conjointement  que  divifément; 

Maiftre  Robert  Thibouft  Confeiller  a nommé  en  fon  lien  Maiftre 
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^François  Thibouft  Ton  fils  , fur  les  Religieux , Abbé  & Couvent  de  Mou- 
.tier  la  Selle,  tant  conjointement  que  divifémenr. 

Maiftre  Nicole  Brachet  s’eft  nomme  fur  les  Religieux , Abbé  8c  Con- 
sent de  S.  Jean  de  Sens , tant  conjointement  que  divifément. 

Maiflre  Loüis  du  Bellay  s’eft  nommé  fur  l’Evcque  du  Mans. 

Maiftre  Jean  Prcvoft  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Guillaume  Prevoft 
fon  fils.,  fur  l’Evcque  de  Paris. 

Maiftre  Afftdré  Verjus  s’eft  nommé  fur  les  Religieux,  Abbc  & Con- 
vent  de  Bourgmeyçn , tant  conjointement  que  divifement. 

Maiftre  François  Difque.s’eft  nommé  fur  les  Religieux,  Abbé  8c  Cou- 
vent de  Bourgueil , tant  conjointement  que  divilcment. 

Maiftre  Jean  de  la  Barde  s’eft  nommé  fur  les  Religieux  , Abbé  8c  Con- 
vent  de  S.  Joüin  de  Marnes  en  Poitou , tant  conjointement  que  divifé- 


menr. 


Maiftre  Nicole  Sanguin  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Mathurin  le 
Camus  Licencié  en  Decret,  furies  Religieux,  Abbé  & Convent  de  Saint 
Cyprianlcz  Poitiers , tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Jean  Hennequin  a nommé  en  fon  lieu  Frere  Jean  le  Parche- 
minier , fur  les  Religieux  , Abbé  8c  Convent  de  Molefmei  Diocêfe  de 
Langres,  tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Euftache  de  la  Porte  à nommé  Maiftre  Michel  de  Guichy,  for 
les  Religieux,  Abbé  Sc  Convent  de  Saint  Germer  de  Flaix,  tant  con- 
jointement que  divifément. 

Maiftre  Jean  de  Thumery  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Georges  de 
Thumery  fon  fils , fur  les  Religieux , Abbé  Sc  Convent  Saint  Medard  de 
SoifTons , tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  JeauTronfon  a nommé  en  fon  lieu  Jean  Tronfon  fon  fi!s,ftir 
les  Religieux,  Abbé  Sc  Convent  de  S.  Benigne  de  Dijon,  tant  conjoin- 
tement que  divifément. 

Maiftre  François  Tanel  a nommé  en  fon  lieu 
fat  les  Religieux,  Abbé  8c  Convent  de  Colombs  Dioccfe  de  Chartres j 
tant  conjointement  que  divifoment. 

Maiftre  Martin  Rufé  s’eft  nommé  fur  les  Religieux  , Abbé  8c  Con- 
vent S.  Julien  de  Tours  , tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Robert  Tiercelain  s’eft  nommé  fur  les  Religieux  ,*Abbé  8c 
Convent  de  Charroux  en  Poitou,  tant  conjointement  que  divifement. 

Maiftre  G eofiroy  Charlet  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  René  Charlet 
fon  fils , fur  le  Chapitre  S.  Hilaire  le  Grand  de  Poitiers. 

Maiftre  Loüis  Roüillard  s’eft  nommé  furies  Religieux  de  Bourgmoyen, 
tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Axioul  Rufé  s’eft  nomme  furies  Religieux  Abbé  & Con- 
vent de  Vendofme,  tant  conjointement  que  divifomeqc, 

Maiftre  Pierre  de  la  Porte  a nommé  en  fon  lieu 
iur  les  Religieux , Abbé  &*Convent  de  S.  Jean  >des  Vignes , tant  con- 
jointement que  divifément. 

.Maiftre Jean  Gentil  a .nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Jean  de  Royer, 
- . ’ Mmmajm  iij 


Charles  dcLorraiac 
Cardinal.  .• 

Nicolas  Boncemps. 
Loüis  de  Bouiboti 
Cardinal. 

Jean  du  Bellay  Car- 
dinal. 

Pierre  Roüillard. 
Philippe  Huraulr. 

Charles  de  Bourbon 
Cardinal  de  Ven- 
dofmc. 

Antoine  de  Chanipro- 
pin. 

'Antoine  de  Vienne. 


Jean  de  Lorraine 
Cardinal. 


Jean  de  Lorraine 
Cardinal. 

Frédéric  Fregoifc. 


Loüis  de'Bouibon 
Cardinal. 

François  de  TournOa 
Cardinal. 

Lazare  de  Baïf. 


Pierre  Roüillard. 

Charles  de  Bouiboa 
Cardinal. 

Nicolas  ^ieud’hona- 
roe. 


Oigitlzed 


Claude  Dodicu, 


Hypolite  «?Eft  Car- 
dinal de  Ferrare. 

François  de  Tournon 
Cardinal. 

Le  même. 

Auguftin  de  Ttirulce 
Cardinal. 


François  de  Bciüuc. 


Pfailippcs  Huiault. 
Loiiis  de  Cravant.- 


Jwn  Hérault. 

Loiiis  de  Bourbon 
Cardinal. 

Gui  du  Paie.. 

Loiiis  de  Bouibon 

C'A  RD  INA  L. 

Antoine,  de  la  Barre. 

Jean  de*Lorraine 
Cardinal. 
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fut  les  Religieux , Abbc  & Couvent  de  Saint  Ricquier. 

Maiftre  Nicole  Hennequin  s’eft:  nomme  fur  le  Prieur  de  Coincy,  Of* 
dre  de  Cluny,  Dioccfe  de  Soilfons. 

Maiftre  François  Crefpin  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Pierre  Cref- 
pin  fon  frère , fur  les  Religieux,  Abbé  & Convent  Saint  Lomer  de  Blois, 
tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  François  Deymier  s’eft  nommé  fur  les  Religieux , Abbé  & 
Convent  de  S.  Florent  prés  Saumur , tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Antoine  Minard  a nommé  Maiftre  Claude  Minard  fon  frere, 
fur  lefdits  Religieux,  Abbé  & Convent  de  S.  Florent  prés  Saumur,  tant 
conjointement  que  divifément , par  proteftation  que  s’il  étoit  évincé  par 
ledit  Deymier,  de  nommer  fondit  frere  ailleurs,  & depuis  audit  cas  a 
nommé  fondit  frere  fur  l’Evêque  de  Bayeux. 

Maître  Nicole  Qnelain  s’eft  nomme  fur  les  Religieux,  Abbc  & Con- 
vent de  Notre-Dame  d’Evron  , Diocefc  du  Mans",  tant  conjointement 
que  divifément. 

Maître  Philbert  Mu  (nier  s’eft  nommé  fur  les  Religieux,  Abbc  5c  Con- 
vent S.  Pierre  en  Vallée,  tant  conjointement  que  feparément; 

Maître  Guillaume  de  Vauderart  a nommé  en  fon  lieu 
fur  le  Doïen  Saint  Martin  de  Tours. 

Maître  André  Baudri  a nommé  en  fon  lieu 
fur  les  Religieux  , Abbé  5 c Convent  de  Bonneval,  Diocefc  de  Char* 
très,  tant  conjointement  que  divifément. 

Maître  Etienne  de  Montmiral  a nommé  en  fon  lieu  Maître  Loiiis  de 
Montmiral  fon  frere,  fur  les  Religieux,  Abbé  & Convent  de  Thiron, 
tant  conjointement  que  divifément. 

Maître  Nicole  Hurault  a nommé  en  fon  lieu  Robert  Huraulc  fon  fils, 
fur  les  Religieux,  Abbé  ôc  Convent  S.  Martin  d’Authun , tant  conjoin- 
tement que  divifément. 

Maître  Charles  de  Bonniere  a nommé  en  fon  lieu  Maître  Adrian  de 
Labour,  furie  Prieur  de  Souflïllangcs  Ordre  de  Cluny. 

Maître  Jean  Megret  s’eft  nommé  fur  S.  Serge  en  la  ville  d’Angers. 

Maître  Claude  des  Afles  a nommé  en  fon  lieu  Maître  Jacques  de  Fer- 
riere  , fur  les  Religieux  , Abbé  & Convent  de  Beaulieu  , Diocefe  du  % 
Mans , tant  conjointement  que  divifément. 

Maître  Auguftin  de  Thou  a nommé  em  fon  lieu  Maître  Jacques  de - 
Thon , fur  les  Religieux , Abbé  & Convent  de  Saint  Denis  en  France  , 
tant  conjointement  que  divifément. 

Maître  Pierre  Brulart  a nommé  en  fon  lieu  Nicole  Brularc  fon  fils,  fur. 
l’Archevêque  de  Tours. 

Maître  Jacques  Boulens  a nommé  en  fon  lieu  Maître  Raoul  Boulens 
Doéteur  és  Droits,  fur  le  Chapitre  de  S.  Pierre  de  Poitiers. 

Maître  Loüis  Gaïant  a nommé  en  fon  lieu  Frere  Nicole  Garnier  , fur 
les  Religieux  , Abbé  & Convent  de  S.  Germer,  tant  conjointement  que.- 
divifément. 

u Maître  Jean  le  Charon  a nomme  pu  fon  lieu.r 


n -'■%  t t t 


; 
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fur  les  Religieux,  Abbé  & Convenc  du  Bec-heloin,  tant  conjointement  Jaeqneï d’Annebatffc 
divifément.  Cardinal. 


que 


François  de  ClevesI 


•François  Cardinal 
de  Tournoi», 


Jacques  le  Roy. 
George*  d’Amboife 


Cardinal. 

Louis  de  Bouchon 
Cardinal. 


Maître  Guillaume  Allard  a nommé  en  (on  lieu 
fur  les  Religieux , Abbé  ôc  Convent  de  Pontlevov , tant  conjointement  _char,es  de  Hemard 
que  divifément.  • Jardinai  dC  ^ 

Maître  Louis  Caillaut  s’eft  nommé  fur  les  Religieux  , Abbé  6c  Con-  NicolâJ  la  Grève 
vent  de  S. Jean  d'Angers,  tant  conjointement  que  divifément. 

Maître  Pierre  Viole  a nommé  en  fon  lieu  ^ 

furies  Religieux , Abbé  & Convent  de  Aifnay  prés  Lyon  , tant  conjoin- 
tement  que  divifément.  J ' 

Maître  Nicole  le  Berruier  a nommé  en  fon  lieu 
fur  les  Religieux  , Abbé  6c  Convent  S.  R*my  de  Reims  , tant  conjoin-  Robert  de  Lenoncour. 
^tement  que  divifément. 

Maître  Guillaume  Bourgoing  a nommé  en  fon  lieu  François  Guillau- 
me MocquopReligicux,  fur  les  Religieux,  Abbé  & Convent  S.  Martin 
au  Bois , tant  conjointement  que  divifément. 

Maître  Michel  Gilbert  s’éft  nommé  fur 
-de  la  Chaife-Dicu. 

Maître  Robert  Boüete  a nommé  en  fon  lieu  Maître  Michel  le  Coq 
Prêtre , fur  l’Archevêque  de  Bourges. 

Maître  François  de  L’aage  s’eft  nommé  fur  l’Archevêque  de  Rouen . 

Maître  Nicole  Cotton  a nommé  en  fon  lien  Maître  Nicole  Cotton 

* fon  fils,  fur  l’Evêque  de  Laon. 

Maîçre  René  Bomon  a nommé  en  fon  lieu  Maître  Louis  Chappellie-  •.  . 

te,  fur  l’Evêque  de  Xaintes.  J 

Maître  Pierre  Mathé  s’eft  nommé  fur  le  Chapitre  de  Bourges. 

Maître  Chriftophe  de  Marie  -,  s’eft  nommé  fur  les  Religieux  , Abbé  1 

& Convent  Saint  Jean  de  tant  conjointement  que 

* divifément. 

Maître  Robert  Berzeau  a nommé  en  fon  lieu 
fur  les  Religieux  , Abbé  & Convent  de  S.  Calez  au  Maine , tant  con- 
jointement que  divifément. 

Maître  Guillaume  Barthélémy  a nommé  en  fon  lieu  Maître  Guillau- 
me Aubert,  fur  l’Abbé  de  Baigne  en  Xaintonge. 

Maître  Nicole  Molé  a nommé  en  fon  lieu 
fur  l’Evêque  de  Troyes. 

Maître  Jacques  Barthoiniec  s’eft  nommé  fur  les  Religieux  , Abbé  6c  Charles  de  Humicre*. 
Convent  S.  Quentin  en  Beauvais  , tant  conjointement  que  divifément. 

Maître  Jean  de  la  Haye  a nommé  en  fon  lieu  Maître  Gilles  de  la  pelix  dc  Btic 
Haye  fon  frere , fur  les  Religieux , Abbé  6c  Convent  de  S.  Evroult , 
tant  conjointement  que  divifément. 

Maître  Leon  Lefcot  a nommé  en  fon  lieu  Maître  Pierre  Lefcot  fon 
frere,  fur  les  Religieux,  Abbé  & Convent  de  S.  Satur,  tant  conjointe-  Franço“  c a UIC  e* 
ment  que  divifément. 

Maîcre  Jacques  Spifame  s’eft  nommé  fur  les  Religieux,  Abbé  & Con-  André  Hamon. 
vent  de  S.  Gildas  au  Bois , JDiocefe  de  Nantes  » tant  conjointement  que 
■divifément. 


J«aa  de  Ronfaft. 


Odoard  Heancquiti. 
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Gabriel  Booreri. 


Jean  deVoluire. 

Charles  de  Hcmard 
Cardinal  de  Maf- 
con. 

Antoine  Sanguin 
Cardinal  de  Mcu- 
don. 


Jfan  Débuts. 

Claude  de  Longuy 
Cardinal  de  Givry. 

Robert  de  Lcnoncour 
Cardinal  . 


Paul  de  Carretto  te. 
commandé  pour  le 
Cardinalat. 


Charles  de  Livencs- 


Fktlippe  le  Poulchrc. 


François  Maurice, 
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Maîrre  Guillaume  Abot  a nommé  en  fou  lieu  Jacques  Gohucr,  fo'r.- 
Jes  Religieux  Abbé  & Couvent  S.  Nicolas  d'Angers  , tant  conjointe* 
ment  que  divifément. 

Maître  Jean  de  Longueila  nommé  en  Ton  lieu  Maître  Chriftophe  dé 
Longueil  ion  frere , Tur  les  Religieux  > Abbé  & Convent  de  la  Couron- 
ne, Diocefe  d'Angoulefme,  tant  conjointement  que  divifément. 

Maître  Antoine  Helin  a nomme  en  fon  lieu  Maître  Marc  Heyme, 
fur  l’Evêque  d’Amiens. 

Maître  Maurice  Bnlliond  s’eft  nommé  fur  l’Evêque  d’Oileans. 

Maître  Jean  Dagoni  s’eft  nommé  fur  les  Religieux  , Abbé  & Con- 
vent de  Mauleon Diocefe  de  Maillezais , tant  conjointement  que  divi- 
fément. 

Maiftre  Pierre  de  Hacqueville  a 
Maçon  , fur  les  Doïen , Chanoines  < 
tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Chriflophe  de  Harlay  a nommé  .en  fon  lieu  Nicolas  de  Har- 
lay  fon  frere,  fur  le  Chapitre  de  Langres. 

Maiftre  Nicole  Chevalier  a nomme  en  fon  lieu  Nicolas  Chevalier  fon 
fils  , Ecolier  étudiant  en  FUniverfîté  de  Paris,  fur  le  Prieure  de  Saint 
Pierre  de  Lihons. 

Maiftre  Claude  Anjorant  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Régnault  An- 
jorant,  fut  l’Evêque  de  Meaux. 

Maiftre  Charles  de  la  Mothe  a nommé  en  fon  lîcu  Maiftre  Nicole  dfc 
la  Mothe  fon  fils,  fur  l’Evêque  de  Poitiers. 

Maiftre  Leonard  de  la  Guionne  s’eft  nommé  fur  les  Religieux  , Abbé 
& Convent  S.  Marcial  de  Limoges,  tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Antoine  de  Lyon  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Jean  Ligerct 
fon  neveu,  fur  le  Chapifte  de  Mafcon. 

Maiftre  Ponce  Brandon  a nommé,  en  fon  lieu  Meflire  Pierre  Brandon  . 
Preftre  , fur  l’Evccnje  de  Cahors. 

Maiftre  Claude  le  Voie  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Pierre  Bourdi- 
neau , fur  les  Religieux  , Abbé  & Convent  S.  Mefmin  d’Orléans  , tant 
conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Jean  le  Picart  a nommé  en  fon  lieu 
fur  les  Religieux,  Abbé  & Convent  S. Cibard  lez  Ahgoulefme,  tant  con- 
jointement que  divifément. 

Maiftre  Jean  le  Cirier  a nomme  en  fon  lieu  Antoine  le  Cirier  (on  fils , . 
fur  le  grand  Archidiacre  de  Chartres. 

Maiftre  Etienne  Tournebulle  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Jean  Tour- 
nebulle  fon  fils , fur  les  Religieux  , Abbé  Sc  Convent  de  Chezy  Diocefe 
deSoilTons,  tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Gafton  Grieu  a nomméirn  fon  lieu  Maiftre  Jean  Gtieu  fon 
frere  , fur  les  Religieux  ,*  Abbé  & Convent  de  la  Roc  , Diocefe  d’An- 
gars , tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Nicole  Prevoft  s’eft  nommé  fur  les  Religieux , Abbé  & Con-  - 
vent  de  S.  Maur  fur  Loyre,  tant  conjointement  que  divifoment. 

Maiftre 


nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Robert 
le  Chapitre  Saint  Aignan  d’Orléans, 
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Maiftre  Claude  Tudert  a nommé  en  Ion  lieu  Maiftre  Jean  Tudert , fur 
les  Religieux , Abbé  8c  Convent  d'Ervault  en  Poitou  , tant  conjointe- 
ment que  divifémenr. 

Maiftre  Adrian  Diidrac  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Jean  Dudrac 
Doïen  de  Sécz , fur  les  Religieux  , Abbc  8c  Couvent  de  Rcbets , taut 
conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Ogier  Pinterel  a nommé  en  Ton  lien  Jean  Donon  Ton  neveu, 
fur  les  Religieux  , Abbé  & Couvent  de  la  Sainte  Trinité  des  Monts  de 
Rouen , autrement  dit  Sainte  Catherine , Ordre  de  Saint  Benoît , tant 
conjointement  que  divifement. 

Maiftre  Nicole  de  Hacqueville  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Jean  de 
Hacqueville  fon  frere,fur  les  Religieux,  Abbé  8c  Conventde  S.  Van- 
drille  Diocefe  de  Roüen,  tant  conjointement  que  divifémenr. 

Maiftre  Guillaume  Luillier  a nommé  en  fon  lieu  Jean  Luillier  fon  fils, 
fur  les  Religieux , Abbé  & Convent  de  l’Abbaïe  de  Sens. 

Maiftre  Antoine  Chabanier  s'eft  nommé  fur  l’Evcquede  Rhodez. 

Maiftre  Pierre  Bardin  s’eft  nommé  fur  les  Religieux  , Abbé  8c  Con- 
vent de  Monftier  la  Celle,  tant  conjointement  que  divifement. 

Maiftre  Jacques  Brifard  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Pierre  Simon, 
fur  les  Religieux,  Abbé  & Convent  de  Noyers,  Dioccie  de  Tours,  tant 
conjointement  que  divifement. 

Maiftre  Bertrand  le  Lievreanommc  en  fon  lieu  Maiftre  Jean  le  Boul- 
leur,fur  les  Religieux,  Abbé  8c  Conventde  Ville- loin,  tant  conjointe- 
ment que  divifémenr. 

Maiftre  Jacques  de  Ligncris  a nommé  en  fon  lieu  frere  Etienne  de  Li- 
gneris  Religieux  , fo.n  frere  , fur  les  Religieux  , Abbé  8c  Convent  de 
Niœil  en  Poitou,  Diocefe  dc  Maillezais,  tant  conjointement  quedivifé- 
ment. 

Maiftre  Jean  Corbin  s’eft  nommé  fur  les  Religieux  , Abbé  8c  Convent 
de  Toullaint  d’Angers  , tant  conjointement  que  divifémenr. 

Maiftre  Antoine  Fumée  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Hardoüin  Fu- 
mée fon  frere, fur  les  Religieux,  Abbé  & Convent  de  Tuley , taut  con- 
jointement que  divifement. 

Maiftre  Jacques  Potier  a nomme  en  fon  lieu  Maiftre  Guillaume  Be- 
zançon,  fu*  l'Evcquc  de  Beauvais. 

Ma’iftre  Charles  de  Dormans  a nommé  en  fon  lieu  Jean  de  Longueil 
fon  neveu,  fur  les  Doïen,  Chanoines  & Chapitre  de  S.  Jean  de  Lyon. 

Maiftre  Antoine  Roillart  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Jacques  Roil- 
lart,  fur  les  Religieux , Abbé  fie  Convent  de  Nantucil , Diocefe  de  Poi- 
tiers , tant  conjointement  que  divifémenr. 

Maiftre  Euftache  Chambon  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Philippes 
Chambon , fur  les  Religieux  , Abbé  fie  Convent  de  Saint  Michel  en  Ler- 
xne,  Diocefe  de  Luçon,  tant  conjointement  que  divifémenr. 

Maiftre  Nicole  le  Sueur  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Jacques  Hé- 
rault, fur  les  Religieux,  Abbé  8c. Convent  de  Tille- Barbe,  tant  conjoin- 
tement que  divifémenr. 

Nnnnn . 


Pierre  Roiiillard- 


Claude  de  Poitiers. 


Georges  d’Armaignac 
Cardin  au 

Charles  de  Lorraine 
Cardinal. 

Enunuel  Martineau. 


Jacques  le  Roy. 


Odct  de  Bretagne. 
Julien  de  Aultrcyo.1 


Odct  dcChaAillon 
Cardinal. 


AuguAin  de  Trivulce 
Cardinal. 

Jacques  de  Billy,  . 


Pierre  Dcfpinac. . 


Antoine  d'Albon. 


Louis  de  Lorraine 
Cardinal  de  Guife. 

Jacques  de  Jaucourr. 


Philbert  Babou  de  la 
Bourdaiiîere  Cardi- 
nal. 

Augnftiu  de  Trivulce 
Cardinal. 

Philbert  Babou  de  la 
Bourdaiiîere  Cardi- 
nal. 

Le  même. 

Mille  d'illiers. 

François  de  Fontenay. 
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Maiftre  CUriadas  de  la  Roziere  a nomme  en  Ton  lieu  Maiftre  Gilles 
Antoine  , fur  le  Doïen  ou  le  Prieur  de  Nogent  le  Rotrou. 

Maiftre  Michel  de  1 hofpital  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Jean  de 
Lhofpiral,  fur  le  Chapitre  de  l’Eglife  Cathédrale  de  Pcrigueux. 

Maiftre  Nicole  le  Clerc  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Nicole  le  Clerc, 
Doéteur , Regent  en  Decret , fur  les  Religieux , Abbé  & Convent  de  Sa- 
vigny  prés  Lyon,  tant  conjointement  que  divilément. 

Maiftre  Loüis  Chabanmer  s’tft  nommé  fnr  l’Abbé  de  Moiflàc,  Dio- 
cefc  de  Cahors. 

Maiftre  Jean  Turquant  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Laurent  Bou- 
cher fon  neveu,  fur  les  Religieux,  Abbé,  & Couvent  de  Cormery,  tant 
conjointement  que  divilément.  * 

Maiftre  Denis  BoJin  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Jean  Porcher , fur 
les  Religieux,  Abbé  & Convent  de  Nantueil,  Diocefe  de  Poiriers,  tant 
conjointement  que  divifément. 

Maiftre  François  Aubert  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Bonaventure 
Aubert  fon  frer’c,  fur  les  Evcque  , Doien , Chanoines  & Chapitre  de 
l’Eglife  de  Xaintes , tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  André  Guillart  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Antoine  Tetn- 
pefte,  fur  l'Evêque , Doïen , Chanoines  & Chapitre  de  Bayeux,  tant  con- 
jointement que  divifément. 

Maiftre  Jean  Bourdelot  a nommé  en  fon  lieu  Chriftophe  Chanoine, 
fur  l'Evêque  d'Angcultfme. 

Ledit  Bourdelot  a nommé  Bernard  Joubcrt,  fur  ledit  Evcque  , au  lien 
dudit  Chanoine  , qui  eft  décédé  fans  être  pourvu  de  Bénéfices. 

Maiftre  Etienne  Charles  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Jean  Aâura,' 
fur  l’Evêque  de  Laon* 

Maiftre  Angilbert  Claude  a nommé  en  fon  lieu  Martin  Variquet,  fur 
les  Religieux  , Abbc  & Convent  de  Jumieges  , Diocefc-dc  Roüen,  tant 
conjointement  que  divifémrtn. 

Maiftre  René  Bailler  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  François  Pinot , fur 


Gct/ais  Vvain. 


Jean  de  Rangeai. 
Pierre  dtl-Çhaftcl. 

Elicnnc  Pencher. 


les  Religieux,  Abbé  & Convent  de  Jofaphat,  tant  conjointement  que 

divifémenr.  t 

Maiftre  [.oiiis  de  l’Eftoille  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Antoine  Blan- 
chard, fur  les  Religieux,  Abbé  & Convent  de  Baugency,  tant  conjoin- 
tement que  divilément. 

Maiftre  Jean  Bcrmondet  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Jean  Bermon- 
det  fon  oncle  paternel  * fur  l’Evêque  de  Limoges. 

Maiftre  Agnet  Chabut  s’eft  nomme  fur  l’Evcque  de  Tulles. 

Maiftre  Jean  Dcfloges  a nommé  en  fon  lieu  Hugues  Dcfloges  fon  frè- 
re, fur  le  Chapitre  du  Mans. 

Maiftre  Jacques  Verjus  fe  nomme  fut  les  Religieux  * Abbé  & Convent 
de  Saint  Pere  le  vif  les  Sens , tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  René  Bouverya  nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Gabriel  Bouvery 
fon  frere,  fur  les  Religieux’,  Abbc  & Convent  de  Notre-Dame  de  la 
Rcaaen  Poitou,  tant  conjointement  que  divifement. 
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Maiftre  Claude  le  Févre  nomme  Frere  Robert  Aufïïcr  Religieux  de 
l’Ordre  de  Saint  Benoift,  fur  l’Abbaïe  Saint  Michel  de  l’Efclufe,  tant 
conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Roger  de  Vaudetar  a nommé  en  Ton  lieu  Maiftre  Edme  Hu- 
bert , fur  les  Religieux , Abbé  & Convent  de  Préaux  , tant  conjointement 
que  divifément. 

Maiftre  Charles  Chantedair  a’nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Gilbert 
Chanteclair  fon  fils , fur  l’Archevcque  de  Sens. 

Maiftre  Jacques  Perrin  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Pierre  Perrin  fon 
frété  , fut  l'Abba'ie  de  Moncierender  Diocefe  de  Troyes , tant  conjointe- 
ment que  divifément. 

Maiftre  ^ndre  Tiraqueau  a nommé  Maiftre  François  Tiraqueau  fon 
fils,  fur  l’Evêque  & Chapitre  d'Alby,  tant  conjointement  que  divifé- 
ment. 

Maiftre  Gilles  le  Maiftre  a nommé  Nicolas  le  Maiftre  , fur  les  Abbé 
& Convent  S.  Lucien  de  Beauvais,  tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Nicole  Thibault  Procureur  General  du  Roi,  a nommé  en  fon 
lieu  Laurent  Thibault  fon  neveu,  furies  Religieux,  Abbé  8c  Convent 
Saint  Martin  de  Nevers  , tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Pierre  Remon  Avocat  du  Roi,  a nomme  en  fon  lieu  Maiftre 
Philippe  Remon  fon  frere,  fur  les  Religieux,  Abbé  & Convônt  de  Saint 
Vandrille  Diocefe  de  Rouen,  tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Jear.  du  Tillet  Greffier  de  la  Cour,  a nommé  en  fon  lieu  Maî- 
tre Louis  du  Tillet  fon  frere,  fur  le  Prieur  de  S Vivien  de  Xaintes. 

Maiftre  Nicole  Aurillet  Greffier  des  Prefentations  , a nommé  en  fon 
lieu  Maiftre  Denis  Bidault  fon  neveu,  furies  Religieux,  Abbé  8c  Cou- 
vent de  S.  Faconde  Meaux,  tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Nicole  Malon  Greffier  Criminel , a nomme  en  fon  lieu  Maî- 
tre  Jean  Malon  fon  fils , fur  les  Religieux , Abbé  8c  Convint  S.  Vincent 
des  Bois,  Diocefe  de  Chartres , tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Jean  de  Veignollcs  Notaire  8c  Secrétaire  du  Roi,  & Fon  des 
quatre  Notaires  de  U Cour,  a nommé  en  fon  lieu  Antoine  de  Veignol- 
les'fon  fils , fur  les  Religieux  8c  Convent  de  Lcfterp  , Diocefe  de  Limo- 
ges , tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Martin  Berronis  Notaire,  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  An- 
toine Berronis  fon  frere,  fur  les  Religieux,  Abbé  8c  Convent  de  Corme- 
ry  , tant  conjointement  que  divifément. 

Maiftre  Pierre  de  Vandel  Notaire  & Secrétaire  du  Roi , & l’un  des 
quatre  Notaires  de  ladite  Cour,  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Gérard  de 
Vandel,  dit  le  Breton  fon  frere,  fur  le  Prieuré  de  Souvigny  prés  Mou- 
lins , Ordre  de  Cluny. 

Maiftre  Pierre  Régnault  Notaire  8c  Secrétaire  du  Roi  , & l’un  des 
quatre  Notaires  de  ladite  Cour,  a nomme  en  fon  lieu  Maiftre  Pierre  de 
JLachy , fur  l'Evcque  de  Noyon. 

Maiftre  Guy  Lormier  Notaire,  a nommé  en  fon  lieu  Maiftre  Nicole 
Baron.  Doébeur  en  Médecine,  fur  les  Religieux  , Abbé  & Conveot  de 
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Vincent  de  Rouen. 

LoUis  de  Bourbon 
Cardinal. 

François  de  Dainte- 
villc  L. 


Jean  Cardinal  de 
Lorraine. 

Oder  de  Coligny 
Cardinal. 

F.  François  Guittco, 


Claude  de  Poitiers. 


Pîiitippcs  de  la  Cham- 
bre Cardinal  et” 
Boloignc. 


Jean  du  Bellay  Car- 
dinal. 


Jcih  de  Hangc 


François  de  U'IntcviJic. 


Dieu  donné  de  Bc- 
duer  , comme  ci-dc- 
VJllt. 

Guillaume  du  Fiat. 
Geoffroy  Dcftiflàc. 


» 


S56  Inventaire  des  Induits , 

Montierramey  , tant  conjointement  que  divifemenc. 

Maiftre  Palamedes  Gontier  Greffier  du  Domaine,  a nommé  en  fou 
lieu  frère  Bonaventure  Quarré  Religieux , fur  Vezelay,  Abbé  & Con- 


venu 

Maiftre  Jean  Dnval  , Receveur  des  gages  de  la  Cour , a nommé  en 
fon  lieu  Maiftre  Germain  Duval,  fur  l’Archidiacre  de  Pinceraye  en  l’E- 
glife  de  Chartres. 

Maiftre  Jean  Hcrard  Receveur  des  gages  de  la  Cour  , a nommé  en 
fon  lieu  Maiftre  Jean  Hcrard  fon  frere , fur  l'Evêque  de  Clermont  en 


Auvergne. 

Maiftre  Loüis  Paulmier  Clerc  du  Greffe  s’eft  nommé  fur  l'Evêque  de 
Maillezais.  . 


Mais  comme  les  Maîtres  des  Requeftcs , quoiqu’ils  ne  foient 
pas  dénommez  dans  les  Induits  des  Papes,  croient  deflors com- 
me ils  font  encore  à prefent  du  Corps  de  la  Cour  de  Parle- 
ment, dans  ce  Rôle  des  Nominations  les  Maîtres  des  Requê- 
tes font  immédiatement  placez  apres  le  Chancelier,  & les  Pre- 
fidens  d tyortier,  félon  leur  rang  de  réception  en  leurs  Charges 
de  Maître  des  Rcqucftes.  Dans  la  fuite  du  Rôle  des  nommez 
font  mis  les  Piclldcns  des  Enqueftes  & des  Requeftes,  & les 
Confciilcrs  de  la  Cour,  tous  fans  autre  qualité  & dénomina- 
tion que  de  Confciilcrs,  & félon  l’ordre  de  leurs  réceptions  de 
Confciilcrs.  Après  quoi  fuivent  Meilleurs  les  Procureurs  & Avo- 
cats generaux  , compofans  le  Parquet  des  Gens  du  Roi.  Et 
puis  dans  ce  Rôle  ont  encore  leur  rang  les  trois  Greffiers  en 
Chef  du  Parlement,  le  Civil  qui  cft  Protonotaire  de  la  Cour, 
le  Greffier  des  Prcfentations  & le  Greffier  Criminel.  Enfin  ce 
Rôle  finit  par  les  quatre  Notaires  & Secrétaires  de  la  Cour.  Et 
fi  dans  ce  Rôle  des  Nominations  de  la  Cour , l’on  y voit  infé- 
rez un  Greffier  du  Domaine,  deux  Receveurs  & Païeurs  des 
gages  des  Officiers  du  Parlement , & un  Clerc  de  Greffe , ce 
Rôle  n’a  jamais  eu  d’execution  à cet  egard  , comme  a remarqué 
M.  Regnauldin , en  fon  Traité  de  t'induit  des  Officiers  du  Parle- 
ment, dans  le  nombre  ou  arc.  73. 

Page  z 3 6.  art.  9.  La  Bulle  du  Pape  Paul  III.  quoi  qu’hono- 
rable & fort  avantageufe  à cette  illuftre  Corps  du  Parlement, 
avoir  eu  non- feulement  fes  inconvenicns,  comme  nous  l’avons 
remarqué  ci-dcffus  ; mais  elle  avoit  été  trop  reffcrréc , n’aïanc. 
pas  compris  dans  l’Induit  les  Maîtres  des  Rcquçftcs,  quoiqu’ils 
fuffent  oÿ  Corps  de  la  Cour,  comme  nous  le  venons  de  dite  ^ 
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& il  s’étoit  prcfenté  quelques  drfficultcz  fur  fon  interprétation  , 
qui  Ce  reduifirent  à trois  articles.  Le  premier,  fi  cette  Bulle  n’é- 
tant donnée  qu’à  la  fuite  & à l’exemple  de  celle  d’Eugdfte  IV. 
les  Indultaires  ctoient  encore  obligez  de  rapporter  cette  Bulle 
d’ Induit  du  Pape  Eugene,  pour  faire  valider  celle  de  Paul  III. 
Le  fécond,  fi  les  Cardinaux  Collaceurs  en  France  étoicnc  obli- 
gez d’acquitter  l’Induit  du  Parlement  , eux  foutenans  au  con- 
traire qu’ils  en  a voient  été  déchargez  par  un  Bref  du  Pape  Paul 
III.  Le  troifiéme,  fi  les  Indultaires  étoient  préférables  ou  non, 
aux  Graduez  fimples  & nommez. 

Surquoi  le  Roi  François  I.  par  fa  Déclaration  du  8.  Janvier 
1541.  cnrcgiftrée  au  Grand  Confeil  par  Arreft  du  31.  Janvier 
de  la  meme  année , & au  Châtelet  les  4.  & 7.  Février  fuivans, 
comme  nous  l’avons  rapportée  en  Partidc  precedent , auroit  levé 
ces  difficulccz  , & décidé  toutes  ccsqueftions  en  faveur  des  In- 
dultaires du  Parlement.  Ainfi  Meilleurs  les  Maîtres  des  Rcquc* 
tes  font  demeurez  compris  dans  le  Rôle  des  Nominations  pat 
cette  Déclaration  du  Roi  François  I.  fous  ces  termes,  autres 
Officiers  de  notre  Cour  de  Parlement.  Bien  davantage,  ces  termes 
ont  été  encore  favorablement  interprétez  au  profit  du  premier 
Huiiïicr  de  cette  Cour  par  Lettres  patentes  du  Roi  Henri  III. 
du  ij.  Mars  1576.  cnregiftrécs  au  Grand  Confeil  le  2.1.  Juillet 
de  la  meme  année , qui  furent  auifi  reçues  au  Parlement  pour 
le  Droit  d’Indult  du  premier  Huiifier  de  la  Cour.  Et  conforr 
mémentà  cette  interprétation  & confirmation  R orale,  la  No- 
mination pourl’Indült  du  premier  Huiifier  M.  Adrien  Moreauy 
faite  de  la  perfonne  du  fils  de  M.  Gainer , Maître  des  Comptes 
de  Paris , fur  l’Evcquc  &:  Chapitre  de  Lizieux  , tant  conjoin- 
tement que  fcparément , quoique  fignifiéc  depuis  la  mort  de 
l’Huiifier  Moreau  y fut  confirmée  par  Arreft  du  Grand  Confeil 
rendu  à PAudiance  furies  Condufions  de  M..dc  Mcaupcou, 
Avocat  General,  le  Mardi  2.  Aouft  1678.  en  la  caufe  & In- 
ftance  de  complainte  pour  raiion  d’un  Canonicat  & Prcbcndc 
de  l’Eglife  Cathédrale  de  Lizieux,  entre  un  pourvu  par  l'Evc- 
quc,pour  lequel  plaidoit  M.  Claude  Noüet  , ledit  Sieur  Guinet 
tenant  l’Induit  dud  t Moreau  défendu  par  M.  Antoine  Vaillant , 
& le  nomme  & tenant  PIndult  de  M.  de  Longüeil , Confcillct 
aux  Rcqucftcs  du  Palais  , obtenu  pofterieurcmcnt  à celui  du- 
dit Moreau , & fignific  meme  après  fon  décès,  pour  •lequel  plai- 
doit M.  François  P erard  Cajlel  $ par  lequel.  Arreft  ledit  Guinet 

Nnnnn  îij 


$5$  Inventaire  des  Induits , 

fut  maintenu  & gardé  en  la  pofleflion  du  Canonicat  de  TE. 
glifo  de  Lizicux,  & l’Induit  de  M.  Longueil  refervé  à une  au* 
tre  vafance. 

Page  237.  art.  10.  M^nôcrc  définition  ajoute  que  la  No- 
mination Roïale  fc  fait  en  vertu  de  l’Induit  du  Parlement, 
fuivant  lequel  le  Roi  a droit  de  nommer  d'autorité  Apojlolique  les 
Conseillers  Officiers  Clercs  du  Parlement. 

Il  refulcc  de  ccte  partie  de  nôtre  définition , que  les  Con- 
seillers & Officiers  Ecclcfiaftiques  du  Parlement,  quoi  que  ca- 
pables de  la  pofleflion  des  Bénéfices  , ne  fc  peuvent  nom- 
mer ni  prefenter  eux-memes  , & qu’il  n’y  a que  le  Roi 
qui  les  puifle  nommer  aux  Collatcurs  d’autoricc  Apoftoliquc. 
Car  la  nomination  qu’ils  font,  foit  de  leurs  perfonnes,  foit 
d’autres , fur  le  Regiftrc  de  la  Cour  qu’ils  appellent  des  Induits 
( parce  qu’il  cft  fpecial  pour  la  nomination  des  Indultaires)  ne 
Sert  de  rien , & ils  nont  droit  que  du  jour  & datte  de  la  No- 
mination Roïale  en  qualité  d’Indultaircs;  comme  l’a  remarqué 
M.  Rcgnauldin , Procureur  General  du  Grand  Confeil  en  fon 
Traité  De  i Induit  du  Parlement  nombres  ou  articles  il.  23.  2 9. 
30.  3 1.  & fuivans. 

Mais  de  ces  Confeillers  Clercs , il  y en  a de  deux  fortes; 
les  uns  Clercs  tonfurez&  Ecclcfiaftiques  ; les  autres  Clercs,  c’eft 
à dire  lettrez,  comme  le  témoigne  le  Proccz  verbal  fur  l’Or- 
donnance du  Roi  Charles  VIII.  de  l’an  1497.  rapportée  dans 
la  2.  part,  du  Stiie  du  Parlement,  au  titre  De  modo  confciendi 
proccfjus  Commiffariorum  , en  ces  termes  : Van  de  grâce  M.  CCCC. 
XCXlflI.  Et  le  lendemain  du  jour  de  Notre  Dame  d'Aoufl.  Nom 
Guillaume  Boijjon  & François  de  Saint  Lojs , Clercs  (T  Confeillers 
du  Rot  nôtre  Sire  en  fa  Cour  de  Parlement. 

Où  fur  cc  mot  de  Clercs , Du  Molin  fait  en  marge  cette  note 
Ohm  non  dicebantur  ahqui  Confiliarii  Clcrici  ad  differentiam 
Laïcorum  : omnes  enim  , exceptes  fex  Pari  bus  Ecclefiajlicis , erant 
Xaïci  , quorum  pars  erant  Proceres  (ST  Milites , rehqui  jfurifperiti  ; & 
hi  ad  itlorum  differentiam  vocabantur  Clciicï.more  loquendi  Gàllicoy 
quo  dollos  Clcricos  vacant,  ut  ex  veteribua  Regejlis  Curiee  confiât. 

Dans  le  Rôlle  des  nommez  comme  Indultaires  fait  par  l’or- 
dre du  Roi  François  I.  a mis  au  Greffe  de  la  Cour,  les  Con- 
fcillers  Ecclcfiaftiques  y font  dénommez  comme  Clercs , cc(t 
à dire , comme  gens  dans  les  Ordres  facrez  fous  cette  formule  : 
Maîtres  N.  N . Je  font  nommez*  eux-mêmes  Jur  (Pc. . 
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Page  138.  art.  11.  C’eft  donc  de  ces  Confcillcrs  Ecclefiafti-. 
ques  fous  le  nom  de  Clercs , donc  il  cft  parle  dans  l’Induit  du 
Pape  Paul  III.  donne  en  faveur  de  Meilleurs  du  Parlement  y 
par  oppoficion  aux  Confcillers  Laïcs,  où  il  s’en  explique  ainii: 
Quorum  nonnulli  Laid  ejje  conjueverunt. 

C’eft  ce  que  nous  voïons  confirme  par  l’Ordonnance  du 
Roi  Charles  VIII.  de  l’an  1483.  donnée  pour  faire  reflorcir 
ceux  du  Duché  de  Bourgogne  au  Parlement  de  Paris,  & rap- 
portée par  Meilleurs  du  Puy  dans  le  Traité  qu’ils  ont  fait  Va 
Parlement  de  Paris , page  $6 t.  où  il  eft  die:  Que  la  moitié  des  Con - 
fetllers  de  la  Cour  font  ou  doivent  être  gens  d'Eglife , afin  que  cette 
Cour  comme  mixte  eut  la  connoiffance  du  pojjcjjoire  des  Eghfcs  Ca- 
thédrales , Abbaïes  (SP  autres  Bénéfices  du  Roûume -,  (SPc. 

Cette  cxprelïion  n’eft  pas  tout  à fait  hors  de  ccnfure,  parce 
que  le  poflcftbirc  même  des  choies  fpiricucllcs.commc  des  Be- 
,nefices  EcdcGaftiques , ne  laifle  pas  d’etre  purement  temporel, 
félon  le  fentimenc  de  Saint  Auguftin  dans  le  Canon  Quo  jure. 
Vijl.  8.  où  il  dit  : Per  jura  Regum  pcfjidentur  poffeffiunes. 

Le  Pape  Innocent  III.  dans  le  cfiap.  Norvit.  Vejudic.  & la 
Bulle  du  Pape  Martin  V.  donc  Guy  Pape  fait  mention  dans 
fa  Dccifion  i.  confirment  forcement  cette  vérité,  & en  mémo 
rems  relèvent  Meilleurs  du  Puy  de  l’erreur,  où  ils  font  tom- 
bez en  cette  occafion. 

Mais  au  commencement  de  l'ufage  de  l’Induit  du  Parle- 
ment accordé  par  le  Pape  Pau^  III.  les  Confeillcrs  Clercs  & 
Ecclcfiaftiques  fe  prefentoient  eux  - memes  aux  Roi , pour  en 
obtenir  fur  l’Induit  les  Lettres  do  Nomination  en  leur  faveur; 
& cnfuice  il  leur  fut  permis  de  prefenter  d’autres  perfonnes 
Ecclcfiaftiques  en  leur  place  pour  les  gratifier  de  leurs  Induits, 
quand  ils  ne  vouloienc  pas  fe  nommer  eux- memes,- comme  l’a 
remarque  Ai.  Rcgnauldin , en  fon  Traité  De  L'Induit  du  Parle- 
ment. nomb.  ou  arrl  75. 

Page  239.  art.  il.  La  fuite  de  nôtre  définition  de  la  Nomi- 
nation Roïale  en  vertu  des  Induits  des  Papes  & en  faveur  de 
Meilleurs  les  Officiers  du  Parlement  veut  donc  qu’ils  aient 
droit  de  fe  prefenter  au  Roi , ou  autres  perjonnes  Ecclefiajhques, 
. idoines  (SP  capables , Séculières  (SP  Régulières  par  eux  nommées  (SP 
par  les  Confcillers  Laïcs  du  Parlement.  Et  l’on  voit  que  comme 
cette  partie  de  la  définition  n’eft  que  U fuite  de  la  precedente  , 
•qui  concerne  les  Confeillcrs  Clercs  & Ecclcfiaftiques,  que  nous 
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avons  die  fe  pouvoir  nommer  au  Roi  pour  en  obtenir  Tes  Let- 
tres de  Nomination  aux  Collateurs  ordinaires  ; celle-ci  regar- 
de les  Confcillcrs  Laïcs,  qui  n étant  pas  capables  de  la  poflef. 
fion  des  Bénéfices,  peuvent  nommer  en  leur  place  leurs  en- 
fans,  parens  & amis , Clercs  & Ecclcfiaftiques,  pour  obtenir  au 
nom  de  leurs  nommez  les  Lettres  de  Nomination  du  Roi  aux 
Collateurs  ordinaires;  car  par  l’Induit  du  Pape  Paul  III.  après 
y avoir  etc  parlé  de  la  Nomination  des  Confcillcrs  Clercs  &: 
Ecclcfiaftiques,  voici  ce  qu’il  dit  des  Laïcs:  Nec  non  Prxfiden - 
tibue  0 Confiliariis  Curie  Parlamenti  Parifcnfis , quorum,  nonnulli 
Laïci  effe  confueverunt  : ac  per  cofdcm  Laïc  os  loco  fui  nominandu  pu- 
renti  bus  0 familiaribus  de  ejufdem  Curie  corpore  0 gremio  cxijlcn- 
tibus  perfonh. 

Ces  derniers  termes  , à la  vérité,  auraient  pu  faire  raifonna- 
blemcnt  douter  û les  nommez  des  Confeillers  Laïcs  doivent  être 
du  Corps  de  la  meme  Cour  : mais  l’ufage  & la  poflefGon  qui 
font  les  Interprètes  des  Loix  & des  Reglcmcns,  ont  expliqué 
ces  termes  en  faveur  de  toutes  autres  perfonnes,  pourvu  qu’el- 
les foi  ent  capables,  d’ailleurs  : Et  Monfieur  Regnauldin  en  fon 
Traité  De  l'induit ,,  nombre  ou  art.  77.  l a encore  ai nû  expli- 
qué en  ces  termes  : Par  la  Bulle  CP'  les  Lettres  les  Clercs  fe  doivent 
nommer  eux  memes  ; les  Officiers  Laïcs  peuvent  nommer  leurs  enfans , 
parens , amis  0 familiers.  La  nomination  des  Officiers  Laïcs  a été  éten- 
due  à toutes  fortes  de  perfonnes  capables , 0 a été  toléré  aux  Clercs 
de  nommer  autres  en  leur  place  pareillement , quoi  que  par  le  premier 
Rolle  des  Officiers  de  la  Cour  ils  neuffent  pas  entrepris  d'en  ufer  de 
la  forte. 

Page  240.  art.  13.  Mais  s’il  nous  croit  permis  de  réfléchir 
encore  fur  ces  mots  de  la  définition  plus  particulièrement,  ou 
autres  perfonnes  Ecclcfiajliques  idoines  0'  capables , Séculières  & Ré- 
gulières, nous  trouverions  qu’il  faut  que  les  nommez  par  les 
Officiers  du  Parlement  aient  les  qualitcz  necelTaircs  pour 
requérir  & obtenir  les  Bénéfices  aufquels  ils  font  nommez, 

& dont  ils  veulent  fe  faire  pourvoir  en  vertu  de  leur  nomi- 
nation: fi  ce  font  Bénéfices  Cures,  ou  autres  Sacerdotaux, qu’ils 
foient  Prêtres,  ou  dans  l’âge  & état  de  fe  faire  promouvoir 
au  Sacerdoce  dans  l’an  de  leur  provision  : fi  ce  font  Dignirez  # 
d’Eglifcs  Cathédrales , ou  les  premières  des  Collegiales , qu’ils 
foient  Do&eurs  ou  Liccnticz  en  Théologie  ou  Droit  Canon , 
fui  vant  l’article  dernier  de  l’Edit  du  Roi  Henri  IV.  de  l'année 
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1606,  vérifié  au  Parlement,  donc  voici  les  termes:  Nul  ne  pour- 
ra à l'avenir  être  pourvu  des  Dignité^  des  Eglifes  Cathédrales , ou 
des  premières  des  Eglifcs  Collegiales , s'il  nejl  Gradué  en  la  Faculté 
de  Théologie  ou  en  Droit  Canon , à peine  de  nullité  des  provi fions. 

En  un  mot  il  faut  que  du  moins  le  nommé  foie  Clerc  ton- 
furé  lors  de  la  Nomination  , à -peine  de  nullité,-  comme  nous 
l’avons  juftifié  par  les  Arrcfts  du  Parlement  & du  Grand  Con- 
fcil , rapportez  dans  les  articles  8.  & 12.  des  chapitres  XI. 
Vu  joïeux  événement  à la  Couronne  , & X 1 1.  Du  ferment  de  fi- 
delité, du  Traite  Des  Regales  & de  ce  prcfenc  Inventaire  des 
Preuves.  _ 

Page  Z41.  art.  14;  Nôcrc  définition  ajoûcc  encore  qu’il  faut 
que  ces  perfonnes  nommées , idoines  & capables  , (oient  Sé- 
culières ou  Régulières,  parce  que  comme  les  Bénéfices  fujety 
aux  Induits  font  Séculiers  ou  Réguliers,  il  eft  à propos  &C 
ncccfiairc  que  par  les  Lettres  de  Nomination  l’on  nomme 
des  Séculiers  pour  les  Bénéfices  Séculiers,  &:  des  Réguliers 
pour  les  Bénéfices  Réguliers  , félon  la  conformité  & l’écat- 
des  Bénéfices  & des  perfonnes  nommées , & la  Réglé  vulgai- 
rement ufitée  Rcgularid  R gui  an  bus , Scculxria  S £cut. tribus , qui 
eft  tirée  du  Concordat  tic.  De  Collatiomb.  §.  Volumu*  autem. 
vcrfic.  Et  infuper.  dont  voici  les  paroles:  Et  'Bénéficia  Ecclefiaf- 
tica  confecjui  pojjint  fecundum  propria:  perfomc  condecenriam  3videlicct 
Sacularcs  Sœcularia , & Religiofi  Rcligiofa  Bénéficia. 

Suivant  laquelle  maxime  il  y a Àrreft  du  Grand  Confcil 
du  18.  Avril  1 34a.  au  profic  de  M.  Martin  Rufc,  Confeillcr 
Clerc  au  Parlement  nommé  fur  l’Abbaïe  de  Saint  Julien  do 
Tours,  par  lequel  il  fut  maintenu  au  poftefloire  du  Prieuré  do 
Nozcllc  dépendant  de  la  même  Abbaïc.  Il  eft  vrai  que  M. 
Regnauldin  en  (on  Traité  Pofth^ime  De  T Induit  du  Parlement , 
nombres  ou  articles  38.  3 9.  & 40.  a prétendu  que  M.  Rufé’ 
• ne  fut  nommé  dans  le  Rôllc  des  Nominations  du  Parlement 
fur  1 Abbaïc  de  Saint  Julien  de  Tours,  mais  fur  le  Chapitre 
de  S.  Martin  de  la  même  Ville  : on  trouve  neanmoins  tout  le 
contraire  juftifié  par  le  même  Rôllc  des  Nominations  du  Par- 
lement , que  nous  avons  rapporcé  ci-deffus  dans  l’art.  7.  de  ce- 
prefent  chapitre  de  l’Inventaire  des  Prcuvcsi  où  l’on  peut  voir 
M.  Rufc  nomme  fur  cette  Abbaïc  de  Saint  Julien  de  Tours,1 
comme  Monficur  Baïf  Maiftre  des  Rcqueftcs  fur  le  Chapitre 
de  Saint  Martin  de  la  meme  Ville.  M.  Regnauldin  néanmoins 
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au  nombre  38.  du  meme  Traire  infinuc  que  les  Confcillcrs 
Clercs  &c  Ëcclcfiaftiqucs  quoique  Séculiers  obtenoient  les  Bé- 
néfices Réguliers  en  vertu  de  leurs  Nominations.  Voici  ce  qu’il 
en  dit  dans  les  articles  ou  nombres  38.  & $9-Je  dirai  pourtant 
en  pàffant  ce  que  j'ai  remarqué  dans  les  Regiflres  du  Grand  Confeil , 
que  cette  nomination  par  les  Officiers  du  Parlement  de  perfonnes  Ré- 
gulières, n'a  été  fi  tôt  mife  en  pratique:  parce  qu$  dans  la  naijfance 
de  i Induit  les  nomme^étoient  ctnje^  diffcnfex^O'  tenu*  pour  capa- 
bles de  requérir  , GP  être  pourvus  comme  en  commande  de  Bénéfices 
Réguliers  en  vertu  de  leur  Induit  » GP  Juivant  cette  maxime  Monfieur 
Maifire  Martin  Rufé  Conseiller  au  Parlement,  fut  maintenu  pour  fon 
Induit  au  Prieuré  de  N ocelle  dépendant  de  l' Abbaïe  de  Saint  Julien 
de  Tours  par  *Arrcft  du  Grand  Confeil  du  18.  *Avril  154t.  Et  pa >• 
ce  que  l'on  pourrait  dire  qu’il  avoit  encore  obtenu  une  provifion  de 
Cour  de  Rome , en  vertu  de  laquelle  il  peut  avoir  été  maintenu  ; fen 
alléguerai  d’autres  exemples , apres  toutefois  que  fautai  remarqué  que 
ledit  fieur  Ru%é  ne  Je  trouve  nommé  dans  le  Rolle  du  Parlement  que 
fur  Saint  Martin  de  Tours , GP  non  pa*  fur  Saint  Julien  de  Tours. 

Où  fur  ces  derniers  termes  nous  n’avons  pu  nous  empêcher 
d’ajoûter  en  marge  que  cela  r'eft  pa*  conforme  au  RÔlle  des  Nomi- 
nations du  Parlement  ; ainfi  qu’il  fc  peut  voir  par  le  même  RÔl- 
le rapporte  ci-dcfius.  Pour  juftifier  cette  double  nomination  qui 
s’cft  infinuce  dans  la  fuite  des  tems,  & pour  fc  détromper  de 
l'opinion  que  les  Indultaires  pûlTent  obtenir  les  Bénéfices  Rc. 
gulicrs,  M.  Rcgnauldin  dans  le  40.  article  ajoute;  Il  efl  à croire 
que  la  ebofe  mieux  entendue  , telle  maxime  aïant  perdu  fon  crédit  î 
les  Officiers  du  Parlement  fe  font  trouve! ^ réduits  d'avoir  recours  à la 
Nomination  des  Réguliers , GP  à la  pluralité  des  Nominations , pour 
tirer  plu*  davantage  de  leurs  Induits  : les  Bénéfices  Réguliers  fe  ren- 
contrant pour  L'ordinaire  de  plus  grande  valeur  que  les  Séculiers  fujets 
4 l'Induit. 

Page  142,.  4rf.iy.  Cette  Nomination  des  Officiers  du  Parle- 
ment fc  fait  donc  par  le  Roi  fuivant  nôtre  définition  aux  Col - 
lateurs  ordinaires  finguliers  , Chapitres  GP  Communauté xt  Ecclefiajhi - 
ques.  Séculières  ou  Regulieres , Patrons  ou  autres  Collateurs  du  R oies  te- 
rne aïans  droit  de  conférer  & de  prefenter  aux  Bénéfices  de  leur  col- 
lation , pour  une  feule  fou  en  la  vie  feulement.  Surquoi  l’on  doit 
remarquer  qu’il  y a deux  fortes  de  Collateurs,  aufqüels  peu- 
vent être  adre/Tccs  les  Nominations,  en  vertu  des  Induits  ; les 
uns  confèrent  finguücrcmcnc  & par  eux-mêmes,  indépeadem- 
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ment  & hors  la  participation  de  leurs  Communautez  , foie 
Séculières  ou  Régulières:  les  autres  confèrent  en  corps  &:  con- 
grégation conjointement  avec  leurs  Chapitres  ou  Communau- 
tez, foie  Séculières,  ou  Régulières.  Du  nombre  de  ces  pre- 
miers Collatcurs  lîngulicrs  font  les  Evêques  Se  Archevê- 
ques, Abbez  & Prieurs  Conventuels,  qui  confèrent  par  eux- 
mêmes  les  Bénéfices  dépendans  de  leur  Collation,  fans  la  par- 
ticipation de  leurs  Chapitres  Se  Communautez; comme  du  nom- 
bre de  ceux  qui  confèrent  en  corps  de  Communauté  font  les 
Chapitres  des  Eglifes  Cathédrales  Se  Collegiales  Se  les  Con- 
vents  des  Prieurez  Conventuels. 

De  même  que  pour  les  Bénéfices  , les  uns  font  finguliers, 
fubfiftans  finguliercmcnt  par  eux-mêmes  ; les  autres  fort  en 
Communauté,  Séculiers  ou  Réguliers.  Les  Cures,  Chapelles, 

Prieurez  fimples  Se  autres,  doivent  être  renfermez  dans  le  pre- 
mier rang  des  Bénéfices  finguliers  ; comme  les  Canonicats  Se 
Prebendes  tant  des  Eglifes  Cathédrales  que  Collegiales,  les 
Prieurez  Conventuels  Se  les  Bénéfices  qui  en  dépendent,  font 
de  la  féconde  cfpcce  de  ceux  qui  le  confèrent  en  corps  de 
Communauté. 

C*clt  de  ces  Bénéfices  finguliers , Se  en  corps  de  Communau- 
té , comme  de  leurs  differentes  manières  d’en  prendre  poffef- 
fion  qu’il  cft  parlé  dans  les  articles  ij.  & 14.  de  l’Edit  des  pe- 
tites Dates  du  Roi  Henri  II.  de  l’année  1550.  Car  en  l’arti- 
cle 15.  pour  la  prife  de  poffclfion  de  ces  Bénéfices  qui  fe  confè- 
rent en  corps  de  Communauté  , l’on  les  y fpccifie  en  ces  ter- 
mes: Cejl  à fçavoir  quant  aux  Bénéfices  des  £gkfes  Cathédrales , 

Collegiales y Conventuelles,  &c. 

Et  en  l’article  14.  l’on  y parle  auffi  de  la  manière  de  pren- 
dre poffcffion  des  Bénéfices  finguliers,  Se  l’on  les  diftingue  par 
Ces  paroles  : Vont  la  réception  n appartient  aux  Chapttres  CP*  Col - 
leges , comme  Cures  , Prieure ^ & autres. 

Mais  de  tous  les  Collatcurs,  il  n’y  a proprement  que  les  Ec- 
elefiaftiques  & Ordinaires  qui  puifient  être  chargez  d’Indnlrs , 

& non  point  les Coliateurs  Roïaux  Se  Seigneuriaux:  le  Roi  ne 
donnant  point  de  nominations  fur  lui-mêmc,  ni  contre  les  Sei- 
gneurs Se  Patrons  Laïcs  ; parce  que  leurs  Patronages  font  pure- 
ment Domaniaux  Se  temporels,  aufquels  le  Roi  ni  autres  Puif- 
fanccs  Eccicfiaftiqucs  ou  Séculières  ne  peuvent  toucher.  Ce ft 
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de  ccs  Bénéfices  dont  la  reftri&ion  a toûjours  été  de  tout  tems 
faite , ôe  par  la  Pragmatique  Sanction  , & par  le  Concor- 
dat , aux  titres  De  Collationibus , Collatortbus  O'  Patronis  Eccle - 
fia  [Uct  s y où  l’on  exclud  fpccialcment  les  Partons  Laïcs  & Sé- 
culiers. 

Ec  meme  il  faut  que  ces  Collateurs  & Patrons  Ecclefiafti- 
ques,  fculs  fujecs  à la  nomination  des  Indultaircs  , aient  du 
moins  la  collation  & difpofition  de  dix  Bénéfices;  autrement 
ils  ne  pourroient  être  chargez  de  PIndulc,  félon  la  Glofc  de 
La  Pragmatique  Santtion  , Tit.  De  Collationib.  §.  Non  tamen.  in 
verb.  Vecem.  où  il  cfi:  dit  : St  ergo  fuerint  minus  deeem,  non  po- 
terit  Collxtor  gravari  per  hujufmodi  Mxndatum  Apofiolicum. 

Page  145.  art.  16.  Cecce  Nomination  que  fait  le  Roi  en  ver- 
tu de  PInduitdcs  Officiers  du  Parlement*  cft  adreflcc  fuivanc 
nôtre  définition  à tous  les  Collateurs  du*  Roïaume  aïans  droit  de  pré- 
senter & conférer  les  Bénéfices  du  Roiaume.  Ce  qui  s’étend  fur 
tout  le  Roïaume,  & meme  fur  les  Pais  d’Obcdicncc  ctans  du 
Roiaume , comme  la  Bretagne  & la  Provence.  La  raifon  de 
ce  Reglement  eft  que  la  Bretagne  a été  réünic  au  Roïaume 
par  Déclaration  du  Roi  François  I.  du  Lundi  18.  Novembre 
j 53t.  & l’Induit  du  Pape  Paul  III.  par  lui  accordé  à la  prière 
de  ce  Grand  Roi  en  faveur  des  Officiers  du  Parlement,  n’efl: 
que  de  l’année  1*38.  depuis  la  réunion  delà  Bretagne  au  Roïau- 
me,comme  l’a  refolu  du  Molin  en  fon  Commentaire  fut  la  Règle 
De  Infirmé,  nam.  137.  où  il  en  rapporte  un  Arreft  rendu  en  . 
l’Audience  du  Grand  Confcil  le  27.  Juillet  1557.  pourlcpof- 
lclToire  d'un  Puepré  du  Dioccfc  de  Rennes.  M.  Loüet  en  fes 
Notes  Pofthuracs  fur  cet  endroit  S£  ce  nombre  237.  du  Cotii- 
mentaire  de  du  Molin , rapporte  avoir  été  jugé  par  divers 
Arrcfis  du  Grand  Confcil,  que  l’Induit  du  Parlement  avoit 
lieu  tant  en  Bretagne  qu’en  Provence  ; &:  entre  autres  il  afTeu- 
rc  en  ce  même  endroit  que  cela  avoit  été  jugé  par  Arrejft  du 
Grand  Confcil  en  faveur  de  l’indulcaire  & nommé  de  M.  Du- 
rai Confeillcr  en  la  Cour , auquel  le  Prieure  de  Montfort  fi- 
tué  dans  le  Duché  de  Bretagne,  fut  ajuge. 

Non  feulement  les  nominations  des  Indultaircs  du  Parlement 
ont  lieu  en  Bretagne  & en  Provence  dans  les  mois  des  Ordi- 
naires, mais  encore  dans  les  mois  du  Pape*  parce  que  le  Pape 
fft  U confère  dans  fes  mois  comme  Ordinaire  ; aiafi  que  le 
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porte  la-Declaration  du  Roi  Henri  II.  du  19.  Juin  1Ç4*.  pour 
confcrver  les  Droits  du  Pape  & en  Bretagne  & en  Provence, 
dont  voici  les  termes  : Que  les  provifions  des  Bénéfices  vacans  les 
huit  mois , foi  en  t comme  de  droit  admifes , O*  concurrentement  en  leurs 
mois  comme  celles  des  Ordinaires. 

Il  eft  <rai  que  M.  Loiiec  en  fes  Notes  fur  le  nombre  23;. 
du  Commentaire  de  du  Molin  fur  la  réglé  Ve  Infirmes.  vers  la 
fin,  dit  que  la  quefhon  nen  avoit  point  encore  été  jugée  au  Grand 
Confeil  de  fon  tems  par  Arreft , pour  les  vacances  des  referves  ipo - 
foliques.  Mais  il  faut  que  depuis  elle  ait  été  bien  des  fois  pré- 
jugée par  Meflicurs  du  Grand  Confeil  même  , comme  le  rap- 
porte M.  Regnauldin  en  fon  Traité  de  l Induit  du  Parlement,  nom- 
bre ou  art.  87.  où  il  dit-:  Que  le  Pape  dans  les  fix  mou  alternatifs 
nommant  comme  Ordinaire  en  Bretagne  ,fuivant  l’Edit  du  Roi  Hen- 
ri II.  de  l’an  154 9.  y a été  rendu  fi* jet , fous  prétexte  quel  ell 
loco  Ordinarii. 

Neanmoins  la  Bretagne  & la  Provence  comme  Païs  d’O- 
bediencc,  n'ont  point  cté  aflujctties  aux  Nominations  des  Gra- 
duez & autres  Expe&ativcs  j dautant  que  les  Npminatipns  & 
' qualifications  des  Graduez  n’aïans  été  introduites  que  par  la 
Pragmatique  San&ion  cri  1448.  ou  parle  Concordat  en  15 16. 
les  Duchez  de  Bretagne  & Comte  de  Provence  n’étotent 
point  compris  ni  dans  l’un  ni  dans  l’aurrc  Reglement , étans 
pour  lors  des  Etats  feparez  du  Roïaumc,  auquel  ils  n’ont  été 
té  Unis  qu’en  l'année  1532. 

Pa^e  244.  art.  17.  Si  nous  faifions  encore  quelque  petit  retour 
fur  les  termes  de  nôtre  définition  , & fur  l’adrcflc  des  Nomina- 
tions des  Indultaires  à tous  les  Collateurs  du  Roïaumc  aïans  droit 
de  pref enter  & conférer  les  Bénéfices  du  Roïaumc , nous  remarque* 
lions  que  du  Molin  fur  la  Réglé  Ve  Infirrhts.  num . 281.  traite 
la  queftion  : St  un  Collatcur  étranger  &c  hors  le  Roïaumc, 
comme  en  Savoie,  aïant  des  Bénéfices  en  France  à fa  Colla- 
tion, à caufc  de  fa  Prelature  qui  eft  hors  le  Roïaume  , étoit 
fujct  à la  nomination  des  Induits , pour  les  Bénéfices  étans  en 
France  Sc  dependans  de  la  Collation  de  fa  Prelature  ? Du  Mo- 
lin en  cet  endroit  reiout  que  le  Prélat  étranger  y eft  fournis 
pour  les  Bénéfices  qu’il  a en  France  à la  Collation  de  (à  Prcla- 
turc,  quoique  fituée  hors  le  Roïaumc.  Voici  fes  paroles  : Tum 
Collator  Regni  non  gravatur  de  di6lo  Induit 0 jrefpcEiu  Bcntficiorum 
fit  arum  extra  Rtgnum.  Ergo  externe  Collator  grtCvari  videtur  ratione 
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£i  n.'fxckrum  fttorum  in  hoc  Regno  ad  Juam  Collationem  pertinent 
tium. 

Ec  quoique  du  Molin  n’ait  point  prccifément  defigné  l’Ab* 
baïc,aïant  dit  neanmoins  qu’elle  étoit  en  Savoie,  par  delà  les 
Alpes,  l'on  peut  raifonnablement  conclure  que  c’étoit  de  l’Ab- 
baïc  de  Saint  Michel  de  la  Cluzc  en  Savoie  , qui  aTpIuficurs 
Bénéfices  en  France  à fa  Collation , dont  il  a voulu  parler;  & 
ce  par  deux  raifons.  La  première  de  fait , parce  que  par  le  Rôle 
dcslndultaires,drcfle  par  l’ordre  du  Roi  François  I.  &c  rapporté 
dans  l’article  7.  du  prêtent  chapitre  de  cet  Inventaire,  il  le  veit 
que  Frcrc  Robert  Auilicr  , Religieux  Bcnedidm  , avoir  etc 
nommé  par  le  Roi  fur  cette  Abbaïe,  au  lieu  & place  de  Mon- 
iteur le  Févrc,  Confciller  au  Parlement.  La  féconde  de  Droit 
appuïée  fur  le  fentiment  de  du  Molin  , &C  fur  l’exemple  des 
Fiefs  fervant  & dominant;  d’où  cct  Auteur  argumente,  & foû- 
tient  qu’il  en  faut  raifonncr  comme  en  matière  des  Droits  de 
Fiefs,  où  l’on  confidcrc  plutôt  la  fituation  du  Fief  fervant,  que 
du  Fief  dominant.  Voici  fes  termes  : Facit  quoi  in  juribus  feu - 
dalibui,  tnfpicitftr  confuetuio  loo  fervientif  & non  dominante  , ut 
dixi  in  confuetud.  ParifienJ.  §.  7.  in  fin.  & §.  53.  num.li. 

Ce  qui  fert  encore  pour  confirmer  l’ctablifTcracnt  de  la  mê- 
me refolution  pour  les  Provinces  de  nouveau  rcünics  au  Roïau- 
mc,  comme  la  Brcfle,  Bugcy  , Gcx  & Valromcy  , qui  y ont 
cté  comprifespar  l’échange  fait  du  Marquifat  de  Saluflcs,  pour 
ces  Pais  en  l’an  1601.  par  le  Roi  Henri  IV.  Emmanuel 
Duc  de  Savoie,  où  les  nominations  des  Graduez  & Indultaires 
ont  été  étendues  & établies  par  les  Arrêtes  du  Grand  Confeil  , 
dont  celui  pour  la  nomination  des  Graduez,  cft  rapporte  dans 
lès  Plaidoïez  de  M.  Olivier  Patru  , ancien  & célébré  Avocat, 
& mort  Doïen  de  l’Academie  Françoifc. 

Neanmoins  quelques-uns  oppofent  au  contraire,  qu’il  a etc 
juge  par  un  Arrête  du  Grand  Confeil , du  6.  Février  1345.  qu’un 
Prieure  dépendant  d’un  Collatcur  étranger  , quoique  fitué  dans 
le  Roiaume,  n'etoit  point  fujet  à l’Induit  du  Parlement.  C’cfl: 
cct  Arrête  qu’ils  font  citer  en  marge  par  M.  René  Chopin  en 
fon  Traité  du  Domaine , livre  z.  tir.  10.  nombre  18.  où  ils  lui 
font  dire  : rrejium  Magni  Confilii  die  fextd  Februarii  an  ni  15  4 y, 

de  Vuorxtu  membro  Abbatix  fit dt  in  Sabaudia.  A quoi  joignant 
le  texte  de  cct  Auteur  , ils  lui  font  ajoûter  : Hmc  Prxtorianu * 
Senatus  decrevit  Re'gidc  Nomination  non  objlring  i tjuod  ejl  ex*- 
tnir.andum . 
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Mais  cela  ccanc  examiné  de  prés,  cft  fore  fufpeél:  ô£  dou- 
teux j parce  que  la  verfion  Françoifc  qui  en  a été  faite  par 
Tourner,  eft  plus  ample  de  beaucoup  que  le  texee  Latin  de 
ce c Auteur. 

Page  146.  art.  18.  Nous  trouvons  neanmoins  que  les  Eglifcs 
dépendantes  du  Comté  d’Artois,  ont  été  déclarées  non  fujetees 
au  Droit  de  l’Induit  du  Parlement , par  Arrcft  du  Confcil  d’E- 
tat du  Roi  du  19.  Février  1677.  conformément  à l’Ordon- 
aancc  de  l’Empereur  Charles  V.  donnée  à Gand  le  13.  Mai 
153 1 . par  laquelle  le  Comte  d’Artois  & les  Eglifcs  en  dépendan- 
tes furent  déclarées  exemtes  de  toutes  Grâces  expettatives,  no- 
minations de  Graduez  fie  autres. 


Arrcft  du  Confcil  d’Etat  de  décharge  de  l’Induit  du  Parle- 
ment pour  le  pais  d’Artois. 

Extrait  des  Regijlres  du  Confcil  d*Etat  du  Roi. 

Ç U a les  Requeftes  refpe&ivement  prefentées  au  Roi  étant  en  fon 
Confeil , Tune  par  les  Députez  des  Etats  du  pais  d’Artois , prés  de 
fa  Majcfté,  & l’autre  par  Pierre  de  Paris  : celle  defdits  Députez  conte- 
nant que  luivant  les  privilèges  & ufages  dudit  pais  qui  ont  etc  de  tout 
tems  obfervcz , même  avant  le  Traité  de  Madrid,  & pendant  qu’il  étoit 
fous  la  domination  du  Roi  Catholique , il  a cré  exemc  de  tous  Induits  fie 
Grâces  expc&atives  , que  lorfque  le  Pape  Paul  1 1 1.  accorda  par  fa  Bulle 
au  Roi  François  I.  l'Induit  pour  les  Officiers  du  Parlement  de  Paris,  ledit 
pais  d’Artois  ctoit  fous  la  domination  du  Roi  Catholique,  & où  par  confe- 
quent  ladite  Bulle  n’a  eu  ni  pû  avoir  lieu  ; qu’en  1640.  que  Louis  XIII. con- 
quît la  ville  d’Arras  capitale  dudit  pais  d’Artois , il  confirma  par  la  Ca- 
pitulation de  la  Ville  les  Ecclcfiaftiques  fie  Beneficiers  dudit  pais  en  U 
pofleffion  paifible  de  leurs  privilèges  , franchifes,  exemptions  , libertez, 
collations  des  Prebendes , Fondions , adminiftrations  fie  ufages  quelcon- 
ques , fans  exceptions  comme  ils  les  avoient  auparavant , fie  jufqu’alors 
tenu , pofiedé  fie  ufé , fans  qu'en  iceux  il  fut  fait  a perfonne  obftacle,  dom- 
mage ou  empêchement  ; fie  qu’en  fin  en  l’année  i6jp-  fa  Majefté  étant 
rentrée  en  pofièffion  dudit  païs  d’Artois  , par  la  ceffion  qui  lui  en  fut 
faite  par  le  Traité  de  paix  des  Pyrénées,  pour  être  ledit  pais  réüni  à 
cette  Couronne,  elle  a maintenu  ledit  païs  dans  fes  privilèges  fie  ufages 
dont  fl  a toujours  joui , mêmeicclui  confirmé  dans  l'exemption  des  Induits 
par  les  rqponfes  qu’elle  a donné  fur  les  cahiers  defdits  Etats  és  années 
KS74.  & 1 677.  Et  bien  qu’aprés  tout  ce  quedeflus  ledit  païs  d’Artois  ne 
puifle  être  troublé  en  fefdits  privilèges  éc  ufages  : Neanmoins  Maître 
Pierre  Paris  ne  laiflè  pas  de  pourfuivre  6c  faire  fes  efforts  pour  tâcher  de 
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f«»irc  valoir  un  Induit  fur  un  Canonicat  de  l’Eglifc  Cathédrale  d’  Arras  J 
s’étant  même  par  un  Arrcft  du  Confeil  du  n.  Janvier  1676.  rendu  fur 
fimple  Requefte,  fait  adjuger  la  recrcance  dudit  Canonicat  j & enfuite  par 
autre  Arreft  de  forclufion  dudit  Confeil  du  z6.  Aouft  audit  an  , fait  main- 
tenir en  la  pofTeflion  & joüilfance  dudit  Canonicat.  Requeroient  lefdits  Dé- 
putez -qu’il  plût  à fa  Majefté  de  leur  vouloir  fur  ce  pourvoir,  & ce  fai- 
fànt  déclarer  nul  l’Induit  dudit  de  Paris,  avec  dépens,  dommages  & in- 
terdis. Et  la  Requefte  dudit  de  Paris,  contenant  qu’aïant  été  pourvû  d’un 
Canonicat  enl’Eglife  Cathédrale  d’Arras  , en  vertu  de  l’Induit  du  Sieur  de 
Paris  Maître  des  Requelles,  le  Sieur  Evcquc  de  ladite  Ville  , qui  veut 
exemter  fon  Evêché  dudit  Induit  & autres  Grâces  expeélatives  ,a  concerte 
au  Confeil  ledit  Canonicat  fous  le  nom  de  Gervais  Botherel  fftn  Aumônier* 
pourvû  de  la  même  Prebende  ; & qu’enfuite  aïanc  prefenté  deux  Placets 
à la  Majefté  pour  lui  accorder  cette  exemption,  elle  fa  lui  auroit  refu- 
fée  comme  étant  contraire  aux  Droits  de  fa  Couronne.  Et  qu’en  effet 
ledit  pais  d’Artois  a toujours  été  de  fon  ancien  Domaine , & n'en  a -téeii 
fcparc  que  par  le  Traité  violent  de  Madrid , & y eft  retourné  par  la  Con- 
quefteque  fa  Majefté  en  a faite,  qui  l’a  rétabli  dans  tous  les  Droits  que 
la  Couronne  lui  attribut  dans  les  Terres  de  fon  obeifTancc  j que  le  Droit 
d'induit  eft  pins  ancien  que  le  Traité  de  Madrid  j & que  quand  meme  ij 
«’auroit  été  en  vigueur  que  depuis  ledit  Traité , il  fuffit  que  ce  foit  un 
.Droit  Roïal,  & que  l’Artois  n’en  ait  jamais  obtenu  l’exemption  n*  des 
Rois  predece fleurs  de  fa  Majefté  ni  de  ceux  d’Efpagne  pendant  qu’il  a 
été  fous  leur  domination  : aullî  par  l'Arrcft  du  16.  Aouft  1 6y(f.  ledit 
de  Paris  fur  le  defiftement  de  Crignon  , que  ledit  Sieur  Evcquç  d'Arras 
lui  avoit  fufeité  pour  partie  depuis  le  deccs  dudit  Botherel  , a été  main- 
tenu en  ladite  Prebende-,  & le  Confeil  qui  a vu  que  les  Evêques  d’Arras 
n’ont  pas  prétendu  être  exemts  du  Serment  de  fidelité  pi  de  joïeux  ave- 
nement  à la  Couronne , & que  le  Sieur  Moreau  Sc  le  Sieur  de  Seve , à pre- 
fent  Evêque  d’Arras , ont  conféré  trois  Prebendes  en  vertu  de  ces  Grâ- 
ces expectatives , a jugé  le  Droit  d’Indulr  avoir  lieu  en  Artois,  que  la  Bulle 
d!ampliation  de  Clcmenc  IX.  auroit  levé  les  doutes,  s’il  y en  avoit  au- 
cun -,  que  l’exemple  de  Tournay  qui  a été  apporté  n’eftpas  fondé  enrai- 
fbn , parce  que  Tournay  eft  de  la  Province  de  Hainault  , & que  l’Empe- 
reur Charles- Quint  a accordé  cerrc  exemption  à l’E  glife  de  Tournay  par 
Lettres  de  ijij.  que  le  Sieur  Evêque  d’Arras,  qui  n’a  pû  rien  obtenir  en 
fon  nom  de  fa  Majefté,  a fait  inférer  dans  les  Cahiers  de  la  Province 
d’Artois  la  demande  de  cette  exemption,  laquelle  fa  Majefté  jugea  être 
contre  les  Droits  de  fa  Couronne,  & devoir  être  refufée  aux  Etats  d’Ar- 
tois aufli  bien  qu’audit  Sieur  Evêque  d’Arras  , lefquelsont  pris  fi  peu  de 
part  en  ce  Droit , que  l’Arreft  dudit  jour  z6>  Aouft  1676.  a étc  rendu 
contr’eux  par  forclufion  , fans  qu’ils  aient  rien  dit  & fe  foienc  plaines 
jufques  ici.  Requeroit  pour  ces  caufes  ledit  de  Paris,  qu’il  plût  à f*  Majefté 
défaire  cellcr  le  trouble  qui  lui  eft  fufeité  par  ledit  Sieur  Evêque  d’Ar- 
ras , & par  les  trois  Etats  qui  ont  demandé  deux  fois  ladite  exemption  , 
quoiqu’ils  n’y  aient  aucun  interoft.  Vûlcfditps  Rcqueftes  les  Extrait*  ta  ne 
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éà  la  Capitulation  accordée  par  le  défunt  Roi  à ladite  ville  d’Arras  en  • 
ladite  année  1640.  que  des  Cahiers  prefentez  à fa  Majefté  par  lefdits 
Etats  d’Artois  efdites  années  1674.  8c  X677.  lefdits  Arrefts  du  Confeil  de9 
xi.  Janvier  8c  16.  Aouft  1676.  8c  autres  pièces  attachées  à ladite  Re- 
quefte  defdits  Députez  d’Artois  juftificatives  du  contenu  en  icelle.  Le 
tout  confideré , Sa  MajESTE*  étant  en  son  Conseil  , aïanr  egard  à 
la  Requeftedes  Députez  defdits  Etats  du  pais  d’Artois,  8c  fans  s'arrêter 
aufdits  Arrefts  du  Confeil  Privé  defdits  jour  21.  Janvier  8c  26.  Aouft, 
qu’elle  a caflc  8c  annulléavec  tout  ce  qui  peut  s’en  ctre  enfuivi,  a main- 
tenu , gardé  8c  confirmé,  maintient , garde  & confirme  ledit  pais  d’Artois 
en  l’exemption  du  Droit  d’Indult , dont  il  a toûjours  joui;  8c  ce  faifant  a 
déclaré  8c  déclaré  nul  8c  de  nul  effet , tant  celui  obtenu  pour  ledit  de  Paris 
furie  Canonicat  de  ladite  Eglife  Cathédrale  d’Arras,  qu’autres  dudit  pais 
d’Artois,  défendant  tres-expreffément  fa  Majefté  audit  de  Paris  de  fe  fervir 
dudit  Induit , & à lui  & à tous  autres  de  fe  plus  pourvoir  pour  raifon  de 
ce  audit  Confeil  Privé  ni  ailleurs,  à peine  de  nullité,  caffation  de  procedures 
3000  liv.  d’amende,  6c  de  tous  dépens,  dommages  8c  interefts.  Fait  au 
ConfeiUl’Etat  du  Roi , fa  Majefté  y étant , tenu  à Saint  Germain  en  Laye 
le  19.  jour  de  Février  1677.  Signé  LE  TELL1ER.  Avec  paraphe. 

C’cft:  cccte  Ordonnance  du  13.  Mai  1 y 3 1.  qui  eft  rapportée 
par  George  de  Smct,  Avocat  de  la  Cour  de  Flandre  dans  la 
page  48.  de  la  colleélion  qu’il  a faite  des  Privilèges  de  Nomi- 
nation de  l’Univcrfitc,  de  Louvain  , & Induits  des  Empereurs 
& Comtes  de  Flandre,  & que  nous  nous  faifons  un  plaifir  de 
donner  encore  en  cet  endroit  pour  autorifer  I cquité  de  cet 
Arrcft. 

Déclaration  de  l'Empereur  Charles  V.  du  13.  Mai  IJ31.  par  laquelle 
il  exemte  le  Comté  & les  Egltfes  d'^irtoif,  des  referves , Grâces 
expeClatives  des  Graduez^  , <3  autres  nominations  <3*  provi fions  ■ 
^tpojloli^ues  O*  extraordinaires. 

CHARLES  par  la  Divine  Providence  Empereur  des  Romains  roû- 
jouis  Augulte,  Roi  de  Germanie,  de  Caftille,  de  Leon,  de  Grena- 
de, d’ A rragon , de  Navarre, de  Naples, de  Sitile,  de  Majorque,  de  Sar- 
daigne, des  Indes  , lfles<c  Terre  ferme  de  la  Mer  Occane  : Archiduc' 
«l'Auftriche,  Duc  de  Bourgogne,  de  Lorhier,de  Limbourg,  de  Luxem- 
bourg : Comte  de  Flandie,  d’Artois , de  Bourgogne,  Palatinat  & de  Hai- 
nault,  de  Hollande,  de  Zelande,dc  Ferrette,  de  Hagucnau  , de  Namur,. 
&c.  Prince  de  Svt  avc,  Marquis  du  Saint  Empire , Seigneur  de  Frilê,  der 
Salins,  de  Malines,  des  Citez  , Villes  & Païs  d Utrecht  8c  d’Oweriflel ,, 
£c  Dominateur  en  Afie  &en  Afrique:  A tous  qui  ces  Prcfentes  verront  $, 
Salut.  Reçu  avons  l’humble  fupplication  de  Révérend  Pere  en  Dieu,  8t »’ 
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nôtre  aimé  8c  féal  Coufin&  Confciller  Eullache  de  Croy  Evêque,  & de 
Vendables  les  Prévôt , Doïen  &.  Chapitre  de  uôtre  Eglife  de  la  Cité 
d'Arras  , 8c  autres  Collateurs  8c  Patrons  Ecclefiaftiques  , cnfcmblc  de  tout 
le  Cierge  de  nôtre  Comté  d’Artois  & d’ice  le  nôtre  Cite,  joint  avec  eux 
les  Nobles  8c  Villes  dudit  Païs  j Contenant  que  de  tout  teins  lefdits  Evê- 
que & autres  Collateurs  aient  fous  le  reflort  de  France  8c  exemption  de 
l’Eglife  Gallicane  été  francs  & exenus  en  toutes  marneres  de  referves 
Apoftoliques  8c  Expc&atives , de  regrcs , d’accès , de  nominations  en  tous 
mois,  de  coadjutoiiies  mcifinent  en  Prcbendcs,  Chapelles  8c  autres  Bé- 
néfices (impies , 8c  en  effet  de  toutes  autres  provifions  Apoftoliques  inu- 
fitées  & exorbitantes,  8c  foient  en  poflcflion  de  jouir  èc  difpofcr  en  tous 
mois , pleinement,  paifiblement  8c  fans  difficulté  , félon  l'ordre  8c  difpo- 
fition  de  Droit  commun  ,de  tous  Bénéfices  vacant  à leur  Collation  efdits 
Pais  8c  Cité , de  fi  long-tems  qu’il  n’cft  mémoire  du  contraire , tant  8c 
jufqu’i  ce  que  depuis  ladernicre  guerre  en  ça,  méifmcnt depuis  les  Trai- 
tez de  Paix  faits  à Madrid  & Cambray , entre  nôtre  tres-cher  8c  tres-ai- 
mé  bon  Frcre  8c  Cou  fin  le  Roi  tres-Chiétien  & Nous,  nos  Roïaumes, 
Païs , Seignories  & Sujets , qu’ils  ont  été  entièrement  diftraits  di^lit  ref- 
fort  de  France,  & réduits  à perpétuité  fous  nôtre  Souveraineté  8c  prote- 
ction par  eux  defirce  , auquel  moïen  ils  efperoient  non  feulement  nôtre 
confirmation  8c  leur  entrecencmcnt  en  leurfditcs  libériez  , franchifcs  8c 
exemptions,  8c  au  bénéfice  defdits  Traitez,  fignamment  en  ce  que  tou- 
cher 8c  concerner  peut  nôtre  autorité  & hauteur > & que  redonde  au  bien 
8c  utilité  de  nofdits  Païs  8c  des  Sujets , ains  outre  ladite  confirmation , 
nouvelle  conccflfion  8c  ampliation  d’icelles  ( où  befogne  feroit  ) 8c  toute 
autre  gratification , ils  foient  fans  comparaifon  trop  plus  fouliez , travail* 
Icz  8c  allèrvis,  qu’auparavanc  lefdites  guerres  8c  au  tems  que  ledit  rellorc 
a voit  lieu  ; enforte  que  en  fucceffion  de  tems  vrai-femblablement  ils  fe. 
trouveront  entièrement  & déjà  en  partie  fe  trouvent  fruftrez  de  leurfditcs 
collations  par  lefdites  referves  8c  autres  provifions  Apoftoliques , nouvel- 
les ic  non  accoutumées,  ne  vûcs  efdits  Païs  8c  Cité,  entant  que  à titre 
8c  fous  ombre  d’icelles  provifions  tous  Bénéfices  indifféremment  vacans 
efdits  Païs  d’Artois  & Cité  d'Arras  font  acceptez,  broüillez  8c  occupez, 
que  pis  cft  cerfx  qui  de  fondation , ou  par  privilège , ftarut  fpecial  ou  au- 
treroei  t,  font  dediez  & affettez  à laprovifion  des  Vicaires  & Serviteurs 
des  Eglifes  y faifans  le  Divin  fervice,  comme  autres,  & ce  auffi  bien  en 
l’Eglife  de  ladite  Cité  d'Arras , laquelle  de  tout  tems  a fuivi  le  reftort  de 
France  & dudit  tems  a été  exemtée  de  toutes  referves  8c  autres  provi- 
fions Apoftoliques  , comme  aufli  des  Nominations  de  l’Univerfité  de 
Louvain  ou  des  Facilitez  d’icelle^  dont  ils  abufent  grandement  & ne  fe 
contentent  de  leur  anchien  privilège  8c  nomination , ains  en  vertu  de 
nouveau  & exorbitant  privilège  par  eux  fubrcpticcment  obtenu  du  Pape 
Leon,  puis  douze  ou  quinze  ans  en  cha,  & puis  amplié  8c  extendu  par 
Clement  Pape  moderne,  & que  contre  nos  Ordonnances  8c  défenfes  ils 
ont  pratiqué  8c  pratiquent  en  tous  mois  fans  infinuation  , 8c  faire  les  di- 
ligences, & garder  les  folcmniiez  de  droit  ; combien  que  lefdits  Suppliant 
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tiennent  ce  ctre  avenu  contre  nôtre  intention  & à nôtre  defij  ' en  tetris 
de  guerre  , & que  plufieurs  affoirs  ont  été  en  defordre  ; & s'ils  oi.t  eu 
nôtre  placet,  que  ce  ait  été  par  importunité  , & à faute  d’aVertiflement 
des  droits  defdits  Supplians  8c  des  noftres  audit  Païs  d'Artois , non  feu- 
lement à l’intereft defdits  Supplians,  mais  de  nous  , 8c  de  nofdits  préémi- 
nences 8c  droits,  & du  bien  de  la  chofe  publique  de  nos  Pais  8c  Sûjets. 
Entant  que  plufieurs  à .cette  occafion  fe  abfentent  de  Hofdits  Païs  8c  Ce 
tirent  à Rome  pour  y obtenir  Bénéfices  ; ce  qu'ils  font  à grofle  charge  8c 
difpcnfcs , en  annates , compofitions  & autres  droits , & en  ce  que  plu- 
fieurs nos  Sujets  defefperez  çle  provifion  de  pardeça,  perdent  courage  d’é- 
tudier, 8c  beaucoup  d’inconveniens  en  font  enfuivis-,  8c  plus  pourront, 
s’il  n’y  étoit  pourvu , dont  iceux  Supplians , & méifment  de  la  confirma- 
tion de  leurfdits  Privilèges,  ufances, coutumes  8c  droits,  nous  ont  en  toute 
humilité  ftipplié  8c  requis  de  nos  Lettres  patentes  fur  ce , 8c  de  par  icelles 
interdire  8c  défendre  le  cours  de  toutes  referves,  tant  generales  que  fpe- 
cialcs  , & toutes  autres  provifions  A poftoliques  nouvelles  & non  uGtées 
audit  Païs  d’Artois  & en  ladite  Eglife  8c  Cité  d’Arras , 8c  aufli  limiter, 
réduire  & reformer  les  nouveaux  privilèges  8c  ampliations  des  Nomina- 
tions de  l’Univcrficé  de  Louvain , 8c  pourvoir  8c  ordonner  qu'en  vertu 
de  quelconques  leurfdits  privilèges  8c  droits , ils  ne  puifTenc  accepter  Bé- 
néfices afFc&cz  à la  provifion  des  Vicaires  8c  defdits  Députez  au  Divin 
fervice,  8c  outre  révoquer  8c  mettre  au  néant  toutes  Lettres  de  placée 
par  nous  accordées  fur  quelconques  Bulles , Provifions  ou  Lettres  Apo- 
ftoliques , au  préjudice  defdits  Supplians  8c  de  leurs  privilèges , ufances , 
coutumes  & droits  telles  que  defTus. 

Sçàvoir.  faifons  !Jue  les  chofes  defiùfdites  confiderées , nous  aufdits 
Evêque,  Prevoft,  Doïen  & Chapitre  de  nôtre  Eglife  en  Cité  d'Arras , & 
autres  gens  d’Eglife  8c  du  Clergé , Collateurs  des  Bénéfices  de  nôtre  Com- 
té 8c  Païs  d’Artois  8c  dï'celle  nôtre  Cité , inclinans  favorablement  àftleuc 
Supplication  pour  eux  8c  leurs  fuccefieurs  , à,  l’entretenement  méifment 
defdits  Traitez  de  Paix  faits  audit  Madrid  ScCambray,  d’entre  nôtre  tres- 
cher  bon  Frere  8c  Coufin  tres-Chrétien  8c  Nous,  aufli  à la  confèrvation 
de  nos  fouverainetc , hauteur , autorité , prééminence  8c  droits  efdits  Païs 
8c  Cité  , avons  pour  Nous  8c  nos  fuccefTeurs  , Comte*  8c  Comtefles 
d’Artois,  Seigneurs  ôc  Dames  de  ladite  Cité,  à grande  8c  mûre  délibé- 
ration , 8c  de  l’avis  des  Chevaliers  de  nôtre  Ordre  8c  des  Chef  8c  Gens 
de  nôtre  Privé  Confeil  approuvé  , ratifié  & confirmé,  approuvons , rati- 
fions 8c  confirmons  de  grâce  efpeciale  par  ces  prefentes  tofis  8c  quelcon- 
ques leurs  privilèges,  libertez , franchifes  8c  exemptions,  de  toutes  ma- 
niérés de  referves  A poftoliques , d'Expettatives , de  regrcs , accès , de  no- 
minations en  tous  mois  , de  coadjutoiries , méifment  en  Prebendes , e» 
Chapelles  8c  autres  Bénéfices  Amples  ; 8c  en  efFet  de  toutes  autres  provi- 
sions Apoftoliques  exorbitantes  & non  ufitées  efdits  Païs  d’Artois  & Cité 
«l’Arras , 8c  qu’ils  puiflent , pourront  8c  doivent  pleinement , librement  8c 
paifiblement.  difpofer  en  tous  mois  de  tous  Bénéfices  à leur  collation , fé- 
lon l’ordre  8c  difpofition  de  droit,  ainfi  8c  en  la  même  forme  8c  manière 
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que  eux  étans  du  reflbrt  de  France,  avant  qu’ils  fufTent  réduits  fous  nôtre 
Souveraineté,  ils  ont  fait  8c  ils  en  ont  joui  & ufé  j nonobftant  aufïï  l’in- 
terruption entrevenuc  entre  le  trouble  ou  empêchement  que  puis  aucun 
teins  pourrait  avoir  etc  fait  aufdits  Supplians  ou  aucuns  d’eux , en  la 
joüiflàncc  de  leurfdits  privilèges,  exemptions , libre  difpofition  des  Bénéfi- 
ces de  leur  collation  en  tous  mois  ; nonobftant  aufli  les  Lettres  de  placer 
que  de  notre  parc  pourroient  avoir  etc  accordées  à l'execution  d’aucunes 
Lettres  ou  provifions  Apoftoliques  b ce  qui  feroit  comme  defius  procédé 
par  importunité  de  Requeftes , ou  inadvertance  des  privilèges  8c  exemp- 
tions defdits  Supplians  , durant  la  Guerre , ou  en  autre  tems , que  -ne  leur 
voulons  préjudicier , ne  être  attiré  en  confequence.  Et  que  plus  eft , de 
nôtre  puiflànce  & autorité  abfoluc  nous  avons  révoqué,  carte  6c  mis,  ré- 
voquons , cartons  & mettons  au  néant  toutes  les  contraventions , & méif- 
meut  les  Lettres  de  p'acet , que  de  nôtre  part  auroient  été  , ou  ci-aprés 
pourroient  erre  accordées  au  préjudice  d'iccux  Supplians , & de  leurfdits 
privilèges,  libériez  6c  franchifes.  Et  toutes  les  contraventions  Sc  Lettres 
de  placets  avons  déclaré  & déclarons  par  ces  prefentes  nulles  8c  de  nul 
effet , & pour  non  accordées  ni  avenues  ,•  veullans  Sc  ordonnans  à tous 
nos  Juges  ôc  Jufticiers  de  nos  Pars  8c  Seignories , que  en  toutes  caufes  & 
procès  , qui  font  Sc  ctre  pourront  pardevant  eux  pour  raifon  d’aucuns 
Bénéfices,  ils  ne  s’arrêtent  ne aient  regard  aufdites  interruptions  & con- 
traventions , ne  à aucunes  Lettres  de  placet  fur  quelconques  Bulles , Let- 
tres ou  provifions  Apoftoliques  , qui  auroient  été  palfées  & dépêchées 
au  préjudice  d’iceux  Supplians  , en  façon  que  ce  foit , ne  aux  troubles  , 
empêchemens , ou  contraventions  entrevenuës  contre  les  privilèges,  ufan- 
jees , coutumes  6c  droits  d’iceux  Supplians.  Et  quafc  aux  nominations  de 
nôtre  Fille  l’Uni  ver  fi  té  de  Louvain,  ou  d’aucune  Faculté  d'icelle  , donc 
lefdits  Supplians  ont  ci-dcflus  fait  doleance,  Nous  avons  ordonné  6c  or- 
donnons que  tant  lefdits  Supplians,  que  autres  Collateurs  de  r.o.s  Païs  de 
par  deçà,  aufli  ceux  de  l’Univerfité  de  Louvain  & les  Supports  d’icelle,  fe 
règlent  Sc  conforment  au  droit  defdites  nominations  à la  reformation  ÔC 
Ordonnance,  que  oüi  nôtre  Procureur  General  Sc  ceux  de  l’Univerfité, 
Nous  avons  fait  fur  les  Bulles  6c  provifions  obtenues  par  icelle  Univer- 
iîte  & fes  Supports , au  long  fpecifiée  en  nos  Lettres  patentes  de  Décla- 
ration données  en  nôtre  Ville  de  Gand  le  douzième  jour  du  prefent  mois 
de  May.  Si  donnons  en  mandement  à nos  tres-chers  & féaux  les 
Chef,  Prcfident  8c  Gens  de  nos  Privé  & Grand  Confaulx  , Prefident  SC 
Gens  de  nôtre  Cotifeil  en  Flandre,  Gouverneur,  Prefident  Sc  Gens  de 
nôtre  Confeil  en  Artois,  ôc  à tous  autres  nos  Jufticiers,  Officiers  Sc  Su- 
jets qui  ce  regardera , que  de  nôtre  prefente  approbation  , ratification  , 
confirmation,  Déclaration  6c  Ordonnances,  Sc  entièrement  du  contenu 
en  cette , ils  foufFrent,  fartent,  8c  taillent  lefdits  Evêque,  Prevoft,  Doïen 
8c  Chapitre  de  nôtre  Eglife  en  Cité  d’Arras,  8c  autres  Gens  d’Eglife  ôc 
du  Clergé  , Collateurs  de  nôtre  Pais  d’Artois  8c  d’iccllc  Cité,  pleine— 
inent  8c  paifibleinent  jouir  & ufer , fans  leur  faire  , mettre  ou  donner,  ne 
jfouffrir  être  fait,  mis  pu  donné,  près  ne  au  tems  à venir,  aucun  voubl^ 
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«bu  empêchement  au  contraire , ains  fi  fait,  mis  ou  donné  leur  étoit,  le 
fâchent  reparer,  & que  ccs  Prefentes(  s’ils  le  requirent)  ou  les  f^idimus 
d'icelles  fous  le  feel  auten  tique,  ou  la  copie  collationnée  , lignée  par 
l'un  de  nos  Secrétaires  ordinaires  , ou  de  l’un  des  Greffiers  de  nos  Con- 
faulx  Provinciaux  ( aufqnels  voulons  foi  être  ajoûtée  comme  à ccs  Pre- 
fentes  ) ils  falTent  publier  chacun  és  mettes  de  leur  Jurifdiélion , cfquels 
Ton  eft  accoutumé  faire  publication.  Car  ainfi  nous  plaît-il. 

Sauf  5c  rclèrvc  en  ce  que  dit  eft , nôtre  droit  de  domination  aux  Di- 
gnitez  de  nôtre  Eglife  5c  Cité,  5c  autres  Eglifes  de  nôtre  Pais  d’Artois, 
comme  és  autres  Eglifes  de  nos  autres  Païs  de  par  deçà  , 5c  nôtre  Rcf- 
fort  5c  Souveraineté  en  tout.  En  témoin  de  ce  nous  avons  fait  mettre 
nôtre  féel  à ces  Prefentes.  Donne  en  nôtre  Ville  de  Gand  le  treiziéme 
jour  de  Mai  l’an  de  grâce  mil  cinq  cent  trente  & un  ; de  nôtre  Empire 
le  fécond  * 5c  de  nos  Régnés  des  Efpagnes , des  deux  Siciles  5c  autres 
le  feiziéme.  Sur  h ploy  defaut  II  es  Lettres  et  oit  écrit.  Par  l’Empereur  en 
fon  Confcil  , Très- Révérend  Pere  l’Archevêque  de  Palerme  Chef,  le 
Comte  de  NaÏÏau,  Marquis  de  Gennettes  Grand  5c  Premier  Chambellain, 
le  Comte  du  Rcculx  Grand-Maiftre  d’Hôtel  Gouverneur  d’Artois,  le  Com- 
te de  Hooghftraete  Chef  des  Finances , Chevalier  de  l’Ordre,  le  Sieur  de 
Neufville,  Chevalier,  Treforier  General,  5c  autres  prefens,  5c  ligné 
du  Secrétaire  , DU  BLIOUL.  Superfcript. 

Aujourd’hui  treiziéme  de  Juin  quinze  cent  trente  & un  , ces  Prelen- 
tes  ont  été  publiées  en  la  prefcnce  de  Meilleurs  les  Gens  du  Confcil 
d’Artois  en  Jugement,  Sc  ce  par  la  charge  de  Moniteur  Adrien  de  Croy, 
Chevalier  de  l’Ordre,  Comte  du  R œulx,  Gouverneur  d’Artois , Chef 
dudit  Confeil , y tenant  fiege  en  la  prefence  des  Avocats  5c  Procureurs 
portulans  audit  Confeil,  5c  de  grand  nombre  des  gens  y aiTemblez , pat 
moi  Louis  Muette,  Commis  à ce  par  ledit  fieuc  Comte,  pour  l’abfen- 
ce  du  Greffier.  Signé , MUETTE. 

C’cft  de  cette  Déclaration  dont  du  Molin  parloir  avanta- 
•geufement,  & dont  cet  Auteur  difoic  confcrvcr  une  copie  , ca 
fa  Note  fur  le  Texte  du  chapitre  unique  De  Clerico  xgrotantc 
"Vel  debilitato , au  Scxtc  fur  ces  mots:  Coadjutorum  Epifcoporum 
dationem  À Sede  *4 pojlolicà  tantum  modo  poftulandam , où  il  ajoutes 
Sed  hoc  nuüomodo  feruatur  nec  aimittitur  in  Francia , nec  etiam  in 
terris  cjux  nuper  fuerunt  Fegni  3 & nunc  funt  tn  manu  Caroli  V. 
Jmperatoris  , Comitis  Flandri et  , ut  anno  X J \ I . pubhco  program - 
mate  declarivit  Imperator , cujtts  copiam  habeo. 

Et  cette  décharge  des  Induits  eft  encore  fondée  fur  les  arti- 
cles de  la  Capitulation  accordez  lors  de  la  prife  & réduction 
de  la  Ville  d'Arras  , qui  maintiennent  les  Habitans  de  cette 
Ville  & ceux  du  Comte  d’Artois  dans  toutes  les  franchifes  ÔC 
privilèges  à eux  accordez  par  l’Empereur  Charles  V. 
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Pdre  ip.  Nous  ne  tiouvons  pas  neanmoins  que  lc9 

Ville,  Comté  & Païs  d'Artois  , & les  habicans  d’iceux , aïenc 
écc  moins  tenus  &:  repuccz  en  France  pour  les  plus  anciens 
fujecs  de  ce  Roïaume,  fclon  le  témoignage  qu’en  a rendu  Du 
Molîri  en  Ta  Note  fur  la  queft.  330.  de  Jean  le  Cocq,  où 
parlant  de  la  Ville  & de  l’Abbaïe  de  Saint  Vaaft  d’Arras,  il 
s’en  cft  ainfi  explique  : illc  Convcntut  ejl  in  urbe  Attrebatenfi  , 
qux  ejl  de  Regno  O*  de  hoc  Farlamento  , jure  optimo  mdivifbtU 
Coron <e  Francix:  ut  probavi  in  confuet.  Parif.  §.  I.  GloJJ.  3.  qu.  3. 
qux  fuit  partis»  eau  fa  expulfonis  met e è Vola  per  Pinhppum  *Auflri- 
cum , menfe  Novembri  I j J 6. 

C’cft  pour  cette  raifon  que  cette  Ville,  Comte  &:  Païs  d’Ar- 
tois ont  etc  déclarez  fujets  à l’execution  & obfervation  de 
la  Règle  Ve  publicandu  refgnat.  reçue  en  France  & enregiC 
trcc  au  Greffe  du  Parlement  en  l’annce  1493.  La  queftion  s’en 
prefenta  au  fujet  d’un  Canonicat  & Prcbendc  de  l’Eglife  d’Ar- 
ras entre  les  nommez  de  Carrieul  & le  Mercier , & en  infirmant 
la  Sentence  du  Confcil  d’Arras  donc  étoit  appel,  l’execution 
de  cccte  Règle  fut  confirmée  en  faveur  de  le  Mercier  par  la 
pleine  maintenu*:  à lui  ajugee  de  ce  Canonicat  fur  l'interven- 
tion do  M.  l’Evêque  d’Arras,  par  Arreft  de  la  Cour  rendu  fur 
procès  par  écrit  en  la  Quatrième  Chambre  des  Enquêtes,  au 
rapport  de  M.  Bcrtaulc  Confcillcr , du  ^1.  Juillet  1684.  que 
nous  donnons  au  public  , pour  confirmer  d’autant  plus  la 
jufticc  & l’execution  de  cette  Réglé  pour  les  Ville , Comté  &C 
Pais  d’Artois. 

Extrait  des  Régi fr es  de  la  Cour  de  Parlement , du  31.  Juillet  I £ 8 4 . 


OUÏS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  & de  Navarre.  Au  pre- 
mier des  Huiffiers  de  nôtre  Cour  de  Parlement , ou  autre  notre 


Huifller  ou  Sergent  fur  cc  requis,  Salut.  Sçavoir  faifons  que  comme  de 
certaine  Sentence  donnée  par  nôtre  Confcil  Provincial  d'Artois  le  der- 
nier jour  de  Juillet  168$.  entre  Jean  le  Mercier  Prêtre  du  Diocefe  d’A- 
miens, demandeur  fuivant  fa  Requête  du  23. jour  de  Juillet  1682.  à ce 
qu’il  fût  maintenu  ôe  gardé  dans  la  polfellîon  de  la  Prebende  dont  il 
étoit  pourvu  apres  la  mort  de  Boubert , avec  défenfes  au  Dé- 

fendeur cy  - après  nommé  de  l’y  troubler  à peine  de  tous  dépens,  dom- 
mages 6c  interefls , & en  cas  de  plus  longue  procedure  lui  ajuger  la  re- 
criance  , & ledit  Défendeur  condamné  aux  dépens  d'une  part  : 6c  Guil- 
laume du  Carieul  Clerc  du  Diocefe  de  Boulogne  défendeur  audit  cas 
d’autre  j par  laquelle  fur  les  fins  5c  conduirons  de  ladite  Requête  les 


Pièces,  Titres , ^Mémoires,  q)c.  87  j 

parties  auroient  été  mifes  hors  de  Cour  6c  de  procez  \ ordonné  en  con- 
fequcnce  que  ledit  du  Carieul  feroit  maintenu  en  la  polfelfion , 6c  joüif- 
fance  dudit  Canonicat  dans  la  Cathédrale  d‘Arras , avec  défenfes  audit 
le  Mercier  de  l’y  troubler , à peine  de  tous  dépens  , dommages  6c  in- 
tertfts,eut  été  appellé  a nôtre  Cour  de  Parlement,  en  laquelle  parties 
oüies  en  leurs  caufes  d’appel , 5c  le  procez  par  écrit  conclu  6c  reçu  pour 
juger  entre  ledit  le  Mercier  appellant  de  ladite  Sentence  du  dernier 
juillet  iéSj.  d’une  part,  & ledit  du  Carieul  intimé  d’autre i fi  bien  ou  mal 
auroit  été  appelle,  8c  les  parcies  appointées  à fournir  griefs  , réponlês 
6c  produire  de  nouvel  dans  le  tems  de  l’Ordonnance,  icelui  procez, 
griefs  , réponfes  6c  falvations.  Deux  productions  nouvelles  de  Guillain 
Doré  Prctre  Chapelain  de  l’Eglife  Cathédrale  d’Arras , aïant  repris  le 
procez  au  lieu  duait  du  Carieul  par  aCte  du  14.  jour  de  Juin  1684-  con- 
tredits d'icelle,  fommation  de  produire  de  nouvel  par  ledit  le  Mercier. 
Arreft  du  ij.  jour  d’ Avril  1684.  entre  nôtre  amé  & féal  Guy  de  Seve 
de  Rochechoiiart  Concilier  en  nos  Confeils , Evêque  d’Arras  , deman- 
deur fuivant  fa  Requête  du  zi.  jour  d’Avril  1584.  à ce  qu’il  fût  reçu 
partie  intervenante  8c  qu'aCte  luy  fût  donné , de  ce  que  pour  inoién 
d’intervention , écriture  6c  production  fur  icelle , il  emploïoit  le  conte- 
nu en  fadite  Requête  , faifant  droit  fur  ladite  intervention  le  maintenir 
6c  garder  en  la  poifelïïon  & joiiifTance  de  pourvoir  aux  Bénéfices  de  fon 
patronat  qui  pourroient  avoir  été  ou  pourront  être  ci-aprés  refignez  en 
Cour  de  Rome  6c  dont  les  Refignataires  n’auroient  point  pris  pofteffion 
apres  les  fix  mois  expirez  durant  la  vie  des  Refîgnans , comme  lefdits 
Bénéfices  vacans  par  mort , 8c  en  confequence  ajiiger  audit  le  Mercier 
l’un  des  Défendeurs,  les  fins  & conduirons  qu’il  avoir  pris  au  procez, 
& ledit  du  Carieul  condamné  aux  dépens  dune  part , 6c  ledits  le  Mer- 
ciec  8c  du  Carieul  défendeurs  d’autre  ; par  lequel  ledit  de  Seve  auroit 
été  reçu  partie  intervenante  , fur  ladite  intervention  les  parties  appoin- 
tées en  droit  à écrire  6c  produire,  le  tout  dans  trois  jours.  Et  aCte  audit 
de  Seve  de  ce  que  pour  moïen  d’intervention  6c  production  , il  emploïoit 
fadite  Requête.  Autres  Requêtes  defdits  le  Mercier  6c  Doré  emploïces 
pour  écritures  & production  : Requeftc  dudit  de  Seve  emploïée  pour 
contredits.  Requeftc  dudit  le  Mercier  du  4..  Juillet  16S4.  à ce  que  les 
conduirons  par  lui  prifes  au  procez  lui  fuffent  ajugccs , 6c  lefdits  du  Ca- 
rieul 6c  Doré , condamnez  lolidairement  luy  rendre  6c  reftituer  les  frais 
6c  revenus  de  ladite  Prebende  depuis  le  jour  de  Saint  Jean  1685.  julqu’au 
jour  de  l'Arreft  qui  interviendront, enfemble  aux  dommages  6c  interefts 
6c  en  tous  les  dépens  auQi  folidairement , fur  laquelle  Requeftc  auroit 
été  refervé  à faire  droit  en  jugeant.  Tout  joint , vû  6c  diligemment 
examiné  Nostredite  Cour  par  fon  Jugement  6c  Arreft  a mis  6c  met 
l’appellation  Sentence  6c  ce  dont  a été  appellé  au  néant , emendant , 
faifant  droit  fur  l’intervention  6c  aïant  aucunement  égard  h la  Requeftc 
du  4.  jour  des  prefens  mois  &an,  a maintenu  6c  gardé  ledit  le  Mercier 
en  la  poifelïïon  & joüiftince  du  Canonicat  & Prebende  en  qucftion  , 
condamne  lefdits  du  Carieul  6c  Doré  en  rendre  & reftituer  les  fruits  66 
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revenus  îéfquels  neanmoins . enfemble  les  dommages  & interefts  dudit 
le  Mercier  la  Cour  a liquidé  à la  fomme  de  300  1.  Condamne  en  outre 
lefdics  du  Carieul  & Doré  es  dépens  , tant  des  caufes  principales  que 
d'appel  & intervention  , la  taxation  d’iceux  pardevers  nôtredite  Cour  • 
refcrvée  :fera  le  prêtent  Arreft  montré  à nôtre  Procureur  General  pour 
requérir  ce  qu’il  avifera  fur  l’ôbfervation  & execution  de  la  Réglé  de 
Chancellerie  de  Cour  de  Rome , de  publicandis  Jtefîgnatimbut , dans  le 
Comté  d'Artois  & autres  Pais  où  nos  Lettres  d’ Attache  font  neceflairis». 
à ce  que  les  Impetrans  Bulles  fut  refignation , ne  foient  pas  fruftrez  dis- 
grâces par  eux  obtenues,  en  cas  que  pendant  les  diligences  qu’ils  feront 
pour  obtenir  nofdites  Lettres  & leur  enrcgillrement  les  fix  mois  requis 
par  ladite  Réglé  viennent  à expirer  avant  l’obtention  de  nofdites  Lettres 
& enregiftrement.  Si  te  mandons  à la  requefte  dudit  le  Mercier  de 
mettre  le  prefent  Arreft  à execution  de  point  en  point  félon  fa  forme  & 
teneur.  De  ce  faire  te  donnons  pouvoir.  Donné  à Paris  en  nôtre  Cour 
de  Parlement  le  31.  jour  de  Juillet  l’an  de  grâce  1684.  & de  nôtre  Régné 
le  quarante-deuxième.  Signé  par  collation,  GESSEY,  Et  plus  bas  r 
Par  Jugement  & Arreft  de  nôtredite  Cour:  Signé,  Jacques.  Avec 
paraphe  & fcellé. 

Cet  Arreft  eft  d’autant  plus  remarquable  pour  l’exccution 
de  cette  Règle,  que  ce  du  Carieul  Refignataire  du  nommé  Bo«- 
bert  Ton  oncle  mort  apres  les  fix  mois  de  fa  refignation  , St. 
avant  la  prife  de  pofteflion  de  du  Carieul , s’étoit  mis  en  devoir 
d’cxecutcr  les  claufes  de  ces  prov  liions,  & pourfuivoit  les  Lettres 
d’Attachc  pour  prendre  pofteflion,  qu’il  ne  pût  obtenir  avant 
le  dccés  de  fon  Rcfignant,  parce  que  ces  Lettres  d’ Attache 
font  abfolumcnt  neccflaircs  dans  le  Païs  d’Artois,  comme  dans 
les  trois  Evcchcz  de  Mets,  Toul  & Verdun,  pour  faire  valider 
les'rcfignations  en  faveur,  fuivant  la  Déclaration  du  Roi  du 
mois  d’ Avril  1675.  cnregiftréc  aux  Regiftrcs  du  Confeil  P 10* 
vincial  d’Artois  le  30.  Mai  1677. 

Page  148.  art.  10.  Nôtre  définition  ajoûte  que  la  Nomina- 
tion Roïale  en  faveur  de  l’Induit  de  chacun  de  Meilleurs  du. 
Parlement  n’cft  que  pour  une  feule  fois  en  U vie  feulement.  Cette 
elaufe  qui  regarde  la  vie  du  Collatcur,  eft  commune  à toutes 
les  trois  Grâces  Roïales  &c  Expc&atives  reçues  en  France,  com- 
me nous  l’avons  prouve  dans  l’art.  16.  & 17.  du  chapitre  XI 
de  ccc  Inventaire  Vu  joïeux  Avenement  à U Couronne.  Ce  <que  V 
mot  premières  prières  commun  à ces  Expcftativcs  , emporte  d 
lgi-même»  parce  que  ce  qui  eft  premier,  ne  fe  répété  point  - 
demeure  toûjours  le  meme  : il  n’y  a que  l’Expc6tacivc  d 
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Graduez,  qui  quoique  perpétuelle  &:  ne  fc  confommant  point 
par  l’ufage  & l’execution  ne  laiïfe  pas  de  fe  répéter  toujours 
fuccdïivcment  en  faveur  des  Graduez  ; parce  que  les  Graduez  &: 
les  Dodteurs  font  avec  jufticc  comparez  à des  étoiles  brillantes 
dont  il  eft  parlé  au  chap.  iz.  de  Panicl  ; Qui  ad  jujîitiam  eru- 
diunt  multos , cjuafi  fell*  in  perpétuas  ætemitates. 

Cette  unité  de  la  grâce  de  l’Induit  du  Parlement  eft  enco- 
re juftifice  & confirmée  par  la  Bulle -d’ampliation  de  cet  In- 
duit accordé  par  le  Pape  Clément  IX.  en  ces  termes  : Uni  ex 
eifdem  Ordinariis  Collxtortbus  de  uno  E^cclefafico  Bcnefcio  fœculd* 
ri,  vel  cujufvis,  etiam  Cluniaccnfs  Ordinis  Regulari , femel  in  Can- 
ccllarii , Pr&fdcntium  O'  Confliariorum  , feu  perfon <e  nominandee  3 
vel  Ordinaru  Collatoris  bujufmodi  vira  dnmtax.it  durante.  Maiftrc 
Çharles  du  Molin  appùïe  ce  fentiméne  de  fon  autorité  & de 
la  Note  de  fon  Commentaire  fbr  la  Règle  De  Infirmis  num » 
Z 14.  par.  ces  paroles:  Ut  ad  nominationem  Régit  per  Ordinarios 
Collatores  Regni  fin  gui  i s ex  eis  ( Confiliariis,  ) vel  Clerico  per  Laïcum 
diEh  Corporis  nommato  , de  uno  Bénéficia  feculari  ,vel  cujufvis,  etiam 
Cluniacenfis  Ordinis  Regulari , femel  in  perfona  nominandx  & Or- 
dinarii  vitd  dum taxai  , per  eumdem  Ordinarium  vel  execùtores  dépu- 
tât os  provideretur. 

C’cft  ce  qu’il  confirme  encore  dans  fa  Note  fur  la  Glofe 
du  chapitre  Mandatum.  De  Refcriptis.  aux  Décrétales,  où  il  s’ex- 
plique ainfi  fur  l’ufagc  que  l’on  en  obfervc  dans  ce  Roïaume: 
Et  praSlicatur  etiam  tn  Gallia , ubi  Ordinarius  ad  id  non  plus  gra- 
va tur. 

Page  2,49.  art.  ai.  Neanmoins  un  même  Prélat  & Collareut 
peut  être  charge  d’une  double  nomination  non  pas  de  fon  chef, 
donc  il  ne  peut  ccrc  chargé  que  d’une.,  mais  de  celui  de  fon 
prcdccclîcur , quand  il  ne  l’a  pas  acquittée  de  fon  ccmSj  auquel 
cas  il  doit  acquitter  celle  de  fon  PrcdcccfTcur  la  première,  par- 
te que  l’acquit  s’en  doit  faire  tantjuam  in  antiijuiorem  caujam  : 
car  apres  la  lignification  de  l’Induit  au  Collateur,  la  charge  en 
demeure  réalifec  &:  fur  le  Collateur,  & fur«ia  Prclacure, à l’e* 
xemple  des  penfions  fur  les  Bénéfices  fimplcs  , qui  y demeu- 
t rent  comme  des  charges  réelles,  qui  paflenc  aux  fucccffcurs 
pourvût  de  ces  Bénéfices  en  quelque  vacance  que  ce  foit;  ainfi 
que  l’a  décidé  & refolu  M.  Regnauldtn  en  fon  Traité  De  l Induit 
du  Parlement , aux  articles  iz.  te  47.  Ce  qu’il  confirme  par  di- 
vers Arrcfh  qu’il  rapporte,  & fpccialcment  un  rendu  au  Grand  - 
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Confcil  au  mois  de  Mars  1644.  donne  en  faveur  du  nommé 
de  M.  le  Prefident  Broé  fur  l*a*ncien  Evcque  de  Coûtanccs  pour 
une  Prcbendc  de  cetrc  Eglifc  contre  des  Brcvctaircs  de  joïeux 
Avènement  & de  Serment  de  fidelité  fur  le  nouvel  Evcque, 
dont  les  Brevecs  furent  remis  pour  une  autre  vacance. 

Page  250.  art.  zz.  Mais  fur  ces  mots  de  nôtre  définition 
pour  une  Jeule  fou  en  la  lie  feulement , l’on  a demandé  quelle  eft 
la  duree  , la  fin  clôture  des  Induits  des  Officiers  du  Parle- 
ment fur  les  Communaucez  Eedefiaftiques  Collatrices  de  Bé- 
néfices , parce  qu’elles  vivent  & fc  perpétuent  toujours  par 
fubrogation  de  fujets  > comme  il  eft  dit  en  la  loi  Proponebatur . 
ff.  Ve  Judic.  fçavoir  s’ils  s’étendoient  à la  mort  & pour  la  vie 
des  Doïens  &:  Chefs  de  ces  Communautez  ? Si  à la  vie  ou  à la 
mort  du  dernier  de  ces  Chapitres,  qui  fc  trouvoit  lors  de  l’cjc- 
hibic  on  &c  lignification  de  l’Induit  î Si  au  laps  & révolution 
de  cenc  années , qui  eft  le  plus  long  terme  de  la  vie,  comme 
l’a  traité  du  Molin  fur  la  Règle  De  Infirmés.  nomb.  239.  & 
fuivans.  Enfin  il  y refout  cette  belle  queftion , en  fixant  la  No- 
mination Roïalc  en  vertu  de  l’Induit  de  Meilleurs  du  Parle- 
ment fur  les  Communautez  Collatrices  à la  vie  du  Roi, 
qui  en  eft  le  Npminatcur , pour  en  pouvoir  être  chargées  une 
fois  durant  fa  vie,  & pour  n’êtrc  la  nomination  rcnouvelléc 
qu’à  la  vie  du  fuccefteur  Roi:  ce  qu’il  dit- avoir  etc  ainû  rc- 
folu  par  la  Déclaration  dii  Roi  Henri  II.  du  mois  de  Novem- 
bre iyf8.  vérifiée  au  Grand  Confcil  dans  le  mois  de  Dé- 
cembre de  la  même  année  ; & ce  que  confirme  M.  Regnauldin 
en  Ion  Traité  De  l'Induit  du  Parlement , articles  65.  & 66.  en 
faveur  de  l’Abbé  de  Sainte  Geneviève  du  Mont  à Paris,  donc 
le  titre  perpétuel  a etc  rendu  clcêtif  triennal  par  l’crc&ion  de  la 
Congrégation,  dont  cet  Abbé  eft  le  chef, à la  charge  de  païcr 
le  qumdennium  à la  Chambre  Apoftolique.  Voici  donc  com- 
me M.  Regnauldin  s’en  explique  : Et  afin  <jue  la  maxime  ci  deffus 
avancée  ç quil  ny  a jamau  ouverture  à /* Induit  que  par  le  chàn^e- 
ment  de  perfonne  #7'  fubfiitution  d'un  autre  en  fa  place , O'  que 
l’induit  dans  fon  établiffement  ejl  tout  perfonnel  ) fie  trouve  vérifiée 
en  tous  cas , dans  la  difficulté  qui  fie  prefenta  peu  après  la  concejjion 
de  l'induit  touchant  les  Communauté Corps  & Colleges  qu* ne  meu- 
rent point , pour  fçavoir  quand  il  y auroit  ouverture  a l'Induit,  il  fut 
arrêté , & le  Roi  Henri  11.  en  donna  fa  Déclaration  du  mois  de  Np - 
vembre  15 58.  enregifiréq  au  Grand  Confcil  le  f.  Décembre  enfui - 
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vant,  par  laquelle  il  ordonna  quil  y aurait  ouverture  à l'Induit  Jur 
telles  Communauté ^ À chaque  mutation  de  Roi.  Conformément  à la- 
quelle Déclaration  , (ST  quoi  que  les  Religieux  de  l’^ébbaïe  de  Sainte 
Geneviève  dé  Paru  réduits  en  CongregattonWèformée , a laquelle  cette 
faculté  a été  donnée  de  procéder  a L'eleSiion  d’un  Abbé  de  trois  en 
trois  ans , eujjent  obtenu  Lettres  par  lefqueües  il  étoit  porté  quils  ne 
pourroient  être  charge^  d*  Induit  que  de  trente  ans  en  trente  ans  ; lefdites 
Lettres  maïans  été  montrées , je  requis  pour  le  Roi  qu’il  fut  dit  qtie 
lefdits  Religieux , qui  depuis  le  décès  de  Monfieur  le  Cardinal  de  U 
Rochefoucault  auraient  été greve^  d’un  Induit , demeureroient  déchar- 
ge^ de  tout  Induits  pendant  la  vie  du  Roi  à prefent  régnant , CS* 
qu’ils  ne  pourroient  ci  après  être  charge ^ £ Induit  qu'à  chacune  muta- 
tion de  Roi , conformément  a la  Déclaration  de  1558.  ce  qui  fut  or - 
donné  par  Arrefi  du  Grand  Confeil  du  14.  Février  1 6 jo. 

Page  zyi.  art.  zj.  Nous  ajoûrons  dans  la  définition  que  la 
fin  de  la  Nomination  Roïale  en  vertu  de  l’Induit  eft  pour  con- 
férer &*  prefenter  le  nommé  par  le  Roi , à la  recommandation  des 
officiers  du  Parlement.  Delà  il  refulte  que  toucc  la  grâce  vient 
de  la  Nomination  Roïale  & des  Lettres  accordées  fur  icelle  ; 
comme  do  leur  datte  qui  en  réglé  la  préférence , & non  de  l'in- 
feription  que  les  Officiers  du  Parlement  font  d’eux  memes  ou 
de  leurs  nommez  fur  le  Regiftrc  qui  eft  au  Greffe  de  la  Cour, 
appelle  Regiflrc  des  Induits  ; parce  qu’ils  le  font  communément 
pour  garder  quelque  ordre  & empêcher  la  confufio^  des  No- 
minations. C’cft  donc  l’extrait  de ‘la  nomination  & infeription 
fur  ce  Regiftrc,  que  les  Officiers  du  Parlement  joignent  à l’ex- 
pedition  de  leurs  Lettres  de  Nomination  , quand  ils  les  pré- 
fèrent au  Sceau , auquel  neanmoins  Meilleurs  les  Chancelier 
& Garde  des  Sceaux  de  France  ont  tel  égard  qu’il  leur  plaîc  ] 
& ce  qui  fait  que  quelquefois  ils  fouffrent  qu’il  foit  annexe 
fous  le  contrcfccl  des  Lettres,  & d'autres  fois  ils  l’en  rejettent 
à leur  volonté  : ainfi  que  le  remarque  M.  Rcgnauldin  en  Ibn 
Traité  De  l'Induit  du  Parlement , nombres  ou  arc.  zz.  z 3.  & 
24.  dans  le  dernier  defqucls  il  rapporte  l’extrait  de  la  Décla- 
ration du  Roi  François  I.  du  18.  Janvier  1 54 1.  far  l’Induit  du 
Parlement,  vérifiée  au  Grand  Confeil  que  nous  avons  produi- 
te dans  l’arc.  6.  de  ce  Chapitre  d’inventaire, & donc  nous  rap- 
porterons encore  ici  quelques  termes , pour  appuïer  la  vérité 
de  nos  fcntimcns,&  honorer  d’autant  plus  la  nomination  que 
le  Roi  fait  aux  Collatcurs,  en  faveur  des  Officiers  du  premier 
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Parlement  de  France,  ou  de  leurs  nommez  -.Par  lequel ( Induit) 
nôt  redit  Saint  Père  le- Pape  nowi  a donné  permiffion  O*  pouvoir  de 
nommer  À chacun  des  Collateurs  & Patrons  de  nôtre  Roïaun/e  l*un 
de  nojdits  Confeillers  EiMtfiaJhques , ou  les  enfans,  parens  amis  de 
vôtre  Chancelier  , Prefidcos,  Confeillers  & autres  Officiers  de  notredit* 
Cour  Laïcs , pour  par  iceux  être  pourvu  aufdits  nommes^du  premier 
Bénéfice  vacant  en  leur  collation , prefentation , ou  autre  diffofition. 

♦ Pa  ’c  z^z.  art.  Z4.  Ce  ri'cft  donc  pas  l’infeription  fur  le  Ré- 
gi dre"  des  Induits  de  la  Cour,  mais  les  Lettres  de  Nomination 
du  Roi , qui  rend  les  Officiers  du  Parlement  ou  leurs  nommez 
capables  de  requérir  & pofleder  les  Bénéfices  en  vertu  de  l’In- 
dulc.  Cela  eft  fi  confiant,  que  dans  le  premier  Rôllc  des  Ofi. 
jficicrs  du  Parlement  fait  de  l’ordre  du  Roi  François  I.  & rap- 
porté ci  dcffiis  dans  le  meme  art.  7.  de  ce  prcfcnc  chapitre 
d’inventaire,  l’on  y voit  en  tctc  Michel  Bouveri , neveu  du 
Chancelier  Poyct , nomme  fur  l’Abbc  & Religieux  de  Clu- 
cy , tant  conjointement  que  feparément,  dont  pour  lors  croit  . 
Abb c Jean  de  Lorraine  j lequel  étant  more  & Charles  de  Lorraine 
de  G uifc  lui  aïant  fuccedé,  M.  Davanfon  Maiflrc  des  Rcqueflcs 
fit  placer  fur  lui  par  le  Roi  fon  Induit  pour  fon  nommé,  fans 
faire  înfcnre  fa  nomination  fur  le  Rôllc  ôr  Rcgiftrc  des  In- 
duits de  la  Cour  ; fur  lequel  Meffieurs  Graffn  &c  le  Cocq  s’étant 
fait  inferire  ou  leurs  nommez  , fans  prcndfe  nomination  du 
Roi,  & un  Bénéfice,  dépendant  de  cette  Abbaïc  aïant  vaqué, 
pour  lequel  il  y eut  contcftacion  entre  les  crois  nommez  de  ces 
trois  Officiers  qui  le  requeroient,  il  fut  ajugé  par  Arrcft  du 
Privé  Confeil  du  Roi  au  nommé  de  M.  Davanfon-,  comme 
le  témoigne  M.  Re°nauldm , en  fon  Traité  De  l Induit  du 
bernent , arc.  z8.  & 29. 

Page  z 52.  art.'ii.  Ce  dernier  article  29.  eft  remarquable  en 
ce  qu’il  rapporte  que  cct  Arrcft  du  Confeil  ordonna  que  les 
nominations  de  Mefjieurs  Graljm  & le  Cocq , feroient  raïecs.  En 
cfFcc  cela  fut  exccucé , & jfut  mis  en  marge  du  Rcgiftrc  ou 
Rôllc  des  Induits  : CLZJNT  RATe*\  parce  que  ( ajoute  Mon- 
fieur  Rcgnauldin  ) Monfeur  Davanfon  Maijlre  des  Kequefles  sejl 
nommé  fur  ladite  ^ 4 lia  aie , CP  a été  pourvu  CP  obtenu  par  Arrcfl  du 
Confeil. 

Ainfi  il  demeure  confiant  que  la  nomination  des  Indulrai- 
tes  entre  divers  nommez,  a fa  préférence  du  jour  de  fa  datte, 
quoi  que  l’mfinuation  & la  lignification  au  Collatcur  en  foit 
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■poftericurement  faite  , comme  le  confirme  m.  Regnauldin  en 
fbn  Traite  de  l'Induit  du  Parlement , arc.  4 j.  où  il  dit  : Qutl  fut 
étmfi  jugé  par  ~4rreJ}  du  Grand  Confiai  du  il.  Avril  1650.  lui 
plaidant.  Comme  à l’égard  des  Graduez  nommez  , l’on  donne  la 
préférence  du  jour  de  la  datte  de  la  nomination,  & non  de  l’in- 
finiracion  au  Collatcfur,  comme  le  marque  le  Gloflatcur  de  la 
Pragmatique  San&iôn  , tic.  Ve  Collatiomb.  §.  Ira  tamen  quod  ip - 
fe.  in  verb.  Prxferri.  C’cft  ce  que  confirme  RcbufFc  futile  Con- 
cordat, tic.  Ve  Collât.  §.  Statmmus.  in  verb.  Nommato.  O'  in  Tra- 
£lat.  Nommât,  qu.  14.  num.  20. 

Neanmoins  il  faut  remarquer  avec  M.  Regnauldin  dans  ce 
même  Traité  arc.  4J.  & 4 6.  qu’il  ne  feroit  pas  hors  de  propos 
de  faire  un  Règlement  fur  ce  fujee , d’ordonner  que  pour 
prévenir  les  fraudes, l’infinuation  & fignjfication  de  la  nomina- 
tion de  l’Indulcairc  au  Collatcur,  fc  /croit  dans  les  crois  ou  fix 
mois  au  plus  du  jour  de  la  diacre  ; autrement  il  en  faudroit  im- 
puter le  defaut  contre  le  nomme.  C’cft  cette  Note  que  nous 
avions  aufti  faite  aif^aravanc  fur  la  G lofe  de  la  Pragmatique, 
tir.  Ve  Collât,  §.  Ira  tamen  quod  ipfe.  in  verb.  Praefierri.  ou  fur  ces 
mots  delà  Glofc  en  c<^  endroit  : Nam  quocumque  tempore*veniat 
vominatui  , de  negligenti a non  argmtur.  nous  avions  ajouté  en 
marge  : Modo  intra  fex  menfes. 

Page  M3-  Selon  la  définition  de  la  nomination 

RoïaTc  on  vertu  de  l’Induit  du  Parlement  , il  eft  encore  dit 
qu’elle  pour  le  premier  Benefce , Séculier  ou  Régulier  , du  revenu 
de  fix  cent  livres  au  moins , non  Cure  ou  Eghfe  Paroifjiale  , s’il  ne 
plaît  au  nommé  y vacant  par  mort  apres  la  jigruf  cation  des  Lettres 
d Induit  y en  Titre  y*  en  Réglé  y ou  en  continuation  de  Commend$.  Rc- 
flcchiftanc  fur  tous  ces  termes,  & premièrement  fur  ceux-ci,  pour 
le  premier  Bénéfice  y nous  reconnoiftons  que  la  nomination  Roïa- 
le  en  vertu  de  l’Induit  du  Parlement  , eft  plus  fpccialement 
qu’auçunc  autre  des  Grâces  expectatives  reçûë  en  France  pour 
le  premier  Bénéfice i parce  qu’elle  a la  préférence  fur  toutes  les  au- 
tres, du  joïeux  avencmenc  à la  Couronne,  du  Serment  de  fide- 
lité & des  Graduez,  &:  qu’elle  n’cft  rcftraincc  i aucun  tems, 
comme  celle  des  Graduez,  qui  ont  leurs  quatre  mois  de  vacan- 
ce rcglez 

Ec  li  notre  définition,  dit  que  la  nomination  Roïalc  en  vertu 
de  1 Induit  du  Parlement  eft  pour  le  premier  Bénéfice  , elle  en  di- 
stingue les  efpeccs , en  ajoutant  Séculier  ou  Régulier , îurvant 

Qc,qqq  iij 
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Vlndulc  du  Pape  Paul  III.  fle  la  Bulle  d’ampliation  de  Çlc- 
mert  IX.  en  ces  termes  formels  , tirez  de  ces  Lettres  Apoft  di- 
ques  : Ve  uno  Benefeio  SecuUri , vel  cujujvn , etiam  Ctuntace  fit 
Ordinif,  Régulât  i. 

Page  154.  Art.  27.  Il  faut  encore  félon  la  même  définition 
que  non  feulement  cette  nomination  en  Vertu  de  l’Induit  fc 
termine  pour  le  premier  Bénéfice  , Séculier  ou  Régulier  ; mais  il  faut 
qu  i!  foi?  vacant  par  mort  : ce  qui  rend  cctcc  nomination  com- 
mune avec  toutes  les  autres  Expc&atives  reçues  en  France,  & 
qui  en  meme  tems  l’exclut  de  tous  autres  genres  de  vacance, 
comme  de  dem:(Iion  pure  &:  fimplc  entre  les  mains  dcsColla- 
tcurs  ordinaires,  de  refignation  en  faveur  & pour  caufc  de  per- 
mutation i parce  qu’ils  font  cous  reftraints  aux^as  fpeciaux  de 
leurs  vacances  fuivant  ces  elaufes , qui  y font  inférées,  née  alià$t 
aliter  , née  alio  modo.  Nous  avons  déjà  traite  amplement  de 
cette  nccefiitc  de  la  vacance  par  mort  des  Bénéfices,  qui  cft  ne- 
cclTairc  pour  les  affeder  aux  Brevetaircs  dc^joïeux  Avenemenc 
& du  Serment  de  fidélité,  dans  l’article  2?.  du  chapitre  1 1.  64 
dans  l’art.  13.  du  chapitre  12.  preccdens;  & nous  ne  répéterons 
point  Ici  ce  que  nous  y avons  dit,  finon  que  la  feule  vacance 
par  mort  des  Bénéfices  donne  ouverture  à l’effet  de  la  nomi- 
nation Roïale  en  vertu  de  l’Induit  du  Parlement,  & qu’il  n’y  a 
que  les  Bénéfices  vacans'par  mortqui  y foient  affc&cz;  comme 
pour  les  Gradpez  en  faveur  de  qui  le  Reglement  en  cft  fait  & 
tranfcric  dans  la  Pragmatique  San&ion,  tit.  De  Collât?  §.  Item 
quoi  ditta.  dans  le  Concordat  au  même  titre  §.  Volumm  ah - 
tem.  rcrfic.  Quoique, 

Pagé  254.  art.  28.  Mais  quoique  tous  les  Bénéfices  Ecclefia- 
ftiques  puifient  être  requis  fie  obtenus  par  les  Indultaircs  du 
Parlement,  nôtre  définition  n’y  afïujcttit  que  ceux  iu  revenu  de 
fi*  cent  livres  , non  Cures  ou  Eglifes  Paroijjiales , s il  ne  plaît  ah 
nommé.  En  cela  le  Pape  Clément  IX.  dans  la  Bulle  d’extenfion 
de  l'Induit  du  Pape  Paul  III.  a fait  deux  notables  ampliations, 
comme  Paul  III.  en  avoit  fait  une  fur  celui  d’Eugene  IV.  en 
déterminant  la  valeur  des  Bénéfices  qui  dévoient  être  accordez 
aux  Indultaircs  du  Parlement,  à la  fomme  de  deux  cent  livres; 
Eugène  IV.  qui  avoic  le  premier  accorde  l’Induit,  n’en  aïant 
rien  détermine  : comme  l’a  remarqué  du  Molin  fur  la  Réglé 
Ve  Infirmis  num.  228*  en  cet  endroit  & en  ces  termes:  ^iddiiit 
tamen  ne  acceptare  tenerentur  infra  valorem  ducentarum  librarum 
Tttronenfium. 
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C'eft  cc  que  marque  encore  plus  prccifémcnc  l’Induit  du  Pa- 
pe Paul  III.  par  les  paroles  fuivances  : Bénéficia  Ecclcfiaftica , Se~ 
culariavel  Régulant , infra  valorem  ducentarum  librarum , acceptare 
feu  requirere  minime  teneantur. 

M^is  Clement  IX.  lors  de  la  conccffion  de  Ion  Induit  am- 
pliatif, confidcranr  que  cc  revenu  trop  modique  de  deux  cent 
livres , pour  les  Bénéfices  qui  dévoient  être  conférez  aux  Indul- 
jtaires^ du  Parlement,  ne  répondoit  pas  à leur  état  & à leur  Di- 
gnité* il  auroit  augmenté  cc  revenu  jufqu’à  la  fomme  de  fix 
cent  livres  ; comme  il  s’en  explique  lui-même  dad$  cet  Induit, 
fur  ces  confiderations  , dans  les  paroles  fuivantes  : Tum  etiam 
quia  valor  annules  ducentarum  librarum  Turonenfium , in  Bcntficiis 
fer  nominatos  acceptandis , per  pnediftas  Pauli  prxdecefforis  Littcras 
determinatus , fecundum  pr<efentium  temporum  conditionem  , dignitati 
ferfonai'um  memorati  Parlamenti  parum  refpondet. 

C’cft  donc  fur  ces  confiderations  qu’il  en  auroit  fait  l'augmen- 
tation jufqu’à  cette  fomme  de  fix  cent  livres,  par  la  elaufe  de 
fon  Induit,  en  ces  termes:  iliaque  ac  quxvis  ali/ Bénéficia  Ecclc- 
fiaslica  prtditta  , Secularia  vel  Regularia  , infra  valorem  fexcen - 
tarum  librarum  Turonenfium  acceptare  feu  requirere  minime  te - 
r.tantur. 

Et  en  cela,  eft  la  première  ampliation  de  l’Induit  du  Pape  Paul 
I II-  par  <ÿdui  de  Clement  IX.  quoiqu’on  l’auroit  pû  dire  la 
fecorde , à raifon  de  la  préférence  des  Mandats  Apoftoliqucs 
fur  les  Indultaires,  laquelle  ne  fubfiftc  plus  à caufedc  la  révo- 
cation de  cous  les  Mandats  Apoftoliqucs  ordonnée  par  le  Con- 
cile de  Trente,  Sejf.  24.  Ve  Reformât,  cap.  ip.  Ce  qui  fait  que 
nous  en  faifons  ici  la  corrc&ion  , & nous  marquons  ccccc  am- 
pliation pour  être  la  première  du  Pape  Clement  IX. 

Page  2 56.  art.  zp.  Notre  définition  dit  encore  que  l’effet  de 
la  nomination  Roïale  en  vertu  des  Induits  du  Parlement  non- 
feulement  détermine  le  revenu  des  Bénéfices,  mais  en  marque 
la  qualité  en  ajoûtant,  non  Cures  ou  Eglxfes  Par  ai ff aies , s il  ne 
fiait  aux  nommer 

Et  c’eft  en  cela  que  confiftc  la  fécondé  ampliation  de*  l’Induit 
du  Parlement  accordée  parle  Pape  Clement  IX.  de  celui  de 
Paul  III.*qui  n’avoit  fait  aucune  limitation  dans  les  Bénéfices 
dûs  aux  Indultaires , finon  qu’ils  fuffcnr  du  revenu  de  deux 
.cent  livres  , & n’a  voit  nullement  excepté  les  Cures  & Eglifcs 
Paroiffialcs, 
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Il  eft  fi  confiant  que  toute  forte  de  Bénéfices  Ecclefiafiiquer; 
même  des  Cures  & Eglifes  Paroiflialcs  , croient  affc&ccs  fans 
exception  aux  Indulcaircs  par.  l’Induit  de  Paul  III.  que  l’on 
rapporte  divers  .Arrefis  qui  leur  en  onc  afiuré  le  polfclToirc,  on 
qui  les  ont  condamne  d’en  accepter  la  collation,  pour  décharger 
les  Collatcurs  des  Induits  à eux  fignificz;  & cntr'àutrcs  un  du 
Grand  Confeil  rendu  le  4.  Décembre  1657.  Par  1e  nom* 

mè  de  Monficur  Janvier,  Confcillcr  en  la  Cour,  fut  condam- 
ne d’accepter  une  fimplc  Vicairie  perpétuelle  à portion  congrue 
delà  fomidÊdc  deux. cent  livres  en  acquit  de  l’Induit.  Ccft  co- 
que témoigne  M.  chevalot  de  la  Magdeleine , Avocat  en  la  Cour 
à la  fin  du  Traité  pofthume  de  l'induit  du  Parlement , de  M.  Re- 
gnauldin , qu’il  a fait  imprimer  apres  le  dcccs  de  ce  fçavant  Ma* 
giftrat. 

Et  nous  en  avons  encore  un  autre  exemple  en  la  perfonne 
de  Maulnoury,  Abbc  de  Gaillac,  Maître  des  Rcqucftes, 
nommé  fur  l’Abbaïc  de  Saint  Martin  d’Efpcrnay  en  Champa- 
gne , Dioccfe  de  Reims , qui  fut  obligé  d’accepter  le  Prieure 
Cure  de  Saint  Martin  des  Ablais  dépendant  de  cette  Abbaïc, 
pouHa  rcplccion  de  fon  Induit. 

C’cft  donc  cet  inconvénient  &:  le  pcu*de  cofivenance  qu’il  ,y 
avoir  ] que  les  Officiers  du  Parlement  obligez  à une  rcfidcnce 
perpétuelle  dans  l’exercice  de  leurs  Charges , fuflent  contraints 
d’accepter  des  Cures,  qui  défirent  aufii  une  a&ucllc  rcfidcnce-, 
que  le  Pape  confidcre  & y remédie  en  ces  termes  dans  la  Bulle 
d’ampliation  : Tum  quia  Ordinarii  Collatores  predtÈlu  nominatif 
Parocbiales  B cclefus , etiam  Rurales , five  alia  Bénéficia  curant  ani- 
mant»} habentia  annexant  interdum  conférant , qu&  ipfi  nominati  ac - 
ceptare  nequeunt , nifi  eoirum  munera  qu&  continuam  afjijlcntiam  re- 

quirunt  , déférant Parochialcs  Ecclefiat  , ah  ave  Bénéficia  Eccle- 

fiajlica  curam  ammarum  habentia , acceptare  feu  requirere  minime 
tencantur. 

Page  15 y.  art.  3 o.  Les  Indultaires  dans  la  rcquifition  des  Bé- 
néfices qui  leur  font  affc&ez  , ne  peuvent  demander  fuivanc 
nôtre  définition  que  ceux  qui  vaquent  à la  vérité  par  mort, 
mais  après  la  fignification  des  Lettres  d’ Induit  aux  Collateurs  ordi- 
naires ; parce  qu’ils  ne  font  engagez  à conférer  que  paf  la  fignifi* 
cation  des  Lettres  d’Indult,  qui  leur  cft  faite  par  les  nommez, 
& par  confequcnt  il  faut  que  les  Bénéfices  vaquenc  depuis  la 
lignification  s comme  nous  l'avons  montré  pour  le  joïeux  avè- 
nement 
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ncraent  de  fidelité  dans  les  articles  28.  &.2p.  du  chapitre  u. 
18.  & 19.  du  chapitre  12.  de  ce  prefenc  Inventaire.  Cette  li- 
gnification doit  ctre  faite  par  un  a&e  ou  exploit  d’un  Notaire 
Roïal  ou  Apoftoliquc,  ou  d’un  Sergent  Roïal , en  prefencc  de 
témoins  fignandaircs,  de  la  qualité  rcquife  par  l’Ordonnance, 
domiciliez,  qui  lignent  l'exploit  ou  ade  & copie  délaificc  au 
Collateur,  qui  fade  mention  de  la  lignification  & exhibition 
de  l’original  des  Lettres  de  nomination  en  vertu  de  l’Induit; 
kfquels  ades  foient  infinuez  dans  le  Rcgiftrc  du  Contrôle  dans 
le  tems  de  l’Ordonnance,  comme  il  eft  requis  par  l’Edic  du 
Contrôle  & Déclaration  des  Infinuations,  articles  16.  & 17.  lcf- 
dits  exploits  de  lignification  d’induit  étant  cftimez  exploits- 
d’importance,  où  la  prefencc,  qualité  & lîgnarurc  des  témoins 
cft  ncccfiairc,  à peine  de  nullité.  Ces  folemnitez  de  fignaturcs 
& de  témoins  n’ont  pas  toujours  été  uniformes;  car  nous  avons 
vû  de  nos  jours  que  les  Huilliers  duConfeil,  Grande  Chancel- 
lerie , Cours  de  Parlement  & «Grand  Conlèil  avoient  le  pou- 
voir d’inftrumenter  feuls,  &c  que  leurs  exploits  de  lignification- 
d’induits  ne  laifloient  pas  de  valider  fans  témoins,  comme  il  a 
été  jugé  par  Arrcft  du  Grand  Confeil  du  31.  Décembre  1661. 
au  profit  de  Monfieur  Jtoujault  Confcillcr  Clerc  en  la  Cour  , In- 
*dulcairc  nommé  furie  Prieuré  de  Coincy,  Ordre  de  Cluny, 
Dioccfc  de  Solfions,  pourvû  & demandeur  en  complainte  pour 
raifon  du  poficfloiie  du  Prieuré  de  Montlhcant  à Monrnnrd, 
dépendant  de  Coincy  &:  du  meme  Dioccfc,  contre  le  nomme--, 
Langlce  pourvû  par  l’Ordinaire  : par  lequel  Arreft  il  fût  jugé,  que 
la  lignification  de  l’Induit  faite  par  un  Huiflicr  de  la  Grande 
Chancellerie , quoique  làns  témoins,  ne  laifioit  pas  d’être  réputée 
valable;  tant  parce  que  la  Jurifprudence  étoit  pour  1ers  telle,, 
que  foi  étoit  ajoutée  aux  exploits  des  Huiflicrs  de  cette  qualité- 
faits  fans  témoins,  que  parce  que  cette  notification  des  Lettres 
d’induit  avoir  été  infinuée  dans  le  tems  de  la  Déclaration  des 
Infinuations,  & dans  le  mois  de  leur  lignification. 

Page  258.41V.  3 1.  II  cfl:  vrai  que  depuis  cctems-là  ccttc  Ju- 
rifprudencc  a changé,  & nous  en  volons  le  changement  autoa 
rife  par  Arrcfi:  du  3.0.  Décembre  1 66  en  faveur  de  Frere  Phi- 
lippe Girard,  Religieux  profés  de  l’Ordre  des  Chanoines  Ré- 
guliers de  Saint  Auguftin,  nommé  & tenant  l’Induit  de  Mon- 
iteur le  Prcfidcnt  Charreton  fur  les  Prieur  & R^igieux  de  Sainü  ' 
Laurent  de  -Larcigc , Ordre  des  Chanoines  Réguliers  de  Sainç: 

Rrrrr. 
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F";  l::'“  £ . aï£  wre? 

lui  » ce  prieurc  en  Cour  de  Rome,  & Frère  Jean  Ser- 

^OUIR  pl  KM  eux  des  mêmes  Ordre  & P.icurc  de  Lart.gc,  pourvu 
va  Rchg  njfulidon  par  le  Prieur  Commcndataire 

t WrdL  Colïatir  binaire  : par  lequel  Arteft  le  Confiai 

tu*  ™ 

CkWfc»*  t.ÏZTL^rc»'  Lu  rimfi»  ?<>«' 

vap^t 

nuthte  a > ceux  y Confeil  du  10.  Mars  1 66  j..  touchant 

en  outre  jue  UrreJ-  txmttftbs  lu  forme  & teneur  , 

U - P Audience  4*  Confetl , Cr  uK- 
%/;!ri£of$n%  C”  derniers  termes  en  marquer,.  la. 

K?n ceU  comme  en  l’adjudication  des  Bénéfices  requis  par  les 
I ndulnircs  qui  vaquoicnc  depuis  la  lignification  des  Lettres 
ÿlnduL  l’ôn\  fait  grâce  aux  Indulta.rcs  ; dautant  quaiant 
fucccdc  aux  Mandats  Apoftuliques  par  le  Concordat  , 1«  Bé- 
néfices qu’ils  requéraient  ne  leur  croient  dûs , que  lorfqu  ils  va- 
auoicnt  un  mois  après  la  figmfication  du  Mandat,  félon  le  me, 
me  Concordat,  tit.  De  Mandata  jipoftolictf,  CT  forma  Mandait. 

conçu  en  ces  termes  : Pojl  mtnjem  , yojlftam  f>r*j  entes  litter<c vo- 
conçu  en  ces  te  j , remarque  dans 

de  cet  Inventaire.  Mais  maintenant  l’on  réduit  la  vacance  des 
Bénéfices  dûs  aux  Expeftans,  apres  la  figmfication  de  leurs 

Grâces  expectatives  ou  de  leurs  lndulcs.  - 

Pi7e  u< , an.  *i.  Les  Bénéfices  dûs  aux  Indultaircs , fuivanc 

noue  définition  leur  doivent  être  conférez  en  titre,  en  règle,  ou 
en  ont, nua, ion  de  Commende . Car  l lndult  du  Parlement  ( com- 

me  7a  été  Sd*ant  dit  ) s’étend  non  feulement  fur  lesBcnefi- 
ces  Séculiers,  mais  meme  fur  les  Réguliers.  Les  Bénéfices  Se. 
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caliers  fe  confèrent  en  titre  à des  Séculiers  ; te  les  Réguliers  fe 
confèrent  en  deux  manières  : fçavoir  en  Règle  ou  en  «titre  à 
des  Réguliers  , te  en  continuation  de  Commcnde  à des  Sécu- 
liers, en  venu  de  l’Induit -du  Pape  Clement  IX.  qui  en  a ac- 
cordé le  pouvoir  aux  Collaceurs  ordinaires , ou  bien  aux.  Exe* 
cuteurs.dc  l’Induit;  car  les  Bénéfices  Ce  doivent  conférer fecun- 
dùm  condecentiam  & conformitatcm  perfomrum  CT  Beneficii  : d’où 
eft  venue  la  maxime  convenable  à tous  les  Expe&ans,  tirée 
du  Concordat,  te  expliquée  au  titre  De  Collât.  §.  Volumus  tamen, 
vcrlîc.  Et  infuper , que  nous  rapporterons  bien  encore,  comme 
nous  l'avons  ac;a  rapportée  en  ces  termes  ; Et  infuper  quoi  tant 
Graduât i ftmplices  quant  nominati  Bénéficia  in  ntenftbut  eis  tffgna- 
tit  vacantia  petere  & confequi  pojfnt  fecundum  prêbri <e  perfon et  cotu 
decentiam  CT  conformitatem  , videlicet  Scculare»  Setularia  , (S*  Reli - 
giofi  Regularia  Bénéficia  Eccleftaflica  > ita  quod  nec  SecuUrit  nanti- 
natus  Bénéficia  Regularia  in  mcnfibm  deputatis  vacantia  , prêt  ex  tu 
cujufvis  difpenfationtt  a Ipojlolic et , nec  è contrario  Religioft  Seculariê 
Bénéficia  petere  & confequi  poffint. 

Page  160.  am  33.  Sur  les  termes  de  nôtre  définition,  ou  en 
continuation  de  Commtnde , l’on  doit  remarquer  que  ce  pouvoir 

• de  continuer  les  Commendcs  par  les  Collatcurs  ordinaires  te 

• les  Exécuteurs  de  l'Induit  ampliatif  du  Pape  Clément  IX.  cft 
là  troificme  te  la  plus  confidcrablc  extenfion  te  ampliation  de 
celui  du  Pape  Paul  III.  qui  par  fon. Induit  n'accorde  aux  Col- 
latcurs ordinaires  & aux  Exécuteurs  d'icelui , que  le  pouvoir  de 
conférer  les  Bénéfices  Ecclcfiaftiques,  fçavoir  les  Séculiers  à des 
Séculiers,  te  les  Réguliers  à des  Réguliers,  te  ne  comprend 
pçint  ceux  vacans  par  le  décès  des  Commcndataires,  qui  dc- 
voicnc  retourner  en  Règle  après  leur  mort  $ parce  que  la  Corn- 
mendc  cedant,  les  Bénéfices  retournoient  en  leur  première  na- 
ture Régulière  , te  ne  pou  voient  être  conférez  qu’à  des  Régu- 
liers. C'cft  pour  cela  qu'il  faloit  fur  ce  premier  Induit  nommer 
des  Réguliers  pour  requérir  &:  obtenir  les  Bénéfices  Réguliers-, 
dependans  des  Abbaïcs  te  Pricurez  Conventuels , avec  lclqucls 
il  faloit  même  faire  des  payions  fccrcttcs  , pour  la  reftitution 
de  ces  Bénéfices  Réguliers,  te  pour  leur  faire  refigner  en  laveur 
des  Séculiers  proposez  te  choifis  par  les  Indultaircs  pour  les  re- 
cevoir, qui  pretendoient  même  que  leurs  nominations  en  ver- 
tu de  leurs  Induits  faifanc.  parcie  de  leurs  Charges , ils  pou- 
voient  en  ufcr&  difpofcr,  comme  des  autres  droits  te  preroga- 

Rrrrr  1 j 
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tives  de  leurs  Charges.  Ainfi  quand  leurs  nommez  Rcguliert 
tcfufoicnt  de  fatisfairc  à ces  rcfignacions  fccrecccmcnt  conve- 
nues, & proposes  dans  la  fuicc  par  les  Nominatcurs,  ils  pre- 
tendoienr  erre  en  droit  de  les  y contraindre  , meme  par  empri- 
sonnement de  leurs  perfonnes,  &:  en  obtenoient  des  condamna- 
tions contt’cux.  La-  chofc  alloit  même  fi  loin,  que  non  feule- 
ment les  lndulcaires  , mais  même  leurs  heritiers  collateraux 
apres  leur  more  en  faifoienc  des  pourfuiccs  contre  les  Réguliers 
nommez.  Et  t’eft  cet  abus  que  nous  voïons  réprimé  & condam- 
né par  Avreft  du  Grand  Confcil  du  17.  Juillet  1623.  rendu  fut 
procès  pai  écrit  au  rapport  de  Monficur  de  Fromenticres,  con- 
tre les  heritiers  de  M.  de  Thumery , qui  les  débouta  de  leur  de- 
mande en  condamnation  par  emprifonnetnent  contre  Frère  Gi - 
tard  RecocyulUé  ,*qui  avoit  obtenu  le  Prieuré  dç  Saint  Denis  do 
la  Charcrc  à Paris,  dépendant  de  celui  de  Saine  Martin  des 
Champs  , en  vertu  des  Lettres  d‘lndulc  dudit  défunt  Sieur  de 
Thumery , & qu’ils  vouloient  forcer  d’en  faite  la  refignation  en 
faveur  d’un  Séculier;  aïant  été  jugé  par  cet  Arrcft  que  cette 
contrainte  étoit  purement  pcrfonnellc  , & quelle  ne  pafloit 
point  aux  heritiers  des  Nominaceurs  Officiers  du  Parlement. 
C’cft  cccte  dernière  raifon  qui  peut  ccrc  ajoûtéc  à ce  qu’en  a 
écrit  M.  Regnauldin  en  fon  Traité  de  l'Induit  du  Parlement , nom- . 
bre  4a.  où  il  rapporte  cet  Arreft. 

Pave  i.60.  art.  34.  L’abus  de  ces  contraintes  allèrent  encore 
fi  loin  , qu’elles  furent  enfin  condamnées  par  l’Arreft  d’Audian- 
cc  du  Grand  Confcil  en  forme  de  Reglement,  rendu  le  17. 
Février  1648.  fur  les  Condufions  de  Monficur  le  Procureur 
General  du  Roi  entre  M.  de  Mauric  Maître  des  Rcqucftcs,  tC 
le  nomme  Bertault , Religieux  profés  de  l’Ordre  de  Saint  Bc- 
noîc,  fon  nommé  fur  l’Abbaïc  de  Saint  Lomcr  de  Blois,  pour 
raifon  du  Prieure  de  Mouftiers  dépendant  de  ladite  Abbaïc. 
Pour  raifon  de  laquelle  nomination,  aïant  prétendu  le  con- 
traindre de  refigner  ce  Bénéfice , parce  qu’on  avoit  vécu  jufqu’a- 
lors  dans  l’ufagc  de  cette  contrainte,  Bertault  fut  condamné  de 
remettre  dans  trois  jours,  de  refigner  ce  Bénéfice,  fans  que 
cet  Arrcft  ni  aucres  précédemment  rendus  en  faveur  de  cette 
contrainte  puftent  être  tirez  à confcqucnce , de  laquelle  les  No- 
minatcurs  ne  pourroient  plus  à l’avenir  ufcr  contre  leurs  nom- 
mez. En  vertu  de  laquelle  condamnation  de  contrainte  Bertault 
aïant  remis  le  Bénéfice , ôc  M.  de  Mauric  continué  les  pourfuites 
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ïôus  le  nom  de  M.  Forcoaf  lors  Aumônier  du  Roi  & dopuis 
Evcquc  de  Scez,qui  obtint  enfin  par  Arreft  ce  Prieure  de 
Mouftiers,  & le  poffeda  malgré  la  contrainte  que  M.deMau- 
rie  prctendoit  exercer  contre  lui , comme  il  avoit  fait  contuç 
iBertAult , de  laquelle  demande  en  contrainte  à fin  de  refigna- 
tion  , ledit  fieur  de  Mauric  fut  débouté  par  Arreft,  &:  ce  Prieu- 
ré demeura  à M.  Forcoal  jufqu’à  fon  deccs  , qu’il  vaqua  , 
fut  requis  &:  obtenu  par  Innomme  de  M.  Meliand , Confeil- 
icr  en  la  Grand’Chambrc , auquel  après  un  grand  procès  ôc 
une  longue  concertation  il  a cté  ajugé  depuis  peu  d'années  par 
Arreft  du  Grand  Confeil , rendu  fur  procès  par  écrit  au  rapport 
de  M.  Bernage , Doïcn  des  ConfeiHcrs  du  Grand  Confeil. 

F Age  2.6 1.  art.  3 y.  La  fuite  des  termes  de  nôtre  dcfinicion  nous 
conduit  à traiter  ici  la  matière  du  Decret  irritant  qui  accom- 
pagne la  Nomination  Roïalc  en  vertu  de  l’Induit  du  Parle- 
ment figmiié  aux  Collatcurs  ordinaires,  quand  clic  ajoûcc  que 
cette  Nomination  fe  fait  avec  injonction  d'y  fat  i s fa  ire , [mon  con- 
traints par  les  Juges  & Exécuteurs  de  l'Induit.  Pcrfonnc  ne  doute 
que  l’Induit  du  Parlement  ne  contienne  abfolumenc  ce  Decret: 
car  quoi  que  dans  le  joïeux  Avcnement  à la  Couronne  & le 
Serment  de  fidelité  il  n’y  eut  aucuns  Decrets  irritans,  comme 
il  n’y  en  a aucun  Induit,  non  plus  quoriginairement  il  n’y  en 
avoir  aucuns  dans  l’ufage  des  premières  prières  des  Empereurs 
d'Allemagne  depuis  l’Empereur  Rodolphe  , juiqu’à  l’Empereur 
Charles  V.  qui  le  premier  en  a pris  l'Induit , & apres  lui  fes 
Succeftcurs  juiqu’à  maintenant  : neanmoins  par  l'ufage  & an- 
cienne coûtumc  ils  n’étoient  pas  moins  prémunis  dc«  Decrets 
irricans  de  tout  ce  qui  écoit  fait  au  contraire  $ & les  Empe- 
reurs n’y  donnoient  pas  moins  des  Exécuteurs  de  leur  autori- 
té, comme  nous  l’avons  montré  dans  les  arc.  31.  31.  3 3.  8t  34.  du 
- chapicrc  X I.  de  cet  Inventaire.  Audi  avons  nous  fait  voir 
dans  le  meme  chapitre  que  félon  M.  Brodeau  en  fon  Commen- 
tafre  fur  le  Recueil  des  Arrcfts  de  Monfieur  Louet  lettre  F.  nombr . 
6.  le  Roi  Loüis  XIII.  par  fes  Lettres  Patentes  de  l’an  1610. 
vérifiées  au  Grand  Confeil,  ordonna  que  le  Dccrcc  irritant  fc- 
roit  emploie  dans  les  Lettres  & Brevets  de  joïeux  Avènement 
& du  ferment  de  fidelité,  comme  dans  ceux  fur  l’Induit  du  Par- 
lement. * 

Page  161.  art. 36.  L’effet  du  Decret  irritant  fc  rcconnoîc  en- 
core fuivant  U fuite  de  nôtre  définition , en  ce  qu’elle  ajoûcc, 
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par  déclaration  de  nullité  de  prwijions  accordées  du  mépris , (Se 
du  préjudice  des  lndultaires.  C’cft  là  le  principal  effet  de  ce  De- 
cret , dont  le  reglement  cft  cxprcftcmcnt  ordonne  par  l’In- 
duit du  Pape  Paul  III.  &:  par  celui  d’ Ampliation  du  Pape 
Clemcrc  IX.  Et  quand  il  n’y  auroit  qu’une  contravention  à 
la  loi  qui  défend  de  ne  rien  faire  au  contraire , la  nullité  des 
attes  en  feroit  naturellement  & fuffifamment  induite,  félon  la 
loi  Non  dubium.  Ccd.  De  Legib.  ôcta  remarque  du  Jurifconfultc 
TSlpien  in  Fragment.  Tit.  De  Libert.  qui  diftingue  deux  fortes  de 
Loix;  les  unes  moins  parfaites , les  autres  plus  parfaites.  Celles- 
là  fe  contentent  de  déclarer  nul  tout  ce  qui  cft  fait  au  mépris 
& au  préjudice  de  la  Loi,  fans  le  caffcr , en  prononçant  des  pei- 
nes contre  les  contrcvenans  : au  lieu  que  les  Loix  plus  parfai- 
tes non  feulement  déclarent  nul  tout  ce  qui  cft  fait  au  préju- 
dice de  la  Loi  ; mais  en  le  caftant  comme  tel  prononcent  des 
peines  contre  les  contrevcnans  : Minus  cjuàm  perfcElt  lex  ejl  ( dit 
Ulpien  en  cet  endroit  ) que  vetat  aliyutd  fie ri  ; (S*  fi  faSlum  fity 
non  refeindit , fed  pœnam  injungit  ei  qui  contra  legem  ftcit. 

Les  premières  prières  des  Empereurs  félon  leur  ufage  & pof- 
fcflïon  , quoi  que  fans  Induits , & celles  des  Rois  de  France 
pour  leur  joïeux  Avenement  & le  ferment  de  fidelité  des  Evê- 
ques ont  de  même  été  fortifiées  & foutenucs  non  feulement  de 
cette  déclaration  de  nullité  de  ce  qui  étoit  fait  au  contrai- 
re ; mais  fuivant  cet  ufage  l’on  a a&uellcmcut  cafte  tout  ce 
qui  s’y  trouvoic  faic  : car  en  effet  en  cas  de  mépris  & 
d'inexecution , l’on  a pû  & dû  cafter  tout  ce  qui  a été  fait  au 
préjudice  des  Lettres  & Brevets  de  Nomination  Roïalc  pour 
le  joïeux  Avènement  à la  Couronne,  comme  pour  le  Serment 
de  fidelité  des  Evcques;  & les  Exécuteurs  de  ces  Nominations 
ont  été  en  état  d’y  pourvoir,  & de  donner  des  provifions  dans 
les  fix  mois  du  Concile  de  Latran  aux  nommez,  après  lequel 
tems  expiré  chacun  demeure  déchu  de  fon  droit. 

Page  164.  art.  37.  U eft  neanmoins  à propos  de  remarquer *cn- 
coro  qu’il  faut  que  les  Brcvetaircs  du  joïeux  Avenement  à la 
Couronne  & du  Serment  de  fidelité  des  Evcques,  prennent 
garde  de  ne  fc  pas  laifter  prévenir  en  Cour  de  Rome:  car  les 
Papes  ont  infailliblement  le  droit  de  prévention  fur  tous  les 
Mandataires  & Expeébans,  foit  en  vertu  d’induits,  Brevets  de 
joïeux  Avenement  & de  Serment  de  fidelité,  ou  de  Lettres  de 
Graduez  fimplcs  & nommez  , & ils  fc  font  fur  eux  refervè  la 
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prévention  qui  leur  a été  accordée  par  le  Concordat  TJt.  de 
Mandat.  ~4pojlol.  $.  Déclarantes,  en  ces  termes  : Déclarantes  nos 
& fttccejjores  nojlros  jure  préventions  s Dignitates , perjonatus , admi - 
nijlrationes  & officia,  exteraque  Bénéficia  Ecclefiajhca , Sxcularia , 
Cr  quorumvis  Ordinum  Rcgularia  quxeumque , vel  quomodocumque 
quai ifcat a , tant  in  menfibus  Graduai i s fimplicibm.  <3*  nominatis , 
quant  ordinariis  Collatoribus  prxfatis  vacantia,etiam  fuis  dtftis  man- 
data comprehenfa , libéré  confivre. 

C'cft  ce  qui  eft  confirmé  par  du  Molin  fur  la  Règle  De  In- 
firm.  num.  153.  où  M.  Loüet  en  Tes  Noces  pofthumes  fur  ecc  en- 
droit ajoute  : Ex  lus  colhgere  hbet  Summum  Pontificem  nominatot 
à Senatoribus  re  integra prxvenire  pojje  ; cum  in  omnibus  Beneficio - 
rum  collationibus  fibt  refervaverit  prxventionem. 

Et  c’cft  ce  que  nous  voïons  autorifé  par  un  Arreft  célébré  du 
Grand  Confeil  rendu  au  mois  de  Mars  1644.  fur  procès  par 
écrit  au  rapport  de  Mv  Joly  Confeiller,  par  lequel  de  crois  Cha- 
noinies  & Prébendes  vacantes  en  l’Eglifc  de  Coûcanccs , la 
première  fut  donnée  à l'Obituairc  pourvû  en  Cour  de  Rome 
au  préjudice  de  l’Indultairc  du  Parlement  8c  des  Brcvctaires 
dejoïeux  Avcncment,  Serment  de  fidelité  & Graduez;  la  fé- 
condé fut  ajugee  à l’Indulcairc  du  Parlement;  & le  Brcvetairc 
du  joïeiufcAvçncmcnt  fut  maintenu  & gardé  au  poflefloire  de 
la  troifi^R  avant  celui  du  Serment  de  fidelité  8c  le  Gradué, 
félon  qu’il  cft  rapporte  par  M . Regnauldin  en  fon  Traité  De  i In- 
duit du  Parlement , nombr.  ou  art.  22.  fur  la  fin. 

Paoe  265.  art.  38.  Mais  quoi  que  le  Pape  Clément  IX.  par 
l’Ampliation  de  l’Induit  ait  donné  le  pouvoir  8c  l%faculté  aux 
Collaccurs  ordinaires  & aux  Exécuteurs  de  fon  Indulc  de  con- 
férer en  Commcndc  les  Pneurcz  Réguliers;  cela  fouffre  nean- 
moins rcflri&ion,&  ne  s’entend  que  de  ceux  qui  ont  coutume 
d être  pofledez  en  Commcndc  , 8c  qui  vaquent  par  la  mort 
des  Com mandataires , pour  pouvoir  être  donnez  & confierez  en 
continuation,  de  Commcndc , 8c  non  pas  en  première  Cortu 
mendc,ccux  qui  vaquent  par  la  mort  des  Titulaires  8c  Régu- 
liers, qui  ne  peuvent  ccrc  confierez  qu’en  continuation  de  Ré- 
glé ou  de  Titre  Régulier.  Cela  cft  nommément  exprimé  dans 
l'Induit  ampliatif  du  Pape  Clément  IX.  en  ces  termes  : Z)t  de 
extero  G ran arum  expeSlativarum , Âut  Litterarum  Mandait  de  pro- 
videndo  , ac  Nominationum  per  sumdcm  Luiovicum , & pro  tempo* 
re  exifientem  Francortwt  Regem  faci endurant  hujufmodi  vigore,  Be- 
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nef  cia  Regularia  (ju<e  ceffxnte  eorum  Commenta  per  obitum  Commun - 

datariorum  pro  tempore  vacabunt in  Commendam  acceptare , re- 

tjuircrc  ac  recipcre  valeant ... . facultatem  concedimua  & indulge- 
mm  per  præjentes. 

Iln’eft  pas  ncccflàircde  repcccr  encore  ici  que  cccrc  elaufe  de 
l’Indulc  eft  conforme  à cette  grande  maxime,  Regularia  Regu- 
laribus , SxcuUria  Sxcularibus , qui  eft  tircc  du  Concordat,  ttt.  De 
Collât.  §.  Volumiu  autem.  verftctil.  Et  infuper. 

Page  16  f.  art.  39.  Nous  obfcrvcrons  encore  que  fi  dans  les  pro- 
vifions  des  Bénéfices  vacans  par  la  mort  des  Gpmmendataires 
il  y avoit  des  Decrets  de  retour  en  Réglé , la  nouvelle  Corn- 
mende  ou  continuation  d’icelle  au  profit  des  Indultaires,  doit 
être  faite  dans  la  meme  expreffion  du  Decret  : autrement  U 
conccflion  en  feroit  nulle  & de  nul  effet  > félon  que  le  porte  la 
elaufe  de  l’Indulc  ampliatif  du  Pape  Clément  IX.  en  ces  ter- 
mes: Quodquc  in  yacatione  Benefcii  Régulant,  Regitt  nominatis 
vigore  htterarum  hujufmodi  pro  tempore  commendati , cjuod  anted  com- 
me  nd.tr  1 non  confueverat , fed  immediato  il  bue  pojjejfori  tantum  pro 
prima  vice , feu  forfan  cum  décréta  revertendi  in  titulum  commenda- 
tum  extiter.it , prxdittum  Beneficium  ampliùs  commendari  najueat  y 
fed  ad  primam  titulr  naturam  revert i , & perfon a Regulari  in  titulum 
conferri  debeat  ; & commendx  aliter  O'  fine  cxpvfjioi^prxfcntis 
Vecreti  faEl<e,nulU  fmt  eo  ipfo. 

D’où  il  refultc  que  les  Bénéfices  Réguliers  vacans  en  titre  Sc 
en  Règle  par  la  mort  des  Réguliers  pourvus  en  titre  & en  R.c- 
gle,  ne  peuvent  être  donnez  en  premières  Commendes  aux 
Indultaires  dp.  Parlement  en  quelque  manière  que  ce  foie  , ôc 
ne  peuvent  leur  êcrc  conférez  qu’en  continuation  de  Commen- 
des fous  la  repentio^  des  Decrets  y' contenus  & exprimez.  Il 
y a donc  deux  fortes  de  Commendes  des  Bénéfices  Réguliers  * 
les  unes  font  libres  ce  exemees  de  cous  Decrets  ; les  autres  font 
pour  la  première  fois  feulement  avec  le  Decret  de  retour  en 
Règle,  & injonction  de  l’exprimer  dans  la  continuation  de  la 
Commendc.j  autrement  elle  fera  nulle  fie  de  nul  effet.  Et  dans 
le  cas  de  la  continuation  do  la  Commendc  même  en  faveur 
d'un  Indulcaire,  ij  faut  exprimer  le  Decret  i autrement  la  Conv 
mende  eft  nulle. 

Page  166 . art.  40.  Pour  prévenir  tous  ces  inconvcnicns  de 
vacances  des  Bénéfices  Réguliers  par  le  dcccs  de  Réguliers 
pourvus  en  Titre  fie  eu  Règle,  ou  par  le  dcccs  de  Commcn- 

dacaircs , 
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Cataires,  les  Indultaircs  feront  avertis  d’cmploïer  dans  les^^t- 
tres  de  Nomination  d’Indulc,  8c  de  faire  nommer  des  Eccle- 
fiaftiques  pour  obtenir  les  continuations  de  Commcndcs,  8c 
des  Réguliers  pour  obtenir  fous  leurs  noms  les  Bénéfices  Ré- 
guliers: Mais  fiir  tout  qu’ils  prennent  bien  garde  d’exprimer 
ou  faire  exprimer  les  Decrets  qui  font  dans  les  Commcndcs, 
& qui  font  dans  les  Titres  de  leurs  Prcdeceficurs , foit  qu’ils 
en  aient  connoiflancc , foie  qu’ils  les  ignorent;  parce  que  ces 
Decrets  ïtans  pour  le  bien  public,  8c  pour  le  rétablifTemcnt  de 
la  Difciplinc  8c  de  l’état  Régulier,  ils  lient  8c  engagent  me- 
me les  ignorais.  C’eft  pour  ce  fujet  que  dans  les  impétrations 
des  Bénéfices  en  Cour  de  Rome,  il  faut  toûjours  donner  or- 
dre de  retenir  trois  ou  quatre' dattes  , pour  corriger  ou  expri- 
mer dans  les  fécondes  ce  qu’on  auroit  mal  mis  ou  omis  dans 
les  premières.  Nous  voïons  une  preuve  de  cette  vérité  & do 
ces  falutaircs  précautions  dans  l’Arreft  rendu  en  la  Seconda 
des  Enquêtes  au  rapport  de  M.  de  Dreux  , Concilier  de  la 
Cour,  pour  le  Prieuré  de  Gxgny  au  Vcxin  le  François,  Vica- 
riat de  Pontoifc  , Dioccfe  de  Roüen  , refigné  en  Commendc 
à un  nommé  Bernard , dont  le  refignant  avoit  des  Decrets  dans 
fa  fignature  non  exprimez  ni  repetez  dans  les  provifions  de  fon 
refignataire  ainfi  pourvu  de  ce  Bénéfice  ; lequel  aïant  été  con- 
féré fur  le  décès  du  refignant  par  M.  le  Cardinal  de  Bomllon 
Abbc  de  Saint  Oiicn  de  Roüen  comme  Colbteur  ordinaire, 
à un  nommé  Siburne  Benediécin  Anglois  Gradué,  inftance 
auront  été  formée  par  le  Lieutenant  General  de  Magny  enrre 
lefdits  Refignataire  8c  Obituaire,  qui  aïant  foûtenu  la  nullité 
des  provifions  fur  cette  refignation,  ne  laifla  pas  d’être  évincé  de 
ce  Bcncfice  par  Sentence  du  Bailliage  de  Magny  , dont  l’appel 
aïant  été  porté-  à la  Cour  l’on  y infirma  la  Sentence , 8c  1*0- 
bituairc  fut  maintenu  au  poflélfoirc  de  ce  Bénéfice  ; for  ce  que 
les  Decrets  de  Commcnde  n’avoicnt  point  ôte  repérez  dans  les 
provifions  accordées  en  confequcncc  de  cetcc  refignation , quoi 
que  faite  à l’infçu  8c  fans-  aucune  participation  de  cf  Refi- 
gnataire. 

Page  i6y.  art.  41.  Quoi  que  l’Induit  du  Pape  Clément  IX. 
foit  ampliatif  de  celui  du  Pape  Paul  III.  dans  les  manières  ci- 
dcfiCus  expliquées,,  il  pourrait  encore  être  amplifié  en  deux  ou 
trois  manières  qui  feraient  tres-raifonnables. 

La  première,  ferait  de  donner  le  pouvoir  8c  la  faculté  aux. 

S fffif 
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C^utcurs  ordinaires  6c  Exécuteurs  de  l’Induit,  de  conférer  en 
première  Commendclcs  Bénéfices  Reguliets,  à la  charge  d’en 
rétablir  les  bâtimens  ruineux  : car  confie  ce  pouvoir  6c  cccte 
faculté  a été  donnée  & accordée  à des  particuliers  Indultai- 
res,  hors  le  Sacré  College  des  Cardinaux  , comme  au  Roi  de 
Pologne  pour  les  Bénéfices  dépendans  des  Abbaïcs  q i*il  avoit 
en  France,  comme  il  paroît  par  l'Induit  qui  Im  en  fut  accor- 
de par  le  Pape  Clément  IX.  rapporté  ci -apres  dans  le  chapitre 
^ fuivant  , 6c  qui  peut  fervir  d'exemple  6c  de  préjugé  pbur  prou- 
ver en  conformité  que  ce  pouvoir  pourroit  être  accordé  aux 
Collateurs  ordinaires  en  faveur  des  Officiers  du  Parlement, 
r dont  l'Induit  accordé  à la  prière  du  Roi  de  France  ne  doit 
pas  être  moins  favorable  que  celai  qui  cft  accorde  au  Roi  d* 
Pologne. 

Page  167.  urt.  4a.  La  fécondé  extenfion  de  l’Induit  du  Par- 
lement que  l’on  pourroit  folliciter  6c  demander  en  Cour  de  Ro- 
me, eft  le  pouvoir  aux  Collateurs  ordinaires  ou  aux  Exécuteurs 
de  l’Induit,  de  conférer  les  Bénéfices  aux  Séculiers  à la  charge 
de  prendre  l’habit  6c  faire  profeffion  dans  l’Ordre  d’où  font  les 
Bénéfices  , 6c  dans  les  Abbaïes  ou  Monaftercs  d’où  ils  dépen- 
dent. C’cft  ainfi  que  Leon  X.  l’a  accordé  au  Roi  François  I. 
par  fa  Bulle  ou  Induit  du  13.  Ottobre  ryi  6.  d’extenfion  du 
Concordat  au  Duché  de  Bretagne  6c  Comté  de  Provence, 
dont  voici  la  elaufe:  J ta  ut  dum  Monajlcria  ipft  Mona chu  idoneis 
ad  illorum  régi  mina  canùunt , Clericos  Seculares  ; ont  aliorum  Mo - 
najleriorum  Monachos , & Ordmum  mendicantium  profejfos , ,habi- 
tum  juxta  eorumdem  Monajlenorum  confuetudinem  Jufcipere , & pro- 
feij’.onem  per  illorum  Monajhrriorum  Monachos  emitti  Jolitam  émit  te- 
re  volentes , alias  idoneos  nominxre  pojjint , iliaque  perfona  idonea 
cenfeantur , automate  j4poftolicat  tenore  præfentium , ex  certa  nojlra 
feientix  refervamu* , concedimus  & ajjignamus. 

C’cft  ce  que  le  Pape  Clcment  IX.  accorde  au  Roi  Loüis 
le  Grand  par  fon  Induit  pour  les  trois  Evêchez  de  Metz, 
Toul^c  Verdun,  où  il  lui  donne  le  même  pouvoir  dénom- 
mer aux  Abbaïcs  6c  Prieurez  Conventuels  de  ces  Païs  des  Sé- 
culiers ou  des  Religieux  Mendians,qui  voudront  bien  pren- 
dre l’habit  6c  faire  profeffion  des  Ordres  de  ces  Abbaïcs  dU 
Prieurez  Conventuels.  Voici  la  cfcmfc  de  cet  Induit  : Et  ad  Mo- 
najleria , feu  Prioratus  hujufmodi  , in  titulum  concedi  folita , Clericos 
Sotcul ares  , vel  alterna*  quàm  Monajierii  feu  Prioratus  ad  quod  Jeu 
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tf uem  eos  per  te  vel  fuccefjorts  tuos  Rcges  prxdiâlos  nominari  conti- 
gerit , Ordinis  Regulares  nominandt , habitum  per  Fratres  feu  Mon* - 
chos  ilhws  Monajlerii  feu  Fri  or  a tus  gefiari  folitum  fufeipere , O*  pro- 
feffionem  per  eofdem  Fratres  feu  Monachos  emitti  conjuetam  exprejïc 
emittere. 

Page  168.  art.  43.  L’on  peut  bien  accorder  cette  grâce  aux 
Collateurs  ordinaires  & aux  Exécuteurs  de  l’indulti  puifquc  nous 
voïons  même  que  les  Pcres  du  Concile  do  Trente  ont  bien  ac- 
cordé aux  Ordinaires  le  pouvoir  de  conférer  les  Prieurcz  Régu- 
liers, à des  Séculiers,  à la  charge  de  prendre  l’habit  & de  faire 
profeflion.  C’eft  cnlaSeilïon  14.  De  la  Refcrmation,chàp.  10.  que 
les  Pcres  en  accordent  la  grâce  i fie  voici  les  paroles  dont  ils  fc 
fervent  pour  ce  fujet.  Regularta  Bénéficia  tn  titulum  Rcgularibus 
profejfs  providert  confueta , cum  per  obitum  , vel  refignationem  , vet 
ahàs  ijla  in  titulum  obtinentium  vacare  contigerit , Bel igiofis+tam 
hujus  Ordinis , vel  hu  qui  babitum  fufeipere , & profefjioncm  emit- 
tere tenentur,  & non  alias , ne  vejlem  lino  landque  contextam  In- 
du a»  t , conférant  ur.  « 

Nous  voïons  cette  autorité  fouferite  & appuïée  du  fentiment 
de  toute  la  Sacrée  Congrégation  prepofez  pour  l’interprétation 
du  Concile,  qui  fur  cet  endroit  confirme  en  ces  .termes  ce 
Decret  favorable  aux  Ordinaires,  qui  ( ce  fcmblc ) jufqu’à  pre- 
fent  n’y  ont  pas  fait  toute  la  reflexion  qu'ils  pourraient;  Vifo 
hoc  capite  Sacra  Congregatio  die  n.Decembns  1 58  y.  cenfuit  pojje 
crdinanos  Collatores  portiones  Monachales , O'  Canonicales , & jim-, 
pliciter  fimplicia  Bénéficia  Rcgularibus  provideri  confueta  confine 
nedum  cjut  Ordinis  profejfs , fed  etiam  Sxcularibus  qui  habitum  fut » 
cipcre  profit fionem  emittere  voluerint , omnino  teneantur. 

Page  269.  art.  44.  Il  fcmblcroit  neanmoins  en  apparence 
otue  le  Grand  Confcil  n’auroit  pas  fouferit  à ces  Decrets  dans 
l’Arrcft  rendu  fur  procez  par  écrit  au  rapport  de  M.  de  Mon- 
tholon  Confeillcr,  le  7.  Aouft  1683.  pour  une  place  fie  portion 
.Monachalc  ai'un  Office  de  Camcricr , & pour  le  Prieuré  de 
Cambcs  y annexé,  dépendant  fie  dclTervi  dans  le  Prieuré  Con- 
ventuel de  Notre  Dame  des  Artilles , autrement  de  Fons  : de  l’Or- 
dre de  Cluny  au  Diocefc  de  Cahors,  pour  François  Louis  de 
J* rudhomme , pourvu  en  Cour  de  Rome  avec  la  daufe  de  pren- 
dre l’habit  Sz  faire  profeflion  contre  le  nommé  Antoine  Pu)oU 
Séculier,  pourvu  par  le  Prieur  Conventuel  de  Fons,  Colla- 
teur  ordinaire  Régulier,  &:  en  racine  tems  reçû  par  le  même 
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Prieur  à U prife  d’habit  $ ainfi  que  le  porte  cet  Arreft  dont  fuit 
la  teneur. 


LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  & de  Navarre.  A tous 
ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront.  Salut-,  Sçavoir  faifons  com* 
me  par  Arrcrft  ce  joued'hui  donné  en  nôtre  Grand  Confeil,  entre  nôtre 
.bien  amé  François  Louis  de  Prudhomme,  Prctte  du  Diocefè  de  Cahors, 
pourvâ  en  Cour  de  Rome  de  la  place  8c  portion  Monachalc  ou  Camerctie 
de  Nôtre*  Dame -des  Arnlsde  Pons,  Ordrede  Cluny , 8c  du  Prieure  Ré- 
gulier de  Saint  Maurice  de Cambes  fou  annexe,  au  Diocefe  de  Cahots, 
demandeur  en  complainte  j>our  raifon  dn  pcflcflbirc  de  Tes  portion  Mo- 
nachale  ouCamercriede  Notre-Dame  des  Artils  8c  Prieuré  de  Cambes  Ton 
annexe , fuivant  l’explott  d'aflignation  donnée  à fa  requefte  pardevant  le 
Sénéchal  de  Quctcy  au  Siégé  de  Figeac,  datté  du  zj.  May  i68x.  con- 
trôlé au  Bureau  de  Fons  ledit  jour  8c  an  , requérant  qu'il  (oit  maintenu 
£c  çprdé  en  la  poflèffion  8c  joiiiflance  defdits  Bénéfices,  8c  que  défenfes 
foient  faites  au  défendeur  ci-aprés  nommé  , 8c  tous  autres  de  lui  donner 
aucun  trouble  ni  empêchement , & les  condamner  en  tous  les  dommages 
êc  interefts,  d'une  part,  & Antoine  Pujols , Religieux  Nqvice  de  l’Ordre 
de  Cluny,  pourvu  defdits  Bénéfices  ; 8c  entre  ledit  Pujols , demandeur  en 
Hequefte  & commiftion  de  nôtre  Confeil  du  j.  Juin  1681.  fuivant  l’ex- 
ploit du  dernier  Juin  audit  an  , contrôlé  à Fons  le  premier  Juillet , aux 
iins  que  ledit  Prudhommc  foit  tenu  procéder  à nôtre  Confeil  fur  la  de- 
mande & complainte  forcée  pardevant  le  Juge  de  Figeac,  de  voir  dite  que 
fans  avoir  égard  à fes  provifions  ledit  Pujols  fera  maintenu  £c  gardé  en 
IapofTefïïon  dudit  Office  8c  annexe  de  Cambes,  avec  reftitution  de  fruits, 
dommages  & interefts  , d’une  part,  8c  ledit  Prudhomme  défendeur  d’au- 
tre j 8c  entre  ledit  Prudhomme  demandeur  en  Requcfte  8c  commiffion 
de  nôtre  Confeil  du  1 6.  Décembre  1682..  8c  exploit  du  4.  Janvier  1683, 
contrôle  au  Bureau  de  Fons  lefditvjour  & an,  aux  fins  que  l’ Arreft  qui 
interviendra  fur  ladite  demande,  commiffion  ôc  conteftation  d’entre  lef- 
jdits  Prudhomme  Se  Pujols , foit  déclaré  commun  avec  lefdits  défendeurs 
ci-aprés  nommez  , & gardé  en  la  pofteffion  & joüiftance  dudit  Office  & 
Came  retic  8c  Prieuré  de  Cambes , avec  reftitution  de  fruits,  fi  aucuns  ont 
été  perçus  & enlevez  au  préjudice  dudit  Prudhomme  , 8c  les  condamner 
aux  dépens , d’une  part , & Dom  de  Rives , Chantre  8c  Religieux  profés 
audit  Convent  de  Fons  ; defendeur  d’autre  j & entre  ledit  de  Rives  de- 
mandeur en  Requefte  du  11.  Avril  1683.  aux  fins  d’intervenir  en  ladite 
Inftance , 8c  faifant  droit  fur  icelle  qu’il  fera  maintenu  & gardé  en  la  pof. 
feffion  8c  joiiilïance  defdits  Offices  & Prieuré  fon  annexe,  avec  reftitution 
de  fruits, & condamnation  de  dommages  8c  interefts, d'une  part,  6e  lef- 
dits Prudhomme  8c  Pujols  défendeurs  d’autre;  8c  encore  entre  ledit  Pujols 
demandeur  en  autre  Requefte  du  18.  Avril  1683.  aux  fins  que  IcfHits  Pru- 
dhomme 8c  de  Rives  foient  tenus  de  faire  leurs  déclarations  en  L’ Audian- 
ce,  s’ils  entendent  fe  fervir  dcfdites  claufes  de  dévolut  inférées  en  leurs 
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çrodtfttions , & en  cas  qu’ils  déclarent  s’en  vouloir  fcrvir , qu’ils  feront 
•tenus  de  donner  chacun  bonne  8c  fuffifante  caution  de  la  (bonne  de  cinq 
cent  livres,  fui vant  l’Ordonnance,  ou  autrement  déchus  de  leurs  préten- 
dus droits , avec  condamnation  de  dépens,  d'une  part  t8c  lefdits  Prudhom- 
me  8c  de  Rives  défendeurs  d’autre  ; 8c  encore  entre  ledit  Prudhomme 
demandeur  en  Requefte  du  i6.  Avril  u»8j.  à ce  que  faute  par  ledit  de 
Rives  d’avoir  en- qualité  de  dévolutaire  donné  caution  delà  fomme  de  cinq 
cent  livres , fuivant  l’Ordonnance,  il  foit  déboute  de  fon  intervention  en 
complainte,  & les  condamner  aux  dépens,  d’une  part,  & ledit  de  Rives 
défendeur  d’autre  ; 8c  encore  ledit  de  -Rives  demandeur  en  Requefte  pat 
lui  prefentée  à notre  Confcil  le  ij.  dudit  mois  d’ Avril,  à ce  que  faute 
par  ledit  Prudhomme  d’avoir  communiqué  fes  titres  , capacitez  , 8c  d’a- 
voir donné  caution  fuivant  l’Ordonnance  pour  la  claufe  diudévolur,  que 
ledit  Dom  de  Rives  a appris  être  dans  fes  proviftons  de  l’Office  de  Came- 
cerie  8c  dudit  Prieuré  de  Cambe  fon  annexe , il  foit  débouté  de  fa  deman- 
de en  complainte  j ce  faifant  que  les  conclufîons  prifes  par  ledit  de  Rjvc« 
par  fa  Requefte  d’intervention , lui  foient  faites  & adjugées , avec  con- 
damnation de  tous  dépens , dommages  & interefts , d’une  part , 8c  ledit 
Prudhomme  défendeur  d’autre  ; 8c  entre  ltdit  Dom  François  Louis  de 
Prud’homme,  Preftre,  Religieux  , Camerier  au  Monaftcre  de  Pons,. de 
Prieur  de  Cambes  fon  annexe , demandeur  en  Requefte  par  lui  prefentée 
à nôtre  Confeil  le  ij.  Juin4i68j.  à ce  qu’l  faute  par  Dom  Pierre  de  Ri- 
ves , Preftre,  Religieux  prétendant  droit  audit  Bénéfice  & Office  de  Came- 
xier,  d’avoir  donné  caution  de  la  fomme  de  cinq  cent  lèvres  , à caufe  de 
la  claufe  de  dévolut  portée  par  fes  proviftons , il  foit  déchû  de  fon  droit , 
de  condamne  aux  dépens , d’une  part , 8c  ledit  de  Rives  défendeur  d’au- 
tre j Sc  entre  ledit  de  Rives , demandeur  en  Requefte  verbale,  à ce  qu’aéfcc 
lui  foit  donné  de  ce  qu’il  prefèntepour  caution  Maître  Jean  deSoubriere 
Taine,  Procureur  au  Bailliage  8c  Siégé Roïal  de  Vio  en  Carladois,  pour 
fatisfaire  à la  claufe  de  Devolut  appofée  dans  fes  provifions  jnfqucs  à la 
fomme  de  cinq  cent  livres , pourquoi  il  oblige  tous  & chacuns  fes  biens» 
de  entr’autres  chofes  fa  Charge  de  Procureur  audit  Bailliage,  fuivant  l’aéfce 
de  foûmiffion  faite  au  Greffe  de  nôtre  Confeil  le  t6-  Juillet  dernier»  d’u- 
ne part,  & ledit  de  Prudhomme  défendent  d’autre 8c  entre  ledit  Pru- 
dhomme , demandeur  en  Rcquc-fte  par  lui  prefentée  4 nôtre  Confeil  le 
19.  Juillet  auffi  dernier,  à ce  qu’a&e  lui  loit  donné  de  ce  qu’il  accepte 
ledit  de  Soubriere  pour  caution  dudit  de  Rives  pour  la  fomme  de  cinq 
cent  livres  : ce  faifant  qu’il  fera  pafle  outre  au  jugement  du  procès  , & lui 
adjuger  fes  fins  8c  conclufîons  avec  dépens , d’une  part,  8c  ledit  de  Rives 
.défendeur  d’autre.  Vû  par  nôtre  Confeil  les  écritures, -mémoires  , produ- 
ctions jefpe&ives  des  parties,  commiffions , exploits , demandes  principa- 
les & incidentes,  & intervention  8c  Requefte  ci-deffus  dattées  8c  énon- 
cées. Lettres  de  Tonfure  & de  FOrdre  de  Prêtrife  accordées  audit  de 
Prudhomme  par  le  Sieur  Evcque  de  Cahors  des  3.  Aouft  1680.  &r  14. 
.Février  trîSi.  Provifions  obtenues  en  Cour  de  Rome  par  ledit  de  Pru- 
.dhomme  de  ladite  place  8c  portion  Monachale  audit  Prieure  de  Fons  de 
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prieuré  de  Carabes  y annexé,  à ia  charge  de  prendre  l'habit  Régulier  , & 
de  faire  profcfïïon  dans  TOrdre  8c  Congrégation  deCluny  dn  19.  Février 
i<58t.  Vif*  fur  lefdires  provifions  obtenues  par  ledit  de  Prudho.nme  du 
Sieur  Evcque  ds  Cahots  du  14.  May  1681.  Procès  verbal  de  prife  de 
poflèffion  defdites  places  par  ledit  Prudborarae  dans  le  Prieuré  de  Fons,  en 
confequencc,  du  feue  du  »cme  mois.  Autre  procès  verbal  de  prife  de  pof- 
fefïion  par  ledit  de  Prudhomme  du  Prieuré  de  Carabes  fur  les  lieux  , 8c 
audit  Prieuré  dcfdits  jour  8c  an  ; le  tout  infinité  és  Regiftres  des  infirma- 
tions Ecclefiaftiques  de  Cahors.  Aéke  de  requifition  faite  par  ledit  de 
Prudhomme  au  Prieur  de  Fons  de  lui  donner  l’habit  de  Religieux  de  l’Or- 
dre , 8c  de  l’admettre  à Profeflion  audit  Convenr,  en  confequencc  de  fes 
provifions  , ledit  a&e  pardevant  Notaire  faifant  mention  de  ce  que  le 
Prieur  de  Fans  n’auroit  voulu  rien  répondre  ni  fàtisfaire  à fâ  requifition 
du  2.  Aotifl  id8i.  Mandement  du  Grand  Prieur  de  Cluray  8c  Vicaire  ge- 
neral dudit  Ordre , portant  permiffion  audit  de  Prudhomme  de  s’adreflèc 
«w  Celerier  audit  Prieuré  de  Fons,  pour  l’abfcnce  dudit  Prieur  dudit  lieu, 
srux  fins  de  lui  demander  8c  recevoir  de  lui  l’habit  de  l’Ordre,  & de  faire 
fon  Noviciat  audit  Prieuré  du  12.  Septembre  1682.  A&e  de  prife  d’ha- 
bit par  ledit  de  Prûdhommc  <fe  de  vcltiaire  d’iceliii  audit  Prieuré  de  Fons 
par  le  Celerier  d’icelui.  Commis  député  par  l’Ordonnance  8c  mandement 
dudit  Grand  Prieur  ci-dcfïus  du  24.  Septembre  1682.  Ordonnance  eu 
forme  de  penrriflion  pat  le  Vifiteur  de  l’Ordre  8c  Grand  Vicaire  en  Gafii 
cogne , porrant  permiffion  audit  Prudhomme  de  continuer  fon  Novi- 
ciat audit  Prieuré  de  Fons  du  4.  Oftobre  1682.  Billet  ou  Lettre  mHïïve 
écrite  de  Thennetcs  le  Lundi  12.  Janvier  1682.  par  le  Prieur  de  Fons  au 
nommé  du  Rez  Celerier  du  Prieuré  de  Fons , touchant  la  prife  d’habic 
d’un  particulier.  Inventaire  & communication  des  pièces  cy-defTus  à la 
tequefte  dudit  de  Prudhomme  au  Procureur  dudit  de  Pujols  les  ij.  Sep-  • 
tembre  i6$t.  8c  à celui  de  Rives  le  7.  Mai  audit  an.  Produâion  nou- 
velle par  ledit  de  Prudhomme  contre  ledit  Pujols  des  procedures  faites 
par  lefdites  parties  pardevant  le  Lieutenant  garerai  de  Quercy  à Figeac  , 
fur  8c  pour  raifon  de  la  prefentation  8c  réception  de  la  caution  , ordon- 
né être  donnée  refpcékivement  pour  les  claufes  de  Devolut , inférées  és 
titres  defdits  de  Rives  8c  Prudhomme.  Aéte  de  communication  defdites 
pièces  à Hebert  Procureur  en  nôtre  Confeil,  8c  dudit  Pujols  du  2?.  Juin  . 
ïdS$.  Procès  verbal  de  réception  de  caution  pour  ledit  de  Prudhomme, 
pardevant  ledit  Commillairc  du  12.  Juin  du  meme  mois.  Produ&ion  du- 
dit Pujols.  Lettre  de  Tonfurc  à lui  o&roïéepar  ledit  Sieur  Evêque  de  S- 
Flour  du  3.  Septembre  1667.  Aéte  de  prife  d’habit  dudit  Pujols  Reli- 
gieux au  Prieuré  de  Fons,  à luy  donné  par  Dom  Cefar  de  Boifier  de  la 
Salle  Prieur  de  Fons,  en  prefence  des  Religieux  du  13.  Janvier  1682. 
Provifions  à lui  accordées  de  ladite  Camererie  & Prieuré  de  Cambes  par 
ledit  Prieur  de  Fons  dn  14.  Janvier  même  mois  8c  an.  Procès  verbal  de 
prife  de  pofFèfïïon  defdits  Offices  & Prieuré  par  ledit  Pujols  par  Procu- 
xeur,  en  confequence,  du  29-  Avril  1681.  Copie  d’Arrcft  de  nôtre  Con- 
feil , portant  évocation  generale  de  toutes  les  caufes  de  l’Ordre  de  Cluny 
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à nôtre  Confeil.  Com  million  de  natee  Couleil  obtenue  par  ledit  Pujols* 
pour  affigner  ledit  de  Prudhomme  avec  l'exploit  d’aflignation  , en  confer 
quencc  des  9.  Sc  jo.  Juin  1682.  Arreft  de- rétention  de  caufe  à nôtre 
Confeil.  Dcfenfes  fournies  par  ledit  Pujols  contre  la  demande  dudit  de. 
Prudhomme  du  ai.  Novembre  rtf8z.  Inventaire  fommairede  communi- 
cation fait  à la  Rcquefte  dudit  Pujols  de  fes  titres  Sc  capacitez  au  Pro- 
cureur dudit  de  Prudhomme  du  26.  dudit  mois  de  Novembre.  Copies  Sc 
dcfenfes  dudit  de  Prudhomme  du  1 6.  Novembre  1682.  Rcquefte  à nô- 
tre Confeil  par  ledit  Prudhomme.  à ce  que  Pujols  & de  Rivés  fufïènc 
tenus  de  faire  leur  déclaration  , s’ils  veulent  fe  fervir  de  la  claufe  de  dé- 
volue, auquel  cas  qu'ils  foient  tenus  de  donner  caution  phacun  de  cinq 
cent  livres,  du  16 . Avril  1683.  PioduCtion  nouvelle  dudit  Pujols  pat 
Rcquefte,  certificats  des  Officiers  & Religieux  deLezac,  Sc  de  partie 
des  Novices  de  ladite  Abbaïe  en  faveur  dudit  Pujols;  Autre  certificat  de 
partie  des  Religieux  de  Fons  contre  ledit  de  Prudhomme.  Autre  cettifir 
car  de  quelques  Prcbendiers  du  Chapitre  Saint  Pierre  de  Lezac  en  faveur 
dudit  Pujolsdes  zz.  27.  & 29.  Avril  168$.  Rcquefte  de  production  defdites 
pièces  du  6 Aouft  1683.  PçpduCtion  dudit  de  Rives.  Lettres  de  Tonfuxe 
a lui  accordées  par  le  Sieur  Evêque  de  Saint  Flour  du  zz.  Mai  i66a.  cel- 
le d’Acolithe  ou  quatre  Mineurs  à lui  pareillement  accordées  par  le  même 
Evêque  du  10.  Septembre  audit  an.  Lettres  dedrmiilbire  audit  de  Rives 
en  forme  d 'cxe*$  pour  aller  prendre  Sc  recevoir  les  Ordres  de  Diaconae 
& Prêtrifedu  fufdit  Evcque  du  10.  Septembre  166  j.  Lettres  de  Diaconat 
Sc  de  Prêtrife  accordées  en  confequencc  audit  de  Rives  par  le  fufdit  Evc- 
que  de  Saint  Flour  du  19.  Septembre  audit  an.  Signature  de  provifton  de 
Cour  de  Rome  dudit  Office  de Camericr  & Prieuré  deCambcs  en. faveur 
dudit  de  Rives  du  10.  MairtfSz.  Vif*  de  l'Evêque  de  Cahors  fur  lefdites 
Provifions  du  10.  Juillet  enfuivant.  ACte  Sc  procès  verbal  de  prife  de 
polfeffion  par  ledit  de  Rives , en  confcquence  defdits  Offices  de  Camerier 
& Prieuré  de  Cambes  du  14.  du  même  mois.  Requefte  d'intervention  en 
l’Inftance  dudit  Rives  du  zz.  Avril  1683.  avec  un  aCte  du  même  jour. 
ACte  de  communication  fait  par  ledit  de  Rives  des  Originaux  de  fes  titres 
Sc  capacitez  ci-deftùs  aufdits  Prudhomme  Sc  Pujols  du  24.  du  même 
mois.  Rcquefteà  notre  Confeil  par  ledit  de  Rives,  à ce  que  Prudhomme 
fut  ceun  de  lui  communiquer  fes  titres  Sc  capacitez , Sc  donner  caution 
pour  Je  dévolut  du  17.  dudit  mois  & an.  Production  «nouvelle  dudit  de 
Rives  par  Requdib.  Lettres  de  Sous-Diacre  à lui  accordées  par  l'Evêque 
de  Clermont  du  30.  Mai  1 66$.  Communication  faite  par  les  Religieux  de 
•Fons  pour  la  Communauté  dans  ledit  Prieuré  du  i 1 . Novembre  1674. 
A été  de  nomination  de  la  perfonne  dudit  de  Ptndhomme , Cclerier  Sc  Syn- 
dic pour  ledit  Prieur  de  Fons  du  23.  Septembre  1663.  N omination  d’un 
Syndic  audir.Prieftrc  de  la  perfonne  dudit  de  Rives  Chantre  du  16.  Octo- 
bre 1670*  Nomination  de  Guy  Petirpone  Syndic  de  Fons  du  7.  Décem- 
bre iC6i.  Ladite  Requefte  de  production  nouvelle  dcfdites  pièces  em- 
ploïécs  pour  falvations  du  4.  Aouft,  prefenr  mois  5e  an.  Arréft  de  Réglè- 
rent fur  llnftancebrincipaleidfcdar  l’intervention  Sc  disjonâtion  des  ia- 
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tidcns  au  procès.  Contredits  rcfpe&ivement  fournis  par  les  parties  ooti- 
tre  leurs  produirions  , auffi  refpeftives  des  falvations  contre  iceux.  Aûe 
de  la  part  dudit  de  Prudhommc , contenant  qu’il  renonce  à contredire  la 
produ&ion  de  Pujols  du  7.  Aouft  , prefent  mois  8c  an.  Aéfcc  de  produit  80 
de  diftribution  du  procès  du  14.  Juin  168$  & autre  jour , & tout  ce  qui  a 
été  mis  & produit  pardevers  nôtre  Confcil  par  lefdites  parties.  Conclu- 
ions de  nôtre  Procureur  General.  Icelui  notredit  Grand  Confcil  faifant 
droit  fur  lefdites  Inftances , a maintenu  & gardé , maintient  & garde  Frere 
François  Louis  de  Prudhommc  en  la  poflefïïon  8c  joüilfance  de  la  place  8c 
portion  Monachale  ou  Camererie  du  Prieure  de  Notre-Dame  des  Artils, 
Ce  du  Prieuré  Régulier  de  Saint  Maurice  de  Cambes  fon  annexe,  fruits,  - 
profits,  revenus  , & cmolume:.s,a  levé  8c  ôté,  lève  8c  ôte  nôtre  main  &c 
tous  autres  empéchemens  mis  8c  appofez  fur  iceux , a ordonné  8c  ordon- 
ne que  les  fequcftres , fi  aucuns  ont  été  établis  , rendront  compte , 8c  du 
reliqua,  en  vuideront  leurs  mains  en  celles  dudit  Prudhomme,  à ce 
faire  contraints  comme  depofitaires  de  biens  de  Juftice,  quoi  failant  ils  en 
feront  8c  demeureront  bien  8c  valablement  quittes  8c  déchargez , a fa» 
Ce  fait  défênfes  aufdits  Pujols  & de  R ives  , Ce  tous  autres  de  troubler  le- 
dit Prudhomme  en  la  pofTeffion  8c  joiiiffànce  defdits  Bénéfices,  à la  char- 
ge par  ledit  Prudhomme  de  faire  profeffion  dans  ledit  Ordre  deCluny, 
conformement  au  Decret  appofé  dans  fes  provifions,  apres  l’année  de  fon 
Noviciat , a condamne  & condamne  lefdits  Pujols  8c  de  Rives , chacun 
à leur  égard,  en  tous  les  dépens  envers  ledit  Prudhomme.  Si  donnons 
en  mandement  au  premier  des  Huiffiers  de  nôtredit  Grand  Confcil , en 
ce  qui  eft  executoire  en  nôtre  Cour  & fuite,  & hors  icelle  au  premier  def- 
dits  Huilliers,  ou  antre  nôtre  Huiflîer  ou  Sergent  fur  ce  «rquis , qu’à  la 
requefte  dudit  de  Prudhomme  le  prefent  Arreft  il  mette  à denc , pleine 
8c  entière  execution  de  point  en  point , félon  fa  forme  3c  teneur  ; nonob- 
ftant  oppositions  , appellations  o»  autres  empéchemens  quelconques-, 
pour  lefquels  8c  fans  préjudice  d’iceux  ne  fera  différé , 6c  outre  faire 
pour  l’entiere  execution  des  prefenres  tous  exploits,  lignifications,  fon>- 
marions  , commandemens,  contraintes  8c  autres  aétes  de  Juftice  requis  & 
neceflïtires  ; de  ce  faire  te- donnons  pouvoir,  fans  pour  ce  demander  pla- 
cer ni*pareatis.  Donné  en  nôtredit  Grand  Confeil  à Paris  le  fepticme  * 
Aouft,  l’an  de  grâce  mil  fix  cent  quatre-vingt  trois  , Ce  de  nôtre  Rcbdc  le 
quarante  8c  un.  Collationné.  Et  ah  bas  eft  écrit.  Par  le  Roi  à la  reîatioq 
des  Gens  de  fon  Grand  Confeil.  Signé  LE  NORN®ND,  8c  fcellé. 
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• Mais  cet  Arreft  étant  bien  examiné  ne  donne  aucune  attein- 
te au  pouvoir  des  Collateurs  ordinaires  à eux  accorde  par  ces 
pccrers,  mais  il  adjuge  feulement  la  préférence  de  ces  deux 
pourvûs.  à la  charge  de  prendre  l'habit,  en  faveur  du  Pape, 
qui  n’a  pas  tellement  accordé  cette  faculté  extraordinaire  aux 
- Collatcurs  j.qu’il  ne  s’en  foit  refervé  une  plus  grande,  & même  - 
la  préférence  en  cas  de  concours  dépareilles  grâces  n’étant  pas 
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croïabîe  que  le  Pape  aie  rien  voulu  accorder  aux  Ordinaires  au 
préjudice  de  fes  pourvûs.  Quoiqu’il  en  foie,  cec  Arrcftnepcut 
être  ciré  à confequcnce  contre  un  Indultairc  ; pareb  que  dans 
^origine  de  la  grâce  les  Indulcaires  feculiers  étoicnc  fiiffifam- 
ment  habilitez  pour  l’inftitution  & pofleflion  des  Bénéfices  rc. 
gulicrs  f comme  l’a  remarque  M.  Regnauldin  en  Ton  Traifc  dr 
l'Induit  du  Parlement , art.  58.  & fuivans. 

Page  170.  art.  4$.  II  faut  maintenant,  en  finiflant  ce  chapi- 
tre , parler  des  privilèges  & des  avanrages  de  la  nomination 
Roïale  en  vercu  de  l'Induit  du  Parlement , fur  tous  autres  In- 
dultaires,  Brcvctaircs  & Expeétans  , aéhfs  & paffifs,  fur  les- 
Graduez, & même  les  Cardinaux  qui  ont  Induit  pour  conférer, 
qui  a été  accordé  par  le  Pape  au  Sacré  College. 

La  conteftacion  s’en  émût  incontinent  apre^  la  ronceffion1 
de  l’Induit  accordé  par  le  Pape  Paul  I I L aux  Officiers  du- 
Parlement.  Car  les  Graduez  d’un  côté  prétendirent  la  pré- 
férence pour  leurs  Nominations  & Qualifications  à raiforv 
de  leur  antiquité  ; les  Cardinaux  de  l’autre  voulurent  n’c- 
tre  point  fujets  aux  Induits  du  Parlement  , fondez  fur  un 
prétendu  Bref  d’exemption  & décharge  qu’ils  difoienc  leur  en 
avoir  été  accordé  incontinent  après  la  conce/fion  de  l’Induit  du 
Parlement  par  le  Pape  Paul  III.  duquel  Bref  il  n’a  jamais  rien 
paru  que  fix-vingt  ansaprés,par  l’énonciation  fans  datte  qu’en 
a fait  le  Pape  Clément  IX.  en  deux  endroits  de  fon  Induit  am- 
pliatif du  14.  Mars  166%.  ci-defîus  rapporté,  dont  voici  encore 
les  elaufes  qui  touchent  la  matière  que  nous  traitons  : Et  fubin- 
dc  cum  pro  e 0 quoi  fub  httens  prœdtttis  omnes  & ftnguli  Epifcopi . 
Abbites  (T  Capitula  , ac  alii  Ordinarii  Collatores  ditti  JRtgni  ccm - 
prehenfi  videbantur  à nonnullU  ni  mu  'curiofts  & p lufquam  oportet 
fapere  appetentibus  , ac  etiam  S.  R.  E.  Cardinales  Ordinarii  in  di6lo> 
Regno  Collatores  fub  eifdem  continerentur , in  dubium  rtvocaretm in 
maximum  eorumdem  Cardinaliurn  Ordinanorum  Collatcrum  jurifdi- 
Shonts  ordinaritt  prtcjudicium  ; idem  Paul  us  prsdecefîor  per  alias  fua fi 
littcjras  decrevit  & declaravit  mentis  fu£  nunquàm  fuijjc  nec  cjje , 
Cardinales  qui  tune  erant  O*  pro  tcmporc  efîent  m diSio  Regno  Ordi- 

narii  Collatores , fub  littcris  hujufmodi  quomodohbet  comprehendi. ... 

Quoique  prœdittœ  Pauli  pradecefjom  litter ce  in  reliquu  omnibus  , ac 
preefertim  in  ea  parte  ubi  declaravit  S.  R.  E.  Cardinales  .Ordtnarios  • 
Collatores  fub  Jndulto  hujujmodi  minime  comprehendi , falv*  ilr- 
Utf*  remaniant,  ac  ommnb  fervari  de  béant.. 
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L’on  cdfinut  fi  peu  du  tems  de  François  I.  ce  Bref  d'exemp- 
tion prétendu , donne  par  Paul  lll.cn  faveur  des  Cardinaux 
pour  les  décharger  de  1* Induit  du  Parlement,  que  Meilleurs  de 
la  Cour  s’étant  pourvûs  pardevers  le  Roi  François  I.  à la  priè- 
re duquel  il  leur  avoit  été  accorde,  en  obtinrent  une  interpré- 
tatif favorable  par  la  Déclaration  du  18.  Janvier  1J41.  enre- 
giftréc  au  Grand  Confeil  j par  laquelle  le  Roi  décide  trois 
points  & articles  dcfcontcftacion  entre  les  Indultaircs,  les  Car- 
dinaux & les  Graduez.  Par  le  premier,  il  accorde  la  préférence 
asix  Indultaircs  pardclTus  les  Graduez.  Par  le  fécond , il  déchar- 
ge les  .Indulcaires  du  Parlement  de  rapporter  la  Bulle  du  Pape 
Çugcrtc  IV.  Et  par  le  troifiéme,  il  déclare  que  les  Cardinaux 
étoient  fujets  aux  Nominations  des  Indultaires  pour  les  Prcla- 
tures  qu’ils  pondent  dans  le  Roïaumc.  Voici  donc  l’extrait 
des  decifions de  cette  Déclaration  ci-ddïus  rapportée,  qui  font 
voir  que  l’on  ne  connoiflbit  nullement  pour  lors  ce  prétendu 
Bref  de  décharge  dont  les  Cardinaux  fc  (ont  aidez  dans  la  fui- 
te : Et  éteins  bien  records  & memoratifs  de  la  volonté  Cr  intention 
de  notre  Suint  Pere  le  Pape,  avons  de  nôtre  propre  mouvement , cer- 
taine fcience  , pleine  puijjance  Cÿ*  autorité  Roïale  déclaré  & décla- 
rons que  nôtre  vouloir  (T  intention  a été  & ejl , que  nofdits  nommez^ 
/oient  préféré^  aufdits  Gradue^, Jimples  & nommer  des  Univerfite ^ 
de  nôtredtt  Ro'ixume  : Et  nofdits  nommer  ne  foient  aucunement  te- 
nus ne  contraints  faire  apparoir  de  ladite  conccjjion  & Induit  fait  par 
ledit  Eugène  IV.  au'Ji  que  nofdits  Coufins  les  Cardinaux  a'ians  Prêta - 
turcs  ou  autres  Bénéfices , foient fujets  aufdits  Induits  & Nominations  , 
tout  ainfi  que  les  autres  Prélats  de  nôtredit  Roïaumc. 

Page  2.71.  art.  4 6.  Mais  les  Univerûtez  d’une  part,  & les  Car- 
dinaux d’autre  , s’etant  pourvûs  pardevers  le  Roi  par  oppofi- 
tion  à l’execution  de  la  Déclaration , la  caufe  aiant  etc  plaidée 
par  Avocats,  & pour  le  Parlement  par  M.  l’Avocat  General  du 
Roi  Gilles  le  Maijlre , après  avoir  été  appointée  fur  les  deman- 
des & defenfes  des  parties,  & enfuite  rapportée  devant  le  Roi 
par  MeJJirc  F rançon  Errault  de  Chem  ans , Garde  des  Sceaux.dc 
France , le  Roi  la  régla  en  faveur  de  Meilleurs  du  Parlement 
par  une  fécondé  Déclaration  ou  Edit  du  13.  Mars  1543.  esnregi- 
ftrée  au  Grând  Confeil  le  2,5.  Juin  1 y 44.  par  laquelle  les  Uoi- 
verfitez  & les  Cardinaux  furent  déboutez  de  leurs  oppoû- 
tions. 

C’cft  de  cette1  contcftation  & Déclaration  dont  parie  M.  RÇm. 
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gnauldin  en  Ton  Traité  de  P Induit  du  Parlement , <trf.  13.  CP  14. 
en  ces  termes  : Depuis  étant  arrivé  que  les  Cardinaux  CP  ZJnivcr- 
fit'K,  auroient  obtenu  Lettres  pour  erre  repus  oppofans  à ’ l’execution 
des  fu] dites  Lettres , les  Officiers  du  Parlement  fe  feraient  pourvus  au 
Confeil  Privé  du  Roi , où  les  Cardinaux  & 7Jniverfite\  oiiis  par  Avo- 
cats , CP  le  Parlement  par  l ^Avocat  General , CP  l'affaire  rapportée 
par  Mcffirc  François  Errault  de  Chemins,  Garde  des  Sceaux  de 
France  , Sa  Majeflé  tonna  fon  Edit  CP  Déclaration  du  13-  Mars 
I Ç4  5 • par  laquelle  il  débouta  les  Cardinaux  C 'T  ZJniverfitez^  de  leurs 
oppofitions  y fit  défenfes  aux  Gradue ^ d alléguer  bu  propofer  ta  préfé- 
rence contre  les  nommez^  par  le  Roi , CP  aux  pourvus  par  les  Cardi- 
naux d* alléguer  aujji , que  les  Cardinaux  ne  font  fujets  aux  Nomina- 
tions du  Roi  y fur  peine  de  privation  de  leurs  droits  pofjejjoires  CT  d'a- 
mende arbitraire , lefjuelles  Lettres  de  Déclaration  furent  publiées  CP 
enregijbrées  au  Grand  Confeil  le  1 j.  Juin  1544.  Ceux  qui  ont  voulu 
rechercher  la  rai  fon  de  cette  preference , ont  dit  que  rapportant  l’ori- 
gine de  l Induit  des  Officiers  du  Parlement  à la  conceffion  qui  en  fut 
faite  par  le  Pape  Eugene  IV.  en  l’année  1434.  il  fe  trouve  plus  an- 
cien que  les  Droits  des  ZJniverfite^  établis  par  les  Decrets  du  Concile 
de  Baie  CP  de  PÂfemblée  de  Bourges  en  P année  1438.  CP  que  les 
Induits  des  Cardinaux  n’ont  commencé  que  fous  Clément  Vil.  & dont 
le  premier  fut  donné  à Jean  Cardinal  de  Lorraine  en  P année  1530. 
Et  partant  tiennent  pour  maxime  que  P Induit  des  Officiers  du  Parle- 
ment ejl  préférable  aux  Grâces  des  Gradue 7^  CP  que  lefdits  Induits 
des  Cardinaux  y doivent  être  fournis  CP  ajfujettis  ; puifjue  tels  droits 
poflerieurs  ne  contiennent , ni  privilège  y ni  dérogation  fpeciale  fai  faut 
mention  exprejfe  de  l’Induit. 

Cela  cft  conforme  à ce  qu’en  a dit  du  Molin  fur  la  Règle  De 
Infirm.  depuis  le  nombre  1Z4.  jufqu’au  nombre  129.  donc  nous 
avons  rapporté  l’extrait  dans  l’art.  7.  de  ce  prcfcnc  chapitre  d’in- 
ventaire que.  le  Le&cur  pourra  confulcer. 

Page  271.  art.  47.  Ce  Droit  neanmoins  qui  fembloit  fi  fer- 
me & devoir  erre  fi  confiant,  n’a  pas  laiflc  de  changer  en  fa- 
veur de  Meffieurs  les  Cardinaux  en  France,  qui  fe  font  fait 
décharger  de  l’Induit  du  Parlement  par  Arrcftdu  Confeil  d’E- 
tat Sc  Lettres  patentes  en  conformité  des  ir.  &:  19.  Janvier 
i6yi.  rapportez  par  M.  Regnauldin  à la  fin  de  fon  Traité,  8C* 
que  nous  donnons  encore  ici  au  Public. 
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Arrcftjdu  Confcil  d’Etat  du  Roi,  pour  la  décharge  des  Cardi- 
naux de  Tlndulc  de  Meneurs  du  Parlement. 

f - » ' W N* 

Extrait  des  Regiflrcs  du  Confcil  d'Etat. 

SUr  la  Requefte  prefentée  au  Roi  étant  en  Ton  Confeil , par  le$  Car- 
dinaux Urn.ii  , d’Eft,  Grimaldi , de  Rets,  h^ncini  & de  Boüillon^ 
contenant  qu’étans  par  leur  dignité  exemts  de  toutes  Grâces  expe&ativçs, 
& Induits  à caufc  des  Bénéfices  qu’ils  poftedenc  dans  le  Roïaume  , donc 
ils  font  pourvûs  fur  la  nomination  de  fa  Majcfté  -,  à caufe  defquels  ils 
font  Collateurs  & Patrons  de  difforens  titres  , les  Officiers  du  Parlement 
de  Paris  ne  laideur  pas  d'obtenir  tous  les  jours  des  Lettres  de  nomination 
aux  Bénéfices  qui  dépendent  de  leurs  Collations , en  confequence  de  l'In- 
duit qu’ils  ont  obtenu  du  Pape  Paul  III.  & depuis  renouvelle  pat  le  Pape 
Clcment  IX. Je  18.  Mars  U,6%.  prétendant  parla  ôter  aufdits  CarJinaux 
la  liberté  de  difpofer  des  principaux  Bénéfices  de  leur  Collation  qui  vien- 
nent à vaquer  : Et  encore  que  les  memes  Induits  qui  leur  ont  donne 
la  faculté  de  nommer , en  aient  nommément  excepté  les  Bénéfices  dont 
lcfdits  Cardinaux  font  pourvûs  *,  8c  que  par  les  Lettres  patentes  de  fa 
.Majefté,  en  vertu  dcfquclles  lefdits  Induits  ont  été  cnregiftrez,  & font  exé- 
cutez dans  le  Roiaume,  il  foit  porté  expreflement,  qu’ils  feront  executez 
félon  leur  forme  6c  teneur , fans  aucune  dérogation  à la  claufe  exprefte 
d’exception  dcfdits  Cardinaux  j fupplioient  fa  Majefté  d'ordonner,  que 
nonobftant  toutes  les  nominations  qui  peuvent  avoir  été  8c  ctre  faites  à 
l’avenir  fur  lefdits  Bénéfices  , lo«  décharger  dudit  droit,  avec  faculté  de 
pourvoir  de  plein  droit  aux  Bénéfices  qui  fogt  de  leur  Collation.  Vu  -la- 
dite Bulle  d'Indult  de  Clément  IX.  du  J 8.  Mars  1668.  accordée  en  fa- 
veur du  Chancelier,  8c  des  Officiers  du  Parlement  de  Paris , enfemble 
les  Lettres  patentes  de  fa  Majefté  du  mois  de  Juillet,  & Arrcft:  d’enre- 
giftrement  d’icelles  du  1 6.  Novembre  audit  an:  Oüi  le  rapport  du  Sieur 
d’Aligre  Confeiller  du  Roi  au  Confeil  Roïal.  Sa  MAjrSTE’  étant  en 
fon  Confcil , a ordonne  8c  ordonne  que  lefdites  Bulles  d’Indult  8c  Let- 
tres patentes  feront  exécutées  fclon  leur  forme  8c  teneur.  Ce  faifant  la- 
dite Majeftc  a déclaré  8c  déclare  lefdits  Bénéfices , dont  lefdits  Cardinaux 
font  8c  feront  ci-aprés  pourvûs,  exemts  du  droit  de  Nomination  defdits 
Officiers  du  Parlement  de  Paris,  accordée  par  ladite  Bulle,  cafte  8c  an- 
nulle  fa  Majefté  toutes  les  Nominations  qui  peuvent  avoir  été  ci-dcvant 
faites  fur  lefdits  Bénéfices  i fait  tres  expreftes  inhibitions  8c  défenfes  g\x- 

fïcdicr  à l’avenir  aucunes  Lettres  de  nomination  à caufe  dudit  Induit  ,fur 
efdits  Bénéfices  dont  ils.font  pourvûs  ; & aux  Commiftaires  députez  pour 
‘l’execution  de  ladite  Bulle  de  Clement  IX.  de  donner  aucunes  Provi- 
fions  au  refus  defdits  Cardinaux , à peine  de  nullité,  fans  préjudice  tou- 
tefois des  Provifions  qui  peuvent  avoir  été  données  par  lefdits  Commif- 
faires  jufques-à-prefcnt  enfuite  defdites  Nominations , lefquelles  demeu- 
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Seront  en  leur  force  6c  vertu  : Seront  neanmoins  tenus  lefdits  Cardinaux 
de  remplir  les  Indultaires  qui  auront  été  nommez  fur  les  Bénéfices  dont 
ils  fopc  pourvus,  aufquels  leurs  predecefieurs  non  Cardinaux  nauront 
pas  fatisfait.  Veut  fa  Majefté  que  le  prefent  ^rreftfoit  executc,  nonob- 
ûant  oppofitions  ou  appellations -quelconques,  Ôc  que  toutes  Lettres  ÔC 
Déclarations  pour  ce  necefïàires  foient  expédiées.  Fait  au-Confeil  d Etat 
du  Roi  fa  Majefté  y étant , tenu  à Saint  Germain  en  Laye  le  onze  Jan- 
vier mil  fix  cent  foixante  - douze.  Signé,  COLBERT. 

Lettres  Patentes  du  Roi,  en  conformité  de  l' Arreft  dit  Confeil  à* Eut. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  ôc  de  Navarre  : A tous 
ceux  qui  ces  preïentes  Lettres  verront  ; Salut.  Nos  Coufins  les  Car- 
dinaux Urfini,  d’Eft-,  Grimaldi  , de  Rets,  Mancini , 5c  de  Boiiillon, 
nous  aïans  reprcfenic,  qu’encorc  que  par  leur  dignité  ils  foient  exemts  de 
toutes  Grâces  expectatives  , 5c  Induits  à caufe  des  Bénéfices  qu’ils  poire- 
dent  dans  nôtre  Roïaume . 5c  dont  ils  font  pourvus  fur  nôtre  nomination, 
par  le  moïen  defquels  ils  font  Collateurs  6c  Patrons  de  difterens  Titres  , 
lefdits  Officiers  de  nôtre  Parlement  de  Paris  ne  laiflênt  pas  d’obtenir  tous 
les  jours  des  Lettres  de  Nomination  aux  Bénéfices  , «pii  dépendent  de 
leurs  Collations , en  confequcnoe  de  l’Induit  qu’ils  ont  obtenu  du  Pape 
Paul  111.  5c  depuis  renouvelle  par  le  PapeClement  IX.  le  i8-  Mars  166S. 
pretendans  par  là  ôter  à nofdits  Coûtons  les  Cardinaux  la  liberté  de  dif* 
pofer  des  principaux  Bénéfices  de  leurs  Collations  , qui  viennent  à,  va- 
quer ; Et  bien  que  les  mefmes  Induits  qui  leur  ont  donne  la  faculté  de 
nommer  , en  aient  nommément  excepté  les  Bénéfices  dont  nofdits  Cou- 
fins  les  Cardinaux  font  pourvus  ; 5c  que  par  nos  Lettres  Patentes,  en 
vertu  defquelles  lefdits  Induits  ont  été  enregiftrez  6c  font- exécutez  en 
nôtre  Roïaume , il  foit  porté  exprefiement  qu’ils  feropt  exécutez  félon 
leur  forme  Ôc  teneur,  fans  aucune  dérogation  à la  claufe- exprefTe  d’ex- 
ception des  Cardinaux,  nous  aurions  par  Arreft  de  nôtredit  Confeil  d’E- 
tat du  ii.  du  prefent  mois,  déclaré  lefdits  Bénéfices,  dont  nofdits  Cou- 
fins  les.  Cardinaux  font  5c  ferfl^  cy-aprcs  pourvus  , exemts  du 
droit  de  Nomination  defdits  Officiers  de  nôtre  Parlement  de  Pa.ris  ac- 
cordé par  ladite  Bulle,  5c  ordonné  que  toutes  Lettres  à ce  neceftaircs  fe- 
raient expédiées.  A ces  Caufes  voulant  gratifier  5c  traiter  favorablement 
; nofdits  Confins  les  Cardinaux  Urfini,,  d’Eft,  Grimaldi,  de  Rets  , Man- 
cini  5c  de  Boiiillon  , de  l’avis  de  nôtre  Confeil,  qui  a vu  l’extrait  dudit 
.Arreft 'ci-attache  fous  le  contrefccl  de  nôtre  Chancellerie,  ôc  de  nôtre 
certaine  fcience  , pleine  puiftance  5c  autorité  Roïale,  nous  avoHS  con- 
formément à icelui.par  cette  prefente  nôtre  Déclaration,  dit  ôc  or- 
donné , difons  ôc  ordonnons , voulons  6c  nous  plaît , que  lefdites  Bul- 
les 5c  Lettres  Patentes  foient  exécutées  félon  leur  forme  ôc  teneur} 
le  en  confequence  avons  déclaré  ôc  déclarons  lefdits  Bénéfices,  dont 
nofdits  Coufins  les  Cardinaux  font  ôc  feront  ci-après  pourvus  , exemts 
■du  droit  de  Nomination  defdits  Officiers  de  nôtre  Parlement  de  Paris, 
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accordé  par  ladite  Bulle  , caftons  5c  annulions  toutes  les  Nominations  qui 
pourroiem  avoir  été  faites  ci-devant  fur  lcfdits  Bénéfices  j faifant  tres-ex- 
preftes  inhibitions  & défcnfcs  à qui  il  appartiendra  , d’expedier  à J’ave- 
nir  aucunes  Lettres  de  Nomination  à caufe  dudit  Induit , fur  lcfdits  Bé- 
néfices dont  noidits  Confins  les  Cardinaux  fout  pourvus  -,  6c  aux  Com- 
millàires  députez  pour  l'execution  de  ladite  Bulle  deClement  IX.  de  don* 
ncr  aucunes  provifions  au  refus  de  nofdits  Confins  les  Cardinaux , pei- 
ne de  nullité  ; fans  préjudice  toutefois  des  Provifions  qui  pourroiene 
avoir  été  données  par  lcfdits  Commiftaires  jufques  à prefent,  enfuite  défi, 
dites  Nominations,  lefqutllci  demeureront  en  leur  force  5c  vertu.  Vou- 
lons neanmoins  que  nofdits  Coufins  les  Cardinaux  foient  tenus  de  rem- 
plir les  Indultàirrs  qui  auronr  été  nommez  fur  les  Bénéfices  dont  ils  fout 
pourvûs , aufquels  leurs  prcdcceftèurs  non  Cardinaux  n’auront  pas  fatis- 
fait.  Si  donnons  en  mandement  à nos  amcz  5c  féaux  les  Gens  tenans 
nôtre  Grand  Confeil , que  les  Prefences  ils  aient  à faire  enregiftrer,  8c 
le  contenu  en  icelles  garder  5c  obfcrver,  nonobftant  routes  Lettres , Re- 
glemens,  contrats , deliberations  5c  Arrefts  à ce  contraires , aufquels  5c 
aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y contenues , nous  avons  dérogé  Ce  dé- 
rogeons par  cefdites  Prefentes  : Voulons  qu'aux  copies  d’icelles  dûëment 
collationnées  par  un  de  nos  amez  5c  féaux  Confcillers  Ôc  Secrétaires  , foi 
foit  ajoutée  comme  aux  Originaux.  Car  tel  eft  nôtre  plaifir.  En  témoin 
dequoi  nous  avons  fait  .mettre  nôtre  fccl  à cefdites  Prefentes.  Données 
à Verfaillcs  le  vingt  neuf  jour  du  mois  de  Janvier  , l’an  de  grâce  mil  fix 
cent  foixante - douze , 5c  de  nôtre  Régné  le  vingt-neuf.  Signé,  LOUIS. 
Et  fur  le  reply , Par  le  Roi , Colbert.  Et  k coté,  Vifa.  L O U I S: 

Et  fccllces  du  grand  Sceau  de  cire  verte  en  lacs  de  foye  rouge  5c  ver- 
te. Et  plus  bas  eft  écrit , Enregiftrées  és  Regiftres  du  Grand  Confeil  du 
Roi,  fuivant  l’Arreft  ce  jourd'hui  obtenu  en  icelui , à Paris  le  ving  deux 
Février  mil  fix  cent  foixante  5c  douz.\  Signé,  H i r b in. 

Pareil  Arreft  que  devant,  en  faveur  de  Monfieur  le  Cardinal 
de  Bonzy  , pour  la  déchare^dc  l’Induit  du  Parlement. 

Extrait  des  Regiftres  du  Confeil  d Eftat. 

SU  R ce  qui  a été  reprefenté  au  Roi  étant  en  fon  Confeil  par  le 
fieur  Cardinal  de  Bonzy,  Archevêque  de  Touloufc,  Grand  Aumô- 
nier de  la  Reine,  que  par  Arreft  de  nôtredit  Confeil  du  onzième  Janvier 
dernier,  5c  Lettres  Patentes  de  fa  Majefté  du  19.  dudit  mois , Elle.a 
déclaré  les  Bénéfices  dont  les  fieurs  Cardinaux  Urfini,  d’Eft,  Grimaldi, 
de  Rets  , Mancini  5c  de  Bouillon  font  5c  feront  cy-aprés  pourvus, 
exemts  du  droit  de  nomination  à caufe  de  l'Induit  des  Officiers  du  Parle- 
ment de  Paris , accordez  par  les  Bulles  du  Pape  Paul  1 II.  5c  renouvcllé 
par  le  Pape  Clement  IX.  & que  fous  prétexté  que  ledit  fieur  Cardinal  de 
Bonzy  n’eft  pas  dénommé  ni  compris  audit  Arreft  6c  Lettres  Patentesjefd. 
Officiers  entreprendroient  peut-être  de  le  troubler  dans  ladite  exemption. 
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3ui  eft  attachée  à (a  dignité,  & faire  des  Nominations  fur  les  Bénéfices  dont 
e^pourvû,  furquoi  il  auroit  fupplié  fa  Majcftc  de  lui  pourvoir  ; Vû  ledit 
Arreft  & Lettres  Patentes,  & l’Arrreft  d’enregiftrement  d’icelles  au  Grand 
Confeil  du  xx.  Février  dernier  : Oui  le  rapport  du  fieur  Commifïaire 
à ce  député.  Sa  MaJeste’  étant  en  son  Conseil  a déclaré  Sc 
déclaré  les  Bénéfices  dont  ledit  fieur  Cardinal  de  Bonzy  eft  & fera  cy- 
apres  pourvû,  exeme  du  droit  de  nomination  defdits  Officiers  dudit  Par- 
lement de  Paris , accordé  par  lefdites  Bulles  j cafiè  &^mnulle  fa  Majefté 
les  nominations  qui  peuvent  avoir  été  cy-devant  faites  fur  lefdits  Bé- 
néfices , 6c  fait  tres-exprefïès  inhibitions  & défenfes  d’expedier  à l'ave* 

. nir  aucunes  Lettres  de  Nomination  à caufe  dudit  Induit  fur  les  Bénéfi- 
ces dont  ledit  fieur  Cardinal  eft  pourvu  ; Ht  aux  Commiilairas  députez 
pour  Vexecution  de  ladite  Bulle  de  ClcmentlX.  de  donner  aucunes  pro- 
vifions  fur  fon  refus , à peine  de  nullité  : Veut  fa  Majefté  que  le  prefenc 
Arreft  foit  exécuté  , enfcmble  celui  du  onzième  Janvier  dernier  & lefdi- 
tes Lettres  Patentes  du  19.  dudit  mois  , en  faveur  dudit  fieur  Cardinal 
de  Bonzy , quoi  qu’il  n’y  foit  pas  dénommé  ni  compris  : nonobftant  op- 
pofitions  & appellations  quelconques , & que  toutes  Lettres  ncceffaires  • 
l'oient  expédiées.  Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Roi  fa  Majefté  y étant,  tenu 
à Saint  Germain  en  Laye  le  vingt-cinquième  jour  d’ Avril  mil  fix  cent 
foixance-douze.  Signé , COLBERT. 

Lettres  Patentes  du  Roi , en  conformité  de  Cdrrejl  precedent  du  Con» 
feil  d'Etat  du  Roi  , au  profit  dudit  fieur  Cardinal  de  Bonaf. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  & de  Navarre  : A tous 
ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront  *,  Salut.  Nôtre  Coufin  le  Car* 
liai  de  Bonzy  nous  aïant  reprefencé  que  par  Arreft  de  nôtre  Confeil 
D’Etat  du  onzième  Janvier  dernier,  & nos  Lettres  en  forme  de  Décla- 
ration , expédiées  en  confequence  le  19.  dudit  mois , nous  aurions  déclaré 
les  Bénéfices,  donc  nos  Coufin*  les  Cardinaux  Urfini,  d'Eft,  Grimaldi, 
de  Rets  , Mancini,  Sc  de  Boüillon  font  & feront  ci-aprés  pourvus, 
exemts  du  droit  de  nomination  à caufe  de  l’Induit  des  Officiers  de  nô- 
tre Parlement  de  Paris  , accordé  par  la  Bulle  du  Pape  Paul  III.  & re- 
nouvelle par  le  Pape  Clcment  IX.  & que  fous  pretexte  que  nôcredic 
■Coufin  le  Cardinal  de  Bonzy  n’eft  pas  dénommé  audit  Arreft  & Décla- 
ration, lefdits  Officiers  entreprendroient  peut-être  de  le  troubler  dans 
«etre  exemption , qui  eft  attachée  à fa  dignité,  Sc  de  faire  des  nomina- 
tions fur  las  Bénéfices  dont  il  eft  pourvû.  Nous  aurions  par  Arreft  de 
riôtre  Confeil  d’Etat  du  xj.  Avril  dernier , déclaré  les  Bénéfices, donc  nô- 
trcdic  Coufin  eft  ou  fera  par  ci-aprés  pourvû,  exemts  du  droit  de  nomi- 
nation defdits  Officiers  de  nôtre  Parlement  de  Paris,  accordé  par  lef- 
«lices  Bulles,  & ordonné  que  ledit  Arreft  & Déclaration  des  11.  & 19. 
Janvier  dernier  feront  exécutez  en  fa  faveur,  bien  qu'il  n’y  foit  pas  com- 
pris , & que  toutes  Lettres  à ce  neceffaires  feroient  expediées.  A CES 
CAUSES,  voulant  gratifier  & favorablement  traiter  nûteedit  Coufin  le 
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Cardinal  de  Eonzy  , de  l'avis  de  nôtre  Confeil , qui  a vu  l’extrait  dudif 
Arreft  cy-  attaché  fous  le  contrefcel  de  nôtre  Chancellerie  , nous  avis- 
conformément  à iceluy  , par  ccs  prefentes  dit  Sc  ordonné , difbns  Sc  or- 
donnons, voulons  Sc  nous  plaît,  que  nôtre  dit  Coufin  le  Cardinal  de 
Bonzy  joüiflc  pleinement  & paifibltment  de  l’iffrt  dudit  Arreft.de  nôtre- 
dit  Confeil  d'Etat  du  u.  Janvier  dernier,  Sc  de  nos  Lettres  de  Déclara- 
tion du  19.  dudit  mois , ainfi  Sc  de  la  même  maniéré  que  s’il  éroit  dé- 
nommé Sc  compris  en  icelles  , nonobftant  oppoficions  Sc  appellations» 
quelconques  ; Et  en  confequence  nous  avons  déclaré  Sc  déclarons  les- 
Bénéfices,  dont  nôtredit  Coufin  eft  ou  fera  ciapiés  pourvu  , exemts  des 
nominations  des.  Officiers  de  nôtre  Parlement  de  Paris , accordées  pan  , 
lefdites  Balles  -,  caffons  Sc  annulions  toutes  les  nominations  qui  pour- 
roient  avoir  été  faites  ci-devant  fur  lefdits  Bénéfices , fâifans  tres-expref- 
fes  inhibitions  Sc  défenfes  à qui  il  appartiendra , d’expedier  à l’avenir  au- 
cunes Lettres  de  nomination  à caufe  dudit  Induit,  fur  les  Bénéfices  dont 
nôtredit  Coufin  eft  pourvû  Sc  aux-  CommilTaires  députez  pour  l'execu- 
tion de  ladite  Bulle  de  Clement  IX.  de  donner  aucunes  provifions  au- 
refus  de  nôtredit  Coufin  à peine  de  nullité.  Si  donnons  en  mandemenc. 
à nos  ameziôc  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Grand  Confeil,  que  ccs 
prefentes  ils  aient  à faire  regiftrer,  Sc  le  contenu  en  icelles  garder  Sc 
obferver,  nonobftant  toutes  Lettres  , Rcglemens  , Arrefts  , Delibera- 
tions Sc  Contrats  à ce  contraires  , aufqucls,  Sc  aux  dérogatoires  des 
dérogatoires  y contenues  nous  avons  dérobé  & dérogeons,  par  cefditc» 
Prefentes  ; voulons  qu’aux  copies  d’icelles  dûcment  collationnées  par  l’un 
de  nos  amer  Sc  féaux  Confeillcrs  & Secrétaires , foi  foit  ajoûtée  comme 
aux  originaux  ; Car  tel  eft  noftre  plaifir  : En  témoin  dequoi  nous  avons 
fcut  mettre  noftre  feel  à ces  Prefentes.  Donné  à Saint  Germain  en 
Laye  le  vingt-feptiéme  jouF  d’Avril  , l’an  de  grâce  mil  fix  cent  foixante- 
douze.  Et  de  noftre  Régné  le  vingt-neuvième.  Signé,  LOUIS.  Et  fcellé 
du  grand  fceau  de  cire  jaune. 

Enregiflrc  es  Kegiftres  du  Grand  Confeil  du  Roi , fuivAnt  C Arreft  donné 
en  icelui  le  i y Juin  1671. 

Arreft  du  Confeil  d'Etat  du  Roi,  en  faveur  de  Monfieur  l’E- 
vêque d’Orléans , premier  Aumônier  du  Roi , tenant  l’In- 
dulc  de  feu  Monficur  le  Chancelier  & Garde  des  Sceaux  de 
France,  par  lequel  fa  Majefté  déclare  qu’il  n’a  point  enten- 
du comprendre  ledit  Induit  dans  l’Arrcft  & Déclaration  de 
décharge  des  Cardinaux  de  la  Nomination  des  Indultaires  du 
Parlement  de  Paris. 

Extrait  des  Regijbres  du  Confeil  d'Etat. 

0 CJR  la  Requête  prefêntce  au  Roi  étant  en  fon  Confeil , par  Pierre 

1 Idu  Cambout  de  Coiflin,  Evêque  d’Orléans,  & premier  Aumônier  de 
f»  Majefté,  contenant  que  déduit  le  fieur.  Scguier  Comte  de  Gien - 

Chancelier . 
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Chancelier  & Garde  des  Sceaux  de  France  , aïant  nomme  le  17.  Janvier 
1661.  Dom  François  de  Brillac,  pour  tenir  fon  Induit  fur  le  fieur  Car- 
dinal d’Eft,  Abbé  & Chef  General  de  l’Ordre  de  Cluny,  ledit  de  Brillaé 
auroit  répudié  ladite  nomination , par  aéfce  du  19.  Mars  1669.  6c  en  con- 
fèquence  ledit  fieur  Chancelier  auroit  prefenté  ledit  fieur  du  Cambout  de 
Coiflin  pour  tenir  fon  Induit  de  Garde  des  Sceaux  , & être  fubrogé  au 
Heu  6c  place  dudit  fieur  de  Brillac,  fur  ledit  Cardinal  d’Eft  , Abbé  6c 
• Chef  General  de  l’Ordre  de  Cluny,  cnfemblc  fur  les  Prieur  Sc  Reli- 
gieux de  ladite  Abbaït , & les  Lettres  Patentes  ai  aïant  été  fcellées  le 
(.  de  Mars  mil  fix  cent  foixante-neuf , elles  auroient  été  lignifiées  le 
14.  de  Décembre  1671.  au  fieur  le  Teliier  Archevêque  de  Reims , au  nom 
6c  comme  Grand  Vicaire  dudit  fieur  Cardinal  d’Eft,  qui  auroit  accepté 
ladite  lignification,  & promis  d’y  fatisfaire  à la  première  occafion  : De- 
puis lequel  tenisi  les  Geurs  Cardinaux  poftedans  des  Evêchez  & Abbaies 
dans  le  Roïaume,.  auroient  obtenu  un  Arreft.  du  Confcjl  d’Eft.it , Jeune 
Déclaration, par  Itfquels  fa  Majcfié  les  auroit  déclarez  exemts  de  l’Induit  , 
des  Officiers  de  fon  Parlement  de  Paris, carte  Sc  annullé  toutes  les  Nomi- 
nations qui  pourroient  avoir  été  faites  fur  les  Bénéfices  dont  ils  étoient  3c 
feroient  cy  après  pourvus,  lefquels  Arreft&  Déclaration  ont  été  regiftrez 
au  Grand  Confeil , pour  être  exécutez  félon  leur  forme  .&  teneur,  & 
jouir  par  Iefdits  Cardinaux  de  l’effet  & contenu  eu.  iceux  : mais  comme 
il  11’y  cft  point  porté  que  ledit  fieur  Cardinal  d’Eft  demeurera  exemt  de 
la  nomination  dudit  défunt  fieur  Chancelier , nonobftant  que  la  lignifica- 
tion en  air  été  acceptée  par  ledit  fieur  Archevêque  de  Reims  comme 
fon  Grand  Vicaire  \Sc  que  d’autre  part  l’Induit  dudit  défunt  Chancelier 
comme  Garde  de  Sceaux  de  France  meritoit  par  beaucoup  de  raifons 
une  confidcration  finguliere  i le  Suppliant  a recoins  à fa  Majefté,  à ce 
qu’il  lui  plailc  déclarer  que  fqn  intention  n’a  point  été  de  préjudicier  aux 
lettres  d'Indult  par  ledit  Arreft  6c  Déclaration  du  mois  de  Jaiivier  16-1. 
ce  faifanc  ordonner  qu’il  joüira  des  Bénéfices  contenus  en  fcclles  , tout 
ainfi  que  fi  ledit  Arreft  5c  Déclaration  n’étoient  intervenus  : Vû  Ja  Bulle 
de  Clcment  IX.  du  iS.  Mars  1667.  accordée  en  faveur  du  Chancelier  Sc 
des  Officiers  du  Parlement  de  Paris , Lettres  Patentes  de  fa  Majefté  du 
ftrois  de  Juillet  enfuîvant,  Arreft  d’enregiftrément  au  Grand  Confeil  du 
16.  Novembre  1668.  Lettres  Patences  du  6.  Mars  1669..  portanr  nomi- 
nation ôc  fubrog.uion  delà  perfonne  dudit  fieur  du  Camhout  de  Co.lliu, 
pour  tenir  l’Induit  dudit  défunt  fieur  Chanceliers  lignification  d’icelles 
du  24.  Décembre  1671.  en  parlant  audit  fieur  Archevêque  de  Reims , 
comme  Grand  Vicaire  dudit  fieur  Cardinal  d’Eft  : Arreft  du  Confeil  d’E- 
tat rendu  le  11.  Janvier  1671.  fur  la  Requête  dudit  fijur  Cardinal  d’É*ft, 

& autres  Cardinaux  dénommez:  Déclaration  du  *9-  dudit  mois  de  Jan- 
vier obtenue  par  Iefdits  fieurs  Cardinaux  i Arreft  d’enregiftrement  du  Grand 
Confeil  du  14.  Février  1671.  defdits  Arreft  6c  Déclaration.  Oui  Je  rap- 
port du  fieur  Commillairc  à ce  député, Se  tout  confidçré  ; Sa  Majesté*, 
zstant  en  sok  Conseil  a déclaré , que  fon  intention  n’a  point  été  de 
prejudider  pat  ledit  Arreft  & Déclaration  aufdices  Lettres  de  nomina-  ’ 
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çion  , expédiées  en  faveur  dudit  fleur  de  Coiflin,  pour  tenir  l’Induit  du- 
dit feu  fieuc  Chancelier  8c  Garde  des  $ceaux  de  France  : Veut  8c  entend 
fa  Ma  jette  qu’il  joüifle  du  bénéfice  d’icelles,  tout  ainfi  que  fi  Iefdits  Ar- 
reft  8c  Déclaration  du  19.  di)  même  mois  de  Janvier  nétoient  point  in- 
tervenues •,  8c  à cette  fin  ordonne  que  le  prefent  Arrcft  fera  regiftre  es 
Regiftres  du  Grand  Confeil , pour  être  exécuté  félon  fa  foune  8c  te- 
neur. Fait  audit  Confeil  d’Etat  du  Roi  fa  Majeftc  y étant , tenu  à Saint 
Germain  en  Layc  le  dix-fept  Octobre  mil  fix  cent  foixante- douze. 
Signé  COLBERT. 


Lettres  Patentes  du  Roi , en  conformité  de  l' Arrcft  du  Confeil 

d'Etat  precedent. 


LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  & de  Navarre.  A nos 
amcZjôc  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Grand  Confeil,  Salut.  Nôtre 
amc  8c  féal  Corifciller  en  nos  CqnfciU . le  ficur  du  Cambout  de  Coiflin 
Êvcquc  d’Orléans , ÔC  noftre  Premier  Aumônier , nous  aïant  tres-hum- 
blement  remontre  , que  par  nos  Lettres  du  6.  Mars  1669.  il  a été  fubro- 
gc  au  lieu  8c  place  du  fleur  de  Brillac,pour  tenir  l'Induit  que  le  feu  fleur 
Chancelier  & Garde  des  Sceaux  de  France  avoir  fur  le  fleur  Cardinal 
<TEft,  Abbé  8c  Chef  General  de  l’Ordre  de  Cluuy,  & fur  les  Prieur  8c 
Religieux  de  ladite  Abbaye;  Nous  aurions  par  Arrett  ce  jourd’huy  don- 
fié  en  noftre  Confeil  d’Etat,  Nous  y. étant, déclaré  n’avoir  point  préten- 
du préjudicier  aufdites  Lettres,  par  l’Arreftde  noftredit  Confeil  & Dé- 
claration fur  icelui  dti  mois  de  Janvier  dernier,  8c  en  confequence  or- 
donné que  ledit  ficur  du  Oïmbout  de  Coiflin  joüiroit  du  bénéfice  def- 
dites  Lettres  de  Nomination,  comme  fi  Iefdits  Arrett  8c  Déclaration  n’c- 
toient  point  intervenus.  A CES  CAUSES,  Nous  vous  mandons  & or- 
donnons d’enregiftrer  ledit  Arrett  , & du  contenu  en  icelui  faire  jouit 
& ufer  pleinement  8c  paifiblement  ledit  fleur  du  Cambout  de  Coiflin , 
ccflant  8c  faifant  cefler  tous  troubles  & empêchement  à ce  contraires. 


Car  tel  eft  cottre  plaifir.  Donné  à Saint  Germain  en  Lave  le  dix-feptié- 
* " “ " >A  " * ' ' fi  de  noftre  Régné 


ine  jour  d’O&obre  mil  fix  cent  foixante  8c  douze  ; 8c 
le  trentième.  Signe  L O U 1 S,  Et  pliu  bat , Par  le  Roi  ,Colberx 
Et  Icelle  du  grand  fceau  de  cire  jaune. 


Enregtftrt es  Rc  fifres  du  Grand  Confeil  du  Roi  Rivant  l'  Arnjl  ce  jour- 
dbtty  donne  en  iceluy  le 


douze 


quatorzième  Novembre  mil  ftx  cent  foixante  & 


Page xyt.  art.  48.  Cette  prétention  de  décharge  que  les  Car- 
dinaux oppofent  contre  la  Nomination  des  Officiers  du  Par- 
lement fur  les  Prelarures  qtfils  ont  France,  ne  peut  être  fondée 
fur  l’antiquité  & priorité  prétendue  des  Induits  des  mêmes 
Cardinaux  > car  quand  l’on  ne  prendroic  l’origine  de  l’Indulc 
• des  Officiers  du  Parlement  que  de  la  Bulle  du  Pape  Paul  III, 
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' de  l’année  1558.  quoi  qu’il  Toit  bien  plus  ancien , comme  nou$ 
l’avons  juftïfié  au  commencement  de  ce  chapitre,  le  premier 
Induit  des  Cardinaux,  qui  eft  celui  du  Cardinal  Jean  de  Lor- 
raine qui  fera  rapporté  dans  le  Chapitre  fuivant,nc  peut  faire 
aucun  préjudice  à l’Induit  de  Meilleurs  du  Parlement,  ne  lui 
aïant  été  Accordé  par  le  Pape  Clément  VII.  le  1.  Aouft:  1530. 
que  fmguUeremcnt , CS'  comme' à,  une  personne  privé:  & particulière , 
& non  pas  comme  étant  du  Corps  & du  Sacré  College  des  Cardinaux, 
non  tamen  ut  corpori  vcl  Collcgio,  fed  ut  fingulis  datum  cftj 
comme  l’a  remarque  du  Mohn  fut  la  Règle  De  Infirm.  num. 
180.  Cet  Induit  n’a  commencé  d’etre  donne  aux  Cardinaux 
en  Corps  8c  comme  membres  du  Sacré  College  , qu’aprés  la 
Bulle  du  Compare,  faite  au  tems  de  l’éle&ion  du  Pape  Paul  IV. 
dattcc  du  14.  May  1533.  8c  appuïcc  des  Lettres  Parentes  dix 
Roi  Henri  IL  du  13.  Avril  1336.  & de  l'Arrcft  de  vérification 
au  Grand  Confc  l du  9.  Juin  de  la  meme  année,  qui  feront 
tous  inférez  à la  fin  du  chapitre  fuivanc.  '/ 


Page  271.  /^E  chapitre  de  la  Nomination  Roïale  en  vertu 
art.  1.  V^/dcs  Induits  des  Papes  pour  les  Provinces  8c  Païs 
d’Obcdicnce,  conquis  ou  reconquis  8c  réunis  au  Roïaume, 
eft  comme  le  Supplément  des  preccdcns,  & particulièrement 
du  huitième,  qui  traite  de  la  Nomination  Rùale  aux  Prelatures  : 
car  comme  avant  le  Concordat  de  Boulogne,  arrête  entre  le 
Pape  Leon  X.  8c  le  faint  Siège  Apoftohque,  le  Roi  Fran- 
çois I.  8c  le  Roïaume  de  France  ès  années  1 y iç.  8c  1516.  les 
Papes  d’une  parc  avoient  empêché  par  leurs  Rcfervcs  Sc  Pré- 
ventions la  liberté  des  cle&ions  qui  dévoient  être  indépendan- 
tes du  faint  Siégé  Apoftolique  ; 8c  que  d’autre  parc  les  Abbez 
8c  Prieurs  Conventuels  avoient  converti  lès  élections , quoi 
que  de  Droit  établies,  ch  des  Collations  libres  pour  prévenir 
la  Nomination  Roïale  aux  Abbaïcs  8c  Prieurcz  Conventuels, 
qui  devoir  être  accordée  au  Roi,  8c  fubrogee  au  lieu  8c  place 
des  clcébions  totalement  abolies  -,  ce  Pape  , auteur  de  ce  Con- 
cordat, fut  obligé  fur  les  doutes  propofez  par  le  Roi  Fran- 
çois I.pourTîn  execution  dans  le  Roïaume  d’accorder  divers 
Induits  de  Nomination  aux  Abbaïcs  8c  Prieurcz  Conventuels 
elettifs- confirmatifs , qui  avoient  celle  de  l’être  par  les  abus 
des  Rcfcrves  de  Cour  de  Rome,  8c  l’ufurpacion  des  Collateurs 
ordinaires.  C’cft  de  cette  lourcc,  que  prennent  leur  origine  tant 
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Cniriui  XI  V.’ 
De  Ij  Nomination 
Roïale  en  venu  des  In- 
duits accordez  au  Roi 
pat  les  Papes  Alexandre 
VII.  Clément  IX.  & 
Innocent  XI.  dans  les 
mois  relervez  au  Pipe 
dans  divers  Pais  d’O- 
bedience  , conquis  ou 
reconquis  par  le  Roi, 
& réunis  au  Roïaume. 
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d’induits  de  nouveau  accordez  à nos  Rois  par  les  Papes  tant 
avanc  que  depuis  le  Concordac , pour  rétablir  les  Nomina- 
tions & Collations  des  Bénéfices  Ecclcfiaftiqucs,  Confiftoriaux 
U autres. 

Pct<re  Z7$.  art.  z.  Le  Concordat  fut  donc  ainfi  arrête,  mais 
ce  fut  fur  le  pied  de  la  Pragmacique  San&ion,  dont  Pctenduë 
ne  comprenant  que  les  Provinces  qui  fe  trouvèrent  dans  le 
“Roi a u me  ôc  le  Dauphine  lors  de  fa  publication  cxcluoit , taci- 
tement le  Duché  de  Bretagne  & le  Comté  de  Provence,  qui 
ne  furent  réunis  au  Roïauroc  que  quelques  années  apres.  Ce 
fut  à cette  occafion  que  le  même  Pape  Leon  X.  accorda  au 
Roi  François  I.  un  Induit  datte  du  1 6.  O&obrc  iyi6.  par 
lequel  il  étendit  les  Nominations  Roiales  accordées  parle  Con- 
cordat aux  Evcchcz , Abbaïes,Pricurez  Conventuels  & autres 
Bénéfices  cle&ifs-  confirmatifs  &:  Confiftoriaux  du  Duché  de 
Bretagne  & du  Comte  de  Provence,  que  nous  avons  rapporte 
ci-devant  avec  les  Letctcs  Patentes  & Arreft  de  vérification  au 
Grand  Confcil  dans  l’art.  14.  du  chap.  8.  de  ce  prefent  Inven- 
taire, dans  lequel  l’on  voit  non  feulement  l’cxtcnfion  du  droit 
de  Nomination  aux  Prclatures  & Bénéfices  Confiftoriaux  du 
Duché  de  Bretagne  & du  Comté  de  Provence,  mais  (ce  qui 
cft  fingulier  ) le  pouvoir  accordé  au  Roi  de  nommer  aux  Bé- 
néfices Réguliers  de  ces  Païs,  des  Religieux  d’autres  Ordres , 
meme  des  Mendians  & Clercs  Séculiers,  à la  charge  de  pren- 
dre l’habit  & faire  profeflaon  dans  l’ordre  d’où  feront  ces  Béné- 
fices & Prclatures.  Voici  les  termes  de  cette  dernière  daufe  de 
Plndult  pour  la  Bretagne  & Provence,  qu’il  ne  fera  pas  inu- 
tile de  répéter  ici  pour  en  marquer  l’avantage  St  pour  fervir  de 
modelé  à ceux  que  les  belles  a&ions  du  Roi  méritent  cous  les 
jours  du  faine  Siégé  : lta  ut  dum  Monattcria  ipfa  Monacbu  ido - 
nets  ad  tpjorum  re^muna  carebunt , Clencos  S£culares , aut  altorunt 
Monajleriorum  Monacbos  , & Ordinum  Mendtcantium  profejjos , 
habitum  juxta  confuetudinem  eorumdcm  Monaflcriorum  fufeipere , 
profejjlonem  per  tllorum  Alonacbos  emuti  Jolitam  emittere  volentes , 
alias  idoneos  nominare  pojjis , iliaque  per  fort*  co  cafu  cenfeantur  ido- 
nex  , autoritate  ^ Ipojlolicà  tenore  prffenuum , ex  certd  feienttd  refer- 
•vamiii  , conced imita  Ê7*  affgnamut. 

Page  z74.  art.  j.  Il  cft  vrai  que  cet  Induit  pour  I*  Bretagne 
& la  Provence  contre  la  nature  du  Concordac , n’eft  point 
perpétuel,  mais  feulement  à la  yic  du  Roi,  comme  portent 
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les  termes  fui  vans:  Majejlati  tux  , quamdiù  vitam  duxcrit  in  hu- 
mants , jacultatem  nominandi  nobts  , & Romano  Pontifies  pro  tem- 
pore  cxtjlenti  y perforât*  t don  cas  ad  quafeumque  Cathédrales  & M e- 
• trop  oh  tan  as  Ecclefus , ac  Monajleria  Ordinum  quorumeumque  , de 
quibus  Confijlortaliter  difponi  confuevit  , in  Ducatu  Britannite  O* 
Provincia  Provincial  prædiEiis  confsflentia , &c. 

Mais  pour  reconnoîtrc  les  foins  qu’avoient  eu  les  Rois  de 
France,  de  confcrver  les  Droits  du  Saine  Siégé  Apoftoliquc  en 
ces  Pais  , depuis  Henri  II.  par  fes  Edics  & Déclarations  par 
nous  rapportez  dans  les  Supplcmcns  de  la  Pragmatique  San- 
ction de  Charles  VII.  depuis  la  page  1060.  jufqu’à  la  page 
106 y.  & dans  Part.  19.  du  chapitre  5.  de  cet  Inventaire  : les 
Papes  fucccflcurs  de  Leon  X en  ont  continué  l’Induit  aux 
Rois  qui  ont  fuivi  ; comme  Sixte  V.  au  Roi  Henri  III.  par 
Bref  du  15.  Novembre  ij 86.  Clément  VIII.  par  Bref  du  13. 
Juin  1 J97.  donné  en  faveur  du  Roi  Henri  IV.  Paul  V.  au 
Roi  Loüis  XIII.  par  Bref  du  mois  d’Avnl  1616.  & Urbain 
VI  II.  par  Bulle  ou  Bref  du  7.  Mars  1644.  accordez  au  Roi 
Loüis  XJV.  à prefent  régnant. 

C’eft  félon  les  règles  de  cette  même  jufticc  & rcconnoiflance 
rendue  de  tout  tems  par  les  Papes  aux  Rois  de  France  , qua 
Clement  IX.  donne  des  marques  de  fa  gratitude  au  Roi  Loüis 
le  Grand  , & fc  promet  des  efperanccs  nouvelles  de  fi  prote- 
ction envers  le  Saint  Siège  dans  Plndult  du  9.  Avril  166%. 
pour  les  Prelaturcs  du  Comté  de  Rouffillon  &:  Vigucrics  do 
Conflans  & Cerdagnc,que  ncnis  rapporterons  ci- après  tout  en- 
tier. Nous  nous  contenterons  de  rapporter  feulement  ici  ces  re- 
connoififanccs  & ces  cfperances  de  protection  marquées  dans  cet 
Induit  par  les  pafoles  fuivantcs:  Cxttrùm  quanti  magts  Majcjta- 
tem  tuant  ejufque  fucccjjores  favori  b ta  CS'  grattes,  ex  Sedu  *s4poftoUc<e, 
benignitate  profequimur  C T décorant  u*  ; tanto  magis  pro  tnjunclo  no- 
bu  Pajloralts  ojjicii  mtsnere  nos  objbrsngi  dignofetmur  ad  extgendum  a 
te , ut  ubi  Sedes  slpojîolica  nova  paterne  bcnevolentiœ  cumulât  argu- 
menta , filial»  debeant  ibi  obfervanti <e  jura  erga  ipfam  Sedem  ~4po- 
Jloitcam  vel  continuatx  fervari  ,vel  mtermijja  rejhtui. 

Page  17 y.  art.  4.  Le  Pape  Leon  X. ‘Auteur  du  Concordat, 
aïant  été  quelquc-tems  apres  confultè  par  le  Roi  François  I.fut 
l’ufurpation  que  le  General  de  Cijleaux  & les  quatre  Pcres  de 
TOrdrc  & Abbcz  des  Abbaïes  de  la  Ferté,  Pontignyy  Clervaux 
O'  Morimondy  avoient  faire  de  certaines  Abbaïes  de  l'Ordre* 
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abandonnées  par  les  Abbefifes  & Rcligieufcs  à caufc  de  I’incur- 
fîon  des  Anglois,  décerna  fa  Bulle  du  i.  Juillet  iji 9.  par  la- 
quelle il  enjoinrau  General  &:  aux  Pères  de  l’Ordre  de  rendre  Se 
rcfhcucr  ces  Abbaïcs  aux  Moniales,  pour  y être  pourvu  parle 
Pape  fur  la  Nomination  du  Roi  de  Rcligieufcs  de  l’Ordre  ou 
bien  de  Rcligieufcs  d’autres  Ordres , qui  voudront  bien  en 
prendre  l’habit  & y faire  piofeiTîon.  Cette  Bulle  fut  accep- 
tée par  le  Roi  François  I.  par  fes  Lettres  patentes  du  5.  Dé- 
cembre de  la  meme  année,  avec  injonflion  faite  à ce  General 
& aux  Pères  de  l’Ordre, de  fatisfaire  à cette  Bulle  & exccuter  la 
reftitution  de  ces  Abbaïcs  aux  Religieufes  , ainfi  que  l’une  & 

1 autre  l’ordonnent,  & comme  il  Ce  verra  par  la  teneur  de  cette 
Bulle  & Lettres  patentes,  que  nous  donnons  ici  pour  fatisfanc 
le  Lcéteur. 

Lettres  Patentes  du  Roi  fur  Bulles  du  Pape. 

FRANÇOIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France,  Comte  d’ A ft,  Sei- 
gneur de  Gennes  ; Sçavoir  faifons  à tous  prefens  8c  avenir , que  de- 
puis aucuns  teins  en-ça,  après  que  nôtre  Saint  Pere  le  Pape,  qui  à pre- 
lent  eft,  &:  le  facré  ConJle  de  Larran,  aïant  par  plusieurs  8c  reïceicz  De- 
crets évoqué  8c  fomme , tant  feu  nôtre  très- cher  Seigneur  & beau- père  le 
Roi  Louis , que  Dieu  abiôlve  , que  nous,  & avec  ce  ordonné  ledit  Con- 
cilc  , notre  fouveraine  Cour  de  Parlement , enfemble  l’Univerfelle  Egliie 
j*' r ■h*,1-C  ^ Dauphiné,  8c  autres  nos  Suias  être  fomniez,  8c  qu’en  nous 
derailloit  tout  t fpoir  de  contredire  8c  différer  par  nouvel  & final  Decret , 
aurions  Nous  & nôrredite  Cour , Egljfe  Gallicane  8c  Sujets , entre  iceux 
notredit  Saint  Pere  le  Pape,  5c  ledit  facré  Concile,  convenu  de  ce  qu’il 
Nous  auroit  femblé  expédient  pour  l’utilité  publique  de  nofdits  Sujets  ; 8c 
comme  entant  que  concerne  les  élections , ne  peuvent  obtenir  nôtre  dé- 
ni', pour  certaines  raifons  8c  caufes  contenues  en  icenx  concordats  8c 
j°«:Vent*0nS  * ®cAParce  fer°>t  furvenu  explication  à faire  d’aucunes 
dimciilcez  pour  nôtre  droit  8c  nomination  à aucuns  Pricurez,qui  ctans  d’o- 
rigine 8c  fondation  des  Abbaïes  de  Moniales  8c  vraiment  éleéhves,  fe- 
roient  par  abns  8c  laps  de  tems  devenus  collatifs  pw  les  Supérieurs,  8c 
notamment  de  1 Ordre  de  Cifteaux  , au  détriment  de  la  choie  publique  & 
paix  c.i?  cetui  notre  Roïaume,  pour  à quoi  obvier  icelui  nôtre  Saint  Pere 
e Pape  auroit  bien  voulu  *Jous  fair^  interprétation  pat  le  Diplomate  6c 
UulJe,  dont  la  teneur  enfuit. 

LEO  Epifcopus  fervus  Servorum  Dei  ad  perpetuam  rci  memoiiam 
cum  à nobis  petirnr  quod  jufturo  cil  8c  honeflum,  tam  vigor  xqui- 
tatis  quam  ordo  exigit  rationis , ur  id  per  follicitudinem  Officii  noilri , ad 
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debitum  perducatur  efFe&um:  ea  propter  Chariflimi  in  Chrifto  filii  Fran- 
cifci  Francorum  Regis  juftis  poftuîationibus  grato  concurrentes  aflènfu, 
nonnullaque  dubia  Riper  certis  quibufdam  rubricis  concordatorum , inter 
nos  fcdemque  Apoftolicam  & ipfos  Francorum  R eges  pro  tempore  exi- 
ftentcs  , de  Concilio  Lateranenfi  noflrorumque  fratrum  Cardinalium 
unanimi  confenfu  initorum  , pacifica  interpretatione  refolvcntes  dilcûis 
filiis  noftris  Abbatibus  Ciftcrcii , Firmitaris,  Pontiniaci,  Clarxvallis,  8c 
Morimundi  de  plenitudinc  potcftatis  Apoftolicx  noftràque,  certa  fcientia 
ftatnilTe  nos  8c  ordinalle  declaramus  quod  dudum  fiquidem  Monafteria  verc 
eledtiva  feu  Abbatias  Monialium  Mouchiaci  Pctrofi , Bellovacenfis  Dice- 
cefis,  Roferiarum , ac  Confolationis  alias  Clarimarifci,  Remenfis , Gaudii 
San&x  Mariæ  , Suefïïonenfis , Pietatis,  Bellx  aquæ,  Gratix  noftrx  t>o- 
minx , Vallis  vinearum,  Ttecenfis,  Charitatis  , Lingonenfis,  five  [apfgi 
temporis , five  quorum  protunc  interfucrit  incuria  , tanquam  Prioratus 
regularcs  prxfens  confuetudo  fit  conferri  , 8c  adminiftrari.  Ut  in  poftc- 
rum  8c  pro  perpetuis  futuris  tcmporibus  non  obftantibus  quibufcumque 
prxtcnfis  prxfcriptiombus , 8c  •diutnrnis  per  quofcumque  temporis.  lapfus 
poflcflionibus , Monialibus  ejufdem  ordinis  profefiîs , aut  ex  alio  ordine 
profiteri  cupientibus , in  intcgrum  reftituantur  8c  ut  juxta  diûoruni  conr 
cordatorum  tenorem , 8c  infra  tempus  fex  mcnfium , à die  vacationis  hu- 
jufmodi  Monafteriorum  compuranaum , nobis  noftrifque  fuccefloribus  aut 
Sedi  Apoftolicx  ad  Reges  Francix,  pro  tcmporc  exiftentes  fpcrftet  dein- 
ceps  nominare  , & de  perfonis  idoneis  per  prxfatos  Reges  hujufmodi 
Àionaftcrii*  vacantibus  nominatis , per  nos  & fucceflores  noftros  feu  Se- 
detn  hujufmodi  provideri  , & tandem  ut  ipfa  Monafteria  , Monialefquc 
ipfis  prxpofirx, omnibus  8c  fingulis  privilegiis,  immuniratibus , exemptio- 
nibus  , indultis,  indulgentiis , gratiis  & favoribus,  tam  fpiritualibus,quam 
temporalibus , quibus  olim  de  jure  privilegio,  aut  aliter  quomodolibet  uti 
potiri  8c  gaudere  confueverunt , fimilirer  8c  pariformiter  ac  fine  ullapror- 
Ttis  difFerentia , 8c  xqne  principaliter , dummodo  tamen  decretis  & con- 
ftitutionibus  Apoftolicis , nec-non  prxdi&i  Ordinis  Ciftercienfis  regula- 
cibus  inftitutis  minime  adverfentur.  Nec  hadtenus  fuerint  rcvocaça,  aut 
fub  aliqua  revocatione  comprchenfa  uti,  frui,  potiri  8c  gaudere  poffini 
éc  valeont  : Nulli  ergo  prxdi&orum  Abbatum , aut  omnino  aliorum  quo- 
rumvis  hominum , liccat  hanc  paginam  declarationis  8c  decreti  noftri  in- 
fringere  , vel  aufu  temerario  ei  contraire  , fi  quis  autem  hoc  attentarc 
prxfumpferit,  indignationem  omnipotentis  Dei  ac  Bcatorum  Pétri  & Pau-. 
Ii  Apoftolorum  cjus  fc  noverit  incurfurum.  Datum  Romx  apud  Sanftum 
Petrum  anno  Incarnationis  Dominicæ  millefimo  quingentefimo  decimo 
nono  Kalendis  Julii , Pontificatus  noftri  anno  feptimo,  infra  fignatum  8c 
figillatum  in  plumbo  cum  cordulis  fericeis , 8c  in  rcplicato  de  Médinas. 

Pourquoi  à nos  amez  8c  féaux  les  Abbez  deCifteaux,  la  Fertc,  Cler- 
vaux  , Pontigny , Morimond,  ordonnons  8c  expreftement  enjoignons  qu’à 
l'avenir  iceux  s’abftiennent  de  pourvoir  mémement  perfonnés  iddines  de 
leur  Ordre , vacance  avenant  des  fufdits  Bénéfices,  comme  aïans  été  d'o- 
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tigine  Abbaïtf  de  Moniales  , 6c  entant  qu’élcûives  le  droit  d’y  pourvoir 
nous  appartient , nonobft&nt  tout  laps  de  tems  5c  prescription  defquels 
nous  avons  etc  ôc  fommes  relevez  par  icelui  Diplomate  5c  Bulle  interpré- 
tative de  nôtre  droit  de  nomination.  Mandons  étroitement  à tous  nox 
Officiers  & Sujets  de  nôtre  Roïaume,  Dauphiné  & Comté,  5c  à chacun 
d’eux  entant  qu’à  lui  appartiendra  , que  toutes  les  chofes  defïufdites  5c 
chacunes  d’icelles  ,*ils  tiennent , gardent  & obfervent  en  leur  force  & plei- 
ne fermeté,  5c  qu’en  toutes  en  vertu  de  nos  Lettres  de  nomination,  pro- 
vifion  5c  Bulles  des  Papes , ils  aient  à juger,  prononcer  5c  fententier , 5c 
par  tous  nos  Sujets  incoles  5c  habitans  de  nôtredit  Roïaume  , Dauphiné' 
fie  Comté,  inviolablemcnt  les  falTent  en  tout  5c  par  toutobferver  5c  gar- 
der , 5c  qu’ils  défendent  par  entière  tuition  fie  protection  , les  perfonnes 
Religieuses  inflituces  aufdits  Bénéfices  , 5c  chacunes  d’icelles  fnr  toutes 
turbation  6c  violences,  oppreffions,  moleftations  , exactions,  dommages- 
5c  empcchemens,en  punilfant  toutes  5c  chacunes  perfonnes,  5c  de  quel- 
que condition  5c  état  qu’ils  foienr,  venant  ou  faifantau  contraire  ,•  telle- 
ment qu’à  l’avenir  les  autres  y prennent  exemple  : Et  ainfi  Nous  vou- 
lons erre  fait  5c  commandons  par  ces  Prefentes,  5c  parce  que  de  cette 
prefente  pourroit-on  prétendre  caufe  d’ignorance  , ou  que  d’icelle  on 
pourroit  avoir  befoin  en  plufieurs  5c  divers  lieux , ordonnons  que  par  un 
de  nos  Huifiîers  icelles  feront  dûëmcnt  notifiées,  tant  aufdits  Abbez  que 
tous  autres  qu'il  appartiendra,  5c  qu’au  vidjmus  d’icelles  foi  foit  ajoôreek 
comme  au  prefent  original,  en  témoin  de  ce  Nous  avons  fait  mettre  nô- 
tre feel  à ccfdites  prefentes.  Donné  à Amboife  le  cinquième  jour  de  Dé- 
cembre l’an  de  nôtre  Seigneur  mil  cinq  cent  dix 'neuf,  5c  de  nôtre  Ré- 
gné le  cinquième.  Signé  FRANÇOIS.  Et  fur  le  repli.  Par  le  Roi 
ROBERTET,  avec  icelles  paraphées,  5c  fcellces  du  grand  Sceau  de  cire 
verre  à double  queue  de  foïe  rouge  5c  verte. 

Collationné  à l'Original  en  parchemin  , par  les  Gardenottes  & Notaires 
du  Roi  au  Châtelet  de  Paris  fous-ftgntT^,  ce  jourd'hui  vingtième  Juin  mil 
Jtx  cent  fixante  & treize.  Signé  LE  SEC Q^D E LAUNAY  <ÿ* 
Q^U  A R R E’.  Avec  paraphes. 

Ce  s pièces  font  de  cres-grandc  confequence  pour  le  Roi,  & 
ferment  pour  montrer , que  le  Pape  Leon  X.  a donne  au  Roi 
U Nomination  fur  les  Abbaïcs  des  Moniales,  & le  pouvoir  d’y 
nommer  non-feulcmcnc  des  Religicufes  de  l’Ordre,  mais  me- 
me d’autres  Ordres  , qui  voudroienc  prendre  1 habit  & faire 
profeflion  dans  l’Ordre,  dont /eroicnc  ces  Abbaïcs,  conformé- 
ment à ce  qu’il  en  avoir  accorde  au  même  Roi  par  la  Bulle  ou 
Bref  d’extenfion  du  Concordat  au  Duchc  de  Bretagne  & Com- 
té de  Provence  , que  nous  avons  rapporté  ci-dcflus  en  l’art.  14.. 
du  chapitre  VIII,  de  cec  Inventaire  de  nos  Preuves.  Et  meme 
f^.le  Roi  François  I.  n’en  avoir  point  encore  fait  i’acceptatioa , 
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comme  pourroicnt  dire  quelques  ennemis  des  Droits  de  nos 
Rois , & comme  le  contraire  cft  juftific  par  les  Lettres  patentes 
qui  renferment  la  meme  Bulle,  nôtre  Grand  Monarque  le 
pourroic  & devroit  encore  faire  par  de  nouvelles  Lct%es  paten- 
tes portant  relief  de  furannation,  qu’il  adreflèroit  à fon  Grand 
Confeil , afin  de  pourvoir  au  récabliftemcnt  & à la  Nomina- 
tion de  ces  Monaftcrcs  de  Moniales  de  l’Ordre  de  Ciftcaux, 

qui  lui  font  ufurpez  par  le  General  & les  quatre  Peres  de  cet 
Ordre. 

Mais  ce  Grand  Roi  a fi  peu  doute  de  Ion  droit,  qu’il  a déjà 
commence  à s‘y  rétablir,  en  nommant  par  Brevet  du  8.  Aoufl 
1671.  à l’ Abbaïe  de  Mouchjplc  Pierreux  prés  Compiegne,  Dio- 
cefc  de  Soiflons,  convertie  en  Prieure  Collatif  par  l'Abbc  Ge- 
neral de  Ciftcaux , & vacance  par  le  decés  de  feu  Djtn  LoüU 
Lopin  , dernier  & paifible  poftefteur  d’icelle  , Sœur  Elisabeth 
d* Humterçs , Religieufe  profefte  de  l’Abbaiede  Joüarre,  Ordre 
de  Saint  Benoift,  qui  apres  une  longue  conceftâtion  entt’cllc, 
& deux  Religieux  de  Ciftcaux  fe  prétendant  pourvus  de  cctto 
-Aobaïe  comme  d’un  Prieuré  Collatif,  a obtenu  contr’eux  Ar- 
reft  contradiétoire  du  Confeil  d’Ecac  du  Roi  le  13.  Février 
1674.  qui  l’a  maintenue  & gardée  en  la  poficflion  & joüiflancc 
de  cette  Abbaïe,  où  après  avoir  obtenu  enfin  Ces  Bulles  de  con- 
firmation , elle  a rétabli  une  Communauté  de  Rcligieufcs  fé- 
lon l’intention  des  Fondateurs,  & celle  de  fa  Majefté,  fuivanc 
les  memes  Brevet  &:  Arreft  du  Confeil , que  nous  vous  don- 
nons ici  pour  autorifee  la  vérité  de  nos  propofitions. 

■Brevet  de  don  de  l*  Abbaïe  de  Mouchy  à Sœur  Elixjtbeth  d'Uumieres. 

A.  CJjourd’hui  huitième  du  mois  d’Aouft  mil  fis  cent  foixantc  Se  on- 
ze,  le  Roi  étant  à Fontaine- Bleau , fur  ce  qui  luy  a été  reprefenté 
par  le  Maréchal  d’Humieres,  querAbbaïede  Mouchy  de  l’Ordre  de  Ci- 
seaux, du  Diocefe  de  Beauvais,  a été  fondé  par  les  Seigneurs  dudit  heu 
fes  predcceftèurs , pour  l’établilTanent  d’un  Couvent  de  Filles,  lesquelles 
durant  lçs  guerres  des  Anglois,  aïant  quitté  ladite  Abbaïe  pour  fe  réfu- 
gier dans  les  Villes  j & dans  la  fuite  des  tems  ladite  Abbaïe  s’étant  trou- 
vée dépourvue , les  Religieux  du  meme  Ordre  de  Ciftcaux  s'en  feroienc 
emparez  fans  aucun  droit,  au  lieu  d’y  établir  par  eux  la  conventualitc, 
ainfi  qu'elle  ctoit#au  commencement  de  fa  fondation  ,•  lorfqu’elle  croie 
pofledée  par  lcfdites  Rcligieufcs,  ils  fe  font  contentez  de  laifter  en  icelle 
deux  ou  trois  Religieux  , Se  érigé  ladite  Abbaïe  eu  Prieuré  à la  colla- 
tion du  Sieur  Abbc  de  Cifteaux  j 6e  comme  cette  ufurpation  eft  contraire 
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à l'intention  des  Fondateurs  , & même  que  fa  Majeftc  a un  interet  tres^ 
notable  à la  conferration  du  titre  de  ladice  Abbaïe,  délirant  mettre  les 
chofes  dans  le  meme  état  quelles  étoient  dans  leur  commencement , fui- 
vant  l’inteiukm  defdits  Fondateurs,  6c  faire  choix  d'une  perfonne  capable 
pour  y bien  rétablir  la  Convcntualité , apres  avoir  été  bien  informé  des 
bonnes  vie  6c  moeurs , pieté , dévotion  & autres  grandes  qualitez  qui  fe 
rencontrent  en  Soeur  Elizabeth  d’Humicres  , Religieufe  profefTe  de  la 
Maifon  de  Joüarre  de  l’Ordre  de  Saint  Benoît,  lui  a accordé  6c  fait  don 
de  ladite  Abbaïe  de  Mouchy , vacante  fous  le  nom  de  Prieuré,  par  le  de- 
ccs  de  Dom  Loüis  Lopin  , dernier  titulaire  d’icelui , pour  être  par  elle  pof- 
fedée  fous  le  nom  6c  titre  d’Abbaïe,  6c  celles  qui  lui  fuccedront  confor- 
mément à fon  établiflement  & intention  des  Fondateurs , m’aïant  fadite 
Majeftc  commandé  d’expedier  à cet  effet  toutes  lettres  6c  dépêches  necef- 
faires  en  Cour  de  Rome  6c  ailleurs,  en  vertu  du  prefent  Brevet  quelle  a 
figné  de  fa  main,  & fait  contre- ligner  par  moi  fon  Confeilleren  tous  fes 
Confeils , Secrétaire  d’Etat  6c  de  fes  Commandemens.  Signé  LOU  IS  \ 
Et  plus  bas,  PHEL1PPEAUX  , avec  paraphe. 

Extrait  des  Regijlres'  du  Confcil  d'Etat. 

SUr  ce  qui  a été  reprefenté  au  Roi  étant  en  fon  Confeil , par  Eli^p- 
beth  de  Crevant  d’Humieres,  nommée  par  fa  Majefté  à l’Abbaïe  de 
Mouchy,  Ordre  de  Cifteaux,  Diocefe  de  Beauvais,  que  pour  rétablir  la- 
dite Abbaïe,  fuivant  l'intention  des  Fondateurs, en  confcquence  de  la  Bul- 
le du  Pape  Leon  X.  du  premier  Juillet  1519.  faifant  mention  exprelfe  de 
ladite  Abbaïe  de  Filles , 6c  pour  y remettre  la  Convcntualité  qui  en  a été 
ôtée  par  les  Abbez  de  Cifteaux , pour  ufurper  ladite  Abbaïe  de  Filles  fous 
le  nom  de  Prieuré  d'hommes , duquel  ils  fe  font  attribuez  la  collation  de- 
puis quelques  années , fa  Majefté  aïant  par  fon  Brevet  du  huitième  Aouft 
1671.  accordé  6c  fait  don  à la  Suppliante  de  ladite  Abbaïe  de  Mouchy, 
vacante  fous  le  nom  de  Prieuré  par  le  décès  de  Dom  Loüis  Lo  pin , fe  di% 
faut  dernier  titulaire  d’icelui  pour  être  par  elle  pofTedée , 6c  celles  qui  lui 
fuccederont  fous  le  nom  6c  titre  d’Abbaïe  de  Filles  , conformément  à fon 
établiflement  6c  à l’intention  des  Fondateurs  Seigneurs  dudic  Mouchy, 
predeceflents  de  ladite  d’Humieres  , elle  a pourfuivi  les  Bulles  en  Cour 
de  Rome  fur  ladite  Nomination  , fuivant  fa  Supplique , laquelle  a été  li- 
gnée par  fa  Sainteté , ainfi  qu'il  refulte  du  certificat  du  Banquier  expedi- 
tionaire  du  dix-fepticme  Février  1671.  tant  pour  la  provifion  de  ladite 
Abbaïe  de  Mouchy  que  pour  la  translation  de  ladite  d’Humieres,  de  PO  r- 
.dre  de  Saint  Benoît,  dans  lequel  elle  a fait  profeflion  à l’Ordre  de  Ci- 
fteaux, en  confeqticnce  dequoi  ladite  d’Humieres  a pris  pofleflîon  de  la- 
dite Abbaïe,  fuivant  le  procès  veibal  qu’elle  a rapporté  du  18.  Mars  au- 
dit an  1671.  mais  parce  que  ledit  Abbé  de  Cifteaux  qui  prétend  que  la 
nomination  dudit  Bénéfice  lui  appartient  fous  le  titre  de  Prieuré  Frcre 
Malgoras , qui  fe  dit  Procureur  general  dudit  Ordre , 6c  prétend  être  pour- 
vu dudit  Prieuré , & Frere  Claude  Henriau  qui  s’en  pretend  pareillement 
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jroutvû,  ont  formé  empêchement  à l’expedition  des  Bulles  de  ladite  Ab- 
baïc  au  profit  de  la  Suppliante , elle  a requis  qu’il  plût  à fa  Majeftc  d'a- 
chever la  grâce  qu’elle  a commence  de  lui  faire , en  donnant  ordre  à fou 
Ambafladeur  en  Cour  de  Rome  de  procurer  Texpedition  des  Bulles  de  la- 
dite Abbaïe  en  fa  faveur,  conformément  au  Brevet  qu’il  lui  a plû  de  lui 
accorder,  nonobrtant  les  oppofitions  Sc  cmpcchemens  qui  ont  été  four- 
nies par  lefdits  Abbé  de  Cifteaux , ledit  Malgoras , Henriau  & tous  ou- 
tres , avec  défenfe  de  les  continuer , Sc  cependant  o^lonner  que  ladite 
d’Humieres  jouira  des  revenus  de  ladite  Aobaïc  , Sc  que  ceux  qui  s'en 
font  emparez  feront  tenus  de  lui  en  laitier  ta  libre  pofTeffion , avec  défen- 
fes  de  T y troubler,  à peine  de  dix  mil  livres  d’amende,  de  tous  dépens, 
dommages  & intérêts.  Vû  1a  fondation  de  ladite  Abbaïe  du  mois  de  Jan- 
vier i2)}.  Ladite  Bulle  de  1519.  faifant  mention  nommément  d’icelle  Ab- 
baïe fous  le  titre  de  Filles.  Lettres  patentes  du  Roi  François  I.  pour  l'e- 
xecution de  ladite  Bulle  du  mois  de  Décembre  audit  an.  Ledit  certificat- 
du  Banquier  expeditionaire  en  Cour  de  Rome.  Procès  verbal  de  ladite 
prife  de  pofTefiion  du  dix-feptiéme  Mats  1^7  2.  fans  qu’il  ait  été  formé  au- 
cune oppofition  de  1a  part  de  qui  que  ce  foit.  Le  Roi  étant  en  son 
Conseil,  a ordonne  & ordonne  que  ladite  d’Humieres  demeurera  en 
pofTeffion  Sc  joüifïànce  de  ladite  Abbaïe  , jufques  à ce  qu’elle  en  ait  obte- 
nu les  Bulles  en  Cour  de  Rome,  & en  confequence  de  s’y  établir  avec 
tel  nombre  de  Religieufcs  de  l’Ordre  de  Saint  Bernard  qu’elle  avifera  bon 
ctre,  pour  y faire  le  Service  conformément  à 1a  fondation,  & pour  rai- 
ion  de  ce  ordonne  tous  Fermiers  des  fruits  & revenus  de  ladite  Abbaïe  ctre 
contraints  par  les  voies  qu'ils  font  tenus  de  païer  à ladite  d’Humieres, 
ce  qu’ils  doivent  depuis  le  jour  qu’elle  a pris  pofTeffion , quoi  faifant  ils  de- 
meureront bien  Sc  valablement  quittes  des  arrerages , nonobflant  toutes 
faifies  Sc  oppofitions  faites  ou  à faire,  pour  lefquelles  il  ne  fera  différé,  fi 
aucunes  interviennent,  Ci  Majefté  s’en  cft  refervé  Sc  à fon  Gonfcil  ta  con- 
noifiânee,  défend  aufdirs  Abbez  de  Cifteaux,  Malgoras  & Henriau  , Sc  à 
tous  autres  de  troubler  ladite  Dame  d’Humieres  en  ta  pofTeffion  de  ladite 
Abbaïe,  à peine  de  tous  dépens , dommages  Sc  interets.  Fait  au  Confeil 
d’Etat  du  Roi,  fa  Majefté  y étant,  tenu  à Verfailles  le  treiziéme  jour  de 
Février  1 674..  Signé  COLBERT,  6c  fcellé  du  grand  Sceau  de  cire* 
jaune. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  & de  Navarre  : Au  premier 
nôtre  Huiffier  de  nôtre  Confeil  ouSeigcnt  fur  ce  requis,  Nous  te  man-* 
dons  Sc  commandons  par  ces  prefentes  fignée  de  nôtre  main,  que  l’Ar- 
reft  dont  l’extrait  eft  cy-attachc  fous  le  contre-fcel  de  nôtre  Chancellerie,, 
ce  jourd'hui  donné  en  nôtre  Confeil  d’Etat,  Nous  y étant , fur  ta  Re— 
quelle  de  nôtre  cherc  & bien  aimée  Elizabeth  de  Crevant  d’Humicres , 
par  Nous  nommée  à T Abbaïe  de  Mouchy , Ordre  de  Ciftcaux,  Diocefe' 
de  Beauvais,  tu  lignifie  à tous  ceux  qu’il  appartiendra, afin  qu’ils  ne  l’i- 
gnorent, & faire  pour  l’enticre  execution  d’icelui  tous  attes  Sc  exploits* 
necefTaires  f fans  pour  ce  demander  autre  permiffion  : Car.  tel  eft  nôtre- 
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plaide.  Donne  à Verfaillele  treiziéme  de  Février  l’an  de  grâce  1674.  & 
de  nôtre  Rcgne  le  trente-&an.  Signé  LOUIS.  Et  plut  bas , Par  le 
Roi.  COLBERT. 

• Le  Roi  a encore  fait  prefquc  la  meme  chofc , à l’égard  d’u- 

ne autre  Bulle  du  meme  Pape  Leon  X.  du  13.  Juillet  1318. 
• pour  la  confirmation  des  privilèges  d^lc&ion  des  Abbcz  do 

Cluny,  & de  Exercice  de  leur  jurifdittion  , tant  au  fpiritucl 
qu'au  temporel  , collation  & toute  autre  dfpofition  des  Béné- 
fices &:  Offices  , tant  fcculicrs  que  réguliers  en  dépendans, 
meme  avant  la  confirmation  par  Bulles  Apoftoliques,  qu’il  au- 
r roit  acceptée  par  Tes  Lettres  patentes  du  adrc£ 

fées  au  Grand  Confcil,  qu’il  y auroit  fait  vérifier  & cnrcgi- 
^"ftrer,  par  Arrcft  du  pour  mettre  en  poffdfion 

pleine  Se  enticre  de  la  Juri/di&ion  de  l’Abbaïe,  &:  de  l’Ordre 
& Congrégation  de  Cluny,  Monficur  le  Cardin»!  de  Boüillon 
. élu  ou  poftulé  Abbé,  par  voix  fuffrages  unanimes  de  tous 

les  cleéleurs,  quoiqu’il  n’en  eût  point  les  Bulles  de  confirma- 
tion , pour  des  interets  d’Etat  , quoique  la  Bulle  n’eût  point 
etc  acceptée  jufques  alors,  & que  l’on  n’en  reprefentât  point  la 
Bulle  originale , mais  feulement  le  tranfcrit  dans  le  nouveau 
Builairc  de  l’Ordre  & Congrégation  de  Cluny, imprime  à Lyon 
en  l’anncc  1680.  en  la  page  zoo.  zoi.  & zoz.  quoique  de  la 
Bulle  du  meme  Pape  Leon  X.  du  1.  Juillet  1519.  l’on  en  rap- 
porte une  expédition  collationnée  fur  la  Bulle  originale  parde- 
vant  les  Notaires  de  Pans,  & que  la  Bulle  & les  Lettres  paten- 
tes d’acceptation  du  Roi,  portent  par  claufe  exprefte,  Que  foi 
fera  ajoutée  aux  copies  collationnées  comme  à l’original.  C’cft  cette 
Bulle  que  nous  vous  donnons  ici , à laquelle  nous  aurions  etc 
bien  aife  de  joindre  les  Lettres  patentes  exécutées  , fl  nous 
les  avions  pû  recouvrer. 

tx  note  nul! arîo  Sa • Privilegium  Lcon'u  Papa  X.  per  quoi  déclarât  Conventum  Clunia- 
tr<  Ordinn  Clu»t»ctn-  cenfs  Monaflerii  pojTe  ftatim  vacatione  tntcllcttd  , & corpore 
né  ici o.  p*g.  100.  dejuncti  ibbatts  nondum  Jepulturx  tradito  , ad  futun  ^4 bbatis 

tou  & toi.  eleElionem  procedcre  ; qui  ele&us  ftatim  habet  adminiftratio- 

nem  Abbatiæ  & Ordinis  in  fpiritualibus  & tcmporalibus, 

. - nce-non  &c  collationes  omnium  Bcneficiorum  ôc  Officiorum. 

LEO  Epifcopus , Servus  Servorum  Dei , ad  perpetuam  rei  memoriam. 
Pontifex  Pii  Patris  & Summi  Re&oris  vices  Divinà  provideniü  in 
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terris  gerens  , nonnunquàm  qux  à prxdecdToribus  fuis  in  Monafterio- 
rum  8c  Religioforuiü  locorum  quorumlibet  ac  pdrfonarum  in  illis  fub 
fuavi  Rcligionis  jugo  Altilliino  famulantium , favorem  & commoda  ema- 
narunt,  uc  eo  firmiûs  inconcufïà  permaneanc , quo  fxpiùs  fuerint  Apof- 
rolic*  Sedis  prxfidio  circumfulta , approbac  8c  innova: , alia  de  novo 
concedendo,  prout  in  Domino  confjpirit  falubriter  expedire.  Sar.'e  pro 
farte  dilcStorum  filiorum  Aymardi  Abbatis . & moderni  Prioris  mai  or  if 
nuncupati , ac  Conventûs  Monafierii  Cluniacctifts , Marifconenfis  , Dioe. 
cefis , nuper  nobis  cxhibita  pctitio  continebat  ; quod  olim  quondam  Guil- 
lilmus  Dux  Aquitania  tune  in  humanis  agens,  cupicns  terrena  in  cxlcftia, 
Sc  tranfitoria  in  xterna  fœlici  commercio  commntare,  fervore  devotio- 
nis  accenfus  , Monafterium  Cluniacenfe  prxdi&um  de  bonis  a Deo  fî- 
bi  collatis  fundayit  8c  dotavic  , ac  voluit  quod  tune  illius  Monachi  fub 
quondam  B emonis  primit  cidem  Monafterio  in  Abbatem  prxfefli  potef- 
tate  , corre&ione  8c  dominio  cum  eorum  rebus  permanerent  5 prxfato 
veio  Bcrnofle  vita  funûo,  Monachi  Monafierii  lia j îfmodi  quetneumquo 
fui  Ordinis  mallent,  in  eorum  & Monafierii  prxfati,poft  difti'Berno- 
nis  obitum  quotiefeumque  vacantis , fecundum  Dei  beneplacitum  8c  Re- 
gularia  infticuta  Ordinis  San£ti  Benedidli  promulgara  eligere  deberent: 
ôc  deinde  fœlicis  recordationis  Le»  IX.Joannes  XXI-  8c  Alexander  III. 
ac  alii  quamplurimi  Romani  Pontifices  prxJccefToresnoftri,  Monafterium 
ipfum  fpecialibus  prxrogativis , Indultis  8c  gratiis  decorare  volentes , in- 
fer alla  ne  u/l ut  mort d'utm  : fivc  Imperator,  five  Rex,five  Dux,vel  Mar- 
chio,  auc  Archiepifcopus , vel  Epifcopus  , aut  aliqua  alia  humana  po- 
teflas  , fuper  Monafterium  Cluniacenfe  bujufmodi  ali  quant  in  aliquo  potefta - 
tem  txtretre  prafumeret , nec  poft  obitum  dbbatis  ejufdem  Monafierii , ali - 
quetn  in  Abbatem  eidem  Monafterio  praficere , <jr  ordinare  andeatyfed  in 
arbitrio  firnper  & eleSlione  Conventûs  pradiSlorum  conftfteret , quemeum- 
que  mallent  fecundum  Deum  8c  Regularia  inflicuta  didti  Ordinis  San&i 
Benedi&i , in  eorum  8c  Monafierii  bujufmodi  Abbatem  praficere  8c  prx- 
poncre,  quodque  nullus  ad  illius  regimen  8c  adminiflrationcm  vi  auc  vio- 
lentiâ  prxficererur , ftâ  Abbas  regimini  8c  adminiftrationi  di<fti  Monafte* 
rii  pro  tempore  vacantis  praficiendut  per  eofdem  (fr  Conventum  eligere - 
turi  (latucrunt  8c  ordinaverunt , ac  fundationem,  privilégia.  Induira  fta- 
tuta  8c  ordinationes  bujufmodi  iteratis  vicibus  approbarunr  & innova- 
runt , ficut  per  diverfâs  eorum  Litteras  , quarum  tenores  ac  fi  de  verbo 
ad  verbum  infererentur , prxfentibus  haberi  volumus  pro  expreffis,  pie* 
nii\s  continecur.  Qstare  pro  parte  Aymardi  Abbatis , qui  ( uc  afTèrir  ) dileSli 
filii  noftri  Adriani  Tituli  San  SI  a Sabine,  Prefbyteri  Cardinalis  gtrrnanut 
exiflit , ac  Prioris  majoris  & Conventus  prxdi&orum  alferentium  prx- 
diélum  Monafterium  inter  omnia  Monafteria  partium  illarum  in  Cxre- 
moniis  8c  obfervantia  Regulari  primatum  obtinerc,  nobis  fuit  humiliter 
fupplicatum  , ut  fundationi,  ac  privilegiis,  Indultis  , ftatutis  8c  ordina- 
tionibus  , nec  non  litteris  prxdccefTorum  bujufmodi  noftrx  approbationis 
robur  adjicere,  aliàfque  in  prxmiffis  providere  de  benignitate  Apoftolicà 
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Nos  igitur  Aymardum  Abbatem,  ac  Priorem,  Conventum  prjefatorÿ 
ac  Conventûs  hujufmodi  fingulares  perfonas  à quibufvis  excomtnunica- 
tionis  , fufpenfionis  8c  incerdi&i , aliifquc  Ecclefiafticis  fententis , cen* 
Taris  & pccnis , jure  vel  ab  homine  quâvis  occafionc  vel  caufà  lacis,  fi  qui- 
bus  quomodolibet  innodati  exiftunt  ad  effe&um  praefcntium  duntaxsc 
confequendum , harum  ferie  abfolvenres  Sc  abfolucos  fore  cenlentes , hu- 
jufmodi fupplicationibus  inciinati,  fundationem , ac  Privilégia  & Induira 
per  prxdecciTores  nodros  quofcumque  concéda,  ac  ftatuta  8c  ordinationes, 
ac  licceras  prardecelTorum  hujufmodi , cum  omnibus  8c  fingulis  in  eifdem 
contcntis  claufulis , autoricate  Apoftolicâ  tenore  praefentium  approbamus 
& confirmamus  , ac  perpétua:  firmitatis  robur  obtinere,  iliaque  inviola- 
biliter  obfervari  dcberc  volumus  8c  decernimus , fupplemufque  omnes  8c  . 
fingulos  ram  juris  quàm  fadi  defcdtis , fi  qui  forfitan  intervenerint  in 
eifdem,  8c  potiori  pro  cautelâ  Privilégia,  8c  Induira  omniaque  prxdida, 
prout  per  prxdeccflores  præfatos  concerta  fuerunt  de  novo  concedimus  ; 
alia  omnia  ac  fingula  à dido  Monafterio  Gluniacenfi  depéhdentia,  8c 
didi  Cluniaccnfis  Ordinis  Monafteria  extendimus  8c  ampliamus  : 8c  ni- 
hilominùs  Conventui  didi  Motiafterii  Cluniaccnfis  , 8c  Cluniacenfi  Or- 
dini,  8c  Monafterio  Cluniacenfi  hujufmodi  de  cxterè  pro  tempore  quovis 
modo  Abbacis  regimine  defticuto  8c  vacante,  ne  Monafterium  infum 
Cluniacenfe  longæ  vacationis  fubjaceat  dctrimcntis,  Convenir*  ipfi  fatim 
& illico  , vacatione  hujufmodi  imelleElâ  & cogniiâ  , etiam  cor-pore  defuntti 
Abb.itü  , fi  per  obiturn  vacrt , Ecclefaftica  minime  tradito  fepultitr a , ad 
futuri  Monajîerii  Cluniacenfi  hujufmodi  sîbbutis  eleflionern,  nullité*  per  fort  a 
cujufcumque  dignitatii , fiatiis , gradûs , ordinis , condition»,  nobilitatis  8c 
prxeminentix  exiftat,  8c  quâcumque  etiam  Imperiali , Regali , Reginaü, 
Ducali , aut  aliâ  quâvis  mundanâ , vel  Ecclefiafticâ  Dignicate , etiam  Car- 
dinalatûs  honore  fungatur  , expeElato  feu  requifito  judicio  , aut  confenfu 
per  ejuameumque  viam  juris  maluerint  proccdere,  8c  eum  m eorum  ac  Mo- 
mftcrii  hujufmodi  Abbatem  eligere,  quem  magis  idoneum  8c  fuflicientem 
in  Monafterio  8c  Ordine  Cluniacenfi  hujufmodi  cognoverint , pofiînt  & 
valeant  : ac  per  ecfdcm  & Conventum  eleEltu  in  Abbatem  ejufdem  Monaf- 
terii  Cluniacenfi , etiam  eleSlioni*  de  fe  faüa  confirniatione  non  obtentâ , 
Adonafleriitm  ipfum  Cluniacenfe  in  fpiritualibu*  & temporaltbu*  regere  , Ô" 
gubernare  ac  bénéficia  Ecclefiafiica , Regularia  & Sacularia , etiam  Convenu 
tualia , & OJficia  Claufiralia  ad  Collationem  provif  bnem , prafmtationem , 
inftitutionem  , nominationcm  , & quamvis  aliam  dfpoftionem  Ab  bâtit 
Afonaflerii  Cluniacenfi  pro  tempore  fpeflantia  & pertinentia  conferre , & 
de  illù  p ovidere , & in  illù  infituere , ac  ad  ilia  prafentare  & nominare 
debcat  & valeat  : nec  non  collationes , provifiones , infitutionei  , prafenta - 
tiortes  , nominationes  & alia  difpoftiones  de  beneficiis  & Officiis  pradiflù 
per  cumdcm  tltÜum  ut  pramittitur , pro  tempore  fa £1  a valida  dr  efficace t 
exi fiant  & valeant  acteneant  in  omnibu*  & per  omnia  perinde  ac fi  per  Abba- 
tem ejufdem  Monaflerii  Cluniacenfi  eleiïum  & confirmatum  faüa  exifterent * 
Automate  8c.  tenore  prxmiffis  perpetuô  ftatuimus  Sc  ordinamus  j ficquc 
per  quofcumque  Judices  8c  Commifi'arios  Ecclefiafticos  8c  Satculares.,  ac: 
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«daufarom  Palatii  Apoftolici  Auditorcs,  nec  non  Sanftx  Ecclefix  Romanx 
Cardinales  , in  judicio  Sc  extra , in  quâvis  inftantiâ , in  Romanâ  Curia 
Sc  extra  eorum  fententiari,  judicari  Sc  definiri  dcbere , fublatâ  eis  Sc  eo- 
rum  cuilibct  quavis  aliter  fententiandi , dtfiniendi , judicandi  Sc  interpre- 
tandi  poteftate  , facultate  & automate  irritum  quoque  Sc  inane , fi  fecùs 
fuper  iis  à quoquam  quâvis  autoritate  fcientcr  vcl  ignoranter  contigerit 
attegtari , rolumtis  Sc  decernimus , nec-non  quibufvis  pcrfonis’ etiam  cu- 
julcumquc  dignitatis  Sc  ftatûs , gradûs  , ordinif,  condition»,  nobilitatis 
Sc  prxeminentix  exiftcntibus,  etiam  Abbatiali,  Epifcopali,  Atchicpifco- 
pali,  vel  quâvis  alià  Ecclefiafticâ,  vcl  mundanâ , etiam  Imperiali,  Reg.Vli, 
Reginali , Ducali  D gnirate,  etiam  Cardmalatûs  honore  fungentibus,  fiib  . 
excommunicationis  latx  fententix  in  infcriorcs,.ac  fub  interdi&i  ingrefius 
Ecclefix,  ac  fufpenfionis  per  Supcriores , ex  nunc  proue  ex  tune  Sc  c 
converfo,  fi  contra  fecerint , incurrendis  pcenis,  ne  Convcntum  in  eli- 
gendo,  Sc  per  Conventum  pro  tempore  ele&ura  etiam  ante  confirma- 
tionem,in  adminiftrando  Sc  conferendo  modo  prxmifïo , quoquo  modo 
impedire  dirc-ûj:  vel  indire&c,  quovis  quxfito  colore  vel  ingenio  prxfu- 
imant  inhibemus. 

Quocirca  dilc&is  filiis  B ifmu'menfi , & Matifconenfi , ac  Gebennenfi 
OJficialibus  per  Apoftolica  feripta  mandamus  quatenus  ipfi,  vcl  duo, 
aur  unus  eorum  per  fe  , vel  peralium,  feu  alios  prxfcntes  Litteras,  Sc 
*n  eis  contenta  qtixeumque,  ubi,  quando  Sc  quoties  opus  fueritjpr*  parte 
Jiymardi  Abbatis , ac  Prions , & Convint  tu  pradiflomm , vel  alicujus  eo- 
rumdem  fuerint  requifiti , folemniter  publicantes  faciant  prxfentes  Litto- 
ras  Sc  in  eis  contenta,  hujufmodi  autoritate  noftrâ  per  quofeumque  invio- 
iabilitcr  obfervari.  Contradittores  Sc  impedientes  , ac  rebelles  quoflibet 
per  Cenfuras  Ecclefiafticas  Sc  alia  juris  remédia , appelbtione  pofipofitâ, 
compefeendo , eofque  fentenrias , cenfuras  & pcenas  hujufmodi  inenr- 
rifle  deelarando , invocato  etiam  ad  hoc,  fi  opus  fuerit,  auxilio  brachii 
fxcularis , non  obfiantibus  illâ  fœlicis  recordationis  Bonifacii  Papx  VIII. 
etiam  prxdecefioris  noftri,  quâ  inter  alia  cavctur,ne  quis  extra  fuas  ci- 
vitatem  Sc  Diœcefim  , nifi  in  certis  exccptis  cafibus,  Sc  in  illis  extra 
duas  dictas  à fine  fnx  Dicecefis  ad  judicium  evocetur-  feu  ne  judiecs  à 
Sede  Apoftolica  deputati  extra  civitatem  Sc  Diœcefim  in  quibus  deputati 
fucrunt , contra  quolcumque  proccdere  , aut  alii , vel  aliis  vices  fuas 
committere  quoquo  modo  prxfumant,  & de  duabus  dietis  in  Concilio 
generali , édita , durr.modo  aliquis  ultra  très  dietas  à fine  fux  Diœcefis 
ad  judicium  non  trahatur , Sc  quibufvis  aliis  conftitutionibus , Sc  ordi- 
mrionibus  Apoftolicis,  privilegus  quoque,  Indultis  Sc  Lîttens , quibufi. 
vis  pcrfonis  , quibufeumque  etiam  Regibus  Sc  Principibus  per  Sedem 
prxdiftam  conct  (fis , confirmât»  Sc  innovatis  -,  quibus  eriamfi  ad  illorum 
derogationem  de  illis  eorumque  totis  tenoribus  fpecialis,  fpecifica,  ex- 
prefla,  individua,  ac  de  verbo  ad  verbum , non  autem  per  generales 
claufulas  idem  importantes,  mentio  feu  alia  quxvis  expremo  habenda, 
aut  aliqua  alia  exquifita  forma  fervanda  eflet , illorum  tenores , prxfen- 
tibus  pro  fufficicntec  expreffis  Sc  infertis  habentes , illis  alias  in  fuo  ro- 
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bore  pennanfuris , hac  vice  dumraxac  fpecialiter  & expreffè  tlerogamas 
contrariis  quibufcumque,  auc  aüquibus  communiter  vel  divis\m  ,ab  eâ- 
dem  Sede  lit  indultum  , quod  intordici , fufprndi , vel  excommunicari 
aut  extra,  vel  ultra  certa  loca  ad  judicium  trahi  non  podint  , per  Litre* 
ras  Apoftolicas  non  faciente  plcnam  & exprefl'am  ac  de  vcrbo  ad  ver- 
bum  de  Iryhilto  hujufmodi  menronem  : V oIhmhs  autem  & prêtât  tlà  -dpop 
tolicâ  antorirate  âtamitnus , quoi  eleftus  pro  tcmpore  in  Abbatem  $fo- 
naft'crii  Cluniacenlîs  prc^  confirmatione  e’.e&ionis  de  fc  faébe  intra  fex 
menfcs  à <die  per  eumdem  eleâum  clc&ioni  hujufmodi  prxftiti  confcn- 
sûs , feu  eji  fdem  eltûionis  te  acceptions  computandos,  nec  non  illi  qui. 
* fc.is  Dignitatts  Conventuales , te  Clauftralia  officia  prædiûa  per  cum- 
dem  eleftum  colleéVa  fuerint , te  de  illis  provifum  extiterit , pro  nova  pro- 
vifi  'ue  obtinendis,  etiam  infra  llmiles  fex  menfes  à die  habiræ  per  eos 
earumdem  , Dignitatum  Conventualium , te  Officiorum  Clauftralium 
hujufmodi  pacificæ  poff  ffionis  computandos  ad  Sedcm  prædi&3m  veni* 
re,  ac  juta  Camerx  Apoftolicæ  débita  perfolvere  teneantuc:  alioquin 
prarfentts  Litterx  nullius  fint  roboris  vel  momenti. 

Nulli  ergo  omninô  hominum  liceat  hanc  paginam  noftræ  abfolutionis, 
approbationis , confirmations,  voluntatis , decreti , fupplctionis  , concef- 
fionis , extenfionis,  ampliationis  , ilatuti , ordinationis , decteti,  inhibitio- 
ns , mandati  te  dérogations  infringerc , vel  ci  aufu  temerario  contraïte. 
Si  quis  autem  hoc  attentare  prxfumpfeiit , indignationem  omnip.  tentis 
Dei,  ac  Bcatorum  Pétri  te  Pauli  Apoftolorum  fe  noverit  incurfuruni. 
Datum  apud  Saii&trm  Petrum  anno  Incarnations  Dominiez  millcfimo 
quingentefimo  decimo  o&avo , nono  Calendas  Julii , Pontificatûs  noftri 
anno  fexto. 

P*gciy6.  Art.  5.  Le  Concordat  à la  vérité,  accordoit  au  Roi  la 
Nomination  aux  Prclaturcs  du  Roïaumc;  mais  ce  Droit  qui  fem- 
bloit  devoir  être  univerfel  pour  tous  les  Monaftcrcs  de  France, 
fc  trouvoit  troublé  par  le  §.  Per  prxmi/J'a.  De  Régi  À Ad  PrtUt. 
Nomirut.  di\  meme  Concordat,  qui  portoit  une  exception  te 
une  referve  exprefife  de  cette  Nomination,  en  faveur  des  Egli- 
fes  te  Monaftercs  qui  avoient  privilège  particulier  d’élire,  à 
eux  confirme  parle  Saint  Siégé.  C’cft  ce  qui  obligea  le  Roi 
François  I.  de  faire  demander  au  Pape  Clément  VII.  qui  te. 
noit  pour  lors  le  Pontificat,  l’extinttion  de  tous  ces  privilèges 
délire,  te  de  lui  confirmer  univcrfellcment  la  Nomination  à 
toutes  les  Prclatures  du  Roïaumc.  Au  lieu  dequoi , l’affaire 
aïant  été  examinée,  ce  Pape  par  fa  Bulle  du  9.  Juin  153 1.  lui 
accorda  la  fufpenfion  de  tous  ces  privilèges  d’élire, te  dans  Y in- 
térim te  pendant  la  fufpenfion  la  Nomination  aux  Prclaturcs, 
à la  feule  exception  des  Abbaïcs  te  Monaftcres  regis  par  Chefs 
te  Generaux  d Ordre  en  France.  Ce  que  le  Roi  accepta  par 
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Æs  Lettres  Patentes  du  z.  Mai  i^jz.  vérifiées  & enregiftrées  au 
Grand  Confcil  par  Arreft  du  6.  O&obre  1553.  comme  elles  ’ 
font  ci-dcflus  rapportées  avec  cet  Induit  dans  l’art.  1 4.  du  VIII. 
Chapitre  de  cet  Inventaire. 

Il  cft  confiant  par  l’Hiftoirc  de  ce  tcms.là  , & comme  le 
rapportent  Saint  Julien  dans  les  Antiquité^  de  Bourgogne,  &c  Jac- 
ques Tavcau  dans  fon  Recueil  Hijhrique  des  Archevêques  de  Sens , 
que  le  Cardinal  du  Prat , Archevêque  de  Sens,  Chancelier  fie 
Légat  en  France,  aïant  fait  ordonner  à tous  les  Chapitres  fie 
Convcnts  des  Monafiercs  du  Roïaumc , qui  joüilîoient  de  ces 
privilèges  d’élire,  de  lui  en  remettre  les  Titres  entre  les  mains 
pour  les  extmincr,  il  les  jetta  tous  au  feu,  fie  par  ce  moïen  re- 
média à cous  les  obftacles  qu’on  auroit  pû  apporter  à la  No- 
mination Roïaie  6 c à l'execution  de  cet  Induit  de  fufpcnfion 
de  ces  mêmes  Privilèges. 

Page  277.  art.  6.  Comme  l'on  voie  que  cette  Bulle  de  fuÊ 
penfion  des  privilèges  d’élire  fi c de  conccflion  dans  l’ intérim  de 
la  Nomination  Roiale  aux  Prclatures  des  Monafiercs  ôc  Cha- 
pitres, qui  joüilToienc  de  ces  Privilèges  finguliersj  ne  fut  ac- 
cordée par  le  Pape  Clément  VII.  au  RciFrançois  I.  que  pour 
fa  vie  feulement , félon  que  le  porte  la  même  Bulle , le  Roi 
Henri. II.  en  obtint  la  continuation  du  Pape  JulelII.  qui 
fut  encore  prorogée  en  faveur  du  Roi  François  1 1.  fon  fuccefi 
ficur  par  les  Papes  Marcel  II.  fie  Palil  IV.  fie  enfin  au  Roi  Char- 
les IX.  par  la  Bulle  du  12.  Mai  1364.  à lui  accordée  à cette 
fin  par  le  Pape  Pic  I V.  donc  l’original  cft  entre  nos  mains, . 
fous  les  conditions  portées  par  les  Lettres  du  Roi  Henri  1 1. 
<^ui  y font  tranfaites  fie  dattéc&du  ix.  Mai- 1531.  Ce  font  les 
dernières  Bulles  de  fufpcnfion  de  ces  privilèges , fie  de  concef- 
fion  de  la  Nomination  Roïaie  pendant  cette  fufpcnfion,  qui 
cri  ont  été  demandées  au  Pape,  8c  qui  ne  furent  jamais  enre- 
giftrees  au  Grand  Confcil,  ni  ailleurs  ; donc  l’exécution  a pailc. 
fucceüivcmcnt  en  ufage,  enfuiteen  coûcume  fie  enfin  en  droit, 
commun  Ôc  ordinaire  des  Rois  de  France,  fous  la  referve  de* 
Pxlc&ion  des  Abbaïcs  Chefs  &r  Generaux  d'Ordrc  en  France/ 
& des  quatre  Filles  de  Cijleaux , la  Perte,  Pontigny , Clervaux 
<3  Monmond , quoi  qu’elles  ne  fufient  point  coruprifcs  dans 
l'Induit  du  Pape  Clement  VII.  fcul  enregiftré  au  Grand. 
Confcil,  ni  dans  les  Lettres  Patentes  du  Roi  Henri  II.  Ces. 
quatre  premières  Filles  de  Cijleaux  ont  encore  etc  confirmées. 
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dans  leur  ancien  droit  d’clc&ion,  fous  la  refêrve  des  Droits 
* Roïaux,  par  l’arc  3.  de  l’Ordonnance  de  Blois,  que  nous  avons 
ci-devant  rapportée  dans  l'art.  15.  du  VI.  & dans  l’art.  5?.  du  VIII. 
Chapitres  de  cet  Inventaire.  Nous  nous  contenterons  de  don- 
ner ici  le  §.  Per  prxmijfx.  tiré  du  Concordat , & cctcc  dernicro 
Bulle  de  fufpenfion  des  Privilèges  d élire  de  conccffion  de 
la  Nomination  Roïale,  dont  nous  confcrvons  l’original,  ac- 
cordée en  l’année  1564.  par  le  Pape  Pie  IV.  au  Roi  Charles  IX. 
qui  en  a obtenu  le  dernier  la  prorogation  en  fa  faveur. 

£ ’xtrxttum  ex  Concordxtis  j §.  Per  pracmifTa.  Ve  Ecclefiis  Jpecixle 
Privilégiant  tligenii  hxbentibm.  « 

PE  R pr*mi(Tà  tamen  non  intendimus  in  aliquo  prtcjudicare  Capi- 
rulis  Ecclefiarum  , & Convcntibus  Monafteriorum  & Prioratuum 
hujufmodi  privilégia  à Sede  Apodolica  proprium  cligendi  Prælatum  ob- 
tinentibus  : quominus  ad  eleftionem  Epifcoporum,  ac  Abbatum  & Prio- 
rum , juxta  privilégia  cis  concéda  libère  procedere  poflint,  j.xta  formam 
in  eorum  privilegiis  contcntam.  Etd  in  eorum  privilegiis  forma  aliqua  ex- 
prelTa  non  fuerit,  tune  formam  Concilii  Generalis.  Ctp  QhU  propter . 
tantum  fervare  teneantur.  DuniVnodo  de  Privilegiis  fibi  concedîs  hujuf- 
modi per  Litteras  Apoftolicas,  feu  alias  authenticas  feripturas  docucrmt: 
omni  alia  (pccie  Probationis  cis  in  hoc  adempta. 

Bull*  Pii  1 V.  PP . (jux  Privilégia  eligenii  Ecclefiis  Cxthtdralibu* 
& Monajleriis  Regni  ac  Velphinxtin  concejjx  fufpenduntur 
in  grxtiam  Cxroli  I X.  Francorum  Regts.  . 

PIUS  Epifcopus  fervus  fervorum  Dei , cariflîmo  in  Chrifto  filio  Ca* 
rolo  Francorum  Régi  Chridianidimo  fàlutcm  & Apoftolicam  bene- 
di&ionem.  Singulare  ftudium , quo  ab  ipfo  Règni  tui  piincipio,majorum 
tuorum  vedigia  perfequendi , Sc  populos  tibi  fubditos  in  unitate  fidei 
Catholicæ  vecuftaque  hujus  fanfce  fedis  obfervantiâ  eontinendi , apertif- 
fimis  documents  te  flagrare  indicafti , nee  non  egregia  ifta  virtutis  indo- 
les  , qua:  jam  nunc  ex  fefc  mirificos , 6c  multo  quam  pro  aetate  majores 
extulit  fru&us,  facilè  nos  adducunt  : Uc  quae  claræ  memorix  Regibus 
Francifco  primo  avo , & Hcnrico  fecundo  genitori , à prardecedoribus 
noftris , & poftea  Francifco  fecundo  fratri  tuo,à  nobis  concéda  fuerunt, 
eadem  nos  quoque  tibi  & illorum  fucceffori  Sc  virtutis  imitatori  tri- 
buamus.  Aliàs  fiquidem  poftquam  fclicis  recordationis  Léo  Papa  deci- 
mus  pratdecedor  nofter,  ex  certis  rationabilibus  caufis  tune  cxpredls,de 
fratrum  fuorurn  unanimi  cenfenfu  ac  certa  ejus  feientia,  & Apoftolicae 
potedatis  plenitudine,  per  fuas  litteras  inter  alia  ftatuerat  & ordinaverar, 
quoi  ex  tune  de  cattero,  perpetuis  fucuris  cemporibus,  loco  certx  confti- 
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tutionis  in  Regno  Francix  vigcmis,qux  Pr.igmatica  \ocabatur,ac  omnium 
6c  fingulorum  capitulorum  in  eâ  contentorum , Cathed.ahbus  6c  Mctro- 
policanis  Ecclcfiis  in  diAo  Rcgno  6c  Delphinatu , ac  Comitatu  Y iennen- 
fi,  5c  VaLncinenfi , tune  & pro  tempore , etiain  per  ceflioncm  in  mani- 
bus  ipfius  Leonis  prxdccelTbris,  6c  fuccclforum  fuorum  Ronianorum  Pon- 
tificum  canonicè  intrantium,  fpontc  faAam  vacantibu s ,*  illorum  capitula 
& canonici  ad  eleAioncm , feu  portulacionem  futuri  inibi  Prxlati  pro- 
cédure non  portent.  Sed  illorum  occurrence  vacatione , Rex  pro  tempos* 
exiftens  viruin  gravem , Magiftrum  feu  Licentiatum  in  Thcologia , auc 
in  ucroque , vcl  alcero  jurium  DoAorem  , feu  Licentiatum  in  CJniverfi- 
tate  famola  cum  rigorofo  examine  ac  in  vigefimo  feptimo  fux  xcatis  an- 
no  ad  minus  conllitutum , 6c  alias  idoneum  infra  fcx  meules , à die  va- 
cations Ecclefiarum  computandos , eidem  prxdeceflori  ôc  fucccflbribus 
fuis  Romanis  Pontificibus,  feu  diAx  fedi  nominare,  ac  de  perfonâ  hu- 
jufmodi  per  Regem  nonainatâ  , per  prxdecellbrcm  5c  fucceflores , feu 
iedem  hujufmodi  provideri.  Et  fi  contingetet  prxfatum  Regem  perfonam 
talitec  non  qualificatam  ad  diAas  Ecdefias  fie  vacantes  nominare , pec 
prxdeceflorem  5c  fuccefibres  feu  fedem  prxfatos , de  perfona  fie  nomi- 
«ata  eiflfem  Ecclcfiis  minime  provideri  deberet  : Sed  teneretur  idem  Rex, 
infra  très  alios  tnenfes , à die  recufacionis  perfonæ  nominatx  non  quali- 
ficatx , follicicatori  nominationem  non  qualificatam  profequenti  confifi* 
torialiter  faAx  , intimandx  computandos , alium  fupra  diAo  modo  qua- 
lificatum  nominare  : Alioquin  Ecclcfix  fie  vacanti  p«*  prxdeceffbrem  ôc 
fucceflores  feu  fedem  hujufmodi,  de  perfona  ut  prxfcrtur  qualificaiâ.  Nec 
non  Ecclcfiis  per  obicum  apud  fedem  prxdiAam  vacantibus , femper  nullà 
diAi  Regis  prxccdente  Nominatiene,  libéré  provideri  porter.  Decernens 
eleAiones  contra  prxmiflà  actentatas , ac  provifiones  per  eum  , fuccef- 
fores , feu  fedem  hujufmodi  aliàs  faAas  ntulas  6c  invalidas  exiftere.  Con- 
fanguincis  tamen  prxfâti  Regis  ac  perlons  fublimibus , ex  caufa  ratio- 
nabili  5c  légitima.,  in  nominatione  ac  Litteris  Apoftoficis  exprimenda. 
Nec  non  religiofis  mendicantibus  reformatis , cminentis  feientix  5c  ex- 
cellentis  doArinx  , qui  juxta  fui  ordinis  regularia  inflituta,  ad  gradus 
hujufmodi  aflutpi  non  pofiînc,  fub  prohibitionc  prxmiflà  minime  com- 
prehenfis.  Sed  de  corum  perfonis  diAis  Ecclcfiis  pro  tempore  vacanti- 
bus  , ad  diAi  Regis  nominationem  , per  prxdccclTbrem  & fucceflores, 
feu  Scdem  hujufmodi  libère  provideri  porter.  Monafteriis  vero  5c  Priora- 
tibus  Conventualibus  5c  verc  eleAivis,  videlicec  in  quorum  eleAionibus 
forma  capiruli  quia  propter.  fervari  5c  confirmationes  eleAionum  ejuf- 
modi  folemniter  peti  confueverunc , in  Regno  , Delphinatu  5c  Comi- 
tatu hujufmodi  , tune  5c  pro  tempore  , etiam  per  fimilem  celïïonem  va- 
cantibus, illorum  Conventus  ad  elcAionem,  feu  poflulationem  Abbatis, 
feu  Prioris  procedere  non  portent.  Sed  idem  Rex  illorum  occurrente  hu- 
jufmodi vacatione,  religiofum  ejufdem  ordinis,  inxtateij.  annorum  ad 
minus  conftitucum,  infra  fimile  tempus  fcx  menfium,  à die  vacation» 
Monafteriorum  6c  Prioratuum  hujufmodi  computandorum , prxdeceflori- 
bus  Sc  fucccflbribus  aut  fedi  hujufmodi  nominare.  Et  de  perfona  per 
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Rc-cm  huiufmodi  Monaftcrio  vacanti  nominata , per  praedeceflbrem , & 
fucceflores , feu  fedem  hujuûnodi  provideri  -,  Prioratus  verô  perfonæ  ad 
ilium  per  eumdem  Regem  nominal*  conferri  debercr.  Si  vero  idem  Rex 
Prefbyterum  fxcularcm , aut  Religjofum  alterius  Ordinis,  aut  minorem 
viginti  trium  annorum,fcu  alias  inliabilem  , prxdectfTori , aut  fucceflo- 
ribus , feu  Scdi  prxfatis,  intra  di&um  femeftre  nominaret,  talis  nomi- 
natus  ’reeufari  6c  nullatcmis  lïbi  provideri  deberet.  Sed  Rex  ipfe  infra 
trimeftre  à die  reeufationis , ut  prxfcrtur,  intimand*  computandum, 
alium  fupra  dnfto  modo  qualificatum , eidem  Monafterio  feu  Prioratui 
■tune  vacanti  nominarc,&dc  perfona  ad  Monafterium  -nominata  illi  prou 
' videri;  ad  Prioratnm  veto  nominato  Prioratus  ipfe  per  eofdem  prxde- 
ceflcrcm  & fucceflores  aut  fedem  conferti  deberet.  Alioquin  diéfcis  no- 
vvem  menfibus  effluxis,  nulla,  feu  de  perfona  minus  idonea  & modo 
prxmiflo  non  qualificata , fafta  nominatione  , ac  ctiam  de  vacantibus 
:apud  Sedem  prxdi&am , femper  , vel  nulla  dtfti  Regis  expeftata  nomi- 
natione, per  prædecelfores  6c  fucceflores  feu  Sedem  prxfatos  Monafte- 
•liis  provideri , Prioratus  vero  perfonis  ut  prxfertur  qualificatis  duntaxat 
-conferri  libéré  poflent.  Elc&iones  autem  6c  illarum  conhrmationes , nec 
non  provifiones,  per  prxdeceflorem  6c  fucceflores  aut  Sedem  bujufmodi , 
contra  prxmifla  pro  tempore  fattas , nullas , irritas  & invalidas  eirc  de- 
•crcverat.  Non  intendens  per  prxmifla,  in  aliquo  prxjudicare  capitulis  Ec? 
<lc(îarum,  6c  Conventibus  Monafteriotum  6c  Prioratuum , privilégiai 
fede  prxdida  profuium  eligendi  Prxlatum  obtinentibus , quo  minus  ad 
cle&ioncm  Epifcoporum  Sc  Abbatum  ac  Priorum , juxta  privilégia  eis 
concefla  , libère  procedere  poflent , juxta  formam  in  eorum  ptivilegiis 
-contentam.  Et  fi  in  eorum  privilegiis  forma  aliqua  exprefla  non  foret, 
tune  formam  Concilii  Gencralis  difti  capituli  qui*  prêter,  fervare  tene- 
•rentur  , dummodo  de  privilegiis  illis  conceflis  hujufmodi , per  Litteras 
Apoftoîicas,  feu  alias  authenticas  feripturas  docerctur,  omnia  alia  fpc- 
cie  probationis  in  co  adempta.  Et  volens,  quod  fi  di&us  Francifcus  pri- 
mus  Rex  Litteras  ipfius  prxdeccfloris , fuper  ftatuto  6c  ordinatione  prx- 
diftis  tune  conféras , ac  omnia  & fingula  in  eis  contenta  inviolabiliter 
obfervari  cum  efFe£tu  non  faceret , exdem  Litterx  6c  indefequuta  qux- 
cumque , caflà  &:  nulla  , nnlliufque  roboris  vel  momenti  forent.  Et  dein- 
de  pix  mémorise  Clemens  Papa  feptimus , etiam  prxdeccflôr  nofter,  ad 
tollonda  cerca  tune  expreflh  inconvénient» , 6c  aliis  certis  etiam  tune  ex- 
preflîs  rationabilibus  caufis , etiam  de  fratrum  fuorum  confilio  6c  allcnfu. 
Privilégia  Capitulis  Metropolitanarum  6c  aliatum  -Cathedralium  Ecciefia- 
rum , ac  Conventibus  Monaftcriorum,  ( prxterquam  eorum,  qux  per  Ge- 
nerales fuorum  Ordinum  regebantur-feu  régi  confucverant  ) 6c  Priora- 
ruum  Conventualium  6c  Ele&ivorum  Rcgni  6c  Dclphinatus  8c  Comi- 
tatus  prxdi&orum , eligendi  fibi  Prxlatum  concefla  , quamdiu  dijftus 
Francifcus  Rex  vitam  duceret  in  humanis.  Ad  hoc, ut  Canonici,  & Rc- 
ligiofi  Monaftcriorum  6c  Prioratuum  Conventualium  6c  Ele&ivorum  hu- 
jùfmodi , fe  taies  virtutibus  & moribus  prxfbre  ftuderent , ut  mereren- 
tuc  in  Atchiepifcopos  6c  £pifcopos  Ecclefiarum,  ac  Abbates  Monafterio- 
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?tnm  , ac  Priores  Prioratuum  hujufmodi , illorum  occurrentc  vacatione , ab 
eodem  Francifco  primo  Rege,  eidetn  Clcmenti  prxdeceflori  & Romano 
Pomifici  pro  tempore  exiftenti,  nominari,  per  fuas  Litteras  fufpenderat; 
Et  eidetn  Francifco  Régi  quamdiu  viveret  dumtaxat  perfonas  idoneas,  ac 
juxta  concordata  prxdi&a  qualificatas,  ad  Ecclefias  de  Monafteria  ( præ- 
terquameaqux  pec  diftos  Generales  regebantur,  feu  régi  confueverant  ) 
nec-non  Prioratus  hujufmodi,  pro  tempore  vacantes,  Clementi  prxdecef- 
Co ri  5c  Romano  Pontifici  pro  tempore  exiftenti  prxfatis,  modo  quo  fu- 
prà  in  concordatis  prxdi&is , nominandi  licentiam  de  facultatem  conceflè- 
rat  : Decernens  ex  tune  eletftiones  de  poftulationes , ac  illarum  confirma- 
tiones,  5c  admiflïones , nec-non  nominationes  contra  prxmifla  attentatas, 
ac  provifiones,  commendas,  & alias  difpofitiones , per  Clementem  prx- 
deceflorem  & RGmanum  Pontificcm  feu  fedem  prxfatos  pro  tempore  fa- 
<^as,  ac  inde fecuta  quæcumque,  nulla  Sc  invalida,  nulliulque  roboris  vel 
momenti,ac  irritum  Scinane,  quidquid  fecus  fuper  his  à quoquam,  qua- 
vis autoritate,  feienter  vel  ignoranter  contingeret  attentari.  Eodem  Fran- 
cifco primo  Rege  ab  hac  ltice  fubtradko , cum  prxfatus  Henricus  Rex  fta- 
tim  recolendx  memorix  Paulo  Papx  tertio  fimiliter  prxdeceflori  noftro 
fignificaflet , quod  caufe , propter  quas  prxfatus  Clemens  prxdeceflbr 
privilégia  prxdi&a  fufpenderat , de  diéto  Francifco  Régi  licentiam  & fa- 
cultatem hujufmodi  concertent , etiam  tune  durabant , feu  quod  durare 
portent  verifimiliter  formidabatur , de  propterea  ab  eodem  Paulo  prxde- 
certore  inftanter  requifiviflet,  ut  eifdem  caufis , Privilégia  prxdi&a  de  no- 
vo  ad  vitam  fuam  fufpendere,ac  fimilem  licentiam  de  facultatem  nominandi 
fibi  concedere  vcllct  j ipfeque  Paulus  prxdeceflbr  eafdem  caufas  per  non- 
nullos  S.  R.  E.  Cardinales  diligenter  examina^  de  confiderari  feciflet , de 
cas,  fi  in  fa&o  confifterenl  graves,  & ad  fufpcnfionem  , ac  licemiae  & 
facultatis  conceflionem  hujufinodi  urgentes  invenirtèr , volens  de  earum 
fubfiftcntia  pleuius  informa»,  de  ne  interim  aliqtia  ex  inconvenientibus 
in  Litteris  Clementis  prxdecefloris  hujufmodi  narratis  fubfequerentur , 
opportunè  providere:  Privilégia  ipfa  ad  annum,  àdieobitus  prxfatiFran- 
cjfciprimi  Regis,  feu  aflumptx  per  di&um  Hcnricum  Regem  Regni  Francix 
adminirtrationis,  computandum,vivx  vocis  oraculo,  de  fucccflivè  motu  pro- 
prio,  ac  fimilibus  feientiâ  Se  poreftatis  plenitudine  etiam  fufpcndit,  fimilerç- 
que  nominandi  facultatem  eidem  Hcnrico  Régi,  addi&um  annum  dumtaxat 
conccflit  j Se  fubfeqnentcm  annum  prxdi&um  , ad  très  primo , de  deinde  ad 
alios  duos  menfes,  à fine  anni , i8c  trium  menfium  prxdi&orum  refpe&ivb 
computandos  , de  poftremo  ad  totum  menfem  Decembrem  anni  Domini 
H48.  tune  proximè  futuri,  motu  fimili  extendit  de  prorogavit.  Et  fucceflïvè 
fimilis  memoriæ  Julius  Papa  tertius  etiam  prxdeceflbr  nofter , volens  pari- 
ter  de  fubfiftentia  hujufmodi  informari , Privilégia  prxmillà  ad  quatuor 
menfes  ex  tune  computandos , etiam  fufpendendo , prxfato  Henrico  Régi 
fimilcm  intérim  nominandi  licentiam  de  facultatem  concertït , & deinde 
fuas  hujufmodi  fufpenfionera  ac  licentix  de  facultatis  conceflionem  ad  alios 
duos  menfes,  à fine  di&orum  quatuor  menfium  computandos,  extendit. 
Prxwcà  verô,  cum  ipfe  de  prxmiflis  omnibus  informatus  , caufas  in  Lir». 
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teris  Clemenris  prxdecc  Abris  hujufmodi  cxprefias  , etiam  tune  fubfifter£ 
comperifiet , habita  pariter  fuper  bis , cum  fratribus  fuis , 5c  de  quorum 
numéro  tunceramus,  matura  difeuffione  diligentique  examine,  ac  de  eorum 
confilio  5c  unanitni  confenfu , Privilégia  eligendi  à die  ultima  difti  menfis 
Dccembris  citra , juxta  Litterarum  Clemenris  hujufmodi  formam,  fempet 
fufpenfa  remanfifie  ; ac  ele&iones  5c  poftulationes  contra  prxmifia  pro 
tempore  attentatas  & faftas,  nullius  roboris  vcl  momenri  fuifie  5c  fore 
decernens  5c  declarans,  eadem  Privilégia,  quamdiu  ipfe  Hcnricus  virant 
ducerec  in  humanis,  denuô  fufpendit,  eidemque  Henrico  Régi,  quamdiu 
viveret  dumtaxat,  camdcm  nominandi  licentiam  & facultatem  concefïir. 
Ac  poftmodùm  ipfo  Hcnrico  Rege  de  medio  fublato , cum  nobis , qui  jam 
antea  di&o  Ju'.io,  & deinde  Marcello  II.  ac  PauloIV.  Romanis  Pontifi- 
cibus  fimilitcr  prxdecefiaribus  noftris  ab  humanis  cxemplis  , ad  fummum 
Ap  oftolatus  apicem  , Divina  favente  clcmentiâ  afTumpti  fucramus , per 
prxfatum  Francifcuna  fccundum  Regcm  tune  in  humanis  agentem  expofi- 
tum  fuiflet,  quod  caufx  fupradi&x  etiam  tune  durabant,  nofquc  eas  fub- 
fiftere  invenifiemns , de  fimili  confilio , Privilégia  nominandi  prxdi&a , 
etiam  à die  ultima  difti  menfis  Dccembris  citra  , juxta  formam  Litterarum 
Clemenris  prxdecefibris  hujufmodi , femper  remanfifie  fufpcnfa  -,  nomi- 
nationes  vero  perfonarum , per  eumdem  Francifcum  Regem  à die  obitus 
difti  Henrici  Regis  Romano  Pontifici  feu  di£Vx  Sedi , perinde  ac  fi  facul- 
tas  nominandi  hujufmodi  ci  ab  ipfit  Sede  tune  concerta  fuifiet , validas  5c 
efficaces  fuifie  5c  fore  etiam  decrevimus  & declaravimus , iliaque,  quoad 
ipfe  Francifcus  fecundus  Rex  ageret  in  humanis,  pariter  fafpendimus,  ac 
eidem  perfonas  tu  prxfertur , qualificatas  modo  prxmifib,  quamdiu  vive- 
ret, nominandi  licentiam  fie  facultatem  fimiliter  concefiimus.  Et  demùm 
ipfo  Francifco  Rege  rebus  humanis  extmpto*,  cum  tu , ftatim  ab  initio 
tux  afiumptionis  ad  regale  faftigium , nobis  exponi  fc  ci  fies  , quoi  caufx 
in  Littcris  Clementis  prxdecelforis  exprefix  prxdiôx  etiam  tune  dura- 
bant, 5c  propterea  nobis  cum  maxima  diligentia  fupplicari  feciflês,  ut  Pri- 
vilégia ipfa  fufpendere,  tibique  fimiles  nominandi  licentiam  6c  facultatem 
concedcre  dignaremur  : nos  pariter  volentes  de  fubfiftentia  caufarum  hv\— 
jufmodi  plenius  informari,  ôc  ne  intérim  Ecclefix,  Monafteria,  5c  Prio- 
rgtus  prxdi&a , fi  vacarcnt , détriments  paterentur , providere  : Privilégia 
hujufmodi  ad  fex  menfes  ex  tune  computandos , etiam  ex  ccrra  feientia  fufi- 
pendimus,  tibique  intérim  nominandi  ad  Ecclefias  , Monafteria  8c  Prio- 
rarus  hujufmodi , licentiam  5c  facultatem  concefiimus , ac  Privilégia  ipfa 
earenus  fufpenfa  remanfifie.  Nominationes  quoque  per  re  , à die  obitus 
Francifci  fecundi  Regis  nobis  feu  Scdi  hujufinodi  faôas  , ut  præfertur,  va- 
lidas 5c  efficaces  fuilfe,  e fie  5c  fore  decrevimus.  Et  deinde  pofteriores  fuf- 
penfionem  ac  licentiam  5c  faeukarem  noftras  hujufmodi, ad  alios  fex  men- 
tes jampridem  elapfos  prorogavimus , proue  in  prxdiôis,  ac  diverfis  alüs 
di&orum  prxdecefiorum  , noftrifque  defuper  cpnfcôis  Litteris  plenius 
continctur.  Cum  autem  fient  infuper,  tu,  tam  per  ruas  Litreras ,.qurm 
etiam  per  dileâum  filium  nobilem  virum  Henricum  de  Villa- Pari fiis,  fu- 
premx  milit’x  tux  fân&i  Michaclis  equitem  , oratorem  tuum  ad  nos  de- 
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ftinatum  nobis  fignificafti,  caufx  fupradi&x  continuare  nofcantur,  tuque, 
pro  filial»  obedientia  qua  nos  & di&am  Sedem  profequeris , Litteras  Léo- 
nis  prxdeccftbris  hujufmodi , modo  & forma  quibus  concerta:  fucrant,  in. 
violabilitcr  obfervare,  ac  in  Rcgno  8c  Dclphinatu  & Comitatu  prædittis 
obfervari  facere.  Et  pco  illotum  obfervatione , tuas  fimiles  eis , quas  præ- 
fatus  Henricus  Rex  ad  diûum  Jolium  prxdccertorem  tranfmiferat,  ( qua- 
rum tenorem  cfe  vetbo  ad  verbum  prxfentibus  inferi  fecimus , ) infra  fcx 
menfes  proxime  futuros , & infra  alios  fex  menfes  ex  tune  immediatè  fe- 
quentes  , alias  tuas  de  Litterarum  Leonis  prxdecertoris  8c  Henrjci , ac 
tuarum  hujufmodi  in  di&is  Regno,  Dclphinatu  S*  Comitatu,  ufu  & vi- 
ridi  obfervantia,  plcnam  fidem  facientes  patentes  Litteras  ad  nos  6c  di&am 
Sedem  tranfmitrere  intendas  ; ac  proindc  nos  inrtanter  rcquifieris  , ut 
Privilégia  (upradi&a  etiam  ad  vitam  tuam  fufpendcre , tibique  quoad  vi- 
xeris  fimilem  nominandi  facultatem  concedere  dignaremur.  Nos  qui  de 
prxmiffis  om nions  informati  caufas  hujufmodi  adhuc  fubfiftere  cômperi- 
mus , volentes  incommoditatibus  omnibus  occurrcre  , ac  fperantes  quod 
tu,  pro  tua  pietatc,  neminera,  nifi  qui  vitar  integritate,  fide,  do&tina  8c 
Religionis  finceritate  prxditus  fit, ad  Ecclefias,  Monafteria,  & Prioratus 
hujufmodi  fis  nominaturus , habita  etiam  fuper  his  cum  fratribus  noftris 
m.itura  difeuffione,  diligentique  examine,  de  corum  Confilio  8c  unanimi 
confenfu,  migularum  Litterarum  prxdecefl'orum  ac  noftrarum  hujufmodi 
veriores  tenores , ac  fi  de  verbo  ad  verbum  infererentur  prxfentibus , pto 
exjjreflïs  8c  infertis  habentes.  Nec  non  privilégia  Capitulis  Mctropolira- 
narum  8c  aliarum  Ecclefiarum  Cathcdralium  , ac  Conventibus  Monafte- 
riorum,  (non  tamen  eorumqux  per  Generales  fuorum  ordinum  reguntur 
& régi  confucverunt , ut  prxfertur,)  ac  Prioratuum  Convcntualium  6c 
eleclivorum  Regni,  Delphinatus , & Comitatus  prxdi&orum  tligendi  fibi 
Prxlatum  , concerta , à die  obitus  difti  Francifci  fccundi  Regis  citra,  juxta 
Litterarum  Clementis  prxdecertoris.  hujufmodi  formam  , femper  fufpenfa 
remanfifte.  Ac  ele&iones  & poftulatioucs  contra  prxmirta  hue  ufque  at- 
tentatas  & fadVas  nullius  roboris  & momenti , nominationes  verô  perfo- 
narum  idoncarum , ut  prxfertur  qNalificat3rnm , ad  Ecclefias  8c  Monafte- 
ria, ( non  tamen  ea,  qux  per  prxfitçs  Generales  reguntur,  feu  régi  con- 
fueverunt)  nec-non  Prioratus  hujufmodi,  qux  antca  vacarunt,  per  te  ab 
ipfo  Regni  tui  principio,  nobis  & fedi  prxfarx  faéfcas , perinde  ac  fi  fa- 
cultas  & licentia  nominandi  perfonas  ad  Ecclefias , Monafteria  & Ptiora- 
tus  hujufmodi,  per  nos  hue  ufque  continuata  fuiftet,  validas  8c  efficaces 
fuiftè,  elle  8c  fore  deccrnentes  & déclarantes.  Privilégia  Capitulis  Me- 
tropolitanarum  & Cathedralium  Ecclefiarum , ac  Conventibus  Monafte- 
riorumf  non  tamen  eorum  qux  per  Generales  fuorum  ordinum  reguntur, . 

régi  confucverunt  ut  pixfertur)  *ac  Prioratuum  Conventualium  ele- 
«ffcivorum  Regni , ac  Delphinatus  8c  Comitatus  prxdiftorum  cligendi  fibi 
Prxlatum  concerta  , quandiu  vitam  duxgris  in  humanis  dumtaxat,  autori- 
tate  prxdidta , tenore  prxlentium  fufpcndimus.  Tibique  quandiu  vixeris , 
perfonas  idoncas,  ac  juxta  ftatutum  8c  ordinationein  Leonis  prxdeceiîb- 
ris  qualificatas , ad  Eçdefias  & Monafteria  ( non  tamen  ca  qux  per  dû  » 
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üos  Generales  regunrur,  fiveregi  confueverunt  ) nec-non  Prioratns  Re*- 
gni , Delphinatus  6c  Comitatus  hujufmodi , pro  tempore  vacantia  , nobis 
& Romano  Pontifici  pro  rempore  exiftenti , modo  in  cifdem  ftarnto  SC 
ordinatione  concento  , nominandi  licentiam  Sc  facultatcm  concedimus; 
Decernemes  ex  nunc  quafeumque  eleftiones  6c  poftulationes , ac  illarunT 
confirmationes  & admiffioncs , nec*non  alias  nomination^  contra  prx- 
mifta  in  pofterum  attentandas,  ac’  provifiones,  prxfc&iones , commendas 
6c  alias  difpoficiones  per  nos  Sc  Romanum  Pontifîcem  pro  tempore  exi- 
ftentem , Sc  Sedem  prxfitos  faciendas , ac  inde  fequuta  quæcumque  nullar 
& invalida  , nulliufqire  roboris , vel  momenti  fore , ac  irritant  & inane 
quidqnid  fecus  fuper  his  à quoquam , quavis  autoritatc  , feienter  vel 
ignoranter  contigeric  attentari.  Non  obftantibus  Conftitutioribus  8c  or- 
dinationibus  Apojlolicis  , ac  omnibus  illis  , qux-  finguli  prxdeceftores 
prxfati  voluerunt  in  fiügulis  corum,  nofque  in  noflris  Litteris  prxdidtis- 
volumus  non  obftare , cxccrifque  contrariis  quibufeumque.  Volumus  au- 
tem , quod  ftatutum  6c  ordinationem  Lconis  prxdcceftoris'  hnjufmodi , 
ac  alia  in  fingulis  prxdifbis  , nec-non  prxfcntibus  Litteris  contenta,  6c 
per  ipfum  Henricum  Regcm  promifta  , ac  etiam  in  ipfius  Patentibus  Lir- 
teris  contenta,  in  omnibus  &:  per  omnia,  juxta  illotum  tenores , plenariè- 
6c  cum  effèdu  in  Rcgno , Dclphinatu  & Comitatu  prxdiôis  ^ac  aliàs  ubi 
opus  fuerit  obfcrvare  & obfervari  facere,  & infra  fcx  menfes  proxime  fu- 
turos , tuas  ratifications  6c  acceptationis  omnium  6c  fingulorum  ram  iir 
ftatuto  6c  ordinatione  Leonis  prxdeceftoris  hujufmodi , quam  Litteris  Ca- 
tentibus  prxdi&is  contentorum  prxdi&orum.  Ac  infra  alios  fex  menfes 
ex  tune  immediatè  fequentes , alias  tuas  Patentes  Litteras  ratifications  & 
acceptationis,  etiam  omnium  & fingulorum  ram  in  ftatuto  6c  ordinatione 
Leonis  prxdcceftoris,  quam  Litteris  Patentibus  hujufmodi  contentorum 
prxdiûorum,  &quôd  in  Regno,  Delphinaru  & Comitatu  prxdi&is  obfer- 
vantur  , 6c  in  viridi  obfervantia  exiftunt , plenam  fidem  de  hujufmodi  ob- 
fervantia  per  eas  faciendo,  ad  nos  6c  Sedem  eamdem  tranfmittcre  omnino 
tenearis.  Alioquin  primo  6c  ultimo  diâis  fex  menfibus  elapfis , & deinde 
tories  quoties  ilia  6c  eorum  aliqua , ut  prxfertur  non  obfervari , aut  in  vi- 
ridi ufu  non  cfTe,  fed  ex  eis  aliquid  detrahi  contigerit,  prxfcntes  Litteræ  6c 
fingula  privilégia  & Indulta  prædidta,  nec-non  inde  fequuta  quxeumque, 
refoluta,  revocata,  cafta,  6c  extinûa  ac  annullata,  irrita  & inania,  nnl- 
liufque  efficacix,  roboris  vel  momenti  fint  6c  efte  cenfeantur  ; prout  nos 
ilia  in  ejufmodi  eventu,  ex  nunc , prout  ex  tune  6c  è contra,  eifdem  au* 
toritare,  tenore  & feientiâ,  ac  Confilio  6c  aftenfu  revocamus , caftamas, 
annullamus , &irritamus  ,ac  revocata,  cafta,  nulla,  irrita  6c  inania  fo- 
re 6c  elle , ficque  judicari  debere  decernimus  6c  declaramus.  Ténor  ver o 
P ut  tritium  Henrici  Régis  hujufmodi  tulis  ejl. 
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infpeûuris  falurem.  Cum  poftquam  nos  defun&o  clarx  memorix 

Fr-ancifco  Francorum  Rege  Chriftianiflimo  genitore  noftro,  cui  per  fccli- 
cis  recorda  tionis  Leonem  deçimum  6c  Clementcra  feptimum  , feu  alios- 
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Romanos  Pontifices  uonnulla  nominandi  ad  Ecclefias  Cathédrales  8c  Mo- 
nafteria » feu  alia  Ecclefiaftica  Bénéficia  ,certo  modo  qualifiera , in  regno 
Francix , ac  certis  aliis  dominiis , nec-  non  Duca.tu  Britannix  8c  Provincia 
Provincix  confiftcncia,  extra  Romanam  curiam  pro  tempore  vaeantia, 
privilégia  8c  Indulta  adejns  vitam  certis  modo  & forma  conccftà  fuerant^ 
apud  landiflimum  dominum  noftrum  Julium  tertium  Pontificem  maxi- 
mum ad  prxfens  regnantem,  pro  fimilibus  privilegiis  8c  Indultis  inftare- 
mus  , & à fandicate  fua  ilia  nobis  prout  dido  genitori  noftro  concerta- 
erant,  noftra  vita-durante  paricer  concedi  peteremus.  Pro  parte  ejufdenv 
fandiflimi  domini  noftri , tam  noftris  apud  fanditatem  fuain  agentibus  f 
quara  nobis  per  ejus  nuntios  fucrit  fignificatum  , ut  cum  in  dido  Regno 
Francix  & Delphinatu  8c  Comitatu  Viennenfi  8c  Valentinenfi  , ultra,  8c 
præter , 8c  forfan  contra  tenores  Concordatorum  , dudura  inter  didura 
Francifcum  Regem  genitorera  noftrum , ac  Leonera  decimura  8c  Scdem 
Apoftolicam  prxfatos  initorum  , nonnulla  in  diminutionem  8c  prxjudi- 
ciura  Ecclefiafticx  libertatis , 8c  atyoritatis  fandx  Apoftolicx  Sedis  acten- 
tata  cfte,  ac  continue  attentari  reperirenrur , pro  noftra  erga  didam  Se- 
dera  devotione  attentat»  hujufmodi  împedire  & prohiberc  , ac  ut  fua  làn- 
diras , didaque  fanda  Sedes  juxta  dida  concordat»  pleno  fuo  jure  8c  au- 
tomate frui  8c  uti  valeat , providere  faceremus.  Unde  re  omni  particu- 
lari  in  feriptis  nobis  tradita  , 8c  ad  noftram  noritiam  deduda  , tara  ex  ju- 
ris  debito,  quam  volentes  fanditatera  fuam,  didamque  Sedem  Apoftoli- 
cara,  non  minori , quam  in  privilegiis  8c  Indultis  nobis  concedendis  prx- 
didis  benevolam  8c  gratam  nobis  elfe  fperaraus , gratitudine  8c  benevo- 
lemia  profequi , in  prxmiflîis  taliter  providendum  duximus.  Sir  ergo  no- 
tura , quod  nos  pro  obedientia  filiali , qua  fanditatem  fuam  profequimur, 
ex  pleni  noftri  feientii,  plenarii  poteftate  8c  autoritare  Regià  } tenore 
prxfentium  diximus  8c  declaravimus , dicimus  8c  declaramus  noftram 
prxcipuam  voluntatem  8c  intentionem  fuifte  8c  eflè , nec  tranfgredi , nec 
terminos-,  nec  fenfum  didorum  concordatorum.  Itaque  per  prxfentes  de- 
claramus, nos  omninovclle  fervare  8c  fervari  per  noftros  officiarios  8c 
lubdiros  prxdid.t  concordata  juxta  illorum  tenorem,  juxta  quera  tenoremr 
non  intendimus  deinceps  nominare  ad  aliquod  Monafterium  quod  fit  -ca- 
put  ordinis , neque  ad  dignitates  in  Cathedralibus  aut  Collegiatis,  feu  con^ 
ventualibus  Ecclefiis , nec  ad  Monafteria  Monialium  , neque  ad  Eccle- 
fias 8c  Monafteria  apud  didam  Scdem  vaeantia.  Ipfis  autem  Concorda.- 
tis  & Privilegiis  qux  illorum  vigore  concerta  funr , non  intendimus  uti 
feu  ilia  haberc  locura  in  Britannia , neque  in  provincia  Provincix , etfi  di-» 
dus  Brirannix  ducatus  fit  in  noftri  Regii  corona  unitus , fed  tantum  ity 
dido  Regno  Francix  , 8c  Delphinatu , 8c  aliis  locis  in  eifdem  concorda- 
tis  nominatis  , expreftîs  8c  /pecificatis.  Mandantes  noftris  diledis  8c  fide- 
libus  Confiliariis  noftrum  Confiliura  privatum  tenentibus , quatenus  ipff  < 
noftras  declarationes  prxfentes  , & voluntatem , receptas  &admi(Tas  ma* 
nutencant  ,cuftodiant  8c  obfervent,  ac  manureneri,  euftodiri  & obfèrva-'- 
ri,  ac  vocatis  & adhibitis  Advocatis  8c  Procuratoribusmoftris  fifcalibus* . 
in  eorum  authenticis  & publicis  libris  8c  regiftris  feribi  ac  notari  faciant^ 
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eifque  prxfatum  domiuuin  noftrum  Papa  ai , faiwftamque  Sedan  Apofto- 
licam , ac  ejus  officiarios , commiflarios  & de  putatos , plenè  ac  pacificc 
gaudere  6c  uci  permittanc , abfque  eo  quod  illis  aliquam  defuper  molc- 
ftiam , perturbationcm,  ullamvc  impedimcntum  inférant.  Et  fi  qux  port 
præfatam  approbationem  6c  regiftrationcro  contra  prxmifla  faéfca  funt,vel 
fuerunt , è vrftigio  6c  abfque  dilatione  amoveant , eademque  prxmifla  ple- 
nc  & intégré  expedita  in  priftinum  Sc  debitum  ftatum  reftituant , feu  re- 
ftitui  faciant,  6c  ne  qua  fiat  difficultas  aut  contraventio  in  obfervatione 
przfcntis  declarationis  j ut  evitentur  lires  6c  controverfiæ,  quæ  in  earum- 
dem  obfervatione  aut  interpretatione  portent  emergere , de  plenicudine  no- 
ftrx  Rcgix  potertatis , atque  autoritatis  commirtmus  6c  committimus  per 
prxfentes  , diétis  noftris  Confiliariis , noftrum  fecretum  6c  privatum  Con- 
fîlium  tenentibus , cognitionem  omnimodam  controverfiarum , contentio- 
num  6c  Iitium,  qtus  fuper  diûis  obfervatione  & interpretatione  prxfen- 
tium  poftliac  continget  exoriri , idque  privative  ad  omnes  alias  noftras  ju- 
rifdiâ-iones , cujufcumque  dignitatis  & ^utoritatis  exiftant  ; quibus  nos  ea- 
dem  Rcgiæ  potertatis  plenitudinc  interdiximus  6c  interdicimus  per  præ- 
fentes , omnera  cognitionem , judicium  6c  decifionem  diftarum  controvcr- 
ftarum  6c  Iitium  prout  di&um  eft  movendarum.  Sic  enim  nobis  fieri  pla- 
cer ; in  cujus  teftimonium  prxfentibus  Litteris  noftrum  rtgillum  jurtimus 
apponendum.  Datum  apud  fanétum  Germanum  , die  vigertma  nona  men- 
fis  Julii,  anno  Domini  millefimo  quingentefimo  quinquagefimo,  Regni  au- 
tem  noftri  quarto.  Nulli  ergo  omnino  hominum  liceat  hanc  paginam  no- 
ftræ  fufpenfionis  , concertions , voluntatis , révocations , caflationis  , an- 
nullationis  , irritationis  decreterum  6c  declarationum  infringere,  vel  ci 
aufu  temerario  contraire.  Si  quis  autera  hoc  attentare  præfumpferit , in- 
dignationem  omnipotents  Dei , rtc  beatorum  Pétri  6c  Pauli  Apoftolorum 
ejus  fc  noverit  incurfutum.  Datum  Romz  apud  famftum  Petrum , anno 
Incarnations  dominiez  millefimo  quingentefimo  fexagefimo  quarto,  quar- 
to Idus  Maii,  Pontificatus  noftri  anno  quinto.  Et  fignatum  fub  plica  dextrâ 
veto  parte  ea , GEOR1ER1US.  Et  fub  eadern  plica  a Jimftra  parte,  Fed. 
Cardinalis  CÆSIUS.  Et  fupra  plicarn  eadem  manu  qua  tetum  fuperim 
cum  maittfculû  accuratijfimû  litteris , H.  CUMIN.  Et  à tergo  Rcgiftrata 
apud  CÆSAREM,  Secretarium. 

Page  iy8.  art.  y.  Si  le  §.  Per  prxmijfa.  De  Régi  a ad  Prxlatur . 
Nommât,  meccoic  tanc  d’obftacles  à la  nomination  Roïale  uni- 
vcrfclle  fur  toutes  les  Prelatures  du  Roïaumc  ; le  §.  Monaftc - 
ri'ts.  du  même  titre,  ne  fournirtbic  pas  moins  de  difficulté  fur  la 
qualité  des  Prieurez  Conventuels  ou  éleétifs  ou  collatifs  de 
I Ordre  de  S.  Bcnoîc,  fujets  à cette  nomination.  Car  retrou- 
vant fort  fouvent  de  très  grands  embarras  à juftifier  fi  les  Prieu- 
rez Conventuels  de  cet  Ordre  étoient  collatifs  ou  éleéhfs , les 
Nominations  du  Roi  croient  pour  l’ordinaire  éludées  par  des 
concertations  àc  des  procès  pour  la  qualité  de  ces  Prieurez  -,  les 
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éle&ifs  tombant  incontcflabletnent  fous  la  nomination  du 
Roi , conformément  à ce  §.  Mon*jhriu.  .qui  fuit. 

Extrattum  ex  Concordatis , § Monafteriis.  De  Mondjleriu 

pure  elcElivis. 

MOnafteriis  vero  8c  Prioratibtis  Conventualibus  8c  verc  eîedtivis, 
videlicet  in  quorum  eledtionibus  forma  capituli  Quia  propter.  fec- 
vari , & confirmationes  eledtionum  hujufmodi  folemniter  peti  confucvc- 
runt  in  Regno , Delphinatu  8c  Comitaru  hujufmodi , nunc , 8c  pro  tem- 
pore , etiam  per  fimilem  ceffi  'nem  vacantibus  , illorum  Convenais  ad 
cle&ionem  feu  poftulationem  Abbatis  feu  Prioris  procedere  non  poflint  : 
Sed  idem  Rex  illorum  occurrenrc  hujufmodi  vacationc  , Religiofum  ejuf- 
dem  Ordinis  , in  xtate  viginti  trium  aunorum  ad  minus  conftitutum  ; in- 
tra  fimile  tempus  fex  menfium , à die  vacationis  Monaftcriorum  8c  Prio- 
ratuum  hujufmodi  computandorum  , nobis  8c  fucccfloribus  noftris,  aut  Se- 
di  hujufmodi  nominare  j & de  perfona  per  Regem  hujufmodi  Monafterio 
vacanti  nominata,  per  nos  8c  fucceffores  noftros  feu  Sedem  hujufmodi 
provideri  ; Prioratus  vero  perfonx  ad  ilium  per  eumdem  Regem  nomina- 
ta: conferri  debeat.  Si  verô  idem  Rex  Prefbyccrum  fxcularem  , aut  Reli- 
giofum alcerius  Ordinis,  aut  minorent  viginti  trium  annorum,vel  aliàs 
inhabilem  nobis  aut  fuccefforibus  noftris  intra  didtum  femeftre,feu  Sedi 
hujufmodi  nominaret  : talis  nominatus  reeufari,  8c  nullatcnus  fibi  provi- 
deri debeat.  Sed  Rex  ipfe  intra  trimeftre  à die  reeufationis  fupta  didto 
modo  intimandæ  computandum , alium  fupra  didto  modo  qualificatum  , 
Monafterio  feu  Prioratui  tune  vacanti  nominare  , 8c  de  perfonâ  ad  Mona- 
fterium  nominata  illi  providere  : ad  Prioratum  vero  nominato  Prioratus 
ipfe  per  nos  8c  fucceffores  noftros  feu  prxdidtam  Sedem  conferri  debeat  : 
alioquin  didtis  novem  menfibus  effluxis  , nulla  feu  de  perfonâ  minus  ido- 
neâ,  & modo  præmiffonon  qualificatâ,  fadtâ  nominatione.  Ac  etiam  va- 
cancibus  apud  Sedem  prædiftam,  femper  etiam  nulla  didti  Regis  expedta- 
ta  nominatione  ,per  nos  8c  fucceffores  noftros  feu  Sedem  prardidhm  Mo- 
nafteriis provideri  : Prioratus  vero  perfonis , ut  prarfertur  qualificatis  duna- 
taxat  conferri  libère  poffint.  Eledtiones  autem  8c  illarum  confirmationes, 
nec-non  provifîones , per  nos  8c  fucceffores  noftros  ac  Sedem  prardidtam, 
contra  prxmiftâ  pro  tempore  fadkas , nullas , irritas  Ce  inanes  elfe  decer- 
nimus. 

Le  même  Pape  Glement  VII.  remédia  à cet  inconvénient, 
& accorda  au  Roi  François  I.  une  Bulle  ou  Indulc  du  16.  Octo- 
bre tç 34.  pour  pouvoir  difpofcr  de  tous  les  Pricurcz  Conven- 
tuels de  cet  Ordre , confcrvé  dans  le  Thrcfordes  Chartes  j com- 
me le  rapporte  M.  du  TiUet  en  (on  Reciicil  des  Rois  de  France, 
fous  le  titre  ou  chapitre  intitulé  Inventaire  des  Privilèges,  Indul- 
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gences  & P .irions  perpétuels  des  Rois  & des  Reiner  de  Trance , en 
l’arc,  dernier , où  il  rapporte  cette  Bulle  fous  la  Cotte  Papiers 
de  la  Chancellerie , coffre  10 . fac  5. 

L’on  peut  faire  (ur  cette  Bulle  deux  obfervations  importan- 
ces. La  première  fur  la  datte  du  2 6.  Octobre  1534.  après  la 
mort  du  Pape  Clcmènt  VII.  qui  arriva  le  2 y.  Septembre  de  la 
même  année  ; te  il  faut  qu’elle  ait  été  accordée  fous  la  Formule 
jde  Ratiom  congruit , en  laquelle  fc  fait  l’expédition  des  Aétes 
qui  fc  délivrent  après  la  mort  des  Papes  dcccdez  , & qu’ils 
^voient  arreté  durant  leur  Pontificat  (bus  cette  Formule  , qu’ex- 
r pliquent  te  donc  parlent  Theodor.  Amydeniw , Avocat  en  la  Cour 
de  Rome , en  fon  livre  De  Ofjicio  Datarii  & Stylo  Datant  cap. 
21.  per  totum  , te  Pyrrhus  Corraaus  in  Thefauro  Difpenfationum  Apo - 
polie  arum , Itb.  2.  cap.  8.  num.  13. 

Page  2 j 9.  art.  8.  La  fécondé  remarque  eft  fur  la  matière  de 
cette  Bulle,  dont  l’effet  te  laconccflion  Ce  doit  étendre  indiffé- 
remment te  confufémcnt  en  faveur  de  la  nomination  Roïale 
•fur  tous  les  Prieurcz  Conventuels,  tant  éle&ifs  quecollatifs  de 
l’Ordre  de  S.  Benoît,  fpecialemenc  de  la  Congrégation  de  Clu- 
ny , où  les  Prieurcz  Conventuels , à l’exception  du  Chef  & de 
quelques  Abbaïes  aggregees,  font  tous  collatifspar  I Abbc  Ge- 
neral ; parce  que  comme  le  §.  Monajlcriis.  s’entend  de  cous  les 
Prieurcz  Conventuels  cleftifs , tant  de  l'Ordre  des  Chanoines 
Réguliers  de  Saint  Auguftin  que  de  celui  de  Saint  Benoît, 
cette  Bulle  donnée  par  Qlcmenc  V 1 1.  pour  la  Nomination  aux 
Prieurcz  Conventuels  , feroit  abfolumcnt  inutile  , fi  clic  ne 
comprenoit  par  les  Prieurcz  Conventuels  collatifs  $ puifqu’clle 
n’a  été  donnée  que  pour  ôter  les  différences  fur  la  qualité  de 
ces  Bénéfices,  te  pour  empêcher  toutes  les  concertations,  diffé- 
rends te  procès  qui  naiffoient  fort  fouvcnc  de  incertitude  de 
la  qualicé  de  ces  fortes  de  Pricurez  Conventuels  aufqucls  le 
Roi  voulo  c nommer , comme  étant  vraiment  élc&ifs , te  les 
Abbez  de  leur  parc  , comme  les  pretendans  purement  colla- 
tifs. 

Le  Pape  Clément  VÎI.  dans  un  efprit  de  paix  a voulu  par 
cette  Bulle  empêcher  cette  confufion  te  regler  ce  defordre,- en 
accordant  au  Roi  la  Nomination  indifféremment  de  tous  les 
’ Pricurez  Conventuels  du  Roïaume.  Et  l’importance  de  ce  pri- 
vilège pour  le  Roi  eft  telle,  qu’il  eft  abfolument  neceffairc  te. 
£ propos  de  faire  faire  une  cxa&c  recherche,  fuiyant  l’Indice  de 
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■tyl.  du  TiUet,  foie  au  Thrcfor  des  Chartes,  foie  en  la  Chambre 
‘des  Comptes  , ou  dans  les  Regiflrcs  de  Cour  de  Romc/St 
meme  d’en  lever  une  expédition  par  Sumptum  en  la  manière 
accoûtumce. 

Page  179.  art.  9.  Nous  avons  ci-devant  juftific  que  le  Ge- 
neral de  Cifteaux  & les  quatre  Pères  de  l’Ordre  & autres  Ab- 
bez  dans  leurs  Filiations , a voient  diverti  les  Droits  du  Roi 
dans  les  élections , & s’etoient  affranchis  de  la  Nomination 
Roïale  dans  certaines  Abbaïes  de  Moniales  de  leur  dépendan- 
ce, qu*ils  avoient  converties  de  leur  autorité  en  des  Pricurcz 
collatifs  de  Religieux  de  leur  Ordre,  qu’ils  furent  contraints 
de  rcflituer  aux  Rcligicufês  , &:  foûmcctrc  à la  Nomination 
Roïale , comme  nous  l’avons  prouvé  par  les  pièces  ci-dcffus  pro- 
duites , faites  & arrcflées  dans  le  tems  des  conventions  du 
Concordat; les  Religieux  de  Saint  Bcnoifl,  pour  prévenir  les 
nominations  Roïalcs  de  leurs  Abbaïes  , qui  dévoient  être 
iubrogccs  aux  éleétions  par  le  Concordat  en  convertirent  l’ad- 
miniflration  de  .perpétuelles  en  titre  à la  vérité  de  Prclaturcs 
Abbatiales,  mais  d’adminiftrations  triennales  fous  prétexte  do 
.reforme  dans  les  Monaflcrcs  de  l’Ordre,  & le  firent  fi  adroi- 
tement qu’ils  en  firent  autorifer  le  changement  par  Bulles  Apof- 
Coliques  expédiées  fur  des  Lettres  furprifesdu  Roi  François  I. 
au  Pape  Leon  X.  defquelles  Bulles  fur  ce  prétendu  confentc- 
ment  de  fa  Majeflé , & fur  des  Lettres  Patentes  fubrcpticc- 
ment  obtenues  ils  pourfuivirent  & firent  faire  l’enregiftre. 
incnt  au  Grand  Confeil  fur  les  conclufions  du  Procureur  Ge- 
neral du  Roi.  De  forte  que  ce  grand  Prince  François  I.  pout 
remettre  les  chofcs  dans  l’ordre  ancien  des  éle&ions  qui  fui* 
vant  le  Concordat  avoit  cté  converti  en  la  Nomination  Roia- 
le  de  toutes  les  Prclaturcs  du  Roïaumc  & du  Dauphiné , fut 
oblige  de  révoquer  par  Déclaration  exprefïc  du  9.  Aoufl:  1 5 4 2>* 
ces  Tricnnalitcz  d* Abbaïes  de  Saint  Bcnoift,  le  confentement 
qu’on  lui  avoif  fait  donner,  & de  dcfavoücr  fon  Procureur 
General , pour  en  avoir  confcnti  rcnregiflrcment.  C’cfl  cette 
Déclaration  qu’il  fit  cnregiflrcr  au  Grand  Confeil  par  Arrcfl  du 
ai.  Aoufl  enfuivanr.  Voici  fa  difpofition. 
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Déclaration  du  Roi , fur  la  Triennalicc  des  Abbaïes  & 

Pricurez. 

Extrait  des  Regijlres  du  Grand  Confcil  du  Roi. 


SUR  la  Requefte  faite  au  Confeil  par  le  Procureur  General  du  Roi 
en  icelui,  tendante  à ce  que  les  Lettres  de  Déclaration  oétroyées 
par  ledit  Seigneur,  Sc  defqnellcs  la  teneur  fera  cy-anrés  inferée,  fullcnt 
lues  , publiées,  & enregiftrées , & fur  le  repli  d’icelles  mis  lcR 4 , p«- 
blicata  & reg/ftrata  -,  le  Confcil  apres  leéture  6c  publication  faite  d'icel- 
les Lettres,  & oüi  ledit  Procureur  General,  a ordonne  & ordonne  que 
fur  le  repli  fera  mis  URa  . publiera  & regiftrata.  Enfuit  la  teneur  def- 
dites  Lettres  : François  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  Franck: 
A tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront , Salut.  Comme  par  cy- 
devant  quelques  particuliers  Abbez  & Abbeffes  de  l’Ordre  de  Saint  Be- 
noift , euitent  en  certaines  Congrégations  par  eux  faites , advife  6c  déli- 
béré enfemblement,  que  Jeurfditcs  Abbaïes  feroient  deflors  en  avant  ré- 
gies , gouvernées  6c  adminiftrées  par  Admimftrateurs  triennaux , 6c  non 
par  Abbez  6c  AbbelTcs  perpétuels  ; comme  ils  avoient  accoutumé  d’etre 
auparavant,  6c  ainfi  que  font  les  autres  Abbaïes  de  nôtre  Roïaume  ; apres 
laquelle  conclufion  6c  deliberation  prifeefdites  Congrégations  , ils  auroient 
trouve  moïen  d’obtenir  Lettres  miflives  de  Nous  , addreflàntes  à feu  de 
bonne  mémoire  le  Pape  Leon  , afin  de  planter  6c  introduire,  comme  ils 
difoient , la  fainre  reformation  en  leurs  Monafteres  ; fous  couleur  def- 
quelles  Lettres,  combien  qu’elles  ne  portafient  autre  chofe,  6c  ne  fil- 
fent  aucune  mention  de  triennalité  , ils  ont  fait  parmi  cette  reformatiou 
fupprimer  les  titres  de  leurs  Monafteres,  dont  ils  ont  fait  de  fimplcs  ad- 
miniftrations , qui  durent  feulement  trois  ans , 6c  à cette  fin  ont  obtenu 
Bulles  Apoftoliques,par  lefquelles , moïennant  certaine  compofition  d’ar- 
gent , qui  par  aucuns  fe  doit  païer  de  quinze  en  quinze  ans  à la  Cham- 
bre Apoftolique,  6c  par  ainfi  fe  tirer  hors  du  Roïaume,  leur  a été  ac- 
cordé ladite  Triennalitc,  lefquelles  Bulles  depuis  ils  ont  fait  publier  en 
nôtre  Grand  Confeil  , du  confentement  de  nôtre  Procureur  General 
en  icelui , 6c  par  telle  furprife  s'efforcent  de  nous  faire  perdre  nôtre 
droit  de  nomination  en  leurs  Monafteres,  difans  qu’il  n’y  a plus  d’ Ab- 
bez titulaires , 6c  que  ce  ne  font  plus  dignitez  , mais^fimples  adminiftra- 
tions  triennales,  dont  ils  ont  depuis  voulu  6c  veulent  encore  ufer,  com- 
bien que  nous  aïons  le  cas  s’offrant,  quand  nous  avons  été  avertis,  nom- 
mé Se  prefenté  perfonnes  fitffifantes  6c  idoines,  pour  iceux  Monafteres 
tenir , régir  & gouverner,  comme  il  nous  étoit  & eft  notoirement  loifible 
de  faire  à toutes  les  autres  Abbaïes  de  nôtrre  Roïaume  , foit  qu’ils  aient 
privilège  d’élire,  ou  non;  8c  foit  ainfi , qu’aprés  avoir  mis  en  bonne  6c 
meure  confideration  6c  deliberation  avec  les  Gens  de  nôtre  Confcil  Privé 
étant  lors  prés  de  nous  ,les  points  les  plus  confiderables  en  cette  matière. 
Nous  ayons  trouvé  & trouvons  que  le  feu  Pape  Leon,  fous  couleur  de 
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tiofditcs  Lettres,  qui  ctoient  afin  d'introduire  U reformation,  n’auroic 
pû  ordonner  ni  introduire  ladite  triennalité,  comme  étant  à Nous  5c  à 
nos  Sjccclïeurs  préjudiciable,  fans  nôtre  confentement  fpecial  fur  le  fair 
de  ladite  Triennalité,  qui  tourefois  n’y  feroit  intervenu , & auHî  que  la- 
dite forme  d’adminiftrer  par  trois  ans  feulement,  ne  concerne  aucunement 
la  difeipline,  les  mœurs  ni  la  rigueur  de  la  vie  reguliere , le  Service  divin, 
ne  chofe  appartenant  à la  reformation  : ma»  c’eft  chofe  contraire  aux 
faints  Decrets,  & à la  réglé  de  faint  Benoift  x auquels  ils  font  tenus 
par  le  dû  de  leurs  voeux  Sc  fermens , garder  la  réglé  dudit  Ordre , 5c 
confcquem^ent  c’efi  chofe  tendante  plus  apparemment  i diffamation 
qu’à  reformation , pour  autant  que  reformer  cft  réduire  les  chofcs  aux 
premières  Réglés  & Inftitutions , Sc  que  par  le  faint  Decret  eft  dit  ex- 
preffément , que  les  Monaftcres  dudit  Ordre  feront  regis  5c  gouvernez 
par  Abbez  & Adminiftrateurs  perpétuels,  chofe  qui  n’a  été  ftatuée  fans 
une  grande  raifon  , pour  autant  que  par  telle  façon  d’adminillrer , les 
Religieux  font  retenus  en  plus  grande  reverence  & dûc  obéïftance  en* 
vers  leurs  Prélats  / Sc  que  ceux  qui  fe  fentent  triennaux , comme  il  cft 
aifé  à juger,  n’oferoient  jamais  ufer  de  rigueur  5c  de  corre&ion  , ni  pu- 
nir les  fautes  étroitement,  fçaehans  qu’aprés  ils  pourroient  être  payez 
à cote  mefure,  5c  que  conkquemmenc  ladite  Triennalité  n’a  rien  de 
commun  avec  la  reformation  ; mais  aucontraire.il  v a plufieurs  Monafte- 
res  très  - reformez , dont  neanmoins  les  Abbez  & Prieurs  font  perpétuels, 
& non  triennaux  ; 5c  davantage  avons  trouve  6c  trouvons,  que  fans  nous 
faire  un  grand  5c  évidenc  tort,  & femblablement  à nos  fuccefTeurs  Rois, 
qui  toutefois  s’en  pourroient  toûjours,  quand  bon  leur  fembleroit,  faire 
xelever,  n’avons  pû  ni  du,  ne  pouvons  ni  ne  devons  confentir  & accorder 
lefdites  adminiftrations  triennales , pour  êcre  contre  les  faints  Decrets  5c 
Inftitutions  de  l’Ordre  de  Saint  Bcnoift , & par  lefquelles  nous  Sc  nos 
fuccefTeurs  demeurent  à toûjours  privez  de  nôtre  droit  de  nommer, com- 
bien que  la  plufpartdes  Eglifes,  Abbaïes  & Monafteresde  nôtre  Roïau- 
me  aient  été  fondez  , dotez  5c  augmentez  par  nos  anteceftèurs  Rois, 
6c  qu’il  n’a  paru  de  plus  grande  raifon  de  ce  faire  pour  le  regard  defdits 
Monaftcres , que  pour  les  autres  ; 5c  que  c’eft  chofe  étrange  5C  diffor- 
me, que  Iefdits  triennaux  feuls  en  nôtredit  Roïauroe,  vivent  en  cette 
différence  particulière T contraire  à tous  les  autres  de  leur  Ordre,  Sc aufli 
que  nôtre  Procureur  General  en  nôtredit  Grand  Confeil,  par  le  dû  de 
Ion  Office  5c  l’acquit  de  fon  ferment , étoit  tenu  empêcher  la  publica- 
tion des  Bulles  ainfi  obtenues  par  lefdits  triennaux , non  pas  icelle  con- 
fentir,  ou  à tout  le  moins  fe  devoir  retirer  par  devers  nous,  pour  nous 
avertir  d’une  telle  furprife,  Sc  du  grand  intereft  que  nous  avons  en  cette 
matière  ; & combien  que  ladite  Bulle  ait  été  obtenue  pat  iceux  triennaux 
quelque  peu  de  jours  auparavant  le  Concordat, devant  lequel  nous  n’ufions 
d un  rel  droit  de  nommer  efdits  Monafterés , toutefois  ledit  Concordat 
a été  public  devant  ladite  Bulle,  laquelle  fans  fa  publication  demeuroit 
de  nul  effet  ; Sc  ceflant  ledit  Concordat , encore  feroit  ladite  triennalité 
à nous  ôc  à nos  fuccefTeurs  grandement  prejudiciable , parce  qu’elle  nom 
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priveroit  non  feulement  du  droit  de  nomination,  mais  aufTï  de  nôtr^ 
droit  de  prier  6c  requérir , la  vacation  échéante  efdits  Monafteres , et 
qui  nous  a été  loifible  auparavant  ledit  Concordat  ; 6c  confequemment 
clic  n'auroit  pû  ctre  ordonnée  ni  introduite  fans  nôtre  contentement 
fpecial,  comme  dit  eft  j Sçavoir  faifons,  que  Nous  voulant  les  Abbaïes 
èc  Monafteres  de  nôtre  Roïaume,  dont  fommes  protecteurs  & gardes* 
être  regis , gouverner  & adminiftrez  félon  les  faints  Decrets,  Inftitutions 
6c  établiftement  de  leur  Ordre  & Profeflion , fans  que  de  nôtre  tems  il 
y fbit  contrevenu , & nos  droits,  prérogatives  6c  prééminences  ctre  con* 
fervez  en  leur  entier , confiderant  aufli  que  la  fin  d’icdle  Triennale  ad- 
miniftration  n’a  tendu  6c  ne  tend  qu’afin  de  nous  priver  de  nos  droits 
de  nommer , 6c  qu’autre  fruit  en  effet  ne  s’en  peut  recueillir , 6c  que  lef* 
dites  Bulles  ont  aufftétc  obtenues  par  furprife , fans  nôtre  confcntement 
fpecial , &c  depuis  vérifiées  en  la  façon  que  dit  eft  , fans  jamais  avoir  été 
par  nous  entendue  l’importance  de  l’affaire  , 6c  finalement  qu’il  eft  trop 
plus  favorable  6c  équitable  de  mettre  les  chofes  en  leur  premier  état 
& dû,  & en  ce  faifant  garder  nôtre  droit,  faire  obferver  les  faints  De* 
crets,  Inftitutions  de  l’Ordre  defdits  Monafteres,  que  par  telles  voïe9 
& furprifes  laifïêr  abolir  6c  iupprimer  nos  droits , violer  les  faints  Decrets* . 
les  Statuts  Sc  établiflemens  des  Religieux,  6c  introduire  une  deformation, 
fous  couleur  d’y  apporter  une  reformation  j.Pour  ces  Caufes , avons  dit . 
6c  déclaré  , difons  6c  déclarons  de  nôtre  propre  mouvement,  certaine 
feience  , pleine  puiflance  6c  autorité  R orale,  par  ces  Prefentes,  que  quel- 
ques Bulles  6c  Provifions  Apoftoliques  qui  leur  en  aient  été  & foienr 
o&roïées , concédées  6c  expédiées  pour  faire  triennale  l’adminiftration  de 
leurs  Abbaïes  6c  Monafteres,  fous  couleur  de  nos  Lettres  & Requête*, 
qui  étoient  feulement  afin  de  reformer  Icfdits  Monafteres  en  termes  ge* 
neraux , encore  que  depuis  le  contentement  de  nôtre  Procureur  General 
en  nôtre  Grand  Confeil  foit  intervenu  à la  publication  defdites  Bulles , 
lequel  neanmoins  par  le  dû  de  fa  Charge  6c  acquit  de  fon  ferment,  étoic 
tenu  s’y  oppofer , comme  dit  eft , ou  nous  avertir  devant  que  bailler  fon 
confcntement , nous  n’avons  voulu  ni  entendu , voulons  ne  entendons 
aucunement  préjudicier  ne  contrevenir  à nos  droits  de  nomination  Sc 
prefentation , ni  aux  faints  Decrets , Statuts  6c  Inftitutions  dudit  Ordre 
de  Saint  Benoift,  ains  que  fuivam  iceux , les  perfonnes  qui  ont  été  Sc 
feront  ci- apres  pourvûcs  defdites  Abbaïes  à nôtre  nomination  6c  prefen- 
tation , la  vacation  d’icelles  arrivant  par  mort , refignation  ou  autre*.' 
ment,  foient  reçûs  Si  admis , maintenus, gardez  & confervez  en  pofle£- 
fion  8c  joüiflànce  d’icelles , fruits , profits,  revenus  6c  émolumens  qui 
en  dépendent.  Si  donnons  en  mandement  par  ces  Prefentes  à nos  amez 
& féaux  Confcillers  les  Gens  de  nôtre  Grand  Confeil  8c  Cours  de  Par- 
lement, 6c  à tous  nos# autres  Jufticiers  6c  Officiers  qu’il  appartiendra, 
& à chacun  d’eux  endroit  foi , que  nos  prefentes  Déclarations  de  vou- 
loir tels  que  dcfTus  ils  entretiennent,  gardent  & obfervent,  fafTent  en- 
tretenir, garder  6c  obferver,  lire,  publier  8c  enrejgiftrer,  6c  d’iceux  lef- 
«fites  perfonnes  de  nôfre  nomination  6c  prefentation. pourvûcs  defdites  Ab- 
baïes,. 
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baïes  , jouir,  ufêr  pleinement  Sc  paifiblement , ceflant  & faif.int  cefl'ec 
tous  troubles  & empechemens  au  contraire  , lefquels  fi  faits  & ordon- 
nez étoient , les  mettent  & fartent  mettre  auditoit  & fans  delai  A pleine 
entière  délivrance-,  Car  tel  eft  nôtre  plaifir,  nonobftant  la  publica- 
tion & enregiftrature  qui  peuvent  avoir  écé  faits  en  nôtredit  Grand  Con- 
feil  & Cours  de  Parlement,  defdites  Bulles  ôc  Provifîons  , nôtre  Pro- 
cureur General  oüi  fur  fon  confentement , que  ne  voulons  avoir  lieu  & 
préjudicier  à l'effet  & contenu  à cefdites  Prcfer.tes , par  lefquelles  nou* 
y avons  dérogé  8c  dérogeons  de  nofdites  fi  ience,  pleine  puiffance  & au- 
torité,  ne  voulant  qu'és  procez  qui  fe  pourroient  intenter  ci-apres,  ou 
fe  trouveroient  ctre  intentez  pardevant  eux,  ils  aient  aucun  égard  à la 
publication  d’icelles  Bulles  , ni  au  confentement  de  nôtre  Procureur  Ge- 
neral ainfi  intervenu  par  la  maniéré  que  dit  eft , ne  à quelconques  Or- 
donnances, Inflitutions , Mandemens  8c  defenfes  à ce  contraires.  En  té- 
moin de  ce  nous  avons  fait  mettre  nôtre  feel  à cefdites  Prefentcs , don- 
nées à Lyon  le  neuvième  jour  d’Aouft  l’an  de  grâce  1541.  & de  nôtra 
Régné  le  vingt- huitième.  Ainfi  ligné  fur  le  repli,  Par  le  Roi  en  Ton 
Confeil , BAYARD,  Et  fcellées  en  double  queue  de  cire  jaune.  Et 
au  bas  eft  écrit  ; 

Leit'ès,  publiées  % & enregiftrtes , oui  & ce  requérant  le  Procureur  Gene- 
ral du  Roi.  Fait  à Dijon  au  Grand  Confeil  du  Roi  le  vingt- deuxième  Aouft 
mil  cinq  cent  quarante- deux.  Collayonné,  Roger. 

Page  180 .art.  10.  Le  Pape  Nicolas  V.  & les  Papes  qui  ont 
fuivi  jufqu’à  Clément  V III.  ont  accordé  aux  Ducs  de  Savoye 
& Princes  de  Picdmont,  des  Induits  pour  nommer  aux  Béné- 
fices Confiftoriaux  écans  dans  leurs  Etats , & qu*il  ne  feroic 
pourvu  aux  moindres  Bénéfices  collatifs  par  les  Papes, que  des 
fujers  & perfonnes  agréables  à ces  Princes,  ou  originaires  de 
leurs  Pais  : ce  qui  fe  vérifie  par  ces  Induits  ci-aptés  inférez 
pour  juffifier  dans  la  fuite  les  droits  de  Nomination  de  nos 
Rois  ou  fur  les  Prelatures  de  ces  pais , lors  quMs  les  poffe- 
doient,  ou  bien  fur  celles  des  Provinces  qui  leur  ont  etc  ce* 
dccs  en  contr’cchange  par  ces  Princes^ 

Dejuribus , ac  Privilégiés  Régi*  CelfitttdmU , Serenifjimorum  Vucum 
Sabaudiee  circa  formant  à S un  mm  Pontificïbus  fervandam  in  colla- 
tion 1 bus  Benefictorum,  qux  in  eorumdem  Ducum  Ditionibus  exijlunu 

C O N S U L T A T I O. 

EA  femper  fuerunt  Sereniff.  Sabaudix  Ducum  erga  Apoftolicam  Sé- 
,dem,  Romanofque  Pontifices  fingularis  obfèquii»  fincerx  devotio- 
nis,  & incorruptz  fidei  prxclara  monuments,  nec  non  infignia  de  Cbrifi 
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tiana  Republica  mérita,  uc  non  Ilium  gloriam  fibi  pepererint  immortalcm^ 
fed  3inpliflima  etiam  à Summis  Pontificibus  rctulerint  privilégia,  inter 
qux  illud  præcipuc  emicat,  quod  Sereniflimo  Ludovico  Duci  Sab.  ejufque 
fuccellbribus  concelîit  Summus  Pontifex  Nicolaus  V.  anno  145t.  4.  Id.  Ja- 
nuaiii  tria  continens  capita.  Primo  ne  ad  Mctropolitanarum , Cathedra. 
lium,  5c  Abbatialium  Digniratum  regimina  intra  ditionis  Sabaud;æ  li- 
mites promovcri  aliquis  poflît,  vifi'habitis  pri'm  ititentionc,  & confenfu  ip- 
fiui  Dncif.  Secundo  . ne  exteri aut  alienigenæ  ad  ditionis  Sabaudiæ  bé- 
néficia ullo  niodo  admittantur.  Tertio,  ne  Prioratus  Talluciiarum , Ri- 
paliæ,  6c  Novalitii,  nec  non  Præpofitura  Montis  Jovis  conferri  poffint, 
nifi  habita  priùs  ejufdem  Ducis  intention*. 

Duplicem  autem  hujufce  indulti  conccdendi  caufam  enarrat  ibidem  Sum- 
mus Pontifex.  Primo  fcilicet , ut  omnis  fulpicio  removeretur  , quæ  juftis 
ex  caufis  oriri  porter , fi  forte  contmgeret  > viros  Piincipibus  fufpe&os  , 
ac  partlm  fîdos  ad  majorum  Ecclefiarum  regimina  promovcri.  Secundo, 
nè  in  ditione  Ducali  tuibationes , fcandala , vel  aliquæ  inteftinæ  fucce- 
derent  advcrfitates. 

Præterea  Anno  1474.  die  9.  Martii  Sixtus  IV.  perpétua  lege  fanxit, 
ne  exteris  bénéficia  in  Ducatu , ac  dominiis  Sab.  Ducum  exirtentia  ulla 
ratione  conferrentnr , quod  fi  forte  aliqui  fine  Ducis  artènfu  ilia  obtinnif- 
fent , impunè  portent  a pofleflione  arceri , irritafque  declaravit  omnes 
collationes,  procertus,fententias  hu^c  fandtioni  répugnantes,  adjcûis  clau- 
fulis  derogatoriis  amplirtîmis. 

Hoc  Sixti  IV.  Diploma  lnnocentius  O&avus  Anno  1484.  o&avo  Idus 
Martii,  8c  Julius  I I.  Anno  1506.  Kal.  Maii  in  vim  perennis  conftitutio- 
nis  approbarunt , 8c  confirmarunt. 

Anno  1/15.  fexto  Kal.  Jun.  Léo  X.  fupramemorata  Nicolai  V.  Sixti  IV. 
Innocentii  VIII.  5c  Julii  II.  diplomata  confirmavit  5c  ampliiirit,  perpe- 
tuæqiic  firmitatis  robur  obtinere  ftatuit.  Præterea  decrevit,  ne  iis  dero- 
gari  porter  per  quafcuhque  litteras  Apoftolicas,  5c  claufulas  derogatoria- 
rum  derogatorias , nifi  eau  fa  urgens  , 5c  furtîciens  exprimatur  , ac  dero- 
gatio  per  trinas  dirtindVas  litteras  , tribus  pariter  diftindtis  vicibus  Duci 
Sabaudiæ  intimetur , ejufdemque  Ducis  pro  tempore  exiftentis  expref. 
fus  ad  id  accedat  aflènfus  , aliter  que  fadtæ  derogationes  nemini  fufïra- 
gentur  , nulliufque  momenti  fint  Pontificiæ  collationes  hifee  indultis  ré- 
pugnantes , quibus  refiftere  Dux  poiïit  impunè,  nec  parère  tencatur,ncc 
cenfuras  reformidet , fublata  omnibus  aliter  juditandi  facultate. 

Anno  1514.  *3.  Kal.  Februarii  Clcmcns  Septimus  eadem  Nicolai  V# 
& Sixti  IV.  8c  aliorum  Pontificum  Privilégia  Sabaud.'Ducibus  con- 
certa confirmavit,  8c  perpetuô  valitura  fore  decrevit , ac  fanxit,  ne  illis 
per  Sedcm  Apoftolicam  derogari  pofict  quibufeunque  generalibus , & po- 
tentirtîmis  claufulis , nifi  ex  urgemiflîma  caufi» , 5c  accrdente  ejufdem 
Ducis  pro  tempore  exiftentis  confenfu,  eique  fadfa  per  trinas  diftindtas 
litteras  tribus  vicibus  intimatione,  adjcdkis  amplirtîmis  decretis  irritanti- 
bus , data  etiam  facultate  rçfiftendi  de  fadto  contrariis  provifionibus  fine 
metu  cenfurarum , fublata  omnibus  facultate  aliter  judicandi. 
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Anno  1554.  fcxco  Idus  Odtobris  ]*lius  Tcrtius  omnes  prxdi&as  con- 
ceffiones  Pontificias  inviolabiüter , ac  perpetuô  obfervari  decrevit , ad- 
jc&is  iifdcm  clanfulis.  . 

Anno  1571.  pridie  idus  Deccqjbris  Gregorius  Decirrçus  tertius  oirrnia  in 
fupra  relatis  Ponrificum  diplomaiibus  contenta , iifdem  appoficis  clau* 
fuiis , approbavit , ac  perpecux  firmitatis  robur  adjecit. 

Anno  159 5-  die-  décima  nona  Junii  Çlemens  Ottavus  commemoratas 
PrædecelToriim  Pontificnm  littcras  , omniaqne  SereniiT.  Sabaud.  Ducum 
privilégia  à Sede  Apoftolica  obtenta  perpetuô  confirmavir,  arque  appro- 
bavir. 

Confuevcrunt , juxta  prxdi&orum  diplomatum  fanftiones , SereniiT. 
Duces  Sabaud.  pro  tempore  régnantes  viros  idoncos , mcritis , ac  vir- 
tutibus  infignes , ac  fibi  fidos  apud  Summos  Pontifices  nominarc , qui  ad 
Acchiepifcopales , Epifcopales  , & Abbatiales  dignitatcs  promovcrenturj 
quorum  Principitm  mente  patefa&a  , vacantia  bénéficia  perfonis  nomina- 
tis  , nulla  interpofita  difficultate , Pontifices  contulerunt,  confcii  nimirum 
indultorum , quibus  Sab.iudi  Duces  fucrunt  à Sede  Apoftolica  décorai, 
qux  adeô  clara , ac  luculenta  oftcnduntur , ut  nulla  poflïnt  cavillatione 
ofiFtlfcari. 

Quinimmô  fi  aliquando  per  crrorem , aut  importunitatem  contigit,’ 
aliquem  inconfulto  Duce,  majora  ilia  beinficia  obtinuilTe,  nnnquam  ei 
permiftum  fuit  nancifci  pofTeSfionem,  nifi  obtento  Ducis  aflcnfu,  fem- 
perque  irritx,  ac  fine  effc&u  collationes  illx  remanferunt. 

Verùm  port:  SereniiT.  Ducis  Viâroris  Amedci  obitum  , régnante  pu- 
pillo  Carolo  Em anode  Secundo  fub  Regix  Matris  Chriftianx  Francicae 
Tutela,  ac  prudentilïimo  Regimine  , turbatis,  ob  civilia  dilfidia  unde- 
quaque  rebus,  nonnulli  ex  S.  Pontificis  Curia,  arrepta  pupiüaris,  xta- 
tis,  ac  domefticarum  difcordiarum  occafione  , antiqua  Saoaudorum  Prin- 
cipum  Privilégia  inveterato  ufu  corroborata  in  dubium  revocare  atten- 
taruntj  idquè  triplici  ex  capite.  Primo,  quia  iis  tantùm  Ducibus  pro- 
defl'e  poflint,  quitus  fpecialiter  collata,  aut  confirmata  fucrunt  , nec  ad 
fuccelTores  tranfinittantur.  Secundo,  quia  Serenifl'.  Ducibus  nominatio- 
nem  ad  præfatas  dignitates  explicite  non  videntur  impertiri,fed  tanrtim- 
modo  SereniiT  Ducum  confenfum  requirere , quapropter  non  tcnetur 
Summus  Pontifex  fequi  nominationem  Ducis  regnantis,  fcd  impetrandus 
crit  à provifo  confenfus  Ducalis  , qui  dcnegari  non  poterit , nifi  fubfit 
jufta  caula  fufpicionis,  aut  imminenris  alicujus  peticuli.  Tertio  , quia  fit 
in  facultate  Sumfhi  Pontifias  privilégia  revocare,  aut  faltem  iifdcm  ad 
libitum  quibufdam  cafibus  derogare. 

Haud  nova  funt,  qux  in  medium  profcruntur  contrà  antiqua  SereniiT. 
Sabaud.  Ducum  induira,  ac  privilégia  immemorabili  ufu  confirmata,  non- 
nulli enim  ex  antecedentium  Pontificnm  Confiliariis,  ut  accuratiores,  ac 
folertiores  in  confervandis  Sedis  Apoftolicx  juribus  vidcrentur , totis  fa- 
ne viribus  hujufmodi  concdTionum  abrogationem  attentarunt,  fed  irrito 
conatu  : nam  Pontifices  vifis,  perfpedtilquc  eorum  tenoribus,  firma, 
ac  illxfa  fore  ftatuerunt;  prxcipuc  veto  fub  Clemente  Oftavo  de  vi  eo- 
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rumdem  privilegiorum  diù  difceptatum  Romæ  fuit.  Tandem  recognita 
iiimras  fcicntiæ,  ac  prudentiæ  Pontifex  ilia  in  perpetuum  valitura  eflè 
decrevic.  « 

Et,  ut  à primo  dubitationum  capite  |xordiamur,  fciendum  eft,  exci- 
tatam  fuiflê  in  Aula  Romana  propofitam  quxflionem  tcmporibus  dé- 
mentis Ottavi,  & ab  Antonio  Bagnafacco  Confiliario  , & Advocato 
Generali  SerenilT.  Ducis  Sabaudiæ  editam  fuilfe  fuper  hac  materia  con- 
fultationem  omnibu,  numetis  abfolutam  , qua  folidiflîmis  fundamentis,  ac 
cv  identifiions  ratiombus  olfendit,  privilegium  Nicolai  V.  Ludovic©  Duci 
Sabaud.  concefTiim , non  effe  folius  Ludovici  intuitu  collatum , fed  ad 
fuccefiores  omnes  elle  tranfmilfibile. 

Prarcipua  autem  hujus  confultationis  fundamenta  dcducuntur.  Primé 
ex  natura  ipfius  conct-ffionis.  Nam  Principum  bénéficia  in  dubio  cenfen- 
tur  potius  rea’ia,  quam  petfonalia  , ut  notabiliter  tradit  B art.  in  L ult . 
num.  + .ff.  de  fervit.  leg.  quern  fequuntur  Atg.  /mol.  Alex.  Roman.  & Cajlr. 
in  l.  quia  taie  ff.  fol.matrim.  ylnchar.  conf.  517.  num.  3.  Dec.  conf.  ztfz. 
nam.  5.  B arbat.  conf.  4 4..  col.  6. lib.  a Socin.  Stn.conf.  8}.  num.  16  lib.^.Jaf 
conf.  17.  num.  lib.  1 . Menocb. prafumpt-  103.  mm.  zo.  lib.  3.  Ratio  eft,quia 
bénéficia  Principum  latiflîmam  recipiunc  interpretationem  /.  fin.  fjf.  de 
conflit.  Princ.  cap.  asm  diletti  infin.de  Donat.  & utrtbique  Glojfit,  & DD. 
unde  pvxfumuntur  voluifle  etiam  pro  fucceflbribus , & hxredibus  bene- 
ücium  conferre,  titi  fcrïpferunt  Jilba  conf.  6 4.  num.  7 z.  Nat.  conf.  6 17- 
num  16.  ^Idat.  refp.  10 j.  num.  4. -Item  quia  decet  Principum  concefliones 
perpetuo  efie  manfuras,  «**/>.  decet.  de  reg.Jur.in  6.  cap.fi eut  nuUa.  deprab. 
lb.  6.  cap.  1.  in  princ.  de  Privil.  lib.  6.  Menoch.  conf.  1007.  num.  6 j. 
Gonzal.  ad  reç.  8.  Cancell.  olojf  9.  §.  1.  num.  ir.  Sed  hîcagimus  de  Privi- 
iegio  Summi  Pontificis,  quod  continct  merum  beneficium,  quia  nihil  difi 
ponit  contra  jus,  neque  in  prxjudicium  tertii,  nam  fi  ad  eam  privilegii 
partem  refpiciamus , qux  Ducis  Sabaudix  afl'cnfum , quoad  perfonas  ma- 
joribus  dignitatibus , feù  prxlaturis  præficiendas  requirit , fané  farendum 
eft,  concefltonem  elle  juri  conformcm,  ut  probatur  ex  text.  in  cap.  cum  terra 
in  fin.  de  elcl}.  & in  cap  quod  fient  eod.  rit.nbi  Innoc.  & Abb.  notant,  con- 
fuecudmem,  vel  privilegium,  quo  inducitur  eleftionem  przlati  fieri  de- 
bere  cum  K egis  , vel  Principis  afiènfu  , juri  non  répugnai  e , quod  pari- 
ter  tradiderunt  ;4rch.  in  cap.  Reatina  Ecclefia  6$.  diflinfl.  Sclva  de  benef. 
part.  z.  quefl.  zj.  num.  zj.  & feq.  ubi  laie  id  comprobat  variis  doQrinis , 
ac  juris  locis Jusn.  Lup.  in  repet.  cap.  per  veftras.in  princip.  num • zj.  de  donat,. 
int.  vir.  & uxor.  qui  concludunt,  hujufmodi  confuetudinem  , feù  privile- 
gium redundare  in  utilitatem  Ecdefix,  ut  perfonz  magis  idonex , & di- 
gniores , Principi  notx  ad  dignitates  Ecclefiafiicas  promoveantur , tum  ne 
Principi  detur  occafio  repellendi  provifum  à Pontifice  , ob  légitimas  fufl 
picionis  caufas  quippe  cujus  intereft  viros  fibi  fidos  Ecclcfiarum  regimini 
prxfici , nec  tenetur  admittere  Prarlatum  de  quo  confidere  non  polfit,  ut 
feripferunt  Innoc.  in  cap.  fuper  iis.  de  accuf.  y/bb.  ibid.  num.  13.  glojf 
in  cap.  1.  61.  difl.  & in  c.  z.  §,  cupiens.  ubi  gloff.  in  verb.  cupiens.  de  eltÜ. 
in  prag.  Selv.  d.  que  fl.  zj.  num.  Si  veto  eam  privilegüs  pattern  e*«u 
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’tnînemus  , qux  exteros,  & alienigcnas  à beneficiis  in  Ducis  Sabaudix  di- 
xione  confequendis  repellit,  certiffimi  juriseft  Sacrorum  Canonum  difpo* 
ficioni  valde  confonum  elfe,  ut  probatur  ex  cap.  hortamur.  71.  difl.  cap. 
nullus  61.  difl.  cap.  nec  emeritis.eai.  difl.  cap.  bon a 1.  de  poflul.  Pralat.  cap. 
fin.  de  Cler.  Pereg.  id<jue  tradiderunt  Abb.  in  cap.  ad  décor em.  num.  fin.  de 
Injlit.  Roch-de  Curr.  de  jure  pat.  in  verb.  honorificum'/jUé (l.  18.  Harbat.  conf. 
zj.  col.  6.  vol.  1.  Stlv.  d.  (jhxJI.  19.  num.  57.  & feq.  Covar.  praiï.  cjnafl. 
cap.  num.  j.  Cum  igitur  Nicolai  V.  indultum,  de  quo  difeeptamus  , 
bencficium  cenferi  debeat , cum  nibil  contra  jus  difponat,  Iacifilmc  crit 
interpretandum , atquc  ad  fucceflores  extendendum , non  autem  ad  per- 
fonam  Ducis  Ludovici  coarâandum. 

Secundum  prxfaix  confultationis  fandamentum  defumitur  ex  condi- 
tione  Ducis  Sabaudiar , cui  privilcgium  fuit  conceflum , nam  qux  dignita- 
tis  perpetux  contcmplatione  conceduntur , non  extinguuntur  cum  perfo- 
na , fed  ad  pofteros  in  dignitate  fucceflores  transferuntur , cap.  Qtioniam 
Abbas.  ubi  gloff.  & DD.  notant  de  off.  deleg.  cap.  Si  gratifié.  Je  refeript.  in 
C.  cap.  Cum  venijfent.  ubi  gloff.  in  verbo  probatum.  verf.  prafumitur.  de  in - 
fit.  Artch.  conf.  5x7.  col.  x.  Feder.  de  Sen.  conf.  68.  per  totum  Alex.  & 
Imol.  in  l.  quia  tale.ff.  fol.  matr.  Bellamer.  conf.  3,  col.  8.  verf.  fecunda 
conclu fio.  Mtr.och.  prafumpt.  105.  num.  44.  verfle.  10.  ejuando  faSla  fuit.  lib- 
$.  Sed  privilegium  Nicolai  V.  fuit  Duci  Sabaudix  conceflum  intuitu  di- 
gnitatis , quod  probatur  dupliciter , primo  fcilicet  ex  fxpius  repetira  di- 
gnitatis  Ducalis  mentione,  ut  patet  ibi  prafatum  Ducem  certum  reddimus , 

& fibi  promittimus  , & ibi  ttifi  habitis  priits  per  nos  intentione>  & oonfenf* 
ipfus  Ducis,  & ibi  de  lacis  ditionis  ipfius  Ducis,  qux  quidem  commemo- 
tatio  dignitatis  maximam  inducit  prxfumptionem , quod  fucrit  contem-  * 
plata  , uti  feripferunt  DD.  in  loess  fupra  allegatis , pracipue  in  cap.  Quo- 
niam  Abbas.  de  off'.  deleg.  & in  cap.  Si  gratiose.  de  refeript.  lib.  6.  Secundo 
ex  fubjedta  materia,  quxdignitati  magis,  quam  perfonx  congruit,  unde 
colligitur,  conceflionem  intuitu  dignitatis  , non  perfonx  fadtam  fuifle , 
cap.  DileÜi  filii.  ubi  gloff.  in  verbo  contra,  de  for.  comptt.  cap.  Adverfus.  cum 
gloff.  de  Immun.  Ecclef.  cap.  Rtquifvifli.  & cap.  1.  de  off.  V \c.  lib.  6.  Abb. 
conf.  9 j,  col.  I.  lib.  x.  Calder.  confil.%.  de  privileg.  Dec.  Félin.  B utr.  in  cap. 
jQuoniam  Abbas.  de  off.  deleg.  Nam  privilcgii  materia  , feu  difpoficio,  qux 
ûatuit  , prxlaturas,  ac  majora  bénéficia  confcrri  non  pofle,  nifi  habita 
prius  intentionc,  & âflenfu  Ducis  Ludovici,  item  quôd  exteriad  bénéfi- 
cia in  dirione  ejufdcm  Ducis  exiftentia  non  promoveantur , magis  conve- 
nit  dignitati , quàm  perfonx , nihil  enim  intererat  perfonx  Ludovici  Du- 
cis , abftrahendo  à dignitate  Ducali,  hujufmodi  indultum  obtinuifle,  nul- 
laquc  utilitas , aut  commodum  ad  eundem  redundabat,  nifi  dignitatis  in- 
tuitu, ob  quam  maximè  intererat  Ecclefiarum  regimina  perfonis  idoneis, 
fidis , ac  fubditis  , prxvio  ejus  confenfu  confcrri , ut  annotarunt  Innoc.  in 
cap.  fuper  iis.  col.  3.  de  accuf  Abbas  ibid.  num.  13.  Félin,  ibid.  num.  6. 
Selv.  de  benef.  part.  1.  ejuafl.  13.  num.  *3.  qui  omnes  ccncludunt , Principes 
polie  fefe  opponere  Prxlatis  à Pontificc  provifis , fi  juftam  habcant  fufpi- 
cionis  caufanïj  ne  fortè  aliquid  contra  Rcmpublicam  moliantur,  aut  reve- 
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lent  fecreta  Regni,ex  quibus  innumera  oriantur  mala  in  pernidem  rffgt^ 
minis  Sxcularis,  atque  etiam  Ecclpfiaftici.  Cum  igitur  fubje&a  materi» 
magis  congrua  fit  dignitati , quam  perfonae  Duris  Ludovici , concluden- 
dum  erit , magis  fuill’e  contemplatam  à Pontifice  dignitatem , quàm  per- 
fonam  , 8c  quemadmodnm  dignitas  eft  perpétua , ac  ad  fucctfl'ores  tranfi- 
toria  /.  anima. . §.  a ttia.  ff.  de  arm.  leg.  cap.  Si  gratiosc.  de  reficript.  lift.  6, 
ita  etiam  præfatum  privilegiiun  erit  perpetuum,  ac  reale,  & ad  fucceflo* 
res  in  dignitate  tranfmiffibile. 

Tertium  eruitur  fundamcntum  ex  caufa  finali  hujufce  indulti.  Eteninr 
ubi  agitur  de  interpretatione  privilegii , an  perfonale  fit , vel  reale,  potifli- 
mè  attendenda  eft  caufa  finalis  concefiionis  , ut  elcganter  tradiderunt 
Paul,  de  Leaz.ariis  in  d>fp.  édita  fittper  hac  materia  quafi.  I.  col.  y.  verfic. 
item  caufa  privile ç.  Ja.  Andr.  in  reg.  decet.  in  princip.  de  reg.  jur.  lib.  6. 
Anchar.  in  cap.  Privilegium  col.  J.  de  reg.  jur.  Oldr.  conf  257.  mm.  1.  An- 
cliar.  conf.  327.  mm.  j.  Barbat.  conf.  4.4..  col.  5.  lib.  2.  qui  omnes  affir- 
mant , ponderandam  elle  caufain  finalem  privilegii,  ut  dignofcatur,  an  fie 
perfonale , vcl  tranfmiffibilc  ad  omnes  fucceffiores  , etenim  fi  caufa  non 
extinguimr  cum  perfona  , privilegium  caufa  durante  non  extinguitur.  Sed 
caufa  finalis,  qux  movit  Summum  Pontificemad  concedendum  Ludovico- 
D uci  Sabaudiæ  fupra  memoratum  privilegium  , non  refpicit  ejus  perfo- 
nam  , fed  dignitatem  , ac  ftatum  , 8c  populos  ditionis  Sabaudi* , ut  colli- 
gitur  ex  procrmio  diplomatis,  quod  indicat  caufam  finalem  l.  fin.  ubi  Barri 
ff.  de  hared.  inftit.  B al  J.  in  l.  hac  verbo.  C.  de  falf.  caitf.  adjett.  Cravet. 
conf.  192.  num.  21.  Surd.  conf.  381.  mm.  8.  Menorh.  conf.  219.  nitm.  9. 
Cephal.  conf.  24  6.  mm.  9.  Nam  prccipua  Pontificis  intentio  fuit  provi- 
dere,  ne  ex  promotionibus  ad  regimina  Ecclefiarum  faciendis  in  Ducali 
dominio,  turbationes  ,fcandala,  vcl  inteftinx  adverfitates  oriantur,  quod 
maximè  fpeiftat  ad  Summi  Paftoris  follicitudinem  Clem.  pajhralit.  de  re  jud. 
cap.  1.  de  off.  leg.  /.  congruit.  de  off.  prafid.  ac  propterea  ad  Ducatus  con- 
fervationem  , ac  tranquillitatem  Summi  Pontificis  intentio  potiffimè  dirî- 
gebatur,  Ut  patet  ex  verbis  apertiffimis  diplomatis.  Igitur  ad  fuccefîbres 
in  dignitate  tranfmittetur  privilegium , cum  ejus  caufa  femper  durer,  hinc 
omnes  Do&ores  etiam  concludunt , privilégia  refpicientia  populorum  uri- 
litatem  elle  perpétua , uti  feripferunt  Din.  Oldr.  B art.  B ald.  Ant.  Anch. 
Rom.  Dec.  Bell.  ZaSf  Crav.  relati  à Afenoch  prafumpt.  103 -mm.  24.  lib. 
I quia  durât  caufa  privilegii. 

Quarto,  Privilegii  Pontificii  dubii  declaratio  fpc&at  ad  eundem  Ponti- 
fîcem , aut  ejus  fuccefiores  in  dignitate , cap.  Cum  veniJJ'ent.  dejudic.  cap. 
Inter  a/ia.  de  fient,  excom.  DD.  in  l.  exfaflo  ff.  de  vulg.  & in  l.  fin.  C.  de 
leg.  ubi  B ald.  notât , interprerationem  legis , canonis , vel  privilegii  perti- 
here  ad  conditorem  , vel  concedentem  non  infpe&a  ejus  perfona , fed  ra- 
tione  officii , ideo  fitccelTor  in  digninte  déclarât  privilegium  prxdecefforis  j 
fed  fiicccfl'orcs  Pontifices , nempe  Léo  Decimus  , Clemens  Septimus , Ju- 
lius Tertius  , Gregorius  Derimus-tertius , Sc  Clemens  O&avus  declara- 
runt,  privilegium , de  quo  agimus , elle  reale , ac  perpetuum  ; nam  aper- 
tiffimis verbis  difponunt  illud  perpétua:  firmitatis  robuc  obtinere,  prxterea 
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«non  porte  revocari , née  ei  derogari  , niû  accedentc  confenfu  Dncis  Sa- 
baudix pro  tempore  exiftentis.  Porro  perpetuum  non  effet , nifi  ad  Duces 
fuccellores  tranfmittcretur,  utarguunc  Anchar.  conf.  317.  num.  1.  B a bat. 
$onf  44.  col.  2.  li  b.  x.Socin.  S en.  conf.  84.  mm.  4.  lib.  3.  Menoch.  de 
prafumpt.  103. num.  38.  Prxterea  dura  Pontifices  confiderant  fiituros  Du. 
ces  pro  tempore  exillentes  , fatis  eridenter  oflcndunc  , nolle  eorum  con- 
cefliones  ad  viventis  Ducis  perfonatn  coar&ari , ut  dicimus  de  fubrtitutio. 
ne , qux  habet  traélum  temporis  in  futurum  eam  non  reftringi  ad  primos 
gradus  Menoch,  conf.  44.  mm.  9.  Peregr.  de  fideicom.  art.  18.  num.  14. 
Igitur  concludendum  eft,  fupradidtum  Nrcolai  V-  indultum  efle  rcale,ac 

Stereà  Carolo  Emanueli  II.  Duci  Rcgnanti  jure  competere,  nec  id 
: jufto  titulo  in  dubium  revocari. 

Venioad  fecundum  Caput  propofitx  dubitationis , an  Summus  Pond, 
fcx  teneatur  conferrc  majora  bénéficia , fcilicct  Archiepifcopatus  , Epif- 
copatus,  6c  Abbatum  Monafteria  juxta  nominationem  Regix  Cclfitudini* 
-Ducis  Sabaudix. 

Dubitandi  occafio  oriri  videtur  ex  eo,quod  ubicumque  confenfus  alicu* 
jus  tertii  requiritur , ut  aâus  effcctum  fuum  fordatur,  & is  confentire  re- 
eufat , fine  julla  caufa  , tune  confenfus  habetur  pro  prxrtito  , nec  aûus 
invalidatur,  cap.  Nullus.  ubi  glojf.  Magiftr.  & DD.de  jure  pat.  Abb.  conf, 
<>5-  dub.  5.  lib.  1.  Félin,  in  cap.  Cum  venerabitis.  num.  33.  de  except.  iAlb. 
xonf.  AfX-j.per  tôt.  Lambert,  de  jure  pat.  lib.  1.  part.  x.  ejuafl.  1.  art.  xo, 
per  tôt.  Gon^aletcad  Reg.  S.  Cancell.glojf.  43.  num.  zoo.  & glojf-  47.  num. 
37.  Fontan.  de  patt.  nupt.  c . 6.  çjoff.  y part.  5.  mm.  y & iz.  Aïenoch.  de 
atrbitr.  eaf.  181.  Sed  privilegium  Nicolai  V.  non  concedit  exprefse  facul- 
tatem  nominandi,  fei  confenfum  Ducis  Sabaudix  folummodo  requint,  uc 
patet  ex  his  verbis  diplomatis  ni  fi  habita  intentione , & confnfu  ipfiiu 
DhcU.  Igitur  quamvis  Serehilf.  Sabaudix  Ducis  confenfus  requiratur,  ut 
provifiones  Summorum  Pontificum  , quoad  majores  dignitates  effe<ftura 
fortiantur  : Si  tamen  Sercniflimus  Dux  requificus  fine  jufta  caufa  diflenfe- 
rit, non  fier  irrita  provifio,  & collado  bencficii,  fed  confenfus  habebitur 
^>ro  prxrtito. 

Verius  tamen  ex  tenorc  diplomatum,  mente  Pontificum , ex  caufa  finali 
concefllonis , & ex  obfervantia  immemorabali , debere  Summum  Pontifi- 
çem  conferre  majorum  dignitatum  regimina  Prxlatis  à Serenirt*.  Duce  Sa- 
baudiæ  nominandis. 

Probatut  hxc  conclufio  primo  quia  regulariter  quando  aûus  débet  ex- 
pediri  cum  aitetius  confenfu  , non  folum  requirendus  eft  confenfus,  fed 
etiam  fequendus , aliàs  aékus  erit  nullus  cap.  Cum  in  veteri.  ubi  glojf.  in 
verbo  expeUatur.  circa  medium  de  eltSl.  cap.  1 . $.  cum  ver  à , & ibi  glojf.  in 
•verbe  afienfits.  ne  Sede  vac.  lib.  6.  cap.  cum . olim.ubi  Jo.  Andr.  mm.  10, 
Hofi.  num.  4.  [mol.  num.  7.  B utr.  num.  14.  Abb.num.  4 .de  arbit.  Abb.  in 
**P\  4-  num.  4.  de  iis  ejua  fiant  a Prélat.  & in  cap.  de  multa.  num.  3.  dé 
prab.  & dignit.  Lambert,  de  jure  pat.  lib.  x.  part.  I.  ejiiad.  x.  art. IX.  num.  9. 
danfal.  ad  reg.  8.  Cancell.  glojf.  47.  num.  7.  & glojf.  4 6.  num.  81.  Ideo 
Cauoniftx  affirmant  , non  efle  liberam  collationcm  , qux  cum  aircrius 
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confenfu  fieri  débet  Clem.  dudum.  §.  Si  verv  ubi  gloff-  in  Verbe  libère.  defei 
fuit.  Abb.  in  cap.  de  multa.  num.  }.  de  prab.  & dignit.  Caputaque  decif. 
iqq.  num.  6.  pur.  1.  Caff.td.  decif.  5.  num.  3.  Ô"  4‘  de  privileg.  ea  rationc 
duéli , qtiia  aftus  pendens  ab  alterius  voluntate  non  cft  liber , l.  cum  qui* 
dam.  ff  de  leg.  1.  Gonzales  ad  reg.  *.  Cancell.  gloff.  47-  num.  5.  At  attus» 
requirens  alterius  conienfum  pcwdct  ab  alterins  voluntate  , quia  confen- 
fus,  & voluntas  idem  funt  /.  1.  §.  voluntatem.  ubijtf.  num.  6 • ff.  fil.  ma- 
trim. 

Confirmatur  ex  commoni  Doôorutn  dtftfnûione  inter  confilium  , Se 
confenfum  , nam  qui  tenetur  rcquirerc  confilium , non  renerur  illud  fequi  , 
nec  aftus  irrita tur , eo  contempro  , ut  feripferunt  Abb.  in  cap.  1.  num.  ja 
& in  cap.  cum  vol.  num.  4.  de  iis  qita  fiant  a Pralal.  glojf.  & DD.  in  cap~ 
cum  inveteri.  ji.  de  elefl.  Ô“  in  cap.  cumoli/n.  deconfutt.  B art.  in  I.  So 
p turcs,  ff.  de  exercit.  ad.  At  qui  débet  aftum  gerere  cum  alterius  confenfu  , 
nihil  agit  co  non  confeniiente  , ut  feripferunt  in  cap.  cum  ventrabili. 
inverbo  con/ilio.  de  «ff-  deleg.  & in  cap.  abeuntibut.  in  verbo  confenfu.  9$.  di- 
ftinfl.  Abb.  in  cap.  1 . num.  J.  & in  cap.  cum  vos.  num.  4 . de  iis.  quet  fiunt  à 
fralat.  Unde  inférant , quod  Epifcopus  > qui  nonnulU  debei  explicarc  cum 
con/ilio  , alia  cum  confenfu  Capituli , quoad  ilia  poteft  requifito  confilio 
ad  fui  libitum  determinatc,  at  quoad  alia  non  poteft, mi  docucrunt  Abb. 
& DD.  in  cap.  1.  & fecj.  de  iis,  qua  fiunt  â Pratae. 

Cum  igitur  Summi  Pontifices  Sereniff.  Duci  Sab.  privilegium  concelîè- 
rint.ne  qui»  poftitad  majores  Prxlaturas  ineorum  ditione promoveri,  nift 
prxvio  confenfu  , & habita  intentione  Ducis  pro  rempote  exiftentis , Cmè 
condudendum  eft  fine  dubio  tencri  Summos  Pontifices  fequi  confenfum 
cjufdem  Ducis , ne  per  confequcntiam , irritas  eftè  provifiones , Duce  in- 
confulto,  faftas.  Non  quemadmodum  Papa  in  beneficiis  juris  patronatus 
Laïcorum  reeulariter  tenetur  fequi  prxfentacionem  cap.  dteernimus.  1 6. 
quafi.  7.  Abb.  in  cap.  illud.  in  princip.  de  jure  pat.  Félin,  in  cap.  cum  B trtol- 
dus.col.  3 .de  re  jud.  Hofi.  & Cardin,  in  cap. ex  inJinuatione.de  jure  pat.  Item 
in  beneficiis  eleftivis  tenetur  Papa  fequi  eleftionem , cap.  poftquam.  ubi 
Abb.  num.  i-  & feq.  de  eleCl.  cap.  nihil . de  eteCl.  cap.  cupientes.  de  elel 7.  in  6 > 
Icem  in  beneficiis  quorum  nominaiio  fpeftat  ad  fupremos  Principes  ex 
conceflïonibus  Pontificiis , tèhetur  Papa  conferre  bénéficia  nominatis , uc 
rradidenir.t  Corraf.  de  benef.  par.  4.  cap.  4.  num.  63.  Rebuff.  dereg.  nomi- 
nal. ad  Fralat.  §.  pcrfonam.in  verbo  debeat.  Covar.  pratl.  que  fi.  cap.  )6. 
num.  4.  pari  ratione  ftatuendum  eft  in  beneficiis , quorum  collario  ficri  dé- 
bet, prxvio  afTenfu  Ducis  Sabaudix , teneri  Pomificcm  fequi  ejus  confen- 
fum, nam  ubi  eadem  cft  ratio,  idem  jus  cft  ftatuendum  I.  illud.  ff.  ad  l.  Ajuil. 
Sc  xquipollentium  idem  cft  judicium  l.  fi  quis  fervo.  ubi  B art.  <£•  alii  C.de 
fierté  l.  galtus.  §.  quid  Ji  tantum,  ubi  DD.  ff.  de  lib.  & pofih.  Sc  valet  ar- 

gtimcntum  à fimilibus  ad  fimilia  cap.  in  iis.  de  re  jud.  cap.  tranfiato.  ubi 
gtefi.  fin.  de  conflit.  Félin,  ibid.  num.  33.  Surd.  decif.  19.  num.  16.  & it.  C J* 
Gratian.  difeept  for.  298:  num.  70,  qui  dicunt  cam  eftc  vim  hujus  argu- 
menri , ut  qui  allcrit  fimilitudinem  non  procedcre , teneatur  id  probàre. 
At  milia  poteft  adduci  diverfitatis  ratio  cur  Papa  teneatur  fequi  eleftio- 
nem,.. 
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nenx,  prxfentationem  , & nominationcm  , non  autem  confenfum  , nam 
qnemad  nodum  nominatio,  prxfcntatio , & elcfrio  nihil  aliud  funt , quàm 
declarario  voluntatis  drca  pcrfonam , qux  ad  beneficium  obcinendum  de. 
ftinatur , ab  eo , qui  habet  jus  prxfentandi , eligendi , vcl  norainandi , ut 
docenc  Lambert.  de  jure  pat.  lib.  z.  que  fl.  i.  par.  t.  art.  i.  & feej.  Corraf. 
de  benef.  par.  4.  cap.  1.  & fcc/.  Ita  etiam  conlensûs  prxvia  nrxftario,  nihil 
aliud  eft,  quam  dedaratio  voluntatis  Sereniflimi  Ducis  Sabaudix , quoad 
perfonas  ad  majora  bénéficia  promovendas  , nam  confenfus , & voluntas 
idem  funt  /.  z.  §■ voluntatem.  ubijaf.  num . 6 . ff.  fol.  matr.  Gonjal.  ad  reg.  S: 
Cancell.  glofi.  47.  num.  J. 

Confirmantur  fupradi&a  ex  eo  ,quod  Summi  Poncificcs  in  fuis  diploma- 
tibus  dccernunt , collationes  majorum  dignitatum  efle  invalidas  , nifi  prx* 
cédât  confenfus  Sereniflimi  Ducis,  unde  colligitur,  hujufmodi  confenfus 
prxftationem  rnagis  xquiparari  prxfentationi , nominationi,  & clc&ioni, 
quam  fimplici  approbationi,  & confenfui,  nam  quemadmodum  illx  debent 
prxcedere  collationem  bencficii  cap.  decemimus  16.  que  fi.  7.  Rebuff.  de 
reg . ad  Pralat.  nominal,  in  verbo  pracedat,  & de  collât,  in  §.  fi  t/uis  verb  in 
glojf.  dijpofucrit.  verfic..  fecundo  infirtur , & tôt.  tit.  de  eleCl.  ita  etiam  in 
privilegio  commcmoralo  ftatuitur , debere  prxcedere  Ducis  confenfum. 
At  de  natura  fimplids  confenfus  regulariter  non  eft  prxcedere  aébum  B arti 
in  l.  fi  qui  s mihi  bona.  §.  jufiurn.  num.  j.  &J*f  num.  41.  de  aca.  hared.  Gon- 
zal.  d.  qloff.  47.  num.  $3.  Dum  igitur  Sunîmus  Pontifex  fanxit  Ce  nolle 
providere  de  prxdi&is  bencficiis  in  ditione  Sabauda  exiftentibus , nifi  ha- 
bito  prius  confenfu  Ducis,  fatis  oflcndit,  fe  omnino  velle  fequi  volunca- 
tem  , & nominationem  prxfati  Ducis. 

His  addo  , Summum  Pontificem,  non  folum  ftaruere  adhibendum  efl© 
fimplicem  Ducis  confenfum , fed  in  primis , & ante  omnia  vult  habendany 
efTe  ejus  intcntionem,  ideft  explorandum  efle  ejus  dcfiderium  , & finem  y 
nam  intentio  nihil  aliud  eft  , quàm  finis , qui  movet  agentem  ad  opcran- 
dum , & humanos  a£his  diflinguit,  /.  1.  ubi  DD.  C.  ad  leg.  Cornel.  de  Si- 
car.  ut  eleganter , & lafffimc  docit  Sebafi.  Mtdic.  de  caf.  fortuit,  (fuafi.lt 
num.  1.  & feej.  Unde  communiter  dici  folet,  atrendi  debere  ftarucntium 
intentionein , ideft  rationem  finalem , qux  eos  movitad  ftatutum  conden- 
dum.  Alb.  de  fiat.  lib.  1.  ejuaft.  106.  num.  5.  Alb  a conf.  71.  num  5.  An- 
char. conf.  74.  num.  3.  contrahcntium  intentionem  efle  infpiciendam.  Crav : 
conf.  3 j.  num.  71.  Ofafc.  decif.  «64.  num.  n.  teflatoris  intentionem  efle 
examinandam.  y>bb.  conf.  14.  num.  u.  refcribentis  intentionem  elle  pon* 
derandam.  Jaf.  in  l.  jurifgentium.  §.  prator  ait.  num.  16.  ff.  de  patl:  delir- 
quentium  intentionem  efle  perfcrutandam  DD.  in  cap.  1.  de  homic.  vo- 
lant. vel  caftai.  Anchar.  conf.  Zjt.  num.  z.  B off.  in  tit.  de  homic.  num.  40. 
Ex  quibus  confiât,  intentionem  agentis  nihil  aliud  efle,  quàm  finem,  fett 
fcopum  operantis,  unde  dicimus  a&us  humanos  non  operari  ultra  inten-* 
tionem  agentium,  l.  non  omnis.  ff.  fi  cert.  pet. 

At  fruftratoria  eflèt  hujufce  Ducalis  intentionis  exploratio,  nifi  Sunu 
mus  Pontifex  petfonam  intentam  ad  Prxlaturas  promoveret , quod  fan& 
abfurdum  cflet , quia  in  privilcgiis  tami  ponderis  verba  non  debent  ftarq, 
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fine  myfterio,  & fine  cffe&u  opcrandi,  prxcipuè  in  dauftila  fubftantiali , 
ac  difpofitione  principali  cap.  fi  Papa,  de  privileg.l.  6. 1.  fi  quand*.  Jf.  d* 
1er.  i.  Cravet.  conf.  15 j.  num.  14.  Pcrerr.  conf  17.  num.  6.  lib.  1.  qui  latè 
probant,  fingula  verba  privilcgii , aut  alterius  concelîionis  debere  aliquid 
pondcris  habvrc,  & ad  aliquetn  effè&um  trahi,,  ne  cenfeantur  per  ludi- 
brium , & cluforic  appofita  /•  item  veniunt.  §.  aptanda.jf.  de  petit,  hrred. 
I.  fin.  §.  non  autem  filio.  C.  de  bon.  qua  lib ■ c.  commiffa.  §.  porrb.de  eleft.  lib.  6. 
Porrô  qnem  effeètum  poffunt  bujufmodi  verba  operari , nifi , ut  Summus 
Ponufcx  Prxlaturas  conférât,  juxta  nominationein  , defiderium,  finern , 
& intentionem  ptxfati  Ducis  Sabaudix?  Ad  quid  enim  ejus  intentionem 
exploraré  dobetet  Summus  Pontifex,fi  contra  ejufdcm  defiderium , aefi- 
nem  vellet  bentficium  conferrcî 

Secundo  dcducitur  noihx  conclufionis  comprobario  ex  caufa  finali 
conccflîonis , qux  maxime  attendenda  ift  , ubi  agitur  de  interpretatione 
privilegii , aut  icicripti  cap.  fi  propter  tua . de  refeript.  I.  6.  B ald.  in  cap.  x. 
col.  fin.  verficulo  item  quod  potins,  ext.  de  refeript.  B«r.  conf.  74.  num.  15, 
At  caufa  finalis  conceüionis  Nicolai  V.  ea  prxcipuè  fuit,  ne  ex  promotio- 
nc  Prxlarorum  aliqua  fufpicio  . aut  adverfitas  inteftina  Sereniff  Sabaudix 
Ducibus  , eorumque  populis  orirctur , ut  fupradiximus , qux  fuum  effè- 
&um  minime  fortiretur,  nifi  Sabaudi  Duces  portent  viros  probatx  fidei, 
omni  fufpicione  carentes  ad  majora  bénéficia  nominare  : Ratio  eft,  quia 
fi  effet  tantutnmodo  in  factiltate  Principis  non  admittere  provifum  fibi 
fufpcûum , non  autem  Ptxlatum  promovendum  nominare . iequeretur  hoc 
maximum  incommodum  , quod  ar&arctur  pandere  fui  fccrcta  confilii  in 
grave  Reipublicx  detrimentum.  Quid  enim  fi  forte  juftam  haberet  fufpi- 
cionis  eau  fa  m contra  fubditum  à Pomifice  promotum  , quam  tamen  ma- 
nifeftareob  provift  potentiam  , Principis,  ac  ftatus  tranquillitati  effet  ob- 
futurum  ? Quid  fi  viri  ob  repulfam  oftènfi  occultas  machinationes  refor- 
midaret  ? Qu:d  fi  ejufdem  improbos  mores  foli  Principi  notos  nollet  itj 
fubditi  pernidem  detegere  ? Abdita  funt  Regnantium  confilia , tibi  de 
confcrvatione  lmperii  agitur,  ideo  nulla  ratione  compelli  debent  ad  eoram 
arcana  evulganda.  Quapropter  ad  removendam  omnera  fufpicionem , & 
Reipublicx  detrimentum  , concludendum  eft  , fuirtè  mentem  Pontificis 
concedere  Duci  Sabaudix  nominationem  perfonarum  ad  bénéficia  confi* 
ftorialia  , quas  noffet  magis  fidas , ac  digniores. 

Tertio,  & ultimô  concertant  fuiffe  Sereniflimis Sabaudix  Ducibus  prx- 
di&am  nominationem  evidenter  oftendit  obfervantia  fubfecuta , qux  op- 
tima  eft  privilcgiorum,  omnium  difpofitionum , ambiguarum  voluntatum, 
& humanorum  ndi-um  interpres  l.  fi  fervus  plurium.Ç,  fin.  ff.  de  leo.  3.  /. 
femper  in  fiipulationibus.ff.  de  reg.  ]Hr.  Crav.  conf  10 1.  mm.  3.  Peregr.  conf. 
34.  num.  6.  vol.  3.  Afenoch.  conf.  1007 .num.  101.  & prafump.  ro3.  num . 
l6.  I.  }.  poft  Dec.  conf.  if  1.  num.  5.  verficulo  ulttrius  accedit.  & sflciar. 
refp.  10 î-  num.  $i.Fontan.  de  paft.  nupt.  clattf.  6.  glojf  3.  par.  i.num.  30. 
ubi  latiffimc  comprobat , obfervantiam  fubicquutam  effe  Reginam  inter- 
pretationum  , ac  tollere  omnein  dubitationem  prxcedentis  difpofitionis, 
fivc  agatur  de  contra&ibus , feu  de  ultimis  voluntatibus , five  de  ftatutis , 
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tfive  de  legibus , & conflitutionibus  , five  de  conceffionibtts  feudalibus , 
referiptis,  aiiif'que  aftibus,  ut  ekganter  rcripferunt  Crav.  Dec . Hond.  Surd. 
Pereg.  Mtnoch.  & alii , ejttos  citât  D.  Prof.  Bell  on.  conf.  9.  tuon.  11.  At 
ccrtiffimum  efl  ita  femper  fuiire  in  Romana  Curia  obfervatum  , ut  ScrenilT. 
Duces  Sabaudix  perfonas  ad  majores  dignitates  promovendas  Summo 
Pontifici  nominarent,  nequealiquem  fui  fie  admiflum  ad  pofleflionem  ho- 
rum  beneficiorum  nancifccndam  , nifi  prxvia  nominatione,  6c  approba- 
tione  SerenifT.  Ducum , 6c  in  fpecic  ita  femper  obfirvacum  fuit  regnanti- 
bus  SerenifT.  Ducibus  Emanuelc  P iliberro  , Cacolo  Emanuele,  & Vidlo- 
re  Amedeo , ut  cunétis  in  hac  patria  notiflîmum  efl , 6c  innumeris  attefta- 
tionibus,  ac  Legatorum  epiftolis  pro  tempore  in  Romana  Curia  nomine 
Ducum  Sabaudix  commorantium  pofTet  comprobari. 

Nequè  obllat,  quod  incontrarium  addneebatur , cogi  pofle  Ducem  Sa- 
baudix ad  confentiendum  provifionibus  fa&is  à Summo  Potuifice,  nifî 
alleget  juftam  caufam  dilTentiendi , alioqain  conlenfum  haberi  pro  prx- 
ftito.  Nam  refpoudeo,  id  nulla  ratione  pofîe  proredere  : A ut  enim  Sum- 
musPontifex  confert  dignitates  confilloriales  aheui  extero,  & alienigenx, 
& hoc  cafu  indubitatum  efl,  ex  apertifïimis  veibis  diplomatum  Sixti  IV. 
Innocent»  VIII.  Julii  II  Sc  aliorunxfucceflbrum  , non  pofTè  cogi  Ducem 
Sabaudix  ad  confentiendum,  cum  ilia  abfolutc  , generaliter , & indiftin&è 
flatuant , exteros  nullo  modo  obtinere  polTe  bénéficia  in  Ditionibns  prx- 
fati  Ducis , idque  duplici  ex  caufa  : Primo,  quia  congruentius  efl  fubdicos 
in  beneficiis  obtinendis  prxfcrri  al  enigenis , quod  Canones  pafïïm  déter- 
minant, 8c  eft  juri  confolium  cap.  kortamur.  71.  difi.  cap.  nec  emeritis.  cap. 
mtllns  invitas.  61.  dift.  Abb.  in  cap.  ad  decorcm.  nam.  fin.  de  infiit.  Selv.  de 
bencf.  part.  1.  tjuafl.  a;,  rtum.  58.  Gulielm.  Benedift-  in  cap.  Raimttiut.  de 
teftam.  in  verbo  A delà  fiant,  mon.  104.  qui  rationem  affermit  hu  jus  congrticn' 
tix  , quoniam  bénéficia  prxfumuntur  fundata  ex  faculratibus , 6c  pccuniis 
indigenarum , ideo  funt  exteris  prxferendi  arg.  1. 1.  C.  non  lie.  habit.  Mc- 
troc.  lib.  11.  Secundo  ne  divinus  cultus  diminuatur,  ob  exteroium  pro- 
motiones,  quipatrix  amore  alledli  perfonaliter  refidere  non  curant,  quam 
etiam  rationem  affermit  Do&orcs  fupra  allegati , Sc  prxcipnc  Abbat  in 
d.  cap.  ad  decorcm.  mon.  fin.de  infiit.  & Selv.  d.  qttaft.  1$.  tntm.  Go.  Qua- 
propter,  attenta  fupradidfcorum  diplomatum  dtfpofittone  ,irritx  erunt  om- 
nes  provifiones  Ponrificix  exteris  fadlx,  nec  poterunt  Duces  Sabaudix  ad 
confentiendum  ulla  ratione  compelli. 

Aut  vero  Papa  vult  promovere  ad  majores  illas  dignitates  aliquem  ex 
fubditis  Ducis  Sabaudix  & hoc  etiam  cafu  cogi  non  pofTet  ad  confenticn- 
dum,  ncque  adallegandam  difTensûs  caufam.  Primo  quia  Pontifex,ut  fupra 
diximus,  non  débet  confcrre  hujufmodi  bénéficia , mfi  prxvia  nominatio- 
ne, ac  prxcedcnte  tra&atu,  6c  confenfu  Ducis  ,utclarc  difponunt  verba 
diplomatum  , idcô  compelli  non  poteft  ad  confentiendum,  led  potius  te- 
retur  Papa  fequi  Ducis  nominationem  j dummodô  perfonæ  fini  idonex. 
Secundo  dato,citra  veri  prxjudicium ,quod  requireretur  fimplcx  confcn- 
fus  Ducis  , ad  hoc,  ut  provifiones  Pontificix  efftrdlum  fortirentur,  adhuc 
compelli  non  poffet  ad  confentiendum,  nec  ad  caufam  diflenfus  adduccn- 
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.dam  , <]uîa  in  Principe  denegante  htijufnaodi  confenfum  prxfumenda  eft 
jufta  eau  fa  cap.  cum  à nebit.  in  fin.  de  itfi • Clem.  un.  de  prob.  silciat.  de 
prafumpt.  rtg.  3.  prafumpt.  8 .Rom.  cenf.  436.  num.  19.  Menocb.  prefumpt. 
•ta.  lit.  1.  num.  1.  & feq.  ubi  rationena  aftèrt , quia  Princeps  prxfumitut 
•j'dfticia  plcnus,  quafi  Dcus  in  terris  , mcndacii  ol’ot,  ac  veritatis  aman*. 
Idcro  ex  juftitia,&  veritate  moveti  pixfumitur  ad dirtcntiendum,  ac  liante 
jufta  caufa  dirt*en(us  non  poteft  cogi  ad  prxftandum  confenfum , ut  affir- 
niarunt  j4bb.  in  cap.  licet.  num.  9.  de  regul.  Lambert,  de  jure  patr.lib.  t. 
part.  z.  que  fi  1.  art.  10.  num.  31.  Gtnz.nl.  fnper  rtg.  S.  Cancell.  gl*fi.  47. 
num.  43.  Tertio  quia  Princeps,  utfupra  diximus , non  débet  arâari  ad 
xrvulganda  arcana  confiiii,  poH'et  enim  moveri  ex  graviffimis  , & occultis 
C3u(ts  concerncntibus  fui  ft.itus  confctvationcm  , quæ  pandere  forte  nol- 
ict  ob  juftum , & rarionabticm  imminentis  alicujus  periàili  meturn.  IdcA 
congrucntius  cft , ac  Pontificix  dignitatit  magis  décorum  , ne  ejus  provi- 
fiones  inftingantur , ac  illuforix  teddantur  , SerenilT‘.  Ducis  nominatio- 
11cm  fequi,  ncque  de  diftensùs  aut  cor.tradifitionis  caufis  invicem  difputa- 
,rc,  ac  quodammodo  lixari , quod  Summos  Principes  dcdeccr. 

Ex  quibus  temanet  firma  conclufio,  Summos  Pontifices  non  porte  con- 
ferre  confiftorialcs  dignitates  in  diÿpne  SerenifT.  Oucis  Sabaudix  exi- 
ftentes  , nifî  prxcedente  ejufdem  Ducis  nominatione  , feu  confenfu , qui 
xquipollcat  nomination!. 

Venio  nunc  ad  tertiam  dubitationem , & qnxro , an  Summos  Pontifex 
po(Ct  ad  libitum  revocare  fupradidkas  conceflîones  Nicolai  V.  te  Sixri 
IV.  aliotumque  anteceiTorum , aut  iifdem  derogare? 

Et  videretur  affirmative  refpor.dendum.  Nam  Papa  in  beneficialibus 
ampliflimam  habet  poteftatem  cap.  1.  de  prab.  in  6.  Clem.  1.  ubi  DD.  ut 
lit.  pend.  Félin,  in  cap.  Ecclefiarum.  num.  81.  de  cenftit.  Génial,  ad  rtg.  8. 
Cane,  in  §.  1.  precem.  num.  31.  Unde  inferunt  mtgis  ccmmunitcr  Dodo- 
tes , po(Tc  Papam  derogare  juri  patronatus  Laïcotum  ex  fiindatione,  te 
dotatione,  ut  feripferunt  Roch-  de  Curt.  de  jure  pat.  in  verbe  henarificum. 
que  fl.  5.  num.  6.  Lambert,  de  jure  pat.  lib.  1.  par.  3.  quafi-.  11.  art.  a.  num. 
x.  Félin,  in  tr.iiï.  quando  littera  jSptfi.  noc.  fat.  Ctvar.  cap.  3 6.  praQ. 
qur.fi  num.  1.  Item  porte  Pontificem  libéré  confcrre  bénéficia  , quorum 
collationcm  aliis  concerterai,  ut  latc  comprobat  Menocb.  conf.  83.  per  te- 
tum  peft  'Raid.  Mena:.  Selv.  Sraphil.  Rtt.  Rem • Marc.  & allés.  Item  porte 
revocare  etiam  fine  caufa  privilégia  Félin,  in  cap.  qua  in  Ecclefiarum.  num. 
fl.  de  conflit,  slbbat.  in  cap.  uevit.num.  ij.  de  jud.  Ancbar.  conf.  1.  num. 
4.  Cafi.  cenf.  4 6.  num.  4.  vtl.  z.  Genzjtl.  ad  rtg.  8.  Cancell.  glejf.  33.  num. 
qi.  Pereqr.  de  jur.  fifbi.  lit.  3.  num.  19.  ubi  tationcm  adducit , quia  privilé- 
gions cft  privatalex  derogans  juri  commoni,at  Princeps  fupra  legemefl, 
nec  lege  fiu , aut  prxJcceflbris  ligatur.  Pariigitur  rationc  poterit  Summtis 
Pontifex  conceifiones , te  induira  ,qux  àSede  Apoftolica  Scren.  Sabaudix 
Duces  impecrarunt  revocare,  te  bénéficia  qualiacunque  inconfulto  Duce, 
libère  conferre. 

Vctius  tamen  cft,  Summum  Pontificem  maxime abftinere  debereab  hu- 
jufiniodi  rçvocacionibus  , ôc  derogationibus  , ftve  rcfpe&u  ipfijs  Pap* 
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concedentis,  five  ipfius  Ducis  impctrantis,  five  infpeûa  conditione,  & 
«attira  rei  concelTæ. 

Et  primo,  H concèdent is  perfonam  attendamus , nemo  eft,qui  nelciar,. 
•Pontifias  Majeftati  maxime  convenue  ejus  privilégia  elle  perpétua , ac 
-bénéficia  à Principum  liberalitate  provenientia  elfe  manfura  cap.  fi  cui 
jnulla.  de  prab.  Ub.  6.  cap.  l.  de  priviltg.  lib.  iS.  cap.  decet.  de  reg.  jur.  lib. 

- 6 . Simon,  de  reftr.  ejuafl.  88.  mm.  5 . Menoch.  conf.  1007.  tium.  6j.  Gonzal. 
ad  reg.  8.  Cancell.glojf  9.  §.  x.  nttm.  n.  nec  facilè  debet  Princeps  fine 
maxima,  6c  gravi  fin  ma  caufa  mutare  voluntatem,  quippe  quem  valdede- 
decet  variatio.  Pereg.  de  fur.  fi/ci.  tit.  3.  nam.  18:  Rot.  decifi  $3.  num.  17.  de 
•prab.  in  antiq.  Roi.  conf.  13.  «mot.  5 J.  vol.  -J.  Laudenf  de  Princip.  que  fl.  ij8. 
Gonzal.  loc.  cit.  nttm.  3X.  ubi  fcribic , debere  Pontificem  elle  confia  ntem, 
& immobilem,  6c  habere  pedes  plumbeos,  ac  unum  calamum,  8c  unam 
linguam.  Effet  igirur  Pontificix  dignitati  indecorum , fi  Serenilf.  Sabaudix 
-Ducuin  privilégia,  ac  induira  fuper  forma  conferendi  bénéficia  à prxdecef. 
foribus  per  ducentorum  annorum  fpatium  inviolabiliter  obfervata,  vellet, 
line  aliqua  jufta  caufa  revocare , aut  iifdem  derogare,  fibi  enim  ipfi  Pon- 
«ifex  injuriam  facir,  cum  privilégia  anteceffornm  tollit,  ac  eorum  deefeta 
perturbât,  6c  ratio  fuadet  , ut,  qui  à fuccefforibus  mandata  fua  fervari 
defiderant  , prxdeceflbris  voluntatem  & ftatuta  euftodiant,  cap.  jufiitia. 
2.5.  quafl.  1. 

Secundo  fi  refpiciamus  perlonas  Sereniff.Ducum  Sabaudix  quibus  fupra- 
ditta  privilégia  fuerunt  à Sede  Apoftolica  conceira,concludendum  eft  , elle 
irrevocabilia  : Nam  privilégia  , aux  benemeritis  conceduntur , fine  ur- 
gentiflîma  caufa  auferri  non  pollunt  , an  docuerunt  Bal.  in  l.  fi  qui  fe 
patrie,  nttm if.  C.  und.  lib.  *s4bb.  conf . ).  col.  pen.  lib.  x.  But*,  in  cap.  novit. 
mm.  xx.  dejud.  Félin,  ibid.  mm.  7.  Menoch.  conf.  1007.  num.  6 8.  ubi 
decem.  & otlo  Do  il  ores  concordantes  enumerat.  At  Summi  Pontificescon- 
tulerunt  Screniff.  Sabaudix  Ducibus  privilégia,  de  quibus  hîc  agitur,  ob 
egregia  Domus  Sabaudix  mérita , devotionem , fidem , 8c  obfequium  erga 
Sedem  Apoftolicam  , ut  eorum  diplomata  pafiim  tefianrur-,  igitur  revo- 
cari  non  poterunt. 

Et  fane  fi  veterum  annalium  monumenta  perCTirramus , evidenter  con- 
Aabit,5abaiidos  Principes  Apoftolicx  Sediobfequentiflimos  femper  fuif- 
fe,  ac  ftrcnuè  pro  Chriftianx  Reipublicx  exaltarione , ac  defenfionc  defix- 
dafie,  ira  ut,  non  nxodoacccptis  beneficiis  fint  fpoli.mdi , fed  novis  lar-r 
gitionibus,  recentibus  gratiis , repetitis  prxmiis  fint  alliciendi,  ac  mxgts 
magifque  in  obfeqnio  confirmandi,  nec-non  fummopere  caverc  debenc 
Maximi  Ecclcfix  Pixfules , ne  fublatis  Chriftianorum  Principum  privile- 
giis,illorum  devotio,ac  zelus  erga  Romanam  Ecclefiam  refrigcfc.it , gra- 
vcfque  fimultates,ofFennones,&  difeordix  exoriantur. 

Tertio  fi  concellïonis  formam , 6c  conditionem  examinemus , revocati 
Bon  polie  dicendum  eft.  Etenim  privilégia,  6c  conceffiones,  qux  tranfeunt 
in  vim  conventions,  funt  irrevocabilia,  ut  latc  probant  Rcbtff.de  concord. 
■Reg.  Franc,  in  Rub.  de  collât,  in  princ.prafat.  & in  tit.de  firm.  & irrevocab. 
concordat,  fiabil • in  princ.  Gonzalez,  ad  Reg.  6.  Canetti,  f/a/?,  xj-  num.  8. 
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Crefc.  decif.  l.  Je  privil.  Put . decif  47.  wm.  11.  lib.  1 .Rot.  Jteif.  joj.  la 
3.  part.  diverf  Sed  privilcgium  conccirum  Ducibus  Sabaudix  fi; per  forma 
coifercndi  bénéficia  habet  naturam  convention»  ,nam  S.unmus  Pontifex 
Nicolaus  V.  in  diplomate  promittit,  le  non  collatuiuin  bénéficia  , ni(ï 
juxta  prxfcriptam  formam , ibi  certum  reddimue , & p'omittimm , quod 
proinittendi  veibnm  importât  ftipulationem  , Ce  contraûum  /.  feiendum. 
ubi  DD.  de  verb.  oblig.  ex  quibus  licet  conjiccre.  aliquam  c xriciflc  difcor- 
diam  inter  Pontif!ces&  Duces  Sabaudix  fuper  collationibus  bcneficiorum, 
qux  prxbuetit  u.cafioncm  deveniendi  ad  eain  concordiam  , ut  juxta  prxf- 
criptam formam  conferrentur.  Confirmantui  fixe  omnia  ex  aiia  claufula 
fubfcqucntibiu  diplomatibus  Pontifiais  adjefti , qua  cavctur  ne  poHit 
prxrcriptx  confctendi  formx  derogari , • nifi  accedcme  alfenfu  Ducum 
Sabaudix  pro  temporecxiftcntium.ut  patetex  confirmationibus  Leonis  X. 
démentis  VII.  Julii  III.  Gregorii  X I 1 1.  & Clcmenris  VIII.  unde 
colligitur,  has  concefliones  fuiiTc  per  modum  concordix,  de  cujufdam 
coinpofitionis  inter  partes  concordacas,  ex  co , quod  iis  nequeat  mfi  acce- 
dente  Ducis  aflenfu  derogari  , eft  enim  de  natura  conventionum  , con- 
trario partium  confenfu  revocari  lib.  1.  C.  quando  lie.  ab  empt.  dife.  I.  ni* 
bil  tant  natterai*.  ff.  de  reg.  jur.  I.  paüa.ff.  de  folut,  non  aucem  de  natura 
fimpîicis  privilcgii,  quod  fola  concedentis  voluntate  rcvocatur  cap.  novit. 
ubi  DD.  de  jud. 

Ptxterea , qux  concernunt  publicam  utilitatem  , non  debent  revocari, 
ncc  iifdem  derogandum  eft , nifi  ex  urgentiffima  caufa  Dec.  conf  10. mini, 
8.  verfîculo  3.  quia  propter.  Caflr.  confît.  17S.  in  fin.  lib. t.  Félin,  in  cap.  non - 
nutli.  nam.  19.  de  refeript,  Ferret.  conf.  31.  num.  30.  At  indulta , de  quibus 
agirons,  refpiciunt  publicam  utilitatem,  nempe  tranquillitatem  ftatus,ac 
populorum  ScrciulT.  Ducis  Sabaudix,  ut  fupra  Jatè  diximus  : item  con- 
cernunt intereiTc  omnium  fubditorum  , nam  maxime  comm  intereft  Pix- 
laturas  à concivibus  fidifque  viris  adminiftrati,extcrofque  à bcneficiorum 
confecutione  repelli.  Dcniquc  fupradiâx  concefliones  continent  claufulas 
fottiflïmas  derogantes  omnibus  in  contrarium  geftis  , nid  accedente 
confenfu  Ducis  Sabaudix , qux  oftendunt  enixam  voluntatem  Summo- 
rum  Pontificum  , ut  hujufmodi  indulta  irrevocabiliter , & immutabiliter 
obfcrvarentur  , ut  arguit  Cafl.  in  conf.  178.  in  fin.  lib.  1.  Tarif  conf.  37. 
rrum.  3.  lib.  4.  Rcbuffi  ad  Concord.  Call.  in  Rub.  de  firm.  & irrtv.  Concord, 
ftabil.  verfîculo  ultime  notanda  eft.  ubi  dicit,  quod  claufula  Decrcii  irri- 
tant» annullat  quidquid  in  contrarium  {il.  cap.  ad  petitionem.  de  accuf  glofl. 
in  Clcm.  j.  de  Immun.  Ecclef.  & ligar  eriam  manus  Pontificis  cap.quodam. 
in  fin.  de  prab.  in  6.  ubi  Gemin.  Franc.  & jdnehar.  notant.  Ex  quibus 
omnibus  fiiltem  fimul  juntftis , fatis  comprobata  remanet  conclufio , quod 
Summtis  Pontifex  non  debeat  piivilegiis  Ducis  Sabaudix  derogare,  imi 
potiùs  ca  augere,  ac  illibata  cuftodtre.  Patet  ctiam  refponfio,  ex  fupra- 
diûis,  ad  argumenta  contraria,  qux  militant  in  fimplici  privilegio,  quod 
non  habet  caufas  , & claufulas  peculiares , prout  in  fpecie  uoftra. 

Ex  his  arbitror,  fatis  abundè  tribus  propofitis  dubitationibus  refpon- 
fum  fuifle,  ncc  pofle  Summum  Pontificem,  fine  gravi  lxfionc  jutium, ac 
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|*îviIegioram  SerenitP  Ducis  Sabaudiar,  rejicere  ejus  nominationes  ad 
■vacantia  bénéficia  confiftorialia , arque  ad  Prioratus  Tallueriarum , No- 
Valicii,  & Ripalix,  necnon  ad  Pracpofituram  Montis-Jovis  juxta  formam 
diplomacum  Nicolai  V.  exclufis  femper  à beneficiorum  adeptione  exteris, 
Sc  ira  juris  effe  cenfeo  falvo  femper  faniore  judicio,  ac  fub  cenfura  Sanéfcæ 
JMatris  Ecclefiae. 

Chriflophoru*  Vauzonut  Prafes , ac  Regii  Archivii  fupremw  Cufios. 


Çn  defireroit  d'être  informé  par  une  pcrfonne  qui  ait  une  particulière 
connoifjance  de  ce  qui  fe  pratique  en  Savoye  pour  les 
Bénéfices , des  points  cy- apres. 


I.. 

SI  Pufage  de  difpofer  des  Bé- 
néfices ctoit  le  meme  dans 
les  Pais  qui  ont  etc  échangez 
contre  le  Marquifac  de  Salut 
tes,  qu‘il  cft  encore  aujourd’hui 
en  Savoye. 

II. 

De  quelle  maniéré  on  pour- 
voit aux  Archevêchcz  & Evê- 
chez , fi  fon  Airelle  Royale 
nomme , prefente  ou  rccom- 
paandc. 


ni. 

Si  c*eft  de  même  pour  les 
Àbbaïes,  tant  Régulières  que 
Commendataires. 


IV. 

Si  c'efl:  le  meme  pour  les 
Pricurez,  Canonicats,&  autres 
Dignitcz. 


1. 

*ON  répond  affirmativement 
au  premier  article , & Granet 
qui  a traité  des  affaires  des  Pais 
étrangers , le  confirme  en  termes 
exprès.  L'on  l’a  vu,  trouvé  que 
ccfl  la  même  chofe. 

11. 

Son  Altejje  Roïale  pourvoit  aux 
Archevêchés  (T  Evêchés > pa'' 
un  P lacet  qu'il  accorde  à celui  qu'il 
choifit  pour  remplir  le  Bénéfice. 
Et  le  Pape  enfuite  injlituë , cela 
ejl  nommément  porté  dans  les  In- 
duits accordes  *ux  Ducs  de  Sa- 
voye. 

111. 

L'on  répond  de  même  au*au 
precedent  article , fi  ce  nejt  que 
ipefi  mal  parler  de  dire  Abbaïes 
Commendataires , ce  font  les  per- 
fonnes  qui  font  Commendataires , 
non  les  Abbaïes. 

1 V. 

'Von  emploie  la  même  réponfe 
du  precedent  article, pour  les  Prie u* 
re^Canonicats  & autres  Dignité s 
qui  dépendent  de  la  nomination  du 
Prince , neanmoins  ils  ne  font  point 
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compris  dans  les  Induits, fi  ce  ryejt 
fous  la  claufe  de  aliis  ver 6 Diw 
gnitatibus. 

V.  ' V. 

La  Bulle  du  Pape  Nicolas  V.  Von  répond  affirmativement  au 
qui  contient  de  grands  privi-  cinquième  article , O'  vu  /* Induit' 
leges  en  faveur  de  la  Maifon  du  Pape  Nicolas  V.  à Louis  Duc 
de  Savoyc  , porte  que  le  Pa-  de  Savoye , qui  efi  dans  le  Recueil 
pc  ne  pourra  pourvoir  d’au-  des  Induits  de  Savoye  }jls  y fonte 


VI. 

Le  confentement  de  fon  Alteffi 


cuns  Bénéfices  & Dignitcz  fi-  compris. 
tuez  dans  fes  Ecats , mfi  habi - 
tis  prius  intentione  & confenfi 
ipfiM  Ducis , & fi  les  Pricurcz, 
tant  en  commande,  qu’en  rè- 
gle y font  compris. 

V I. 

En  quelle  manière  fc  don- 
nent les  confcntcmens  par  fon  Roiale  fc  donne  par  un  Placet  dréfi 
Altcfie  Roïalc.  fc  par  Patentes  au  grand  fceau  , 

& par  elle  figné,  tel  efi  l'ufage, 
mats  cela  nejl  pas  bien  expliqué 
par.  I* Induit , mais  l* execution  eu 
a.  dépendu  des  Ducs . 

VII.  vu. 

S’il  efi:  vrai  qu’aucun  ne  De  tous  les  Bénéfices  nomme^au 
pu i fie  erre  mis  en  poflefiion  des  feptiéme  article , perfonne  ne  peut 
Archevêchez&  Evéchcz,  Ab-  être  mis  en  pojfejfion  fans  qu'il 
baies,  Prieurez,  Canonicats  & confie  du  Placet , agrêement , 
autres  Bénéfices  de  Dignité,  nomination  de  fon  A Itejfe  Roïa- 
qu’il  n’en  ait  obtenu  le  Placet  le  , lequel  doit  précéder  les  Bulles  , 
de  fon  Altcfie  Roïalc,  & qu’il  & lors  que  le  prétendant  veut 
n’ait,  été  cnrcgiftrc  au  Sénat.  après  l'agrée  ment  du  Prince , 

les  Bulles  dinfiitution , fe  mettre  en 
poffeffon  } il  doit  demander  la  fulmination  au  Sénat  , qui  entend  le 
Procureur  General , pour  fçavoir  s'il  ny  a rien  d obreptif,  (S'  contre 
le.  Prince  & l'Efiat , & furies  Concluftons  l'on  permet  la  fulmina- 
tion des  Bulles  ^ipofioliques , ou  du  Légat  à Laterc  , lefquelles  aveç 
ledit  Placet  font  enregifirées  aux  Archives  du  Sénat. 

VIII.  VIII. 

Si  l’on  peut,  avoir  d’autrç  11  les  faut  prendre  de  l'Induit- 
y 7 du 
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édairciflcnicnr  concernant  ccc  du  Pape  Clement  VI  11.  du  ipi 
ufage.  Juillet  1595.  ou  font  référées  tou- 

tes les  grâces  concédées  par  les  Pa- 
pes precedens  depuis  le  Pape  Nicolas  V.  jufques  au  Pape  Clément  VIII . 
& même  l'induit  du  Pape  Nicolas  V.  ici  inféré  avec  tous  les  autres , 
contient  (juatre  articles.  Le  premier , touchant  la  difpofition  des  Eglifes 
Métropolitaines , Cathédrales  O*  Abbatiales , ce  qui  ne  Je  peut  faire 
fans  avoir  eu  le  confentement  & intention  du  Prince.  Le  fécond , de 
ne  pouvoir  conférer  par  le  Pape  les  autres  Dignité ^ refervées  au  Pape , 
qu’aux  originaires  du  païs  fujets  du  Prince  & qui  lui  foient  agréa- 
bles. Le  troificme,  au  à l'égard  des  Prieure^de  T alloiitres , de  Ripailles , 
CT  Novallcje  & la  Prévôté  de  M ont-Joux , que  le  Pape  ne  les  peut 
conférer  que  félon  t intention  (F  volonté  du  Prince.  Le  quatrième,  que 
nulle  s Grâces  expectatives  ne  pourront  être  données  dans  cejdits  païs , 
fmon  du  vouloir  & confentement  du  Prince. 


Ces  réponfes  fur  les  huit  demandes  ci  expliquées , font  do- 
Monficur  l’Abbc  «Scrvien  lorsqu’il  ccoit  Ambaffadcur  pour  le 
Roi  auprès  du  Duc  de  Savoye. 


Bulla  Pape  Nicolas  V.  continent  Induit um  Sereniff.  Sabaudiæ  Duabki 
ab  eo  concejjum  fuper  coüationibus , provijionibus  Bcnefi- 
ciorum  in  eorum  Ditiombus  exijlcntium. 

N T CO  LA  US  V-  Epifcopus  fervus  Servorum  Dci.  Ad  futur.' im  rei 
memoriam.  Erlî  ex  patetnae  chariratis  affèéhi  quorumlibet  ftacui 
pacifico , & iranqnillo  in  yotivis  confovendo  profeÛibus  aflidux  follicitu- 
dinis  curam  libenter  intendimus  , congruit  tamen  nos  Catholicos  Princi- 
pes , nobis  & Apoftolicae  Scdi  devotos  quo  id  à nobis  fincerè  requiritur  « 
propenfioribus  favoribus  profequi , ne  ftarus  fui  difpendia  fubeant , & 
quxvis  ipfos  contuibec  adverfîras  imeftina  ; Hinc  eft  quod  quamvis  Sedis 
prxdi&x  providencia  circumfpe£ta  aftus  fuos  fub  eo  femper  dirigar  ratio- 
nis  moderamine,  nè  in  cujufqium  protendantur  prxjndicium,  vcl  offenfam 
nihilominus  Dilechim  filium  nobilem  virtim  Ludovicum  Ducem  Sabaudix, 
qui  uri  Cathqlicum  decet  Principem  nobis , & diûx  Sedi  plenè  aiïurgens 
obedientiæ  debito  pro  fux  devotionis  affe&u  à nobis  attolli  meruit,  fa- 
vore  benevolentix-  fpecialis  eo  confidcrationis  noftrx  refpeâu  profequi 
volentes  quo  fîrma  fiducia,  ornnem  fibi  toliet  fufpicionis  caufam  , ne  ex 
Promotione  quorumvis  ad  quarumeumque  Ecclefiarum , vel  Monafterio- 
rum  infra  diftriéfcum  fui  temporalis  dominii  confiftentium  regimina,  fea 
provifionibus  quibuflibet,de  quibulVis  dignitatibus  difpofitioni  noftrx  re- 
feryatis  ibidem  confiftentibus  quibufeumque  perfonis  per  nos  faciendis  fui 
ftatus  fucccdat  difpçndium,  aut  alia  quœtis  advcrfitas  inteftina,  prxfacum* 

Cccccc 
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Duccm  harum  ferie  certum  reddunus , & libi  promittimus  , quod  ipfbj 
& dominio  hûjulmodi  in  integntate  diftx  obcdrentix  pcrfiftentibus  ad 
qnarumcumque  Metropolitanarum , vel  aliarum  Cathemralium  carundem 
regimina,  auc  dignitatcs  Abbatiales  infra  diftridhim  prxdidum  neminem 
prxficiemus , leu  illis  de  quorumeumque  perfoms  non  providebimus,  nifi 
habitis  prius  per  nos  inrentione,  & confenlu  iplïus  Ducis  de  perfonis 
idoneis  ad  hujufmodi  regimina,  leu  dignitatcs  promovendis  , vel  de  qua- 
rum,' p rfoms  taies  provifionei  fuerint  facicndx.de  aliis  veto  dignitatibus 
videlicet  polf  Pontificales  majoribus»  & Prioratibus  Convcntuaübus , ac 
alias  difpolicioni  noftrx  gencraliter  refervatis  in  diftrittu  prxfaro  perfonis 
providebimus  idoneis  non  nifi  fuerint  de  locis  ditior.is  îpfius  Ducis, 
auc  fibi  gratx,  vel  accepta  de  aliis  locis  oriundx.  Prxterea  Prioratus 
Talluenarum  , Ripalix  , & Novalitii , ac  Przpofituram  Montis-Jovis,‘ 
qux  in  confinibus  hujufmodi  dominiorum  confillunt , ôc  fi  cum  illos  va- 
care  contigerit , nulli  conferemus , nifi  fimiliter  prius  ab  ipfo  Duce  ejus 
intentione  habita  de  perfonis  quibus  fuerint  conferendi.  Gratias  autem  ex- 
peftativas , & fpecialcs  refervationcs  quaflibet  cum  quibufvis , qux  ex 
illis  defeendunt  providendi  mandatis  in  diftriftu  prxdifto  perfonis  dum- 
taxat,  qux  locorum  ejufdem  diftri&us  alienigenx,  vel  extranex  non  fue- 
rint , nifi  fortalfis  ejufdem  Ducis  confenfus  aliis  perfonis  fuper  hujuf- 
modi gratiis  obtinendis  fiiffragetur,  concedemus.  Quod  fi  fortalfis  ex  im- 
portunitate  petentium  , aut  per  prxocupationem , feîi  alias  inadvertenter 
per  nos  contra  prxmilTa  quafvis  provifiones,  prxfe&iones , te  collatio- 
«es  fieri,  aut  alias  quicquam  concedi  contigerit,  auftoritate  Apoftolica 
earumdem  prxfentium  tenorc  ftatuimus , deelaramus , & decernimus  ea 
omnia  utpotè  prxter , & contra  mentem  noftram  à nobis  extorta,  & qux- 
cumque  inde  lecuta , cum  procclfibus  indc  pro  tempore  habitis , quafvis 
etiam  in  fe  Cenfuras , & panas  continentibus  nullius  fore  roboris , vel 
momenti,  ipfifquc  proceffibus  minimè  intendendum  five  parendumelTe  , 
nec  Cenfuras , & pœnas  hujufmodi  qucmquam  arttare,  fed  illas,  & eof- 
dem  procefius  penitus  haberi  debere  pro  infettis.  Nulli  ergo  omninô 
hominum  liceat  hanc  paginam  noftrx  promilfionis , ftatuti , declarationis 
& conftitutionis  infringere , vel  ei  au  lu  temerario  contraire.  Si  quis  au- 
tem hoc  attentare  prxfutnpferit  indignationem  Omnipotcmis  Dei,  & Bea*. 
torum  Pétri , & Pauli  Apollolorum  ejus  fe  noverit  incurfurum.  Daturri 
Romx  apud  Sanâum  Petrum  anno  Incarnation»  Dominicx , millefimo 
quadringentefimo  quinquagefimo  primo,  quarto  ld.  Januarii,  Pontificatus 
noftri  anno  quinto. 

JBhIIâ  Pap<e  Sixti  I V.  prohibe»!  con/erri.  in  perforuu  alienigenai  Bé- 
néficia exiflentia  in  Vitionibus  SeremJJ.  Vucum  Sabaudiœ. 


ÇlXTUS  IV.  fervus  Servorum  Dei.  Ad  furunm  rei  menaoriatru 
Crcditam  nobis  defuper  regerdx  militantis  Ecclefix  providentiam  fa_ 
lubriter  exequi  coadjuvante  Domino  cupientes , ad  ea  ut  deberrms  , H_ 
benter  intendimus , per  qux  Ecdchis , & Monaftcriis , aliifc\ue  locist 


Pièces  3 Titres  , ÿ Mémoires  3 

Religiofis,ac  perfonis  Ecclefiafticis  confiilatur  falubriter  ipfarumque  Ec- 
clefiirum  per  amplius  excrcfcaut  decus , 5c  venuftas.  Sanè  pro  parte 
Dilerîa:  in  Chrifto  fil  a:  Nobilis  mulicris  Yolant  Duciflse , Tutricis,  6c 
tutorio  nomine  nobilis  viri  Philiberti  Du  ci  s Sabaudix , nobis  nuper  ex* 
bjbita  pctitio  continebat , quod  licec  in  Ducatu  , diftri&u  , ditione , co- 
tnitatibus,  Terris,  locis,  6c  aliis  dominiis  Sabaudix  ultra,  5c  citramon- 
tanis  dominio  ipfius  Ducis  mediatè,  5c  immédiate  fubje&is  quamplures 
perfonæ  ex  ejufdcm  Ducatu  , di&rittu , ditione,  5c  dominio  oriundx  ad 
Ecclcfiafticas  dignitates,  5c  alia  bénéficia  Ecclefiaftica , Sxcularia  . & cu- 
jufcnnque  Ordinis  Regularia  obtinenda  habiles , atque  idonex  in  nu- 
méro copiofo  exiftant , tamen  quamplures  alienigeme  perlons  ad  béné- 
ficia hujufmodi  diverfis  , 5c  exquifitis  viis  ofpirant,  & propterea  poftpo- 
nitur  earumdem  oriundarum  perfonarum  promotio , 5c  quanipluribus  ex 
e.fdem,  cum  ipfis  alias  facultatcs  non  {appelant , fc  in  lictcrarum  ftudiis 
exercendi  aufertur  opportunitas,  5:  ipfi  alienigçnæ  in  didis  bencficiis  non 
curant  perfonaliter  reiidereiquo  fit  ut  divinus  cultus  diinmuarur,  3c  ipfa 
bénéficia  in  fpiritualibus  , 5c  tcmporalibus  non  modica  patwntur  detri- 
menta.  Quarc  pro  parte  diète  Duciflæ  nomine  quo  fupra  nobis  fuit  hu- 
militer  fupplicatum  , ut  in  præmiflis  opportune  providere  de  benignitate 
Apoftolica  dignaremur.  Nos  igitur  pro  Ecclefiarum  , 5c  Monaftciiorum. 
aliorumque  regularium  locorum  Ducatus,  6c  dominii  hujufmodi  venuftate, 

& décore,  5c  ut  ipfis  perfonis  oriundis  falubriter  provideatur  ex  prxmif* 
fis,  5c  aliis  nobis  expofitis  caufis  hujufmodi  fupplicationibus  inclinati, 
ac  perpétua  , 5c  irrefragabili  conftitutione  ftatuimus , 5c  ordinamus , ut 
nullus  alienigena  , fivc  alterius  nationis,  5c  dominii  Clericus , vel  cujuf- 
aimque  ordinis  regularis , qui  non  fit  de  Ducatu , ditione,  vel  dominio 
hujuimodi  oriundus  , aut  faltem  vêtus,  5c  a&ualis  illorum  incola,  cu- 
jufeumque  dignitatis , ftatus , gradus , ordinis  , vel  conditionis  exiftant 
bénéficia  prxdida  fxcularia  , vel  cujufcumque  ordinis  regularia , cum  cu- 
ra , vel  fine  cura , quæcumque , 5c  qualiacunque  fuerint , deinceps  vi- 
gore  lirterarum  quarumeunque  gratiarum  expeftativarum  fub  quacum- 
que  veiborum  forma  emanaverint,  acceptare  , five  obtinere  po(Iit,nec 
ei  jus  aliquod  acquiratur,  auûoritate  Apoftolica  decernentes  locorum 
Archiepifcopos  , Epifcopos,  nec  non  diûorum  Monafteriorum  Abbates 
pro  tempore  exiftentes,  5c  Convcntus  eorundem,nec  non  di&arum  Ec- 
clefiarum Capitula  , 5c  quofvis  alios  ordinarios  obtentu  prxdiètarum  lit- 
terarum  fub  qnavis  forma  , vel  expreilione  verborum  etiam  cum  fpeci- 
fica,  5c  individuali  ftatuti , 5c  ordinationis  hujufmodi  derogatione  à Se- 
de  prædièta,  vel  legatis  ejufilem  in  antea  impetrandarum  , 6c  proceftuum 
habendorum  per  eafdem  qunfvis  etiam  cenfuras , ôc  pcenas  in  fe  conti- 
nentium  ad  receptionem  alicujus,vel  aliquorum  ad  bénéficia  hujufmodi 
adverfus  ftatutum , 5c  ordinationem  prxdiûa , compelli  miniir.c  debeant, 
feù  poftint,  nec  non  cenfurx  proceftûs,  ôc  pccnx  hujufmodi  etiamfi  diète 
litteræ  motu  proprio,  5c  ex  ccrta  fcientia  emanarent,  neminem  arètent, 
fed  habcantur  pro  calïïs , irritis , 5c  infe&is  ; Non  obftantibus  conftitu- 
tionibus,  5c  ordinationibus  Apoftolicis , cstcrifque  contrariis  quibufeun-  , 
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que.  Nulli  ergo  omnino  hominum  liceat  hanc  paginam  noftri  ftatuti,ot- 
dinationis,  & conftitutionis  infringere,  vel  ci  aufu  temerario  contraires 
Si  quis  autem  hoc  attentare  pr*fumpferic  indignationem  Omnipotente 
Dei,  8c  Beatorum  Pétri  8c  Pauli  Apoftolorum  ejus  Ce  noverit  incurfurum. 
Datum  Romi  apud  San&um  Petrum  anno  Incarnationis  Dominicx,  mil- 
lefimo  quadringcntefimo  feptuagefimo  quarto , nono  Kal.  Martii,  Ponti- 
•ficatus  noftri  anno  quarto. 

JfulU  Papx  Innoccntii  VIII.  confirmant  Indultum  Sixti  IV.  de  non 
conferendu  bencficiis  cxiftcntibua  in  ditionibus  Vucum 
Sabaudix  perfoms  alienigenit. 

INNOCENTIUS  VIII.  Epifcopus  fer  vus  SetVorum  Dei  ad 
futuram  rei  memoriam.  lis  qux  laudabili , & provida  prxdecelforum 
noftrorum  ordinatione  ftatuta , & décréta  funt  , libenter  cum  à nobis 
petitur  , noftri  adjicimus  roboris  firmitatem  , ut  tantô  firmius  obfcrventur 
iquanto  iterata  Sedis  Apoftolicx  fuerint  auftoritate  firmata,  Dudum  fi 
quidem  à felicis  recordationis  Sixto  Papa  IV.  prxdeccflbre  noftro  ema- 
.narunt  litterx  tenons  fubfequentis.  Sixtus  Epifcopus  Servus  Servorum 
Dei  ad  perpetuam  rei  memoriam.  Creditam  nobis  defuper  regcndæ  mi- 
lita ntis  Ecclefix  providentiam  falubriter  exequi  coadjnvante  Domino  cu- 
. pientes  ad  ea,  ut  debemus  libenter  intendimus  , per  qux  Ecdefiis  , & 
■Monafteriis , aliifque  locis  Religiofis,  perfonis  Ecclcfiafticis  confulatur  fa- 
•lubriter  , ipfarumque  Ecclcfiarum  per  amplius  excrefcant  decus , 8c  ve- 
nuftas.  Sanè  pro  patte  diledtae  in  Chrifto  filix  Nobilis  mulieris  Yolant 
Duciflx,  Tutricis,  8c  Tutorio  nomiue  Nobilis  viri  Philiberti  Ducis  Sa- 
baudix  nobis  nuper  exhibira  petitio  continebat , quod  Hcet  in  Ducatu , 8c 
diftri&u  , ditione,  Comitatibus , Terris , Locis,  8c  aliis  dominiis  Sabau- 
dix  , ultra  , 8c  citramontanis  , dominio  ipfius  Ducis  mediatè , & imme- 
.diatè  fubje&is  quamplures  perfonx  ex  eifdem  Ducatu,  diftriftu,  ditione, 
8c  dominio  oriundx  ad  Ecclefiafticas  dignitates  , 8c  alia  bénéficia , Ec- 
clefiaftica  fxcularia , 8c  cujufcunque  Ordinis  Regularia  obtinenda  habi- 
les , atque  idonex  , numéro  copiofo  exiftant , tamen  quamplures  alieni- 
genx  pcrfonx  ad  bénéficia  hujufmodi  diverfis,  & cxquifitis  viis  afpirant, 
& propterea  poftponkur  earundem  oriundarum  perfonarum  promotio , 
8c  qtiampluribus  ex  eifdem , cum  ipfis  alias  facultates  non  fuppetant , fe 
in  Iitterarum  ftudiis  exercendi  aufertur  opportunitas,&  ipfi  alienigenx  in 
di&is  beneficiis  non  curant  perfonaliter  refidere,quo  fit  ut  divinus  cultus 
diminuatur,  & ipfa  bénéficia  in  fpiritualibus  8c  temporalibus  non  modica 
patiantur  detrimenta.  Quare  pro  parte  diftx  Duciifx  nomine  quo  fupra 
nobis  fuit  humiliter  fupplicatum , ut  in  prxmiflîs  opportunè  providere 
de  benignitate  Apoftolica  dignaremur.  Nos  igitur  pro  Ecclcfiarum,  8c 
Monaftcriorum  , aliorumque  Regularium  locorum  Ducatus  , 8c  dominii 
hujufmodi  venuftate,  8c  décoré,  & ut  ipfis  perfonis  oriundisialubriter  pro- 
yideatur,  ex  prxmiflîs  8C  aliis  nobis  expofitis  caufis  hujufmodi  ûipplicatio- 
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<fiîbus  indinati , hac  perpétua  8c  irrefragabili  conftitutione,  ftatuimus , Ôc 
erdinamus , ut  nullus  alienigena , five  alterius  nationis , & dominii  Cleri- 
cus , vel  cujufcunque  Ordinis  Regularij , qui  non  fit  de  Ducatu  , ditione , 
vel  daminio  hujufmodi  oriundtis , aut  faltem  verus , 8c  aftualis  illorum  in- 
cola cujufcunque  dignitatis,  ftatus  , gradus,  ordinis,  vel  conditions  exi- 
ftat,  bénéficia  prxdi&a  fxcularia,  vel  cujufcumquc  Ordinis  Regularia,  cum 
'cura , vel  fine  cura  quxcunque,  &' qualiacunque  fuerint,  dcinceps  vi- 
gore  litterarum,  quarumcunque  gratiarum  expe&ativarum,  fub  quacunque 
•verborum  forma  emanaverint  acceptare  , five  obtinere  poffit , nec  ei  jus 
aliquod  acquiratur  au&oritate  Apoftolica  : decernentes  locorum  Archie- 
pifcopos , Epifcopos , nee-non  di&orum  Monafteriorum  Abbates  pro 
tempore  cxi  fientes , & Conventus  eorumdem , nèc-non  didtarum  Eccle- 
fiarum  Capitula  ; 8c  quofvis  alios  Ordinarios  obtentu  prxdiftarum  littera- 
rum, fub  quavis  forma  , vel  expreffione  verborum  etiam  cum  fpecifica, 
& individuali  ftatuti,  8c  ordinations  hujufinodi  derogationc  à Scde  prx- 
ditta,  vel  Legatis  ejufdcm  in  antea  impetrandarum,  8c  proceflumn  haben- 
dorum  per  eafdem  quafvis  etiam  cenfuras , & panas  m fecontinentium  ad 
receptionem  alicujus , vel  aliquorum  ad  bénéficia  hujufmodi  adflerfus  fta- 
-tutum , 8c  ordinationcm  prxdi&a  minime  compelli  debeant , feu  poffinr, 
tiec-non  cenfurx  procelTus,  8c  pcenx  hujufmodi , etiam  fi  diûx  litterx  mo- 
tu  proprio , êc  ex  certa  feientia  emanarent  , neminem  argent , fed  ha- 
beantur  procaffis,  irritis,  & infe&is , non  obflantibus  conflitutionibus , 8c 
ordinationibus  Apoflolîcis  cæterifque  contrariis  quibufeunque.  Nulli  ergo 
omninô  homintim  liceat  hanc  paginam  noftri  ftatuti , -ordinationis,  & 
conflitutionis  infringere , vel  çi  aufu  -temerario  contraire.  Si  quis  auter» 
fioc  attentare  prxfumpferit,  indignationcm  Omniporentis  Dei,  ac  Beato- 
rum  Pétri,  8c  Pauli  Apoftolorum  cjus  fe  noverit  incurfurum.  Datum  Ro- 
mae  apud  Sanftum  Petrum , anno  Incarnationis  Dominicx  , millefimo 
quadringentefimo  feptuagefimo  quarto,  nono  Kal.  Mardi , Pondficatus 
noftri  anno  quarto.  Et  deinde  pro  parte  Dilefti  filii  Nobilis  viri  Careli 
'Ducis  Sabaudix  nobis  fait  humiliter  fupplicatum,  ut  ejufdem  prxdecefto- 
ris  Iitteris , 8c  in  eis  contentif , ftatuto  , 8c  ordinationi  prxdi&is  pro  illo- 
'rum  fubfiftentia  firmiori  noftrx  approbations  robur  adjicere,  aliàfque  in 
prxmiffis  opportunè  providere  de  benignkate  Apoftolica  dignaremur. 
Nos  igitur  hujufmodi  fupplicationibus  indinati, litteras  prxdiftas  ac  omnia, 
6c  lingula  in  eis  contenta  auftoritate  Apoftolica  tenore  prxfentium  appro- 
bamus  , ac  prxfêntis  feripti  patrocinio  communimus  , non  obftancibus 
conflitutionibus , ordinationibus  Apoftolicis  , ac  omnibus  illis , qux  idem 
prxdeceiTor  in  diftis  Iitteris  volait  non  obftare  cxterifque  contrariis  qui- 
bufeunque. Nulli  ergo  omnino  hominum  liceat  haüc  paginam  noftrx  ap- 
probations , & muniminis  infringere , vel  ei  aufu  temerario  contraire.  Si 
quis  aurem  hoc  attentare  prxfumpferic  , indignationem  Omnipotencis 
Dei  , 8c  Bearorum  Pétri,  & Pauli  Apoftolorum  ejus  fe  noverit  incurfu- 
rum. Datum  Romæ  apud  Sandlum  Petrum,  anno  Incarnationis  Domini- 
cx, millefimo  quadringentefimo  odtuagefimo  quarto,  oftavo  Idus  Mardi, 
Pondficatus  noftri  anno  primo. 

Cccccc  iij 
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Huit  A JP  Apte  Jtilii  11.  confirmons  BulUm  Sixti  IV.  de  beneficiit 

non  conferendis  alientgenif. 

JULIUS  II.  Epifcopus  Servus  Servorum  Dei.  A J perpetuam  rei  mc- 
moriam.  Romani  Pontificis  in  omnes  copiofa  benignitas  Catholicorum 
Principnm,  & aliorum  Chriiti  fidelium  merit»,  Se  devotionem  circtimfpe- 
tta  providentia  confîdérans  ea , quæ  in  ipforum  Principum  fubditorum- 
que  fuorùm  fav.rem,  honorcm  , &c  quictem  per  Sedem  Apoftolicam  con- 
cclTa  repererir , fuæ  protedlianis  munimine  roborat,  ut  eo  firmius  perfî- 
flant  quô  Scdis  ejufdem  au&oritate  fæpius  fuerint  circumfulta.  Dudum 
liquident  fœÜcis  recordatioi  is  Sixto  Papæ  IV.  pixdecelTbri  noftro  pro 
parte  quondam  Volant  DuciiTx  , Tutricis  &c  tutorio  no  mine  quondam 
Philibert!  Ducis  Sabaudix,  expofito  quod  licet  in  Ducatu  , diftriâu , di- 
tione,  Comitatibus,  Terris,  locis,&  aliis  dominiis  Sabaudiæ , ultra , & 
citramontanis , deminio  ipfius  Ducis,  mediatè.,  & immediatè  fiibje&is, 
quamplures  perfonæ  ex  eifdcm  Duc&tu  , diftridtu , ditione,  & dominio 
oriunda^d  Ecclefias  dignitates  î & alia  bénéficia  Ecclefiaftica , Sxcularia, 
& cujufcunque  Ordinis  Rcgularia  obtinenda  , habiles  , atque  idonear  in 
numéro  copiofo  exifterent,  tamen  quamplures  alienigenæ  perfonæ  ad  bé- 
néficia hujufmodi  diverfis,  & exquificis  viis  afpirabant,  & propterea  poft- 
pônebatur  earundem  oriundarum  perfonarum  promotio,&  quampluribus 
ex  eifdcm,  cum  ipfis  alias  facilitâtes  non  fuppaerent,  fe  in  litterarum 
ftudiis  exercendi  aufcrebatiir  oppornmitas , & ipfi  alienigenæ  in  di&is  be- 
neficiis  non  curabant  perfonaliter  refidere  j quo  fiebat  ut  divinus  cultus 
diminuerctur,  & ipfa  bénéficia  in  fpiritualibus , & temporalibus  non  mo- 
dica  parcrentur  dettimenta  , diftus  prxdeceflor  ex  prxmifïïs , & alii  fibi 
expofitis  caufis , perpétua  > & irrefragabili  conftitutione  perquafdam  fuas 
litteras  ftatuit , & ordinavit , ut  nullus  alienigena , five  alterius  nationis , 
& dominii  Clericus,  vcl  cujufcunque  Ordinis  Regularis,  qui  non  eflèt  de 
Ducatu,  ditionc  , vel  deminio  hujufmodi  oriundus,  aut  faltem  verus , & 
a&ualis  illorum  incola  cujufcunque  dignitatis,  ftatus,  giadus , ordinis,  vel 
condition»  exi/leret  , bénéficia  prædi&a  l'æcularia,  vel  cujufvis  Ordinis 
Regularia  cum  cura , vel  fine  cura  quæcunque,  quotiefeunque,  qualiacun- 
que  forent  ex  tune  dcinceps  vigore  litterarum  quarumeunque  gratiarum 
expeftativarum  fub  quacunquc  yerborum  forma  emanarent  , acceptare, 
fîve  obtinete  poflet , nec  ei  jus  aliquod  acquireretur  *,  ac  dccrevit , loco- 
rum  Archiepifcopos  , Epifcopos  , nec-non  Monafieriorum  Abbatcs  pro 
temporc  rxiftentes  , ac  Convcntus  eorundem  didtarurpquc  Ecdefiarum 
Capitula,  & quofvi^alios  Ordinarios  obtentu  prxdi&arum  litterarum  fub 
quavis  forma,  vel  cxpreflïone  verborum  etiam  cum  fpecifica,  & indivi- 
duali  ftatuti,  ordination»  hujufmodi  derogatione  à Sede  Apoftolica  , 
▼el  Lcgatis  ejufdem  extune  in  antea  impetrandarum , & procefTuum  ha- 
bendorum  per  eafdem  quafvis  etiam  cenfuras,  & pccnas  in  fe  continen- 
tium  ad  receptionem  alicujus,  vel  aliquorum  ad  bénéficia  hujufmodi  ad- 
yerfus  ftatutum,  & ordinationem  prxdi&a  compclli  minime  debere,  feu 
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porte , nec-non  cenfurx , proccfliis , 8c  pœna:  hujufmodi , etiamfj  di&x 
littcræ  motu  proprio,  8c  ex  certa  fcientia  cmanatent  neminem  arû.ucnt, 
jfèd  quod  haberentur  pro  cartîs , irritis , & infe&is , 8c  fucceiïivè  piæ  me» 
moriæ  Innoccntius  Papa  O&avus  etiam  prardecefïbr  nofter  litteras  prar- 
di&as,ac  omnia,  8c  fingulaincis  contenta, per  alias  fuas  litteras  appro. 
bavit , ac  fui  fcripti  patrocinio  communivit  proue  in  eorundem  prxdecef- 
forum  defuper  refpc&ivc  confe&is  litteris  prxdidtis  plenius  continetur. 
Quare  pro  parte  Dilc&i  filii  Nobilis  viri  Caroli  Ducis  Sabaudiæ  nobis 
fuit  humiliter  fupplicatum , ut  pro  Ecclcfiarum  , 8c  Monafteriorum  alio- 
rumque  Régulai ium  locorum  Ducatus,  8c  dominii  prxdi&orum  venu  da- 
te, 8c  décoré,  ac  perfonarum  oriundaruin  hujufmodi  ftatu,  8c  tranquilli- 
tate  fingulas  litteras  prxdi&as  innovare , 8c  approbare , 8c  alias  in  prx- 
miiïis  opportunè  providere  de  benignitate  Apoftolica  dignarennir.  Nos 
igitur  qui  fingulorum  nobis  , 8c  Sedi  Apoftolica:  devotorum  filiorum  de. 
cori,  & indemniratibus , quantum  cum  Deo  pofluraus  libenter  confuli- 
mus  , hujufmodi  fupplicationibus  inclinati  fingulas  litteras  prxdi&as  ex 
certa  noftra  fcientia  tenore  præfentium  innovamus  , 8c  approbamus,  ac 
perpétua:  firmitatis  robur  obtinere  debere,  ac  quod  illis  etiam  per  quaf- 
vis  claufulas,  etiam  derogatoriarum  derogatorias,  feu  fortiorcs,  8c  info- 
litas  nullarenus  derogatum  cenfeatur,  nifiillorum  toto  tenore,  ac  de  ver- 
bo  ad  verbum  , 8c  nihil  omifto,  inferto  nec-non  fpeciali  , 8c  exprefio 
præfati  Caroli , 8c  pro  tempore  exiftentis  Sabaudix  Ducis  confenfu  ea- 
dem  auftoritate  dacernimus , & nihilominus  pro  potiori  cautela  prxmirtà 
omnia  de  novo  ftatuimus  , 8c  ordinamus.  Non  obftantibus  præmiftis  con- 
ftitutionibus  , & ordinationibus  Apoftolicis  cxterifque  contrariis  quibuf- 
cunque.  Nulli  ergo  omnino  hominum  liceat  hanc  paginam  noftrx  inno- 
vationis , approbationis , decreti,  ftatuti,  & ordinationis  infringere,  vel 
ci  aufu  temerario  contraire.  Si  quis  autem  hoc  attentare  prxfumpferit 
indignationem  Omnipotentis  Dci,ac  Beatorum  Pétri,  8c  Pauli  Apofto- 
lorum  ejus  fenoverit  incurfurum.  Datum  Romx  apudSan&tim  Petrum, 
anno  Incarnarionis  Dominicx,millefimo  qiiingentefimo-fexto,  Kal.  Maii, 
Pontificatus  noftri  anno  tertio. 

'J*'1'  9 , ' -f  ( ■*  * ' ' ■ Vi’'- 1 

Bull  s Papx  Ltonis  X.  confirma™ , & ampli  ans  indulta  Nicolas  V. 

& Sixti  IV.  ijuoad  collationcs  Beneficiorum  in  ditionibui 
Scrcniffi  Duc  ton  Sabaudix  cxijlcntium. 

LE  O X.  Epifcopus  Servus  Servorum  Dei.  Ad  perpetuam  rci  me- 
moriam.  Beriignitas  Sedis  Apoftolicæ  confueta  ca  per  qux  Roma- 
xios  Pontifices  pro  Catholicorum  Principum  profpcro , 8c  tranquillo  lla- 
tu,ac  indemnitate,&  animarum  falute  providè  concerta  comperit , liben» 
ter  ap  probat,  8c  innovât  eifque  Apoftolici  muniminis  robur  adjicit , ac 
de  novo  conccdit , 8c  alias  in  iis  providet  prout  in  Domino  profpicit  fa- 
lubriter  expedire.  Dudum  fi  quidem  felicis  recordarionis  Nicolaus  V. 
quondam  Ludoyico  Sabaudi*  Duci  tunc’in  humanis  agenti,  ne  ex  pro-. 
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mocione  quorumvis  , ad  quarumcumque  Ecclefiarum,  vel.  Monafterioritm}, 
infra  diftriétum  fui  temporalis  dominii  confiftentium  rcgimina , feu  pro- 
vifionibns  quibuflibet  de  quibufvis  dignitatibus  difpofitioni  Apoftolicæ 
refervatis  inibi  confiftenribus , quibufGumque  perfonis  per  eum  faciendi9,. 
fui  ftatus  cederet  difpendium,  aut  alia  quævis  adverfitas  inteftina,  prxfa* 
tum  Ducem  per  fuas  lifteras  certum  reddidit,  & fibi  promifit,  quod  ip- 
fo , 8c  dominio  «hujufmodi  in  integritate  obedientix  diâx  Sedis  perfiften- 
tibus  ad  quarumeunque  Metropoliranarum , vel  ali  arum  Cathedralium 
Ecclefiarum  regimina  , aut  dignitates  Abbatiales  infra  diftrittum  prxdi- 
&um , neminem  prxficeret  , feu  illis  de  quorumeumque  perfonis,  non  pro- 
videret,  nifi  habitis  prius  per  cnm  intencicne,  & confenfu  ipfius  Ducis 
de  perfonis  idoneisad  hujufmodi  regimina,  leu  dignitates  promovendis, 

▼el  de  quarum  perfonis  talcs  provifiones  forent  faciendas  , de  aliis  verô- 
dignitatibus , videlicet  poft  Pontificales , majoribus , 8c  Prioratibus  Cou- 
vent u.ilibus  , ac  aliis  difpofitioni  Apoflolicæ  generaliter  refervatis  in  di- 
ftci&u  prxfato  perfonis  provideret  idoneis,  non  nifi  forent  de  locisditio- 
nis  ipfius  Ducis , aut  fibi  gratis , 8c  acccptis  de  aliis  locis  oriundæ.  Prxte- 
rca  PrioratusTallueriarum , Kipalix,ôc  Novalitix,ac  Prxpofitura  Men- 
tis-Jovis,  qui  in  confinibus  hujufmodi  dominiorum  confiftebant,  fi  8c  cum 
il/a  vacare  contingeret.nulli  conferret , nifi  fimilitcr  ab  ipfo  Duce  ejus 
intentione  habita  de  perfonis,  quibus  forent  facicndi  gratias , aut  expe- 
&ativas,  fpeciales  refervationes  quaflibet-.,  cnm  quibuflibet , quæ  ex  illis 
defeendebant  providendi  mandatis  in  diftridhi  prxdi&o  perfonis  dumtaxat 
quæ  locorum  ejufdem  diftridus  a’ienigenx , vel  extranei  non  forent,  nifi. 
forfan  ejufdem  Ducis  confenfus  aliis  perfonis,  fuper  hujufmodi  gratiis 
obtinendis  fuflFragaretur , concederet  : quod  fi  forfan  ex  importunitate  pe- 
tentium,aut  per  prxoccupationem, feu  aliàs  inadvertenter  per  eum  con- 
tra prxmilTa  quafvis  provifiones  , præfedliones  , 8c  collationes  fieri,  aut 
aliàs  quicquam  concedi  contingeret , ftatuit,  & dccrevit  ea  omnia,  utpotc 
prxter,  & contra  mentem  fuam  ab  eo  extorta,  8c  quxeumque  inde  fecuta  , 
cum  proceflibus  inde  pro  tempore  habitis,  quafvis  etiamin  le  cenfuras  , 

& pœnas  continentibus  nullius  fore  roboris,  vel  momenti , ipfifque  pro-. 
ceflîbus  minime  intendendum  five  parendum  elfe  , nec  cenfuras,  8c  pœ- 
nas  hujufmodi  quempiam  arûare,  fed  illas,  & eofdem  proceflus  penitus 
haberi  debere  pro  infettis.  Et  deinde  Sixtus  IV.  per  fuas  litteras  ftatuit, 

8c  ordinavit , ut  nullùs  alienigena , feu  alterius  nationis , vel  dominii  Cle- 
ricus , vel  cujufvis  Ordinis  Rtgulàris,  qui  non  efTct  de  Ducatu,  ditione, 
vel  dominio  hujufmodi  oriundus,  aut  faltem  verus,  8c  attualis  illarum  in- 
cola cujufcunque  dignitatis,  ftatus,  gradus,  ordinis,  vel  conditionis  exh* 
fterer,  bénéficia  Ecclefiaftica , fxcularia,  vel  cujufvis  Ordinis  Regnlari» 
cum  cura,  vel  fine  cura,  quxcunque,  quotcunque  & qualiacunque  forent  - - 
ex  tune  deinceps  vigore  litterarum  quarumeunque  gratiarum  expe&ativa- 
rum  fub  quacunque  verborum  forma  emanarent , acceptare , feu  obtinere 
poflît,  nec  ei  jus  aliquod  acquireretur  : ac  decrevit  locorum  Archiepifco- 
pos,  Eptfcopos,  nec-non  Monallcriorum  Abbates  pro  tempore  exiftentes, 
aç  Conventus  earundem  didtarum  Ecclefiarum  Capitula,  6c  quofvis  alios. 

Ordiuarios»  , 
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Ordinarios , obtentu  prxdi&arum  Ütterarum . fub  quavis  verbornm  for- 
ma , Sc  expreffione  , etiam  cum  fpeeifica , & individua  ftatuti , & ordina- 
tionis  hujufmodi  dérogations  à Sede  prxfata , vel  Legatis  ejufdem  ex  tune 
in  antea  impetrandarum  , Sc  proccrtuum  habendorum  per  eafdem  quaf- 
vis  cenfuras  , Sc  poenas  in  fe  continentium  ad  receptionem  aUcuius  , vel 
aliquorum  ad  bénéficia  hujufmodi  adverfus  fiatutum  , Sc  ordinacionem 
ptxdi&a  compelli  minime  debere,  feu  porte , nec-non  cenfurx  procertus, 
& pœnx  hujufmodi , etiamfi  di£x  litterx,  etiam  motu  proprio,  & ex  certa 
feientia  emanarent,  minime  ar&arent,  fed  haberentur  pro  caffs,  irritis  Sc 
infe&is,  & fucceffivè  Innocentius  VIII.  ütteras  Sixti  Prxdeccjffbris  hujuf- 
modi) ac  omnia  , Sc  fingula  in  cis  contenta  per  alias  fuas  Ütteras  approba- 
vit.  Ac  demum  Julius  II.  Romanus  Pontifex  Prxdeceflor  nofter  unguia* 
Sixti,  & Innocentii  Prxdeccrtbrum  Ütteras  hujufmodi  ex  certa  feientia  fi- 
militer  innovavit  Sc  approbavit  , ac  perpetux  firmitatis  robur  obtiner© 
debere  decrevit.  Quodque  illis  per  quafeunque  claufulas  etiam  derogato- 
riarum  derogatorias , feu  fortiores  ,&  infolitas  nulla  tenus  derogatum  erte 
cenferetur,  nifi  illorum  toto  tenore,ac  de  verbo  ad  verbum , Sc  nihil 
omilfo  inferto,  nec-non  de  fpeciali,  Sc  cxprelTo  prxfati  Caroli , Sc  pro- 
tempore  exiftentis,  Sabaudix  Ducis  confenfu  cademque  au&oritate  decre- 
vic,  Sc  nihilominus  pro  potiori  cautela  prxmirta  omnia  de  novo  fbruit  Sc 
ordinavit.  Acidem  Julius  Prxdecelfor  pix  memorix  Bouifacii  Papx  VIII.. 
etiam  PrxdecelToris  noftri , qui  quondam  Amedeo  Comiti  Sabaudix  tuno 
in  humanis  agenti  per  fuas  ütteras  indulferat , ut  nullus  Delegatus , vel 
SubdelegatUs  ab  eo  executor,  feu  etiam  Confervator  à Sede  prxdi&a  de- 
putatus  porter  in  ejus  perfonam  excommunicationis,  5c  in  terram  fuas  in- 
terdifti  fententias  promulgarc  fine  fpeciali  mandato  Sedis  ejufdem  fâciente 
plenam  & cxprefiàm  , ac  de  vetbo  ad  verbum  de  indulto  hujufmodi  men- 
tionem , veftigiis  inhxrendo  Dile&o  filio  Nobili  viro  Carolo  Sabaudix 
Duci  indulferat,  ut  nullus  Delegatus , feu  Subdelegatus  per  Ütteras  Apo- 
ftolicas  in  fuam , ac  uxoris , Sc  liberornm  fuorum  perfonas  excommunica- 
tionis fententiam  promulgare  portât  abfque  ejufdem  Sedis  fpeciali  fâciente 
plenam , Sc  exprtflam  ac  de  verbo  ad  verbum  de  indulto  hujufmodi  men- 
tionem.  Quodque  in  locis  Ecclefiaftico  interdiûo , etiam  cum  hujufmodi  ? 
Ücenria  fuppofitis  ,fi  eum  ad  ilia  dedinare,  vel  in  cis  refidere  contingeret 
Mirtas , Sc  alia  Divina  Officia , etiam  apertis  januis , Ecclefiarum  Campa- 
nis  pulfâtis,  Sc  alta  voce,  excommunicaris , tamen,  & interdi&is  exdufis 
celcbrari , nec-non  Ecclefiaftica  Sacramenta,  quxcunque  alias  tamen  ri- 
te fibi , Sc  eifdem  uxori,  & liberis  miniftrari  facerc , Sc  ilia  fufeipere,. 
libéré  5c  licite  valeret,  & valerent  per  alias  fuas  Ütteras  indulfit.  Et  ficue 
exhibira  nobis  nuper  pro  parte  di£ti  Caroli  Ducis  petitio  continebatj 
quamplura  alia,  Sc  diverfa  privilégia  , conceffiones , gratix  & induirai 
tam  per  Romanos  Pontifices , quàm  lmperatores,  Sc  Regis  diéto  Duci 
concerta  fuerunt , prout  in  prxdidis  continentur,  Sc  aliis  Iitteris  Apofto- 
Jicis , ac  ipforum  lmperatorum  te  Regum  defuper  refpeftivè  confeûis 
iitteris  plenius  dicitur  contincri.  Quare  pro  parte  di&i  Caroli  Ducis  no- 
tis  fuit  humilités  fupplicacum  , ut  fingulis  Iitteris  prxdiôis  , ac  omnibus > - 
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5c  fingtilis  aliis  privilegiis,  conccflionibus  , gratiis,  6c  indultis  Ducis  & 
nationi  Sabaudiae  conceflis  pro  illorum  fubfiftenria  fitmiori,  robur  noftrr 
approbations  adjicerc,ac  aliis  in  prxmiflis  opportunè  providere  de  be- 
nignitate  Apoftolica  dignaremur.  Nos  igitur  qui  pnefatum  Ducem  ejus 
de  Sede  prxdiâa  benemeritis  id  exigentibus  fpcdali  dileékionis  afFe&u 
ex  vifeenbus  charicatis  profequimur,  hujufmodi  fupplicationibus  incli- 
na» , fin  gu  las  litteras  praduSkas , & in  eis  contenta  quacunque,  ac  quate- 
nus  fuit  m u fil  omnia  , 8c  fingula  privilégia , conceflîones,  gratias  5c  in- 
duira, ramper  Romanos  Pontifices,  & quae  Sacris  Canonibus  non  con- 
traria qua  per  Impcratores,  Regefque , Duci,  8c  nationi  Sabaudiae  con- 
céda ex  ccrca  feientia  , au&oritate  Apollolica  tenore  prafentium  appro- 
bamus  , renovamus  8c  confirmamus , ac  perpétua  firmiratis  robur  tenere, 
& inviolabilitcr  obfervnri  decrevimus  ; fupplentes  omnes  ôc  fingulos  de- 
feékus  juris , & fadki  fi  qui  forfan  intcrvencrunt  in  eifdem.  Et  nihilotni- 
nus  p ramifia  omnia  , 8c  fingula  prout  per  prxdickos  pradeccflores  , Ira- 
peratores  8c  Reges  concellâ  fuerunt  de  novo  concedimus , 8c  indulge- 
mus,ac  ftatuimus  8c  ordinamus,  quod  illis,  ac  pralcntibus  litteris  nullo 
unquam  tempore,  etiam  per  Sedcm  eandem  derogari  pofler,  nec  deroga- 
tum  cenfeatur,  nifi  de  toto  tenore,  8c  data  prafencium  plena,  fpecifica, 
individua, fpecialis  8c  expreflà,ac  de  verbo  ad  verburn,  non  autem  per 
claufulas  generales  idem  importantes,  mentio  fiat , & ipfius  Caroli,  8c  pro 
tempore  èxiftentis  Sabaudia  Ducis  ex  preflîis  accédât  afleiifus , & fie  per 
quofvis  Judiccs  & Commiflarios , eriam  caufarum  Palatii  Apoftolici  Au- 
ditores  in  quibufvis  caufis , Sc  inftantiis  judicari , 8c  definiri  dêbcre  fnbla- 
ra  eis  , 8c  eorum  cuilibet  quavis  aliter  judicandi , 8c  inrerpretandi  facul- 
tate  8c  audkoritate , 8c  quicquid  feais  fuper  iis  ï quoquam  quavis  audko- 
ritate  feienter , vel  ignoranter  contingeret  attentari , irritum,  8c  inane  fore 
decernimus  8c  declaramus.  Qnocirca  Venerabilibus  fratribus  Archiepif- 
copo  Taurincnfi  8c  Maurianei.fi  , ac  Bellicenfi  Epifcopis,  8c  eorum  Vi- 
cariis,  feu  Officialibus  per  Apolkolica  feripta  mandamus,  quatenus  ipfi, 
vel  duo,  aut  unus  eorum  per  (e , vel  alittm,  feu  alios  pratfentes  litteras, 
8c  in  eis  contenta  quacunque  ubi , 8c  quando  opus  fiierit , ac  quoties  pro 
parte  di«Ski  Caroli , & pto  tempore  exiftentis  Sabaudiae  Ducis  fuper  hoc 
fuerint  requifiti  folemniter  publicantes  , ac  eis  in  prarmiflls  cfïicacis  de- 
fenfionis  piaefidio  afiiftentes  facianc  auékoritatenoftra  litteras,  privilégia, 
conceflîones  , gratias , 8c  indulta  pradiâa  firraiter  obfervati  , ac  ipfum 
Ducem  illis  pacificc  gauderc  non  permittentes  eum  defuper  per  quofeun- 
que  quomodolibet  indebitè  moleftari,  contradidores  per  cenfuram  Eccle- 
fiafticam  appellatione  poftpofita  compefcendo  ; non  obftantibus  confti- 
tutionibus,  & ordinationibus  Apoflolicis,  ac  omnibus  illis  , qua  in  fingü- 
lis  litteris  prardidkis  conceflîim  fuit  non  obflare  contrariis , quibufeunque, 
aut  fi  aliquibus  communiter  vel  divifim  ab  cadem  fit  Scde  indultum , quod 
interdici , fufpendi , vel  excommunicari  non  pofiiut  per  litteras  Apofto- 
licas  non  facientes  plenam  8c  expreflam , ac  de  verbo  ad  verburn  de  in- 
duite hujufmodi  mentionem.  Caterum  quia  difficile  foret  prafentes  lit- 
teras ad  fingula,  in  quibus  de  ci#  fide»  forfan  fàcienda  foret,  pofie  deferri» 
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Volumus  , & eadem  ai'&oritatc  Apoftolica  decernimus,  quod  ipfarum 
rranfumptis  manu  publia  Notarii  fubfcriptis  , & figillo  alicujus  Prxlati 
Ecclefiaitici , vel  perfonx  in  dignitatc  Ecclcfiaftica  confiitm* , aut  Curiæ 
EccIefiaPticæ  munitx  in  judicio,  &c  alibi  ubi  opus  fuerit  , cadem  prorfus 
fides  adhibeatur , aux  adhiberetur  eifdem  prxfentibus,  fi  forent  exhibitx, 
vel  oftenfx.  Nulli  ergo  omninô  hominum  liceac  Ii.imc  paginam  noftix 
approbationis,  innovationis , conftrmatioms , Decreti,  fuppletionis,  con- 
ccŒonis , indtilti,  ftatuti , ordinationis,  decreti,  declarationis  mandati,  8c 
Voluntatis  infringerc,  vel  ei  aufu  temtrario  contraire  : Si  quisautem  hoc 
attentare  prxfumpferit,' indignationem  Omnipotenris  Dci , ac  Bcatorum 
Pétri,  6c  Pauli  Apoftolorum  ejus  fe  noverit  incurfurum.  Datuin  Rom* 
apud  Sandtum  petrum , anno  Incarnationis  Dominicx  millefimo  quingen- 
tefimo  decimo  quinto , decimo  fexto  Junii,  Pontificatus  noftri  anno  tertio. 


Mullx  Lconis  Vxpx  K.  confirmons  fuprxdiEîxs  in  fxvorem  Morgxrit<% 
Vidux  Vucis  Sabxuiix  dotalitio  jure  utentii  fuper  Provincix 
Brixix  , Bugxii , Gexii , O*  Vxllis-Aomxric a. 

LEO  Papa  X.  dile&x  in  Chrifto  filix  falutem  6c  Apoftolicam  bene* 
didtionem.  Eximix  devotionis  affcôfcus  6c  fidei  conftantia,  quibus  no9 
6c  Romanam  revercris  Ecdefiam  promerentur , ut  te  condignis  attolla- 
mus  honoribus  & favoribus  profequamur  gratiofis.  Dudum  fiquidem  cha- 
riffimo  in  Chrifto  filio  noftro  Carolo  Hilpaniarum  Régi  Catholico  ne- 
poti  tuo  ante  ejus  felicem  exaltationem  ad  regiam  digniratem,  dum  Hif- 
panianim  Princeps  exifteret  6c  extirit  ;am  anteà  , quamdiu  in  humauis 
ageret,  8c  in  finceritate  fidei  & unitate  Roman*  Ecclefix  , nec-non  obe- 
dientia  & devotione  noftra  & fuccelTorum  noftrorum  Romanorum  Ponti- 
ficum  canonicc  intrantium,  perfifteret,  nullus  ad  dignitates  Abbatiales, 
aut  quorumeumque  Monafteriorum  etiam  per  priorcs  aut  prxpofitos  régi 
6c  gubernari  folitorutn  regimina  , infrà  diftriûus  Archiducatus  Aufirix, 
ac  Ducatuum , Marchionatuum , 8c  Comitatuum  , 6c  aliorum  Dominio- 
rum  fuorum,  prxterquàm  Neapftlitano  & Hifpaniarum  regnis  confiftcre, 
per  nos  6c  Scdem  Apollolicam , feu  ejus  Legatos,vel  Nunrios  prxfici, 
Dec  illis  de  quorumeunque  perfonis  quovis  modo  provideri  poffit,  nifi  ha- 
bitis  prius  per  nos  & fedem  eamdem  intentione  6c  confenfu  difti  Caroli 
Regis  de  perfonis  idoncis  ad  hujufmodi  dignitates  & regimina  promoven- 
dis.  De  aliis  verô  dignitatibus  vel  fxcularibns,  principalibus,  regularibus, 

& conventualibus  infrà  prxdiétos  diftri&us  , nonnifi  de  locis  fax  ditiont 
fitbje&is  exigèrent  , dsdo  Carolo  Régi  gratis  6c  acceptis,  8c  aliis  ve- 
rô remediis  provideri  nec-non  gratias  expcôbativas  8c  fpecialcs  refer»  * 
vationes , aim  quibufvis,  8c  illis  decentibus  provifionibus,  &r  providen- 
dis  mandais  infrà  cofdem  diftri&us  , perfonis  dumtaxat  qusr  locorum 
eorumdem  diilrittuum  alicnigenx  6c  extranei  non  eflent  , nifi  forfan 
di&i  Caroli  Regis  confenfus  , fuper  hujufmodi  gratiis  fuffragaretur , 
concedi  ac  Monafteria  8c  dignitates  hujufmodi  , exteraque  bénéficia 
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Ecclcfiaftica,  fxcularia  & regularia  di&orum  diftriâuum  dum  vacarent; 
nullatenus  mandari  ad  mandata  Apoftolica  juxta  formam  capituli  Man- 
datum , & duarnm  decretalium  immédiate  fcquentium , pro  tempore  in 
partibus  Flandrix  & Arthefiæ  concerta , cùm  ibidem  gratis  expeâativx 
locum  habeanc  exiunc  8c  ameà , & nullatenus  recipi , concedi  5c  admitti 
debeant  ac  portint,  conceflimus  5c  indulfimus,  9c  infuper  provifiones  8c 
prxfedtiones , collationes,  commendas  5c  quafvis  alias  difpofitiones  con- 
tra prxmilla  etiam  per  nos  6c  fedem  eamdem  etiam  conuftorialiter  qui- 
bufvis  perfonis,  8c  ejufdem  Romanx  Ecclefiæ  Cardinalibus  pro  tempore 
fadtas  & indè  fecutas  quarumque , nec-non  procelîus  indé  pro  tempore 
habitos , Ôc  quafeunque  ccnfuras  Ôc  pœnas  in  fe  continentes , nuliius  ro- 
boiis  vel  momenti  fore,  ipfofque  prxdecc (Tores  minime  intendendum  feu 
parendum  efle,  nec  cenfuras  6c  pœnas  hujufmodi  quempiam  ardtare,  fed 
ilia  8c  procelîus  pro  infcdkis  penitus  haben  debere^  8c  eifdem  conceffione 
8c  indultoper  nos  aut  Sedem  prædidfcam  etiam  inotu  projprio,&  ex  certa 
feientia  ac  de  Apoftolicx  poteftatis  plenitudine  , etiam  de  fratrum  no- 
ftrorum  confilio  nullomodo  derogari  poffe , neque  eis  derogatum  cenferi  , 
nifi  id  per  numium,  8c  littecas  Apoftolicas  fub  plunibo  tribus  vicibus, 
ita  ut  per  quamlibet  vicem  trimeftre  intercédât , 8c  idem  Carolo  Régi 
datum  efïet,  8c  non  alias  aliter  nec  alio  modo,  ficque  per  quofeumque  cau- 
£uum  Palatii  Apoftolici  auditores  ac  judices  in  RomaRa  Ecclefia  8c  extra 
illam , judiaari , fententiari  8c  definiri  debere , fublata  eis  quavis  aliter 
judicandi , fententundi , diffiniendi  facultate  irritum  quoque  8c  inane  fi 
(cens  à quoquam  fuper  his  quavis  authoritate  feienter  vel  ignoranter  etiam 
per  nos  aut  fedem  prxdidtam  contingeret  attentari  , decernimus  8c  dc- 
claramus  , prout  in  litteris  defuper  confettis  continetur.  Nos  ad  prx- 
clara  tua  mérita  , tuorumque  progenitorum  gefta  in  nos  8c  Sedem  prxdi- 
£tam  devotionis  , fincetitatis  , 8c  eximix  fidei  conftantiam  debitum 
refpcdum  hujufmodi  habentes,  teque  ut  acccpimus  utile  dominium  Co- 
* mitatus  Burgundix  cum  omni  jure , authoritate  8c  præeminentia,  jure  pro- 
prietatis  dido  Carolo  Régi  port:  obitum  tuum  competat , ut  nonnulla  alia 
dominia  , dotalia  five  dotalitia  in  ditione  dilefli  filii  nobilis  viri  Ducis 
Sabaudix  confinant,  6c  Ducis  Caroli  Regis  8c  quondam  Philippi  Ducis 
Sabaudix  dum  viveret  conjugis  tui  largitionem  8c  concefEonem  poflîdcs 
favoribus  fpecialibus  profequi  volentes , ac  tenore  prxfentium  Iitterarum, 
ac  fi  de  verbo  ad  verbum  prxfentibus  infererentur,  pro  expreflis  habentes, 
tnotu  proprio  Sc  ccrta  feientia  ac  plenitudine  poteftatis,  prxdi&as  litteras 
noftras  hujufmodi  cum  omnibus  & fîngulis  claufulis,  8c  derogationibus  in 
his  contentis  ad  perfonam  tuam  quoad  Comitatum  Burgundix  & dominia 
dbtalia  five  dotalitia  in  ditione  Ducis  Sabaudix  hujufmodi  vel  alibi  con- 
fiftentia,  authoritate  Apoftolica  tenore  prxfentium  extendimns  & ampli*» 
vimus , tibique  ut  litterx  8c  indultum  Carolo  Régi  conceflx  hujufmodi  in 
eifdem  Comitatu  Burgundix  8c  dominii  dotalitii  fivedotàlarii  juxta  ipfarura 
tenorem  confiftemibus,  eis  etiam  uti  poteris  8c  gaudere  poflis  8c  debeas  in 
omnibus  6c  per  omne,  ac  fi  dittx  litterx  tibi  quoad  Comitatum  Burgundix 
Qc  dominia  dojtalia  five  dotaUtia  hujufmodi  fpcdalitcr  8c  exprefsè  concerta 
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fuirtent , indnlgemus  ; decernentes , motu , frient»  8c  poteftate  fimilibus 
ad  . probandum  plene  litteras  8c  indultum  Carolo  Régi  conceifum.,  hu- 
jufmodi prxfentcs  litterx  ubique  fufficere.nec  ad  id  aïterius  probation» 
adminiculum  peti  debere.  Quocirca  vencrabilibus  fratrîbus  Archiepifcopo 
Biruntino  & Epifcopo  Belliccnfi  , & dilefto  filio  Decano  Ecdefix  Bifun- 
tinx  motu  proprio  frient»  5c  poteftate  fimilibus  mandamus,quatenus  ipfi 
vel  duo  aut  unus  eorum  per  fe  vel  alium  feu  alios  tibi  in  prxmirtis  erttca- 
cis  defenfionis  prxfidio  afliftentes,  has  ipfimet  litteras  folemnes  8c  publica- 
tas  eflefaciant  authoritate  noftra,  ac  te  extenfione,  ampliatione,  8c  Indulto 
feu  decreco  prxdi&is  pacificc  frui  &gaudere,non  permittentes  te  perquof- 
cumque  defuper  quomodolibec  moleftari,  contradiÂores  per  Cenfuras  ecclc- 
fiafticas,  & alia  juris  remedia  compefcendo,  invocato  fi  opus  fuerit  auxilio 
brachii  fxcularis , non  obftantibus  Conftitutionibus  8c  Ordinationibus 
Apoftolicis,  ac  omnibus  in  litteris  Carolo  Régi  conceüis  hujufmodi  aux 
volumu»  non  obftare  , cxterifque  contrariis  quibufeumque.  Datum  Ro* 
m x apud  Sanûum  Petrum  fub  annulo  Pifcatoris  , die  vigefima  fecunda 
Martii , anno  Domini  millefimo  quingentefimo  dccimo  feptimo  Pontifica- 
tus  noftri  anno  quinto.  J O L I O T.  r 

Regiflri  au  tiers  volume  des  aüts  important  mis  es  Archives  de  la  Cour 
de  Parlement  de  Be/àttfon  fol.  108.  & fuivans . 

BulU  Pap*  Clemcntif  VIL  confirmant  fuprxfcriptM  Bullas  NicoUi  V. 

Sixti  IV. 

/^L  E MENS  VII.  Epifcopus  fervus  Servorum  Dei.  Ad  perpétuant 
^ ^rci  memoriam.  Exportât  Apoftolicx  follicitudinis  ftudium  humeris 
noftris  Di vina  Clément»  impofitum,  ut  Prxdeceflorum  noftrorum  vefti- 
giis  inhxrendo , cunûorum  Catholieorum  Principum , prxfcrtim  quorum 
fides,  confiant»,  8c  devotionis  integritas  in  noftro,  8c  Apoftolicx  Se- 
dis  confpedfcu  continué  fplendere  dignofeuntur , jurium  , 8c  privilegiorum 
confcrvationi  intendentes , ca  qux  per  ipfos  Prxdcccfibres  , 8c  aliàs  pro 
eorumdem  Principum  ptolpero , 8c  tranquillo , ac  falubri  ftatu  provida 
ratione  concerta  , ac  etiam  Apoftolico  munimine  roborata  comperimus , uc 
eo  majorem  obtmeant  roboris  firmitatem , què  frequentiori  fuerint  Sedis 
cjufdem  fulcimento  coinmunita , etiam  noftro  munimine  roboremus , 8c 
aliàs  pro  eorum  oblcrvatione  providcamus  prout  in  Domino  falubriter 
confpicimus , expedire.  Dudum  fi  quidem  poftquam  felicis  recordationis 
Nicolaus  V*  quondam  Ludovico  Sabaudix  Duci  tune  in  humanis  agenti» 
ne  ex  promotione  quorumvis , ad  quarumeunque  Ecclefiarum  , vel  Mo- 
nafteriorum  , infra  diftriftum , fui  temporal»  dominii  confiftentium  regi- 
mina , fcù  provifionibus  quiburtibet  de  quibufvis  dignitatibus  difpofitio- 
ni  Apoftolicx  rdervatis  inibi  confiftentibus , quibulcunque  per  eum  fa- 
ciendis , fui  ftatus  cederet  difpendium  , aut  alia  quxvis  adverfitas  intefti» 
na  prxfatum  Ducem  per  fuas  litteras  certum  reddiderat , & fibi  promi- 
(erat , quod  ipfo , 8c  dominio  hujufmodi  in  integritate  obedientix  di&X 
Sedis  perfiftente,  ad  quarumeunque  Mecropolitanarum  , vel  aliarum  Ca- 
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thedralium  Ecclefiarum  rcgimina , aut  dignirates  Abbatiales  infra  diftric- 
tum  prxdittum  neminem  prxficcret,  feù  illis  de  quorumcunque  perlbnis, 
non  provideret,  nifi  habitis  per  eum  prius  incencionc,  & confenfujp- 
fius  Ducii  de  perfonis  idoneis  ad  hnjufmodi  regimina,  feu  dignitates  pro- 
movendis,  vel  de  quorum  perfonis  taies  provifiones  forent  faciendx  j de 
aliis  vcrô  dignitatibus  videlicet  poft  Pontificales  , majoribus,  & Priorati- 
bus  Conventualibus , ac  aliis  difpofitioni  Apoftolicx  generaliter  refervatis 
in  diftri&u  prxfato  perfonis  provideret  idoneis , non  nifi  forent  de  locis 
ditionis  ipfius  Ducis , aut  fibi  gratis , 8c  acceptis  de  aliis  locis  oriundx. 
Prxterea  Prioratus  Tallucriarum  , Ripallix , & Novalitix  , ac  Prxpofi- 
turx  Montis-Jovis,  qui  in  confinibus  hujufmodi  dominii  confiftebant,  fi 
& cum  illo9  vacare  contingeret , nulli  confcrret , nifi  fimiliter  ab  ipfo 
Duce  ejus  intentione  habita  de  perfonis  quibus  forent  faciendx.  Cratias 
aucem  expedtativas  fpeciales  rcfervationcs  quaflibet  cum  quibufiibet,quae 
ex  illis  dependebant  providendi  mandatis  in  diftri&u  prxdiâo  perfonis 
dumtaxat,  quæ  locorum  ejufdem  diftriéhis  alienigenx , vcl  extrancx  non 
forent) nifi  forfan  cjufilein  Ducis  confenfus  aliis  perfonis  fuper  hujufmo-  ’ 
di  gratiis  obtinendis  fulfragarctur , concedcret  : quodque  fi  forlàn  ex  itn- 
portunitate  petcntiuiii  , aut  per  prxoccupationem , feu  aüàs  inadvertentcr 
per  eum  contra  pixmifl'a  quafvis  provifiones,  prxfe&iones,&  collatione* 
ficri , aut  aliàs  quicquam  concedi  contingeret , llatuerat  & decrevei  at  ea 
omnia  utpotè  prxter  , & contra  mentem  iuam  ab  eo  extorta,  & quxcun- 
que  indefecuta,  cum  procelîibus  inde  pro  tempore  habitis , quafvis  etiam 
in  fe  cenfuras  * 8c  pœnas  continentibus  nullius  fore  roboris  , vel  momcn- 
ti  ipfifque  procédions  minime  intendendnm , feu  parendum  elTe  nec  cen- 
furns,  êc  pœnas  hujufmodi  quempiam  ar&àre,  fed  illas,  & eofdem  pro- 
ceflus  penitus  habori  dcbere  pro  infcétis.  Et  deinde  Sixtus  IV.  per  fua» 
Jureras  llatuerat , & ordinavcrat , ut  nullus  alienigena , fcù  alterius  na- 
tionis  , vcl  dominii  Clcricus  , vel  cujufvis  Ordinis  Regularis  , qui  non 
clfet  de  Ducatu  , dirionc,  vel  dominio  hujufmodi  oriundus,  vel  faltcm  ve- 
rus , 8c  aûualis  illorum  incola  cujufcunque  dignitatis  , ftatus,  gradus  , 
ordinis  vel  conditionis  cxifterct  , bénéficia  Ecclefiaftica , Sxcularia,  vef 
cujufainque  ordinis  Regularia  , cum  cura , 8c  fine  cura , quxcumque } cu- 
jufcunque  quocùnque  8c  qualiacunque  forent,  ex  tune  deinceps  vigore  lit- 
terarum,  quarumeunque  giatiarum  expeftativarum  , fub  quacumque  ver- 
borum  forma  emanarent  acceptare,  feù  obtinere  pollct,  nec  ei  jus  aliquod^ 
acquireretur , 8c  decreverat  locorum  Archiepifcopos , Epifcopos,  nec  non 
Monafteriorum  Abbates  pro  tempore  exittentes  ; ac  Convenais  eorumdem 
diftarumqne  Ecclefiarum  Capitula , 8c  quofvis  alios  Ordinarios  obtentu 
prxdidhirum  licrerarnm  , fub  quavis  vcrbortlm  forma  , & expreflïone, 
etiam  cum  fj>ecifica  , 8c  individtia  ftatüti , Si  ordinationis  hujufmodi  dc- 
rogatione  à Sedc  præfata  , vel  legatis  ejufilem  extunc  in  antea  impe- 
trandaium  , & proccfluum  habendorum  per  eafdem  quafvis  etiam  cen- 
furas , Sc  pœnas  in  fe  continentium  ad  receptionem  alicujits,  vel  aliquo- 
rum  ad  bénéficia  hujufmodi  adverfus  lluutum,  8c  ordinationem  prxdiéla,  ^ 
compclli  minime  dcbere i feù  polie -nec  non  ccn(u;x  proceflus,  & pœ-- 
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nx  hujufmodi,  etiam  fi  di&x  litterx  etiam  motu  proprio,  8c  ex  certa 
fcicntia  emanarcnt,  arétarent  minime  , fed  haberentur  pro  calïis , irricis , 
Sc  infcltis.  Et  fucceffivc  Innocentius  V 1 1 1.  litteras  , Sixti  Prxdcccflo- 
ris  hujufmodi , ac  omnia  , Sc  fingula  in  eis  contenta  per  alias  fuas  litte- 
ras approbaverat.  Ac  poftmodum  Julius  II.  Romanus  Pontifex  prxde- 
cefTor  noiter  fingulas  Sixti  & Innocentii  prxdeceflbrum  litteras  hujufmodi 
ex  certa  fdentia  fimilicer  innovaverat , Sc  approbaverat,  ac  perpétua  fir- 
mitatis  robur  obtinere  debere,  quodque  illis  per  quafeumque  claufulas 
etiam  derogatoriarum  dero^atorias , fed  fortiores , Sc  info liras , nullate- 
nus  derogatum  efie  ccnfetctur  > nifi  illorum  totum  tenore,  ac  de  verbo 
ad  verbum  , Sc  nihil  penitus  omillo  inferto,  nec  non  fpeciali,  Sc  expreflo 
pro  tempore  exiftentis  Sabaudix  Ducis  confenfu  dccreverat  j Et  nihilo- 
minus  pro  potiori  cautela  de  novoftaruerat  , & ordinaverat  -,  Ac  idem 
Julius  Prxdeceflor  pix  mémorisé  Bonifacii  VIII.  etiam  PrxdecefToris 
noftri , qui  quondam  Amedeo  Comiti  Sabaudix  tune  in  humanis  agenti 
per  fuas  litteras  indulferatj  ut  nullus  Delegatus  , vel  Subdelegatus  ab 
co  executor  , feu  etiam  confervator  à Scde  prxdi&a  deputatus  poflet  in 
ejus  perfonam  excommunicationis  , Sc  in  terras  fuas  intcrdi&i  fententias 
promulgare  fine  fpeciali  mandato  Sedis  ejufdem  faciente  plenam  Sc  ex- 
prefiam  de  verbo  ad  verbum  de  indulto  hujufmodi  mentionem  veftigiis 
inliærendo.  Dile&o  filio  nobili  viro  Carolo  Sabaudix  Duci , ut  nullus 
Delegatus  , vel  Subdelegatus  per  litteras  Apoüolicas  in  fuam , ac  uxoris, 
Sc  libcrorum  fuormn  perfonas  excommunicationis  fententiam  promulgare 
police  abfque  ejufdem  Sedis  fpeciali  mandato  faciente  plenam,  & exprefi 
(am , ac  de  verbo  ad  verbum  de  indulto  hujufmodi  mentionem.  Quod- 
que  in  locis  Ecclelîaftico  intetdifto , etiam  cum  hujufmodi  liccntia  fuppo- 
fitis  , fi  cum  ad  ilia  declinare,  vel  in  eis  refidere  contingeret,  Milîas,  Sc 
alia  divina  officia,  cum  apertis  januis  Ecclefiarum,  campanis  pulfaris, 
Sc  alta  voce,  excommunicatis  tamen,  fc  interdiftis  exclufis  celebrari, 
ticc  non  Ecclefiaftica  Sacramcnta , quxcunque  aliàs  tamen  rite  fibi , Sc 
eifdem  uxori , Sc  liberis  miniftrari  facere,  Sc  ilia  fufeipete  libéré,  Sc  licitè 
valeret,  Sc  valerent:  Per  alias  fuas  litteras  indulferat  recolendx  memorix 
Léo  Papa  X.  fimilitcr  Prxdeccflbr  nofter  fingulas  prxdiélas  * Sc  in  eis 
contenta  quxcunque , ac  omnia,  Sc  fingula  privilégia , conceffiones  , gra- 
cias, induira  tam  per  Romanos  Pontifices,  Sc  qux  S-icris  Canonibus  non 
contraria  per  Imperatores , Sc  Rcges  Duci  Sc  nationi  Sabaudix  concerta 
filera  ne  ex  certa  fcicntia  per  fuas  litteras  approbavit , innovavit , Sc  con- 
firmavic,  ac  perpetux  firmiratis  robur  tenere,  Sc  inviolabilicer  obfervari 
decrevit , fupplens  omnes , Sc  fingulos  juris , Sc  fa&i  defeétus,  fi  qui  for- 
fan  interveneranc  in  eifdem,  Sc  nihilominns  prxmirta  omnia,  Sc  fin- 
gula prout  per  di&os  PrxdeccfTores , Imperatores , Sc  Reges  concerta 
fiierant  de  novo  conceffit,  Sc  indulfit,  ac  ftatuit,  Sc  ordinavit  quod  illis, 
Sc  litteris  fuis  prxdiéfcis  nullo  unquam  tempore  per  Sedem  eandem  dero- 
gari  pofTet , nec  derogatum  cenferetur  , niu  de  toto  tenore  , Sc  Data  lit- 
cerarum  Leonis  Prxdecert'oris  hujufmodi  plena  , Sc  fpec.fica,  individu* 
/pccialis , SC  exprerta  , ac  de  vetbo  ad  verbum  non  autem  per  claufulas 
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generales  idem  importantes  mentio  fieret , 8c  ipfius  Gàroli , ac  pro  terni 
pore  exiftentis  Sabaudiæ  Ducis  exptefTi»  accederct  afTenfus  , & fie  pet 
quofcunque  Judices  , Cammiflàrios  etiam  caufarum  Palatii  Apoftolici  Âu- 
ditores  in  qnibufvis  caufis,  8c  inftantiis  judicari,  & diffiniri  debere,  fubla- 
ta  eis,  & eorum  cuilibet,  quavis  aliter  judicandi , & interpretandi  fa- 
cultate  ; & auûoritate  quicquid  fecus  fuper  his  à quoquam  quavis  auc- 
toritate  , feienter,  vcl  ignoranter  contingerct  attentari,  irritum,  & inans 
fore  decrevit,  8c  declaravitj  prout  in  fingulis  litteris  prædittie  plenias  con* 
tinetur.  Cum  autem  flcut  exhibita  nobis  nuper  pro  parte  difti  Garoli 
Ducis  petitio.continebar,  ipfe  cupiat  præmiflâ  omnia,  8c  fingula,ut  ilia 
«beriorem  obtineant  roboris  firmitatem  etiam  noftro  Præfidio  commu- 
nia, pro  parte  ejufdem  Caroli  Ducis  nobis  fuit  humiliter  fupplicatum, 
ut  præmiffis  omnibus  noftr*  approbation»  munimen  adjicere,  ac  Ecclefias 
in  præmiflis  opportunè  providere  de  benignitate  Apoftolica  dignaremur. 
Nos  igitur  prxfati  Caroli  Ducis  etiam  ejus  fidei , Ôc  devotionis  ilhbatæ  , 
qui  erga  nos , 8c  Romanam  Ecclefiam  fulget  conftantiâ  exigente,  profpe- 
rum  & falubrem  ftatum  paterno  zelantcs  aflè&H , hujufmodi  fupplica- 
tionibus  inclinati  fingulas  litteras  fingulorum  prædeceflorum  hujufmodi 
& in  eis  contenta  quæcunque,  ac  omnia , 8c  fingula  alia  privilégia , con- 
cefliones , gratias , & induka , tam  per  Romanum  Pontificem  , quâm  Sa- 
cris  Canonibus  non  contraria  per  Imperatores , & Reges  Duci,&  nationi 
Sabaudiæ  concéda  ex  certa  feientia,  Au&oritate  Apoftolica  , tenore  præv 
(entium  approbamus,  innovamus , & confirmamus,  ac  perpetuæ  firmi- 
tatis  robur  obtinere,  & inviolabiliter  obfervari  debere  decernimus , fup* 
plentes  omnes  8c  fingulos  juris  8c  fa&i  defeûus , fi  qui  forfan  interve^ 
nerint  in  eifdem , & nihilominus  præmiflâ  omnia  & fingula  prout  per 
di&os  Prædeceflores , & Imperatores,  ac  Reges  concéda , indulta, fta* 
tuta , ordinata,  8c  décréta  fiierunt  de  novo  conccdimus , 8c  indulgemus , 
ac  ftatuimus  & ordiuamus.  Qnodque  illis , nec  non  prædi&is , & præ- 
fentibus  litteris  nullo  unquam  tempore  etiam  per  Sedem  Apoftolicam  per 
quafeunque  litteras  Apoftolicas , etiam  quafvis  daufulas  generales,  vel 
fpeciales,  etiam  implicite  dérogation»  latiflïmc  extendendæ  , ac  etiam  per 
quafeumque  litteras  Apoftolicas  etiam  quafeunque  claufulas,  etiam  de* 
rogatoriarum  derogatorias  efficaciorcs , & infolitas  , ac  etiam  irritantia 
décréta  fub  quorumeunque  verborum  expreflïone  in  Ce  continentes  nul» 
latcnus  derogari  poflît,  nec  derogatum  cenfeatur,  ni  fi  de  toto  tenore, 
& data  præfentium,  fpecialis , fpecifica  , individua  y plena  , &,  exprefla , 
ac  de  verbo  ad  verbum,  8c  nihil  omifto,  non  autem  per  claufulas  gene- 
rales idem  importantes  mentio  fiat,6c  exprefsè  appareat  Romanum  Ponti- 
fieem  illis  derogare  voluifle,  ac  caufa  urgens,  & fufficiens  exprimatur  , 
8i  hujufmodi  derogatio  per  trinas  diftinûas  litteras  earundem  tenorenu 
continentes.  Tribus  .fimiliter  diftin&is  vicibus  præfato  Carolo,  8c  pro 
tempore  exiftenti  Sabaudiæ  Duci  intimata , 8c  infinuata  fuerit , ipfiufque 
Caroli,  8c  pro  tempore  exiftentis  Sabaudiæ  Ducis  ad  id  expreflus  accew 
dat  afTenfus , & aliter  fa&æ  derogationes , nemini  fuffragentur , nec  non 
pf oyiflones , præfc&ioncs , collationes , acceptationcs , 8c  ali*  .difpofitia- 
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hes  quaecunque  in  contrariutn,  etiam  per  nos.  Ce  Sedem  prxfatam  pro 
tempore  fa&x,  Ce  faciendx  nullius  roboris,vel  momenti  exiftant,  nec 
jus  aliquod , vel  etiam  coloracum  titulum  poffidendi  tribuant , ipfeque 
Carolus,  Ce  pro  tempore  exiftens  Dux  , ac  perfonx  Ducatiis  , dominii. 
Ce  ditionis  prxdittorum  litteris , dérogations,  & decretis  fuper  illis  pro- 
ceflibus , ac  illorum  exccutoribus,  fubexecutoribus , corumque  mandatis, 
le  exccutoribus  parère  minime  teneantur,  fed  eis  firmiter  refiftere,  & lic- 
terarum  hujufmodi  executionem  omninô  impedire,  nec  ratione  refiftentix 
hujufinodi  cenfuris  Ecclefiafticis  per  eofdem  executores,&  fubexecutores 
innodari  poffint.  Ce  fie  per  quofcunque  Judices  & Commiiïàrios  etiam 
Caufarum  Patatii  Apoftolici  Auditores.ac  di&x  Romanx  Ecclefix  Car- 
dinales in  quibufvis  caufis , Ce  inftantiis  fublata  eis  quavis  aliter  judican- 
di , Ce  interpretandi  facultate,  & auûoritate  judicari , & diffiniri  debere. 
Ac  quicquid  fecus  fuper  his  à quoquam  quavis  au&Oritate  feienter , vel 
ignoranter  contigerit  attentari,  irritum , Ce  inane  dcçernimus.  Quocirca 
Venerabilibus  Fratribus  noftris  Auguftenfî  Ce  Laufanetifi  ac  Bellicenïi  Epil- 
copis  per  Apoftolica  feripta  mandamùs  quatenus  ipfi  vel  duo,autunus’ 
eorum  per  fe  , vel  alium  , feù  alios  prxfentcs  litteras , Ce  in  eis  contenta 
quæcunque,  ubi,  & quando  opus  fuerit , ac  quoties  pro  parte  di&i-Ca- 
roli , Ce  pro  tempore  exiilcntis  Sabaudix  Ducis  fuper  hoc  fuerint  re- 
quifiti  folemniter  publicantes , ac  eis  in  prxmiflîs  efiicacis  defenfionis* 
prxfidio  aflifientes  faciar.t  audioritate  noftra  litteras , privilégia , concef- 
fiones  , gratias , Se  indulta  prxdifta  firmiter  obfervari , ac  ipfum  Caro- 
lum,  Ce  pro  tempore  exiftentem  Sabaudix  Duccm  , illis,  pacifiée  gau- 
dere,  non  permittentes  , eum  dcfùper  per  quofcunque  cujufcunque  di- 
gnitatis,  ftatus , gradus,  audtoritatis,  vel  conditions  fuerint,  quomodolibet 
indebitc  moleftari.  Conrradidlores , moleftatores  quofiibet,  Ce  îebelks 
per  cenfuras , Ce  ptrnas  Ecclefiafticas  appcllatione  poftpofira  compefcen- 
do , ac  legitimis-  fuper  his  habendis  fervatis,  proceffibus  cenfuras,  pœ- 
nas  prædidlas  quoties  opus  fuerit  aggravando  , invocato  etiam  ad  hoc , fi 
opus  fuerit,  auxilio  brachii  fxcularis;  non  obflantibus  conftitutionibus , , 
Ce  ordinationibus  Apoftolicis,ac  omnibus  illis  qrx  in  fingulis  litteris  pix- 
diâis  conceflùm  fuit  non  obftare  contrariis  quibufeunque , auc  fi  aliqui- 
bus  communitcr  vel  divifim  ab  eadem  fit  Sede  indultum  , quod  interdi- 
ci , fijfpendi,  vel  excommunicari  non  pofiint  per  litteras  Apoftolicas  non» 
facientes  plenam , & expreflam , ac  de  verbo  ad  verbum  de  indulto  hu- 
jufmodi  mentionem.  Cxterum  quia  difficile  foret  pratfentes  litteras  ad  ■ 
fingula  q loque  loca  in  quibus  de  eis  fides  forfan  facicnda  foret  perferri 1 
'volumus,  Ce  eadem  auttoritate  Apoftolica  decernimus  quod  ipfarum  tran- 
fumptis  manu  pubtici  Notarii  fnbleriptis  Ce  figillo  alicujus  Prxlari  Ec- 
defiaftici,  vel  perfonx  in  dignitate  Ecclcfiaftica  confticutx , aut  Curix 
Ecclcfiafticx  munitis  in  Judicio,  Ce  alibi  opus  fuerit,  eadem  prorfus  fides  • 
sdhibearur , qux  adhibererur  eifdem  prxientibus  fi  forent  exhibitæ,  vel 
©fténfx.  Nulli  ergo  omninô  hominum  licear  hanc  paginam  noftrx  approa 
bationis,  innavationis , confirmationis,  fupplctionis , conceflionis,  indulcii . 
ffcaïuu,  ordinationis , decreti,  mandati,  Ce  voluntatis  infringere,  vel  ei  aufUJ 
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temcrario  contraire.  Si  quis  aucem  hoc  attentatc  prxfumpferit , indigna- 
tioncm  Omnipotentis  Dei,ac  Beatorum  Pétri  & Pauli  Apoftolorum  ejus 
fe  noveric  incurfurum.  Datum  Romx  apud  Sandtum  Petrum,  anno  In- 
carnationis  Dominicx,  millefimo  quingcncefimo  vigefimo  quarto , tertie- 
decimo  Februarii,  Pontificatus  noftri  anno  fecundo. 

Bulla  Julii  III.  confirmant  antcccjjorum  Pontificum  induit a Screnijfimo 
Sabaudi a JDuci  conccjja  Juper  provijionibus  Beneficiorum. 

JULIUS  III.  Epifcopus  fervus  fervorum  Dei.  Ad  perpetuam  rei  me-' 
moriam.  Et  h ea  qux  ab  ApoftoÜca  Sede  pro  tempore  conccduntur 
perpetuam  roboris  fîrmitatem  obtineant  non  numquam  tamen  Romanus 
Pontifex  aliqua  ex  eis  pro  Catholicorum  Principum  profpero,  & tran- 
quillo , ac  falubri  ftatu  provida  ratione  concerta,  ac  etiam  di&x  Sedis 
approbatione  munira  dignofeuntur , ut  co  majorem  roboris  fîrmitatem 
obtineant  quô  frequentiori  fuerint  ejufdem  Sedis  munimine  roborata  de 
novo  approbat , & confirmât  aliàfque  pro  eorum  obfervatione  difponic , 
prout  in  Domino  confpicic  falubriter  expedire.  Dndum  fi  quidem  poft- 
quam  felicis  recordationis  Nicolaus  V.  quondam  Ludovico  Sabaudix  Du- 
ci  tune  in  humanis  agenti , ne  ex  promotione  quorumvis  ad  quarumeun- 
que  Ecclefiarum,  vel  Monafteriorum  infra  diftridfcum  fui  temporalis  do- 
minii  confiftentium  regimina,  fcû  provifîonibus  quibtiflibet  de  quibufvis 
dignitatibus  difpofitioni  Apoftolicx  refer vatis  inibi  confiftentibus  quibuf- 
cumque  per  eum  faciendis  fui  ftatus  cederet  dilpendium , aut  alia  quxvis 
adverfitas  inteftina  prxfatum  Ducem  per  fuas  litteras  certum  reddiderar, 
& fibi  promiferac  quod  ipfo,  & Dominio  hujufmodi  in  integritate  obe- 
dientix  di&x  Sedis  perrtftentibus  ad  quarumeumque  Metropolitanarum, 
vel  aliarum  Cathedralium , Ecclefiarum regimina, aut  dignirates  Abbatia- 
les infra  diftri&um  prxdidtum  neminem  prxficeret,  ieil  illis  de  quorum- 
cumque  perfonis  non  provideret  , nifi  habitis  prius  per  eum  intentione, 
& confenfu  ipfius  Ducis , de  perfonis  idoneis  ad  hujufmodi  regiminj , 
fert  dignitates  providendis , vel  de  quarum  perfonis  raies  provifiones  fo- 
rent faciendx.  De  aliis  verô  dignitatibus , videlicet  port  Pontificales,  ma- 
joribus , & Prioratibus  Conventualibus , ac  aliis  difpofitioni  Apoftolicx 
qualitercumque  refervatis  in  diftridhi  prxfato  perfonis  provideret  idoneis, 
nonnifi  forent  de  Iocis  ditionis  ipfius  Ducis , aut  fibi  gratis , & acceptis, 
de  aliis  locis  oriundx.  Prxterea  Prioratus  Tallucriarum,  Ripalix,3c  No- 
valitii,  ac  Prxpofitura  Montis-Jovis  qui  in  confinibus  hujufmodi  domi- 
nii  confiftcba  t,  & cum  illos  vacare  contingeret , nulli  conferret , nifi  fi- 
militer  ab  ipfo  Duce  ejus  intentione  habita  de  perfonis  qtiibus  forent  fiu 
ciendx,  gratias  autem  expedtativas  fpeciales  reflrvationes  quaflibet  aim 
quibuflibet,  qux  ex  illis  dependebant  providendi  mandatis  in  diftrittu 
prxdidto  perfonis  dumtaxat , qux  locorum  ejufdem  diftridhi  alienigenæ, 
vel  extranex,  non  forent,  nifi  fqrfàn  ejufdem  Ducis  confenfus  aliis  perfo- 
nis , fuper  hujufmodi  gratiis  obtinendis  fuffiragaretur,  concederet,  quodquo 
fi  for  fin  ex  importunitatc  petentium,  aut  per  prxoccupationem  , feù  aliàs 
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inadvertentcr  per  cum  contra  prxmifla  quafvis  provifiones , præfe&iones, 
5c  prxlationes  fieri,  aut  aliàs  quicquam  concedi  contingeret,  ftatuerat, 
5c  decrcverac,  ea  omnia  utpotè  præter,  5c  contra  mentem  fuam  ab  eo 
extorta  , & quxeumque  indè  fecuta,  cum  proceffibus  indè  pro  tempore 
habitis  quafvis  eriam  in  fe  cenfuras , ôc  pœnas  continentibus  nullius  fore 
roboris,vel  momenti  ipfifque  proceffibus,  minime  contendendum , fêù 
parendum  effe,  nec  cenfuras , 5c  pœnas  hujufmodi  quempiam  ar&arc, 
lcd  illas , 5c  eofdem  proceffùs  penitus  haberi  debere  pro  infettis.  Et  Six- 
tus  IV.  per  luas  litteras  ftatuerat,  5c  ordinaverat,  ut  nullus  alienigena, 
feù  alterius  Nationis , vel  dominii , vel  cujufvis  Ordinis  Regularis  qui 
non  effet  de  Ducatu,  ditione,  vel  dominio  hujufmodi  oriundus,  vel  fal- 
tem  verus , 5c  aftualis  illorum  incoia , cujufcumque  dignitaris , ftatus  , 
gradus,  ordinis,  vel  conditionis  exifteret , 5c  bénéficia  Ecdefiaftica , Sæ- 
cularia,  vel  cujufvis  Ordinis  Regularia  cum  cura  , vel  fine  cura  quxeum- 
que,  quocumque,  5c  qualiacumque  forent  ex  tune  deinceps  vigore  littera- 
rum  quarumeumque  gratiarum  expcôlativarum,  qux  fub  quacumque  ver- 
borum  forma  cmanarent , acceptaret , feù  obtincrc  pofièt , nec  jus  ali- 
quod  acquireret,  ac  decreverat  locorum  Archiepifcopos , ac  Epilcopos, 
ac  Monafteriorum  Abbates  pro  tempore  exiftentes,  5c  Conventus  eorun- 
dem  di&arum  Ecclcfiarutn  Capitula,  5c  quofvis  alios  Ordinarios  obten- 
tu  prxdi&arum  licterarum  fub  quavis  verborum  forma,  ôc  cxprcflïone, 
ac  cum  fpccifica , 5c  individua  ftatuti , ôc  ordinationis  hujufmodi  deroga* 
tione  à Sede  prxdidta,  vel  Legatis  ejufdem  ex  tune  in  antea  impetran- 
darum , ôc  proceffuum  habendorum  per  eafdem  quafvis  etiam  cenfuras, 
5c  pœnas  in  fe  contineutium  ad  receptioncm  alicujus , vel  aliquorum  ad 
bénéficia  hujufinodi  adverfus  ftatutum  , 5c  ordinationem  prxdi&a  com- 
pelli  minime  debere,  feù  poff'e  nec  non  ccnfurx,  feù  proceffùs,  ôc  pœ- 
nx  hujufmodi,  etiam  fi  diftx  litterx  motu  proprio  , 5c  ex  cerra  feientia 
cmanarent , minimè  ardtarent , fed  haberentur  pro  caffîs , irritis , ôc  in- 
fc&is,  ôc  Innocentius  VIII.  litteras  Sixti  Prxdecefforis  hujufmodi, 
ac  omnia  5c  fingula  in  eis  contenta  per  alias  fuas  litteras  approbaverat , 
ac  Julius  II.  fingulas  Sixti,  5c  Innocent»  prædidtorum  litteras- hujuf- 
ntodi  ex  certa  feientia  fimiliter  innovaverat,  5c  approbaverat,  ac  quod 
illx  perpétuât  firmitatis  robur  obtinere  deberent  quod  illis  per  quafeun- 
que  claufulas  , etiam  derogatoriarum  derogatorias  , feu  fortiores,  ÔC 
infolitas , nullatenus  derogatum  elle  cenferctur , nifi  illorum  toto  te- 
nore  de  verbo  ad  verbum  nihil  penitus  omiffo  , inferto,  nec  non  de  fpe- 
ciali,  Ôc  expreflb  pro  tempore  exiftentis  Sabaudix  Ducis  confenfu  de- 
creverat , Ôc  nihilominus  pro  potiori  cautela  de  novo  ftatuerat , 5c  ordi- 
iiaverat.  Ac  idem  Julius  Prxdecelïor  piæ  memorix  Bonifacii  VIII.  etiam 
Prxdccefioris  noftri,  qui  quondam  Amedeo  Comiti  Sabaudix  tune  in 
bumanis  agenti  per  fuas  litteras  indullèrat,  ut  nullus  Delegatus , vel  Sub- 
delcgatus  ab  eo  exccutor,  vel  fubexecutor  à Sede  prxdi&a  deputatus 
P°  ftet  in  perfonam  excommunicationis , 5c  in  terras  fuas  interdi&i  fen- 
tentias  promulgare  fine  fpeciali  mandato  Sedis  ejufdem  faciente  plenam, 
& expreff*am , ac  de  verbo  ad  verbum  , de  indulto  hujufmodi  rnentio- 
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ii.em  , veftigiis  inhxrendo,  quondam  Carolo  Sabaudix  Duci  tune  in  hüJ 
manis  agenti,ut  nullus  Delcgatus,  vel  iubdelcgatus  [per  litccras  Apoftoli- 
cas  in  ftiam,  & uxoris,  ac  Iiberorum  fuorum  perfonas  excommunicationis 
jententiann  promulgarc  porter  abfque  ejufdem  Sedis  fpeciali  licentia  facien- 
tc  plenam , Sc  exprertam  , ac  de  veibo  ad  verbum  de  indulto  hujufinodi 
mentionem.  Qupdque  in  locis  Ecclefiaftico  intcrdi&o  etiam  cum  luijuf- 
modi  licentia  fuppofitis  fi  cum  ad  ilia  declinare , vel  in  eis  refidere  con- 
tingccet  Miflas  Se  alia  Divina  Officia , etiam  apertis  januis  Ecclefiarum, 
campanis  pulfatis , Sc  alta  voce , excommunicatis  tamen  , & interdits 
exclufis  edebrari.  Nec  non  Ecclefiaftica  Sacramcnta , quxcunque  aliàs 
tamen  rite  fibi , 8c  ejufdem  uxori,  Sc  liberis  miniftrari  facerc,  & ilia 
fufeipere  libère,  Sc  licite  valcret,  & valerent  per  alias  fuas  litteras  in- 
dulferat.  Et  rccolcndx  memorix  Léo  X.  fingulas  litteras  prxdi&as , 8c 
in  eis  contenta  quxcunque,  ac  omnia  Se  fingula  privilégia,  conceffiones, 
gratias , Sc  induira  , qnx  tàm  per  Ronianos  Pontificcs,  quàm  Sacris  Ca- 
rionibus  non  contraria  per  Imperatores,  8c  Reges,  Duci,  8c  Nationi 
Sabaudix  concerta  fuerint  ex  certa  feientia  per  (uas  litteras  approbave- 
rac , innovaverat,  8c  conficinaverat , ac  perpetux  firmitatis  robur  tene- 
re,  8c  inviolé biliier  obfervari  decreverat  , fupplcns  omnes  8c  fingulos 
jnris , 8c  fafti  defe&us,  fi  qui  forfan  intervenerint  in  eifdem.  Et  nihilo- 
minus  prxmilTa  omnia , 8c  fingula  prout  per  di&os  prxdecefTores , Impe- 
ratores 8c  Reges  concerta  fuerunt , de  novo  conccrterat,  8c  indulferac , 
ac  ftatuerat,  8c  ordinaverat,  quod  illis  , Sc  litteris  fuis  prxdi&is  nul- 
lo  unquam  tempore  per  Sedem  eandem  derogari  po(ïèt,nec  derogatutn 
cenferetur  , nifi  de  toto  tenore , ac  Data  litterarum  Leonis  prx~ 
deceiroris  , hujufmodi  plcna  , fpecifica  , individua,  fpecialist  & expref* 
fà,  ac  de  veibo  ad  verbum,  non  autem  per  claufulas  generales  idem 
importantes  mentio  fierct,  8c  ipfius  Caroli , ac  pro  tempore  exiftentis 
Sabaudix  Ducis  expreflus  accederet  artenfus.  Et  fie  per  quofcunque  Ju- 
dices,  & Commitfurios  etiam  Palatii  ApoftoUci  caufarum  Auditores  in 
quibufvis  caufis,  8c  inftantiis  judicari , Sc  diffiniri  debere,  fublata  eis, 
8c  eorum  cuilibet  quavis  aliter  judicandi , 8c  interpretandi  facultate , 8C 
au&oritatc.  Ec  fi  lecus  fuper  his  attentari  contingcrct,  irritum,  8c  ina- 
lie  decreverat , 8c  declaraverat.  Similis  memorix  Clemens  VII.  Roma- 
nus  Pontifex  prxdecefibr  nofter , fingulas  litteras  finguîorum  prxdecef- 
forum  hujufmodi,  8c  in  eis  contenta  quxcunque,  ac  omnia,  8c  fingula 
privilégia,  conceffiones,  gratia  s,  Se  induira, tàm  per  Romanos  Pontificcs, 
quàm  Sacris  Canonibus  non  contraria  per  Imperatores, 8c  Reges,  Duci  8c 
Nationi  Sabaudix  concerta  ex  certa  feientia  per  fuas  litteras  approbavit, 
ac  confirmavit  , ac  perpetux  firmitatis  robur  obtinere , 8c  inviolabilitec 
obfervari  debere  decrevit,  fupplcns  omnes,  8c  fingulos  juris,  8c  fatti  de- 
feclus  , fi  qui  forfan  intervenerint  in  eifdem.  Ec  nihilominus  prxmifia 
omnia,  8c  fingula  prout  per  di&os  prxdecefTores  Imperatores,  8c  Reges 
concerta  indulca , rtatuta  ordinata,  8c  décréta  fuerant,  de  novo  conceflïc 
Se  indulfit,  ac  fiatuic,  Se  ordinavit  quod  illis  Sc  prxdiâis,  ac  litteris  fuis 
fluilo  unquam  tempore  per  Sedem  eandem,  etiam  per  quafeunque  littc- 
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r«,  etiam  quafvis  generales,  vel  fpecialcs  etiam  implicite  latiflimè  ex- 
tendendas , auc  alias  ctiam  derogatoriarum  derogatorias  efficaciores  , ôc 
infolitas  claufulas  , ac  etiam  irritantia  décréta  fub  quacunque  vciborum 
exprelfione  in  fe  continentes , nullatenus  derogaù  po(T<?t , nec  derogatum 
cenferetur , nifi  de  toto  tenore , ac  Data  litterarum  Clementis  prxdeccf- 
foris  hujufmodi  fpecialis  fpecifica,  individua  , plena  5c  exprefia,  ac  de 
verbo  ad  verbutn  nihil  omiflo,  non  autem  per  claufulas  generales  idem 
importantes  mentio  fierct,  Ôc  exprefse  appareret  Rotnanum  Pontificem  il- 
lis derogare  voluifie , ac  caufa  urgens , 5c  (ufficiens  exprimeretur , 5c  hu- 
jufmodi  derogatio  per  trinas  diftin&as  litteras  cumdem  tenorem  conti- 
nentes tribus  diftin&is  vicibus  prxfato  Carolo,  5c  pro  tempore  exiftenti 
Sabaudix  Duci  intimata , 5c  infinuata  effet,  ipfiufque  Caroli,  5c  pro 
tempore  exiftentis  Sabaudix  Pucis  ad  id  expreffus  accederet  aflenfus,  ôc 
aliter  faôfcx  derogationes  nemini  fuffragarentur , nec-non  promiflîones , 
prxfcôtiones  , collationes , acccptationcs , 5c  alix  difpofitiones  quxeuft- 
que  in  contrarium  , etiam  per  Clementem  prxdecefforem,  5c  Sedem  prx- 
di&am  pro  tempore  fa&x  , nullius  roboris,  vel  momenti  forent , nec  ali— 
■quod  jus , vel  ctiam  coloratum  titulum  poflidendi  tribuerint,  ipfeque  Ca- 
rolus , 5c  pro  tempore  exiftens  Dux  , ac  perfonæ  Ducatus  dominii , 5c 
ditionis  hujufmodi  litteris  derogatoriis , 5c  decretis  fuper  illis  procdïîbus, 
*c  illorum  executoribus  , eorumque  mandatis , 5c  executionibus  parère 
minime  tenerentur,  fed  iis  firmiter  refiftere,  5c  litterarum  hujufmodi  exe- 
cutionem  omninô  impedire  * nec  rationc  refiftentix  hujufmodi  cenfuris 
Ecclefiafticis  per  cofdem  executores,  ôc  fubexecutorcs  innodari  poffent , 
5c  fie  per  quofcunque  judicari , 6c  diffiniri  debere  , ac  fi  fecus  fuper  iis 
contingeret  attentari  irritum,  ôc  inane  fore  decrevit,  5c  declaravit,  prout 
in  fingulis  litteris  prxdiâis  plenius  continetur.  Gum  autem  ficut  exhibita 
nobis  nuper  pro  parte  Dilecli  filii  Nobilis  viri  Emantielis  Philiberti  Sa- 
"baudix  Ducis  petitio  continebat  ipfc,  qui  ditfti  Caroli  Ducis  Natus  exi- 
ftit , cupiat  prxmilTa  omnia  5c  fingula , ut  uberiorem  obtineant  roboris 
fîrmitatem,  etiam  noftrx  approbationis  munimine  roborari  pro  parte  ejul- 
dem  Emanuelis  Philiberti  Ducis  nobis  fuit  humiliter  fupplicatum,  ut  prx- 
mifïis  omnibjs  noftrx  approbationis  robur  adjicere , 5c  aliàs  in  prxmifns 
opportune  providere  de  benignitate  Apoftolica  dignaremur.  Nos 
prxdiâis  Emanuelis  Philiberti  Ducis  in  ejus  fidei,  5c  devotionis  illibatx 
qua  erga  nos , 5c  Romanam  Ecclefiam  fulget  conftantia  exigente  profpe- 
rum , 6c  falubrem  ftatum  paterno  zelantcs  afïè&u  hujufmodi  fupplicatio- 
nibus  inclinati  fingulas  litteras  Prxdeccfforum  hujufmodi,  5c  in  eis  con- 
tenta quxcunque,  ac  omnia,  ôc  fingula  privilégia,  concefïïones , gratias 
5c  induira , tàm  per  Romanos  Pontifices , quàm  Sacris  Canonibus  nort 
contraria  per  Imperatores  ôc  Reges,  Duci,  ôc  Nationi  Sabaudix  concelïa 
auûoritate  Apoftolica  tenore  prxfentium  , ex  certa  feientia  approbamus 
5c  confirmamus , ac  perpetux  firmitatis  robur  . obrinere  , Ôc  inyiolabmter 
obfervari  debere  decernimus  ,fupplentes  omnes,  5c  fingulos  juris,  ôc  fadet 
defe&us,  fi  qui  forfan  intervenerint  in  eifdem.  Et  pro  potiori  caurcla 
prxmilTa  omnia,  5c  fingula  prout  per  prxdeceflores  5c  Imperatores , ac 
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Reges  prardidos  concerta  indulta , ftatuta  ordinata , & décréta  fuerint  de 
novo  concedimus , indulgemus , ftatuimus , ordinamus  Ôc  decernimus , ac 
volumus  etiam  & decerniraus,  quod  illis , nccnon  prædidis,&  pixfenti- 
bus  litteris  nullo  unquam  temporc , etiam  per  Sedem  eandem  aliafque  ne 
prxfertgr  derogari,aut  derogatum  elle  cenleri  poffit , & quod  aliter  fadas 
derogationes  nemini  fuffragentur  , provifionefque  , prxfediones,  colla- 
tiones  , acceptationes , ôc  aliae  difpofitiones  quaecunque  in  conirarium 
etiam  per  nos , ôc  Sedem  præfatam  pro  tempore  fadæ  nullius  roboris,  vel 
momenti  exiftant,  nec  aliquod  jus,  vel  coloratum  ticulum  portïdendi  tri- 
buant  , ipfeque  Emanuel  Philibcrtus  , ôc  pro  tempore  exiftens  Dux,  ôc 
perfonx  Ducatus , dominii , ôc  ditionis  prædidorum  litteris  derogatoriis , 
& decretis  fuper  illis  procertibus , ac  illorum  executoribus , ôi  fubexecu- 
toribus , eorumque  mandat» , ÔC  executionibus  parère  minimè  teneantur, 
fed  lus  firmiter  refiftere,&  litterarum  hujufmodi  executionem  impedire, 
nec  ratione  refiftentiæ  hujufmodi  cenfuris  Ecclefiafticis  per  eofdcm  execu- 
tores , ôc  fubexecutores  innodari  poffint,  ÔC  fie  per  quofcunque  Judices  , 
& Commirtârios  quavis  audoritare  fuhgentes  , etiam  caufarum  Palatii 
Apoftolici  Auditores , ôc  Sandæ  Romanæ  Ecclefix  Cardinales  in  quibufi. 
vis  caufis  ôc  inftantiis  ; fublataeis,  8c  eorum  cuilibct  quavis  aliter  judi- 
candi,  ôc  incerpreiandi  facultatc  ôc  audoritate , judicari , Ôc  definiri  de- 
beat  , ac  irritum,  ôc  inane  exiftat , quicquid  fecus  fuper  iis  à quoquam 
quavis  audoritate , feienter , vel  ignoranter  contigerit  attentari.  Quocirca 
venerabilibus  fratribus  noftris  Auguftenfi  ôc  N.cienfi , ac  Aftenfi  Epif- 
copis  per  Anoftolica  feripta  mandamus,  quatenus  ipfi,  velduo,aut  unus 
eorum  per  le,  vel  alium,  feu  alias  prxfentes  litteras,  ôc  in  tis  contenta 
quxcunque  ubi,  & quando  opus  fuerit,  ac  quoties  pro  parte  didi  Ema- 
nuelis  Philibcrti,  ac  pro  tempore  exiftentis  Sabaudix  Ducis  fuper  hoc 
fuerint  requifiti  , folemniter  publicantes , ac  eis  in  prxmifiîs  cfficacis  de- 
fenfionis  prxfidio  afliftentes  faciant  audoritate  noftra , litteras  , privilé- 
gia , concertîones,  gratias,  ôc  induira  prxdida  firmiter  obfervari,ac  ipfum 
Emanuelem  Philibertum  , ôc  pro  tempore  exiftentem  Sabaudix  Ducera 
iilis  pacificè  frui  ÔC  gaudere;non  permittentes  cura  defuper  per  quofcun- 
que cujufcunque  dignitatis , ftatus  , gradus , audoritatis , vel  conditions 
fuerint  cjuomodolibct  indebitè  moleftari.  Contradidores , moleftatores, 
ac  rebelles  quofiiber  percenfuras,  ôc  pœnas  Ecclcfiafticas  appellationc 

Eoftpofita  compefccndo , ac  légitimé  fuper  iis  habendis  fervatis  procefli- 
us , cenfuras , ôc  pœnas  prxdidas  , quoties  opus  fuerit  aggravando.  ln- 
vocato  etiam  ad  hoc  fi  opus  fuerit  auxilio  brachii  fircularis.  Non  obftan- 
tibus  conftitmionibas , ôc  ordinationibus  Apoftolicis,  ac  omnibus  illis, 
qux  in  fingulis  litteris  prxdidis  conceftum  fuit  non  obftare  contrariis, 
quibufeunque , aut  fi  aliquibus  communiter  vel  divifim  ab  cadem  fit  Sede 
indultum , quod  interdici,  fufpendi,  vel  excommunicari  non  poffint  per 
litteras  Apoftolicas  non  facientes  plenam  Ôc  expreffam,  ac  de  verbo  ad 
verbum  de  indulto  hujufmodi  mentionem.  Cxtcrum  quia  difficile  foret 
prxfentes  litteras  ad  fingula  quxque  loca  in  quibus  de  eis  fides  forfan 
facienda  erit  perferri,  volumus  & cadem  Apoftolica  audoritate  decerni- 
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mus,  quod  ipforum  tranfumptis  manu  Notarii  publici  fubfcriptis,  & fi- 
-gillo  alicujus  Prxlati  Ecclefiaftici  , vel  perlonx  in  dignitate  Ecclefiaftica 
conftitutx , aut  Curiar  Ecclcfiafticx  munitis  in  judicio  , & alibi  ubi  opus 
fuerit , eadcm  prorfus  fides  adhibcatur , qux  adhiberetur  eifdem  prxfenti- 
bus,  fi  forent  exhibitx , vel  oftcnfir.  Nulli  crgo  omnit.o  hominum  liceat 
hanc  paginam  noftrx  approbation»  , confirmation»  , decretorum  concef- 
fionis,  indulti,  ftatuti  , ordination»,  volunratis  , & mandati,infringere, 
vel  ei  aufu  temerario  contraire.  Si  quis  autem  hoc  attentare  prxfumpfe- 
rit , indignationem  Omnipotent»  Dci, ac Beatorum  Pétri,  & Pauli  Apo- 
ftolorum  ejus  fe  noverit  incurfurum-  Datum  Romi  apud  San&um  Pe- 
trum , anno  Incarnation»  Dominiez , millefimo  quingentefimo  quinqua- 
•gefimo  quarto,  fexto  Id.  Ottobris,  Pontificatus  noftri  anno  quinto. 

Bull  * P apte  Gregorii  XIII.  confirmans  fupra- mentorat  as  concejjlontl 
Pontifia  as  Ntcolai  V.  Sixti  IV.  & aliorum. 

GREGORlUS  XIII.  Epifcopus  Servus  Servorum  Dei.  Ad  per- 
petuam  rei  memoriam.  Divina  difponcntc  Ecclefia  fuper  univerfos 
Chriftiani  Otbis  Principes  meritis  licet  imparibus  conftituti , circa  ea  , 
qux  pro  falubri , & quieto  dominiorum  quorumlibet  ftatu , & ftabilitate 
xerrarum  Principibus  prxfertim  de  Fide  Catholxa,  Republica  Chriftiana , 
& Sede  Apoftolica  benemeritis  concéda  reperiuntur,  ut  ilia  cô  firmitis 
illibata  perfiftant  quo  fxpius  fuerint  ipfius  Sedis  au&oritate  munira , Sc 
ii  quibus  ilia  concefla  reperiuntur  pacifica  illorum  poflcflîone  gaudentes 
eorum  folita  erga  eandem  Sedem  devotione  ferventius  perfeverent,  Pa- 
ftoralis  officii  noftri  partes  cum  à nobis  petitur  libenter  impartimur.  Sa- 
nè  exhibita  nobis  nuper  pro  parte  Oiletbi  filii  Nobilis  viri  Emanuelis  Phi- 
liberti  Sabaudix  Ducis  petitio  continebat  quôd  alias  poftquam  felicis  re- 
cordationis  Nicolaus  Papa  V.  pixdcceflor  nofter  bonx  memorix  Ludo- 
vico  Sabaudix  Duci  tune  in  humanis  agenti , ne  ex  promotione  quorum- 
vis  ad  quarumeumque  Ecclefrarum , vel  Monaftcriorum  infra  diflridlum 
fui  temporal»  dominii  confiftentium  regimina,  feu  provifionibus  quibufli- 
bet  de  quibufvis  dignitatibus  difpofitioni  Apoftolicx  refervatis  inibi  con- 
fiftentibus  quibufeumque  per  diftum  prxdeceflbrem  faciendis  ftatui  fuo 
provcnirec  difpendium  ,aut  alia  quxris  adverfitas  inteftina  prxfatum  Du- 
cem  certum  per  fuas  litteras  reddiderat , & fibi  promiferat , quod  ipfo , & 
dominio  hujufmodi  in  integtitate  obedientix  prxfarx  Sedis  perfiftenti- 
bus  ad  quarumeumque  Metropolitanarum  , vel  aliarum  Cathedralium 
Ecclcfiarum  regimina  , aut  dignitates  Abbatiales  infra  diftri&um  prxdi- 
étum  neminem  prxficeret , feu  illis  de  quarumeumque  perfonis  non  pro- 
videret,  nifi  habitis  prius  per  eum  intentione,  &:  conicnfu  ipfius  Ludo- 
vici  Ducis  de  perfonis  idoneis  ad  regimina,  feu  dignitates  Abbatiales  hu- 
jufmodi promovendis  , vel  de  quarum  perfonis  taies  provifiones  forent 
faciendx,  de  aliis  veto  dignitatibus,  videlicet  poft  Pontificales,  majori- 
bus,  & Prioratibus  Conventualibus,  ac  aliis  eidem  difpofitioni  refervatis 
in  diftridhi  prxdido  confiftentibus  perfonis  provideret  idoneis  de  loris 
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tamen  ipfius  Ludovici  Ducis  ditionis,aut  fibi  gratis,  & acceptis  de  aliîk 
locis  onundis.  Prxterea  Prioratus  Tallueriarum , Ripalix  Sc  Novalitii* 
ac  Præpofituram  Montis-Jovis,  qui  in  confinibus  hujufmodi  domina- con* 
fiftebant,  fi  Sc  cum  illos  vacare  contingcrct , nulli  conferre,  nifi  fîmilitcr. 
ab  ipfo  Ludovico  Duce  ejus  intentione  habita  de  perfonis  quibus  colla- 
tiones  hujufmodi  forent  faciendx,  gratias  autem  expe&ativas , Sc  fpecia* 
les  refervationes  quaflibet  cum  quibufvis  quæ  ex  dits  dependebant  provi* 
dendi  mandatis  in  diftri&u  praadiûo  perfonis  duntaxat  quæ  locorum  ejuf- 
dcm  diftr.&us  alienigenæ  vel  extranex  non  forent,  nifi  forfân  e|ufdem 
Ludovici  Ducis  confcnfus  aliis  perfonis  fuper  hujufmodi  gratiis  obtinen* 
dis  fuffragaretur , concederet.  Quodque  fi  forlan  ex  importunitate  peten- 
tium  , aut  per  prxoccupatiunem  , feu  aliàs  inadvertenter  pet  eundem 
Pridecetforem  contra  præmillà  , quafvis  provifiones , prxftâiones , Sc 
prarlatioues  fieri  , aut  aliàs  quicquam  coucedi  contingcrct  , ftatuerat  & 
decreverat , ea  omnia , utpotè  prxter , ôc  contra  mentem  fiiam  ab  co  cx- 
torta , 5c  quxcumque  indc  fecuta , cum  procdïtbus  indè  pro  tempore  ha- 
bitis , quafvis  etiam  in  fe  cenfuras , 6c  pœnas  continentibus,  nullius  fote 
roboris,  vel  momenti,  ipfifque  proceflîbus  minime  intendcndum,  feu  pa- 
rendum  cflè,  ncc  cenfuras , Sc  pœnas  hujufmodi  quempiam  arûare,  fcd 
illas,  5c  eofdcm  procédas  pcnitus  haberi  debere  pro  infe&is.  Pix  mémo- 
risé Sixtus  Papa  IV.  Sc  PrxdecelTor  noller  per  fuas  litteras  fhtuir,  Sc  or- 
dmavit  quod  nullus  alicnigena,  feu  altçrius  nationis.,  vcldominii,  auc 
cujufvis  Ordinis  Rcgulaiis , qui  non.  effet  de  Ducatu,  ditione  , vel  domi-, 
nio  hujufmodi  oriundus  , velfalxem  veius  , Sc  adhialis  ülorum  incola  , eu- 
jufeumque  dignitatis  , ftatus , gradus  , vel  conditionis  exifteret  bénéficia 
Ecdefiaftica , Sæcularia , vel  cujufvis  Ordinis  Regularia  cum  cura , 5c  fine 
cura , quxcumque , quocumqne , aut  qualiacumque  forent , ex  tune  dein* 
ceps  vigore  litrerarum  qnarumeumque  gratiarum  expe&aiivarum  , quaa 
fub  quacumque  verhorum  forma  emanarent,  acccptare  , feu  obtinere,  nec 
jus  aliquod  acq  nrere  poffet,  ac  decrevit  locorum  Archiepifcopos  Sc  Epifi 
copos,  ac  Monaftcriorum  Abbatcs  pro  tempore  exiftentes,  Sc  Conven- 
tus  eorundem,  diftarumque  Ecclefiarum  Capitula,ôc  quofvis  alios  Ordina- 
rios  prxtcxtu  litterarum  hujufmodi  fub  quavis  verborum  forma  , Sc  ex. 
prefïtonc,  aut  cum  fpccifica,  5c  individua  ftatuti,  5c  otdinationis  hujuf- 
modi  derogatione  à Sedc  prxdiôa,  vel  Legatis  ejufdem  , ex  tune  in  an- 
tea  impetrandarum , Sc  procefTuum  habendotum  per  eofdcm,  & quafvis 
cenfuras,  Sc  pœnas  in  fe  continentium  ad  receptioncm  alicujus  , vel  ali- 
quorum  ad  bénéficia  prxdiôa  adverfus  ftatutum , Ôc  ordinationenv  hujuG 
modi  compelli  minime  debere,  feu  poffe.  Quodque  cenfmx  proeeflus , 
Sc  pœnx  hujufmodi,  5c  û diûx  litterx.  motu  proprio , 5c  ex  ccrta  feientia 
emamrent,  minime  ar&arent  , fcd  haberentur  pro  caffis,  irtitis  5c  infé- 
rais. Et  deinde  recolendse  memorix  Innocentius  Papa  VIII.  fimiliter 
Prxdcccfibr  nofter  litteras  Sixti  PrxdecefToris , hujufmodi , ac  omnia , 5c 
fingula  in  cis  contenta  per  alias  fuas  litteras  approbavit,  nec-non  fuccefi 
fiivè  f«n<ftx  memorixjulius  Papa  II.  ôc  Prxdecefibr  nofter  fingulas  Six- 
ti., Sç  Jnuoçcntii  Prxieceflorum  litteras  hujufmodi  ex  ccrta  feientia  in_- 

novavit. 
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irovavït  & approbavit,  decernens,  quod  illr  perpetux  firmitads  robur 
obtinere  dcberent.  Quodque  tllis  per  guafcunque  litteras  , Sc  quafvi» 

recont1n^!°nnrUm  dcr.°8atorias>  fcu  tordores,  &infolitas  claufulas  in 
fe  continentes  nuüatenm  derogatnm  efle  cenferetur  , nifi  illorum  toto  te- 

nore  de  verbo  ad  verbum,  nibil  penitus  omiflb  inferto  , nec-non  de  fpc- 

C,ali , & exprcflo  pro  tempore  exiftends  Sabaudi*  Ducis  confenfu  Sc 

nivir0n?mraS  ^ CîUt<t  Pratmi,ra  omni*  ^ novo  ftatuit  & ordU 
-,  D'  J c<^c  Julius  Praîdecertor  fimili9  mcmorix  Bonifacii  Papx  VIII. 

runr^h  n°ftr-i  * qi1 'r  bonæ  memorisr  Araedeo  Comiti  Sabaudi* 

tj  VÜT*™*  a8eBl,'P«  ruas  litteras  indulferat , ut  nullus  Deleeatus 
vtl  Snbddegams  exécuter,  vel  fubexecutor  à Sodé  prxdi&a  demuatu l 
p (I et  in  pcrfonam  ipfius  Amedei  Comitis  excommunicadonis , & in  eius 
wrras  mterdifti  fcntentias  promulgare  fine  fpeciali  mandato  Sedis  eiuf- 
tkm  faciente  plenam  Sc  exprcfTam , ac  de  vetboad  verbum  de  indulto  hu- 
jufmodi  mencionem,  veftigus  inhxrcnda  , guondam  Carolo  Sabaudix  Du- 
ci  firailiter  tune  in  humams  agenti , ut  nullus  .Delegatus,  vel  Subdeleea- 
tus  per  litteras  Apoftolicas iin  fuam,  & uxoris  , ac  Überowm  fuorum  p|r- 
w rexC0I"lî|“nicatl0"ls  fcntentiam  promulgare  porter,  abfquc  eiuflem- 
5edis  fpeciali; licentia  faciente  plenam  & expreffam , aedeverbo  ad  ver- 

kerd!a„Wït0  hu[ufm?dl  Jm1cnl,0ncr*  QLodquc  in  lucis  Ecclefiaftico 
interdicco , & cum  hujufmodi  licentia  fuppofïds,fi  eum  ad  ilia  declinare 

vclin  eis  refidere  contingent,  Mirtàs,  Sc  alia  Divina  Officia,  Sc  apertii 

tarnen  ac  alta  voce , excommuniât» 

tamen  & mterdift.s  exclufis  ceiebrari  nec-non  Eccicfiaftica  Sacramenta 

; ?mCn  Sè  îhi  * e'ufdem  uxori>  ac  ‘ib™’  ™niftrari 
- V * fi,fc,Pcre  hbcre  * licite  valeret , & valercnc  per  alias  fi, as 
eras  mdulti.  Ec  demum  recolendx  mcmorix  Léo  Papa  X-  Prxdecelfor 
nolter  fingulas  litteras  prxdiâas  ,&  ,n  eis  contenta  quxcunque,ac  omnia, 
& u ngula  privilégia,  conceffiones , gratias  & induira,  quæ  ràm  per  Ro- 
manos  Pontifices , quam  facris  Canonibus  non  contraria  per  Imperato- 
rcs , Sc  Reges  pro  tempore  exiftenti  Duci  Nationi  Sabaudix  concerta 
ruerant  ex  certa  fcientia  perfuas  litteras  approbavit,  innovavit  & confir- 
mavit,  ac  perpetux  firmitads  robur  obrinere  , Sc  inviolabiliter  obfcrvari 
oebere  decrcvit , fupplcns  omnes  , & fmgolos  juris , & fc&i  defcftus  fi 
qui  rorlan  intervemfTcnt  in  eifdem-,  Sc  nihilominus  prxmifli  omnia  & 
fuigula  prout  per  di&os  Prxdeceflbres , & Reges  conce/Ta,  induira,  fta- 
tuta,  & ordmata  fuerunt,  de  novo  conceffit,  mdulfit , ftatuit  & ordina- 
vit.  Decernens  illis,  & litrem  fuis  prxfatis  nulio  unquam  tempore  per 
Sedem  eandem  derogari  poffe,  ncc  deroeatum  cenferi , nifi  de  toto  teno- 

r Iutc.rar"m  Lcon's  PiidecefToris  hujufmodi  plena , fpecificav 
individ'ua , fpccialis  Sc  cxprelTa  , ac  de  verboad  verbora,  non  aiitem  per 
claululas  generales  idem  importantes,  rnentio  fierct , Sc  ipfius  Carolijac 
pro  tempore  exiftentis  Sabaudix  Ducis , expreffus  ad  id  acccderet  afièn- 

A lavC  Per  clUür<:unque  Judices,  & Commilfarios,  Sc  Caufaram  Palatiü 
Apoltolici  Auditores , m quibufvis  caufis , Sc  inftandis  fublara  eis , Sc  eo- 
flim  cuilibet  quavis  aliter  judicandi,  & imerpretandi.  facultate . & au&o- 
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ricace  judicari,  & diffiniri  debere,  irriturn  quoque  , & inane  quicquid 
fccus  laper  iis  à quoquam , quavis  au&oricate  , Icieuter , vcl  ignoranter 
contingeret  attencari  ; 6c  fubfequenter  fimilis  memorix  Clcmens  Papa 
VII.  6c  Prxdeceifor  nofter  fingulas  litteras  fingulorura  Prxdeceflbrum  hu- 
jufmodi , Sc  in  eis  contenta  quxcunque.ac  omnia,  &c  fingula  privilégia, 
concertiones , gracias  6c  indulca,  tam  per  Romanos  Pontifices  , quàm  là- 
cris  Canonibus  non  contraria  per  Imperatores , 6c  Reges  Duci , & Na- 
tioni  Sabaudix  hujufmodi  concéda  ex  certa  feientia  per  fuas  litteras  ap- 
probavit  &confirmavit,acperpetux  firmitatis  robur  obtinere,  & invio-, 
labiliter  obfervari  decrevit  ,fupplcn$  omnes  , & fingulos  juris,  & fa£ti 
defetftus  fi  qui  forfan  intervenilTènt  in  eifdem , 6c  nihdominus  prxmiira 
omnia  prout  per  di&os  Prxdeccflores , Imperatores,  ac  Reges  concéda, 
induira,  ftatuta , ordmata,  6c  décréta  fucrant  de  novo  conceflit,  indulfic, 
ac  ftatuic  & ordinavit.  Decernens  quoque  illis  & prxdi&is  litteris  nullo 
unquam  tempore  per  Sedemeandem,  6c  per  quafeunque  litteras,  6c  quaf- 
vis  generales  , vel  fpeciales  etiam  implicite  latiffimc  extendendas , aux 
alias  j 6c  derogatoriarum  derogatorias , cflicaciores , 6c  infolitas  claufulas,  * 
ac  etiam  irritantia  décréta  fub  quacumque  verborum  expreflîone  in  fe 
continentes  nullatenus  derogari  porte,  nec  derogatum  cenferi,  nid  de  to-# 
to  tenore  , 6c  Data  litecrarum  Clementis  Prx Jccedoris  hujufmodi , fpe- 
cialis , fpecifica  , individua , plena  & cxprclïâ,  aede  verbo  ad  verbum  ni- 
hil  omirto  , non  autem  per  claufulas  generales  idem  importantes  mencio 
ficret,  6c  exprefsè  apparcret  Romanum  Pontidcem  illis  derogari  voluif- 
fe , ac  caufa  urgens,  6c  fufficien»  exprimeretur , & hujufmodi  per  trinas 
diftin&as  litteras  eundem  tenorem  continentes  , tribus  diftin&is  vicibus 
prxfato  Carolo,  6c  pro  tempore  exiftenti  Sabaudix  Duci  intimata,  6c  in- 
finuata  effet,  ipdufque  Caroli,&  pro  tempore  exillentis  Sabaudix  Du- 
cis  ad  id  expreirus  accederct  alfenfus , 6c  aliter  faftas  derogationes  ne- 
mini  fufFragari.  Nec  non  quafeunque  prxfeiftiones  , provifiones  , colla» 
tiones , acceptationes  , & alias  difpodtiones  in  contrarium  , 6c  per  Cle- 
mentem  Prxdeccirorem , 6c  Sedem  hujufmodi  pro  tempore  fa&as , nul- 
lius  roboris , vel  momenti  fore,  vel  aliqued  jus,  vel  etiam  coloratum  ti- 
tulum  poffidendi  tribuere  , ac  Carolum  , 6c  pro  tempore  exiftentem  Du- 
cem  , nec-non  perfonas  Ducatus , dominii , & ditionis  hujufmodi  litteris 
derogatoriis , & decretis  fuper  illis  proceiïibus , ac  illorura  executoribus 
eorumque  mandatis , 6c  executionibus  parère  minimè  teneri , fed  his  fir- 
micer  redllere , ac  litterarum  hujufmodi  cxecutionem  omnino  impedirc  , 
nec  ratione  refiftentix  hujufmodi  cenfuri?  Ecclefiafticis , per  eofdem  exe- 
cutores,  6c  fubexecutores  innodari  porte,  & fie  per  quofcunque  judicari, 

6c  diffiniri  debere , irriturn  quoque  6c  inane , fi  fècus  fuper  iis  à quoquam 
contingeret  attentari.  Et  poftremè  fimilis  memorix  Julius  Papa  III.  8c 
Prxdecertbr  nofter  per  fuas  litteras  prxmiftà  confirmavic,  prout  in  fin- 
gulis  litteris  prxfatis  plenius  dicitur  contineri.  Quare  pro  parte  rjufdem 
Emanuelis  Philiberti  Ducis,qui  ut  artcrir,di#i  Caroli  Ducis  Natus  exi- 
ftit,  nobis  fuit  humiliter  fuppluatum  quatenus  prxmirtîs  omnibus,  8C 
fingulis  pro  firmiori  illornm  fubfiûcntia,  6c  noftrx  approbationis  robur 
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adjicere,  5c  alibis  in  pizmitfis  opportune  providere  de  benignitate  Apo- 
ftolica dignaremur.  Nos  igitur  cundem  Emanuelem  Phihbeitum  Ducem 
non  minoribus  , quam  Prxdcceflbres  noftri  anteceilbres  fuos  profequuti 
fuerunr,  favoribus#ôc  gratiis  profequi  cupientes  eumque  à quibufvis  ex- 
communicationis  , fufpenfionis  , Sc  interdi&i  aliifque  Eccleiîafticis  fen- 
tentiis,  cenfuris  , ôc  pœnis  à jure,  vel  ab  homitie  quavis  occafione,  vel 
eau  fa  latis , fi  quibus  quomodolibet  innodatus  exiftit  ad  efïcârum  pixfen- 
tium  dumtaxat  confequendum  , harum  ferie  abfolvcntes  , 5c  abfolutum 
fore  ccnfentes  , nec-non  Gngularum  litterarum  przdittarum  tenores  prx- 
fentibus  pro  expreflïs  habentes  , hujufmodi  fuppîicationibus  inclinati  fin- 
gulas  przdecertorum  hujufmodi  litteras , 6c  in  eis  contenta  quzcunque, 
ac  omnia , 5c  fingula  privilégia  , concelïïones , gratias,  & induira  , tam  per 
Romanes  Pontifices  , quâtn  facris  Canonibus  non  contraria  per  Impera- 
tores , 6c  Reges  Duci , & Nationi  Sabaudix  hujufmodi  concerta  au&ori- 
tate  Apoftolica  tenore  przfentium  approbamus,  5c  confirmamus  ,ac  per- 
pétuas Hrmitatis  robur  obtincrc  inviolabiliter  obfervari  debere , ûcque  per 
quofcunque  Judices,  5c  Commirtarios  quavis  au&oritate  fungenres  , Sc 
caufarum  Palatii  Apoftolici  Auditores  , ac  Sanftæ  Romanz  Ecclefiz  Car- 
dinales in  quibufvis  caufis  , 5c  inftanriis , fublata  eis , & eorum  cuilibet 
quavis  aliter  judicandi , 5c  interpretandi  facultate , 5c  au&oritate  judica- 
ri,  ÔC  diffiniri  debere  , nec-non  Îî  fecus  fuper  his  à qtloquam  qnavis  au- 
ttoritate  feienter , vel  ignoranter  contigcrit  attentari , irritum  , 5c  inane 
decernimus.  Quocirca  Venerabüibus  Fratribus  noftris  Archiepifco- 
po  Taurinenfî  ôc  Auguftenfi  , ac  Nicienfi  Epifcopis  per  Apoftolica 
feripta  mandamus  , quarenus  ipfi , aut  duo , aut  unus  eorum  per  fe , vel 
alium,  feu  alios  præfentcs  litteras , 5c  in  eis  contenta  , quæcunque  ubi , 
5c  quando  opus  fucrit , ac  quoties  pro  parte  Emanuclis  Philiberti  Ducis , 
& hicceflbrum  fuorum  fuerint  rcquifiti  folemniter  publicantes  cis  in  prx- 
mirtis  eflicacis  defenfionis  pixfidio  artïftentes , faciant  au&oritate  noftra 
Emanuelem' Philibcrtum  Ducem,  & fucceffores  fuos  prxfaros,  ac  eorum 
fingulos  noftris  approbatione,  confirmatione,  5c  dccrcto  przfatis  pacificè 
frui  5«r  gauderc.  Non  permittentes  eos,  vel  eorum  aliquem,  ac  defuper 
per  quolcunque  quomodolibet  indebitè  moleftari.  Contradiftores  qnorti- 
bet , 5c  rebelles  per  fententias , cenfuras  , 5c  per  nas  Ecclcfiafticas , alia- 
que  opportuna  juris , 5c  fadti  remedia  appellatione  poftpofita  compcfcen- 
do , legitimifque  fuper  his  habendis  fervatis  proccflibus , fententias , cen- 
furas , 5c  pœnas  ipfas  , 5c  iteratis  vicibus  aggravando , invocato  etiam  ad 
hoc  rt  opus  fuerit  anxilio  brachii  fecularis;  Non  obftantibus  rccolendas 
memoriz  Bonifacii  Papz  VIII.  rtmiliter  Priçdeceflbris  noftri , qua  cave- 
tur,  ne  quis  extra  fuam  Civiratem  , vel  Dicccefim,  nifi  in  certis  exceptis 
cafibus , 5c  iit  illis  ultra  unam  dietam.à  fine  fuæ  Diœcefis  ad  judicium 
evocetur,  feu  ne  Judices  à Sede  przfata  deputati  extra  Civitatem  , vel 
Diœcertm  in  quibus  deputati  fuerint  contra  quofcunque  procedere , aut 
alii,  vel  aliis  vices  fur>s  committere  quoquomodo  przfumant,  5c  de  duabus 
dictis  in  Confitio  generali  édita , ac  aliis  conftitutionibus , 5c  ordinatio- 
tiibus  Apoftolicis , nec-non  omnibus  illis , qux  in  fingulis  licteris  przfatis 
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expreflum  fuit  non  obftare  contrariis  quibufcunquc , aut  fi  aliquibus  com- 
muniter  vel  divifim  abeadem  fit  Sede  indultum , quod  interdici,  fufpen- 
di,  vcl  excommunicari  non  pofiint  pet  luteras  Apoftolicas  non  facientes 
plenam  Sc  expreflam  , ac  de  verbo  ad  verbum  de  in^ulto  hujufmodi  men- 
tionem.  Volumus  autem  quod  prxfencium  tranfumptis  manu  alicujus 
Notarii  publici  fubfcriptis , & figillo  alicujus  perfonx  in  dignitate  Ec- 
clefiaftica  conftqutx , aut  Curix  Ecclcfiafticx  munitis  in  judicio  , & alibi 
ubi  opus  fuerit  , eadem  prorfus  fides  adhibeatur , qux  ipfis  pra:fenti- 
bus  adhiberetur  fi  forent  exhibirx , vel  oftcnfir.  Nulli  ergo  hominum  li- 
ceat  hanc  paginam  noftrx  abfolutionis  , approbation is  , confirmations  , 
decreti , mandari , & voluntacis  inftingere , vel  ei  aufu  temerario  contraire. 
Si  quis  autem  hoc  attcntare  prxfumpferit , indignationem  Omnipotentis 
Dei,  & Beatorum  Pétri,  & Pauli  Apoftolorum  ejus  fe  noverit  incurfu- 
rum.  Datum  Romx  apud  Sanûum  Petrum,  anno  Incarnations  Domi- 
niez , millefimo  quingentefimo  feptuagefimo  fecundo  , pridie  Idus  De- 
-cembris,  Pontificatus  noftri  anno  primo. 

Breve  Pap£  Clementis  VIH.  confirmons  Tndulta  Nicolas  V.  (T 
Sixti  IV.  ah  or  unique  Pontificum  fuper  collattonibus  berwficiorum 

in  dit  tombas  SereniJJimorum  Sabaudix  Ducum  exiflenttum. 

* \ 

CLEMENS  Papa  VIII.  Ad  perpetuam  rei  memoriam.  Dècet  Ro- 
manum  Pontificem  ca  qux  à PrxdecefToribus  fuis  Romanis  Pon- 
lificibus , perfonis  illuftribus  de  Scde  Apofiolica  benemeritis  prxfertim 
Ducali  dignitate  fulgentibus  gratiosc  concéda  nofeumur , approbare,  SC 
confirmare , aliafquc  defuper  difponere  prout  confpicit  in  Domino  falu- 
briter  expedire.  Sanè  exhibita  nobis  nuper  pro  parte  Dile&i  filii  Caroli 
Emanuelis  Sabaudix  Ducis  llluftris  petitio  continebat  quod  aliàs  poft- 
quam  felicis  rccordationis  Nicolaus  Papa  V.  Pixdccefl'or  nofter  bonx 
memorix  Ludovico  Sabaudix  Duci  .tune  in  humanis  agenti,  ne  ex  pro- 
morione  qnorumvis  ad  quarumeumque  Ecclefiarum,  vel  Monafteriorum 
infra  diftri&um  fui  temporalis  dominii  confiftentium  regimina , feu  provi- 
fionibus  quibufiibet , de  quibufvis  dignitatibus  difpofitioni  Apoftolicx  re- 
fervatis  inibi  confiftentibus  quibufeumque  per  diltum  prxdeceflbrem  fa- 
ciendis  ftatui  fuo  proveniret  difpendium  , aut  alia  quxvis  advetficas  inte- 
ftina  prxfarum  Ducem  certum  per  fuas  litteras  reddiderat.  Si  fibi  promife- 
rat , quod  ipio , & dominio  hujufmodi  in  integritate  obedientiæ  Scdis 
Apoftolicx  perfiftentibus  ad  quarumeumque  Metropolitanarum  , vel 
aliarum  Cathedralium,  Ecclefiarum  regimina  , aut  dignitates  Abbatiales 
infra  diftrittum  prxdittum  neminem  prxficerec,  feu  illis  de  quibufeum- 
que perfonis  non  provideret,  nifi  habitis  prius  per  eum  intentione,  & 
£onfenfu  ipfiüs  Ludovici  Ducis  de  perfonis  idoneis  ad  regimina,  feu  digni- 
tates Abbatiales  hujufmodi  promovendis  , vel  de  quarum  perfonis  taies 
provifiones  forent  faciendx.  De  aliis  verô  dignitatibus  , videlicet  poft 
Pontificales , majoribus,  & Prioratibus  Conventualibus , ac  aliis  eidero 
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drfpofitioni  refer vatis  in  diftri&u  prædi&o  eonfiftentibus  perfonis  provi- 
deret  idoneis , de  locis  tamen  ipfius  Ludovici  Ducis , dicionis  , auc  fibi 
gratis,  & acceptis,  de  aliis  locis  oriundis,  przterca  Prioratus  Tallueria- 
rum  > Ripaliz  , 5c  Novalicii  , ac  Prxpofituram  Montis-Jovis  , qui  in 
confinibus  dominii  hujufmodi  exiftebant , fi  5c  cum  illos  vacare  comin- 
geret,  nulli  conferret , nifi  fimilirer  ab  ipfo  Ludovico  Duce  cjus  tnten- 
tione  habita  de  perfonis  quibus  collationes  hujufmodi  forent  faciendx , 
gratias  autem  expe&ativas  fpeciales  refervationes  quaflibet  cum  quibuf- 
vis,  quz  ex  illis  dependebat  providendi  mandatis  in  diftri&u  prxdi&o 
perfonis  dumtaxat , quz  locorum  ejufdem  diftri&us  alienigenz  , vel  ex- 
tranez non  forent,  nifi  forfan  ejufdem  Ludovici  Ducis  confenfus  aliif- 
que  perfonis,  fuper  hujufmodi  gratiis  obtinendis  fufFragaretur , concede- 
jret.  Quodque  fi  forfan  ex  importunitatc  petenrium,  aut  per  przoccupatio- 
nem , feù  aliàs  inadvertenter  per  eundem  Przdecefiorem  contra  præmiflà, 
quafvis  przfeftiones , 5c  przlationes  ficri , aut  alias  quicquam  concedi 
contingcret,  ftatuerat,  5c  decrevcrat,  ea  omnia  utpotè  p.zter  5c  con- 
tra mentem  fuam  ab  eo  extorta  , 5c  quzcunque  inde  fecuta  cum  procef- 
iibus  inde  pro  tempore  habitis , quafvis  etiam  in  fe  cenfuras , 5c  pœnas 
continentibus  nuHius  fore  roboris,  vel  momenti.  Ipfifque  procefilbus  mi- 
nime intendendum  fcû  parendum  efle,  nec  cenfuras , 5c  pœnas  hujuf- 
•modi  quempiam  ar&are , fed  ilias , 5c  eofdem  proceflùs  penitus  haberi 
debere  pro  infeftis.  Piz  memoriz  Sixtus  Papa  IV.  5c  przdeceflor  nofter 
per  fuas  litteras  ftatuir,  5c  ©rdinavit  ,quod  nullus  alienigena,  feù  alterius 
nationis  , vel  dominii , aut  cujufvis  Ordinis  Regularis , qui  non  effet  de 
Ducatu  , ditione  , vel  dominio  hujufmodi  oriundus,  vel  faltem  verus,  5c 
a&ualis  illorum  incola  cujufcunque  dignitatis , ftatus , gradus , vel  condi- 
tionis  cxifleret.  Szcularia,  vel  cujufvis  O idinis  Regularia  cum  cura,  5c 
üne  cura  quzcunque,  quotcunque  5c  qualiacunque  forent  bénéficia  , ex 
tune  deinceps  vigore  litterarum  quarumeunque  gratiarum  expeftativa- 
rum , quz  fub  quacunque  verborum  forma  emanarent , acceptare  , feu 
^btinere.,  nec  jus  aliquod  acquirere  poffet  ; decrevitque  locorum  Archie- 
■pifeopos  , Epifcopos  , nec  non  Monafteriorum  Abbates  pro  tempore 
exiflentes , ac  Conventus  earumdem  di&arumque  Ecclefiarum  Capitula , 
5c  quofuis  alios  Ordinarios , prztextu  litterarum  hujufmodi  fub  quavis 
verborum  forma  5c  expreflïone , ac  cum  fpecifica , 5c  individua  ftatuti , 
5c  ordinationis  hujufmodi  derogationc  à Sede  præfata  , vel  ejus  Leeatis 
extunc  in  antea  impetrandarum  , 5c  procefTuum  habendorum  per  ealdem 
quafvis  cenfuras,  5c  pœnas  in  fe  continentium  ad  receptionem  alicujus, 
vel  aliquorum  ad  bénéficia  prrfata  adverfus  ftatutum , 5c  ordinationcm 
.hujufmodi  compelli  minime  debere  feu  polie.  Quodque  cenfurz  procef- 
fus,  & pœnz  hujufmodi  , etiamfi  di&z  litterz,motu  proprio,  5c  excer- 
ta  feientia  emanarent  minimè  arûurent,  fed  haberentur  pro  caffis . infedtis, 
^c  irritis.  Et  diinde  recol.  mem.  Innocent.  Papa  VI  IL  fimiliter  prz- 
deceflor  nofter  litteras  SixtiPrzdecefloris  hujufmodi,  ac  omnia,  5c  fin- 
gula  in  eis  contenta  per  alias  fuas  litteras  approhavit.  Ncc  non  fucceflivè 
fanâz  memoriz  Julius  Papa  II.  etiam  przdeceflor  nofter  Przdeceflbrum 
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fuorum  litteras  hujufmodi  ex  certa  feientia  fimiliter  innovavit , & approi 
bavit , dccernens  quod  ill*  perpetuæ  firmitatis  robur  obtinere  deberent. 
Qiiod  illis  per  quafeunque  litreras  etiam  quafvis  derogatoriarum  deroga- 
tonas,  feu  fortiores,  5c  infolitas  clanfulas  in  fc  continentes  nul  la  tenus 
derogatum  elfe  cenferctur,  nifi  illorum  toto  tenore  de  verbo  ad  verbum 
nihil  penitus  omifto  inferto , nec  de  fpeciali , & exprellb  pro  tempore 
exiftentis  Ducis  Sabaudiæ  confcnfu,  ôc  nihilominus  pro  potiori  cautela 
præmifi'a  omnia  de  novo  ftatuit,  5c  ordinavit,  idemque  Julius  prædecefl’or 
fimilis  memoriæ  Bonifacii  Papæ  VIII.  pariter  Prædcccflor  nofter  qui  bo- 
ns memoriæ  Amedeo  Cômiti  Sabaudiæ  tune  fimiliter  in  humanis  agenti 
per  fuas  litteras  indulferat , ut  nullos  Delegatus , vel  Subdelegatus , Exe- 
cutor,  aut  Subcxccutor  à Scde  præfata  de  pu  ta  tus  pofict  in  perfonam  ip- 
ftus  Amedei  Comitis  excommunicationis,  5c  in  ejus  terras  intcrdidH  fen- 
tentias  promulgare  fine  fpeciali  manda to  ejufdcm  Sedis  facicnre  plenam, 
ac  de  verbo  ad  verbum  de  indulto  hujufnaodi  mentionem , veftigiis  in- 
hærendo  quondam  Carolo  Sabaudiæ  Duci,  6c  tune  in  humanis  agenti, 
ut  nullus  Delegatus,  vel  Subdelegatus  per  litteras  Apoftolicas  in  fuam, 
& uxoris , ac  liberorum  fuorum  perfonas  excommunicationis  fementiam 
promulgare  pofict  abfque  ejufdcm  Sedis  fpeciali  licentia  faciente  plenam, 
5c  exprefiam,  ac  de  verbo  ad  verbum  de  indulto  hujufmodi  mentionem. 
Quodque  in  locis  Ecclefiaftico  interdi&o  etiam  cum  hujufmodi  licentia. 
fuppofitis  fi  eum  ad  ilia  declinare  , vel  in  eis  refidere  contingerer,  Miflàs, 
& alia  Divina  Officia,  etiam  apertis  jantiis  Ecclefiarum  , 5c  campanis 
pulfatis,  ac  alta  voce-,  excommunicatis  tamen  , & interdi&is  cxclufis, 
celebrari,  nec  non  Ecclefiaftica  Sacramenta  quæainque  alias  tamen  rircr 
fibi,  5c  ejus  uxori,  aeliberis  miniftrari  facere  , iliaque  fufeipere  libère,  fle 
licitè  valeret , 5c  valerent  per  alias  fuas  litteras  indulfit  : 5c  demum  piæ 
memoriæ  Léo  Papa  X.  etiam  Prædeceflor  nofter  fingulas  litteras  præfa- 
tas,  5c  in  eis  contenta  qiiæcunquc  nec  non  omnia,  5c  fingula  privilé- 
gia, cono^fliones,  gratias,  5c  indulta  , quæ  tàm  per  Romanos  Pontifices, 
quant  facris  Canonibus  non  contraria  per  Imperatores  , & Reges  pro 
tempore  exiftenti  Duci , 5c  Nationi  Sabaudiæ  concefia  fuerant , ex  certa 
feientia  per  fuas  litteras  fimiliter  approbavit , confirmavit  , & innovavir, 
ac  perpctuac  firmitatis  robur  obtinere,  5c  inviolabiliter  obfervari  debere 
decrevit,  fiipplens  omnes , 5C  fingulos  juris,5c  facti  defedlus  qui  forfan 
in  te  rve  ni  fient  in  eifdem.  Et  nihilominus  præmifi'a  omnia,  5c  fingula  proue 
per  didkos  prædecefiores , Imperatores,  5c  Reges  concefia,  induira,  fta- 
tuta,  6c  ordinata  extiterant,  de  novo  concefiit,  indulfit,  ftatuit  ,5c  or- 
dinavir.  Deccrnens  illis  , ôc  litteris  fuis  prædiûis  nullo  nnquam  tempore 
per  Sedem  eandem  derogari  polie , nec  derogatum  cenferi , nifi  de  roto 
tenore , 5c  data  litterarum  Leonis  prædeceflbris  hujufmodi  plena , fpecifi- 
ca , individua , fpecialis  , 5c  exprefia.,  ac  de  verbo  ad  verbum , non  au- 
tem  per  claufulas  generales  idem  importantes  mentio  fieret , 5c  ipfius 
Caroli  pro  tempore  exiftentis  Sabaudiæ  Ducis  expreflîis  ad  id  accederet 
afienfus , fi  per  quofcunque  judices  5c  Commiflarios  , etiam  Palatii  Apof- 
tolici  Au.litores  in  quibufvis  cafibus,  6c  inftantiis  fublata  eis , & eorum 
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cuilibet  quavis  aliter  judicandi , 6c  interpretandi  facultate , & auûoritate 
judicari,  & diffiuiri  debere,  irritum  quoque,  6c  inane  quicquid  fecus 
fuper  his  à qu\>quam  , quavis  audloritate  fcienter,  vel  ignoranter  con- 
tigeric  attentari.  Subfequenter  fimilis  memorix  Clemens  Papa  VII.  etiam 
prxdeceflor  noftet  fingulas  litteras  fingulorum  prxdidlorum  , ac  in  eis 
contenta  quxcunque , nec  non  omnia , 6c  fingula  privilégia , conccflio- 
nés , gratias , 6c  induira , tàm  per  Romanos  Pontifices , quàm  etiam  dic- 
tis  facris  Canonibus  minime  contraria  per  Imperatores , 6c  Regcs  Duci, 
ac  Nationi  Sabaudix  hujufmodi  concéda  ex  certa  feientia  per  fuas  litteras 
approbavit  , 6c  confirmavit , ac  perpétuas  firmitatis  robur  obtinere , 6c 
inviolabilitcr  obfervari  debere  etiam  decrcvit  fupplens  omnes , 6c  fingu'os 
juris,  & fcdli  defedtus , fi  qui  forfan  interveniirent  in  eifdem.  Et  nihilo- 
minus  prxmifla  omnia  proue  pet  didtos  prxdeceffores , ac  Reges  con- 
certa induira,  ftatuta  , ordinata , 6c  décréta  fucrunt,  de  novo  conceflir, 
indulfit,  ac  ftatuit,  6c  ordinavit.  Decerncns  quoque  illis  > & prxdidtis 
litteris  nullo  unquam  tempore  per  Sedem  eandem  per  quafeunque  lit- 
teras, 6c  quafvis  generales,  vel  fpeciales,  & implicitq  latilîïmc  exten- 
dendas  , aut  alias  derogatoriarum  derogatorias  efficaciorefque , 6c  info- 
litas  claufulas,,  ac  etiam  irritantia  décréta  fub  quacunque  verborum  cx- 
preflïone  in  fe  continentes  nullatenus  derogari  porte  nec  derogatum  cen- 
ieri , nifi  de  toto  tenore , 6c  data  litterarum  ipfis  Clementis  Pxdcceflb- 
ris  fpecialis  fpecifica  , individua,  plena,  6c  exprerta,  ac  deverbo  ad  ver- 
bum  nihil  omifto  , non  autem  per  claufulas  generales  idem  importantes 
mentio  fierct , & exprefse  appareret  Romanum  Pontificem  illis  derogare 
voluirte,  aut  caufa  urgens,  6c  fufficiens  exprimeretur , ac  hujufinodi  de- 
rogatio  per  trinas  diftindtas  litteras  eundem  tenorem  continentes  tribus 
diftindfcis  vicibus  prxdidto  Cacolo , ac  pro  tempore  exiftenti  Sabaudix  Du- 
ci* elTct  intimata  , 6c  infinuata,  ipfiufque  Caroli,  6c  pro  tempore  exif- 
tentis  Sabaudix  Ducis  ad  id  expreflus  acccderet  alfenfus,  & aliter  fadtas 
derogationcs  nemini  fuffragari , nec  non  quafeunque  prxfedtiones , pro- 
vifiones , collationes , acceptatiohes  , 6c  alias  difpofitioncs  in  contrarium, 
6c  per  didkum  Clementem  prxdeceflorem , 6c  Sedem  hujufmodi  pro  tem- 
pore fadtas  nulüus  roberis , vel  momenti  fore  j nec  aliquod  jus , vel  etiam 
coloratum  titulum  poflSdendi  tribuere  , ac  Carolum  6c  pro  tempore  ex  if. 
tentem- Ducem , nec  non  perfonas  Ducatus  , dominii , dirionis  hujufmo- 
di pro  tempore  fadtas  litteris  derogatoriis , 6c  decretis  fuper  illis  procef- 
fibus  , ac  illorum  execuroribus , eorumque  mandatis , 6c  executionibus  pa- 
rère minimè  reneri , fed  illis  firnniter  refiftere,  ac  litterarum  earundem 
executionem  omnino  impedire , nec  ratione  refiftentix  hujafmodi  cenfuris 
Ecclefiafticis  per  eofdem  executorcs , & fubexecutores  innodari  pofle,flc 
fie  per  quofcunque  judicari , 6c  diffiniri  debere  , ac  irritum  decernens , 
& inane  fi  fecus  fuper  his  à quoquam  contigerit  arcencari.  Demum  fi- 
milis  memorix  Julius  Papa  III.  6c  PrædecefTbr  nofter'  per  fuas  litteras 
prxmirtaconrthmvit.  Novirtîmc  autem,  6c  poftremô  bon*  memorix  Gre- 
gorius  Papa  XIII.  etiam  prxdertor  nofter  fingulas  prxdidtorum  prxdecef- 
forum  litteras,  6c  in  eis  contenta  quxeumque , ac  omnia  , & fingula  pri- 
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vilegia,  concefliones > gratias , 5c  induira»  tàm  per  Romanos  PontificesJ 
quàm  facris  Canonibuis  minime  contraiia  per  Imperatores  » 5c  Reges 
Duci  , ac  Nationi  Sabaudix  hujufmodi  concerta  etiam  confirmavic , 5c 
approbavic , ac  etiam  irrirum , 5c  inane  decrevit  quicquid  fecus  fuper  his- 
à quoquam  quavis  auttoritace  feienter , vel  ignoranter  contigerit  atten- 
tari , prout  in  rtngulis  litteris  prxdickis  plenius  dicitur  contineri.  Nos  igi- 
tur  attendentes  finccrum  devotionis  affeûum,  quem  idem  Dilo&us  filius- 
Carolus  Emanuel  modernus  Sabaudix  Dux  llluftris  erga  nos , 5c  Roma- 
nam  gerit  Ecclefiam  ; ejufque  illibatam  fidei  conftantiam  promereri , ul 
eum  fpecialis  gratix  favore  profequamur  , ipfumque  Carolum  Emanue- 
1cm  Ducem  à quibufvis  excommumcationis , fufpenfionis , 5c  intcrdi&i,  • 
aliifque  Ecclefiafticis  interdi&is  > fententiis , cenfui  is  , & pœnis  à jure , 
rel  ab  homine  quavis  occafione,  5c  caufa  latis  fi  quibus  quomodolibet  in- 
nodatus  exiftit  ad  efFcétum  præfentium  dumtaxat  confequendum  , harun» 
ferie  abfolventes , 5c  abfolutum  fore  cenfentes , fuis  in  hac  parte  por- 
reûis  nobis  fupplicationibus  inclinati  fupradi&orum  Prxdecertorum  lit— 
reras , & in  eis  contenta  quxcunque  nec  non  omnia , & fingula  privilé- 
gia , concefliones , gratias  5c  induira , tàm  per  quofcunquc  Romanos 
Pontifices,  quàm  in  diâis  facris  Canonibus  minime  contraria  per  Impe* 
ratores , 5c  Reges  etiam  quofcunque  Duci , 6c  Nationi  Sabaudix  hujuf- 
modi concerta  Apoftolica  auftoritate  tenore  prxfentium  peipetuè  confir- 
mamus,  Sc  approbamus,  illifque  plenarix  , & inviolatilis  Apoftolicæ- 
firmitatis  robur  adjicimus  nec  non  omnes,  5c  fingulos , tàm  juris,  quam 
fafti  defettus  fi  qui  forfan  interveniflent  in  eifdèm  fupplemus , nec  non- 
ita  per  quofcunque  jMdiccs , 5c  Commiflarios  quavis  auttoritace  fun- 
gentes  etiam  caufarum  Palatii  Apoftolici  Auditorcs , ac  etiam  Sandlx- 
Romanx  Ecclefix  Cardinales  » etiam  de  latere  Legatos , aut  quofvis- 
' alios  in  quibufeunque  catifis , 5c  inftantiis , fublata  eis , & earum  cuili- 
bet  quavis  aliter  judicandi , & mterpretandi  facultatc , 5c  auûoritate  ju- 
dicari , diffiniri , & interpretari  debere  , nec  non  irritum  deccmimus , & 
inane  quicquid  fecus  fuper  his  à quoquam  , quavis  auâoritate  feienter , 
vel  ignoranter  contigerit  attentari.  Non  obftantibus  confticutionibtiSjôC 
ordinationibus  Apoftolicis  nec  non  omnibus  illis  aliis,quæ  in  litteris  fin- 
gulis  fuppofitis  concerta  funt  non  obrtare  * cxteiifque  contrariis  quibuf- 
cunque.  Datum  Rom*  apud  Sanélum  Marcum  fub  annulo  Pifcatoris  die 
décima* nona  Junii  anno  millefimo  quingentefimo  nonagefimo  quinto,Pon- 
tificatus  noftri  anno  quarto. 

Les  Rois  François  I.  & Henri  1 1.  s’erant  rendus  maîtres  de* 
Etats  du  Duc  de  Savoïé,  le  Pape  Paul  III.  accorda  la  con- 
tinuation de  ces  memes  Induits  au  Roi  Henri  1 1.  comme  il 
eft  juftifié  par  les  Edits  & Déclarations  qu’il  en  fit  expédier  * 
datiez  des  14.  Juin  1*49.  18.  Avril  & 19.  Octobre  1555.  qui 
font  déjà  rappoteez  dans  l’art.  19.  du  chap.  V.  de  cet  Inventan- 
te, où.  Ce  voit  d’une  part  le  zclc  de  ce  Roi  pour  la  confervation 
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■des  Droits  des  Papes  & de  la  Cour  Romaine  dans  le  Duché 
de  Bretagne  & Comté  de  Provence,  & de  l’autre  il  y eft  fait 
mention  de  l’Induit  accordé  au  Roi  Henri  IL  pour  nommer 
aux  Prelaturcs  des  Ecars  du  Duc  de  Savoie  conquis  par  le  me- 
me Roi , donc  nous  rapporterons  encore  ici  la  elaufe  en  Ws 
termes  : Confideré  qu’à  notre  Requête  notrcdit  Saint  Pere  nom  a ces 
jours  paffe^hleralement  oftroïé  & concédé  U confirmation  des  In- 
duits qu  avaient  nos  Predtcefjeurs  Ducs  de  Savoie , Princes  de  Pied - 
mont  y dénommer  & pref enter  aux  Bénéfices  Confifioriaux  de  nofdits 
Pais  avec  autres  grâces  & concevions  contenues  ef  dits  Induits. 

Tout  cela  peut  beaucoup  fervir  au  Roi  pour  l’execution  ou 
continuation  de  ces  memes  Induits  furies  pais  de  Breffc , Bu- 
gey,  Gcx  & Valrorr.ey  cédez  au  Roi  Henri  le  Grand  par  le  Duc 
Emmanuel  de  Savoie,  Prince  de  Picdmont , en  confcquencc 
de  la  ceflîon  & de  l’échange  fait  le  17.  Juin  1601.  de  ces  Pais 
avec  tous  les  Droits  y annexez  pour  le  Marquifat  de  Saluf- 
fes  ,*  dont  voici  l'aéle  tiré  du  Scilc  de  Granct. 

■ 

Paix  de  Lyo»  pour  Salucesy  Breffe , Bugey , Valromey  & Gex  t 

du  1 7.  Janvier  i6ot. 

AU  Nom  de  Dieu  le  Creareur.  Soit  à tous  prefens  & à venir 
notoire  Sc  manifefte,  que  comme  par  le  Traité  de  Paix  fait  à Ver- 
vms,  le  i.jour  de  Mai  eût  été  convenu  fur  ce  qui  auroit  été  re- 

montré par  les  Depntez  de  Très- haut.  Très  - excellent,  & Très  - puif. 
(ànt  Prince  Philippe  II.  Roi  Catholique  des  Efpagaes,  &c.  Et  fur 
la  prière  Sc  déclaration  faite  par  le  Marquis  de  Lullin  Commis  , & 
Député  de  Très -excellent  Prince,  Charles  Emmanuel  Duc  de  Savoie, 
que  ledit  fleur  Duc  de*Savoïe  feroit  reçu  , Sc  compris  audit  Traité 
de  Paix , aux  charges  Si  conditions  contenues  en  icelle.  Entre  au- 
tres que  le  furplus  des  différends  d’entre  Très-haut,  Ties-pui(Tant  & 
Très -excellent  Prince  Henri  IV.  Roi  Trcs - Chrétien  de  France  Sc 
de  Navarre,  Se  ledit  fleur  Duc  demeurez  indécis  par  ledit  Traité,  fe- 
roient  remis  pour  le  bien  de  la  Paix  au  jugemenr  de  nôtre  Saint  Pcre  le 
Pape  Glement  VIII.  pour  être  jugez  Sc  décidez  dans  un  an , à compter 
du  jour  & date  du  prefent  Traité.  Sa  Sainteté  délirant  de  tout  fon  pou- 
voir d’établir  Sc  d aifûrer  la  Paix  publique , tant  pour  le  bien  commun 
defdits  Princes , que  pour  avoir  moïen  d’effc&uer  fes  fainres , & loua- 
bles intentions,  pour  la  gloire  de  Dieu,  & l’exaltation  de  la  Foi  Sc 
Religion  Chrétienne.  Après  avoir  par  diverfes  fois  fait  continuer  , Sc 
prolonger  le  tems  du  compromis,  auroit  enfin  exhorté  fa  Majcflé,  Sc 
ledit  fieur  Duc  , de  vouloir  terminer  leurs  différends , par  compofition 
amiable.,  fans  autrement  attendre  fon  jugement.  Surquoi  fa  Majeftc 
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mûc  de  la  reverence  qu’elle  porte  à faite  Sainteté,  & deraffe&ion  qui* el- 
le a toujours  au  bien  & au  repos  general  de  la  Chrétienté , auroit  con- 
fenri  6c  promis  à ladite  Sainteté  , d’entendre  les  proportions  que  ledit 
fieur  Duc  pretendoit  faire  pour  compofcr  le  différend  du  Marquifît  de 
Itfluces.  Et  ledit  fieur  Duc  aulîi  auroit  pris  refolution  de  venir  trouver 
la  Majefté  pour  en  faciliter  la  conclufion  , comme  depuis  il  s’enfiiivit 
par  accord  fait  à Paris  le  17.  Février  1600.  Et  pour  n’avoir  été  ledit 
accord  cffl&ué,  la  guerre  s’étant  derechef  émûc  entrc*lefdits  Princes, 
nôtredit  Saint  Pere  le  Pape  continuant  la  fingulierc  affeétion  qu’il  a tou- 
jours porté  au  bien  delà  Chrétienté  , & à la  Paix  & tranquil.ité  publi- 
que, délirant  compofer  lefdits  différends  pour  faire  ceffer  les  motifs  & 
l occafion  de  la  guerre  auroit  envoie  vers  fa  Majefté,  6c  ledit  fieur  Duc, 
l’Illuftriffimc  6c  Reverendiffîmc  Pierre  Cardinal  Aldobrandin  Ion  neveu. 
Camerlingue  de  la  fainte  Eglife  Romaine,  General  Sc  Surintendant  de 
l’Etat  Ecclefiaftique,  Légat  de  fa  Sainteté  6c  du  Saint  Siégé  Apoftoli- 
que,  pour  exhorter  lefdits  Princes  à la  Paix,  Sc  pour  faciliter  les  moïens 
d’une  bonne  réconciliai  ion  entre  eux , aïant  ledit  fieur  Leçat  première^ 
ment  vu  & admonefté  ledit  fieur  Duc  , lequel  mû  du  rcfpeéf  6c  reve- 
rence qui  eftdûc  aux  paternels  Recors  de  fa  Sainteté,  & du  defir  qu’il  a 
de  donner  contentement  à fa  Majefté , 6c  comme  fon  tres-humble  parent 
le  reconnoître  de  tout  l'honneur,  fervice  6c  obfervarion  d'amitié  qu’il 
lui  feroit  pollible , auroit  promis  d’envoïer  fes  Députez,  & fe  mettre  en 
tout  devoir  de  donner  fatisfaûion  à fa  Majefté.  Et  depuis  aïant  auffi 
ledit  fieur  Légat  vifité , 6c  exhorté  fa  Majefté  6c  prié  de  la  part  de  fa 
Sainteté  , fa  Majefté  inclinant  au  faint  & louable  defir  de  fa  Sainteté , 
6c  aux  bonnes  exhortations  dudit  fieur  Légat , defirant  épargner  le  fang  ‘ 
humain  , régner  en  Paix  Sc  vivre  en  amitié  avec  fes  voifins , même  avec 
ledit  fieur  Duc  pour  la  proximité  qui  eft  entre  eux  , auroit  aulli  ordon- 
né fes  Députez  pour  traiter,  6c  conclure  les  points,  conditions  & arti- 
cles qui  feront  trouvez  convenables  à une  bonne  réconciliation  6c  accord, 
& pour  cet  effet  auroit  etc  commis  de  lapait  de  fa  Maillé,  Mtftire 
Nicolas  Bruflart  Chevalier,  Seigneur  de  Sillory,  Confeiller  du  Roi  en 
fon  Conftïl  d’Eftat,  & Ambaffàdeur  de  faditc  Majefté  à Rome,  6c  Mef- 
fire  Pierre  de  Janin  Seigneur  de  Moviere , auffi  Chevalier,  Confeiller  du 
Roi  en  fon  Confeil  d’Etat  & Prefident  en  la  Cour  de  Parlement  de  Bour- 
gogne. Et  de  la  parc  dudit  fieur  Duc , les  Seigneurs  François  Comte 
de  Touzano  Confeiller  d’Etat  dudit  fieur  Duc,  6c  René  de  Lufinges 
Seigneur  des  Alymes , auffi  Confeiller  d’Etat,  6c  premier  Maître  d’Hô- 
tel  dudit  fieur  Duc,  tous  garnis  de  pouvoir  fuftilant,  dont  la  copie  fera 
inferée  à la  fin  des  Prefirntes.  Lefqucls  en  vertu  de  leurdit  pouvoir  en 
prcfence,  6c  par  l’avis  dudit  fieur  Légat , qui  avec  grand  travail,  foin,  6c 
diligence,  fe  feroit  dignement  & cres-vertueufement  emploie,  pour  pour- 
voir 5c  avancer  ledit  accord  : ont  traité,  conclu  & arreté  les  Articles 
qui  s’enfuivent. 

ARTICLES  DE  PAIX. 

Premièrement,  que  le  fieur  Duc  cede,  tranfporte  Sc  de  Iaiffe  audit  fieur 
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Roi , & à fes  fuccefleurs  Rois  de  France , tous  les  Pais , Si  Seigneuries 
de  Brefle,  Bugcy  , & Verromey  , Si  generalemenc  tout  ce  qui  lui  peut 
appartenir  juiques  à la  rivière  du  Rône,  icelle  comprife  : de  forte  que 
* toute  la  rivicre  du  Rône  dés  la  fortie  de  Gcneve,  fera  du  Roïaume  de 
France,  & appartiendra  audit  ficur  Roi,  Si  à fes  Succefleurs.  Et  font 
Jefdits  Pais  cedez  ainfi  que  dert’us , avec  toutes  les  appartenances  <5 c 
dépendances  , tant  en  Souveraineté,  Juftice,  Seigneuries,  vartaux , fu- 
jets  & tous  droits , noms , raifons  &:  aétions  quelconques , qui  pour- 
roieat  appartenir  audit  fleur  Duc  efdits  Pais,  ou  à caufc  d'iceux,  (ans 
y rien  referver  : finon  que  pour  la  commodité  du  pairage  demeurera 
audit  fleur  Duc  le  Pont  de  G refin,  fur  ladite  rivicre  du  Rône,  entre 
l’Efclufe  Si  le  Pont  d’Arle,qui  par  le  prefent  Traité  appartiendront  au- 
dit fleur  Roi.  Et  par  deçà  le  Rône  demeurent  encore  audit  fleur  Duc 
Jes  Parroifles  du  Le»,  Laveran  Sc  Chezay,  avec  tous  les  hameaux  & 
territoires  qui  en  dépendent  entre  la  riviere  de  Vaceroncs,  Si  le  long  de 
la  montagne  appellée  le  grand  Credo,  jufques  au  lieu  appelle  la  Riviere. 
Et  paÏÏee  ladite  riviere  de  Vacerones,  demeure  encore  audit  fleur  Duc  le 
lieu  de  Maingre,  Sc  Combes,  jufques  à l’entrée  plus  proche,  pour  al- 
ler, & pafler  au  Comté  de  Bourgogne.  A condition  toutefois  , que  le- 
dit fleur  Duc , ne  pourra  mettre  ni  lever  aucunes  impofitions  fur  les  den- 
rées & marchandises  ; ni  aucun  péage  fur  la  riviere , pour  le  pafTàge  du 
Pont  de  Grefîn,  Si  autres  lieux  ci-dcflus  defignez.  Et  en  tout  ce  qui 
«ft  refervé  pour  ledit  partage , Si  tout  le  long  de  la  rivicre  du  Rône , 
ledit  fleur  Duc  ne  pourra  tenir  ou  bâtir  aucun  Fort.  Et  demeurera 
le  partage  libre  par  ledit  Pont  de  Grefin , & en  tout  ce  qui  eft  refervé , 
tant  pour  les  fujets  dudit  fleur  Roi , que  pour  tous  autres,  qui  voudront 
aller.  Si  venir  en  France, /ans  qu’il  leur  foit  donné  dcftoutbier,moleft'», 
t.i  empêchcmenr.  Paflins  neanmoins  gens  de  guerre,  pour  le  fervice  du- 
dit fleur  Duc  ou  autres  Princes,  ne  pourront  entrer  es  Païs,  Si  terres 
dudit  fleur  Roi  fins  fa  permirtion,  ou  de  fes  Gouverneurs,  Si  Lieure- 
nans  generaux-*  Et  ne  donneront  aucune  incommodité  aux  fujets  de  fa 
Majefté. 

II. 

Et  pour  effeéhier  entièrement  ce  que  deflus  ledit  fleur  Duc  remettra 
en  la  puiflance  du  fleur  Roi,  ou  de  celui  qui  fera  commis  par  fa  Mâ- 
jéfté , la  Citadelle  de  Bourg,  en  l’état  qu’elle  eft',  fans  y rien  démolir 
affbibür  , ni  endommager,  avec  toute  l'artillerie  , poudres,  & munitions 
cjui  feront  dans  ladite  Place , lors  qu’elle  fera  remife. 

I I I. 

Et  outre  a été  accorde,  que  ledit  fleur  Duc  cede  auflî,  tranfpor- 
ce  Sc  delaifle  audit  fleur  Roi , de  delà  la  riviere  du  Rône , les  lieux , 
terres,  Si  villages  d’Ayre,  Chaufly,  Pont  d’Arle,  Seyrtel , Chava,  Si 
Pierre  - Châtel , avec  la  Souveraineté  Juftice  , Seigneurie  Si  tous  droits 
<]u'il  peut  avoir  efdits  lieux  cedez , Si  fur  les  habitons  d'iceux.  Sans  y 
comprendre  le  furplus  des  Mandemens  defdits  lieux,  Sc  de  leur  terri* 
taire. 
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i v. 

Ledit  fieur  Duc  cede  auffi , tranfporte  6c  delaifle  audit  fieur  Roi  la 
Baronnie,  ou  Bailliage  de  Gex,  avec  toutes  fes  appartenances  & dépen- 
dances, ainfi  que  ledit  fieur  Duc,  & fes  predece (leurs  en  or.t  ci- devant 
joui.  Et  fans  y rien  referver  ni  retenir,  finon  ce  qui  eft  de  delà  le  Rônet 
horfmis  les  Villages  & lieux  d'Ayre,  Chaufly,  Avully  fpecifiez  cy-deffiis. 
Le  tout  à condition  que  lefdites  chofes  cedées , feront  & demeureront 
unies , 6c  incorporées  à la  Couronne  de  France , 6c  feront  réputées  Do- 
maine & Patrimoine  de  la  Couronne,  6c  n’en  pourront  ctte  feparées 
pour  occafion  que  ce  foit.  Ains  tiendront  lieu,  & pareille  nature,  que 
les  chofes  échangées  qui  feront  déclarées  ci-aprés. 

V- 

Auffi  eft  convenu  que  ledit  fieur  Duc  rendra  6c  reftituera  effèûueF- 
lement  & de  bonne  foi  audit  fieur  Roi  , ou  à celui  ou  ceux  qui  feront 
à ce  commis  parfit  Majefté , le  lieu , valeur  6c  Châtellenie  de  Château- 
Dauphin  , avec  la  Tour  du  Pont , 6c  tout  ce  qui  eft  occupé  par  ledit 
fieur  Duc,  ou  par  les  ficus  dépendant  du  Dauphiné,  en  l’état  qu’il  eft 
à prefent,  fans  y rien  démolir,  affoiblir  ni  endommager  en  aucune  for- 
te. Et  delailTèra  toute  l'artillerie , poudres , Boulets  & autres  munitions 
de  guerre  qui  fe  trouveront  dans  lefdites  Places  au  tems  prefent.  Pour- 
ront neanmoins  les  foldats,  gens  de  guerre,  & autres  qui  fortiront  def- 
dites  Places  , faire  emporter  tous  leurs  biens  meubles  à eux  appartenans,. 
fans  qu’il  leur  foitloifible  de  rien  exiger  des  habitans  defdites  Places,  ou 
plat -pais,  ni  en  ôter  aucune  chofe  appartenant  aufdits  habitans. 

V 1. 

A été  auffi  accordé  que  ledit  fieur  fera  abbatre  & démolir,  entière- 
ment le  Fort  de  Beche-  Dauphia , qui  a été  conftruit  pendant  les  guer- 
res. Et  fera  païer  ledit  fieur  Duc  pour  le  pafiage  ci-deflus  refervé , la 
fomme  de  cent  mille  cens , de  trois  francs  piece,  monnoïe  de  France, 
ou  la  valeur  , en  cette  Ville  de  Lyon , à celui  ou  ceux  qui  auront  charge 
de  fa  Majefté. 

V I L 

Et  moïennant  lefdites  ccffions  6c  tranfports  âc  toute  l’artillerie,  pou- 
dres 6c  munitions  conquifes,qui  demeureront  entièrement  à fa  Majefté: 
Et  moïennant  auffi  tout  ce  que  deffiis  eft  dit , ledit  fieuc  Roi  fe  conten- 
te, pour  le  bien  de  la  paix,  de  iaifler  Sc  tranfporter  audit  fieur  Duc,  com» 
me  par  ces  Prefentes  fa  M.ijefté  lui  cede,  tranfporte  & delaiffe  à fes  he- 
ritiers , 6c  fuccefleurs , tous  les  droits,  noms , raifons  6c  a&ions  6c  géné- 
ralement tout  ce  qui  peut  être  prétendu  par  les  Rois  6c  Dauphins  de 
France , à caufe  du  Marquifat  dç  Saluces , fes  appartenances  6c  dépen- 
dances, enfemble  fur  les  places  de  Cental,de  Mont  & Roques- Parviere, 
fans  en  rien  retenir  ni  raerver.  Eta  ledit  fieur  Roi  quitté  6c  remis  audit 
fienr  Duc  route  l’artillerie  & munitions  qui  fe  font  trouvées  dans  lefdites 
places  du  Marquifat  de  Saluces  en  l’an  158 S. 

VIII. 

Promet  auffi  ledit  fieur  Roi  faire  tendre  6c  reftituer  audit  fieur  Duc 
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effe&uellemenr  & de  bonne  foi , ou  à celui  ou  ceux  qui  auront  charge 
de  lui , tous  les  pais , places  6c  lieux , qui  fe  trouveront  àvoir  été  fai- 
fis  6c  occupés  depuis  lan  1588.  fur  ledit  Duc,  6c  qui  font  à prefent 

{joftedcs , par  fa  Majefté  , ou  par  fes  ferviteurs.  Le  tout  en  l'état  que 
efdits  lieux  font  à prefent  » fans  y rien  démolir , afFoiblir,  ni  endomma- 
ger en  aucune  forte. 

IX. 

Reftituant  lefdites  Places,  pourra  ledit  fieur  Roi  tranfporter  toute 
l’artillerie , poudres , boulets , armes  6c  autres  munitions  de  guerre , qui 
fe  trouveront  efdites  Places , au  tems  de  la  reftitution.  Pourront  auiïï 
lefdits  foldats , gens  de  guerre , 6c  autres  qui  fortiront  defdites  places  , 
faire  emporter  leurs  biens  meubles  à eux  appartenans,  fans  qu’il  leur  foie 
loifible  de  rien  exiger  defdits  habitans  défaites  Places , ou  plat-Paîs,  ni 
emporter  aucune  enofe  defdits  habitans. 

x.  ; 

Et  fe  fera  ladite  reftitution  de  part  6c  d’autre  ainfi  qu’il  s'enfuit.  C’eft 
affâvoir,  aufïï-toft  que  les  ratifications  du  prefent  Traité  auront  été  four- 
nies , ledit  fieur  Duc  fera  remettre  en  la  puiftance  dudit  fieur  Roi , ou 
de  celui  ou  ceux  qui  auront  charge  de  fa  Majefté , la  Citadelle  de  Bourg» 
avec  l’artillerie , poudres , boulets,  6c  toutes  lefdites  munitions  de  guer- 
re, qui  feront  dedans  lefdites  Places.  Et  ladite  reftitution  faite  , ledit 
fieur  Roi  fera  auffi  reftitucr  les  Villes,  6c  Châteaux  de  Chambéry,  6c 
Montmellian  audit  fieur  Duc.  Lequel  incontinent  après  fera  rendre  le 
Château- Dauphin,  6c  tout  ce  qui  en  dépend,  comme  deflus  eft  dit.  Et 
fera  démolir  le  Fort  de  Beche  - Dauphin.  Lefquelles  chofes  ctans  efFec- 
tuellement  accomplies  par  ledit  fieur  Duc  , la  Vallée  6c  Vicariat  de  Bar- 
celonnette, 6c  toutes  les  autres  Places,  6c  lieux  promis  par  ledit  pre- 
fent T raitc  lui  feront  entièrement  rendues  dans  un  mois  après.  Et  lui 
fera  donné  feureté  raifonnable  à fon  confentement. 

X I. 

Tous  les  papiers  & enfeignemens , qui  peuvent  fervir  pour  juftifier 
les  droits  des  chofes  échangées , feront  rendus  6c  délivrez  de  bonne  foi> 
tant  d’un  côté  que  d'autre. 

XII. 

Ledit  fieur  Roi  ne  fera  tenu  à l’entretenement  des  dons,  recompenfês , 
& aflignations  cy-devant  données  par  ledit  fieur  Duc , ou  fes  prede- 
ccffeurs,  fur  les  terres  6c  Seigneuries  par  lui  cédées  à fa  Majefté , ny  d’ac- 
quiter  les  hypotheques  qu’il  a créé  fur  icelles.  Et  pour  le  regard  des 
ventes  6c  aliénations  faites^À  titre  onéreux  par  la  forme  ordinaire,  6c  avec 
la  vérification  requife  avant  cette  dernierc  guerre,  fa  Majefté  y fera 
obligée,  tout  ainfi  que  ledit  fieur  Duc  auroit  été  , 6c  non  plus  avant.  Le 
femblable  fera  obier vé  pour  les  dons,  recompenfcs,  6c  aliénations  faites 
fur  les  chofes  cedées  par  fa  Majefté.  ' . 

xi  n.  ~ 

En  confequence  dequoi , 6c  de  ce  qui  a été  accordé  par  le  Traité  de 
Vervins,  y aura  Paix  du  jour  6c  date  de  ce  prefent  Traité,  ferme  ami- 
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tic , & voiflnancc  entre  ledit  fleur  Roi , & ledit  fleur  Duc , leurs  enfans- 
nez  6c  à naître,  leurs  heritiers  6c  fucccfleurs  au  Roïaume,  païs  6c  f«- 
jets  , fans  quils  puiflènt  faire  emreprife  au  dommage  de  l’un  l'autre, 
leurs  païs  6c  fujets , pour  quelque  caufe  ou  pretexte  que  ce  foit.  Et  fera 
le  commerce  libre  entre  les  fujets,  & païs  de  l'un  & l'autre  Prince,, 
en  paiant  les  droits  6c  impositions  qui  doivent  être  payées  par  les  pro- 
pres fujets  du  païs.  r 

X I V. 

Les  fujets  de  1 une  6c  l’autre  part  , tant  Ecclefiaftiques  que  feculiers  ,. 
«onobftant  qu’ils  aient  fervi  en  parti  contraire,  rentreront  paisiblement 
en  la  joui  (Tance  de  tous  & chacuns  leurs  biens , offices  6c  bénéfices , fui- 
vant  ce  qui  eft  contenu  par  le  feptiéme  article  dudit  Traité  de  Vervins,. 
fans  que  cela  puifle  être  entendu  des  Gouvernemcns. 

X V. 

Tous  prifonniers  de  guerre  & aucres  , qui  à l’occaflon  des  «merres: 
font  détenus  de  part  6c  d’autre,  feront  mis  en  liberté  en  païant  leurs- 
depenfès,  & ce  qu’ils  pourroient  d’ailleurs  juftement  devoir,  fans  être 
tenus  de  païer  aucune  rançon , finon  qu’ils  en  aient  convenu.  Et  s’il  y 
a plainte  de  l'excès  d’icelle,  en  fera  ordonné  par  le  Prince,  au  païs  du- 
quel les  prifonniers  font  détenus. 

XVI. 

Tous  autres  prifonniers  fujets  dudiV  fleur  Roi  Sc  dudit  fleur  Duc, 
memes  du  Marquifat  de  Saluces  6c  autres  lieux  cedez,qui  par  la  ca- 
lamité des  guerres  pourroient  être  détenus  és  Galères  defdits  Princes 
feront  promptement  délivrez  & mis  en  liberté,  fins  qu’on  leur  puiffc 
demander  aucune  chofe  pour  leurs  rançons,  ni  pour  leurs  depenfès. 

XVII. 

Toutes  procedures , Jugemens  & Arrefts  donnez  depuis  l’année  icS8. 
avec  les-  fujets  du  Marquifat  de  Saluces , 6c  autres  lieux  cedez  par  ledit: 
neur  Roi,  & depuis  ces  dernières  guerres,  par  les  Juges  6c  Confeil- 
Jers  ordonnez  en  Savoie,  BrefTe  & autres  lieux  conquis  par  fa  Majefté, 
tiendront  & fortiront  leur  plein  6c  entier  effet , fauf  aux  parties  de  fe 
pourvoir  contre  kfdits  Jugemens  par  les  voies  de  droit,  en  cas  qu'elles 
aient  comparu  ou  contefté  volontairement.  Mais  fl  lefdits  Jugemens 
avoic-nt  été  donnez  fans  comparition  ou  contention  volontaire  de  la 
partie , ils  feront  6c  demeureront  nuis  & de  nul  effet , & comme  non 
avenus.  Et  quant  aux  inftances  indecifes  6c  non  jugées , la  connoilîàn-- 

ce  en  demeurera  aux  Officiers  defdites  Provinces  aufquels  elle  doit  ap- 
partenir. ■*  r 

1 LL  XVIII. 

Les  habitans  & fujets  des  lieux  6c  païs  échangez  par  Ieprefent  Trat- 
te,  ne  pourront  ctre  moleftcz,  ni  recherchez  en  aucune  maniéré , pourt 
avoir  lervi  en  parti  contraire  , ou  pour  caufe  que  ce  fbit  à l’occafion 
. e J?ucrrej  Pa^ces  , ains  retourneront  pleinement  en  la  pofTeffion  5C 
jouiliance  de  tous  6c  chacuns  leurs  biens,  droits,  privilèges  & immuni- 
tw#  6c  ce.  tous  leurs  biens  meubles  qui  Ce  trouveront  en  nature.  Et  leur 
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'fera  loifiblc  de  demeurer  , ou  Ce  retirer  ailleurs  où  bon  leur  femblera. 
‘Pourront  neanmoins  iceux  jouir  de  leurs  biens  , ou  iceux  vendre,  ou 
^échanger  , ou  difpofec  comme  ils  verront  bon  être  pour  leur  commo- 
dité. 

XIX. 

Et  pour  le  regard  des  Eabitans  du  Marquifac  de  Saluces,  & autres  lieux 
cedez  par  ledit  fieur  Roi  , qui  naîtront  jeüi  de  leurs  biens , depuis  le 
Traité  de  paix  fait  à Vervins,  leur  feront  rendus  les  fruits  de  leurs  im- 
meubles & arrerages  des  rentes,  depuis  la  publication  dudit  Traité  de 
Vervins , jufques  au  commencement  de  la  derniere  guerre.  Et  quant  aux 
Officiers  de  Saluces  & autres  qui  ont  fervi  en  Piedmont  les  Rois  de 
Trance,  ils  jouiront  des  privilèges , immunitez  & exemptions  qui  leur 
ont  été  accordées  par  autres  Traitez  cy-devant  faits  par  les  Rois  Charles 
IX.  & Henri  IM.  avec  le  feu  Duc  de  Savoie,  & depuis  confirmez  par 
ledit  fieur  Duc  qui  efl  à prefent. 

X X. 

Promet  auffi  ledit  fieur  Duc , que  tous  les  Officiers  & autres  de  Sa- 
luces , & lieux  cedez  par  ledit  ficur  Roi , ne  feront  moleflez  , recherchez 
ny  inquiétez  dire&ement  ou  indirectement  en  aucune  maniéré , à l’oc- 
cafion  des  guerres  6c  différends  nallêz  entre  fa  Majeflé  6c  ledit  fient 
Duc , ains  feront  maintenus  en  leur  liberté  6c  franchifès , pour  jouir 
de  leur  bien  paifiblement  en  tout  repos  8c  liberté.  Et  pour  les  charges 
& impoficions  du  pais,  ne  feront  furchargez,  mais  plutôt  foulagez  8? 
favorablement  traitez  , pout  la  recommandation  de  fa  Majeflé,  & de 
■ce  baillera  ledit  fieur  Duc  fes  Lettres  patentes , en  bonne  & valable 
forme.  t 

XXI. 

Les  Collateurs  ordinaires  fujets  de  fa  Majeflé  > qui  ont  bénéfices  à 
leur  Collation  dans  le  pais  dudit  fieur  Duc  , pourront  conférer  lefdirs 
bénéfices , quand  le  cas  écherra.  Et  ceux  qui  feront  bien  6c  canonique- 
ment pourvus  , jouiront  du  revenu  de  leurs  bénéfices , fans  qu*il  leur 
foit  donne  molefte  ni  empêchement.  Le  femblable  fera  auffi  obfervc  en 
U joüiffimce  des  bcnefices  qui  .font  en  France , encore  que  le  titre  d« 
Collateur  fûc  ficué  dans  le  pais  dudit  fiear  Duc. 

XXII. 

Et  font  refervez  audit  ficur  Roi  cous  les  droits  par  lui  prétendus  con- 
tre ledit  ficur  Duc  , fuivanc  ce  qui  cfl  contenu  pat  les  Traitez  faits  à 
Château-Cambrefis  en  1559.  & à Thurin  1574. 

XXIII. 

Et  pource  que  M«  le  Duc  de  Nemours  & de  Genevois  , qui  fouloit 
avoir  6c  poflêder  toutes  les  terres , tailles  & droits  dépendans  de  fbn 
appanage , dans  la  fouveraineré  dudit  fieur  Duc , les  aura  dorénavant  à 
-caufe  du  prefent  Traité  , fous  l’un  6c  fous  l’autre  Prince.  Sa  Majeflé  6c 
ledic  Duc  ont  promis  rcfptélivement  de  le  traiter  favorablement  , & 
comme  leur  bon  parent  j & ne  contrevenir  ni  déroger  aux  droits  & au- 
«oritez  qui  font  de  fon  appanage,  l’en  laiffant  joüir  paifiblement,  confdt- 
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mément  au  Traité  de  fondit  appanage.  Et  en  outre  ont  confenti  &ac^ 
cordé  , û quelque  différend  avenoit  cy  après,  pour  raifon  dudit  appanage, 
de  le  faire  terminer  fommairemenr  a l’amiable  6c  fans  procès. 

XXIV. 

Et  fur  l'inftance  & priere  faire  par  ledit  fieur  Légat  au  nom  du  Pape, 
a été  convenu  , que  toutes  les  forces  trouvées  & afTemblées  pour  cette 
derniere  guerre  feront  feparées  6c  licentiées , tant  en  France  qu’en  Ita- 
lie, dans  un  mois  après  la  publication  du  prefent  Traité  , afin  qu’un  cha- 
cun puifté  joüir  de  la  paix  generale , & du  repos  ftipulé  & promis  par  le 
Traité  de  Vervins , lequel  eft  confirmé  en  tous  fes  points , finon  en  ce  qui 
y feroit  changé  ou  expreffement  dérogé  par  le  prefent  Traité. 

X X V. 

Et  pour  plus  grande  feureté  de  ce  prefent  Traité  , 6c  de  tous  les  points 
te  articles  y contenus  , fera  ledit  Traité  vérifié,  publié  & enregiftré  en  la 
Cour  de  Parlement, de  Paris,  & en  cous  autres  Parlemens  de  France  & 
Chambre  des  Comptes  de  Paris,  comme  au  femblable  il  fera  vérifié  au 
Sénat  de  Chambéry  6c  Senac  de  Thurin  , 6c  autres  lieux  accoutumez. 
Et  y feront  baillées  les  expéditions  de  part  6c  d’auue,  trois  mois  apres  la 
publication  du  prefent  Traité. 

XXVI. 

Lcfquels  points  & articles  cy-defïus  compris,  6c  tout  le  contenu  en 
chacun  d’iceux  , ont  été  traitez , accordez , pafTcz  & ftipulez  entre  lef- 
*<liis  Députez  és  noms  que  deffus  , lcfquels  en  vertu  de  leur  pouvoir,  ont 
promis  & promettent  fous  l’obligation  de  tous  6c  chacuns  les  biens  pre- 
fens  6c  à venir  de  leurfdits  Maîtres , qu’ils  feront  par  iceux  inviolable- 
ment  obfervez  & accomplis.  Et  outre  promettent  fournir  les  uns  aux  au- 
tres lettres  de  ratification  authentiques,  fignées  6c  fcellées , efquelles  tout 
ce  prefent  Traité  fêta  inféré,  6c  ce  dedans  un  mois,  du  jour  6c  datte  de 
ccs  prefentes.  Et  outre  jureront  folemnellement  fadire  Majefté  6c  ledit 
fieur  Duc , en  prefence  de  tels  qu’il  leur  plaira  députer , d’obfèrver  6c  ac- 
complir pleinement  , & de  bonne  foi  le  contenu  defdits  articles.  En  té- 
moin desquelles  chofes  ledit  fieur  Légat  6c  lefelits  Députez  , ont  (Igné  & 
fouferit  de  leurs  noms  le  prefent  Traité.  A Lyon  le  17.  Janvier  1 6 or. 
Sigiaé,  P.  Cardinalis  Aldobrandini  Legatus , Bruslart  de  Sil- 
e-ery , Pierre  de  Janin  , Francisco  Arconato,  & db  Lusxnges> 
Seigneur  des  Alymcs. 

Publié  à Thurin  le  6.  Je  Man  , a Chambéry  le  à Lyon , & 

B onrg  en  Brefle  le  14.  & a Grenoble  le  10.  du  meme  mois . 

Extrait  dit  Cahier  de  la  Noblefje  de  Brefie , Bugty , Gex 

& Valromey. 

ARTICLE  XV. 

§ ^ 

G Ratifier  la  NoblefTe  dudit  Bugey  & Valromey,  lorfqu’il  viendra  à 
vaquer  quelque  bénéfice  de  la  nomination  de.  vôtre  Majefté , d’y 

vouloir 
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vouloir  préférer  ceux  d’entre  la  Nobleffe  de  Bugey  , qui  s’en  trouve- 
tont  dignes,  dûcment  qualifiez , en  moïens,  en  âge  & en  do&rine  » pour 
en  rapporter  provifions  de  Rome , fous  la  nomination  & placée  de  vôtre 
Majefté. 

R.  S<*  Majefli  fera  toujours  bien  aife  en  cette  oc  en f on , & toutes  Mitres 
qui  s' offriront  pour  le  bien  & avancement  des  fupplianr,  de  les  gratifier  fie* 
Ion  leurfdits  mérités  & capacité*. 

Page  z8z.  art.  n.  Nous  ne  pouvons  nous  empêcher  de  feire 
encore  ici  fur  les  Induits  de  Savoie  deux  remarques  &:  obfcr- 
vacions  confiderables  : La  première  , qu’cncore  que  la  pluparc 
des  Induits  accordez  par  les  Papes  aux  Rois  & aux  Princes  fuf- 
fent  pcrfonnels  & pour  leur  vie-  feulement , ceux  qui  font  ac- 
cordez aux  Ducs  de  Savoie  depuis  le  Pape  Nicolas  V.  font 
cous- perpétuels  pour  eux  & leurs  Succcffcurs  i en  reconnoiflan- 
ccdecc  qu’Amedée  Duc  de  Savoie  élu  Pape  par  les  Pères  du 
Concile  de  Raie  fous  le  nom  de  Félix  V.  pour  le  bien  fie  répon- 
de l'Eglife,  céda  les  droirs  & fie  fa  dcmiflion  du  Pontificat  en 
faveur  dc-NicoIas  V.  élu  Pape  après  la  mort  d’Eugcne  IV.  Ce 
qui  fie  dire  en  ce  ecms  la  à la  loüangc  de  cetcc  humble  8c 
grande  a&ion  tout  cnfemble  , 8c  à l'honneur  immortel  de  ce- 
lui qui  l’avoit  faite,  cc  vers  qui  en  cternifera  la  mémoire. 

Lux  fui  fit  mundo  $ Foelix  cefifit  Nicolao.  J 

C'cft  ccttc  belle  action  que  les  Papes  ont  crû  r.e  pouvoir  ja- 
mais allez  rcconnoître  , & qui  les  a porte  *par  un  retour  de 
jufticc  d’honorer  les  Ducs  de  Savoie  de  ces  faveurs  Apoftoli- 
ques  & de  ces  Induits  perpétuels,  fur  lcfqucls  Antoine  Baguajac 
Avocat  Fi fcal  de  Charles  Emanuel  Duc  de  Savoie  & clù  Evc- 
que  de.  l’Eglifc  de-  FoflTanc  en  Piedmont,  a fait  un  tres-fça- 
vanr  Commentaire,  au  rapport  à'Anafiafe  Germon  ‘Archidiacre  ' 
de  Turin  , dans  fon  Traité  De  lmmunïtate  Sacrorum.  lib.  j.  cap. 
ir.  De  autoritate  Ecclcfix  , num.  zj.  & de  Chrtflophe  Faucon  , Sou- 
verain Prefident  &c  Garde  des  Archives  Roïalcs  de  Savoie  * 
dans  cette  do&c  Confultation^ci-dcvant  rapportée  , & qu'il  a 
faite  fur  la  perpétuité  des  Induits  des  Ducs  de  Savoie. 

Page  z8 i.art.  iz.  La  féconde  obfervation  fur  ces  Indultsqui* 
regarde  l'Abbaïe,  ou  Prieuré  Conventuel  de  Nanrua,  Ordre 
de  Cluny,  dans  la  Province  de  Bugcy,cft  que  la  nomiriation 
ou  prcfcntation  à ce  Prieuré  ou  Abbaïc,  appartient  aux  Ducs* 

Hhhhhii  - 
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dcSavoïe,  non- feulement  à caufc  de  leurs  Induits , mais  en 
• vertu  du  Patronage  ou  de  leur  droit  de  Jus-patronat  ( comme 
on  l'appelle  en  ces  Païs  ) qui  en  appartenue  aux  Ducs  de  Sa- 
yoïc  fur  le  Monaftcrc  de  Nantua,  & qui  a pafle  en  la  perfon- 
ne  des  Rois  de  France,  non-feulement  par  la  tranfmiflion  des 
Induits  qu’en  a fait  le  Pape  Paul  III.  au  Roi  Henri  II.  mais 
encore  par  lcchangc  que  les  Ducs  de  Savoie  ont  fait  de  ces 
Pais  pour  le  Marquifat  de  Saluflcs  avec  Henri  IV.  que  nous 
avons  rapporte  ci-deflus.  \ 

> Les  pièces  qui  juftifient  ce  droit  de  Patronage  ou  de  Jus-pa- 

V trônât  fpccialcment  fur  le  Prieuré  de  Nantua,  qui  nous  ont  etc 
^ communiquées,  &remifes  par  nous  entre  les  mains  du  R.  P. 
de  la  Chaize  Confefleur  du  Roi,  font  trois. 

La  première  du  io.  Avril  1 5 84.  eft  le  Placer  ou  Ordonnan- 
' cède  main-levée  de  la  faille,  main-mifc  & redu&ion  Ducale 
( qu’ils  appellent)  fur  les  fruits  du  Prieure  de  Nantua,  accor- 
dée à Mejjirc  Vincent  Laurcc , Cardinal  de  Montdevu , Prieur  de 
Nantua,  dont  il  avoir  été  pourvu  par  Bulles  du  Pape,/#r  U 
prelentation  <ST  nomination  (jue  nous  lui  en  avons  faite  À caufe  de 
notre  Jus-patronat , comme  porte  cette  Ordonnance  de  main- 
levée. 

La  féconde  du  13.  Avril  1585.  eft  l’A&c  ou  Arreft  d’enregi- 
ftrement  de  cette  main-lcvcc  des  fruits  du  Prieure  de  Nantua, 
* en  la  Chambre  des  Comptes  de  Chambéry. 

La  croifiéme  du  9.  Avril  ij8j.  eft  l'aétc  de  preftation  du 
Serment  de  fidelité  précé  par  le  Procureur  du  Cardinal  de  Mont - 
devis  au  Duc  de  Savoie  pour  ce  Prieure  de  Nantua,  étant  en 
fon  Patronage  ou  Jus-patronat. 

Nous  avons  trouve-  à propos  de  vous  donner  encore  ici  le 
Poüilhé  de$  Bénéfices  de  Brefle,  Bugey , Gex&  Valromey,  & 
celui  du  Comté  dcCharolois,  pour  rendre  nôtre  ouvrage  plus 
parfait  & fitisfairc  vôtre  curiofitc. 


• w * 
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VomlUi  des  Bénéfices  &,  Prmlnc,  M Sr,ffc,  Smj,  Gex  & 
Va  tomey , f H jet s 4 U Nomination  du  Roi. 

CHAPITRES. 

Pat*ons.|Coiiatmj*s.|R£vbm*, 


B E N E F I C E S. 


L 


LE  Chapitre  de  I'Egîi Ce  Ca- 
thédrale de  S.  Jean  du  Bellcy , 
corapofe  d'un  Doïen  , Archidia- 
cre, Pnmicicr  Se  Chantre,  & de 
dix-neuf  Chanoines  Prcbcndcz. 

La  Regale  a etc  reconnue  y avoir 

heu  depuis  PArreft  de  xtf 08.  con- 

nimcpar  les  Déclarations  & Edit  * • 

du  Roi  fur  fon  ufage,dcs  années 
î67ï- 1^75.  & 1682. 

^ Evêque  fc  prétend  Prince  de  7 
1 Empire^,  & cfl:  Suffraganc  de 4 L'  *ot  I 
i Archevêque  de  Befançon.  J confent.'  conféré.  | £000 

A B B A I E S. 

L'Abbaïc  de  Saint  Sulpicc , Or-) 

dre  de  Ciftcaux,  Filiation  dePon- 
l3ny  > dotation  des  anciens 
Comtes  de  Savoie  , fondée  par 
Amcdcc  I.  l'an  ii,y.  Elle  eften 
^cgle.  \ 

L Abbaïe  i'Jmbnnty  ou  ~4m-  I 
bownty  Dioecfc  de  Lyon  , Ordre  ê r » • 
de  Saine  Benoît , fondée  vers  lan£  L‘  r°‘  I U Pift 
*00.  par  S.  Bernard  Archevêque?  ‘ 

de  Vienne,  & dépendante  mime 
durement  du  S.  Siège.  L’Abbé  eft 
oeigncnr  temporel  de  la  Ville  & 
de  pluficurs  autres  grandes  Terres 
«■  Domaines. 

LAbbaie  de  Sdtnt  Rambert  i. y Itoo°®  U 

Hhhhhh  ij 


| 8000  IL 
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À b b a i e s.  Patrons.  |CoilateUR.$.  (Revenu,’ 

Joux,  Diocefe  de  Lyon,  Ordre  de"} 

Saine  Benoift  , bâtie  non  loin  de 

la  Rivière  de  Loire.  | iSooi 

L’Abbaïe  de  Notre-Dame  de  Bons , 
de  Filles,  Ordre  de  Cifteaux  , Fi-  J 
liacion  de  Dioccfc  du  Bcl-^  Le  Roi  \ Le  Pape 

ley  , félon  Meilleurs  de  Sainter  confent.  | conféré. 

Marthe.  1000  J. 

L’Abbaïe  de  Notre-Dame  de  la 
Chajjaignc,  Ordre  de  Cifteaux  , Fi- 
liation de  Saint  Sulpice.cn  Brefte, 

Dioccfc  de  Lyon.  ] 10000 1. 

L’Abbaïc  d * Entremont  prés  Chef- 
fery  en  Bugey,  Dioccfc  de  Genève, 

Ordre  de  S.  Auguftin , dépendante 
de  S.  Ruf , lclon  la  Bulle  du  Pape 
Innocent  VIII.  J 

P R I E U R E Z. 

Bénéfices.  Patrons.  |Collateurs.  (Revenu^ 

Le  Prieuré  Conventuel  de"} 

Nantua  , Ordre  de  Saint  Benoift,  | v 

Congrégation  de  Cluny  , Diocefe 
de  Lyon.  Cctoit  autrefois  une 
Abbaïc.  Les  Religieux  y font 
preuve  de  Noblcife.  Tout  y cft 
en  aftezbon  ctat. 

Le  Prieure  clc&if  de  Preverfin 
Ordre  de  Diocefe  de  Ge 


neve. 

Le  Prieure  iimple  à'Auxia  , de 
Pont  aux  Indes  ou  Pontdinsy  Ordre 
de  Saint  Benoift  , Congrégation 
de  Cluny  , dépendant  de  Gigny. 

Le  Prieure  fimplc  £ Ordonna* , 
dépendant  de  S.  Ruf  de  Valence,  | 
Ordre  des  Chanoines  Réguliers  1 
de  Saint  Auguftin.  J 

Le  Prieuré  fimple  dT«>»e,uni 
au  Monafterc  des  Chartreux  de 
Château-Pierre  en  Bourgogne. 


Le  Roi 
confent. 


| 8000  I. 

Le  Pape  | 
conféré.  | ryool. 


1 lyoliv. 


[ 1100  I. 


| 1000 1. 
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B ■ nbfices.  Patrons.  |Cou.atbüRs.|Reysnu. 

Xe  Prieuré  fimplc  de  Sluys  uni  à 
J'Abbaïe  de  S.  Sulpicc  en  Breflc.  \ 300  1, 

Le  Prieuré  autrefois  Conventuel”) 
à'Arbcn,  Ordre  de  S.Bcnoift,dcpen- 

dant  de  l'Abbaïe  d’Ambournay.  • | 150  I. 

Le  Prieure  autrefois  Conventuel 
Je  T alijfteu  , Ordre  de  S.  Bcnoift, 

Congrégation  de  Cluny.  ( 500  1. 

Le  Prieure  fimple  de  Conxjeu , 

Ordre  do  Saint  Bcnoift,  Congré- 
gation de  Cluny , Dioccfe  du  Bcl- 
lcy.  | 600  1. 

Le  Prieure  firaple  d'inimont. 

Ordre  de  Saint  Bcnoift  , Con- 
.gregacion  de  Cluny , Dioccfe  du 
Belley. 

Le  Prieuré  Conventuel  d*An- 
Ordre  de  Saint  Bcnoift, 


gefort 

Diocel 


\ 600  1. 


iiocefe  do  Genève  , dépendant 
d’Ambournay. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Saint  ^ 
Bcnoift , Ordre  de  Saint  Bcnoift, 
Dioccfe  de  Lyon  , dépendant  ‘ 
d’Aifnay. 

Le  Prieuré  de  Saint  Sorlin,  Or- 
dre de  Saint  Bcnoift ,, Dioccfe  de 
Lyon , dépendant  d’Ambournay. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Mar- 
cilieu  , Ordre  de  Saint  Benoift , 
Dioccfe  de  Lyon,  dépendant  d’Am- 
bournay. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Saint 
Jean  de  Genève  , Ordre  de  Saint 
Benoift  , dépendant  de  l’Abbaïe 
d’Aifnay. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  la 
Boife , Ordre  de  Saint  Auguftin, 
Congrégation  de  Saint  Ruf 
. Le  Prieure  de  Brou,  dépendant  J 


Le  Roi 
confent 


i 1 Le 
-1  co, 


Pape 
conféré , 


1100  1. 


>1  joo  I. 


] uooi. 


Lt  Rit  con 
fint , ér 
Seigneur  lit 

IM  ontlutl  tn 
a Ugnrde. 


M.  le  Prinet 
lt  prttend  con- 
férer comme 
Seigneur  du 
Pais  de  Gt*. 


80O  1. 


1200  1. 


| ZJOO  L 

Hhhhhh  iij 


Le  Roi  | Le  Pape  j 
confient.  | conféré.  | 700  I. 


I )ôo  l 
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BENEFICES.  Patron»  [CoLLatiqm  (Retend, 

autrefois  d’Ambournay  & uni  aua 
Convcnt  des  Auguftins  de  Bourg 
en  BrefTc  du  contentement  du  Duc 

de  Savoie.  1 1100  h 

Le  Prieure  autrefois  Conven- 
tuel de  Noire  Dame  de  Rathenel , Dio- 
cefe  de  Châlons  fur  Saône , dans 
la  Brcftc  Chalonoifc , Vicomte 
d’Auxonc,  dcpendanc  de  l’Abbaïe 
d’Ambournay. 

Le  Prieuré  fimple  de  MarboU, 

Ordre  de  Saint  Benoift , Congre 
gation  de  Cluny  , dépendant  de 
Gigny,  Dioccfe  de  Lyon. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Don- 
feuvre  , Ordre  de  Saint  Benoift: 

Congrégation  de  Cluny,  Dioccfe 

de  Lyon,  dépendant  de  Gigny.  J | 1000  h 

^îufi^uels  on  peut  ajouter 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Sain ai.U  Prince J Le  pape 

te  Marie  Magdelatne  delà  Charole,  ) fà'Siêcrltle  C0T1  firme. 

Capitale  du  Charolois,  Congrcga-  Comté  dt  J lo- 

tion de  Cluny  , Evêché  & Dioce  ch*rol<>u  • I 
fc  d’Authun.  IjuT’c W#  IijooL 

non  me 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Vey 
rejjiesy  Perray , ou  Prccy,  Ordre  de 
Saint  Benoift,  dcpendanc  de  Saint 
Benoift  fur  Loire  , Dioccfe  d’Au- 
thun. 

Le  Prieuré  de  Braignay,  Ordre  de 
Saint  Benoift,  dépendant  de  l’Ab- 
baïc  de  Saint  Martin,  & du  Dio- 
ccfe d’Authun  , de  fondation  des 

Comtes  de  Charolois.  sTÂ/Jtkk  800  L 

Le  Prieuré  Conventuel  de  S.  Pierre M- l*  P**»»] 


ah  P.tpe. 
Al.  le  Prince 
aux  mi  met 
titra  frtfmtt 
au  Roi  , lt 
Roi  nomme 
J nu  pAfe. 


Le  Pape  I 
confirme,  j 


At.  le  Prin- 
ce aux  mê- 
mes titres  em 
prétend  In 
collai  ton,  & 
VAlebi  de 
S.  Martin. 


9000  f. 


aux  memes 


J»  Mont  S.  Jean,  Ordre  de  S.  Benoift, 
Congrégation  de  Cluny , Diocelc  f am  Roi , le 
d’Authun  dépendant  de  Cluny.  J Mti  nommt 


Le  Pape 
confirme. 


800  L 
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Page  lîj.art.  13.  La  nomination  aux  Prclaturcs  a écc  dans 
la  fuite  indifféremment  mifeen  ufage  U exécutée  fur  les  Ab- 
baies  d’Hommes  & de  Moniales  i comme  l’a  remarque  du  Mo- 
lin  fur  la  Règle  De  Infirma,  num.  m.  en  ces  termes:  Ut  in 
Magno  Confiho  prattican  vidr,  funt  enim  in  Privato  Confilio  ^Irref- 
ta , qui  but  Régi,  adjudicatur  Nominatio  omnium  Abbatiarum  um 
Monialium , quam  Monachorum , per  Concordat a &*  Induit  a amplia- 
ttvx  : O'  tta  judicari  vidi  de  *Abbxtiu  Monialium  Lilii  & Monttt- 
Martyrum  , SanCli  ^indochù  Heduenfis . O*  aliis. 

Et  plus  bas  au  nombre  312..  expliquant  la  negotiation  qui 
fut  faite  à Rome  pour  l'obtention  des  Bulles  de  TAbbaïc  du 
Tbrefor , Ordre  de  Cifteaux,  Dioccfc  de  Roüen  , en  faveur  de 
la  foeur  de  Monfieur  de  Ganée , Doéfceur  de  Sorbonne,  premier 
Aumônier  de  François  I.  fur  fa  Nomination,  il  fait  mention 
des  difficultcz  qu’il  y avoit  lors  à Rome,  pour  faire  recevoir 
la  Nomination  du  Roi  fur  les  Abbaïcs  de  Moniales , en  ces 
termes:  Memini  txmen  quod  anno  1543.  Paulin  III.  refragari  coc - 
pit  : vidi  emm  tune  littéral  Légat  1 Regii  d’Arraagnac  , Rutheno- 
rum  Epifeopt , è Roma  anno  1554.  Joanni  G an  je  0 Sorbonico  Theolo- 
go  , Régit  Francifci  I.  Eleemojynano  primo , fuper  expeditione  Provi- 
Jionis  Abbatia  Thejauri , Ordinis  Cijhrcienjfis,  Rothomagenfis  Diœ- 
cefis  , pro  forore  diEli  Ganai , referibentis  poffibile  fibi  non  fuijfe 
obtwerc  à Papa  CST  ejus  Cancellaria  , ut  in  B alla  ditta  Sororu  ap- 
poneretur  fimplex  folitx  claufula , pro  quâ  fcripfit  Rex  Chriftia- 
niflimus  , prout  anteà  fapijfimè  a Sium  fuerat. 

Page  284.  art.  14.  Après  avoir  neanmoins  rapporté  au  nombre 
313.  de  la  meme  Règle  les  raifons  frivoles  du  refus  des  Offi- 
ciers de  Cour  de  Rome,  d’admettre  les  Nominations  du  Roi 
fur  les  Abbaïcs  des  Moniales,  il  conclut  que  les  Bulles  delà 
feeur  de  Monfieur  de  Gance  furent  expédiées  fur  la  Nomina- 
tion du  Roi.  Voici  fes  paroles:  Dicentibut  Romanenfibut  , quoi 
Abbatia  Monialium  non  continerentur  in  Concordatis  , & Privilé- 
gia Régi*  > & quod  Minijlri  Canceüaride  Papa  & Vatarii  , loco  dic- 
ta folita  claufula , pro  quâ  fcripfit  &c.  apponebant  claujulam  , de 
confenfu  raajoris  partis  Capituli  diéti  Monaftcrii , feu  de  con- 
fenfu  medictatis  Monialium.  Sed  tandem  diEiut  Ganaus  qui  me 
confulebat  y pro  forore  fui  à Rege  nominati  obtmuit. 

J!  cft  vrai  que  le  meme  Auteur  dans  le  nombre  314.  conti- 
nuant de  parler  de  ces  refus  que  faifoient  les  Officiers  de 
Cour  de  Rome  (crablcroit  vouloir  changer  de  fentiment, 
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blâmer  la  nomination  des  Prclacurcs  Séculières  & Régulières- 
du  Roïaume  accordée  au  Roi  par  le  Concordat  ; mais  faut 
avoücr  qu’il  ne  le  fait  que  par  reffentiment  fié  chagrin  qu’it 
avoit  commun  avec  quantité  de  gens  de  bien  de  ce  que  les 
cle&ions  affermies  par  la  Pragmatique  - San&ion  avoienc  cré 
abolies  avec  cette  Loi  fi  faintc  , & la  Nomination  du  Roi 
fubrogée  en  fa  place  par  le  moïen  du  Concordat  : ou  bien  il 
faudrait  plutôt  dire  fuivant  les  termes  dont  il  Ce  fcrc,  qu'il 
ne  parle  pas  pour  blâmer  la  Nomination  Roïalc , mais  pour 
faire  en  Hiftorien  le  récit  des  plainres  injuffes  & des  efforts  té- 
méraires , que  fit  Julc  III.  implacable  ennemi  du  Roi  Hen-  b 
ri  1 1.  & du  Roïaume  pour  l'anéantir  entièrement.  Car  voici 
comme  il  parle  : Redeundo  ad  Moniales  , Papa  Julius  Pii.  prx  fuo 
decejfore  contra  Regem  excanduit ; & quoi  R ex  attentaret  in  Monaf. 
teria  Monialium  & Vecanatus.  Et  vidi  ejus  Bullam  datant  Rom £ 
VII.  Calend.  Novsmbris  anno  ftfqui  - millcfimo  quinquageftmo  tertio ) 
P'ontijicatus  fui  anno  I V.  in  qui  narrat  Concordata  cum  di£lo  Rege 
Francifco  fait  a ejfe  irrita  , & deinde  fub  certis  modo  ■&  forma  ad 
Henrici  Regis  vitam  extenfa  ; qu#  certè  Concordata  nullo  modo  ex* 
tenduntur  ad  Moniales. 

Page  z8ç.  art.  i Monfieur  Patru , ancien  Avocat  en  Parle» 
ment,  & décédé  le  Doïen  de  l’Academie  Françoifc,  dans  le 
dotte  & éloquent  Plaidoïé  qu’il  prononça  & fie  imprimer  pour 
la  nommée  paj:  le  Roi  à l’Abbaïc  des  tJrbaniftcs  de  Monfcel, 
Dioccfe  de  Beauvais , contre  la  Communauté  de  cette  Abbaïe, 
dévoie  à ce  fujet  &r  à 1 honneur  de  du  Molin  avoir  d’autres  • 
lentimens  de  fa  profcffion  & de  celle  des  Avocats  confultans, 
lans  dire  dans  ce  Plaidoïé  que  la  mode  en  ce  te/ns  - là  n éïoit  pas 
encore  venue  au  Palais , que  les  Avocats  fuffent  toujours  du  parti  ou 
de  l * avis  de  l Ecu.  Il  pouvoir  bien  croire  que  l’honneur  du  Bar- 
reau , qui  cft  infcparablc  delà  profefiion  d'Avocar,  y fera  coûj. 
jours  dire  la  vente  fans  intereft , & qu'elle  ne  fera  pas  fi  lice  * 
dans  la  bouche  ou  dans  là  plume  des  Avocats  qui  la  débitent 
au  pilier  des  Confiscations , ou  fur  le  Barreau  des  Audiences, 
que  dans  la  bourfe  des  Clicns  ou  des  parties  qui  en  deman- 
dent avec  joïc  les  Oracles,  au  prix  dé  quelques  honoraires  mé- 
diocres qui  marquent  & l’honneur  que  les  parties  font  à la 
profefiion,  en  les  donnant  honnêtement,  & celui  que  les  Avo- 
cats font  à leur  Miniftcrc , en  les  recevant  fans  y contraindre  ' 
ceux .j qui  les  leur  ptefentenr.  Il  cft  de  notoriété  publique , fié 
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d>-unc  vérité  confiante,  que  les  Avocats  confultanscnc  pefcnc  ôc 
ne  debicenc  pas  leurs  maximes  au  poids  de  l’argent  qu’on  leur 
donne  , comme  il  n’eft  pas  véritable  qu’ils  foient  toujours 
de  L'avis  de  CEcu  j & que  l’honneur  qui  fera  à jamais  insépara- 
ble de  leur  état  & de  leur  profcflion  les  empêchera  éternelle- 
ment de  s'abandonner  à un  intcieft  fordide,  & de  fuivre  un 
parti  qui  leur  feroic  perdre  leur  crédit  dans  le  public,  ou  dimi- 
nucroit  notablement  leur  honneur  devant  les  hommes.  M.  Pa- 
ttu  s’en  devoit  bien  plûroft  tenir  à ce  qu’il  a dit  pour  répon- 
dre à ces  doutes  de  du  Molin  dans  la  fuite  de  fon  Plaidoïc,  U 
qu’il  refoût  en  ces  termes:  D’où  vient  donc  cette  contradiction  d’un 
homme  fi  écUtre  ? Elle  vient  fans  doute  de  L’averfion  generale  pour  le 
Concordat , ou  bien  ( fi  L’on  veut)  de  l’amour  pour  la  Pragmatique, 
& de  cet  amour  dont  toute-,  la  France  fut  pour  lors  fi  ardemment . 
éprife. 

Page  z8  6.  art.  1 6.  Mais  pour  lever  plus  avantageufement 
cous  les  doutes  que  l’on  pourroit  encore  former  fur  la  Nomi- 
nation des  Abbaïes  des  Moniales,  il  ne  faut  que  rappcllcr  ce 
titre  authentique  & cette  Bulle  de  Leon  X.  du  r.  Juillet  içip. 
ci-dcfTus  rapportée  contre  l’ufurpation  des  Abbaïes  de  l’Ordre 
de  Ciftcaux,  donc  le  General  & les  quatre  Pcrcs  de  ccc  Ordre 
font  condamnez  de  faire  la  reftitution  au  Roi  pour  lesfoumec- 
tre  à fa  Nomination  Roi-ale  en  faveur  des  Moniales,  dont  voici 
•la  claufe  importante  : Vt  juxta  diCtorum  etiam  Concordatorum  te- 
norem  & infra  tempus  fex  menfium  à die  vacations  hujufmodi  Mo * 
nafleriorum  computandum  nobis,  nojlrifjue  Succefforibus , ant  Sedi  Apof 
• toliex  , ad  Reges  Francix  pro  tempore  exiflentes  JpcClet  deinceps  nomi- 
nare , & de  perfoms  idoneu  per  prxfaros  Reges  hujufmodi  Montfcnis 
vacant  ibut  nominatis,  per  nos  & Suc  ce  fores  noflros  , aut  Stdem  hujuf  - 
modi  providere. 

. Page  1$?.  art.  17.  Le  Roi  aïant  été  informe  de- l’entrepriSe 
que  l’on  faifoit  fur  fon  droit  de  nomination  aux  Pricurcz  Con- 
ventuels éle&ifs  confirmatifs  delà  Congrégation  de  Saint  Ruf 
de  Valence  en  Dauphiné  , Ordre  des  Chanoines  Réguliers  de 
Saint  Auguftin  ; & que  le  General  de  cet  Ordre  & Congré- 
gation, dans  le  cas  des  vacances  ordinaires  de  ces  Pricurcz  Con- 
vcncucls  en  drfpofbit  d’une  part,  & le  Vice.Legac  d’Avignon 
d’autre,  comme  de  Pricurez  Collatifs } fa  Majeftc  réclama 
contre  cet  abus  & en  revendiqua  la  Nomination  au  Pape , lors* 
dc.la  vacance  de  deux  de  ces  Prieurcz  Conventuels  arrivée  en- 
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i6j6.  l’un  de  Saine  Félix  dans  la  Ville  de  Valence,  te  l'autre 
de  Saine  Valicr  au  Dioccfe  de  Viviers,  te  elle  y pourvût  par 
nomination  au  Pape,  comme  étant  des  Prieurez  Conventuel» 
de  l’Ordre  de  Sair.t  Auguftin,  élc&ifs  par  les  Religieux  Capi- 
rulans  de  ces  Monaftercs  te  confïrmatifs  par  les  Evêques  des 
Diocefcs  où  ils  fe  ttouvoient  fituez , fuivant  le  §.  Monafteriis. 
Ve  Re*ia  ad  Prælatur.  Nominat.  au  Concordat.  Car  les  Prieure» 
Conventuels  de  cette  qualité  , qui  font  dans  cet  Ordre,  font 
tous  fans  difficulté  foûmis  à la  Nomination  Roïale , comme 
l’enfeigne  M.  VuboU , ancien  Avocat  des  plus  fameux  te  ex- 
périmentez dans  les  matières  Ecclcfuftiqucs  te  Bénéficiâtes, 
dans  fon  Traite  pofthume  Des  Maximes  Canoniques  de  France 
I.  Parc.  Des  Perfonnes.  chap.  j.  Des  Prieurs , Chapelains  & autres 
Beneficiers , au  commencement  où  il  s’en  explique  de  la  forte: 
Les  Prieurs  Conventuels  font  fcmblablcs  aux  Abbe^  (9*  ne  different 
que  de  nom.  Quand  les  Pneure^Conventuels  font  él e confrm atifs, 
tels  que  font  ceux  de  l'Ordre  de  Saint  Augujlin , ils  font  à la  Nomi- 
nation du  Roi. 

Le  Roi  fuivant  ces  maximes  certaines  te  indubitables  aïant 
d’une  pan  nomme  à ces  Prieurez  vacans  ; le  General  de  Saint 
Ruf  y aïant  pourvu,  te  le  Vice-Legat  les  aïant  conféré  d’au* 
tre  part,  comme  vacans  par  mort , conteftation  s*en  mût  encre 
les  pourvûs  fur  la  complainte  évoquée  au  Confeil  d’Etat  du 
Roi , en  laquelle  les  pourvûs  par  le  Roi  foûtenoient  le  droit 
de  fa  Nomination  fuivant  les  maximes  ci-defTus  avancées.  En- 
fin fur  le  différend  des  parties  cft  intervenu  Arreft  du  Confeil 
d’Etat  au  mois  d’Aouft  1678.  par  lequel  les  nommez  par  le 
Roi  ont  été  maintenus  & gardez  au  pofTefToirc  de  ces  deux 
Prieurez, contre  les  pourvûs  p..c  l’Abbé  General  de  Saint  Ruf, 
te  par  le  Vice- Légat  d’Avignon. 

Ce  Droit  de  Nomination  Roïale- fur  les  Prieurez  Conven- 
tuels de  cet  Ordre,  cft  d’autant  plus  à confcrvcr  au  Roi,  qu’il 
y en  a un  grand  nombre  ; comme  il  fe  voit  par  le  Poüillié 
fuivant  des  Bénéfices,  qui  contient  le  nombre  des  Religieux 
que  chacun  de  ces  Prieurez  doit  avoir,  qui  cft  autorift  par  une 
Bulle  du  Pape  Innocent  III.  confervée  dans  le  Chartulaire 
de  l'Abbaïe  de  Saint  Ruf,  dattéc  de  l’an  no£.  te  rapportée 
dans  le  x.  Tome  du  Pcnitentiel  de  Théodore,  page  6l6.  te 
«fui vantes  , où  l'on  en  voit  d’autres  ajoûtez  dans  le  nombre 
de  ccs  Prieurez.  Ce  Poüillié  cft  encore  confirmé  avec  d’autres 
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additions  en  bien  plus  grand  nombre  , & fpecialemenc  des 
Prieurez  de  S.  Valier&  dcCaflan,  par  une  Bulle  du  Pape  In- 
nocent VIII*  de  Pan  1488.  le  quatrième  de  fon  Pontificat , con- 
fervée  dans  le  Chartulaire  & Archives  de  la  meme  Abbaïe, 
& rapportée  par  Pennottm , Chanoine  Régulier  de  la  Congré- 
gation de  Latran,  & Abbé  de  Saint  Julien  de  Spolete,  dans 
Ion  fçavant  Traité  Ve  Canonicu  Regularibus  Ordinis  S.  ^dugujh- 
niy  libr.  t.  cap.  pag.  500.  dont  voici  l’extrait  pour  confirmer 
ce  Poüillié,  & marquer  au  Roi  le  zele  que  nous  avons  tou- 
jours eu  pour  Péclairciflcment  do  Tes  Droits  dans  les  Bénéfices 
Ecclcfiaftiqucs  de  fa  Nomination. 

V tdtmus  de  r article  des  ConJUtutions  de  i Ordre  & Abbaïe  de  Saint 
Ruf  de  l’an  1035.  où  cft  contenu  le  nombre  des  Chanoines  ou 
Religieux  que  chaque  Prieuré  doit  avoir . 

IN  nomine  Domitri , Amen.  Nocum  facimus  univerfis  6c  fingulis  tain 
prxfentibus  quàm  futuris  has  prxfentes  litteras . feu  hoc  praefens  pu- 
blicum  inftrumentum , fivc  tranfliunptum  infpcduris,  ac  etiam  audituris, 
quod  anno  Beatifiïmsc  Incacnationis  Dominiez  tnillefimo  trecentefiino 
nonagefimo  quarto,  indidione  fccunda,&  die  vigelima  fexra  menfis  Mar- 
tii  Pontificatus  fandillimi  in  Chrifto  Partis  6c  Domini  noftri  Donnai 
CJementis  divina  Providentia  Papa*  fcptiini  anno  fcxtodccimo , ad  no- 
ftram  perfonaliter  accelfic  prxfentiam  venerabilis  & religiofus  Vir  Domi- 
nus  joannes  Fayni  Canonicus  & Sacrifia  Monafterii  Sandi  Ruffi  Valen- 
tix , 6c  Procurator,  6c  procuratorio  nomine  venerabilium  & religioforum 
virorum  dominorum  Abbatis  6c  Convenais  didi  Monafterii  Sandi  Ru/fi, 
£c  nobis  Joanni  de  Beilo-caftro  locum  tenenti  Officialatus  Valent,  exhi- 
buit  6c  prxfentavic  quemdam  magnum  librum  antiquum  in  pergameno 
feriprum  pofiibus  duabus  6c  pelle  alba  folemnitcr  coopertum  & pro  ma. 
jori  parte  littera  formali , 6c  in  reliqua  fui  parte  parva  iitera  cuinbili  five 
curiali  confcriptum , non  abolitum,  non  cancellatum,  nec  in  aligna  fui 
parte  corruptum  , fed  fanum  6c  integram  , omnique  vitio  & fufpitione 
carencem  prout  in  eodem  ubique  legi  poterat  : in  quo  quidem  libre  quarn- 
plurima  6c  diverfa  privilégia  6c  libertates  tam  à fummis  Pontificibtu 
Romanis,  Romanorum  lmperatoribus , 6c  Regibus  : quam  aliis  quibuf. 
dam  principibus  & magnatibus  Monafterio  6c  Convenrui  fandi  Ruffi 
prxdidi  6c  pluribus  aliis  Prioratibus  Ordinis  didi  Monafterii  Sandi  Ruffi 
conceffis  , conceflà , & alii  diverfi  conrradus  didum  Monafterium  6c 
Conventum  tangentes,  6c  pro  ipfis  facientes  deferibumur fub  datis  anri« 
quiffimis  : nec-non  etiam  deferibuntur  in  eodem  libro , fcilicet  in  prima 
pagina  feripturx  feu  lirerx  ejufdem  libri  Iitera  formali  omnes  6c  finguli 
Pdoratus  five  domus  à prxfato  Monafterio  fandi  Ruffi  dependentes  6c 
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eidetn  Monafterio  fubjcdfci»  five  fubje&a,  unà  cum  numéro  Canonicorum 
unâ  m di&is  prioratibus  five  donnbus  8c  eorundem  cum  quibus  manerc 
debent , 8c  quem  numerum  quilibet  didlorum  prioracuum  five  domorum 
tenere  debet  : qui  quidem  Prioratus  five  demus  unà  cum  numéro  Cano- 
nicorum prxdictorum  taies  dignofeuntur  efi'e  , unà  etiam  cum  quodam 
prxambulo  à capite  8c  in  prindpio  di&orum  prioratuum  five  domorum 
•fie  narrante.  Hic  continetur  quot  Canonici  debent  manerc  in  unoquo- 
que  prioratuum  nofirorum , 8c  mazatica  qux  folvi  aut  dari  folent , Do - 
mus  fan  Eli  Jacobi  de  Valentin  debet  tenere  quinque  Canouicos , Domus  de 
Annoniaco  feptem  , Domus  de  Peraudo  quatuor,  Domtu  fanEli  Martini  de 
Vienne  quatuor,  Domus  de  Tlateria  cum  domo  de  Vallibtu  fex  , Domus 
de  B u. va  o&o , Domus  infula  de  Querieu  duos  , Domus  de  Corbellino  qua- 
tuor , Domus  de  Vilofco  duos , Domus  de  Cofla  cum  domo  de  Comba  no- 
vem , Domus  de  Loft  duos , Domus  de  Vjfone  très , Domus  de  Mornaco 
duodecim , Domus  de  Scalada  ofto , Domus  lier  de  ojÛo  , Domus  de  Ter - 
ratia  fex , Domus  de  bifuldino  feptem , Domus  de  Cafronovo  in  Rojfillione 
quatuor  , Domus  fanEli  Felieis  cum  Capella  très , Domus  de  Caveraco  très , 
Domus  de  ftnElo  Naz.ario  très , Domtu  de  / 1rmaz.anicis  feptem  , Domus  de 
Mandiolo  très  , Domus  de  Bonifvallibus  cum  Ecclejiis  o&o,  Domus  de 
Burço  fanEli  Andeoli  feptem  , Domus  fanEli  Ruffi  de  Aviuione  otto , Do- 
mus de  biturrita  très  , Domus  Caflrinovi  Domini  Girandi  quatuor , Do- 
mus de  Agueria  cum  domo  quatuor , Domus  de  Colomo  duos  , Domus  fan- 
Eli Michaelü  de  Jtnua  quatuor , Domus  fanEli  Nicolai  de  Capite  Montis 
quatuor,  Domus  Papia  duos , Domus  fanEli  Pétri  de  Montbel  très , Capella 
ejufdem  loci  très , Domus  de  Lavandifco  quatuor  , Domus  de  Aigrufo  duos, 
Domus  de  Medulione  quinque  , Domus  de  Flaffiano  très  , Domus  de  Al- 
baiguoneto  duos,  Domus  de  Turrc  d' A tguifii  quinque  , Domus  d'Aufuis 
duos  , Domus  de  Pillis  quatuor  , Domus  de  Sofpitello  quatuor , Domus  de 
Ochiis  cum  Ecclcfis  fuis  quinque,  Domus  Vallofa  duos,  Domus  de  Se re- 
riis  très,  Domus  de  Claellis  quatuor,  Domus. fanEli  Pétri  de  Dia  feptem, 
Domus  de  V jlvenco  duos  , Domus  de  Chalancone  duos , Domus  de  TaulL 
gniano  quatuor  , Domus  de  Crefla  très  , Domus  fanEli  Domnini  duos , Do- 
mus fanEli  Andrea  de  Crugeriis  duos , Domus  Daujac  duos , Domus  do 
Chaîne  Tericat  quatuor  , Domus  belliloci  très , Domus  de  infula  fubtus 
Viennam  oùo  : In  prima  pagina  folio  xxxvu.  libri  prxlibati  fdlicet  in 
fexta  8c  feptima  linea  prima:  columna:  ejufdem  paginæ  eft  deferipta  data 
anno  Incarnationis  Dominica  mille ftmo  trigefimo  - nono  , 8c  funt  in  ea- 
dem  pagina  laudamus  &c  firmamus  , in  penultimo  quippe  folio  feripturx 
didki  libri  cavetur  quoddam  impériale  prxvilegium  fie  incipiens.  Car  oins 
quart  tu  divina  favente  clementia  Romanorum  Imperator  femper  Augufltu 
ac  bona  rei , &c.  Et  finit  ipfum  prxvilegium  in  ultime  folio  lcripturx  libri 
antedidi  Regnorum  nofirorum  anno  decimo  nono , imperii  verb  undeci- 
mo.  S ipplicans  nobis  prxfatus  Dominus  Sacrifia  procurator  8c  procura- 
torio  nomine  quo  fuprâ  ut  nos  bbrum  fuperius  defignatum  6c  îpecifica- 
tum,  8c  nobis  ut  prxtangitur  exhibitum  6c  prxfencatum  tanquam  fo- 
lemnem  Qi  folemniter  faftum,  atque  feriptum  vclut  publicura,  8c  publi- 
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cam  fcripturam  approbare  & admittere  ex  noftro  incumbenti  officio  de-  * 

beremus  ac  fidcm  plenatiam  adhibere  dignaremuc  eidcm  , & perindc 

prioratus  five  domos  fuperius  nominatos  & declaratos  una  coin  numéro 

Canonicorum  prxdi&orum  prxlibato  6c  prxambulo  eorundem  in  quo  ut 

præfacum  eft  in  prima  pagina  fciipturx  di&i  libri  unà  cura  prxambulo 

eorundem  antedi&o  delcribuntur,  deferibi  6c  exempUri  6c  in  formam 

publicam  redigi  faceremus  ad  itemam  rci  memoriam  babendam  & ob- 

tinendam  in  futurum  de  eifdem  : verumtamen  propter  viarum  diferimina 

aquarumque  inundationes  ac  latronum  invafiones  6c  de  ipfo  libro  amif- 

üone  ■caraali  ( quanquam  plurimum  merit-ô  teneacur  ) 6c  nihilominus 

«nuira  alia  pericuia  currere  portent  fi  originale  ipfius  libri  femper  depor- 

taretur , maximè  cum  idem  procuraror  fupplicans  afferat  quod  di£ki  do- 

minus  Abbas  6c  Conventus  de  defignatione  6c  fpecificatione  diâmrum 

{>rioraruum  five  domorum  & numeri  Canonicorum  eorundem  in  plunbus 
ods  Sc  diverfis  mundi  partibus  tota  die  indiffêrcnter  fine  vifuri  pro  in- 
formationibus  faciendis  de  eifdem  : idcirco  nos  didlus  locum-tenens  prx- 
di&is  audiris , & per  diftum  procuratorem  procuratorio  nomine  quo  fu- 

{>ra  propofitis  6c  lupplicaris  eidcm  fupplicanti  annuentes  6c  annuere  vo- 
entes  tanquam  confonx  ration!  attenta  di&i  libri  folemnitate  fuperius 
exprertà  quem  tenore  prxfentium  tanquam  fcripturam  publicam  6c  au- 
thenticam  doximus  approbandum  6c  admittendum  praccipimus  , 6c  in 
mandatis  dedimus  dilettis  noftris  Petro  B layni , & Joanni  de  Turrtpini 
Notariis  publicis  curia:  Officialatus  Valenriæ  juratis  coram  nobis  pr*r 
fentibus  ut  ipfi  vcl  alter  eorundem  difkos  prioratus  five  domos  ac  nume- 
rutn  Canonicorum  eorundem  unà  cum  eorutn  prâeambulo  de  quo  fupra 
habetur  mentio  à libro  fupra  defignato  6c  fpecificato  cum  ad  oculum  6c 
>in  partibus  ejufdem  didfcos  prioratus  five  domos  ac  numeturti  Canonico- 
•xum  eorundem  legimus  6c  per  di&um  Petrum  B layni  legi  fecimus  noftrif- 
que  propriis  mambus  tenoimus , extrahanft , tranferibant , 6c  in  formam 
publicam  redigant , exemplariter  feu  per  alium  extrahi  & tranferibi  fa- 
ciant , aut  alter  eorundem  extcahat  6c  tranferibat  6c  in  formam  publicam 
redigat  i feu  per  alium  extrahi  6c  tranferibi  faciat  fub  fignis  fui  Tabellio- 
natus  officii  ad  perpetuam  rei  memoriam  habendam  6c  obtinendam  in  fu- 
turum de  eifdem,  quos  quidem  prioratus  five  domos  numerum  Canoni- 
corum 6c  prxambulum  fupra  infertos  tranferibi,  cxemplari  6c  in  formam 
publicam  tedigi  fecimus  ac  juflîmus  pubiicari  per  diftos  Notarios  publi- 
cos  v*el  alterum  eorundem  figillique  diftae  curia:  Officialatus  Valenti x ap- 
penfi  one  muniri,  volentcs  & decernentes  quod  hujufmodi  tranferipto  pu*; 
blico  five  tranfiumpto  fides  plenaria  adhibeatur  in  judicio  6c  extra  ficuti 
6c  originali  prxdiâo  di&orum  prioratuum  five  domorum  6c  numeri  Ca- 
nonicorum eorundem  , 6c  tranferipto  five  tranflumpto  publico , ac  omni- 
bus aliis  6c  fingulis  fupradiûis  tanquam  ritè  & légitimé  fa&is  ad  inftan-'. 
tiam,  requifitionem  6c  fupplicationem  fupradidki  Domini  Sacriflx  Procu-, 
ratoris  6c  procuratorio  nomine  quo  fupra  •,  6c  ad  majorem  firmitatem  & 
certiorationem  omnium  & fingulorum  prxmifTorum  fedentes  in  exedris 
Pxioratus  fandki  jacobi  Valenux  à parte  Rhodani  fuper  quadam  fede  lnpi- 

Iiiiii  iij  ^ 


Digitized  by  Googfe 


ioiq  Inventaire  des  Induits , 

dca  di<ftarum  exedrarum  qucro  locum  pro  ccibunali  duximus  eligendum, 
autoritatcm  noftram  ordinariam  intcrpofuimus  & interponimus  pariter  6c 
decceuim  de  quibus  omnibus  6c  ftngulis  fupradiûis  peciit  6c  requiûvic  di- 
ôus  procurator  nomine  procuratorio  quo  iupra  ut  nos  eidem  ad  opus  & 
utilitatcm  prxdidorum  dominoruiu  Abbatis  & Conventus  Monafterii 
fan&i  Rum  jam  diûi  6c  membrorum  fuorum  fieri  conceflîmus  atque  vo- 
lumus  unum,  duo  vel  plura  inftrumentum , vel  inftrumenra  per  fupra , vel 
infra  feriptos  Notariés  bic  adftances , vel  alterum  eorundem  toties  quo. 
ties  habere  voluerint,  vel  quicumque  eorum  nomine  habere  volueritj 
A dla  fuerunt  hxc  6c  prxfens  tranferiptura  feu  vidimus  videlicec  in  diâo 
Prioratu  famfli  jacobi  Valentix  prope  diûas  exedras  Prioratus  ejufdetn 
anno  , indiftione  , menfe,  die,  6c  Pontifîcatu  quibus  fupra,  teftibus  prx- 
fentibus  Petro  de  Berno  Lathomo  de  Valentia , Petro  Rivati  alias  Mar. 

Îuet , & Joanne  Poflelli  Sabaterio  habitatoribus  Valentiae  ad  prxmiftà 
pecialitcr  evocatis#  & me  Petro  B layni  Notario  j Extraâum  débité  cor*. 
re<flum  à fuo  originali  in  Archiviis  Monafterii  fanâi  Ruffi  Valentix  re« 
manente  per  nos  Notarios  Delphinales  dicfcx  Valentix  fubftgnatos  6c  re- 
quifitos  à Reverendo  Bartholomxo  Garnerio  Canonico  prxdidbi  Mona- 
fterii , & Priore  fan&i  Martini  Peraudi , hodie  vigeftma  menfts  Augufti 
anno  milleûmo  fexcentefimo  quinto. 

La  Boisse,  Notaire.  Benoist,  Notaire. 

Extraffum  tx  Bulld  Innocent  ii  VIII.  data  Rom*  Anno  1488.  Pon- 
tificatus  fin  Anno  4.  relata  Apud  Pennottum  lib.  t.  cap.  j 6.  par. 
j 00.  Congregatioms  S.  Rufi  fequentes  énumérante  Conventuale % 
ECclefias. 

t2V  primis  locum  ipfum  in  quo  mentor ata  Ecole  fia  ( S.  Ruffi  ) fît  A efi, 
^ cum  libertate  & ejuietc  aliarum  fuarum  Ecclefiarum  , Cimiteriis  , pra- 
xis, terris  , decirnis , Ecclcftam  San&x  Matix  intra  Urbem  Lugdunenfetn 
cum  Cimiteriis  t Parochia , decimis  vinearum  & Capellis  fuis  , videlieet  S. 
Bd arcelli  fupra  murum  ipfiut  urbis , S.  ndrea  de  Corriaco  , & S.  Mor- 
selli ÿ Eccleftam  de  Condentia  cum  fexta  décima  parte  portas  Rhodani  Lug- 
dune n fis  -,  Ecclcftam  de  Buxa  cum  Cimiterio , Parochia , & Capellis  fuie , 
decimis  de  Giricu  & de  Montloel  s Eccleftam  Ordonacii  cum  dependentiis 
& peninentiis  fuis  } Ecclcftam  de  Corbelino  cum  Eccltfiis  , Parochiis  & 
dependentiis  fuis , videlieet  Ectlefia  de  Collomco , Ecclefia  de  Cbelino , Ec~ 
sle fia  de  Romaniaee , Ecclefia  S . Symphoriani , & Cape  lia  de  Eavergiis  & 
earum  pertinentiit  j Eccleftam  S.  Martini  Viennx  cum  Ecelefiû  fibi  fub- 
jeflis , videlieet  Ecclefia  S • NicezAi  de  Montechilino  » Ecclefia  de  Sirizine  » 
& Ecclefia  de  V ermello  cum  appenditiis  & dependentiis  fuis  ; Eccleftam 
Eremitatum  de  Coraba  cum  appenditiis  fuis  ; Ecdeftana  S.  Marix  in  In- 
fula  fubtus  Viennam  cum  Ecclefia  de  Lofa , & omnibus  aliis  pertinentiit 
fuis-,  Ecclcftam  de  Villofco  cum  pertinentiit  fuis  \ Eccleftam  S.  Andrex  de 
Coûa  cum  Eccltfiis  de  Elacberiit  dr  aliis  appendàtiis  fuis  ; Ecclcftam  de 
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Paladru  cum  apbenditiis  fuis } Ecclefiam  S.  Martini  de  Perando  cum  Ca- 
pellis & appertditiis  fuis , videlicet  S.  N isolai  ipfitts  Ca(tri , S.  Mûrit  dê 
P’ellitco , & S.  B lafii  de  B ogivo  , & aliis  pertinent  iis  earum  } Ecclefiam 
S.  Mari*  de  Annoniaco  cum  Ec cleftis  S . fournis , S . Gregorii , 5.  yt/j- 
chaëlis  & S.  Dionyfii  cum  pertinentiis  ; Ecclefiam  Apoftolorum  Philippi 
& Jacobi  de  Trachino  cww  pertinentiis  fuis  \ Ecclefiam  S.  Valerii  cum 
dependentiis  fuis  , Eedefam  fcilicet  de  Sarrajfo  , Ecdeftm  de  Irafo , Ec - 
elefîam  B.  Mûri*  de  Fallibus  cum  pertinentiis  fuis  • Eccltftm  de  Batemay  u 
Ecclefitm  S-  B Itfii  Fie  ntt  a , Ecclefam  bona  Comba  & Eccleftm  de  Crue - 
tes  cum  etrum  pertinentiis  ; Ecclefiam  S-  Jacobi  in  Ciyitate  Valcnti*  ; 

Ecclefiam  Conventualem  S.  Fœlicis  extra  mutos  Valentix  cum  dependen- 
tiis & pertinentiis  fuis  , Ecclefam  fcilicet  de  Montellis  , Eeclefam  de  Ale- 
xitni , Ecclefam  Ctfiri  duplicis  > Ecdeftm  S - Clsmerttù , G Ecdeftm  S. 

Ntzarii  cum  etrum  pertinentiis  -,  Ecclefiam  S.  Pétri  Dienfis  cum  Ecdeft 
S . Pétri  de  Faldroma  & aliis  pertinentiis  ; Ecclefiam  S.  Pétri  de  Cha- 
lancone  cum  pertinentiis  fuis  : Ecclefiam  S.  Mari*  de  Chaelis  cum  appert 
ditiis  fuis  ; Ecclefiam  de  Tolliniano  cum  Capellis  & pertinentiis  fuis  ; Ec- 
clefiam de  Volrento  cum  pertinentiis  fuis  ; Ecclefiam  de  Medulionc  cum 
tribus  Ecclefiis , de  Podio  , de  Fer  ch  o & de  Rocheta  cum  dependentiis  fuisy 
Ecclefiam  de  Sarreriis  cum  Ctpellis  fuis  de  Tj'ône , & de  Gaudeftrt , & S, 

Sepulchri  cum  dependentiis  fuis  ; Ecclefiam  S.  Andeoli  Vivarienfis  ubi  cor- 
pus ejtu  jacet , cum  Ecclefiis  & pertinentiis  fuis  , Ecclefitm  videlicet  fanbfi 
Michtélis  y Ecdeftm  S.  Polycarpi , Ecclefam  de  Challou  , Ecclefat  de 
Libino  & S.  Ferreoli  cum  pertinentiis  earum  j Ecclefiam  de  Flafluno  G 
Ecclefam  S.  Nafani  cum  pertinentiis  fuis  ; Ecclefiam  S-  Joannis  Vallis- 
long*  ; Ecclefiam  S.  Mari*  de  Albagnoveto  cum  pertinentiis  fuis , Ecole • 
fias  fcilicet  de  Biturrita,  S.  Maria , & S.  Stephani , & Ecclefam  de  Bar- 
beras cum  pertinentiis  earum  •,  Ecclefiam  B.  Mari*  de  Gtezo  Carpenéko- 
ratenfis  cum  Ecdefa  de  Patemis  & aliis  dependentiis  fuis  j Ecclefiam  S, 

Joannis  de  Caftro-novo  cum  pertinentiis  fuis  j Ecclefiam  S.  Michaëlis  ex- 
tra muros  Civitatis  Aptenfis  oum  pertinentiis  fuis  \ Ecclefiam  de  Turre  cum 
EcdefùS.  Eulalia  & S-  FiSloris  j Ecclefiam  S.  Pétri  de  Anfvifio  , cum 
pertinentiis  fuis  ; Ecclefiam  S.  Pétri  de  Vendis  cum  Ecclefa  S.  Ctcilia  & 
appenditüs  fuis  ; Ecclefiam  S.  Mari*  de  Agnetis  cum  tôt  a Parochiâ  fui 
G“  rebus  ad  ipfam  pertinentibus  ; Ecclefiam  S.  Verudimii  di&i  lori  ; Ec- 
clefiam S.  Genefii  de  Mandolio  cum  Ecclefa  de  Jnnano  & earum  perti- 
nentiis ; Ecclefiam  S.  Satumini  de  Armazanicis  cum  Capella  S.  Crucis  ip* 
fus  Cafiri  & tertiam  partem  decimarum  Ecdefa  de  7‘cUiano  ; Ecclefiam 
S.  Martini  de  Chaniaco  cum  Capellis  fuis,  videlicet  S.  Anton  si  de  Remi- 
viano  , G S.  Marcelli  de  B oseront  & aliis  pertinentiis  fus  -,  Ecclefiam 
S.  Jacobi  de  Melgorio  cum  Ecclefa  S.  Lupi  & aliis  pertinentiis  fuis  -,  Ec- 
clefiam de  Sera  cum  pertinentiis  fuis  j Collegium  S.  Rufi  Morttifpeflulani 
cum  dependentiis  fuis , Ecclefiam  videlicet  S.  Martini  de  Caveraco , Eecte-  . 
pam  S.  Martini  de  S cofiaco  & S.  Salvatoris  de  Semiaco  , & Eedefam 
S . FiEloris  Bituricenfs  Diacefs  cum  earum  pertinentiis  ; Ecclefiam  S.  Ma- 
ri* de  GaŒano  cum  omnibus  membris  & dependentiis  fuis  , videlicet  Etde- 

^ \ 


Digitized  by  Google 


ioii  Inventaire  dis  Induits 

fi  Am  S-  Joannis  de  f p/fis  , Ecclefiam  de  Roclpa  - brun* , de  AhgclU>.&'  dit 
Proliant*,  cnm  omnibus  aliis  Ecclefis,  Capellis  & pertinentiis  earum  \ Eo 
clefiam  S.  Montani  Vivarienfis  -,  Ecclefiam  SS.  Cyrici  & Julius  Aga* 
thenfis  Diceccfis;  Ecclcfiam  S.  Pétri  de  Caftro-novo  cnm  honore  & perti- 
nentiis fuie',  Ecclefias  S.  Mari*  & S.  Fcclicis  cum  pertinentes  fuis  ; Eccle- 
fiam  S.  Maris  de  Bifuldano  cum  Ecclefis  fuis , videlicet  S.  Pincent ii , S. 
Mûrie  nova.  & S.  Martini  de  Palude , de  Sarras  , & Socorat , & de  Ra- 
Unis , S.  Cornelii  & S.Sylvefri  ,S.  Quint  in  i & Ecclefias  de-Ribellis  cum 
omnibus  earum  pertinentiis  j Ecclefiani  S.  Maris  de  Tcrraiïîa  cum  Ecclefis 
S.  Pétri,  S.  Michaëlis , S.  FruEhuofi , S.  Julian i & S.  Eulalia  cum  earum 
pertinentiis  ; Ecclefiam  S.  Rufi  extra  muros  Civitatis  Ilcrds  cum  perti- 
nentiis  fuis  \ Ecclefiam  S.  Michaëlis  de  Scalada  cum  Ecclefia  S.  FruFluof 
in  eodtm  loco  ftâ  j Ecclefiam  S*  Martini  de  Ponte  cum  Ecelefà  S.  Ma* 
rie  in  eâdem  villa  ftti.  i Ecclefiam  S.  Fœlicis  cum  Ecclefiâ  S.  Marie-,. 
Ecclefiam  S.  Cyptianidc  Villamots  ; Ecclefias  de  Scalada  j Ecclefiam  de 
Villamorli  ; Ecclefiam  de  Robolat  > Ecclefiam  S.  Pctri  de  Chavafayâ, 
cum  Ecclefis  S.  Meuritii , S.  Hilarti  de  Mêleront , & Cavella  de  Fofia  \ 
Ecclefiam  de  LoJorderia  ; Ecclefiam  de  Li'io;  Ecclefiam  de  Brolio  j Ec- 
clefi.im  S.  Sulpitii  de. Taluc  j Ecclefiam  S.  Benigns  cum  omnibus  pertinen- 
tiis fuis  ; Ecclefiam  S.  Mauritii  de  Cxfarc  cum  pertinentiis  fuis  ; Eccle- 
fiam de  Mornaco  cum  Ecclefis  fuis , de  Métis,  de  Ra/fia  tde  Collionis , de 
Colle -me  dio  cum  omnibus  earum  pertinentiis  > EcçJcfiamS.  Michaëlis  deja- 
nua  extra  muros  Civitatis  Januenfis  cum  pertinentiis  fuis  s Ecclefiam  S. 
Nicolai  in  Colle-montis  cum  pertinentiis  fuis  ; Ecclefiam  de  Lavodifco  cum 
pertinentiis  fuis  j Ecclcfiam  Abbatialem  B.  Maris  Intermontium  , Gene - 
venfis  Diœcefis  , cum  fuis  ment  bris  & dépendent  iis  univerfs  ; Ecclefiam  9. 
Stephani  in  Gampanea  exrta  muros  Civitatis  Papizcw»»  Ecclefis  fuis  & 
S,  Marie  in  Campo  & S.  Pétri  in  Sylva  cum  omnibus  earum  pertinentiis  j . 
Ecclefiam  S.  Maris  de  Piliâ  cum  Ecclefis  fuis  , videlicet  S-  Sympho'iani , 
S.Thecle , S.  Simeonis  , S.  Joannis , S.  Tiberii  & S.  Martini , & aliis  de * 
ptndentiis  & pertinentiis  earum  Ecclefiam  S.  Michaëlis  de  Sofpitello  cum 
pertinent  iis  fuis  ; Ecclefiam  de  Ochiis  cum  pertinentiis  fuis  : Ecclcfiam 
S.  Maris  de  Bello  -loco  cum  Capella  & aliis  pertinentiis  fuis  j Ecclefiam  S. 
Mauritii  de  Tramoleya  cum  pertinentiis  fuis  ; Ecclefiam  de  Moriando 
cum  pertinentiis  fuis  ; Ecclefiam  S.  Maris  de  Collonia  cum  Capella  S.Ja- 
cobi  de  vilbarriis  cum  aliis  pertinentiis  fuis  j Ecclefiam  S.  Maris  Bons-, 
Vallis  cum  pertinentiis  fuis  j Ecclefias  S.  Andrcx.poft  Rocham  (èu  de  Cru- 

Seriis  & S.  Martini  de  Aufaco  cum  pertinentiis  earum -,  Ecclcfiam  S.  Mari® 
e Infula  juxta  Caftrum  de  Guirieu  cum  pertinentiis  fuis  > Ecclefiam  S* 
Martini  de  Uxon c cum.  Parocbia  de  Charnas  & aliis  pertinehtiis  fuis  ; Ec- 
clefias de  Guilat  6c  Hilor  cum  pertinentiis  earum  j Ecclefiam  B.  Maris  de 
B.eWoAoco.çum  fitis  Capellis  & pertinentiis  ; Ecclefiam  S.  Rufi-  de  Ro-, 
manis  cnm  pertinentiis  fuis  ; Ecclefiam  S.  Vi&oris  extra  muros  Valentix», 
Ecclefiam  SPj  Mauritii  de.  Uxone , Claremontana  Diœcefis  cum  pertinentiis 

fW'  . • 


*•  w 


Pièces  3 Titres  , & Mcwoim  , &c.  roij 

Page  188.  art.  18,  Sans  forrir  de  cette  Province  du  Dauphi- 
ne, dans  la  recherche  que  le  Roi  y a fait  faire  de  fes  droits  de 
de  ceux  de  fes  illuftres  Auteurs  les  Dauphins  de  Viennois  pour 
la  collation  de  nomination  des  Bénéfices  de  cette  Province, 
même  de  ceux  de  fa  fondation  , & pour  rentrer  dans  les  ufur- 
pationsqui  lui  en  avoient  etc  faites  par  les  Ordinaires,  de  fpe- 
cialement  dans  l’Eglifc  Collegiale  de  Saint  André  de  Gre- 
noble , qui  cil  la  Sainte  Chapelle  des  Dauphins  de  Viennois,, 
où  le  Chapitre  avoiç  ufurpe  la  collation  & difpofition  des  Ca- 
nonicats  de  cette  Eglifc,lcRoi  en  a repris  la  collation  de  dif- 
pofirion  entière  comme  étant  aux  droits  des  Fondateurs.  Car 
en  effet  les  Sacriftic,  Cliantrcric  , Chanoinic  Théologale,  de 
autres  Canonitacs  joints  aïant  vaque  par  mort,  il  les  auroit 
conféré  aux  Sieurs  Sirand  , Giraud , le  Poivre  & Noirot , le 
Chapitre  y aïant  pourvu  d’autres  perfonnes  , il  y auroit  eu' 
complainte  formée  pour  le  pofTeflbirc  de  ces  Bénéfices  encre 
les  pourvus  par  le  Roi  de  le  Syndic  du  Chapitre.  Où  les  pour- 
vus par  le  Roi  ont  foûtenu  leur  droit  de  collation  Roïalc  fur 
le  titre  de  la  Fondation,  de  fur  ce  que  l’Eglifc  de  Saint  André 
de  Grenoble  eft  mife  au  nombre  des  Eglifes  de  fondation 
1 Roïalc  de  des  Saintes  Chapelles  du  Roïaume,  par  Aubert  le 
Mire  en  fon  livre  fingulicr  De  Collegiis  Canoniçorum t au  chapi- 
tre 1 14.  que  nous  avons  ci-dcftus  rapporté  dans  l’art.  4.  du  6 . 
chapitre  de  cet  Inventaire  , de  où  nous  lifons  au  fepticme 
rang  : S.  Capellæ  Delphinaus  , qpæ  est  Ecclesia  S. 
Andreæ  Gratiano  politaNI  : La  Sainte  Chapelle  de  Dauphiné, . 
qui  eft  i*Eglife  de  Saint  André  de  Grenoble. 

Ces  pourvus  par  le  Roi  appuïoicnt  encore  leur  droit  fur  l’In- 
duit du  Pape  Jean  XXIII.  du  6.  Avril  1414.  au  pied  duquel 
eft  la  Bulle  cxecutoriale  adrcftcc  à l’Archevêque  de  Lyon,  de 
aux  Evêques  d’Avignon  de  de  Mâcon  , datée  du  meme  jour, 
par  Icfqucls  il  accorde  au  Roi  comme  Dauphin  de  Viennois  la 
faculté  de  conférer  les  Dignitez  de  Canonicats  de  cette  Eglifc,  de> 
mande  à ces  Prélats  de  tenir  la  main  à l’execution  decct  fcdulr, 
fuivanc  le  confcntemcnt  qu’y  a voit  donné  le  même  Chapitre 
inféré  dans  fon  Regiftre  page  14.  que  nous  donnons  ici  avec 
cec  Indulc  de  Bulle  cxecutoriale , pour  juftifier  le  droit  du  Roi 
ôe  celui  de  fes  pourvûs.  Et  fupradiElis  mediantibus  quod  preedi6is 
Jùccltftx  f uit  & eft  conftrutta  in  Dominio  Domini  Delphi  ni , jafque 
. Patronat  tu  pertinet.ad  tandem  Dominant  Delphinum , dum  tame» 
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Dominas  nofier  P.tpt  velu  gr  conjentuu  ; crgo  de  catero  Cdnonici 
gr  ÇapclUni  in  diSlci  Ecclefi*  pr*fent<xbuntur  O*  pontntur  per  ip- 
fum  Dominant  Delphinttm  jeu  per  ejus  Gubernatorem  Delphinatus , 
grc. 

BulU  Indulti  Jonnnis  PP.  XXUI.  ctnni  1414. 

COpia  Bullarum  Apoftolicarum  conceirarum  Domino  noftro  Del- 
phino,  fuper  collationem  Bencficiorum  Ecclcfix  Collegiatx  Sandi 
Andrcx  Grarianopolis , miftarum  per  Domimim  Gubernatorem  Delphi- 
natûs  venerabili  concilio  Delphinali  per  Guilelmum  de  Rancourt  Guber- 
natorem  generalem  Delphim , qui  die  17.  Junii  1415.  eas  tradidit  dido 
concilio,  quo  crant  Domini  G.  Gelinon , Joan.  Genis  Advocarus,  Sphre- 
dus  Tboloris  Receptor , Sc  computorum  Auduores. 

Joannes  Epifcopus  fervus  fervorum  Dei  : ad  perpetuam  rei  memo- 
riam.  Ad  ea  per  qux  ftatus  Ecclçfiarum , prxfettim  Collegiatarum  falu- 
briter  dirigi  valeat,  Sc  etiam  confcrvari , follicicis  fiudiis  intendentes , ilia 
Ecclefiis  eifdem  promovemus , qux  diredionis  5c  confervaticnis  hujuf- 
modi  caufam  prx'oeant  effedivam.  Sanè  petirio  pro  parte  diledi  filii  no- 
bilis  viri  Ludovici  Delphini  Viennenfis  , cariffimi  in  Chrifto  filif  noftri 
Caroli  Regis  Francorum  illuftriflimi  primogeniti , nobis  nuper  exhibira 
concincbac , quod  cum  ipfe  Ludovicus , ficur  accepimus , inter  alia  Bénéfi- 
cia Ecclefiafiica  in  Delphinatu  fuo  exiftentia,  nullam  aut  modicam  eo- 
rumdem  Beneficiorum  hibeat  difpofitionem  , quodqne  inter  alias  Eccle- 
fîas  in  dido  Delphinatu  configuras,  quxdam  Collegiata  Ecdefia  fandi 
Andrcx  Gratianopolis  exiftat , ad  quam  idem  Ludovicus  devotionem  gé- 
rât fpecialem,  qux  per  p-.xdecelTores  fuos  Delphinos  fundata  dicitur,  & 
pariter  dotata  , in  qua  etiam  ipfi  Delphini  qui  fuerunt  pro  tempore,  fuas 
communiter  elegetunt  fepulturas , Sc  fi  prxfato  Ludovico , fuifque  fuccef- 
foribus  Sc  pofieris  Delphinis  collationem  Sc  omnimodam  difpofitionem 
Canonicatuum  Sc  Prxbendarum  ,ac  Dignitatum,  Perfonatuuna  Sc  officio- 
rum , exterorumque  Beneficiorum  Ecclefiafticorum  in  dida  Ecclefia  fandi 
Andrrx  exi  fient  ium , dignitate  tamen  principali  dumtaxat  excepta,  dona- 
retur,  Sc  deinceps  perpetuis  futuris  temporibus  concederetur , hoc  maxi- 
me cederet  in  decus  Sc  honorera  Delphinalis  Domus , ipfaque  Ecclefia 
fandi  Andrcx  , ex  tune  in  divinis  annuente  Domino  in  fpiritualibus  & 
temporalibus  jugiter  reciperet  incremcnta.  Pro  parte  didi  Ludovici  nobis 
fuit  humiliter  fupplicatum,  ut  fibi  Sc  ftatui  fuo  ac  Ecclcfix  prxdidx  in 
prxmiflîs  providere  de  benignitate  Apoftolica  dignarenwr.  Nor  igitur 
qui  divinum  cultiim  augeti  ac  fiatui  didi  Delphini  Sc  utilitati  didx  Ec- 
clefix  fandi  Andrex  providere  intenfis  defideriis  afièdamus , hujufmodi 
fupplicationibus  inclinati  prxfato  Ludovico , fuifque  fuccefioribus  Sc  po- 
fteris  Delphinis  pro  tempore  exiftentibus  , collationem , Sc  omnimodam 
difpofitionem  Canonicatuum  Sc  Prxbendarum  nec-non  dignitatum  , per- 
fonatuum  & officiorum , exterorumque  Beneficiorum  Ecclefiafticorum 
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cum  cnra,  & fine  cura  di<ftæ  Ecdefiae,  dummodo  aliqua  dignitatum  hu- 
jufmodi  in  eadem  Ecclefia  Principalis  non  exiftat,  quorum  omnium  no- 
mina  <5c  cognomina  , qualitates  ac  valores  praefentibus  habcri  volumus 
pro  exprcffis , pevpetuis  futuris  temporibus , tenore  prxfentium  concedi- 
mus  8c  donamus.  Iraque  cedentibus  vcl  decedentibus  perfonis  quæ  di£tos 
Canonicatus  , Prxbendas , ac  dignirates,  perfonarus,  8c  officia  aut  alia 
Bénéficia  Ecclefiaftica , di&x  Ecclefix  fan&i  Andrex  pro  tempore  obti- 
nucrint,  quociefcumque  eas  8c  ca  vacare  contigerit  : prxfatus  Ludovicus 
8c  fiicceflorcs , 8c  pofteri , prxdi&a  aliis  perfonis  idoneis  fecularibus  de 
illis  providcre  libéré  & licitè  valeant,  Ordinarii  loci  feu  cujufcumque 
alterius  licentia  fupra  hoc  minime  requifita  -,  non  obftantibus  qtnbufcum- 
que  conftitucionibus  8c  ordinatiombus  Apoftolicis  ac  ftatutis,&  confue- 
tudinibus  cjufdem  Ecclefix  contrariis , juramento  , confirmatione  Apo- 
ftolica  vcl  quacutnque  firmirare  alia  roboratis  , aut  fi  aliqui  fuper  provi- 
fionibus  fibi  faciendis  de  Canonicatibus  8c  Prxbendis  ac  dignitatibus  per- 
fonatibus , vcl  officiis  hifjufmodi  fpcciales , vel  aliis  Beneficiis  Ecclefia- 
fticis  «ullis  partibus  generales  Apoftolicx  fedis , vel  Legacorum  ej us  lie- 
teras  impetrarunt  , ctiamfi  per  eas  ad  inhibitionem , 8c  prxfemationem 
& decrctum  , vel  aliàs  quomodolibet  fit  proceffiim , quas  quidem  litteras 
8c  proceftus  earum  authoritate  habitos  8c  habendos,  per  eafdem  8c  qux- 
cumque  indc  fecuta  ad  Canonicatus  & Prxbendas , nec-non  dignitates, 
perfonatus  8c  officia  hujufmodi  volumus  non  extendi , fed  nullum  per  hoc 
cis  quod  ad  aftecutionern  Canonicatuum  8c  Prxbendarum  * ac  dignita- 
tum , perfonatuum , & officiorum  aliorum  prxjudicium  generale  8c  infu- 
per  ex  nunc  irritum  , decernimus  8c  inane ; fi  ftcus  iûper  ei$  à qtto- 
quam  quavis  authoritate  feienter  vel  ignoranter  contigerit  auentari.  Nulli 
ergo  omnino  hominum  liceat  hanc  paginam  noftrx  conceffionis , donatiu* 
nis , voluntatis  & conftitutionis  infringere  , vcl  ci  aufu  temerario  con- 
traïre:  Si  quis  autem  hocattcntare  prxfitmpferit,  indignationem  omnipo- 
tentis  Dei,  8c  bcatorum  Pétri  8c  Pauli  Apoftolorum  cjus  fe  noverit  in- 
curfurum.  DatumjgotJffèrbergli  Bafilienfis  Dicecefis  8.  Idus  Aprilis,  Pon- 
tificatus  noftri  anno  quinto.  Jn  pedevero  difta  ftulU  fcribhur ab  infra,  de 
Reate  : & defuper  gratis.  De  Mandato  Domini  noftri  Papa. 

Bullu  exccutorialis  ejufdem  Induit!  Joannis  PP.  XXI II. 

JOANNES  Epifcopus  frrvus  fervorum  Dei  : venerabilibus  Frarribus 
Archicpifcopo  Lugdunenfi  , ac  Avenionenfi  , 8c  Matifconenfi  Epifiro- 
pis  falutem  8c  Apoftolicam  benediékionem.  Hodie  fiquidem  dile&o  filio 
nobili  viro  Ludovico  Delphino  Viennenfi,  cariffimi  in  Chrifto  filii  noftri 
Caroli  Regis  Francorum,  Uluftriffimo  primogenito,  de  collatione  & om- 
nimoda  difpofitione  Canonicatuum  8c  Prxbendarum  nec-non  dignita- 
tum ■>  perfonatuum  8c  officiorum  aliorumque  Bencficiorum  Fcclefiaftico- 
rum  Collegiarx  Ecclefix  fan&i  Andrex  Gratianopolis , conceffimus  in  hæc 
verrba  Joannes  Epifcopus  ferons  fervorum  Dei,  &c.  Volentcs  igirur  ut  hujuf- 
modi  gratia  efficacius  8c  commodius  oblatum  confequatur  efFe&um,  fra- 
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tcrnitati  veftrar  per  Apoftolica  fcripta  mandamus,  quatenus  vos,  vel  du* 
aut  unus  veftrum,  per  vos  , vel  alium  feu  alios  ,.faciaris  perfonas  hujuf- 
modi , quas  Ludovicus  ac  luccertbres  & poiieri  piaediûi  de  Canonicati- 
bus  & Prarbendis  ac  dignitatibus , perfonatibus  vel  officiis  auc  Bcneficiis 
didlæ  Eccldice  fandti  Andrcæ  providerem,  ut  pra:fertur,  & ut  moris  eft, 
jn  diifta  Ecclella  reclpi , <5»;  admicti  ftallo  fibi  in  choro  & loco  in  cap.  ejuf- 
dern  Ecclelue  xcum  plcnitudine  jutii  Canonici  ac  omnibus  juribus  & luis 
pertinemiis  juxta  præhabiuc  conceflionis  noftrar  tenorem  allignari  ac  per- 
lonis  noftris  de  ipforum  Canonicacuum , Præbendarum  ac  dignitatum , 
perfonatuum  vel  ofticioiutn  ac  bencficiorum  hujufmodi  fruttibus,  red- 
diubus , proventibus  , juiibus  & obventiombus  univcrlîs  intégré  rcfpon- 
deti,  non  obftantibus  omnibus  fupradiéfis  quæ  aliquibus,  cujulcumque  di- 
gniutis,  ftatus,  gradus,  vel  conditionis  conceftâ  exiftant  aut  commumter  vèl 
divilim  àfcde  Apoftolica  indultum  exiftar,  quod  incexdici,  fufpendi,  vel  ex- 
communicari  non  poflint  per  litteras  Apoftolica*  non  facientes  plenam  & 
expreflàm  ac  de  verbo  ad  verbum  de  indulto  hujufmodi  mentionem  ; 
coati adiétores  autem  omnium  appellatione  poftpolîta  compclcendo.  Da- 
tum  Souffèrbergli  Bafilicnfis  Dicecdis  o<ft  ivo  Idus  Aprilis  , Pontificatus 
noftii  anno  quinto.  In pede  veto  diiï*  B nlta  ab  infra  jieferibitur  de  Reate: 
& defuper  gratis.  De  Mandato  Domini  nofïri  Papa  M.  vl  Bosis. 

F ad  a fuit  Collatio  cum  Lilttris  feu  B ullis  Originalibus  exijlentibus  in  ca- 
méra compntomm  Delpbtn.  die  décima  non*  menfîs  Junii  anno  nativitatis 
j .fi 5.  psr  nos  computorum  Delphin.  Clericos  Notarios  publicos. 

DONET.  NlCOtETI. 

NOus  fous- lignez  Confeillers  du  Roi,  Banquiers  Expéditionnaires 
de  Cour  de  Rome,  demeurant  en  cette  Ville  de  Paris  ; après  avoir 
eu  communication  des  deux  copies  des  Bulles  cy-delfus,  & apres  les  avoir 
examinées  : Nous  eftimons  que  lefdites  deux  Bulles  n'dnt  dû  cire  ful- 
minées, & n’ont  pû  ctre  fujettes  à fulmination,  la  première  defdircs  deux 
Bulles  étant  un  induit  accordé  aux  Dauphins  de  ¥ rjape,  pour  pourvoir 
Si  dilpofer  de  tous  les  Bénéfices  de  l’Eglife  Roial^^ Séculière  , Colle- 
giale de  Saint  André  de  Grenoble,  à l’exception  de  la  première  dignité 
de  ladite  Eglife , n’étant  pas  un  Mandat  de  providendtr,  mais  une  concef. 
fion  & une  fatuité  accordée  par  le  Pape  Jean  XXIII.  au  Dauphin  de 
France  qui  croit  lors  & à fes  Sticceflcurs  , de  pourvoir  aux  Bénéfices, 
comme  fondateur  & «locateur  de  ladite  Eglife  ; ainfi  qu’il  eft  exprimé 
en  ladite  Bulle.  Et  l’autre  Bulle  eft  une  Bulle  executoriale  dudit  Induit, 
qui  eft  adreffée  à l’Archevêque  de  Lyon,&  aux  Evcques  d’Avignon  & 
de  Mafcon,  par  laquelle  il  leur  eft  accordé  la  faculté  d’admettre  Si  re- 
cevoir les  pourvûs  defdits  Bénéfices , Sc  de  les  inftalcr  dans  la  pofïcf- 
fion  defdits  Bénéfices  , en  execution  defditcs  proviûons  , données  par 
lefdus  Dauphins  de  France,  ladite  Bulle  n’étant  fujette  à être  fulminée 
non  plus  que  les  Induits,  qui  ont  été  accordez  au  Roi  & à fês  Succeflêurs 
par  le  Pape  Clément  IX.  Fait  à Paris  le  trentième  Aouft  1685.  Signé, 
tx  Maire,  Guibert,  le  Pelletier , le  Roy,  Daguinet,  Chuberb’, 
pu  Noyer  , Rolland  du  Bourg,  de  la  Noue,  JLezineau. 
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f Le  droit  des  pourvus  par  le  Roi  croit  appuie  de  l’autontc 
<le  M.  Gui  Pape , Prefidcnt  au  Parlement  de  Grenoble  en  Ton 
Confcil  68.  parlant  de  cct  Induit,  qui  cft,  dit-il,  en  la  Chambre 
des  Comptes  de  Dauphine.  Voici  fes  paroles  : Et  cum  per  In- 
dultum  ~4poJlohcum  in  Caméra  Computorum  exijlens , quod  Inc  pro- 
ducteur per  manus  Dominorum  Auiitorum  Caméra  Computorum  Del - 
phinalu. .....  Dominas  nojler  R e x Delphinus  Canomcatns 

CST  Prabendas  Ecclefia  San&i  Andrscæ  Gratianopolitani  fojfit  & 
valeat  conferre  per  praditfx , Canonicatumque  ( de  quo  difeeptatur) 
tune  vacantem  per  mortem  Domini  Pétri  de  Cojla  contaient  Domno 
Jacob o Lteutandi  Prcsbjtcro , ut  confiât  ex  produits  in  hdc  causa.... 

Quia  ’immo  notoric  confiât  quoi  filins  Nobilis  Henrici  G rue  lit  de 
pràfenti  obtinet  in  di£ta  Ecclefia  Sanéti  Andrea:  Canonicatum  ex 
collât ione  JaSlà  authoritate  Delphinali. 

C’cft  ce  que  confirme  encore  .M.  Charles  de  GrxJJxillcs, Avocat 
au  Siégé  Prcfidial  de  Carcaflonnc,  Itb.  t.  De  Regaliis  Francia , 
Jur.  1.  Jub  finem  Mais  parce  que  dans  le  moment  que  nous 
écrivons,  l’Inftancc  en  cft  pendante  au  Confcil  d*Etat  du  Roi, 
nous  ne  nous  étendrons  pas  davantage,  en  fuivant  l’exemple 
de  Maijlre  Charles  du  Molm  j lequel  dans  fon  Commentaire  fur 
Philippe  Dccc  au  chap.  Qua  in  Ecclefi.tr uni.  De  Conjlitut.  aux  Dé- 
crétales, num.  7.  litterâ  F.  in  verb.  Monxcho.  écrivant  fur  la  quef- 
tion,  fçavoir  fi  la  Profeflion  Monachale  faite  fous  le  vœu  con- 
ditioncl  de  Chaftcté  (quantum  humana  frxgilitati permittitur)  étoit 
bonne  & valable , fulpcnd  fon  Jugcmfcnt,  parce  qu’il  y en  avoit 
pour  lors  proccz  qui  n’ccoit  pas  encore  décidé}  de  quo , quia  lu 
pendet , in  qua  fier ip fi , ahud  non  dicam. 

Page  290 .art.  19.  Nous  trouvons  dans  la  fuite  des  tems,  que 
les  premières  follicitations  & négociations  qui  fe  foient  faites 
pour  obtenir  des  Iudults  à Rome  en  faveur  de  nos  Rois,  fu- 
rent cmploïccs  pour  celui  des  trois  Evcchez  de  Metz,  Toul, 
& Verdun.  Car  apres  la  célébré  conquête  faite  des  trois  Evc- 
chez  par  le  Roi  Henri  II.  en  IJ52.  l’on  commença  deftors  à 
faire  des  follicitations  pour  cct  Induit,  dont  tes  négociations  fc 
continuèrent  fous  les  Règnes  des  Rois  Henri  I V.  &:  Louis 
XIII.  & ont  enfin  eu  le  fuccés  que  l’on  en  fouhaitoit  fous 
le  Roi  L o ü 1 s l fc  Grand,  par  les  Induits  des  Papes  Ale- 
xandre V 1 1.  & Clément  I X.  Ces  anciennes  négociations  fo 
juftifient  par  les  Lettres  du  Cardinal  a Qjjat , fous  les  Chapitres 
i<o 6.  2.60.  196.  301.  & autres  du  Recueil  de  fes  Epîtres.oii  l’on 
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voit  des  preuves  de  ces  lollicitacions:  qui  étoient  d*autant  mieux 
fondées , que  les  trois  Evcchez  de  Metz,  Toul  & Verdun  Je- 
tant regis  &c,  gouvernez  fous  les  Concordats  Germaniques  qui 
induifent  l’clcdion  que  par  foufFrancc  & fous  la  foi  des  Edits 
& Déclarations  des  Rois  Henri  I V.  & Loüis  XIII.  rapportez 
dans  la  célébré  confultation  fur  l’clc&ion  de  M.  André  Valladicr 
à l'Abbaïe  de  Saint  Arnoul  de  Met\  j les  Papes  mêmes  & les 
Rois  de  France  ne  voulant  pas  fouffi  ir  l’eledion  dans  ces  Païs 
fuivant  les  Concordats  Germaniques. 

Pour  finir  ces  contcftations,  le  Pape  Alexandre  VII.  accorda 
au  Roi  pour  fa  vie  feulement  fon  Induit  du  it.  Décembre  1664. 
pour  nommer  aux  trois  Dignitez  Epifcopales  de  Metz,  Toul 
& Verdun,  fuivant  & conformement  aux  Traitez  de  Paix  de 
Munfter  & des  Pyrénées,  qui  rcconnoifient  la  fouveraincté  en 
appartenir  entièrement  au  Roi.  Voici  donc  cet  Induit  du  Pape 
Alexandre  VII.  que  nous  faifons  précéder  des  Extraits  & Ar- 
ticles de  ces  Traitez  de  Paix  pour  marquer  d’autant  plus  la 
jufticc  de  cet  Induit  & le  droit  du  Roi  fur  les  trois  Evcchez 
de  Metz,  Toul  &c  Verdun.  » 

Extrait  du  Traité  de  Paix  fait  à Munjlcr , entre  l* Empire  & U 
France , en  l’année  1648.  le  10.  de  Mars. 

Article  X L I V. 

LA  fouveraine  puilTancc  fur  les  Evcchez  de  Metz  , Toul  Se  Verdun, 
les  Villes  de  même  nom,  & leurs  Détroits,  nommément  fur  Moïen- 
vic , appartiendra  déformais  à la  Couronne  de  France , & lui  fera  incor- 
porée à perpétuité  & irrévocablement,  en  la  même  façon  que  jufqties 
à prefent  elle  avoit  appartenu  à l’Empire  Romain,  en  confervant  le  droit 
Métropolitain  de  l’Archevcque  de  Trêves. 

Extrait  du  Traité  de  Paix , entre  les  Couronnes  de  Trancc  & ddEf 
pagne,  conclu  aux  Pyrénées  le  7.  Novembre  16  J$. 

Articlb  L X 1 1. 

MOnfieur  le  Duc  Charles  de  Lorraine,  aïant  témoigné  grand  dé- 
plaisir de  la  conduite  qu’il  a tenue  à l'égard  du  Seigneur  Roi  Tres- 
rn  , & avoir  ferme  intention  de  le  rendre  plus  fatisfait  à l’avenir 
de  lui  & de  Ce  s a&ions , que  le  tems  & les  occafions  paflees  ne  lui  en  ont 
donne  le  moïen  j fa  Majefté  Très  - Chrétienne  , en  confideration  des 
puiflans  offices  de  fa  Majefté  Catholique  , reçoit  dés  à prefent  ledit 
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fleur. Duc  dans  ta  bonne  grâce  , & en  contemplation  de  la  Pain,  fans 
s'arrêter  aux  droits  qui  pourroient  lui  ctre  acquis  par  divers  Traités  faits 
par  le  feu  Roi  fon  Pere  avec  ledit  ficur  Duc,  apres  avoir  fait  préala- 
blement démolir  les  fortifications  des  deux  Villes  de  Nancy,  qui  ne  pour- 
ront plus  être  refaites , Sc  après  en  avoir  retiré  Sc  emporté  toute  1 artil- 
lerie , poudres , boulets , armes  Sc  munitions  de  guerre , qui  font  à pre- 
fent  dans  les  Magazins  de  Nancy , remettra  ledit  fieur  Duc  Charles  de 
Lorraine  dans  la  pofieflïon  du  Duché  de  Lorraine  Sc  même  des  Villes , 
Places  & Païs  qu  il  a autrefois  pofledées  dépendans  des  trois  Evêchez 
de  Metz,  Toul  & Verdun  ,à  la  referve  premièrement,  & exception  de 
Moienvic , lequel  quoiqu’enclavc  dans  ledit  Etat  de  Lorraine  appartenoit 
à l’Empire,  Sc  a été  cédé  à fa  Majefté  Tres.Chrctienne  par  le  Traite 
fait  à Munfter  le  14.  jour  d’Oébobre  1648. 

Article  LXIII. 

En  fécond  lieu , à la  referve  Sc  exception  de  tout  le  Duché  de  Bar , 
Païs,  Villes  Sc  Places  qui  le  compofent  tant  la  partie  qui  eft  mouvante 
de  la  Couronne  de  France  , comme  celle  qu'on  peut  prétendre  n’en  être 
pas  mouvante. 

Article  LXIV. 

En  troifiéme  lieu  , à la  referve  & exception  du  Comté  de  Clermont 
Sc  de  fon  Domaine,  Sc  des  Places,  Prevôtez,  Sc  Terres  de  Stenay,  Dun 
Sc  Jamets  , avec  tout  le  revenu  d’icelles  Sc  territoires  qui  en  dépendent  ; 
Lefquels  Moïenvic,  Duché  de  Bar, compris  la  partie  du  lieu  & Prcvôtc 
de  Marville , laquelle  partie  , ainfi  qu'il  a été  dit  cy-deflus  , appartenoit 
aux  Ducs  de  Bar,  Places , Comté, Prévôté,  Terres  & Domaine  de  Cler- 
mont , Stenay , Dun  Sc  Jametz , avec  leurs  appartenances  , dépendances 
& annexes  demeureront  à jamais  unis  Sc  incorporez  à la  Couronne  de 
France. 

Article  LXV. 

Ledit  fieur  Duc  Charles  de  Lorraine  avant  fon  rétabliflement  dans  les 
Etats  cy-defths  fpecifiez,  Sc  avant  qu’aucune  place  lui  foit  reftituée,  don- 
nera fon  confentement  au  contenu  aux  trois  Articles  immédiatement  pré- 
cédons : Sc  pour  cet  effet  délivrera  à fa  Majefté  Très  - Chrétienne  , en 
la  forme  la  plus  valable  Sc  authentique  qu'elle  pourra  defirer,  les  a&es 
de  fa  renonciation  Sc  ceffion  defdits  Moïenvic,  Duché  de  Bar , compris 
la  partie  de  Marville,  tant  partie  mouvante  que  prétendue  non  mouvan- 
te de  la  Couronne  de  France  , Stenay  , Dun , Jametz , le  Comté  de 
Clermont  Sc  fon  Domaine, appartenances,  dépendances  Sc  annexes , fans 
pouvoir  rien  prétendre  ni  demander  par  ledit  fieur  Duc,  ou  fes  fuccefTeurs, 
ni  prefentement  ni  en  aucun  tems  A l'avenir , fur  le  prix  que  le  feu  Roi 
JLoiiis  XIII.  de  glorieufe  mémoire,  s'étoit  oblige  de païer  audit  fieur  Duc, 
pour  ledit  Domaine  du  Comté  de  Clermont,  par  le  Traité  fait  à Liver- 
dun,  au  mois  de  Juin  1631.  attendu  que  L'article  où  eft  contenue  ladite 
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obligation  a été  annullc  pat  les  Traitez  fubfequens,  6c  de  nouveau,  ornant 
que  befoin  feroit,  eft  entièrement  annullc  par  celui-ci. 

Induit  du  Pape  Alexandre  VII.  accordé  au  Roi  pour  la  nomii 
nation  aux  Evcchcz  de  Metz,  Toul  & Verdun, 
pendant  la  vie  de  fa  Majeftc. 

Charifflmo,  in  Chrijlo  fîlio  nojbo , Zuiovico  Francorum  Régi  Chrif- 
tianijjimo.  Alexander.  PP.  VII. 

CHarifîîme  in  Chrifto  fili  nofter  ; Salutcm  6c  Apoftolicam  benediéHo» 
nem.  Orthodoxx  Fidei  confervandx , ac  Chriftianx  Religionis  tuon- 
dx  6c  propagandx  zelus , quem  etiam  nuper  midis  in  Hungariam  adver* 
fus  Turcas  validis  Armatorum fubfidiis,egregiè  oftendifti,ac  prxclara,  6C 
Chriftianiflimo  Rege  digniffima,  Majeftatis  tux  erga  Nos  & Apoftolicam 
Sedem  fîlialis  obfervantia,  quam  N obis  laudabiliter  teftatuses,  dum  au«- 
thoritatem,  6c  potentiam  tuam  pro  continendis  in  débita  Nobis  6c  ei* 
dem  Sedi  fidelitate  & fubjettiune,  noftris  6c  diûx  Sedis  Subditis,in  Ci* 
vitate  Avenionenfi  & Comitatti  Venaiflîno,  noftris  commorantibus,  No- 
bis Si  Miniftris  noftris  prxfto  femper  futuram  , tum  per  litteras  tuas , 
tum  per  dileélum  filium  nobilem  Virum  Carolum  Ducem  Crequium, 
Majeftatis  tux  apud  Nos  6c  Sedem  prxdi&am  Oratorem  fpopondifti* 
aliaque  eximia  ejufdem  Majeftatis  tux,  ac  proeenitorum , 6c  Majorum 
tuorum  Regum  Chriftianilïimorum,  Principum  longé  clariflîmorum,in<. 
viétiflîmorumque  Chrifti  Athletarum  , 6c  egregiorum  diébr  Sedis  Apof» 
tolicæ  cultorum  promerita,  fîcuti  firmam  Nobis  in  Domino  fpem,atque 
fiduciam  præftant,  fore  ut  vix  eorumdem  majorum  tuorum  veftigiis  im- 
preftae  inhxrens,  populos  tux  ditioni  creditos  in  Catholica  fide,  & vete. 
ri  erga  Sedem  pixdiâam  obedientia , 6c  obfervantia  continere  pari  lau- 
de  conaturus , conftitutionefque  Apoftolicas  in  univerfis  Dominiis  tuis - 
debitx  lemper  executioni  mandari,ac  Sedis  ejufdem  honorem,  6c  autho- 
ritatem  illibatos  confervari  omni  ftüdio cumturus  fis;  ita  paternam  bene- 
volemiam  , 6c  charicatem  noftram  facilè’  adducunt  ad  ea  tibi  favorabiliter 
concedenda  , per  qux  clarc  innotefeat  Nos  toi  honoris,  quemfemper  fe- 
cimus  maximi , 6c  Deo  dante  in  pofterum  faciemus,  condignam  6c  prx-r 
cipuam  habuifle  rationem.  Volemcs  itaque  tibi,  qui  (ut  accepimus ) Me- 
tenfem,  Tullenfem  6c  Virdunenfem.  civitates  de  præfcnti  poflides  , quo 
regiam  beneficentiam  tuam  erga  perfonas  bene-meriras , tibique  gratas‘& 
acceptas  exercere  valeas , gratiam  facere  fpecialem , ac  fperantes  te  in  no- 
ininandis  ad  earumdcm  civitatum  Cathédrales  Ecclefias  perfonis , qux  vi- 
tx  integritate,  religione,  fide  8c  doébrina  prxftent,&  Epifcopalis  mune- 
ris  prxrogativa  dignx  fint  , fummum  ftudium,  fummamque  diligentiam 
fenoper  adhibiturum,  nec  confcientiam  tuam  hac  in  re  ullo  modo  Ixdi 
paffiirum  eftej  motu  proprio,  ac  ex  certa  feientia  noftris  , deque  ApoG- 
poteftatis  plenicudine,  Majeftati  tux,  quoad  vixeris,jqs  nominan- 
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<fi  Nobis , & pro  tempore  exiftentibus  Romanis  Ponrificibus  fucceflori- 
bus  noftris > perfonas  probatas  , boni  nominis  , & fecundum  Sacrorum 
Ganonum  dilpofitionem  idoneas.  Ad  Cathédrales  Ecclefias , Metenfis , 
Tullenfis  & Virdunenfis  civiracum  à te  poflelTarum , quoties  illas  quibufi* 
vis  modis , 8c  ex  quorumeumque  perfonis , non  tamen  per  obitum  apud 
Sedem  Apoftolicam  prxdidfcam  vacarc  contigeric.  Per  Nos,  8c  Succello- 
res  noftros  præfatos , ad  nominationem  hu;iifmodi , eifdem  Ecdefiis  ref- 
peftivc  prarheiendas-,  tenore  prxfcntium  refervamus , concedimus  & a f. 
fignamus.  Decerncnces  jus  nominandi  cjufmodi  ad  Cathédrales  Ecclefias 
præfatas , tibi  quoad  vixeris  competere  debere , neque  fub  quacumque 
quantumvis  fpeciali  derogatione  comprehendi , vcl  ei  quovis  modo , & ex 
quacumque  cailla  derogari;  8c  Ci  ei  derogaii  contingas,  minime  fuffraga- 
ri  pofle  -:  Et  nihilominus  quafeumque  earUmdem  Ecclefiarum  provilio- 
nes , ac  alias  de  eis  difpolitiones  , etiam  cum  juris  nominandi  hujufmodi 
derogatione  , contra  earundem  prarfentium  ténor em , etiam  per  nos , 6c 
SuccelTores  prxdi&os  , & Sedem  eamdem , etiam  motu , fcicnïia , & po* 
teftatis  plenitudine  paubus,  quoquo  modo  pro  tcmporc  facicndas,  8c 
defuper  conficiendas  literas.ac  inde  fecutura  quxeumque,  nulla  8c  in- 
valida , nulUufque  roboris  8c  moment!  fore  8c  elfe.  Sicque , 8c  non  ali- 
ter per  quofeumque  Judices  & Commiflarios,  quavis  authoritate  tangen- 
tes , etiam  caufarum  Palatii  Apoftolici  Auditore$,ac  S.  R.  E.  Cardinales, 
fublata  eis , & eorum  quilibet  quavis  aliter  judicandi , 8c  interpretandi 
facultate,  & authoritate,  judicari  Ôc  definiri  dtbere,ac  irritun\&  inane, 
fi  fecus  fuper  eis  à quoquam  , quavis  authoritate , feienter  vel  ignoran- 
ter,  contigerit  attentari.  Non  obftantibus  quibufvis  gcneralibus , vel  fpe- 
cialibus  Ecclefiarum  prædidbacum  refervacionibus,  feu  aflR&ionibus  Apof- 
toliris , per  quofeumque  Romanos  Pontifices  prxdecdïbres  noftros,  ac 
Nos  , 8c  Sedem  pracdidfam  quomodolibet  fa&is  , leu  pro  tempore  Ei- 
ciendis,  nec  non  Cancellariae  Apoftolicæ  Regulis  editis , 8c  cdendis,'ac 
quibufvis  aliis  Apoftolicis , 8c  in  Univerfalibus,  Provincialibufque,  8c 
Synodalibus  Conciliis  editis  gencrahbus,  vel  fpecialibus  Conftitutioni- 
bus  , 8c  Ordinationibus , ac  diâarum  Ecclefiarum.  etiam  juramento, 
confitmatione  Apoftolica , vel  quavis  firmitate  alia  roboratis  Statucis  » 
8c  confuetudinibus , Privîlcgiis  quoque  , 8c  Indultis,  & Litteris  Apof- 
tolicis  , etiam  quafvis  claufulas,  8c  reiërvationes  in  fe  commentions , 
per  eofdem  Prædecelïbres , ac  Nos , 8c  Sedem  eamdem  Ecdefiis  profi- 
tas , illarumque  Capitulis , & perfonis  quomodolibet  conceflis  , con- 
firmatis  , 8c  innovatis..  Quibus  omnibus  & fingulis,  etiam  fi  pro  fuffi- 
cienti  illorum  derogatione  de  illis,  eorumque  totis  cenoribus,  fpccialis, 
Ipecifica,  exprefta  & individua,  ac  de  verbo  ad  verbum,  non  autem  pet 
claufulas  generales  idem  importantes,  mentio,feu  quævis  alia  exprelfio 
facienda , aut  aliqua  exquifita  forma  ad  id  fervanda  foret , illorum  om- 
nium , & fingulorum  tenores  prxfèntibus  pro  plenè  8c  fufficienter  ex- 
preffis,  8c  ad  verbum  infertis  habenres , illis  aliàs  in  fuo  robore  perman- 
furis,  hac  vice  dumtaxac , ad  prxruifibrum  effc&um,  harum  ferie,  fpc- 
cialitcr  & exprefse,  motu , feientia , 8c  poteftatis  plenitudine  fimilibus 
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derogamus , te  ad  plénum  derogatum  effe  volumus , cæterifque  contra- 
ins quibufcumque.  Volumus  autem  uc  infra  fex  menfes  à die  vacation» 
Ecclefiarum  hujufmodi  computandos,  perfonas  idoneas  Nobis,  8c  pro 
tempore  exiftenti  Romano  Ponrifici , pro  provifione  obtinenda  nominare 
omninô  tenearis.  Alipquin  di&is  fex  menlibus  elapfis , de  Ecclefiis  prac- 
fatis , ut  pracfertur  , vacantibus , per  Nos , feu  pro  tempore  exiften- 
tem  Romanum  Pontificem  libéré  difponipoflîc.  Datum  Rorrue  apud  Sanc* 
tam  Mariam  Majorem  , fub  Annulo  Pifcatoris , die  undecima  Dectm- 
bris  millefimo  fexcentefimo  fexagefimo  quarto.-  Pontificatus  noftri  anno 
decimo.  Sic  fignatum , S.  Ucolinus. 

Enregijlré  ésReJiflres  du  Grand  Confcll  du  Roi,  fuivant  PArrefl  ce  jour- 
d'hui  donné  en  iceluj.  A Paris  le  vingt-cinquième  jour  de  Janvier  mil  Jix  cent 
foixante  & dix.  Signe  , Herbin.  » 

Mais  comme  la  grâce  de  cet  Induit  du  Pape  Alexandre  VII. 
étoit  trop  reltrainre, & ne  répondoit  pas  fuffifamment  aux  fer- 
vices  que  le  Roi  avoit  rendu  au  Saint  Siège  Apoftolique,  te 
dont  il  convient  lui-même  dans  cet  Induit,  conforme  au  Traite 
de  Munftcr  en  Vvcftphalic  conclu  le  20.  Mars  16 48.  art.  44. 
dont  il  avoit  etc  le  principal  Miniftrc  & Auteur,  comme  y 
étant  pour  lors  Nonce  Extraordinaire  du  Pape  Innocent  X.  te 
du  Saint  Siège  ; cet  Induit,  ( difons-nous  ) demeura  quelque 
tems  abandonne  te  fans  effet  j parce  que  nous  ne  voulûmes 
pas  faire  paroître  en  France  la  médiocrité  de  cette  grâce  , qui 
n’auroit  pas  etc  tout  à fait  honorable  au  Pape,  qui  ctoit  per- 
fuadé  des  fcrvices  de  la  France  en  faveur  du  Saint  Siégé;  pui£ 
qu’il  en  parle  en  ces  termes:  Orthodoxe  Fidei  confervande  & pro- 
pagande %elus  , quent  etiam  nuper  mijjis  in  Hungartam  adverfut 
Turcat  validtjjimts  armatorum  fubjidiis  egregiè  ojlcndtjh. 

Page  291.  art.  20.  Le  Pape  Clemenc  IX.  convaincu  des  lcr- 
vices  du  Roi  Louis  le  Grand,  rendit  enfin  juftico  à cet 
Invincible  Monarque  te  à fon  zclc  pour  la  Religion , en  le 
rccompgifant  te  l’honorant  des  Grâces  Apoftoliqucs  par  un 
Bref  d’ampliation  de  celui  d’Alexandre  VII.  date  du  12.  Mars 
166%.  qui  à raifonde  fes  augmentations  étant  confiderablc  te 
avantageux  au  Roi  en  trois  points  principaux , fut  accepté 
avec  celui  d’Alexandre  VII.  mis  fous  le  contrcfccl  de  la  Chan- 
cellerie par  Lettres  Patentes  ou  d’ Attache  du  mois  de  Novem- 
bre 1669.  cnrcgiftrécs  au  Grand  Confcil  avec  ces  deux  In- 
duits par  Arreft  du  15.  Janvier  1 67 o.  C’cû  cet  Induit  te  Let- 
tres Patences  donc  fuit  la  teneur. 
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Induit  du  Pape  Clément  I X.  portant  ampliation  de  celui  du 
Pape  Alexandre  VII.  par  lequel  la  nomination  des  Evcchez 
de  Metz,  Toul  Si  Verdun,  & autres  Bénéfices Confiftoriaux 
fituez  dans  l'étendue  dcfdits  Evcchez,  eft  accordée  au  Roi 
Si  aux  Succcfleurs  de  fa  Majcfté. 

Chari/Jimo  in  Chrifto  jilio  nojlro  Ludovico  Fr  an  cor  um  Régi  Chriflit- 

ni/Jimo  Clemens  FP.  IX. 

CHariffïme  in  Chrifto  fili  nofter,  Salutem  & Apoftolicam  benedi&io- 
nem.  Cùm  fel.  rcc.  Alexander  PP.  VII.  Prxdeccftbr  nofter,  eximiis 
Mnjeftatis  tua:,  ac  Progenitorum,  Si  Majorum  tuorum  Regum  Chrillie* 
nimmorum  Principum  longé  clarifïïmorum  , inviéHflimorumquc  Chrifti 
Athletarum,  ac  egregiorum  Sedis  Apoftolicx  cnlrorum  promet  iris  adduc- 
tus , Majeftati  tux  , quoad  viveres , jus  nominandi  ipfi  Alexandro  praede- 
cclTori , & pro  tempore  exiftentibus  Romanis  Pomificibus  cjus  Succef- 
fbribus , ptrfonas  probatas  , boni  nominis  , Si  fecunddm  facrorum  Ca- 
nonum  difpofitionem  idoneas , ad  Cathédrales  Eccltfias  Mctenfis,Tui- 
Icnfis,  Si  Virdunenfis  Civitatum  à te  pofleflarum , quoties  illas  quibufvis 
modis.  Si  ex  quorumeumque  perfonis , non  tamen  per  obirum  apud  Se- 
dem  prxdi&am,  vacare  contingeret,  per  cumdem  Alexandrum  prxdecef- 
forem  , ejul'que  fucceftores  prxdi&os , ad  nominationem  hujufmodi  eif- 
dem  Ecclefiîs  refpe&ivè  prxficiendas  refervaverit , concertent , Sc  afligna- 
verit , Si  alias  prout  in  ipfius  Alexandri  prxdeccfloris  litteris  defuper  in 
fimili  forma  Brevis  die  il.  Decembris  1664.  expeditis.  Quarum  tenorem 
prxfentibus  pro  plcnè  & fufficienter  expreflo  haberi  volumus , uberius 
continetur.  Nos , qui  Majeftatem  tuam  pietate , Religionis  zelo , ac  in 
nos  Si  Apoftolicam  Sedem  obfervantia  , aliifque  Chriftianiflimo  Rege 
dignis  virtutibus  eximiè  prxfulgcntcm,  in  vifeeribus  paternx  gerimus  cha- 
riratis.  Firmiter  in  Domino  fperantes  fore,  ut  tam  tu,  quam  fucceftores 
tui  Reges  Chriftianiffimi , gloriofis  AnrecdTorum  Regum  veftigils  inhé- 
rentes, Religionem  Chriftianam,  & Fidem  Orthodoxam  tueri,  Si  pro- 
pagare,  di&aeque  Sedis  Apoftolicx  honorem,  de  authoritatem  in  univer- 
fis  ejufdem  Majeftatis  tux , & ipforum  Regum  fucceftorum  dominiis , 
femper  illibatos  confervare,  omni  ftudio  airaruri,  ac  in  nominandis  ad 
infra  fer ipta  Bénéficia  perfonis,  qux  virx  integritate,  Relïgione,  Fidey 
& do&rina  prxftent  fumrnum  ftudium  fummamque  diligentiam  fêmper 
adhibituri,  nec  confeientiam  veftram  ea  in  re  ullo  modo  lxdi  paftiiri  fiiis. 
Ampliorem  tibi,ruifque  fuccelïôribus  pi  xdiétis,  cxercendx  erga  perfonas 
bene-meriras  Rcgix  beneficentix  facultatem  Apoftolica  benignitate  duxi» 
mus  concedendam.  Iraque  motu  proprio , ac  ex  cerra  feientia  noftris  , 
deque  Apoftolicx  poreftatis  plenitudine.  Eidem  Majeftati  rux  ac  fuccef- 
foribustuis  Francorum  Rcçibus  Chriftianiftimis , in  unitnte  Catholicx  ft- 
dei  , ac  Sedis  Apoftolicx  pixdiûx  obedientia  perfeverantibus , Jus  nomi- 
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nandi  nobis , & pro  tempore  exiftentibus  Romanis  Pontificibus  fucceftcr 
ribus  noftris , pcrfonas  probatas , bonorutn  nominis  & famr , ac  fccun- 
dum  facrorum  Canonnm , Sc  Concilii  Tridentini  decrctorum  difpofitio- 
nem  , idoneas.  Ad  quxcumque , Sc  qualiacumque  Bénéficia  Eccleliaftica 
fxcularia,  Sc  quorumvis  Ordinnm  , Congregationuna , & Inftitutorum, 
non  tamen  Hofpitalis  Sandi  Joannis  Hierofolymicani  rcgularia.  Etiamfi 
fxcularia,  Canonicatus  Sc  Prxbendx,  dignicates  etiam  poft  Pontificalern 
majores  in  Cachcdralibus  , ac  principales  in  Collegiacis  Ecdefiis  , Per- 
(onatus,  Adminiftrationes , Sc  officia.  Regularia  vero  Bénéficia  hujuf- 
modi,  Monafteria,  etiam  Confiftorialia , & in  libris  Camerx  Apoftolicx 
taxata,  Prioratus,  etiam  Conrentuales , Prxpofiturx , Prxpofitatus,  Prx- 
ceptorix , Officia, non  tamen  Clauftralia  fiierint.  Et  ad  ilia  confueverinc 
qui  per  eledionem  , feu  alium  quemeumqae  modum  aftumi.  Excepris 
tamen  parochialibus  Ecclefiis,  earumque  perpetuis  Vicariis , Sc  aliis  Be- 
nefidis  curam  factamentalem  animarum  Parochianorum  annexam  quo- 
modolibet  habentibus  omnibus.  In  prxfatis  Metenfi,  Tullenfi,  Virdu- 
nenfi  Civitatibus,  earumque  territoriis,  tux  ditioni  Sc  dominio  tempo- 
rali  de  prxfenti  fubjedis , dumtaxat  confiftcntia.  Qux  extra  Romanam 
Curiam  , quibufvis  modis , Sc  ex  quorumeumque  perfonis  vacare  con- 
tigerit,  & quorum  collatio , provifio,  Sc  omnimoda  difpofitio  Nobis  SC 
Succefloribus  noftris  prxdiftis,  Sc  di&x  Sedi  quomodolibet,  ( non  tamen 
ratione  obitus  apud  Sedem  eattldem , ) refervata  exiftat,  per  Nos  Sc  fuc- 
cefl’ores  noftros  prxdidos  , Monafteriis , Prioratibus , aliifque  Bencficiis 
prxdi&is , ad  nominationem  hujufmodi  prxficiendas  , Sc  quibus  eadein 
Monafteria  , Prioratus,  Sc  alia  Bénéficia  hujufmodi,  refpe&ivc  per  Nos, 
di&ofque  fucceftores  noftros  conferri  debeant , tenore  præfentium  refèr- 
ramus  pariter  ac  concedimus  , & affignamus.  Decernentes  jus  nominan- 
di  hujufmodi  ad  Monafteria,  Prioratus,  Sc  alia  Bénéficia  prxdi&a , tibi, 
tuifque  fucceftoribus  Regibus  memoratis , Civitates  Merenfem,  Tullen- 
fem  Sc  Virdunenfem , earumque  territoria  prxdiûa  pro  tempore  poffiden- 
tibus , competere  debere , neque  fub  quacumque.  quantumvis  fpeciali  de- 
rogatione  comprehendi , vel  ci  quovis  modo  , & ex  quacumque  caufa 
derogati,  ctfi  derogari  contingat , id  minime  fufFragari  pofTe,  Sc  nihilo. 
minus  quafeamque  Monaftetiorum , Prioratuum , Sc  aliorum  Beneficio- 
rum  hujufmodi  Provifioncs,  Commcndas,  Sc  alias  de  eis  difpofitiones , 
ftiam  cum  juris  nominandi  hujufmodi  derogatione,  contra  earumdem 
prxfcntium  tenorem  , etiam  per  Nos,  Sc  fucceftores  noftros  prxdi&os, 
ac  Sedem  eamdem  , abfque  tuis , fucceflorumcjue  tuorum  Regum  prx- 
diûorum  nominationibus , etiam  motu  , feientia,  & poteftatis  plenitudine 
fimilibus  , quoquomodo  pro  tempore  faciendas , ac  defuper  conficiendas 
litteras , Sc  inde  fecutura  quxcumque,  nulla  Sc  invalida,  nulliufquc  ro- 
boris  Sc  momenti  fore  Sc  efte  ; teque  vel  memoraros  Rcges  fucceftores 
tuos  ad  docendutn  de  litteris  prxdidtis , feu  illas  oftendennum , & in  eis 
contenta  quxcumque  juftificandum  minime  teneri  , fed  iifdem  prxfen- 
tibus  tantùm  uti  porte,  illifque,  tam  in  Judicio,  quàm  extra  illnd , ftari 
debere  : Sicque  & non  aliter,  per  quefeumque  Judiccs,  Sc  Commiifarios, 
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qaavis  authoritate  fungentes , etiam  caufarum  Palatii  Apoftolici  Audita* 
res,  ac  ejufdem  S.  R.  E.  Cardinales , fublata  eis,  & eorum  cuilibet  quavis 
aliter  .judicandi  & interptctandi  faculrate,  8c  authoritate,  judicari  & dé- 
finir! debercÿ  ac  irritura  8c  inane,  fi  fecus  fuperhis  a quoquam , quavis 
authoritate,  fcienter,  vel  ignoranter  contigerit  atrentari.  Non  obftanti- 
bus  quibufvis  generalibus  , vel  fpccialibus  Monafteriprum  , 8c  Priora- 
tuum  » aliorumque  Beneficiorum  prxdi&orun*  refervation.ous , feu  aftè- 
ûionibus  Apoftolici  s , per  quofcumque  Romanos  Ponrifices  prxdeceflb- 
res  noftros,  ac  Nos,  8c  Sedem  eamdcm  quomodolibet  fa&is,  feu  pro  tern- 
pore  faciendis,  nec-  non  Cancellarix  Apoftolicx  regulis  editis  & eden- 
dis,  ac  quibufvis  aliis  Apoftolicis,  nec-non  in  Univcrfalihus,  Provinciali- 
bufque  Conciliis  editis,  generalibus  vel  fpccialibus  Conftjrutionibus,  8c 
Ordinationibus , ac  quarumçumque  Ecclefiarum,  8c  Mon4fteriorum,  il- 
lorumque  Ordinum  , etiam  juramento , confirmatione  Apoftolicâ , vei 
quavis  firmicate  alia  roboratis , Stàtutis , 8c  Confuetudinibys , Privileehs 
quoque,  Indultis,  8c  litteris  Apoftolicis,  etiam  quafvis  claufplas  &rcier- 
vationes  in  fe  contincntibus  , per  eofdem  prxdeeelîbres  , ac  Nos  8c  Se- 
dem eamdem,  Ecclefiis  & Monafteriis  illor unique  Capitulis,  Conventi- 
bus , & Ordinibus , aliifque  perfonis  quomodolibet  conceiEs , confirma- 
is , & innovatis.  Quibus  omnibus , & fingulis , etiamfi  pro  illorum  fuf- 
fîcienti  derogatione,  de  illis , eorumque  lotis  tenoribus  fpecialis,  fpecifi- 
ca  , exprefla,  & individua,  ac  de  verboad  verbum,  non  autem  per  clau- 
fiilas  generales  idem  importantes , mentio , feu  quxvis  alia  expreffio  ha- 
benda , aut  aliqua  alia  exquifita  forma  ad  hoc  fervanda  foret , illorum  ont* 
nium  & fingulorum  tenorcs,  prxfentibus  pro  plenè  & fufficienter  çxpref- 
fis,  & ad  verbum  infertis  habentes,  illrt  alias  in  fuo  robore  permanfuris, 
ad  prxmiflorum  efte&um,  hac  vice  dumtaxat , fpecialiter  8c  exprefs^mo- 
W,  feientia,  & poteftatis  plenitudine paribus  derogamus,  8c  plenè  dero- 
gatum  elle  volumus , cxterifquc  contrariis  quibufeumque.  Volumus  au- 
eem  ut  tam  tu , quàm  fucceflores  tui  Rcges  prxdiâi , intra  fex  rnenfes  à 
-4ie  vacation»  Monafteriorum , Prioratuum , aliorumque  Beneficiorum  hu- 
jufmodi  computandos , perfonas  idoneas , N obis  8c  pro  tempore  exiftenji 
Romano  Pontifia , pro  collationc , proviiione , feu  Commenda  obtinen- 
da,  nominare  omnino  teneamini,  & ad  Monafteria , feu  Prioratus  hujuf- 
modi  in  titulum  conccdi  folita,  Clericos  fxculares,  vel  alcerius  quàm  Mo» 
nafterii , feu  Prioratus  ad  quod,  leu  quem  eos  per  te,  vel  fucceltores  tqof 
Rcges  prxdiôos  nominari  contigerit,  Ordinis,  Regulares  nominandj, 
habitum  per  Fratres,  feu  Monachos  iliius  Monaftcrii , feu  Prioratus  go» 
ftari  folitum  fufeipere,  8c  profeffionem  per  eofdem  Fratres  , feu  Mona- 
chos emitti  confuetam  exprefsè  emittcrc , omnefque  8c  finguli  nominati 
prxdi&i  fuper  Monafteriis,  Prioratibus,  8c  aliis  Bencficiis  quibufeumque 
prxfatis  , cujufcumque  valoris  annui , etiam  minimi  , exiftant,  litteras 
Apoftolicas  collation»,  provifionis,  feu  Commendx  refpeètivè  fub  plum- 
bo , intra  alios  fcx  menfes  à die  fa&x  tiominationis  computandos  , expe- 
dire,  ac  jura  Camerx  Apoftolicx,  8c  aliis  proptereà  débita  perfolvere 
orauino  teneantur , alioquin  di<ftis  fcx  menfibus  rcfpeftivè  elapfis  , de 

Llllll  iij 


i oté  Inventaire  des  Induits , 

Monafterii* , ac  Prioraribus , aliifque  Bcneficiis  praediétls , nt  pr*fertUf 
vacantibns , per  Nos  feu  pro  rempote  exiftentem  Romanum  Pontificcm 
libéré  difponi  poffit.  Datum  Rom*  apud  Sanciam  Mariam  Majorem  fub 
Annulo  Pifcatoris , die  z$.  Martii  166S.  Ponrificatus  noftri  anno  primo. 

Sic  fignatum  J.  G.  Slusius. 

Enregiftri  is  Regi/lrts  du  Grand  Confeil  du  Roi,  fuivant  l' Arrefl  ce  jour - 
d'hui  donné  en  icelui.  A Paris  //  15.  Janvier  1670.  Signé  Herbin. 

Lettres  d’attache  fur  les  Induits  des  Papes  Alexandre  VII.  Clé- 
ment IX.  pour  la  nomination  aux  Evcchcz^  de  Mets , Toul  & 
V erdun , Bénéfices  Çonfijloriaux  , O*  autres  fituez^  dans  Cé  tendue 
defdits  Evêché^. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  & de  Navarre  r A tons 
prefens  & à venir  ; Salut.  Sçavoir  faifons , qu’aïanc  plû  à nôtre 
Saint  Pere  le  Pape  Clcmenc  IX.  à prefent  fcanr  fur  la  Chaire  de  Saint 
Pierre,  Nous  accorder  un  Bref  ou  Induit  Apoflolique  le  ij.  Mars  166X- 
portant  ampliation  8c  explication  de  celui  que  feu  nôtre  Saint  Pere  le 
Pape  Alexandre  VU.  fon  prcdecellêur , nous  auroit  accordé  l'onzième 
Décembre  \66\.  pour  la  difpofîtion  des  Bénéfices  Confiftoriaux , 6c  au- 
tres y mentionnez»  qui  fe  trouvent  fituez  dans  les  trois  Evêchez  de  Mets, 
Toul  8c  Verdun  : Et  voulant  que  lefdits  Induits  Portent  leur  plein  8c  en- 
tier effet  , fans  qu’il  foit  allé  ci-aprcs  directement  ou  indirectement  ail 
contraire.  Pour  ces  causes,  8c  autres  à ce  nous  mouvans , apres  qu’il 
nous  eft  apparu  que  dans  lefdits  Induits  ci- attachez  fous  le  contre- feel  do 
nôtre  Chancellerie , il  n’y  a rien  de  contraire  aux  Saints  Decrets,  Droits 
de  nôtre  Couronne,  Privilèges,  & libertez  de  l’Eglife  Gallicane,  nous- 
les  avons  acceptez,  approuvez  & confirmez  ;&  par  ces  prefenres  lignées 
de  nôtre  main,  acceptons  , approuvons  & confirmons  r Voulons  & nous 
plaît,  qu’ils  foient  executez  de  point  en  point  félon  leur  forme  8c  teneur.* 
Et  à cette  fin  nous  avons  pour  raifon  de  tous  procès  8c  différends , cir- 
conffances  & dépendances , qui  naîtront  en  confequence  8c  execution 
defdits  Induits , pour  raifon  des  prefentations  & nominations  qui  feront 
par  nous  faites  en  vertu  d’iccux  , aux  Bénéfices  fituez  dans  lefdits  trois 
Evcchez,  attribué  8c  attribuons  toute  Cour,  Jurifdiétion  & connoiflancc 
à nôtre  grand  Confeil;  icelle  interdite  & interdifons  à toutes  nos  autres 
Cours  8c  Juges.  Si  donnons  en  mandement  à nos  amez  8c  féaux  lrt 
Gens  renans  nôtredit  Grand  Confeil,  que  lefdits  Induits  & ces  Prefenres, 
ils  aient  à faire  lire,  publier  8c  enregistrer,  8c  tout  le  contenu  en  iccux 
garder,  8c  faire  garder  8c  obfcrverde  point  enpointrfans  aller,  ni  fbuf- 
frir  qu'il  foit  aile  directement  ou  indirectement  au  contraire,  nonobftant 
tous  ufages,  Reglemens,  Arrefts,  8c  autres  chofes  à ce  contraires  : auf- 
quelles  pour  ce  regard  feulement,  8c  fans  tirer  à confequence,  nous  avons 
dérogé  8c  dérogeons  par  cefdices  Prefenres  : C a r tel  eft  nôtre  plaifir.  Et 
afin  que  ce  foit  chofe  ferme  & ftable  à toûjouis,  nous  y avons  fait  mettre 
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nôtre  fcel , (âuf  en  autre  chofc  nôtre  droit  8c  l’autrui  en  toutes.  Don. 
tices  à S.  Germain  en  Lave  au  mois  de  Novembre  l’an  de  grâce  1669.  6c 
4c  nôtre  Régné  le  vingt-feptiéme.  Signe  , LOUIS.  Et  plut  bat , Par  le 
Roi,  de  Lionne.  Et  à coti , vifa.  S#guier.  Pour  fervir  aux  Lettres 
Patentes,  portant  approbation  des  Induits  accordez  par  les  Papes  A texan* 
dre  VII.  6c  Clement  IX.  pour  la  nomination  du  Roi  aux  Evêchez  de 
Mecs,  Toul  de  Verdun , Bénéfices  Confiftoriaux  & autres  qui  font  dans 
l'étendue  defdits  Evcchez. 

Enreçiftri  és  Reftfrts  élu  Grand  ConfiH  du  Roiyfuivant  l*  Arrefl  ce  jour- 
d'hui  donné  en  icelui.  A F écris  le  aj.  Janvier  1670.  Signé  Hekbin. 

P Age  191.  art.  n.  Les  points  principaux  d’ampliation  de  cet 
Induit,  font  ( comme  nous  avons  déjà  remarque  ) fort  confidc- 
rablcs.  Le  premier  regarde  les  perfonnes  gratifiées  : celui  d’A- 
lexandre VII.  n’accordant  la  grâce  au  Roi  que  pour  fa  vie  feu- 
lement; au  fieu  que  celui  de  Clement  IX.  étend  la  grâce  en 
faveur  du  Roi  & de  fes  SuccefTcurs  à perpétuité,  en  ces  termes: 
Eidcm  Matcftati  tua  ac  SucceJJoribus  Francorum  Regibus  ChriJUa- 
nijjimti  jus  nominandi  Nobis. 

Le  fécond  cft  pour  les  chofcs,  dont  la  grâce  eft  étendue;  en 
ce  que  par  l’Indulc  d’Alexandre  VII.ccccc  grâce  étoit  reftrainte 
aux  feules  Prclaturcs  & Dignitez  Epifcopalcs,  au  lieu  que  par 
l’ampliation  de  Clement  IX.  elle  fc  termine  à toute  forte  de 
Bénéfices  , Séculiers  6c  Réguliers  Confiftoriaux,  Abbaïcs  6c 
Pricurez  Conventuels , Prcvôtcz  Régulières  6c  autres  aïans 
Convcnt  6c  Communauté  Rcgulicre,  Canonicats  6c  Prcben- 
des,  Offices  & Adminiftrations.  Voici  les  paroles  de  cette  am- 
pliation de  Grâce  : Ad  quacumque  & quahacumque  Bénéficia  Ecr 

clefujlica. etiam  fi  facuUria  , Cxnomcatus  & Prabend a , D/- 

gnitates  etiam  poil  Ponùficalem  majores  in  Cathedralthus , ac  prin- 
cipales in  Collegiatis  Ecclefits , Perjonatus , Admtnijlrationcs  & Of- 
ficia. 

Les  Bénéfices  Réguliers  font  encore  foûmis  à la  nomination 
Roïalc  par  la  fuite  de  l’Induit , en  ces  termes  : Regularia  vero 
bénéficia  hujufmodi , MoHajleria  , etiam  Confijlorialia  <27*  in  libris 
Caméra  Apofioltca  taxata , Prioratus  etiam  Conventuales , Prapofi- 
tura  y Prapofitatusy  Praceptoria  , Officia  (non  tamen  Claujlrali a 
fuennt  ) & ad  ilia  confueverint  qui  per  eleclionem  feu  alutm  quem*- 
citmque  modum  ajfumi  ; exceptis  tamen  Parochialibus  Ecclefiu , ca- 
rumque  perpétua  Vicarits  & aliis  Bénéficias  curant  Sacrant  entaient 
animarunt  Parochianorum  annexant  quomodolibet  habentibw  omni- 
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but Et  quorum  colUtio , provifo  G omnimoda  difpofïtio  Nobis 

G Succejforibus  nojlris  prxdittis , G*  diftx  Scdi  quomodolibet 
referont  a exijlat. 

Page  191.  art.  12.  Le  troifléme  point  d’ampliation  eft'  en  la 
maniéré  de  conférer  les  Bénéfices  Réguliers.  Car  quoique  fé- 
lon la  Réglé  du  droit  commun  & ordinaire  marquée  dans  le 
Concordat,  tit.  Ve  ColUt.  §.  Volumus.  vcrfic * Et  tnfuper.  il  foitt 
dit  que  Regularia  Regularibus  , Sxcularia  SdtcuUribus  conferantur  ; 
le  Pape  neanmoins  par  fon  Induit  ampliatif  donne  le  pouvoir 
au  Roi  de  difpofcr  des  Bénéfices  Réguliers  au  profit  des  Sécu- 
liers , ou  des  Religieux  d’autres  Ordres,  à la  charge  de  prendre 
l’habit  de  l’Ordre  & y faire  profclfion.  Voici  comme  ccc  In*- 
dult  s’en  explique  : Et  ad  Monajlcria , feu  Prioratus  hujufmodi , in 
titulum  concedi  folita  Clericos  Sxculares  , vel  atterius  quàm  Morin- 
fierii  feu  Prioratus , ad  quod  fcu.quem  eos  per  te ,.  vel  Succcjfores  Tuos 
Regrs  prxdiftos  nominare  contigcrit , Ordtnis  ReguUres  nominandt , 
babitum  per  Fratres.feu  Monachos  illius  Monajlerti  feu  Prioratus  ge- 
Jlari  folitum  fufcipere  , G*  profefjionem  per  eofdem  Frdtres  jeu  Mo ? 
nachos  emitti  conjuetam  exprefô  emiture. 

Page  19).  art.  25.  Il  eft  encore  à remarquer  que  la  nomi- 
nation des  Bénéfices  Confiftoriaux  de  ccs  Pais  eft  accordée  au 
Roi  en  route  forte  de  vacances  , par  mort,  rcfignation  pure 
& fimple,  en  faveur,  permutation  & même  en  cas  de  dévo- 
lue, à l’exception  de  la  vacance  en  Cour  de  Rome  & au  Saint 
Siégé,  qui  cil  feule  refervée,.  en  ccs  termes:  Qu*  extra  Romx- 
nam  Curinm , quibufvis  modis , G ex  quorumeumque  perforas  vacnre> 

contigcrit I.  ( non  tamen  ratione  obitus  apud  Sedem  eamdem.  ) 

. Il  faut  encore  que  les  Bénéfices  foient  fituez  & deftervis  dans 
les  Villes,  Domaines  & Territoires  de  Mets,  Toul  St  Verdun* 
qui  appartenoient  au  Roi  lors  de  la  conedfion  de  l’Lndult  ; ce 
qui  y eft  ainfi  exprime  : ln  prxfatis  Metcnfi , Tullenfi  G Virdu- 
nenft  Civitatibus , earumque  terri toriis  Tu*  ditiom.  G cLomtnto  tem » 
pfirah  de  prxfenti  fub^eliis  dumtaxat  Cflnftjlcntia. 

C’eft  pour  cette  raifon  que  le  Roi  par  l’Arreft  fuivant  rendu 
en  fon  Cpnfeil  d’Etat  le  13.  Décembre  1670.  condamne  St 
défend  toutes  les  refîgnations  des  Oanonicats  St  Prébendes  d^s 
Eglifcs  Cathédrales  & Collegiales,  faites  fans  l’aveu  St  con- 
fentement.  de  fa  Majçfté, 

*. -, , " , . . ' 
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Extrait  des  Regiftres  du  Confeil  d'Etat. 

SUr  ce  qui  a été  reprefenté  au  Roi  étant  en  Ton  Confeil , qu’au  pré* 
judice  de  l'Induit  perpétuel  accordé  à fa  Majefté  par  le  feu  Pape 
Ckment  IX.  pour  la  nomination  aüx  Bénéfices  Confiftoriaux  6c  autre*’ 
qui  viendront  dorénavant  à vaquer  dans  l'étendue  des  trois  Evcchez  dt1 
Mets , Toul  & Verdun , foit  par  mort,  refignation  ou  autrement , par  le* 
quel  fa  Sainteté  s’eft  feulement  refervee  la  difpofition  de  ceux  qui  pour-' 
ront  vacquer  par  mort  in  Curia , quelques  Officiers  de  la  Datterie,par 
une  mauvaife  interprétation  dudit  Induit,  non- feulement  ont  voulu  pré- 
tendre que  les  refignations  pouvoient  être  admifes  en  Cour  de  Rome,  fans* 
y faire  mention  de  l'agréement  de  fa  Majefté  ; mais  mîme  qu’il  s'eft  ren- 
contré des  particuliers  fujets  de  fa  Majefté , qui  ont  eu  la  témérité  de  faire 
admettre  elandeftinement  de  pareilles  refignations,  fans  avoir  préalable* 
ment  obtenu  fa  nomination , 6c  étant  neGeflaire  de  reprimer  à l'avenir 
une  licence  fi  préjudiciable  aux  droits  de  cette  Couronne.  Sa'  MAjtSTa* 
étant  en  son  Conseil  , a ordonné  ÔC  ordonne  que  tous  les  Chanoines 
Prebendez  & autres  Bénéficiers  qui  feront  reçûs  à l’avenir  en  vertu  défi- 
dites  Refignations  és  Eglifes  Cathédrales  ou  Collegiales  feituées  dans  lcw 
tendue  defdits  trois  Evèchez  , avant  de  fe  prefenter  à leurs  Chapitres ÿ- 
feront  tenus  de  remettre  leurs  proviens  és  mains  du  fieurde  Choify  Con- 
feiller  de  fa  Majefté  en  fes  Confeils  & Intendant  de  la  Juftice,  PqIîcc  Ce 
Finances  dans  lefdits  trois  Evêchez,  lequel  fa  Majefté  a commis  6c  cotn* 
met  pour  examiner  fi  elles  auront  été  délivrées  avec  ledit  agréement , au- 
trement & à faute  de  ce  faire  fa  Majefté  a déclaré  6c  déclaré  milles  tou* 
tes  les  Refignations  qui  pourroient  etee  admifes  fans  ledit  agtécroent , 6c 
les  Bénéfices  refignez  vacans  6c  impetrables  , avec  dé fen fes  aux  fuflits  * 
Chapitres  de  recevoir  tels  Refignataires,à  peine  de  fàifie  de  leur  tem- 
porel , 6c  à l'égard  de  ceux  qui  peuvent  avoir  étc  reçûs  avant  le  prefent 
Arreft  en  vertu  de  femblables  Refignations  : Ordonne  fa  Majefté  que 
dans  le  terme  6c  delai  de  fix  femaines , à compter  du  pur  de  la  fignifica-  * 
cion  ou  publication  d'icelui , lcurfdites  provifions  feront  pareillement  rap- 
portées és  mains  dudit  fieur  de  Choify  > pour  fur  l'avis  qui  en  fera  par  lu? 1 
donné  à fa  Majefté  , leur  être  par  elle  ponrvû  ain fi  qu’il  appartiendra  , $d 
faute  d'y  fatisfaire  dans  ledit  tems  de  fix  femaines  6c  icelui  pafTé , les  fruits) 

& revenus  defdits  Bénéfices  demeureront  faifis  & arrêtez  , & au  régime:  ' 

Zc  gouvernement  d’iceux  fera  - établi  un  Commiftaire  folvable  qui  fera, 
nommé  d’Office  par  ledit  fieur  de  Choify,  avec  défenfes  d'envuider  fes. 
mains  jufques  à ce  qu'autrement  par  fa  Majefté  en  ait  été  ordonné.  Et  à* 
ce  que  nul  n’en  pretende  caufe  d’ignorance  le  prefent  Afreft  fera  lu  Sc 
publié  par  tout  où  befbin  fera.  Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Roi,  fa  bfôje-'  f 
fté  y étant,  tenu  à Paris  le  treiziéme  Décembre  i6yo. 

Signe,  de  Lionne.- 

, Mmmramm  - 
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LOUIS  par  Ugrdcc.de  Dieu  Roi  de  France  & de  .Navarre,  A nôtre 
amc  & fcal  Confeiller  en  nôtre  Confeil  d’fc'tat,  Sc  Intendant  de  la 
Jttltice , Polite  & Finances  dans  le  reflort  de  nôtre  Cour  de  Parlement 
de  Mers,  le  Heur  de  Clioify  : Salut.  Par  l’Arreft  ce  jourd’hui  rendu  en 
JDÔtredic  Confeil  Nous  y étant,  donc  l'extraie  eft  ci- attaché. fous  le  con- 
*c-fcel  de  nôtre  Chaticelletie,  Nous  avons  ordonne  que  tous  les  Cha- 
noines Prebendez  & autres  Bénéficiées  qui  ont  été  reçus  en  vertu  de  re- 
Cgnation  és  Eglifes  Cathédrales  ou  Collegiales  qui  le  trouveront  fituez 
dans  lctenduc  des  trois  Evcchez  de  Mets,Toul  & Verdun  depuis  l’In- 
duit qu’il  a plu  a feu  nôtre  Saint  Pere  le  Pape  de  nous  accorder  pour  la 
difpofition  des  Bénéfices  fituez  dans  lefdits  crois  Evêchez,  cnfemble  ceux 
qui  pourront  l’être  à l'avenir  , feront  tenus  fous  les  mêmes  peines  por- 
tées p.lr  ledit  Acreft , de  remettre  en  vos  mains  les  provifions  qu’ils  au- 
ront obtenues  dcfdits  Bénéfices , pour  examiner  fi  elles  auront  été  déli- 
vrées avec  nôtre  agréeraient  , en  conformité  dudit  Induit  : Et  voulant 
que  ledit  Induit  forte  fon  plein  Sc  entier  effet.  Pour  ces  caufes  nous  vous 
mandons  Sc  ordonnons  par  ces  prefenres  lignées  de  nôtre  main  , de  le 
faire  garder  Sc  obferver  inviolablemenc , fans  foufFrir  qu’il  foit  allé  dire- 
ctement ou  indirectement  au  contraire.  Commandons  à cet  effet  au 
premier  des  Huiffiers  de  nôtre  Confeil  ou  autre  premier  nôtre  Huiflier 
ou  Sergent  de  faire  pout  l’execution  d’icelui  & de  nos  Ordonnances  tous 
exploits  de  fîgnifications4commandemens,  défenfes,  faifies,  Sc  autres  ex- 
ploits & a&es  de  Juftice  requis  Sc  neceffaires,  fans  pour  ce  demander 
aucun  conçc  ni  permiffion.  Car  tel  eft  nôtre  plaifir.  Donné  à Paris  le 
treiziéme  Décembre  1670.  & de  nôtre  Rcgne  le  vingt-huitième,  signé 
LOUIS.  Et  pins  bas,  de  Lionne. 

Page  195.  art.  14.  & 15.  Il  cft  fi  confiant  que  la  collation 
des  Bénéfices  a été  par  cet  Induit  ccdéc  au  Roi  en  toute  forte 
de  vacances , que  toutes  les  fois  qu*on  s’eft  pourvu  à Rome 
pour  les  obtenir  avec  la  elaufe  de  devolut,  ou  autres  vacances, 
les  Officiers  de  Cour  de  Rome  ont  fort  fouvent  répondu  de- 
puis cet  Indulc  aux  Banquiers  Expéditionnaires  qui  en  délivrent 
tous  les  jours  des  certificats,  que  le  Pape  s’eft:  dépoüillc  de  la 
collation  dcj&  Bénéfices  de  ces  Pais  en  toutes  fortes  de  vacan- 
ces, hors  celle  en  Gourde  Rome.  Nous  le  voïons  confirmé 
par  l’Arreft:  du  Grand  Confeil  du  n.  Mars  1684.  pour  raifon 
d’un  Oanonicae  de  l’Eglife  de  Verdun  ; par  lequel  AI.  Pierre 
de  P" aux  pourvu  d’icclui  fut  maintenu  &c  gardé  au  pofteftoire 
de  ce  Bénéfice  par  la-aiullité  des  titres  de  M.  Guillaume  Cour, 
toïe  (on  contcndant , où  nous  voïons  réglez  trois  points  tres- 
importans.  L’un,  que  le  Roi  difpofc  des  Bénéfices  de  Lorraine 
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vacans  par  dévolue  : L’autre,  que  les  pourvûs  par  le  Roi  par 
devolut,  fonc  déchargez  de  donner  caution  r Et  le  dernier,  que 
Tes  pourvûs  font  fujccs  aux  incorapacibilicez,  comme  d’autres 
pourvûs. 

Page  19  art.  2 .6.  Quoi  qu’aupfaravant  la  conceflîon  de  cet 
Induîc  du-Pape  CIcment  IX.  pour  les  trois  Evêchez  de  Mets, 
Toul  & Verdun,  les  Chapitres  des  Eglifcs  Cathédrales  & Coll 
legiales  de  ces  Dioccfes  fu fient  dans  l’ufago  & la  poffeffion  de 
recevoir  des  demiffions  pures  & fimplcs  de  leurs  Canonicats  8c 
Prebcndes  , tant  nar  eux  que  par  leurs  Tournaires  en  tous 
mois,  comme  le  Pape  croit  en  poflefïion  d’admettre  des  refi- 
gnations  en  faveur  en  tous  mois.  Audi  le  Pape  par  la  grâce  de 
l’Induit  s’étant  cntieremenc  abftcnu  8c  comme  interdit  d’ad- 
mettre des  refignations , 8c  aïant  dclaifle  au  Roi  le  pouvoir  de 
nommer  dans  fes  mois,  les  Chapitres  font  demeurez  privez  8C 
déchus  d’admettre  des  demiffions  dans  les  mois  du  Roi  ; parce 
que  par  la  conccflion  de  l’Induit  le  droit  d’y  nommer  accorde 
au  Roi  cft  devenu  comme  un  droit  de  Patronage  Laïque  6c 
Roïal  j comme  le  Pape  Clemenc  IX.  l’a  plus  ouvertement  ex- 
pliqué dans  l’Induit  accordé  au  Roi  pour  l’Evcché  d’Elnc,qui 
fera  ci-aprcs  rapporté  , 8c  il  n’a  pû  en  être  piivé  par  aucune 
dévolution  ou  prévention. 

Tellement  que  les  Doïcn  , Chanoines  8c  Chapitre  de  l’E- 
glife  Cathédrale  de  Toul  aïant  admis  depuis  l’Induit  des  dè- 
miffions  d’un  Canonicat  & Prebende  8c  de  la  Treforeric  de 
leur  Eglife,  & fur  cette  demiffion  en  aïant  accordé  des  provl- 
fions  & collations  : le  Roi  au  contraire  aïant  difpofé  de  fa 
parc  8c  conféré  les  Bénéfices;  8c  fur  ces  col  lacions,  complaintes 
rcfpeébives  s’étauc  formées  au  Grand  Confcil , où  les  dcmifl 
fionnaires  fur  l’intervention  du  Chapitre  8c  fuivant  l’ancien 
ufage,  furent  maintenus  au  préjudice  du  pourvû  par  le  Roi; 
qui  par  Arrcft  de  fon  Confcil  d’Etat  auroit  non  - feulement 
cafTé  ccc  Arrefl:  dQ  Grand  Confcil , mais  fur  icelui  auroit  déli- 
vré fes  Lettres  patentes  , par  lefquclles  il  auroit  maintenu  fon 
Collataire  8c  pourvû,  cnfcmblc  fait  défenfes  aux  Chapitres 
des  Eglifcs  Cathédrales  8c  Collegiales  des  trois  Evcchcz  de 
Mets,  Toul  8c  Verdun  d’admettre  dans  les  mois  du  Pape  cé- 
dez au  Roi  par  l’Induit  aucunes  demiffions  de  Canonicats  8c 
Dignitcz  defditcs  Eglifcs.  C’cfl  ce  que  nous  voïons  dans  les 
pièces  fuivantes.  . 
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«Arreft  du  Grand  Confeil , fur  les  demifftons  es  mains  des  T ouf  noirci 

dans  les  mois  rcjcrue 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  8c  de  Navarre.  A tou* 
ceux  qui  ce*  prefences  Lettres  verront  j Salut:  Scavoir  faifons,  com- 
me par  Arreft  ce  jourd’hui  donné  en  nôtre  Grand  Confeil,  entre  nôtre 
tfien-amé  M.  Jean  Haraucourt , Prêtre  du  Diocefe  de  Toul,  par  nous 
nomme  à une  Chanoinie  & Prebende  en  l’Eglife  Cathédrale  de  Toul, 
demandeur  en  Requefte , 8c  fur  icelle  impétrant  Arreft  de  nôtre  Confeil 
du  17.  Avril  1670.  fuivant  l’exploit  du  13.  Mai  audit  an,  à ce  qu’il  foie 
maintenu  & garde  en  la  pollclfion  6c  joüiflànce  d’icelle  Chanoinie  & Pré- 
tende , «avec  rèllitution  de  fruits  du  jour  du  Brevet  de  nomination  qu’il 
nous  a plu  lui  en  accorder,  avec  dommages , interets  & dépens,  d’une 
parti  8c  M.  Gérard  Fourail  Clerc  Tonfurc  du  Diocefe  de  Toul , pourvu 
de  ladite  Chanoinie  8c  Prebende  par  le  Chapitre  de  ladite  Eglife,  en  con- 
séquence de  la  demiflion  pure  & fimple  de  Maître  Gérard  Henry  dernier 
titulaire  &paifible  poflellcur  d’icelle  du  ix.  Janvier  1670.  défendeur,  8c 
ïequccant  pareillement  d’être  maintenu  & gardé  en  la  polfelfion  & joüiC. 
Tance  d’iceüe  Chanoinie  8c  Prebende, avec  rèllitution  de  fruits,  dépens, 
dommages  8c  interets , d’autre  j 8c  entre  les  Doien , Chanoines  & Chapi- 
tre de  1 Eglife  Cathédrale  de  Toul,  intervenans  & requerans,  fuivant  la 
Requefte  par  eux  prefentée  à nôtre  Confeil  le  14.  Juillet  1670-  que  fai- 
fanr  droit  fur  leur  intervention,  ledit  Fourail  foit  maintenu  & gardé  en 
la  polfelfion  8c  joüilTance  de  ladite  Chanoinie,  fruits,  profits  , revenus, 
■émoluraens  & reftitution  de  fruits , dommages  8c  interets , 8c  en  tous  leurs 
-dépens,  d’une  part,  & ledit  Haraucourt,  défendeur  d’autre.  Après  que 
élu  Hamel  pour  ledit  Haraucourt,  a flirté  de  Robelin  fon  Procureur  a con- 
clu en  fa  demande.  Camus  Avocat  pour  ledit  Fourail  affilié  de  Bourgi- 
neau  fon  Procureur  a été  oüi.  Le  Vaillant  Avocat  pour  lefdit6  Doïen, 
Chanoines  8c  Chapitre.  Maître  Silvain  Gaudon  Doïen  d’icelui  prefent 
en  l’Audiance , affilié  de  Bourgineau  leur  Procureur  ont  été  oiiis.  Bailly 
pour  nôtre  Procureur  General  a pareillement  été  oüi.  Leéture  faite  des 
titres  8c  capacitez  dudit  Fourail.  Icelui  nôtredit  Grand  Confeil,  aïant 
égard  à l’intetvenrion  dcfdits  Doïen,  Chanoines  & Chapitre  de  l’Eglife 
Cathédrale  de  Toul , a maintenu  8c  gardé,  maintient  8c  garde  ledit  Fou- 
rail en  la  poftclfion  8c  joiiiflance  de  ladite  Chanoinie  8c  Prebende  en  la- 
dite Eglife  Cathédrale  de  Toul  donc  eft  queftios , fruits , profits,  revenus 
& émolumens , a levé  8c  ôté , lève  & ôte  à fon  profit  nôtre  main  8c  tous 
autres  empêchement  mis  8c  appofez  fur  iceux , condamne  ledit  Harau- 
court à la  rèllitution  des  fruits , aux  dommages  8c  intérêts  procedans  de 
ladite  complainte , te  aux  dépens , tant  envers  ledit  Fourail  qu’envers  lef- 
dits  du  Chapitre  de  Toul.  Si  donnons  en  mandement  au  premier  des 
Huiftiers  de  nôtredit  Grand  Confeil , ou  autre  nôtre  Huiffier  on  Sergent 
fur  ce  requis , qu’à  la  requefte  dudit  Fourail  le  prefent  Arreft  il  mette  à 
jdûc  entière  exccutiop  de  point  en  point  félon  fa  forme  8c  teneur , faite 


Pièces,  Titres  (§r  Mémoires  , @fc.  . 1033 

pour  Tenciere  execution  des  Prefentes  tous  exploits  de  lignification , fom- 
■tnation , commandemens  , contraintes  6c  autres  aélcs  de  Jufticc  requis 
•6c  neceflàires.  De  ce  faire  donnons  pouvoir,  (ans  pour  ce  demander  pla. 
•cet  ni  pareatis.  Donné  en  l'Audience  de  nôtredit  Grand  Confcd  à Paris 
•le  lo.  Avril  l'an  de  grâce  1671.  & de  nôtre  Régné  le  1 8*  Signe  fur  le 
repli.  Par  le  Roi  à la  relation  des  Gens  de  (en  Grand  Confeil,  Soufflot, 
Avec  paraphe  , 6c  fcellé  du  grand  fee^u  de  cire  jaune. 

Et  au  dot  ejl  écrit , le  ij.  Mai  1671.  lignifié  fie  baillé  copie  à Maî- 
tre Zacharie  Robelin , Procureur  au  Grand  Confeil , par  moi  le  Dcmé. 
Avec  paraphe. 

lettres  Patenta  du  Roi , concernant  les  DemiJJlons  dans  les  mois  re- 
fervel ^ 4 fa  Majejlé  daus  les  trois  Evêché ^ de 
Metz»*  Tout  O'  Verdun . 

T OUÏS  parla  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  & de  Navarre  : A tous 
P > ceux  qui  ces  Prefentes  Lettres  verront,  Salut.  Encore  que  par  les  In- 
duits à Nous  accordez  par  nos  Saints  Pères  les  Papes  Alexandre  VII. 
-&  Clement  IX.  la  Nomination  des  Bénéfices  tant  Confiftoriaux  qu'au- 
tres fituez  dans  l'étendue  des  Dioccfes  de  Metz,  Toul  fie  Verdun,  Nous 
ait  été  accordée,  6c  notamment  de  ceux  qui  viendroient  à vaquer  aux 
mois  refervezà  nôtre  Saint  Pere  le  Pape,  & que  fuivant  ce  droit  nous 
•eufiions  nommé  le  fieur  d'Haraucoutt  à la  Trelorerie  6c  à une  Chanoi- 
nie  vacante  en  l’Eglife  Cathédrale  dudit  Toul , par  le  deccs  de  Maître 
Gérard  Henri  , arrivé  le  14.  Janvier  1670.  Néanmoins  Maicre  Gérard 
Fourail  aïant  otc  pourvu  par  le  Chapitre  de  ladite  Eglife  4e  1»  meme  Cha- 
«oinie,  6c  Maître  du  Palquier  de  la  Threforeric  , lur  la  ^cmilfion  dudit 
Feu  Henry , procès  fe  (croit  nrû  au  Grand  Conlèil  encre  Jefdices  Parties 
•pour  raifon  du  pofieflbire  dcfdits  Bénéfices , fur  lequel  parç  deux  Arrefts 
des  10.  & 28.  Avril  dernier , lefdits  Fourail  6c  du  Pafquiee  auroientétc 
maintenus  6c  gardez  dans  la  polïèflion  & joüifiance  defdi^cs  Chanoi- 
nie  & Treforcrie  * mais  aïant  été  informez  que  lefdits  Arrffts  croient 
contraires  à nos  Droits  , Nous  aurions , pour  en  prendre  une  plus 
particulière  connoifiànce , ordonné  par  Arreft  de  nôtre  Ccnfeil  d Etat 
du  que  nôtre  Procureur  General  audit  Grand  Confeil 

nous  en  envoïeroit  (es  motifs  , defquels  nous  niant  été  fait  rapport  en 
nôtre  Confeit,  nous  aurions  reconnu  que  la  poflcflîon  far  laquelle  fe  fon- 
de le -Chapitre  n’eft  point  légitimé,  mais  une  intrufion  qui  nqus  prive- 
Toic  entièrement  du  droit  de  Nomination  à Nous  appartenant  par  lefdits 
Induits , pour  empêcher  la  continuation  defquelles  entreprifes , nous  au- 
rions jugé  d propos  par  l’avis  de  nôtre  Conlèil  de  rendre  Arreft  le  10. 
Aouft  1671.  par  lequel,  fans  nous  arrêter  à ceux  du  Grand  Confeil  des 
ao.  6c  28.  Avril,  les  Collations  faites  en  faveur  defdits  Fourail  6c  du 
iPufquier  fur  la  demiflion  dudit  Henry  auroient  été  déclarées  nulles  fie  de 
nul  eifet.  Ce  faifant  ledit  Haraucourt  maintenu  fie  gardé  en  la  po(Tc(Iion 
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6c  joiiiflance  defdites  Treforeric  & Cbanoinic , avec  défenfes  aux  Cha- 
pitres des  Eglife  de  Metz  , Toul  6c  Verdun,  de  donner  à l’avenir  de 
pareilles  Collations  fur  les  demiflions  des  Titulaires  dcccdez  es  mois  à 
nous  refervez  en  confequcnce  dcfdits  Induits  à peine  de  nullité.  Fait  pa- 
reilles défenfes  au  Grand  Confeil  d’y  avoir  aucun  égard  en  jugeant  lepof 
fefToire  des  Bénéfices  , & ordonne  qu’à  cet  effet  toutes  Lettres  neceflài- 
res  foient  expédiées , & noftre  intention  étant  que  le  contenu  audit  At- 
reft  foit  pleinement  executc  : A ces  Cayfes,  de  l’avis  de  nôtre  Confeil, 
qui  a vû  ledit  Arieft , dont  l’Extrait  cft  ci  attaché  fous  le  contre-fccl  de 
nôtre  Chancellerie , & de  nôtre  certaine  fcicnce  , pleine  puiilànce  6c  au- 
torité Roïalc  , Nous  avons  maintenu  6c  gardé,  maintenons  ÔC  gardons 
ledit  Haraucourt  en  la  pofféffion  6c  joüiffance  de  ladite  Treforeric  & Cha- 
noinie , fruits,  profits , revenus  6c  émolumcns  y appartenans , le  tout  fans 
s’arrêter  aux  Arrefts  de  nôtre  Grand  Confeil  des  io.  6c  z8.  Avril  der- 
nier , qui  demeureront  Gaffez  8c  annuliez , enfemblc  les  Collations  faites 

{>ar  ledit  Chapitre  de  Toul  en  faveur  defdites  Fourail  6c  du  Pafqüier  fur 
a demiflion  dudit  Henry , 6c  tout  ce  qui  pourroit  s’en  être  fait  6c  enfui- 
vi.  Faifant  tres-expreffes  inhibitions  6c  dcfcnfes  aux  Chapitres  des  Eglifes 
Cathédrales  de  Metz,  Toul  6c  Verdun,  d’accorder  ni  expedier  à l’ave- 
nir de  femblables  Collations  fur  les  demiflions  des  Titulaires  dcccdez  és 
mois  à Nous  refervez  en  confequcnce  defdits  Induits , & à nôtre  Grand 
Confeil  d’y  avoir  égard  en  jugeant  le  pofleflbire.  Si  donnons  en  Mande- 
ment à nos  amez  8c  féaux  , Confeillers  les  Gens  renans  nôtre  Grand 
Confeil , que  les  Prefentes  ils  aient  à regiftrer , 6c  le  contenu  en  icelles 
exécuter  félon  fa  forme  8c  teneur  : ceffant  8c  faifant  ceffer  tous  troubles 
& empêchemens , nonobftant  lefdits  Arrefts  des  io-  6c  18.  Avril  dernier, 
6c  toutes  chofes  à ce  contraires*  aufquelles  Nous  avons  dérogé  & déro- 
geons. Car  tel  cft  nôtre  nlaifir.  En  témoin  dequoi  nous  avons  fait  mettre 
nôtre  feel  à cefdites  Prefentes.  Donné  à Fontaine- Bleau  le  14.  Aouft: 
l’an  de  grâce  1671.  Et  de  nôtre  Régné  le  vingt-neuvicme.  Signé,  LOUIS. 
Et  fur  le  repli  y Par  le  Roi , Colbert. 

Et  afin  que  tous  les  Droits  Roïaux  fur  les  Bénéfices  de  ces 
Païs  paroifient  avec  plus  de  netteté  , nous  avons  tâché  de 
les  expliquer  dans  le  Poiiillic  fuivant  des  Bénéfices  des  trois 
Evcchcz  fujecs  à la  Nomination  du  Roi,  foit  aux  Droits  de 
fa  Couronne , ou  des  ccftions  faites  de  ces  Pais  par  le  Duc  de 
Lorraine,  foit  en  vertu  des  Induits  accordez  à fa  Majeflé pour 
les  Bénéfices  de  ces  trois  Dioccfcs. 
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Bouillie  des  Bénéfices  des  trois  Evêché^  de  Mets , T oui  Ù*  Verdun , 
j u jet  s à la  Nomination  ou  Collation  du  Roi. 

AVERTISSEMENT. 

LEs  Induits  prcccdcns  des  Papes  Alexandre  VII.  & Clé- 
ment I X.  accordez  au  Roi  Loujs  le  Grand,  pour 
nommer  dans  les  mois  alternatifs  & Apoftoliques  à tous  les  Bé- 
néfices des  trois  Evcchcz  dcMcts,Toul  2c  Verdun,  font  fi  ho- 
norables au  Roi  & à la  Couronne  de  France,  2c  fi  profitables 
au  Saint  Siégé  & à la  Chambre  Apoftoliquc , que  c*eft  leur  faire 
Phonncur  tout  entier , que  le  Roi  en  ufc  dans  toute  leur  éten- 
due , & à l’égard  de  tous  les  Bénéfices  Séculiers  2c  Réguliers 
de  ces  Pais,  qui  pouvoient  être  ci-devant  dependans  de  la 
Collation  du  Saint  Siège,  2c  dont  ces  Papes  ont  cédé  la  No- 
mination à Ta  Majeftc  dans  les  mois  alternatifs  2c  Apoftoliques. 

Il  falloit  donc  non  feulement  donner  ces  Induits  pour  aflu- 
rer  la  Nomination  du  Roi,  comme  nous  avons  fait  ci-devant, 
mais  il  eft  encore  à propos  de  marquer  fur  quels  Bénéfices  s’é- 
tend cette  Roïalc  Nomination  : c’eft  ce  que  nous  failons  pre- 
fentement  par  le  Poüillic  fuivant  des  Bénéfices  Efcclefiafti- 
ques,  aufqucls  le  Roi  peut  2c  doit  nommer  en  vertu  des  In- 
duits, que  nous  avons  exaébement  drefle  fur  les  Poüilliez  par- 
ticuliers de  ces  crois  Dioccfes  que  nous  avons  fort  curieufcmcnc 
examinez. 

Le  Pape  Clement  IX.  accorde  au  Roi  le  droit  de  nommer 
ou  conférer  dans  les  mois  refervez  au  Saint  Siège  S:  fuivant 
le  Concordat  Germanique  , tous  les  Bénéfices  qui  fie  trouveront 
dans  Pcccnduc  de  ces  trois  Dioccfes  2c  de  leurs  territoires,  donc 
le  Roi  éroit  pour  lors  en  polfdfion  en  vertu  du  Traite  deedfion 
de  tout  le  Duché  de  Lorraine  2c  de  Bar  avec  toute  leur  Souve- 
raineté 2c  Domaines  palfé  au  profit  du  Roi  2c  de  la  Couronne  de 
France  en  i6ja.  confirme  par  le  Traicé'dc  Paix  de  Munftcr  en 
16 48.  2c  renouvelle  par  ceux  du  7.  Février  1 66t.  2c  1.  Septem- 
bre 1663.  Ainfi  ce  que  le  Roi  pofledoie  paifiblcmcnt  lors  de 
la  concdfion  de  PIndult  aïant  rapport  k ces  Traitez  de  ceflion, 
il  n’y  a aucun  doute  que  tous  les  Bénéfices  des  trois  Evêchcz 
de  Mecz , Toul&  Verdun,  vacans  dans  les  mojs  du  Pape, 
ne  foient  fujets  à la  Nomination  , ou  à la  Provifion  2c  Colla-, 
tion  de  fa  Majcfté. 
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Nous  voïons  même  que  U Souveraineté  de  ces  Païs  acquit 
fc  au  Roi  par  ces  Traitez  de  Paix  & de  ccftion , a etc  encore 
confirmée  par  des  Déclarations  données  par  fa  Majeftc  pour  la. 
rcünion  de  pluficurs  Fiefs  fituez  dans  l'étcnduc  dcs  Duchez  de 
Lorraine  & de  Bar  , dont  elle  s'eft  mifé  en  pofleffionen  verci* 
de  ces  Traitez  même  que  les  Seigneurs  Evêques  des  trots 
Evêchcz,  Chapitres,  Aj)bez , AbbcfTcs , & autres  Bénéficiers  ou 
Communautez  Ecclefiaftiqucs  de  Mctz,Toul  & Verdun, font 
rentrez  en  la  pofTdfion  & joüiflancc  de  pluficurs  Terres  & Do- 
maines aliénez  de  leurs  Eglifcs  8c  fituez  dans  l’étendue  de  ces 
Païs , 8c  en  ont  été  remis  en  poftcffion  , ou  en  ont.  recouvré 
la  Seigneurie  féodale , en  confequence  de  plufieurs  Arrcfts  du 
Confeil  d’Etat,  8c  de  la  Chambre  Roïalc  8c  Souveraine  éta- 
blie a Metz , à la  charge  de  la  Souveraineté  & de  l’obcïftance 
dûë  au  Roi  comme  Souverain  Monarque  de  ces  Païs,  confor- 
mément à ces  Traitez  de  Paix  8c  de  ccflion. 

Pcrfonnc  n’ignore  que  ces  Païs  font  fournis  au  fpirituel  a 
l’Archevêque  Métropolitain  de  Trêves,  qui  a été  maintenu 
dans  la  JurifdiéUon  fpiritucllc  fur  iccux  par  le  Traite  de  Munf- 
ter.  Qu’en  cette  confidcracion  les  trois  Evcchez  de  Metz  , Toul 
8c  Verdun , font  régis  8c  gouvernez  félon  les  Reglcmcns  du 
Concordat  Germanique  t 8c  qu’en  vertu. des  Ordonnances  de 
nos  Rois,  ces  trois  Diocefcsont  éteautorifez  8c  confirmez  dans 
l’acceptation  qu’ils  avoient  depuis  long  tems  faite  de  ce  Con- 
cordat, & de  la  fou  million  qu’ils  ont  rendue  à fes  dccifîons  dans 
le  tems  des  vacances  des  Bénéfices  Confiftoriaux,  où  l’on  a 
procédé  par  la  voie  de  l'éle&ioR  8c  des  collatifs,  que  le  Pape 
confcroit  lors  de  la  vacance  dans  les  fix  mois  Apoftoliques  SC 
les  Chapitres  & Collaceurs  Ecclefiaftiqucs  dans  les  vacances  qui  < 
arrivoicnt  pendant  les  autres  mois  à eux  accordez  par  ce  Con-» 
cordât,  jufqu’à  ce  que  la  ceftioRde  ces  mois.  Apoftoliques  a été, 
faite  au  Roi  par  les  Induits,  qui  lui  accordent  la  nomination, 
aux  Bénéfices  Confiftoriaux  y8c  la  faculté  de  pourvoir  aux  au* 
très  Bénéfices  vacans  dans  les  mois  Apoftoliques  8c  alternatifs 
félon  le  Concordat  Germanique,  dont  les  Souverains  Pontifes 
ont  tant  de  fois  fait  la  reconnoiftance  publique  en  faveur  de 
ces  Païs,  foie  par  les  Bulles  Apoftoliques  particulières  qu’ils  ont 
données  pour  en  autorifer  8c  confirmer  l’cxtenfion , (bit  par  l’u- 
fage , qui  s'eft  obfervé  à Rome  jufqu’au  tems  des  Induits  des 
trois  Ryêchcz  8c  depuis , pour  l'expédition  des  Bénéfices  de  ces 

Païs, , 
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Païs , fuivant  les  alternatives  ordonnées  par  ce  Concordat. 

C’cft  fur  tous  ces  principes  fi  folides  te  fi  fermes  que  nous 
avons  drefle  ce  Poüillié  des  Bénéfices  des  trois  Evechez  de 
Mets,  Toul  te  Verdun , foûmis  à la  Nomination  ou  collation 
du  Roi , te  que  nous  l’avons  difpofc  en  cette  forte  félon  l’or- 
dre alphabétique, afin  que  les  recherches  en  fojeut  plus  faciles,- 
te  que  lorfquc  cet  ordre  ne  fe  trouvera  pas  fuivi , il  foie  fup- 
plcc  par  la  fuite  des  Doïennez  ou  Archiprêtrez,  où  nous  avons 
reconnu  des  Bénéfices  foûmis  à la  Nomination  ou  collation 
de  fa  Majeflc  ; le  tout  avec  la  referve  de  tous  les  autres  Droits 
Roïaux  dans  la  collation  des  Bénéfices  des  Eglifes  Cathédra- 
les , Collegiales  te  autres  de  ces  Païs, 

* 7*'  * '*  V * J ? Im.  jà»  «J 
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CHAPITRES. 


S (RI  F t Cl  S, 

LE  Chapitre  de  Saine  Arnal, 
Archiprêtré  de  Saint  Arnal , 
fondé  l’ân  compofé 

de 

Le  Chapitre  de  l’ Eglife  Cathedra 
le  de  Saint  Ejlienne  de  Mets,  fondé- 
félon  la  commune  opinion  du  Païs 
par  S.  Clément  Difciplcdc  S.  Per- 
re l*àn  te  qui  y fut  envoré 

pour  y prêcher  l’Evangile,  te  fon- 
der cette  Eglife,  avant  que  de  lui 
fucccder  au  Saint  Siegede  Rome. 
Le  Chapitre  de  cette  illuftre  Eglife 
eft  compofc  d’un 
Primicicr  ou  Princier. 

Doïen. 

Archidiacre  de  Mets  ou  Grand  Ar- 
chidiacre. 

Archidiacre  de  Marfal. 

Archidiacre  de  Vie. 

Archidiacre  de  Sarbourg., 

Chantre, 


Patrons.  | Coll  a teurs.  j Revend. 


1 Le  Roi 


Eltflîf  par  J conféré • - 
J lt  Chautre. 


Il 

«4  v- 


•VS 


Zù 


o> 


Nnnnnn  » 


L#  Roi  le 
hapitro  al- 
amaive- 
*ent  chacun 
)i*rn  foi  moi i. 


Le  Pape 
confirme. 
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\L’Evëque.\ 
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Efcolatre,  ou  Scholaftique.  f.. ... 

Aumônier.  ,i:-±  ’ 

Chancelier. 

-w*  ,*  , 

& de  Chanoines  Prcbendez 

avec  un  grand  nombre  de  Chape- 
lains & Officiers. 

L’Evêque  qui  porcoit  autrefois  J . 
la  qualité  d’ Archevêque  prend  cei-i  e 01 
le  de  Prince  du  Saint  Empire.  \ nomme‘ 

Le  Chapitre  de  Saint  Eftiennei 
de  Vie , Archiprctrc  de  Vie , fonde  / 
l'an  compofé  d’un  Doïen  f 

& de  Chanoines  PrebendezJ 

Le  Chapitre  de  Hombourg,  Ar- 
chiprêtrc  de  Vvarifc,  fondé  l’an 
compofé  de 

Le  Chapitre  de  Mariflus,  Archi- 
pretré  de  fondé  l’an  - ■ • 

compofé  de  . . 

Le  Chapitre  de  Marfal,  ArchM 
prêtré  de  Marfal , fondé  l'an  j 

compofé  d’un  & de  f 

fept  Chanoines  Prcbendez.  . 

Le  Chapitre  de  Notre-Dame  U 
Ponde  à Mets,  fondé  l’an  i 
compofé  de 

Les  Chanoines  ou  Portionnaires  • 
de  Saint  Pierre  aux  Images  à l’en-  / 
trcc  du  Cloître  de  la  Cathédrale 
fondez  l’an  au  nombre 

de 

Le  Chapitre  de  Sarbourg,  Archi- 
prêtré  de  Sarbourg,  fondé  l’an* 
compofé  de 

Le  Chapitre  de  Saint  Sauveur 
de  Mets , fondé  l'an  compofé 
de 
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Le  Chapitre  de  Saint  Thibault 
«Te  Mets  fondé  l’an  compofc 
de 

A B B A I E S. 
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L’Abbaïc  de  Saint  Amoul  de  Mets,") 
cres-ancicn  Monafterc  , fondé  pre-  | 
mierement  hors  la  Ville  pour  des" 
Chanoines  par  1’Evcquc  Saint  Pa- 
tient en  l’honneur  des  Saints  Apô- 
tres , ûc  puis  donné  aux  Moines  de 
Saint  Benoift  vers  l’an  600.  du 
teins  de  l’Evcquc  Saint  Arnoul, 
fous  le  gouvernement  de  Saint  Co- 
Jumban. 

L’Abbaïc  de  Sainte  Croix  de 
Notre-Dame  & de  Saint  Pierre  de 
Roujfonville , Ordre  de  Saint  Be. 
roilt , fondée  l’an  1 o 3 5.  du  tems  de 
l’Evcquc  Deoderic  par  Adelbcrt 
Comte  d’Alfacc,  & Chef  des  Ducs 
de  Lorraine. 

L’Abbaïe  de  Saint  Clcment  de  Mets,  ^ 
Ordre  de  Saint  Benoift,trcs-ancicn 
Monaftcre,  premièrement  bâti  hors 
la  V ilic,  U fondé  l’an  9 3 g . en  l’hon- 
neur de  Saint  Pierre,  de  S.  Clé- 
ment & de  Saint  Félix  de  Noie 
par  l’EvcqueUrbicc.  Une  partie  des 
revenus  de  l’Abbaïc  ruinée  de  Saint 
Martin  du  meme  Ordre  de  Saint 
Bcnoift  lui  font  annexez  & le  refte 
à la  Primacc  de  Nancy. 

L'Abb.iïc  de  Sainte  Glolfinde  ou 
Glofline  de  Mets , de  Filles , Ordre 
de  Saint  Bcnoift  , fondée  vers  l’an 
£00.  en  l’honneur  de  Saint  Pierre 
& Saint  Sulpice  du  tems  de  Saint) 
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Patrons  J Cot iaTww  | livixl. 


Ulechvt 


Amoul , par  Sainte  Gloflînde , fille' 
de  Vvintron  Duc  & Comte  do 
Pcrthois  ou  clic  repofe. 

L’Abbaïc  de  Gor^et  Ordre  de 
Saint  Bcnoift  , illuftre  & ancien 
Monafterc  à prcfcnc  fcculariic , 
fondé  vers  Ban  765.  en  l'honneur 
de  Saint  Pierre  & Saint  Paul, Saine?  Le  Roi 
Efticnne  &i  Saint  Gorgon  par  Saint  f nomme. 
Chrodegang  ou  Godegrand  Eve- T 
que  de  Mets,  &c  depuis  beaucoup* 
augmentée  & enrichie  par  l’Em- 
pereur Charlemagne  &:  par  l’Eve-, 
que  Adalbcron.  L’Abbé  prend  la 
qualité  de  Prince  du  Saine  Em- 
pirc.  J 

L’Abbaïe  de  Jujlemont  ou  Juft-  j *vecu  rt. 
mont  y Ordre  de  Premontré  , fon -sfirvtdts 
dée  vers  l‘jn  x.6o.  Elle  eft  en  Rel£r‘  * 

g1".  . 

L’Abbaïc  de  Saint  Perenin  de 

Zombaty  Ordre  de  Saint  Bcnoift, 
à prefent  ruinée. 

L’Abbaïc  de  Saint  N.ibor,  Or- 
dre de  Saint  Bcnoift,  fondée  vers 
l’an  714.  par  Saint  Fridelin  Ecof- 
fois  , dotée  richement  par  l’Evê- 
que Sigibolde  , & enrichie  des 
Reliques  de  Saint  Nabor  , ob- 1 Le  Roi 
tenues  de  Rome  du  Pape  Paul  nomme. 
I.  & accordées  à ce  Monafterc 
par  Saint  Chrodegang  ou  Gode- 
grand. 

L’Abbaïc  de  Notre-Dame  ou  Sain- 
te Marie  de  Meti  de  Filles , Ordre 
de  Saint  Benuift  , fondée  ou  plu- 
tôt dotée  vers  l’an  1000.  par  i’E- . 
veque  Adalbcron  ï qui  aïant  été  cn^ 
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totalement  ruinée  , a été) 
transférée  dans  uno  Commandc- 
rie  de  Malte  , du  teins  de  l’Ab- 
befle  Blanche  de  Haujfonviüe. 

L'Abbaïc  de  Saint  Pierre  de  Mets, 
de  Filles,  Ordre  de  Saint  Bcnoift, 

•fondée  (bus  le  régné  de  Thcodoric 
Roi  de  France,  vers  l'an 

p«  Eleuthere  Duc  des  François , > Le  XuilePtpA 
■donc  Vvaudiade  fa  proche  S „omm>  [confrmre_ \ 

parente  fut  première  Abbcflc;  &S  7 

•qui  aïant  etc  ruinée  le  ficelé  der- 
nier vers  l'an  ij£o.  a etc  transfé- 
rée dans  une  Commanderie  de 
Saint  Antoine. 

L’Abbaïc  de  S.  Pierre  au  Mont , 
autrement  Saint  Pierre  Mont , Or-  J 
dre  de  Saint  Auguftin , fondée  | 
l'an.......  J 

L'Abbaïc  de  PontThiejfroy  , ou  ^ 

Pontifroy , à Mets,  Ordre  de  'Cifi.'' 
rcaur  , Filiation  de  Morimond,* 
fondée  l*an  îzja.  par  le  nommé.  Tl  n. 

Jeakn U.  1*  veuve  Ponce,  riches.  v ‘cr‘,}‘Z 

habitans  de  Mecs  pour  douze  MoiA  jes  Droits 
incs  de  Morimond.  Elle  eft  en  Re-S  du  Rtù 

Slc- 

L'Abbaïc  de  Salivait  Ordre  de 
Prcmonrré  , de  rrcs-petit  revenu.- 
Elle  eft  en  Règle.  - 

L’Abbaïc  de  Saint  Symphoricn  de 
Mets  t Ordre  de  Saint  Bcnoift , 
fondée  vers  l’an  £oo.  par  Pappol 
Evêque  de  Mets. 

L’Abbaïe  de  Vvargxvillc  ou  Vver» 
gœvillc , prés  Dieuzc , de  Filles,  Or- 
dre tde  Saint  Bcnoift , fondée  vers 
l*un  y 6 o.  en  l’honneur  de  Saint 
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Euftafe  Difciplc  de  Saint  Co-  u ' 

lumban  , par  Sjgcric  Comte  de  »-  ' - 

Salins,  & Bcrthc  fi  femme. 

L’Abbaïc  de  Piliers  , Ordre  de 
Ciftcaux,  Filiation  de  Morimond, 
fondée  le  i.  Janvier  l*an  uji. 
par 

JL  Abbaïe  de  Saint  Vincent  de 
Mets , Ordre  de  Saint  Benoît , fon- 
dée dans  une  Ifle  hors  la  Ville  l’an 
$6 8.  par1  Theodôric  Evêque,  de 
Mets , & depuis  transférée  dans  la 
Ville. 

Prieure ^ Conventuels  ou  Prévôté ^ Régulières . 

B«  NiPiCHS.  Patrons. ICoilatburs.|  Retenu. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  S.' 
d* jîfprc mont , Archiprctré 
de  Ordre  de 

dépendant  de 

L’on  le  dit  uni  au  College  des 
Pères  Tduites  du  Pont-à-Mouf- 
fon. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Bref- 
f entai  y Ordre  de  dépen- 

ir* 

* n . ' t 1 , * nommc’  1 confirme.  I 

Le  Prieure  Conventuel  de  Cel - 7 1 

le  Neuve,  Ordre  de  Saint  Benoift, 

dépendant  de  l’Àbbaïe  de  Saint 

Denis  en  France  , dans  l’Archi- 

pretré  de 

fondé  l’an qui  a pour  fes  an- 

nexes HofperK,  Aufmingh,  Eme- 
lingh  , l’Eglifc  de  Foulchre  , & 

Salines  à Marfac.  La  plupart  de 
tous  ces  Domaines  font  entre  les 
mains  des  Hérétiques.  Il^ft  en  Rc-  j 

£le- 
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. Le  Prieuré  Conventuel  ou  Her-“ 1 
mitage  de  Fricourt , Ordre  de  Saint 
Bcnoift  , dépendant  de  Scnone, 
dans  l’Archiprétrc  de 
fondé  l’an 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Grtf- 
fental , Ordre  do 
dépendant  de 
Archiprctrc  de 
fondé  l’an 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Hef- 
fe,  Ordre  de 
dépendant  de 

dans  1 Archiprctré  do  Sarbourg, 

fonde  l’an L’on  le  dit  uni  à 

l’Abbaïc  de  Haute. Selve. 

Le  Prieuré  Conventuel  d *Hil-\ 
mont,  Archiprêtré  de 
Ordre  de 
dépendant  do 
fondé  l’an 

La  Prévôté  d'Hornbacb , Archiprc- 
trc d’Hornbach,  Ordre  de 
dépendant  do 
fondée  l’an 

Le  Prieuré  Conventuel^  Saint 
ChriJlopJjc  de  vie  , Archiprctrc  de 
Vie,  Ordre  de 
dépendant  do  ~ 
fondé  l'an 

. Le  Prieuré  Conventuel  de  Zell 
Archiprêtrc  do  " - V - • 

Ordre  do  i , " 

dépendant  do  . , ■ u %)>  .c 
fondé  l’an 
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C#»r  * fujettes  à U prefentxtion  du  Roi. 

B i m s f ici  s.  Patron*.  |Coii*ituw.  HivfNBj 

Dxns  l’Archipretré  de  Mets. 

La  Cure  de  S.  Jean  en  la  Ci-^  L*  ** 
tadellc  de  Me«. . 


C V Abbtfje  do  Suinte 
\ Marie  ''do  Mus... 
j fnftntt. 

Dxns  i Archiprctré  de  Morhxnge. 
La  Cure  i'HM,ngh.  1 :£{* 

Ponts,  i eaufe  do 
Lm  ga rdo  du  Monn- 
floro  do  Vve njvvei- 
Ur , freferlte. 

Le  R os  oh  Mon- 
fleur  lo  Duc  d’Or- 
léans aux  droits  du 
Peine*.  Palati h , i 
F tAufe  de  Ia  garde 
p do  l'Abbaie  de 
\^CÎAfhthel,nu  Glaf- 


“i* 


>t  y * 


La  . Cure  de  Rick 

1 Vi;]  ^ 
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La  Car e de  Faltjuemont 
Cbemery  fon  annexe. 

La  Carc  de  Lidrcfih  , & de. 
Rodxlbe  Ton  annexe. 


thtl , prefente. 

Le  Roi  aux  droits  I 
du  Comte  de  Vau-  » , , „ a , 
demont , prefento.  Ç L F-Veque  I 

* l$  Pot  ou  Mon  f conféré.  \ 
fieur  le  Ducd’Or 
le  Ans  aux  droits  du 
Prince.  PAlattn  , i 
caufe  de  la  g a rdo 
| de  la  mime  Ab- 
J b Aie , prefento. 

Dxns  rArclupretré  de  Tlnonville. 

La  Cure  de  Sainte  Agathe  i Lt.  Rtl  & le 
de  Hxrlingh  , autrement  \tZa- 

(•tivement. 


O 


/ r. 


. , «•* 


X#  Roi  prefente. 


range. 

La  Cure  de  l'Hôpital  Sz  de  I 
la  Citadelle  de  Thionville.  J 

Dans  l’Archipretré  de  Vvarife . . 
La  Cure  de  Cannere.  ) u Roi  f 1 

front  aux  Droits  du 
< C Due  de  Lorraine , 
-J  prefente. 

Vans  l'Archipretrc  de  Velms. 

La  Cure  de  Fincerey  CT  le  Fi-?  Lt  Roi  *ux  dtfitt 
vier  C 'F  Prenocourt  les  annexes,  i dtm9nt,  frtfin„,  . 
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La  Cure  de  Hanaucourt.  1 

| mes 

! te. 


Le  Roi  aux  wt-Y 
mis  droits , preftn-  r 


0 I 

La  Cure  d*Ammelecourt,  Cou- 1 Lt  Roi  *HX  dn,tt 


f ebitttu  S*lin  en  p.r  ^ 

tie , les  annexes. 
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Dans  ^^Archiprêtré  de  Mouflon. 

La  Cure  de  Mou  [h  n,  "Y  Lt  Roi  aux  droits 

y du  Due  de  Lorrai- 
J ne , prtfentt. 

Vans  i Archiprêtré  de  Hattrife , 

La  Cure  de  Notre  Dame  du 1 ,Lt  *»**x  droits. 

rL.r,.  1 **  Ouc  de  Lirtai- 

Chejne.  tne.le  B Aron  de 

( Ai  ule  t les  Seigneurs 
\ dt  pire  & de 
J Ham  , prtfintent 
J conjointement. 

Dans  ^Archiprêtré  de  S.  Arnual. 

La  Cure  de  Briksn.  "]  Le  Roi  aux  droits 

i du  Duc  des  Deux- 
l Ponts  , à caufe  de 
f Ia  garde  du  Atone-  flfÈvêque  | 

Dans  r Archiprêtré  de  VergaviUe 


n tX' 

’ 


■“.A 


“r;:>  3c:.;.  -K 

ftvÂi  pjlî&ici 

-'****  r ! 
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La  Cure  de  Luderfingh.  "]  g U Ro'*uxd,9,h 


Duc  de  Louai- 
J ne  prtfentt. 

Le  Roi  aux  me- 


La  Cure  de  Kuttingh 

f mu  droits , preftn- 

La  Cure  de  Hautelindre  Le  Roi  AUxmt- 
Baflclindrc  CT  Semange , Tes  an-  | mts  dr*in  • fnfen- 
nexes.  J ,r’ 

Dans  r Archiprêtré  de  Hornbach. 

La  Cure  dAcben.  'J 

La  Cure  de  Rorbach.  i Le  Roi  aux  droits 

La  Cure  de  Redechin?,  HaU  f'*»**/*  Lt™- 
ùerdingh  , & Gueterfych  , les ^nt’fr,enu 
annexes.  J 

La  Cure  de  Betteviller  & 
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agi 

lt . : 
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Le  Roi  aux  droits - 

Summelingb , fon  annexe. 

la  Petiote' d’ Hom- 
J>ach , frefente. 
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}Le  K «i  a ux  mè-'' 
mes  inin  , frtfin- 
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La  Cure  de  Mitelsheim. 

La  Cure  de  H*ltheim. 

* La  Cure  de  yvAlnuenfler.  ^ 

La  Cure  de  Bicht , ou  Schor  | 

bdch.  » Le  Roi  dtix  droits  \ 

La  Cure  de  Seierftbal , NeuX  du  D"c  dt  Lorr*f-  C confère.  | 
kjrch  , Letmbergh , & Enchen\  **"'  1 

beroh  fes  annexes. 
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La  Cure  de  Rtxllin*en. 
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Comme  nous  n’avons  pû  recouvrer  à nôtre  grand  regret  de 
Poüilliez  exacts  du  Dioceic  de  Mets,  nous  n’avons  pu  mettre 
tous  les  autres  Bénéfices  fituez  dans  Ton  étendue,  comme  Cha- 
noinics,  Prieurez  Conventuels,  ou  de  fondation  Ducale,  Cha- 
pellenies autres  Bénéfices  de  ce  Dioccic , vacans  & fur  lcd 
quels  peut  s’étendre  la  Nomination  du  Roi , foit  au  droit  de  fa 
Couronne  & des  Traitez  de  ccfiion  faits  par  le  feu  Duc  de 
Lorraine,  foit  en  vertu  des  Induits  des  Papes  Alexandre  VII 
& Clément  IX.  qui  ont  abandonne  au  Roi  les  droits  de  nom- 
mer ou  pourvoir  à tous  les  Bénéfices  des  trois  Evcchez  de 
Mers , Toul  & Verdun , vacans  dans  les  mois  Apoftoliqucs, 
& à eux  refervez  par  le  Concordat  Germanique , qui  a eu  fon 
étendue  dans  ces  Pais,  foit  par  le  droit  commun  &:  à caule 
que  ces  trois  Evcchez  font  Suffragans  de  la  Métropole  de  Trê- 
ves, foit  par  les  Bulles  d’exrenfion  particulière  qu’ils  en  ont 
donné,  & qui  ont  été  autorifées  par  les  Ordonnances  de  nos 
Rois,  & par  l’ufage  qui  s’en  eft  pratique  en  ces  Païs , lors  de 
la  vacance  des  Bénéfices  dans  les  mois  refervez  au  Saint  Siège. 
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LE  Chapitre  de  BUnmont 
Doïcnné  de  Dcneuvrc , fon- 
dé l’an compofé  d’un  Prévôt 

éleétif  & de  fix  Chanoines. 
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Le  Roi  aux 

/ Le  Comte 

droits  du 

* de  Elan. 

Duc  Je  / or- 

V mont. 

ruine  Comte 
dt  Blan- 

monr. 
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Le  Chapitre  de  Sainte  Croix  du 
Pont  à- Mouflon,  Doïcnné  de  Preny, 
fonde  l’an compofc  d’un  Pré- 
vôt élc&if,  & de  cinq  ou  fix  Pie-  J ^ . | Le  Roi 

bendes.  } e UC.  '[mêmes 

Le  Chapitre  de  Ueneitvre , Doïen  î orr*tnc • droits 

né  de  Dcneuvre  , fondé  l’an I 

compose  d’un  Doïen  clcétif,  &dc  * 
cinq  ou  ftx  Chanoines.  J 

Le  Chapitre  de  l’Eglilc  Cache, 
drale  de  Saint  Etienne  de  Toul , fon- 
de vers  l’an par  Saint  Manfuy 

premier  Evêque,  que  l’on  prétend  • 
avoir  etc  Difciplc  & envoie  par 
S.  Pierre.  Ce  Chapitre  cft  com- 
pofé  du 
Doïen. 

Grand  Archidiacre  Prévôt  d eS  "SIS/".. 
l’Eglifc  Collegiale  de  Saint  Gcn- 1 l'J  Do,en  & 
goulph. 

J &*uhb- 

Archidiacre  de  Port,  Prévôt  de! 
l’Eglifc  Collegiale  de  Livcrdun.  I 
Archidiacre  de  Vofgcs.  ( 

Archidiacre  de  Vitel.  r 

Archidiacre  de  Rcynel.  j .-.  J . l 

Archidiacre  de  Ligny.  j 

Chantre  , appellé  Prccentcur 
Dignité.  \ 

T hrcforier , P er fonar.  ( uchàlilV  f 

Scolaflique  ou  Efcholatrc,  Pcr.V  .so 

fonat.  j 

Chancelier  qui  cft  le  Chapel-'i 
lain  de  la  Chapelle  de  Sainte  Ca- 
therine , de  l'Evêque,  & eft  un  ^ 

Perfonat. 

Et  de  trente-fept  Chanoines* 

Prebendez. 
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> Eleflif  far 
' le  Chapitre. 
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| L'Evêque  j; 
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\ L’Evêque  \ 'b 

J conjere.  | 
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Le  Pot  frie 
Chapitre  cha- 
cun dans  fa 
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» Confirmatif 
\ pari'  Evêque, 
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Ily  a auffi  quelques  Offices  à la 
•collation  de  l’Evcque. 

L'Evêque  prend  la  qualité  de) 

Comte  de  Toul  & de  Princo  dut 
Saint  Empire.  Il  étoit  autrefois  j 

Souverain.  J 

Le  Chapitre  de  S.  Eucher  de  ù-  j 
■•uerdun  , Doïenne  de  Dieu  le-Vart,  | .... 

fonde  l'an  ...  compofodun  Doïen 
qui  prend  double  Prébende  f ÔC  de  \nomitt  en 

feize  Canonicats.  j îf,<*  tmu  1 

Lo  Chapitre  de  Saint  George  de 
Nancy  t prés  le  Palais  Ducal  / Doïen-  *• 

ne  de  Port , fondé  Tan compo- 

fé  du 

Prévoit. 

Chantre. 

Aumônier. 

Scholaftique  ou  Efcholatre. 

T rcforicr.  f Lorraine . 

Et  de  quatorze  Chanoines,  dont 
le  premier  cft  le  Duc  de  Lorrai- 
ne. 

Le  Chapitre  de  Saint  Gengoulph 

de  Toul , fonde  l'an dépendant 

immédiatement  du  Saint  Siégé, 
compo  fé 

du  grand  Prcvôc,  qui  eft  le 
grand  Archidiacre  de  Toul. 

du  Doïen  qui  a double  Preben- 
dc. 


Le  Duc  de 


Le  Rti  « fit 
droits  , & 
tonfere  toutes 
les  Dignitex, 
& P retendes. 


v -> 


w* 

/r  1 m 

* 3i. 


‘T.  Si 


Eltcitf  par 
’ le  Chapitre. 


I 


& de  douze  Chanoines  Prèbcn-  \ 
dcz. 

Le  Chapitre  de  Haufjonville 

Doïenne  de  Port,  fondé  l'an \Lc  Duc  de  j 

compofc  de  trois  ou  quatre  Prc-  j Lorraine.  ' fi*  droit!.  * 
bendes.  > J 1 


Confirmutif 
par  le  Eoi 
comme  étant 
aux  droits  du 
P*pe. 

Le  Roi  aux 
mêmes  droits. 
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^ Lt  Duc  do 

l Lorraine 

? Comte  de 

-a  Je  — 

l y audement. 
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J Le  Duc  de 

Le  Roi 

f Lorraine. 

comme  é- 

* tant  a fes 

1 

J 

droits. 

Le  D uc  de 

Lorraine  com. 

me  Duc  do 

’ <•*  a 

Bar. 
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Xc  Chapitre  de  S.  Jean  Saptijle 'J  l$  duc  de 
deVaudemontyD oïenné  du  Saincoix,  idoine 
fondé  l’an  . compofé  d’un  Prc-  | , 
vôt  bc  de  neuf  Chanoines. 

Le  Chapitre  de  la  Mothe , main -7 
tenant  transféré  à Bourmonty  Doïcn-  j . , 

né  de  Bourmont , fonde  l’an  e c e 

compofé  d’un  Prévôt  & de  dix  1 
Chanoines  Prcbcndcz.  ] 

Le  Chapitre  de  Saint  Max  de' 

JBar-le-Duc , au  Chdteau , Doïcnné  de 
Bar-Ic-Duç  fondé  l’an  com- 
pôle  d’un  Doïcn  & de  douze  Cha-  bat. 
noincs  Prcbcndcz. 

• Le  Chapitre  de  Saint  Nicolas  de' 

Brixey  aux  Chanoines , Doïenné  de 
• Ncufchaftcl , fondé  l’an  com- 
pofé d’un  Prévôt  qui  eft  l’Archi-  , „ 

Fiacre  de  Vite!,  d’un  Doïcn  élcc- 
«cif  par  le  Chapitre  & confirmatif 
par  l’Evéque , & de  douze  Chanoi- 
nes Prcbcndcz. 

Le  Chapitre  de  Saint  Nicolas  de^ 

Commercy , Doïcnné  de  Rivière  de  I T#  n„,  . 

Meufc , fondé  l’an  compofc  J L or  ruine  L [e  Damoi- 

d’un  Prévôt,  d’un  Doïen  éledif  f u \fiau  de  c»m- 

f.u  le  Chapitre,  & de  dix  Cha-  *c~ * jSfcT 
noincs  Prcbcndcz.  J 

Le  Chapitre  de  l'Eglife  Primatia-' 
le  de  Notre-Dame  de  Nancy  &*  de 
Dieu  le  Vart  fon  annexe , Doïcnné 
de  Porc, fondé  de  l’an  compo- 
fé du 


■L* Eve  que 
les  conféré 
en  tout 
tems. 


Le  Roi  com- 
me étant  aux 
droits  du  Duc 
de  Lorraine , 


mont. 


Primat 

Doïen. 


Le  Duc  de 
Lorraine . 


to  Roi' com- 
me étant  aux 
droits  du  Pa 

Collatif  far 
les  Chanoi- 
nes. 
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Patrons  |Couatiuks.|R 


")  Le  Rti  com-\ 
me  étant  auxl 
, * droits  dm  D*t{ 
de  Lorraine- 


conféré  dix , 
i & les  deux 

Pofc  !>  Le  Roi.  ° 

nrr#*  1 coU*ttêt% 


de  Potions 
Laïcs. 


j 


Le  Roi  com- 
me étant  à 
leurs  droits. 


Chantre. 

Scholaftique  ou  Efcolatrc. 

Treize  Chanoines  Prebendez. 

Et  de  trois  Chapelains. 

Le  Chapitre  de  Notre  -Dame  del  ^ 

JReynel , Doïcnné  de  RcyncL , fou-  j £’**  ltl at,t 

de  l'an  compofc  d'un  Doïen 

clcétif,  8c  de  douze  Chanoines  Prc-  Lorraine.  I font. 

bendez.  J J 

Le  Chapitre  de  Notre-Dame  de')  y Le  Roi  en 

Vaucouleurs  Doïenné  de  Rivière  de 
Mcufe,  fondé  l'an  com 

d'un  Doïen  élcéhf  par  le  Chapitre, 

& de  douze  Chanoines  Prcben- 
dez. 

Le  Chapitre  de  Saint  Pierre  hors T 
le  Château  de  Bar  - le  -Duc  dans  la 
haute  Ville,  Doïcnné  de  Bar-Ie-  LeVucde 
Duc,  fondé  l'an  compofc  d'un  s^mm^Du'e 
Doïen  éle&if  par  le  Chapitre,  & de  Bar. 
de  fept  ou  huit  Chanoines  Prc-  1 
bcndçz. 

Le  Chapitre  de  S-ully , Doïenné  • 
de  Reynel , fondé  l’an  r com- 
pofé  d’un  Doïen  élc&if  pat  le 
Chapitre,  8c  de  huic  Chanoines 
Prebcndes. 

Le  Chapitre  de  la  Fauche , meme 
Doïcnné  fondé  l'an  compofé 
de  quatre  Chanoines  8c  un  Cha- 
pelain , qui  font  obligez  de  faire 
l'Office  dans  la  Chapelle  du  Châ- 
teau. 

Le  Chapitre  de  Ligny  , dans  le 
Châceau , Doïenné  de  Ligny,  fon- 
dé l'an  compofé  d’un  Doïen 
clc&if  par  le  Chapitre  & de  douze 
Chanoines  Prebendez. 
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V Evêque  les 
conféré  alter- 
nativement 


avec., 


J 

L’on  les  pré- 
tend du  P a 
' \.tronage  (j?  à 
la  collation 
du  Alarnuis 
de  Aio  'ùj. 


Von  les  pré- 
tend à la 
^ collation  & 
du  Patronnât 
du  Comte  de 

Ligny. 
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Le  Chapitre  de  Saint  Deodat , 
Diey  ou  Die , au  Val  de  Saint  Dié, 
fonde  l'an  compofc 
du  Prevoft, 

Curé, 

Doïcn , 

Chantre, 

Prêtre  de  Saint  Martin 
& de  Chanoines  Prcbendez. 

Le  Chapitre  des  Dames  Cha- 
noinefles  de  Remiremont , fondé  l’an 
6 10.  par.  Saint  Romeric. 

Le  Chapitre  des  Dames  Cha- 
noinefles  d'Epinal,  fondé  l’an  . 

Le  Chapitre  des  Dames  Chanoi-  * 
nefles  de  BouJJicrcs , fondé  l’an 
Le  Chapitre  des  Dames  Cha- 
noinclTcs  de  Pourfaü  ou  Poujfity. 


L’on  let  dit 
di  U coün- 
tion  du  P»pt, 
& fur  et  fon- 
dement le  Roi 
pourroit  pour- 
voir nu»  Di- 
•gnitez 
Prétendes  da 
celte  Efl'Ji  en 
vertu  de  l’in- 
duit de  Cle - 
J ment  UC. 


Le  Roi 
nomme 
l'AbbcJJe. 
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Ur  » teA 
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Le  Pape 
1 * confirme. 


- ..lin 


abbayes. 
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L’Abbaïe  de  Notre-Dame  de  Beau 
pré  , prés  Lunéville  Ordre  de  I 


Le  Roi 
nomme . 


Ciftcaux,  filiation  de  Morimond  , 
fondée  vers  l’an  1 1 y o.  par  Gérard 
1 1.  Comte  de  Vaudcmont. 

L’Abbaïe  de  Notre-Dame  de  1 3e- 
noitevaux , de  Filles , Ordre  & Fi- 
liation de  Cîteaux. 

L Abbaïc  de  Notre-Dame  de  Bon-i 
fay  prés  Mirecourt , Ordre  de  V rc-]  sUahenvec 

montré , fondée  l’an  Elle  cil  c*  rt^rv* dts 
en  Règle.  ygmduRei. 

L’Abbaïe  de  Saint  del  T _ . 

Chaumoifey , Ordre  Saint  Auguftin>  Le  Rot 
fondée  l’an  S nomrne- 


y 


Le  P npe  ou 

yordinnirt 

confirment. 
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L’Abbaïé  de  Notre  Dame  d*Efcurcy > 

Ord.de  Cîteaux, dépendant  deVaux  I j^e  ft0't 
en  Ornois, fondée  vers  l'an  1 1 44-par  r nomme, 
Godefroy  III.  Baron  de  Joinville.  J 

L’Abbaïc  de  Notre-Dame  d*Ef--j  FUaiviavtc 
tival , Ordre  de  Prcmontré,  fonde «-/en,*  du 
vers  l’an  114J.  Elle  cft  en  Réglé,  y rom  in  ro,. 

L’ Abbaïc  de  Notre-  Dame  de  Flabe - ^ 

? vont , Ordre  de  Prémontré  dépen-  I 
ciant  de  Belvaux,  fondée  l’an - 


> 


Le  Roi 
nomme . 


Eleftivt  nvtc 


y 


L’Abbaïe  de  Notre-Dame  dejam - 
dures  prés  Bar , Ordre  de  Prcmontré, 
fondée  l’an 

L’Abbaïc  de  Notre  Dame  de  Jon - 
viüiers  ou  Jovillters  i Oidrc  de  Pré- 
montré , fondée  l'an  1178.  par  y fi™  des 
Geoffroy,  Seigneur  de  Jonvillicrs.  d,0,,tduJiot- 
Elle  cft:  en  Règle. 

L’Abbaïc  de  Notre  Dame  de  L'é- 
tang, de  Filles,  Ordre  dcCîteaux, 
fondée  vers  l’an 

L* Abbaïc  de  Notre-Dame  de  ïljlc 
en  Barrois , fondée  vers  l’an  1140.  par 
Ulric  Seigneur  de  l’Ifle,  & fafem* 
me  Mathilde  pour  des  Chanoines 
Réguliers, qui  en  n 51.  prirent  l’ha- 
biit&  fe  fournirent  à l'Ord.  Cîteaux. 

L’Abbaïc  de  Moïen-moujlier , Or- 
dre de  Saint  Benoift,  fondée  vers 
l'an  1159.. 

L’Abbaïc  de  Notre-Dame  de  Mi- 
revaux  ou  Mure  au , prés  Neufchâtely 
Ordre  de  Prémontré  dépendant  de 
Sept  fontaines. 

L’Abbaïc  de  Notre-Dame  de  Ran-' 
geyal,  Ordre  de  Prémontrè, 
déc  vers  l*an  1140.  par  Rainard  r droùsduRoi 
Gomcç  de  Bar.  Elle  eft  en  Règle.  , 
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Lf  Papo  ou  I 

tl'Ordirain  1 
confirent. 


Le  Rot 
nomme. 
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Eliftivo  uvoc 


L’Abbaïe 
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Patron». | Coït ^teurs  |Riyinu. 


'J 


Le  Roi 

homme. 


Le  Pape  ou  J 
i rOrJinaire  . 
( ci '.fer tnt.  | 


Bi  Nir.lCll. 

'L’Abbaïc  de  Suint  Benoifl  du' 

Pont- À- Mouflon  , Ordre  de  Cîccaux, 

fondée  vers  l’an 

L’Abbaïe  de  Saint  Epvre  de  Tou!, 

Ordre  de  Saint  Benoift  , fondée 
vers  l’an  890.  par  Zucnchcbolde 
Roi  ou  Duc  d’Auftrafic.  ^ 

L’Abbaïc  de  Sainte  Houlx , de 
Filles,  Ordre  de  Ckeaux,  Filiation 

de  Clervaux,  fondée  l’an 

L’Abbaïc  de  Saint  Manfiiy  deToul , 

Ordre  de  Saint  Bcnoift,  fondée  par 
l’Empereur  Othon  en  565.. 

L’Abbaïc  de  Sainte  Marie  du  Pont - 
k-  Mouflon  , Ordre  de  P remontre,  I 

fondée  l’an Elle  eft  en  Règle . ' Lleaivo  avec 

L’Abbaïc  de  Saint  Pierre  de  Seno-  'rt/ervt,d>l_. 
ne.  Ordre  do  Saint  Bcnoift,  fon- 
dée l’an  1.0510. 

L'Abbaïc  de  Saint  Remy  de  Lu - 
ncvtllc , Ordre  de  Saint  Auguftin  , 
fondée  l’an 

L’Abbaïc  de  Vaux  enOrnois,  Or- 
dre de  Cîtcaux,  fondée  l’an.. 

Prieure^  Conventuels , ou  Prévôté^  Régulières. 
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droit  lia  Roi. 
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Patrons.  | Cou  ateuh.|Riyeno, 


PRIEURE  Z. 

D’Amance. 
d’Abiers. 
d’Aultry. 

de  Banville  fur  Mofcllc.  J Ze  Roi 

de  S.  Maxime  ou  Max , de  Bar-  r nomme. 
le-Duc,  Ordre  de  S.  Bcnoift  , de- 
pendant  de  Saint  Bcnigne  de  Di- 
jon. 


Le  Pape  | 
confirme.  | ' 
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de  Bclvaux  ou  Bclval. 
de  Bombacn  ou  Bombach,  ou 
Roubach , aunement  Mont  Saint. 

de  Bougucnellcs  , ou  Gouguc- 
nellcs. 

de  Boullaincourc. 
du  Bourg  Sainte  Marre, 
de  Saint  Bcncin,  Ordre  de  Saint 
Bcnoift  , dépendant  de  Saint  Bé- 
nigne de  Dijon. 

de  Brabant,  Brabance  ou  Bra- 
bancourr. 
des  Briftcys. 
de  Brux  & Rozieres. 
du  Breüil. 
de  Charabroncourr. 
de  Châtcnoy. 

de  Commcrcy.  .le  Roi  | Le  Pape  I 

de  Dammcmarie,  Ordre  de  Saint  f.  nommt_  | 

Bcnoift , dépendant  de  Ciuny.  1 J 

de  Dencuvrc. 
de  Dom  Rcmy. 
de  Saint  Don  ou  Saint  Dodonc. 
de  Doüillcy. 

de  Saint  Eftienne  du  Mont  ou 
du  Pont  Saint  Eftienne  ou  Saint 
Vincent , Ordre  de  Saint  Bcnoift. 
de  Saint  Félix, 
de  Flamerecourt. 
de  Flavigny. 

de  Frouvillc,  Ordre  de  Saint  Bc- 
noift, dépendant  de  Cluny. 
de  Saint  George, 
de  Guibervillicrs. 
de  Gondrccourt , Ordre  de  Saint 
Benoîc,  dépendant  de  Saint  Epvrc 
de  Toul. 
d'HaryilIe. 
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Bénéfices.  Patrons.  (Colxateurs.  (Revend. 

d’Harmomenis  ou  Harmorin  & 

Paflcy. 

d’Hurvaux  ou  Hicrvaux. 
le  Saint. Hilaire  ou  S.  George. 
û'Hermcville. 

de  la  Garde  - Dieu , ou  Dieu  le 
Varr. 

de  la  Loyr. 
de  Livcrdun. 
de  Lay. 

de  la  Morhc.  • 

de  Landecourt. 
de  Ligny  en  Barrois. 
de  MefnilJer. 

de  Mont  - lcon  ou  Leymont. 
do  Muranville. 
de  Nancy. 

de  Ncufchâtclou  Ncufchâteau. 
de  Neuvillcrs. 

du  PoncS. Vincent  ou  S.Eftienne. 
du  Port  , Ordre  de  Saint  Bc- 
noift  , dépendant  de  Saint  Béni- 
gne de  Dijon, 
de  Ragccourt. 

' dcReiangcs,  Ordre  de  Saint 
Benoift,  dépendant  de  Cluny. 
de  Rcmonvaux  ou  Rcmouvaux. 
de  Rcyncl. 

de  RuJfFcmont  ou  Romont. 

• de  Rux  aux  Nonnains. 

de  Silmont  ou  Sirmont,  Ordre 
de  S.  Benoift  , dépendant  de  Saint 
Bénigne  de  Dijon.  . 
de  Saux,  Saix  ou  Soux. 
de  Saint  Sauveur  crf  Vofges- 
dc  S.  Thibault  Tous  Bourmont. 
de  S.  Thibault  prés  Monulin. 
de  Souvenir  - Dieu  ou  Dieu  en 
Souvenir.  PpPPPP  U 
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nomme. 


Le  Pape  | 
confirme,  j 
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Bénéfices.  Pat*ons.|Coli.atiur$.|R£vsnu,’ 

fSj'dc  Vvarengeville  , Ordre  faint' 

Benoift,  dépendant  de  l’Abbaïe  de 
faint  Gorgon  de  Gorze  de  Mets, 
de  Vaucouleurs. 

de  Vaudemont.  r 

de  Vandcuvre  prés  Nancy,  Or- 
dre fainr  Bcnoift  , dépendant  de 
l'Abbaïc  de  Cluny. 
de  Ville  de  Bloix. 

Chapelles  que  le  Roi  conféré  dans  fes  mois  alternatifs  avec  les  autres 
Collateurs  Ecclefiafliques  du  Viocefe  de  Toul. 
Bénéfices.  Patrons.  | Coll  ateurs.|  Revenu. 

En  l'Eglife  Cathédrale  de  Toul. 
Chapellhnies 


a; 


DE  S.  Pierre  derrière  le  grand' 

Autel. 

La  première  Chapellenie  de  Nô- 
tre-Dame  la  Trifte  ou  de  Pitic. 
de  la  Purification  dans  le  Cloître, 
de  faint  Michel  dans  l’Eglife  de 
faint  Jean, 
de  faint  Martin. 

de  faint  Nicolas  du  côté  de  la 
Bibliothèque. 

de  faine  Barthélemy, 
de  faint  V inccnt. 
de  faintc  Catherine, 
de  faint  Michel. 

de  faint  Léger  &■  faint  Blaife.  j 
Les  fix  Chapellenies  ou  CanoniO 
cats  à l’Autel  de  faint  Gérard.  * 

Les  Chapellenies 

DE  faint  Paul.  > -, 

de  l’Annonciation.  • 

La  féconde  Chapellenie  de  No- 
tre-Dame la  Blanche,  la  Trifte,  ou  2 . ,» 
de  Pitic.  r - 


xn 


•jé/f  ; 


Lr  Roi  frit  f 1 
Voit». 
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Le  Roi  frit  Ch*, 
telxir.yit  V Evt- 
qnttcu»Htrfnent 
dit  le  C kuncclitr . 
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de  la  Conception, 
de  S.  Jean  l’EvangcJiftc. 
de  Tous  les  Saines, 
de  la  Trinité. 
x.  de  S.  Chriftophe. 
de  S.  GeorgCt 
de  S.  Thibault, 
de  Sainte  Marie  Magdeleine, 
de  Notre-Dame  prés  la  montée 
de  la  Chambre  des  Couftres. 
de  Sainte  Croix, 
de  S.  Antoine, 
de  S.  Amop. 

Deux  Chapellenies  de  la  Mefïc 
Matutinale  à l'Autel  de  S.  Gérard.  I 
Chapellenie  de  la  troifiéme  Mef 
fc  au  meme  Autel, 
de  S.  Auguftin. 
de  S.  Nicolas, 
de  S.  Vinccnr. 
de  S.  Laurent, 
de  S.  Cofme  & S.  Damien, 
de  S.  Hicrôme. 

de  la  Sainte  Trinité  en  l’Eglifc 
Paroiifialc  de  Sainte  Geneviève. 

de  S.  Nicolas  en  l’Eglifc  Paroi  f- 
iîale  de  S.  Jean. 

de  S.  Martin , qui  n’efl:  pas  celle 
des  Obits  en  la  même  Eglife. 

En  l’ Eglife  de  S.  Gcngoulph. 

Les  Chapellenies  de  cette  E-' 
glife. 


Au  Ddicnnc  de  Remiremont. 

La  Capcflcnic  de  Saint  Jean  de  [ 

i 


Remiremont. 


Lt  R oi  le 
Chapitre  eu 
lt  Chanoine 
tn  tour  alter- 
nativement, 
chacun  tn 
leurs  mais. 


Lt  Roiptur 
fes  mis  , U 
Doien  lt 
Chapitre , tu 
le  Chanoine 
tn  tour  pour 
les  leurs. 

Lt  R*i 
les  Vamts  de 
Remiremont 
chacun  dans 
leurs  mois  al- 
ternatifs. 
Pppppp  iij 
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Au  Doïenné  de  Chajlenoy.  , 

La  Chapellenie  de  Meflirc  Pier.") 
re  de  Bulligneville  en  l’Eglifc  Ab. 
batiale  de  l'Etang. 

La  Chapellenie  de  S.  Jean  dc^ 

Chaftcnoy. 


Au  Doïenné  de  Bourmont. 

Les  Chapellenies  de  S.  Florcn-' 
tin  de  Bourmont. 

Les  Chapellenies  de  S.  Jean  de 
la  Mothc. 

Au  Doïenné  de  Rcynel. 

La  Chapellenie  d'Efpifons. 


« 


*Au  Doïenné  de  RobertefpA^ne. 

La  Chapellenie  de  Mognicno 
ville. 

La  Chapellenie  de  Mufley. 

La  Chapellenie  de  Rcugny. 

La  Chapellenie  de  Neuville. 

•A u Doïenné  de  B.tr-le-Duc. 

La  Chapellenie  de  la  Chardoi- 
gnc. 

La  Chapellenie  de  Louppy  le 
Grand.  J 

La  Chapellenie  de  S.  Jean  de  1 
Bar-lc-Duc.  j 


Le  R *i  (jr 
V Abbtff:  ch», 
eun  en  leurs 
mois  altema- 

'/*•  „ . # 
Le  R W <$• 

chacun 

en  leurs  mois 
alternatifs. 


Le  RW  co tri- 
me étant  aux 
Droits  du 
Duc  de  Lor- 
raine. m 

Le  Roi  & 

••••».  chacun 
en  leurs  mois 
alternatifs. 


Le  Roi  Çf> 

chacun 

et»  leurs  mois 
alternatifs. 


Le  Roi 
chacun 
en  leurs  mois 
alternatifs. 

J Le  Roi  étant  [ 
aux  droits  du 
Duc  de  Bar. 


Dans  lin  ancien  Regiftre  de  Compte  original  rendu  au 
mois  de  Décembre  1444.  par  Jean  Aubertin,  Receveur  Com- 
mis à la^  Rcccpte  des  Décimes  du  Diocefe  de  Toul , permîtes 
ecre  levees  par  le  Pape  Eugcne  IV.  en  faveur  de  Trcs-illuftre 
Prince  René  , Roi  de  Sicile,  Duc  d'Anjou, de  Bar  SC  deXor- 
rainc , fous  Reverend  Pcre  en  Dieu  Meflirc  Loüis  de  Harati- 
court  , Evêque  & Comte  de  Toul , te  trouvent  les  Chapelle- 
nies fui  vantes,  qui  n'ont  pas  ccé  û fort  ruïnccs  par  les  guerres. 


Pièces  3 Titres  & Mémoires } @rc.  iorf 

que  la  plupart  ne  foicnc  encore  en  état.  Nous  en  donnons  en- 
core le  Catalogue  ou  Poüillié,  afin  que  l’on  voïc  celles  qui 
font  en  état,  &c  qui  font  foûmifcs  à l’Induit. 
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Vans  iBglife  ParoijJiale  de  Saint " 
Laurent  du  Pont  - à- Mouflon , 
Doïenné  de  Preny. 

Deux  Chapellenies  de  Saint  Ni- 
colas. 

La  Chapellenie  de  Mcflire  Pier- 
re de  V illicrs. 

La  Chapellenie  Donnor. 

Vans  l’E&lîfe  de  Sainte  Croix  du  Pont- 
à- Mouflon  , meme  Doïenné. 

Deux  Chapellenies  du  Bailli- 
George. 

La  Chapellenie  de  Chcmon 
dans  la  meme  Eglifc. 

La  Chapellenie  de  Mcflire  Jean 
Antoine.  - 

La  Chapellenie  de  Mcflire  Di- 
dier Barbillon.  , 

Doïenné  du  Port  ou  Nancy . 

Chapellenies 
de  Saint  Claude  à Nancy, 
de  Langlc  au  Prieure  du  Porc, 
de  S.  Etienne  au  meme  lieu, 
de  Saint  Gencft  de  Lapoc. 
de  Blangey. 

de  MeurginDrouvin  àRozicres. 

du  Saint  Efpric. 

des  Vvys. 

de  Thicleguin. 

de  Bari fy. 

de  Saint  Michel. 

de  Saint  Antoine. 

de  Saint  Scbaftien. 

de  Saint  Nicolas  l’ancienne. 

de  Saint  Nicolas  la  nouvelle.  J 
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confèrent. 

> > 


lOéO 


Inventaire  des  Induits , 

p 
1 


B 8 N E P I C B s.  Patromî. jCollÀTtUM. [RtVlKtit 

’*  de  Sainte  Catherine. 

de  Notre-Dame  Jacquelairc. 
la  Chapelle  du  Vicaire, 
de  Notre-Dame  de  l'Hôpital  du 
pont-à- Mouflon, 
de  Saint  Michel. 
de  S.  Cofmc  & S.  Da-f  au  memt 
mien.  ÇUtM. 

du  Prévôt  Maugin.  j 
de  Monts  prés  Lunéville, 
de  Poiret  d’Amancc. 
les  Chapellenies  de  la  Colle- 
giale de  Nancy,  qui  font  en  Pa- 
tronage Ecclcfiaftiquc. 

Doïenné  d'Epinal. 

Chapellenies 
de  la  Magdeleine, 
les  Chapellenies  de  l’Eglifc  d’E- 
pinal. 

de  Dencuvrc. 
d’Henri  d’Amance. 
de  Notre-Dame  au  Baron, 
de  Monfiéur  Guy. 
de  Fencftrangcs. 
de  Saint  Sebafticn. 
deux  Chapellenies  à la  campa- 
gne 

Doïenné  de  Rcmiremont. 

Chapellenie 
de  Saint  Jean  de  Monftier  au* 

Mont. 

Doïenné  de  Jorcey.  I 

Chapellenies 
du  Château  de  Charmes, 
de  Thiennon  de  Charmes, 
deux  Chapellenies  do  la  Mc/ïc 
Matutinale. 

dcSavigney  à Charmes. 
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de  la  Croix  au  Château  de  > 

Charmes. 

de  Renault  de  Munricoui^. 
de  Jean  Loüis. 
de  l’Hôpital.  i 

de  S ire- Guy. 
de  Gérard- le. Juif, 
de  Maître  Robert. 

de  Sire-Pierre  deBourville.  /.Il  v.n^f.î  £ outup 

du  Sieur  Di  fier.  .xlu.  2-3tiî- >UiV'ob 

deux  Chapellenies  au  Cinaetie*rT-r  ' !4*£  iionoH  ariitE  ob 
te  de  Charmes»  * *k  u«....v«x 

Voienné  du  Pour/ai x. 

Chapellenies 
de  S.  Jean  du  Portfoüan  -W 
Pourfaix. 
de  Dom  Julien. 

du  Château  de  Ville-Sorellcn.  ^ 

Voienné  de  Neuf  Chajiel.  ^ 

Chapellenies 
deux  à l’entrée  du  Chœur  de 
l’Eglife  de  S.  Nicolas. 

de  Nôtre  Dame  en  la  meme 
Eglife. 

de  Saint  Michel  au  même  lieu, 
de  Saint  Jean  Baptifte.  i 
de  Saint  André..  sj 

de  Saint  Etienne, 
du  Château. 

de  Saint  Laurent  au  Prieure  de 
Brifleys. 

de  Notre-Dame  &- de  S.  Chri- 
ftophe* 

de  Ruinault. 

de  Saint  Nicolas  de  Poucncret. 

Doïennc  de  Chajicnoy. 

Chapellenies 
de.Nôtre-Damc.de  Capellas, 
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de  Notre-Dame  de  Lande-' 
ville. 

Doïcnné  du  Reynel. 

Chapellenie.  j 
d’ETpifon. 

Doïcnné  de  Robtrtcfptgnc. 

Chapellenies. 

deux  en  l’Eglife  de  Rcugny. 
quacrc  à Mognevillc. 
de  Ville-fur-Saulx. 
de  Saint  Honoré  à Mufley. 

Doïcnné  de  B.tr~le-Duc. 

Chapellenies. 

deux  à Louppy-Chaftcl. 
quatre  en  l’Eglife  Paroiffialc  de  j 
Bar-lc-Duc. 

une  autre  de  Saint  Jean  au  me- 
me lieu. 

Doïcnné  de  Ligny. 

Chapellenies. 
quatre  en  i’Eglifc  Collegiale  de 
Ligny.  | 

une  de  Saint  Martin  en  l’Eglifc 
Paroilïiale  de  Ligny. 

Doïcnné  de  Gondrecourt , 

Chapellenies. 
de  Saint  Blaife  au  Château  de 
Gondrecourt. 

la  Chapelle  au  Duc,  au  mémo 
lieu.  , -,l  h 

de  Saint  Nicolas  en  l’Eglife  Pa- 
roifliale  de  Gondrecourt.  iri 

Doïcnné  de  Rivière  de  Meufc, 

Chapellenies. 
de  Saint  Maur  en  Fau, 
du  Château  de  Voy. 
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HOPITAUX. 

Le  grand  Hôpital  ou  Hôtel-' 

Dieu  de  Toul. 

L’Hôpital  du  Pont  à Mouflon. 

L’Hôpital  de  Giflenville. 

L'Hôpital  de  Chaftres. 

L’Hôrel.Dieu  de  Rcugny.  . 

L’Hôtel- Dieu  de  Muflcy.  | 


La  Lcprofcrie  de  Condc. 
L’Hôtel- Dieu  de  Gemmccourt. 
La  Maifon  du  Paint  Efpric  de 
Vaucoulcurs.  J. 

L’Hcrmitage  de  Ligny. 
L’Hôtcl-Dieu  de  Ligny. 

La  Leproferic  de  Gondrecourt.J 
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DIOCESE  DE  V E RD  V N. 

CHAPITRES. 


$ fK 


BENEFICES. 


Patrons.|Collateurs.  | Retenu. 


Le  Roi  fÿ» 
l' sibbtfft  de 
S.  AIaiit  de 
Verdun  la 
confèrent  */- 
ttrnativemët 
ch  e tien  en 
lettre  mois. 


1 


LE  Chapitre  de  Sainte  Croix' 
de  Verdun  , compofc  de  fîx 
Chanoines  & de  trois  Chapcllains, 
dont  le  plus  ancien  Chanoine  s’ap  r 
pelle  Thrcforier,  & a foin  du  Cul 
te  Divin  , & des  Titres  & Trc- 
fors  de  l’Eglifc.  j 

Le  Chapitre  de  Sainte  Marie  Mag- 
deleine. de  Verdun  , compofc  d une 
Prévôté  unie  à l’Archidiaconé  de 
Vvuepvre  en  l’Eglife  Cathédrale 
de  Verdun,  de  fix  Chanoines  & J ventent  par  le  Roi 
d’un  Doïen  éleéhf  par  le  Prévôt  & les  Chanoines  de  Ji 
& les  Chanoines  de  ce  Chapitre, 

& qui  eft  Curé  de  cette  Eglife, 
avec  le  Pcrfonat  de  la  Chantrcric 
du  Chapitre,  qui  n'eft  pas  Digm- 


-e. 


Les  Canonicats  font 
conféré ^ alternats 


ce  Chapitre  chacun  I 
à leur  tour.  I 
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Patrons  | Coliatiuks  | Rttin^ 


ît 


Le  Roi  en 


:tc  , qui  eft  fcmblablcmcnt  cleâifj 
par  le  Prcvôc  & les  Chanoines, 

& n’a  aucune  jurifdi&ion  que  dans 
le  Chœur.  Il  y a encore  les  Offices  i 
de  Threforier , de  Marguilhcr  & r 
de  Bedeau , mais  qui  font  à la  col-  , 
iation  du  Chapitre. 

Le  Chapitre  de  Saint  Maur  de^ 
HAtton.Ch.tJhl , fitué  dans  le  Bourg 
de  Hatcon-Chaftel , compote  d’u- 
ne Prévôté  unie  à l’Archidiaco-  ^ lc  noi 
S né  de  Rivière  en  l’Eglife  de  Ver-  * ColUtew 
dun  , de  fix  Chanoines,  le  d’un 
Doïen  clcétif  par  eux  fie  le  Prévôt 
de  cette  Eglifc. 

Le  Chapitre  de  l'Jîglif*  Cathedra - ' 
le  de  Notre-Dame  de  Verdun , com- 
pofe  ( depuis  l'union  faite  de  la  lLe  Qhafi 
Prirniccric  & grand  Archidiaconc T ^ 
au -Chapitre  en  1300.  ) d’un 
Doïen.  j 

de  l’Archidiacre  d’Argone,  qui^ 
a pour  annexe  la  Prévôté  de  1E-  * 
glife  Collegiale  de  Mont-Faucon , 
autrefois  du  Dioccfe  de  Verdun, 

- & à prefent  de  celui  de  Reims. 

de  1‘ Archidiacre  de  Vvucpvre, 
qui  a pour  annexe  la  Prévôté  de  * 
l’Eglife  Collegiale  de  la  Magde- 
leine de  Verdun. 

de  l’Archidiaerc  de  Riviere,  Pre 
vôt  do  la  Collegiale  d'Hatton- 
Chaftel. 

d’un  Chantre.  * *-'*  , , 

d’un  Chancelier.  ’ . 1 

. • r v.\\  u ; ; > 

i ■ ■ r 

d’un  Ecolatre.  \ 
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W 
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ejl  plein  | 


L'Eveefue  1 
le  confirme.  1 
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IL'JSilrwl 
conféré  de  1 
alun  droit.  * 
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ri 


Le  Chapitre  | 
conféré. 

■L'Eve  fie  e 
conféré  do 
plein  droit, 

U Chapitre 
conféré . 


r 


fi. 


Digftized  I 


Pièces , Titres  & ^Mémoires  3 @fic. 


t06j 


E I N E F j c I S. 


Patrons  |C0Li.ArEuRS  |Rev«nu. 


Le  Roi  &lch*Vte 

le  défi.  pÿ{ 

fre  chacun  li&m  *w 
<b»<  la  If*”""’ 

. y *nr 

notit  \fùt  Jtur 
>/!*&• 


de  quarante  - deux  Chanoines^ 

Trebcndcz  & de  quarante  - cinq  i 
'Chapellenies,  dont  dix  font  refer- 
mées pour  les  ferviteurs  de  l’Eglifc. 

Il  y a encore  des  Officiers  Ecole-' 
îfiaftiques  à la  pleine  difpofition  du 
'Chapitre  ou  du  Chanoine  en  tour, 
qui  font. 

Trois  Aumôniers. 

Deux  Couvres  ou  Gardiens  du 
Crand  Autel. 

Un  Maître  Marguillier. 

Et  quatre  autres  inferieurs. 

' Un  petit  Thrcforicr,  qui  -a  en  J Ze  Roi  Le  Pape 
garde  l’argcntcric  & les  ornetnensf  nomme,  confirme. 
de  l'Eglife,  avec  fon  aide. 

Le  Sacriftain.^ 

Un  Pon&uatcur. 

Et  quatre  Vergers  ou  Bedeaux 
Séculiers. 

Il  y a Mufique  entretenue , avec 
fix  enfans  de  Chœur. 

L’Evcquc  prend  la  qualité  de 
Comte  de  Verdun,  & de  Prince 
<Ui  Saint  Empire.  1 40000!. 

ABBAYES. 

BïNifieis.  Îa  trons.  (Cou  ateurs.  |RettnO« 

L’Abbaïc  de  Saint  Jlrig,  OU  Airyt  ^ 
de  Verdun,  Ordre  de  S.  Bcnoift, 
fondée  & dotée  vers  l’an  108  5.  par 
Theodoric  Evcque  de  Verdun,  & 
enrichie  l’an  1085.  le  y.  Avril  par 
l’Empereur  Henri  IJI.  qui  confirma 
eetre  fondation. 

L’Abbaïc  de  S . Maurice  de  Beau-  - > 

lieu  en  trgone  , Ordre  de  Saint  Be- 
noift  , Congrégation  de  Cluny, 
fondée  vers  Tan  641.  dans  la  Fo- 
reft  d’Ardcnnc,  par  le  Bicn-heu- 

Q_qqqqq  üj 
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Bénéfices. 


PYTHONS  (CoUATEURS.|  REVENU, 


nomme . 


reux  Rodingus  Efcoflois. 

L’Abbaïe  de  Notre-Dame  de 
Chdtillo»  , Ordre  de  Cîccaux  , dé- 
pendant de  Trois  Fontaines,  fon- 
dée le  7.  Septembre  1153-  par  Al- 
beron  de  Chiny  , Evcque  de  Ver- 
dun: Elle  eft  en  Règle,  & les 
Abbez  font  obligez  de  prêter  fer  ^ Roi 
ment  de  fidelité  au  Roi.  ’ 

L’Abbaïe  de  Saint  Sulpice  de  la 
Chalade,  Ordre  de  Cîtcâux  , de 
même  Filiation,  fondée  le  8.  Juil- 
let 1128.  par  deux  riches  Gentils 
hommes  Hervé  & V vaIcran,dont 
1‘Eghfc  fut  dédiée  par  le  même 
Albcron  vers  fan  iij6.  J 

L'Abbaïc  de  Lcjlanche,  prés  de~\ 

Hat  ton-  Chaftel,  Ordre  de  Prcmon- 

tre  , fondée  lan Elle  eft  en  1 droits  du  Roi, 

Rcgle.  J < 

, L Abbaïe  de  Saint  Maur  de  Ver- 
dun , de  Filles , Ordre  de  Saine 

Benoift,  fondée  l’an 

L’Abbaïe  de  S.  Michel  ou  Saint 
Miel , prés  Verdun , Ordre  de  S. 

Benoift , fondée  l’an  667.  par 
Vvlfold  ou  Vvlfand,  Maire  du 
Palais  du  Roi  Childeric. 

L Abbaïe  de  Saint  Nicolas  des 
Pre^de  Verdun , Ordre  de  Saint 

Auguftin  , fondée  l’an 

L’Abbaïc  de  Saint  Paul  de  Ve*, 
dun  y Ordre  de  P remontre,  fon- 
dée l’an pour  des  Moines  j 

de  Saint  Benoift  , qui  codèrent 
la  place  à Saint  Norbert  en 
11  j fous  le  même  Evcque  Al- 
bcron. 


Le  Pape 
confirme. 


Le  Pape  ou 
l'Ordinaire 
confire. 
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Bénéfices.  Patron*.  |Cow.at£urî‘.|Riv»nu. 

L*  Abbaïc  de  S.  V vanne  de  Verdun ,*) 

Ordre  de  Saint  Bcnoift,  à prefent 
Chef- lieu,  de  la  Congrégation  Re- 
formée de  Lorraine.  Elle  cft  unie 
pour  le  revenu  de  la  Menfc  Ab- 
batiale à l’Evcché  de  Verdun.  Cet-  ^ 
to  Abbaïc  a etc  fondée  première- 
ment auxFauxbourgs  vers  l*an  8yo. 

& elle  a été  depuis  tranfcrce  dans 
Ja  Ville  prés  la  Citadelle. 


Le  Roi 
nomme. 


Le  Pape  * 
confirme,  j 


Prieure ^ Conventuels  (V  Prévôté^  Regulieves. 

Patrons.  | Cohatiurs.  J R.,r*NU. 


BENEFICES. 


LE  prieuré  Conventuel  de  Saint ) 

BUifc  au  Bourg  de  Saint  Miel  ' 

Ordre  de  Saint  B cnoift , dépendant 
de  cette  Abbaïc. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Saint 
Pierre  d'Habaix , Ordre  de  Saint 
Benoift , dépendant  de  Cluny. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Sainte 
Marie  Mxdelaine  de  DompviÜersy  Or- 
dre de  Saint  Benoift,  dépendant 

de  Quny.  . Le  Roi  . i'  - 

Le  Prieure  Conventuel  de  No-  r nomme,  j confirme . I 
tre-Dame  d’Ajpremont , Ordre  de  S.  j 
Bcnoift , dépendant  de  Gorze. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Notre-  * *' 

Dame  de  Belchamp , Ordre  de  Saint 
Auguftin,  dépendant  du  Val  des 
Ecoliers. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  No- 
tre-Dame de  Benoîte- Vaux , Ordre  de 
Premontré , dépendant  de  l’Eftan- 
chc. 

Le  Prieure  Conventuel  du  Port- 
Valois,  Ordre  de  Saint  Bcnoift,  , 
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BENEFICES. 


vKl1 


Patrons.  jCoiLATBUM.|RETï««i 

dépendant  de  Saint  Michel,  de  Ia^ 

Cluzc. 

La  Prévôté  ou  Prieuré  Conven 
tuel  de  Saint  Pierre  dentelle , Ordre 
de  Saint  Benoift,  dépendant  de 
Gorze , uni.au  College  des  R.  P. 

Jefuites  du  Pont- à MoulTon.  r. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Saint  ?•  nomme.  | confirme. 
Thibault  , au  fauxbourg  die  Sa.int. 

Miel,  dépendant  de  cette  Abbaïe. 

Le  Prieuré  Conventuel  du  Vieux 
Moufiier , autrement  le  Vieux  Mo • I 
najlere , Ordre  de  Saint  Benoift,l 
dépendant  de  la  meme  Abbaïe.  J 


Le  Roi  | Le  Pap 


&*•[< 

e'\ 


Cures  à la  prestation  du  Rài. 

BENEFICES.  Patrons.  J ColCateurs.  | Riyehu.. 


L 


A Cure  de  Reville  dans  le')  t*  Koi  com. 

r\  ••  / t /-'L  I tnt  Die  du 


Doïcnné  de  Chaumont. 


J 


^ B f ai ant 
j Frsnfoû  pro- 


finte. 


j LEvêejue.  j 

La  Cure  d’Alaumont  dans  le~j  U > C0n/crc*  I 

Doïenné  de.  Pareys.  . a* 


J 


ld’  sifpremtut 
f prejintent  al- 
ternative- 
ment. 


Chapelles  de  i'E-glifc  Cathédrale  de  Verdun,  où  le  Roi  a fies  mois  al  ter-  ■ 
natifs  y comme  étant  aux  droits  du  Pape  en  vertu  de  l'induit . 

B E N « F I C ■ S.  P>aTAOM$.(  COltATlURJ.  jRtVENtt. 

TT  A première  Chapellenie  do( 

1 j Saint  André  & Saint  Vincentf 
fous  les  grandes  voûtes. 

La  féconde  eft  refervée*  & par-’ 
tant  le  Chapitre  la  confère  de  plein 
droit  en  tous  mois,  comme  les  aur-i 
très  referyées  ci  aprés. 
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L»  'Roi  çÿ  le 
Chanoiue  en 
tour. 


L t Chapitre 
de  plein  droit. 


Les 


Pièces  y Titres,  (fr  i Mémoires , 

B E N E f I C E S.  PaTKONS. 

Les  deux  Chapellenies  de  l’An- 
nonciation de  la  Vierge. 

De  feint  Antoine  Abbc  & dcï 
Paint  Gérard  Evêque.  r 

De  l’Alïomption  de  la  Sainte  => 

Vierge  & des  Saints  Anges.  ç 

De  Paint  Auguftin. 

La  première  Chapellenie  de  fain-  ! 
te  Catherine , en  defeendant  aux  j 
grandes  voûtes.  P 

La  fécondé. 

La  première  Chapellenie  de  la 
Conception  & Aflomption  de  la 
Vierge. 

Les  deux  Chapellenies  de  Paint 1 ' 
Efticnne  premier  Martyr. 

De  Paint  George  Martyr. 

De  S.  Jacques  & S.  Chriftophe.J 

De  Paint  Jacques  le  Mineur 
de  Paint  Léger,  attenant  la  Sacrif- 

£*c  rePervée- 

La  Seconde  Chapellenie  de  Paint' 

Tcan  l’Evangeliftc  & de  Paint  Se- 
Dafticn. 

De  Paint  Jean  Baptifle  & Painte 
Barbe. 


La  i.  Chapellenie. 

de  Junte  M*-(So*i  U pair 
W MsdcUme.  [ clocher. 

La  2.  Chapellenie. 


J 


De  Painte  Marguerite  fous  Ic^ 


grand  clocher. 


La  i.  Chapellenie. 
La  a.  Chapellenie. 


1 tin  Evêque, 
\fadtfainte 
f Elizabeth , ► 

J veuve,  Etei- 
nt Je  Hen 
irie.rtfervèe • 


ft)c.  îofy 

|CoLLATEUn.S.{B.lYlMU. 
Le  /toi  fa  le 
Doien  fa  le i 
Jeux  ancien s 
Chanoines 
Prêtres. 

Le  Roi  fa  le 
Chanoine  en 
tour. 

J Les  mêmes.  1 

| Le  Roi  fa  le  t 
| Doien. 


Le  Roi  fa 

Chanoine 

tour. 


•n  » Le  nos  Qr  le  . 

t I Chanoine  en  I 

\ Itour.  | 


Rrrrrr 


Le  Chapitre 
de  plein  droit. 


Le  Roi  fa  le 
Chanoine  en 
tour.  ■ 

Le  Roi  fa  le 
Cba.ioine  en 
tour. 

Le  Roi  fa  le '■ 
Prêtre*  Dia- 
cre fa  Sot î- 
draere  en  Je- 
matne. 

Le  Roi  fa  le 
Chanoine  en  [~ 
’tour. 

Le  Roi  fa  le 
Chanoine 
Tournaire  al- 
ternative' 
ment  avec 


C ytùicjfe  Je 
Jawt  Maur. 
Le  Chapitre 
Je  plein  droit. 
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De  S.  Michel  Archange  fous  leï 
n<  clocher.  J 


gros 

De  la  Nativicé  de  la  Vierge, 
appel  lec  la  Chapelle  Roland 
reforvee 

Les  deux  Chapellenies  de  faint  1 
Nicaifc  &c  faintc  Eutropie  fa  fœur.C 
De  faint  Nicolas  fous  les  petites  j 


vouccs. 


de  peint  Pierre 
& peint  Paul.  J 

Le.  troUChapellem«W 

refervées.  | de  U Conver- 

j fsondeS.Pnul.^ 


de  U Purifi- 
cation de  la 
Pierre  dans  le  ( 
vieux  Chœur  Ç 
de  l'E^lfp. 


La  première  ") 

La  fécondé  I r#/#r- 
La  troificme  f' v*eu 
La  quatricmej 

La  Chapellenie  de  la  Transfigu- 
ration de  nôtre  Seigneur. 

La  première  Chapellenie  de  la 
Vifitation  & de  la  Décollation  de  L 
faint  Jean  Baptifte. 

La  Chapellenie  de  faint  Vincent 
fous  les  grandes  voûtes.  J 

La  Chapelle  &:  Chapellenie  de^ 
faint  Jean  Baptifte,  hors  mais  tout 
proche  de  l’Eglifc,  & qui  cft  en 
l'Eglifc  de  faint  Amant,  Paroiftc  * 
des  Officiers  ôc  des  Domeftiqucs 
des  Chanoines.  refer v ce.  j 

La  Chapelle  8r  Chapellenie  de> 
faint  Laurent,  hors  mais  proche  der 
l’Eglife. 


Le  Roi  fr  le 
Chaneine 

Tournaire. 

Le  Chapitre 
de  fie  in  droit . 


Le  Roi  & le 

Chanoine 

Tournaire. 


ILe  Chafitre 
de  plein  droit. 


Le  Roi , le 
Doien  les 
deux  anciens 
Chanoines . 
Le  Roi  & le 
thanTourn. 
Le  Chafitre 
Us  conféré  de 
plein  droit. 


Le  Roi  ér  le 
Chanoine  en 
tour. 


I Le  Chepitre 
1 de  plein  droit. 


Le  Roi  é'  le 
Chanoine  en 
tour. 


'Vie ces  3 Titres  , (ÿ*  Mémoires  3 &c.  toyf 


La  première' 


La  fécondé 


Chapellenie  de 
faint  Leonard 
devant  le  fui*. 


Pour  les  autres  Chapellenies  do 
cette  Eglife,  le  Roi  n'en  a pas  la 
collation,  les  Chanoines  Tournai- 
xes  les  conférons,  ou  alternative- 
ment ou  conjointement  avec  des 
Patrons  Laïcs. 


PAT*0NS.|  Coll  ATIUR.S.  | RïYInU. 

Le  Roi  le 
Prêtre , Dia- 
cre Seû- 
diaert  en  fe- 
mahte. 

Le  Roi  & les 
Jeux  pltet  un- 
tiens  C hanei. 
nu. 


Autres  Chapellenies  que  le  Roi  conféré  alternativement  dam  fes  mou  i 
comme  étant  aux  droits  du  Pape  en  vertu  de  ï Induit. 


BENEFICES. 


Pa.tb.ohs.  | Coll  at  surs.  | Riyinu^ 


IL  y a quelques  Chapellenies 
dans  l'Eglifc  Collegiale  de  la 
Madelaine  de  Verdun  , qui  font 
affc&ces  aux  Serviteurs  fie  Officiers 
de  l’Eglifc.  Celles  qui  ne  leur  font  pas 
affe&ccs,  font  les  Chapellenies  de 
I.  Saint  Blaife  fous  les  voûtes. 
i.  Sainte  Catherine  fie  faintc 
Gertrude. 

x.  Saint  Efiicnne. 
a.  Saint  Jean  Apôtre  fous  les  I 
voûtes.  j 

i.  Saint  Lazare  fie  fainte  Mar-} 

«hc  ) 

i.  Saint  Michel.  1 

i.  Notre-Dame  fous  les  voûtes.  L 

x.  Saint  Pierre  fous  les  voûtes. 

i.  Saint  Rcmy. 


-L 


l 


Le  Roi  & le-  J 
C hapitre.  1 


Le  Bei  & le 
Prêtre , Di*, 
tre  ér  Soi- 
diacre  entour. 

fie  Roi  ÿ le 

Chapitre. 

Le  Roi,  le 
Prêtre,  Di*, 
cre  ty  Soû. 
diacre  en 
tour, 

Rrrrrr  i) 
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} 


trudc. 

Vans  l'Eglife  Parroijjiale  de  S.  Sau- 
veur de  Verdun , la  Chapellenie . 
i.  De  faint  Nicolas.  . } 

Vans  l’Eghfe  Parrotfjiale  ctAu^eville^ 
Vdienné  de  Clermont , Chapellenie 

i.  à l'Autel  de  faint  Nicolas.  J 

Vans  l'Eglife  P tirroijjiale  de  Boureulles 
meme  Voienné , Chapellenie 

i.  à l’Autel  de  la  Sainte  Vierge.  J 


Le  Roi 
l’AbbeJJe  de 
feint  Meur. 


Ï07t 

Binefichs.  P*troni.|Goi.i,at«um.|R.ht«n»; 

Vans  FEglife  de  l'^tbbaic  de  S.  Maur, 

• deux 

1.  A l’Autel  de  faint  Linaire.  1 
z.  A l’Autel  de  la  Sainte  Tri 
nité. 

Vans  celle  de  Saint  Mihel , les  Cha- 
pellenies 

1.  des  Saints  Apôtres.  "1 

1.  du  grand  Autel  fous  les  voû- 
ces. 

/'‘z.  de  fainte  Marguerite,  r 
1.  de  Notre-Dame. 

1.  de  faint  Jean  Baptifte. 
x.  de  l’Aumônerie  de  l’Abbaïe.. 

Vans  l’Eglife  Parroijjiale  de  Saint  Me- 
dard  de  Verdun 

1.  Chapellenie  de  faint  Nico-l 
las.  J 

Vans  FEglife  Paroiffialt J de  Saint 
Pierre  l’Angelé  de  Verdun , 
les  Chapellenies 

1.  de  Notre-Dame.  ~ j 

1.  de  faint  Michel.  J 

1.  de  faint  Nicolas  & fainte  Gcr- 


Le  Rei 
l’Abbé  de 
feint  Mihel. 


Le  Rei  <$r> 
l’AbbeJfe  de 
feint  Meut. 


Le  Rei  ér  •••*•  1 
Le  Roi  le 
Curé. 


Le  Roi  I 
l'Abbé  de  S.  j 


Venne. 


1 


| Le  Roi  (J*  •••  J 


"Le  Roi  com-  f 
me  line  de  : 
Ber. 


Le  Rei  & 

l'Ar.hid. 
tArgone 
Voie n de 

Aîontfeiecen. 


«1 

/l.'I 


i.  de  la  Paffion  depuis  peu  fon-  "} 

dée.  . , , J 


[AkjJf  r 


e!  * 

Le  fiai  tom- 
me Duc  de 
Bar. 


f,  .1 

*ls‘  1*  > • t;  • 

^.^j^rt*LrAîrr.  ; 
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V dns  le  Château  de  Clermont , Cha- 
pellenie ' -,  i 

i.  à I*AutcI  de  la  Vierge,  que" 
l’on  dit  être  annexée  au  Prieuré  f 

<ie  Beauchamp,  Belchamp  ou  Bé- 
champ. 

i.  de  la  Paffion. 
i.  de  faintc  Anne. 

Vans  tEglife  Parrotjfialc  de  Clermont 
Chapellenie 

i.  à l'Autel  de  Notre-Dame, 

. qu’on  prétend  annexée  à la  Cure  de 
Vvraincourt.  j 

Vans  le  terroir  de  Blercourt  annexe  de 
Rampant , de  meme  Doïenné 

i.  Chapellenie  ou  Hermitage  de' 
faint  Diûer  unie  à la  Chapelle  de 
S.  Martin  fondée  en  l'Eglifc  Ca- 
thédrale de  Verdun. 

Dans  l'Eglife  ParroiJJiale  de  Rarecourt 
au  meme  Doïenné 

i.  Chapellenie  de  faint  Chrifto-  *> 

*he-  . . f 

Vans  l Eglife  de  Baul^ey , Voïtnnê  de 
S omlliers , Chapellenie 
i.  L’Autel  de  Notre-Dame  Wï 
de  faintc  Barbe.  ? 

Dans  le  Château  de  Saüilliers , Cha- 
pellenie 

i.  de  faint  George.  T. 

Vans  l Eglife  Parrotjjiale  d'Ejlaing , 

Doïenné  d* Amélie,  Chapellerue 

i.  à l’Autel  de  faint  Jean  Bap- 
tifte.  •'  - uo. 


Le  Roi  dans 
les  mois  du 
Paptyle  Cha- 
pitre de  Ver. 
dunfrl'Aih. 
de  5.  Alaur 
alternative- 
ment. 


I Le  Roi  fr  J 
* l'Abbé  de  j 
1 S.  Vanne,  1 


| Le /tes  | 


Le  Roi  eom-  | 
de  I 


-VL 


*'•  *#  i 

;v<I 


me  Duc 
Bar. 


UJÎ 


V 


fp  1 


I 


} 


Le  Roi  frie 
Chapitre  de 
la  Madelai- 
ne  de  Verdun. 

I Le  Roi  frle[ 

J Cure  d"ff- 
| tainz-  I 

Rrrrrt  ij 
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Vans  l’Bglife  Parroijfialc  de  faint  Mi - 
chel , Voïennê  de  faint  Michel , 


de  faine  Eloi. 


1.  à Saint  Nicolas. 

1.  à l’Autel  de  Saint  Chriftophe. 

1 . à l’Autel  de  la  Sainte  Vierge. 

1.  à l'Autel  dç  S.  Jean  Baptifte,^ 

i.  dans  le  Cimetière  de  Saint 
Michel. 

1.  Dahs  le  Château. 

Vans  la  Paroiffe  de  Han^ierts , meme 
Voïennê. 

L’Hermitagc  ôc  Chapellenie  de") 
Palamcix.  J 

Vans  VEglife  Pàrroijfale  de  Tilly  au 
même  Voïenné , Chupclleme. 

1.  de  l'Annonciation  & de  faint 
Nicolas. 

L'Hermitage  de  S.  Barthélemy. 

L’Hcrmitagc  de  Saint  Michel? 
au  Mont.  J 

L’Hermitage  de  Notre-Dame  de  1 
Valbenoîtc.  J 


tes 

/ 

La  !.}• 

Le  Roi  fr 
l'ytbbi  de 
point  Michel. 

:• 

La  a.} 

Le  Roi  h 
Prieur  Clauf 
irai. 

1 

La  3.} 

LrR«  é-  | 

V Aumônier.  | 

J 

La  + } 

Le  Roi  fa  le  [ 

Curé. 

Le  Rii  (jy 

l'Abbé  de 
faint  Michel. 


( 

aK- 


| Le  R m ér 

» l'AbbeJfe  J* 
| faint  Maur. 


Le  R et  , 

l'Abbè  de 
famt  Vanne. 

Le  Roi 
P A bbejfe  de 
faint  Maut . 

| Le  Rw  | 


Page  zy  6.  art,  27.  Nous  trouvons  dans  la  fuite  des  Induits 
celui  du  même  Pape  Clément  IX.  du  9.  Avril  1668.  accorde 
au  Roi  pour  nommer  à 1 Evcchc  d’Elne  & aux  Prelaturcs 
Confiftorialcs  du  Comté  de  Rouflillon,  & des  Vigueiics  de 
Conflans  & Cerdagnc,  en  toutes  vacances,  meme  en  Cour  de 
Rome,  & du  chef  des  Cardinaux  Commençaux  dccedez  a 
Rome  j quoi  que  le  Pape  de  foit  plus  fpecialemcnc  iefcrve  la 
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vacance  in  Curia,  qu’aucune  autre  vacance,  félon  le  chapitre 
Ztcet.  De  Prabendu.  ap  Scxtc.  Cet  Induit  a été  d’autant  plus 
juftement  accordé  au  Roi , que  ces  Païs  avoient  été  cédez  au 
Roi  par  le  Traité  de  Paix  des  Pyrénées,  dont  nous  joindrons 
ici  l'extraie  qui  précédera  cet  Induit  que  nous  donnons  ici  au 
Public. 

Extrait  du  Traité  des  Pyrénées  -,  entre  les  Couronnes  de  France 
dfEfpagne , en  L* année  1659.  le  y.  Novembre, 

Article  XLII. 

ET  pour  ce  qui  concerne  les  Païs  6c  Places  que  les  armes  de  France 
,ont  occupées  en  cette  guerre  du  côté  d’Efpagne,  comme  l’on  auroic 
convenu  en  la  négociation  commencée  à Madrid  en  l’année  1656.  fur  la- 
quelle eft  fondée  le  prefent  Traité,  que  les  Monts  Pyrénées,  qui  avoient 
anciennement  divifè  les  Gaules  des  Efpagnes , feront  aufli  dorénavant  la 
divifion  des  deux  memes  Roïaumes , il  a été  convenu  6c  accordé,  que  le 
Seigneur  Roi  Tres-Chrctien  demeurera  en  poflefïïon,  6c  jouira  effe&i- 
vement  de  toute  la  Vicomcé  6c  Viguerie  de  Rouflillon,  6c  de  la  Comté 
& Viguerie  de  Conflans  , Païs,  Villes,  Places, Châteaux,  Bourgs,  Villa- 
ges, 6c  lieux  qui  compofent  lcfdits  Comtez  &c  Vigueries  de  Rouflillon 
ôc  de  Conflans  j & demeureront  audit  Seigneur  Roi  Catholique,  la  Com- 
té 6c  Viguerie  deCerdana,  & tout  le  Principatde  Catalogne,  avec  les 
Vigueries,  Places , Villes , Châteaux,  Bourgs,  Hameaux , lieux  6c  païs 
qui  compofent  ladite  Comté  de  Cerdana  , 6c  Principat  de  Catalogne. 
Bien  entendu  que  s’il  le  trouve  quelque  lieu  de  la  Comté  6c  Viguerie 
de  Conflans  feulement  , 6c  non  de  Rouflillon , qui  foient  dans  lefdits 
Monts  Pyrénées  du  côté  d’Efpagne,  ils  demeureront  aufli  à fa  Majeftc 
Catholique.  Comme  pareillement  s’il  fe  trouve  quelque  lifeu  de  ladite 
Comté  6c  Viguerie  de  Cerdana  feulement,  &•  non  de  Catalogne , qui 
foient  dans  lefdits  Monts  Pyrénées  du  côté  de  France , i^s  demeureront 
à fa  Majefté  Tres  Chrctienne.  Et  pour  convenir  de  ladite  divifion,  feront 
piefentement  députez  des  Commiflaircs  de  part  6c  d’autre,  lefqucls  cn- 
fcmble  de  bonne  foi  déclareront  quels  font  les  Monts  Pyrénées , qui 
fuivant  le  contenu  en  cet  article , doivent  divifer  à l’avenir  les  deux 
Roïaumes  , & fignaleront  les  limites  qu’ils  doivent  avoir  : Et  s’aflèm- 
bleront  lefdits  Commiflaircs  fur  les  lieux,  au  plus  tard  dans  un  mois 
après  la  fignature  du  prefent  Traité;  6c  dans  le  terme  d’un  autre  moi$ 
fuivant  auront  convenu  enfemble  & déclaré  de  commun  concert  ce  que 
deflus.  Bien  entendu  que  fl  alors  ils  n’en  ont  pu  demeurer  d’accord  entre 
eux  ils  envoïeroint  auflitôt  le?  motifs  de  leurs  avis  aux  Plénipotentiai- 
res des  deux  Seigneurs  Rois,  lefquels  aïans  eu  connoiflànce  des  difficul- 
tés 6c  difFerens  qui  fe  feront  rencontrez  , conviendront  entre  eux  fur 
ce  point  ; fans  que  pour  cela  on  puifle  retourner  à la  prife  des  Armes- 
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Article  XLIII. 

Toute  la  Comte  & Viguerie  de  Rouflillon  , Comté  & Viguerie  dfc- 
Conflans,  à la  refêrve  des  lieux  qui  fe  trouveront  être  dans  les  Monts 
Pyrénées  du  côté  d’Efpagne,  en  la  maniéré  ci-delTus  dite,fuivant  la  décla- 
ration & ajuftement  des  Commifïàires  qui  feront  députez  à cet  effet  j 
comme  auflï  la  partie  de  la  Comté  de  Cerdana ,.  qui  fe  trouve  erre  dam 
les  Monts  Pyrénées  du  côté  de  France,  fuivantla  même  déclaration  des 
CommifTaires , Pars,  Villes,  Places,  Châteaux  qui  eompofent  lefdites 
Vigueries  de  Rouflillon  Sc  de  Conflans , & partie  de  la  Comté  de  Cer- 
dana , en  la  maniéré  fufdite , appartenances , dépendances  & annexes  y 
avec  tous  les  Hommes,  Valfaux,  Sujets , Bourgs  , Villages , Hameaux, 
Fortfts,  Rivières,  plat- Païs,  Sc  autres  quelconques  qui  en  dépendent* 
demeureront  irrévocablement  & à toujours  par  le  prefent  Traite,  unis  & 
incorporez  à la  Couronne  de  France , pour  en  joüir  par  ledit  Seigneur  • 
Roi  Tres-Chrétien,  fes  hoirs,  fuccefl’eurs  & aïans  caufe,  avec  les  memes 
droits  de  Souveraineté,  Propriété,  Régale,  Patronage,  Jurifdiûion, No- 
mination , Prérogatives,  Prééminences  fur  les  Evcchez,  Eglifcs  Cathédra- 
les, & autres  Âbbaïes,  Prieurez  , Digmtez  , Cures  ou  autres  quelcon- 
ques Bénéfices  crans  dans  l’étendue  de  ladite  Comté  de  Rouflillon,  Vi- 
gueric  de  Conflans  , Sc  partie  de  la  Comté  de  Cerdana , en  la  maniéré 
ci.defliis  dite  (à  la  refetve  pour  le  Conflans,  de  ce  qui  fe  trouveroit  dans 
les  Monts  Pyrénées  du  côté  d Efpagne)  de  quelques  Abbaïes  que  lefdits 
Prieurez  foient  mou  va  ns  & dependans,  & tous  autres  droits  qui  ont  ci- 
devant  appartenu  audit  Seigneur  Roi  Catholique,  encore  qu’ils  ne  foient 
ici  particulièrement  énoncez:  fans  que  fa  Majeftc Tres-Chrttienne  pmffi: 
être  troublée  ni  inquiétée  par  quelque  voïe  que  ce  foit , de  droit  ou  de 
fait,  par  ledit  Seigneur  Roi  Catholique  fes  fuccefleurs,ou  aucuns  Prin- 
ces de  fa  maifon  , ou  par  qui  que  ce  foit,  ou  fous  quelque  pretexte  & oc- 
calion  qui  puilfe  arriver  en  ladite  Souveraineté,  propriété,  jurifdiâïon, 
reflort,  pofleflion  Sc  joüiflânce  de  tous  lefdits  Païs,  Villes,  Places,  Châ- 
teaux, Terres,  Seigneuries,  Domaines  Sc  Bailliages  y enfemblc  de  tous  les 
lieux  Sc  autres  chofes  quelconques  qui  dépendent  de  ladite  Comté  de 
Rouflillou,  Viguerie  de  Conflans.,  & partie  de  la  Comté  de  Cerdana , eu 
la  maniéré  ci-dcfliis  écrite  ( à la  referve  pour  Conflans,  de  ce  qui  fetrou- 
veroit  dans  les  Monts  Pirences  du  côté  d’Efpagne:)  Et  pour  cet  effet  le- 
dit Seigneur  Roi  Catholique,  tant  pour  lui  que  pour  fes  noirs,  fuccefTeurs 
5c  aïans  caufe,  renonce,  quitte,  cede  Sc  rranfporte  comme  fon  Plénipo- 
tentiaire en  fon  nom  par  le  prefent  Traité  de  Paix  irrevocable,  a renon- 
cé, quitté , cédé  Sc  tranfporté  perpétuellement  5c  à toujours,  en  faveur  &C 
au  piofit  dudit  Seigneur  Roi  Trés-Chrctien,  fès  hoirs,  fucceflèurs  6c  aïans 
caufe  , tous  les  droits , aélions , prétentions , droits  de  regale,  patronage, 
jurifdi&ion,  nomination,  prérogatives  & prééminences  fur  les  Evcchez, 
Eglifes  Cathédrales  Sc  autres  Abbaïes , Prieurez,  Dignicez,  Cures,  ou  au- 
tres quelconques  Bénéfices  crans  dans  l’étendue  de  ladite  Comté  de  Rouf- 
iülon,  Viguerie  de. Conflans,  & partie  du  Comté  de  Cerdana,  en  la  ma- 
niéré.- 
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hiere  ci-deflus  dire  ( à la  referve  pour  Conflans , de  ce  qui  fe  trouvcroic 
dans  les  Monts  Pirenées  du  côté  d’Efpagne  ) de  quelques  Abbaïes  que 
lefdits  Prieurez  foienc  mouvans , 8c  generalemenc  tous  autres  droics , fans 
rien  retenir  ni  referver,  que  ledit  Seigneur  Roi  Catholique  ou  feflits  hoirs 
8c  fucceflèurs  ont  & prétendent, ou  pourroient  avoir  8c  prétendre,  pour 
quelque  caufe  & occalion  que  ce  foit,  fur  lefdits  Comtez  de  Rouffillon  , 
Vigucrie  de  Conflans  & partie  du  Comté  de  Cerdana,en  la  maniéré  ci- 
deflus  dite  ( à la  referve  pour  Conflans  de  ce  qui  (e  trouveroit  dans  les 
Monts  Pirenées  du  côté  d’Efpagne)  & fur  tous  les  lieux  en  dependans, 
comme  dit  cft,  lefquels  enfemble  , tous  les  Hommes , Vaflaux,  Sujets, 
Bourgs.  Villages,  Hameaux,  Forêts , Rivières , plat  Païs,&  autres  cho1- 
fes  quelconques  qui  en  dépendent , fans  rien  retenir  ni  referver,  ledit  Sei- 
gneur Roi  Catholique,  tant-  pour  lui  que  pour  fes  fucceflèurs , confent  dés- 
à*prefent  8c  pour  toûjours  être  unis  8c  incorporez  à la  Couronne  de  Fran- 
ce, nonobftant  toutes  Loix,  Coutumes,  Statuts, Conftitutions , conven- 
tions faites  au  contraire,  même  qui  autoient  été  confirmées  par  ferment, 
aufquels  8c  aux  claufes  dérogatoires  des  dérogatoires , il  eft  expreflemenr 
dérogé  par  le  prefent  Traire  , pour  l’effet  defdites  renonciations  8c  cef- 
fions  : lefquelles  vaudront  8c  auront  lieu,  fans  que  l’expreflïon  ou  fpccifi- 
cation  particulière  dérogent  à la  generale,  ni  la  generale  à la  particulière, 
en  excluant  à perpétuité  toutes  exceptions,  fous  quelques  droits  8c  titres, 
caufcs  ou  prétextes  qu’elles  puiflènt  être  fondées,  & nommément  celle  que 
l’on  voulût  ou  peut  prétendre  à l’avenir,  que  la  fepararion  de  ladite  Com- 
té de  Rouflïllon,  Viguerie.de  Conflans,  8c  partie  de  la  Comté  de  Cer- 
dana,  en  la  maniéré  fufdite  ( à la  referve  pour  Conflans  de  ce  quife  trou- 
veroit dans  les  Monts  Pirenées  du  côté  d’Efpagne  ) 8c  de  leurs  apparte- 
nances & dépendances,  fut  contre  les  Conftitutions  du  Principat  de  Ca- 
talogne j 8c  que  partant  ladite  feparation  n’a  pû  être  refoluc  ni  arrêtée 
(ans  le  confentement  exprès  de  tons  les  peuples  aflemblez  en  Etats  gene- 
raux : Déclaré,  confent , jrent  & entend  ledit  Seigneur  Roi  Catholique,, 
que  lefdits  Hommes,  Vaflaux , Sujets  de  ladite  Comté  de  Rouflïllon , Vi- 
guérie  de  .Conflans , & partie  de  la  Comté  de  Cerdana  , en  la  manière  ci— 
deflîis  dite  ( à la  referve  pour  Conflans,  de  ce  qui  fe  trouveroit  être  dans* 
les  Monts  Pirences  du  côté  d’Efpagne  ) leurs  appartenances  8c  dépendan- 
ces, foient  8c  demeurent  quittes  8c  abfous  dés-  à-prefent  & pour  toûjours, 
des  foi,  hommages,  fervices.ôc  ferment  de  fidelité  qu’ils  pourroient  tous 
ôc  chacun  d’eux  lui  avoir  fait,  8c  i Ces  prcdecefleurs  Rois  Catholiques j; 
enfemble  de  toute  obeïflance,  fubje&ion  8c  vaflelage,  que  pour  cela  ils- 
pourroient  lui  devoir,  voulant  que  lefdites  foi,  hommages  8c  fermens  de1 
fidelité,  demeurent  nuis  & de  nulle  valeur,  comme  & jamais  iis  navoient- 
été  faits  ni  prêtez. 
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Induit  du  Pape  Clcmcnt  IX.  accordé  au  Roi,  le  aux  fucceC. 
fcurs  de  fa  Majcftc , pour  U nomination  à l'Evêché  d'EIne, 
& autres  Bénéfices  Confiltoriaux  -,  ctans  dans  les  Comeez  8c 
Vigucries  de  RoufllUon,  Conflans,  & Comté  de  Cerdague. 

Ch.iriJfimo  in  Chriflo  jilio  noflro  Luicruico  IrAncorum  Régi 

Chrijhanijjifno. 

' * * d 

• ' v» 

Clemens  PP.  IX. 

CHARISS1ME  in  Chrifto  Fili  nofter , Salutetn  8c  Apoftolicam  be- 
nedi&ioncm.  Prxclara  Majeftatis  tux,ac  progenitorum , & Majo- 
rum  tuoium  Regutn  Chtiftianiflîmorurn  , Principum  longé  dariflimorum, 
inviftiflimorumque  Cluifti  Athletacum  ,ac  egregiorum  Sedis  Apoftoliex 
cnltorum  promerita  exigunt  , ac  prxcipuus  , quocamdcm  Majeftatem 
tuatn  filiali  erga  nos  8c  eamdem  Sedem  obfcrvantia  ac  picrate , orthodo- 
xx  Fidci  confcrvandx  8c  propagandx  zelo , aliifque  Rege  Chriftiamflnno 
dignis  virtutibus  atque  decoribus  multipliciter  prxfulgentcm  profequi- 
mur , paternx  charitatis  affectus  nos  urgec  atque  impellit , ut  tibi  ruifque 
fuccelloribus  Regibus  Chnftianiflimis  luculenta  Pontificix  nofirx  beni- 
gnitatis  doua  largiamur  : firraa  fpe,  atque  fiducia  in  Domino  freti , fore 
ut  tam  tu,  quam  fuccelTores  tui  Reges  prxdidi,  vix  anteceflorum  Rcguir» 
veftigiis  impreflx  inhxrentes , populos  ditioni  veftrx  creditos  , in  Fide 
Catholica  , ac  vetere  erga  Sedem  prxdidam  obedientia  continere  pari 
laude  conaturi,  Conftitutionefque  Apoftolicas  in  univerfis  dominiis  ve- 
ftris  debitx  femper  cxecutioni  mandari,  ac  Sedis  ejufdem  honorem  8c  au- 
thoritatem  illibatos  confervari , omni  ftudio  fuis  curaturi.  Volenres  ita- 
que  tibi,  qui,  ut  accepimus  , univerfum  ComUatum  8c  Vicariam  Rufci- 
nonenfem,  Comitatum  8c  Vicariam  Confluentinam  , exceptis  iis  locis 
qux  in  Pyrenxorum  parte  Hifpaniam  fpedante  (ira  etfe  judicata  funt. 
Itemque  partem  Comitatus  Cerdanx , quam  in  parte  Pyrenxorum  Gal- 
liam  fpedante  fitam  eflê  pariter  judicatum  fuit,  Regiones  , Uibes,  Op- 
pida , Caftella,  ex  quibus  Vicatia  Rufctnoncnfis , 6c  Confluentina  , 8c  ea 
pars  Comitatus  Cerdanx , de  qua  mox  di&um  eft , confiant , earum  ac- 
ceflîones  , appendices , & adjun&a  de  prxfcnti  pofïïdes , & per  totum  an- 
num  Ui66.  pofiedifti , tuifque  fuccefioribus  Regibus  Francorum  Chriftia- 
nillimis,  quô  regiam  benevolentiam  erga  perfonas  bene  méritas,  vobif- 
que  gratas  8c  acdlptas  exercere  valeatis , gratiam  facere  fpccialem.  Ac. 
fperantes  te,  ac  illos  in  noniinandis  ad  Ecclefiam  Elnenfein , & Monafte- 
ria  Confiftorialia  intra  fines  dirionum,  & locoru  n prxdi&orum  à te,  ut 
prxfcrtur  poflelTorum  confifteraia,  perfonis  , qux  vitx  inregritate,  reli- 
gione  , fide,  & do&rina  prxftcnt , ac  Epifcopalis  muneris  prxrogativa 
rcfpc&ive  dignx  fint , fummum  ftudium , fummamque'diügcntinm  lemper 
adhibituros,  ncc  confcientiam  veftram  hac  m re  ullo  mddo  lxdi  pafiiiros 
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eflc  » motu  proprio , Sc  ex  certa  fcientia  noftris,  deque  Apoftolic*  poteftd- 
tis  plcnitudine.  Tibituifque  fuccefl'oribus  Regibus  Francorum  Chriftia- 
niflîmis,  in  finceritate  fidei,  Sc  unitate  S.  R.  E.  nec-non  obcdientia  ac 
devotione  noftris , & fucceflbrum  noftrorum  R omanorum  Pont:ficum  ca- 
nonicc  intrantium  pericverantibus  , qui  pro  tcmpore  Civitatem  Elnenfem, 
ac  Comitatus  Sc  Vicarias  Rufcinonenfcm , & Confluentinam  , ac  partem 
Comitatus  Cerdanx  in  parte  Pyrenxorum  Galliam  fpetftantc  fitam.Re- 
giones , Urbes , Oppida  , Caftella , acceflioncs , appendices , Sc  adjun&a 
prædifta  , prout  fupra  enunciatum  eft  , pro  tcmpore  poftederint.  Jus  Pa- 
tronatus , Sc  prxfentandi  perfonas  probatas  , bonorum  noininis  Sc  famæ, 
ac  fecundùm  Sacrornm  Canonum  , 6c  Concilii  Tridentini  Dccretorum 
diQ>ofitioncs , idoneas , ad didtam  Ecclefiam  Elnenfem,  ac  omnia  6c  fin- 
gula  Monafteria  Confiftorialia , intra  fines  dirionum  , 6c  locorum  prxdi- 
ttorum  dumraxat  confiftentia.  Quotiefcumque  illani , Sc  ilia  quovis  mo- 
do, & ex  quorumeumque , etiam  ejufdem  S.  R.  E.  Cardinalium  perfonis, 
etiam  fi  in  Romana  curia  vacare  contigerir , per  nos , Sc  Romanos  Pon- 
tifices  SucccfTores  noftros  prxdiftos , eifdom  Ecclefix  Elnenfi , Sc  Mona- 
fteriis  refpedlive , ad  prsfentationem  hujufmodi  prxficiendas , tenore  prx- 
fentium , de  fpeciali  aono  gratix  concedimus  & afïïgnamus.  Decernentes 
Jus  Patronatus , Sc  præfcntaRdi  hujufmodi  illius  omnino  naturx  Sc  vigoris 
exifterc,  cujus  Jus  Patronatus  Rcgium  ex  fundationc  Sc  dotatione  exiftir, 
ac  quafeumque  provifiones  , rommendas  , adminiftrationes  , uniones  Sc 
difpofitioncs , tam  de  vacantibus,  quam  de  vacaturis  , per  viam  acceffus, 
Sc  regreftus , Sc  alias  quomodolibet , etiam  de  confenfu  iüam , vcl  ilia  pro 
tempore  obtinentium,  de  Ecclefia  Elnenfi,  ac  Monaftcfiis  prxdi&is, abf- 
que  prxfcntatione,  aut  exprefto  confenfu  tuo , tuorumque  fucceflorum 
prxdidtorum,  per  nos,  didtofque  fucceftores  noftros  Romanos  Pontifi- 
ces , Sc  Sedem  prxdiétam,  quomodolibet  ex  mine  de  extero  faciendas, 
aut  pro  tempore  fa&as , Sc  quafeumque  Litteras  Apoftolicas  defuper  quo- 
modolibet confeâas , etiam  quafeumque  derogationes  quorumvis  jurium 
prxfentandi,  feu  nominandi , etiam  cum  qnibufvis  cfficaciffimis , Sc  info- 
litis  claufulis  in  fe  continentes , nullius  roboris  vel  momenti  exifterc,  Sc 
fore.  Sicque,  Sc  non  aliter  per  quofeumque  Judices  ordinarios,  Sc  dele- 
gatos,  etiam  caufarum  Palatii  Apoftolici  Auditores,ac  S.  R.  E.  prxdiéhe 
Cardinales,  quavis  authoritate  fungenres , fublata  cis  Sc  eorum  cuilibet , 
quavis  aliter  judicandi  & interprerandi  facultate  Sc  authoritate,  judicari 
Sc  definiri  debcrc  ; ac  irritum , Sc  inane , fi  feens  fuper  his  à quoquam*, 
quavis  authoritate,  feienter,  vcl  ignoranter  contigerit  attentarj.  Nonob- 
ftantibus  quibufvis  Cancellarix  Apoftolicx  Regulis  editis,  Sc  edendis, 
aliifque  Conftitutionibus , Sc  Ordinationibus  Apoftolicis,  nec-non  Eccle- 
fix  Elncnfis , Sc  Monafteriorum  prxdiélorum  , ac  Ordinum  quorum  ilia 
funt,  etiam  juramento , confirmatione  Apoftolica , vel  quavis  firmitate 
alû  roboratis  Staturis,  Sc  Confiiçtiidinibus  , Privilcgiis  quoque,  Indultis, 
& Litteris  Apoftolicis,  fub  quibufeumque  tenoribus,  & formis , ac  cum 
quibufvis  claufulis  , 8c  decretis  in  genere,  vcl  in  fpccie,  Sc  aliàs  in  con- 
trarium  quomodolibet  conccflîs,  approbatis  Sc  innovatis.  Quibus  omni- 

Sfffffij 


é 


f 


1080  Inventaire  des  Induits , 

bus,  8c  fingulis  , etiamfi  pro  illoruin  fufficienti  derogatione , de  illis , 'tfb- 
rumqne  totis  tenoribus,  (pccialis,  fpecifica,  exprefta,  & individua,ac  de 
vetbo  ad  veibum,  non  autem  per  claufulas  generales  idem  importantes 
mentio,  feu  quarvis  alia  expreflio  habenda,  aut  aliqua  alia  exquifita  forma 
ad  hoc  fervanda  foret,  tenores  huiufmodi , ac  fi  de  veiboad  verbum  , ni- 
hil  penitus  omiflo , 8c  forma  in  illis  tradita  obfcrvata,  exprimerentur  8c 
inferentur  prxfentibus,  pro  pienc  , & fufticienter  expreflis  > 8c  infertis  ha- 
bentes , ilüs  aliàs  in  fuo  robore  permanfuris,  ad  prxmiilbrum  effè&um, 
hac  vice  dumtaxat,  fpecialiter&  exprefte  derogamus , cæteiifque  centra- 
riis  quibufeumque.  Cxterum,  quantô  magis  Majeftatem  tuam  , ejufque 
fucceflbres  favoribus  8c  gratiis,ex  Apoftolicx  Sedis  benignitate  profe- 
* quimur  8c  decoramus,  tanto  magis,  pro  injunûo  nobis  paftoralis  follici- 
rudinis  manere,  Nos  obfiringi  dignofeimur,  ad  exigendum  à te,  ut  ubi 
^edes  Apoftolica  tibi  nova  paternx  benevolentia:  cumulât  argumenta , fi- 
liale debeant  ibi  obfervantix  jura  erga  ipfam  Sedem  Apoftolicam  , vel 
continuata  fervari , vel  intermiffà  reftitui.  Intendimus  itaque  ut  in  Civi- 
tate  Elnenfi,  8c  Comitatibus  , ac  Vicariis , aliifque  omnibus  & fingulis 
locis , 8c  ditionibus  ptxdiûis,  ejufdem  Sedis  Apoftolica:  jura  quaccumque, 
præfertim  vero  circa  Tribunalis  Inquifitionis  adverfus  ha:rcticam , pravu 
tatem,  jurifdiflionem , Concilii  Tridcntini,  Litterarumque  Apoftolicarum 
in  die  Cœna:  Domini  legi  folitarum  obfervantiam  8c  executioncm , libe- 
ram  appellationum  in  caufis  ad  forum  Ecclefiafticum  quoquomodo  fpe- 
ftantibus,  tara  fuper  pofleftorio,  quàm  petitorio,  ad  Romanam  Curiam 
devolutionem,  facultates  Judicis , ut  vocant,  del  Brève,  in  illis  partibus, 
▼igore  Littt  rarum  Apoftolicarum  ,in  fimili  forma  brevis  expeditarum,  de- 
putari  foliti,  refervationes  menfium  Apoftolicorum , aliafque  omnes,tam 
generales,  quàm  fpeciales , Apoftolicas  Beneficiorum  provifiones  , pen- 
nonum  fuper  ipfis  aflignationes , fpolia,  8c  annatas  Camcræ  Apoftolicae 
débitas,  & ad  ipfas  exigendas  Miniftrorum  deputationem , ita  hodiernis  , 
8c  futuris  dittorum  fucced'orum  temporibus,  falva  femper  & illtefa,  quoad 
omnes  fuas  partes  omnino  maneant , ferventur , atquc  exeentioni  refpe- 
dVivè  mandentur , 8c  quatenus  opus  fit  in  priftinum  reftituantur,  prout  in 
ditta  Civitate  Elnenfi , 8c  Comitatibus , 8c  Vicariis , aliifque  omnibus , 8c 
fingulis  locis  8c  ditionibus  prxdittis  ante  annum  1640.  manebant,  ferva- 
bantur,&  executioni  demandabantur.  Déclarantes  noftram  intentionem, 
atquc  enixam  voluntatem  efle,  ut  prædi&a  Juris  Patronatus,  & prarfen- 
tandi  concefïïo  praefata:  obfcrvantia:  executioni,  & reftitutioni  innitatuc 
& conformctur.  Datum  ftomz  apud  fan&um  Petrum,  fub  Annulo  Pif- 
catoris,  die  9.  Aprilis  1668.  Ponrificatus  noftri  anno  primo. 

Sic  fignatum  I.  G.  S lu  si  us. 

Enrtgiflrc  et  Regijlres  du  Grand  Çonfeil  du  Roi  .fuivant  l' Arre fl  ce  jour* 
d'hui  donné  en  içtlni.  A P*rU  t onzième  Juin  1 670.  Signe  Hsrbin. 

-Surquoi  l’on  ne  peut  s’empêcher  de  remarquer  pour  le  droit 
qui  y cft  dclaiÜc  au]  Roi , qu’il  peut  provenir  de  deux  caufcs 
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Zc  railons.  La  première,  que  le  Pape  repuce  le  droit  de  No- 
mination accorde  par  l’Indulc,  comme  procédant  de  la  fonda- 
tion Roïale,  qui  n’cft  point  fujctc  à la  vacance  cfi  Cour  do 
Rome,  félon  le  fcntiment  des  Dofteurs  Efpagnols  & de  Joan- 
nes  Lupus  de  Palacios  RnWios,  en  fon  Traité  fingulicr  De  Bcnc- 
ficiis  in  Cnn  a vacantibus.  C cil  donc  fur  ce  fondement  que  le 
Pape  a cédé  ces  droits  de  Patronage  Se  autres  au  Roi,  par  la 
elaufe  fuivante  de  cet  Induit  : Decernentesjus  P a trônât  iu  çÿ*  pr«e- 
fenlandt  hujujmodt , itlius  omnin'o  nature  & vtgoru  exijlere,  cujits  jus 
Patronat  us  Rectum  ex  fundatione  O'  dotatione  exijlit. 

La  fécondé  -peut  encore  venir  en  rcconnoiiîance  & pour  ré- 
compenser le  Roi  de  tant  de  Droics  extraordinaires  qu’il  a de- 
lai fie  au  Pape  en  ce  Taïs,  contraires  & totalement  oppolèz  aux 
Libcrccz  de  l’Eglifc  Gallicane,  que  Pape  rcconnoîc  avoir  etc 
confervez  au  Saint  Siège  par  la  ptotc&ion  du  Roi , donc  il 
prend  les  motifs  de  la  conceflion  de  l’Induit,  & Toccafion  do 
lui  en  demander  la  continuation  en  ces  termes  : Cxterùm  quanta 
magu  Majtjlatem  tuam  ejufque  fucceffores  favoribus  & gratiis  ex 
Apojlolicœ  Sedu  benignitate  profequimur  & decoram  us  : tant'o  mari* 
pro  mjunElo  nobu  Pajloralu  Jollicitudwù  muntre , nos  obflringi  di - 
gnofeimur  ad  txigendum  à te , ut  ubi  Sedes  Apoüolica  tibt  nwa  pa- 
terna  benevolenti a cumulât  argumenta , filiale  debeant  ibi  obfervan- 
tié  jura  erga  ipfam  Sedem  ^ipoftolicam , vel  continuata  fervari , vel 
intermijja  rejhtui. 

Page  197.  art.  a 8.  Nous  voïons  enfuice  dans  I’otdrc  des  Grâ- 
ces de  Clément  I X.  accordées  au  Roi  & à fes  fucccflcurs  celle 
pour  la  nomination  à l’Evcchc  d'Arras,  uniquement  & pour 
la  feule  Prelaturc  Epifcopale  à perpétuité  fuivanc  les  termes  de 
l’Indulc  qui  fuit  dacé  du  même  jour  9.  Avril  166 8.  l'Artois 
aïanr  été  reconnu  appartenir  par  le  Traité  des  Pyrénées % donc 
nous  joignons  ici  l'extrait , & les  autres  Bénéfices  du  Dioccfo 
ccans  compris  dans  celui  pour  la  Flandre  Françoilc  , que  nous 
donnerons  ci  - après. 

Extrait  du  Traité  de  Paix  des  Pi  renées,  entre  les  Couronnes  de  France 
(P*  d'Bfpagne , du  mou  de  Novembre  1659. 

Article  XXXI  V. 

D Autant  que  les  longueurs  5c  difficultez  qui  fe  lèroient  rencontrées, 
fi  on  fût  entre  en  difeufliun  des  divers  droits  & prétentions  deL 
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dits  Seigneurs  Rois  , eufTent  pû  beaucoup  retarder  la  conclnfion  de  ce 
Traité , Sc  différer  le  bien  que  toute  la  Chrétienté  en  attend  Sc  en  rece- 
vra , il  a étéf  convenu  Sc  accordé , en  contemplation  de  la  Paix  , touchant 
la  rétention  & rellitution  des  Conquefles  faites  en  la  prefente  guerre,  que 
tous  les  différends  defdits  Seigneurs  Rois  feront  terminez  fie  ajuftez  en  la 
maniéré  qui  enfuit. 

' Article  XXXV. 

En  premier  lieu  , il  a cté  convenu  8c  accordé , pour  ce  qui  concerne  les 
Pais- Pas , que  le  Seigneur  Roi  tres-C  htetien  demeurera  faifi  & jouira 
efFc&ivement  des  Places , Villes,  Païs  & Châteaux,  Domaines, Terres  Sc 
Seigneuries  qui  enfuivenr.  , 

Premièrement  dans  le  Comté  d’Artois,  de  la  Ville  &*Cité  d’^rras , Sc 
fa  Gouvernance  & Bailliage  ; de  Hefdin  Sc  fon  Bailliage  ; de  Rapaume  Sc 
fon  Bailliage  ; de  Buthune , & fa  Gouvernance  Sc  Bailliage  ; de  Lens  Sc. 
fon  Bailliage  ; de  la  Comté  de  faint  Paul,  Teroanne  Sc  fon  Bailliage -,  de 
Pas^c  fon  Bailliage  : comme  atfffi  de  tous  les  autres  Bailliages  Sc  Châ- 
tellenies dudit  Artois,  quels  qu’ils  puiflent  être,  encore  qu’ils  ne  foienc 
pas  ici  particulièrement  énoncez  Sc  nommez , à la  referve  feulement  des 
Villes,  Bailliages  Sc  Châtellenies  ou  Gouvernances  de  Aire  & de  fait  t 
Orner,  Sc  de  leurs  appartenances , dépendances  Sc  annexes,  qui  demeu- 
reront toutes  à fa  Majefté  Catholique  : comme  auffi  le  lich  de  Renty , en 
cas  qu’il  Ce  trouve  être  des  dépendances  d’Airc  Sc  faint  Orner , Sc  non 
d'autre  maniéré. 

Articu  XXXVI. 

En  fécond  lieu,  dans  la  Province  Sc  Comté  de  Flandre,  1 “dit  Seigneur 
Roi  Très- Chrétien  demeurera  faifi  , Sc  jouira  effectivement  des  places  de 
Gravelines , des  Forts  Philippes,  l’tfclufe  & Hannuin  , de  Bourbourg  Sc 
Sc  fa  Châtellenie,  Sc  de  faint  Venant , foit  qu’il  foit  de  la  Flandre  ou  d’Ar- 
tois , Sc  de  leurs  domaines  ? appartenances , dépendances  Sc  annexes. 

Article  XXXVI I. 

En  troificme  lieu  , dans  la  Province  Sc  Comté  d’Hainaut , ledit  Seigneur 
Roi  Très- Chrétien  demeurera  fiiifi  , Sc  jouira  effectivement  des  places  de 
Landrccy  & du  Quefnoy  , & du  leurs  Bailliages , Prevôtez  & Châtelle- 
nies , domaines , appartenances  & dépendances. 

Article  XXXVIII. 

En  quatrième  lieu , dans  la  province  Sc  Duché  de  Luxembourg,  ledit 
Seigneur  Roi Tres-Chrétien  demeurera  faifi, & jouira  effectivement  des 
Places  de  Thionville,  Montmedy  Sc  Damvilliers,  leurs  appartenances, 
dépendances  & annexes , Prevôtez  Sc  Seigneuries;  de  la  Prévôté  d’Ivoy, 
de  Chavancy , le  Château  Sc  la  Prévôté,  & du  lieu  Sc  porte  de  Marville, 
fituc  fur  la  petite  rivière  appellce  Vezin,  Sc  de  la  Prévôté  dudit  Marvil- 
le, lequel  lieu  Sc  Pievêté  avoient  autrefois  appartenu , partie  aux  Ducs  de 
Luxembourg  , Sc  partie  à ceux  de  Bar. 
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Article  XXXIX. 

En  cinquième  lieu,  là  Majefté  Très- Chrétienne  aïant  fermement  dé- 
claré ne  pouvoir  jamais  confentir  à la  reftitution  des  Places  de  la  BalTée 
& de  Berg  laine  Vinox , Châtellenie  dudit  Berg  , & Fort  Roïal  bâti  fur  le 
Canal  d’îpres  de  la  ville  de  Berg  : Et  fa  Majefté  Catholique  aïant  condes- 
cendu qu’elles  demeuraient  a la  France,  lî  ce  n’eft  que  l’on  peut  conve- 
nir fie  aiufter  un  échange  dcfdites  places , avec  d’autres  de  parafe  confi- 
deration , fie  de  commodité  réciproque.  Lefdits  deux  Seigneurs  Plénipo- 
tentiaires font  enfin  convenu  que  lefdites  deux  places  de  la  Baflcc  fie  de 
Berg  ^int  Vinox , fa  Châtellenie  , 8c  fort  Roïal  dudit  Berg  , (croient 
* échangées  avec  celles  de  Mariembonrg  fie  de  Philippeville , fuuées  entre 
Sambrefic  Meuze,  leurs  appartenances  , dépendances,  annexes  fie  domai- 
nes : Et  partant  fadice  Majefté  Très- Chrétienne  rendant,  comme  il  fera 
dit  ci-aprés  à là  Majefté  Catholique  lefdites  places  de  la  BalTée , de  Berg 
feint  Vinox  , 5c  la  Châtellenie  ôc  fort  Roïal,  avec  leurs  appartenances, 
dépendances,  annexes  fie  domaines,  fa  Majefté  Catholique  fera  mettre»en 
meme-tems  entre  les  mains  delà  Majefté Tres-Chrétienne  lefdites  places 
de  Mariembourg  fie  Philippeville,  pour  en  demeurer  faifie  fadite  Majefté 
Tres-Chrétienne , fie  en  jouir  effectivement  fi:  de  leurs  appartenances,  dé- 
pendances, annexes  fie  domaines,  en  la  même  maniéré  fie  avec  les  mê- 
mes droits  de  polTcflion , fouveraineté  fie  autres  ; avec  lefquels  elle  joüira 
fie  pourra  jouir  parle  prefent  Traité,  des  places  que  fes  armes  ont  occu- 
pées en  cette  guerre,  6c  qui  lui  doivent  demeurer  par  cette  Paix  : Et  mc- 
. en  cas  qu’à  l’avenir  fa  Majefté  Tres-Chrétienne  fût  troublée  en  la 
polfeflion  fie  ioüillànce  defditcs  Places  de  Mariembourg  fie  de  Phi'ippe- 
ville,  pour  raifon  des  prétentions  que  pourroient  avoir  d’autres  Princes, 
fa  Majefté  Catholique  s’oblige  de  concourir  à leur  défenfe,  fie  de  faire  de 
là  part  tout  ce  qui  fera  necelfiirc,  afin  que  fa  Majefté  Tres-Chrétienne 
puille  joüir  paifiblement  fie  fans  contcftation  dcfdites  places , en  confi- 
deration  de  ce  qu’elle  les  a cedées  en  échange  dcfdites  Sa  BalTée  6c  Berg 
fàint  Vinox  , que  fa  Majefté  Tres-Chrétienne  pouvoir  retenir  6c  poftcdcr 
fans  trouble , fie  en  toute  feureté. 

A R t i c l e X L. 

En  fixiéme  lieu,  là  Majcftc  Catholique  , pour  certaines  conliderations 
ci-aprés  particulièrement  exprimées  dans  un  autre  article  du  prefent  Trai- 
te , s’oblige  fie  promet  de  remettre  entre  les  mains  de  fa  Majefté  Tres- 
Chrétienne  la  ville  fie  place  d’Avennes , fituée  entre  Sambrefic  Meuze  ,1 
avec  fes  appartenances , dépendances,  annexes  3c  domaines , fie  toute  l’ar- 
tillerie 6c  munitions  de  guerre  qui  y font  prefentement , pour  demeurer 
fiidite  Majefté  Tres-Chrétienne  faifie  de  ladite  place  d’Avennes,  fi c cri 
joüir  effectivement , 6c  defditcs  appartenances , dépendances  , annexe»  8 c 
domaines,  en  la  meme  maniéré,  fie  avec  les  mêmes  droits  de  polfelïîon  , 
fouveraineté  8c  autres  choies , que  fa  Majefté  Catholique  les  poll’ede  à 
prefent.  Et  d'autant  que  Ton  a fçu  que  dans  ladite  place  d’Avennes  fie  fes 
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dépendances,  annexes  ôc  domaines,  la  Jurifdi&ion  ordinaire.,  les  rentes 
& autres  profits , appartiennent  au  Prince  de  CHimay , il  a étc  déclaré  & 
convenu  entre  lefdits  Seigneurs  Rois , que  tout  ce  que  les  murailles  5c  for- 
tifications de  ladite  place  enferrent,  demeurera  à fa  Majcfté  Tres-Chré- 
tienne  } en  forte  que  ledit  Prince  n’aura  aucun  d:oic,  rente,  ni  jurifdi&ion 
au  dedans  defdites  murailles  Ôc  fortifications  , lui  étant  feulement  refervé 
tout  ce  qui  par  le  pafle  lui  a appartenu  hors  de  la  ville  5c  dans  les  villa- 
ges, plar-païs , ÔC  bois  defdites  dépendances  d’Avennes,  5c  en  la  même 
maniéré  qu’il  l’a  pofledé  jufqucs-à-prcfcnr.  Bien  entendu  aufli,  comme  il 
a été  dit,  que  la  Souveraineté  5c  haut  domaine  dans  lefdits  villages  , plat* 
pais  5c  bois  dépendans  d’Avennes  > appartiendra  5c  demeurera  à f^Nlaje- 
fté  Tres-Chrétienne , ledit  Seigneur  Roi  Catholique  s’étant  chargé  de 
dédommager  ledit  Prince  de  Chimay , de  ce  que  peut  importer  tout  ce  qui 
lui  eft  ôté  par  le  prefent  Traité  daus  l’enclos  de  ladite  place,  comme  il 
cft  ci-delfus. 

0 • 
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Lefditcs  places  d’Arras,  Hefdin,  Bapaume , Bethune  5c  les  villes  de  I.i- 
lers , Lens,  Comté  de  Saint  Paul  ,Teroane , Pas  5c  leurs  Bailliages  ; com- 
me aufli  tous  les  autres  Bailliages  5c  Châtellenies  d’Artois  ( à la  referve 
feulement,  ainfi  qu’il  a été  die,  des  Villes  5c  Bailliages  d’Airfc  5c  S.  Orner, 
leurs  appartenances , dépendances , annexes  5c  domaines.  ) Comme  aufli 
Renty,  en  cas  qu’il  ne  fe  trouve  pas  être  defdites  dépendances  d’Aire  ou 
de  Saint  Orner.  Enfcsnbleles  places  de  Gravelines  avec  les  forts  Philip— 
pes , l’Efclufe  6c  Hannüin,  Bourbourg  ôc  Saint  Venant,  dans  U Flandre. 
Les  places  de  Landrecy  5c  le  Quefnoy , dans  le  Haynaut.  Comme  aufli 
celles  d’Avennes,  Mariembourg  5c  Philippeville , qui  feront  mifes  entre 
les  mains  du  Roi  Tres-Chrécien , ainfi  qu’il  a étc  dit  ci-devant.  Enfemble 
les  places  de  THionville,  Mont  Medy  6c  Damvilliers  , ville  5c  Prévôté- 
d’ivoy  , Chavençy, le  Château  5c  la  Prévôté  de  Marville,  dans  le  Lu- 
xembourg , leurs  Bailliages , Châtellenies,  Gouvernances , Prevôtez,  Ter- 
ritoires , Domaines , Seigneuries  , appartenances  , dépendances  ôc  anne- 
xes, demeureront  par  le  prefent  Traité  de  Paix  audit  Seigneur  Roi  Très*  . 
Chrétien , 5c  à fes  fucccffeurs  5c  ayans  caufe , irrévocablement  ôc  à toû- 
jours,  avec  les  mêmes  droits  de  fouverainetc , propriété,  droits  de  re- 
gale, patronage  , gardienneté,  jurifdiéèion  , nomination,  prérogatives  & 
prééminences  , fur  les  Evêchez , Eglifcs  Cathédrales , ôc  autres  Abbaïes , 
Prieurez,  Dignitez,  Cures,  ôc  autres  quelconques  Bénéfices  étans  dans 
l’étendue  defdits  pais,  places 5c  Bailliages  cedez,  de  quelque  Abbaïe  que 
lefdits  Prieurez  foient  mouvans  6c  dépendans , 5c  tous  autres  droits  qui 
ont  ci-devanc  appartenu  audit  Seigneur  Roi  Catholique,  encore  qu’ils  ne 
foient  ici  particulièrement  énoncez}  fans  que  fa  Majefté  Tres-Chrétien- 
ne puille  être  à l’avenir  troublée  ni  inquiétée,  par  quelconque  voie  que 
ce  foie , de  droit  ni  de  fait , par  ledit  Seigneur  Roi  Catholique  , fes  fuc- 
cefleurs  ou  aucuns  Princes  'de  fi  maifon,  ou  par  qui  que  ce  foit , ou  fous 
quelque  prétexte  ou  occafion  qui  puille  arriver  en  ladite  fouverainecc, 
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propriété  , jurifdi&ion , rcirort , poffeflion  & joiiiirance  de  tous  lefdits 
Pais,  Villes,  Places,  Châteaux,  Terres,  Seigneuries,  Prev  ôtez  Romai- 
nes, Châtellenies  8c  Bailliages  ; enfemble  de  tous  les  lieux  8c  autres  cho- 
fes  qui  en  dépendent.  Et  pour  cet  effet  ledit  Seigneur  Roi  Catholique, 
tant  pour  lui  que  pour  Tes  hoirs  , fucceffeurs  8c  aïans  caufe,  renonce, 
quitte , cede  Sc  trani  porte , comme  Ton  Plénipotentiaire  en  foji  nom  , par 
le  prefent  Traité  de  Paix  irrevocable,  a renoncé,  quitté,  cédé  8c  tranf- 
porté  perpétuellement  & à toujours,  en  faveur  & au  profit  dudit  Sei- 
gneur Roi  Tres-Chrétien , fes  noirs,  fucceffeurs  8c  aïans  caufe,  tous  les 
droits  , aérions , prétentions , droits  de  Regale,  Patronage,  Gardienneté , 
Jurifdiérion , Nomination  , prérogatives  8c  prééminences  , fur  les  Evc- 
ehez,  Eglifes  Cathédrales  8c  autres  Afcbaïes,  Pricurez,  Dignitez,  Cures, 
& autres  quelconques  Bénéfices  étans  dans  l'étendue  dcfdits  Païs , Places 
8c  Bailliages  cedez , de  quelques  Abbaïes  que  lefdits  Pricurez  foienc  mou- 
vans  8c  dépendans,&  geucralement  fans  rien  retenir  ni  referver ,de  tous 
autres  droits  que  ledit  Seigneur  Roi  Catholique , ou  fes  hoirs  8c  fuccef- 
feurs,  ont  8c  prétendent  ou  pourroient  avoir  6c  prétendre,  pour  quelque 
caufe  8c  occafion  que  ce  foie  fur  lefdits  Païs,  Places , Châteaux  , Forts, 
Terres , Seigneuries,  Domaines,  Châtellenies  & Bailliages,  & fur  tous 
les  lieux  en  dépendans,  comme  dit  eft  ; lefquels,  enfemble  tous  les  Hom- 
mes, Vaffâux,  Sujets,  Bourgs,  Villages,  Hameaux  , Forets  , Rivières, 
plat  Pais,  8c  autres chofes  quelconques  qui  en  dépendent,  fans  rien  rete- 
nir ni  referver  ledit  Seigneur  Roi  Catholique,  tant  pour  lui  que  pour  Ces 
fucceffeurs  ; confentctre  dés-à-prefent  8c  pour  toujours  unis  & incorpo- 
rez à la  Couronne  de  France,  nonobftant  toutes  Loix,  Coûtumes , Sta- 
tuts 8c  Conftitutions  faires  au  contraire,  meme  qui  auroienr  été  confir- 
mez par  ferment  : aufquelles  8c  aux  elaufes  dérogatoires  des  dérogatoires, 
il  eft  expreflément  dérogé  par  le  prefent  Traité,  pour  l'effet defdites  re- 
nonciations & cédions , lefquelles  vaudront  & auront  lieu , fans  que  l’cx- 
prefflon  ou  fpecificarion  particulière  déroge  à la  generale,  ni  la  generale 
à la  particulière  ,•  en  excluant  à perpétuité  toutes  exceptions , fous  quel- 
que droit,  titre,  caufe  ou  prétexté  qu'elles  pu i fient  ctre  fondées.  Décla- 
ré , content , veut  8c  entend  ledit  Seigneur  Roi  Catholique,  que  les  Hom- 
mes , Vaffaux  8c  Sujets  defdirs  Païs,  Villes  8c  Terres  cédées  à la  Cou- 
ronne de  France,  comme  il  eft  dit  ci-deffiis,  foitnt  8c  demeurent  quittes 
8c  abfous  dés  à prefent  & pour  toujours,  des  foi,  hommage,  fcrvice  8c 
ferment  de  fidelité , qu’ils  pourroient  tous  Sc  chacun  d'eux  lui  avoir  fait 
8c  à fes  predecefleurs  Rois  Catholiques  ; enfemble  de  toute  l’obeïffànce, 
fubjeérion  8c  vaffclage,  que  pour  raifon  de  ce  ils  pourroient  lui  devoir. 
Voulant  ledit  Seigneur  Roi  Catholique,  que  lcfdites  foi  8c  hommage  8c 
^ferment  de  fidelité,  demeurent  nuis  & de  nulle  valeur,  comme  fi  jamais» 
1s  n’avoient  été  faits  ni  prêtez. 
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Induit  du  Pape  Clément  IX.  accorde  au  Roi , & aux  fucceC  , 
feurs  de  fa  Majcftc , pour  la  nomination  à l'Evêché  d'Arras. 

Cbarijjimo  in  Chrijlo  plio  noflro  Ludovico  FrAncorum  Re*i 
* Chriflianijfimo » 

CLEMENS  PP.  IX. 

CHARISSIME  in  Chrifto  Fiii  nofter,  Salutem  & Apoftolicam  be- 
ncdiftionem.  Prxclara  Majeftetis  eux,  ac  piogenitorum  Se  Majo- 
rum  tuoriun  Regain  Chriftianiffimorum , Principum  longé  clariffimorum  , 
invidiffimoramque  Chrilti  Athletaium  , ac  egregiorum  Sedis  Apoltolicx 
cultorum  promerira  exigunt,  ac  prxcipuus  , quo  eamdem  Majeftatem 
tuam  filiali  erganos,&  eamdem  Sedem obfervanria ac  pietate,  Orthodo- 
xx  Fidei  confervandx  & propagandx  zelo , aliifquc  Regc  Chriftianiffimo 
dignis  virtutibus  arque  decoribus  multipliciter  prxfu'gentem  profequi- 
mur  parcmx  charitatis  affèdus  nos  urger  arque  impellit , ut  tibi , tuif- 
que  fuccefloribus  Regibas  Chriftianiffimis  luculenta  Pontificix  noftrx  bé- 
ni™ jtacis  dona  largiamur:  firma  fpe,  arque  fiducia  in  Domino  freti,  fore 
ut  ram  tu,  quàm  (îiccefTores  tui  Reges  prxdi&i,vix  Antecelïorum  Re- 
cum  veftigiis  imprelTx  inhxrentes , populos  ditioni  veftræ  creditos  in  Fi- 
de  Catholîca  , ac  verere  erga  Sedem  prxdiéVam  obedientia  cominere  pari 
lande  conaturi,  Conftitutionefque  Apoftolicas  in  univerfis  Dominiis  ve- 
ftris  debitx  femper  executioni  mandari,  ac  Sedis  ejufdem  honorem  Sc  au- 
thoritatem  illibaros  cônfervari  omni  ftudio  fitis  curaturi.  Yolentes  itaque 
tibi, qui  utaccepimus,  civiratem  Atrebatenfem  de  prxfenti  poffides,tuif- 
que  fuccelToribus  Regibus  Francorum  Chriftianiffimis,  quo  regiam  bene- 
volentiam  trga  perfonas  bene  méritas , vo.bifque  gratas  Sc  acceptas  exer- 
cere  valeatis , gratiam  facere  fpecialem  , ac  fperantes  te,  ac  illos  in  nomi- 
nandis  ad  Ecdefiam  Atrebatenfem , nunc  & pro  tempore  Paftoris  lolatio 
deftituram,  perfonis,  qux  viex  integritate,  religione,  fide  , & doûrina 
prxftenr,  ac  Epifcopalis  muneris  prxrogativa  dignæ  Tint  , fummum  ftu- 
dium  , fummamque  diligentiam  femper  adhibituros , nec  confcientiam  ve- 
ftram’hac  in  re  ullo  modolxdi  palluros  efle  ; motu  proprio,  ac  ccrta  feien- 
tia  noftris , deque  Apoftolicx  poteftatis  plenitudine.  Tibi,tuifque  fuccef- 
foribus  Rcgibus  Francorum  Chriftianiffimis  , qui  pro  tempore  eamdem 
Civitatcm  Atrebatenfem  pofTederint,  jus  nominandi  perfonam  idoneam, 
in  Theologia  Magiftrum  , aut  in  Decretis  Dottorem  , feu  Licentiatum 
nobilium  Univerfitatum , more  diligenti  examine  prxccdente  promotum , 
ad  Ecdefiam  Atrebatenfem  prxdi&am  , nunc  vacantcm , & quotielcum- 
que  illam  vacare  contigerit,  nobis,  Sc  Romano  Pontifici  qui  pro  tempore 
fuerit , per  nos  & cumdem  Pontificem  in  Epifcopum  Atrebatenfem  , ad 
nominationem  hujufmodi  inftituei>düm , tenore  prxfcntium  in  perpetuum 
refervamus , atquc  concedimus  j ac  irritum  Sc  inanc , (I  fccus  fuper  his  à 
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quoquam , quavis  authoritate  fcicntcr , vel  ignoranter  contigerit  attcmari, 
decernimus.  Non  obltantibus  Conftitutionibus  ÔC  Ordinationibus  Apo- 
ftolicis,  ac  prxdiébc  Ecclefix  Arrcbarenfis,  etiam  juramento,  confirma- 
tione  Apoftolicâ,  vel  quavs  firmitate  alia  roboratis , Statutis  & Confue- 
tudinibus , Privilegiis  nuoque,  Indultu,  Sc  Licteris  Apoftolicis,  etiam  ei- 
. dcm  Ecclefix  ejuique  Capitula,  ac  quibufvis  aliis  fub  quibufcumque  te- 
noribus , Sc  formis , ac  cum  quibufvis  etiam  derogatoriarum  derogatoriis , 
aliifque  efficacioribus , efficacifllmis , Sc  infolitis  claiifulis  , irrirantibuf- 
que,  Sc  aliis  decretis  , etiam  motu  pioprio,  ac  ex  certa  feientia,  ac  confi- 
ftorialiter  conccffis,  ac  etiam  iteratis  vicibus  confirmatis  ôc  innovatis. 
Quibus  omnibus  , ctiamfi  pro  illorum  fufticienti  derogatione,  de  flis,eo- 
rurnque  totis  tenoribus  fpecialis  , fpecifica,  cxprcfl'a  Sc  individua,  ac  de 
verbo  ad  verbum,  non  autem  per  claufulas  generales  idem  importantes, 
mentio,  feu  quxvis  alia  expreffio  habenda,  aut  aliqua  alia  exquifira  for- 
ma ad  hoc  fervanda  foret,  tenorcs  hujufmodi,  ac  fi  de  verbo  ad  verbum 
nihil  penitus  omilfo,  Sc  forma  in  illis  tradita  obfervata  exprimerentm  Sc 
infererentur,  prxfentibus  pro  plene,  Sc  fufficienter  expreifis  , Ôc  infertis 
habentes,  illis  aliàs  in  fuo  robore  permanfuris , ad  prxmi  (forum  cfFék  nu, 
hac  vice  dunraxat  , fpecialiter,  & exprelE;  derogamus  , iliaque  advcrlus 
prxmiflà  fuffragari  nullomodo  pofie,  feu  debere  decernimus,  cxterifque 
contrariis  quibufcumque.  Datum  Romx  apud  Sandtum  Pctrum  fub  An- 
nule Pifcatoris,  diep.  Aprilis  1668.  Pontificatus noflri  anno  primo. 

Sic  fignatum  I.  G.  S lu  s «us. 

Ennçlftrè  is  Re^iftres  du  Grand  Confetl  du  Roi , fuivant  l*  Arreji  ce  jour - 
d'hui  donné  en  icelui.  A Paris  l'onze  me  jour  dt  Juin  1670. 

Signe  H e r o 1 n. 

Il  eft  vrai  qu’il  n’étoit  nullement  neceflairc  d’en  obtenir  une 
nouvelle  conceflion  ou  Induit , mais  feulement  il  f.iloit  éten- 
dre la  nomination  du  Concordat  jufquau  Dioccfc  d’Arras, 
comme  par  droit  de  retour,  que  l’on  appelle  dans  le  Droit  Ro- 
main jus  Poft-limimi.  D’autant  plus  que  Iorfque  les  conven- 
tions du  Concordat  furent  arretées  entre  le  Pape  Leon  X.  ÔC, 
le  Roi  François  I.  es  années  ijiy.  Sc  1516.  le  Comté  d’Ar- 
tois ctoit  de  l’ancien  Domaine,  comme  un  des  Appanagcs  de» 
Comtes  d'Artois , Succcfleurs  du  Comte  Robert,  Frère  du  Roi 
SaintLotiis,&  qui  ne  pafla  fous  la  domination  de  l’Empereur 
Charles  V.  que  par  la  violence  & la  contrainte  des  Traitez  de 
Madrid  Sc  de  Cambrai,  des  années  15*5.  Sc  15 19. 

C’cft  fans  doute  fur  ces  raifonsque  cet  Empereur  déclara  lui- 
meme  dans  un  Programme  public,  qu'il  fit  en  la  Ville  de 
Gand  en  l’année  15-31.  Sc  que  nous  avons  rapporté  dans  l’art, 
%i8.  du  precedent  chapitre  de  cet  Inventaire  , que  le  Pape  ne 
pouvoir  rien  faire  ni  innover  dans  les  Seigneuries  Sc  Domai- 
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nés , qui  étoient  autrefois  (bus  la  domination  ancienne  dà 
Roïaume  & des  Rois  de  France;  comme  l'a  marque  du  Mo- 
lin  fur  le  chapitre  unique  De  Clerico  xgrotànte  vel  debilit.  au  Sex- 
tc,  où  il  s’en  explique  aflez  nettement  par  ces  paroles  : Sed  hoc 
nullo  modo  admitutur  in  Regno  Francis  , nec  etiam  in  terris  que 
fnerunt  nuper  Regni , (ST  nunc  funt  in  manu  Cnroli  V.  Imper  xtorli , 
Connut  Flxndrix  ; ut  xnno  1*531.  publico  programmée  déclaratif 
Imperxtor , cujtts  copiam  habeo. 

C’efl:  ce  qu'il  confirme  encore  en  fa  Note  fur  la  quefiion 
f 330.  de  Jean  le  Coq  en  la  cinquième  Partie  Du  Stile  du  Parle- 
ment, fur  le  mot  Dimidia.  où  parlant  de  l’Abbaïc  de  Saint  Vaafl: 
d’Arras,  il  dit  : Et  ille  Convsntus  efi  in  ZJrbe  ^4ttrcbxtenfi , que 
ejl  de  Regno  de  hoc  Pxrlamento , jure  optimo  & indivifibili  Co- 
ronx  Francix , ut  probxvi  in  Confuetud.  Parif.  §.  1.  glolTl  3.  qu.  3.. 
qux  fuit  pxrtim  caufa  expulfionis  mex  c Dola  per  Philippum  Aujirid* 
cum  menfe  Novembn  1 

Page  198.  art.  19.  Dans  l’ordre  des  Induits  nous  y rencon- 
trons le  premier  du  meme  Pape  Clément  IX.  de  même  datte, 
& accorde  au  Roi  pour  nommer  aux  Bénéfices  de  Flandre  cé- 
dez par  le  Roi  Catholique  au  Roi  Très- Chrétien.  Nous  le 
donnons  ici , afin  de  marquer  nôtre  zclc  pour  foutenir  les 
droits  du  Roi  &c  reconnoîcrc  les  Grâces  du  Saint  Siège  en 
fa  faveur. 

Induit  du  Pape  Clément  IX.  accorde  au  Roi , pour  la  nomi- 
nation aux  Bénéfices  Confiftoriaux , & autres  aïans  Com- 
munautez,  qui  font  dans  l’ctcnduc  des  Païs-Bas  fournis  à l’o- 
beïflancc  de  fa  Majcftc. 

ChariJJimo  in  Chriflo  filio  noflro  Ludovico  FrAncorum  Régi 

Chrijlianijjimo. 

CLEMENS  PP.  IX. 

CHARISS1ME  in  Cluifto  Fili  nofter , Salutem  & Apoflolicam  be- 
nedi&ionem.  Præclara  Majeftatis  tuac,ac  progenirorum , & Majo- 
rum  tuormn  Regum  Chriftianiflimoium , Principum  longé  clariflimorum, 
invi&iflimorumque  Chrifti  Athlctarum , ac  egregiorum  Scdis  ApoftoÜc* 
cultorüm  promerita  exigunt  , ac  prxcipuus  , quo  eamdem  Majellatem 
tuam  filiali  créa  nos  8c  eamdem  Scdem  obfervamia  ac  pietate , orthodo-*' 
xx  Fiiei  conlcrvand*  & propagande  zelo,  aliifque  Rege  Chiiftianiffimo 
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dignis  virtutibus  atque  decoribus  multipliciter  prxfuleentem  profcqui- 
mur , paternx  chamans  afFe&us  nos  urget  atque  împellit , ut  tibi  lucu- 
lenta  Pontificix  noftrx  benignitatis  dona  largiamur  : firma  Ipe  , atque  fi- 
ducia  in  Domino  freti , fore  ut  tu , vix  eorumdem  Majorum  tuorum  vc- 
ftigiis  imprefix  inhxrens,  populos  ditioni  veftrx  creditos,in  Fide  Catho- 
lica  , ac  vetere  erga  Sedem  pixdi&am  obedicntia  continere  pari  laude 
conaturus  , Conftitutionefque  Apoftolicas  in  univerfis  dominiis  tuis  debi- 
tx  femper  executioni  mandari,ac  Sedis  cjufdem  honorem  6c  authorita- 
temillibatos  confervari,  omni  ftudio  fis  curaturus.  Volentes  itaque  tibi, 
qui,  ut  accepimus,  Urbes  Atrcbatum  , Hefdinum  ^ Bapalmam,  Bethu- 
«iam,  Lilerium , Lentiacurp,  Comitatum  San&i  Pauli , Teruanam , Paf- 
fîum,  earumque  Balliviatus,  alios  quoque  Balliviatus  6c  Caftellanias  agri 
Atrebatenfis  ; nec-  non  Rentiacum , Utbcs  itidem , Arcefque  Gravelingam, 
Arcem  Philippeam  ,Slufam , Hannuinum , Burburgum  , 6c  Urbem  Samfti 
Venantii  in  Flandria  j Landreceium,  6c  Quercetum  in  Hannonia,  Aven- 
nam  quoque,  Marixburgum,  ac  Philippopolim  ; infuper  in  agro  Lucem- 
burgico,  Theodonis-villam  , Malmedium  , Damvilletium  , urbem  Ivo- 
dium,ejufque  Prxpofituram,  Caftrum  Chavanciacum , ejufque  Prxpofi- 
turam , & Marvillam  , earum  Balliviatus , Caftellanias  , Prxfeéluras,  Prx- 
pofituras  , Territoiia,  Dominia  , ditiones , accefliones  , appendices,  fie 
adjun&a  de  prxfcnti  poflîdes,  6c  per  torum  annum  U»66.  pofledifti,  quo 
regiam  benevolentiam  erga , perfonas  bene  méritas , tibique  gratas  6c  ac- 
ceptas exercere  valeas , gratiam  facere  fpecialcm  ; ac  fperantes  te  in  no- 
minandis  ad  infra- fcripta  Bénéficia  perionis  , qux  vitx  integritate,  reli- 
gione , fide,  & doûrina  præftent , fummum  ftudium , fummamque  diligen- 
tiam  femper  adhibiturum  , nec  confcientiam  tuam  hac  in  re  ullo  modo  lx- 
di  paflurum  cfle  ; tuis  hac  in  parte  fupplicationibus  inclinati.  Tibi , tua 
tantum  vita  durante,  6c  quand iu  in  finceritate  fidei  & unitate  S.  R-  E. 
nec- non  obedicntia,  ac  devotione  noftris,  6c  fucceflbrum  noftrorum  Ro- 
manorum  Pontificum  canonicè  intrantium  perftiteris , jus  & facultatem 
nominandi  nobis , 6c  Romano  Pontifici  pro  tempore  exiftenti , tam  ad 
dignitates  Abbatiales , aut  quorumeumque  Monafteriorum  regimina , 
etiam  per  Priores  aut  Prxpofitos  régi  & gubernari  folitorum,  qttàm  etiam 
ad  quofeumque  Prioratus,  Prxpoîituras,  aut  Prxpofitatus  Conventum 
habenceî,  intra  Urbes  Atrebatum,  Hefdinum,  Bapalmam  , Bethuniam  , 
Lilerium,  Lentiacum,  Comitatum  Sandfci  Pauli,  Teruanam  , Paflîunf, 
e irumque  Balliviatus , alios  quoque  Balliviatus,  & Caftellanias  agri  Atre- 
batenfis , nec-non  Rentiacum  , Urbes  itidem  Arccfquc  Gravelingam , Ar-‘ 
cem  Philippeam,  Slufam,  Hannuinum  , Burburgum,  & Urbem  S.  Venan- 
tii in  Flandria  , Landreceium  , 6c  Quercetum  in  Hannonia , Avennam 
quoque , Marixburgum  Sc  Philippopolim  , infuper  in  agro  Lucemburgico 
Theodonis-villam  , Malmedium  , Damvillerium  , Urbem  Ivodium , ejuf- 
que Prxpofituram  , Caftrum  Chavanciacum,  ejufque  Prxpofituram  6c 
Marvillam , earum  Balliviatus , Caftellanias,  Pixfe&uras,  Prxpofituras, 
territoria,  dominia,  ditiones,  accdEones , appendices  , 6c  adjunéta  prx-< 
diâa,  à te  de  prxfcnti , 6c  per  totum  annum  1 666.  ur  prxfertut  pofleftà 
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dumtaxat  confidentes , 8c  coufiftentia,  duromodo  intra  fepta  illorum  exi- 
ftant  ; ctiamfi  fub'cemporali  dominio  aliorum  Procecum  confifterent,  vel 
temporalem  Jurifdiélionetn  habcant,ac  etiamfi  Pnoratus , Præpoficurx, 
aut  Præpofitatus , & non  Monafteria  nuncuparenttir , pro  tempore  va- 
cantes, feu  vacantia,per  Nos,  8c  Romanos  Pontifices  Succcftbres  no- 
ftros  ad  nominationem  tuam  infra  deccm  menfes,  à die  cujufiibct  vaca- 
tions faciendam , ac  Nobis,  8c  Romano  Pontifici  pro  tempore 'exiftenti 
præfentandam  , conferendos  8c  conferenda,  authontate  Apoftolica  , té- 
nors præfenrium , de  fpecialis  dono  gracia;  concedimus  8c  indulgemus  : ita 
uc  de  diéfcis  dignitatibus  Abbatialibus  , aut  quibufeumque  Monafteriis, 
Prioratibus , Præpofituris,  8c  Praepofitatibus  prxdi&is  pro  tempore  va- 
car.tibus , abfque  nominatione  tua  prxfata-,  de  aliis  verô  fub  nominatione 
hujufmodi  non  comprehenfîs , & abfque  ilia  libéré  conferendis  dignitati- 
bus , videlicet  fxcuiaribus , principalibus , 8c  rcgularibus  aétu  non  conven- 
tualibus , infra  prxdiétos  diftridtus  confiftcntibus  , nonnifi  de  locis  eux 
ditioni  fubjcétis , aut  tibi  gratis,  8c  acceptis  perfonis,  per  Nos  8c  Succef- 
fores  noftros  Romanos  Pontifices,  & Sedem  eamdem  pro  tempore  difpo- 
ni,  8c  refpcélive  provideri  minime  pofTîc.  Nonobftantibus  quibufeumque 
. Conftitutionibus  & Ordinationibus  Apoftolicis , ac  fingulorum  Priora- 
tuum  Præpofiturarum  8c  Prxpoficatuum  prxdiétorum  , ac  Ordinum  quo- 
rum illi  funt,  feu  à quibus  dépendent,  etiam  juramento,  confirmationc 
Apoflolica,  vel  quavis  firmitatc  alia  roboratis  Statutis  8c  Confiierudini- 
bus , Privilegiis  quoque,  Indultis  8c  Litteris  Apoftolicis , fnb  qdibufeuro- 
que  tenoribus  8c  formis , ac  cum  qnibufvis  claufulis , 8c  decretis  in  géné- 
ré , vel  in  fpecic , ac  alias  in  contrarium  quomodolibet  concefîis , appro- 
batis  8c  innovacis.  Quibus  omnibus  & fingulis , etiamfi  de  illis  eorumque 
totis  tenoribus  fpecialis , fpccifica , exprefTa  & individus  mentio , feu  qttx- 
vis  alia  cxpreiïio  habenda  foret,  illorum  tenores  prxfentibus  pro  expref- 
fis  habentes  , illis  alias  in  fuo  robore  permanfuris,  hac  vice  dumtaxat  fpe- 
cialiter , & exprefsè  derogamus , cxtetifque  contrariis  quibufeumque. 
Datum  Rom*  apud  San&um  Petrum  , fub  Annulo  Pifcatoris  , die  9. 
Aprilis  1 668.  Pontificatus  noftri  anno  primo.  • 

Sic  fignatum  1.  G.  S 1 u s 1 u s. 

Enregi/lré  es  Regiftres  du  Grand  Confeil  du  Roi , fUivant  l’Arrcff  ce  jour- 
e!hui  donné  en  icelui . A Paris  t onzième  jour  de  Juillet  1670. 

Signé  H h r b 1 n. 

• 

L’on  voit  allez  que  ect  Induit  contient  deux  parties  : la  pre- 
mière regarde  la  nomination  qui  Ce  doit  faire  par  le  Roi  au 
Pape  dans  les  dix  mois  de  la  vacance  des  Abbaïcs , Prieures 
Conventuels,  Prcvôtcz  Regulieres,  aïans  Convcnt  & Com- 
munauté , d’une  perfonne  capable  d’en  être  pourvue.  Voici 
comme  parle  cet  Induit  : Jus  & Jacultatcm  nominandi  nobis  (9* 
Romano  rontifici  pro  tempore  exijlenti  ( intra  decent  menfes  ) tam  ad 
Digmtatcs  ^Abbatiales  aut  quorumeumejue  regimina  Al  on. tj  1er  i or  uns 
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etiam  per  Pri ores  aut  Prœpofitos  régi  gubernars  Jolitorum  , quant 
ad  quofeumque  Prioratus , Prapofituras  , Prœpofitatus  Convcntum  ha - 
lentes. 

L’on  ne  peut  fur  cette  première  partie  pafïcr  ici  fousfilence 
l’obligation  que  l’on  a de  louer  hautement  la  modération  do 
nôtre  invincible  Monarque  dans  l’execution  de  ccc  Induit;  en 
ce  qu’encorc  qu’il  ait  droit  de  nommer  une  feule  perfonne, 
comme  nous  l’avons  ci-devant  montre  dans  le  chapitre  8.  De 
la  nomination  Roïalc  aux  Prelatures  en  vertu  du  Concordat  > ce 
GnTnd  Prince  neanmoins  a bien  voulu  jufqu’ici  foû mettre  fa 
nomination  Roïalc  à un  ufage  qu’il  a trouvé  introduit  en  ces 
Pais , qui  eft  de  recevoir  la  prefentation  & nomination  de 
trois  Sujets  capables , faite  par  les  Chapitres  & Convcns,  dont 
le  Roi  en  nomme  un.  Mais  il  ne  faut  pas  que  cet  ufage  préju- 
dicie dans  la  fuite  à cet  Induit,  qui  à ccc  égard  n’a  pas  tout  l’ef- 
fet qu’il  devroie  juftcmcnc  avoir. 

La  féconde  partie  de  l’Induit  cft  pour  les  Dignitez  & Béné- 
fices purement  collatifs , donc  le  Pape  a la  referve  pendant  fix 
mois  dans  ces  Païs  d’Obcdicnce  ; & il  promet  & s’engage  dans 
la  fuite  de  l’Induit,  de  ne  les  poinc  conférer  qu’à  des  Sujets  du 
Roi  ou  perfonnes'  qui  lui  foienc  agréables,  en  ces  termes  : De 
alus  vero  fui  nommatione  hujufmodi  non  comprehenfis  O*  abjque  ilia 
libère  conferendis  Dignitatibin  , videlicct  Sxcnlarilui , Principalibus 
CT  Rcgularibus  a 6ht  non  Conventualibus , infra  pr&di6}os  diJlriSlua 
confijlenttbus , nonmji  de  loess  tu£  ditioni  fubjeStis  aut  tibi  gratis  O* 
acceptis  perfonts , per  Nos  £7*  Succeffores  nojlros  Romanos  Pontifces 
£7*  Sedem  eamdem , pro  tempore  dijporn  & refpe6hvc  providers  mi- 
nime poffir.  • • 

Ce  droit  de  nomination  aux  Prelatures  de  ces  Païs  avoir  etc 
donne  par  les  Papes  aux  Rois  d’Efpagnc , Comtes  de  Flandre 
& des  Païs-BaSi  à Charles  V.  Empereur  pat  les  Papes  Leon  X. 
& Clément  VII.  à Philippe  II.  par  Pic  IV.  & par  Urbain 
VIII.  à Philippe  IV..  Rois  d’Efpagnc  , Comtes  de  Flandre  ÔC 
des  Païs-Bas  j comme  nous  le  voïons  par  les  Induits  fuivans 
qu’ils  leur  en  ont  accordez,  & que  nous  donnons  ici  pour  jufti- 
ficr  les  droits  du  Roi  dans  la  Souveraineté  qu’il  a eue  de  ces 
Païs  au  cicrc  de  fes  Çonquoftes,  ou  par  la  ccffron  que  le  Rqi 
Catholique  lui  en  a faite  par  le  Traité  de  Paix  d’Aix-la-Cha- 
pcllc,  & qui  doivent  fervir  aufli  à juftificr  les  mêmes  droits 
de  nomination  Roïalc  aux  Bénéfices  du  Comte  de  Bourgogne 
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cedc  au  Roi  par  Charles  II.  Roi  d’Efpagne,  en  vertu  du  Trai- 
té de  Paix  de  Nimeguc^éc  fuivant  Plndulc  du  Pape  Innocent 
XI.  dont  nous  parlerons  ci-aprés. 

Bulle  du  Pape  Leon  X.  portant  Induit  en  faveur  de  Charles  Archi- 
duc d'Aujlrichc , Prince  à'Efpagnc  , CÜ7"  Seigneur  des  Pais  Bas  , de- 
puis V.  du  nom  Empereur  y fa  vie  durant  ae  nommtr  aux  Abb  aïe  s 
Cÿ*  Prieure^  fitue^tant  *aufdits  Païs-Bas  cjiien  l' Archiduché  d‘ Au- 
triche 3 & autres  J es  Seigneuries , excepté  aux  Roi, tûmes  d Efpagne 
&*  de  Naples.  * 

LEO  Epifcopus  fervus  Servorum  Dei.  Dileéto  filio  Nobi’i  Viro  Ca- 
rolo  Arcbiduci  Auftrix  , Salutem  6c  Apoftolicam  benediékionem. 
Fervor  pi*  devotionis  6c  fidei , quâ  nos  6c  Romanam  revereris  Eccle- 
fiam  , promeretur,  ut  te,  quem  fpeciaîi  dileélione  profequimur,  6c  geri- 
mus  in  vifceribus  Charitatis , condignis  attollamus  honoiibus,  Se  gratiofis 
favoribus  profequanaur.  Sane  pro  parte  tuà  nobis  nuper  exbibita  petitio 
continebat  : quod  fi  tibi,  donec  in  fincerirare  fidd , 6c  unitate  far.étx  Ro- 
manæ  Ecclefix,  nec  non  obedicnriâ  6e  devotionc  noftrâ,&  fucceflorum 
noftrorum  Romanorum  Pontificum  canonicc  intrantium  perftiteris , con- 
cederetur , quod  nullus  ad  dignitates  Abbatiales,  aut  quorumeumque  Mo- 
nafteriorum,  etiam  per  Priores,  aut  Prxpofitos  régi  6c  gubernari  folito- 
rum  regimina  , infra  diftriéhis  Archiducatus  Auftrix , ac  Ducatuum , 
Marchionatuuin , 6c  Comitaruum  , dominiorumque  tuorum  temporalium 
6c  aliorum,  prarterqnam  in  Neapolirsno , 6c  Hiipaniarum  Regnis,  confi- 
ftentibus , per  nos , aut  Sedem  Apoftolicam , feu  ejus  Legatos  vel  Nun- 
cios  prxfici,  neque  illis  quorumeumque  perfonis  quovis  modo  provideri 
poffit  ; niû  habitis  prius  per  nos , aut  Sedem  eandem  , intentione  6c  con- 
feufii  tuis  , de  perfonis  idoncis  ad  hujufmodi  dignitates  6c  regimina  pro- 
movendis  : de  aliis  vero,  videlicet  fxcularibus  principalibus , 6c  regulari- 
J>us  Conventualibus , infra  prxdiéfcos  diftrittus , nonnifi  de  Perfonis  tuas 
ditionis  fubjcâis  exiftant,&  tibi  gratis  6c  acceptis,  de  aliis  locis  oriundis 
promoveri , nec-non  gratix  expc&ativx,  & fpeciales  refervationes , cum 
quibufvis  ex  illis  defeendentibus  provifionibus , 6c  providendi  mandatis, 
infra  eofdem  diftriétus,  perfonis  duntaxat,  qux  locorum  eorumdem  di- 
ftri&uum  alienigenx.&  extranei  non  fuerint,nifi  forlan  tuus  confenfus 
aliis  perfonis  fuper  gratiis  hujufmodi  obtinendis  fuflftagetur , concedi , ac 
Monaftcria  6c  Digaitates  hujufmodi  , exteraque  Bénéficia  Ecclefiaftica 
fecularia,  6c  Rcgularia,  dittorum  diftriéhium , cum  vacavcrint,  nullate- 
mis  cuiquam  commendari,  ac  mandata  Apoftolica  juxta  formam  Capit. 
ALandarumj  8c  duarum  decretalium  immédiate  fequentium , pro  tempore 
in  partibus  Flandrix  concerta  , cum  ibidem  gratix  expcékativx  locum  non 
habeant,  de  cætero  autem  nullatenus  recipi,  concedi  6c  admicti  dtrbcant,  nec 
poffint  ex  hoc  referipto  , ad  magis  reverendam  eamdem  Romanam  Ec- 
clefiam , ac  noftra  ac  di&x  fedis  mandata  exequendum,  invitarcris  , ipfo- 
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kumque  Sc  Monafteriorum  & ftatui  Ecclefiafticorum  & indemnitati  plu. 
rimum  confulere.  Quare  pro  parte  tuâ  nobis  fuit  humilicer  fupplicatum , 
ut  przmiftà  tibi  concedere , abfolutéque  in  przmiffis  opportune  providere, 
de  benignitate  Apoftolica  dignaremur.  Nos  ad  przdara  tua,  tuorumque 
progenitorum  gefta  , ac  in  nos  & fedem  prxdidUm  devotioncm , finceri- 
tatem  & eximiam  fidei  conftantiam,  debitum  refpc&um  habentes,  teque, 
qui  etiam  Princeps  Hifpaniarum  exiftis  , à quibnfvis  excommunicacionis 
éc  interdi&i,  aliilque  Ecclefiafticis  (entendis , cenfuris  Sc  pœnis,  à jure, 
vel  ab  homine,  quavis  occafionc  vel  cau(à  lads  , (i  quibus  quomodolibec 
innodatus  exiftis , ad  effè&um  przfentium  duntaxat  confequendum , ha- 
rum  ferie  abfolvcntes , & abfolutum  fore  cenfentcs , hujufmodi  fupplica- 
tionibus  inclinari,  tibi,  qui  de  cætero  quandiu  egeris  in  humanis  , Sc  in- 
finceritate  fidei  , ac  veritate  Romanz  Ecclefiz , nec-non  obedientia  Sc 
devotione  noftrà,  Sc  fucceftorum  noftrorura  Romanorum  Pontificum  ca- 
conice  intrantium  hujufmodi  perftiteris , ut  nullus  ad  dignitates  Abbatia- 
les , aut  quorumeumque  Monafteriorum , edarn  per  Priorcs  aut  Prxpofi- 
tos  régi  Sc  gubernari  folitorum , regimina,  infra  diftriûus  Archiducatu» 
Auftriz,&  Ducatuum  , Marchionatuum,  Sc  Comiiatuum  , aliorumque 
Dominioram  tuorum  pixdi&orum  ( przterquamin  Neapolitano,  Sc  Hifi- 

Kniarum  Regnis  hujufmodi  confiftentium)  per  nos,  aut  Sedem  Apofto- 
am  , feu  ejus  Legatos  vel  Nuncios  pixfici,  ncc  illis  de  quorumeumque 
Perfonis  quovis  modo  provideri  poflTt,  nifi  habitis  puus  per  nos,  aut  Se- 
dem Apoftolicam  intentione  Sc  confcnfu  tuis , de  Perfonis  idoneis  ad  di- 
gnitates Sc  regimina  promovendis  , de  aliis  vero  dignitadbus , videlicct 
Fæcularibus  principalibus , Sc  regularibus  Conventualibus  , infra  przdi- 
£tos  diftri&us,  noanifi  de  locis  tuz  ditioni  fubjcdis  exiftant  , Sc  tibi 
gratis  & acccptis  de  aliis  locis  oriundis  promoveri  nec-non  gratis  expe- 
ttativz , Sc  fpeciales  refervationcs , cum  quibufvis  ex  illis  defeendentibus 
provifionibusi,  Sc  providendi  modis  feu  mandatis  infra  eofdem  diftri&us, 
perfonis  duntaxat  qux  locorum  eorumdem  diftriâuum  alienigenz  vel  ex- 
tranei  non  /uerint;  nifi  forfan  tuus  confenfus , aliis  perfonis  fuper  hujuf- 
modi gratiis  obtinendis  fuffragetur , concedi , ac  Monaftcria,  & dignitates  - 
hujufmodi,  czteraque  Bénéficia  Ecclefiaftica  fzculaiia  Sc  regularta,di- 
ôorum  diftriûuutn,  cum  vacaverint , nullatenus  cuiquam  commendari,  Sc 
mandata  Apoftolica  juxta  formam  Capituli  Mandatum  ; Sc  duaruni  decre- 
Calium  fequentium  immédiate  , pro  tempore  in  partibus  Flandriz  , Sc  Ar- 
thtfiz  concéda , cum  ibidem  gratiz  expeâativx  loaim  habeant , de  cx- 
tero  etiam  nullatenus  recipi , concedi  Sc  admitti  debeant,  ncc  poffint  au- 
thoritate  Apoftolica,  tenore  przfentium  concedimus  & • indulgemus , Sc 
infuper  provifiones  , przfeûiones  , collationes , commendas , Sc  quafvis 
alias  dilpofitiones , compromifla,  etiam  per  nos  Sc  fedem  eamdem  , etiam 
Confiftorialem,  quibufvis  Perfonis  , etiam  Sanûx  Romanz  Ecclefiz  Car-*’ 
diDalibns  pro  tempore  fa&is,  & inde  fecuta  quzeumque,  nec-non  pro- 
ceftlis  inde  pro  tempore  habitos , etiam  quafeumque  cenfuras  Sc  pœnas. 
in  fe  continentes  , nuliius  roboris  Sc  momenti  fore,  ipfifque  procefiîbus 
minime  imendendum,  five  parendum,  nec  cenfuras  Sc  pcenas  hujufmodi  > 
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per  cjuofpiam  arûare  , fed  illas,  & proccflus  pco  infe&is  penitus  habcri 
decernimus  , ac  prxfentibus  per  nos , Sc  fedem  prxdi&am , etûm  motu 
proprio,  ac  ex  certa  fcienciâ,  ac  de  Apoftolicx  poteftatis  plenitudine,  etiam 
de  Fratrum  noftrorum  confilio  , nullo  modo  derogari  poffic , neque  cis 
derogatum  cenl’eri,  nifi  qux  per  Nuncium,  & per  littcras  Apoftolicas 
fub  plumbo,  tnnis  vicibus,  ut  itaut  fcmper  qualibct  vice  trimeftri  inter- 
cédât , tibi  figmficatum  fuerit,  Sc  non  alias,  aliter,  ncc  alio  modo , fic- 
que  per  quofcumque  caufarum  Palatii  Apoftolici  Auditores,  & Judices, 
in  Roman!  Ctiriâ,  & extra  eam  judicaji , fententiari , & fententiandi  Sc 
definiendi  facultate , irritum  quoque  & inane , fi  fecus  fuper  his , à quo- 
quhm  , qnavis  authoritate,  feienter,  vel  ignoranter,  etiam  per  nos,  auc 
fedetn  prxdi&am  contigerit  attentari,  iifdcmauthoritate  Sc  renore  decer- 
nimus  Sc  declaramus , quocirca  dilfiftis  filiis  Santtx  Gertrudis , Lovanicn- 
fis , Sc  de  Echouty  Brugenfis , ac  perperuo  per  prxpofitum  foliti  guber- 
nari  San&i  jacobi  de  Frigido- Monte,  Bmxellenfis,  Oppidorum  Leodien- 
fis , Tornacenfis,  Sc  Cameracenfis  Dicrcefum,  Monafteriorum,  per  Apo- 
ftolica  feripta  mandamus , quatenus  ipfi  vel  duo , aut  unus  eorum  , per 
fe,  vel  per  alium , feu  alios , tibi  in  prxmiflîs  efficaci  defenfione  & prxfi- 
dio  afliftentes,  ac  prxfentes  litteras  i'olemniter  publicatas  faciant,  autho- 
ricate  noftrâ,  de  conceflîone,  Indulto,  decreto,  Sc  declaratione  prxdiélis, 
pacifice  frui  Sc  gaudere,  nec  permitrant  te  per  quofeumque  quolibet  mo- 
do moleftari,  contradi<ftores  per  cenfuram  Ecclefiafticam  , appellatione 
poftpoficâ,  compefcentes , non  obftantibus  conftitutionibus  Sc  ordinatio- 
uibus  ApoftoÜcis  contrariis  quibufeumque  , vel  fi  ahquibus  » communi- 
ter,  vel  divifim  ab  eadem  fit  fandta  Sede  indultum,  quod  interdici,(ufpcn- 
di,  vel  excoinmunicari  nonpofiint,  per  littcras  Apoftolicas,  non  facien- 
tes  plenam  & expreflam , de  verbo  ad  veibum  de  indulto  hujufmodi  men- 
tionem.  Nulli  ergo  hominum  liceat  hanc  paginam  nofttx  Abfolutionis , 
Indulti , Decreti,  Declarationis  , Sc  Mandati  in fr ingéré,  vel  ei  aufu  te- 
incrario  contraire:  fi  quis  autem  hoc  attentare  prxfumpferit , indignatio- 
nem  Omnipotentis  Dei,  ac  Beatorum  Pétri  & Pauli  Apoftolorum  ejus  fe 
noverit  incurfurum.  Datum  Romx , apud  San&um  Petrum,  anno  Incar. 
nationis  Dominicæ  millefimo  quingentefimo  decimo  quinto,  tertio  Non. 
Julii,  Pontificatus  noftri  anno  tertio. 

Copia  Indulti  nominandi  ad  Bénéficia  & Dignitates  Carolo  Romano - 
rum  & Hifpaniarum  Régi  in  Imperatorem  elcElo  concefji  per  funt- 
mum  fonrijicem  Clementem  VU:  anno  M.'D.  XXIX. 

CLE  M E N S Epifcopus  Servus  Servorum  Dei,chariffimo  in  Chrifto 
filio  noftro  Carolo  Romanorum  Sc  Hifpaniarum  Régi  Catholico  in 
Imperatorem  elefto,  Salurrm  Sc  Apoftolicam  benediéfcionem.  Intra  ar- 
cana  pc<ftoris,ac  mentis  noftrx  diu,  multumque  revolventes,  qux  Sc  quan- 
ta ctarx  memorix  Ferdiuandus  Rex  Catholicus,  A vus  tuus  Maternus, 
pro  Catholicx  Fidei  tutelà  Sc  exaltatione,  ac  Religionis  Chriftianx  pro- 
pagationc  contra  Mauros , U alios  Chrifti  nominis  hoftes  , prôque  hac 
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Sandâ  Sede  , cui  divinâ  benignitate  præfidemus , geflerit , fperantes  te 
( qui  cjüfdcni  Regis  8c  Hifpaniarum  ac  Sicilix  citrà  8c  ultra  Farum  Re- 
gi.  s hxrcs,  &r  Ecclefix  fponfie  noftrx  Advocatus  exiftis  ) cjus  veftigiis 
innitendo , e.ul que  prxclara  opéra  imitando,  etiam  majora  pro  didz 
Fidci  incremcnto  terreftri  exercitu,  ac  clafTc  maritima  prxfticurum,  ut- 
potc  qui  prxter  infulas  Spannolas  vulgô  nuncupatas , per  ipfum  Ferdi- 
nandum  Regem  reperças,  & illarum  habitntores , ad  agnitionem  Fidci  re- 
dudos , alias  quoque  in  mari  Indico  infulas  antea  prorfus  incognitas , 
mundum  novum  non  immeritc)  appellatas , tuo  dudu , tuifque  aufpiciis, 
tux  ditioni  fubjecifti , illarûmque  populos  de  Chriftianâ  Religione  nihil 
comperti  habilites  , ad  illam  agnolcendam  & agnitam  euftodiendam,  om- 
.ni  ftudio,  8c  diligentiâ  hadenus  procurafti  jdeinceps  quoque  confidimus 
te  quoad  in  humanis  degeris , Barbaras  nationes  ad  rerum  omnium  Opi- 
ficetn  , 8c  Conditorem  Deum  cognofcendum  non  folùm  edidis , admoni- 
tionibüfque , fed  etiam  armis  8c  viribusf  fi  opus  fuerit  ) ut  earutn  animx 
cxleftis  Regni  fiant  participes , compulfurum  , omnique  ftudio  effeûu- 
rum.  Q'iocircà  mérite»  inducimur  ilia  tibi  propenfiffimo  animo  conccdere, 
per  qux  tux  celfitudini  honor  accrefcat,  ac  tuo  intuitu  gratis  accepufque 
tibi  Ecclefiafticis  perfonis  de  Bcneficiis  Ecclcfiafticis  opportune  valeat 
provideri.  Ea  propter  motu  proprio,  non  ad  tuam  , vel  altcrius  pro  te 
nobis  fuper  hoc  oblatx  peticionis  inftantiam , fed  de  noftrâ  merâ  hbera- 
litate;  ut  autoricate  noftrâ  quilibet  ex  Epifcopis  8c  Archiepifcopis  per  te 
femel  dumtaxat  eligendis , pro  perfonis  Ecclefiafticis , per  te  eis  ad  hoc 
rominandis,  etiam  quxeumque,  quotcumque , & qualiacumque  Bénéfi- 
cia Ecclefiaftica,  cum  cura,  vel  une  cura;  etiam  ex  quibufvis  Apofto- 
licis  difpenfatoaibus  obtinentibus,  & exfp  danribus  \ quorum  benefirio- 
rum  qualirates  8c  valorcs , ac  dîfpcnfationum  hujufmodi  tenores  haberi 
▼olumus  pro  expreffis , iplafque  perfonas , 8c  earum  fingulas,à  quibufvis 
cxcomrnunicationis , fufpenfionis  8c  interdidi , aliifque  Ecclcfiafticis  fen- 
tentiis , cenfuris , 8c  pœnis  , à jure,  vel  ab  homine  quavis  occafione  vel 
caufâ  latis , fi  qmbus  quomodohbet  innodatx  exiftant , ad  cfFedum  va- 
liditatis , nominationis  de  eis  fariendx,  confequcndum , harum  fericab- 
folvimus , 8c  abfolutas  fore  volumus  , atque  nunciamus;  in  fingulis  Ca- 
thedtalibus  ( prxtcrquam  Leodier.fi  cui  djledus  Filius  nofter  Erardus  ti- 
tuli  S.  Chryfogoni  Prxfbyter  Cardinalis  prxeft)  8c  Collegiatis  Ecclefiis 
in  quibus  Canonicatus  8c  Prxbendas  ex  privilégie  Apoftolico  conferre 
habet  in  oppidis  , terris  & villis  in  Fiandriâ  tui  patrimonii  tibi  fubjcdis 
confiftentibus  : unum  Canonicatum,  8c  unam  prxbcndam  ; ac  unam  di. 
gnitatem,  feu  perfonatum,  adminiftrationem , vel  officium , etiarrfi  di- 
gnitates  perfonatus , adminiftrationes  , & officia  hujufmodi  etiam  curata 
& elediva,  cujufcumque  taxa  feu  annui  valoris  illorum  frudus,redditus, 
& provenais  exiftanr,  dummodo  alîqua  dignitatum  in  Collegiatis  Eccle- 
fiis hujufmodi  principales , & illx  ac  Canonicatus  8c  Prsebendx  , perfo* 
natus,  adminiftrationes,  8c  officia  hujufmodi  difpofitioni  Apoftolicx  ge- 
neralirer  refervata  , feu  ex  gcncrali  Apoftolicâ  rcfcrvacione  affeda  non 
exiftant,  ad  collationem  , provifioncm,  prxfentationem  , cledionem,  feu 
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qtiamvis  aliam  difpofitionem  quorumeumque  Epifcoporurti , vel  aliorum 
Collairicum  Collatorum  6c  in  prxdi&is  oppidis.vülis  6c  terris  tui  patrimonii 
‘Flandrix,  nec  non  diledtorum  Filiorum  Capitulorum,finguloru  nque  Cano- 
nicornm,  6c  perfonarum  Collegiatarum,  & aliarum  Ecclefiarum,  etiam  ra- 
tione  dignitatum,  perfonatuum,  adminiftrationum , vel  officiorum  qux  in 
illis  obtinent,  communiter  vel  divifim  pertinente*  fi  qux  tempore  nomina- 
tion» hujufmodi  faciendx  vacabunt,  autcîhn  ctiam  in  aliquo,  vel  in  ali- 
quibus  ex  menfibns  per  nos  ordinariis  Collatoribus,  6c  Collatricibus,  per 
conftitutioncm  noftram  , aut  per  alternativas,  feu  alias  litteras  Apoftolicas 
Epifcopis , nec  non  aliis  Collatoribus,  6c  Collatricibus , fub  quacumque 
verborum  forma,  6c  cumquibufvis  claufulis  etiam  derogàtoriarum  dero- 
gatoriis  ; ac  alias  talibus,  quod  eis  nifi  fub  cerû  forma  fpccificc,  6c  etiam 
individualiter  cum  nominum  & dignitatum,  etiam  Archicpilcopi  expref- 
fione  , derogiri  non  pofïit , quomodolibet  conceifis  , & concedcndis , fi. 
mul  vel  fuccefïïvc,  vacaverint;  qux  ipfx  nominandae  perfonx  per  fe , 
vel  Procuratores  ftios  adhoc  ab  eis , 6c  qualibet  earum  fpecialiter  confti- 
tutos,  infrà  unius  menfis  fpatium,  poftquam  cuilibet  earum,  vel  ipfarum 
Procuratoribus  vacatio  îllorum  innotuerit,  duxerint  acceptanda  : conferen- 
da  eifdcm  nominandis  perfonis  poft  acceptationem  hujufmodi  cum  om- 
nibus Juribus  6c  pertmentiis  fuis,  donationi  fuse  , hac  vice  dumtaxat , au- 
thoritate  noftrà  refervare  , & ctiam  illis  ex  di&is , nominandis  perfonis, 
quas  in  Canonicos  aliquarum  Ecclcfiarum  prxdittarum  creaverit  ; ut  pro 
eis  inibi  Prxbendx  feu  Dignirates  refècventur,  per  te  ad  hoc  nominari 
contigerit,  ipfarum  Ecclefiarum  Canonicatus , cum  plenitudine  Juris  Ca- 
nomci  amhoritate  prxfara  conférât , 6c  de  illis  etiam  providcat  ac  faciat 
perfonas  ipfas  in  Canonicos  didtarum  Ecclefiarum  recipi , & in  Fratres, 
ac  ftallo  cuilibet  earum  in  Choro , & loco  in  Capitulo  omnium  ipfarum 
Ecclefiarum,  cum  didti  juris  plenitundine  affignatis  ; nec  non  Epifcopis, 
Canonicis , Perfonis , Collatoribus , 6c  Collatricibus , ac  illi , vel  illis  ad 
quem  , vel  ad  quos  Canonicatus  6c  Prxbendx  Dignitatum,  perfonatuum, 
adminiftrationum , vel  officiorum  collatio , provifio , prxfentatio,  feu  qux- 
vis  alia  difpoGtio  communiter,  vel  divifim  pertinent,  ne  de  illis  intérim 
etiam  antè  acceptationem  eandetn , nifi  poftquam  eis  conftiterit  quod  per- 
fonx per  Majeftatem  tuam  ad  ilia  nominandx , vel  earum  Procuratores 
hujufmodi , ilia  noluerint  acceprare , difponerc  quoquo  modo  prxfumant, 
diftrittius  cum  irritanti  decreto  inhibere,  nec  non  Canonicatus  , 6c  Prx- 
bendas , ac  Dignirates  , 6c  perfonatus  adminiftrationes  , & officia  hu- 
jufmodi qux  refervabit , fi  vacabunt , vel  cum  vacaverint , ut  prxfertur 
cum  opinibus  Juribus  6c  pertinentiis  prxfatis , eifdem  per  te  nominandis 
perfonis,  poft  acceprationes  ipfas,  authoritate  præfata  conferre,  6c  do 
-illis  ctiam  providere,  nec  non  per  fc,  velalium,  feu  alios,  eafdcm  per  te 
nominandas  perfonas , vel  fuis  nominibus  earum  Procuratores  in  corpo- 
ralem  pofitffionem  Canonicatuum , & Prxbendnrum  , ac  Dignitatum, 
perfonatuum,  adminifirationum , vel  officiorum , juriumque  8c  pertinen- 
ciarum  prxdidlorum  inducere  , & indu&as  defendere,  6<  ad  Dignirates, 
perfonatus,  adminiftrationes , vel  officia  hujufmodi  ( ut  eft  moris  ) admit». 
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fibique  de  Carfonicatuum  8c  Prxbendarum,  ncc  non  Dignitatum , per- 
fonatuum , adminiftrationum,  ôc  officiorum  hüjufmodi  fru&ibus , & ted- 
ditibus,  proventibus,  juribus,  8c  obventionibus  univerfis,  intégré  rcfpon- 
'dcri  facere  , contradi&ores  aucoritate  noftrâ  appellatione  poftpofitâ  corn* 
pefcere,  ac  quafcumquc  lices,  8c  caufas  occafione  refervationum , 8c  in- 
hibitionum , ac  collationum  , inter  nominatas,&  alias  perfonas  pro  cem. 
pore  occnrrentes , & exortas  in  prima  inftamia  dumraxac  cognofcerc,  ac 
fine  débite  infrà  tamen  annum  terminare,&  finire  ; quibus  effluxis  li- 
ceat  cuilibet  litigantium  ad  Romanam  Curiatn  caufam  devolvere.  Ncc 
iion  cum  duodecim  nominatis  perfonis , ut  quxlibet  earum  qux  unutn 
obtinêat , cum  illo  unum  aliud  , vel  abfque  eo  ipfx,  8c  alix  ex  di&is  per- 
fonis nullum  obtinentes  , quxçumque  duo  curais , feu  aliàs  invicem  in- 
-compatibilia  bénéficia  Ecclefiaftica , ctiamii  Parochiales  Ecclefix , vel  ea- 
rum perpetux  Vicarix,  aut  dignitates,  perfônatus  , adminiftrationes , vel 
officia  in  Cathedralibus , -etiam  Metropolitanis  vel  Collcgiatis  8c  dignita- 
tes ipfie  quas  aliàs  obtinent  in  Cathedralibus  etiam  Metropolitanis  poil 
Pontificales  majores  , feu  in  Collegiatis  Ecclefiis  hujufmodi  principales, 
aTcu  talia  mixtim  fuerint,  & ad  dignitates , perfônatus , adminiftrationes, 
vel  officia  hujufmodi  confueverinc  qux  per  cle&ionem  aiTumi,  eifquc 
•immineat  cura  animarum  ; etiamfi  unum  ex  ipfis  cuilibet  eorum  vigore 
‘przfentium  conferatur,  aut  eligatur , prxfentetur,  vel  aftùmatur  ad  ilia,  8c 
inftituatur  in  illis  , reciperc,  8c  infimul  quoad  vixerit  retinere  ; iliaque  fi- 
mul,  vel  fucceffivè,  fimpliciter , vel  ex  causâ  permutationis  : quoties  cui- 
libet earumdem  duodecim  perfonarum  placueric  dimittere,  & locodimif- 
ûf  vel  dimiftbrum,  aliud,  vel  alia,  fimile,  vel  difltroile,  aut  fimilia  vel 
diifimilia  , beneficiumi  feu  bénéficia,  Ecclefiafticum , vel  Ecclefiaftica, 
duo  durmaxat  invicem  incompatibilia  fimiliter  recipcre,  &c  quoad  vixe- 
'tic  , ut  prxfertur,  retinere.  Ncc-non  etiam  cum  duodecim  nominandis 
perfonis,  qux  xtatis,  ut  quamprimilm  vigefimum  annum  attigerint,  quam- 
cumque  dignitatem , perfonatum,  aut  cum  cura  adminiftrationem,  velof- 
’ficium  ; qux  & natalium  defeétus  patientur  etiam  ex  damnato  coitu  geni- 
tx,  fi  aliàs  ad  hoc  capaces  fuerint, ut  hujufmodi  dignitates,  8c  quxeum- 
que  alia  bénéficia,  fi  eis  vigore  przfentium  confcrantur,  fimiliter  recipere, 
retinere  valeant,  8c  cum  eis  fuper  hujufinodi  defettibus,  fi  fufficienter 
.difpenfitum  non  fit,  defeélibus  prxfatis  , ac  generalis  Lateranenfis,  nec- 
non  Piétavienfis  Conciliorum,  ac  aliis  conftitutionibus , 8c  ordinationibus 
Apoftolicis,ftatutis  quoque,  & confuctudinibus  fuprà  didfcis  nequaqoam 
obftantibus , eadem  authoritate  difpenfare  , ac  quxlibet  ex  nominandis 
perfonis , fuper  prxmiftis  executores , ubi , & quando  neceftarium  8c  ex- 
pediens  fuerit  : qui  prxmifta  omnia  8c  fingula,  8c  in  prxmiftis,  & circa 
ea  neccftària  , 8c  opportuna  facere , difponcre,  ordinare,  8c  exequi  libéré, 
8c  licitè  poflint , 8c  valeant  eadem  authoritate  plcnam  8c  liberam  conce- 
dinms  Faculratem.  Cxterum  cupientes  tui  contemplatione , ut  exdem  per 
te  nominandx  perfonx  quantociûs  prxfentium  confequantur  efFLârum, 
motu  fimili  prxfatis  perfonis  , & earum  fingulis  concedimus,  quod  in 
Canonicatuum  , & Prxbendatum,  ac  Dignitatum,  Petfonatuum,  Admi- 
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niftrationum  , 8c  Officiorum  hujufmodi  artecmionc , omnibus  8c  Gngulis 
expeftantibus , qui  ad  bénéficia  hujufmodi  fuerint  in  Canonicos  rtcepti, 
& recipiendi  : & quibufvis  datis  8c  proceflibus  diligentioribus  , 8c  quibuf- 
vis  antetottonum  prxrogativis , piivilegiis,  indulcis  , favoribus  8c  gratiis 
etiam  nominc  Univerfitatum  , Capitulorum , Collegiorum,  8c  finguTarum 
perfonarum,  etiam  in  motu  fimili,  & fub  quibufvis  verborum  formis,  8c 
cum  quibufeumque  etiam  redu&ionibus  ad  jus  commune , 8c  aliis  de- 
rogatoriis , 8c  favorabiibus  clauiulis,  8c  ad  inftar  familiarium  noftrorum 
deferiptorum , ant  majoribus  , aut  fortioribus , etiam  quibufvis  aliis,  per 
quxeumque  , cujufcumque  dignitatis , ftatus , gradus,  vel  conditionis  fue- 
rint , & quavis  di^nitatc  fulnentibus  , nominatis,  8c  forfan  nominandis, 
& pro  quibus  fpeciales  cefervationes , uniones , annexiones,  & incorpo- 
rationes  de  primo  vacaturis  Canonieatibus  , 8c  Prxbendis , Dignitatibu*, 
perfonaribuï  , adminiftrationibus  , vcl  oftkiis,  cum  inhibitionc , ac  de- 
creto  irritanti  fub  quacumque  verborum  formâ,  per  nos  vcl  Scdem  pnr- 
di&am , jam  forfm  faûæ,  vel  impoftetîlm  faciendx.  etiarrfi  expe&antes, 
vel  alii  nominati,  feu  nominandi,  vel  ilii  pro  quibus  fpeciales  refervatio- 
nes  , uniones,  annexiones,  8c  incorporationes  hujufmodi  pro  tempore 
emanaverini,  fuerint  illuftres  & qualitercumquc  graduui,  ac  noftri  & 
ejufdem  Sedis  Notarii  , etiam  participantes,  ac  Subdiaconi , caufarum 
Palatii  Apoftolici  Auditores,  Clerici  Caméra:  Apoftolicx  , litterarum  de 
majore  prxfidcntiai  abbreviatores,  fcriptorcs,  8c  quicumque  uoftri  con- 
tinui  commenfales  fuerint , 8c  de  ipforum  propriis  nominibus , 8c  cogno- 
minibus,  ac  totis  carumdem  gratiarum  , antclationum , prxrogntiva- 
rum,  privilegiorum  , 8c  indultorum  tenoribus,  quos  prxlentibus  haberi 
volumus  pro  exprefîïs , fpecifica  8c  expreffu  mentio  habenda  foret , quo- 
vis  refpectu,  8c  quacumque  cauft , & etiam  quacumque  grandi,  8c  ex- 
cogitabili  contemplarionc  eis  gratix  expeétotivx  fpeciales,  vel  generales 
refervariones , collationes , mutationes  , revalidatioties , uniones , anne- 
xiones, 8c  incorporationes,  uniendi,  anne&endi,  8c  incorporandi  man- 
data privilégia  , ac  induira  per  nos  concerta  , 8c  concedcnda  fuerint  ; folis 
perfonis  dictorum  Cardinalium  , 8c  nonnullis  familiaribus  noftris  in  qui- 
bufdam  noftris  l'tteris  prxrogativarum  eis  concelTarutn  deferiptis , dumta- 
xat  exceptis  ; pofltnt  ac  debeant  omninô,  ac  pcnitùs  anteferri  : 8c  quod 
claufula  motus  proprii, prxlentibus  infcrca, etiam  aliàs,quam  ad  tollendum 
êc  excludendnm  fubreptionem , omnes  8:  rtngulos  habcat  & operetur  cf- 
fedtus  , qnos  tam  de  jure  communi,  & per  conftitutiones  noftrasac  alias 
quomodolibet  operari  pofltt  non  obftantibus  omnibus  fupradittis,ncc  non 
aliis  noftris  per  quas  voluimus  , quod  nullus  gratiam  expeftativam  extra 
fuam  nationcm  impet rare  poffît,  nifi  idioma  quod  communiter  ibidem  ho- 
mmes loquuntur  ineelligae,  & intelligibilirer  loquatur,  8c  quod  claufula' 
8c  verba  motus  proprii  hujufmodi , nil  aliud  operetur  nifi  ad  tollendam 
furreptionem  dumtaxat , ac  in  favorem  ordinariotum  quomodolibet  edi- 
tis  nec  non  fclicis  recordationis  Bonifacii  Papx  VIII.  prxdecefloris  noftri 
de  una,&  duabus  Dictis  ; etiam  in  Concilie  gencrali  editis,  ac  aliis  Apof* 
tolicis , 8c  in  Provincialibus  & Synodalibus  conftitutiombus  8c  ordina- 
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tionibils  , ac  de  cerco  Canonicorum  numéro , & aliis  diûarum  Ecclefia- 
rum , etiam  juramenco , confirmatione  Apoftolicâ,  vel  quavis  firmicatc 
aliâ  roboraris , ftatutis,  Sc  confuetudinibus , privilégias  quoque,  indultis, 
ac  litteris  À poftolicis,  per  quafcumque  Romanos  Ponrifices  prxdeceffores 
noftros , 5c  nos , ac  diâam  Sedem , etiam  per  viam  generalis  legis,  ftaruti 
perpetui , motu  proprio , 5c  ex  certâ  (cienciâ , 5c  de  Apoftolicx  poteftacis 
plenitndine,  5c  cum  quibufvis  irritationis  , annullationis , caftâtionis,  revo- 
cacionis , refervationis , acceptation» , reftitutionis , déclaration»  y mentis 
atteftutionis , ac  derogatoriarum  derogacoriis,  aliifque  efftcacioribus  efHca- 
ciflîmis,  5c  infolitis  claufulis , quomodolibet  etiam  pluries  conccflïs,  con- 
firmais, 5c  innovât»,  quibus  omnibus  etiam  fi  pro  illorum  fufficienti  dc- 
rogatione , de  illis  eorumque  totis  tenoribus  fpecialis , 5c  individua , ac 
de  verbo  ad  verbum , non  autem  per  daufulas  generales , idem  importan- 
tes mentio , feu  quxvis  alia  expreffio  habenda , auc  aliqua  exquifita  forma 
fetvanda  foret,  5c  in  eis  caveatur  exprefsè  què  illis  nullatenùsderogaripof- 
fit , illorum  omnium , nec  non  quarumeumque  feripturatum , occahone 
prxmifTorum  5c  infra  feriptorum  quomodolibet  confedarum  tenores,  pra’* 
ientibus  pro  fufficienter  expreffis,  ac  de  verbo  ad  verbum  infertis,  nec  non 
modos , 5c  foÿnas  ad  id  fervandos , pro  individuo  fervatis  habentes,  hac 
vice  dumtaxat , illis  aliàs  in  fuo  roborc  permanfuris , harum  fcric  fpecia- 
liter , 5c  exprefsè  derogamus , aliifque  contrains  quibufeumque.  Aut  fi 
aliqui  Apoftolicâ,  vel  aliâ  quxvis  autoritatein  dideis  Ecdefiis,  in  Cano- 
cos  fint  recepti , vel  ut  rccipiantur  infiftant , feu  fi  fuper  provifionibus 
fibi  faciendis , de  Canonicatibus , 5c  Prxbendis  ac  Dignitatibus , perfb- 
natibus , adminiftrationibus , vel  offîciis  hujufmodi  fpeciales,  vel  aliis  fl e- 
neficiis  Ecclefiafticis  in  illis  partibus  generales  dictæSedis,  vel  Legatorum 
ejus  literas  impetraverint , etiam  per  eas  ad  inhibitionem , refervatio- 
nem  , 5c  decretum,  vel  alias  quomodolibet  fit  proceirum,aut  fi  Epifcopis, 
Capitulis,  Collatoribus,  Collatricibus,  Canonicis,5c  perfonis  prxdidis.vel 
quibufvis  aliis,  communiter, vel  divifim  ab  eadem  fit  Sede  indultum,  quod 
ad  receptionem,  vel  provifionem  alicujus  minime  tencantur,  5c  ad  id  com- 
pelli , aut  quod  interdici , fufpendi , ôc  excommunicari  non  poffinr,  quod- 
que  de  Canonicatibus  & Prxbendis,  nec  non  dignitatibus , perfonatibus, 
adminiftrationibus  , vel  officiis  ad  eorum  Collationem,  provifionem,  prx- 
rentationcm , ele&ionem,  feu  quamvis  aliam  difpofitioncm  conjurèfcim  vel 
feparatim  fpeékantibus,  nulli  valcat  provideri  per  litteras  Apoftolicas, 
non  facientes  plenam , 5c  exprefiâm , ac  de  verbo  ad  verbum  de  Indulto 
hujufmodi  mentioncm  , 5c  qualibet  aliâ  di&æ  Sedis  indulgemiâ  generali, 
vel  fpeciali,  cujufcumque  tenons  exiftat , per  quam  prxfcntibus  nonex- 
preftam  , vel  totaliter  non  infertam,  effèftus  hujufmodi  gratix  impediri 
valeat  quomodolibet , ycI  difîèrri  j 5 C de  quâ  cujufque  toto  tenore  ha- 
benda fit  in  noftris  litteris  mentio  fpecialis , feu  fi  di<ftx  perfonx  nomi- 
nandx  prxfcntes  non  fuerint  ad  prxftanduna  de  obfervandis  ftatutis , 5c 
confuetudinibus  ipfarum  Ecclefiarum  refpc&ivè  folita  juramenta,  dummo- 
do  in  abfentiâ  fuâ  per  Procuratores  idoneos , 5c  cum  ad  Ecc’efias  ipfas 
acceflerint,  corporaliter  ilia  prxftent.  Nos  enim  quibufeumque  Epifco- 
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pis  , Capiculis , Canonicis,  PciTonis , Collatoribus,  Collatricibus , ac  alite 

Erzdi&is,  ne  de  Canonicatibus,  & Przbendis , Dignicatibus  , perfonati- 
us , adminiftrationibus  , vel  officiis  prxdi&is , contrà  przfentium  ceno- 
rem  modo  aliquo  difponcre,  ac  exfpeétantibus  przdi&is,  ne  eriam  prz- 
tcxtu  gratiarum  expettativarum  > ôc  quarumvis  litterarum  Apoftolicarum,. 
ac  refervationum , & unionum  , eis,  & quibufvis  locis  conccftarum , Ca- 
nonicatus,  ôc  Przbendas,  ac  Dignitates , perfonatus,  adminiftrationes  , 
▼el  officia  hujufmodi , vcl  eorum  aliquod , per  fc . vel  alios  acceptare  , 
feu  de  illis  fibi  provideri , aut  aliis  Ecclefiis,  Monafteriis,  Prioratibus, Ca- 
nonicatibus, & Przbendis , Dignicatibus , perfonatibus , adminiftrationi- 
bus , vel  ofEciis , feu  menfis  & beneficiis  uniri , anne&i  ôc  incorporari 
petere  , facere , vel  procurare  ; nec  non  judicibus  delegatis , ne  ad  exe- 
cutionem  litterarum  eis  defuper  direûarum  in  aliquo  procedere,  aut  col- 
lationes,  provifiones , uniones,  anncxiones.inîorporaüones^.vel  alias  dif- 
poficiones  de  Canonicatibus,  ôc  Przbendis,  Dignitatibus » perfonatibus, 
adminiftrationibus  , ôc  officiis  przdidis , per  fe  vel  alium  , feu  alios  fa» 
cere  quoquomodo  przfumant,  diftridtius  inhibemus  : & infuper  nos,  qui- 
etiam  dudum  inter  alia  voîuimus,  quod  nullus  duabus  gratiis  expe&ativis, 
feu  fpecialibus  refervationibus , aut  expe&ativâ,  ôc  refer^atione  fimul , 
etiamfi  ambx  vel  altéra  earum  motu  ftenili  conceflz.  forent , mfi  una  ilia- 
rum  tempore  datz  conccffionis  alterius  confumpta  exftitiftet , uti  pofïit^ 
ipfis  nominandis  perfonis  concedimus  , quod  gratiis  expe&ativis , eis  jam 
per  nos  coneeffis,  & impofteruni  forfan  conccdendis , nec  non  nomina- 
tione,  vigore  przfentium  de  eis  faciendâ,  conftitutione  przfatâ  non  ob- 
ftante  , uti  , potiri  libéré , & licite  valeant  : quodque  Majeftas  tua  unam, 
eandcmque  perfonam  ad  Canonicatum  & Przbendam,  ac  Dignitatem , 
& tune  Canonicatus  & Prxbcnda  , ac  dignitas  pro  uno  uno  tantum  bc- 
neficio  reputentur , vel  diverfas  perfonas  ad  Canonicatum , Pîzbendam* 
ac  dignitatem,  perfonatum,  admimftrationem,  vel  officium  in  fingulis 
Eccleftiis  prxdi&is  nominare  poflit  & valeat.  Ita  tamen  ut  infra  trium 
menfium  Ipatium  à die  tibi  fa&x  przfentationis  przfentium  compman- 
dum , eadem  Majeftas  tua  eafdem  perfonas  nominare  debeat,  alioquin 
prxfenres  litterz  nullius  fint  roboris  ôc  momenti , & habcantitr  prorfus 
pro  infe&is;  volumus  tamen  quod  ft  contingat  aliquam  , feu  aliquas  ex 
perfonis  per  te  nominandam  , feu  nominandas,  antequam  nominatio  ipfà 
fqrtiatur  eflfèttum  ab  hac  luce  difeedere  , liceat  eidem  Majcftati  tuz  loco 
ftc  defunftx  fêu  defun&arum  perfonarum , aliam  feu, alias,  perfonam, feu 
perfonasad  Canonicatum,  & Przbendam,  aut  dignitatem,  ad  quos,  vel  ad 
quam  peifona , feu  perfonx  ipftr  defunûx  nominarx  erant  , de  novono- 
tninare.  Verftm  quia  admodum  difficile  foret,  hujufmodi  praefentes,  lie— 
teras  noftras  ad  fingula,  in  quibus  de  cifdem  fides  forfan  facienda  fueiir, 
loca  deferre , eadem  automate  decernimus , quod  ipfàrum  tranflumpro 
manu  publici  Notarii,  & figillo  aliaijus  Epifcopi,  vel  perfonx  in  digni- 
tate  Ecclefiafticâ  conftitutx  , munitus  tamquam  prxfentibus  originalibus 
litteris  hujufmodi,  plena  fides  adhibeatur,  & perindc  ftetur  , ac  fi  prz- 
fçntes  ^originales  litterz  forent  exhibiez,  yel  oftcnfz.  Quodque  præfenti- 
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bus  litteri*  per  quafeumque  alias  noftras  litteras , etiam  motu  , 8c  fcien- 
tiâ  fimilibus  emanatas  , aut  emanandas,  facicntes  plenam  8c  expreflam  de 
toto  tenorc  prxfentium  mentionem  , non  fit , nec  cenfeatur  elfe  deroga- 
tum , nifi  dcrogaiio  hujufmodi  de  exprefib  confenfu  tua:  Majcflatis , 
& de  plenitudine  poteftatis  fadfca  fuerit;  ac  ex  nunc  cafîamus,  irritamus, 
ôc  annullamus  omnes  alias  collationes,  provilïoncs  , prarfentationes,  tlec- 
cioncs,  uniones,  annexiones,  8c  incorporationes  de  ipfi|,  Canonicatibus, 
ôc  Prxbendis,  Dignitatibus,  Perfonntibus,  Admihiflrationibus  , 8c  Offi* 
dis  hujufmodi  per  te  refervandis , aliis  per  nos  etiam , vel  Sedem  prae- 
fatam,  aut  Legatos  ejufdem,  aut  Epifcopos , Praelatos  , Capitula,  & 
Collatores  hujufmodi  etiam  in  menfibus  fibi  ut  pixmittitur  eoncefïïs, 
ôc  concedcndis  , forfan  faciendas , nee-non  totum , ôc  qnidqmd  feeds 
fuper  his  à quoquam  quavis  automate  feienter,  vcl  ignoranter  conti- 
gerit  atrentari.^nlli  ergô  omninô  hominum  liceat  hanc  paginam  noftt* 
abfolutionis , renunciationis , voluntatis , conceffionis,  dérogations,  inhi- 
bitionis , & decrcci  infringere  , vel  ei  aufu  temerario  contravenire.  Si 
quis  autem  hoc  attentare  nræfumpferit,  indigna  tionem  Omnipotentis  Dei, 
ac  Beatorum  Pétri  6c  Pauli  Apoftolorum  ejus  fe  noverit  incurfurum.  Da- 
tum  Romx , apud  SanÛum  Petrum,  anno  Incarnations  Dominicæ  mil- 
lefimo  quingentefîmo  vigefimo  nono  , o&avo  Idus  Maii , Pontificatus 
noftri  anno  fexto. 

Copia  Brcvis  Apoflolici  e ufdem  démentis  VII.  extendentis  & 
ampli  anus  prxmemoratum  Indultum  de  anno 
M.  D.  XXX. 

CH  A R I S S I M O ih  Chrifto  filio  noftro  Carolo  Romanorum  ôc 
Hifpaniarum  Régi  Catholico , in  Imperatorem  eledto,  Clcmens  Pa- 
pa VII.  Charillime  in  Chriflo  fili  nofter,  Salutem  8c  Apoftolicam  be- 
ncdi£kionem.  Nuper  Majçftati  tux , ut  authoritate  noftrâ  quilibet  ex 
Epifcopis,&  Archiepifcopis  per  te  femd  dumtaxat  cligendis  pto  peifonis 
Ecclefiafticis  per  te  ad  hoc  eis  nominandis  unum  Canouicatum , 8c  unam 
Prabendam,  ac  Dignitatein  , Perfonatum  , Adtr.iniftrationcm , vel  offi- 
cium,  tune  certo  modo  qualificata  fingularum  Cathcdralium  (prxterquam 
Leodienfis , cui  dile&us  filius  nofter  Erardus  titulo  San&i  Chryfogoni 
Picfbyter  Cardinalis  prareft  ) 8c  Collegiatarum  Ecdefiarum  in  oppidis , 
terris  8c  villis  Flandrix  tui  patiimonii  tibi  fubjcélis,  confiftentium  , cu- 
jufeumque  taxa  exifterent,  ad  Collationem  , provifionem,  præfentatio- 
nem  , elcâionem  . feu  quamvis  aliam  difpofitionem  eorumdcm  Canoni- 
catuum  , & Prxbendarum , ao  Dignitatum , Perfonatuum  , Adminif- 
trationum,  8c  oftîciorum,  Collatorum  & Collatricum  pertinentium , fi 
qux  tune  vacabant , aut  cùm  vacarent , qux  ipfæ  nûminandx  perfon® 
infrà  certnm  tempus  etiam  tune  expreflum  , ducerent  acceptanda  ; con- 
ferenda  eifdem  perfonis  poft  hujufmodi  acceptationem , donationi  fux  ei-V 
vice  refervare , ut  de  illis  eifdem  perfonis  providere  pofTct , motu  pro-»- 
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prio  per  alias  noftras  lirteras  fub  data  Rom*  apud  San&um  Pctrum  oc- 
tavo  Idus  Maii,  Pont i fi ca tus  noftri  anno  fexto,  quarum  tenorcs , ac  fi 
de  vctbo  ad  veibum  inftrerencur  prxfencibus  haberi  volumus  pro  exprefi* 
fis  , conceflirr.us , prout  in  illis  pleniùs  continctur.  Nos  igitur  ut  Majefi- 
tas  tua  erga  perfonas  de  fe  bene-meritas,  8c  fibi  acceptas  gratiorem  Ce 
reddere  poffit , pcrfonxque  ipfx  celcriorcm  ex  eifdem  littetis  confequan- 
tur  efffctum  providere  volentes,  motu  fimili,  non  ad  tuam,  vcl  alterius 

{>er  te  nobis  fuper  hoc  oblatx  petinonis  inftantiam , fed  de  noftrâ  merâ 
iberalitare  , litteras  prxd.&as , cum  abfolutionis , refervationis,  inhibitio- 
nis,  decteti,  8c  volurtatis,  ommbufque  aiiis , 8c  fingulis  in  eifdem  littcris 
contentis  claufulis,  ad  hoc  ut  Archiepifcopus,  vel  Epifcopus , per  te,  uc* 
prxfertur,  eligendus  ; tam  illarum,  quàm  prxfenrium  litierarum  vigore  , 
pro  quibufvis  perlonis  Ecclefiafticis  per  te  cis  ad  hoc  ut  prxfertur  nomi- 
nandis , unum  Canonicatnm , 8c  unam  Prxbcndam  , de  Dignitatem, 
Perfonatum,  Admimftrationem,vel  Officium,etiam  curatum,  & clc&ivum 
fingularum  Cathedralium  , 8c  Collegiatarum  Ecclefiarum , nec  non  unum 
beneficium  cuin  cura,  vel  fine  cura  fæculare,  etiamfi  Parochialis  Ecclefia 
fuerit,ad  finguloruni  Collatorum  8c  Collatricum  fxcularium,  8c  quorumvis 
regularium  ordinum , collationem , provifionem,  prxfentationem,  ele&io- 
nem , feu  quamvis  aliam  difpofitionem , in  Bcabantix , Lymburgix , 8C 
Luxemburgix  Ducatibus,  ac  Flandriæ  , Arthefix,  Hannonix , Hollan- 
dix,  Zelandix,  & Namurci  Comitatibus , & aliis  terris,  oppidis , villis, 
8c  locis  eifdem  Ducatibus , & Comitatibus  vicinis  patrimonii  tux  celfi- 
tudinis , & tibi  pleno  jure  fubjedis  , feu  de  ruo  parrimonio  hujufmodi 
éxiftentibus,  confiftentium  , modo,  8c  forma  in  prxnominatis  litteris 
contentis  refervarc,ac  poft  acccptationem  per  eafdcm  ( ut  prxfertur  ) 
nominandas  perlonas  faciendam,  de  illis  eis  reQje&ivè  providere,  omnia- 
que  alia,  8c  fingula  juxta  prxfatarum  lirterarum  continenriam  , & teno- 
rem  facere,  & exequi  pofiit  8c  valeat , auchoritate  Apoftolicâ  tenorc 
prxfenthim  extendimus  pariter , & ampliamus.  Non  obftantibus  confti- 
tutionibus  , 8c  ordinationibus  Apoftolicis , ac  omnibus  illis  , qux  in 
didris  litteris  volumus  non  obftare,  cxterifque  contrariis  quibufeumque. 
Darum  Bononix  fub  Annnlo  Pifcatoris , die  vigefima  Februarii.  M.  D« 
XXX.  Pontificatus  noftri  anno  feptimo.  . 

Copia  Induit  i nominxndi  ad  Bénéficia  & Digni tâtes  conceffi  Carolo  V. 
Romanorum  lmperatorl , per  fammum  Pontificem 
Julians  111.  de  anno  1552.. 

JULIUS  Epiicopus  Servus  Servorum  Dci.  Chariffimo  in  Chrifto  filio 
Carolo  Romanorum  Impcntori,  Salutem , 8c  A poftolicam  benedidio- 
nem.  Dignâ  confideratione  fideliraris  & devotionis  tux  mérita,  quibus 
celfitudmcm  tuam  erga  nos,  & Sednxi  Apoftolicam  clarere  cognovirous, 
ncc  non  longa  & varia  icin'ra,  graviaque  & ptriculofa  bclla  ac  fumprtis 
inuncnlbs,  quos  pro  Fidci  Çaihoiicx  exalrationc,  & Sandx  Mattis  E<> 
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défi*  unione,  & defenfione,  his  maxime  poftremis  remporibus,  inde- 
feflx  folicirudinis  ftudio,  continuarifquc  la'>onbus  Dei  bcnignicate  fufl 
cepifti,  & pertuiifti  , intrà  mentis  noftrx  ârcana  rcvolventes , congrua  ju- 
dicamus  iila  ferenitati  tu*  favorabilitet  concedcre,  per  qux  ei  honor  ac- 
crefcat,  8c  ejus  contemplarione  giatis,  fibique  aceeptis  perfoni  Ecclefiafti- 
cis,  congru*  rovifionis  inbfidium  valeai  provenire.  pHnceft  quo  i nos  »no- 
tu  proprio,  non  ad  tuam,  vel  alterius  pro  te  nob  s foper  faocoblatx  pe- 
titionis  inftantiam , fed  de  noftra  rnera  bberalitate , 8c  authorirate  noftrâ 
quilibet  ex  Archiepifcopis , feu  Epifcopis,vel  perfonis  in  Ecclefinfticà  di- 
gnitate  conftitutis  per  te  pro  tempere  eli^endis,  pro  perforiis  Ecclefiaf- 
ticis  per  Majeftatetn  tuam  eis  ad  hoc  infra  très  menfes  à die  tibi  fa&ae 
prxfentationis  prxfentium  computandos  , nominandis , etiam  qu*cu ni- 
que , quotcumque,  8c  qualiacumque  bénéficia  Ecclefiaflica  cum  cuiâ, 
vcl  fine  cura  ex  quibufvis  difpcnfationibus  Apoftolicis  obtinentibus  , Sc 
expcôantibus  ; quorum  benchciornm  valores  & qualitates  ac  difpenfa- 
tionum  hujufmodi  tenores  prxfentibus  haberi  volumus  pro  expreffis , ac 
perfonas  ipfâs  , 8c  earum  fingulas  à quibufvis  excommunicationis  , fuf- 
penfionis,  & interdi&i , aliifque  Ecclefiafticis  fenccntiis,  cenfuris,  & pce- 
nis  à jure,  vel  ab  homine  quavis  occafione,  vel  caufi  lacis } fi  qmbus 
quomodolibet  innodatæ  exiftant,  ad  efïèdfcum  validitatis , nominationis 
de  eis  faciendx  confequendum  harum  ferie  abfolvimus , & abfoluras  fore 
nunciamus.in  fingulis  Cathedralibus,  etiam  Metropolitanis , vel  Collc- 
giatis  Ecclefiis,  in  Brabanrix , Limburgi* , LHcemburgix  Ducatibus,  ac 
Burgundix  , Flandrix  , Arthefi* , Hannoniæ  , Zelandi*  , & Namurci 
Comitatibus , ac  aiiis  oppidis , terris , villis  , 8c  locis  cifdem  Ducatibus, 
8c  Comitatibus  vieillis  patrimonii  tu*  cclfitudinis , feu  de  patrimonio  tuo 
hujufmodi  exiftentibus  , unum  Canonicatum  & unam  Prxbendam  , 8c 
unam  Dignitatem  , feu  Perfonatum  , Adminiftrationem , vel  Officitim 
etiam  curatum,  & eleûivum  , nec-non  unum  Beneficium  Ecclefiaflicum 
cum  cura,  vel  fine  cura  fxculare,  etiamfi  fit  Parochialis  Ecclefia  , vil 
ejus  perpétua  Vicatia,  8c  cujufcumque  taxx  feu  annui  valoris  fingnlo- 
rum  illorum  fru&us , redditus , 8c  proventus  exiftant,  dummodo  aüqua 
Dignitatum  in  Cathedralibus,  etiam  Metropolitanis  poft  Pontificalcm 
major,  8c  Collegiatis  Ecclefiis  hujufmodi  prir.cipalis,  & ilia,  ac  Cano- 
aicatus  , & Prxbendx  , Perfonatus - Adminiftratiores  ; 8c  Officia  , ac 
bénéficia  hujufmodi  difpofitioni  Apoftolicx  generaliter  refèrvata,  aut  ex 
generali  Apoftolicâ  relcrvationc  affedta  non  fuerint.  Qpodque  Majeftas 
tua  unam  8c  enndem  perfonam  ad  Canonicatum,  8c  Prxbendam,  8c 
Dignitatem , nominare  valeat  , ac  turc  Canonicatus  8c  Prxbcnda,  ac 
Dignitas,  pro  uno  bcneficio  tantùm  reputentur,  etiamfi  ex  perfora  di- 
verforum,  etiam  fimul , vcl  fucceffivc  vacaverint,  vel  diverfas  perfonaa 
ad  Canonicatum,  & Prxbendam, ac  Dignitatem,  perfonatum, adminifira- 
tionem , vel  officium'fingularu.n  Ecclefîarum  hujufmodi,  8c  infeà  didlos 
très  menfes  exdem  perfonx  per  Majeftatem  tuam  nominentur.  Alio- 
quin  prxfentes  litterx  poft  d;<ftos  très  menfes  nulhus  fint  roboris  , vel 
momenti , & habeantur  prorfus  pro  infc&is.  Ica  tamen  , ,qu  d fi  con- 
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tingat  aliquam  , feu  aliquas  ex  perfonis  per  te  nominandis,  antequam  no- 
minatio  hujufmodi  fortiatur  effeûum  , ab  hac  luce  decedere , eadem  Ma- 
jeftas  tua , loco  defunttæ , feu  defunttarum  perfonx , feu  petfonarum  , 
aliam , vel  alias , perfonam  , vcl  perfonas  ad  Canonicatum  & Prxben- 
dam,  Se  Dignitatem,  feu  aliud  beneficium  Ecclefiaflicam,  ut  prxfertur 
qualificatum  , ad  quos , quam  vel  quod  perfona , feu  perfonæ  ipfx  de- 
fun&x  nominat*  erant , de  novo  nominare  poflit  ; Ad  collacionem,  pio- 
vifionem , prxfentationem  , ele&ionem,  feu  quamvis  aliam  difpofitionem 
quorumeumque  Archiepifcoporum,  Epifcoporum , Capitulorum , fingulo- 
rumque  Canonicorum  , & perfonarum  Cathedralium , ctiam  Metropo- 
litanarum  , Se  Collegiatarum , ac  aliatum  Ecclefiarum , ctiam  ratione  di- 
gnitatum,  perfonatuum  , adminiflrationum,  vel  officiorum  qux  in  illis  ob- 
tinent, cotnmunitcr  vel  diyifim  pertinentia,  nec-non  aliorum  Collatorum» 
vel  Collatricum  fæcularium  ; vel  regularium  in  Ducatibus,  Comitatibus, 
oppidis,  villis,  tetris,  & locis  prxdi&is  confiftentium , fi  tempore  no- 
minations faciend*  hujufmodi  vacabunt,  aut  cùm  etiam  in  aliqno,  vel 
aliquibus  ex  menfibus  per  nos  ordinariis  Collatoribus,  Collatricibus  pet 
conftitutionem  noftram  , aut  pet  alternativas,  feu  alias  litteras  Apoftolicas 
Atchiepifcopis  , Epifcopis,  Capitulis,  Canonicis , & perfonis,  nec  non 
Collatoribus , Se  Collatricibus  , fub  quacumque  verborum  forma,  Se  cum 
quibufvis  daufulis  ctiam  derogatoriarum  derogatopis  j ac  alias  talibus, 
quod  eis  nifi  fub  certâ  forma  fpecificc,ac  etiam  individualiter,cuin  nomi- 
num  Scdignitatum,  etiam  Archiepi&opi  exprellione,  derogari  non  pofi. 
fit  , quomodolibet  conceffis  , 8e  concedendis  , fimul  vel  fucceffivc,  vaca- 
verint  j qux  ipfx  nominandx  perfonx  per  fe , vel  Procuratores  adhoc  ab 
eis  ,•  Se  qualibet  earum  fpecialiter  conftitutos , infrà  unius  menfis  fpa- 
tium  ,'poftquam  cuilibet  earum,  vel  ipfarum  Procuratoribus  vacatio  illo- 
rum  innotuerit , duxerint  acceptanda  ; confcrcnda  eifdem  nominandis  per-  • 
fonis  poft  acceptationem  hujufmodi  cum  omnibus  Juribus  Se  pertinentiis 
fuis  , donationi  fux  , femel  dumtaxat , authoritate  noftrâ  reiervare  , 8c 
etiam  illis  ex  di&is , nominandis  perfonis , quas  in  Canonicos  di&arum 
Ecclefiarum  creaverit-,  ut  pro  eis  inibi  Prxbendx  feu  Dignitates  refêr- 
ventur,  per  te  ad  hoc  nominari  contigerit,  ipfarum  Ecclefiarum  Canoni- 
catus , cum  plenitudine  Juris  Canonici  authoritate  prxfata  conférât,  & 
de  illis  etiam  provideat  ac  facial  perfonas  ipfas  in  Canonicos  di&arum 
Ecclefiarum  recipi , & in  Fratres,  ftallo  cuilibet  earum  in  Choro,  Se  loco 
in  Capitulo  omnium  ipfarum  Ecclefiarum,  cum  di&i  juris  plenitudine 
aflignatis  j nec  non  Archiepifcopis , Epifcopis,  Capitulis,  Canonicis, 
Perfonis , Collatoribus , & Collatricibus  , ac  illi , vel  illis  ad  quem , vel 
ad  quos  Canonicatuum , Se  Prxbendarum , Dignitatum,  Perfonatuum, 
Adminiflrationum  , vel  Officiorum,  nec-non  beneficiorum  hujufmodi 
collatio,  provifio,  prxfentatio , ele&io , feu  quxvis  alia  difpofitio  com- 
muniter,  vcl  divifim  pertinent,  ne  de  illis  intérim  etiam  antè  accepta- 
tionem  eandem  , nifi  poftquam  eis  confiiterit  quod  perfonx  per  Majefta- 
tem  tuam  ad  ilia  nominand* , vel  earum  Procuratores  hujufmodi , ilia 
nolperint  acccptare , difponerc  quoquo  modo  prxfumant,  diftri&ius  cum 
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irritant!  decreto  inhibere,  ne«  noq  Canonicacus,  & Prxbendas , ac  Di- 
gnitates  » 8c  perfonatus  adminifirationes , vel  officia,  ac  bénéficia  hu- 
jufmodi qux  fibi  refervabit,  fi  vacabunt,  vel  cum  vacavcrint,  ut  prxfertuc 
cum  omnibus  Juribus  & pettinentiis  pi  a*fatis , eifdcm  per  te  nominandis 
perfonis , poft  acceptationes  ipfas , authoritate  prxfata  conferte , & de 
illis  etiam  providere , nec  non  per  fe , vel  alium , feu  aüos,  eafdem  per  te 
nominandas  perfonas , veLfuis  nominibus  earum  Procuratores  in  corpo- 
ralem  pofleflîonem  Canonicatuum  , 8c  Prxbendarum  , ac  Dignitatum  , 
perfonatuum,  adminiftrationum,  vel  ofticiorum,ac  beneficiorum,  juriiim- 
que&  pertinentiarum  prxdiûorum  induccre , & indu&os  defiendere,  8c 
ad  Dignitates , perfonatus , adminifirationes , vel  officia , ac  bénéficia  hu- 
jufmodi, ut  eft  moris,  admitti,  fibique  de  Canonicatuum  & Prxbenda- 
mm , ac  Dignitatum  , perfonaruum  , adminiftrationum,  vel  officiorutn, 
ac  beneficiorum  hujufmodi  frudkibus , redditibus , proventibus , juribus , 
8c  obventionibùs  univerfis,  intègre  refponderi  facere,ac  contradi&ores  au- 
torirate  noftiâ  appellatione  poftpofitâ  compefcere , nec-non  cum  duode- 
cim nominandis  perfonis , vel  quxlibet  earum  qux  unum  obtineat,  cum 
illo  unum  aliud  > vel  abfque  eo  ipfa,  & alia  ex  di&is  perfonis  nullum  ob- 
tinentibus,quæcumque  duocurata,  feu  aliis  invicem  incompatibilia  béné- 
ficia Ecclefiaftica , etiamû  Parochiales  Ecclcfix,vel  earum  perpetux  Vi- 
carix,  aut  dignitates,  perfonatus  , adminifirationes, vel  officia  in  Cathe- 
dralibus , etiam  Métropolitains  vel  Collcgiatis  8c  dignitates  ipfx  quas  aliàs 
obtinent  in  Cathedralibus  etiam  Metropolitanis  poft  Pontificales  majo- 
res , feu  in  Collegiatis  Ecclefiis  hujufmodi  principales,  feu  talia  mixtim 
fuerint,  8c  ad  dignitates , perfonatus,  adminifirationes,  vel  officia  hu- 
jufmodi confueverint  qux  per  eleûionem  afiumi , eifque  cura  immu 
neat  animarum  ; etiamfi  unum  ex  ipfis  cuihbet  earum  vigore  prxfen- 
titim  conferatur,  aut  eligatur,  prxfentetur,  vel  aliàs  aftumaturad  ilia,  8c 
inftituatur  in  illis , reciperc,  8c  infimul  quoad  vixerit  retinere  ; iliaque  fi- 
mul,  vel  fucceflivc,  fimpliciter  , vel  ex  causji  permurationis-:  quoties  cui- 
übet  earumdem  duodecim  perfonarum  placuerit  dimittere,  8c  loco  dimif- 
fi , vel  dimilTorum , aliud , vel  alia , fimile , vel  diffimile , aut  .fimilia  vel 
diffimilia  , beneficium , feu  bénéficia , Ecclefiafticum , vel  Ecclefiaftica, 
duo  dumtaxat  invicem  incompatibilia  fimiliter  recipcre,  & infimul  quoad 
vixerit , ut  prxfertur,  retinere  ; nec-non  etiam  cum  duodecim  nominandis 
perionis,  qux  xratis,  ut  quamprimûm  vigefimum  annum  attigerint,  quam- 
cumque  dignitatem,perfonatum,  aut  cum  cura  adminiftrationem,  velof- 
ficium  8c  beneficium  , Qui  verô  defeâum  natalium  patientur  etiam  ex 
damnato  coïtu  geniti , fi  aliàs  ad  hoc  cnpaces  fuerint, ufhujufmodi  digni- 
tates, non  tamen  ma  ores,  & principales  , 8c  quxeumque  bénéficia , fi 
eis  vigore  prxfentium  conferantur.*,  fimiliter  recipere,  & retinere  valeant , 
8c  cum  eis  fuper  hujufmodi  dcfeftibns,  fi  fufficienter  difpenfatum  non 
fit,  defcttibus  prxfatis,  ac  generalis  Lateranenfis,  nec-non  Pi&avienfis 
Conciliorum  , ac  aliis  conftitutionibus  , 8c  ordinationibus  Apoftolicis, 
ftatutifque,  8c  confuetudinibus  fupradidis  nequaquam  obftantibus,  ea- 
dem  authoritate  difpenfare , ac  quxlibet.  Et  cuihbet  ex  nominandis  per- 
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fouis , fuper  praemiflis  executores,  nbi,  6c  quando  neceflarium  te  ctpe- 
diens  foerit  : qui  prxmifla  omnia  & fingula,  6c  inprxmiflîs,  & circa 
ea  neccflaria  , & nnpormna  facere  , difponcre , ordinare , & exequi  libéré, 
6c  licitè  pofltnt , 6c  valeanc  eadcnri  authoritate  plenam  6c  liberam  conce- 
dimus  facultacem.  Cxterum  cupientes  tui  contemplatione , ut  eædcm  per 
te  nominandx  perfonx  quantociùs  prxfenrium  confequanrur  cfFe&um , 
motu  fimili  prxfatis  perfonis  , 6c  earum  fingulis  concedinaus,  quod  in 
Canonicatuum  6c  Prxbcndarum,  ac  digniratum  , pcrfoiaatiium , adminif- 
trationum,  & officiorum , ac  benelîciorum  hujufmodi  a ll'ecutione,  om- 
nibus 6c  fingulis  expeéhntibus  , fine  tamen  prxjudicio  eorum , qui  ad 
preces  Majeftatis  tu*  , vel  dtle&i  Filii  noftri  nobilis  Viri  Pliilippi  Hifpa- 
niarum  Principis , jam  in  Canpnicos  recepti  funt  , qui  ad  bénéficia  hu- 
jufmodi  fueiint  in  Canonicos  rccepti , aut  recipiendi , & ft»b  quibufvis 
datis , 6c  proceflibus  diligentioribus , & quibufvis  antclationum  prxto- 
gativis,  privilcgiis,  induhis , favoribus  , 6c  gratiis  etiam  nomine  CJniver- 
fitatum  , Capitulorum , Collegioruna  6c  fingularum  perfonarum  , etiam 
motu  fimili , £c  fub  quibufvis  vetborum  formis , & cum  quibufeumque 
etiam  redu&ionibus  ad  jus  commune,  6c  aliis  derogatoriis , & favorabi- 
hbus  claufnlis , etiam  adinftar  familiarium  noftrorum  deferiptorum , aut 
majoribus,  6c  fortioribus,  etiam  quibufvis  aliis  per  cujufcumque  qitem- 
cumque  dignitatis , ftatus , gradus , vcl  condition»  fucrint , 6c  quavis 
digintate  fulgentibus  nominatis , 6c  forfan  nominandis , 6c  quibus  fpe- 
ciales  rtfervationes , unjones , annexiones , 6c  incorporationes  de  primis 
vacaturis  Canonicatibus , 6c  Prxbendis , Dignitatibus , Perfonatibus , ad- 
miniftrationibus , vel  officiis , feu  beneficiis  hujufmodi  cum  inhibitione  , 
ac  decreto  irritanti , fub  quacumque  verborum  forma  prr  nos , vel  Se- 
dem  prxdi&am  forfan  faûar  vel  impofterùm  faciendx  , etiamfi  expeétan- 
tes  , vel  alii  nominati , vel  nominandi,  vel  illi  pro  quibus  fpeciales  re- 
fervationes , aut  uniones , annexiones , 6c  incorporationes  hujafmodi  pro 
tempore  emanaverint , fuerint  iiluftres  , & qualitcrcumque  graduati  , ac 
noftri  ac  ejufdem  Sedis  Notarii , etiam  participantes,  ac  Subdiaconi, 
caufarum  Palatii  Apoftolici  Auditores,  Clerici  Canaerx  Apoftolicx,  lit- 
terarum  de  majori  prxfidentiâ  abbreviatores , feriptores , aut  quicum- 
que  noftri  continui  commenfales  fucrint & de  ipforum  propriis  nomini- 
bus,  6c  cognominibus , ac  totis  earumdem  gratUrum  , antelationum , 
prxrogativarum  , ptivilegiorum , & indultorum  tenoribus , quos  prxfen- 
tibus  haberi  volumus  pro  expreflis , fpecifica,  6c  exprefla  mentio  haben- 
da  foret , quovis  refpeétu  , & quacumque  cauHk , & etiam  quacumque 
grandi  & excogidbili  contemplatione  hujufmodi  gratix  expe&ativx  fpe- 
ciales , vel  generales  tefervationes  , collationes  , mutationes , revali- 
dationes  , uniones,  annexiones,  5c  incorporationes  ; uniendi  , anne- 
dendi  , incorporandi  mandata , privilégia  , 6c  indulta  per  nos  con- 
ceflâ  , 6c  concedrnda  fuerint  y perfonis  Sanûx  Roman*  Ecclefix  Cardi- 
nalium  6c  nonnullis  familiaribus  noftris  in  quibufdam  noftris  litteris  prx- 
roentivaruna  eis  conceflàrum  deferiptis  dnnataxat  exceptis  , pofltnt , 6c 
debeanc  omninô  6c  penitus  ancefetri.  Et  quod  claufula  motus  proprii  pr*- 
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fentibus  inferta  etiam  alias  quàm  ad  tolicuduin,  & cxcludendum  fub- 
reptionem  omnes  5c  fingulos  habeat,  6c  opcrctur  cffèûus , quos  tam  de 
jure  commun i , 5c  per  conditutiones  nodras , 6c  alias  quomodolibet  ope- 
rari  poflit.  Non  obîlantibus  fupradiûis  , née  non  aliu  nodris  per  quas 
voluimus , quod  nullus  graciain  expeibativam  extra  fuam  nationem  im- 
petrare  poilic  , nifi  idioma  quod  communitcr  ibidem  bomines  loquuncur 
ineelligae,  5c  intelligibilicer  loquatur , 5c  quod  claufula,  & vetba  motus 
proprii  hujufmodi , nil  aliui  operentur  , ni lî  ad  tollendum  fubreptionem 
dumtaxac,  ac  in  favorem  ordinariorum  quomodolibec  editis.  Nec-non 
fzlicis  recordationis  Bonifacii  Papa  VI II.  prxdecefloris  nodri , etiam 
de  una , 5c  duabus  dieris,  in  Concilio  generali  editis,  5c  aliis  Apodo- 
licis  > ac  in  Provincialibus , 5c  fynodalibus  Conditutionibus  5c  Ordina- 
tionibus , ac  de  certo  Canoniccrum  numéro  , 5c  alias  di&arum  Eccle- 
fiarum,  etiam  juramento  , confirmatione  Apodolicâ  , vcl  quavis  firmi- 
tatc  aliâ  roboratis  datutis,  5c  confuetudinibus , privilegiis  quoque,  in- 
dultis , ac  littetis  Apodolicis , per  qpofeumque  Romanos  Pontifices  prx-r 
deceiTores  nodros,  & nos  , ac  diftam  Sedem,  etiam  per  viam  genera- 
Iis  legis , ftacuti  perpetui , motu  proprio  , 5c  ex  certâ  feientii , ac  de 
Apodolicæ  potedatis  plenitudine,  5c  cum  quibufvis  irritantibus  , an- 
nuljativis  , cellàtivis , revocativis,  refervativis , acceptativis  , reditutivis, 
declarativis , mentis  attedativis,  ac  derogatoriarum  derogatoriis , aliifque 
efficacioribus  efficaciflimis , 5c  infolitis  claufulis  , quomodolibet  etiam 
pluries  concédas  , confirmatis , 5c  innovatis , quibus  omnibus  , etiamfi 
pro  illorum  fufficienti  derogatione  de  illis,  eorumque  totis  tcnoribus.fpe- 
cialis , 5c  individua , ac  de  verbo  ad  verbum,  non  autem  per  claufulas, 
generales  idem  importantes  mentio  , feu  quxvis  expreflio  habenda,  auc 
aliqua  alia  exquifita  forma  fervanda  foret,  5c  in  eis  caveatur  exprefse , 
quod  illis  nullatenus  derogari  poffit , illorum  omnium,  nec-non  quarum- 
cumque  feriprurarum , occafione  prxjufl'orum , 5c  infra  feriptorum  quo- 
modolibet confe&arum  tenorcs , prxfentibus  pro  fufficientcr  exprelf  s , 
ac  de  verbo  ad  verbum  infertis.  Nec-non  modos  , 5c  formas  ad  id  fer- 
vandos,  pro  individuo  fervatis  habentes , ac  vice  dumtaxac,  illis  .aliàs 
in  fuo  robore  permanfuris  , harum  ferie  fpccialirer , 5c  exprefe  dero- 
gamus  5c  contrariis  quibufeumque.  Aur  fi  aliqui  Apodolicâ  pixf.ua,  vel 
quavis  alia  authoritate  iu  diftis  Ecclefiis  in  Canomcos  fine  recepti,  vel 
vel  uc  recipiantur  infidant,  leu  fi  fuper  provifionibus  fibi  faciendis  de 
Canonicatibus  ac  Prxbendis  , 5c  Dignitatibus , Perfonaribus  , Adminif- 
trationibus,  vcl  Officiis,  ac  bencficiis  hujufmodi  fpeciales , vel  aliis  be- 
neficiis  Ecclefiadicis  in  illis  partibus  generales  : dudx  Sedis,  vcl  Lega- 
torum  ejus  lirreras  iinpetrarinr , etiamfi  per  eas  ad  inhibitioncm , reier- 
vationem , 6c  decretum , vel  aliàs  quomodolibet  fit  procelTum  , auc  fi 
Archiepifcopis,  Epifcopis,  Capitulis  , Collatoribus , Collatricibus , Ca.- 
norneis,  5c  perfonis  prxdiflis,  vel  quibufvis  aliis  communitcr  vel  divifim 
ab  e.idem  fit  Sede  indultum , quod  ad  receprioncm  vel  provifionem  ali- 
cujus  minime  reneaiuur,  5c  ad  id  compelli , auc  qiu>d  interdici , fufpendi»  ' 
vel  excoâimunicari  non  pplfint.  Quodque  de  Canonicatibus  ,5c  Prxbcu- 


n o S Inventaire  des  Induits  > 

dis,  nec-non  dignitatibus,  pcrfonatibus  , adminiftrationibus , vel  officii* 
ad  eorum  collationem  provifionem  , prxfenrationcm , ele&ionem , feu 
quamvis  aliam  difpofitionem  conjunûim,  vel  feparatiin  fpe&antibus,  nul- 
H valcat  providari  per  litteras  Apoftolicas  non  facientes  plenam  6c  ex- 
prefiam  ac  de  verbo  ad  verbum  de  indulto  hujnfmodi  menrionem.  Ec 
qualibet  aliâ  di£tx  Sedis  indulgentià  gcnerali , vel  fpeciali , cujufcumque 
tenons  exiftat,  per  quam  prxfentibus  non  expreiram , vel  totalirer  non 
infertam , effè&us  hujnfmodi  gratix  impediri  valcat,  quomodolibct  vel 
difFerri,  & de  qua,  cujufque  toro  renore  habenda  fit  in  nofiris  litteris 
mentio  fpecialis.  Seu  fi  diftx  perfonx  nominandx  prxrentcs  non  fuetint 
ad  prxftandum  de  obfervandis  ftatutis , 6c  confuetudinibus  ipfarum  Ec- 
clefiarum  refpe&ivc  folita  juramenra  , dummodo  in  abfentia  fu-a  per  Pro- 
curaturcs  idoneos,  6c  cum  ad  Ecclefias  ipfas  acceflerinc  corporaliter  ilia 
præftenr.  Nos  enim  quibufeumque  Archiepifcopis , Epifcopis,  Capitulis, 
Ganonicis,  Perfonis,  Collatoribus , Collatricibus , 6c  aliis  prxdiûis,  ne 
contra  prxfentium  tenorem  de  Canonicatibus , 6c  prxbendis , digniex- 
tibus  , perfonatibus,  adminiftrationibus , vel  officiis  ac  beneficiis  prx- 
di<ftis  difponere,  ac  expe&antibus  prxdiûts , ne  etiam  prxtextu  gratis* 
tiarum  expettativarum , 6c  quarumvis  litterarum  Apoftolicarum  , ac  re- 
fervationum , 6c  unionum  eis,  & quibufvis  locis  conceflârnm  , Canoni- 
catus  ac  prxbendas  ac  dignitates,  perfonatus  , adminiftrationes , vel  of- 
ficia , ac  bénéficia  hujufmodi  vel  eorum  aliquod  per  fe , vel  alium , feu 
alios  acceptare , feu  de  illis  fibi  provideri,  aut  aliis  Ecclcfi is , Monafte- 
riis  , Prioratibus , Canonicatibus , 6c  prxbendis , dignitatibus , perfona- 
tibus, adminiftrationibus,  vel  officiis  feu  menfis,  6c  beneficiis  uniri,  an* 
netti , 6c  incorporari,  petere  , facere,  vel  procurare.  Nec-non  judici- 
bus  delegatis , ne  ad  exccutionem  litterarum  eis  defuper  dirc&arum  in 
aliquo  procedcre  , aut  collationes,  provifiones,  unioncs  , annexiones , 
mcorporationes , vel  alias  difpofitienes  de  Canonicatibus,  6c  prxbendis, 
6c  dignitatibus , perfonatibus  ,-  adminiftrationibus,  6c  officiis,  & benefi- 
eiis  prxdiftis,  per  fe  , vel  alium,,  feu  alios  facere  quoquo  modo  prxfu- 
mant , diftriûius  inhibemus , & infuper  nos  qui  etiam  dudum  inter  alia 
volumus , quod  nullüs  duabus  gratiis  expettativis , feu  fpecialibus  refer- 
vationibus,  aut  expeftativâ,  fie  refervatione  fimul,  etiam  ambx  vel  al- 
téra carum  motu  fimili  concerta:  forent , nifi  una  illarum  tempore  darx 
conceffionis  alrerius  confumpta  extitiflet,  uti  poftit,  ipfis  nominandis 
perfonis  concedimus,  quod  gratiis  expeftativis  eis  jam  per  nos  conccflis, 
& impofterum  fôrfan  concedendis,  nec-non  nominatione  vigore  prxfen* 
tium  de  eis  facienda  , conftitutione  prxfati  nonobftante  uti,  potiri,  li- 
bère 6c  licite  valeant.  Quodque  Majeftas  tua  unam  fie  eandem  per- 
fonam  ad  Canonicatum  Sc  prxbcndam  , ac  dignitatem , Sc  tune  Ca- 
nonicatus  6c  prxbenda  , ac  dignitas  pro  uno  tantum  beneficio  repu- 
tentur , vel  diverfas  perfonas  ad  Canonicatum  6c  prxbendam,  àc  digni- 
tatem , perfonatum , adminiftratibnem , vel  officium  in  fingulis  Eccle- 
fiis  prxdiÊlis  nominarc  poffit , 6c  valeatj  ica  tamen , quod  ut  prxfertur 
infrà  ttiuna  menfium  fpatium  à . die  tibi  fattx  prxfentationis  prxfen- 
tium 
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tjum  computandum,  eadem  Majeftas  tua  eafdem  perfonas,  nominare  de- 
beac  , alioquin  prxfentcs  litterx  nullius  (Int  roboris , vel  momenti,  8c 
nabeantur  prorsus  pro  infc&is.  Vcrùm  quia  admodum  difficile  foret  htt- 
jufmodi  præfentes  noftras  litteras , ad  fingula  de  quibus  forfan  fides  fa- 
cienda  fuerit  loca  deferre,  eadem  authoritate  decernimus  , quôd  ipfàrum 
tranfumptis  manu  publici  Notarii,&  fîgillo  alicujus  Epifcopi,  vel  perfo- 
næ  in  dignirate  Ecclefiaftici  conftiturx  munitis  , tanquam  prxfentibus 
originalibus  litteris  hujufmodi  plena  fides  adhibeatur,  &:  perindè  ftetur, 
ac  n prxfentes  originales  litterx  forent  exhibitx , vel  oftenfx.  Quodque 
prxfentibus  litteris  per  quafeumque  alias  noftras  litteras  etiam  motu  ÔC 
îcientiâ  fimilibus  emanatas  , 8c  emanandas  , etiam  facientes  plenam  8c 
expreflàm  de  toto  tenore  prxfentium  mentionem , non  fit , nec  èfle  cen- 
featur  derogatum , nifi  derogario  de  hujufmodi  expreftb  confeufu  tux  Ma- 
jeftatis , & de  plenitudine  poteftatis  fa&a  fuerit , ac  ex  nunc  omnes  alias 
collationes , provifiones , prxfentationes , ele&iones  , unioncs , annexio- 
nes,  8c  incorporationes  de  ipfis  Canonicatibus  8c  ptxbcndis  , dignitati- 
bus  , perfonatibus  , adminiftrationibus  , 8c  officiis  , ac  bencficiis  hujuf- 
modi per  nos,  vel  Sedem  prxfatam,  aut  Legatos  ejitfdem  aut  Epifco- 
pos,  Prxlatos,  Capitula,  Collatores  hujufmodi , etiam  in  menfibus  fibi 
ut  prxmittitur  conceffis,  6c  concedendis,  forfan  faciendas  , ncc-non  to- 
tum  id  , 8c  quidquid  fecus  fuper  bis  à quoquam  , quavis  authoritate 
feienter  vel  ignoranter  contigerit  attent ari , irrita  declaramus , 8c  ina- 
nia.  Nulli  ergo  omnino  hominum  liceat  hanc  paginam  noftrx  abfolutio- 
nis  , renunciationis  , conceffionum,  inhibitionis , derogationis , decreto- 
rum  , 8c  declarationis  infringere,  vel  ci  aufu  temerario  contraire.  Si  quis 
autem  hoc  attentare  prxfumpfcrit , ir.dignationem  Omnipotcntis  Dci, 
ac  Beatorum  Pétri  8c  Pauli  Apoftolorum  ejus  fe  noverit  incurfurum. 
Datum  Rom*  apud  San&um  Marcum  , anno  Incarnationis  Dominicx 
m.  d.  lii.  Idibus  Augufti.  Pontificatus  noftri  anno  tertio. 

Signât  um  erat  intus  I.  Cardinalis  Put  eus  in  uno  loco  , alio  ve/o  Gati 
A qui  nas.  Forh  in  replica  Barengus  , & à tergo  régi  finit  a apud  Galea- 
tium  Secretar. 

Copia  Indulti  nominandi  ad  Bénéficia  & Uignitates  conceffi  Philippe 
11.  Hifpaniarum  Régi } per  Pium  IV \ Pontifia  cm 
Romanum  3 de  anno  15  60. 

P1US  Epifcopus  Servus  Servorum  Dci.  Chariflîmo  in  Chiifto  -filio 
Philippo  Hifpaniarum  Régi  Catholico  , Salutem  8c  Apoftolicam 
benedidlionem.  Prxclara  Celfitudinis  tux  erga  nos , 8c  Sedem  Apoftoli- 
cam mérita,  nec-non  aflidua  in  rem  Chriftianam  ftudia  tua,  nos  indu- 
cunt  ilia  Majeftati  tux  favorabiliter  concedere,  per  qux  gratis,  8c  ac- 
cepté tibi  perfonis  valeat  falubriter  provideri.  Hinc  cft  quôd  nos  làrgi- 
tionibus  fxlicis  recordationis  Julii  Papx  III.  8c  diverforum  aliorum 
Romanorum  Pontificum  prsdecenbrum  noftrorum  erga  clarx  mémorisé 
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Carolum  V.  Romanum  Imperatorem  genitocem  tuum  inhxrendo,  mo- 
tu  proprio , non  ad  tuam,  vel  alterius  pro  ce  nobis  fuper  hoc  oblacx  pe- 
titionis  itiftantiam  , fed  de  noftra  mera  liberalitate , authoricace  Apofto- 
licâ  renore  prxfcntium , ut  quilibet  ex  Archiepifcopis , fèu  Epifcopis , vel 
perfonis  in  dignitate  Ecclefiafticà  conftitutis  , quos  duxeris  pro  tempore 
eligendis,  pro  perfonis  Ecclefïafticis  per  te  illis  ad  hoc  infrà  très  menfes 
à die  tibi  fadx  prxfentationis  prxfentium  computandos  , nominandis  , 
cciam  quxcumque,  quotcumque,  ôc  qualiacumque  bénéficia  Ecclefiaftica 
cum  cura,  5c  fine  cura,  eriam  ex  quibufvis  difpenfationibus  Apoftolicis 
obtinentibus , 3c  expedantibus  ; quorum  bencficiorum  valores  6c  qualita- 
tes , ac  difpenfationum  hujufmodi  tenores , prxfentibus  pro  expreflis  ha- 
beri  volumus , ac  perfonas  ipfas  , 6c  earum  fingulas  à quibufvis  excom- 
municationis , fufpenfionis,  5c  imerdidi , aliifque  Ecclefiafticis  femcntiis, 
cenfuris,  5c  pcsnis  à jure , vel  ab  homine  quavis  occafione , vel  caufa  Iatis, 
fi  quibus  quomodolibct  innodatx  exiftant,  ad  cfFedum  validiraris  nomi- 
nationis , de  eis  faciendx  , 5c  aliorum  infràfcriptorum  dumtaxac  confè- 
quendum , harum  ferie,  ex  nunc  prout  ex  tune,  6c  è contrà , abfolvimus , 
ÔC  abfolutas  fore  nunciamus , in  fïngulis  Cathedralibus,  eriam  Métropo- 
litains , vel  Collegiatis  Ecclefiis  in  Brabantix , Limburgi , 6c  Luceniburgi 
Ducatibus,  ac  Burgundix,  Flandrix  , Arthefix , Hannoniæ  , Hollandix, 
Zclandix,  6c  Naniurci  Comitatibus,  ac  aliis  oppidis  , terris,  villis  , & 
lociseifdem  Ducatibus,  6c  Comitatibus  vieillis  patrimonii  tui,  feu  de  pa- 
trimonio  tuo  hujufmodi  exiflentibus  , unum  Canonicatum  Ôc  unam  Prae- 
bendam  , 5c  unam  Dignitatem  , feu  Perfonatum  , Adminiftrationem  , vel 
Officium,  etiam  curatum,  5c  eledivum  , nec-non  unum  Bcneficium  Ec* 
clefiàtyicum  cum  cura,  vel  fine  cura  fxculare , etiamfi  Parochialis  Ec- 
clcfia,  vel  ejus  perpétua  Vicaria,  6c  cujufcumque  taxx,  feu  annui  valoris 
fingulorum  illorum  frudus , reddittis , 5c  proventus  exiftant , dummodo 
aliqua  Dignitatum  in  Cathedralibus,  etiam  in  Metropolitanis  poft  Ponti- 
/ûalem  major , aut  Collegiatis  Ecclefiis  hujufmodi  principalis , & ilia , ac 
Canonicatus  , 5c  Prxbendx  , Perfonatus,  Adminiftrationes  ,5c  Officia  , 
6c  bénéficia  hujufmodi  difpofitioni  Apoftolicx  generaliter  refervata,  aut 
cxgenerali  Apoftolicârefervatione  affeda  non  fuerintjita  quod  Majeftas 
tua  unam  5c  eandem  perfonam  ad  Canonicatum  , 5c  Prxbendam,  5c 
Dignitatem , nominare  valeat  , ac  tune  Canonicatus  5c  Prxbenda,  ac 
Dignicas , pro  uno  beneficio  tantûm  repurentur , etiamfi  ex  perfonâ  di- 
verforum,  etiam  fimul , vel  fucceffivè  vacavcrint,  vel  diverfas  perfonas 
ad  Canonicatum  , ôc  Prxbendam,  ac  Dignitatem , perfonatum,  adminiftra- 
tionem , vel  officium  fingularum  Ecclefiarum  hujufmodi,  fie  quod  infrà 
didostres  menfes  exdem  perfonx  per  Màjeftatem  tuam  nominentur.  Alio- 
quin  prxfentes  litterx  poft  didos  très  menfes , nulhus  fint  roboris , vel 
moment! , ôc  habcantur  prorfus  pro  infedis.  Ita  tamen , quod  fi  con- 
tingat  aliquam  , vel  aliquas  ex  perfonis  per  te  nominandis,  antequam  no- 
minatio  hujufmodi  fortiatur  effedum  , ab  hac  luce  decedere , eadem  Ma- 
jeftas tua,  loco  defundx  , feu  defundaram  perfonx,  fèu  perfonarum, 
àliam , vel  alias , perfonam , feu  perfonas  ad  Canonicatum  ôc  Prxben- 
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dam»  ac  Diguitatcm  , feu  aliud  beneficium  Ecclefiafticwm,  ut  prxfertur 
qualificatum  , ad  quos,  quam  vcl  quod  perfona,  feu  perfonx  ipfx  de- 
funrix  nominal*  erant , de  novo  notninare  poflit  • Ad  collationem,  pro- 
vifionçm,  prxfentacionem , ele&ionem,  feu  quamvis  aliam  difpofitionem 
quorumeumque  Archicpifcoporum,  Epifcoporum,  Capitulorum,  fingulo- 
rumque  Canonicorum  , & perfonaium  Cathedralium  , ac  Mecropo- 
litanarum , Sc  Collegiatarum , ac  aliarum  Ecclcfiarum , etiain  racione  di- 
gnitatum , perfonatuum  « adminiftrationum,  vel  officiorum  quz  in  illis  ob- 
tinent,  communicer  vel  divifim  pertinentia»  nec-non  aliorum  Collatorum, 
vel  Collatiicum  fzcularium;  vel  regularium  in  Ducatibus,  Comiratibus, 
oppidis , villis  , terris  , & loris  prxfatis  confiftentium , fi  tempore  no- 
ininationis  hujufmodi  faciendz  vacabunt,  aut  cùm  etiam  in  aliquer,  vel 
aliquibus  ex  menfibus  per  nos^rdinariis  Collaroribus,  vcl  Collatricibus  per 
conftitutionem  noftram  , aut  per  altcm&tivas,  feu  aiias  noftras  Apoftolicas, 
Archiepifcopis  «Epifcopis,  Capitulis , Sc  Canonicis,  & perfonis , nec-non 
aliis  Collatoribus , Sc  Collatricibus  , fub  quacumque  verborum  forma , Sc 
cum  quibiifvisclaufulis,  etiam  derogaroriarum  derogatoriis;  ac  alias  tahbus, 
quod  eis  nifi  fub  certâ  forma  fpecificè.ac  etiam  individualicer,cuin  nomi- 
num  &dignitatum,  etiam  Archiepifcopi  exprtflione,  derogari  non  pofl 
fit , quomodolibet  conceffis  , Sc  concedendis , fimul , vel  fucceffivc  vaca- 
verint  ; quz  ipfz  nominandz  perfonz  per  fe , vel  per  Procurarores  fuos 
adhoc  ab  eis,  Sc  qualibet  earum  fpecialiter  conftitutos , infra  unius  men- 
fisfpatium,  poftquam  cuilibet  ipfarum , vel  earum  Procuratoribus  vacatio 
illorum  innotuerit , duxerint  acceptanda  : confcrcnda  eifdem  nominandis 
perfonis  pofi  acceptationem  hujufmodi,  cum  omnibus  Juribus,  Sc  perrinen- 
tiis  fuis  donationi  fux  femel  dumtaxat,  authoritare  nofirâ  refervare , & 
etiam  illis  ex  diâis , nominandis  perfonis  , quas  in  Canonicos  diifiarum 
Ecclcfiarum  creaverir  ; & pro  quitus  inibi  Prxbendæ,  feu  Dignitates  re- 
ferventur,  Sc  quas  per  te  ad  hoc  nominari  contigerit,  ipfarum  Ecclefiarum 
Canonicatus,  cum  plenitudine  Juris  Canonici  authoritate  prxfata  confer- 
re,  & de  illis  etiam  providere,ac  facere  perfonas  ipfas  in  Canonicos  di- 
riarum  Ecclefiarum  recipi , & in  Fratres , ftallo  cuilibet  earum  in  Choro, 
& loco  in  Capitulo  omnium  ipfarum  Ecclefiarum , cum  di&i  juris  pleni- 
tudine affignatis  ; nec-non  Archiepifcopis,  Epifcopis  ,Capitulis,  Canoni- 
cis, Perfonis,  Collatoribus,  & Collatricibus , ac  illi , vel  illis  ad  quem , vel 
ad  quos  Canonicatuum  , Sc  Przbendarum  , Digniratum , Perfonatuum , 
Adminiftrarionum  , Sc  Officiorum  , nec-non  beneficiorum  hujufmodi 
collatio,  provifio,  przfentatio  & elettio , feu  quxvis  alia  difpofitio  com- 
muniter , vcl  divifim  pertinent,  ne  de  illis  intérim  etiam  antè  accepta- 
tionem eandem , nifi  poftquam  eis  conftiterit  quod  perfonz  per  Majefta- 
tem  tuam  ad  ilia  nominandz , vel  earum  Procuratores  hujufmodi , ilia 
noluerint  acceprare,  difponerc  quoquo  modo  prxfumant,  diftriûius  cum 
irritanti  decreto  inhibere*  nec  non  Canonicatus,  & Przbendas , ac  Di- 
gnitates , perfonatus  , adminiftrationcs  , vel  officia,  ac  bénéficia  hiu 
jpfmodi  quz  fibi  refervabit,  fi  vacabunt,  vel  cum  vacaverint,  ut  przfertur 
cum  omnibus  juribus  & pertinentiis  prxfatis , eifdem  per  re  nominandis 
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pcrfonis , poft  acceptationes  prxfatas  conferre , ac  de  illis  etiam  provi- 
dere , nec-non  per  fe , vel  alium , feu  alios , eafdem  per  te  nominandas 
perfonas , vel  uns  nominibus , earum  Procuratores,  in  corporaletn  poflefi. 
iîoncm  Canonicatuum , & Præbendarum  , ac  Dignitatum  , perfonatuum, 
adminiftrationum , vel  ofticiorum , ac  beneficiotum , juriumque  ac  perti- 
nentiarum  prxfatarum  inducere  , & indu&os  defendere , ÔC  ad  Dignita- 
tes , perfonatus,  adminiftrationes,  vel  officia,  ac  bénéficia  hujufmodi,  uc 
eft  moris  admitti , fibique  de  Canonicatuum  & Prxbendarum  , ac  Di- 
gnitatum , perfonatuum  , adminiftrationum,  6c  officiorum,  ac  beneficio- 
rum  hujufmodi  fru&ibus , redditibus  , proventibus  , juribus , ac  obven- 
tionibus  univerfis , intégré  refponderi  facere  , ac  contradiâores  authorira- 
te  noftrâ  appellatione  poftpofitâ  compefcerc  , nec-non  cum  duodecim 
nominandis  perfonis  , 6c  qualibec  earum  qux  unum  obtineat,ut  cum 
illo  ahud  , vel  abfque  eis , illac  6c  alix  ex  diéfcis  perfonis  nullum  obtinen- 
tibus',  quxeumque  duo  curata  , fen  aliàs  invicem  incompatibilia  bénéfi- 
cia Ecclefiaftica , etiamiî  Parochiales  Ecclefix , vel  earum  perpetux  Vica- 
riæ,  aut  dignitates,  perfonatus  , adminiftrationes , vel  officia,  in  Cathe- 
dralibus,  etiam  Metropolitanis  velCollcgiatis,&  dignitates  ipfx  quas  aliàs 
obrinent  in  Gathedralibus , etiam  Metropolitanis  poft  Pontificales  majo- 
res , feu  in  Collegiatis  Ecclefiis  hujufmodi  principales,  feu  talia  mixcim 
fuerint , 6c  ad  dignitates , perfonatus  , adminiftrationes,  vel  officia  hu- 
jufmodi confueverint  qui  per  ele&ioncm  affiimi , eifque  cura  immi- 
neat  animarum  -,  etiamiî  unum  ex  ipfis  cuiltbet  earum  vigore  prxfen- 
tium  conferatur , aot  eligatur , præfentetur,  vel  aliàs  aftumaturad  ilia,  6c 
inftituatur  in  illis  , recipere,  6c  infimul  quoad  vixerint  retinere  ; iliaque  fi- 
mul , vel  fucccfïivè , fimpliciter  , vel  ex  causa  permutation»  : quoties  cui- 
libet  earumdem  duodecim  perfonarum  placuerit  dimittere,  & loco  dimif- 
fi,  vel  dimiilorum,  aliud,  vel  alia,  fimile,  vel  diffimile,  aut  fimilia  vel 
diffimilia  , beneficium , vel  bénéficia,  Ecclefiafticum , vel  Ecclefiaftica, 
duo  dumtaxat  invicem  incompatibilia  fimiliter  recipere,  & infimul  quoad 
vixerit.ut  prxfertur,  retinere;  nec-non  etiam  cum  duodecim  nominandis 
perfonis,  qtiæ  xtatis,  lit  quamprimùm  vigefimum  annum  attigerint,  quam- 
cumque  digmtarem , perfonatum,  aut  cum  curâ  adminiftrationem,  velof- 
ficium  6c  beneficium  : Qui  verô  defe&um  natalium  patientur  etiam  ex 
damnato  coïtu  geniti , fi  alias  ad  hoc  capaces  fuerint, ut  hujufmodi  digni- 
tates , non  tarneti  majores , & principales , 6c  quxeumque  alia  bénéficia , G 
eis  vigore  prxfentium  conferantur , fimiliter  recipere,  8c  retinere  valeant, 
& cum  eis  fuper  hujufmodi  defettibws , fi  fufficienter  difpenfatum  non 
fit,  defeftibus  prxfatis,  ac  generalis  Latcranenfis,  nec-non  Pi&avienfis 
Conciliorum  , ap  aliis  conftitutionibus  , 6c  ordinationibus  Apoftolicis, 
ftatutis,  & confuctudinibus,  & ordinationibus  quibulcumque,  nequaqaam 
obftanribus , eadem  authoritate  difpenfare,  6c  cuilibet  ex  nominandis  per- 
fonis , fuper  præmiffis  Executores  : ubi,  & quando  neceftàrium  6c  expe- 
dieus  fueric  , qui  prxmifla  omnia  6c  fingula  in  prxmiffis , & circa  ea 
nccclTaria  & opportuna  facere , difponere,  ordinare,  6c  exequi  pofttnt, 
deputare  libère , Ôc  licite  valeant , plenam  6c  liberam  conccdimus  Fac»l- 
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tatem.  Cxterum  cûpientes  tui  contemplatione,  uc  exdem  per  te  nomi- 
nandx  pcrfonx  quantociùs  przfentium  confequantur  efFedtum  , motu 
fimili  prxfatis  perfonis  , 6c  earum  fingulis  concedimus,  quod  in  Ca- 
nonicaciium  6c  Prxbendarum , ac  digmratum  , perfonatuum  , adminif- 
trationum , 6c  officiorum , ac  beneficiorum  hujufmodi  allècutionc  om- 
nibus & fingulis  expe&antibus  , fine  tamen  prxjudicio  eorura , qui  ad 
preces  Majeftatis  eux  , jam  in  Canonicos  recepti  funt , qui  ad  bénéficia 
hujufmodi  fuetinc  in  Canonicos  recepti,  nue  recipiendi , etiam  fub  quibuf- 
vis  datis  6c  proceflibus  diligentioribus , 6c  quibufvis  antelationum  prxro- 
gativis,  privilegiis,  indultis , favoribus , & gratiis  etiam  nomiue  Univer- 
fitatum  , Capitulorum , Collegiorum  & finguiacum  perfonarum  , etiam 
motu  fimili , 6c  fub  quibufvis  verborum  forrais , 6c  cum  quibufvis  etiam 
reduftiouibus  ad  jus  commune,  6c  ailis  derogatoriis  , 6c  favorabilibus 
claufulis , etiam  adinftat  familiarium  noftrorum  deferiptorum , aut  majo- 
ribus , 6c  fortioribus  , etiam  quibufvis  aliis , per  quofeumque  cujufcum- 
que  dignitatis  , ftatus , gradus , vcl  condition» , & quavis  dignitate  fui- 
genres  nominatis , 6c  forfan  nominandis , 6c  pro  quibus  fpeciales  referva- 
tiones , uniones , annexiones,  6c  incorporationes  de  primo  vacaturis  , Ca- 
nonicatibus,  & Prxbendis,  Dignitatibus , Perfonatibus  , adminiftrationi- 
bus , 6c  ofticiis , feu  beneficiis  hujufmodi  cum  inhibitione,  ac  decreto  ir- 
ritanti , fub  quacumque  verborum  forma  per  nos , vel  Sedem  prxdi&am 
forfan  fa&x  fuerint , vel  impofterùm  fient  conceifis , munitis  : etiamfi  ex- 
pesantes,  vel  alii  nominati,  vel  nominandi,  vel  illi  pro  quibus  fpeciales 
refervationes , aut  uniones , annexiones,  & incorporationes  hujufmodi  pro 
tempore  emanaverint,  Nobiles  6c  Uluftres,  6c  qualitercumque  graduati, 
ac  ndftri,  6c  ejufdem  Sedis  Notarii,  etiam  participantes,  ac  Subdiaconi, 
caufarum  Palatii  Apoftolici  Auditores,  Clerici  Camerx  Apoftolicx,  lie- 
teratum  de  majori  prxfidentiâ  abbreviatores , feriptores , aut  quicum- 
que  noftri  continui  commenfales  fuerint , 6c  de  ipforum  propriis  nomini- 
bus,  6c  cognominibus,  ac  totis  earumdem  gratiarum , antelationum , prx- 
rogativarum  , ptivilcgiorum  , 6c  indultorum  tenoribus , quos  etiam  prx- 
fentibus  haberi  volumus  pro  exprelfis,  fpecifica,  & expreftà  mentio  haben- 
da  foret , ac  quovis  refpe&u  , & quacumque  caufà  , etiam  quantumeum- 
que  grandi,  & excogitabili  contemplatione , hujufmodi  gratix  cxpe&ativx 
fpeciales,  vel  generales  refervationes  , collationes,  mutationes,  rcvali- 
dationes  , uniones , annexiones , 6c  incorporationes  -,  uniendi  , anne- 
ârendi , 6c  incorporandi  mandata , privilégia  , & indulta  per  nos  con- 
céda , 6c  concedenda  fuerint  ( perfonis  Sanû*  Homanx  Ecclefix  Cardi- 
nalium  6c  nonnullis  familiaribus  noftris  in  quibufdam  noftris  litteris  prx- 
rogativarum  eis  concellàrum  deferiptis  dumtaxat  exceptis  ) polfint  6c 
deb  eant  omninô  6c  penitus  anteferri  ; 6c  quod  claufula  motus  proprii  prx- 
fentibus  inferta,  etiam  aliàs  quàm  ad  tollendum , & excludendum  fur- 
reptionem,  omnes  6c  fingulos  nabeat,  6c  operetur  effeétus  , quos  tans  de 
jure  commuai,  quàm  per  conftitutiones  noftras,  6c  alias  quomodolibet 
operari  poflit  ; nonobftantibus  fupradittis,  nec  non  aliis  noftris,  per  quas 
volumus , quod  nullus  gratiam  expc&ativam  extra  fuam  nationem  irac 
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petrare  poflit , nifi  idioma  quod  commuuicer  ibidem  kominei  loquuntur, 
intelligat,  6c  intelligibilitcr  Ioquatur,  6c  quod  claufula,  6c  verba  moins 
proprii  hujufmodi , nihil  aliud  opetencur , mil  ad  tollendum  furrcptionem 
dumtaxat , ac  in  favorem  ordinariorum  quomodolibet  editis  ; nec-non 
fxlicis  rccordationis  Bonifacii  Papae  V 1 1 1.  pixdccefloris  noftti , etiam 
de  una}  & duabus  dietis  in  Concilio  generali  édita,  & aliis  Apoftoli- 
cis  , Provincialibus , & fynodalibus  Conftitutionibus  6c  Ordinationibus , 
ac  de  cerio  Canonicorum  numéro  , & aliis  diâarum  Ecclcfiarum  , etiam 
juramepto,  confirmatione  Apoflolieâ  , vel  quavis  firmirate  aliâ  roboratis, 
iiaîutis,  6c  confuetudinibus  , privilégié  quoque,  indultis , & lirteris  Apo- 
ftobeis , per  quofeumque  Romanos  Pontifices  prxdeceflores  noftros,  6c 
nos  , ac  diftam  Sedem,  etiam  per  viam  generalis  legis,  & ftatuti  perpe- 
tui , etiam  motu  funili , 6c  ex  certâ  feientiâ  , ac  de  Apoftolicx  poteftatis 
plenitudine , 6c  cum  quibufvis  irritativis  , annullativis  , caflativis  , revo- 
cativis,  refervativis , acceptativis  , reftitutivis,  declarativis , mentis  arte- 
fiativis , ac  derogatoriarum  derogatoriis , aliifque  efficacioribus  efficaciflt- 
mis , 6c  infolitis  claufulis , quomodolibec  etiam  pluries  conceflîs  , confir- 
matis , & innovatis , quibus  omnibus,  etiamfi  pro  illorum  fufiieienti  dero- 
gatione  de  illis , eorumque  totis  tenoribus , fpecialis , fpecifica  & indivi- 
dua  , ac  de  verbo  ad  verbum  , non  autem  per  dnufulas  generales  idem 
importantes  mentio  , feu  quævis  alia  expreflio  habenda,  aut  alia  exquifita 
forma,  habenda  foret,  ôc  in  eis  caveatur  exprefse,  quod  illis  nullatenus 
derogari  poflit,  illorum  omnium,  nec-non  quarumeuroque  feripturarum 
occaîione  prxmiflorum , & infrà  feriptorum  quomodolibet  confe&orum 
tenores , prxfenribus  pro  fufficienter  expreflis  , ac  de  verbo  ad  verbum 
infertis  \ nec-non  modos  , & formas  ad  id  fervandos,  pro  individu?)  fer- 
vatis  babentes  , hac  vice  dumtaxat,  illis  aliàs  in  fuo  robore  peimanfuris, 

• harum  ferie  ipccialiter,  & exprefse  derogamus,8c  contrariis  quibufeumque; 
auc  fl  aliqui  Apoftolica  przfata,  vel  aliquavis  alia  authorirate  in  diftis 
Eccleflis  in  Canonicos  fînt  recepti  , vel  ut  redpiantur  inflftant , (eu  fl 
fuper  proviflenibus  flbi  faciendis,  de  Canonicatibus , ac  Prxbendis,  Di- 
gnitatibus , Perfonatibus , Adminiftrationibus , vel  Officiis,ac  bencficiis 
hujufmodi  fpeciales,  vel  aliis  bénéficié  Ecclefiafticis  in  illis  partibus  ge- 
nerales diétx  Sedis,  vel  Lcgatorum  ejus  litteras  impetrarint,  etiam  fl  per 
eas  ad  inhibitioncm , refervationem , 6c  decretum , vel  aliàs  quomodoli- 
bet fit  procefflim  , aut  fi  Archiepifcopis,  Epifcopis , Capitulis , Collaco- 
ribus  , Collatricibus , Canonicis,  & perfonis  prxfatis,  vel  quibufvis  aliis 
communiter,  vel  divifim  ab  eadem  fit  Sede  indultum  , quod  ad  receptio- 
nem , vel  provifionem  alicujus  minime  teneantur , & ad  id  compelli , aut 
quod  interdici , fufpendi , vel  excommunicari  non  poflînt.  Quodque  de 
Canonicatibus  & Prxbendis , ac  dignitatibus  , perfonatibus , adminiftra- 
tionibus, vel  officiis  hujufmodi  ad  eorum  collationcm,  provifionem  , prae- 
fentationcm,  eleûionem  , feu  quamvis  aliam  difpofitionem  conjun&im,  vel 
feparatim  fpeûantibus,  nulli  valeat  provideri  per  lirteras  A poftolicas  non 
facientes  plenam  8c  expreflam , ac  de  veibo  ad  verbum  de  indulto  hujuf- 
modi  mentionem,  6c  quabbet  aliâ  didfcr  Sedis  indulgenriâ  generali , vel  fpe- 
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aali , eujufcumque  tenons  exiftat , per  quara  prxfentibus  non  eïpreflam, 
vel  totaliter  non  infertam,efïèâus  nujufmodi  gratix  impediri  valeat,  quo- 
modolibet  vcl  difFerri , & de  qua  cujufque  toto  tenore  nabenda  fit  in  no- 
ftris  litteris  tnentio  fpecialis , feu  di&x  perfonx  nominandx  prxfentes  non 
fuerint,ad  przftandum  de obfervandis  ftatutis,  6c  confuetudinibus  ipfafum 
Ecclefiarum  refpe&ivè  folita  juramenta,  dummodo  in  abfentia  fua  per  ido- 
«eos  Procuratores  , 6c  cum  ad  Ecdefias  ipfas  acceflerint  corporaliter  illâ 
prxftent.  Nos  enim  quibufeumque  Archiepifcopis,  Epifcopis,  Capitulis, 
Canonicis,  Perfonis,  Collatoribus , Collatridbtis , 6c  aliis  prxdi&is,  ne 
contra  prxfentium  tenorem  de  Canonicatibus , 6c  prxbendis , dignita- 
tibus  , perfonatibus , adminiftrationibus,  vel  officiis  ac  benefidis  difpo- 
nere,  ac  expeftantibus  prxfaris , ne  eciam ’prxtcxtu  gratiarum  expeéta- 
tivarum , 6c  quarumvis  litterarum  A poftolicarum  , ac  refervacionum , 6C 
unionum  eis,  6c  quibufvis  locis  conceftàrum  , Canonicatus  6c  prxbendas, 
dignitatefc,  perfonatus  , adminiftrationes , vel  officia,  ac  benefida  hujuf- 
modi , vel  eorum  aliquod , per  fe , vel  alium , feu  alios  acceptare , feu  dé 
illis  fibi  provideri,  aut  aliis  Ecclcfiis  , Monafteriis  , Prioratibus  , Cano- 
nicatibus, 6c  prxbendis,  dignitatibus,  perfonatibus , adminiftrationibus , vcl 
officiis,  feu  menfis , 6c  benefidis  uniri , anne&i , 6c  incorporari , petere , 
facere,  vel  procurare:  nec-non  judicibus  delegatis,  ne  ad  exccutionem 
litterarum  eis  defuper  direltarum  in  aliquo  procedcre  , aut  collationes , 
provifiones  , uniones  , annexiones  , incorporationes , vel  alias  difpofitio- 
nés  de  Canonicatibus  6c  prxbendis,  6c  dignitatibus , perfonatibus , admi- 
niftrationibus, officiis,  & benefidis  prxfatis,  per  fe,  vel  alium,  feu  alios 
facere  quoquo  modo  prxfumant  diftri&ius  inhibemus.  Quodque  Majeftas 
tua  unam  6c  eandem  perfonam  ad  Canonicatum  6c  prxBèndam  , ac  di- 
gnitatem,  6c  tune  Canonicatus  Sepræbenda,  ac  dignitas  pro  uno  bene- 
ficip  tantum  reputentur , vel  diverlas  perfonas  ad  Canonicatum  6c  prx- 
bendam , ac  dignitatem , perfonatum , adminiftrationem , vel  offidum  in 
fingulis  Ecclefiis  prxdiâis  nominare  valeat  ; ica  tamen,  quod  ut  prxfertur 
infrà  trium  menfium  fpatium  à die  tibi  faéhr  prxfentationis  prxfen- 
tium  computandum  , eadem  Majeftas  tua  eafdem  perfonas  nominare  de- 
beat  ; alioquin  prxfentes  litterx  nullius  ünt  roboris , vel  momenti,  6c 
habeantur  prorsûs  pro  infeâis*  Venlm  quia  admodum  difficile  foret  hu- 
jufmodi  prxfentes  noftras  litteras , ad  fingula  de  quibus  forfim  fides  fa- 
cienda  fucrit  loca  deferre,  eadem  authorirate  dccernimus,  quod  ipfarum 
tranfumptis  manu  publici  Notarii , & figillo  alicujus  Epifcopi , vcl  perfonx 
in  dignitate  Ecclefiafticâ  conftitutx  munitis , tamquam  prxfentibus  origi- 
nalibus  litteris  hujufmodi,  plena  fides  adhibeatur,  6c  perinde  ftetur,  ac  fî' 
prxfentes  originales  litterx  forent  exhibitaî,  vel  oftenfx.  Quodque  prxfen- 
ribus  litteris  per  quafeumque  alias  noftras  litteras  ,etiam  motu,&  feien-' 
tiâ  fimilibus  emanatas , 6c  emanandas , etiam  fadentes  plenam  & exprefl 
fam  de  toto  tenore  pr*(èntium  mentionem , non  fit.  neccflc  cenfeatur 
derogatum,  nifi  derogatio  hujufmodi  de  exprefto  confenfu  tux  Majefta- 
tis,  & de  plenitudine  poteftatis  fatta  fuerit.  Ac  ex  mine  omnes  alias  col-  * 
lationes,  provifiones,  prxfcntariones , eledtiones  , uniones,  annexiones. 
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Sc  incorporationes  de  ipfis  Canonicatibus  & Prxbend»,  DignitatibusJ 
Perfonaribus , Adminiftrationibus  & Offidis  » ac  beneficiis  hujufmodi , per 
nos  vel  Scdem  prxfatam , vel  Legatos  ejufdem , aut  Epifcopos  ,Prxlatos« 
Capitula  , Collatores  Sc  Collatrices  hujufmodi , etiam  in  menfibus  fibi  ut 
prxmittitur  conceffis , Sc  concedcndis,  forfan  faciendas.  Nec-non  totum 
id , & qnidquid  fecus  fuper  hi*  à quoquam  quavis  authoritate  fcienter, 
vel  ignoranter  contigerit  attentari , irrita  & inania  dedaramus.  Nnlli  er- 
go  omnino  hominum  liceac  liane  paginam  noftrx  abfolutionis , conccffio- 
nis,  dérogation»,  inhibitionis , decrcci,ac  déclaration»  infringere  , vel  ei 
aufu  temerario  contravenire.  Si  quis  autem  hoc  attentare  prxfumpferit, 
indignationem  Omnipotent»  Dei , ac  Beatorum  Pétri  Sc  Pauli  Apoftolo- 
rum  ejus  fe  noverit  incurfurum.  Datum  Romæ  apud  Sandum  Pctrum  * 
anno  Incarnation»  Domini , millefimo  quingentelîmo  fexagefimo  Kalcnd. 
Julii , Pontificatus  noftri  anno  primo. 

Signatum  intus  Fred.  Card.  Cæsius  uno  in  loco , alto  vero  Ant.  Flo- 
REBEllus  Lanellinus  -,  forü  in  replies  Gutierrez  , & s ter  go  regiflrs - 
ta  apud  Manellium  Secretarium. 

Bref  du  Pape  Urbain  VIII.  portant  Induit  en  faveur  de  Phi- 
lippe IV.  Roi  d*Efpagnc  , fa  vie  durant  feulement,  pour 
nommer  aux  Abbaïcs  & Pricurez  dans  les  terres  qu*il  pofo 
fedoit  és  Païs-Bas,  & au  Comté  de  Bourgogne. 

ChtriJJimo  in  Chrijlo  filio  noftro  Pbilippo  Hifpsniarttm 

Régi  Catholico. 

URBANUS  PP.  VIII.  *' 

CHARISSIME  in  Chrifto  fili  nofter,  Salutem.  Olim  poftquam  fe- 
licis  rccordationis  Pius  Papa  IV.  prxdeceflor  nofter,  Clar.  me- 
morix  Philippo  II.  Hifpaniarum  Régi  Catholico  , quandiu  in  humanis 
ageret,  Sc  in  finceritate  fidei,  ac  unitate  S.  R..  E.  nec-non  obedientia  Sc 
in  devotione  fois  Sc  fucceftbrum  foorum  Romanotum  Pontificum  cano- 
nicè  intrantium  perfifteret,  ut  nullus  ad  dignitates  Abbatiales,  aut  quo- 
rumeumque  Monafteriorum  , etiam  per  Priores  aut  Prspofitos  régi  Sc 
gubernari  folirorum,  regimina,  infra  diftridus  Ducataum,  Marchiona- 
tuum  & Comitatuum  joliorumque  Dominiorum  foorum  in  partibus  infé- 
rions Germanise , feu  Belgicx  Ditionis  comprehenforum , ac  fe  cum  fuis 
dvitatibus  Sc  appenditi»  extendentium,  qux  tune  polfidebat  in  illis  par- 
tibus dunraxac  confîftcntium , per  eundem  Pium  prxdeceflbrem  , aut  Se- 
dem  Apoftolicam  prxhci , nec  illis  de  quorumvis  perfonis  quoquomodo 
provideri  poftet  abfque  didi  Philippi  Regis  intentione  Sc  confenfu  præ- 
ccdcntibus  ; de  aliis  vero  dignicatibus  , videlicet  fxculanbus  principalibus, 
Sc  regularibus  non  Conventualibus,  infra  prxdidos  diftridns,  nonnifi  de 
loris  fubjedis,  aut  fibi  gratis  Sc  ncccptis , de  aliis  locis  oriundis  provideri 
concéderai  Sc  indulfcrat;  Pix  memorix  Gregorius  XIII.  etiam  prxdecef- 


Pièces , Titres,  & Mémoires , &c.  1117 

for  nofter  ; mulcis  maximifque  di&i  Philippi  Regis  erga  ieac  di&am  Se- 
dem  meritis  addo£bas , conceflionem  8c  Induiront  hujufmodi  ad  Comita- 
rum  Burgundix,  ditionis  fux  hereditarix  extendic  8c  ampliavit,  8c  deinde 
felicis  memorix  Sixcus  Papa  V.  etiam  Prxdeceflor  nollcr,  expofito  fibi 
pro  patte  ejufdem  Philippi  Regis  , ab  aliquibus  hxficari,  an  Prioratus 
Conveniuales , qui  per  Priores , (eu  forfait  Prxpofitos  reguntur  feu  guber- 
nantur  , & nonnulla  Monafterix,  ac  firailes  Prioratus  infra  fcpta  Domi- 
niorum prxdi&orum  8c  ejufdem  Burgundix  Comicatns , (eu  fub  temporali 
Dominio  aliorum  Procerum  cxiftentium,  etiamfi  Prioratus,  vcl  Prxpofi- 
turx  aut  Prxpofitatus,  8c  non  Monafnria  nuncupentur  , fub  Indulto  8c 
cxtenfione  prxdidtis  comprehendcrentur  eandem  dubitationem  amputa- 
vit,cidem  Phiiippo  Régi,  fuâ  vira  tantum  durante,  jus  nominandi  prx- 
didfco  Sixto  prxdecertbri , ac  Romanis  Pontificibus  pro  tempore  exiften- 
tibus  , tam  ad  prxdittas  dignitates  Abbatiales,  aut  quorutncumque  Mo. 
nafteriorum , etiam  per  Priores  aut  Prxpofitos  régi  Sc  gubernari  foliro- 
rum , regimina,  quam  etiam  quofeumque  Prioratus  , Prxpofituras , aut 
Prxpofitatus  , Conventum  habentes  , infra  diftcidtus  eorumdem  Duca- 
tuum,  Marchionatuum  ; 8c  aliorum  Dominiorum,  8c  Comitatiis  Burgun- 
dix,  dummodo  intra  fepta  eorumdem  Dominiorum, & Comitatus  Bur- 
gundix,  confifterenc,  etiamfi  fub  temporali  Dominio  aliorum  Procerum 
extarenr,  vel  rcmporalem  Jurifci&ionem  haberent,ac  etiamfi  Prioratus, 
Prxpofirurx,  aut  Prxpofitatus,  8c  non  Monafteria  nuncuparentur,  pro  • 
tempore  vacantes,  feu  vacantia,  per  eumdem  Sixtum  prxdccertbrem , 8c 
■ Romanos  Pontifices  fuccertores  fiios  ad  nominationern  hujufmodi  confç* 
rendos,  & conferenda,  concefljc , & indulfit  y pro  uc  in  diverfis  dittorum 
prxdecefibrum  litteris,  defuper  in  fimili  forma  brevis  confecïis,  quarum 
tenores  plcnius  continentur.  Cum  aucem  pro  parte  tuâ  nobis  filer it  ex- 
pofitum  , Majeftarem  tuam  , fimili  conceflione  8c  Indulto,  ex  nollrâ  & 
Sedis  Apoftolicx  benignitate  gaudere  porte  plurimum  exoptare.  Nos  tux 
fidei  conftantix,  & devotionis  qnibus  erga  nos  8c  Sedem  Apoftolicam 
prxfulgere  dignofeeris,  meritis  addùûi , tuifque  fupplicatiouibus  hujuf- 
modi, tibi,  tantum  rua  vitâ  durante  , 8c  quandiu  in  finccritate  fidei  8c 
unitatc  (ànftx  Romanx  EccleGx  ,necnon  obedientiâ  «edevotione  noftiis, 
8c  fucccrtorum  nortrorum  Romanorum  Pontificum  canonicè  intraiitium 
hujufmodi  perftiteris.  Jus  & faculcatem  nominandi  nobis,  8C  Romanis 
Pontificibus  pro  tempore  exiftentibus , tam  ad  prxdidtas  dignirntes  Ab- 
batiales , aut  quornmvis  Monaftcriorum  regimina  , etiam  per  Priores  aut 
Prxpofitos  régi  8c  gubernaii  folitorum,  quam  etiam  ad  quofeumque  Piio- 
xatus,  Pixpofituras,  aut  Prxpofitatus  Conventum  habentes , infra  diftri- 
&u$  eorumdem  Ducatuum  , Marchionntuum , 8c  aliorum  Dominiorum 
tuorum  Prxdecert'orum , & Comitatus  Burgundix,  dummodo  infra  fepra  > 
eorumdem  Dominiorum , & Comitatus  Burgundix  exiftanr , etiamfi  fnb 
temporali  Dominio  aliorum  Procerum  confiftant,  vel  temporalem  jtirifc 
didtionem  haheanrtnc  etiam  Prxpofiiurx,  aut  Prxpofitatus,  & non  Mo- 
nafteria  nuncupentur,  pro  tempore  vacantes  & vacantia,  per  nos  & Ro- 
mançs  Pontifices  fucceflores  noftros,  ad  nominationern  tuam,  infra  de- 
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cem  menfes , à die cujuflibec  \ acationis , facitndam , acrobis,&  Roma- 
no  Ponufici  pro  tempore  exiftenci,  præfentandam , conferenda,  authori- 
rate  Apoftolicâ,  tenore  præfehtiiira , dtf  (peciali  dono  gratiac  concedimus 
& indulgemus.  Ita  uc  de  diétis  dignitatibus  Abbatialibus  , aut  quibuf- 
cumque  Monafteriis  , Prioratibus,  Prxpofituris,  Ôc  Præpofitatibus  piac- 
didis , pro  tempore  vacantibus , abfque  nominatione  prædi&â  tuâ.  De 
aliis  vero  ftib  nominatione  hujufmodi  non  compreheniis , & ablque  ilia 
libéré  conferendis  dignitatibus , videhcet  fieculanbus,  principalibus  ôc  re- 

fularibus,  nec-non  conventuahbus,  infra  prædi&os  diftri&us  confiftemi7 
ns , nonnifi  ex  locis  tua:  ditionr fubjedtis,  aut  tibi  gratis  ôc  acceptis  per- 
fonis , per  Nos,  ÔC  fucceflbres  nuftros  Romanos  Poutifices  , & fedem 
eamdcno , pro  tempore  difponi , ôc  tefpeûivcprovideri  minime  poflït,  non 
obftantibus  quibufcunque  conftitutionibus  ôc  ordinaiionibus  Apoftolicis, 
& fîngülorum  Prioratuum  , Prxpofituramm  , ôc  Prxpofitatuum  prædi- 
«Storum  ÔC  ordinum , quorum  ilia  funt  feu  à quibus  dépendent , ctiarn  corn 
fnetuJinibus , Privilegiis  quoque,  Indultis  ôc  litceris  Apoftolicis , fub  qui- 
bufcumque  tenoribus  Ôc  formis,ac  cum  quibufvis  claufulis,  ac  decrctis, 
ingcnere,  vtl  in  Ipccie,  ac  aliis  in  contrarium  prarmiflbrum  quomodoli- 
bet  conceflîs,  approbatis  & innovatis , quibus  omnibus  & fingulis,  etiamfi 
de  illis,  eorumque  totis  tenoribus  fpecialis  fpecifica,  exprefla  & indivi- 
dua  mentio,  feu  quarvis  alia  expreflio  facienda  foret , illis  alias  in  fuo  ro- 
bore  permanentibus , hac  vice  duntaxat  , fpecialiter  ôc  exprefte  deroga- 
mus,  carterifque  conrrariis  quibufcumque.  Datum  Romat  apud  Sanâam 
Mariam  Majorcm  die  lextâ  Ottobris  1(140  Pontificatus  noftri  anno  de- 
ciino  o&avo.  Subfcriptum  M.  A.  Maralbus. 


Les  Papes  memes  avoient  accordé  à l'Archiduc  Albert  & à 
la  Prmccfle  Ifabelle  Comtes  de  Flandre  ôc  de  Bourgogne  le 
même  droit  de  nommer  aux  Prclaturcs  de  ces  Pais  par  Indulc 
du  Z4  Janvier  de  l’année  iéoo.  que  nous  rapporterons  ci - 
apres  avec  ceux  du  Comte  de  Bourgogne,  qui  nous  ont  été 
communiquez  par  M.  l’Abbc  Coynard,  à qui  nous  en  avons 
l’obligation.  Et  les  Papes  en  avoient  accordé  encore  un  par- 
ticulier au  Duc  d’Albc  , ôc  à quelques  autres  Gouverneurs 
des  Pais- Bas,  fuivant  la  remarque  de  M.  Dubois,  ci-aprcs, 
pour  conférer  les  premières  Dignitcz  apres  les  Pontificales 
dans  les  Cathédrales  & les  principales  dans  les  Collegiales. 
AinG  l’on  pourroit  juftement  demander  à Rome  la  conti- 
nuation de  la  meme  grâce  en  faveur  des  Rois  de  France,  pour 
nommer  à ces  Dignicez  dans  les  Païs  d’Obcdicncc  qui  font 
dans  leur  Roïaumc,  Païs  ÔC  Terres  de  leur  Seigneurie  ôc  Do- 
mination, comme  dans  la  Bretagne  &c  la  Provence,  Païs  de 
Brcfle,  Bugcy,  Gcx  ôc  Valromcy  , la  Flandre  Françoifc  ôc  la 
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Franche-Comcc  } ainfi  que  le  Pape  Clément  IX.  dans  Ton 
Induit  pour  les  trois  Evéchczdc  Mets,  Toul  & Verdun  l’a  ac- 
cordé au  Roi  & à fes  fucccfïeurs  a perpétuité,  en  la  claufo  fui-  - 
vante  de  cet  Induit  :Jus  nominandi  N obis , O'  pro  te*» port  txijhn- 
tibus  Romanis  Pontificibus  Succcjforibus  nojbif  , perforai  probit  as , 
boni  nominis  (P*  famx , ac  fecundum  SAcromm  Canonum  & Concilti 

Tridentini  Decrctorum  difpofitiontm  t dont  as Ad  Dignitates  en  Am 

poji  Pontifcalem  majores  in  Cathedrahbus , ac  principales  in  Collecta” 
tif  Eccicfiis , &c. 

C'eft  cette  grâce  que  l'on  doit  Solliciter  à Rome  pour  le  Roi, 
dont  M.  Dubois  , ancien  Avocat,  avoic  donné  l’avis  en  fon 
Traité  Pofthumc  Des  Maximes  du  Droit  Canonique  de  France  I. 
part.  chap.  5.  Des  Chapitres , Dignité^  & Chanointes.  pag.  ira.  ÔC 
1 13.  où  il  dit  : Que  le  Pape  conféré  feul  les  premières  Dignité a;  des 
Eglifes  Cathédrales  dans  les  T aïs  dobedtence , & que  l* Empereur  Char- 
les V.  obtint  Induit  du  Pape  Alexandre  V.  pour  conférer  celles  des 
Eglifes  de  fes  Etats.  Le  Roi  Tres-Chrctien  en  devrait  avoir  un  fem- 
blable  pour  les  Cglifes  de  fon  Roùtume. 

Le  meme  Aùteur  en  la  troifiéme  Partie  de  ce  meme  Traité  y 
titre  4.  Des  Réglés  de  Chancellerie  pour  la  Bretagne , aux  deux  der- 
niers articles  page  41  y.  & Suivantes  , dit  encore:  Que  le  Pape 
Pie  V.  avoit  donné  un  Induit  au  Duc  d'Elbe  Gouverneur  des  Pais- 
Bas  , pour  conférer  CT  prefenter  aux  Benefces  qui  vaqueraient  dans 
les  mou  du  Pape Les  premières  Dignité 3^  des  Cathédrales  font  refer- 
mées au  Pape  en  BretAgne , & le  lÔpe  joint  du  fruit  de  cette  referve  ; 
pour  laquelle  il  ferait  bon  d’obtenir  un  Induit  de  fa  Sainteté  fembla- 
ble  À celui  du  Roi  a’Efpagne. 

Surquoi  M.  Simon  , Confeilîer  Aflfeflèur  au  Prefidial  de 
Beauvais,  dans  les  Additions  qu’il  a faites  fur  ce  livre  Poilrhu- 
mc  de  M.  Dubois y en  cet  endroit,  a crû  nous  devoir  faire  cette 
juftice  de  marquer  que  nous  avions  fait  l'ouverture  & donné 
l'avis  de  faire  faire  la  recherche  de  ces  Indulcs  des  Rois  d’EC 
pagne  , Comtes  de  Flandre  &:  des  Pais  Bas,  dans  les  Rcgiftres 
de  la  Chambre  des  Comptes  de  l'Iflc  en  Flandre.  C'eft  ce  que 
nous  avons  fait  auprès  de  feu  M.  Godefroy  nôtre  ancien  ami  , 
Dire&cur  de  cerrc  Chambre,  à qui  nous  avons  l’obligation  de 
quantité  de  curicufcs  & fçavantcs  découvertes  fur  ces  matières, 
comme  le  Public  lui  a celle  de  beaucoup  d’cclairciftemcns  de 
points  d'Hiftoire  , qui  lui  ont  acquis  l’eftime  des  Sçavans  SC 
des  Gens  de  bien.  Et  cette  recherche  exaébe  que  nous  en  ayons  • 
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faite  tant  pour  la  Flandre  que  pour  la  Franche-Comté,  comme 
nous  verrons  ci-apit s,  fervira  peut  erre  de  motif  pour  rcnouvel- 
ler  dans  le  temsdes  follicitations à Rome,  afin  que  fur  l’exem- 
ple des  Induits  de  ccs  Princes,  le  Roi  puifle  en  obtenir  la  cranfi. 
million  comn  e fuccdTcur,  & aux  droits  cedez  de  ccs  Pais  pat 
les  Rois  d’Elpagne,  Comtes  de  Flandre  & des  Païs- Bas. 

Page  301.  art.  30.  Mais  le  Roi  après  le  Traité  de  Paix  des 
Pyrénées  & l’Induit  du  Pape  Clément  IX.  accordé  en  confc- 
quence,  aïant  fait  de  nouvelles  Conqucftcs,  & recouvré  plu- 
fieurs  Villes  & Païs,  il  y auroit  eu  un  autre  nouveau  Traite  de 
Paix  entre  les  deux  Couronnes,  conclu  le  z.  Mai  166 8.  qui  lui 
en  auroient  afiuré  la  ccflion  le  recouvrement,  & qui  auroit 
porté  le  même  Pape  Clément  IX.  à accorder  au  Roi  deux 
nouveaux  Induits  datez  du  zp.  Aouft  1668.  en  confequencc 
de  la  ccflion  des  nouveaux  Païs  conquis  dans  la  Flandre  avec 
la  Ville  de  Tournay  & autres,  confirmée  par  le  meme  Traité  de 
Paix  d'Aix-la-Chapelle  , dont  voici  l’extrait  qui  précédé  ccs 
deux  Induits. 

Extrait  du  Traité  de  Paix  entre  les  Couronnes  de  France  & d’Efpà- 
gne , conclu  à Aix  la  Chapelle  le  z.  jour  de  May  166 7. 

Article  III. 

EN  contemplation  de  la  Paix  le  Roi  Très  Chrétien  retiendra , demeu- 
rera faifi  , & jouira  e’ffcélivemfht  de  toutes  les  Places , Forts  & Po- 
rtes , que  fes  armes  ont  occupées  ou  fortifiées  pendant  la  campagne  de 
l’annce  paflèe  s à fçavoir  de  la  forterefle  de  Charleroy  , des  villes  de 
Binch  &d‘Athe,  des  places  de  Doüay,  le  fort  de  Scarpe  compris,  Tour- 
nay, Oudenarde,  l’Ifle,  Armemieres,  Courtray , Bergues  & Fumes,  & 
route  l’étendue  de  leurs  Bailliages,  Châtellenies,  Territoires,  Gouver- 
nances, Prcvôtez,  appartenances,  dépendances  & annexes,  de  quelque 
nom  qu’elles  puiflent  être  appcllces. 

Article  IV. 

Lefdits  lieux,  villes  & places  de  Charleroy,  Binch,  Athe  , Doiiay,' 
Fort  de  Scarpe,  Tournay,  Oudenarde,  l’Ifle,  Armemieres,  Courtray, 
Bergues  & Fumes , leurs  Bailliages , Châtellenies , Gouvernances,  Prevô- 
tez  , Territoires , Domaines , Seigneuries , appartenances , dépendances  8c 
annexes , de  quelque  nom  qu’elles  puilTent  être  appellées  demeureront  par 
le  prefint  Traité  de  Paix  audit  Seigneur  Roi  Très-Chrétien,  & à fes  luc- 
ceflèurs  & aïans  caufe,  irrévocablement  &. à toujours,  avec  les  memes 
droits  de  Souveraineté,  propriété,  droits  de  Régale,  Patrçnage  , gardien- 
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neté  , jurifiliékion , nomination,  prérogatives  8c  prééminences  furies  Evc- 
çhez,  Eglifes  Cathédrales  & autres  Abbaïes  , Prieurez,  Dignitcz  Cures 
8c  autres  quelconques  Bénéfices , crans  dans  l'étendue  defditsPaïs,  Places 
& Bailliages  cedez , de  quelques  Abbaïes  que  lcfdits  Prieurez  foicnc  mou- 
vans  8c  dépendans , 8c  tous  autres  droits  qui  ont  ci-devant  appartenu  au 
Roi  Catholique,  encore  qu’ils  ne  foient  ici  particulièrement  énoncez  : fans 
que  là  Majefté  Très- Chrétienne  puiflectrc  à l’avenir  troublée  ni  inquié- 
tée par  quelque  voie  que  ce  foit,  de  droit  ni  de  fait  par  ledit  Seigneur  Roi 
Catholique,  fes  fuccefieurs,  ou  aucun  Prince  de  fa  Maifbn,  ou  par  qui  que 
ce  foit;  ou  fous  quclquepretexte  ou  occafion  qui  ptiifte  arriver  en  ladite  Sou- 
veraineté, propriété , jurifdiûion , telTôrt  , polleflïon  & joüiflàncede  tous 
lefdits  Pais,  Villes , Places,  Châteaux,  Terres , Seigneuries,  Prevôtez , Do- 
maines, Châtellenies  8c  Bailliages;  enfemble  de  tous  les  lieux  8c  autres  cho- 
fes  qui  en  dépendent.  Et  pour  cet  effet  ledit  Seigneur  Roi  Catholique, 
tant  pour  lui  que  pour  fes  hoirs  , fuccelleurs  8c  aïans  caufe , renonce , 
quitte , cede  8c  tranfporte , comme  fon  Plénipotentiaire  en  fon  nom  , par 
le  prefenc  Traité  de  Paix  irrévocable,  a renoncé  , quitté,  8c  tranf- 
porté  perpétuellement  8c  à toujours,  en  faveur  & au  profit  dudit  Sei- 
gneur Roi  Tres-Chrétien  , fes  hoirs,  fuccefieurs  Sc  aïans  caufe,  tous  les 
droits , aérions , prétentions , droits  de  Rcgale,  Patronage , Gardienneté  , 
Jurifdiétion , Nomination  , prérogatives  8c  prééminences  , fur  les  Evé- 
chez , Eglifes  Cathédrales  & autres  Abbaïes , Prieurez,  Dignirez,  Cures, 
& autres  quelconques  Bénéfices  étans  dans  l’étendue  dcfdits  Païs , Places 
8c  Bailliages  cedez , de  quelques  Abbaïes  que  lcfdits  Prieurez  foient  mou- 
vans  & dépendans  , & généralement  fins  rien  retenir  ni  referver , tous 
autres  droits  que  ledit  Seigneur  Roi  Catholique , ou  fes  hoirs  8c  fuccef- 
feurs , ont  8c  prétendent  ou  pourroient  avoir  8c  prétendre , pour  quelque 
caufe  ou  occafion  que  ce  foit  fur  lefdits  Païs , Places , Châteaux  , Forts, 
Terres,  Seigneuries,  Domaines , Châtellenies  8c  Bailliages,  8c  fur  tous  les 
lieux  en  dépendans,  comme  dit  eft  ; nonobftanc  toutes  Loix , Coûtumes , 
Statuts  8c  Conflitutions  faites  au  contraire,  même  qui  auroient  été  confir- 
mez par  ferment  : aufquelles  &auxclaufes  dérogatoires  des  dérogatoires, 
il  eft  expreftément  déroge  pat  le  prefent  Traité,  pour  l'effet defditcs  re- 
nonciations & cédions , lcfquelles  vaudront  & auront  lieu  , fans  que  l’cx- 
predion  ou  fpecification  particulière  déroge  à la  gcqrtale  , ni  la  generale 
à la  particulière  ,•  en  excluant  à perpétuité  toutes  exceptions , fous  quel- 
que droit , titie,  caufe  ou  prétexté  qu'elles  paiffent  être  fondées.  Décla- 
ré, confent , veut  8c  entend  ledit  Seigneur  Roi  Catholique,  que  les  Hom- 
mes , Vaflaux  8c  Sujets  defdits  Païs,  Villes  & Terres  cedées  à la  Cou- 
ronne de  France  , comme  il  eft  dit  cideftiis,  foient  8c  demeurent  quittes 
& abfous  dés- à prefent  & pour  toujours,  des  foi,  hommages,  fer  vices  8C 
ferment  de  fidelité  , qu’ils  pourroient  tous  & chacun  d'eux  lui  avoir  fait 
8c  à fes  prcdectdeurs  Rois  Catholiques;  enfemble  de  coûte  l’obeïdànce, 
fubjcérion  & valfdage , que  pour  raifon  de  ce  ils  pourroient  lui  devoir. 
Voulant  ledit  Seigneur  Roi  Catholique,  que  lefdices  foi  8c  hommage  Sc 
ferment  de  fidelité  , demeurent  nuis  8c  de  nulle  valeur , comme  fi  jamais 
ils  n’avoient  été  faits  ni  prêtez.  Zzzzzz  iij 
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Induit  du  Pape  Clément  I X.  accorde  au  Roi , pour  l'amplia-^ 
don  de  la  nomination  à d'autres  Bénéfices,  dans  l’ctcnduc 
dcfdits  Pais  Bas  fournis  à l’obcïflance  de  fa  Majefte,  & de- 
fervies  dans  les  lieux  cedez  en  vertu  du  Traite  de  Paix 
d’Aix-Ia- Chapelle , bc  qui  feront  cédez  ci  apres  en  vertu  du 
même  Traire.  . 

Char  jjimo  in  Chrijlo  filio  tiojlro  Ludovico  JFrsincorum  Rçgi 

Chrijltanijjimo . 

CLEMENS  PP.  IX. 

\ 1 ' 

C^HARISSïME  in  Chrifto  Fili  nofter  , Salutem  & Apoflolicam  be- 
^ncdittionem.  Prxclara  Majeftatis  tuae,ac  progenitorum  , & Majo- 
lum  niorum  Regum  Chriltianifiimorum , Principum  longe  clariflimorum, 
inyi&ilfimorumque  Chrifti  Athlctarum  , ac  egregiorum  Sedis  Apoftolica: 
cultorum  promerira  exigunt  , ac  prarcipuus  , qtio  camdem  Mnjeftatem 
tuam  filiali  erga  nos  & eamdcm  Sedem  obfervantia  ac  picrare , orthodo- 
xe Fidei  coniervandac  & propagande  zelo,  aliifque  Rege  Chrifiianiffïmo 
dignis  vircutibus  arque  decoribus  multipüciter  prxfolgcntem  profequi- 
mur , paternæ  charitaris  afFe&us  nos  urgec  arque  impeliic , ut  ribi  ube- 
riora  Pontificiæ  noftrx  benignitaris  dona  larginmur  : firma  fpe,atque  fi- 
ducia  in  Domino  freti,  fore  ut  tu,  vix  eorumdcm  Majcrum  tuorum  vc- 
• ftigiis  imprefiæ  inhxrens , populos  ditioni  tux  crediros , in  Fidc  Catho- 
lica  , ac  vetere  erga  Sedem  prædittam  obedientia  continere  pari  laude 
conacurus  , Conftitutionefque  Apoftolicas  in  univerfis  dominiis  tuis  débi- 
tai femper  cxecutioni  mandari,ac  Sedis  ejufdem  honorent  •&  authorita- 
tein  illibatos  confervari,  omni  ftudio  fis  curaturus.  Alias  fiquidevn  nos  tuis 
fupplicationibus  inclinati , tibi , tuâ  tantum  vita  durante,  & quamdiu  in 
fincerirare  fidei , & unitate  S.  R.  E.  nec-non  obedientia  Sc  devotione 
noftris , & SuccefTorum  noftrorum  Romanorum  Pontificum  Canoniccin- 
trantiuin  perfifteres , jus  & facultatem  nominandi  Nobis , & Romano 
Pontifici  pro  tempôte  exiftenri , tam  ad  dignitares  Abbatiales  , aut  quo- 
rumeumque  Monaftcriorum  regimina,  etiam  per  Priores,  aut  Prarpofitos 
régi  & gubernari  folitorum,  quam  etiam  ad  quefeumque  Prioratus,  Piæ- 
polîturas,  aut  Prxpofitatus  Conventum  ha  bernes , intraUrbes  Atreba- 
tum,  Hefdinnm,  Bapalmam , Betlnmiam,  Lilerium,  Lentiacum,  Comi- 
tatum  Sandti  Pauli  , Teruanam,  Pallium  , earumqne  Balliviatus  ,,alios 
quoque  Balliviatus  & Caftellanias  agri  Atrebatenfi*  ; nec-non  Rentia- 
cum,  üabcs  itidem,  Arcefque  Gravelingam  Arcem  Philippeam , Slufam, 
Hannui.ium  , Burburgum  , & Urbem  Sanfti  Venantii  in  Flandria  \ Lan- 
dreceiuro , bc  Qaercetnm  in  Hannonia , Avennam  quoque,  Mariacbur- 
gum , ac  Philippopolim  *,  infuper  in  agro  Lucemburgico,  Theodonis-vil- 
lam,  Malmedium , Damvillcrium,  urbem  lvodium  , ejufque  Pratpofiw- 
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ram,  Cadrum  Chavanciacum  , ejufque  Pixpoficurain , & Marvillam  , 
eardrn  Bailiviatus,  Caftellanias , Prxfe&uras,  Prxpofituras , Territoiia , 
Dominia,  ditioncs,  acceflîones  .appendices,  6c  adjunéh,  à te  nunc,  de 
per  totum  annum  1666.  polîefla  duintaxac  confidentes  8c  confident», 
dummodo  intra  fepra  illorum  exiflerent.  E dam  fi  fub  temporali  dominio 
aliorum  Procerum  confiderent , vel  temporalem  Jurifdiûionem  haberenr, 
ac  etiamfi  Pnoracus,  Przpofirurx,  aut  Prxpofitatu»,  6c  non  Monaileriz 
nuncuparenrur , pro  tempore  vacantes , feu  vacanda , per  Nos , 8c  Ro- 
manos  Pontifices  Succefi'orcs  noltros,  ad  nominationein  tuam,  infra  decem 
«enfes  a die  cujuflibet  vacationis  faciendam,  ac  nobis  6c  Romano  Pondfici 
pro  tempore  exidenti  prxfcnrandam,  conferendos  8c  conferenda,  autocrate 
Apodolica,de  fpecialis  dono  gratiæ  conceflinus,  8c  indulfimus:  ita  ut 
de  didfcis  dignitatibus  Abbatialibus  ,aut  quibufeumque  Monadetiis,  Prio- 
ratibus  , Przpofituris,  6c  Prxpofitatibus  prxdi&is  pro  tempore  vacanti- 
bus,  abfque  nominatione  tua  prxdiéUi  de  aliis  vero  nominatione  hujufi. 
modi  non  comprehcnfis,  & abrque  ilia  IiBerc  conferendisj  dignitatibus  vi- 
delicet  fxcularibus,principalibus,&:  rcgularibus  a&u  non  Conventualibus, 
infra  prx.ludos  didriétus  confidcntibus,  non  nifi  de  locis  tu*  ditioni  fubjo 
&is,  aut  tibi  gratis,  8c  acceptis  perfonis,  per  Nos  8c  Succefiores  nodros  Ro- 
manos  Pontifices,  8c  Sedem  eamdem  pro  tempore  difponi,  & rcfpe&ive  pro- 
videri  minime  polïer,  8c  aliàs  prout  in  nodris  defuper  in  fimili  forma  Brevis 
die  p.Aprilis  pioximc  prxtcriti expeditis  Litteris,  quarum  tenorem  prxfenti 
bus  pro  plenè  & fufficicnter  exprefi'o  ac  de  veibo  ad  verbum  inferto  haberi 
vol n mus  , uberius  continetur.  Cum  autem  , ficut  accepimus , chariffimus 
in  Chrifto  Filius  noder  Carolus  Hifpaniarum  Rex  Catholicus,  nonnullas 
alias  Civitates , Oppida,  Arces  , Regiones,  didriftus,  6c loca  in  Belgicis 
ditionibus  confident»,  M.ijedati  tu*  , per  Tra&atum  Pacis  inter  utriuf- 
que  vedrûm  Plenipotentiarios , in  Oppido  Aquifgrani  Leodienfis  Dice- 
«efis,  die  z.  Mail  proxi  ne  prxteriti  initnm  , 6c  fubinde  utrinque  ratifi* 
catum,  ceflèrit  & renunciaverit , Nos  Majedatem  tuam,  quô  regiam  be- 
nevolentiam  erga , perfonas  bene-meritas  , tibique  gratas  8c  acceptas 
exercere  valeas , amplioris  gratis  favore  profequi  volentes  , ac  fperantes 
te  in  nominandis  ad  infra-lcripta  Bénéficia  perfonis  , qu*  vit*  inregri- 
tate  i religionc , fide,  & do&rina  prædent , fummum  dudium , fummamque 
diligentiam  femperadhibiturum.nec  confcicntiam  tuam  hac  in  leullo  mo- 
do Ixdi  paUurum  efle-,  tuis  hac  in  parte  fupplicationibus  inclinati.  Tibi, 
tua  tantum  vita  durante,  &*quandiu  in  finceritate  fidei  & unitateS.  R.E. 
nec-non  obedientia,  ac  devotionc  nodris,  8c  fucceflorum  nodrorum  Ro- 
manorum  Pontificum  canonicè  intrantium  perditetis , conceffionem  juris 
Sc  facultatis  nominandi  nobis,  & Romano  Pontifici  pro  tempore  exiden- 
ti, ad  fupradictas  dignitares  Abbatiales,  regimina  Monaderiorum,  etiatn 
per  Priores  8c  Prxpofitos  régi  8c  gubernarf  folitorum,  nec-non  Prioratus, 
6c  Prxpofituras , aut  Prxpofitatus  Conventum  habentes , in  Civicatibus 
Oppidis , Arcibus,  Regionibus  , didii&ibus,  8c  locis  tibi  à memocato 
Carolo  Rege  per  prxdi&um  Tra&atum  Pacis  cefTî»  8c  renunciatis,  8c  qu* 
de  prxfenti  poflides  j 8c  in  futurum  vigore  Trattatus  Pacis  hujufmodr  in. 


Digilized  by  Google 


ij i4  Inventaire  des  Induits , 

Belgio  pacificè  poflidebis , dumtaxat  confidentes,  Sc  confiftentîa , fcr£ 
vata  tamen  in  rcliquis  fupradi&ar ,.n  Littrrarum  forma,  & difpofirione, 
ac  cura  omnibus  & fingulis  ClaufulU , Decretis , Dcclarationibus , & In- 
dultis  in  eifdem  Litteiis  quomodolibet  contenus , & exprcffis , eadera 
authoritate  , tenore  prxfentium  cxtendimus  , & ampliamus.  Nonobftan- 
tibus  quibufcumque  Conftitutionibus  & Ordinationibus  Apoftolicis,ac  fin- 
gulorum  Prioratuum,  Prxpofiturarum  , & Prxpofitatuum  prxdiétorum , 
ac  Ordinum , quorum  illi  funt , feu  à quibus  dépendent  , ctiam  jura- 
mento,  confirmatione  Apoftolica,  uel  quavis  firmitate  alia  roboratis  Sra- 
rutis,  & Confuetudinibus , Privilegiis  quoque  Indultis  , &r  Litteris  Apo- 
ftolicis,  fub  quibufcumque  tenoribus , & formis  , ac  cum  quibufvis  ciau- 
fulis , & decretis  in  généré,  vet  in  fpecie , ac  alias  in  contrarinm 
quomodolibet  conceifis , approbatis  &c  innovatis.  Quibus  omnibus  A:  fin- 
gulis , etiamfi  de  illis  , eorumque  totis  tenoribus  fpecialis , fpecifica.  cx- 
prefla,  & individu»  mentio,  feu  quxvis  alia  cxpreflîo  haoenda  forer, 
illorum  tenores  prxfent  bus  pro  exprcffis  habentes , illis  aliàs  in  fuo  ro- 
bore  permanfuris , hac  vice  dumtaxat , fpecialiter  Sc  exprefle  derogamus-, 
carterifqtie  contrains  quibufcumque.  Datum  Romx  apud  Sanctam  Ma- 
riam  Majorera,  fub  Annulo  Pifcatoris,  die  17.  Augnfti  1668.  Pontifi- 
carus  noflri  anno  fecundo.  Sic  Signatum,  1.  G.  S lus  i us. 

Enregijlré  ès  Regiftres  du  Grand  Confcil  du  Roi , fuivant  C Arrefl  ce  jour- 
d'hui  donné  en  icelui.  A Paris,  l’onQéme  Juin  1670. 

Signé,  H e R b 1 N- 

Induit  du  Pape  Clément  IX.  accorde  au  Roi,&  aux  fuccef- 
feurs  de  fa  Majcftc  , pour  la  nomination  à 
l’Evcchc  de  Tournay. 

ChzriJJimo  in  Chrijlo  filio  nojlro  Ludovico  Frxncorum  Régi 

Chrijlianiljimo. 

CLEMENS  PP.  IX. 

CH  A R I S S I M E in  Chrifto  fili  nofter , Salutem  , & Apoftolicam 
bencdiéfcionem.  Prxclara  Majfftatis  tux , ac  progenitorum , & Ma* 
jorum  tuorum  Regum  ChriftianUEmonim , Principum  longe  clariffimo- 
ram,  invi&iffimorumque  Chrifti  Athletarum  , ac  Sedis  Apoftolicx  cul- 
torum  promerita  exigunt,  ac  prxcipuus,  quo  eamdem  Majeftatem  tuam 
filiali  erga  nos,  & eamdem  Sedem  obfervantia  ac  pietate,  Orthodoxx 
Fidei  confervandx  & propagandx  zelo,  aliifque  Rege  Chriftianifïimo  di- 
gnis  virtutibus  atque  decoribus  multipliciter  prxfulgentem  profequimur, 
patemx  charitatis  affêttus  nos  urget  atque  impellit,  ut  tibi.tuifque  fuc- 
ceiroribus  Regibus  C.hriftianiffimis  luculenra  Pontificiz  noftrx  benignita- 
tis  dona  largiamur:  firma  fpe,  atque  fiduciain  Domino  freti,  fore  ut  tam 
tu,  quàm  (ucceffores  tui  Regesprxdiéti,  vx  Antccefiorum  Regum  vef» 
. tigiis  impreflxinhxrentes,  populos  dirionivcftrx  creditos  in  Fide  Catho- 
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lica  , ac  vetere  erga  Sedem  prædi&am  obedicntia  continerfc  pari  laude 
conaturi,  Conftitutionefque  Apoftolicas  in  univerfis  Dominiis  vcftris  dé- 
bits fempcr  executioni  mandari , ac  Scdis  ejufdem  honorem  & authori- 
tatem  illioatos  confervari  omtii  Audio  fitis  curaturi.  Volentes  itaque  ti- 
bi,  qui  ut  accepimus , civitatem  Tornacenfetn  , Majeftati  tus  à chapfli- 
moinChrifto  filio  noftro  Carolo  Hifpaniarum  Rege  Catholico  , per  Tra- 
&atum  Pacis  inter  utriufque  veftrum  Plcnipotentiarios,  in  oppido  Aquif- 
grani  Leodienfis  Dicccefis  die  a.  Maii  proximè  prxteriti  initum,  &:  fubin- 
de  utrinque  ratificatum , in  perpetuum  ccflam  & renunciatam  de  prxfenti 
poffides.  Tuifque  fuccefloribus  Regibus  Francorum  Chriftianiflimis  , quo 
rcgiam  benevolentiam  erga  perfonas  benc-meritas  , vobifque  gratas  8c 
acceptas  exercere  valeatis , gratiam  facere  fpecialem  ; 6c  fperantes  te , ac 
illos , in  nominandis  ad  Ecclefiam  Tornacenfem  nunc,  6c  pro  tempore  Pa- 
ftoris  folatio  deftitutam  , perfonisquas  vitæ  integritate,  religione,  fide,  6c 
do&rina  prsftent , ac  Epifcopalis  munecis  prxrogativa  dignæ  fint , (um- 
nium  ftudium , fummamque  ddigentiam  femper  adhibicuros,  ncc  confcien- 
tiamveftram  hac  in  reullo  modo  lsdi  pafTuros  efle,  motu  proprio,  ac  cr 
certa  fcientia  noftris , deque  Apoftolics  poteftatis  plenitudine;  Tibi  tuif- 
que fuccefloribus  Regibus  Francorum  Chriftianiflimis , qui  pro  tempore 
eamdem  Civitatem  Tornacenfem  poflèderint , jus  nominandi  perfonam 
idoneam,  in  Theologia  Magiftrtim,  aut  in  Decretis  Do&orem,  feu  Li- 
centiatum  nobilium  Univeriîtatum  more,  diligenti  examine  prxcedente 
promotum,  ad  Ecclefiam  Tornacenfem  prxdidhm  nunc  vacantem.  Et 
quotiefeumque  illam  vacare  contigerit,  Nobis  6c  Romano  Pontifici  qui 
pro  tempore  fuerit , per  nos,  6c  eumdem  Pontificem  in  Epifcopum  Tor- 
nacenfem, ad  nominationem  hujufmodj  inftituendam , tenore  prxfentium, 
in  perpetuum  refervamus , arque  conccdimus  ; ac  irritum  6c  inane , fi  fe- 
cus  fuper  his  à quoquam  , quavis  authoritate , feienter  vel  ignoranter  con* 
tigerit  attentari , decernimus  : non  obftantibus  Conftitutionibus  , 6c  or- 
dinationibus  Apoftolicis,  ac  prædiifts  Ecclefix  Tornacenfis,  etiam  jura- 
mento  , confirmationc  Apcftoüca,  vel  quavis  firmitate  alia  roboratis  Sta- 
tutis,  & Confuctudinibus,  Privilcgiis  quoque  , Indultis , 6c  Litteris  Apo- 
ftolicis , etiam  eidem  Ecdefiæ  , ejufque  Capitulo,  ac  quibufvis  aliis  fub 
<]uibufcumque  tenoribus  6c  formis , ac  cum  quibufvis  etiam  derogatoria- 
rum  derogatoriis , aliifque  efficaciotibus , efficaciflimis , 6c  infolitis  clau- 
fulis  , irritantibufquc  6c  aliis  decretis,  etiam  motu  proprio,  6c  ex  ccrta 
fcientia,  ac  confiftorialiter  conceflis»,  ac  etiam  iteratis  vicibus  confirmatis 
& innovatis.  Q libus  omnibus , etiamfi  pro  illorum  fufficicnti  dérogation© 
de  illis,  eorumque  totis  tenoribus  fpecialis , fpecifica,  expreflà  6c  indivi- 
dua , ac  de  verbo  ad  verbum , non  autem  per  claufulas  generales  idem  im- 
portantes ,mentio,  feu  quxvis  alia  expreflio  habenda  , aut  aliqua  alia  ex- 
quifira  forma  ad  hoc  fervanda  foret,  renores  hujufmodi,  ac  fi  de  verbo 
ad  verbum,  nihil  penitus  omiflo,  6c  forma  in  illis  tradira  obfervara  ex- 
primerenrur,  6c  infererentur  psxfentibus,  pro  plene  6c  fufticientcr  expref- 
fis  & iniertis  habentes,  illis  aliàs  in  fuo  robore  permanfutis , ad  pr&mif- 
fctum  efFcétum,  hac  vice  dumtnxat , Jpccialiter  6c  expref-c  derogaraus^ 
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iliaque  a.lverfus  præmifla  f .fifagan  nullomodo  polTe , feu  debere  decerni- 
mus,  cxienfqiie  conrràia»  quibuicumqùe.  Datiun  Romx  apud  fantïam 
Mariam  M.qoiem  fub  Annulo  Pifcatoris,  die  17.  Augufti  1668.  Ponti- 
ficatus ifoRii  anro fecundo-  ‘icfignatuml.  G.  Slusius. 

Enreoiflrè  is  Rentres  du  Grand  Confeil  du  Roi , fuivant  C Arref  ce  jour - 
d'hui  donné  en  ictlui.  A P uns  l' onzième  Juin  1670.  Signé  Hekbin. 

L’on  voit  que  le  premier  de  ccs  Induits  accordé  au  Roi  dans 
les  Pais  anciens  & nouveaux  de  Flandre,  le  droit  de  nommer 
aux  Abbaïcs,  Pricurez  Conventuels,  Prcvôtcz  Régulières  aïans 
Convcnt  & Communauté  écanscn  ccs  Païs  de  nouveau  con- 
quis ou  recouvrez  & cédez  au  Roi  par  le  même  Traité  d'Aix- 
la-Chapelle,  comme  il  eft  marqué  dans  le  même  Induit , qui 
s’en  explique  en  ccs  termes  : Cum  autem  £ ficut  accepimus  ) Cha- 
rijjimus  in  Chrijio  Ftlius  nojler  Carolus  Hifpaniarum  Rcx  Catholi - 
eus , nonnulla*  alias  Civi tâtes , Oppida  , Arces , Regiones , DiJbriEius 
& Loca  in  Bclgicis  ditionibus  confiftentia  Majejiati  tux  , per  Tra- 
(latum  Pacte  inter  urriufque  veflrum  Plenipotentiarios  in  Oppido 
AqwfprAni  Leodienfis  Dioecefts  die  1.  Maii  proxim'e  prxteriti  initum , 
Çÿ*  fubinde  utnnque  ratifeatum  cejjerit  & renuntiarit. 

L’on  voit  que  le  fécond  de  même  datte  eft  particulièrement 
pour  nommer  à l’Evêché  de  Tournay  , fuivanc  la  ccdion  qui 
en  croit  faite  par  le  Traité  d'Aix-la-Chapelle,  comme  porte  la 
claufc  fuivante  du  même  Induit  : Volentes  itaque  tibi , qui  ( ut 
accepimus  ) CivitAtem  Tornacenfem  Majejiati  tux  À charijjimo  in 
Cbnjlo  filio  nojiro  Ctrolo  Hifpaniarum  Rege  Catholico,  per  Trafla- 
tum  Pacis  inter  utriufque  vejlrwn  Plenipotentiarios  in  Oppido  \Aquif 
gr.tni  j Leodienfis  Dioecefts , die  i.  Maii  proxime  prxtenti  initum, 
O*  fubinde  utrinque  ratifeatum  in  perpetuum  cefjam  &*  renunciatam 
de  prxfenti  pojjiaes. 

II  y a toutefois  cette  différence  furprenante  entre  ces  deux 
Indulcs , qu’cncorc  qu’ils  foient  tous  deux  fondez  fur  les  ccf- 
fions  des  droics  fur  ces  Païs  faites  par  le  Roi  d’Efpagnc  au  Roi 
de  France  &:  à fes  Succeflcurs  à perpétuité  & incommutable- 
menr  ,•  le  premier  neanmoins  pour  les  Bénéfices  Confiftoriaux 
de  ccs  Païs,  dont  la  Nomination  y eft  accordée  au  Roi,  n’eft 
pas  perpétuel  , mais  feulement  pcrfonncl  & pour  fa  vie;  au 
lieu  que  le  fécond  au  contraire  pour  nommer  à l’Evêché  de 
Tournay,  eft  perpétuel,  accordé  au  Roi  fie  à (es  Succeflcursj 
quoi  qu'il  n’y  paroiffe  aucune  raifon  de  différence , finon  la  vo- 
lonté du  Concédant,  qu’il  nous  auroit  épargné,  s’il  avoit  garde 
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l’cgalitc  dans  la  conccflion  de  ces  deux  G;accs,  que  le  Roi  me- 
ritoïc  bien  fans  partage  & fans  modification. 

Page  30’..  art.  ji.  Mais  quoiqu’il  en  foie,  ces  cinq  derniers 
Induits  ; fçavoir  l’un  pour  l’Evêchc  d’Elnc  , 8:  les  Bénéfices 
Confiftoriaux  du  Comté  de  Rouftîllon  & Vigqcries  de  Con- 
flans  & Cerdagne  ; le  fécond  pour  l’Evcché  d’Arras  ; le  premier 
pour  la  nomination  aux  Bénéfices  Confiftoriaux  des  Pais  de 
Flandre,  cedez  au  Roi  par  le  Traité  de  Paix  des  Pyrénées  ; le 
fécond  pour  la  nomination  aux  memes  Bénéfices  des  Païs-Bas, 
conquis  ou  délaiffez  par  celui  d’Aix-la-Chapelle  } & le  dernier 
pour  la  nomination  à l’Evêché  de  Tournay  , furent  tous  accep- 
tez par  le  Roi  fous  les  memes  Lettres  Patentes  du  moisd’Avrii 
1670.  mis  tous  fous  le  même  conrre-fcel,  adreftez  au  Grand 
Confcil  , & enregiftrcz  par  Arreft  du  17.  Juin  avec  attribu- 
tion de  Jurifdi&ion.  Ce  (ont  ces  Lettres  patentes  & Arreft  d’en- 
regiftrement  que  nous  donnons  ici  dans  leur  ordre,  pour  mar- 
quer l’acceptation  de  ces  Induits  dans  le  Roïaumc. 

Lettres  d’attache  fur  les  Induits  du  Pape  Clement  IX.  de  nomination 
aux  Evêché ^ d’Elnc  , ^Arras  6^  Tournay , Bénéfices  ConfiJ}oria  »x 
& autres  étant  dans  lefdits  Viocefes , Ù*  dans  les  Pais  ccdcz^  au 
Roi  en  Flandre. 


LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  & de  Navarre.  A tous 
prefens  8c  à venir , Salut  fçavoir  faifons  : Quhi  auroit  plû  à feu  nô- 
tre Saint  Pere  le  Pape  Clement  IX.  d’immortelle  mémoire,  de  nous  ac- 
corder cinq  Brefs  ou  Indulrs  Apoftoliqucs  des  9.  Avril  8c  17.  Aouft  1 668. 
pour  la  nomination  de  l’Evêché  d’Elne,  8c  autres  Bénéfices  Confiftoriaux 
fituez  dans  le  Rouflillon , Conflans  & Comté  de  Cerdagne,  & pour  la 
nomination  aux  Evêchcz  d’Arras  & Tournay,  comme  pareillement  pour 
la  difpofition  des  Bénéfices  Confiftoriaux , 8c  autres  fituez  dans  retendue 
des  Païs-Bas  fournis  à nôtre  obcïftance,  tant  en  vertu  des  anciens  Trai- 
tez que  par  celui  d'Aix-la-Chapelle,  & voulans  qu'ils  ferrent  leur  plein 
Sc  entier  effet . fans  qu’il  foit  allé  d-aprés  dire&ement  ou  indirectement 
au  contraire.  Pour  cps  causes  & autres  à ce  nous  monvans,  après  qu’il 
nous  eft  apparu,  que  dans  lefdits  Induits  ci- attachez  fous  le  contre-fcel 
de  nôtrç  Chancellerie,  il  n’y  a rien  de  contraire  aux  faints  Decrets,  droits 
de  nôtre  Couronne,  Privilèges  & imnjunitez  de  l’Eglife  Gallicane  : Nous 
les  avons  acceptez , approuvez  8c  confirmez , 8c  par  ces  prefentes  figr.ées 
de  nôtre  main  , acceptons,  approuvons  8c  confirmons  : Voulons  8c  nous 
plaît , qu’ils  foient  exeeutez  de  point  en  point  félon  leur  forme  & teneur: 
Et  à cette  fin  nous  avons,  pour  raifon  de  tous  procès  8c  différends,  cir- 
conftances  8c  dépendances , qui  naîtront  en  confcquence  8c  execution  def» 
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dits  Induits,  attribué  8c  attribuons  toute  Cour,  jurifdiâion  8c  connoif- 
fance  à nôtre  grand  Confeil , & icelle  interdite  8c  interdifons  à toutes  nos 
autres  Cours  & Juges.  Si  donnons  en  mandement  à nos  amcz  Sc  féaux 
les  gens  tenans  nôtredit  Grand  Confeil,  que  lefdits  Induits  & ees  prefen- 
tes  ils  aient  à faire  lire , publier  Sc  enregiftrer , 8c  tout  le  contenu  en  iceux 
garder  & faire  garder  Sc  obfcrver  de  point  en  point  , fans  aller  ni  fouf- 
frir  qu’il  foit  allé  directement  ou  indirectement  au  contraire  : nonobftant 
tous  ufages  , rcglemens,  Arrefts  Sc  autres  chofcs  à ce  contraires,  aufquel- 
!es  pour  ce  regard  feulement  , 8c  fans  tirer  à confequence , nous  avons 
déroge  8c  dérogeons  par  cefditcs  prefentes.  Car.  tel  eft  nôtre  plaifir,  & 
afin  que  ce  foitebofe  ferme  8c  itable  à toujours.  Nous  avons  fait  mettre 
nôtre  feel  à cefditcs  prefentes , fauf  en  autres  chofes  nôtre  droit  8c  l’au- 
trui  en  toutes.  Donne’  à Saint  Germain  en  Laye  au  mois  d’Avril,  l’an 
de  grâce  1670.  8c  de  nôtre  Régné  le  ij.  Signé  LOUIS.  Et  fur  le  repli , 
Par  le  Roi,  de  Lionne.  Et  à cote , vifa  Seguilr,  pour  fervir  aux  Let- 
tres patentes  fur  Induits,  8c  fcellé  du  grand  fceau  de  cire  verte  en  lacs  de 
foie  rouge  & verte. 

Enrcgtflrt  es  Regiftres  du  Grand  Confeil  du  Roi  , fuivant  l'Arreft  donné 
en  icelui.  A Paris  le  U.  Juin  1670.  Signé  Hekbin. 

Surquoi  il  eft  bon  de  remarquer,  qu’encore  que  par  les  Let- 
tres patentes  du  Roi , il  foie  dit  qu'il  n'y  a rien  dans  ces  Induits 
de  contraire  aux  Li bercez  de  l’Eglifc  Gallicane,  fuivant  cette 
claufe  : Apres  cjuil  nous  eft  apparu  que  dans  lefdits  Induits  ci-atta - 
chcz^foiu  le  contrc-fcel  de  nôtre  Chancellerie , il  ny  a rien  de  con- 
traire aux  Saints  Decrets , Droits  de  nôtre  Couronne , Privilèges  (T 
Immunité 7^  de  ÏEglije  Gallicane. 

Nous  n’y  trouvons  neanmoins  que  trop  de  chofcs  contraires 
à ces  Libcttcz  dans  l’Induit  de  l’Evcchc  d’Elnc  ; comme  do 
rétention  d’Annatcs  8c  de  dcpoüilles  des  Bénéficiers  dcccdez, 
de  referves  de  mois,  8c  tranfiations  de  penfions,  d’approbation 
du  Tribunal  de  l’Inquificion  , d’appellations  des  JurifdiCtions 
temporelles  aux  Tribunaux  Ecclefiaftiqucs  en  matière  poftcf-* 
foire  , fpiritucllc  èc  Ecclefiaftique. 

Mais  toutes  ces  referves  de  droits  extraordinaires  contraires 
à nos  Liberccz  cc  Coutumes  du  Roïaumc,  fc  trouvent  fuffi- 
fammenr  compcnfccspar  l’abandon  & délaiftcmcnt  que  fait  lo 
Pape  au  Roi  dans  cet  Induit  de  la  vacance  in  Curia  de  l’Evê- 
chc  d’Elne  .&:  des  Bénéfices  Confiftoriaux  du  Comté  de  Rouf- 
fil  Ion  , 8c  des  Vigueries  de  Confl  .ns  8c  Cerdagne  , pour  la- 
quelle cclfion  le  Pape  fc  referve  cous  ces  droits  marquez  dans 
l’Induit  en  la  claufe  fuivante  : Çxter'um  quantô  magis  Majeftatem 


Pièces , Titres , & Mémoires , ûfc. 

ejufjue  SucccJJorcs  javoribus  & gratiis  ex  ~4pofiolic<e  Sedis  be- 
nignitAte  profecjuimur  Ô*  dccorxmut , tant  6 magu  pro  injunfto  mbit 
Pafioralis  follicitudinis  munere  nos  obfiringi  dignojcimur  ad  exi*en- 
àum  à te,  ut  ubi  Seies  Apofiolica  tibi  nova  patern <e  bcncv oient ix  cu- 
mulât Argument a , filiales  debexnt  ibi  obfervxnti « jura  erga  ipfam 
Sedtm  ^ ipofioltcam  , vel  continuât  a fervAri  , vel  intermijjA  re- 
fit tui. 

Nous  nous  Ibmmes  de  tout  tems  prccautionncz  en  France 
contre  ces  exccs  de  puiflancc  & de  liberté,  accordez  par  quel- 
ques-uns de  nos  Rois  par  bonne  amitié,  à quelques  Pontifes 
Romains;  comme  par  le  Roi  Loüis  XI.  au  Pape  Pic  II.  au- 
quel il  avoit  donné  un  plein  pouvoir  d’ufer  de  Ton  autorité  Pon- 
tificale dans  le  Roïaume , comme  il  lui  plairoit,  en  ces  termes  : 
ZJtcrc  deinceps  in  Regno  nofiro  potefiAte  tua  ut  voles  , Atque  t liant 
exerce.  C’cft  contre  cette  liberté  donnée  au  Pape  par  ce  Prin- 
ce , que  le  Parlement  en  1460.  lui  fit  fes  Remontrances  pour 
en  empêcher  l'effet.  C’cft  dequoi,  & de  l'empêchement  formé  à 
l’execution  de  certains  Concordats  inférez  dans  Con  Extrava- 
gante Ad  ZJmverfalis.  De  Treuga  & Pace.  in  Communib.  que  le 
Pape  Sixte  IV.  en  1474.  fc  plaint  à ce  même  Roi  par  la  Lettre 
fuivantc  tirée  du  vu.  tome  du  Spicilcge  de  Dom  Luc  Dachcry, 
fçavant  Bencdidtin  de  la  Congrégation  de  Saint  Maur. 

Sixti  P Apre  IV.  Epifiola  ChariJJimo  in  Chrifio  Filio  nofiro  Ludovico 
Frxncorum  Regt  Chrifitanijjimo. 

CHARISSIME  in  Chrifto  Fili  nofter , Salutem  & Apoftolicam  Be- 
nedictionem.  Quotidie  ad  Nos  perfercur  ex  querelis  mulcorum,  Con- 
cordats inter  Nos  & Te  non  obfervari,  fed  provifiones  Apoftolicas  de- 
ferentes  capi,  8c  contumeliis  8c  injuriis  afïîci  ; quod  eft  N obis  8c  mole- 
ftum,  ôc  de  Majeftare  tuâ,  quae  Chriftiamffima  eft  , 8c  Apoftolicx  Se-' 
dis  obfcrvantiflîma  , femper  fuit  creditu  admodum  difficile  : quanquam 
exiftimamus  tuorum  potifts  quant  Celfitudinis  tuât  culpâ  id  fîeri.  Hzc 
cam  apercé  tendant  in  diminutionem  honoris  tui  , 8c  Sedis  Apoftolicae 
contemptum , non  debes  pro  fingulari  fapientiâ  tuâ  id  ullo  modo  tolerare. 
Non  enira  ce  lacet  quanta  cum  difficultate  Vcnerabiles  Fratres  noftros  ad- 
duxtrimus  , ut  hujufmodi  Concordacis  & conventionibus  affentirentur  : 
quod  hbenter  quidem  fecimus  ; primo  ne  tanta  animarum  mulcitudo,  quz 
in  inclyto  cuo  regno  eft , hujufmodi  Pragmaticz  labe  ampliùs  involvere- 
cur  8c  periditarecur  : tûm  etiamuc  8c  honori  cuo,  qui  Chriftianiffimus 
es,  8c  quem  fingulari  charitate profequinur , 8c  honori  San&z  Roman* 
Ecclefiz  pariter  confuleretur  : quod  ftcùs  evenire  intclligimus , 8c  pluti- 
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mùin  admiramur.  Nam  poftquam  hujufmodi  Concordata  Oratores  tni 
ad  te  detulerunt,  ratificationcm  qtiandam  tranfmifiib  per  dileéfcum  Lu- 
dovicum  de  Amboilia  Procuratorcm  tuum  , quam  ad  te  rcmifimus, 
propter  quod  infufficiens  erat , petentes  ut  pleniorem  ad  nos  remicteres  , 
q x nunquàm  pofteà  milia  eft  , neque  aliquid  ampliûs  audivimus  in  tan* 
to  temporis  fpatio , non  fine  magna  omnium  admiratione.  Quamobrcm 
hortamur  & ro:.amus  Cclfitudinem  tuàm ut  aut  ratificationem  plenam 
ad  nos  mirtat,  & C .nco>data  faciat  inviolabilité  obfei  vati,  aut  Bullam 
ipfam  Concordatorum  rcmittat.  Aliter  enim  non  videmus,  quomodo  & 
honoii  tuo  conluli  pclïic,  & Sedi  Apoftolica: , qu*  dum  in  diespromiflà 
adimplcri  cxpeéUt , magno  afficitur  detrimento  ; quod  te  pro  fingulari 
Relig  one  animi  tui  & devotione,  quâ  nos  fie  Scdem  banc  Sanftam  pro- 
fequeris , di'igenter  confideraturum  fie  adimpleturum  elfe  non  dubitamus. 
Hâc  in  re  latiûs  ipfam  tuam  Majcftatem  alloquetur  diledus  filius  An- 
dréas de  Spiritibus  Nuncius  nofter , oui  fidem  indubiam  hortamur  ad- 
hibeas.  Datum  Romx  apud  San&um  Petrum , fub  Annulo  Pifcatoris , 
die  trigefimo  Decembris,  anno  millefimo  quadringente/imo  feptuagefimo 
quarto , Pontificatûs  noftri  anno  tertio.  JL.  G ri  fus* 

L’on  voit  que  cc  Pape  n’eut  aucune  fatisfa&ion  de  Tes  plain- 
tes, & que  cc  Roi  mourut  fans  les  ccouter.  Car  du  Régné  de 
Charles  VIII.  fon  fils  & fucceflcur , nouvelles  plaintes  contre 
cette  puiflancc  étrangère  contraire  aux  Libertez  de  l'Eglifo 
Gallicane,  furent  portées  devant  ce  Prince  aux  Etats  tenus  à 
Tours  ,où  elle  fut  reprimée  & la  reformation  en  fut  faite. 

L’on  voit  encore  dans  la  fuite  de  l’Hiftoire  &:  des  tems  que 
le  Rbi  Henii  le  Grand  par  fes  Lettres  patentes  de  l’année  159^. 
aïant  rétabli  la  liberté  d’cnvoïcr  à Rome  pour  l’obtention  des 
Bénéfices,  avec  des  termes  d'une  foûm  illion ‘toute  extraordi- 
naire & qui  marquoient  fa  parfaite  convcrfion  , il  reçût  les 
cres-humblcs  Remontrances  que  lui  en  fie  le  Parlement , fie  en 
fouffrit  la  rcformat:on  & l’adoucilTcmcnc  î comme  il  fe  voit 
dans  le  1.  vol.  Vcs  Preuves  des  Liberté ^ de  l'Eghfe  Gallicane,  ch. 
20.  arc.  5 3 . 

Page  303.  art.  31.  Comme  depuis  le  Traite  de  Paix  d’Aix* 
ia-Chapclle,  fit  l’Induit  du  Pape  Clément  IX.  accordé  au  Roi 
en  confequencc,  il  y a eu  diverfes  autres  Places,  Seigneuries 
& Domaines  qui  ont  été  conquis  fie  recouvrez  par  le  Roi,  fur 
lelquels  le  Roi  d’Efpagnc  avoir  Induit  de  Nomination  , fie  qui 
ont  été  par  lui  ccdez  au  Roi  de  France  en  vertu  de  la  dcfiui- 
tion  des  limites  faites  par  les  CommilTaircs  députez  de  part  & 
d’autre,  fmvanc  la  elaufe  fuiyantc  de  1 Indulc  du  27.  Aouft 
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166%.  en  ces  termes:  Nec-non  quofeumque  Pnoratus , Pr&pofituras , 
aut  Prapofitatus  Conventum  habentes , in  Civitatibus , Oppidis , ^Jr- 
cibus  , Rcgionibus,  Dijlri£libus  & Locis  tibi  à memorato  Carolo  Re- 
ge  per  pradittum  Trattatum  Paris  cejjis  O*  renunriatis , Cÿ*  qux  de 
præfenti  pojjides , C£*  /»  futurum  vigore  TraSlatus  Paris  hujujmodi 
in  Belgto  pacifcè  poJ'Jebis , dumtaxxt  confidentes  & confijientia. 

L’on  voit  par-là  que  le  droit  de  Nomination  fur  les  lieux 
cédez  appartient  au  Roi  , par  le  droit  des  Induits  des  Rois 
d’Efpagnc  , Comte  de  Flandre  & des  Païs. Bas,  cûdefTus  rap- 
portez dans  l’art.  19.  precedent,  tirez  du  Rccücil  de  Georges  de 
Smet  Avocat  en  la  Cour  de  Flandre,  & par  vertu  de  la  fubro- 
gation  Legale,  qui  fait  entrer  les  chofcs  dclaiflces  par  les  ce- 
dansau  pouvoir  des  ccflionnaircs , avec  les  mêmes  droits  qu’el-A 
les  avoient  auparavant. 

Ces  nouvelles  Conqucftcs  & ces  nouveaux  recouvremens  de 
Places  & Païs,  avec  tous  leurs  droits  honorifiques  & utiles,  onc 
etc  enfin  réglées  & définies  par  le  Traité  de  Paix  conclu  entre 
les  deux  Rrais  de  France  & d’Efpagnc  en  la  ville  de  Nimeguo 
le  17.  Septembre  1678.  par  lequel  le  Roi  Très  Chrétien  au- 
rait cédé  au  Roi  d'tfpagne  diverfes  Places  fur  lefquelles  il 
avoir  Induit  de  Nomination  , comme  en  recompenfe  le  Roi 
d’Efpagne  lui  en  a cédé  pluficurs  autres , & la  Province  entière 
du  Comté  de  Bourgogne  ou  Franche-Comté,  fur  lefquelles  il 
avoir  l’Induit  de  Nomination  ; de  forte  que  le  droit  de  Nomi- 
nation en  a pafle,  Se  a été  retenu  à double  titre  de  fubrogation 
legale  ôe  de  tous  ces  Traitez  Se  Induits  j comme  il  paraît  par 
l’art,  iv.  de  ce  meme  Traité  de  Nimcguc,  qui  s’en  explique  an 
ces  termes  : En  contemplation  de  la  Paix,  le  Roi  Très  Chrétien  re- 
mettra la  Place  de  Charleroy , la  Ville  de  Binch , la  Ville  & Forte- 
rejje  Ath , Otidenarde  & Courtraj , avec  leurs  Prévoie Châtelle- 
nies , appartenances  & dépendances , ainfi  quelles  ont  été  poffedées 
par  fa  Majeflé  Catholique  avant  la  guerre  de  i66y.  toutes  lej quelles 
Villes  & Places  avoient  été  cédées  au  Roi  Très  Chrétien  par  le  Roi 
Catholique  , par  le  Traité  figné  à Aix  la- Chi pelle  le  deuxième  Mai 
1C6  8. 

Et  par  l’arr.  v.  où  il  eft  dit  : ledit  Seigneur  Roi  Tres  Chré- 

tien  promet  (S*  s’oblige  de  remettre  aujji  inceffamment  entre  les  mains 
dudit  Seigneur  Roi  Catholique  la  Ville  & Duché  de  Limbourg  avec 
toutes  fes  appartenances  & dépendances , le  Païs  d*  Outre  Meuje  avec 
toutes  fes  dépendances , la  Ville  & Citadelle  de  G and  avec  toutes  fes 
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dépendances  y le  Fort  de  Rodenhusy  le  Païs  de  Vaasy  la  Ville  (SP  Placé 
de  Leuve  dans  le  Brabant , aujji  avec  [es  dépendances  , la  Ville  (SP 
Place  de  Saint  Guilhain , (V  la  Ville  de  Puycerda  en  Catalogne, 

Il  parole  aufli  par  l*art.  xi.  du  meme  Traité  de  Nimegue, 
pour  rccompenfc  de  toutes  ces  Places  cédées  Ce  abandonnées 
par  le  Roi  Catholique  ; Que  ledit  Seigneur  Roi  Très  Chrétien  tien- 
dra & demeurera  faifi  (3*  jouira  de  tout  le  Comté  de  Bourgogne , vul- 
gairement appelle  la  Franche  Comté  y (ST  des  Villes , Places  (SP  Fais  en 
dépendans3  y compris  la  Ville  de  Bejançon  (3*  fon  Dijlrift  , comme 
aujji  les  Villes  de  Valenciennes  (3*  fes  dépendances  , Bouchain  (SP  fes 
dépendances , Condé  (3*  fes  dépendances  , quoique  ci  devant  membres 
dépendant  de  la  Châtellenie  d*A th , Cambray  (3*  le  Cambrefist  ^4 ire 
(3*  Saint  Orner  y O'  leurs  dépendances , Jpres  (3*  fa  Chatclleniey  Vvar - 
vie  (3*  Vvarmeton  fur  la  Lis  , Poperingue  , Bailleul  (3*  Cajjel  , 
avec  leurs  dépendances  , Bauvay  (SP  Maubeuge  avec  leurs  dépen- 
dances. 

Et  dans  l’art,  xii,  de  ce  Traité  toutes  ces  Places  endeffus 
fpccificcs  font  dclaiflecs  au  Roi  Très- Chrétien  : Avec  les  mêmes 
Droits  y Souveraineté^  & Droits  de  Regales  > Patronage  y Gardienne - 
té  yJurifdiSiion  (3*  Nomination  , prérogatives  & prééminences  fur  les 
Evèche^CSP  Fglifes  Cathédrales  (SP  autres , ^Abbaïes , Prieure^y  Di- 
gnitéCures  & autres  quelconques  Bénéfices  y érans  dans  l étendue  def 
dits  Pais , Places  (SP  Baillages  cede%.  , de  quelques  ^ ibbaies  lefdits 
Prieure ^ foient  mouvant  (SP  dépendant , (SP  de  tous  les  autres  droits 
qui  ont  ci  devant  appartenu  au  Roi  Catholique. 

Il  ne  faut  pas  ici  oublier  que  nous  fûmes  follicitcz  à donner 
nôtre  avis  fur  la  ceflion  de  ces  places  Ce  leurs  limites,  Ce  lpc- 
cialcment  de  Condé  & fes  dépendances , quoique  ci  devant  membres 
dépendans  de  la  Châtellenie  d' A th , pour  en  affurer  fuivant  les  Loi* 
le  droit  au  Roi,  comme  il  fc  l’étoit  alluré  par  celui  de  fes  glo- 
rieufes  Conqucftes;  Ce  nous  en  cnvoïâmes  pour  lors  deux  for- 
tes Confultations  à nôtre  ancien  & illuftre  ami  défunt  M.  Go- 
defroy y Rclidcnt  pour  le  Roi  en  la  "Ville  de  l’I'flc  en  Flandre, 
Prefidcnt  Ce  Dire&eur  de  la  Chambre  des  Païs-Bas  François, 
qui  a fi  bien  mérité  du  Public,  Ce  par  lui-meme  Ce  par  fes  Illu- 
lires  anccftrcs  qui  ont  été  ou  des  Jurifconfultcs-  confommez , 
ou  des  hommes  verfez  Ce  propres  à conduire  les  affaires  impor- 
tantes dans  les  Ambaffadcs,ou  les  Traitez  de  Paix  honorables 
à leur  nom  Ce  glorieux  à la  France.  Ce  font  ces  deux  Conful- 
tations que  nous  donnons  encore  ici,  pour  en  affurant  les  droits 
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temporels  de  cette  Couronne  & des  Conqucftes  de  nôtre  In- 
vincible Monarque,  aflurcr  les  droits  fpiricuels  ou  mixtes  de 
(es  Nominations  Roïales  aux  Bénéfices  Ecclefiaftiques  de  ces 
Païs , qui  lui  appartiennent  par  tant  d’incontcftablcs  & glo- 
rieux titres. 

Confultation  pour  montrer  que  le  Roi  en  vertu  du  Traité  de  Paix 
d’Aix-la-  Chapelle  , contenant  le  délaijfement  de  la  ville  d’Ath , 
ejl  fondé  d’avoir  la  place  forte  de  Condc  , comme  étant  des  dé- 
pendances de  U Châtellenie  d’Ath. 

LE  Confeil  fous-figné,  qui  a vu  & examiné  le  Traité  fait  entre  les 
deux  Couronnes  le  deuxieme  Mai  166%.  5c  la  queftion  propofée 
par  la  Lettre  miflïve  du  9.  Décembre  dernier , 

Eft  d’avis,  que  le  Roi  de  France  par  les  articles  trois  & quatre  du  Trai- 
te , demeurant  faifi  & joüijfant  effectivement  de  toutes  les  P laces , Ports  & 
Poftes  que  fès  armes  avaient  occupez,  ou  fortifiez.  » Et  entr’autres  de  la  ville 
d’Ath,  & 'de  toute  retendue  de  leurs  Bailliages , Châtellenies , Territoires^ 
Gouvernances  , P revotez.,  appartenances  & dépendances , de  quelque  nom 
quelles  puijfent  être  appellées  , que  dans  retendue  de  la  Châtellenie  5c 
Territoire  d’Ath  fe  trouvant  comprife  la  place  forte  deCondé,  qu’elle 
doit  demeurer  au  Roi  aux  termes  du  T raité , quoiqu’elle  n’y  ait  point 
été  particulièrement  dénommée , ni  fpecifiéc  fuivant  cette  autre  claufe  in- 
férée dans  l’article  4.  en  parlant  des  appartenances  ôc  dépendances  des 
places  demeurées  au  Roi  , encore  quelles  ne  foient  point  ici  particulière- 
ment énoncées , la  dénomination  particulière  5c  plus  cxpreflè  des  Chefs- 
lieux  des  Châtellenies  attirant  à foi  les  membres  particuliers,  quoi  qu'ils 
n’y  foient  pas  plus  particulièrement  exprimés,  lcxpreflion  particulière 
renfermant  la  generale , 5c  la  generale  comprenant  la  particulière  en  ccs 
termes  : Sans  que  texpreffion  ou  fpecification  particulière  déroge  à la  gene- 
rale , ni  la  generale  à la  particulière. 

N’étant  confiderable  de  dire  que  la  place  de  Condé  étant  une  place  for;, 
te,  qu’elle  a dû  ctre  nommément  fpecifiée  dans  le  Traité,  5c  qu’elle  aeu- 
befoin  d’une  note  5c  d’une  expreffion  particulière,  fuivant  la  réglé  5c  la 
maxime  ordinaire , Que  les  chofes  particulières  ont  befoin  dune  remarque 
particulière , puifque  toutes  ces  claufes  ci-deflùs  rapportées  n’ont  été  em- 
ployées au  Traité , que  pour  exclure  toutes  ces  exceptions,  en  ces  termes  : 
Excluant  à perpétuité  toutes  exceptions , fur  quelque  droit , titre,  caufe  ou 
pretexte  quelles  puifient  être  fondées , quoi  que  l’on  puille  ou  vciiillc  dire 
que  la  place  de  Coudé  étant  une  place  forte,  eft  beaucoup  plus  confiée* 
rable  que  la  ville  d’Ath,  parce  qu’il  fuffit  qu’elle  foie  des  dépendances 
de  la  Châtellenie. 

Et  de  ce  nous  avons  un  exemple  illuftre  rapporté  par  un  Arnoldu» 
Mertnanniua  d’Aloû  dans  le  Théâtre  de  la  Converfion  des  Gentils  de: 
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tout  le  monde , tranfcrit’par  Aubert  le  Mire  de  Bruxelles  au  Livre  Ce- 
cond  des  origines  de  l'Ordre  de  Saint  Benoift , chapitre  17.  en  ces  termes  : 
Le  Comté  d't^loft  eft  très  riche  en  terre  ( car  il  a dans  fa  dépendance  trou 
Filles  ) des  Bourgades  tresétenduës  & très  riches,  au  nombre  de  cent  foi-. 
Xante  donzje  ; de'  forte  qu'il  commande  a Cambray  , quoi  que  ville  Impé- 
rial & libre,  pour  laquelle  revendiquer  T Empereur  Charle-Quint  neut  d au- 
tres titres , finon  qu'il  étoit  maure  d'slloft.  Car  l’on  ne  peut  douter  que 
la  ville  de  Cambray,  l’une  des  principales  6c  des  plus  confiderables  de 
la  Flandre,  ne  foit  bien  au  deflus  de  la  ville  d’Aloft,  que  le  Roi  avoic 
prife  comme  en  paiTant  ; 6c  neanmoins  l’Empereur  Charte  Quint  n’avoit 
point  d’autre  titre  pour  pofleder  Cambray,  linon  qu’il  étoit  maître  d'A- 
loft  , & ainlî  il  ne  faut  pas  exclure  les  places  plus  confiderables  & les  di- 
ftraire  de  la  poflefGon  du  chef,  quoi  quelles  foient  de  moindre  confidc- 
ration. 

Et  en  effet  il  eft  certain  que  ces  noms  de  Châtellenies , Territoires,  Bail- 
liages & autres,  dont  on  s’eft  fervi  dans  le  Traité  de  Paix , font  des  noms 
d’un  droit  univerfel , qui  renferme  tout  ce  qui  eft  compris  dans  l’étendue. 
C’eft  ce  qui  eft  fi  heureufement  exprimé  dans  le  Chapitre  Cum  in  parti- 
b tu-  au  titre  des  Dccretales  De  verborum  fignificatione.  qui  eft  de  ce 
grand  Jurifconfulte  & fameux  Pape  Innocent  III.  aufli  grand  Théologien 
que  Jurifconfulte  , dont  il  avoit  puifé  les  fciences  en  l’Univerfité  de  Pa- 
ris , ou  parlant  des  interdits  generaux , il  dit  : Sous  ce  nom  de  Terre  nom 
voulons  être  entendu  non -feulement  un  Roiatime  ou  une  Province  ; mais  en- 
core une  Fille  & uiï  Château  ; de  forte  qu'en  tout  cet  lieux  foit  obfervé  ce 
qui  ejl  dit  d'un  interdit  general.  Surquoi  Maître  Charles  du  Molin  fur 
ce  mot  du  Texte  a fait  fa  Note,  par  laquelle  il  confirme  cette  maxime 
de  l'autoritc  d’Alexandre  d’Imola  au  Confeil  cent  quatorze  livre  4.  fur  le- 
quel il  dit  avoir  écrit , de  Gui  Pape  en  fon  Confeil  (oixante  & onze.,  co- 
lomne  quatre  j de  Jafon  Confeil  deux  cent  vingt-quatre  , livre  fécond  ; 
6c  Gui  Pape  en  ce  Confeil  foixante  & onze,  au  nombre  huit,  confirme 
cette  maxime  par  le  raifonnement  ci-delîus  expliqué,  que  ce  nom  de  ter- 
re & de  territoire  eft  v>n  nom  de  droit  6c  d’univerfalité , qui  comprend 
tout  ce  qui  eft  renfermé  dans  l’étendue  du  territoire  : Car  le  nom  de  Terre , 
dit-il  , eft  un  nom  de  Droit , dans  f expreffion  duquel  eft  comprit  le  Châ- 
teau , comme  le  nom  de  Comté , Baronie  & Châtellenie  comprend  tout 
ce  qui  eft  dans  l’étendue  des  Comtez,  Baronies  & Châtellenies,  comme 
l’a  expliqué  Philippe  Dece  en  fon  Confeil  cinq  cent  dix-fept , au  nom- 
bre 9.  où  il  dit  : Tout  ce  qui  eft  renferme  au  dedans  des  bornes  & limites 
élu  Comté , eft  cenfé  être  élu  Comté.  Surquoi  Maître  Charles  du  Molin  a 
fait  fa  Note  fur  ce  mot  Intra  fines,  d’où  il  conclut  par  cette  maxime.  Que 
tout  ce  qui  eft  dans  I étendue  de  plufîeurs  Fiefs , eft  prefumé  Fief,  6c  de  la 
même  nature  que  l’univerfalite. 

Mais  enfin  quoi  que  les  claufes  du  Traité  foient  fort  claires  , 5c  qu’el- 
les n’aïenr  pas  befoin  d’interpretaiion  , neanmoins  s’il  y avoit  quelque 
obfcurité,ce  feroit  contre  le  Roi  d’Efpagnc  & contre  fes  Miniftrcs  qu’il 
faudroit  l'interpreter  } parce  que  par  le  Traité  , c’eft  le  Roi  d’Efpagne 
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qui  a cédé  8c  tranfporté  le  domaine  8c  la  propriété  de  ces  territoires  & 
Châtellenies  au  Roi  de  France,  ainfi  qu’il  eft  exprime  dans  l’article  4. 
du  Traite  de  Paix  : Et  pour  cet  effet  ledit  Seigneur  Roi  Catholique,  tant 
pour  lui  que  pour  fes  hoirs,  fuccefieurs  & ai  ans  çaufe  , renonce , quitte  , cède 
& tranfporté  en  faveur  & au  profit  du  Roi  Très  Chrétien  ; 8c  ainfi  il  tient 
lieu  de  vendeur,  qui  donne  la  loi  au  contraft , dans  lequel  s’il  y a de  l’ob- 
feurite  elle  doit  être  interprétée  contre  lui , fuivant  la  difpoficion  de  la  Loi 
Veteribus.  aux  Digeftes  De  paEHs.  Il  a plu  aux  Anciens , que  les  conven- 
tions ou  il  y avoit  de  l'obfcurité  ou  ambiguité , mtifoient  & étaient  interpré- 
tez. contre  le  vendeur  & celui  qui  donnoit  a titre  de  loïta^e  comme  as  uni  été 
en  leur  pouvoir  de  donner  la  loi  plus  claire  & plus  intelligible.  Et  en  la  Loi 
cent  vingt-uniéme  aux  Digeftes  De  contrahenda  emptione.  Le  Ju'ifconfulte 
Labeo  a écrit  que  C obfcuritè  de  la  convention  devoit  plutôt  nuire  au  vendeur 

2 u à ! acheteur , parce  quil  a pit  ( les  chofes  entières  ) parler  plus  clairement. 

!e  que  Maître  Guillaume  Fournier  Doéteur  d’Orléans  en  fes  lectures 
choifies  au  chapitre  17.  a explique  8c  confirmé  par  divers  exemples,  ce 
qui  doit  d'autant  plutôt  avoir  lieu  contre  les  cedans , qu’ils  avoient  plus 
de  connojflancc  des  chofes  cedées  qu’aucuns  autres  ; & ainfi  ils  ne  peu- 
vent ni  ne  doivent  profiter  de  leur  filence  & de  leur  reticence , autrement 
ils  profiteroicnr  de  leur  propre  dol  & de  leur  furptife.  Délibéré  a Pari» 
ce  dix-huiticme  jour  de  Décembre  1668. 

Pinsson  Avocat  en  la  Cour  du  Parlement  de  Paris. 


Suite  de  Confultation  , pour  montrer  que  l'accroijfemcnt  de  la  ville 
de  Condé  doit  appartenir  au  Roi , comme  le  corps  de  la  place. 

ET  du  depuis  le  même  Confeil , après  avoir  vu  8c  examiné  la  queftioji 
fubfidiaire  8c  fubordinée,  faite  par  la  miffivedu  ij.  Juin  1669  de 
fçavoir  fi  l’augmentation  8c  l’accroificment  des  villes  de  Flandres , Élites 
de  divers  8c  de  diflfèrens  territoires,  comme  à l’égard  de  la  ville  de  Condé, 
accrue  8c  augmentée  d’une  quatrième  partie  au  tlelà  de  la  rivière  de  l’££ 
canlt  du  côté  de  Valenciennes,  doivent  être  cenfcz  8c  reputez  de  la  même 
narure  8c  qualité  que  le  corps , auquel  les  accroifleincns  8c  augmenta- 
tions ont  été  faites  8c  y jointes. 

Eft  d'avis,  qu’il  eft  de  la  nature  de  l’union,  de  l’accroiiïèment  8c  de 
l’augmentation  , que  les  chofes  unies , accrûës  8c  augmentées , font  de 
même  nature  que  celles  à qui  elles  font  unies,  quoi  qu’avant  l’union  elles 
fuirent  de  differentes  natures , territoires  8c  jurifdiftions  -,  parce  que  le 
nom  de  Roiaume  , de  Province  , de  Comté,  de  Bailliage  & de  Ville , qui  fit 
font  par  l'union  & l'affemblage  de  plu  fleurs  parties  , font  des  noms  ef  univer. 
fitliré , qui  comprennent  toutes  les  acceffions , les  joignent  toutes , & les  unifi 
fient  en  un  même  corps  & en  une  même  stature  > comme  l’explique  excel- 
lemment Joannes  Dayma  de  Bayonne,  en  fon  Commentaire  fur  le  Proë- 
me  du  Concordat , fur  ces  mots , Francorum  Rex , où  il  rapporte  l’exem- 
ple de  l’alluvion  à un  héritage  oblige  8c  hypothéqué  , lequel  s'il  étoit  ac - 
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crû  par  Valluvion  , demeurerait  affcfté  & hypothéqué  en  ce  qui  aurait  été 
augmenté  & hypothéqué  par  l'alluvion,  comme  le  principal  & le  corps  pre- 
mièrement obligé. 

Ceice  queftion  eft  encore  traitée  & refoluë  par  Gui  Pape  en  fa  que- 
ftionatfj.  pour  raifondes  acquittions  des  Comtez  de  Valence  & Die  par 
Xlonfieur  le  Dauphin  de  France  en  l’année  1415.  & unis  au  Dauphiné, 
pour  fçavoir  s’ils  dévoient  joüir  des  mefmes  privilèges  que  le  Dauphiné, 
où  il  refour  pour  l’affirmative,  par  cette  railon  : Que  cette  mime  augmen- 
tation doit  être  cenfte  la  même  chofe  comme  le  Dauphiné  auquel  elle  e/l  join- 
te. Ce  qu’il  confirme  dans  le  cas  particulier  defditcs  Comtez  unies  au 
Dauphiné  ; parce  qu’en  même  tems  que  ces  Comtefeftimèes  ont  été  jointes  au 
Da  iphini,  elles  ont  été  fuites  du  Dauphiné. 

C’eft  ainfi  que  Maître  Jacques  de  Ferrieres  Avocat  au  Parlement  de 
Tholofe,  enfon  addition  fur  cette  decifion  de  Gui  Pape,  confirme  cette 
réglé  & cette  maxime  des  unions,  accroirtcmens  & augmentations , par  un 
exemple  fort  convenable  à la  queflion  propofée  : Que  fi  un  Prince  avoit 
fait  la  conceffion  d'un  Château  & place  forte  , avec  toute  Juftice , haute , 
mdienne  & ba/fe  , pour  en  jouir  apres  fa  mort,  fe  retenant  l’ufufruit  durant 
fa  vie , & qu’il  en  eût  augmenté  le  territoire  ,fans  parler  de  la  Juftice  , elle 
s’étendroit  neanmoins  jufques  à l'augmentation.  De  même  l'accroiffiement 
fait  en  la  ville  deCondc  doit  totalement  appartenir  au  Roi,avcc  le  corps 
de  la  ville,  par  la  cefïïon  faite  au  Roi  de  la  Châtellenie  d’Ath,  de  la- 
quelle & de  fa  Châtellenie  dépend  la  ville  de  Condé  & toute  fon  éten- 
due , & telle  qu’elle  étoit  pofledee  par  le  Roi  d’Efpagnc , lors  de  la  ceffion 
faite  de  ladite  Châtellenie  d’Ath  , par  le  Traité  de  Paix.  Délibéré  à Pa- 
ris ce  dix-feptiéme  jour  de  Juin  1669. 

Piwsson  , Avocat  en  la  Cour  du  Parlement  de  Paris. 

L'on  ne  peut  trop  étendre  la  puififancc  & l’autorité  du  Roi 
dans  les  Pais  nouvellement  conquis  & cédez  à fa  Majcfté,  foit 
pour  ôter  roue  fujet  de  rupture  à l’occafion  des  limites , pour 
raifon  defquelles  les  deux  Rois  ont  nomme  leurs  Commiflaircs 
pour  les  régler,  comme  il  avoit  été  arreté  dans  le  Traité  des 
Pirenécs  , foit  pour  établir  dans  les  Bénéfices  de  ces  memes 
Païs  des  perfonnes  affedionnées  au  fervicc  du  Roi , foit  pour 
en  éloigner  les  perfonnes  fufpe&cs. 

C’eft  ainfi  que  le  Pape  Clcment  IX.  dans  les  derniers  In- 
duits pour  la  Flandre,  a non  feulement  accordé  au  Roi  le  droit 
de  Nomination  pour  les  Bénéfices  Confiftoriaux,  & pour  ceux 
qui  avoienc  Convent  U Communauté  „ comme  les  Prcvctez 
régulières  & fcculieres,  quoi  qu’elle?  ne  fuftent  point  Confifto- 
rialcs  ; mais  encore  à l’cgard  des  autres  Bénéfices  fimplcs,  dont 
la  collation  lui  appartcnoi.t  librement,  il  s*cft  volontairement 
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engagé  de  ne  les  conférer  qu’à  des  perfonnes  qui  fulTcnt  fujccs 
du  Roi,  ou  qui  lui  fuflent  d’ailleurs  agréables, & non  fufpe&s. 

Et  c’cft  par  cetce  même  raifon , que  quelque  foin  & quel- 
que affc&ion  plus  particulière  que  les  Souverains  Pontifes  aient 
témoigne , pour  confcrvcr  & étendre  la  referve  de  la  vacance 
in  Curia , ils  n’ont  jamais  prétendu  l’étendre  dans  les  Villes  & 
dans  les  Provinces  limitrophes,  & ont  toujours  laiffé  au  Roi, 
meme  en  ces  cas  de  vacance  privilégiez , non  feulement  le 
droit  d'exclure  les  perfonnes  fufpe&cs , mais  memes  le  choix 
des  perfonnes  plus  affc&ionnècs  à fon  fcrvice. 

Page  30  6.  art.  33.  L’on  peut  ici  facilement  faire  l’application 
en  détail  de  la  Nomination  Roïale  aux  Bénéfices  & Dignitez 
des  Villes,  Places,  Seigneuries  & Domaines  acquis  au  Roi 
d'Efpagne  & dclaiffcz  au  Roi  par  le  Traite  de  Nimcguc.  Cat 
nous  voïons  pour  la  Franche-Comté  qu’en  vertu  de  l’Inda/t 
precedent  de  Jules  III.  de  l’an  iyfz.  accordé  à Charles  V. 
& ci-devant  rapporté , ce  Prince  fit  publier  & cnregiftrer  une 
Ordonnance  au  Parlement  de  Ddlc  au  mois  de  Novembre 
fuivant , par  laquelle  il  interdit  les  cle&ions  des  Prclaturcs  do 
cetce  Province , & fe  mit  en  pofïèffion  d’y  nommer  en  vertu 
de  cet  Induit  ; comme  il  paroît  par  cecte  Ordonnance , donc 
fuit  la  teneur. 

Interdiction  de  procéder  a l'éleSHon  des  Prélats  & Dignité^ fans  le 
confentement  de  fa  Majejlé. 

f 

CHARLES  par  la  grâce  de  Dieu  , Roi  d’Efpagne , Comte  de 
Flandre  Se  de  Bourgogne  , &c.  À nos  Baillifs  d’ Amont,  d’Aval , 
de  Dole , Se  celui  de  Luxeul , leurs  Lieutenans  Se  chacun  d’eux , Salut. 
Comme  de  long-temps  par  Induits  Se  Privilèges  concédez  par  le  Saint 
Siégé  Apoftolique,  à Nous  de  trcs-recommandée  mémoire.  Meilleurs  nos 
Predccefïèurs  Comtes  Se  ComtclTes  de  Bourgogne , nous  compete  Se  ap- 
partient le  droit  de  Nomination  de  toutes  Abbaïes,  Convents,  Chapi- 
tres , Prelatures  Se  autres  Dignitez  vacans  en  nôtredic  Comté,  Se  autres 
nos  Pais  patrimoniaux.  Se  en  aïons  toûjours  joüi  les  vacations  d’icelles 
Abbaïes,  Prelatures  Se  Dignitez  avenans.  Neanmoins  avons  été  avertis 
que  les  Religieux,  R eligieules.  Chanoines  & Chapitres  en  nôtredit  Com- 
té procedoient  à nouvelles  élections  defdites  Abbaïes , Prelatures  Se 
Dignitez  vacantes,  fans  nôtre  fçû  Se  confentement  au  grand  préjudice 
de  nôtredit  droit  de  nomination.  A quoi  voulant  pourvoir.  Se  obvier  aux 
grands  fiais  que  tels  élus  font  le  plus  fouvent  fruftraroirement  à la  pour- 
fuite  du  fruit  Se  effet  de  leur  éle&ion , par  avis  Sc  deliberation  de  nos 
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tres-chers  Sc  féaux  les  Rrefidens , 6c  Gens  tenans  nôtre  Cour  Souverai- 
ne de  Parlement  à Dole , avons  interdit  , prohibé  & défendu , interdi- 
rons , prohibons  & défendons  à tous  lefdits  Religieux  , R eligieufes , 
Doïens,  Chanoines  & Chapitres  en  nôtredit  Comté,  de  à nôtre  infeeu, 
& far.s  nôtre  préalable  confcntement, procéder  aufdites  nouvelles  élections 
fur  peine  d’encourir  nôtre  indignation , & qui  ne  pourvoiront  lefdits 
ainfi  élus  defditcs  A’baïes,  Pielatures  & Dignitez  , ains  feront  milles , 
& de  nulle  valeur  telles  élevions.  Si  mandons  à nofdirs  Bailhfs,  leurfdits 
Lieutenans , 6c  chacun  d’eux  refpeélivement  faire  publier  certes  par  tous 
les  Sieges  6c  R efforts  de  leurs  Bailliages,  & les  faire  notifier  en  toutes 
les  Abbaïes,  Convents,  Chapitres  & Dignitez  de  leuifdits  Reflorts,afin 
qu’ils  n’en  aient  caufe  d’ignorance,  & renvoient  à nôtredite  Cour  de 
Parlement  dedans  fix  femaines  prochaines , atteftation  fuffifante  des  de- 
voirs & diligences  qu’ils  auront  fur  ce  faites , ordonnant  qu’a  la  copie 
des  Prcfentes  qui  fera  faite , collationnée  & lignée  par  le  Greffier  de  nô- 
tredite  Cour  , fon  Commis , ou  l’un  de  nos  Secrétaires  ou  Tabellaires 
defdits  Bailliages , foi  foit  ajoûtée  comme  au  prefent  Original.  Donné 
audit  Dole  fous  le  feel  de  nôtr édité  Cour  de  Parlement,  prononcé  judi- 
ciairement en  icelle  le  dix-neuviéme  jour  du  mois  de  Novembre,  l’an  de 
grâce  mil  cinq  cent  cinquante. deux  , de  nôtre  Empire  le  vingt,  troifiéme, 
& de  nos  Régnés  de  Caftille  6c  autres  , le  37.  Signe , BERNARD. 

Pic  IV.  cniy£o.  confirma  le  même  Induit  pour  nommer 
aux  Prclacures  du  Comté  de  Bourgogne  en  faveur  de  Philip- 
pe I I.  comme  nous  lavons  rapporté  ci-devant  clans  l’art.  1$. 
Sur  l’exccution  duquel  s’étant  trouvé  quelques  difficulcez  , Gré- 
goire XIII.  les  leva  par  fon  Bref  du  16.  Septembre  158 2. 
& rcnouvclla  l’Induit  de  Nomination  à ces  Prclaturcs,  qui  fut 
adrclfé  au  Parlement  de  Dole  par  Ordonnance  de  Philippe  II. 
du  11.  Mars  1^84.  Sixte  V.  fit  la  même  chofe  par  fon  Bref 
du  j 1.  Janvier  1589.  dont  fuit  le  Vidimut - Clément  VIII. 
imita  (on  exemple  par  fon  Induit  du  24.  Janvier  1600.  Ce 
font  ces  quatre  pièces  confiderables  que  nous  donnons  ici  pour 
foûrenir  les  droits  de  la  Nomination  Roïale  aux  Prelaturcs 
Confiftonales  de  cette  Province,  qui  ctoit  légitimement  ac- 
quife  au  Roi  par  les  droits  de  fubrogation  legale,  & de  ccf- 
fion  que  le  Roi  Catholique  en  a voit  faite. 

TRES-  chers  6c  féaux  aïant  entendu  qu’en  Cour  de  Rome  s’étoic 
mue  difficulté  fur  l’Induit  donné  plufieurs  années  en  çà,  6c  à Nous 
accordez  pour  les  Bénéfices  de  nos  Pais  d’enbas  ,*  foûtenans  quclqu’uns 
(ans  fondement  que  les  Bénéfices  du  Comté  de  Bourgogne  n’étoient 
compris  en  ces  termes  principaux  : Nous  avons  fait  faire  inflance  6c 
pourfuite  , qu’il  en  fût  faite  expreffe  déclaration,  6c  fuivant  ce  n’ ague- 
ts obtenu  uu  nouveau  Bref  Apoftoiique  , parce  qu’il  put  tolUr  tout 
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douce  ou  ambiguité  dudit  fait.  Et  afin  que  de  ce  vous  foïez  advertis  pour 
le  droit  8c  confctvation  de  nos  Hauteurs,  Nous  vous  faifons  prefen- 
tcment  tenir  ledit  Bref  originellement,  afin  qu’à  vôtre  Ordonnance  il 
foie  mis  es  mains  de  nôtre  Garde  des  Chartes  en  Bourgogne , & à lui 
enjoint  de  le  mettre  & garder  avec  les  autres  papiers  & munimens 
conccrnans  nofdits  droits,  prenant  ledit  Garde  des  Chartes,  recepiflè 
à vôtre  déchargé,  & ce  faifant  coucher  ledit  Induit  audit  Régi  (Ire  que 
l’on  tient  defdits  papiers.  Très  chers  & féaux,  nôtre  Seigneur  foit  gar* 
de  de  vous.  De  Madrid  ce  n.  Mars  1JS4.  Soufcrit , PHILIPPE  S. 

Et  plus  bas,  J.  C.  De  Salis.  Snperfcript.  A nos  tres-chers  6c 
féaux  les  Prefidens  & Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à Dole. 
S'enfuit  la  teneur  dudit  Bref. 

GREGORIUS  PP.  XIII.1 

CH  A R I S S I M E in  Chrifto  fili.  Salutera  6c  Apoflolicam  be- 
nediétionem  cum  aÜas  fclicis  record.  Pius  Papa  I V.  prxdecefloc 
nofter  tibi  quemadmodum  clarx  mcm.  Carolo  V.  Romanorum  Impe- 
ratori , genitori  tuo  olim  fecerat , conceflèrit  6c  indulferit , ut  nullum 
ad  dignitates  Abbatiales,  aut  quorumeumque  Monafteriorum Régulai ium 
etiam  per  Priores  aut  Prxpofitos  régi  & gubernari  folitorum  regimina 
infra  diûriéfcus  Ducatuum  , Marchionatuum  8c  Comitatuum  , aliorum- 
que  Dominiorum  tuorum  in  partibus  inferioris  Germanix  feu  Bclgic* 
ditionis  comprehenforum , ac  fe  cum  fuis  limiribus  8c  appenditils  exten- 
dentium  per  eumdem  Carolum  Imperatorem  tempore  conceflionis  fibi 
' fattx  hujufmodi  obtentorum  & per  Majeftatem  tuatn  in  diéla  infe- 
riore  Germania  eatenus  acquifitorum , quxque  tune  poftidebas  in  di&is 
partibus  dnmtaxat  non  tamen  in  Neapolitano  & Hifpaniarum  , Rc- 
gnis  aut  Ducatu  Mediolanenfi  confiftentium  , per  eumdem  Pium  prxde- 
ceflorcm  aut  Sedem  Apoftolicam , feu  ejus  Legatos,  aut  Nuntios  prx- 
fici , nec  illis  de  quorumeumque  perfonis  quovis  modo  provideri  poffit , 
nifi  habita  prius  ab  eodem  P10  prxdecefiore  feu  prxdi&a  fede  intentio- 
ne  tua,  & confenfu  de  perfonis  idoneis  ad  hujufmodi  dignitates  8c  re- 
gimina promovendis.  De  aliis  vero  Dignitatibus  videlicet  fxcularibus, 
Principalibus,  Regularibus  & Conventualibus  infra  prxfatos  diftriélus  con- 
fiftentibus,  nonnifi  perfonis  locorum  tux  ditionis  aut  fi  ex  aliis  locis 
oriundx  , tibi  gratis  8c  acceptis  provideri  debeat , prout  in  litteris  eiuf- 
dem  Pii  prxdecefibris  in  forma  Brcvis  defuper  expeditis  plenius  contine- 
tur.  Nos  multis  maximifque  tuis  erga  nos  & diéhm  Sedem  meritis  ad- 
duéti , precibufque  tuis  inclinati  conceflionem  Sc  Indultum  hujufmodi,  a,d 
Comitatum  Burgundix  ditionis  tux  hxreditarix  authoritate  noftra  te- 
nore  prxfentium  extendimus  8c  ampliamus  non  obftantibus  omnibus  qux 
prxdiûus  Pius  prxdeceilor  in  litteris  ipfis  voluit  non  obfiare , cxterifque 
contrariis  quibufeumque.  Datum  Tufculi  fub  Attnulo  Pifcatoris  die  vi- 
gefima  fexta  Septembris  M.  D.  L XX  XII.  Pontificatus  noftri  anno 
undecimo.  Sic  fignatum  .CÆSAR  GLORIERIUS.  Et  (celle  an  • 
dos  d’un  petit  Scd  en  tire  ronge.  Signé , J ouot. 
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Regijiri  au  feuillet  141.  & 141.  du  troiftcme  volume  des  j4fles  importons 
de  la  Cour  de  Parlement  a ütfarrfon. 

IN  nomineSan&x  & individus  Trinitatis  Patris , & Filii,  & Spiritus 
Sanifti,  Amen.  Noverint  omnes  & finguli  przfentis  publici  Tranllump* 
ti  feriem  infpe&uri  vifuri  leûuri,  pariter  & audituri.  Quod  nos  Hora- 
tios  Burghefius  Protonotarius  Apoftolicus  Sandkiffimi  Domini  noftri  Papz, 
ejufque  Camerarius,  nec-non  Curiz  caufarum  Camerz  Apoftolicz  Gene- 
ralis  Auditor,  Romanzque  Curiz  judex  Ordinarius,  Sententiarum  quoque 
êc  Cenfurarum  In  Romana  Curia  6c  extra  eam  Iatarum,ac  quarumeum- 
que  Sententiarum  Apoftolicarum  univerfalis  ac  merus  executor.  Ab  eo- 
dem  Sandüftimo  Domino  noftro  Papa  fpecialiter  députât  us,  habuimus , 
vidimus , legimus  6c  diligenter  infpeximus  Licteras  Apoftolicas  San&ifli- 
mi  Domini  noftri  Sixti  divina  providentiz  Papz  V.  in  forma  Brcvis  dé- 
bité expeditas  ampliationis  Indulti  Belgici  6c  Comitatus  Burgundiz  po- 
tentiftimo  Sc  invi&iflïm©  Principi  Domino  Philippo  Hifpania«um  Régi 
Catholico  concefli , puras  6c  intégras,  non  vitiatas  , non  canccliatas, 
nec  in  aliqua  earum  parte  fufpe&as  , fed  omni  prorfus  vitio  & fufpicio- 
ne  carentes,  ut  in  earum  prima  facie  apparebat  : quarum  quidem  Litte- 
rarum  ténor  état  talis  à tergo,  Chariilimo  in  Chr  fto  filio  noftro  Philip- 
po Hifpaniarum  Régi  Catholico  ; intus  veto:  Sixtus  Papa  V.  chai  i.li- 
«ne  in  Chrifto  fili  nofter..  Salutem  & Apoftolicam  bcnediâioncm , cum 
alias  felicis  recordationis  Pius  Papa  IV.  przdeceftor  nofter  tibi  quamdiu 
in  humanis  ageres  , ut  ad  dignitates  Abbatiales  aut  quorumeumque  Mo- 
nafteciorum  Regularium  etiam  per  Priores  6c  Przpofitos  régi  & gubernari 
folitorum  regimina  infra  diftri&us  Ducatuum  Marchionatuum  , & Comi- 
tatutun  aliorumque  Dominiorum  tuorum  in  partibus  inférions  Germaniz 
per  Belgicas  ditioncs  comprehenforum  ac  fe  cum  fuis  limitibus  & appen* 
ditiis  extendentium  qux  tune  poflidebas  in  illis  partibus  dumtaxat  non  ta- 
.men  in  Neapolitano  & Hifpaniarum  Regnis  ac  Ducatu  Mediolanenfi 
confiftentium  , nullus  per  eumdem  noftrum  przdeceflorem  aut  Sedcm 
Apoftolicam  feu  ejus  Legatos  aut  Nuncios  prxfici,nec  illis  de  quorum- 
libet  perfonis  quovis  modo  provideri  poflït  abfque  tuis  intentione  & con* 
fenfu  prxcedentibus  • de  aliis  vero  dignitatibus  videlicet  Sxcularibus 
Principahbus  & Regularibus  ac  Convcntualibus  infra  prsdi&os  diftric- 
tus , nonnift  perfonis  locorum  tuz  ditionis , aut  ft  ex  aliis  locis  oriundx, 
tibi  tamen  gratis  & acceptis  provideri  debere  per  fuas  in  ferma  Brcvis 
defuper  confeâas  concelTerai  & indulferat , pis  memoriz  Gregorius  Pa- 
pa XIII.  etiam  przdeceftor  nofter  ; muitis  maximifque  tuis  erga  fe  6c 
diftam  fedem  meritis  addu<ftns , conceflionem  & Indultum  hujulmodi  ad 
Comitatum  Burgundiz , ditionis  tuz  heredirarix  Apoftolica  authoritare 
extcndic  6c  ampliavit,  prout  in  przdi&is  ac  ipftus  przfati  Prxdeceftoris 
etiam  in  fimili  forma  Brcvis  confe&is  litteris  plenius  continettir , nuper 
nobis  pro  tua  parte  fuit  expofitum  ab  aliquibus  hzfttari , an  Prioratus 
Convenruales , qui  per  Priores , feu  forfait  Przpofitos  regunrur  feu  guber- 
aantur , & nonnulla  Monafteria,  & fijnile.s  Prioratus  inter  fepta  Doroir 

niorum. 


Pièces , Titres  3 & Mémoires  ,&c.  1141 

niorum  ad  diftridfcus  Burgundiæ  limitatos,  feu  fub  temporali  dominio  alio- 
rum  Proccrumconfiftentia,  vel  tcmporalemjurifdiétionem  habcntia,etiamfi 
Prioratus,  vcl  Præpofituræ  aut  Præpofitatus  & non  Monafteria  nuncu- 

Eentur  , fub  ludulco  & extenfione  prædittis  comprehendantur.  Quare  no- 
is  fimiliter  ftipplicare  fceifti,  quatcnus  in  præmillîs  de  exeaitorio  reme- 
dio  providere  de  benignitate  Apoftolica  dignaremur.  Nos  tu*  fidei&  conf- 
tantiæ , ac  probitatis  Ce  devotionis  aflèftu  Ce  nieritis  quibus  erga  nos  Ce 
Sedem  Apoftolicam  præfulgcre  dignofeeris  adduûi , ac  fupplicationibus 
hujufmodi  inclinati  omnem  circa  prxmifta  dubitandi  mareri.un  amputan- 
tes , & prædi&arum  litterarum  tenores  etiam  veriores  prxfentibus  pro 
fufficienrer  cxprelïis , ac  de  verbo  ad  verbum  infertis  habentes  ,tibi  tuâ 
tantum  virâ  durante  , Jus  nominandi  nobis  Ce  Romanis  Pontificibus 
pro  tempore  exiftentibus , tam  ad  prædi&as  dignirates  Abbatiales,  aut 
quorumeumque  Monafteriorum  regimina  , etiam  per  Priorcs  aut  Prxpofi- 
tos  régi  Ce  gubernari  folitorum , quam  etiam  ad  quofeumque  Prioratus, 
Prxpofituras , aut  Prxpofitatus  ConYcntum  habentes,  infra  diftri&us  eo- 
rumdem  Ducatuum  , Marclüonatuura , Comitatuum  Ce  aliorum  Domi- 
niorum  tuorum  prxdi&orum,  Ce  Comitatus  Burgundiæ,  dummodo  inter 
fepta  eorumdem  Dominiorura  Ce  Comitatus  Burgundiæ  confinant , vel 
temporalem  jurifdidtionem  habeant , ac  etiamfi  Prioratus , Præpofitatus 
aut  Præpofituræ  Ce  non  Monafteria  nuncupcntur,  pro  tempore  vacantes  Ce 
vacantia  cenfeantur,  per  nos  Ce  Romanos  Pontifices  fuccertores  noftros , 
ad  nominationem  hujufmodi  confcrendos  Ce  conferenda,Apoftolicâ  autho» 
ritate,  tenore  præfentium,  de  fpccialis  dono  gtatiæ  concedimus  & indul- 
gemus  ; ita  ut  de  Dignitatibus  Abbatialibus  , aut  quibufeumque  Monaf- 
teriis,  Prioratibus,  Præpofituris  , Piæpofitatibus  , videlicet  pro  tempo- 
re vacantibus , abfque  nominatione  prxdwfta , etiam  per  nos,  ac  fucccllo- 
res  noftros  Romanos  Pontifices  ac  Sedem  eamdem  pro  tempore  minime 
difponi  poflïc  , nonobftantibus  quibufvis  Conftitutionibus  & Ordinatio- 
nibus  Apoftolicis,ac  fingulorum  Monafteriorum , Prioratuum,  Præpofitu- 
rarum  , ac  Præpofitatuum  prædi&orum  , Ce  Ordinum  quorum  ilia  funt , 
Ce  à quibus  dépendent,  etiam  juramento , confirmatione  ApoftoÜcâ,  vel 
quavis  firmitate  alia  roboratis  Statutis  Ce  Confuetudinibus , nec-non  om- 
nibus illis  quæ  diûi  PrædecelTbres  in  fingulis  Litteris  prædi&is  voluerunc 
nonobftare , cæterifque  contrariis  quibufeumque.  Datum  Romæ , apud 
Sanâum  Petrum,  fub  Annuio  Pifcatoris, die  ji.  Januarii  1589.  Pontificatus 
noftri  anno  4 .Joa.Au^.  à tergo  locus  Annuli  Piicatoris,  Quibus  quidem  Lit- 
teris Apoftolicis  diligenter  infpeûis  ad  requifitionem  magnifici  viri  Domini 
Lauri  Aublius  ejufdem  pocentiflîmi  Domini  Philippi  Hifpaniarum  Regis 
Catholici  in  Romana  Curia  Agentis , eas  exemplari , trnnftumi , Ce  in 
hrne  publicam  tranftumpti  formam  redigi  mandavimus  Ce  decrevimusj 
volentes  ut  huic  præfenti  Tranftumpro  publico  cum  ejus  originalibus 
diligenter  collationato,  calis  tatuaque  fides  adhibeatur , qualis  Ce  quanta 
adhiberetur  ipfis  originalibus,  fi  forent  exhibira  vel  oftenfa  ; quibus  omni- 
bus Ce  fingulis  authoritatem  noftram  ordinariam  interponimus  Ce  decre- 
woa.  In  quorum  fidem  Ce  teftimonium  præmiflorum  præfens  publiait^ 
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TranlTumptum  exinde  ficti  5c  pcrNotarium  noftrum  infra  feriptum  fub- 
feribi,  figilliquc  no  11  ri , quo  in  talibus  ucimur,  juflîmus  Se  fecimus  ap- 
penfione  muniri.  Dacuin  Romi  in  xdibus  noftris  fcolitrc  refidentix  iub 
anno  à Nativicace  Ddmini  nolhi  Jefu  Chrifti  1589.  Indidlione  z.die  ver© 
Marti  31.  & ultirna  mcnlis  Januarii,  Pontihcatus  prxdiûi  San&iiïirni  Do- 
mini  noftri  Sijtti  divinâ.  Providcntia  Papæ  V.  anno  quarto.  Fr.  Franeifem 
Tholim , Curiae  caufatum  Camerx  Apoftolicx  Notarius.  Collât.  Jo.  Bre- 
tenye.  Alex.  Jujlus  Lut.  J o 1 1 o T. 

Regiftri  au  tiers  Volume  des  A Fie  s important  mis  es  Archives  de  la  Cour 
du  Parlement  a Qefattfon , fol.  137.  & fuivans. 

Induit um  Clementis  Pdp<e  V 1 1 1 . Alberto  Archiduci  Aujlrix  , ÏT. 

IJ.tbelU  Clar <t  Eugeniet  Principibus  concejjum . 

C L E M E N S PP.  VIII. 

DI  L E C T O filio  nobili  viro  Alberto  Archiduci,  5c  diledtxin  ChriG.’ 
to  fiüx  nobili  nutlieri  1 fabellæ  ArchiduciiTx  Auftiix:  Hifpaniarum 
lnfanri.  Dileûc  fili  nobilis  vir , 5c  dileûa  in  Chriftofilia  nobilis  mulier, 
Salutem.  Decet  Romanum  Pontificem  Catholicos  Principes  prxlêrtira 
claridimorum  Regum  vel  Imperatorum  ftemmate  ortos,  in  quibus  præ- 
ter  ingenitx  nobilitatis  fplcndorem  eximiæ  erga  nos  pietatis  , & flagraws 
tuendx  ac  propagande  Religionis  Catholicx  zclus  conjun&im  clucenc 
condignis  favoribus  5c  gratiis  bénigne  profequi,ac  ilia  propenfts  ftudiis 
excolere,  que  eorum  flatui  , quieti  & tranqnillitati , ac  vafl’allorum  5c 
fubditorum  fuorum  profe&ui  5c  commoditatibus  nofeuntur  fore  oppor- 
tuna.  Dudum  liquident  felicis  recordationis  Pins  Papa  IV.  prxdeceffbc 
noder  clarx  memorix  Philippo  Hifpaniarum  Régi  Catholico,  quamdiii 
agetet  in  humanis,  5c  in  fincetitate  fidei  ac  unitateS.  R.  E.nec-non  obe- 
dientia  ac  devotione  fua  ac  fucccllorum  fuotum  Romanorum  Pontificum 
Çanonicc  inrrantium  perfifteret  indulfir,  ut  nullus  ad  dignitates  Abba- 
tiales, âuc  quorumeumque  Manafteriorum  etiam  per  Priores  aut  Prxp.oft- 
tos  régi  5c  gubernari  folitorum.  regimina,  infra  diftri&us  Marchionatuum, 
Comitatuum  aliorumque  Dominiorum  fuotum  in  partibus  inferioris 
Germanie  feu  Belgicx  ditionis  comprchenforum , ac  fe  cum  fuis  limiti- 
bus,  5c  dependentiis  extendentium,  quxque  tune  poflidebat  in  illis  parti- 
bus dumtaxat  confiftentiumjper  eumdem  Pium  prxdeceiTbrem  autSedem 
Apoftolicam  , ac  ejus  Legatos  5c  Nuncios  præfici  in  illis,  6c  de  quorum- 
vis  perfonis  quovis  modo  provideri  poüèr , abfque  difti  Philippi  Regis 
intentionc  ac  confenfu  prxcedcntibus  ; de  aliis  vero  dignitatibus  etiam 
fxcularibus , Principalibus , ac  Regularibus  , Conventualibus  infra  prx- 
didlos  difttri&us  confiftcntibus , nonnift  de  loris  fux  ditioni  fubje&is  , 
aut  aliundè  fibi'gratis  & acceptis  oriundis  provideri  ; ncc-non  generales, 
5c  fpeciales  relervationes  cum  quibufvis  ex  illis  defeenribus  proviHoni- 
bus  & providendi  m ndatis  infra  eofdem  diftridlus , perfonis  dumtnxac 
qux  eorum  diftri&uuin  alienigenx  5c  extranex  non  forent,  nifi  ptius  for- 
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fan  finis  alTenfus  aliis  perfonis  fuper  hujufmodi  gratiu  obtinendis  fuffta- 
agaretur  -,  ac  Monade-  ia  & dignitates  hujufmodi  t exteraque  Bénéficia 
Ecciefiaftica  fxcnlaria  juxta  formam  cap.  M/tndatum  6c  duaruin  decretg- 
lium  immédiate  fequentium  pro  tempore  in  partibus  Flandrix  locnm  ha- 
beri , 6c  tune  de  extero  nullatenus  recipi  & admitti  debere , concellerat 
& indulferat  : & ddnde  pix  memorix  Grcgorii  XI 11.  etiam  ptxdc- 
ceftor  nofter  conceffioncm  & Indultum  hujufmodi  ad  Comitatum  Bur- 
gundix  ditionis  lux  heredirarix  extenderat  6c  ampÜavcrac  : felicis  me- 
morix  Sixtus  Papa  V.  fimilis  prxdeceftbr  nofter  eidem  Philippo  Régi 
fuâ  tantum  vitâ  durante,  jus  nominandi  prxdi&o  Sixto  prxdecelfori  & 
Romano  Pontifici  pro  tempore  exiftentibus  tam  ad  prxdi&as  dignitates 
Abbatiales  aut  quorumeumque  Monafteriorum  etiam  per  Pci  ores  régi  6c 
gubernari  folitorum  régi  mina , quam  etiam  ad  quofeumque  Prioiatus, 
Prxpofituras  , aut  Prxpoficatus  Conventum  habentes  , infra  dillriûus 
eorumdem  Marchionatuum  6c  aliorum  Dominiorum  &:  Comitatus  Bur- 
gundix  confidentes  6c  con fi ftentia, etiam  fi  fub  temporali  Dominio  alio- 
rum  Procerum,  vel  tcmporalem  jurifdi£bionem  haberent,  acetiamfi  Prio- 
ratus,  Prxpofiturx  aut  Prxpvifitatus  & non  Monafteria  uuncupentut, 
pro  tempore  vacantes  feu  vacantia , per  eumdeni  Sixtum  prxdeccfibrena 
6c  Roman.  Pontifie,  fucceflores  fuos  ad  nominationem  hujufmodi  con- 
ferendos  & conferenda  concefli:  & indulfir,  prout  in  di&orum  prxde* 
cclTorum  litteris  defuper  in  forma  Brevis  expediris  pleniùs  continetur. 
Cum  autem  iis  annis  proxime  prxteritis  Ducatns,  Marchionatus  & Comi- 
tatus aliaque  Dominia  in  paitibus  inferiotis  Germanix,feu  Belgicx  ditio- 
nis,&  Comitatus  Burgundix  hujûfmodi  ad  vos  occafione  contracli  inter 
vos  matrimonii  devenerant , xquum  6c  conveniens  cfle  cenfemus , ut  vos 
qui  de  ftirpe  Regia,  tu  vero  fili  Albcrte  ex  gloriofx  memorix  Maximi- 
liano  Romanorum  Rege  in  Imperatorem  ele&o  , tu  vero  filia  l-fabella 
ex  didfco  Philippo  Rege  Catholico  procreata,  illorum  & aliorum  veftrociim 
majorum  exemplo  prxclarifque  erga  nos  di&amquc  fedem  fidei  6c  devo- 
tionis  meritis,  quafi  per  manus  traditis  excellentibus  comprobamini,  noftrx 
& Sedis  prxdiftx  munificentix  liberalitate  & propenfx  voluntatis  affc&u 
profequamur,fingularum  litterarum  prxdiûarura  tenores,  proinde  ac  fi  de 
verbo  ad  verbum  infererentur  prxfentibus  pto  exprelîis  habentes , vef- 
tris  hac  in  parte  fupplicationibus  inclinati , vobis  6c  alteri  vcftrum  fuper- 
ftici , quod  de  extero  quamdiu  in  humanis  egeritis  6c  alter  veftrum  fu- 
perftes  fuerit  tantum  6c  non  ultra,  6c  quoufque  veftrum  in  finccritate  fidei 
6c  tinitate  San6ftx  Romanx  Ecdefix,  nec-non  obedientia  & devotione 
noftris  ac  fuccelforum  noftrorum  Roman.  Pontifie,  canonice  intrantium 
hujufmodi  perftitcricis , ut  nullus  tam  ad  dignitates  Abbatiales  aut  quo- 
rumeumque  Monafteriorum  per  Priotcs , aut  Prxpofitos  régi  6c  guber- 
nari  folitorum  regimina , quam  etiam  ad  quofeumque  Prioratus , Prxpo- 
fituras, aut  Prxpofitatus  Conventum  habentes,  infra  diftrittus  erum- 
dem  Marchionatuum  Ducatum  Comitatuum  6c  aliorum  Dominiorum  in 
partibus  inférions  Germanix  feu  Belgicx  ditionis,qux  ad  prxfens  obti- 
tiuecis , ac  etiam  eorum  quac  ad  vos  légitimé  fpeûantia  nunc  ab  lixre- 
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ticis  5c  rebellibus  veftris  occupantur,  5c  Comitacu  Burgundix  compre- 
henfo  dumtaxat , etiamfi  fub  temporali  dominio  aliorum  Procerum  cxif. 
tant , aut  jurifdnftionem  temporalcm  habcant,  ac  etiamfi  Ptioratus , Prx- 
pofiturx, aut  Prxpofitatus  5c  non  Monafteria  nuncupentur,  pro  tempore 
non  tamen  per  obitum  apud  Sedem  prxdicfcam  vacantes  feu  vacantia  , pet 
nos  5c  B omanos  Pontifices  fuccefl'ores  noftros  ac  Sedem  eamdcm , feu 
* etiam  ejus  de  larere  Legatos  5c  Nuncios  promoveri  feu  illos  prxfici 
& quibufcumque  perfonis  quovis  modo  provideri  poflït,  nifi  habita  pet 
nos  feu  Romanos  Pontifices  noftros  fuccelTores  aut  Sedem  hujufmodi, 
veftra  aut  alterius  veftium  de  perfonis  idoneis  ad  hujufinodi  dignitates 
& regimina  promovendis  nominatione  j de  aliis  verô  in  nominatione 
hujufmodi  minime  comprehenfis  , 5c  abfque  ilia  libéré  conferendis  di- 
'gnicatibus,  etiam  Sxcularibus , Principalibus  &:  Regularibus , Conventua- 
libus  intra  prxdi&os  diftriûu6,nonnifi  de  locis  veftræ  ditioni  fubje&is 
exiftant,  aut  vobis  gratis  8c  acceptis  de  aliis  locis  oriundis  perfonis  pro- 
videri  debeat,  anthoritatc  Apoftolica,  tenore  prxfentium  concedimus  & 
indulgemus  : decernentes  provifiones,  prxfe&iones  ,collationes, commen- 
tas 5c  quafvis  alias  difpofitiones  contra  prxmifla,  etiam  per  nos  & 
Romanos  Pontifices  prasdeceflores  noftros  ac  Sedem  prxdittam  etiam 
confiftorialiter  , 8c  de  Apoftolicx  poteftatis  plenitudine  quibufvis  etiam 
S.  R.  E.  Cardinalibus  pro  tempore  fa&as  , 6c  inde  fccutas  quafque, 
nec-non  proceflus  inde  j ro  tempore  habitos,  5c  quafque  fentencias,  cen- 
furas  & pcenas  in  fe  continentes  nullas  5c  invalidas , nulhufque  roboris 
& momenti  fore  , ipfifque  proceflibus  minime  attendendum,  nec  paren- 
dum  , nec  eas  cenfuras  Sc  pcenas  hujufmodi  quempiam  ardlare,  fed  illas 
5c  proceflus  pro  infc&is  haberi  debere  , ac  ptxfentibus  per  nos  8c  fuc- 
ceflores  noftros  Romanos  Pontifices  feu  Sedem  eamdem  , etiam  mocu  pro- 
prio,  8c  ex  certa  fcientia,ac  de  Apoftolicx  poteftatis  plenitudine, etiam  de 
frattum  noftrorum  conftlio,nullo  modo  derogari,  nec  ei  derogatumeenferi, 
nifi  id  per  Nuncium  feu  Litteras  Apoftolicas  fub  plumbo  trinis  diebus , 
ita  ut  pro  qualibet  vice  trimeftre  intercédât  vobis  fignificatum  fuerit,  & 
non  alias  aliter  nec  alio  modo  > ficque  per  quofeumque  judices  8c  com- 
miflarios  quavis  authoritate  fungentes , etiam  caufarum  Palatii  Apoftolici 
Auditores  ubique  judicari  5c  definiri  debere  -,  irritum  quoque  5c  inane , 
fi  fecus  fuper  iis  à quoquam  quavis  authoritate  contingat  attentari: 
non  obftantibus  Conftitutionibus  & Ordinationibus  A poftolicis,  nec-non 
Monafteriorum  & Prioratuum,  quibus  bénéficia  hujufmodi  concefla  fue- 
rint , 5c  Ordinum  quorum  ilia  extitetint , juramento  roboratis  ftatutis  5c 
confuetudinibus,  Privilegiis  quoque,  Indultis  & Litteris  Apoftolicis  fub  qui* 
bufeumque  tenoribus  & verbis,&  cum  quibufvis  claufulis,&  dccreiis  in  gé- 
néré vel  in  fpecie , ac  alias  in  contrarium  quomodolibct  conceflîs , appro- 
batisSc  innovaiis  - quibus  omnibus  5c  fingulis,  etiamfi  de  illis  eorumque 
totis  tenoribus  fpecialis  , fpecifica , exprefla  8c  individu»  n?cntio , feu 
alia  quxvis  expreflto  babenda  foret,  illorum  tenores,  prxfentibus  pro  ex- 
preflîs  habentes , illis  alias  in  fuo  robore  permanfuris,  hac  vice  dumtaxat 
fpecialiter  8c  cxprelfe  derogamus,  cxterifque  contrariis  quibufcumque.  Ne 
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kntem  dignitates  Abbatiales,  Monafteria  8c  Prioratus , Prrpoficura  & Prx- 
pofitatus  Conventuales , diutinx  vacationis  incommoda  ac  detrimenta  pa- 
tiantur , volumus  8c  difta  anthoritatc  deelaramus  & decernimus,  ut  no- 
minatio  perfonarum  idonearum  ad  ilia  pro  tempore  vacantia  faltem  intra 
très  menfes  à die  cujuflibec  vacationis  computandos  per  vos  fieri  debeat , 
ut  prstfertim  perfonæ  infra  alios  quatuor  menfes  proximè  (èquentes 
pcovifiones  feu  commendas  de  illis  à Samfta  Sede  impetrare,  & Lirteras 
Apoftolicas  defuper  in  totum  expedire,ac  jura  Camerx  Apoftolicx  8c 
alii^  ptopterea  débita  perfolvere  omnino  teneantur  ,•  alioqui  de  dignitati- 
bus  Monafteriis , Prioratibus , Prxpofiruris , Prxpofitatibus  Conventua- 
libus  hujufmodi  tamquam  ipfo  jure  vacantibus  per  fedem  eamdem  dum- 
taxat  libéré  8c  abfque  alia  neminatione  difponi  poflit;  ipfi  quoque  no- 
minati  fi  ante  totalcm  expeditionem  litterarum  hujufmodi  in  Abbatia- 
lium  Dignitatum  , Monafteriorum  , Prioratuum , Prxpofiturarum  Con- 
ventualium  hujufmodi , feu  illorum  bonorum  regimine  8c  adminiftratione, 
autfru&uum  perceptione,  per  fe,  vel  alium,  feu  alios,  direâe  vel  indirefte 
quocumque  modo  fe  ingenere  prxfumpfcriut , ad  ilia  8c  illos  obtinen- 
dum , perpetuo  inhabiles  exiftant  eo  ipfo  , 8c  ad  reftitutionem  fruftuum 
perceptorum  omnino  teneantur.  Datum  Romæ  apud  Sanûum  .Petrum 
fub  Annulo  Pifcatoris  die  14.  Januarii  anno  millefimo  fexcentefimo  Pon- 
tificatus  noftri  nono.  Joliot. 

Regijîrè  a h 6.  Volume  des  Buüairts  repefarts  es  Archives  du  Varie, 
ment  de  Be/ànfon. 

Nous  ne  rapporterons  point  ici  la  continuation  du  mémo 
Induit  pour  nommer  aux  Bénéfices  Confiftoriaux  de  la  Fran- 
che-Comté,  accorde  en  faveur  de  Philippe  I V.  Roi  d’Efpagnc 
Comte  de  Flandres  8c  de  Bourgogne  en  1640.  par  le  Pape 
Urbain  VIII.  le  16.  Octobre,  pour  l’avoir  produit  ci  - deflfus 
en  l’art.  19.  precedent  que  l’on  pourra  confulcer.  C’cft  ce 
même  Induit  pour  nommer  à ces  Prclatures  du  Comte  de 
Bourgogne  , qui  a etc  encore  continué  à Charles  II.  Roi  d’EC 
pagne  Comte  de  Flandre  8c  de  Bourgogne,  qui  en  étoit  en 
pofleflion  8c  joüiflbit  actuellement  du  droit  de  Nomination  à 
ces  Prclatures , lorfqu’il  a fait  la  ccfljon  de  ces  Païs  8c  de  leurs 
droits  à nôtre  invincible  Monarque  Loüis  le  Grand,  en 
vertu  des  Traitez  d’Aix-la-Chapelle  8c  de  Nimegue,  confor- 
mément à la  elaufe  répétée  dans  tous  ces  Induits,  qui  s'en 
expliquent  en  ces  termes \Ju,$  & facultatem  nominandi  nobis  Roma- 
nis Pontificibus  pro  tempore  exijlcntibiu  , tam  ad  prxdiSlas  Uigni - 
ta  tes  abbatiales , aut  quorumvis  Monajleriorum  régi  min  a , etiam  per 
Triores  aut  Prxpofitos  régi  (3*  gubernars  folitorum  , ejuam  etiam  ad 
quofeumque  Prioratus  3 Prxpofitur.u , aut  Prxpofitatus  , Convention 
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habcntei  infra  dijlrt êhu  eorumdem  Vucaruum  , Marchionatuum  & 
dliorum  Vominiorum  tuorttm  Prgdectjforum  , Si  Comitacus  Bur- 
gundiæ,  dummodo  infra  J cp  ta  eorumdem  Vominiorum  & Comita- 
cus Burgundiæ  exijlant. 

Page  306.  art.  34.  Le  droit  meme  de  nommer  par  les  Com- 
tes de  Flandre  Si  de  Bourgogne  aux  Archcvêchcz  & Evcchcz 
nouvellement  érigez  dans  ces  Pais  cédez  aux  Rois  de  France, 
leurs  en  appartient,  non.feulcmcnt  au  titre  de  la  ce/Iion  que  le 
Roi  Catholique  leurs  en  a faite,  comme  nous  en  avons  déjà 
fait  ci-dcflus  la  remarque  dans  le  jz.  art.  mais  même  fuivanc 
les  termes  de  l’erettion  des  Evcchcz  de  Saint  Orner  &:  Ypres 
nouvellement  érigez  par  la  Bulle  du  Pape  Paul  IV.  datée  du 
11  Mai  1 j 39.  fur  la  rcquifition  de  Philippe  II.  Roi  d’Efpa- 
gne  Comte  de  Flandre,  des  Pais- Bas  & de  Bourgogne,  rap- 
portée par  Chapeauville  en  fon  Hiftoire  de  Liège  tome  3.  page 
389.  & que  nous  donnons  ici  pour  aflurer  les  induirions  que 
nous  en  tirons,  & affermir  d’autant  plus  le  droit  de  nomina- 
tion du  Roi  à ces  Evcchcz,  qui  lui  ont  été  cédez  avec  tous 
leurs  Droits  & Privilèges  par  les  Rois  d’Efpagnc,  Comtes  de 
Flandre  & de  Bourgogne. 

Paului  IV.  ad  perpetuam  rei  memoriam. 

SUper  univerfi  Orbis  Ecclefias.eo  difponente  qui  cun&is  imperat  & 
cui  oiniiia  obediunr,  quanquam  fine  noftris  meritis  conflituti,  leva- 
mus  in  circuku  agri  Dominici  oculos  mentis  noftrx,  more  pervigilis  pa- 
ftoris  infpcéluri,quid  Provincianim  & locorum  quorumlibec  ftatui  & de- 
cori,  quidve  illorum  incolarum  animarum  faluti  congruat , ac  defuper 
( hoc  prxfertim  tempore,  quo  humani  gencris  hoftis  omni  conatu  ad  ip- 
iarum  animarum  perniciem  &fidei  Catholiex  everfionem  incumbit  ) dif- 
poni  debear.  Et  divmo  ftilti  prxfidio  dignum,  quin  potius  debitum  arbi- 
tramai  , in  irriguo  militantis  Eeelefias  agro , novas  Archiepifcopalcs  & 
Epifcopalcs  Sccles  plantarc  , ut  per  hujufmodi  novas  plantationcs  poptw 
laris  augedtur  devotio  , divinus  cultus  effloreat  , Se  animarum  iplarum 
falus  fubfequatur,  ac  loca  infignia  , ea  prxfeitim,  quorum  incolx  bene- 
diccntc  Domino  multiplicati  nafeumur  , dignioribus  ticulis  & condignis 
favoribus  illtiftrcniur,  ut  propagatione  novnrumSedium  Venerabiliumque 
Prxfiilutn  afliftente  regimine,  & doélrina  fulti , cutn  Apoftolicx  aufto- 
riratis  amplitudine,  & Orthodoxx  fûiei  augmento  , populi  ipfi  fernper 
proficiant  in  Domino  , Se  quod  in  temporalibus  /une  adepti , non  carrant 
in  fpiritiulibus  incremenxis , prxfertim  cum  id  Catholicorum  Regum  Se 
Principutn  expofeat  devotio.  Cùm  iraque  mentis  noftrx  aciem  converti/! 
iemus  in  eaminferioris  Germanix  partem,  qux  chariflimi  in  Chri/lo  filfî 
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noftri  Philippi  Hifpaniarum  Regis  Catholici  ditioni  hxreditario  jure  fut* 
je<fta  eft,  feientes  sncflem  quidem  ibi  muliam  effe , operarios  autempau- 
cos , propcer  quod  cum  ea  Regio  antiquitus  ereftionis  Cathedralium  lua- 
ruin  tempore  fparfim  Si  infrequenter  admodum  habitaretur  à tôt  gen* 
tibus , tantifque  populis  incolitur , ut  pro  Oppidorum  çelebcrrimorum , 
quibus  ‘ uti  referta  eft  , frequentia  Si  caftellorum  pagotumque  multitu- 
dinc,  paucx  ibi  fint  Ecclefix  Cathédrales  : quo  fit  ut  tam  pauci  Epifcopi, 
non  ca  qui  opus  effet  diligentia , tantam  animarum  multicudinem  rcgerc 
pofTent.  Quod  quibufdam  corum  hoc  etiam  eft  difficiles  , quod  ipforum 
Dicecefâni  lingux  idiomate  inftitutifque  différant , Si  quidam  eorum  etiam 
hujofmodi  privilégia  habeant,  ut  ipfos  ad  Sedem  Epifcopalem  evocare, 
ita  nec  fidei  dottrina  Si  pic  vivendi  prxceptis  commodè  inftrui , nec  fi 
quid  deliquerint,  facilè  corrigi  ab  Epifcopis  fuis  poflint.  Ad  ipfos  vero 
Epifcopos  vifitandos  , admonendos  & in  officio  continendos , ne  una 
quidem  in  tara  ilia  tam  celebri  & tam  longe  lateque  patente  regionc  Ec- 
clefia  eft  Metropolitan! , fed  illi  quibus  fubjcûx  funt , extra  fines  ipfius 
Philippi  Regis  funt  , earumque  Archiepifcopi  propter  multa  & varia 
impedimenta,  nullis  Suffraganeis  fuis  ufi  jam  pridem  fuerint.  Ad  qux 
tanta  incommoda  cum  hoc  quoque  accedat , quod  ea  régie  omni  fere  ex 
parte  cincU  fit  Si  obfclfa  à populis  hxreticis  Si  fchilmaticis , propter 
affiduas  hxreticorum  infidias , dolos , Si  fraudes  peftiferafque  dodrinas 
Catholica  illic  fides  Si  animarum  falus  in  maximo  diferimine  Si  periculo 
verfantur.  His  caufis  aliifquc  qux  animum  noftrum  impulerunt  addu&i, 
precibus  etiam  annuere  volentes  tamque  pio  defiderio  fatisfacere  ipfius 
Philippi  Regis,  qui  pro  fua  pietate  Si  Catholicx  fidei  ftudio,  hac  de  rc 
nobifeum  Sc  fxpè  ac  perquam  diligenter  per  litteras  Si  nuncios  egit  ha- 
bita, ficuti  rei  magnitudo  poftulabat,  cum  Venerabilibus  Fratribus  noftris 
S.  R.  Ecclefix  Cardinalibus  deliberatione  maturâ , tam  graviter  in  illis 
partibus  fidei  Orthodoxx  Sc  animarum  faluti  apertiflimum  remedium  efTe 
duximus,  fi  veterum  Ecclefiarum  in  ilia  regione  pofitarum  Diœcefcs  com- 
modioris  regiminis  caufâ  divideremus , novifque  erc&is , Ecclefiis  Cathe- 
dralibus  ejufmodi  prxficerentur  Fpifcopi,  qui  tum  exemplo,  tum  verbo 
commiflas  fibi  oves  pafeant , & proborum  eorundemque  do&orum  viro- 
rum  copia  muniti , idoneorumque  opéra  miniftrorum  adjuti , illas  adver- 
fus  infidiantium  luporum  rabiem  tueantur  atque  cuftodianti  & Metropo- 
litanx  aliquot  Ecdefiæ  oportunis  cjus  regionis  locis  erigantur , ad  quos 
commodè  adiri  poffit  : quibus  qui  prxfuturi  funt , Suffiaganeos  fuos  in 
officio  contineant.  Ex  certa  igitur  noftra  feientia  de  eorundem  Fratruna 
noftrorum  confilio,ac  de  Apoftolicx  plenitudine  poteftatis,ad  Dei  om- 
nipotemis  honorem  , & fan&x  ipfius  Ecclefix  utilitatem , Cameraccn- 
fem , Traie&enfem,  Attrcbatcnfem  & Tornaccnfem  Ecclcfias  Civilités 
atque  Diccccfes  , à Rcmenfi  Colonienfique  Provinciis,  quibus  funt  Me- 
tropolitico  jure  fubje&x  j ac  Mechlinienfem,  Antuerpienfem,  Harlemen- 
fem,  Davenirienfem , Leowardienfcm  , Gruningenfem , M iddelburgen- 
fem,  Bufcoducenfem  , Ruremundenfem  , Namurcenfem  , Audomarenfcm, 
Iprenfem,  Gandavcnfcm  Si  Brugenfem  ,celebcrrima  Caroeracenfis , Tra* 
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jettenfis , Leodienfis  , Morinenfïs  8c  Tornacenfis  Diœcefis  Oppida  r à 
fua  quoque  eorum  Dicecefi  8c  Provincia  : przterea  ab  Ecclefia- Caméra - 
cenfi  quam  nuper  ab  omni  potcftate  8c  Jurildi&ione  Remenfis  Arehiepit 
copi  cui  fufïraganea  crat,  liberavimus,  eam  ipfius  Diœcefis  Cameracen- 
fis , quz  in  Brabantiz  Ducatu  8c  Flandriz  Comitatu  exiftit.  Item  ab  Ec- 
clefia Diœcefique  Leodienfi  eamipfius  Dicccefis  Leodienfis  partem,  quz 
eft  in  Namurcenfi  ac  Hornenfi  Comitat.bus,  ac  Brabantiz  ac  Gueldriz 
Ducattbus , ditionis  ipfius  Philippi  Regis.  Item  ab  Ecclefia  & Diœcefi 
Tornacenfi  eam  partem  ipfius  Diœcefis  Tornacenfis , quz  à Rovefbeecke 
pago,  & Aldenardo  Oppido  ad  Occanum  vergit,  ipfis  pago&  Oppido 
inclufis.  Item  ab  Ecclefia  & Dicecefi  Trajedkenfi  eam  partem  ipfius  Diœ- 
cefis Traje&enfis,  quz  in  Flandriz  Comitatu  exifiit , Infulas  Hollandiz 
te  Zelandix  in  totam  aquaticam  8c  partem  illam  Hollandiz  quz  firmior 
appellatur,  ulque  ad  Oppida  Leydenfe  exclufivc,  8c  Amfterdamcnfe  in- 
ciufivè,  ac  Infula  Ulielant,  & Taxer  & Wieringhen , & totam  Regio- 
nem  Tranfinfulaniam  8c  Gruningam  8c  Frifiam,  cum  magna  parte  Du- 
catus  Gueldriz,  quz  inferior  appellatur,  ufque  ad  Harderwicum  8c  She- 
renberghen  Oppida  inclufivc,  ipfis  tamen  exclufis , nec-non  partes  quas 
habet  ultra  \fahalum  flumen  ad  ipfum  Ducatum  Gueldriz  pertinentes,  8c 
naagnam  aquam  Dordraccnfem  verfus  Brabantiam.  A dileais  autem  filiis 
Capituli  ipfius  Ecclefix  Trajedtenfis,  feu  illius  Mcnfz  Capitularis,  om- 
nem  Jurifdi&ionem  omniaque  Jura  Epifcopalia  ipfius  Capituli  , quz  ha- 
bet in  Regione  Weftphrifia , ab  Qfnaburgenfi , Monaftcrienfi  ac  Colo- 
nienfi  8c  Padebornenfi  Ecclefiis  ac  Dicecefibus  Sc  à Colonienfi  Provin- 
cia eas  partes  Ofnaburgen.  8c  Monafterien.  ac  Coionien.  & Padcbor- 
nen.  quz  intra  fines  Philippi  Regis  exiftunt  , cum  omnibus  8c  fingulis 
earum  terminis  & territoriis,  ac  Cleris,  populis  8c  perfonis  , Monaftcriis, 
Ecclefiis  ac  piis  locis,  & beneficiis  Ecclcfiafticis, cum  cura  & fine  cura, 
fxcularibus,  8c  ordinum  quorumque  regularibus.  Ab  ipfa  autem  Ecclefia 

Morinenfi  per  obitum  bon.  mem.  Francifci  de olim  tpifeopi  Mo- 

rinenfis,  ab  hinc  circiter  feptennium  defun&i  paftoris  folatio  dcftituia, 
eam  partem  ipfius  Diœcefis  Morincnfis , quz  in  Arthefia  exiftit  & Flan- 
driz  Comitatu , ditipnisjipfius  Philippi  Regis  cum  ipfius  terminis,  terri- 
torio,  caftellis , pagis  8c  locis,  Clero,  populo  ac  perfonis,  Monafteriis 
Ecclefiafticis , ac  piis  locis  & beneficiis  Ecclefiafiicis , cum  cura  8c  fine 
cura  , fxcularibus  aut  ordinum  quorumeumque  regularibus , fraûufque 
redditus,  provenais , décimas,  jura  8c  emoluinenta  , quz  Epifcopus  Mo- 
xinenfis  : Jura  quoque  quz  Epifcopus  Remenfis  in  parte  Diœcefis  Mori- 
nenfis  , ?.c  terminis , territorio,  cafiellis,  pagis  8c  locis  prxdiéfcis , feu  ra- 
tione  vifitationis , aut  quovis  alio  jure  & caufa  percipere  confucvit , à 
menfa  Archiepilcopali  Remenfi  , 8c  Epifcopali  Morinenfi  ; au&oritate 
Apoftolica,  tenore  przfentium  perpetuo  eximimus  & fegregamus  ac  di- 
▼idimus , 8c  feparamus  ab  omni  Jurifdidkione  , potefiate  8c  fubje&ione 
Remenfis,  Colonienfis  Archiepifcoporum  , ac  Cameracenfis , Tornacen- 
fis, Leodienfis,  Morincnfis,  Trajeftenfis,  Ofiiaburgenfis , Monafterien- 
fcs  8c  Padetbornenfis  Ecclefiarum,  atque  à folutione  dccimarum  & quo- 

rumyis . 
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rumvis  aliorum  Jurium  cifdem  Archiepifcopis,  Epifcopis  6c  Capiculis  ; ac 
Cleris  6c  aliis  prxdi&is , ratione  Jurifdi&ionis  & fubjedtionis  , ac  legis 
Diœcefanx  6c  Metropoliticx  debicorum } ita  ut  pofthac  Epifcopus  Mor- 
nenfîs  Jurifdidtionem  aliquam  in  partem  à Diœcefi  fcparatam,  6c  iilius 
territorium , caftella , pagos  & loca  , ac  Clerum , populum  & pcrfonas 
ac  Monafteria,  Eccleuas  6c  pia  loca  , ac  bénéficia  exercere,&  bénéficia 
fub  hac  feparatione  6c  divifione  comprehenfa , quotcumque , quxcumque 
& qualiacmnque  fine , qux  ad  ejus  collacionem  antea  pertinebane  con- 
ferre,  feu  frudtus,  redditus,  proventus , jura,  obvenciones  6c  emolumenra 
ab  eo  in  parte  à Diœcefi  feparata , terminis , territorio , caftellis , pagis  6c 
loris  prxdiûis  , fubventionis  causa  , aut  quâbbet  aliâ  ratione  percipi  fo!i- 
ta,  6c  Epifcopus  Morincnfis,  ac  Àrchiepifcopiis  Reraenfis  prædicti  in 
parte  Diœcefis  ndcmptâ , ac  terminis  territorii , caftellis , pagis , ac  locis 
prxfatis , iis  qux  ad  eos  ratione  vifitationis  ipforum , 6c  legis  Diœcefanx 
& Metropolitan*  pertinebane , intromittere  nullo  pa£bo  (e  poffinc , exi- 
tnimus  & omnino  îiberamus.  .Cameracenfem  vero  6c  Collegiatam  fanfti. 
Rumoldi  Oppidi  Mechlinienfis  6c  Traje&enfis  Ecclefias  in  Métropolita- 
ins. ac  Cameracenfes , 6c  Traje&cnfes  Sedes  Epifcopales  in  Archiepifco- 
pales , eafque  6c  ipfam  Ecclefiam  fanéli  Rumoldi  Metrppolitanorum  Prx- 
fulum  Sedes, ac  Provinciarum  capita  frientiâ  , confilio,  & poteftatis  ple- 
nitudine,  fimilibus  auttoriratc,  6c  tenore  prxmiflis , etiam  crigimus  & in- 
ftituimus.  Ex  quibus  Archiepifcopis  nuncupandis , Cameraccnfis  quidem 
pro  fua  Diœcefi  habeat  viginti  ofto  oppida  cum  caftellis , pagis  6c  Mo- 
nafteriis  intcrjacentibus,  intra  fpatium  71.  millium  paftiium  Italicorum' 
ip  longitudinem , 60.  vero  in  latitudinem  per  Nuncium  noftrura  prope- 
diem  à nobisilluc  mittendum  limitanda.  Trajeftenfis  autem  pro  fua  Diœ- 
cefi obtineat  territorium  Traje&enfe  , & majoris  Hollandix,  magnxque 
partis  Geldrix,  cum  Dominiis  de  Bueren,Culcnburach,  Vianen  , Armey- 
den , Ifilfteyn , triginta  oppidorum  » prxter  pagos  in  longitudine  90.  in. 
latitudinc  40.  millium  pafiuum  fimilium  terminandotnm,  lifdem  autem 
duobus  6c  tertio  Mechlinienfi  nuncupandis  Archiepifcopis  , pallium  6c 
Crucem,  ficut  mos  cfl,  deferendi , reliquifque  omnibus  infigniis,  honori- 
bus,  ornamentis,  privilegiis,  & prxrogativis  Ecclcfiarum  ac  Sedium  Me- 
tropolitanarum  utendi  jus  6c  poteftatem  concedimus.  Mcchliifenfè  au- 
tem,  Antuçrpienfe,  Harlemenfe,  Daventrienfe , Leowardienfe , Grunin- 
genfe  , Bufcoducenfe , Rurcmundenfe  , Namurcenfe  , Audomarenfê,. 
Iprenfe,  Gandavenfe,  Middelburgenfc , & Brugenfe  Oppida  in  Givitates 
crigimus,  ac  in  eis  fie  creftis  Ecclefias  S-  Albani  Namurcenfis , Audo- 
marenfis  ejufdem  Civkatis  S.  Audomari  , B.  Virginis  Antuerpienfis , S. 
Joannis  Gandavenfis,  S.  Donatiani  Brugenfis,  S.  Libuini  Daventrienfis, 
S.  joannis  Baptiftx  Bufcoduccnfis , & S.  Spiritus  Ruremundei  fis  Collc- 
giatas , 6c  S.  Bavonis  Harlemenfis,  S.  Viti  Leovardienfis , S.  Martini 
Gruningenfis  ,S.  Auguftini  Canonicorum  Regularium  Ord;  Iprenfem  fub 
iifdcm  invocationibus  in  Cathédrales,  frientiâ,  6c  confilio,  & poteftate,  & 
au£fcoritate,&  tenore  prxmiffis  erigimus,  pro  cujufcumque  earum  Ci- 
Vitatum  creandis  Epifcopis,  qui  fux  quifque  pixfiut,  earumciue  xdificia: 
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augeant,  5 c in  Cathedralium  Ecclefiarum  formam  rediganc,ac  Jurifd!&. 
Epifcopalem,  aliaque  omnia  Ôc  fingula  qux  ad  Jurjfdiftionem  ôc  munus 
Epifcopale  pertinent , in  Civitatibus  » Oppidis,  tertr.inis  & territoriis,  In- 
fulis , fimbus  ôc  partibus  Diœcefum  divilàrum,  poftquam  terminata  fue- 
rint,  refpcclivc  exerceanc  , atque  in  iifdem  Metropolitanis  Archiepifco- 
pales , in  Cathedràlibus  vero  fie  ere&is  Ecclefiis  Epifcopales  dignitates 
cum  fedibus  ôc  menfis  Archiepifcopalibus  ôc  Epifcopalibus  aliifque  Me- 
tropolitanarum  ôc  Cathedralium  Ecclefiarum  infigniis , menfis , arcis , fi- 
gillis,  aliifque  complutibus  infigniis,  honoribufqne  & priviltgiis,  quibus 
carters  Metropolitanæ  ôc  Cathédrales  Ecclefiat  de  jure  vel  confuetudine 
utuntur,  vel  uti  poterunt  , fimiliter  erigimus  & inftituimus.  Ecclefiis  vero 
fupra  commemoratis  fie  in  Cathédrales  ere&is , eifdemque  Civitatibus 
concedimus  in  perpetuum  ôc  aflîgnamus  pro  fuis  Diccccfibus,  Namurcenfi 
Comitatum  Namurcenfem,  Ôc  G allie*  Brabantiae  partem  , longitudinis 

40.  latitudinis millium  paffinim  Italicorum.  Audomarenfi  diftri- 

chim  decem  Oppida  continentem,  longitudinis  41.  latitudinis  39.mil- 
lium  palTuum  fimdium.  Mech’inienfi  diftri&um  17.  Oppidortim  cum  pa- 
gis interiacentibus , longitudinis  j 6.  latitudinis  30.  millium  pafiuum  fimi- 
lium.  Gandavenfi  territorium  quatuor  Oppidorum  cum  pagis  inrerjacen- 
tibus,  longitudinis  46.  latitudinis  14.  millium  palThum  fimilium.  Brugenfi 
territorium  novem  Oppidorum  cum  pagis  interjacentihus  , longitudinis 
54.  latitudinis  15.  millium  pafiuum  fimilium.  Iprcnfi  territorium  decem 
Oppidorum  cum  interjacentibus  pagis,  longitudinis  41.  latitudinis  53.  mil- 
lium pafiîuvri  fimilium.  Bufcoducenfi  territorium  decem  Oppidorum  cum 
interjacentibus  pagis , longitudinis  6 0.  latitudinis  30.  millium  pafiuum  fimi- 
lium. Rurcmundenfi  territorium  decem  Oppidortim  cum  pagis  interjacenti- 
bus, loncntudiiiis  50.  latitudinis  30.  millium  pafiuum  fimilium ‘Comitatu 
Hornenfi  in  eis  comprchcnfo.  Harlemenfi  territorium  duodecim  Oppido- 
rum , prarter  pages  intérjïcentes  , longitudinis  30.  millium  pafiuum  Itali- 
corum. Daventrienfi  territorium  zj.  Oppidorum  prxter  pagos  interjacen- 
tes, longitudinis  61.  latitudinis  4 6.  millium  pafiuum  fimilium.  Leovrar- 
dienfi  territorium  decem  Oppidorum,  prxter  pagos  interjacentes , longi- 
tudinis 6 1.  latitudinis  40.  millium  pafiuum  fimilium,  Territorium  pa- 
rrix  Gruningcnfis  ôc  Drentix , ac  Infularum  Rotragen  & Borchum.  Mid- 
delburgcnfi  territorium  decem  oppidorum  , prxter  pagos  intenacentes  > 
longitudinis  sV?  latitudinis  30.  millium  pafiuum  fimilium,  pro  fua  cujuf- 
que  eorum  Epifcopormn  Dicccefi  , ficut  di&um  eft  , aflignanda  j per  fuas 
vero  Ecclefias  pro  Clericis  ôc  Laïcis  in  illis  habitantes  pro  populis  eo- 
rundem.  Prxterea  Cameracenfem  , Tornacenfem  , Audomarcnfem  6c 
MecRlinicnfem  ; Mechlinienfi  vero  Antvperpicnfem  , Gandavenlcm  , Bru. 
genfem  , Iprcnp.m,  Ruremundenfcm  , Bnfcoducenfem  ; Traje&enfi  autem 
Ecclefias  pixdittas  Harlemen.  Dâventrien.  Leo^rardienfcn» , Gruningen- 
fem  ôc  Middelburgenfem  Ci  virâtes  Diœcefefque  prxdi£hs,  eifdem  feien- 
tiâ  ôc  confilio  , potèftaiis  plenitudine  , authoritare  Apoftolicâ  ôc  te- 
norc,'£e  pro  cujufcumque  ipfarum  Metropolitanis  provinciis  eflê  ftatui- 
mus  j ipfxquc  fie  eredx  Cathédrales  Ecclcfix , eique  qui  in  tempore 
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fuerint  Cameraci,  Mechliniae,  & Traje&i  Archiepifcopi,  tanquam  SufFraga- 
nei  ut  membra  capiti,  fie  eifdem  Archiepifcopis  Mccropolitico  jute  fub- 
jeébt  fini , & Cameracenfis , & Trajcâenfîs  Proviuciarum  Cleros  6c  po. 
pulos  univerfos  , pro  fuis  cujufqwe  Eccleftarura  Provincialibus , quorum 
fingulorum  caufx  ad  fuum  cujufque  eorum  Archiepifcopum  fecundum 
facros  Canones  defetantur,  perpetuo  fimüiter  concedimus  & aflignamus: 

& quod  ad  Archiepifcopalia , Metropolitica  & Provincialia  jura  pertiner,  « 

Civitatis  6c  Diœcefis  Cleros  faepius  commémorâtes , eifdem  prxientibus, 
qui  pro  tempore  fuerint , fubjicimus , ficut  eafdem  Civitates , Diœcefes , 
clericos  & populos  , quoad  ordinarum  Epifcopalem  Jucifdi&ioncm  6c  po- 
-teftatem  attinet  , fuis  quoque  ipforum  qui  pro  tempore  fuerint  Epif- 
copis  fubjc&os  efle  decernimus.  Archiepifcopali  vero  MechlinienG  quin- 
que  millium,  & cuihbet  ex  Epifcopahbus  menfis  hujufmodi  }.  millium 
Ducatorum  auii  de  caméra  annuos  reditus,  ex  certis  dccimis  6c  bonis  ac 
frudtibus  , redditibus  & provemibus  EccleGailicis  per  di&um  Nuncium 
fpecificandis  6c  repartiendis , ex  nunc  prout  ex  tune  6c  è contra  , poft- 
quam  fpecificati  6c  repartiti  fuerint  , ac  intérim  donec  fpecificatio  & re- 
partitio  hujufmodi  fa&x , 6c  cffe&um  fortitx  Gnt , 6c  non  ultra  : Mechli- 
nienG triam  millium,  ac  cuilibet  ex  Epifcopalibus  menfis  przdi«5tis  mille 
6c  quingentorum  Ducatorum  Gmilium  annuos  reditus , per  ipfnm  Phl- 
lippum  Regem,  ex  re  litibus  6c  proventibus  quos  ex  ipfa  regione  acçipic 
affignandos  ; & Archiepifcopo  MechlinienG  ac  Gngulis  Epiicopis  pro  > 

tempore  exiftentibus , fingulis  annis  quofquc  fpecificatio  6c  repartitio  prx- 
didx,  ac  pro  ea  tantum  pacte , qur  plcnarium  iuum  tffe&ucn  minus  for- 
titx  fuerint,  6c  non  ultra  intègre  & proportionaliter  perfolvendos , pro 
earum  dote  depari  confilio  6c  eâdt-m  auftoritate  etiam  perpetuo  applicamus 
6c  approbamus.  Eidem  autem  Phtlippo  Régi,  cjufque  fuccefloribus , qui 
pro  tempore  ejufdem  regîonis  in  temporalibus  Dominas  exftiterit  , jus 
nominandi  perfonas  idoneas,in  Theologia  Magiftros.aut  in  Deçrctis  Do- 
âores  feu  Licentiatos,  nobilium  Univerfitatum  more,  diligenti  cxamiqc  , 

prateedente  promotos  ; Ad  Mechliniepfcm,  Antuerpien.  Traje&cn.  Atre- 
batenfem,Tornacenfem,  Harlemenfem,  Ruremunden.  Namurcen.  Ganda- 
venfem  ac  Brugenfem,  Daventrien.  Bufcodnccnfem , t co-jrardieniem,  Gru- 
ningenfem  , Middelburgen.  Ecclefias  prxdidbas,  tam  hàc  prima  vice,quam 
quotiefeumque  ad  illas  pro  tempore  fuerit  per  nos , 6c  eundem  Regcm  in 
Archiepilcopos  & Epifcopos  earum  ad  nominationem  ejufrnodi  conflituen- 
dos  , de  eodem  confilio  , feientiâ  & auélorirate  prxmiflîs  in  perpetuum 
refervamus  atque  concedimus  -,  ac  iriitum  6c  inane , fi  fecus  fuper  his  à 
quoquam, quavis  audtoricaie,  feienter  velignoranter  contigerit  attrntaii  de- 
ccrnirous:  Non  obftantibus  conftitutionibus  Apoftolicis,ac  prxdi&arum  6c 
quarumvis  aliarum  Ecclcfiarum,  nec*non  Monalfeiiorum  6c  Ordinum  ha- 
jafmodi,  etiam  juamento  & confirmatione  Apoftolicâ,  vel  quavis  firmi- 
tate  alià  roboratis  ftatutis  & confuctudinibus , privilegiis  quoque  6c  lic- 
teris  Apoftolicis  , Ecclefiis  , Monafteriis  , Ordinibus  , Archiepifcopis , 

Epifcopis  , Capitulis  6c  aliis  prxfatis  , ac  quibufvis  aliis  fub  quibufeum-  ■ ■ ' 

que  tenotibus  Sc  formis , ac  cam  quibufvis  etiam  derogatoriarum  derc- 
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gatoriis,  aliifque  efficacioribus,  efficaciflim»  & infolitis,claufu!is  irritan- 
tibus  & aliis  decreris , etiam  motu  proprio , & ex  certâ  fcientià  ac  confi- 
ftorialiter  conceflîs , & etiam  iteratis  vicibui  confirmât»  & innovât»  ; 
quibus  omnibus , etiamfi  pro  illorum  fufficienti  derogacione  de  illis  , eo- 
rumque  totis  tenoribus  fpecialis  , fpecifica , 6c  exprefla  mentio  haberetur, 
auc  aliqua  alia  exquifita  forma  ad  hxc  fervanda  foret,  tenores  hnjufmodi 
ac  fi  de  vcrbo  ad  verbum  infererentut  prarfentibus  pro  fufficienter  ex- 
preffis  6c  infertis  habentes  , illis  aliàs  in  fuo  robore  permanfuris,  hâc  vice 
dumtaxat  harum  ferie  fpecialiter  6c  exprefle  derogamus  , iliaque  advetfus 
prxmillà  fuffragari  nullo  modo  poflè  feu  debere  decernimus , cæterifque 
contrariis  quibufcutnque.  Nulli  ergo  hominum  liceat  hanc  paginam  no- 
ftrarum  excmptionum , fegregationis  , divifionis  , feparationis  , liberario- 
nis , ere&ionum  ,inftitutionum  , conceflîonum , aflfignarioDum  , attribution 
nis,  ftatuti , fubje&ionis  , decretorum  , application» , appropriation» , re- 
lèrvationis  & dérogation»  infr ingéré , vel  ei  aufu  temerario  contraire. 
Si  quis  autem  hoc  attentare  praefumpferit , indignationem  omnipotent» 
Dei  ac  Bcatorum  Pétri  6c  Pauli  Apoftolorum  e)us  fc  noverit  incurfurum. 
Datum  Romar  apud  S.  Petcum  anno  Incarnation»  Dominiez  milleûmo 
quingentefimo  quinquagefimo  nono,  qua.rto  Idus  Maii,  Ponrificatus  no- 
ftri*anno  quarto. 

Subfcriptum  fub  plica  F r A N.  Aragowia  , & fgnatum  fuper  plicam 
F.  dk  Lyon,  in  dorfo  autem  fc  atmotatum  rtgiftrata  apud  Franc.  Ara. 

GONIA. 

Il  fe  voit  par  cette  Bulle  que  le  Pape  Paul  IV.  accorde  le 
droit  de  Nomination  à ces  Êvcchcz  anciens  & nouvellement 
érigez,  aux  Rois  d’Efpagne,  Comtes  de  Flandre  & des  Païs-Bas, 
qui  croient  lors  & qui  feroient  ci-aprés , à quelque  titre  que  ce  , 
pût  être,  foit  fingulier , foit  univerfel , félon  la  claufe  fui- 
vantc  de  laÆullc  de  leur  cre&ion:  Eidem  autem  Philippo  Regif 
ejufquc  fuccejforibus , de  ci  qui  pro  tempore  ejufdem  regionis  in  Tcm- 
porahbus  Dominus  extiterit , Jus  nominandi  nobts  dut  Succejforibue 
nojlris  Romanis  P ont  if  ci  bus  pro  tempore  exi fient  i bus  ptrfonat  idoneas , 
in  Theologia  Magijlros  , dut  in  Decretis  Do  61  or  es  feu  Licentiatos , 
Nobilium  ZJ mverjitdtum  more  diligenti  examine  precedente  promo- 
tos y ad  Mechlinienfem , Antuerpienjem  , &c.  Ecclefias  predilias  , tant 
bac  prima  vice  , quam  quotiefeumque  illas  pro  tempore  vacarc  conti - 
gerit , eos  per  Nos  O*  eundem  Regem  in  Archiepifcopos  (9*  Epifcopos 
earum  ad  nominationcm  hujujmodi  injlituendi , de  cifdem  conflio , 
fcientià  & autoritate  premi(]is  in  perpetuum  refervamus  arque  conce - 
dtmus. 

D’oq  il  refulte  qu’à  l’egard  des  nouveaux  EYcchez  érigez  en 
Flandre,  comme  Saint  Omcr&  Ypres,lcR.oi  comme  nouveau 
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Soigneur  , proprietaire  & pofiefleur  de  ces  Païs , a droit  de 
nommer  à ces  Evcchcz  au  fcul  titre  de  l’crcéhon,  qui  en  don- 
ne la  nomination  à tous  Seigneurs  temporels  de  ces  Villes 
Epifcopales  j le  Roi  l’étant  aux  titres  de  Tes.  Conqueftes  & re- 
couvrement, comme  en  vertu  des  cédions  Se  renonciations  fai- 
tes en  fa  faveur  par  le  Roi  d’Efpagnc  Comte  de  Flandre,  Se 
contenues  dans  les  Traitez  de  Paix  d*Aix-Ia  Chapelle  Se  de 
Nimegue,où  elles  fc  voient  écrites  par  elaufe  exprefle  ci-dcflus 
rapportée  dans  l’art.  31. 

Page  307.  art.  35.  Le  Pape  Innocent  XI.  à prefent  feant, 
s’étant  vu  comme  forcé  par  tant  de  raifons , a enfin  accordé 
Induit  au  Roi,  date  du  zo.  Mai  i6%6.  pour  nommer  aux 
Evéchez  de  Saint  Orner  Se  d’Iprcs  -,  auquel  il  en  a joint  un 
autre  de  meme  date  , pour  nommer  pareillement  aux  Ab- 
baïes,  Prieurez  Conventuels , Prevôtez  Régulières  aïans  Con- 
venr  Se  Communauté , Se  tous  autres  Bénéfices  Confiftoriaux 
qui  font  dans  les  Pais  des  Comtez  de  Flandre  Se  de  Bourgo- 
gne, nouvellement  cédez  au  Roi  par  le  Traité  de  Paix  conclu 
à Nimegue  le  17.  Septembre  1678.  Ces  Induits  ontétéreçûs 
par  le  Roi , qui  en  a donné  fes  Lettres  patentes  d'acceptation, 
àu  1.  Aouft  16 8 (T.  Se  qu'il  a adrcfïces  à fon  Grand  Confeil 
avec  attribution  de  Jurifdiétion , où  elles  ont  été  cnrcgiftrées 
avec  ces  Induits  par  Arreft  du  9.  Aouft  fuivant  ; comme  nous 
les  donnons  ici , afin  qu’il  ne  manque  rien  pour  autorifer  les 
Droits  du  Roi. 

• ë v*?* 

Induits  en  forme  de  Brefs  accorde ^ au  Roi  par  notre  Saint  Pere  le 
Pape  Innocent  XI.  peur  U nomination  aux  Evêché ^ £ Y près  & 
Saint  Orner , ^ ibbaïes  & autres  Bénéfices  fitue^au  Comté  de  Bour- 
gogne , (ST  dans  les  Villes , Places  Païs  de  Flandre , cede^àft 
Majefié  par  le  Traité  de  Nimegue . 

I N N O CE  N T I U S PP.  XI. 

CHAR.ISSIME  in  Chrifto  Fili  nofter,  Salutem  Se  Apoftolicam  bene- 
di&ionem.  Prxclara  Majeftacis  tu* , ac  progenirorum  Se  majorum 
tnorumRegum  Chriflianiffimorum.Principum  longe  clariffimorum,  inviétif- 
fimorumque  Chrifti  Athletarum,  Se  egregiorum  Sedis  Apoftoliex  cultorum 
promerita  exigunc , ac  prxcipuus  quo  eamdem  Majeftatem  tuam  filiali  eTga 
nos  Se  eandem  fedetn  obfervantia  ac  pietate,  orthodoxx  fidei  confcrvandx  Se 
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propagande  zelo,  aliifquc  Rcge  Chriftianiflimo  dignis  virtutibus  atqne 
decoribus  multipliciter  prxfulgentem  pro  equimur  ; patcrnx  châritatis 
affè&us  nos  urgec  arque  impellic  , ut  tibi  luculenta  Pomificiae  noftrx 
benignitatis  dona  largiamur  : firmâ  fpe  arque  fiduciâ  in  Domino  freti, 
fore  ut  tu  vie  eorumdem  majorum  tuorum  veftigiis  imprefla:  inhacrens  » 
populos  ditioni  tue  creditos  in  fide  catholica,  ac  vetere  erga  Sedan 
pridiébam  obedientiâ  continere  pari  laude  conaturus , conftitutioncfquie 
Apoftolicas  in  univerfis  dominiis  tuis  débité  femper  exccutioni  mandari> 
ac  Sedis  ejufdcm  honorem  & autoritatem  illibatos  confcrvari,  omni  ftu- 
dio  iis  curaturus.  Dudum  fiquidem  felicis  recordationis  Clcmens  Papa  IX. 
prxdeceffor  nofter  tuis  fupplicationibus  indinatus  , tibi  tua  tantum 
vira  durante , Sc  quamdiu  in  finceritate  fidei  Sc  unitate  S - R*  H.  nec-non 
obedientiâ  & devotione  ipfius  Clementis  prxdecelToris  ejufque  SuccefTo- 
rurri  Romanorum  Pontificum  canonicè  intrantium  perfiftercs , jus  Sc  fa- 
ailtatem  nominandi  ipfi  Clementi  prxdeceflori  Sc  Romano  Pontifici  pro 
tempore  exiftenti , tam  ad  dignitates  Abbatiales  aut  quorumeumque  Mo- 
nafteriorum  regimina , etiam  per  Priores  aut  Praepontos  régi  Æecuber- 
nari  folitorum  , quam  etiam  ad  quofeumque  Prioratus , Prteponturas  j 
aut  Prxpofitatus  Conventum  habentes  intra  urbes  Atrebatum , Hef- 
dinuin  , Bapalmam , BetHuniam  , Lilerium  , Lentiacum  , Cotai  ta  tun»’ 
Sanâi  Pauli,  Tctuanam , Paflium , earumque  B.illiviatas  & Caftellanias. 
Agti  Atrebatenfis  , nec  i on  Rentiacum,  urbes  itidem,  Arcefque,  Grave- 
lingam,  Arcem  Philippeam,  Slufam,  Hannuinum  , Burburgum  & urbem 
San<5ti  Venantii  in  Flandtia  ; Landiecium  Sc  Q^crcetum  in  Hannoma* 
Avennam  quoque  , Marixburgum  ; & Philippopolim  ; infupet  in  Agro 
Lucemburgico  , Theodonis-villam  , Malmedmm  , Damvilerium  , tubem 
Ivodium  ejufque  Prxpofuuram , Caftrum  Chavanciacum  ejufque  prx- 
pofitnram  Sc  Marvillam , earum  Balliviatus , Caftellanias  , Pixfcûuras, 
P ræpo fleuras  , Territoria,  Dominia  , Ditiones  , Accefliones , Appendices 
& Adjun&a  à te  tune  Sc  per  totum  annum  1 666.  poflefla  dumraxat  con- 
fiftentes  Sc  confiftentia,  dummodo  intra  fepta  illorum  exifterenr , etiamll 
fub  temporali  dominio  aliorum  procerum  confiftercnt,  vel  temporalem 
jurifdidlionem  haberent , ac  etiamfi  Prioratus , Prspofiturx  aut  Prxpo- 
fltitus  Sc  non  Monaftéria  nuncuparentur  , pro  tempore  vacantes  fèt» 
vacantia  , per  eumdem  Clemcntem  prædeccflbrem  ejufque  fucceflores 
Romanos  Ponrifices  ad  nominationem  niam  intra  decem  menfes,  à die 
cujuflibet  vacationis  faciendam,  ac  ipfl  Clementi  prxdeceflori  & Roma- 
no Pontifici  pro  tempore  exiftenti  præfcntandam  confcrendos  Sc  confé- 
renda , au&oritatc  Apoftolicâ  de  fpecialis  dono  gratis  concefïït  Sc  indul- 
flt  ; ira  ut  de  dittis  Djgnitatibus , Abbatialibus  aut  quibufeumque  Mo- 
nafteriis,  Prioratibus , Prxpofituris  Sc  Prxpofitatibus  prsdictis  pro  tempo- 
re vacantibus,  abfquc  nominatione  tua  prxdidta;  de  aliis  vero  fub  no- 
minatione  ejufmodi  non  comprehenfis  Sc  abfque  ilia  bbcrc  confcrendis 
Dignitatibus,  videlicet  farcularibus principalibus, Sc  Regularibus  a&u  non 
Conventiulibus, intra  prxdiûos  diftri&us  conflftentibus,non  nifldelocis  tuar 
ditioni  fubjeûis^aut  tibi  gratis  &a£ccptisperfoms,perprxfatiim  CJementem 
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praedeceflbrcm  ejufquc  fucceflbres  Romanos  Pontificcs  6c  Scdem  eandcm, 
pro  tnnporc  difponi  8c  refpeftive  provideri  minime  poflet,  & aliàs  proue 
in  ipfius  Clementis  prxdecefloi  is  liteeris  defuper  in  fimili  forma  Brevis 
die  < ).  Aptilis  r668-  expeditis  uberius  continetur.  Et  poftmodum  ac- 
cepto  per  eumdem  Clementem  prxdecefïorem,  quod  Charifiimus  inChrif- 
to  films  nofter  Carolus  Hifpaniarum  Rcx  Catholicus  nonnullas  alias  ci. 
vitates,  oppida,  arces,  regiones,  diftri&us  6c  loca  in  Belgicis  ditionibus 
confiftentia , Majeftati  tux  per  traftatum  pacis  inter  utriufquc  Veftiûm 
Plcnipotentiarios  in  oppido  Aquifgrani  Lcodienfis  Ditrccfis  die  n.  Maii 
didti  anni  166%.  initum , 6c  fubinde  utrimque  ratificatum  in  perpetuum,- 
ceflèrat,  & renunciaverat , ipfc  Clemens  prædcceflor  iteratis  tuis  hac  in 
parte  fuppücationibusinclinatus,  tibi  tua  tantum  vitâ  durante  conceflîonem 
juris  & facultatis  nominandi  hujufmodi  tibi  fâ&am , ut  prxfertur,  ad  fi  mi* 
les  Dignitates  Abbatiales  ac  regimina  Monafteriorum,  Prioratus,  Prxpofî- 
turas,  Prxpofitatus  Conventum  habentes  in  civitatibus,  oppidis , arcibus, 
regionibus  , diftridtibus  6c  locis  tibi  à prrfato  Carolo  Rege  per  iupradic- 
tum  tra&arum  pacis  ceflis  & renunciatis , 6c  qux  tune  pofTidebas , & in 
fururum , vigore  tra&atits  pacis  hujufmodi  in  Belgio  pacifiçe  poffidercs, 
dumtaxat  confidentes  2c  confiftentia,  fervata  camen  in  reliquis  prxdi&a- 
rum  litterarum  forma,  & difpofitione,  & alias  fub  certis  modo  6c  for- 
ma tune  exprciîîs , eadem  amftorirarc  extendic  6c  ampliavit , prout  in  aliis 
ipfius  Clementis  prxdecefloris  pariter  in  forma  Brevis  die  vj.  Augufti 
ejufilem  anni  166 8.  emanatis  litteris,  quarum,  6c  aliarum  priorum  litte- 
rarum prædi&arum  tenores  prxfentibus  pro  plene  6c  fufficientec  expref- 
fis,  ac  de  verbo  ad  verbum  infertis , haberi  volumus , plenius  etiam  con- 
tinecur.  Cum  autem  , ficut  accepimus , memoratus  Carolus  Rex  Comi- 
tatum  Burgundix , Urbes,  loca  6c  Regiones  ab  illo  dependentes  comprc- 
henfa  civitate  Bifuntinenfi  ejufque  diftriftus,  nec-non  nonnullas  alias  ci- 
vitates , oppida  , arces  , regiones , diftri£fcus  & loca  in  Belgicis  ditio- 
nibus prxdi&is  confiftentia,  eidem  Majeftati  tuæ  pcc  alium  traftatum  pa- 
cis inter  utriufque  veftrum  Plenipotentiarios  die  17.  Septembris  1678. 
Noviomagi  initum , 6c  fubinde  utrimque  ratificatum  in  perpetuum  , cef- 
ferit  fimiliter  8c  rcnunciaverit  nos  Majeftatem  tuam , quo  regiam  bene- 
volcntiam  erga  perfonas  bene  méritas  tibique  gratas  5c  acceptas  uberius 
exercerc  valeas  , fpecialis  favore  gratix  profequi  volentes  , ac  fperantes , 
te  in  nominandis  ad  infra  feripu  Bénéficia  perfonis , qux  vitx  integrita- 
te,  religione . fide  6c  do&rina  prxftenc , fummum  ftudium  fummamque 
diligentiam  femper  adhibiturum , nec  confcientiam  tuam  hac  in  re  ullo 
modo  lxdi  pafturum  elle  tuis  hac  in  parte  fupplicatiombus  incliuati , tibi 
tua  tantum  vira  durante,  6c  quamdiu  in  fincericate  fidei  6c  unitateS.R. 
E.  nec-non  Obedientia  6c  devotione  noftris  & fucceftorum  noftrorum 
-Romanorum  Pontificum  canonicc  intrantium  perftiteris  , conccflio- 
nem  juris  & facultatis  nominandi , Romano  Pontifici  pro  tempore  exif- 
tenti  ad  fupra  di&as  Dignitates  Abbatiales  5c  regimina  Monafteriorum, 
etiam  per  Priores  6c  Præpofitos  régi  5c  gubernari  folitorum  , nec-non 
Prioratus  6c  Prxpofituras  , aut  Prxpofitacus  Conventum  habentes , tibi 
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à memorato  Clémente  przdecefl'ore  per  binas  faas  liteeras  prxdi&as  fac* 
tam  & ampliatam  rcfpeétive , ut  praefertur , ad  quafeumque  iîmiles  Di- 
gnitates  Abbatiales,  ac  regimina  quorumeumque  Monailcriorum  etiam 
per  Priores  8c  Prxpofitos  régi  &gubernari  folitorum,  nec-non  quofeura- 
que  Prioratus,  Przpofituras  aut  Prxpofitatus  Conventum  habentes  in 
prarfatis  Comitata  Burgundiz  , Urbibus,  locis  8c  regionibus  ab  illo  de- 
pendentibus,  comprehensà  Civitate  Bifuntinenfi  ejufque  diftri&u,  nec-non 
aliis  Civitatibus , Oppidis , Arcibns,  Regionibus,  Diftri&ibus  8c  locis  in 
Belgicis  ditionibus  hujufmodi  confiftentibus,  tibia  prarfato  Carolo  Rege 
per  fupradiâum  tra&atum  pacis  Noviomagi  initum  ceffis  & rcnunciatis, 
quac  de  prsefenti  poiüdcs,  & in  futurum  vigore  tra&atus  pacis  hujufmo- 
di  pacincè  poflîdebis  , dumtaxat  confidentes  & confiftentia  , fervatâ 
tamen  in  reliquis  binarum  Clemcntis  prxdecciîoris  litterarum  fupra  difta- 
rum  forma  & difpofitione , ac  cum  omnibus  8c  (ingulis  claufulis,  Decre- 
tis,  declarationibus  & indultis  in  eifdem  litteris  quomodolibec  contenti* 
8c  expreffis . auttoritate  Apoftolicâ,tcnore  prxfentium  extendimus  paritec 
8c  ampliamus  : non  obftantibus  quibufeumque  Conftitutionibus  6c  Ordina- 
tionibus  Appftolicis  , ac  fingulorum  Monafteriorum , Prioratuum , Prx* 
pofirurarum  & Pra^jofitatuum  prxdittorum,  ac  ordinum  quorum  ilia  funr, 
feu  à quibus  dépendent , etiam  juramento  , Confirmatione  Apoftolicâ 
vel  quâ-vis  firmitate  aliâ  roboratis,  ftatutis  & confuctudinibus,  privilegiis 
quoque , Indultis  & Litteris  Apoftolicis  fub  quibufeumque  verborum 
tenoribus  & formis , ac  cura  quibufvis  Claufulis  & decretis  , in  gencrc 
vel  in  fpecie,  ac  aliàs  in  contrarium  quomodolibet  conceflîs,  approba- 
tis  8c  innovatis  ; quibus  omnibus  & (ingulis  , etiarofi  de  illis  eorumque 
totis  tenoribus  fpecialis fpecifica;  exprefla  8c  individua  mentio,  feu  qusn. 
vis  alia  exprrflîo  habenda  foret , illorum  tenores  præfemibus  pro  ex- 
preilis  habentes , illis  aliàs  in  fuo  robore  permanfuris , hâc  vice  dumta- 
xat , fpecialiter  8c  expreCTe  derogamus , cceterifquc  contrariis  quibufeum- 
que. Datum  Romx , apud  Sarélum  Petrum , fub  Annulo  Pifcatoris  die 
20.  Maii  iù86.  Pontificatus  r.oftri  anno  decimo.  Signatum.  G.  Slusius. 
Et  à tergo  feriptum  eft,  Charifïïmo  in  Chrifto  Filio  noftro  Ludovico 
Francorum  Régi  Chriftianiflîmo.  Et  fupra  plicam  : 

Enregiflré  es  Regiflres  ch*  Grand  Conftil  du  Roi,  pour  être  exécuté,  gardé 
& obfervé  félon  fa  forme  & teneur,  fuivant  i jirre fl  rendu  audit  Conftil , le 
neuvième  JioHfl.mil  fix  cens  quatre- vingt -flx.  Signé , LE  NORMANTi. 

IN  NOCENTIUS  PP;  XI. 

CHARISSlME  in  Chiifto  Fili  nofter,  Salutem  8c  Apoflolicam 
benediôionem.  Frxclara  Majeftatis  eux  8c  progeniiorum  8c  majo- 
rum  tuorum  Regum  Chriftianiflîmorum , Principum  longe  Clariffimo- 
rum,  invi&iflîmorumque  Chrifti  Athletarum  ac  egregiorum  fedis  Apol- 
tolicæ  cultorum  promerita  exigunt,  ac  prxcipuus  quo  eandem  Majefta- 
tem  tuam  fîliali  érga  nos  8c  eandem  Sedem  obfervantiâ  aepietate,  or- 
thodoxx  fidei  confervandx  ac  propagande  zelo , aiiifque  Rege  Chriftia- 
aôflimo  dignis  virtutibus  atque  decoribus  multipliciter  prxfulgentem,  pro- 
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fèquimur , patern*  Charicatis  afFedus  nos  urget  atque  impellii , ut  tibi 
tuifque  fucceiToribus  Regibus  ChriftianilEmis  luculenra  Ponlifici*  noftrx 
bciugnitatis  doua  largiamur  j firmâ  fpe  atque  fiduciâ  in  Domino  fret!  fo- 
re uc  ram  tu,  quàm  (ucceflbres  tui  Reges  przfati  viar  Antcceiîbrum  Re- 
gum  veftigiis  imprefl*  inhérentes , populos  ditioni  veftr*  creditos  in  fide 
Catholica  ac  vetere  erga  Sedcm  prædidam  obedientia  continere,  pari 
laude  conaturiy  conftitutionefque  Apoftolicas  in  univerfis  Dominiis  vef- 
tris  débit*  femper  executioni  mandari , ac  Sedis  ejufÜem'  hotiorem  Sc 
audoritutem  iilibatos  confervari  omni  ftudio  fïcis  curacuri.  Volon- 
tés icaque  tibi  , qui  ut  accepimus  civitates  Audomarenfem  & Iprenfem 
Majeftati  tu*  à chariflïmo  in  Chrifto  Filio  noftto  Carolo  Hifpaniaruni 
Rege  Catholico,  per  tradatum  pacis  inter  urriufque  veftrûm  Plenipotcn- 
riarios,  Noviomagi  die  17.  Septembris  i-rî 7 8.  initum  , Sc  fubinde  utrim- 
que  ratificatum  in  perpetuum  cédas  & renunciatas  de  przfenri  poflî- 
des,  tuifque  fiiccefforious  Regibus  Francorum  Chriftianiflimis  , quo  Re- 
giarn  bcnevolentiam  erga  perfonas  benc  méritas  vobifque  gtatas  & ac- 
ceptas exercere  valeatis , gratiam  facere  fpecialcm  ; ac  fperantes  te  Sc  il- 
los  in  nominandis  ad  Ecclefias  Audomarenfem  Si  Iprenfem  nunc  Sc  pro 
tempore  Paftorum  folatio  deftitutas  , perfonis  qu*  vit*  integritate,  Re- 
ligione,  fide  & dodrinâ  prxftent  , ac  Epifcopalis  muneris  pr*rogativâ 
dign*  fint,  fummum  ftudium  fummamque  diligentiam  femper  adhibitu- 
ros , nec  confcientiam  veilram  hac  in  re  ullo  modo  lardi  pafturos  elfe, 
motu  proprio  ac  ex  certa  feientia  notais,  deque  Apoftolic*  poteftatis- 
plenitudine  , tibi  tuifque  fuccefloribus  Regibus  Francorum  Ghriftianif- 
fimis , qui  pro  tempore  eafdem  civitates  Audomarenfrm  & Iprenfem 
poftederint  , jus  nominandi  perforas,  in  Theologia  Magitaos  aut  in 
Decretis  Dodores  feu  Licenriatos , nobilium  Univerfitatum  more  dili- 
Ecnti  examine  précédente  promoios,  ad  Ecclefias  Audomarenfem  Sc  Iprcn- 
1cm  prædidas  nunc  vacantes,  Sc  quotiefeumque  illas  vacare  contigerit- 
Nobis  Sc  Romano  Pontifici , qui  pro  tempore  fuerit  per  nos  &:  enn- 
dem  Romanum  Pontificem  in  Epiicopos  Audomarenfem  Sc  Iptcnfcm 
ad  nominationem  hujufmodi  refpedive  inftituendas  , tenore  prxfennunT 
in  perpetuum  refervamus  atque  concedimus  > ac  irritum  Sc  inane  , fi  Ce- 
eus  fuper  his  à quoquam  quavis  auôoritate , feiemer  vcl  ignoranter  con- 
tigerit  attentari  deccrnimus  : non  obftantibus  Conftitutionibus  Sc  Ordû 
nationibus  Apoftolicis,  ac  pr*didarum  Audomarenfis  Sc  Iprenfis  Ecdc- 
fiarum  , etiam  juramento,  confirmatione  Apoftolicâ  , vel  quâvis  firmitaje- 
te  aliâ  roboratis  ftaturis  Sc  confuetudinibus,  privilegiis  quoque , indultis, 
Sc  litteris  Apoftolicis  etiam  eifdem  Ecdefiis  carumque  capitulis , ac  qui- 
bufvis  aliis  fub  quibufeumque  verborum  tenoribus  Sc  formis,  ac  cum 
quibufvis  etiam  derogatoriarum  derogatoriis , aliifque  efficacioribus,  effi— 
caciftimis  Sc  infolitis  claufulis , irritantibufque  aliis  decretis  etiam  motU’ 
proprio,  Sc  ex  certâ  feientiâ  ac  Confiftorialiter  conceflis  , ac  etiam  ite-- 
ratis  vicibus  confirmatis,  Sc  innovatis  : Quibus  omnibus  etiamfi  pro  illo-> 
rum  fuftîcienti  derogatione  de  illis  eorumque  rôtis  tenoribus  fpecialis  fpe— 
qfica , .exprefta  & individu»,  ac  de  verbo  ad  verbum , non  autem  petr 
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claufulas  generales  idem  importantes  mentio  , feu  quævis  alia  expteffio 
hubenda  faut  aliqua  alia  exquiûta  forma  ad  hoc  fervanda  foret,  tenores 
liujufmodi,  ac  fi  de  vcrbo  ad  verbum , nihil  penitus  omifl'o , & formâ  ih 
illis  rradiri  obfervatà  exprimerentur  & infererentur  praclêntibus , pro 
plenè  & fufHcienter  expreüis  ôc  infertis  habentes , illis  aliàs  in  fuo  ro- 
bore  permanfuris  , ad  prxmillorum  cffcétum  hac  vice  dumtaxat  fpecia- 
litcr  & exprefTe  derogamus,  iliaque  adverfus  prxmifl'a  fuffragari  nullo 
modo  porte  leu  dcbcre  decernimus  , caterifque  contrarié  quibufcumque. 
Datum  Roma: , apud  SanCtuin  Petrum  , fub  Annulo  Pifcatoris  , die  zo. 
Maii  1 6S6‘  Pontificatus  nollri  anno  decimo.  SignatumJ.  G.  Slusius, 
& figillatum  : ôc  à tergo  fcriptum  eft  : Charifïïmo  in  Chrifto  Filio  noftro 
Ludovico  Francorum  Régi  Chriftianiffimo.  Et  fupra  plicam  fcriptum  eft  : 
Enreçiftri  il  Regifires  du  Grand  Confeil  du  Roi.  pour  itre  exécuté,  par- 
di & obfcrvè  félon  fa  forme  & teneur  ffuivant  l'erre  fi  rendu  audit  Confeil, 
le  neuvième  Aoufi  mil  fix  cent  quatre-vingt- fix.  Signe,  LE  NORMANT. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  , Roi  de  France  ôc  de  Navarre  : A 
tous  prefens  ôc  à venir  ; Salut.  Sçavoir  faifons , qu’il  auroit  plû 
à nôtre  Saint  Perc  le  Pape  Innocent  XI.  de  nous  accorder  des  Brefs  ou 
Induits  Apoftoliqucs,  du  zo.  Mai  dernier  pour  la  nomination  des  Evê- 
chez  d’y  pies  & de  Saint  Orner  , cnfemble  des  Abbaïes  & autres  Bé- 
néfices Confiftoriaux , fituez  dans  l'étendue  du  Comté  de  Bourgogne,  y 
compris  la  ville  de  Bcfançon  ôc  fon  diftrift  , comme  pareillement  és 
Villes,  Places  & Pais  qui  nous  ont  été  cedez  dans  la  Flandres  par  le 
Roi  Catholique,  & que  nous  y pofledons  à prefent  ou  pofiederons  à 
l’avenir,  en  vertu  du  Traité  de  Nimegue,  ôc  voulant  qu’ils  fortent  leur 
plein  & entier  effet , fans  qu’il  foit  allé  ci-aprés  dire&cment  ou  indirecte- 
ment au  contraire.  Pour  ces  causes  ôc  autres  à ce  nous  mouvans,  après 
qu’il  nous  eft  apparu  que  dans  lefdits  Induits  ci- attachez  fous  le  Contre- 
fcel  de  nôtre  Chancellerie , il  n’y  a rien  de  contraire  aux  faints  Decrets, 
Droits  de  nôtre  Couronne  , Privilèges  & immunitez  de  l’Eglifc  Gallica- 
ne ; Nous  les  avons  acceptez,  approuvez  ÔC  confirmez  , ôc  par  ces  Pre- 
fentes  fignées  de  nôtre  main,  acceptons,  approuvons  ôc  confirmons, 
voulons  ôc  nous  plaît  . qu’ils  foient  exécutez  de  point  en  point , félon 
leur  forme  ôc  teneur  j Sc  à cette  fin , nous  avons  pour  raifon  de  tous 
proeez  & differens  , circonflances  & dépendances  qui  naîtront  en  con- 
fequence  ôc  execution  defdits  Induits , attribué  ôc  attribuons  toute  Cour, 
JurifdiCkion  ôc  connoiffance  à nôtre  Grand  Confeil , ÔC  icelle  interdite 
ôc  interdifons  à toutes  nos  autres  Cours  ôc  Juges.  Si  donnons  en  Man- 
dement à nos  amez  & féaux  les  Gens  tenans  nôtredit  Grand  Confeil, 
que  lefdits  Induits  ôc  ces  Prefentes  ils  aient  à faire,  lire,  publier  ôc  en- 
regiftrer , ôc  tout  le  contenu  en  iceux  garder  Sc  faire  garder , & obferver 
de  point  en  point,  fans  aller  ni  foufftir  qu’il  foit  allé  directement  ou 
indirectement  au  contraire  , nonobftanc'tous  ufàges , Reglemens  , Ar- 
refts  ôc  autres  chofes  i ce  contraires , aufquelles  pour  ce  regard  feule- 
ment ôc  fans  tirer  à confequencc  , nous  avons  dérogé  Ôc  dérogeons  par 
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cefditcs  Prefences  : Car  tel  nôtre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe 
ferme  8c  fiable  à toujours,  nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à cefdires 
Prefences,  fiiuf  en  autre  chofe  nôtre  droit  & l’aurrui  en  toutes.  Donne 
à Verfailles  le  premier  jour  d’Aouft,  l’an  de  grâce  mil  fix  cent  quatre- 
vingt-fix,  3c  de  nôtre  Régné  le  quarante- quatrième.  Signé,  LOUIS: 

Et  fur  le  repli , Par  le  Roi,  Colbert.  Et  fcellc  du  grand  Sceau  de 
cire  verte  : Et  fur  ledit  repli  eft  encore  écrit,  Pif»,  Boucherat.  Pour 
Lettres  Patentes  pour  les  Induits  fur  la  nomination  du  Roi  aux  Evêchez 
d’Ypres  & Saint  Orner,  Signe,  Colbert.  Commis  Monfieur  Ri- 
chard Doïen.Soit  montré  au  Procureur  General  du  Roi.  Fait  ce  feptiéme 
Aouft  mil  fix  cent  quatre- vingt  - fix. 

Ertregiftriet  ci  Re fifres  du  Grand  Confeil  du  Roi,  four  être  exécutées,  # 
gardées  & obfervées  félon  leur  forme  & teneur,  fuivant  l\drrefl  rendu  au- 
dit Confeil,  le  neuf  4 ou  fl  mil  fix  cent  quatre. vingt- fix.  Signé,  Le  Norma  nt. 

Extrait  des  Regijbres  du  Grand  Confeil  du  Roi. 

VE  U par  le  Confeil  les  deux  Brefs  ou  Induits  accordez  au  Roi  par 
nôtre  Saint  Perc  le  Pape  Innocent  XI.  du  10.  Mai  1686.  pour 
la  nomination  des  Evêchez  d’Ypres  5c  de  Saint  Orner,  enfemble  des  Ab-* 
baies  5c  autres  Bénéfices  Confiftoriaux,  fituez  dans  l’étendue  du  Comté 
de  Bourgogne,  y compris  la  ville  de  Befançon  & fon  diftriét , comme  pa- 
reillement les  Villes,  Places  & Pais  qui  ont  été  codez  dans  la  Flandre 
par  le  Roi  d’Efpagne,  ôc  que  le  Roi  y pofiede  à prefenr  on  qu’il  pof- 
federa  à l'avenir,  en  vertu  du  Traité  de  Nimegue,  les  Lettres  Patentes 
pottans  confirmation  5c  acceptation  defdits  Brefs  adreflecs  au  Confeil 
pour  l’enregiftrement  d’icelles  5c  defdits  Brefs  avec  attribution  au  Con- 
feil de  toute  Cour , Jurifdiâion  8c  connoiflance  de  tous  les  procez  Sc 
diffèrens,  circonftances  8c  dépendances  qui  naîtront  en  execution  defdits 
Brefs  8c  Lettres,  interdiétion  À toutes  autres  Cours  5c  Juges,  Signées, 
LOUIS  : Et  fur  le  repli.  Par  le  Roi,  Colbert  ; 8c  fcellées  en  lacs  de  foie 
rouge  & verte,  du  grand  Sceau  de  cire  verte,  données  à Verfailles  le  i.  jour 
d’Aouft  1686.  Conclurions  du  Procureur  General  du  Roi  : Le  Conseil  a 
ordonné  8c  ordonne  que  lefdits  Brefs  5c  Lettres  feront  enregillrécs  és 
Regiftrcs  d’icelui,  pour  être  exécutées,  gardées  8c  obfervées  félon  leur 
forme  5c  teneur.  Fait  audit  Confeil  à Paris  , le  neuf  Aouft  mil  fix 
cent  quatre • vingt • fix.  Signé , La  Normant. 

Page  308.  art.  3 6.  Il  faut  remarquer  que  dans  cet  Induit 
de  nomination  pour  les  Evêchez  de  Saint  Orner  & d’Yprcs, 
comme  remis  fous  la  domination  de  France  par  les  Traitez 
de  Paix, quoi  que  la  Ville,  Archevêché  & territoire  de  Cam- 
bray  & le  Cambrefis  fuffent  remis  fous  la  meme  domination 
par  ces  mêmes  Traitez  , il  n’cft  point  parle  neanmoins , ni  fait 
mention  de  l’Archcvcchc  de  Carabray  dans  ce  nouvel  Induit, 
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qui  cfl:  reftraint  aux  feuls  Evêchcz  de  Saint  Orner  Sc  d’Ypres, 
pour  laifler  l’éleétion  libre  félon  le  Concordat  Germanique 
dans  l’Archevcchc  de  Cambray,  dont  l’Archevêque  fc  dit  Prince 
de  l’Empire.  En  effet  dans  la  Bulle  d’ére&ion  & Induit  pôiir 
nommer  aux  nouveaux  Evcchcz  de  Flandres  donnée  en  1559. 
par  le  Pape  Paul  IV.  à la  requête  Sc  en  faveur  de  Philippe  II* 
Roi  d'Efpagne  Comte  de  Flandres  & de  Bourgogne  , l’Ar- 
chcvêché  de  Cambray  n’cft  point  compris;  comme  il  fc  voit 
par  la  même  Bulle  ci-devant  rapportée;  parce  que  cct  Arche- 
vêché comme  Principauté  de  l’Empire  eft  fournis  aux  Concor-  ' 
dats  Germaniques  faits  en  1448.  entre  la  Nation  d’Allcma-- 
gne  Sc  les  Princes  de  l’Empire , d'une  part;&  Jean  Cardinal  de 
Saint  Ange, Légat  du  Saint  Siège  Sc  du  Pape  Nicolas  V.  fpc- 
cialcmcnt  pour  cet  effet,  d’autre  part;  que  nousferons  fuivre 
ici  pour  autorifer  ce  que  nous  difons  à l cgard  de  l’Archevêché 
de  Cambray , donc  nous  parlerons  ci  - après  , Sc  autres  Princes, 
Prélats  Sc  Collateurs  de  l’Empire,  dans  les  Eglifes  dcfqucls 
1 cleéfion  aux  PrcUturcs  Conûftorialcs  a été  Sc  cfl  exa&emenc 
o b fer  v ce. 

Concordât*  inter  Federicum  Imperdtorem  , Principe fq»e  Nationis 
Germanie*,  ac  Seiem  ^ 4poJlolicam . 

TV  "TlCOLAUS  Epifcopus , Semis  Servorum  Dei  , ad  perpetuam  rei 
X memoriam.  Ad  facram  Perri  fedem  divinâ  difpofitione  fublimati , 
fingulis  quæ  pro  univcrfalis  Ecclefiz  unione,  ac  pace  & tranquillitate  pro- 
futura  confpicimus,  Apoftolicx  providentix  folhcitudinem  libenter  inten- 
dimus , Sc  ad  feelicetn  eorum  profecutionem  8c  confummacionem  opem 
& operam  impendimus  efficaces.  Nuper  fiquidem  chariffimus  in  Chrifto 
Filius  nofler,  Federicus  Romanorum  R ex  illuftris,  & nonnulli  alii  dile&i 
fîlii  Ecclefi.iftici  & fxculares  Principes  inclitx  Nationis  Germanie*  ex 
una  ,ac  dileétus  filius  nofter  Joannes  Sanûi  Angeli  Diaconus  Cardinal», 
in  partibus  illis  Apoftolicx  îedis  de  Laiere  Legatus  per  nos  ad  di&as 
partes  mifTus,  fufficienci  defuper  à nobis  Sc  Sede  Apoftolicà  authoricate 
fuffiiltus  ex  alia  partibus , Roman*  Ecclefiæ  8c  di&x  Nationis  nomini- 
bus , pro  ipfius  Ecclefi*  unione,  pace  & tranquillitate  inter  Ecclefiam  & 
Nationem  prxdi&am  perpetuo  foliiandis  Sc  confcrvandi$,diverfà,  ratio- 
nabilia  & utilia,  ordinationes  & (latuta  à partibus  ipfis  hinc  indc  appro- 
bata  , laudata, conclufa,  acceptata,  8c  concordata  fecerunt  ac  ediderunr, 
nobifque  humiliter  fnpplicari  fecerunt , ut  illis  pro  firmiori  eorum  fubfi- 
ftentia  robur  Apoftolicx  firmitatis,  adjicere,  nec-won  authoritatem  po- 
tiorem,  & decretum  interponere  dignaremur.  Nos  itaque  , qui  Statuta,. 
Qrdinationes  Sc  Concordata  prxdifliaper  nonnullos  ex  Venerabilibus  Fra- 
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tribus  noflris  S.  R.  E.  Cardinalibus  , magnorum  maturicacis,  authorita- 
tis , ôc  Httcraturx  viros , diligenter  cxaminari  & difcuti  fecimus , eaque 
xarionabilia  & falubria  tam  Ecclefix,  quam  Nationi  prxfatx  fore  compe- 
rimus , de  di&orum  & aliorum  Ycnerabilium  Fratrum  noftrorum  præ- 
didx  Ecclefix  Cardinalium  confilio  8c  aflenfu  , Apoftolicâ  authoritate, 
& ex  certâ  fcientiâ  approbamus*,  ratificamus  , laudamus  8c  acceptants, 
£c  prxfenris  fcripti  patrocinio  communimus,  juxta  modum  & formam 
fubfequentes.  Placée  nobis  fuper  provifione  Ecclcfiarum  8c  Bencficiorum 
Ecclefiafticorum  quorumeumque,  uti  juris  fcripti  relèrvatione , 8c  Exécra - 
bilis.  8c  jid  regimtn.  Conftitutionum , modificatis  ut  fequitur.  Ad  regi- 
men  Ecclefix  gencralis  quamquam  immetiti  fupcrnâ  difpofitione  vocati , 
gerimus  in  noftris  defideriis , ut  debemus  , quod  per  noftrx  diligentix 
ftuditim  , ad  quarumlibet  Ecclcfiarum  & Monafteriorum  regimina , ac 
alia  Bénéficia  Ecclefiaftica,  juxta  divinum  bencplacitum  8c  noltrx  inten- 
tionis  affe&um  viri  afiiimantur  idonei , qui  prxfint  8c  profint  commit- 
tendis  eis  Ecclefiis , Monafteriis  8c  Beneficiis  prxlibatis.  PrxmilTorum  ita^ 
que  confideratione  indudi , & fuadentibus  nobis  aliis  rationabilibus  eau* 
fis , nonnullorum  prxdeceftbrum  noftrorum  Romanorum  Pontificum  ve- 
ftigiis  inhærenres  , omnes  Patriarchales , Archiepifcopalcs , Epifcopales 
Ecclefias,  8c  etiam  Monafteria,Prioratus,  Dignitates,  Pcrfonatus  8c  Of- 
ficia, nec-non  Canonicatus  , Prxbendas  & Ecclefias  exteraque  Bénéfi- 
cia Ecclefiaftica , cum  cura  vel  fine  cura , fxcularia  8c  regularia,  quxeum- 
que  8c  qualiacumque  fuerint , etiamfi  ad  ilia  perfonx  confueverint  (eu 
debuerint  per  eledionem,  feu  quemvis  alium  modum  allumi , nunc  apud 
Sedem  Apoftolicam  quocumque  modo  vacantia  8c  in  pofterum  vacatura; 
nec-non  per  depofitionem,  vel  privationem,  feu  tranïlationem , per  nos, 
feu  authoritate  noftra  fadas , & in  antea  faciendas  ubilibet  , nec-non 
ad  qux  aliqui  in  concordia  vel  difeordia  eledi,  feu  poftulati  fuerint,  quo- 
rum eledio  calfata , feu  poftulatio  repulfa , vel  pereos  fada  renuntiatio, 
& admifiâ  authoritate  noftra  extiterit , feu  quorum  Eledorum  8c  inantea 
eligendorum,  vel  poftulandorum  Eledionem  caflari  , feu  poftulationem 
repelli , aut  renuntiationem  admitti  per  nos,  aut  authoritate  noftra  con- 
tinget  apud  Sedem  prxdidam , vel  alibi  ubicumque  j fed  etiam  per  obi- 
.tum  Cardinalium  ejufdcm  Ecdefix  Romanx  , aut  Offidalium  didx  Sedis, 
' quamdiu  ipfa  officia  adualiter  tenebunt,  vidclicet  Vice-Cancellarii, Ca- 
merarii , feptem  Notariorum  , Audicoris  litterarum  contradidarum , 8C 
Apoftolici  Palatii  caufarum  Auditorum , Cortedorum,  centum  8c  unius 
Scriptorum  litterarum  Apoftolicarum , & viginti  quatuor  Pcenitentiarftc 
prxfatx  Sedis 8c  viginti quinque  Abbreviatorum, nec-non  verorum  Com- 
menfilium  noftrorum  8c  aliorum  viginti  quatuor  Capellanorum  Sedis  ejuf- 
dem  in  Epitaphio  delcriptorum , 8c  etiam  quorumeumque  Legatotum  , 
feu  Collcdorum,  ac  in  terris  Romanx  Ecclefix  Re^rum,  ac  Thefiiu- 
rariorum  deputatorum  , nunc  vacantia  8c  in  antea  vacatura , ubicumque 
didos  Legatos,  vel  Colledores , feu  Redores  & Thefaurarios , ante- 
quam  ad  Romanam  curiaro  ledierint , feu  venerint,  rtbus  eximi  conti- 
gerit  ab  humains  j nec-non  quotuinlibet , pto  quibufeumque  negotiis  ad 
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Romanam  curiam  venientium , feu  ctiam  recedcntium  ab  eadem , fi  in 
locis  à di<5ta  Curia  ultra  duas  diartas  legales  non  diftantibus , jam  forfan 
obierint,  vel  eos  in  antea  ab  hac  luce  tranfire  contigerit , & etiam  ümili 
modo  quorumcumque  Curialium , peregrinationis  , infirmitatis , feu  re-? 
creationis , vel  aliâ  quâcumquc  caufà  ad  quzvis  loca  fecedentium,  fi  eos 
antcquam  ad  di&am  Curiam  rcdierinc  , in  locis  ultra  duas  dixtas  ab  ea- 
dem  Curia , ut  prxmitticur  , non  remotis  ( dummodo  corum  proprium 
domicilium  non  exiftat  ibidem  ) jam  forfan  decefiaint , vel  in  pofterum 
eos  continget  de  medio  fubmoveri , etiam  nunc  per  obitutn  hujufmodi 
vacantia  , vel  iu  pofterum  vacatura  : Rurfus  Monafteria,  Prioratus,  Di- 
gnitates , Perfonatus , Decanatus,  Adminiftrationcs , Officia , Canonica- 
tus,  Prxbendas  8c  Ecclefias  .exteraque  Bénéficia  Ecdefuflica  fzcularia 
& rcgularia , cum  Cura  vel  fine  Cura,  quxeumque , & qualiacumque 
fuerint,  ctiatnfi  ad  ilia  perfonæ  confueverint,  feu  debuerinc  per  ele&io- 
nem , feu  quemvis  alium  modum  aflumi , quae  promoti  per  nos  , feu  au- 
ihoritate  noftra  , ad  Patriarchalium , Archiepifcopalium  8c  Epifcopalium 
Ecclefiarum  , nec-non  Monafteriorum  regimina  obtinebant  tempore  pro- 
motionum  de  ipfis  faûarum , nunc  quocumque  modo  vacantia  , aut  in 
pofterum  vacatura  t nec-non  etiam  per  nftecutionem  pacificam  quorum- 
cumque Prioratuum,  Perfonatuum,  Officiorum  ,Canonicatuum,  Pixbcn- 
darutn , Eccicfiarum  , aut  Beneficiorum  aliorum , per  nos , feu  authoritate- 
noftrarum  Litterarum  immediatè  collatorum  , feu  conferendorum  in  po- 
fterum, prxterquam  fi  virtutegratix  expc&ativ®  aflècutio  fiet,  nunc  va- 
cantia & in  antea  vacatura  , plenâ  fuper  præmiflîs  omnibus  8c  fingulis 
cum  fratrihus  noftris  collatione  prxhabità  , & matin â deliberatione  fe- 
cutâ,  ordinarioni  8c  provifioni  noftrx  de  ipforum  fratrum  confiüo  au- 
thotitate  Apoftolicâ  reiervamus.  Decernentes  ex  nunc  irritum  8c  inane, 
fi  fecus  fuper  prxmiflls  & quolibet  eorum  per  quofeumque,  quavis  an- 
thoritate  , feienter  vel  ignoranter  contigerit  attentari.  Item  placet  nobis, 
quod  in  Metropolitanis  8c  Cathcdralibus  etiam  immédiate  non  fub- 
jedtis  Ecclefiis,  8c  in  Monafteriis  immédiate  fubjeâis  Scdi  Apoftolicx, 
fiant  eleûiones  Canonicx,  quæ  ad  di&am  Sedem  deferanrur , quas  etiam 
ad  tempus  Conftitutionis  fœlicis  recordationis  Nicolai  Papa:  III.  qux 
incipit  Citpicntcs,  ejtpc&abimus  i & elapfo  diûo  tempore,  fi  non  prxlen- 
tatx,  vel  fi  prxfentatæ  minus  Canonicx  fuerint,  providibimus , nifi  ex 
rationabili  8c  evidenti  caufa,  ac  de  dielorum  fratrum  cotililio  de  di- 
gniori  A:  utiliori  perfona  duxerimus  providendum.  Provifo  quod  con- 
firmari  prxdifti  & per  nos  provifi  , Metropolitanis  fuis  & aliis  prz- 
ftent  débita  juramenta  8c  alia  ad  qux  de  jure  tenentur  ; & in  Mona- 
fteriis ditftæ  Scdi  immédiate  non  fiibje&is,&  aliis  regnlaribus  Beneficiis, 
fuper  quibus  pro  confirmatione  , vel  provifione  ad  di&am  Sedem  non 
confuevit  haberi  j^curfus , cle&i  feu  illi  quibus  providendum  cft , pro 
confirmatione  & provifione  hujufmodi  ad  curiam  Romanam  venire  non 
tenebunttir  : ipfaquc  rcgularia  Bénéficia  fub  expedtativis  gratiis  non  ca- 
dant.  Ubi  autem  pro  Monafteriis  ad  di&am  curiam  venire,  feu  mittere 
• çonfucvcti.:t,  non  aliter  confirmabimus , vel  providebimus , quara  fupc- 
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rius  de  Cathedralibus  Ecclefiis  eft  exptefïum.  Et  de  Monafteriis  Monia- 
lium  non  dirponemtts , nifi  fine  exempta , 8c  tune  per  commiflionem  ad 
partes.  De  czteris  vero  Dignitatibus , 8c  Beneficiis  quibufeumque , fxcu- 
laribus  Sc  regulatibus  vacaturis,  ultra  refervationes  prxdi&as  ( majori- 
bus  dignitatibus  poft  Pontificales  in  Cathedralibus  , Sc  pcincipalibus  in 
Collegiatis  Ecclefiis  exccptis  ) de  quibus  jure  ordinarioprovidetur  per  il- 
los  inferiores  ad  quos  alias  pertiner.  Placet  etiam  nobis , quod  per  quam- 
cumque  aliam  reièrvationcm , gratiam  cxpe&ativam , àut  quamvis  aiiam 
difpofitioncm  , fub  quacumque  verborum  forma  per  nos  vel  authorù 
tate  noftrâ  fa&am  vel  faciendam , non  impediemus  nos  quominùs  de 
illis,  cum  vacabunt  in  Februarii , Aprilis , Junii,  Augufli , O&obris  , 8c 
Deccmbris  menfibus  libère  difponator  per  illos , ad  quos  eorum  collatio, 
provifio,  przfenratio,ele&io,  feu  quxvis  alia  difpofitio  pertinebat,  rc- 
iervatione,  aliavè  quavis  difpofitione,  authoritate  noftra  fa&is , vel  fa- 
ciendis,  non  obftantibus  quibufeumque;  quotiens  vero  aliquo  vacants 
Benefirio  in  Jannarii , Martii,  Maii,  Julii,  Septembris  & Novembris 
menfibus , fpecialiter  difpofitioni  di&z  Sedis  refervatis,  non  apparuerit  in- 
tra  très  menfes  à die  norx  vacationis  in  loco  Beneficii,  quod  aliccii  de 
illo  Apoftolicâ  authoritate  provifum  fucrit , ex  tune  & non  antea  Ordi- 
narius,  vel  alius  ad  quem  illius  difpofitio  pertinebit , de  illo  libéré  difpo- 
nere  poterit.  Et  ad  finem,  ut  hxc  ordinatio  collationum  Beneficiorum 
non  refervatorum , per  alternos  menfes  poffit  per  di<5tam  Nationem  pu* 
blicari,  Sc  omnes  qui  ea  gauderc  volueriut  tempus  congruum  habeanc 
eam  acceptandi,  tune  quo  ad  didam  Sedem  à Kalendis  Junii  proximè  fu- 
turis  ipfa  currere  incipiet,  & durabit  deinceps,  nifi  in  futuro  Concilio  de 
confenfu  di£fcx  Nationis  aliter  fuerit  otdinatuin.  Placet  finuliter  nobis , 
quo  i circa  provifioncm  didtx  Sedis  ordinandam  , modus  annatarum  hoc 
modo  currat,  de  Ecclefiis  Cathedralibus  omnibus»  8c  Monafteriis  viro- 
rumdurntaxat,  vacantibus  8c  vacaturis,  folvantur  de  frudibus  primi  anni 
à die  vacationis , fummæ  pecuniarum  in  libris  Camcrx  Apoftolicx  taxa- 
tz,qux  communia  fervitia  nuncupantur:  Et  fi  quæ  exceflîvc taxatx  fint, 
retaxentur,  8c  quod  provideatut  in  gravatis  regionibus,  fecundum  quali- 
tatem  rerum,  temporum  8c  regionum,  ne  nimium  prxgnventur  : ad  quod 
petentibus  dabimus  Commiflarios  in  partibus.qui  diligenter  inquirant  8c 
retaxent.  Taxæ  autem  prxdiétz  pro  media  parte  infra  annum  à die  habi» 
tx  pofiefiionis  pacifiez  totius , vel  majoris  partis  , folvantur  } Sc  pro  alia 
media  parte  infra  annum  fequentem  : Et  fi  infrà  annum  bis  vel  pluries 
vacaverint , femel  tantum  folvantur  ; nec  debitum  hujufmodi  in  fucccfiq- 
rem  in  Ecclefia,  vel  Monafterio  tranfeat.  De  czteris  vero  dignitatibus, 
perfonatibus , Officiis  8c  Beneficiis  , fxcularibus  8c  régulai ibits  quibuf- 
eumque, quz  authoritate  didz  Sedis  conferentut , vel  de  quibus  provi- 
debitur  ( prxterquam  vigore  gratiarum  expe&ativarum , aut  caufl  per- 
mutaiionis  ) folvantur  annatz , feu  medii  fruftus , juxta  taxam  foliram  , i 
tempore  pofTeflîonis  infra  annumfpt  debirum  hujufmodi  fimiliter  in  fuc* 
cefiorem  in  Btneficio  non  tranfeat.  Sed  de  Beneficiis,  quz  valorem  vi- 
gir\ti  quatuor  florenorum  auri  de  Caméra  non  excedunr , nihil  folvattit  : 
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duretque  h xc  obfèrvantia  deinceps,nifi  cam  fimiliter  in  futur©  Conel* 
lio,  de  ipfius  Nationis  confenfu  contingat  immutari.  In  aliis  autcm  quas 
per  fœlicis  recordationis  Eugeniutn  Papam  quartum  etiam  przdecelforem 
noftrum,  pro  dida  Natione,  ufque  ad  tempus  futuri  generalis  Concilii, 
permifTa , concerta , Induira  & Décréta,  ac  per  nos  connrmata  fucrunt,  in 
quantum  ilia  concordix  prxfenti  non  obviant , iftâ  vice  nihil  volumus 
efïè  immutatum.  Et  per  hoc  quod  in  Concordatis  hujufmodi,  five  quibufvis 
aliis  eorum  occafione  conficiendis  Litteris,  propter  compendiofiorem 
defcriptionem  Alemania  fpecialiter  appellatur , Natio  ipfa  ccnferi  non  dé- 
bet à Gcrmanica  Natione  diftin&a , feu  quomodolibet  feparata.  Et  prx- 
terca  quia  difficile  foret  prxfentes  Litteras  ad  fingula  in  quibus  de  eis  for- 
fan  fides  facicnda  fueric,  loca  deferri , eâdera  Apoftolicâ  authoritate  de- 
cernimus  , quod  ipfarum  tranflûmpto  Metropolitanorum  di&x  Nationis 
figillo  munito , tanquam  przfentibus , fi  exhiberentur  Litteris  plena  fides 
adhibeatur  , & perinde  ftetur,  ac  fi  didx  prxfentes  Litterx  forent  exhi- 
biez, veloftenfx-  Et  infuper  quoque  irtitam  & inane,  fi  fecus  fuper  his 
à quoquam , quâvis  authoritate , feienter  vel  ignoranter  conrigerit  atten* 
tari.  Nulli  ergo  omnino  hominum  liccat  hancpaginam  noftrx  approba- 
tions , ratificationis,  laudationis,  acceptationis,  commutations,  referva- 
tionis , conftitutionis  , & voluntatis  infringere , vel  ei  aufu  temerario  con- 
traire. Si  quis  autcm  hoc  attentare  prxfumpferit , indignationem  omnipo- 
tentis  Dci,  6c  Beatorum  Pétri  6c  Pauli  Apoftolorum  cjus  fe  noverit  incur- 
furum.  Datum  Romx  apud  fanâum  Pctrum  anno  Incar  nationis  Domi- 
niez 1448.  decimo  quarto  Kalend.  Aprilis.  Pontificatus  noftri  anno  fc- 
cundo. 

Sumptum  ex  Regifiro  B ullarum  Nicolas  Papa  V.  libro  fecundo  Sécréta* 
rum,  folio  105.  & collât,  concordat . 

II  y a diverfes  Icétures  fur  l’article  du  Concordat,  commen- 
çant par  ces  mots,  Ve  cettcru  1.  Car  dans  l’édition  de  Cologne 
de  l’année  1600.  commentée  par  Georges  Brandcn  Chanoine 
d’Aulhourg,  il  y a une  parenthefe  commençant  à ce  mot  ( Ma- 
joribus.  qu’elle  renferme,  &c  fi  ni  fiant  à ceux-ci , Collcgiatis  Ec- 
clejiü  exceptés ) qu’cljc  renferme,  & puis  l’article  continue  , De 
quibus  jure  ordinario  providetur.  Dans  l’édition  de  16 1 z.  à Paris 
d’une  celcbre  Consultation  pour  la  poftulation  de  M.  André 
Valladicr  pour  l’Abbaïc  de  S.  Arnoul  de  Metz,  au  commence- 
ment de  laquelle cft  imprimé  le  Concordat  Germanique,  il  n’y 
2 point  de  parenthefe  en  cct  article , ni  après  la  clôture  de  la 
parenthefe,  ccsmots,  Ve  quibus  jure  ordinario  providetur.  comme 
en  la  precedente  édition.  ^ 

Dans  l’édition  du  Commentée  de  Jean  à Choxicr  Cha- 
OQinç  &.  Grand  Vicaire  de  Licge  fur  l’Induit  des  premières. 

prières. 
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prières  de  l'Empereur  de  l’anncc  i6ç8.  dans  lequel  cft  infère 
le  Concordat  Germanique,  la  parenthefe  commence  comme 
en  la  première  édition,  au  mot  ( Majoribus.  mais  elle  cft  portée 
jufqu’à  la  fin  de  l’article,  & renferme  ces  termes,  *4d  yuos  alias 
pertinet.  ) & Ce  lit  providetur.  au  lieu  de  provideatur. 

Et  dans  la  dernière  édition  des  Induits  de  Monficur  Doujar, 
où  il  a infère  les  Concordats  Germaniques,  il  n’y  a point  de 
parenthefe  dans  l’article,  & Ce  lit,  en  retranchant  ces  mots,  De 
i jm bus  provideatur.  au  lieu  de  providetur]  ce  qui  n’eft  pas  de  gran- 
de importance,  finon  que  le  mot  provideatur  cft  plus  impératif 
que  le  mot  providetur  } & pour  la  parenthefe  elle  eft  indifféren- 
te, parce  que  l’exception  vaut  une  parenthefe. 

Les  Indulcs  mêmes  accordez  aux  Rois  d’Efpagnc , Comtes 
de  Flandre  fie  de  Bourgogne,  pour  nommer  aux  Prelaturcs  de 
ces  Païs,  ne  leur  ont  été  donnez  qu’à  la  charge  de  ne  poinc 
déroger  à ces  Concordats,  dans  les  Èglifcs  où  ils  fc  trouveront 
s’obfcrvcr  , & dans  celle  de  Liège  où  ils  ont  etc  étendus  par 
Bulle  du  Pape  Jules  III.  de  l’annce  1554-  dont  nous  donne- 
rons ici  le  Tranjjumptum  , tiré  du  Rccücil  de  Georges  de  Smec 
Avocat  en  la  Cour  de  Flandre. 

Copia  Tranjjumpti  Bull*  decUratort*  Julii  Pap*  Il  J.  de  anno  1554, 
fu per  non  derogatione  Concordatorum  Nattonis  Germanie*  per 

privilégia  nominandt. 

IN  nomme  San&ifïîmx  & Individus  Trinitatis  , Patris,  Se  Fil  i fie 
Spiritus  Santti  , Amen.  Univerfis  fie  fingulis  hoc  prxfens  publicum 
tranllumpti  inftrumentum  vifuris , kfturis  pariter  & legi  audiruris  pateat 
evidenter,  fie  fit  notum  ; Quôd  anno  à Nativitate  Domini  noftri  Jefu 
Chrifti  millefimo  fexccncefimo  fexagefimo  , indiftione  decin.â  rerua,  die 
veto  trigefimâ  prima  menfis  Martii , Pontificatus  autem  Sanékiflîmi  in 
Chrifto  Patris  & Domini  noftri  Alcxandri  divinâ  Providentià  Papx  VIL 
anno  ejus  quinto.  Ego  Norarius  infraferiptus,  vidi,  legi,  palpavi  Se  di- 
ligenter infpexi  fumptum  quarumdam  liteerarum  Apoftolicarum  in  for- 
ma brevis  more  Romanx  Curix  expedirarum  , fanum  fiquidem  fie  inte- 
gtum,  non  vitiatum,  non  cancellatum,  née  in  aliqua  fui  parte  fufpcftum , 
fcd  omni  prorsùs  vitio  Se  fufpicione  carens  , quarum  ténor  fequitur  & 
eft  talis  videlicet.  Julius  Papa  II I-  ad  futuram  rei  memoriam.  Decec 
Romanum  Pontificem  Domini  noftri  Jefu  Chrifti,  à quo  pax  Se  concor- 
dia  ac  reliqua  bona  procedunt  in  terris  Vicarium  concordiis  inter  Sedem 
Apoftolicam  Se  nationes  Chriflianas  initis , firmitec  adhxrere  , &:  ne  eis 
contraveniatur  efticaciter  providere.  Sanè  nuper  accepinrnis^Y^uôd  licet 
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in  Concordatis  inter  di&am  Scdcm  ex  unâ,  & inclitam  nationem  Germa- 
nicam  ex  alteri  partibus  dudum  initis,  & per  fxlicis  recordationis  N;co- 
laiim  quintum , & deindc  diverfos  alios  Romanos  Pontifices  prxdeceifo- 
xes  noltros  approbatis  8c  innovatis,  ac  mutuo  partium  confenfu  firmatis 
inrer  alia  caveacur  exprefsc , quod  de  beneficiis  lircularibus  & regularibus 
di&x  nacionis  &c  Sedis  Apoftolicx  difpofitioni , aliàfque  ex  caufis  inibi 
expreflis  refervatis  pro  tempore  vacantibus  , jure  ordinario  provideatur 
per  eorum  ordinarios  Collatores , ncc  ipfi  ordinarii  Collatores  impedian- 
xur  quo  minus  de  illis  cum  de  Februarii,  Aprilis,  Junii,  Augufti , Oc- 
tobris , de  Dccembris  menfibus  vacenr,  libère  difponatur  per  illos  ad  quos 
illorum  collatio  , provifio  , prxfcntatio,  elc&io,  feu  quxvis  alia  difpofi- 
tio  pertinet  , 8c  Concordata  hujufmodi  Civicatem  de  Diœccfim  Lco- 
dienfem  comprehcndanc  feu  ad  illas  cxtcnla  fini  ; mhilominùs  pro  eo 
quod  poftmodum  pix  memorix  Sixtus  Papa  IV.  eciam  prxdeceflor  no- 
fter  dilc&is  Filais  Univerfitati  Do&orum  , Magiftrorum  8c  Scholariuna 
Audii  Lovanienfjs  diâx  Dicecefis  , feu  forfau  Faculcati  Artium  in  eo- 
dem  Studio  inftitutx,  aut  pro  tempore  exiftenti  Re&ori  Univetfitatis  Im- 
jufmodi  de  quinque  Magiftrorum  ad  hoc  in  folita  congrcgatione  Univer- 
/itatis  hujufmodi  deputandorum  confilio  Se  aftenfu  , nominandi  fingulis 
Prxlatis , Capitulis , Convcntibus , Collcgiis  6c  perfonis  Ecclefiafticis, 
Utriufque  fexus  fxcularibus  6e  regularibus  , etiamfî.  Abbatial!,  Abbatiflàli, 
Epifcopali  ôc  Archiepifcopali,  aut  Cardinalatus  fungantur  dignitate  6c 
honore,  ad  quos,  quas  8c  qux  Canonicatuum  & prxbendarum  ac  ad- 
miniftrationum  8e  cfficiorum  , exterorumque  beneficiorum  Ecclefiaftico- 
rutn,  cum  cura  8c  fine  cura,  in  terris  temporalis  Dominii  tune  Ducis  Ai’« 
ftrix  confiftentium  , collatio,  provifio , prxfentatio , eleâio,fcu  quxvis 
alia  difpofitio  communiter  aut  divifim  pertincr,  8e  eorum  cuilibet,  etiamfi 
aliqui  ipforum  extra  terras  eafdem  Sedem  & refidentiam  habeant,  unum 
Clericum  ex  ftodentibus  8e  graduatis  Univerfitatis  hujufmodi  , certo 
tune  expreflo  modo  qualificatum  , erga  Faculratem  perpetuo  duraturam 
conceffit,  8c  concefiio  hujufmodi  ad  di&as  Civitatem  8e  Diœccfim  extenfa 
fuit.  Se  à nonnullis  forfan  nimium  fcrupulofis  afieritur  in  concefïîone, 
feu  illius  extenfione  , hujufmodi  concordatis  prxfatis  derogatum  fuifle, 
inter  ordinarios  Collatores  Civitatis  & Diœcefis  prxra&os , feu  eos  qui- 
bus  bénéficia  ipfa  per  eofdem  ordinarios  Collatores  pro  tempore  confe- 
runtur  ex  unâ , ac  pro  tempore  nominatos  ad  bénéficia  hujufmodi  ex  al- 
téra partibus  diverfx  quxftiones , difeordix , contentiones  8e  lires  fxpius 
oriuntur  , atque  ex  fimilibus  provenire  confueverunt  odia  , ac  jurgia  8c 
fcandala  fubfequuntur  , majoraque  indies  pofie  fubfequi  formidantur,  in 
maximum  ordinariorum  Collatorum , 8c  aliorum  quibus  bénéficia  hujuf- 
modi pro  tempore  confetuntur  prxjudicium , ac  ftudentium  , feu  gradua- 
torum  perturbationem  non  modicam  : nos  attendtntes  concordata  pixta&a 
vim  pa&i  inter  partes  habere,  8c  qux  ex  pa&o  confiant,  abfque  partium 
confenfu  abrogari  non  confueviftè , neque  debere  : volentes  litium  fomen- 
ta de  medio  rollere,  fingularum  litterarum  Apoftolicarum  fuper  prxmif- 
fis  confe&arum  tenores  prxjfcntibus  pro  expreflis  habentes , motu  proprio 
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8c  ex  certâ  fcientiâ , ac  de  Apoftolicx  poteftatis  plenicudine  per  prcfences 
ftatuimus,  & ordinamus  atque  decernimus  •,  quôd  de  czcero  perpetuis 
fucuris  temporibus  iidem  ordinatii  Collatores , quibufvis  nominationibus 
in  vim  conceffionis  Facultatis  nominandi  8c  illius  extenfionis  hujufmo- 
di  pro  tempore  faâis  nonobftantibus  , de  beneficiis  ad  eorum  coilatio- 
nem , provifionem , przfentationem , elc&ionem  , feu  quamvis  aliam  did 
pofitionem  cotnmunirer  vel  divifim  quomodolibet  pertincntibus  , aliàs 
juxta  ipforum  concordatorum  continentiam  8c  cenorem  difponcre  libéré 
8c  licite  potetunt  ; quodqne  difpofitiones  per  eos  de  ipfis  bcocficiis  juxta 
tenorem  concordatorum  hujufmodi  aliàs  rite  8c  rcâc  pro 'tempore  fadVz, 
vaiidz  Sc  efficaces  exiftant , fuofque  plenarios  eftcâus  fortiantur  ; (îcque- 
& non  aliàs  in  przmiflis  omnibus  & fi-ngulis,  per  quofaimque  Judices, 

8c  Commiflàrios  quavis  autborirate  fungentes  *,  etiam  caufitrum  Palatii 
Apoftolici  Auditorcs,  in  quavis  causà  8c  inftantiâ , fubtatâ  eis  & eorum 
cuilibet  quavis  aliter  judicandi,  8c  interprerandi , authoritate&  Faculta- 
te  judicari  8c  definiri  debeat,  ac  irritum  8c  inane  exiftat,  fi  fecus  fuper 
iis  à quoquam  quavis  authoritate,  feienter  vel  ignoranter  contigerit  at- 
tentari;  nonobftantibus  prxmiflîs,  ac  conftitutionibus  8c  ordinationibus 
Apoftolicis,  neenon  Univerfitntis  8c  Facultatis  pixdiâarum  , etiam  ju- 
ramento  confirmatione  Apoftolicâ,  vel  quavis  firmirare  aliâ  roboratis- 
• ihtutis  8c  confuetudinibus,  privilegiis,  derogatoriis  , ali;fquc  efficaciori- 
bus  & infoliris  claufulis,  nec-non  irritantibus  & a!iis  decrctis , etiam  mo- 
tu  fîmili , & aliàs  quomodolibet  conccffis  , ac  etiam  iteratis  vicibus  ap> 
probatis  8c  innovatis  : Quibus  omnibus , fi  pro  illorum  fufficicnti  deroga- 
tione  de  illis  eorumque  lotis  tenoribus  fpecialis,  fpccifica , exprefla  8c 
individua  , ac  de  verbo  ad  verbum,  non  autem  per  claufulas  generales 
idem  importantes  mentio,  feu  quxvis  alia  expreffio  habenda , aut  aliqua 
exquifira  forma  ad  hxc  fervanda,  8c  tenores  hujufmodi , ac  fi  de  verbo  ad 
verbum  nihil  penitîïs  omiffo,  & forma  in  illis  traditâ  obfervatâ  infcni 
forenr,  przfentibus  pro  fufficienter  exprefiîs  habentes  , illis  aliàs  in  fiio 
robore  permanfuris , hac  vice  dumtaxat  fpecialiter  8c  exprefsè  derogamus, 

& fufficienter  derogatum  effie  decernimus , cxteiifque  contratiis  qùibup 
cumque.  Datum  Rom*  apud  S.  Petrum  fub  Annulo  Pifcatoris , die  déci- 
ma quart*  Septembris  , millcfimo  quingentefimo  quinquagcfirr.o  quarto; 
Ponrificatus  noflri  anno  qninto.  Qrôd  quidem  ftimptum  , ego  infràfcrip- 
tus  Notarius  reverenter  ut  decuit  ad  me  recipiens , ipfo  vifo  8c  diligen.  - 
ter  infpe&o  boc  prxfen»  publicum  tranfiumpti  inftrumentum  , in  liane 
publicam  forma  m redigere  curavi  8c  feci»  fignoque  8c  fubfcriptione  mcis 
folitis  8c  confueris  fignavi  & roboravi , ut  eidem  przfenri  publico  inftru- 
mento,  ftetur  firmiterque  credatur , 8c  plenaria  fides  adhibeatur  m judi- 
cio  8c  extra  iliud,  période  aefi  litterz  originales  in  medium  exhibitx  8c 
oftenfx  forent  : fuper  quibus  omnibus  prxmifïis  petitum  fuit  à me  Nota- 
rio  infràfcripto  ficri  prxfens  inftrumentum.  A&um  Romx,  anno,  indi- 
ftione,  die,  menfe,  8c  Pontificaru  quibus  fuprà  ; przfentibus  ibidem 
Dominis  Gcorgio  AlUrdino,  8c  Francifco  Moreau  Clericis  Remenfis  8c. 
Verdunenfis  refpe&ivè  Diœcefis  teftibusad  prxnailfa  omnia  8c  fingula  vo« 
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catis,  habitis,  fpecialirer  acque  rogacis  pro  ut  infcrius  habebatur.Pnemfcrtae 
iitrerac  Apoftolicx,  cum  fuo  originali  revifx  concordant,  Jachinus  Valtri- 
nus  OfEcialis  deputatus , &c  fignatum  crat  F.  Card.  Predal,  cum  para- 
pho  j appofitumque  crat  quoddam  figillum  , & adhnc  paulo  poft  fubfcrip- 
tum  crat.  Ego  Pctrus  Cottucnitis  publiais  Apoftolicâ  authoritatc,  facri- 
quc  Palatii  Apoftolici  caufarum  Rota:  Notarius , prxfcns  cranflumptum 
fubfcripfi,  6c  liibfignavi  requifirus,  cum  parapho. 

P.xge  508.  .Art.  37.  Le  fécond  Indulc  accordé  au  Roi  par 
le  meme  Pape  Innocent  XI.  pour  nommer  aux  Abbaïes, 
Tiicurez  Conventuels,  Prevôtcz  Rcgulieres  aïans  Convcnt  & 
Communauté,  datte  du  même  jour  10.  Mai  1686.  contient 
dciX  parties  à cet  égard  : la  première  regarde  la  nomination 
aux  Prclaturcs  Confiftorialcs  des  Comtcz  de  Flandres  & de 
Bourgogne,  qui  eft  accordée  au  Roi.  La  féconde  eft  pour  les 
Bénéfices  purement  collatifs  refervez  au  Pape  dans  fes  fix  mois 
alternatifs,  comme  dans  les  Pais  d’Obediencc,  lefquels  le  Pape 
s’oblige  ( comme  avoit  fait  Clément  IX.  de  ne  conférer  qu'à 
des  fujets  du  Roi,  ou  petfonnes  qui  lui  feront  agréables,  &: 
non  autrement:  de  telle  forte  que  l’Induit  du  Pape  Innocent 
XI.  n’cft  que  confirmatif  de  ceux  de  Clément  IX.  à cet  égard, 
d’au  tint  plus  que  comme  ceux  de  ce  Pape  pour  les  Evêchcz 
d’Arras  6c  de  Tournay  font  perpétuels,  accordez  au  Roi  & à 
fes  Succeficurs,  & ceux  pour  nommer  aux  Prclaturcs  Con- 
fiftorialcs de  Flandres , font  pour  le  Roi  fcul  & à fa  vie 
feulement  ; de  même  aufli  celui  du  Pape  Innocent  X I.  pour 
les  Evcchez  de  Saint  Orner  & Ypres  cft  perpétuel;  au  lieu 
que  celui  pour  les  autres  Bénéfices  Confiftoriaux  des  Comtez 
de  Flandres  & de  Bourgogne , cedez  au  Roi  par  la  Paix  de 
Nimeguc,cft  feulement  pour  le  Roi  feul  6c  à fa  vie  feulement. 
Nou?  ne  voïons  pas  neanmoins  de  raifon  pour  mettre  de  la 
différence  dans  la  conceflion  de  ces  grâces,  finon  que  comme 
elles  font  fingulieres  pour  le  Roi  à qui  elles  font  accordées , il 
faloit  qu'elles  fuftent  aufli  fingulieres  de  la  part  de  ce  grand 
Pape  qui  fc  rend  fingulier  en  toutes  fes  aétions. 

309.  Art.  38.  Ces  Induits  neanmoins  du  Pape  Innocent 
X I.  ne  taillent  pas  d’être  ampliatifs  & extenfifs  de  ceux  de 
Clcment  IX.  en  deux  maniérés.  La  première,  pour  nommer  aux 
Abbaïcs,  Prieurez  Conventuels  & Prevôtcz  Régulières  aïans 
Convcnt  & Communauté, crans  dans  la  Franche  Comté-,  dautant 
que  c’cft  une  première  conceflion , 6c  parce  que  cette  Province 
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n’a  cté  cédée  au  Roi  que  par  le  Traité  de  Nimeguc  du  iy. 
Septembre  1678.  Et  pour  les  Pricurcz  Collatifs,  qu'autrement 
on  appelle  Ruraux , il  cft  dit  qu’il  n’y  fera  pourvû  par  le  Pape 
dans  Tes  mois  alternatifs,  comme  étans  Païs  d’Obediencc,  que 
de  Sujets  originaires  6c  perfonnes  agréables  au  Roi.  En  cela 
confiftc  la  première  ampliation  6c  extenfion  de  l’Induit  du 
Pape  Innocent  X I.  fur  ceux  de  Clément  IX.  car  il  n’en  étoit 
point  parlé  dans  ces  Induits  i d’autant  plus  que  le  Roi  n*a  etc 
fait  Maître  6c  n'a  cté  rendu  Souverain  de  ces  Païs,  que  par  le 
Traité  de  Paix  de  Niracguc  qui  a donné  l’ouverture  à l’Induit 
du  Pape  Innocent  XI. 

Page  309.  art.  39.  La  fécondé  ampliation  6c  extenfion  de 
l’Induit  du  Pape  Innocent  XI.  fui:  celui  de  Clément  IX.  eft 
pour  les  Abbaïcs,  Pricurcz  Conventuels,  Prevôtcz  Régulières 
aïans  Convcnt  6c  Communauté,  étans  dans  la  Flandre  6c 
Pars  Bas,  non  compris  dans  les  deux  Induits  de  Clément  IX. 
pour  n’avoir  été  ccdez  au  Roi  que  par  le  Traite  de  Paix  de 
Nimeguc  ; comme  porte  h elaufe  fuivantc  de  cet  Induit: 
Concejjionem  juru  & facultatif  nominxndt  Romano  Pontifia  pro 

tempore  exigent i ad  quxfcumque  fimiles  JDignitates  Abbatiales > 

ac  regimina  quorumeumque  Monxferiorum  etiam  per  Priores  & Prx- 
pojitos  régi  & gubernari  folttorum , nec  - non  quofeumque  Priorxtiu , 
Prxpofitunu  , aut  PrxpofiextM  Conventum  hxbentes , in  prxfxtis  Co - 
mttatu  Burgundix  , ZJrbibus  , Locis  £7*  regionibus  ab  illo  dependen- 
tibus  y comprehensd  Civitxte  Bifuntincnfi  ejufque  diJhiEin , nec  non 
alus  Civitatibufy  Oppidts , ArciùuS,  Regionibus , dijbidibus , & lo- 
cis in  Belgicts  ditiombus  hu)ufmoii  confijlentibus , tibi  a prxfato  Carolo 
Rege  per  Jupradittum  TrxSixtum  Pacu  Noviomogi  initum  cefjis  & rc- 
nunzixtis , qux  de  prxfenti  pojjides , & in  futurum  vigort  Trxéi.uus  Paris 

hujujmodi  pacifeè  pofjidcbss , dumtaxat  confijlentes  & confijlenttx 

autoritxte  Apojlolicx  } tenore  prxfentium  extendinsus  pan  ter  & am - 
pliamus. 

Il  efi:  encore  à remarquer,  que  dans  ces  Induits  du  Pape  In- 
nocent X l.  il  n’eft  point  parlé  de  l’Archevêché  de  Befançon, 
non  plus  que  de  celui  de  Cambrai , afin  de  confcrvcr  l’cleélion 
en  1 un  6c  en  l’autre , étant  compris  fous  les  Concordats  Ger- 
maniques, comme  principaux  Membres  de  l’Empire,  celui-ci 
en  étant  une  Principauté,  6c  celui  là  écant  le  Chef  Ecdcfiafti- 
que  du  Comte  de  Bourgogne,  ou  Franche-Comté , qui  compo- 
se le  dixième  Cercle  de  l’Empire , appelle  de  Bourgogne  j dans 
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lcfqucllcs  Dignitcz  Archiepifcopales  ( vacance  arrivant  ) Iclec- 
tion  a lieu  fuivant  les  Concordats  Germaniques  & la  Bulle 
de  Jules  III.  pour  n’y  point  déroger,  ci-dcflus  rapportez,  avec 
les  Droits  du  Roi  refervez  dans  Pclc&ion  ; comme  nous  l’avons 
ci-devant  expliqué  & prouve  dans  le  Chapitre  VII. 

Pour  rendre  nôtre  deficin  parfait  Se  achevé  , Se  pour  afïurer 
lcs  Droits  de  fa  Majefte  fur  les  Bénéfices  Confiftoriaux  de 
Flandres,  nous  en  donnons  le  Poüillié  general  & le  plus  exaéb 
que  nous  l’avons  pu  drefler,  auquel  nous  femmes  bien  aife  de 
joindre  celui  des  Prclaturcs  Confiftorialcs  & autres  du  Comte 
de  Bourgogne  ou  Franche-Comtc,  tel  qu’il  nous  a éré  commu- 
nique par  Mon ficur  l’Abbé  Coifnarc,  qui  en  a fait  une  tres- 
cxa&c  recherche. 

Poüillié  des  Bénéfices  du  Comté  de  Flandres  &c  des  Païs-Bas- 
Catholiques,  qui  font  fournis  à La  Nomination  Roïalc,  * 

Mxittement  drefjc  & retiieilli  tant  de  ÜHifioire  Ecclefiaftique  des 
Païs-Bas,  compofée  pat  Alattre  Guillaume  Ga%ct,du  Iratte  a %Au- 
bert  le  Mire  De  Collcgiis  Canonicorum  , (jue  d'anciens  CF 
nouveaux  Mémoires , qui  aj] tirent  ladite  Nomination  %oïale. 

AvUT,lSSEM!Kt 

QU  o i <^ue  les  Rois  d’Efpagnc  Comtes  de  Flandre  & des 
Païs-Bas,  & les  Souverains  & Gouverneurs  de  ces  Pro- 
vinces aient  obtenu  des  Induits  des  Papes  pour  nommer  aux 
Prelatures  Confiftorialcs  de  ces  Païs  ; il  eft  neanmoins  vrai  que 
quelques-uns  de  ces  Princes  ou  Gouverneurs  fe  fondans  fur  le 
Canon  Cum  longe . Vift.  6y  tire  du  6.  Canon  du  XII.  Concilo 
de  Tolede,  n’ont  pas  donne  toute  l’étendue  à la  grâce  de  leurs 
Indulrs  qu’ils  pouvoient  & dévoient  y donner  ; mais  s’appuïans 
fur  une  interprétation  de  ce  Canon  mal  pris  par  Guillaume  de 
Mont-Serrat,  Dotteur  Efpagnol , fe  font  contentez  de  choifir 
& nommer  aux  Papes  ou  aux  Evêques  Confirmatcurs  une  per- 
fonne  du  nombre  des  trois  choifies  par  cle&ion , qui  leurs 
étoicnt  prefentez  par  les  Chapitres  & Monaftercs  de  ces  Pro- 
vinces, apres  le  décès  des  Prélats  ou  Abbez  des  Eglifes  va- 
cantes dans  la  Flandres  & Païs-Bas  Catholiques.  11  eft  vrai 
aufti  que  quelquefois  ces  Princes,  en  vertu  de  leurs  Induits,  fans 
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attendre. l'élc&ion  des  Chapitres,  ont. nommé  des  fujets  à ces 
Bénéfices  Confiftoriaux  vacans , pour  être  confirmez  par  ceux 
qui  en  dévoient  donner  l'inftitution  Canonique;  & meme  la 
Duc  d'Albe  en  vertu  de  Ton  Induit  particulier,  nommoic  à ces 
Prciaturcs,  & pourvoïoit  de  plein  droit  aux  premières  Digni- 
tez  après  les  Pontificales  dans  les  Cathédrales , & aux  prin- 
cipales des  Collegiales,  en  tous  mois  & en  toutes  fortes  de 
vacances,  hors  celle  in  Curia  qui  ctoit  fpecialcmcnt  refervee. 

Ainfi  le  Roi , qui  jufqu’a  prefent  n'a  pas  voulu  exécuter 
entièrement  la  grâce  de  fes  Induits  fur  les  Bénéfices  de  Flan- 
dres , & qui  s’clt  contenté  de  choifir  & nommer  l'un  des  trois 
fujccs  qui  lui  font  prefentez  par  les  Chapitres  des  Monaftcres 
vacans,  peut  en  vertu  de  fes  Induits  & doit  incelTammcnt,  ou 
quand  il  jugera  à propos , ufer  du  droit  de  Nomination  aux 
Prelatures  Confiftoriales  du  Comté  de  Flandres  & des  Païs- 
Bas , pour  fc  mettre  en  pofleffion  de  fc  choifir  des  fujets  atta- 
chez à fon  fcrvicc , 6c  exécuter  les  Induits  des  Souverains  Pon- 
tifes, qui  mentent  bien  d’être  mis  en  ufage  dans  toute  leur 
étendue  : & marquer  en  cela  leftime  & la  confideration  qu'on 
en  doit  juftement  avoir. 

Pour  fuivre  entièrement  les  Mémoires  de  l’Hiftoire  de  Flan- 
dre de  Gazct , & autres  particuliers  qui  on  etc  communiquez, 
& faire  plus  d’honneur  aux  Induits  des  Papes  accordez  aux 
Rois  d'Éfpagne  Comtes  de  Flandres  & des  Païs-  Bas , & aux 
Souverains  ou  Gouverneurs  de  ces  Païs , & depuis  aux  Rois 
de  France  leurs  fucccficurs.  Il  a etc  à propos  de  comprendre 
dans  ce  Poüillic  tous  les  Bénéfices  de  Flandres  & des  Païs  Bas 
Catholiques,  afin  de  voir  par  là  ceux  qui  font  fournis  à la  No- 
mination des  Rois  de  France  & d’Efpagne  Comtes  de  Flan- 
dres en  vertu  de  leurs  Induits. 

Toutes  ces  Provinces  pour  les  Bénéfices  inferieurs  &:  col- 
latifs , fc  gouvernent  fuivant  les  Concordats  Germaniques , où 
les  Ordinaires  & les  Papes  ont  leurs  alternatives,  qui  d’ailleurs 
fuivant  les  elaufesde  leurs  Induits,  ne  peuvent  & ne  doivent 
pourvoir  de  ces  Bénéfices  collatifs,  que  des  fujets  originaires 
du  Païs , agréables  aux  Princes,  & non  fufpecls  à leurs  Ma- 
jeftez. 

Ce  Poüillic  eft  difpofé  par  Diocefe,  & par  ordre  alphabé- 
tique, afin  que  les  recherches  en  foient  plus  faciles,  & que  l’on 
y voie  premièrement  les  Chapitres  pour  les  Droits  Roïaux  de 
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Nomination  aux  premières  Dignitez  apres  les  Pontificales  dans 
les  Cathédrales,  6c  aux  principales  dans  les  Collégiales,  de 
Joïeux  Avenemcnc  à la  Couronne,  & Serment  de  fidelité  dans 
les  Eglifcs  où  les  Evêques  font  pleins  Collateurs  des  Prében- 
des, 6c  autres  Droits  qui  peuvent  appartenir  juftement  au  Roi 
dans  les  Eglifes  de  Flandres  & Pais  Bas  Cacholiqucs.  Il  cft 
auflï  difpofc  dans  le  meme  ordre,  afin  que  l'on  y voie  encore 
les  Abbaïcs,  Prevôtez  Régulières,  Prieurez  Conventuels,  & 
les  autres  Monaftcrcs  6c  Bénéfices  qui  font  fournis  à la  Nomi- 
nation Roïale  dans  ces  Provinces,  ou  nouvellement  cédées  au 
Roi  de  France , ou  encore  loûmifes  à la  Domination  du  Roi 
d‘Efpagnc  Souverain  du  relie  do  la  Flandres  6c  des  Païs-Bas 
Catholiques. 

ZiW  • . v < ! 

Archevêché  & Diocefe  de  Cambray. 

" CHAPITRES. 


Benefx  CBS. 

LE  Chapitre  de  Notre  - Dame 
d’Antoing  en  Hainault , cora- 
pofe  de 

fondé  par  Gérard  Comte  de  Bour- 
gogne, Duc  de  Brabant. 

Le  Chapitre  d’Avefne  fondé  par 
Loüifc  d’Albrer , femme  de  Char- 
les de  Croy  , premier  Prince  de 
Chimay. 

Le  Chapitre  de  Beaumont  lez 
Avcfnes  , félon  Aubert  le  Mire  , en 
l’an  7 j o. 

Le  Chapitre  de  Binch,  compo- 
fé  de 

6c  dont  un  Moine  de  Lobbes  pof- 
fede  une  Prebende. 

Le  Monafterc  6c  depuis  Chapi- 
tre de  Notre  Dame  de  Condé  en  Hai- 
nault, fondé  par  le  meme  Prince 
environ  le  meme  tems,  compofé 
de 
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Le  Chapitre  de  l'Eglife  Cathé- 
drale de  Noftre-Dame  de  Cambray  3 i •>  > 

fondé  du  tems  de  Diogene  I.  Evê- 
que , environ  l’an  $94.  compofé 
d’un  Prévôt,  d’un  Doïcn  & de  48. 

Chanoines  Prcbcndez,  &:  de  9 y. 

Vicaires  & Chapcllains.  L’Archc- 
vcque  de  Cambray  prend  la  qua- 
lité de  Duc  de  Cambray,  Comte 
de  Cambrcfis  & de  Prince  de  l’Em. 
pire;  & eft  éle&if  fuivant  le  Con- 
cordat Germanique , avec  la  refer- 
ve  des  Droits  du  Roi  dans  l’é- 
le&ion. 

Le  Chapitre  de  Sainte  Croix 
de  Cambray  , fondé  du  tems  de 
l’Evcquc  Lrctbert  , environ  l’an 
10  $8.  par  Elbant  le  Rouge  qui  y 
eft  enterre. 

Le  Monaftere  & depuis  Chapi- 
tre de  Saint  Gaugeric  , autrement 
Saint  Gety,  V.  Evcque  de  Cam- 
bray , par  lui  fondé  environ  l'an 
j 8 6.  dans  le  lieu  où  prefentement 
fc  voit  la  Citadelle  bâtie  par  l’Em- 
pereur Charles  V.  en  154$.  qui 
transfera  ce  Chapitre  dans  le  Chœur 
de  l’Eglife  Parroilfialc  do  S.  Vaaft 
de  la  meme  Ville.  Ce  Chapitre  cil 
compoic  de 

Le  Chapitre  de  Saint  Germain  de 
Monts  en  Hainaulr,  fondé  en  l’an 
660.  par  faintc  Vvaudrudc,  pour 
l’afliftancc  au  fpirituel  des  Dames 
ChanoinciTes  de  Monts.  Ce  Chapi- 
tre eft  compoic  de 

Le  Monaftere  & depuis  Cha- 
pitre de  Saint  Pierre  & Saint  Paul, 
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cm  Suint  Edition  de  Leufe  en  Hai- 
nault, fondé  environ  l'an  741.  par 
Gérard  Comte  de  Bourgogne,  Duc 
de  Brabant.  Ce  Chapitre  eft  com- 
poie  de 

Le  Noble  Chapitre  des  Dames 
CbanoincfTcs  de  Maubeuge  , qui 
font  preuve  de  NoblefTe.  Il  a etc 
fondé  par  fainte  Aldcgondc  fœur 
de  fainto  Vvaudrudc  environ  l'an 
66  4. 

Le  Chapitre  feculier  de  faint 
Martin  de  Maubeuge  , fondé  pour 
aflifter  les  Dames  au  fpiritucl , & 
les  aider  à chanter  le  fcrvicc  divin. 

Ce  Chapitre  eft  compofé  de 

Le  Chapitre  de  Nojlrt  Ddme  de  la, 

Salle  au  Comte  à Valenciennes , en 
Hainault  par  Baudoüin  IV.  du 
nom  , Comte  de  Hainault,  fur- 
nommé  le  Courageux,  fondé  envi- 
ron l'an  1195.  pour  un  Doïcn  & 
quinze  Chanoines  Prcbendcz. 

Le  Monaftcrc  & depuis  le  Cha- 
pitre de  Nojlr-Ddme  de  Soigmes , fon- 
dé environ  l'an  6 45.  par  S.  Vin- 
cent fils  du  Comte  Maldegaire, 
mari  de  fainte  Vvaudrudc.qui  quit- 
ta le  monde,  & fut  converti  par  les 
miracles  de  faim  Amand.  Ce  Cha- 
pitre eft  compofc  de 

Le  N oblc  Chapitre  de  fdinte  Vydu- 
drude  à Monts  , fondé  par  cette 
fainte  Comtcflc , environ  l'an  66 o. 
pour  les  Dames  Chanoineflcs  , qui 
„ font  des  preuves  fort  cxa&cs  de  No- 
blefTc.  1 i" 
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L’Abbaïe  de  faint  %André  de  Châ- 
teau- Cambrefis , Ordre  de  faine 
Benoift,  fondé  environ  l’an  1046. 
par  faint  Gérard  Evcque  de  Cam- 
bray  & augmcncéc  par  S.  Lictbcrt 
fon  fucce/Teur. 

L’Abbaïc  de  Saint  Aubert  de  Cam- 
bray , Ordre  de  faine  Auguftin,  fon- 
dée prcmiercmcnc  hors  la  Ville, 
dans  le  lieu  qui  fervoie  d’Oraeoirc 
à ce  faine  Evcque  pour  des  Cha- 
noines fcculicrs,  qui  en  1076.  fu- 
rent changez  par  l’Evcque  Gérard 
en  Chanoines  Réguliers , qui  por- 
tent  la  Robe  violette  & le  Rochce 
par  deflus. 

L’Abbaic  de  Noflrc-Dame  de  Bon- 
ne - Efperance , en  Hainault,  Ordre  y ««  i * »/'«r 
de  Prémontre  prés  la  Ville  de*  nomme.  J confirme* 

Binch  en  Hainault , fondée  par  Ré- 
gnault de  la  Croix  environ  l’an 
1131. 

L’Abbaïc  de  Cambron  en  Hai- 
nault , Ordre  de  Cîtcaux  , fondée 
en  1140.  par  Mclïire  Anfelmc 
Chanoine  de  Soignics , Seigneur 
de  Pcronnc,  & fils  du  Seigneur  de 
Trazegnies. 

L’Abbaïc  de  Cantimpré  près  Cam. 
bray,  Ordre  de  faine  Auguftin,  au- 
trefois de  la  Congrégation  de  faint 
Vi&or,  fondée  environ  l’an  ij<>o.  j 
par  un  faine  Prêtre  nommé  Jean, 
qui  en  fut  premier  Abbé , & trans- 
férée dans  la  Ville  de  Hall  en  Hai- 
oaulc.  • r ■ • . 
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L’Abbaïc  de  faint  Cslixte  de * 
Ciffoin*  dans  la  Flandro  Françoifc 
à trois  lieues  de  Lille,  Ordre  de 
faine  Auguftin  Congrégation  d’A- 
roaife,  félon  Gazée,  du  Dioccfc  de 
Cambray  ; & plus  probablement 
félon  d’autres  de  celui  de  Tour- 
nay,  fondée  premièrement  pour  des 
Chanoines  Séculiers  enuiron  l’an 
Z ^8.&  Rcgulariféc  vers  l’an  11x9. 

L’Abbaïc  de  feint  Pierre  de  Cref 
pin , en  Hainault,  entre  Valencien- 
nes &c  ûinc  Guillain , Ordre  de 
faint  Benoift,  fondée  vers  l'an  700. 


par  faint  Landelin. 

L’Abbaïc  de  feint  Denis  en  Broc- 
queroy , dans  le  pais  de  Hainault , 
Ordre  de  faint  Benoift,  fondée  en- 
viron l’an  1084.  par  Gérard  Evê- 
que de  Cambray  & la  ComtefTe 
Richilde  de  Hainault  & Baudoüin 


r 


fon  fils. 

L’Abbaïe  de  feint  Eftienne  de 
Fimy  en  Cambrefis,  Ordre  de  faint 
Benoift;  fondée  environ  l’an 
dotée  & augmentée  par  Nicolas  I. 
en  1140. 

L Abbaïe  de  Noftre-Vxme  de  Fon. 
tencllcs  en  Hainaulc , à une  licuê 
de  Valenciennes  fur  le  chemin  de 
Cambray  , Ordre  de  Cifteaux  Fi- 
liation  de  Clervaux , fondée  envi- 
ron l’an  ma.  par  Jeanne  & Agnes 
faintes  filles  de  Helin  Chevalier 
Seigneur  d’Aunoy. 

L’Abbaïo  de  Gmllenzhen  en  Hai- 
naulc , Ordre  de  faint  Benoift,  fon- 
dée environ  l'an  11x6.  par  Idc, 
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veuve  du  Seigneur  de  Ghiévres  &’ 
mcrc  de  Nicolas  premier  Evcquc 
de  Cambray. 

L*Abbaïe  de  Saint  Guijlain  en 
Hainault,  Ordre  de  Saint  Benoift, 
fondée  par  ce  faine  Abbc  environ 
l’an  6^6. 

L'Abbaïc  de  Saint  Pierre  (T  Saint 
Paul  de  Hautmont  prés  Maubcuge 
en  Hainault,  Ordre  de  Saint  Bc- 
noift , fondée  environ  l’an  640.  par 
Saint  Vincent  fils  du  Comte  Mal- 
degaire , mari  de  Sainte  Vvaudru- 
de  & fondateur  duMonaftcre  à pre- 
fent  Chapitre  de  Notre-Dame  de 
Soignics. 

L’Abbaïc  de  Saint  Pierre  de  H h • 
necourt  3 Hondecourt  ou  Honnecourt 
en  Cambrefis , entre  Cambray  & , 
Saint  Quentin,  Ordre  de  Saint  Be  f 
noift,  fondée  du  temsde  S.  Bertin 
par  un  Seigneur  nommé  Almafri- 
dc  & fa  femme  Childcbcrtc. 

L’Abbaïc  de  Saint  Jean  de  Valen- 
cicnncs  en  Hainault , Ordre  de  S. 
Auguftin,  Congrégation  d’Aroai- 
fc , fondée  premièrement  pour  des 
Moines  de  Saint  Benoift  par  Pé- 
pin Hcriftel  environ  l’an  69 o.  puis 
occupée  par  des  Chanoines  Sécu- 
liers ; & enfin  donnée  aux  Chanoi 
nés  Réguliers  en  1010.  & à eux 
confirmée  en  1107.  par  Baudoüin 
II.  du  nom  Comte  de  Hainault, 
furnomme  le  Magnanime. 

L’Abbaïc  de  Lieffes  en  Hainault, 
Ordre  de  Saint  Bcnoift  , fondée 
vers  l'an  7JI.  par  le  Comte  Vie-  L 
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bcrc  & Adc  fa  femme. 

L’Abbaïc  de  Lobbes , fur  les  con- 
fins de  Hainault  & Liège,  prés  de 
la  nviere  de  S ambre,  fondée  vers 
pan  646.  par  Saint  Landclin  pQur 
des  Moines  de  l’Ordre  de  Saint 
Bcnoift. 

L’Abbaïc  de  Notre-Dame  de  Ma 
voiles  en  Hainault,  Ordre  de  Saint 
Bcnoift,  fondée  vers  l’an  680.  par 
S.  Humbert  en  fa  terre  de  Marol- 
Ics,  en  fuite  occupée  par  des  Cha- 
noines Séculiers , U enfin  rcftituce 
aux  Moines  de  Saint  Bcnoift  en 
1010.  par  Gérard  Evêque  de  Cam- 
bray. 

L’Abbaïc  du  Mont  Saint  Martin , 
près  le  Catelct,  Ordre  de  Prcmon- 
cre  , fondée  vers  l’an  1150.  dont 
la  Mcnfc  Abbatiale  cft  perpétuel- 
lement unie  à l’Archevêché  de 
Sens,  pour  le  dédommagement  de 
l’erettion  de  Paris  en  Métropo- 
le, 12,000  1. 

L’Abbaïe  de  Premy  en  Cambrc- 
fis  , transférée  maintenant  à Cam- 
bray  à caufe  des  guerres  , fondée 
pour  des  Chanoincfles  Regulier.es 
de  l’Ordre  de  Saint  Auguftin  prés 
l’Abbaïe  de  Cantimprc  , par  Ro- 
gicr  Evêque  de  Cambray  , vers 
Pan  1180. 

L’Abbaïc  du  Quefnoy  en  Hai- 
nault, de  Filles,  de  l'Ordre  de  S. 
Auguftin,  tirées  de  Premy  , fon- 
dée en  1233.  par  Jeanne  Comtcf  1 
(j:  de  Flandre  Sc  de  Hainault. 

L’ Abbaï.c  de  Saint  Fourjÿ  de  Rocux  J 
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en  Hainault , Ordre  de  PrémoiO 
tré,  fondée  par  Burchard  Evêque  I 
de  Cambray,  vers  l’an  1126. 

L*  Abbaïc  du  S.  Sepulchre  de  Cam- 
brxy , Ordre  de  Saint  Bcnoift , fon- 
dée par  Lietberc  Evêque,  vers  l’an 
1064. 

L’Abbaïe  de  Spinlieu  prés  Monts 
en  Hainault,  de  Filles,  Ordre  de 
Cifteaux , fondée  au  tems  de  Jean* 
ne  Comrcflc  de  Flandre , vers  l’an 
izij.  par  Beatrix  de  Lens  qui  en 
fut  première  Abbcflc. 

L’Abbaïc  de  Vaucelles  en  Cam- 
b refis,  Ordre  de  Cifteaux,  fondée 
vers  l'an  1130.  par  Guy  5c  Hugues  I 
Seigneurs  d’Oify.  I Le  Roi 

L’Abbaïe  du  Verger-  le^-OiJy  en  j nomme. 
Arcois,  de  Filles  , Ordre  de  Cî-| 
tcaux  , fondée  environ  l’an  113a. 
par  le  Seigneur  d’Oify  ôc  Coucy. 

L’Abbaïe  de  i Olive  , autrement 
t H ermitage  en  Hainault,  donnée  à 
dos  Rcligicufcs  de  Cifteaux , vers 
l’an  1 2,10. 

L’Abbaïe  du  Refuge  Notre-Dame 
prés  Hall  en  Hainault,  fut  cedée 
vers  l’an  1258.  par  l'Abbc  de  Lief 
fes  aux  Rcligicufes  de  Cifteaux, 
qui  y furent  transférées  d’un  autre 
Monaftcrc  proche  Oudcnardc,  du 
confcntcmcnt  des  Evêques  do 
Cambray  ôc  Tournay  , des  Abbcz 
5c  Religieux  de  Licfles,  ôc  de  Jean- 
ne 5c  Marguerite  Comtcflcs  de . 

Flandre  5c  de  Hainault.  j 
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LA  Prcvôtc  de  Notre-Dame  la  \ 
Grande  prés  le  Château  de  Va- 
lenciennes en  Hainault , Ordre  de 
Saint  Benoift,  dépendant  de  l'Ab. 
baïc  d’Hafnon  , fondée  en  10Î0. 
par  Richildc  fie  fon  fils  Baudoüin, 
Comte  fit  Comteflc  de  Flandre  & 
de  Hainault  , du  confentcmcnt 
de  Gérard  1 1.  Evcque  de  Caro- 
bray. 

La  Prévôté  de  Hafprc,  Ordre  de 
Saint  Benoift  , fondée  par  Pépin 
Duc  de  Brabant,  vers  lan  6$z. 
pour  être  une  dépendance  de  l’Ab 
baïe  de  Jumieecs,  fie  depuis  en 
1024.  foùmile  a l*Abbc  de  Saint 
Vaaft  d’Arras , d’où  elle  dépend  à v 
prefent. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Saint 
Michel  en  Sart,  Ordre  de  Saint  Be- 
noift , dépendant  de  l’Abbaïc  de 
Licfles,  fondé  vers  l’an  1088.  par 
une  noble  Dame  nommée  Perron- 
ne  Coufined’Adé  veuve  de  Thicr 
ry  d’Avefnes  fondateurs  de  cette 
Abbaïc. 

Le  Prieuré  Conventuel  autre- 
fois Chapitre  de  Saint  Pierre  &“  S. 
Paul  ou  Saint  Sauve  , prés  Valen- 
ciennes , Ordre  de  Saint  Benoift, 
Congrégation  de  Cluny  , fondé 
par  l’Empereur  Charlemagne  l’an 
801.  fit  depuis  fournis  fousl  obcïf- 
fance  de  l’Abbé  de  Cluny. 
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LE  Chapitre  de  Saint  Amé^à 
Doüay,  fondé  vers  l*an  640. 
par  Erchembauld  Maire  du  Pa- 
lais, compofc  de 
Le  Chapitre  de  Saint  Pierre  de 
Doüay , compofc  de 
Le  Chapitre  de  l'Eglifc  Cathei 
dralc  de  Notre-Dame  £ Arras,  com- 
pofc d’un  Prévôt,  d’un  Doïen  & 
de  40  Chanoines,  fonde  vers  Pan 
3? 4.  par  S.  Diogencs  premier  E- 
vcque  de  Cambray  & d’Arras. 
L’Evequeeft:  à la  Nomination  du< 
Roi  fuivant  PIndult  de  Clcracne 
IX. 

Le  Chapitre  de  Saint  Barthélémy 
de  Bethune , compofc  de 
& fondé  par  un  noble  Chevalier 
nomme  Morenge  & Ode  fa  fem- 
me , du  confenteincnt  de  Gérard* 
Evêque  de  Cambray  & d’Arras. 
La  Prévôté  de  cette  Eglife  cfl  à 
la  nomination  du  Roi. 

Le  Chapitre  de  Lent  en  Artois 
compofé  de  v 
& fondé  en  Pan  ioz8.  par  Bauw. 
doüin  Comte  de  Flandre^  d'Ar- 
tois i comme  le  marquent  ces  deux 
anciens  vers,  qui  font  au  deflus  de 
la  porte  du  Chœur  de  cetrc  Eglife. 
>Anno  milleno  ter  deno  bis  mi- 


nus uno, 

Hune  intrare  Chorum  cœpitgrcx 
Canonitorum. 
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L’Abbaïc  de  Saint  Sauveur  6*0 
Notre-Dame  i\Anchm  , Ordre 
de  Saint  Benoift  , fondée  vers  l'an 
1079.  du  confentcmcnt  & dans  la 
Terre  d’Anfeau  de  Ribcmont , Sr 
de  Gérard  II.  Evcque  de  Cambray 
&:  d’Arras,  par  Vvalrier  Seigneur 
de  Montigny  & Pecquencourt,  & 
Sohicr  ou  Siger  Seigneur  de  Los 
& de  Corccllcs,  qui  s’y  rendirent 
Religieux,  dont  Alard  Moine  de 
lAbbaïc  d’Hafnou  fut  premier 
Abbé. 

Le  Monaftere  des  Auguftincs 
d’Arras,  Ordre  de  Saint  Auguftin, 
aïant  ère  démoli  par  les  guerres, 
a etc  rétabli  dans  la  Ville  en  1430. 
par  une  riche  Se  pieufe  Dame  qui  ) 
s’y  retira. 

Selon  Gazet  l’Abbaïe  de  la 
Srayellc-le^^Aitnay , Ordre  de  Ci- 
tcaux  , fondée  l’an  ity  1.  par  Mi- 
chel Comte  d’Antoing. 

L’Abbaïc  de  Saint  Nicolas  d'A- 
rojije  le^Bapaulme  , autrefois  Chef 
d’une  célébré  Congrégation  , Or- 
dre de  Saint  Auguftin,  fondée  par 
deux  vertueux  Prêtres  nommez 
Conon  & Hildemaire  en  1097. 

L’Abbaïe  d’Avefnes-  le X*  Bapaul - 
me,  de  Filles,  Ordre  de  Saint  Bc- 
noift,  fondée  en  nz8.  par  Thier- 
ry Comte  de  Flandre  & Clémence 
fa  femme. 

L’Abbaïc  de  Chdteau  - l'Abbaïc , 
Ordre  de  Prémontré , fondée  félon  , 
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Gazct  en  iiyy.  par  Evrard  Ra-' 
duiph  Prince  de  Mortagnc  & Châ- 
telain  de  Tournayjmais  plas  vrai- 
fcmblablcmcnt  elle  n’cft  qu’une 
dépendance  de  celle  de  Vicoigne. 

L'Abbaïe  de  Denain , prés  Va- 
lenciennes fur  PEfcaulc,  de  Filles, 

Ordre  de  Saine  Benoift  , fondée 
par  Aldcbert  Comte  d’Oftrcvcnc 
&:  la  ComtelTc  Reine  fa  femme, 
laquelle  étant  veuve  s’y  retira  avec 
Sainte  Refroy  , vers  l'an  764. 

L’Abbaïe  de  Notre-Dame  des  Prés 
à Doüay  , de  Filles , Ordre  de  Cî- 
tcaux,  qui  fc  fournit  à cet  Ordre 
en  1310.  étant  auparavant  une 
Maifon  de  Beguines,  ou  de  la  Rè- 
gle de  Sainte  Beggue. 

L’Abbaïe  de  Notre-Dame  et  Eau-  / £e  jf0’ 

court  y prés  Bapaulme  , Ordre  de  f 
c-  i n ■ r 1/  i«  I nomme. 
oaint  Auguftin,  fondée  par  le  Bien- 1 

heureux  Eudes  premier  Abbé  en 

1100.  du  confcntement  de  Lambert 

Evêque  d’Arras. 

L’Abbaïe  d'Ejlrun , de  Filles,  Or- 
dre de  Saint  Benoiil  , fondée  fé- 
lon le  Martyrologe  de  cette  Mai- 
fon  par  la  Pnneefle  Beatrix  qui  vi 
voit  environ  le  tems  de  Charlema- 
gne, &:  rétablie  en  1088.  fous  Ge. 
rard  II.  Evêque  d’Arras  par  Ful- 
fende  première  Abbefle. 

L’Abbaïe  de  Notre-Dame  de  Fltn- 
wm,  de  Filles,  Ordre  de  Cifteaux, 
premièrement  fondée  prés  d Or- 
chies  en  1134.  & en  11  ji.  trans- 
férée à Flinnes  par  Marguerite  fil. 
le  de  Baudoüin  V.  Comte  de 
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Flandre  3C  de  Hainault,  & Empe-’ 
reur  de  Conftantinoplc  , & pour 
lors  femme  de  Guillaume  de  Dom- 
pierre  fon  fécond  mari. 

L’Abbaïc  de  S.  Pierre  de  Hxfnon , 
prés  Valenciennes , Ordre  de  Saint 
Benoift,  fondée  vers  l’an  670.  par 
un  noble  perfonnage  nomme  Jean 
& fa  fœur  Eulalic  pour  des  Moi- 
nes & des  Rcligicufcs  de  cct  Or- 
dre, occupée  depuis  apres  la  ruine 
de  cette  Maifon  par  les  guerres, 
par  des  Chanoines  Séculiers,  & en- 
fin rcftitucc  aux  Religieux  par 
Baudouin  de  l'Ific  Comte  de  Flan- 
dre, vers  l’an  10 69. 

L’Abbaïc  de  Nôtre  Dame  Stint 
Martin  de  Hennin- Liettard , Ordre 
de  Saint  Auguftin  , autrefois  de  la  J Lt  Ro- 1 Le  Pape  1 
Congrégation  d’Aroaifc  , fondée  nomme . 1 confirme.  * 
vers  l an  1040.  par  Robert  Avoue  j 
d’Arras  fous  Gérard  II.  Evoque  de  * 

Cambray  & d’Arras  pour  il.  Cha 
noines  Séculiers , qui  fc  firent  Ré- 
guliers en  1094.  fous  Lambert  pre- 
mier Evoque  d’Arras,  après  la  fc- 
paracion  des  deux  Evêchcz. 

L’Abbaïc  de  Marchicnnes , fur  la 
rivière  de  Scarpc,  Ordre  de  Saint 
Benoift,  fondée  vers  l’an  640.  par 
S.  Amand  pour  des  Moines  en  la 
Terre  du  Duc  Adabaldc  , frère 
d’Erchcmbauld  Maire  du  Palais  du 
Roi  Clovis,  & de  Sainte  Riftru 
de  fa  femme  qui  y cft  enterrée  j oc- 
cupée enfuite  par  des  Rcligicufcs 
du  meme  Ordre  jufqu’à  la  ruine 
de  cette  Abbaïc  par  les  Normans, 
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Zl  enfin  remife  entre  les  mains  des'} 

Moines  de  S.  Benoift  vers  l’an  1018. 
fous  Baudoüin  le  Barbu,  Comte  de 
Flandre,  qui  y fit  établir  par  Gc- 
card  premier  Évêque  de  Cambray 
& d’Arras  , un  Abbé  nomme  Al- 
gérie Religieux  de  S.  Vaaft  d’Ar- 
ras, qui  repara  toutes  les  ruines  de 
cette  Abbaïe. 

L’Abbaïc  de  fainte  Bertile  de  Ma- 
vœul  lez  Arras,  Ordre  de  feint  Au- 
guftin,Gongrcgation  d’Aroaifc, fon- 
dée environ  l’an  53 y.  par  Fulbert 
Evcquc  d’Arras  & de  Cambray,  & 
confirmée  aux  Chanoines  Réguliers 
de  cet  Ordre  en  1143.  Par  Aluyfc 
Evêque  d'Arras. 

L’Abbaïc  du  Mont  faint  Eloy  à 
trois  lieues  d'Arras,  Ordre  des  Cha-J  ^ . 
noincs  Réguliers  de  faint  Auguftin,  01 

<jui  y portent  la  Robe  violette  II  t 
le  Rochct  pardeiTus  , fondée  par 
faint  Eloy,  & confirmée  à ces  Cha- 
noines en  10 66.  par  faint  Lietbcrt 
Evcquc  d'Arras. 

•L’ Abbaïe  du  Bexulieu-ie^  Sin-le- 
Noble , prés  la  ville  de  Doüay,  de 
Filles,  Ordre  de  faint  Auguftin, 
Congrégation  de  feint  Vi£bor,& 
confirmée  aux  Rcligicufcs  par  les 
Papes  Honoré  III. & Grégoire  IX. 
es  années  1114.  & 1117.  fbus  Pon- 
tius  Evcquc  d’Arras. 

L’Abbaïe  de  faint  Vaaft  d’ Arras , 

Ordre  de*  feint  Benoift  , fondée 
par  ce  feint  Evêque  vers  l'an  530. 

C'eft  une  très  célébré  & très- riche 
Abbaïe. 
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• r Bénéfices.  Patron*.  iJCott  at*uR.s.  [Rivenu- 

Le  Monafterc  des  ZJrbaniftes  de~ 
fiainte  Croix  à Arras,  fonde  l’an  1457. 
par  Noble  Philippe  de  Saveufe, 

Sire  de  Baillœul  au  Mont  ôc  Hou- 
vain,  &C  Dame  Marie  de  Lullye, 

Dame  de  Sailly  &c  de  Bufcjuoy. 

L’Abbaic  de  Vtcognc  lez^  Valen- 
ciennes , Ordre  de  Prcmoncré, fon- 
dée du  confcntcmenc  de  faint  Nor- 
bert par  un  faint  perfonnage  nom- 
mé Guy,  Prêtre  d*un  Diocefc  de/  j Le  Pape  r 

Bretagne,  dans  un  lieu  appantenant  l nomme.  1 confirme.  | 
à un  Seigneur  nommé  Ahnanum 
de  Pons,  qui  leur  fut  confirp>é  par 
Baudouin  III.  du  nom  , Comte  de 
Hainaulc,  furnommé  l’Edificur. 

L’Abbaïc  du  Vivier  prés  d’Arras, 
de  Filles,  Orde  de  Ciftcaux,  fondée  ■ 
en  1219.  par  McÆire  Euftaqhe  de 
Neuville  Chevalier,  auprès  de  fes 
principales  Tcnes  & Seigneuries. 

Selon  le  Poüillié  du  Roi,l*Ab- 
baïe  du  Verger , Ordre  de  Cifteàux. 

i J - 4 * , _ „ _ # 

F revote^  Régulières  £7*  Prieure ^ Conventuels . 

Benkf  i ce  s.  Patrons-J  Cohateurs.  J-Reveno, 

LE  Prieuré  Conventuel d'Aubi-^ 

\gny,  Ordre  de  faint  Auguftin, 
dépendant  du  Mont  faint  Eloy,qui 
fut  donne  à cette  Abbaïc  par  Aluy- 
fe  Evêque  d’Arras  & Hugues  Ta- 
ehon  , Seigneur  du  lieu,  dtaoon- 
fentement  d'Hugues  Candajvainc 
Comte  de  faint  Paul  , vers  l an 
1140. 

La  Prévôté  Régulière  de  Saint 
Sauveur  de  Berclau  entre  Lens  de 
la  Baflcc  , Ordre  de  faint  Bc- 


XK\**\ 


■ v«  ..U  f 

lik  \*ï)  W i w»;  J A U» 


h :Q  <?!.•*]  .V  ?.')!) 


>.b 


A sï  wnr.o 


fr%  * t -, 

r * ü >3  L'  * 4 


,r>-.  n. 


•o, 

*9  ; 

s 


nu 


jj  A j(j  , j r ••  ^ 

7 !>b' rv ;•:<?; 

fe'  s 

bgOlO  A . ! 1 T':  r tr 

Le  Roi  Le  Pape 
nomme.  • confirme. 


<1 


'iDV  îfitr.i 


"t  ri 


Dldïhj  au 

r.  i:d  \ 


9 i i i-H  z a 

: T 

I.?<ro0i. 

t 0-~m 

Un  J z.>  -j;j:  J 

.Vjbfii.!*I  st 

oi'atrO  - ,t 

y *V«  1 : | 800  1.) 

oJ>  todn,c  ïildd  j.i  £ 

>5  o„*b 

Si 


y t.i 


J:  !>  Ili 


i‘.M 


t •• 


t •' 


Pièces , Titres  y&  Mémoires  > &c.  uSyt 

Bénéfices.  Pat&oms  [Coaiateum  I retenu. 

noift , dépendante  de  faine  Vaaft' 
d’Arras  , & fondée  par  Lcdvvin 

Abbc  de  faine  Vaaft  , vers  l’an 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Beau 
retins  en  Artois,  Ordre  de  faint  Be- 
noift Dioccfcdc  Boulogne,  dépen- 
dant de  Marmoufticr  fondé  l’an 

Le  -Prieuré  Gonvencuel  de  Bian 
courte n Artois , Ordre  de  faint  Be 
noift,  dépendant  de  Marmoufticr, 

Diocefe  d’Amiens,  fondé  l’an....... 

Le  Prieuré  actuellement . Con- 
ventuel de  Hamage,  de  Filles,  Or- 
dre de  faint  Benoift , dépendant 
de  Marchiennes,  fonde  vers  l’an..,, 
par  faince  Gertrude,  veuve  dcRi~ 
gomairc  & aïeule  du  Prince  Adal-  m 
baldc  Duc  de  Doüay,  mari  de/  Le  Roi  j Le  Pape 
faintc  Riétrude.  nomme.  | confirme. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  faint 
Guy  de  Ligny  en  Artois,  Ordre  de 
Paint  Benoift,  dépendant  de  faint 
Martin  des  Champs. 

Le  Prieuré  de  faint  Lcger  de 
Lucheu  en  Artois,  & dans  le  Com- 
té de  faint  Paul,  Ordre  de 
Diocefe  d’Amiens. 

Le  Piieuré  Conventuel  de  raint 
Martin  du  Pas  en  Artois,  Ordre 
de  faint  Benoift  , Congrégation 
de  Cluny,  dépendant  de  faint  Mar- 
tin des  Champs. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Ren- 
ty  en  Artois,  Ordre  de  faint  Be- 
noift , Diocefe  de  Boulogne,  dé- 
pendant de  Marmoufticr. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Sar- 
ton  en  Artois,  dépendant  de  Mar- 
m ourler , Diocefe  d’Amiens. 
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Inventaire  des  Induits.  y 
DIOCESE  DE  TOURNAT. 
CHAPITRES. 


liMincts. 

't 

LE  Ghapitrc  de  Notre-Dame  de 
Çowtray  compofc  de 
fondé  vers  Pan  uoo.  par  Baudoüm 
Empereur  de  Conftanrinoplc  y 
Comte  de  Flandre.. 

Le  Chapitre  Saint  Pierre  de  tijle 
en  Flandre , fondé  par  Baudoüm- 
à la  belle  barbe.  Comte  de  Flan- 
dre , 8t  richement  dotcc  par  Bau- 
doüin  dit  de  Lifte  fon  fils , vers  l’aiv 
1060.  pour  un  Prévoit  (qui  eft  à la 
nomination  du  Roi,  ) fit  40.  Cha- 
noines Prcbcndez  vers  l'an  1060. 

L'Eglife  de  faint  Pierre  de  Renayt 
fondée  premièrement  par  faint 
Amand,  fit  depuis  honorée  d'un* 
Chapitre  compofc  d'ün  Prévoit 
fit.  Chanoines  Prebcndcz, 

vers  Tan  1048-.  par  le  meme  Bau- 
douin de  Lifte,  Comte  de  Flandre. 

Le  Chapitre  de  faint  Piat  de  Sé^ 
clin, y fondé  paE  faint  Eloy  vers  l’an 
43 o.  compofc  de 

Le  Chapitre  de  Notre  Dame  de • 
Te nrtmondt  y fonde  vers  l'an  1210, 
par  Guillaume  d'Airas  Avoüé  de 
Béthune,  Seigneur  de  Tenremon- 
de  fit  Mathilde  fa  femme,  compofo 
d'un  Prevoft,  fit  douze  Prcbendes* 
au  Patronage  fit  à-  la  collation  du 
Comte  de  Flandre  , comme  Sci- 

fncur  de  Tcnrcmondc,  félon  Au-, 
ert  le  Mire. 

Le  Chapitro  de  l'Eglifc  Cathc- 
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Bénéfices.  Patrons. ]Coix.athurs. (Retins. 

drale  de  Nôtre  - Dame  de  Tournay , 
compofé  d’un  Prcvoft  & quaran-  . 

te  Chanoines  Prebendcz  , fondé 
vers  l’an  310.  par  faine  Piac  pre- 
mier Evcquc  de  Tournay.  LTve- 
que  eft  nommé  par  le  Roi  fuivanc 
l’Indu  le  de  Clément  IX. 

Le  Chapitre  de  faint  Sauveur 
d'Harlcbeaj  en  Flandre  à une  lieue 
de  Coureray , compofé  d’un  Prc- 
voft fie  de  douze  Chanoines  Prcben- 
dez,  fonde  par  les  anciens  Coinces 
de  Flandres. 

A B B A Y E S. 


Bénéfices.  Patrons.  (Collatiuiis.|  Revenu. 


L’Abbaïe  de  faint  ufmand  , Or-s 
dre  de  faint  Bcnoift, encre  T our- 
nay  & Valenciennes,  fondée  vers 
l’an  46 1.  par  ce  faint  Evêque,  & 
où  il  eft  inhumé. 

L’Abbaïe  de  CtJJoing.  Voie ^ dans 
la  fuite  des  •Abbaïcs  du  Dioeefe  de 
Cambray.  ' • 

L’Abbaïe  des  Pre ^ , de  Filles , 
Ordre  de  faint  Auguftin,  fondée 
premièrement  hors  la  ville  de  Tour- 
nay par  Vvalcere  de  Maruis  Evê** 
que  de  Tournay  vers  l*an  1130.  fie 
depuis  un  fieele  renfermée  dans  la 
.Ville. 

L’Abbaïe  de  P aient  pin  , Ordre  de 
faint  Auguftin,  Congrégation  d’A- 
roaife  , fondée  pan  faint  Martin, 
fit  dans  la  fuite  des  teins  donnée 
aux  Chanoines  Réguliers  de  faint 
Auguftin  l’an  1035.  fous  Hugues 
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Evêque  de  Tournay,  par  Safvva*J 
Ion  Chaftclain  de  Lifte. 

L’Abbaïc  de  Grocninghe  , prés 
Courtray,  Ordre  de  Ciftcaux,  fon- 
dée félon  aucuns  en  1139.  & fé- 
lon d’autres  en  128  f.  ou  ix$6.  par 
Beatrix  Comteflc  de  Flandre  , fille 
de  Henri  Duc  de  Brabant,  dotée  par 
Agnès  fille  du  Seigneur  de  Rodem 
bourg  , & totalement  ruinée  par 
les  Huguenots  le  ficclc  dernier. 

L’Abbaïc  de  Lo prés  Lific, Or- 
dre de  Ciftcaux,  Filiation  de  Cler- 
vaux,  fondée  l’an  1146.  par  Thier 
ry  d’Alface  & fa  femme  Sybillc 
d’Anjou,  Comte  & Comtcftc  de 
Flandre. 

L’Abbaïe  de  Marquette,  prés  de  . 

Lille  en  Flandre,  de  Filles , Ordre  [> 

. „ „ nomme* 

de  Ciftcaux,  tondcc  lan  1250. par 

Jeanne  Comtclfe  de  Flandre  & fem 

me  du  Comte  Ferdinand. 

L’Abbaïe  de  [oint  Martin  à Tour- 
nay i Ordre  de  faint  Benoift,  fon- 
dée premièrement  par  faint  Eloy , 
pour  des  Moines  de  faint  Benoift, 
donnée  enfuite  aux  Chanoines  Ré- 
guliers en  1091.  & enfin  reftiruée 
aux  Religieux  de  faint  Benoift  vers  » 
l’an  1105.  fous  Racbodc  Evêque  de  | 
Tournay. 

L’Abbaïc  de  faint  Nicolas  des  Ptf%j 
lez  Tournay  , Ordre  de  faint  Âu- 
guftin , fondée  vers  l’an  11x5.  par  . 
un  riche  Bourgeois  nomme  Movin, 

& par  un  faint  Religieux  nommé 
Ogcr,  qui  en  fut  premier  Abbé  du 
confcntemcnt  de  l’Evêque  Simon,  ’ 
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qui  aïant  cté  détruite  le  fieele  der-' 
nier  par  les  Heretiques,  a été  trans- 
férée dans  la  ville  de  Tournay. 

L’Abbaïc  de  Sarte  t de  Filles,  Or-  ( 
dre  de  faine  Benoift,  fondée  en  ce  l 
Diocefe  l’an  1133.  dans  un  lieu  ap-  ‘ nomme- 
pelle  Barbarinfars , par  un  riche 
Bourgeois  de  Tournay  nommé 
Jean  Hala. 

‘ t 

DIOCESE  DE  SAINT  O M E R. 

CHAPITRES. 

Bénéfices.  Patrons.  JCole  ateuri.  JRevenO. 

LE  Chapitre  de  Saint  Pierre  d’ Ai  "J 
re  en  Flandre,  fondé  l’an  1059. 
par  Baudoüin  le  Débonnaire  pour 
quatorze  Chanoines,  comme  por- 
te ce  vers  Chronographique  qui  cft 
dans  le  Chœur  de  cette  Eglifc, 


f 


te  Roi  en  doit  être 
le  Collateur  fuivant  le 


m»  iv,  v-uicui  uc  tcuc  tgme,  . . — "J"  1.. 

Bis  feptm  tV  Vxtb'niu  B.LiInt>ci^,",^\&° 
jj.n.  40.  De  Teftibus.*/** 


dcdljtl. 

Ce  Chapitre  a été  encore  augmen- 
té de  Prebendcs  par  Thierry  & 
Philippe  a*Alfacc,  Comtes  de  Flan- 
dre. Ce  Chapitre  cft  compofc 
de 

Lo  Chapitre  autrefois  Monafte- 
re  de  l’Eglifc  Cathédrale  de  Notre- 
Dame  à jaint  Orner  , fondé  premiè- 
rement par  faint  Bcrtin  vers  Fan 
940.  changé  quelque  tems  après  en 
College  de  Chanoines  par  Fridogi- 
fc  Chancelier  du  Palais  Impérial, 
& compofé  d’un  Prevoft  & trente 
Chanoines  Prcbendcz.  L’Evcquc 
eft  à la  Nomination  du  Roi,  fui- 
vant l’Induit  de  Clément  I X. 


40. 
Décrétâtes. 
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L'Abbaïc  de  faint  ^nguftin  lez 
Teroüane,  Ordre  de  Prémon- 
tre, fondée  par  Milon  fécond  Evê- 
que de  cette  Ville  vers  l’an  1164. 
Cette  Abbaïc  a cté  confcrvée après, 
la  démolition  de  Tcroüanc,  quoi 
qu’elle  ait  fouffert  bien  des  perces 
& des  ruines  pendant  le  fiege  de 
cette  Ville. 

L’Abbaïc  de  Sithieu  ou  de  feint 
JBertin  , à faint  Orner  ? Ordre  de 
faint  Benoift  , Congrégation  de 
Cluny  félon  Gazet , fondco  par 
faint  Bertin  vers  l’an  650.  Elle  eft 
célébré  pour  fes  richcftcs,  & pour( 
les  grands  hommes  qu’elle  a pro- 
duit. 

L’Abbaïc  de  feinte  Colombe  de 
Blendech  prés  faint  Orner  de  Filles, 
Ordre  de  Cifteaux,  fondée  l’an 
1186.  par  Deûré  Evêque  de  Tc- 
roüane. 

L’Abbaïc  de  Bourbourg , prés  Dix- 
mude  de  Filles,  Ordre  de  faine 
Benoift  , fondée  vers  l’an  1101.  par 
Clémence  Comeefte  de  Flandre. 

L’Abbaïc  de  Mcrkjm  prés  Dix- 
mude, de  Filles,  de  meme  Ordre, 
fondée  par  la  meme  Comeefte,  & 
à caufe  des  ravages  qu’elle  a fouf- 
tferts  le  ficelé  dernier  pendant  les 
guerres  civiles,  le  revenu  en  a été 
uni  au  College  des  Pères  Jefuites 
d’Ypres  du  confentcment  du  Prin- 
ce & du  Pape. 

L’Abbaïc  de  Notre-Dame  de  Clair- J 
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nrarets , Ordre  de  Ciftcaux , Filia- 
tion de  Clcrvaux  , fondée  par 
Thierry  d’EIface  Comte  de  Flan- 
dre l’an  1140.  après  fbn  retour  de 
Jerafalem. 

L’ Ah  b aïe  de  Notre-Dame  & de 
Saint  Jean  prés  Chocqucs  , Ordre 
de  Saint  Auguftin  , Congrégation 
d’Aroaifc  , fondée  Tan  a®o.  pour 
des  Chanoines  Séculiers,  rcgulari- 
fée  en  nxo.  fous  Jean  Evcquc  de 
Teroüane,  dont  l’Eglife  fut  dédiée 
«n  1180.  fous  l’Abbé  Manaiïes  par 
l’Evêque  Dcfiré,  & richement  do- 
tée par  les  Avouez  de  Bcthunc , 
Comtes  de  Flandre,  & Châtelains 
de  Lcns. 

L Abbaïe  de  iojline  ou  Vvejline , 
de  Filles , Ordre  de  Cifteaux , dé- 
pendante de  Clairmaretz  , fondée 
l’an  premièrement  pour  des 

Chanoines  Réguliers , par  un  Che- 
valier nomme  Gérard  de  Rcve 
flaire , qui  furent  enfuite  placez 
ailleurs  , & cette  Maifon  donnée 
aux  Bernardines. 

L’Abbaïc  ou  Convent  d*s  ZJr- 
banijïes  ou  Béguines  d\Aire  , Ordre 
de  Sainte  Claire,  fondée  l’an  1336. 
& dotée  en  144 y.  par  un  vertueux 
Chanoine  de  Saint  Pierre  d’Airc 
nommé  Segard. 
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Orner, Ordre  de  S.  AuguftinJfon-'| 
dée  par  un  riche  homme  nommé  ■ 

Adam  & fa  femme  l’an  1074.  au 
tems  de  Robert  le  Frifon  Comte  « •'  + 

de  Flandre  & de  l’Evêque  Drogo.  , 

Cette  Prévôté  a etc  unie  le  fiecle 
dernier  à la  Menfc  Epifcopalc  de 
S.  Orner. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Saint 
„ André  de  Vviltres , Ordre  de  Saint  I 
Auguftin  , fondé  l’an  1Z02.  fousi  Le  ltoi  1 Le  Pape  j 
Lambert  Evcquc  de  Teroüanc , ? nomme.  | confirme.  | 
par  Robert  Seigneur  de  Crcfcc- 
ques  ou  Crefqucz  lez-Tcroiiane. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Saint 
George  prés  Hcfdin  , Ordre  de  S. 

Benôift  , dépendant  de  l’Abbaïc 
d'Anchin  , fondé  l’an  10^4.  fous 
Philippe  I.  Roi  de  France  , Robert 
Je  Jeune  Comte  de  Flandre,  te  Gé- 
rard Evêque  de  Teroüanc  par  En- 
grand  noble  Seigneur  8c  fa  femme 
Mathilde. 
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LE  Chapitre  fcculier  de  Sainte 

Be^ue  £ Andcnne , compofé  de  - * '* 
dix  Chanoines  , inft.tué  pour  l’af- 
lîftance  des  Dames  ChanoincfTcs 
d’Andcne,  félon  Aubert  le  Mire. 

Le  Chapitre  de  l’Eglife  Cache- 
drale  de  Saint  Alban  de  Namur , fon- 
dé par  les  Comtes  de  Namur , te 
compofé  de  . . . . 
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BimIVIOII,  PATRON». |CoUATBU*.I.{R«VINU, 

L'Evêque  eft  à la  nomination  du 
Roi  d’Efpagne. 

Le  Chapitre  de  Fojje  prés  Nivel- 
le , félon  Aubert  le  Mire,  compo-  l 

fé  de 

fondé  par  S.  Foillan  , vers  l*an 

$48. 

Le  Noble  Chapitre  des  Dames 
Chanoincfos  de  Nivelle , fondé  vers 
l’an  6 j o.  & du  tems  de  S.  Aubert 
Evêque  de  Cambray  & d'Arras,  par 
Utc  ou  Idubergc  veuve  de  Pépin 
Duc  de  Brabant  en  fa  propre  Mai- 
fon  à Nivelle  en  Brabant,  où  s'e- 
tant  retirée  avec  un  grand  nombre 
de  Filles,  elle  y fit  bénir  par  Saint 
Amand,  Sainte  Gertrude  la  propre 
fille,  pour  première  AbbclTc. 

Selon  Aubert  le  Mire  le  Noble 
Chapitre  de  S . Pierre  & S.  Fredc- 

Snd  de  Monfter  prés  Namur  , de 
âmes  ChanoinelTes  , qui  font  • 
preuves  de  Noblcfle. 

Le  Chapitre  feculier  de  Chanoi- 
nes pour  le  fervicc  fpiritucl  de  ces 
Dames,  compofé  de 
Le  Chapitre  des  Chanoines  de  Ni- 
velle , foûmis  à celui  des  Dames,  & 

fonde  pour  les  aidera  chanter  l'Of-  > ; 

fice  Divin,  & les  alfifter  au  fpiri-  t - ; 

tuel  , compofé  de  trente  Chanoi-  r_.  ; 

nés,  félon  Aubert  le  Mire. 
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L'Abbaïc  d’Jndenc,  de  Filles,"} 
Ordre  de  S.  Auguftin,  fon- j 
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dce  vers  l’an  66 o.  à l’imitation  de'- 
Nivelle , par  Sainte  Begguc  fœur 
de  Sainte  Gertrude  , & veuve  du 
Prince  Anfigife,  Aubert  le  Mire 
les  fait  Chanoinefles  feculicres , & 
les  réduit  au  nombre  de  trente.  > 
L’Abbaïc  de  S.  Jean  Baptijle  de 
llorenne > à deux  licuësdc  Namur, 
Ordre  de  Premontré,  fondée  l’an 
nu,  par  Godefroy  Comte  de  Na- 
in ur.,  & parla  Comtefle  Ermen- 
fpndc  fa  femme. 

L’Abbaïc  de  Gcmbloun  , Ordre 
de  Saint  Benoift  , fondée  vers  l’an 
91  a.  par  S.  Guibert  ou  Vvibert 
Seigneur  du  lieu,  dont  l’Abbc  cft 
premier  Comte  & Pair  de  Bra- 
bant. 


L’Abbaïe  de  Saint  Pierre  & Saint 
Paul  de  Bronne  , Ordre  de  Saint 
Benoift , fondée  ou  plutôt  augmen- 
tée en  913.  ou  félon  d’autres  911. 
par  Saint  Gérard  , natif  d’Auftra- 
fic  qui  en  fut  premier  Abbé.  Elle 
a etc  perpétuellement  unie  le  fic- 
elé dernier  du  confentemcnt  du 
Prince  à l’Evcché  de  Namur. 

L’Abbaïe  de  Rameigt  en  Bra- 
bant , de  Filles  , Ordre  de  Cî- 
teaux , fondée  vers  l’an  1100.  par 
Sainte  Idc,  Vierge  native  de  Ni- 
velle. 

L’Abbaïe  de  Vvalcourt , Vvalen- 
court  ou  Vvafier  , entre  Dinant  & 
Giver,  Ordre  de  Saint  Benoift, 
fondée  par  le  Comtç  Eilbert,  vers 
Lan  977. 

L’Abbaïc  de  Villers  en  3 rabane, 
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Ordre  de  Ciftcaux  , Filiation  de) 

Clervaux , fondée  en  1147.  par  S. 

Bernard  à la  prière  des  Grands  du 
Païs  , lorfqu’il  y vint  prêcher  la 
Croifade. 

L’Abbaïc  ou  Monaftcre  de  Ha- 
Jlcr , Ordre  de  Saint  Benoift,  fon- 
dée premièrement  par  le  Comte 
Vvideric,  pour  des  Rcligieufcs  du 
même  Ordre  dépendante  de  l’Ab- 
baïc  de  S.  Eftienne  de  Mets , en 
faveur  de  fa  fille  Hcmeltrudc,  qui 
s’y  rendit  Rcligieufc  vers  l’an  6 j6. 
avec  d’autres  faintes  filles  , qui  fu- 
rent placées  au  Monafterc  de  Sain- 
te Marie  aux  Dames  ; & ce  Mona- 


clion  de  l’Abbc  de  Vvalbr,  qui  y 
mit  des  Moines  de  l’Ordre  de  Saint 
Bcnoift. 

L’Abbaïe  ou  Monaftere  d'oi - 
gniu  prés  de  Nivelle  en  Brabant, 
Ordre  de  Saint  Auguftin,  fondée  I 

vers  l’an & illuflrc  par  trois  | 

infignes  perfonnages  Religieux  de 
cette  Maifon,  S.  Gille  de  Vval- 
court  premier  fondateur  de  ce  lieu, 
le  Cardinal  Jacques  de  Vitry,  Evê- 
que de  Tufculc  & d’Ancone,  qui 
étant  dcccdé  à Rome  ordonna  y 
être  tranfportc  & enterré  j & Jean 
de  Nivelle,  Dotteur  en  Théolo- 
gie, célébré  par  fa  do&rine , par  fa 
vertu,  & encore  plus  par  fes  mira- 
cles. 
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LE  Chapitre  de  S.  Guy  dAn- 
d criée  ht  au  Fauxbourg  de  Bru- 
xelles, fondé  par  l'Evêque  Gérard, 
vers  l’an  1150.  compofc  dun  Pr«- 
voft  ô^dc  dix- huit  Chanoines,  fé- 
lon Aubert  le  Mire. 

Le  Chapitre  do  Saint  Gaugeric 
d’Aloft , compofé  de 
fondé  par  . ... 

Le  Chapitre  de  Saint  Pierre  de 

Louvain  , compofc  de  . 

& fondé  vers  fan  1047.  par  le  Duc 
Lambert  de  Brabant. 

Le  Chapitre  de  Saint  Jacques  de 
Louvain  , félon  Aubert  le  Mire , 
transfère  de  Dicourt  dans  le  Bra- 
bant François,  dans  la  villedc  Lou- 
vain l’an  145 6.  par  Philippe  le  Bon 
Duc  de  Bourgogne  , Comte  de 
Flandre.  Ce  Chapitre  eft  compofé 
de  . . • • • 

Le  Chapitre  de  Saint  Michel  &* 
Sainte  Gudile  de  Bruxelles , fondé 
vers  le  même  tems  par  le  même 
fondateur,  & augmenté  de  plu- 
fieurs  Prcbcndes  par  le  Comte  Bal- 
dric.  Ce  Chapitre  eft  compofé 
de  . • • A 

L’Egüfc  Cathédrale  de  Saint  Rtt- 
molde  de  Matines , Patron  de  la  V il- 
le,  fondée  vers  l’an  571.  par  Not- 
ger  Evêque  de  Liège  ( de  qui  la 
Vdto  dependoit  pour  lors  ) pour 
un  Preyoft  & douze  Chanoines 
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Prebendcz  , augmentée  de  deux 
Prebendes  dans  la  fuite  par  la  Com- 
teffc  Gcrledc  Dame  du  lieu  , & 
depuis  fon  crc&ion  en  Métropole, 
d’un  plus  grand  nombre  de  Cano- 
nicars.  L’Archevcquc  cft  nommé 
par  le  Roi  d’Efpagnc. 

Selon  Aubert  le  Mire  & Jac- 
ques de  Guifc  Hiftoricn  de  Hai- 
naulc,  le  Chapitre  de  Saint  Pierre 
de  Ronay  , fonde  par  Gérard  de 
Rouffillon  , Comte  de  Bourgogne 
& de  N a mur. 
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L’Abbâïc  £~4versbord  ou  Euver- 
btur , à demie  Iicuë  de  Sichcm 
en  Brabant,  Ordre  de  Prcmontré, 
fondée  vers  l’an  1 1 3 3.  par  Arnoul 
Comte  de  Los&  Loiiis  fon  fils. 

L’Abbaïe  de  Sainte  Vvivine * Vier- 
ge de  la  grande  Bygarden  , entre  Bru- 
xelles & Afflcghem  , de  Filles,  Or 
dre  de  faint  Benoift , fondée  vers 
l’an  1136.  par  Godefroy  le  Barbu 
Duc  de  Brabant. 

L'Abbaïc  de  la  petite  Bygarden , 
auffi  de  Filles  & de  meme  Ordre, 
prés  du  village  de  Ruifbroecq , 
& plus  prés  de  Bruxelles , fondée 
l*anv. ... 

L’Abbaïe  de  Cambre , ou  la  Cham- 
bre Notre  Dame  y prés  Bruxelles , de 
Filles,  Ordre  de  Cifteaux , fondée 
vers  l’an  irn,  par  Henri  I.  Duc 
de  Brabant  & la  PrincdTe  Matildc 
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Ta  femme,  du  tems  de  Jean  Evê-'1 
que  de  Cambray. 

L’Abbaïe  de  Vieleghem^  près  Bru- 
xelles, Ordre  de  Prémontre,  fon- 
dée vers  l’an  1140.  par  Onulphc 
Seigneur  de  Vvocrghcm. 

L’Abbaïc  de  Saint  Sauveur  d,1  Eyn- 
bam  , prés  Oudcnarde , Ordre  de; 

Saine  Bcnoift  , fondée  par  Bau- 
doüin  de  l’Illc,  Comte  de  Flandre 
en  106}.  Elle  a été  totalement 
ruinée  par  les  guerres  en  1568. 

L'Abbaïc  de  Notre-Dame  O*  de 
Saint  Amand  de  Cortember ç , entre 
Bruxelles  le  Louvain,  de  Filles, 

Ordre  de  Saint  Bcnoift  * de  tres- 
ancicnnc  fondation  des  Duf*  de 
Brabant. 

L’Abbaïc  de  Vveurfl  ou  Forcfl>l  te  Roi  1 Le  Pape  1 
près  Bruxelles,  de  Filles,  Ordre  de  , nomme.  | confirme. 

Saint  Bcnoift , fondé  vers  l’an  | 

1090.  par  Gilbert  Comte  d’Aloft  ‘ 
au  bois  de  Zonne,  le  transféré  prés 
Bruxelles  l’an  uoç.  par  Odo  Évê- 
que de  Cambray. 

L‘A  bbaïc  de  Sainte  Gertrude  à 
Louvain,  Ordre  de  Saint  Augu 
ftin,  fondée  l’an  izo6.  par  Henri 
I.  Duc  de  Brabant. 

L’Abbaïc  de  Saint  Pierre  de  la 
Ville  de  Grandmont  , Ordre  de 
Saint  Bcnoift  , fondée  vers  l’an 
1068.  par  Gérard  de  Mont,  Com- 
te de  Flandre. 

L’Abbaïc  de  Grimbergh  entre 
Bruxelles  le.  Vvilvvord,  Ordre  de 
Prémontre,  fondée  vers  na.8.  par 
les  Seigneurs  du  lieu. 
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L’Abbaïe  de  Helichem  ou  Hclie- 
Jhem,  à une  licufe  &:  demie  de  Till- 
mond  en  Brabant  Ordre  de  Pré- 
montre , fondée  Tan  x 1 5 1. 

L’Abbaïc  de  Ninorue  prés  Aloft, 
Ordre  de  Prémontré  fondée  l’an 
1137.  par  Gérard  fils  d’Afmerie 
Connétable  de  Flandre , lequel 
après  la  mort  de  Gilles,  fa  femme 
fille  d’Ingelbcrt  Seigneur  de  Pc- 
tenghem , fc  rendit  Religieux , & 
y fut  enterré  auprès  du  fepulchrc 
de  fa  femme. 

L'Abbaïc  du  P Arc , prés  Louvain, 
Ordre  de  Prémontré , fondée  vers 
l’an  11 19.  par  Godefroy  le  Barbu 
Duc  de  Lorraine  & Comte  de  Lou- 
vain. 

L’Abbaïe  de  Scrtorendâl  de  Filles, 
Ordre  de  Ciftoaux,fondée  l’an  1137. 
par  Henri  1 1.  Duc  de  Brabant. 

L’Abbaïe  de  Vvdduc  prés  Lou- 
vain de  Filles , Ordre  de  Ciftcaux, 
fondée  par  Henri  V I.  Duc  de 
Brabant  & fa  fille  Marguerite  qui 
en  fut  première  AbbdTc. 

L’Abbaïc , premièrement  Pré- 
vôté d'Uliderbeck^y  dépendante  de 
celle  d’Afflcghem  , Ordre  de  faint 
Benoift  , fondée  vers  l’an  11 2. y.  pat 
Godcfroi  le  Barbu  Comte  de  Lou- 
vain à une  lieue  de  cette  Ville,  où 
à ca u fc  des  guerres  des  Huguenots 
qui  la  brûlèrent , elle  a été  tians* 
feréc  en  la  maifon  des  Bogards. 
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LE  Monaftere  ou  Prévôté  de" 

Cortcmberg  ou  Goncmbergh,  Or- 
dre de  faint  Auguftin,  fondé  alif 
bois  de  Zonnc  vers  Pan...  .. *far 
Loiiis  le  Débonnaire  fils  de  Char- 
les le  Grand  Due  de  Brabaht,  de- 
puis transféré  à Bruxelles. 

Le  Monaftere  ou  Prévôté  de 
Gttempe,  en  Latin  Infini*  Ducu}  1*1  Jle 
du  Duc y de  Filles,  Ordre  de  Pré- 
inontré,  fondé  vers  Pan  12,19.  dans 
un  lieu  nommé  Pcllembcrgt.prés 
Louvain  par  Régnier  d’Udechim, 

& en  i2Z9.  à Guempe  entre  Lou- 
vain & Dieft. 

Le  Monaftere  ou  Prieuré  de  faint 
Paul  de  Raueloifire-y  en  Latin  Rubrx 
Fallu , Ordre  de  faint  Auguftin , 
fondé  en  1371.  par  Vvcnceflas  & 

& Jeanne  Duchcfte  de  Brabant. 

Le  Monaftere  ou  Prieure  de  Verd- 
val  de  meme  Ordre,  fondé  Pan  x 304. 
au  bois  de  Zonnc,  par  Jean  de 
Bufeo  îflii  des  Ducs  de  Brabant, 
où  il  fe  retira , & y cft  enterré. 

La  Prévôté  autrefois  Abbaïc  cé- 
lébré d'^ffleghem  , Ordre  de  faint 
Benoift,  fondée  Pan  1 1 1 1.  pat  Go 
defroy  Duc  de  Brabant  fous  Go- 
rard  Evêque  de  Cambray;  dont  la- 
plûpart  des  revenus  ont  été  unis  à 
lArchcvcché  de  Malincs  le  ficelé 
dernier  , lors  de  fon  érc&ion  * qui 
a réduit  cette  Abbaïc  en  fiinple 
Prévôté  Régulière. 

La  Prévôté  de  Notre-Dame  de 
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Cauberghy  ou  Froid-  Mont , en  latin,  oi‘i 

Frigidus  Mon  s , à Bruxelles  prcs.de 
la  Cour , Ordre  de  faine  Augeftin, 
fondée  l’an  1140.  par  Vvalerand 
premier  Abbé  de  Vvarfeotte  , 6c 
Godefroy  le  Barbu  Duc  de  Brabanc. 
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Patrons  jÇpu.Arm.s  |R*ntitq. 

LE  Chapitre  de  PEglife  Cathe-} 
dralc  de  Nojlre-Dxme  d'Anvers,, 
compofé  d’un  Doïen  6c  de  trente 
Chanoines  Prebendez  , fonde  par 
Godefroy  de  Boüillon , félon  Au- 
bère le  Mire,  vers  l’an  nzo.  LE-’ 
veque  cft  à la  Nomination  du  Roi 
. d*Efpagne. 

Le  Chapitre  de  faint  Gummar  Le  Roi  I Le  Pape  [ 
de  Rijen  , fonde  par  Charlemagne  f nomme.  | confirme . | 
Empereur,  compofé  de 
félon  Aubert  le  Mire. 

Le  Chapitre  de  Nojhe  Dame  de 
Breda , fondé  par  ceux  de  la  Maifon 
de  N alfau,  compofé  de  quatre  Cha- 
noines, félon  le  meme  Auteur. 

Le  Chapitre  de  Bergh  fur  Zonne. 

Le  Chapitre  de  Turnhauth. 

Le  Chapitre  de  Hochftrath. 

* **•>■'■  «fr*  V > • V J l 

^dbbaïcs , Prévôté^  Régulières  ou  Prieure 7^  Conventuels. 

Bbn  e f i c e s.  Patrons.  |Coi.j.atsur,s.|R4vbhU 

L’Abbaïe  de  faint  Michel  d’AnS) 

Ordre  de  Premontré  , • Le  Roi  1 Le  Pape  I 
fondée  lan  11^4.  par  Burchard  \ nomme.  ] confirme.  J 
E veque  de  Cambray  & premier  J - . Ju 
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prevoft  de  cette  Eglifc,  donc  les)- 
revenus  ont  cté  unis  au  Chapitre' 
d’Anvers  lors  de  Ton  ércétion^n 
Cathédrale. 

Le  Monaftcre  ou  Prieuré  Con- 
ventuel , dit  en  Latin,  Hortue  con- 
clues B.  Mari*  , ou  Jardin  fermé  de 
Notre-Dame,  de  Filles,  Ordre  de 
Prémontré,  fondé  en  laAUllc  d’He- 
rcntals  en  Brabant,  l’an  1411.  par  jr*  rû  | ie  pape 
Aïnou]  Craycnhcm , Seigneur  de  » nommgt  ! confirme „ 
Grobbcndonck  2c  fa  femme  Elifa- 
btfth  Stcivorrh. 

Le  Monaftcre  ou  Prieure.  Con- 
ventuel de  Luythaghen  , de  Filles  , 

Ordre  de  faint  Auguftin  , à deux, 
lieues  d’Anvers,  fondé  par  un  Mar 
quis  d’Anvers  l’an  1505.  2c  par  fa 
femme  Dame  Agnès  de  Quiftc- 
vecht,  qui  s’y  retira  après  la  mort 
de  fon  man,  j, 

DIOCESE  DE  G A N D. 
CHAPITRES. 

BENEFICES.  PatRONs  |CoU.ATEUM  |RivEN* 

LE  Chapitre  de  l’Eglifc  Cathé- 
drale & ci-devant  Monaftere 
de  Jaint  Savon  de  Gand , compofc. 
d’un  Prevoft  2c  de  trente  Chanoi-. 
ncs  Prebcndez  , fondé  par  ce  grand 
Saint,  vers  l’an  607.  L’Evéque 
eft  nommé  par  le  Roi  d’Efpagnc. 

Le  Chapitre  de  faintJean-BaptiJlc 
dt  Gand,  compofe  de 

Le  Chapitre  de  faintc  Pharaïldc. 
df<  Gand,  compofe  de. 
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ABBAYES. 


Bsnbficbs. 


Patrons.  | Coll  atburs.  J Revenu. 


L’Abbaïe  de  Bxuloo , ou  Bdudloo' 
au  Païs  de  V vaaft,  vers  Gand, 
fondée  premièrement  pour  des  Moi- 
nes de  faint  Bcnoift  l’an  1105.  par 
un  Moine  de  faint  Pierre  de  Gand 
nommé  Baudoüin  de  Baudloo , 
qui  fut  donnée  l'an  1115.  apres  la 
mort  de  Pierre  aux  Moines  de  Cif- 
teàux , qui  la  pofledent  à prefent. 

L’Abbaïe  de  Dorefel , Dorcjfcl,  ou 
Dorijjel , c’eft  à dite  ,Douce- vullee, 
de  Filles,  Ordre  de  Cifteaux,  fon 
déc  l’an  12  iy. 

L’Abbaïe  de  Dou%e  , de  Filles, 

Ordre  de  fondée  au 

Bourg  de  Douze  l'an  ,4îo.  pari  u Rû,  u p 

Î^aI t L i T'j  J I 

L Abbaie  de  Dronghem,  lez  Gand, 
fut  premièrement  fondée  l’an  6 40. 
pour  un  College  de  Chanoines  ic- 
culicrs  par  faint  Amand;  qui  apres 
fa  dcftru&ion  par  les  Normans  fut 
donnée  l’an  1 1 44.  aux  Religieux  de 
Prémontre  par  Ivain  Comre  d’A- 
loft.  Cette  Abbaïc  aïant  été  rui- 
née durant  les  derniers  troubles , a 
été  tranferéc  dans  la  V îllc  de  Gand. 

L’Abbaïc  de  Groenambrere  de 
Gand , de  Filles , Ordre  de  faint 
Auguftin,  fut  fondée  l’an  1370. 
par 

L’Abbaïe  deNennenbeufch, de  Filles, 

Ordre  de  Cifteaux , fondée  vers  l’an 
1x4a.  par  Marguerite fœur  de  Tcan- 
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ne  Comteflc  de  Flandre,  & qui' 
en  fur  cnftrto  hcrincrc. 

L’Abbaïc  de  faint  Pierre  du  m*nt 
Blandin  à Gand,  Ordre  de  faint 
Benoift  , fondée  vers  l’an  610.  à la  ( 
prière  de  faint  Amand,parSigcbert(  Le  Roi  Le  Pape  i 
Roi  d’Auftraftc  & fils  du  Roi  Da-  f nomme,  confirme.  | 
gobert. 

L Abbaïe  de  Terhaghenptés  d’A- 
xcll,  de  Filles , Ordre  de  Ciftcaux, 
fondée  vers  1150.  par  la  même 
ComtcfTc  Marguerite  de  Flandre. 

Autres  Monajlcres , Prevofiex.  Régulières  ou  P rieur  ex.  Conventuels'. 

. BENEFICES.  Pa  TRONS.  jCoLLATEUKS.  | ReVINU1 

LE  Monaflcrc  ou  Abbaïe  dcl 
l’Ordre  de  Sainte  Claire  de 
Petheghcm  , fondé  l’an  1277.  ou 
félon  Meyer  l’an  118  6.  par  Ilabeau 
Comteflc  de  Namur,  femme  de 
Guy  Comte  de  Flandre. 

Le  Prieure  Conventuel  de  Roo - 
fembcrch  flcué  au  Bourg  de  Vveft- 
monfter , du  territoire  de  Tcnre. 
mondc,  de  Fdlcs , Ordre  de  faint 
Auguftin  , Congrégation  de  faint  ^ 

Victor,  fondé  vers  l’an  12.16.  par- 
Gaultier  Evcque  de  Tournay,  & à 
prcfenc  transféré  en  la  Ville  de 
Tcnrcmonde. 

Le  Monaflcrc  de  Oijlerloo , Or- 
dre de  Ciftcaux. 

Le  Monafterc  de  Suiuecane , de 
même  Ordre 

Le  Monaftcre  du  Port  de  Notre- 
Dame  en  bilock, „ à Gand,  de  Filles, 

Ordre  de  Ciftcaux,  fonde  avec 


Le  Roi 
Jnomme. 


Le  Pape  I' 
confirme.  * 


-MA  , 


«tn  j. 


' 

iiAi 


if 

4 


Pièces  y Titres  & Mémoires  9 &c.  1107 

Bénéfices.  Paxrohi.|Coiiatburs.  JRevinu. 

l’Hofpiral  de  ce  nom  l*an  1110.  par  i . 

deux  Chanoines  de  Lille  , Jacques  - \ 

de  Vitry  & Foulques  Utenhovc,  < • 1 

& transféré  l’an  izzy.  avec  l'Hô-  \.:>i  : ^ .. 

pitaldans  le  lieu  où  il  cft  à prefenr,  C •;>  A •.]  / s j ..,f  > 

par  une  vertueufe  Dame  nommée  • 1 . . ..  j:.  ^,7 

Trune,  fœur  do  ce  Foulqncs  Utcn-  y, 

hove.  ' i 

DIOCESE  DE  BRUGES . ^ 

CHAPITRES. 


BENEFICES. 

LE  Chapitre  de  Middelbourgfi bn* 
de,  félon  Aubert  le  Mire , par 
Pierre  Bladelin  , Seigneur  de  cette 
V illc, principal  M iniftre  de  Philippe 
le  Bon  ,Duc  de  Bourgogne  Comte 
de  Flandre , compofc  de 
Le  Chapitre  de  l’Eglife  Cathcu 
drale  de  NoJlreDame  & de  [tint  Do- 
natien de  Bruges  y compole  d’un  Pré- 
voit & de  vingt  Chanoines  Prc- 
bendez,  fondé  par  Lidcric  premier 
Comte  de  Flandre  vers  l’an  611. 
du  tems  de  l’Empereur  Heradius, 
Clotaire  Roi  de  France  & du  Pape 
Boniface  V.  & honoré  des  Reli- 
ques de  faint  Donat  , l'an  870. 
fous  le  Pape  Adrien  II.  & le  rè- 
gne de  Charles  le  Chauve.  L’E- 
vcque  cft  nommé  par  le  Roi  d*E£ 
pagne. 

Le  Chapitre  faint  Sauveur  de 
Bruges , compofé  de 
& fondé  vers  l’an  £30.  par  faint 
Eloy  &c  depuis  augmenté  par  Hen^ 
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ri  1 1.  Comte  de  Flandre. 

Le  Chapitre^  Nojbrt  Dame,  lez  - ' ^ ;*r> 

Bruges  , au  terroir  de  Sifelcufc  ou 
Ardenbourg  & à prefent  transfère 
dans  la  Ville  , compolc  d’un  Pré- 
voit & de Chanoines  Pre-  * " •'  ' | 

bendez,  fonde  vers  l’an  iopr.  par  > - 
Ratbodc  Evêque  deTournay. 

Le  Chapitre  de  faint  Pierre  de 
Tofchoult , à quatre  lieues  de  Bruges, 
fondé , félon  Aubert  le  Mire,  lan 
107  j.  par  Robert  IcFrifon  Com- 
te de  Flandre,  compofé  de 

^bbaïes , Prevojle ^ Régulières  & Prieure 7^  Conventuels. 

Bbhefices.  • Pat  ro  ns.  {Co  l 1 atiuhs.  J Retenu. 


L*Abbaïe  de  faint  Pierre  & font'} 

Paul  d’Aldembourgy  ou  Audem- 
bourgy  Ordre  de  faint  Benoift , fon- 
dée vers  fan  1084.  au  temsde  Rac- 
bode  Evêque  de  Tournay,  par  Co- 
non  Chambellan  du  Comte  de 
Flandre  & fa  femme  Hafecha. 

L’Abbaïc  de  faint  André  lez  Bru- 
ges, Ordre  de  faint  Benoft, fondée 
vers  l’an  1088.  ou  1090.  pendant  , 

le  voïage  de  Robert  le  Frifon  , J»  Lt  Roi 
Comte  de  Flandre , par  Robert  fon  nomme. 
fils  & fa  mere  Clémence. 

L’ Abbaïe  en  Latin  de  Bofco, félon 
Meilleurs  de  Sainte  Marthe  , de 
Filles , Ordre  de  faint  Benoift,  fon- 


dée l’an 

L’Abbaïc  de  Donjl  ou  Doejl , vul- 
gairement dite  lu  Chapelle  de  Cafan , 
prés  Bruges,  Ordre  de  Ciftcaux, 
fondée  vers  l’an  1*7 y.  par  Eycrard J 
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Doeft  alias  Calpin  Evcquc  de 
Tournay. 

L’Abbaïe  de  Eckout , Ordre  de 
Saine  Auguftin  , fondée  près  Bru. 
ges  vers  l’an  1050.  & depuis  trans- 
férée en  la  Ville  par 

L’Abbaïe  de  Sainte  Godolene  Mar 
tyre , de  Filles , Ordre  de  Cîtcaux , 
fondée  premiercmcnc  prés  Bruges 
vers  l’an & à caufc  de  fa  rui- 

ne le  fie cle  dernier  par  les  Hugue- 
nots, transférée  prés  de  Giftcll  & 
Oftendc  fan  1590. 

L’Abbaïe  ou  Prévôté  de  Vvar- 
feoty  Ordre  de  Cifteaux  , fondée 
l’an  1119.  par  Simon  Evcquc  de 
Tournay. 

Le  Monafterc  ou  Prieure  Con- 
ventuel de  Sinaï y fur  le  chemin  de 
Courtray  à Bruges,  do  FilIeSjOr- 
dre  de  Saint  Bcnoift,  fondée  vers 
1 an  1474.  à la  requefte  & par  Ma- 
re fille  de  Charles  Duc  de  Bour. 
gogne , Comte  de  Flandre. 

Le  Monaftcre  dit  de  la  Terre - 
newvcy  de  Filles,  Ordre  de  Cîtcaux, 
fondé  & commencé  l’an  1200.  à 
Huic-Vlictcn  Flandre  par  une  Da 
me  nommée  Gela,  pour  l’incom- 
modité du  lieu  transféré  l’an  1241. 
au  village  de  Ziefell  prés  Bruges, 
en  un  lieu  appellé  Sparmal  ou 
Spermail  par  Gillc  de  Bcure  Chan- 
celier de  Flandre  , Chaqoine  de 
Bruges  & Prévôt  d’Harlcbccq , & 
nommé  la  nouvelle  Jctufalcm, 
Ordre  de  Cifteaux. 
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Bénéfices.  Patrons.  J Coït  atiurs.  | Revenu* 

LE  Chapitre  autrefois  Mona- 
ftere  de  Sainte  Vvalburge  de 
Tûmes , compofé  d’un  Prévôt  & 
de  fonde  vers 

l’an  870.  par  Baudoüin  dit  Bras  de 
fer  C omtc  de  Flandre. 

Le  Chapitre  de  Saint  Pierre  de 
CaJJell  , compofé  d'un  Prévôt  U 
vingt  Chanoines,  fonde  l’an  1075. 
par  Robert  le  Fnfon  Comte  de  / 

Flandre  ; comme  le  marque  ce 
vieux  vers  Chronographiquc. 

TrlgcrlVs  ego  RobertVs  VJglntl 
MVnera  Lego. 

Le  Chapitre  de  l’Eglifc  Cathé- 
drale de  Saint  Martin  d'Tpres,  foru 
dé  l’an  1 1*0.  par  Jean  Evêque  de 
Tcroüenne  pour  des  Chanoines 
Réguliers , qui  y ont  refte  jufqu’cn 
l’année  155?.  par  l’ércétion  de  cet- 
te Eglife  en  Cathédrale.  Ce  Cha- 
pitre cft  compofé  de 
L Evcque  eft  à la  Nomination  du 
Roi  , fuivant  l'Indulc  d’innocent 
XI. 

Scion  Aubert  le  Mire  le  Chapi- 
tre Séculier  de  Mejjmes  , inftitué 
par  la  Comteflc  Adele , pour  l’alfi- 
ftance  fpiricuelle  des  Dames  de 
Mcdines. 
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’Abbaïc  des  Dunes  prés  de  Furu' 
Ordre  de  Giftcaux,  fon- 


des. 


dcc  vers  l'an  1107.  premièrement 
par  un  faine  Hcrmitc  nomme  Ly- 
gcr,quc  Saine  Bernard  l’an  1138. 
adnîit  dans  Ion  Ordre  avec  fes 
Compagnons  , auquel  il  donna 
pour  Abbé  Robert,  de  Bruges,  qui 
depuis  mérita  de  fucccder  a Saint 
Bernard  après  fa  forcic  de  Cî- 
tcaux. 

L’Abbaïc  de  Saint  Jeun  au  Mont 
à Ypres,  Ordre  de  Saint  Benoift, 
fondée  présla  ville  de  Teroüenne 
vers  l’an  6% 6.  par  Thierry  Roi 
de  France , pour  pénitence  du  meur- 
tre de  Saint  Léger  Evêque  d’Au- 
thun  , & transférée  à Baillœul 
après  la  deftruéhon  de  Teroüenne 
par  l’Empereur  Charles  V.  6c  en- 
fin dans  la  ville  d Ypres,  au  lieu 
où  elle  cft  à prefent. 

L’Abbaïe  de  Mejfines  prés  Ypres, 
de  Filles,  Ordre  de  Saint  Benoift, 
fondée  l’an  1061.  par  Adèle  fille 
de  Robert  Roi  de  France,  6c  fem- 
me de  Baudoüin  de  l’Idc  , qui 
étant  veuve  s’y  retira , & y cft  en- 
terrée. 

L’Abbaïc  de  faint  Nicolas  à Fur- 
nes,  Ordre  de  Prémontré,  fondée 
l’an  1119.  ou  1110.  par  lEvêquc 
Jean  de  Teroüenne. 

L’Abbaïc  de  Nonnemhojjch  ou  du 
Bois y de  Filles,  Ordre  de  faint  Be- 
noift , fondée  vers  l’an  1100.  en 


Le  Roi  I Le  Pape  j 
’ nomme.  » confirme.  | 
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un  lieu  champcftrc  nommé  Ru-' 
mettre  prés  Ypres  , Ce  dotée  par 
les  Comtes  de  Flandre  Charles  le 
Bon , Thierry  , Ce  Philippe  d'El- 
facc.  Cette  Abbaïc  le  ficelé  der- 
nier a été  transférée  dans  la  Ville 
à caufe  des  guerres  des  Héréti- 
ques. 

L Abbaïe  dite  le  Nouveau  Cloî- 
tre , prés  Bergh  Saint  Vvinox,  de 
Filles,  Ordre  de  Paint  Auguftin, 
Congrégation  de  Saine  Viétor, 

fondée  Pan & transférée  en 

la  Ville  à caufe  des  derniers  trou, 
blés. 

L’Abbaïe  du  P ont- Rouard  ou  Roi- 
febrecq , de  Filles,  Ordre  de  Paint 
Auguftin  , Congrégation  de  Paine 
Viétor  % fondée  l’an  1271.  au  ter- 
roir de  Fumes  Pur  l’IPer  par  Guil- 
laume de  Béthune  Chevalier. 

L’Abbaïc  de  Vvarnenton  Pur  le 
Lis  entre  Pille  Ce  Ypres,  Ordre  de 
Paint  Auguftin  , fondée  vers  Pan 
iijo.  par  Adèle  ComtefTe  de  Pe^ 
ronne  Ce  de  Vvarnenton  , du  con- 
fentement  de  Thierry  d’ElPacc 
Comte  de  Flandre. 

L’Abbaïe  de  Saint  Martin  de  Ber 
ghes  Saint  V vinox,  Ordre  de  Saint 
Ècnoift , fondée  premièrement  par 
ce  Paint  DiPciplc  de  Saint  Bertin 
vers  l’an  697.  dans  un  lieu  entre 
Berghes  Ce  Caflel  nommé  Vvor- 
mouth  , Ce  transférée  en  la  ville  de 
Berghes  vers  Pan  1028.  par  Bau- 
douin le  Barbu  , Comte  de  Flanr 
drî. 
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LA  Prevôtc  d*£versham  prés  dc> 

Staulc,  terroir  de  Fut  nés  fur 
rifer.  Ordre  de  Saint  Auguftin, 
fondée  Pan  1091.  par  Vvalbcrc 
Chanoine  de  Caflel , du  confcntc- 
ment  de  Gérard  Evêque  de  Te-, 
roücnne. 

La  Prévôté  de  Formefclles  , lez 
Fumes,  Ordre  de  Saint  Auguftin  , 
fondée  l’an  1068.  par  Ifaac,  Che- 
valier Seigneur  de  FormefcIlcs>prc- 
miercmcnt  pour  des  Chanoines 
Séculiers,  qui  fc  regularifercnt  Pan  J*  Le  Rot  Le 
jioo.  fous  PEvcque  Jean  de  Te-  nomme • confirme. 

roücnne. 

La  Prevôtc  de  Lo  ou  de  Loo , prés 
Dixmudc , Ordre  de  Saint  Augu. 
ftin , fondée  vers  Pan  10  jo.  par  un 
Saint  Prctrc  & Curé  de  cette  Vil- 
le de  Loo,  nommé  Thomas,  en 
faveur  de  qui  Philippe  Comte  do 
Loo  donna  fon  Comté  Pan  109}. 
à cette  Abbaïc  , dont  PEglifc  fut 
bcnîcc  Pan  1099.  par  Jean  Evcquc 
de  Teroücnnc.  - * 
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SElon  Aubert  le  Mire,  dans  le 
Dioccfe  de  Bois-Ic-  Duc  fc  trou- 
vent les  Chapitres  fuivans. 

Le  Chapitre  de  PEglifc  Cathé- 
drale de  Saint  Jean  de  Bois-le-Duc, 
compofe  de 
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B | » i i i cas.  P atiomi*  | CollitiuM’  J Rwinii» 

L’Evéque  eft  à la  Nomination  dix 
Roi  d’Elpagne. 

Le  Chapitre  de  Saint  Martin  de 
Bomcl,  compofc  de 

Le  Chapitre  de  S.  Pierre  d’Har- 
lebccq  en  Brabant , compofc  de 
Le  Chapitre  de  S.  Pierre  d’Or- 
fehoth , compofc  de 

Le  Chapitre  de  S.  ode  de  Rod, 

compofc  de  . 

Le  Chapitre  de  Sainte  Catherine 

d’Eyndovc,  compofc  de 

Le  Chapitre  de  Sainte  Elisabeth 
du  Mont  Sainte  Gertrude,  compta 

fede  f . 

Le  Chapitre  de  Sainte  Catherine 

de  Huld  , dans  la  Ville  d’Hucf- 

dcn.  , , 

Le  Chapitre  de  Saint  Pierre  de 

Boxtcl. 

ABBAYES. 

EihimcUp  Patrons  |Collateom  JRitiho. 

L’Abbaïe  de  Tongerloo  , à trois' 
licuc's  d’Arfchot  , Ordre  de 
Prcmontrè,  fondée  vers  l’an  1134. 
par  Les  revenus  de  cet- 

te  Abbaïe  font  pour  la  plûpart  af- 
fcftcz  à l’Evêque  de  Bois-le-Duc  S-  L n ‘ L | 
depuis  Ton  éreftion.  1 

L’Abbaïe  de  Berne,  prés  Bois-le- 
Duc,  Ordre  de  Prémontré  , fon- 
dée vers  l’an  1134.  par  Folcoldc 
Comte  de  Tcftcrbandic. 
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LE  Chapitre  de  l’Eglife  Ca- 
thédrale de  Notre-Dame  de  Ru* 
remonde , fondé  par  Saint  Vviron, 

Apôtre  du  Pais,  compolc  de 

L’Evêque  cft  à la  Nomination 
du  Roi  d’Efpagne. 

ABBAYES. 


BENEFICES. 

L'Abbaïe  de  Saint  Gtrlac , au' 
territoire  de  Falkembourg , 
de  Filles  , Ordre  de  Prémontré, 
fondée  l’an 

L'Abbaïe  de  Sainte  Odile  , ou  du 
Mont  S.  R terre , prés  Ruremondc, 
Ordre  de 


PATftoNS.[CoiLATBalS.|R.ITBMa. 
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Nous  ne  mettrons  rien  ici  de  la  Province  d’Utreckt  i tout  y 
étant  totalement  ruiné  ou  entre  les  mains  des  Hcrctiques. 

Pour  les  Pricurcz  (impies  & autres  Bénéfices  qui  peuvent 
être  de  la  fondation  & collation  du  Roi,  il  faut  en  prendre  les 
inftru&ions  & les  lumières  dans  les  Mémoires  de  la  Chambre 
des  Comptes  de  Pille  en  Flandre. 
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inrvtnttàre  des  Induits , 


Toiiillié  des  Bénéfices  du  Comté  de  Bourgogne  ou  Fr  Anche- Comté , 
(jui  font  à la  Nomination  du  Roi , exactement  drejié  & reciieillé 
fur  les  Mémoires  (9*  Arrejls  du  Parlement  & Chambre  des  Comp - 
tes  de  Dole  j avec  le  revenu  de  chaque  Bénéfice  , fuivant  les  Baux 
& Amodiations , qui  en  ont  été  communique ^ aux  Gens  Fifcaux 
du  Prince  en  1675. 

CHAPITRES. 


t E N I M C C t, 


F athons.  | Col  l ateurs.  | Revenu. 


LE  Chapitre  d'Arbou,  compofc' 
d’un  Doïen  & de  douze  Cha- 
noines , qui  félon  un  Privilège  de 
Philippe  le  Bon  Duc  de  Bourgo- 
gne, doivent  cous  ccrc  nez  du  Val 
d’Arbois.  La  douzième  Prebendc 
appartient  au  Chapitre  par  Brevet 
du  Roi  Catholique  du  6.  Mai 
160  y.  dont  le  revenu  cft  afFe&c  à 
l’cntretcncmcnt  du  Maître  de  Mu* 
fique  & des  quatre  Enfans  de 
Choeur,  qui  joüiflTcnt  de  cette  Pre 
bende  , &:  dont  le  Maîcrc  cft 
poutvû. 

Les  Chapitres  de  la  Metropoli 


Le  Roi  en  eft  plein 
Collateur. 


JÉOO  liv. 
Chaque 
Prtbcnde 
vaut  300* 
livres , 


taine  de  Befançon  & de  la  Collegia- 
le de  Sainte  Marie  Magdeleine  de 
la  même  Ville,  unis  enlcmblc  en 
11  y 3.  pour  le  bien  de  la  paix  par 
le  Grand  Cardinal  Hugue  Légat  4 
latere.  11  y a voit  autrefois  45.  Prc- 
bendes,  à prefent  réduites  à 43. 
parce  qu'on  en  a uni  deux  pour, 
deux  Surchantrcs  qui  gouvernent 
le  Choeur.  Le  Chapitre  Ce  gouverne 
fuivant  le  Concordat  Germanique. 
Ces  Chanoines  portent  le  violet 
ad  mjlar  Canonicorum  Latcrancnfium, 

par  Induit  du  Pape  Paul  V.  de 
l'an  160?. 


Le  Roi  11a  aucun 
droit  de  collation  en  ce 
Chapitre  ftnon  fes  droits 
refcrvtz.  dans  /* cleCliou 
de  l' Archevêque.  VEm 
pereur  y a toujours  eu 
droit  de  premières  priè- 
res fur  le  premier  Ca- 
ttonicat  vacant  après  fon 
èleüion.  Ce  qui  au  ton. 
fe  le  Roi  dans  un  même 
Droit  pour  fon  j dieux 
Avènement. 


Le  revenu 
eneft  pe- 
tit ($*  i/i/. 
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meilleures 

Ptebendes 

peuvent 

valoir 

800  liv. 
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Le  Chapitre  de  Calmouticr,  crans-' 
ferè  en  la  ville  de  Vefottl  Tons  Phi-' 
lippe  IV.  compofc  d’un  Doïcn  qui 
prend  double , & 8.  Prébendes.  11 
ôcoit  autrefois  tout  entier  de  la  plci-  % . 

ne  fondation  du  Roi,  mais  à rai-  ^*$£1 

Ton  de  cetto  tranflacion , Concor-  nt  coüâtio»  Au  Roi. 
dat  cft  intervenu,  qui  y affctte  feu- 
lement le  Doïenné  , & qui  donne 
alternativement  au  Roi  & au  Cha- 
pitre la  collation  des  Prebendes. 

Le  Chapitre  de  Do/r,  compoféy 
d’un  Doïcn  prend  double , & cha-  ‘ 
que  Prébende  vaut  fix  cent  livres. 

Le  Chapitre  & faintc  Chapelle 
do  Gray , fonde  en  1319.  par  Jean- 
ne Reine  de  France,  Comccflc  de 
Bourgogne,  femme  de  Philippe  le 
Long,  compofé  d’un  Prévoit,  de 
huit  Chanoines,  & de  quatre  Clercs 
ou  demi  Chanoines , qui  ont  titre 
de  Chapellains  Roïaux,  leur  Egli- 
fc  étant  dans  le  Château.  Le  Pre-  j 
volt  a double  Prebendc  , qui  en  ^ Coüateur 
particulier,  valent  chacune  coramu-1 
neraent  fept  cent  livres. 

Le  Chapitre  de  Voligny  cft  cora- 
pofé  d’un  Doïcn  & de  douze  Cha- 
noines. Le  Doicnne  vaut  ixoo.  I. 

Chaque  Prébende  600.  livres. 

Le  Chapitre  de  faint  MaurU  de 
Salins , compofc  d’une  Prévôté  qui 
vaut  600.  livres,  8c  de  douze  Cha- 
noines, dont  les  Prebendes  rendent 
à chacun  300.  livres. 
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ACey,  Ordre  de  Ciftcaux,  Filia-' 
jTLùon  de  Clcrvaux  de  la  fon- 
dation des  Comtes  de  Bourgogne. 

Elle  eft  dans  le  Bailliage  de  Dole, 

& à demi  ruinée. 

Balerne , Ordre  do  Ciftcaux,  Filia- 
tion de  Clervaux.  Elle  eft  bien  ré- 
tablie pour  le  temporel,  & encore 
plus  pour  la  Régularité  par  la  vigi 
lance  & le  zelc  du  precedent  Ab- 
bé Commcnd3tairc.  Elle  eft  dans 
le  Bailliage  d’Aval,  Siégé  de  Po- 
ligny. 

B.tttant  de  Filles,  Ordre  & Filia- 
tion de  Cifteaux , transférée  à Bc- 
fançon , & obligées  à la  clôture  par 
ordre  des  Supérieurs.  Elle  eft  de  fort 
peu  de  revenu , & remplie  de  Filles  ! Le  Boi  I Le  Pape  | 
de  qualité,  quoi  que  non  obligées  j nomme.  1 confirme.  | 
à faire  preuves. 

Baulme  les  Moines , Ordre  de  faint 
Bcnoift  , célébré  pour  être  Chef 
d’Ordrc,  & mere  de  l’Abbaïc  de 
Cluny , qui  autrefois  lui  étoic  ccn- 
fablc.  Les  Moines  font  preuve  de 
Noblcfte.  Elle  eft  dans  le  Bail- 
liage d’Amont  , Siège  de  Baul- 
jue. 

Banlme  les  Nonnes , de  Filles,  Or- 
dre de  faint  Benoift.  Elles  font  preu- 
ve de  Noblefle.  Cette  Abbaïe  eft 
dans  la  V.llc  & Siégé  de  Baulme, 

Bailliage  d’Amont,  & non  fujete 
à aucune  clôture. 

Bellcvaux  , Ordre  de  Cifteaux, 

Filiation  de  Morimond,  & des  plus^ 
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anciennes  de  l’Ordre.  Elle  eft  en') 
très- mauvais  crac  pour  les  bâci- 
mens. 

Bit  Aine , Ordre  de  Cifteaux,  fon- 
dée par  ceux  de  la  Maifon  de  Fau. 
cogney,  illuftre  en  ce  Païs.  Elle  eft 
au  Bailliage  d’ A mont , Siégé  de 
Vcfoul. 

Bâillon , Ordre  de  Cifteaux,  Fi- 
liation de  Clervaux,  fituce  au  Bail 
liage  de  Dole,  Siège  de  Quingcy. 

, La  Charité , Ordre  de  Cifteaux , Fi- 1 
liation  de  Morimond  , de  fonda- 1 
tion  des  Princes.  Elle  eft  en  Règle, 
& dans  le  Bailliage  d’ Amont,  Sié- 
gé de  Gray. 

Chatcau- Chalon , de  Filles,  Ordre 
de  faint  Benoift.  Elles  font  preuve 
de  Noblefie.  Elle  eft  fituce  au  Bail- 
liage d’Aval,  Siégé  de  Poligny. 

Cher  U en , Ordre  de  Cifteaux,  Fi- 
liation de  Clervaux.  Elle  eft  au 
Bailliage  d’Amont , Siège  de  Vc- 
foul. 

Claire.  Fontaine , Ordre  de  Cî- 
teaux,  Filiation  de  Morimond.  Elle 
eft  aufli  dans  le  Bailliage  d’Amont, 
Siège  de  Veloul. 
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Corneuily Ordre  de  laint Norbert, 
ou  de  Préraontré.  Elle  eft  en  Rè- 
gle, & dans  le  Bailliage  d* Amont, 
Siégé  de  Gray.  '! 

Colonges , de  Filles,  .Ordre  de  Ci- 
teaux.  V oïct^  ci  ■ apres , Onnans. 

Fauvcrney , Ordre  de  Saint  Be- 
noift, où  la  Reforme  de  Lorraine 
eft  introduite  dés  le  célébré  mira- 
cle du  Saint  Sacrement  qui  advint  i 


J 
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«n  1608.  Elle  eft  au  Bailliage  d’A-" 
mont,  Sieg»  de  Vefoul. 

Goyle.  Ordre  de  Chanoines  Ré- 
guliers deS.Auguftin.  Elle  cft  au 
Bailliage  d’Aval,  Siège  de  Salins. 

La  Grâce  Dieu , Ordre  de  Cîtcaux, 

Filiation  de  Morimond.  Elle  eft- 
en  Règle  & dans  le  Bailliage  d’A 
mont,  Sicge  de  Baulrae. 

Lieu  croijjant.  Voïei^lcs  trois  Rois. 

Luxaul , célébré  Abbaïe,  autrefois 
Chef  d’Ordre  fous  la  Réglé  de 
£iinc  Colomban  , à prefent  de 
l'Ordre  de  faint  Bcnoift,oùla  Re- 
forme de  Lorraine  cft  introduite. 

Elle  cft  en  Règle,  & dans  la  fron- 
tière vers  la  Lorraine.  Liproteéfcion  I 
en  étoit  autrefois  prétendue  par  les  I Rof 
Comtes  de  Champagne,  qui  futC 
renouvellcc  au  Traité  de  la  fainte 
Paix  d’Arras  en  143  y. 

Migette  Ordre  des  Urbanises  de 
fainre  Claire,  filles  de  qualité  quoi 
que  non  obligées  à preuves. 

Mont-Benoijt , Ordre  des  Chanoi- 
nes Réguliers  de  S.  Auguftin.  Elle 
eft  au  Bailliage  d’Aval , Sicge  de 
Pontarlier.  Elle  auroit  befoin  de 
Réforme,  comme  celle  de  Goyle  & 
de  faint  Paul  de  Bcfançon. 

Montigny , Ordre  des  Urbaniftes- 
de  fainte  Claire.  Elle  cft  fi  fort 
détruite,  que  les  Religicufes  ont 
peine  à y vivre,  & qu'il  les  faudroit 
transférer  à Vefoul , dans  le  refTort- 
duquel  elle  eft  fitucc,  Bailliage  d’A- 
spont. 

Aipat-Saintc.flUrie,  Ordre  de  Ci  ^ 
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ceaux,  Filiation  dcClervaux.  Elle"] 
cft  au  Bailliage  d’Aval , Siège  de  | 
Pontarlier.  Elle  a quelque  forme  )► 
de  Régularité  , mais  nombre  in- 
compétent de  Religieux.  j 

Onnam,  de  Filles,  Ordre  de  Cl--) 

ficuée  prefentement  dans  la/  &ükn  du 


| ioooo  I. 

1 fout  l'Abbi. 


teaux 


ville  de  Dole.  Elle  joüic  pour  an-V?”^*''^7'  I Le  *al'e 
nexes  des  Abbaïcs  de  CorceUcs  & de \ ir  confirme. 


Colonies. 

Rosières,  Ordre  de  Cifteaux,  Fi 
liation  de  Morimond.  Elle  cft  fituée 
au  Bailliage  & Rcftort  d’Arbois. 

Saint  Claude,  autrement faint  Oyan 
de  Joux.  SanEli  Eu*endi  Jurenfis , cé- 
lébré Abbaïc  de  l’Ordre  de  faint 
Bcnoift.  L’Abbc  cft  Seigneur  tem- 
porel du  lieu , & a grande  Jurif- 
di&ion  pour  la  terre  qui  confine 
devers  le  Païs  de  Vand  chez  les 
Suifles,  & le  Bailliage  deGcx  prés 
de  Genève.  Les  Moines  y font 
preuves  de  Noblcfle,  plus  exaétes 
qu’à  Baulmc  &c  à Gigny.  L 

Saint  Paul  de  Bejançon , Ordre  des- 
Chanoines  Réguliers  de  fainr  Au- 
guftin.  L’Abbc  cft  en  pofielLon 
d’ecre  réputé  le  premier  Abbc  de 
la  Province  , & de  prefider  aux 
Etats  en  l’abfcncc  de  l'Archevêque 
& du  H >uc-Doïcn  de  la  Métropo- 
litaine. Elle  a befoin  de  reforme. 

Saint  Vincent  de  Befançon , Ordre 
de  faint  Benoift.  La  Congrégation 
reformée  de  Lorraine  y cft  intro- 
duire. 

Teuley , Ordre  de  Ciftcaux,  Fi 
liation  de  Morunond , fituée  au^ 
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LE  Prieuré  Conventuel  de  faint' 
jean  d'Annegey  ou  Anncgrcf,  Or- 
dre de  faine  Bcnoift  , dont  la  nomi- 
nation oft  concertée  au  Roi  par 
l’Abbc  de  Luxeul , qui  le  prétend 
Rural.  Il  eft  au  Bailliage  d’Amont, 

R effort  de  Vcfoul.  Tout  y eft  en 
ruine  , à la  referve  de  TEglifc  qui 
eft  d'ailleurs  en  aflez  mauvais  état. 

Le  Prieuré  Convencucl  tfArùou, 

Ordre  de  faint  Bcnoift  , dépendant 
de  l’Abbaïe  de  faint  Claude , & au 
Bailliage  d’Aval,  reftbre  d'Arbois. 

Les  bâcimens  ne  font  pas  en  fort . Le  Roi  Le  Pape 
bon  état.  f nomme,  confirme. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  faint 
Chrijlopht  de  Chxmphte  la  Ville,  Or- 
dre de  faint  Benoift  > dépendant  de 
l’Abbaïc  de  Bczc  , de  la  fondation 
des  Seigneurs  de  la  Maifon  de  Ver- 
gy  , il  eft  en  partie  ruiné  , & il  n’y 
a plus  de  Religieux. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Notre 
Dame  de  Chdteau-fur  Salins , dans  le 
Bailliage  d’Aval , Reftort  de  Sa- 
lins, Ordre  de  faint  Benoift,  Con- 
grégation de  Cluny  , où  la  Refor- 
me de  Lorraine  cftpouitant  intro 
duitc.  T out  y eft  en  bon  état  pour 
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les  bâtimens.  Il  eft  uni  pour  la 
Menfe  Prioralc  au  College  de  [tint 
Jerome , die  de  Mortcau  à Dole. 

Le  Prieure  Conventuel  de  Chaux, 
Ordre  de  faine  Benoift , Congréga- 
tion de  Cluny , Bailliage  d’Amont, 
Redore  de  Baulme.  Il  n*y  a point 
de  Religieux,  & tout  y eft  pref- 
que  ruiné. 

Le  Prieure  Conventuel  de  Colh. 
gny,  Diocefe  de  Lyon,  Ordre  de 
faint  Benoift , dépendant  de  faine 
Claude,  fituc  autrefois  avant  la  con- 
quête du  Comte , dans  une  terre 
& païs  neutre  entre  les  deux  Cou 
ronnes  Son  revenu  eft  partie  en 
Brcflc,&  partie  en  Franche-Com- 
té. Le  Roi  de  France  avant  la  rc- 
du&ion  de  la  Province  y pourvoïoic 
pour  ce  qui  étoit  en  Brefte,  comme  f 
le  Roi  Catholique  pour  ce  qui  croit 
dans  le  Comté  de  Bourgogne.  Tout 
y eft  en  prochaine  ruine.  Il  a été 
jugé  Conventuel  par  Arreft  du  Par 
lement  de  Dole  de  l’an  1607. 

Le  Prieuré  autrefois  Conventuel 
de  Courte  Fontaine,  & déclaré  tel  par 
Arreft  du  Parlement  de  Dole  de 
l’année  1607.  Il  eft  dans  le  Baillia- 
ge & Rcflbrt  de  Dole , & dépend 
de  l’Abbaïe  de  faint  Paul  de  Bc- 
fançon.  L’Eglife  eft  à demie  rui- 
née , & les  autres  bâtimens  le  font 
entièrement. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Notre- 
Dame  d* Esbottehoux,  fitué  en  la  T er- 
re de  faint  Oyan  de  Joux,  autre- 
ment faint  Claude,  Ordre  de  faint 
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ïîenoift,  & dépendant  de  cette  Ab-' 
baie.  Il  a etc  juge  dés  il  y a long 
temps  Conventuel  par  Arrcft,  & 
il  y a deux  Religieux.  Tout  y cft 
à prefent  en  bon  état,  & l’Eglife 
cft  fort  belle  & bien  ornée. 

Le  Prieuré  Rural  de  Fleure^,  Or- 
dre de  S.  Auguftin,  fondation  des 
Souverains.  Il  a été  perpétuellement 
& dans  les  fornics  uni  au  College 
des  Jcfuites  de  V cfoul,  dans  le  Rcf- 
fort  duquel  il  cft  fuué,  & du  Bail- 
liage d’ A mont. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  faint 
Paneras  de  Fontaine,  Ordre  de  faint 
Bcnoift,  de  fondation  Souveraine.. 

Il  cft  dans  le  Bailliage  & Reflort 
de  Vefoul , &:  dépend  de  Luxcul.  ( 

Il  y a quatre  Religieux  ayee  le  y Le  Roi  Le  Pape 
Prieur , qui  a tout  rccabh  , & l’E-  nomme,  confirme. 
glifc  y eft  fort  propre  bien  or- 
née. 

Le  célébré  Prieuré  Conventuel 
de  Gigny , qui  a écé  premièrement 
érigé  en  Abbaïe  en  911.  & dont 
les  Bulles  de  nouvelle  ére&ion  en 
Abbaïe  font  expédiées  &:  non  en- 
core fulminées  ; de  la  fondation  des 
Souverains.  11  cft  de  POrdrc  de 
faint  Bcnoift,  Congrégation  de  Clu- 
ny,  & dans  le  Bailliage  d’ Aval , 

Reflort  (TOrgelct.  Il  y a quatorze: 

Religieux  qui  font  preuves  de  No- 
blcflc  de  huit  lignées.  Il  y a dix 
OfficicrsClauftraux qui  font  Cham 
brier,  Aumônier,  Sacriftain,Doïcn, 

Infirmier  , Ouvrier,  Ccllcricr , Pi- 
xancicr , Chancre  & Rcfc&uncr  J 
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outre  la  Dignité  du  Prieur  Clau- 
ftral.  L’Eglife  eft  allez  bien  réta- 
blie. Il  fcroit  à propos  qu’elle  fût 
mieux  orncc.  Les  autres  bâtimens 
font  fort  en  defordro  , & deman- 
dent un  promt  rétablififcmcnt. 

Le  Prieure  Conventuel  de  Sainte. 

Marie  Magdeleine  , de  Grande- 
' Cour , Bailliage  d’A  mont , R effort 
de  Gray,  Ordre  de  S.  Auguftin,; 
fondé  par  ceux  de  la  Maifon  de , 

Verpy  premièrement  pour  des  Cha-t 
-noinefTes  Régulières  , aufquellcs. 
des  Religieux  du  même  Ordre  ont 
fucccdé.  L’on  le  precend  Conven- 
tuel , & le  Roi  y a nommé.  J1  y a 
procès  pour  ce  fujet  au  Parlement 
de  Dole,  contre  un  pourvu  à Ro- 
me , qui  le  prétend  Rural.  Il  c ft(  Le  Roi  \ Le  Pape 
^encore  indécis.  Tout  y eft  en  rui- 
ne  à l’exception  de  l’Eglifc,  qui  a 
befoin  de  couverture,  St  autres  re 
para  rions. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Jon- 
velle  , Ordre  de  Saint  Benoift, 

Congrégation  de  Cluny,  de  fon-, 
dation  Souveraine , dans  le  Baillia- 
ge d’ A mont  , Reffort  de  Vcfoul. 

11  n’y  a plus  de  Religieux,  & eft 
maintenant  perpétuellement  uni 
du  confentement  du  Prince  pour, 
la  Menfc  Pnorale , au  College  des 
PP.  Jcfuitcs  de  Dole,  par  Bulle 
Apoftolique  du  Pape  Sixte  V.  da- 
tée des  Ides  d’O&obrc  15  89. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Jouhey 
du  Bailliage  & Rcftbrt  de  Dole, 
de  fondation  du  Prince,  de  l’Ordre 
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de  Saint  Beroift  , Congrégation  1 
de  Cluny,  dépendant  de  l’Abbaïc 
de  Baulme.  11  y a fix  Religieux 
Convcr.tuels  de  I3  Reforme.  Tour 
les  bâtimens  Réguliers  & Egide 
fonc  en  allez  bon  ctat.  Il  a etc  ui  i 
comme  le  precedent  pour  U Menfe  | 

Piioralc  au  meme  College  , du  I 
confentement  du  Prince  & des  Re  \ 
ligieux,  par  Bulle  du  Pape  Paul 
V.  datée  des  Calendes  d’O&obrc 
1619- 

Le  Prieure  Conventuel  de  Juf- 
fin- Mou/fier  , feis  à Befmçon , où 
font  les  Pères  Minimes , avec  le 
Prieuré  de  Sxint  Renobert  fon  anne- 
xe, au  Bailliage  de  Dole,  R effort 
de  Quingey.  Ï1  eft  Conventuel,  de  , , 

l’Ordre  de  Saint  Benoift , Congre-  y te  Bot  Le  ?*P'  | 
gation  de  Cluny  , dépendant  de  la  »<"*«*•  1 confirme.] 
célébré  Abbaïc  de  Baulme,  & les 
Religieux  Minimes  joüilfent  des 
revenus  de  la  Mcnfc  Conven- 
tuelle. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Lan- 
thcntins , Bailliage  d’Amont,  R ef- 
fort de  Baulme , Ordre  des  Cha- 
noines Réguliers  de  Saint  Augu- 
ftin  , dépendant  de  Saint  Paul  de 
Bcfançon,  conféré  à un  pro  cupien- 
te  profiter! , qui  depuis  a été  dif- 
penfc  de  prendre  l’habit.  CePrieu 
ré  eft  en  très- bon  état.  Le  Prieur 
doit  une  Donne  tous  les  Diman- 
ches, Sc  une  le  Jeudi  Saint.  Il  n’y 
a plus  de  Religieux  , mais  feule- 
ment un  Vicaire  perpétuel  Sécu- 
lier, à qui  le  Prieur  donne  portion 
congrue,  - 
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Le  Prieure  Conventuel  de  La- 
val , Bailliage  de  Dole , Rcflorc 
d’Ornans  , de  même  Ordre,  dé- 
pendant de  liAbbaic  de  Mont.Bc- 
noift.  Avant  les  guerres  il  y avoir 
deux  Religieux.  Il  n’y  en  a plus 
qu’un  qui  deflert  avec  le  Curé.  La 
ïïtuation  en  cft  fort  mal  faine  ; ce 
qui  fait  qu’il  n’y  a pas  de  Reli- 
gieux. Les  bârimens  y font  rebâ- 
tis rout  à neuf.  Il  n’y  a que  le 
Chœur  de  1 Eglifc  qui  cft  en  mau- 
vais état , & qui  n’cft  point  encore 
répare  , quoi  qu’il  foit  très- bien 
orne. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  S tint 
Defiré  de  Lons-le  S Animer , Baillia- 
ge d’Aval , Rcflort  de  Montmo- 
ror,  Ordre  de  Saine  Benoift,  Con- 
grégation de  Cluny  , dépendant 
de  l’Abbale  de  Bauhne , où  cinq 
Religieux  de  la  Reforme  de  Lor- 
raine fc  font  introduits.  Le  loge- 
ment du  Prieur  cft  en  allez  bon 
ctac. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  l’Ef- 
toilie  dans  le  Bailliage  d’Amont 
Rcftbrt  de  Baulme,  Ordre  de  S.  Be- 
no:ft  , dépendant  de  l’Abbaïc  de 
Tournus , de  fondation  Souveraine. 

11  eft  poflede  en  titre  par  un  Reli- 
gieux du  Prieuré  de  Gigny.  Les 
bitimens  confident  en  deux  corps 
de  logis , dont  l’un  cft  en  aflez  bon 
état,  l’autre  cft  entièrement  ruiné. 

Le  Père  Chifflet  Jefuite  dans  fon 
Hiftoirc  de  l’Abbaïc  de  Tournus, 
s'eft  trompe  en  le  difanc  uni  àj 
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Le  Prieure  Conventuel  de  Sain- 
te Marie  Magdeleine  de  Maraft , 
dans  le  Bailliage  d’Amont , Ref. 
fore  de  Vcfoul,  Ordre  des  Cha- 
noines Réguliers  de  Saint  Augu- 
ftin  , dépendant  de  l’Abbaïe  de 
Chaumoifcy  en  Lorraine  , fonde 
par  un  Seigneur  de  la  Maifon  de 
Rougemont  pour  un  Prieur  & qua- 
tre Religieux.  Il  n’y  en  a plus 
qu’un  fcul.  Il  a etc  déclaré  par  Ar 
reft,  de  la  nomination  du  Prince 
comme  Conventuel.  Tout  y me- 
nacc  ruine,  hors  le  logis  du  Prieur 
qui  cft  réparé  de  neuf.  Il  a etc  uni 
à pcrpetuicé  au  Chapitre  de  Dole, 
avec  les  formalitez  requifes  & du 
confcntement  du  Prince. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Sainr 
te  Marie  Magdeleine  dans  la  Ville 
& Reflort  de  s.Ums , Bailliage  d’A- 
val,  Ordre  de  Saint  Bcnoift,  Con- 
grégation de  Cluny.,  dcpendantdc 
Saint  Benigne  de  Dijon.  11  a etc 
déclaré  Conventuel  par-  Arreft. 
Les  bâtimens  en  font  en  partie  ré- 
tablis. Il  n’y  a plus  de  Religieux 
dans  ce  Prieuré,  qui  . doit  deux  Mc£ 
les  par  fcmaine. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Mor- 
teau,  Bailliage  d’A val , Rc/Iorc  de 
Pontarlier  , de  l’Ordre  de  Saint 
Bcnoift , Congrégation  de  Cluny , 
où  il  y a prcfcntcmcnt  dix  RclL 
gieux  Reformez  & un  frere  Oblat. 
I4CS  bâtimens  en  font  bien  cntccce- 
en  bon  état,. 
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Le  Prieure  Conventuel  de  Mo-' 
the  ou  Moutte  , dans  les  memes 
Bailliage  & Rcdort,  de  1 Ordre  de 
Saint  Benoift,  jadis  dépendant  de 
PAbbaïe  de  Saint  Claude,  où  il  y 
avoit  autrefois  trois  Religieux.  Il 
a ètc  uni  perpétuellement  & dans, 
les  formes  au  College  des  Jefuices 
de  Dole.  Tout  y eft  en  allez  boa 
ctat. 

Le  Prieure  Conventuel  de  Mouf- 
tier , Bailliage  de  Dole  , Rcftort 
d’Ornans,  Ordre  de  Saint  Benoift,. 
Congrégation  de  Cluny , où  il  y 
a fix  Religieux  reformez,  & où 
tout  eft  en  allez  mauvais  état  & 
menace  une  prochaine  ruine. 

Le  Prieuré  Conventuel  de  Port 
fur  Saône,  Bailliage  d’Amonr,  Rcf-  Le  Roi 
fort  de  Vefoul  , de  fondation  des 
Comtes  de  Bourgogne  , Ordre  de 
Saint  Benoift  , Congrégation  de  ] 

Cluny  , où  il  y avoit  autrefois  j 
deux  Religieux  avec  le  Prieur.  Il  1 
eft  uni  perpétuellement  au  College 
des  Jcfuitcs  de  Vefoul. 

Le  Prieuré  ûmple  & Rural  de 
Saint  Lottthain  , ci-devant  Conven- 
tuel , dans  le  Bailliage  d’Aval , 

Rcflort  de  Poligny,  Ordre  de  S. 

Benoift,  Congrégation  de  Cluny, 
dépendant  de  l’Abbaïe  de  Baulmej 
depuis  peu  fournis  à la  Nomina- 
tion du  Prince  par  Ordonnance  des 
Commiftàircs  Flamands.  II  eft  re- 
mis en  Règle.  La  Maifon  Pricu- 
ralc  joignant  l’Eglifc , eft  entière- 
ment ruinée.  Ii  y a epeore  de  vieux  y 
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vertiges  qui  en  marquent  la  Con-' 
yentualité. 

Le  Prieure  de  Saint  Marcel , Bail- 
liage d*  A mont  , Rcflbrt  de  Ve- 
fou  1 , Ordre  de  Saint  Benoift , 
Congrégation  de  Cluny  , dépen- 
dant félon  aucuns  de  Saint  Marcel 
de  Châlons  fur  Saône , te  félon 
d’autres  d©  Saint  Benigne  de  Di- 
jon , déclaré  Conventuel  par  Ar- 
reft  du  Parlement.  Il  dévoie  y 
avoir  deux  Religieux.  Il  n’y  en  a 
plus  aucun  pour  le  prefent.  Tous 
les  bâtimens  y font  en  très- bon 
état. 

Le  Prieure  de  Saint  Martin  fous 
Beaumont , Dioccfc  de  Langrcs,  Or- 
dre de  Saint  Benoift , dépendant  de 
l’Abbaïc  de  Beze.  Il  y a procès 
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l’Abbaïc  de  Beze.  li  y a procès  ic  Boi  i Le  Pape  i 
pour  la  Conventualité  entre  un  j nomme.  I confirme.  | 
pourvu  par  le  Roi  , & un  par  I 
l’Abbé  de  Beze. 

Le  Prieuré  reconnu  Conventuel  I 
de  Saint  Mauris  de  Montherot  le%\ 

Traves , dans  le  Bailliage  d’Amont , I 
Rcflbrt  de  Vcfoul , Ordre  de  Saint 
Benoift,  Congrégation  de  Cluny, 
dépendant  de  Saint  Marcel  de 
Châlons  fur  Saône,  de  fondation 
des  Souverains  Comtes  de  Bour- 
gogne. Il  cft  totalement  en  ruine 
pour  les  bâtimens , à la  referve  d’u- 
ne grofle  T our  quarree  qui  mena- 
ce ruine. 

Le  Prieure  Conventuel  de  Saint 
Nicolas  du  Marteroy  , dans  les  mê- 
mes Bailliage  te  Rcflbrt,  te  prés 
la  Ville  de  Vcfoul,  a etc  fondé 
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par  les  Souverains  Comtes  de  Bour-  ' t 
gogne,  pour  quatre  Religieux  Cha 
noiucs  Réguliers  de  Saint  Augu 
ftin.  Il  n’y  en  a plus  maintenant, 
& il  a etc  uni  perpétuellement  & 
d’autorité  Apoftolique  avec  leçon- 
fentement  du  Prince  au  Chapitre 
de  Calmoufticr  transfère  à Ve- 
foul. 

Le  Prieure  de  Suint  Thiebault  de 
Laijire  fur  Jufey  , autrefois  Con 
ventuel , & de  fondation  Souve- 
raine pour  deux  Religieux  de  l’Ab- 
baïe  de  Luxeul.  Il  n’y  en  a pref-  | 
que  plus  aucun  veftige.  II  eft  en  | 
conteftc  pour  la  Convcntualité  en 
la  Chambre  de  Jufticc  à Befan- 
çon,  entre  un  pourvû  à Rome,  un  i 
nomme  par  le  Prince , & un  Col-  f 
latairc  de  l’Abbé  de  Luxeul.  Le 
procès  en  cft  indécis.  L’Eglife  &c 
bâtimens  ont  etc  ruinez  par  les 
guerres.  Il  eft  transfère  en  une  Cha- 
pelle dans  la  Ville  de  JulTcy. 

Le  Prieure  Conventuel  de  Vau- 
clufe  , Bailliage  d’Amont , Rclîort 
de  Baulme , Ordre  de  Saint  Bc- 
noift  , Congrégation  de  Cluny, 
dépendant  de  Baulme.  Les  Refor- 
mez de  Lorraine  fe  font  introduits 
dans  ce  Prieuré  fans  autorité  du 
Prince  pendant  les  guerres,  & y 
font  deux  en  nombre. 

Le  Prieure  Conventuel  de  Vaux 
fur  Poligny  , dans  le  RclTort  du- 
quel il  cft  fitué , Bailliage  d'Aval, 
do  l’Ordre  de  Saint  Benoift , Con- 
grégation de  Cluny , & dépendant^ 
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de  l’Abbaïe  de  Bauline.  La  plus’i 
grande  partie  des  bitimens  y eft 
en  bon  ctac , &:  le  relie  s’y  rétablit 
cous  les  jours , par  le  foin  des  Reli- 
gieux, qui  Ce  font  réduits  pendant 
huit  ans  à petit  nombre , pour  re.  j” nomme.  J confirme.  I 
mettre  cette  Maifon  , après  quoi 
la  Communauté  fera  compofce 
de  dix  Religieux  fuivant  l’ancien 
nfage. 


Le  Roi  | Le  Pape  J 


1200  1. 
four  It 
Prieur. 


HOSPITAUX  DE  COLLATION  ROIALE. 


BENEFICES. 


PAT*ONS.lCoi.lATIuaS.JRlTiHl|. 


HOfpital  de  Saint  Nicolas  d’Ar  'J 
bon  y Bailliage  d’Aval  , Ref- 
fort  d’Arbois , lîtué  dans  la  Ville. 

Par  Arreft  du  Parlement  de  Dole 
de  l’année  i£o<?.  un  pourvu  par  le 
Prince  fut  maintenu  au  poflefloire 
de  cet  Hôpital , contre  des  pourvus 
par  le  Pape  &:  l’Archevêque  de 
Befançon. 

Hôpital  du  Saint  Efprit  de  Befxn- 
çàn.  Il  cfl:  prefentement  en  conte- 
lie  entre  les  Religieux  de  la  Mai-  Roi  en  cjl plein  [ 
Ton  qui  le  prétendent  éleétif.  Les  ColUteur. 
Chevaliers  de  Saint  Lazare  , qui  le 
reclament  de  leur  Ordre , &:  le  Roi 
qui  prerend  y nommer.  Le  Droit 
du  Roi  fc  foûtient  par  des  colla- 
tions de  cet  Hôpital  données  par 
les  Predeccffcurs. 

Hôpital  de  Bracon  hors  des  mu- 
railles de  Salins  , de  fondation 
Roïale  de  l’année  1327.  Le  Roi 
y a nomme  avant  & depuis  i$o8. 

Tout  y cfl  prcfquc  en  ruine,  à la^ 


■ n . 

wSi 


1 300  u 


1 3000  I. 


\ 1000  1. 


Pièces,  Titres,  # Mémoires,  &c.  ï%^ 

Bbnhpicis.  Patrons  [C»llATlUM.|lUvsNa. 

teferve  de  la  Salle  des  Malades,  &' 
la  Chapelle. 

Hôpital  dejujpy  , Bailliage  d'A- 
mont,Refl*ort  de  Vefoul  de  colla- 
tion Roïale,  dés  Tan  1600.  confc- 
té  par  le  Prince,  qui  a depuis  con-  u go!n  en  I 

tinué  d'y  pourvoir.  ColUunr.  1 

Hôpital  de  U Loye  entre  Dole  te 
Salins  , conféré  par  l*Infante  Ifa- 
bclle , te  depuis  fournis  à la  colla- 
tion Roïale.  Il  a cté  entièrement 
détruit  par  les  guerres.  On  parle 
de  le  rétablir.  j | f 00  ’• 
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D O I E N N E Z. 

B i n i f i c i $.  Patrons. | Co ttATÏORS- 1 


LE  Doïennc  de  Quingey  , Bail-1 
liage  de  Dole , maintenu  de 
collation  Roïale  par  Arrcft  du  Par- 
lement de  Dole  du  z j.  Novembre 
1 66  f.  au  profit  de  M.  Claude  Bil- 
lard , qui  en  fut  pourvû  par  pro-  r, 
vifions  du  Roi  du  30.  Mars  1 66$. 

■&  pour  ce  Bénéfice  prêta  Serment 
de  fidelité  le  8.  Janvier  1 666.  en- 
cre les  mains  du  Sieur  Bonvarlot 
Vicc-Prefidcnt* 
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A Cure  de  Oenevrey  , au  De-' 
canat  de  Luxeul. 


L;  irî 
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-# 


Meffttnrs  de 
la  C hambre 
dis  Cimftes 

as*  nam  du 


JHonfsiur 
P Archevêque 
dt  Befanfon 
ou  fon  Grand 


Roi  y int  pre - Centre  fur 


fente'  h Sieur 
Claude  Fran- 
çois J acquis 
au  mois 
d'Aeufll6ji. 


cette  prefenta- 
tten  lui  ont 
donné fet  Lit. 
tris  d'injiiru- 
tion  tu  vifa 
du  il.  Ai  si  fl. 
Ses  Lit  sus 

d'envoi  m 
pofftffon  par 
la  Chambre 
de  fuflice  , 
font  du  to. 
& f*  peifi  di 
pojfejfion  du 
%6.  Atuft  | 
i #7  i. 
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B i n'i  ficis. 
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LA  Chapelle  de  Saint  Theodofey * 
dans  l'Eglifc  Métropolitaine 
de  Befançon. 

La  Chapelle  fondée  au  Château  ► ^ e ^ 01  en  1 
de  Grimond  , fous  l*In  vocation  de  Co^4teur.  , 
Sainte  Agathe,  Saint  Jacques  & 

Saint  Philippcs. 


Le  Roi  en  efl  plein] 


j Le  Roi 

L'^érche- 

^ nomme. 

Z'e<.jue  con- 
féré. 

Lambert. 


Page  3 i o.  art.  40.  Le  Roi  a cependant  accepte  les  deux  Ini 
dults  du  Pape  Innocent  XI.  par  fes  Lettres  patentes  du  premier 
Aouft  1686.  adrcflccs  & cnrcgiftrées  au  Grand  Confcil  avec 
attribution  de  Jurifdi&ion,  par  Arrcft  du  9.  Aouft.  fui vant. 
S urquoi  il  eft  à propos  de  remarquer  que  dans  les  deux  Induits  do 


Pièces , Titres , @r  Mémoires  3 ft)ci  n $ y 
ce  Pape  il  n’y  a aucune  vacance  rcfcrvéc,  non  pas  mcntie  la  va- 
cance in  Curia  , quoi  qu’exceptée  particulièrement  pour  l’ordi- 
naire, ni  de  tems  fixé  Se  déterminé  dans  lequel  fe  doive  faire 
la  nomination  ; dautant  que  ( comme  nous  avons  remarqué 
dans  l’Induit  pour  nommer  à l'Evêché  d’Elnc,  Seaux  Abbaïes, 
Pricurez  Conventuels,  Se  Prevôtez  Régulières  aïans  Convcnt 
Se  Communauté,  fituez  dans  les  Comte  de  Rouflillon  $e  Vi-  x 
guéries  de  Confia  ns  Se  Ccrdaignc  ) le  droit  de  Patronage  de 
ces  Eglifcs,  Abbaïes  Se  Monaftorcs  cft  vraiment  Roïal;  com- 
me il  cft  dit  dans  cetcc  elaufe  de  l’Induit  : Jus  Pxtronatut  (3* 
prxfentandi.  hujujmodt  illius  omnino  natur x & vigoris  exijlere , ci*z 
jus  Jus  Patronatus  Regium  ex  fundxtione  & dotatione  exijlit. 

Car  ce  droit  de  Patronage  Roïal  n’eft  fujet  ni  à la  vacance 
en  Cour  de  Rome,  ni  à la  dévolution  par  le  laps  d’aucun  tems  ; 
le  Roi  n’aïant  aucun  fupericur,  aflocié,  ni  concurrent  dans  fes 
Fondations  Se  dans  fon  Domaine  , comme  nous  l’avons  remar- 
qué ci-devant , après  Joannes  Lupus  de  Palacios  Ruwios , Efpa- 
gnol,  dans  fon  Traité  fingulicr  De  Senefais  in  Curia  vacant!-, 
bus,  Se  le  Pape  Innocent  III.  dans  le  chapitre  Per  venerxbilem. 
Qui  filii  fmt  legitimi , où  ce  grand  Pape  en  demeure  d’accord 
dans  les  paroles  fuivantes  : Rex  F ranci  x nullum  in  Temporahbws 
recognofcit  Supcriorem. 

Page  311.  art.  41.  II  ne  refteroit  plus  à obtenir  pour  le  Roi 
d’autre  ampliation  d’Indult  ou  nouvel  Induit,  que  celui  pour 
nommer  à l’Evêché  Se  Bénéfices  Confiftoriaux  delà  Ville  Epif- 
copale  du  Bcllcy  Se  Province  de  Breftè,  Se  de  celles  de  Bugcy, 
Gcx  Se  Valromcy,  apparccnans  au  Roi  par  l’échange  fait  do 
ces  Provinces  pour  le  Marquifat  de  Saluftcs,  par  le  Roi  Henri 
le  Grand,  Se  Emmanuel  Duc  de  Savoyc  en  l’année  1601.  com- 
me nous  l’avons  ci-defiiis  rapporté  de  l'Hijioire  de  Brejfe  de 
Cuichenon , dans  les  articles  10.  8e  11.  précédons.  Le  Roi  ( com- 
me nous  l’avons  déjà  remarqué  ) cft  fondé  en  double  titre  à 
demander  Se  obtenir  cet  Induit.  L’un  , comme  fucccfieur  des 
D tics  de  Savoyc,  qui  en  avoient  l’Induit  perpétué!  de  Nomi- 
nation , pour  eux  Se  leurs  Succeficurs,  Se  encore  en  vertu  de  l’é- 
change 8e  fubrogation  legale  ; dont  les  principales  conditions 
font , de  faire  entrer  les  contra&ans  dans  les  Droits  les  uns  des 
autres.  L’autre  , du  chef  propre  des  Rois  de  France , le  Pape 
Paul  III.  aïant  tranfmis  les  Induits  des  Ducs  de  Savoye  au 
Roi  Henri  IL  lorfqu’il  fc  fut  rendu  Maître  Se  Souverain  des 


u$6  Inventaire  des  Induits , 

Etats  de  Savoye,  dontileft  fait  mention  dans  les  Edits  & Dôi 
clarations  du  Roi  Henri  II.  des  années  154 $.  & 1353.  que 
nous  avons  ci- deffus  rapportez  dans  L’art.  1 9.  du  chapitre  3* 
de  ce  prefent  Inventaire  , où  l’on  les  pourra  confulcer.. 

Page  311.  art  42.  De  toutes  ces  chofcs  ci-defTus  expliquées 
pour  réclairciflcmcnt  de  la  nomination  Roïale  en  vertu  des 
Induits  des  Papes,  il  en  rcfultc  la  définition,  ou  plutôt  la  des- 
cription, en  ces  termes:  ZI  ne  conceffion  gracieufe  , faite  aux  Rois 
de  France , par  les  Papes , pour  leur  nommer  des  perfonnes  Ecclefia - 
Jli(jues  idoines  (F  capables , afin  d*obtenir  les  Bénéfices  (3*  Dignité ^ 
clettives  (3*  coUatives , tant  feculieres  que  régulières  , dans  les  mois 
(3*  vacances  refervées  au  Pape , dans  les  Pais  d'obediencc , (F  autres 
nouvellement  conquis,  ou  recouvre^  (3  réunis  au  Roïaume  ,.pour  en 
obtenir  par  les  nommer  Bulles  d'injhtution  Canonique , dans  les  fin 
mois  , ou  autre  tems  prefcrit  par  les  Induits  ^pofioliques  $ autrement 
les  nommer  déchus  de  leurs  nominations ,.  (F  les  dijpofitions  en  re- 
tourner au  Pape. 

Page  312.  art.  43.  Parcourant  les  termes  de  cette  définicion, 
& en  nous  arrêtant  fur  ces  mots,Z^»e  concejjion  gracieufe , nous 
voïons  que  le  feul  terme  d’indulc  l’emporte  , & fignifie  cette 
çoncefjion  gracieufe  ou  Indulgence  ; comme  il  cil  pris  par  M.  du 
Tillet  dans  fon  Recueil  des  Rois  de  France , au  chapitre  intitule  y 
Indulgences  (3*  Pardons  acCorde^aux  Rois  (IF  aux  Reines  de  France . 
En  effet  e*dl  ce  que  confirme  la  fuite  de  nôtre  définition , qui 
s’explique  afTez  d’cllc-mcmc  ; puifqucllc  dit  que  l’Induit  efl 
non- feulement  une  concejfion  gracieufe  , mais  faite  aux  Rois  de 
France  par  les  Papes , qui  les  habilitent  par  leurs  grâces  à pou- 
voir conférer  & nommer  aux  Bénéfices,  quand  ils  n’ont  pas  le 
droit  de  collation  de  leur  chef.  C’cft  ce  qu’explique  fort  net- 
tement le  fçavant  Inajlafius  Germonius  , lib.  De  lmmunitate  Sa - 
crorum.  cap.  32.  num.  30.  (F  feqq-  & ce  quil  confirme  de  l’auto- 
rire  de  M,  le  Prcfident  Guymxer.  en  fa  Glofe  fur  la  Pragmati- 
que Sanction  de  Charles  VII.  tit.  De  innatis . §.  Item  quod  di - 
lia.  in  verb.  Regalne.  & autres.  Toutes  ces  autoritez  font  voir 
que  le  Roi  n’a  pas  befoin  d’induit  pour  fes  Collations  en  Rega- 
le,  & les  Eglifcs  de  fa  Fondation  ; puifqu'il  les  conféré  pleine- 
ment, & que  les  Collations  en  font  libres,  comme  agifTant  dot 
Ipn  chef,  & au  feul  titre  du  Droit  de  fa  Couronne. 

La  fuite  de  nôtre  définition  des  Induits  des  Papes  fc  termine. 
pptvc  Içur  nommer  des  perfonnes  Eçclefiajliqucs  idoines  (F  capables 
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Te  fpeciaCu  fxvore  gratis  profequi  volentes , quo  Regiam  bencvolcn- 
tiam  erg*  per  fonts  benc-mcritas  ti bique  grataa  (ST  accepta*  uberiùt- 
exercere  valca*  > <?c.  C’cft  la  fin  que  fe  propofcnc  les  Papes  en 
accordant  ces  forces  de  grâces,  comme  les  Rois  en  les  acceptant. 
Et  ces  perfonnes  Ecclefiajtiques  que  les  Rois  nomment  en  vertu 
des  Induits,  doivent  être  idoines  & capables,  félon  nôtre  défi- 
nition, pour  obtenir  Bénéfices  O'  Dignitc^élcttives  (SP  co  Hâtives , 
& neanmoins  à l’égard  des  clc&ivcs,  le  Roi  ne  fait  que  nom- 
mer aux  Papes  qui  accordent  leurs  Bulles  d*inftirut:on  fur  la 
Nomination  du  Roi*  comme  nous  l’avons  ci-defius  explique 
fut  l’Induit  des  trois  Evêchcz:  comme  pour  les  Dignitez  col- 
latives , pour  les  premières  Dignircz  des  Eglifcs  Cathédrales 
apres  les  Pontificales,  & les  principales  des  Collegiales,  aulli  bien 
que  les  Canonicats  & Prcbcndes  donc  les  unes  & les  autres  Ce 
confèrent  par  le  Roi  en  vertu  de  l’Induit  dans  les  fix  mois  de 
l’alccrnative  rcfcrvcc  au  Pape,  qu’il  a ccdée  au  Roi  gratuite- 
ment, & fans  qu'elle  lui  ait  été  demandée. 

Page  31  j.  art.  44.  Nous  voïons  dans  la  fuite  de  nôtre  défi- 
nition, que  cette  Nomination  Roi'alc  s'étend  fur  les  Dignitcz. 
tant  Séculières  que  Régulières  i 8c  l'on  s’apperçoit  facilement  qu'il- 
y a moins  de  difficulté,  pour  nommer  par  le  Roi  aux  Digni. 
Ccz  Séculières , qu'aux  Régulières  : parce  que  les  Rois  & les 
Princes  Souverains , en  faveur  defquels  font  accordez  les  In- 
dulcs,  crans  perfonnes  Séculières,  il  y a moins  de  difpropor- 
tion  entre  les  concedans  8c  les  Dignitcz  Séculières  accordées* 
qui  font  les  Archcvêchcz,  Evcchcz  8c  Dignitcz  Séculières,, 
donc  la  nomination  leur  eft  accordée  par  le  Concordat  ,&  par 
les  Induits  de  Nomination,  même  par  celui  des  trois  Evêchcz 
de  Mers,  Toul  8c  Verdun,  pour  les  premières  Dignitcz  des. 
Eglifcs  Cathédrales  apres  les  Pontificales  , &:  les  principales- 
des  Collegiales,  Canonicats,  8c  Prcbcndes  de  ces  Eglifcs:  donc, 
l'ampliation  devoir  être  étendue  aux  Eglifes  de  Flandre,  des 
Pais. Bas,  de  Bourgogne  8c  autres  Païs  d’Obcdicnce,  où  le 
Pape  en  aïanc  auparavant  la  difpofition  s’en  ctoit  privé  pour- 
la  céder  à l’Empereur  Charles  V.  8ç  fes  fucceffeurs  Comtes  de 
Flandre,  des  Païs-Bas  8c  de  Bourgogne,  Archiducs  d’Aufiriche, 
& Gouverneurs  de  ccs  mêmes  Païs  par  Indulc  fingulier  : laquel- 
le a dû  palier  au  Roi  comme  étant  aux  droits  des  Rois  d’Ef- 
pagne , Comtes  de  Flandre , des  Païs-Bas  8c  de  Bourgogne ,. 
par  les  cédions  8c  dclaiÜcmens  à lui  faits  par  Charles  1 1.  ài 
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prefenc  régnant  , en  conlequence  des  Traitez  de  Paix  des 

Pyrénées  , d'Aix-la-Chapelle  te  de  Nimcgue. 

A l'égard  des  Bénéfices  Regulers  , qui  font  les  Abbaïes, 
Pricurcz  Conventuels,  Prcvôtcz  Régulières  aïans  Convcnt  bc 
Communauté , le  Roi  en  vertu  des  Induits  du  Pape  n'cft  pas 
moins  habilité  pour  les  confeier  en  titre  te  en  règle,  que  pour 
les  Dignitez  Scculieres;  puifque  par  l’Induit  du  Pape  Leon  X. 
pour  l’cxtcnfion  du  Concordat  aux  Prclatures  du  Duché  de 
Bretagne  &:  du  Comte  de  Provence , la  faculté  te  le  pouvoir 
étoient  donnez  au  Roi  d'y  nommer  non.fculcmcnt  des  Régu- 
liers félon  le  droit  commun,  mais  aufli  des  Séculiers  te  des 
Réguliers  d’autres  Ordres,  te  meme  des  Religieux  Mcndians, 
qui  voudroient  bien  prendre  l’habit  te  faire  profeflion  des  Or- 
dres d’où  feroicnt  ccs  Prclatures , ce  qu’on  appelle  pro  cupiente 
profiteri. 

C’cft  ce  que  le  Pape  pourroic  encore  étendre  par  Induit,  te 
accorder  en  faveur  du  Roi  pour  continuer  les  Commcndes  de 
ces  Prclatures  Régulières  vacantes,  te  meme  en  difpofer  par 
première  Commcndc,  pour  caufc  de  rétabhficment  des  lieux 
ruineux,  te  pour  les  remettre  en  bon  te  fuffifant  état  de  répa- 
rations urgentes  te  ncccfiaircs  : comme  les  Papes  le  font  tous 
les  jours  en  faveur  des  particuliers,  aufquels  ils  en  accordent 
des  Induits  avec  bien  moins  de  fondement. 

Le  droit  que  le  Roi  a en  vertu  de  l’Induit  de  pourvoir  aux 
Bénéfices  Collatifs,eft  félon  nôtre  définition  de  les  conférer  dans 
les  mots  refervex ç,  au  Pape  dans  les  Pais  d'Obedicnce  : ce  qui  doit  avoir 
Ion  application  aux  Bénéfices  collatifs  : car  pour  les  Dignitez  & 
Prclatures  clc&ivcs,  la  difpolnion  en  cft  perpétuelle,*  elles  n'ont 
ni  mois  de  refer ves  alternatives  ni  vacances  in  Curia , te  elles  font 
pour  tous  mois  , te  en  toutes  vacances.  L'Induit  même  a lieu 
pour  les  Canonicats  te  Prcbcndes  dans  les  Eglifes  Cathédrales  te 
Collegales  des  crois  Evêchcz  de  Mecs,  Toul  te  Verdun  $ dont 
le  Pape  aïanc  la  collation  dans  les  mois  alternatifs^:  derefer- 
ve,  il  a par  l’Indulc  cédé  au  Roi  le  pouvoir  te  la  faculté  d'y 
nommer,  te  de  les  conférer  dans  fes  mois  en  toutes  vacances, 
meme  par  dévolue,  à la  charge  d'en  prendre  des  Bulles  Apof. 
toliques  fur  la  Nomination  du  Roi , qui  non-feulement  s’étend 
fur  les  Païs  d'Obedicnce , mais  félon  nôtre  définition  fur  les 
autres  Païs  nouvellement  conquis , ou  recouvre ^ & réunie  au  Rdiau - 
ne.  L'application  de  cette  elaufe  le  doit  naturellement  fane  aux 
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Bénéfices  des  Comtcz  de  Brelïe  , Bugey  , Gez  & Valromey, 
dont  Ia'Hiaminanon  appartient  & cfl:  acquifc  au  Roi  par  la 
fubrogation  legale,  & le  Traité  d'cchangc  pour  le  Marqui- 
fat  de  Salufies , rapporté  ci-dclTus,  & lait  en  1601.  par  le  Roi 
Henri  I V.  & Emmanuel  Duc  de  Savoie  aïant  Induit  perpé- 
tuel pour  nommer  aux  Bénéfices  Confiltoriaux  de  Brcflc,  Bu- 
gey , Gcx  & Valromey  : &:  le  Pape  Paul  III.  aïant  tranfmis  le 
même  droit  par  autre  Induit  au  Roi  Henri  1 1.  & à Tes  Suc. 
ceflfcurs  devenu  Muîcrc  & Souverain  de  ces  Etats,  le  Roi  com- 
me fuccdïeur  de  ces  Princes  , a droit  d’en  continuer  l’ufagc  & 
l’exercice,  en  y éccndant  avec  julticc  fes  nominations:  comme 
il  avoir  droit  de  nommer  avanc  aucun  Induit  aux  Bénéfices 
Confiltoriaux  des  Comtcz  de  Flandre , Pais  Bas  & de  Bour- 
gogne, où  les  Rois  d’Efpagne,  Souverains  de  ces  Pais,  avoient 
droit  de  nommer  en  vcitu  de  leurs  Indulcs,-  parce  que  le  Roi 
de  France  leur  a fucccdc  par  les  ccffions  des  Tiaitcz  de  Paix 
des  Pyrénées,  d’ Aix-la-Chapelle  & de  Niraegue. 

Page  314.  art.  47.  Notre  définition  ajoute,  que  la  Nomina- 
tion Roïalo  aux  Bénéfices  Confiltoriaux  n’cft  qu’une  prépa- 
ration pour  en  obtenir  Bulles  cCinjhtution  Canonique  dans  les  fix  mois, 
ou  autre  temps  preferit  par  les  Induits  *4 pojloliqstes . C’cfi  le  but  &C 
où  aboutifient  ces  Induits  , plus  pour  le  profic  du  Pape  & de 
Tes  Officiers,  que  pour  l’avantage  du  Roi  & de  Tes  nommez: 
car  il  faut  obtenir  Bulles  fous  plomb-  pour  les  moindres  Bcnc.  v 
fices  de  quelque  revenu  quMs  foient,  quoi  que  modique  ; com- 
me il  eft  contenu  en  la  elaufe  de  l’induit  des  trois  Evcchcz 
en  ces  termes  : Omnefjue  & finguli  nominati  pneditti , fuper  Mo - 
nafleriis , Vrioratilms  , & aliis  Beneficus  quibujeumque  prjefatis,  eu- 
jufcumcjue  valons  annui , etiam  mini  mi  exi fiant , Lit  ter  as  ~4poflolicas 
Collationis  & provifionis , feu  commendœ  , refpcftivè  fub  plurnbo  in - 
tra  alios  fex  menfes  à die  ft£t&  nominationis  computandos  expedire , 
ac  jura  Cxmerx  ~4pojlolic<t  O*  alia  proptereà  .débita  perfolvere  omni-  . 
no  teneantur. 

II  faut  donc  non-feulement  obtenir  des  Bulles,  & pour  ce 
païcr  les  droits  & devoi  s dûs  à la  Chambre  Apoftoliquc; 
mais  encore  il  les  faut  obtenir  dans  les  fix  mou  ou  autre  temps 
preferit  dans  les  Induits  ^4 pojloliques . Ce  rems  de  fix  mois  pour 
faire  la  nomination  cft  fixe  par  le  Concordat,  auquel  il  ajoute 
encore  trois  mois  pour  corriger  le  defaut  de  cette  nomination 
d’un  fujet  moins  capable,  qui  font  en  tout  neuf  mois  pour  l'e- 
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l’cxccutcr  lors  de  la  vacance  des  Prelaturcs  Confiftoriales.  Mais 
pour  les  nouveaux  Induits  du  Pape  Clément  I X.  ih  y a dix 
mois  prcfcrics  pour  faite  ce  choix, & dans  ceux  d'innocent  XI. 
l'on  ne  voit  aucun  temps  déterminé  pour  l'cxccutcr. 

Page  514.  art.  4 6.  C’eft  ce  tems  fixe  pour  la  nomination  qui 
cft  nccciTaire  pour  la  rendre  parfaite  ; fit  c'cft  dans  ce  temps 
que  les  nommez  doivent  Ce  pourvoir  en  Cour  de  Rome,  pour 
obtenir  Bulles  Apoftoliqucs  d’inftitution  aux  Bénéfices,  dont 
ils  ont  reçu  du  Roi  les  Brevets  de  nomination.  Car  fuivanc 
la  clôture  de  nôtre  définition  , autrement  les  nommer  demeu- 
reront déchus  de  leurs  nominations , O*  la  collation  pleine  (SP  en- 
tière en  retourne  au  Pape.  La  claufe  en  eft  expreffe  dans  l’Induit 
des  trois  Evêchcz  de  Mets,  Toul  fit  Verdun,  en  ces  termes: 
*Aliocjuin  dittu  fex  menfibws  reffePltyè  elapfis , de  Monafleriis  O* 
Prioratibus  altifjue  Bcr.efciis  ( ut  prxfertur  ) vacantibws , per  Nos , 
feu  pro  tempore  exijlentem  Romanum  Pontificem  libéré  difponi  pojfr. 

Page  3 1 f.  art.  47.  L’Induit  du  Rouflillon  va  bien  plus  loin, 
fit  veut  avec  jufticc  que  la  nomination  aux  Bénéfices  Gonfifto- 
riaux  de  ces  P aïs  qui  y cft  accordée  au  Roi,  foie  comme  un 
Patronage  Roïal , qui  n’cft  fujet  à aucune  dérogation , pré- 
vention, ni  dévolution:  Voici  les  termes:  Decernentes  jus  noms - 
nantit  O*  pr<efentandi  hujufmodi , illius  omninb  naturx  O*  vigorit 
exijlere , cujus  jus  Patronatus  Regium  ex  fundatione  (SP  dotatione  exif. 
tit  ( 'Te.  Et  la  raifon  en  cft  très  - bien  appuïée , fit  fort  folide- 
menti  car  nous  voïons  dans  le  Concordat  Germanique,  qui 
a lieu  dans  les  trois  Evêchcz  en  vertu  des  Edits  & Déclarations 
des  Rois  Henri  I V.  St  Louïs  XIII.  que  le  droit  de  Patro- 
nage , s’il  avoit  à fouffrir  aucune  dévolution  en  devroit  re- 
tourner au  Collatcur  & Patron  ordinaire  qui  cft  le  Roi.  C’eft 
ce  qui  nous  avoit  oblige  de  n’admettre  aucune  dévolution  dans 
la  Nomination  Roïalc  aux  Prclaturcs  des  trois  Evêchcz  accor- 
dée au  Roi  par  l’Induit  ; fit  ce  que  nous  avions  appuie  de  cet- 
te note  marginale  fur  la  dernière  claufe  de  cct  Induit,  que  nous 
venons  de  rapporter  : Semejlri  tempore  elapfo  , abfque  tdla  Regis 
nomtnatione  , libéra  difpofitio  remanerc  prxtenditur  penes  Summum 
Pontificem , ut  priusi  licet  ex  Concordant  Germanicis , trimejbi  elap- 
fo , ad  Collatorem  ordinarium  plena  difpofitio  recurreret  : cujus  dijji - 
du  uitandi  occafione , tamjuam  à Patrono  Laïço  & Regio  nulla  de - 
volutio  fieri  débet. 

Cette  dévolution  au  Pape , au  cas  que  la  Nomination  fut 
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devenue  caduque,  n’a  meme  aucun  fondcmcnc  dans  la  portertion 
& l’ufage  i car  quoi  que  la  mémo  claufe  de  retour  de  la  colla- 
tion pleine  & cncicre  au  profit  du  Pape , apres  les  fix  ou  neuf 
mois  paflez , foie  emploïéc  dans  le  Concordat  Tit.  Ve  Regix  xi 
Prxlatur.  Nominat.  §.  Monxjieriis  vero  everfic.  Alioquin.  Il  ne  s’oft 
point  encore  vû  que  jamais  les  Papes  en -aient  ulc  de  la  forte 
à l’égard  du  Roi  & de  fes  Nominations:  comme  nous  l’avons 
déjà  fuffifammenc  remarqué  dans  les  chapitres  VIII.  du  Traité 
fingulier  des  Regales , & de  ce  prefent  Inventaire.  Nous.voïons 
meme  que  fuivant  les  Concordats  Germaniques,  félon  lcfquels 
les  crois  Evcchcz  de  Mets,  Toul  & Verdun  font  regis  & gou- 
vernez en  vertu  des  Edits  & Déclarations  faits  pour  leur  cx- 
tenfion  par  les  Rois  Henri  IV.  & Loüis  XIII.  rapportez  dans 
la  célébré  Confultation  pour  Mcflirc  André  Valladicr,  nom- 
mé à l’Abbaïe  de  faint  Arnoul  de  Mets , la  dévolution  s’en 
devoir  faire  à l’Ordinaire,  qui  cfl:  le  Chapitre,  fuivant  la  daufe 
des  memes  Concordats  Germaniques , que  nous  ferons  ici  Cui- 
vre en  ces  termes:  Quotient  vero  aliquo  vacante  Bénéficia  injanux» 
rji , Marti i,  Mail , Julii , Septembres  O*  Novembres  menfibus  fpecia - 
liter  difpofitioni  di&<£  Sedis  refervatis,  non  apparuerit  intrx  très  men~ 
fes  a die  notx  vacationis  in  loco  Bénéficié, quoi  alicui  de  illo  Apojlo- 
Ucd  xutoritate  provifum  fuerit , ex  tune  & non  anteà  Or  dinar  tus , 
vel  alias  ai  quem  illius  difpofitio  pertinebit , de  illo  libéré  difponerc 
poterit. 

Suivant  cette  claufe  de  ces  Concordats,  c’çft  donc  à l’Ordi- 
naire & non  au  Pape , à qui  fc  fait  la  dévolution  ; ainfi  c’crt: 
au  Roi  qui  oft  le  Nominaccur  & Patron , à qui  clic  fc  doit 
faire;  puifqu’il  ne  fe  peut  faite  de  dévolution  du  Roi  à fes 
fujets,  qui  ne  peuvent  encrer  en  participation  de  la  Nomina- 
tion Roïalc,  qui  fclon  l’Induit  de  Rourtillon  eft  un  droit  de 
Patronage  Roïai , nullement  fujec  à aucune  dérogation  pré- 
vention, ni  dévolution. 

Pour  mettre  la  dernière  main  à cet  Ouvrage  nous  ne  pou- 
vons nous  difpcnfer  de  faire  encore  ici  quelques  courtes  obfer- 
vations  fur  la  Préface  Hiftonquc  de  l’Inventaire  des  Induits, 
afin  que  rien  ne  manque  à l’éclairciflcment  de  ce  qu’elle  con- 
tient , & que  nous  puirtions  traiter  des  Induits  finguliers  ac- 
cordez cxcraordinaircmcnt  par  les  Papes  à des  perfonnes  ou 
Roïales  , autres  que  nos  Rois,  ou  de  grande  confideration , 
que  les  Papes  en  ont  crû  dignes. 
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Txzt  319'.  art.  il.  fuivans.  Scion  i'ufagc  il  y a deux  .fortes 
d’Inàulcs  5 les  uns  ordinaires,  les  autres  extraordinaires. 

Les  ordinan es  font  ceux  qui  font  accordcit  aux  Cardinaux, 
comme  Membres  du  Sacré  College  , en  vertu  du  Compacte 
fait  en  Paflcmbléc  des  mêmes  Cardinaux  du  Sacre  College, 
dans  le  Conclave  tenu  lors  de  l’élcéhon  du  Pape  Paul  IV.  dont 
du  Molin  fait  mention  fur  la  Règle  Ve  Infirmis.  num.  i 6 3.  par 
lequel  il  fur  arrête  que  le  Pape  n'y  pouroie  déroger  en  façon 
quelcoi^ue,  même  dans  les  refignations  en  faveur  à la  Règle 
des  vingt  jours,  au  préjudice  des  Cardinaux.  Car  ( comme  le 
dit  du  Molin  dans  ce  nombre  ) les  Papes  donnans  des  Induits 
finguhcrcmenc  à divers  Cardinaux  , dérogcoicnc  à cctcc  Rè- 
gle: comme  firent  Clément  VII.  &:  non  pas  Paul  III.  ( quoi 
qu’en  dife  cct  Auteur  ) en  faveur  de  Jean  Cardinal  de  Lorraine 
en  l’année  1Ç30.&  le  même  Paul  III.  en  faveur  d*Eu Hache 
Cardinal  du  Bellay  , Evêque  de  Paris  en  133 6.  L’on  voit  que 
les  Papes,  félon  le  même  du  Molin  en  ccc  endroit , dérogeoienc 
à cette  Règle  par  les  Induits,  qu’ils  donnoient  finguheremenc 
à quelques  Cardinaux  , 8c  qui  nont  été  generaux  pour  le  Sa- 
cré College  , que  par  le  Compare  fait  en  leur  faveur  dans  le 
Conclave  tenu  lors  de  l’clc&ion  du  Pape  Paul  IV. 

Les  Induits  extraordinaires  font  donnez  à des  Collateurs  qui 
ne  font  point  Cardinaux,  ni  Membres  du  Sacré  College,  avant 
le  Compare.  Nous  donnerons  ici  pour  exemple  de  ces  Induits 
devenus  ordinaires  & accordez  aux  Cardinaux,  celui  du  Car- 
dinal Jean  de  Lorraine  par  Clément  VII.  en  1530. 

Induit  de  nôtre  S.  Pere  le  Pape  Clement  VIL  accordé  an  Cardinal 

de  Lorraine  t en  l* année  1330. 

CLEMENS  Epifcopus,  Servus  Servorum  Dei , diledlo  filio  Joanni 
SanêH  Onufrii  Diacono  Cardinal*! , Salutem  & Apoftolicam  Bene- 
diûionem.  Ad  perfonam  tuam  , quam  multiplicum  gratiarum  muneribus 
illarnm  largitor  altiflrmus  infignivic  , dirigentes  paterne  confiderationis 
intuitum , ôc  attente*  profpicientes  ; quod  tu  Romanam  Ecclefiam  , cujus 
honorabile  membrum  exiftis,  tuorum  honoras  plenius  magnitudine  meri- 
torum , dignum , quin  potins  debicum  reputamus  , ut  illam  fpecialibus  fa^- . 
voribus  8c  prærogativis  décorantes  , ea  tibi  libenter  concedamus , per 
quæ  de  Beneûciis  Ecclcfiafiicis,  perfonis  benc-tueritis  8c  tibi  obfcquenti- 
bus,  ac  aliàs  gratis  ôc  acceptis  providere,  & erga  illas  te  gratiofum  red- 
dere  poflïs.  Hinccft  quod  nos  motu  proptio  , non  ad  tuam,  vel  alterius 
pro  te  fuper  hocoblatx  petitionis  inftantiam,  fed  de  noftra  mera  libéra- 
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licatc,  at  quoad  vixeris  ,folus  per  te,  vel  alium , feu  alios  ,quem  vel  quos 
ad  hoc  duxeris  deputandum,  feu  deputandos,  eciam  quando  8c  quotiens 
te  de  licencia  noftra  à Romanâ  Curia,  etiam  ubilibet  & ultra  montes,  etiam 
pro  tua  voluntate  abefle  contigerit.  De  quibufeumque  Beneficiis  Ecçjefia- 
llicis , cuin  cura , vel  fine  cura  , fxcularibus , 8c  quorumvis  ordinum  regu- 
laribus , qux  ad  collacioncin , provifioncm , prxfcntationem , ele&ionem , 
inftitutioneni  , feu  quamvis  aliara  fimilem  vel  diftimiiem  difpofitionetn 
tuara,de  jure  vel  confuetudine  ; tam  ratione  fan&i  Onufrii,  qux  deno- 
tninatio  tui  Cardinalatus  exiftit.  8c  Narbonenfis  ac  Morinenfis,  nec-non 
Virdunenfis,  quibus  ex  conceffione  8c  difpenfatione  Apoftolica  prxelTe 
dignofeeris & aliarum  Cathedralium , etiam  Metropolitanarum , quibus 
ex  fimihbus  conceffione  & difpenfatione  te  prxefle  contigerit.  Quam  etianV 
aliarum  quarumeumque  Ecclefiarum  , ac  Cluniaccnfis  , Matvfconenfis 
Direct  fis,  nec-non  aliorum  Monafteriorum , Prioratuum,  prxpoficatuum, 
prxpofiturarum , dignitatum,  perfonatuum,  adminiftrationum  8c  officio» 
cum , aliorumque  Bencficiorum  Ecclefiafticorum  fxcularium , & quorum- 
vis  Ordinum  Rcgularium,  qux  ex  conceffione  8c  difpenfatione  prxdi- 
&is , in  titulum , vel  commendam , feu  adminiftrationcm , aut  alias  invi- 
ccra  , vel  ut  aliis  unita , aut  quocumque  alio  titulo  obrines  , & impofte- 
rum  obrinebis  , communicer  vel  divifim  , quomodolibet,  8c  quocumque 
jure  vel  titulo  nunc  pertinent  8c  fpe&ant , ac  in  pofteruin  percinere  8c 
ipedare  contigerit,  eriamfi  l'xcularia,  Canonicatus  8c  Prxbendæ  , digni- 
tates,  petfonatus,  adminiftrationes , vel  officia  , in  di&is  Narbonenfi  8c 
Morinenfi,  ac  Virdunenfi  , ncc  Jion  aliis  Cathedralibus , etiam  Metropo- 
litanis,  vel  Collegiatis  & dignitates  ipfx  in  eifdem  Naibonenfi,  Mori- 
nenfi  8c  Virdunenfi  , ac  aliis  Eçclefiis,  poft  Pontificales  majores,  feu  Col- 
Icgiatis  Ecclcfiis  huj.ifiiodi  principales  : Regularia  vero  Bénéficia  hujuf- 
modi , Monafteria  , non  tamen  confiftorialia  , Prioratus  , prxpofuurx, 
prxpolîtatus  , dignitates  Convcntuales , & officia  hujufmodi  clauftralia 
fuerint  & ad  dignitates,  petfonatus , prxpofituras,  prxpofitatus,  admini- 
ftrationes, officia,  Canonicatus  ôc  Prxbendas , exteraque  Bénéficia  hu- 
jufmodi confucverinc  per  eie&ionem , feu  quemvis  alium  modum  affiimi , 
eifque  cura  immineac  animarum.  Ac  etiamfi  Bénéficia  hujufmodi  ex  eo 
quia  ilia  obtinentes  aliquoruni  prædccefiorum  noftrorum  RomjmoiUT» 
Pontificum  , aut  S.  R.  E.  Cardinalium  ; etiam  viventium  familiares,  con- 
tinui  Commenfales,  feu  dittx  Sedis  Notarii  ,Subdiaconi , Diaconi , Aco- 
lyti , Capellani , Cubicularii  ,Nuntii,  vel  Litterarum  Apoftolicarum  ab- 
breviatores , Scriptores , feu  quicumque  alii  Roman*  Cuti*  officiales , 
quocumque  nomine  nuncupati  fuerint,  feu  ex  quâvis  aliâ  causa, etiam  dif- 
pofitioni  Apoftoltcx  fpecialiter  vel  âliàs , prxterquam  ratione  familiari- 
tatis  , continu*  Commcnfalitatis , familiarium,  continuoruin  Commenfa- 
üum  noftrorum,  qui  nunefunt,  feu  alias , etiam  cum  Cardinalatus  hono- 
re fungebamur  fuerint  , aut  quamdiu  regimini  militantis  Eccleuæ  prat- 
fuerimus  erunt , generaliter  refervata  , feu  ex  generali  refervatiorie  Apo- 
ftolica  afFe&a  exiftant,  feu  fuerint , qu*  extra  dift  mi  Curiam  quomodo- 
hbet,  etiam  illorum  Commcndis  ceftàntibus  > vacarc  contigerit  , qui  buf- 
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vis  pcrfonis  de  quibus  tibi  videbitur,  ctiam  quæcumque,  quotcumquc^ 
& qualiacumque  Bénéficia  Ecclefiaftica , cum  Cura,  & fine  Cura  obti- 
nentibus  8c  expeAantibus , etiam  regiminis  & adminiftrationis , ac  bono~ 
rum  prxdiAarum  Narboncnfis,  Morinenfis  8c  Virdnncnfîs , & quarutn- 
vis  aliarum  Cathedralium , etiam  Metropolitanarum  Ecclefiarum , ac  Clu- 
niacenfium  , & aliorum  Monafteriorum  Beneficiorum  Ecclefiafticorum* 
quorumcumque  , quovifmodo  vacantium  quibus  de  perfona  tua  provi- 
uim  fuerir,  aut  aliàs  qux  ut  prxfcrtur  te  obtinere  contigerit , poflèfilone: 
ctiam  per  te  minime  fubfecuti,  Litteris  Apoflolicis  defuper  tamcn  expe- 
ditis,  tam  tua  ordinaria,  quam  ApoftoHcâ  authoritate  providcre  , & ilia 
cis  confcrre,  & de  illis  etiam  difponere  libéré  & licite  valem  perinde  ac 
fi  Collationes  8c  commendx  noftrx,  expeAativx  gratix,  fpecialcs  refèr- 
vationes , mandata,  de  providendo , feu  uniendo  , 8c  quxvis  alix  difpofi- 
tiones , etiam  eifdem  S.  R.  E.  Cardinalibus , etiam  motu  fimili , vel  ad 
eorum  inftantiam  haftenus  concefià , &in  pofterum  concedenda  ,tam  per 
nos , feu  Romanum  Pontifîcem  pro  tcmpore  exiftentem , quàm  Legatos. 
de  Latere , etiam  Cardinales  quofcumque,  etiam  motu  fimili  * 8c  ex  certâ 
fcientiâ , cum  quibufvis  prxgnantibus  & fortifiions  & infolitis  claufulis 
non  emanaflent  feu  emanaverint } 8c  quod  regulx  Cancellarix  Apoftolicx, 
dignitatum  majorum  8c  principalium,  aliorumque  Beneficiorum,  etiam  Car- 
dinalium  aut  Romanorum  Pontificum  non  tamen  noftrorum  familiarium, 
continuorum  Commen  folium  feu  eorumdem  & diAx  Sedis  Officialium» 
fou  alias  quovifmodo  refervationes  generales  five  fpeciales  continentes, 
five  inducentes  Conftitutiones  , aut  alias  qoomodolibet  affeAionem  fa- 
cientes  ,ad  diAa  Monafteria,  Prioratus,  Prxpofituras,  Prxpofitatus,  Di* 
gnitatcs,  Pcrfonatus,  A dminiftra  tiones  & Officia,  Canonicatus  & Prx«- 
bendas , aliaque  Bénéficia  nullatenus  fe  extendant  -,  fcd  de  ipfis  qux  pro 
tempore  quomodolibet  extra  Curiam  prxdiAam,  etiam  cellantibus  com- 
mendis  illorutn  qux  commendata  fuerint,  vacarc  contigcrir,  ut  præferrury 
libère  difponasj  perinde  ac  fi  regiminis  8c  adminiftrationis  Ecclefiarum 
quibus  de  perfona  tua  provifum  extitit  & impofterum  provideri,  feu  qux 
quocumque  titulo , aut  aliàs  te  obtinere  contigerit , poflêffionem  pacificè 
a (le  eu  ta*  fores  : 8c  dummoJo  Littcrx  Apoftolicæ  fuper  provifiombus  8c 
prxfcAionibus  de  perfona  tua  quibufvis  Ecclefiis  pro  tempore  faAis  hti- 
jufmodi  expeditx  fuerint:  collationes  & Commendx  noftrx, expeAati- 
vi  gratix,  fpeciales  & alix  refervationes  & affeAiones,  uniones,  confH. 
tutiones  8c  mandata  hujufmodi  non  apparerent  : fi  vero  in  diAa  Curia  per 
obitum  vel  promotioncm , aut  quamvis  aliam  dimiffionem  , prxterquam 
per  refignationcm  in  manibus  noftris,.aut  fuccefïorum  noftrorum  Roma- 
norum Pontificum,  vacare,  ac  de  illis  fie  vacantibus  per  nos  & Sedem 
prxdiAam  difponi  contigerit  ; etiamfi  Bénéficia  hujufmodi  ex  quavis  eau* 
fit , ex.  eo  quod  ilia  obtinentes  pro  tempore  diAx  Sedis  Notarii , Subdia- 
coni,  Acolyti , Capellani^  Cubicularii,  Nuntii,  Abbreviatores  8c  Scrip- 
tores,  feu  alii  Officiales , aut  quavis  aliâ  qualitate,  aliquam  aliam  gene- 
«dem  refervationem  vel  affeAionem  inducente  qualificati,  aut  prxdccef- 
(prum  noftrprum  Romanorum  Pontificum , aut  aliorum  ejufdem  fan  A* 
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Roraanx  Ecclefix  Cardiualium , etiam  tune  viventium  , non  tamen  no- 
ftri , ut  prxfertur , familiares  continui  Commenfoles  fuerint , vel  exidant, 
difpofitioni  Apodolicx  gcneraliter  refervata  fuerint , & ipfi  Officiales  ac 
familières  Bénéficia  hujufmodi,  commendx  vel  unionis , aut  quovis  alio 
titulo  obtinuerint , quod  in  expeditionc  Litterarum  Apodolicarum  , fuper 
illorum  collatione  & pcovifione  hujufmodi  ac  commenda  & quavis  alia 
difpofitione , ecclefiis  tamen  Cathedralibus  6c  Monaderiis,  confidoriali- 
bus  exceptis,  fi  tune  in  eadem  Curia  prxfèns  fueris,  per  te  ipfum  , fi  verd 
te  ab  ilia , etiam  pro  voluntate  tua  ubilibet  & ultra  montes , de  licentia 
noltra  abefle  conrigerit , tui  ad  id  fpecialiter  deputati  per  te  procuratoris 
expreffiis  accedat  aflenfus  : alioquin  gratix  & Litccrx  defuper  conficiendx 
nullius  fine  roboris  vel  momenti,  authoritate  Apoftolica,  & ex  certa  no- 
dra  feientia  , renore  præfentium , de  fpecialis  dono  gratix  indulgemus. 
Decernentes  refervationes  , affc&iones  , Conditurionés , Ordinationes* 
Collationes  6c  Commendas,  Gcatias  expeâativas,  Revalidationes , Ex 
tenGoncs,  Mutationes , Nominationes , Facuitates , Unipnes  & Mandata, 
ac  in  illis  contenta  Décréta , quoad  impediendum  te  quominus  in  prxmifi-, 
fis  conceflo  tibi  per  prxfentes  Indulto  uti  valeas,  ut  prxfertur,  nullatenus. 
fe  extendere,  & per  quofeumque,  etiam  Sedis  prxdi&x  Legatos , etiam. 
à Laterc , ac  Nuncios,  nunc  6c  pro  tempore  deputatos , quavis  ctiam- 
fpeciali  facultate  fungentes  , de  Bcneficiis  prxdi&is  nullatenus  providers 
Si  difponi  poffit  : ac  irritum  & inane  fi  fecus  fuper  pr&foiflis  omnibus  ài 
quoquam  quavis  authoritate  feieneer  vel  ignoranter  contigeric  attentari  : 
Non-obdannbus  prxmiffis,ac  Conditutionibus  & Ordinationibus  Apo- 
dolicis,  cxterifque  contrariis  quibufeumque.  Volumus  aurem , quodrii,. 
quibus  tu  aliqua  Bénéficia  Ecclefiadica  refervata  6c  affeûa  hujufmodi,. 
quorum  fruâus , reditus  6c  proventus  14*  ducatorum  auri  de  Caméra,, 
fecundum  comrr.unem  exidimationem,  valorem  annuum  excedant  , vi- 
gore  præfentium  , per  te,  vel  alium  contuleris , infra  fex  menfes , fi  ultra, 
6c  fi  citra  montes , Collationes  ipfx  faâx  fuetint , infra  quatuor  menfes,: 
à tempore  fa&x  collationis  Beneficiorum  eorumdem  computandos  , no- 
vas  provifiones  fuper  Beneficiis  ipfis  fie  confercndis  à Sede  prxdi&a  im- 
petiare,  & Litteras  Apodolicas  defuper  in  totum  expedire,  ac  annatam. 
propterea  debitam  Camerx  Apodolicx  cum  effèétu  folvere  teneanrur  ; 
alioquin  lapfis  eifdem  menfibus , Bénéficia  ipfa  vacare  cenfeantur  eo  ip- 
fo,  nifi  legiumo  impedimento  detenti  fuerint,  vel  ipfis  petentibus  hujuf- 
modi novas  provifiones,  & protedantibus  qrôd  per  eos  non  ftat,  concis 
gerit  illas  cis  denegari.  Nulli  ergo  omnino  hominum  liceat  hanc  -paginant* 
nodrorum  Lndulti,  Decreti,  Sc  volunratis  infrineere  , vel  ei  aufu  temera- 
rio  contraire.  Si  quis  aurem  hoc  attentarc  præiumpfcrit,  ir.dignaiionem 
Omnipotenris  Dei,  ac  Bcatorum  Pctri  6c  Pauli  Apodolorum  ejus  fe  no- 
verit  incurfurum.  Datum  Romx  apud  fan&um  Petrum  annolucarnatio- 
nis  Dominicx  millefimo  quingentefimo  trigefimo  Kal.  Augudi , Pot  rifi- 
catus  nodri  anno  fepiimo.  Sic  figndtum  fupra  plicam.  N.  (Jrrioni  -,  & 
in  dorfo  fçriptum  efl  : Regidrata  in  Caméra  Apodclica.  Dt  A-itavanj- 
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collatio  f*&*  ejt  cum  arigivali.  M.  Ja.  de  Roncuimot  domejhco  & 
familitri  Carditidlis  de  LotharirtgU , ex  o diruttiette  Curie,  reddito. 

ou  Thiït. 

Comme  depuis  le  Compare , nous  rapporterons  auflï  l'In- 
dult  d'ampliation  accorda  en  faveur  du  Cardinal  de  Richelieu 
en  1615?.  par  le  Pape  Urbain  VIH. 

Cl  ' r f • • J ‘ . rf1  Lfp, 

Jndultutn  ampliationis , feu  liberiorU  colUtionis  Eminentiffimo  ~4r* 
mxndojoxnni  Cxrdmxli  RicheUo  concejfum , xb  ZJrbxnQ  Pxpx 

Oftxvo,  xnno  1 62.9. 

URBANUS  Epifcopus  , Servus  Servorum  Dei  , dile&o  filio  Ar- 
mando  Joanni  du  Pleflis  S.  R.  E.  Cardinali  de  Richelieu  nuncu- 
pato  , Salutem  5c  Apoftolicam  bcnedi&ionetn.  Ad  perfonam  tuam , quara 
Divinra  clementia  magnis  illuftravit  gratiarum  muneribus  , paternat  diri- 
gentes  confidetauonis  intuitum  , & attenté  profpicience* , quod  tu  Roma- 
nam  Ecclefiam,  eu  jus  honorabile  membrum  exiltis , tuorum  honoras  ple- 
nitudine  meritorum , dignum , qmn  potius  debicum  reputamus , ut  illam 
tibi  reperias  in  exhibitionc  gratiarum  munificam  , & in  tuis  opportunita- 
tibus  liberalem.  Hinc  eft,  quod  nos  te , qui,  ut  accepimus , alias  in  coad- 
jutorem  perpetuum  8c  irrcvocabilem  » in  regimen  5c  adminiftrationera 
Monafterii  Cluniacenfis,  Capitis  Ordinis,  Matifconenfis  Diœcefis , dile&o 
filio  Jacobo  de  Veny  d’ Arbouze , tune  ejufdem  Monafterii  Abbati,  Apo- 
ftolica  authoricatc,  fub  certis  modo  & forma  tune  expreflis,  conftitutus  8c 
députants  fitifti  i tibique  Monafterium  prxdiûum  , cui  tune  ipfe  Jaco- 
bus  prxerat , cura  piimum  illud  per  oeftum , vel  deceftitm  ejufdem  jacobi , 
ac  in  certos  alios  tune  expreftos  eventus , Abbatis  regimine  deftitutum 
foret,  ex  conceflîonc  Si  dilpenfatibnc  Apoftolica  comraendatum  extitit, 
pront  in  Litteris  Apoftolicis  defuper  expeditis  plenius  continetur  : nunc 
ver©  , ex  libéra  renuntiatione,  6c  ceffione  regiminis  & adminiftrationis 
diéti  Monafterii  in  fpiritualtbus  8c  temporalibus , per  ipfura  Jacobum  ad 
mi  favorcm  fa&a,  plenarius  & abfolutus  ejufdem  Monafterii  in  eifdem 
fpiritunlibus  & temporalibus  adminiftrator , feu  commendatarius  perpe- 
tuus  exiftis  , prxmifTorum  meritorum  tuorum  intuitu , amplioris  gratis  fa- 
vore  profequi  volentes  : Moru  proprio,non  ad  tuam,  vel  alterius  fuper 
hoc  pro  te  nobts  oblatx  petirionis  inftantiam,  fed  ex  certâ  feientiâ  , ac 
de  mera  liberalirate  noftra,  deque  Apoftolicx  poteftatis  plenitudine , ti- 
bi, ut  quoad  vixeris,  per  ceipfum,  vel  Vicarium  à te  deputatum,  tam  in 
Romana  Curia,  quam  extra  eam,  8c  alias  ubique  locorum,  ubi  te  pro 
icmporc  tnorari  & degere  contigerit,  quxeumque  & qualiacumque,  cum 
Cura  8c  fine  Cura  Bénéficia  Ecclefiaftica  fiecularia,  ac  di&i  ordinis  Regu- 
laria,  tam  à di&o , quam  ab  aliis  Monafteriis  per  ce  obtenus,  & in  pofto- 
tum  Canon  îcc  quomodolibet  obtinendis  8c  aflequertdis  , quomodolibet 
dependentia , 6c  ad  Collationem  Abbacunt , feu  perpetuorum  Commcn- 
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datariorum  rormndem  Monaftcriorum  , ceffantibus  reférvatioftibus  8c 
atifèâionibus  Apoftolicis,  quomodolibet  fpe&antia  ; fiecularia  viddicet, 
etiam  fi  Canomcatus,  Prxbendx  3c  Dignitates  » etiam  majores  & princi- 
pales , perfonatus , adminiftrationes  vcl  Officia,  etiam  Curata  & Eleûiva 
in  Cathedralibus  & Merropolitnnis , Coliegiatis , 6e  aliis  Ecdefiis  confi- 
ftentia,  feu  fi  Parochiaies  Ecclefix,  vel  eatum  perpetusr  Vicariar,  regu- 
laria  vero  Bénéficia  hujufmodi  ( non  tamen  Confiftorialia , nec  quorum 
fru&us  in  libris  Camerx  Apoftolicæ  taxati  reperiumnr  ) aut  Piioratus, 
Prxpoficurx  , Præpofitatus,  Dignitares,  etiam  Conventuales  ( non  ta- 
men Elc&ivx,  ac  Officia  dauftralia  ) fuerint,  per  obituni  ea  obtinm- 
tium , non  tamen  apud  Sedem , fed  extra  Romanam  Curiam , ubicumque 
deceff'erint , 6c  Bénéficia  hujufmodi  tam  per  obirum  , quam  aliam  quam- 
vis  demiflîonem  feu  amiflionem,  prxterquam  per  promotionem  vel  refi- 
gnationem  in  manibus  noftris  auc  fucceltbrum  noftrorum  Romanorum 
Pontificum,  vacare  contigeric,  quibufvis  perfonis,  idoneis  tamen  con- 
ferre,  & tam  Monafteria  , quam  Prioratus  & dignitates  Conventuales 
hujufmodi , per  Clericos  fxculares  in  commendam  ex  conceflîone  Apo- 
ffolica  obeineri  folira  dumtaxat  ilia  , commendis  de  illis  antea  faûis  cef- 
fantibus. Prioratus  vero  non  Conventuales , vel  alià  Bénéficia  Eccltfiafiica 
conventu  eurent  ia , tam  in  titulum , quam  in  commendam  obtineri  fois  ta  ; Bc 
ut  prxfertur  vacantia,  Clericis  fxcularibus  , pet  eos  quoad  vixerint  te* 
nenda , regenda  & gubernanda  : ita  quod  liceat  eis , debitis  6c  confuetis 
iljorum  fupportatis  oneribus , de  refidnis  eorum  fruftibus  6c  proventibus 
difponere  & ordinare  , prout  ilia  in  titulum  pro  tempore  obtinentes  de 
illis  difponere  6c  ordinare  poterant , feu  etiam  debucrant  •,  aliénations  ta* 
men  quorumeumque  bonorum  immobilium , 6c  prerioforum  mobilium  eis 
penitus  interdira,  commendare  pofiis  & valeas , Apoftolica  authoritate* 
tenore  prxfentium  conccdimus  6c  indulgemus.  Decernentes  quafeum- 
que  proviGones , collationes , commendas  & alias  gratias  , de  didis  Be- 
neficiis,  tam  per  nos,  vel  fucceffores  noftros  pro  tempore  exiftentes,  auc 
Sedem  prxdi&am,  quam  etiam  de  Latere  Legatos , etiam  fanftx  Roma* 
n«  Ecclefix  Cardinales  6c  Nuntios,  feu  locorum  Ordinarios,  vel  alios 
Collatores,  quibufvis  perfonis,  etiam  motu  proprio , feientii 8c  de  Apo- 
ftolicx  authoriratis  plenitudine.  fimilibns,  etiam  cum  quibufvis  ptxgnan- 
tiffimis , fortiffimis  6c  infolitis  claufulis , nec-non  irritantibus , 6c  aiiis 
quibufvis  perfonis  6c  familiaribus , continuis  commenfalibus  noftris , five 
fucceflorum  noftrorum  prxdi&ornm , etiam  in  recompenfam  jurium  , fen 
oblatorum  pro  tempore  faciendis , nullas  6c  invalidas , nulliufque  roboris 
6c  momenti  elle  8c  fore,  nullumque  per  eas  cuiquam  jus  acquiri , aut  cb- 
loratum  titulum  poifidendi  tribui  poffc  , ficque  ab  omnibus  6c  finguJ» 
cenferi  : 6c  ita  per  quofeumque  judices,  etiam  locorum  Ordinarios, nec- 
non  Palatii  Apoftolici  Audirores  judicari  6c  definiri  debere  ; irrirum  quo- 
que  6c  inane  fi  fecus  fuper  his  à quocumque,  quavis  authoritate , feien- 
ter  vcl  ignoranter  contigerit  attentari  : Non-obftantibus  prxmiflîs,  ac 
Cancellarix  Apoftolicæ  Regulis , editis  8e  edendis  , aliifque  Conftitutio- 
uibus  6c  Ordinationibus  Apoftolicis,  nec-non  prxfatarum  6:  aliarumj 
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Ecclefiarum , in  quibus  fàrcularia , ac  Monaftciiorum  , aliorumque  Rega- 
Jarium  locorum,  ctiam  in  quibus  Regularia  Bénéficia  hujufmodi  forfaa 
fucrint , aut  didi,  vcl  aliomm  Ordinum  quorum  ilia  extiterint,  jutaineu- 
to,  confirmatione  Apoftolicâ,  vel  quavis  firmitare  aliâ  roboratis  ftatuüs 
& confuetudinibus  contrariis  quibufcumque.  Volumus  autem  , & earum- 
dcm  praefentium  ccnore  dccetnimus  ; quod  Bénéficia  vigore  earutndem 
præfeuciutn  commendanda,  hujuftnodi , debitis  propterea  non  fraudenrur 
obfequiis,  & animarum  cura,  fi  quæ  illis  immineat , nullarenus  ncgliga- 
tur  : fed  illorum  oncra  coniuera  congrue  fopportentur.  Qupdque  ii,  qui- 
bus tu,  vel  tuus  Vicaiius,  tuo  nomme,  præfata  Bénéficia  generaliter  re- 
fervara,  vigore  earumdem  prxfcntium  contuleris,  ac  ctiam  ii  quibus  Bé- 
néficia Regularia  prarf.ua  commendaveris  , uc  præfertur , infra  odo  menl 
fes  , à die  illis  fada:  didorum  Beneficiorum  provifionis  ,five  commendae 
novas  provifiones , feu  commendas  fupcr  Beneficiis  hujufmodi  à Sede 
prardida  impetrare,  & Litteras  Apoftolicas  expedire  , ac  jura  Camerx 
Apoftolicæ,  & aliis  propterea  débita  perfolvere  teneantur  ; alioquin  dap- 
fis  odo  menfibus  prxfatis  , Bénéficia  vacare  cenfeantur  eo  ipfo , poffint- 
que  ilia  per  alios , ab  eadem  Sede  tantum  impetrari  : Quodque  dida  vc- 
Juntas  noftra  , in  omnibus  Litteris  provifionum,  8c  commendarum  qu* 
de  ipfis  Beneficiis  fient , ut  prxfertur  , omnino  adfcribatur,  fin  minus 
collationes  8c  cotnmcndx  hujufmodi  nullse  fint;  Et  quod  tu  Bénéficia  non 
commendari  folita , 8c  ex  perfonis  in  titujum  ilia  obtinentibus  vacantia 
ad  effedum  tantum  reftauradonis  illorum  Beneficiorum  commendarp 
poflis  ; Ita  quod , in  quibufvis  commendis  fie  per  te  faciendis , apponatur 
decretum,  quod  ille  cui  commenda  fier , teneatur  cautioncm  idoneam  in 
Adis  curia:  Epifcopalis  civitatis,  vel  Diœcefis  in  qua  Bénéficia  hujufmo- 
di confident,  præftare  de  rellaurandis  xdificiis  prxfatis  , ac  in  reftaura- 
tionem  fummam  , Ordiuario  civitacis,  five  Diarcefis  hujufmodi  bene-vi- 
fam,  ratam  partem  fumniæ  hujufmodi  quolibet  anno  expendendo  : Quo 
termino  elapfo  , & de  reftaurarione  praefata,  quoad  defignatam  feu  rai 
tam  partem  hujufmodi  non  fadâ,  dida  commenda  ftatim  cefiet  eo  ipfo* 
& Commendatarius  ad  reftitutionem  fruduum  intérim  perceptorum  oml 
nino  obligatus  exiftat.  Quodque  ipfo  Commendarario  cedente,  vH  dece- 
dente , aut  ipfa  Bénéficia  quomodolibet  dimittente  , vel  amittentc  , ilia 
amplius  non  commendentur , fed  in  priftinam  tituli  naruram  revertantur 
perinde  ac  fi  numquam  commendata  fuifiènt.  Et  fi  ea  commendari  con- 
tinuât abfque  fpcciali  mentione  8c  derogatione  didi  Decrcri , ctiam  Apo- 
ftolica  auchoritate  -,  prarfata  commenda  fie  facienda  nulla  fit  eo  ipfo  : 8c 
falva  difpofitione  Concordatorum,  inter  Sedem  prxfutam  & clarx  memo- 
riae  Francifcum  I.  Francorum  Regecn  tune  in  humanis  degentem , ini- 
tor  im.  Quoique  per  prarfentem  gratiam,  ftatus  8c  efientia  Beneficio- 
rum , in  Monafteriis  per  teobrentis  & obtinendis,  ut  ptæfertur,  denen- 
dentium  , ac  conferendorum , & commendandorum  hujufmodi , nullatenus 
hnmutemur.  Nulli  ergo  omnino  hominum  liceat  hanc  paginam  noftrx 
concefiionis  , Indulti,  voluntatis  ôc  decceti  infringere  , vel  ei  aufu  reme- 
|ario  contraire:  ü quis  autem  hoc  attentare  prarfumpferit , indignationcm 


I 

Pièces , Titres  & Mémoires  3 %)c:  1145 

t>mnipcrtentis  Dei,  acbeatorum  Pétri  8c  Pauli  Apoftolorum  ejus  fe  noveric 
incurfurum.  Datum  Romz  apud  fan&am  Mariam  Majorem,  anno  In- 
carnationis  Dominiez  mille  Amo  fcxcentefimo  vigeftmo  nono.  il.  K al. 
Februarii  , Pontificatus  noftri  anno  feptimo.  Sic  ftgnatum  fub  plie* . 
J.  L 1 u n 1 u s.  Pre  figiHo  & fuper  plicam.  Albaretus. 

Rigiflré  fuivant  l'Arrcft  du  Confeil , À Lyon  le  zo.  Septembre  audit  an. 

Les  exemples  des  Induits  extraordinaires  no  font  pas  moins 
frequens  ; & nous  nous  contenterons  pour  en  donner  des  preu- 
ves de  rapporter  ici  feulement  les  Induits  de  Clcment  I X. 
donné  en  faveur  du  Roi  de  Pologne  du  9.  Mars  1 669.  avec 
les  Lettres  d’Attachedu  3.  Juillet,  & Arrcft  denregiftrement 
au  Grand  Confeil  donné  en  confequence  le  12.  Septembre  fui- 
vant» 8c  du  Pape  Clément  X.  datte  du  7.  Juin  1670.  accor- 
dé en  faveur  de  l’Abbé  de  Lionne  avec  les  Lettres  Patentes 
du  Roi  données  fur  cet  Induit  du  21.  Septembre  & Arreft 
cfenrcgiftrement  au  Grand  Confeil  -du  vingt -cinquième  No- 
vembre fuivant. 

Bref  de  nôtre  Saint  P etc  le  Pape  Clement  I X.  accordé  au 
Roi  de  Pologne  & de  Suède,  pour  la  difpofition  des 
■Bénéfices  dépendans  de  fes  Abbaïcs. 

Scrcmljimo  Principi  Joinni  C.i%jmiro  Régi  Poloni <t  Û*  Survit. 

C L E M E N S PP.  IX. 

CHARISSIME  in  Chrifto  Eli  nofler , Salutem  8c  Apoftolicani 
benedi&ionem.  Prarclara  vircutum  dona,quibus  perfonam  tuammul- 
tipliciter  decoravit  Altilïïmus,  fingulari  erga  Nos  8c  hanc  fanûam  fedem 
fidei  & devotioni  conjunûa  promerentur,  ur  ea  tibi  libentiffimè  conce- 
damus,  per  qux  erga  perfonas  bene  - méritas , tibique  gratas  8c  ac- 
ceptas te  beneficum  exhibere  pofïïs  8c  liberalem.  Volentes  igitur 
libi  , cui  nuper  unum  fan&i  Germani  de  Pratis,  propc  8c  extra  mu- 
ros  Parifienfes,  & aliud  fanétiflimæ  Trinitatis  Fifcanenfis,  8c  aliud  fan. 
éki  Taurini  Ebroïcenfis  , 8c  aliud  ejufdem  fanôiflimæ  Trinitatis  de 
Thyron , & aliud  Beat*  Mariæ  de  Ourcamp , & aliud  ejufdem  Beat* 
Mari*  de  Bon  porc  , 8c  aliud  ctiam  Beat*  Mari*  des  Vaulx  de  Cer- 
nay,  8c  reliquuum  Monafterium  fimiliter  Beat*  Mari*  de  la  ValalTe, 
fânéli  Benediûi  8c  Ciftercierifis  refpedlivè  Ordinum,  Rothomagenfîs , 
Noviomenfis , Carnotenlis , Ebroïcenfïs  ■&  Parifienfîs  refpe&ivè  Dioece-  . 
feurn , fub  certis  modo  & forma  tune  expreffis  commendavimus , gra- 
tiam  facere  fpecialem  •»  fupplicationibus  tuo  nomine  Nobis  fuper  hoc 
liiimiliter  porrcûis  inclinati,tibi,  ut  quoad  vixeris.folus  per  te,  vel  alium#. 

Qjqqqqq  Üj 
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feu  alios , quetn  > vel  quos  ad  id  duxeris  deputandum  , feu  depuran  dos 
quxcumqtie  6c  qualiacumq.  e , cum  cura  & fine  cura  bénéficia  Fcde- 
fiaftica,  6c  quorumvis  Ordinum  reçulatia,  regularibus  in  ti.ulum  con- 
ferti,  6c  Clericis , vel  Prefbvceris  fxcularibus  in  commendam  concéda 
folita  ,4  Monafteriis  prxfads  dependentia , eriam  Priocatus  Conventuales, 
6c  alias  quomodolibet  nuncupata  & quabficita,  ad  tuara  colbdomm  0 
provifîonem,  prxfentadonem , feu  quamvis  aliam  fimilem  vel  didimilcm 
difpofidonem , ratione  Monafteriorum  hujufraodi , communiter  vel  divi- 
fiir.  , ac  abas  quomodolibet  perdnentia  , quomodocumque , & ex  qui- 
bufvis  peifonis  cttam  regularibus , non  tamen  per  refignationem  in  nu- 
nibjs  noftris  aut  Romanorym  Pont ifi cum  fuccefTorum  noftrorum  facien- 
dam  , neque  apud  fedem  A poftolicam  , fed  extra  curiam  tantum  , ubi- 
cumque  6c  in  quibufvis  menfibus  didx  fedi  refervatis,  pro  tempore  va- 
cantia,  non  tamen  verè  ele dtiva  , nec  Officia  Clauftralia  perfonis  fxcu- 
laribus  idoneis , poftquam  tamen  repertx  fuerint  idonear  ; per  eas  quoad 
vixerint  tenenda , regCnda , & gubernanda , ita  quod  liceat  eis  debiris 
6c  confuetis  illorum  fupportatis  oneribus,  de  rtfiduis  ipforura  frudibus* 
reditibus  , 6c  proventibus  difponcre  & ordinare.  Aüenatione  tamen  quo. 
rumeumque  bonorum  immobilium,  & pretioforum  mobilium  eorumdem 
ipfîs  penitus  interdira,  commcndare  pofïis  & valeas,  Apoftolica  auto- 
ritate  tenore  prxfentium  concedimus  &:  indulgemus.  Decerncntes  qua£ 
cumque  affir&iones , Régulas  , Conftitutiones,  6i  ordinationes,  collatio- 
nes , -commcndas  , uniones  6c  mandata,  ac  décréta  in  illis  contenta,  quoad 
impediendum  te  quominùs  concefïo  per  prxfenres  Indulto , juxtà  illîus 
tenorem  6c  condnendam  uti  valeas , ad  prxfata  Bénéficia  ad  tuam  difpo- 
fitioncm , ut  prxfertur , pertinentia  nullatentis  fe  extendere  , nec  de  eis 
per  quofeumque,  etiam  fedis  Apoftolicx  Legatos  etiam  de  Latere,ac 
Nuncios , nunc  & pro  tempore  deputatos  , quavis  , etiam  fpeciali  fo- 
cultatc  fungentes , provideri,  vel  aliàs  difponi  pofTe  j ac  irritum  6c  inane, 
ü feciu  fuper  prxmifîis  omnibus  , quavis  authoritate  , eriarq  per  nos  > 
ac  di&os  Legatos  6c  Nuncios , feienter  vel  ignoranter  contigerit  attentari 
falva  tamen  femper  rémanente  difpofitione  concordatoium  dudum  inter 
fedem  Apoftolicam  6c  darx  memoriæ  Francifcum  Primum  Francorum  Re« 
gem  fuper  nominatione  perfonarum  , ce^tis  inibi  expreffis  modis  qualifi- 
catarum  , ad  Monafteria  Regni  Francix , privilégie  eligendi  non  fuffiilrà* 
pro  tempore  vacanda  promovendarum , nobis  6c  di&x  fedi,  per  Regem 
Francix  pro  tempore  exiftentem  facienda , initorum.  Non  obftantibus 
Cancdlarix  Apoftolicx  Regulis  editis  6c  edendis,  ac  quibufvis  Conftiru* 
riombus  & Ordinationibus  Apoftolicis,  nec-non  prxfatorum  Monafterio- 
rum  & Ordinum  quorum  ilia  exiftunt,  etiam  juramento,confirmatione 
Apoftolica,  vel  quavis  firmitate  alia  roboratis  ftatmis  & confuetudini- 
bus , cxterifque  contraiiis  quibufeumque.  Volumus  autem , quod  ii,  qui- 
Jbus  per  te  Bénéficia  prxfata  in  vim  prxfentis  gratix  pro  tempore  Com- 
mendata  fuerint , illorum  novam  Commendam  , intra  o&o  menfes  «x 
turc  proximos,  à fede  Apoftolica  impetrare,  juraqne  Camerx  Apofto- 
fie*  > 6c  aliis  prqprcrca  débita  perfolvere  oranino  tencantur.  Alioquin 
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Commendz  przfatz,  indeque  fecuta  quxcumque  nalla  fine  : ipfaque  Bé- 
néficia vacare  cenfcantur  eo  ipfo.  Quodque  hujufmodi  no  (Ira  voluntas  in 
omnibus  litteri*  Commendarum , quz  de  diâis  Bénéficié  fient , omnino 
adfcribatur , fin  minùs  Commendae  hujufmodi  nullius  fine  robocis  vel 
momenri.  Quodque  Bénéficia  in  titulum  obeineri  folita,  6c  ex  perfonis 
ilia  in  ticulum  obeinemibus  vacamia,  à ce,  nifi  quacenus  ilia  reftau- 
eatione  indigeanc,  ad  efifc&um  îllorum  ædificia  rellaurandi , commen- 
dari  non  poflînt.  Quodque  in  Commendis  , quz  per  te  de  Béné- 
ficié in  ticulum  obtincri  folitis , ex  perfonis  ilia  in  titulum  obtinenti- 
bus,  vacantibus , fient,  apponatur  decretum,  quod  illi  quibus  Commen- 
dz  fie  fient,  teneantur  caucionem  idoneam  in  a&is  Curiz  Archiepifco- 
palis  , auc  Epifcopalis  Civicacis  vel  Dicecefis,  in  quibus  Bénéficia  hu- 
jufmodi confiftunt , przftare  de  reftaurandis  eorumdem  Beneficiorum  xdi- 
ficiis , ac  in  reftaurationc  hujufmodi  fummam  Ofdinario  Civitacis  vel 
Diœcefis  hujufmodi  bene-vifam,  intra  terminurt»  ab  eodem  Ordinario 
afiignandum,  feu  ratam  partem  fummz  hujufmodi  quolibet  annoexpendere 
teneantur  j aliàs  caucione  hujufmodi , non  przftitâ  , & diéto  cermino 
elapfo , & reftauratione  przfata , quoad  fummam  defignatam  feu  ratam 
pirtem  hujufmodi  non  faéta,  inutrumlibet  evcncum,  gratia  eis  fie  fa&a, 
6c  inde  fecuca  quzeumque  nulla  fine  eo  ipfo,  5c  Commendatarius  ad 
reftitutionem  omnium  fruâuum  inde  perceptorum  omnino  teneatur.Quod- 
que  ipfo  Commendatario  cedente,  vel  decedentc , aucipfa  Bénéficia  quo- 
modolibec  dimittente  , vel  amittente,  ilia  amplids  non  commendentur, 
fed  in  priftinam  tituli  naturam  fevertantur,  ac  perfon*  re^ulari  idonez 
conferri  dcbeanc , perinde  ac  fi  nunquam  commendata  fuiflent  : & fi  ea 
commendari  contigerit  abfque  fpeciali  mentione  8c  derogatione  hujufmo- 
di volunratis  noftrz , Coinmenda  fie  faûa  nulla  fit  eo  ipfo.  Volumus 
infuper  quod  Bénéficia  in  utrumvis  eventum  , ut  præfercur , commcndan- 
da debitis  proptereà  non  fraudentur  obfequiis , 8c  animarum  cura , fi 
quz  illis  immineat,  nullatenùs  negligatuc , ied  illorum  congruè  fuppor- 
tentur  onera  confueta.  Datum  apud  Sandtum  Petrum  fub  Annulo  Pif- 
catoris  die  9.  Martii  1669.  Pontificatus  noftri  anno  fecundo.  Signa- 
tum  I.  G.  S LU  SI  US.  Et  plut  bat  ejl  écrit. 

Enreoifhc  ét  Régi  (1res  du  Grand  Conjcil  du  Roi,/ùivant  C Arrefl  ce  jeur- 
d'huy  donne  en  iceluy.  A Paris  le  douzième  jour  de  Septembre  1669. 

Signé , Hekbin- 

CLEMENS  PP.  X. 

DI  L E C T E fili  falucem  & Apoftolicam  benedidlionem.  Uc  erga  per- 
fonas  idoneas  tibi  gratas  8c  acceptas  beneficum  ce  exhibere  poflts 
5c  liberalem,  fpecialis  favore  gratiz  te  profequi  volente»,  6c  à quibuf- 
vis  excommunicationis , fufpenfionis,  6c  interdiâi , aliifquc  Ecclefiafticis 
Scntenciis , Cenfuris , 6c  pœnis , à jure  , vel  ab  homine  , quavis  occa- 
fione , vel  caufa  latis , fi  quibus  quomodolibet  innodatus  exiflis,  ad  effee* 
tum  przfemium  dumtaxat,  confequcndum  harum  ferie  abfolventes,  ôc 
abfolutum  fore  cenfentes , fupplicationibus  cuo  nomine  nobis  fupet  hoc 
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humiÜter  porreûis  inclicati , nbi  qui  ( ur  afTcris  ) natus  Iegitimus  &r  na2 
turalis  dileûi  filii  Marchionis  Hugonis  de  Lionne,  Miniftii  & Secretarii  - 
ftatus  Chartffimi  in  Chrido  filii  noftri  Ludovici  Francorum  Regis  ChriC 
rianiflirm  exiflis , ac  umim  de  Marmoufticr  , Turonenfis , fie  alterun* 
Monafteria  de  Cbailly,  SjWancâenfis  refpeôivè  Ditrcefeum  : nec-non 
Prioraium  Conventuauan  fan&i  Martini  des  Champs  nuncupari  Pariûen- 
fis  , fanûi  Benedicfi,  ac  Cidercienfis  fie  Cluniacenfis  refpe&ivè  Ordinum, 
in  commendam  ad  tui  vilain  ex  conceflione  fie  difpenfatione  Apoflolica 
obtines , ut  quoad  vixeris  folus  per  te , vel  ahum  feu  alios , qcem  vel 
quos  ad  id  duxeris  deputandum  (eu  deputandos  * quxeumque  fie  qualia» 
cumque  cum  cura  Sc  fine  cura  Bénéficia  Ecdcfiafiica  fini  quorumvis  Ordi- 
num  regularia,  regularibus  in  titulum  ccnferri -,  fie  Clencis  vel  Prcfbyte- 
tis  fxcularibus  in  commendam  concedi  folita,  à Monafteiiis  Sc  Phoratu 
Conventuali  przdiûis  dependentia , etiam  Prioratus  Conventuales  hu- 
jufmodi , con.muniter  «vel  divifim  , ac  alias  quomodolibet  nuncupata  fie 
qualifies  ta  , ad  tuam  collationcm,  provifionem,  przfentationero,  feu  quam- 
vis  aliam  fimilem  vel  diffimilcm  difpofitionem  , ratione  Monafteriomm 
Sc  Prioratus  Conventualis  hujufmodi,  communiter  vel  divifim,  ac  aliàs 
quomodolibet  pertinenria  , quomodocumque , & ex  quibufvis  perfonis , 
etiam  regularibus,  non  tamen  per  refignationem  in  manibus  nodris,  auc 
Romanorum  Pontificum  fuccellbrum  ne  drorum  faciendam , neque  apud 
fedem  Apodolicam,  fed  extra  Cumin  tantum,  ubicumque,  fie  in  qui* 
b u (Vis  menfibus  diûx  fedi  refervatis,  pro  tempore  vacantia,  non  tamen 
verc  Eledliva , nec  Officia  Clauftralia , peifonis  fxcularibus  idoneis,  poft- 
quam  tamen  repertx  fuerint  idonear,  per  eas  quoad  vixerint  tenenda,  ce- 
genda  Sc  gubernanda  j iu  quod  liceat  eis , debitis  Sc  confuetis  illorum 
i'upportatis  oneribus,  de  refiduis  ipforum  fruélibus,  reditibus  fie  proven- 
tibus  difponere  fie  ordinare,  aliénations  tamen  quorumeumque  bonorum 
immobilium  Sc  pretioforum  mobilium  eorumdem  ipfis  penirus  interdira, 
commendare  libère  Sc  licite,  poflîs , 5c  valeas,  Apoftolicâ  authotitate  te- 
nore  prxfentium  concedimus  fie  indulgcmus.  Decernentes  quafeumque  af- 
fe&iones , Régulas , conftiiurioncs  fie  ordinationes,  collationes , ccmroen- 
das,uniones  Sc  mandata,  fie  décréta  in  illis  contenta,  quoad  impedendum 
i e>  quomim'ts  conceflo  per  prxfentes  indnlto , juxta  illius  tenorem  Sc 
continentiam , uti  valeas,  ad  prxdiûa  bénéficia,  ad  difpofitionem,  ut  prx- 
fertur  , pertinentia  , nullatenus  fe  extendere,  nec  de  eis  per  quofeumque, 
etiam  fedis  Apofto(jcz  Lcgaros, etiam  de  Latere,ac  Nuncios,  nunc  fie  pro, 
tempore  , depntatos , quavis  etiam  fpeciali  facultate  fiingentes,  provideri, 
vel  aliàs  difponi  pofiè,  ac  irritum  fie  inane,.fi  fecus  fuper  prxmifEs  om- 
nibus , quavis  authoritate , etiam  per  Nos  ,ac  diûos  Lsgatos  fie  Nuntior, 
feienter  , vel  ignoranter  contigeric  attenta»;  Salva  tamen  femper  réma- 
nente difpofitione  Concordatorum , dudum  inter  Sedem  Apodolicam,  fie 
clarx  memoriz  Ftancifcum  Primum  Francorum  Regem , fuper  nomina- 
tione  perfonarum  certis  inibi  expreffis  modis  qualificatarum  ad  Monade- 
rja  Regni  Franciz  privilegio  eligendi  non  fufFuIra , pro  tempore  vacan~ 
«ia.  prpmoyendarum,  nobis  fie  diâx  fedi  per  Regem  Franciz  pro  tem- 
^ P.ow,- 
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pore  exiftentem  facienda  > initorum;  Nonobftantibus  Cancellarix  Apof- 
tolicx  regulis  editis , Sc  edendis , ac  quibufvis  conftitutionibus  Sc  ordina- 
tionibus  Apoftolicis,  nec-non  prxdi&orum  Monafteriorum  , & Prioratus 
Conventualis,  ac  Ordinum  quorum  ilia  exiftunt  * etiam  juramento,  confir- 
mations Apoftolicâ . vel  quavis  firmitare  alia  roboratis,  ftatutis,  confuetudi» 
nibus,cxcerifque  contrariis  quibufeumque.  Volumus  autem  quodii,  qqibtis 

Îet  te  Bénéficia  prxdi&a  in  vim  prxfentis  gratix  pro  cempore  commcndata 
ucrint,  iliorum  novam  commendam,intrao&o  menfes  ex  tune  proximos,  à 
fede  Apoftolicâ  impetrare , jutaque  Camerx  Apoftolicx  & aliis  propterea 
débita  perfolvereomnino  tencantuc  > alioquin  commendx  prxdi<ftx,indeque 
(ecuta  quxeumque  nulla  fint , ipfaque  Bénéficia  vacare  cçofeaimir  co  ipfo; 
quodque  hujnfmodi  noftra  voluntas , in  omnibus  litteris  commcndarum, 
qux  de  di&is  Beneficiis  fient , cmnino  adfcribatur  ; fin  minus  commendx 
hujufinodi  nullius  fint  roboris  vel  momenti -,  quodque  Bénéficia  in  titulum 
obtineri  lolita  > Sc  ex  perfonis  ilia  in  titulum  obtinentibus  vacantia,  à 
te , nifî  quatenus  ilia  reftaurarione  indigeant,  ad  effèâum  illotum  xdificia 
reftaurandi , commendari  non  poffint , quodque  in  commeiuJis  , qux.  per 
•te,  de|  Beneficiis  in  titulum  obtineri  folitis  > ex  pcrlonis  ilia  in  titulum  ob- 
tinentibus vacantibus  fient  > apponatur  decrctum , quod  illi  » quibus  com* 
mendx  fie  fient , teneantur  cautionem  idoneam,  in  aûis  Curix  Archie- 
pifcopalis  aut  Epifcopalis  civitatis  vel  Diœccfis  in  quibus  bénéficia  hu- 
jufmodi confiftunt , prxftare  de  reftaurandis  eorumJem  Beneficiorum  xdir 
ficiis,  ac  in  reftauratione  hujufinodi  fummam  Ordinario  civitatis,  vel  Diœ- 
cefis  hujufinodi  benevifam,  intra  terminum  ab  eodem  Ordinario  nmgnan- 
dum  , ratam  partem  fummx  hujufmodi  quolibet  anno  expendere  tenean- 
tur > aliàs  cautionc  hujufinodi  non  prxflita  > vel  prxllitâ  » & dido  ter- 
mino  elapfo,  & reftauratione  prxdi&a,  quoad  fummam  difignatam,  icu.' 
ratam  partem  hujufmodi  non  fatta  in  utrumlibet  eventutn  , gratia  eis  lie 
fa&a,  Sc  inde  fecuta  , quxeumque  nulla  fint  eo  ipfo,  & Commendata? 
iius  ad  rcflitutionem  omnium  fruttuum  inde  perceptorum  omnino  lenca- 
tur.  Quodque  ipfo  Commendatario  cedente  , vel.  decedente  , aut  ipfa 
Bénéficia  quomodolibet  dimittente,  vel  amiitente,  ilia  amplius  non  com- 
mendentur,  fed  in  priftinam  tituli  naturam  tevertantur  , ac  perionx  rev 
gulati  idonex  conferti  debeant,  perinde  ac  fi  nunquam  commcndata  fini- 
rent ; Sc  fi  ea  commendari  conrigerit , abfque  fpeciali  mentione  & de- 
xogatione  hujufmodi  voluntatis  noftrx , commenda  fie  fadta  nulla  ht  eo> 
ipft.  Volumus  infuper,  quod  Bénéficia  in  utruravis  eventutn  ( ut  prxfer- 
tur)  commendanda  debitis  propterea  non  fraudentur  obfequiis  , Sc  anima- 
rura  Cura , fi  qnx  illis  immineat , nullatenùs  negligatur  : ied  ülorum  con- 
gruè  fupportentur  onera  confueta  ; quodque  prxfens  gratia  nullo  unqurm. 
tempore  adducatur  in  exemplum.  Datum  Romx  apud  fanccum  Petrum 
fub  annulo  Pifcatoris  die  feptima  Junii  1670.  Pontificatus  noftri  anno 

primo.  Signatum  , I.  G.  S LUS  1 US. 

Enregijhi  ès  Rcgifires  du  Grand  Confeil , fuivant  f Arrefl  ce  jourJbt* 

dormi  en  icclni  * Paris  le  Novembre  1670.  Signe  , H e r b i n. 
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OUîS  par  la  grâce  de  Dieu  , koi  de  France  6c  de  Navarre  i A no» 
armez  & féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Grand  ConfeiJ  ; Salut.  Aïant 


plû  a nôtre  Saint  pere  le  Pape  d'oéboïer  à M effue  Jules  Paul  de  Lion- 
ne Abbé  Commendataire  des  Abbaïes  de  Marmouftier,  Ordre  de  faint 
Benoîft  * au  Dioccfe  de  Tours , 3c  celle  de  Chailly , Ordre  de  Cifteamt, 
au  Diocefe  de  Senl'rs  -,  3c  encore  Pneur  Commandataire  du  Prieuré  Con- 
ventuel  de  faint  Mai  tin  des  Champs , Ordre  de  Cluny  , au  Diocefe  de 
Paris,  un  Bref  & Induit  du  7.  Juin  delà  prefente  année , portant  en- 
tr’autres  pouvoir  & faculté  de  conférer  en  commande  par  luy  6c  fe*  Vicai- 
res, les  Prieurez  3c  tous  autres  Bencficcs  dépendans  dcfdites  Abbaïes  8C 
Prieuré,  meme  les  Conventuels,  à la  referve  feulement  des  élcétifs,  6c 
des  Offices  clauftraux,  foit  par  continuation  de  commande  , foit  de  titre 
en  commande  , 3c  ctf  dans  tous  les  mois  de  l’année,  meme  dans  ceux  re- 


Prefentation  , Collation , ou  autre  difpofition  dcfJits  Bénéfices  par  aucun 
Légat  k Lateretou  par  fa  Sainteté  mè  ne,  félon  qu'il  eft  plus  amplement 
contenu  dans  ledit  Induit  ; par  lequel  fa  Sainteté  voulant  fe  montrer  li- 
betale  de  fes  grâces  envers  les  perfonnes  que  Nous  honorons  de  nôtre 
bien  veillance  3c  de  nôtre  recommandation  , auroic  accordé  la  fufdite  fa- 
culté de  conférer  en  commcnde  en  la  forme  appellée  libéré  & licite,  o&n 
*que  l’Expofant  puiffe  d’orefnauant  l'exercer  dans  fa  plus  grande  étendue, 
avec  un  entier  pouvoir , & dans  la  plénitude  de  fa  liberté.  Mais  dautant 
qu'il  ne  peut  6c  ne  doit  s’en  fervir  fans  avoir  préalablement  obtenu  no- 
tre  permiffion  exprefTe , il  nous  a très- humblement  fupplié  de  lui  en  ac- 
corder nos  Lettres  à ce  necefTaires.  A quoi  inclinant  favorablement,  pour 
ces  Caufes , de  nôtre  grâce  fpeciale , pleine  puilfance  & authorité  Roïa- 
le,  Vous  mandons  3c  commettons  par  ces  Prelentes  fignees  de  nôtre  main, 
que  s'il  vous  appert  que  dans  ledit  Bref  6c  Induit  ci-actaché  fous  le  contre- 
fcel  de  nôtre  Chancellerie,  il  n’y  ait  rien  de  contraire  aux  faints  Decrets, 
Conftitutions  Canoniques,  droits  de  nôtre  Couronne,  franchifes  6c  im- 
munitez  de  l’Eglife Gallicane,  vous  aïez  audit  cas  à le  faire  enreciftrer 
félon  fa  forme  3c  teneur,  & du  contenu  en  icelui  faire  joüir  6c  ulcr  le- 
dit Expofant  pleinement  3c  pailïblcment,  le  tout  fuivant  6c  au  defir  du- 
dit Bref  & aux  charges  d'icclni  i 6c  à cet  effet  vous  avons  pour  raifon 
de  tous  procès  3c  différends  ,circonftanccs  & dépendances  qui  naîtront 
en  confequence  dudit  Induit,  enfemble  des  Collations , Provifions , Pre- 
féntations , 8c  autres  difpofitions  faites  en  vertu  d’icelui  par  ledit  Expo- 
fànt  ou  fes  Vicaires , attribué  3c  attribuons  tonte  Cour,  Jurifdiâion  8C 
connoiflance,  & icelle  interdite  & interdifons  à tous  autres  Juges  & Of- 
ficiers , à peine  de  nullité,  caffation  de  procedures,  dépens,  dommages 
6c  interefts  des  Parties  : Car  rel  eft  nôtre  plaifir.  Donné  à Saint  Germain 
en  Laye  le  vingt  unième  jour  de  Septembre,  l’an  de  grâce  mil  fix  cent 
foixante-dix  , & de  nôtre  Rcgne  le  vingt- huitième.  Signé,  LOUIS.  Et 
fcelli.  Et  pUu  bae  eft  écrit , Par  le  Roi , Le  T e l i 1 e R. 

Fnrejiftri  es  Refiftres  du  Grand  Copfeil  du  Roi , fuivant  /’  jirreft  et  jour - 
et  hui  don/té  en  icelui  k Fur}*  l«  x^.  Novembre  1670.  Signe,  H je  R b in. 


fervez  à fa  Sainteté  , fans  que  l'Expofant  p.iille  être  prévenu  dans  U 
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SUR  la  Requête  prefentée  au  Confei!  par  Meffïre  Jules  - Paul  de 
Lionne  Abbé  Commandartatre  des  Abbaïes  de; Marmodftter  Ordre 
de  faint  Benoift , Diocefe  de  Tours , 6c  de  Chailly  Ordre  de  Çifteaux, 
Dioccfe  de  Sentis,  6c  Prieur  Commandataire  du  Prieure  de  ftinr  Mar^ 
tin  des  Champs  i Pari»  Ordre  de  C!uny , tendante  afin  que  le  Bref  6c 
Induit  qu’il  a plû  à & Sainteté  lui  accorder  , du  7.  Juin  1É70.  portant 
entr’autres  chofcs  pouvoir  6c  faculté  de  conférer  en  commande , par  lui 
ou  fes  Vicaires,  les  Prieurez  & tous  autres  Bénéfices  dépendans  defdite» 
Abbaïes  6c  Prieurez , même  les  Conventuels , à la  referve  de»  cleûjfs 
& des  Offices  Clauftraux,  même  des  Bénéfices  refignez  és  mains  de  fa 
Sainteté , ou  vacans  en  Cour  de  Rome , foit  par  continuation  en  Com- 
mande , foit  de  titre  en  Commande , 6c  ce  dans  tous  les  mois  de  l'année, 
même  dans  ceux  refervez  à fa  Sainteté , fans  que  ledit  de  Lionne  puiffè 
être  prévenu  dans  les  Prcfentations,  Collations,  ou  autre*  difpoütion* 
defdits  Bénéfices , par  aucuns  Légats  ou  Nonce  Apoftolique,  ni  aucun 
Légat  à Lattre , ou  par  fa  Sainteté  même  , 6c  les  Lettres  Patentes  du  ai. 
Septembre  audit  an,  par  lcfquellcs  le  Roi  permet  audit  de  Lionne  de  pou- 
voir joüir  & ufer  pleinement  du  contenu  audit  Induit , avec  attribution 
de  Jurifdi&ion  audit  Confeil  de  tous  les  procès  6c  différends  qui  naîtront 
pour  raifon  d’icelui , cnfcmble  des  Collations,  Provifions,  Prcfentations, 
6c  autres  difpofitions  faites  en  vertu  dudit  Induit  par  ledit  Heur  de  Lipn- 
ne  , avec  interdiction  à toutes  autres  Cours  & Juges  d’en  prendre  aucune 
Cour,  jurifdétion  & connoiffance , foient  regiftrées  és  Rpgiftres  dudit 
Confeil , pour  jouir  par  lui  de  l’effet  du  contenu  audit  Induit  6c  Lettres 
félon  leur  forme  & teneur.  Vu  par  le  Confeil  ladite  Requête  , ledit  In- 
duit daté  Rom  a apud  JanSlum  Pttrum  fuir  annulo  Pifcatoris  die  fi p tinta 
Janii  167®.  PontificatHS  nejlri  anno  primo  ; Lefdites  Lettres , Conclufions 
du  Procureur  General  du  Roi , Le  Confeil  aïanc  égard  à ladite  Requê- 
te, a ordonné  6c  ordonne  que  ledit  ludulrdu  fept  Juin  1670.  6c  lefdites 
Lettres  du  zi.  Septembre  audit  an,  feront  regiftrées  és  Regiftres  du  Con- 
feil, pour  jouir  par  ledit  de  Lionne  de  l’effet  6c  contenu  en  icelles  félon 
leur  forme  6c  teneur.  Faic  audit  Confeil  à Paris  le  vingt-cinquième  No- 
vembre 1670.  Collationne , 6c  figné,  B A R A T. 

Pour  montrer  les  différences  favorables  qu’il  y a entre  les  In- 
duits ordinaires  des  Cardinaux  & les  Induits  extraordinaires  des 
autres  Collatcurs;  particulièrement  eu  ce  que  le  Pape  en  matière 
de  refignations  ne  peut  déroger  à Ja  Règle  des  vinge  jours  au 
préjudice  des  Cardinaux,  & qu’il  le  fait  à l'égard  des  autres 
Collatcurs  qui  ont  des  Induits  extraordinaires  : il  eft  à propos 
de  rapporter  ici  les  deux  Arrcfts,  qui  enautotifent  les  différen- 
ces; l'un  du  Parlement  de  Paris  du  20.  Juin  j6çi.  l’autre  du 
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Grand  Confcil,  du  14.  Décembre  1672.  en  faveur  des  pour- 
vus en  Cour  de  Rouie  fur  réfignation  avec  dérogation  à Ja  Ré- 
glé des  vingt  jours  contre  -les  pourvus  par  les  Collatcurs  aïans 
Induit  S>C  confcrans  en  vertu  de  l’Induit. 

Arreft  de  la  Cour  de  Parlement  ,.par  lequel  juge  que  le  Pape 
v,  admettant  une  réfignation  pouvoir  déroger  à la  Règle  des 
: vingt  jours  au  préjudice  de  l’Induit  accordé  extraordinai- 
: renient  à l’EVcque  de  Poitiers,  Abbé  de  la  Coufturc  du 
Mans. 

ii i J 1”  *•  ' 1 * • ** 

: ' ' Extrait  det  Regijlres  de  Parlement. 

ENtre  Maître  Hilaire  Moriceau,  Prêtre,  pourvû  de  la  Cure  de  Roi- 
,z e Sc  la  Suze  fôn  annexe,  par  Meffire  Philbert  Emanuel  de  Beau- 
manoîr  Eveque  du  Mans,  fur  1a  prefentation  du  Grand  Vicaire  de  Mel- 
lir'e  Henry  Louis  Chafteigner  de  la  Rochcpozay  Eveque  de  Poitiers  Se 
iibbé  de  la  Coufture , demandeur  en  complainte,  fuivant  la  Commiflîon 
par  lui  obtenue  au  Greffe  de  la  Cour  le  19.  Oftobrc  1650.  Se  Exploit 
de  Gaupuceau  Sergent  Roïal  fait  en  confequence  le  19.  defdits  mois  Sc 
an , pour  raifon  du  poflèfloire  de  ladite  Cure , Sc  incidemment  appellant 
comme  d'abus  de  la  dérogation  à la  Réglé  des  vingt  jours  faite  par  nôtre 
Saint  Perc  le  Pape  par  la  proviffon  fur  réfignation  de  lad. te  (Jure,  oc- 
troïée  à l’intimé  ci-aprcs  nommé  le  xi.  Mai  1650.  au  préjudice  de  l’In- 
duit accordé  audit  fieur  Evêque  de  Poittiers  vérifié  en  la  Cour,  Défen- 
deur & Intimé  , d’une  part;  & Maître  Rcmy  Forger,  Prêtre  du  Dio- 
cefe  d’Angers,  Curé  de  ladite  Cure,  Sc  pourvû  en  Cour  de  Rome,  fut 
la  Réfignation  de  feu  Maître  Jacques  Bafourdi,  dernier  paifible  poflèfleur 
d’icelle.  Défendeur  Sc  Intimé  ôc  incidemment  demandeur  en  complainte, 
pour  être  maintenu  & gardé  au  plein  pofleffoire  de  ladite  Cure  , mê- 
me, en  tant  que  befoin  feroit , Appellant  comme  d’abus  de  la  prefen- 
tation  Sc  provifion  dudit  Moriceau  , Sc  de  tout  ce  qui  s’en  eft  en- 
fuivi  depuis  & au  préjudice  des  provifions,  vifa,  Sc  prife  de  poflêflion 
dudit  Forget,  d’autre  part  ; après  que  le  Coufturier  Sc  le  Mazier  Avo- 
cats des  Parties  ont  été  oüis , Sc  Bignon  pour  le  Procureur  General  du 
Roi  : La  Cour  fur  les  appellations  comme  d’abus  refpe&ivement  inter- 
jetées , a mis  Sc  met  les  Parties  hors  de  Cour  Sc  de  procès  ; Sc  faifant 
droit  fur  les  demandes  en  complainte,  a maintenu  Sc  gardé  la  partie  de 
le  Mazier  en  la  poffcflïon  8c  joüiffance  du  Bénéfice  en  queftion , fait 
défenfes  à la  partie  de  Coufturier , de  l’y  troubler , fans  reftitution  de 
fruits  ni  dépens.  Fait  en  Parlement  le  10.  jour  de  Juin  mil  fix  cent  cin- 
quante Sc  an.  Signé , G U Y E T. 
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l drreft  du  Grdnd  Confeil , par  lequel  jugé  que  le  Pape  dans  les  refi- 
g nations  pourvoit  déroger  à la  Réglé  des  vingt  jours } au  préjudice 
des  Induits  extraordinaires . 


LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu , Roi  de  France  & de  Navarre.  A tous 
ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront  , Salut  ; Sçavoir  faifons , 
comme  par  Arreft  ce  jourd’hui  donne  en  nôtre  Grand  Confeil , entre  nô- 
tre bien  amé  Simeon  Damoreau,  Prêtre  du  Diocefe  de  Paris,  Bachelier 
en  Théologie  , pourvu  de  la  Cure  de  Saint  Symphorien  des  Ponts  de 
Tours,  demandeur  en  Requefte  Sc  Commiffion  de  nôtre  Confeil  du  dix- 
huitiéme  Janvier  1É7X.  Sc  requérant  fuivant  l'Exploit  du  14..  Mars  audit 
an,  contrôlé  ledit  jour  Sc  an,  à ce  qu’il  plût  à nôtre  Confeil  le  maintenir 
& garder  en  la  pofTefTîon  Sc  joüilTance  de  ladite  Cure , avec  reftitution  de 
fruits,  dépens,  dommages  & interets , d'une  parti  Sc  Maître  Jean  Bou- 
lier Prctre  du  Diocefe  de  Toun  , Bachelier  en  droit  Canon  de  l’Üniverfi- 
té  d’Angers  , aufïï  pourvu  de  ladite  Cure,  défendeur  d'autre  ; Sc  entre 
Mdllre  Jules  Paul  de  Lionne,  Abbé  Commendataire  de  i’Abbaïe  de 
Marmoutier,  intervenant  Sc  requérant  qu’il  plaife  à nôtre  Confeil,  fui- 
vant la  Requefte  par  lui  prefentéele  17.  Juin  audit  an,  faifant  droit  fur 
ladite  intervention , maintenir  Sc  garder  ledit  Damoreau  en  la  pofTefïïon 
Sc  joüifTancede  ladite  Cure,  & condamner  ledit  Bouder  aux  dépens,  d’u- 
ne part,  Sc  ledit  Bouder,  défendeur  d’autre.  Vu  par  nôtredit  Confeil  les 
écritures  defdites  parties,  lefdites  Commiffion  Sc  Requefte  des  «8.  Jan- 
vier Sc  17.  Juin  KÎ7Z.  Lettres  de  Tonfure,  d’Acolyte  Sc  Mineurs,  Sou- 
diacre  Sc  Diacre  dudit  Damoreau,  des  13. Juin  1 661.  zz.  Décembre  1668. 
6.  Sc  zo.  Avril  1669.  Lettres  de  Prêtrife  dudit  Damoreau,  extraites  & 
expédiées  par  le  Secrétaire  de  l’Archevêché  de  Paris  des  tj.  Novembre 
audit  an,  8c  1 6.  Octobre  1671.  Extra  tempora  par  lui  obtenu  en  Cour 
de  Rome,  pour  recevoir  l’Ordre  de  Prctrile  du  6.  Juillet  audit  an  1669, 
Lettres  de  Bachelier  à lui  accordées  du  z.  Mai  1671.  Lettres  de  prefen- 
tation  à ladite  Cure  de  S.  Symphorien  accordées  audit  Damoreau  par  le- 
dit Sieur  de  Lionne  , comme  vacante  par  le  décès  du  dernier  Titulaire 
d’icelle  du  îz.  Janvier  1671.  Requifition  faite  à la  requefte  dudit  Damo- 
reau à l’Archiprctre  d’Outre-Loire  en  l’Eglife  de  Tours,  de  lui  donnée 
une  reprefentation  adrefTante  au  Chapitre  le  Siégé  Archiepifcopal  vacant 
du  ij.  Février  audit  an.  A&e  capitulaire  du  refus  à lui  fait  par  ledit  Cha- 
pitre, avec  réponfe  que  le  lieu  étoit  rempli  de  la  prrfonnc  dudit  Boutiet 
du  16.  dudit  mois  & an.  Arreft  de  nôtre  Confeil,  par  lequel  il  auroit  été 
permis  audit  Damoreau  de  fc  retirer  pardevers  le  Chancelier  de  l’Univer- 
fité  de  Paris,  pour  obtenir  collation  & provifion  de  ladite  Cure,  fur  la 
prefentation  dudit  fieur  de  Lionne,  Sc  prendre  poflêffion  du  8.  Mars  au- 
dit an.  Lettres  de  provifion  dudit  Chancelier  accordées  audit  Damoreau 
de  1 idite  Cure  du  19.  defdirs  mois  Sc  an.  Procès  verbal  de  prife  de  pofT’ef- 
fio»  de  ladite  Cure , faite  par  MeflTire  Jean  Croiflijlon  , Preftre , fondé  de 
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procuration  dudit  Damoreau  du  zî.defdics  mois  6c  an.  Copie  extraite  8é 
compulfée  du  Rcgiftre  des  mortuaires  de  la  Paroifl'e  S . Symphorien  à la 
tequefte  dudit  Damoreau  en  vertu  du  compulfoire  par  lui  obtenu  j 6c  aflï- 
gnation  en  confequcnce , faifknt  mention  que  ledit  Richard  étoit  décédé 
R z.  Décembre  167t.  & avoir  été  inhumé  le  lendemain.  Du  15.  Juin 
1671.  PerqHÎrdtur  fait  en  Cour  de  Rome  , faifant  mention  que  la  refigna- 
tion  dudit  Richard  de  ladite  Cure  de  S.  Symphorien  , n’avoit  étc  admife 
en  faveur  dudit  Boutier  que  le  18.  Novembre  1671.  Copie  imprimée  de 
P In  dult  accordé  par  le  Pape  Clement  IX.  audit  Sieur  Abbé  de  Lionne, 
portant  faculté  de  pourvoir  aux  Bénéfices  réguliers  dépendant  des  Àb- 
baïcs  de  Marraoudcr  Saint  Melaine,  Cercam  6c  Prieuré  de  Saint  Mac* 
tin  Defchamps , de  R gle  en  Commende  , & de  Commende  en  Com- 
mendc,  6c  autres  claulcs  6c  conditions  y contenues  : enfuite  de  laquelle 
eft  copie  imprimée  des  Lettres  patentes  accordées  par  Nous  audit  fieur 
Abbé  fur  ledit  Induit,  & de  l’Arrcft  de  nôtre  Confeil  d’enrrgiftremenc 
des  1©.  Aouft,  10.  Seprembre  6c  11.  O&obre  1667.  Autre  copie  impri- 
mée d’un  autre  Bief  d’Indult  accordé  par  le  Pape  Clement  X.  audit  Sieur 
Abbé  de  Lionne  , contenant  la  meme  faculté  de  pourvoir  en  Commende 
audit  Bénéfice  , que  par  le  precedent  Induit,  avec  la  feule  différence  de 
pourvoir  en  Commende , likere  Q licite.  Enfuite  eft  la  copie  des  Lettres 
parentes  & Arteft  de  nôtre  Confeil  d’enregiftrement  des  7.  Juin,  11.  Sep- 
tembre, 6c  zj.  Novembre  11570.  Lettres  de  Tonfure,  Acolyte,  6c  autres 
Mineurs  accordées  audit  Boutier  des  1 6.  Avril  1650.  & 13.  Septembre 
1656.  DimilToire  obtenu  par  ledit  Boutier  du  Vicaire  general  de  l’Àr- 
cheveché  de  Tours  du  13.  Décembre  1661.  Lettres  de  Soûdiacre,  Diacre 
& Prctrife  dudit  Boutier  des  17.  Décembre  audit  an,  14.  Mars  i<5<»z.  6c 
10.  Mars  166}.  Thefe  fo^tenuc  en  Droit  Canon  par  ledit  Boutier  en  l’U- 
niverfîté  d’Angers  du  iz.  Novembre  1671.  Lettres  de  Bachelier  en  ladite 
Univrrfité  , 6c  certificat  du  fieur  Boifleve  Lieutenant  General  d’Angers  , 
par  lequel  il  auroit  certifié  que  ledit  Boutier  auroic  fou  tenu  publique- 
ment fa  Thefe , 6c  aurôit  été  reçû  Licencié  dudit  jour  6c  an.  Procuration 
ad  refigtiandum  de  ladite  Cure  paflee  par  lcdic  Richard  lors  poflefièur  d’i- 
celle en  faveur  dudit  Boutier  du  3.  Novembre  audit  an.  Copie  de  ladite 
Procuration  ad  reflgnandnm  tirée  du  Greffe  des  Infinuations  de  Tours, 
faifiut  mention  qu’elle  y avoit  été  portée  par  ledit  Boulier,  6c  infinuée 
dudit  jour  quatrième  defdits  mois  6c  an.  Signature  de  provifion  de  Cour 
- de  Rome  de  ladite  Cure , oéfcroïce  par  le  Pape  en  faveur  dudit  Boutier  •; 
fur  la  refignation  dudit  Richard  du  18.  dudit  mois  6c  an  , au  dos  de  la- 
quelle eft  la  certification  des  Banquiers  du  zo.  Aouft  167  z.  Vif*  fur  la- 
dite provifion  obtenue  par  ledit  Boutier  du  Chapitre  de  Tours,  le  fiege 
Archiepifcopal  vacant  du  premier  Février  audit  an.  Procès  verbal  de  prifê 
de  pofle/fion  de  ladite  Cure  par  ledit  Boutier  dudit  jour  & an.  Aéke  d'op- 
position dudit  Boutier  formée  à la  prife  de  poffilBon  dudit  Damoreau  du 
aj.  Mats  audit  an.  Copie  imprimée  de  l’Extrait  du  département  des  TaiL 
les  de  1 Intendant  de  Juftice  en  la  Generaliré  de  Tours  pour  l’année  1 <>69. 
pour  la  Parroiffè  des  Ponts  de  Tours , publiée  en  la  Paroifl'e  de  Saint  Sym- 
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phorfen  de  Tours  du  zi.  Novembre  audfit  ani66^.  Mandement  de  l‘Ar- 
chiprêtre  d'Outrc- Loire  pour  faire  la  vifite  en  ladite  Paroifle  Saint  Syro- 
phorien  le  14.  Septembre,  du  zo- Juillet  1671.  Certificat  du  Doïen  Rural 
du  détroit  de  S.  Symphorien,  par  lequel  il  auroit  certifié  que  ladite  Cuie 
de  Saint  Sytnphoricn  étoit  l'une  des  vingt-quatre  contenues  dans  fon 
Doïenné,  de  que  les  Curez  étoient  obligez  daffifter  aux  Conférences, 
comme  ils  a voient  fait,  du  5.  dcfdits  mois  Ôc  an.  Provifion  de  Cour  de 
Rome  d’un  Canonicat  ôc  Prebende  de  I’Eglife  de  Nantes , expédiées  au 
nom  de  Meffire  Jean  Gilles  François  de  Beauvau  , fur  la  refignation  de 
Meflïre  Martin  Louis  de  Beauvau  de  grâce  fpeciale,  nonobftant  les 
Conftitutions  du  19.  Juillet  1668.  Certificat  des  Banquiers  de  Cour  de 
Rome , par  lequel  ils  auroient  certifié  que  le  Pape  dérogeoit  toûjours  à 
la  Réglé  des  vingt  jours  dans  toutes  les  refignations  de  Bretagne , ôc  de 
tout  le  Pais  d’Obedience , & que  tel  étoit  l’ufage  de  ladite  Cour  de  Ro- 
me du  ai.  Novembre  1671.  Arreft  de  nôtre  Confeil  de  Reglement  par 
lequel  la  Sentence  du  Lieutenant  General  de  Tours  auroit  été  caflee  ôc 
annullée,  ôc  tout  ce  qui  auroit  été  fait  depuis  au  préjudice  de  la  jurifdi- 
&ion  de  nôtre  Confeil , ÔC  ledit  Daraoreau  condamné  aux  dépens  de  la- 
dite callàtion  du  trentième  Aouft  audit  an.  Aûe  de  produit  ôc  de  rediftri- 
bution , contredits  ôc  falvations  des  parties.  Conduirons  de  nôtre  Procu- 
reur General , ôc  tout  ce  que  par  lefditcs  parties  a été  mis  & produit  par- 
devers  nôtre  Confeil-  Icelui  noftredic  Grand  Confeil,  faifant  droit  fur 
ladite  complainte,  fans  avoir  égard  à l’intervention  dudit  Abbé  de  Lion* 
ne,  a maintenu  ôc  gardé,  maintient  ôc  gatde  ledit  Boutier  en  la  poflef- 
fion  ôc  joüilTance  de  ladite  Cure  de  Saint  Symphorien  des  Ponts  de  Tours, 
fruits,  profits  , revenus  & émolumens'd’icelle , a levé  & ôté,  leve  & ôte 
à fon  profit  nôtre  main  , Ôc  tous  autres  empêchemens  mis  Ôc  appofez 
fur  lefdits  fruits , a condamné  ôc  cçndamnc  ledit  Damoreau  à rendre  ôc  re- 
fticucr  audit  Boutier  les  fruits,  1? aucuns  ont  été  par  lui  pris  & perçus, 
ôc  ledit  de  Lionne  ôc  Damoreau  aux  dépens  de  l’Inftance.  Si  donnons 
en  mandement  au  premier  des  Huilfiers  de  nôtre  grand  Confeil , ou  au- 
tre nôtre  Huilïier  ou  Sergent  fur  ce  requis,  qu’à  la  requefte  dudit  Bou- 
tier le  prefent  Arreft  il  mette  à due  ôc  entière  execution  de  point  en 
point  félon  fa  forme  ôc  teneur,  en  contraignant  à ce  faire  ,•  fou fftir  ÔC 
obéir  tous  ceux  qu’il  appartiendra , ôc  qui  pour  ce  faire  feront  à con- 
traindre, par  toutes  voies  dûcs  ôc  raifonnables , nonobftant  oppofitions 
ou  appellations  quelconques , pour  lefquclles , fans  préjudice  d’icelles , ne 
voulons  être  différé  ; ôc  outre  faire  pour  l’entiere  execution  des  Prefen- 
tes,  tous  Exploits  de  lignifications,  fommations,  commandemens,  con- 
traintes, ôc  autres  Aékcs  de  Juftice  requis  ôc  necelfaires  : De  ce  faire  ta 
donnons  pouvoir,  fans  pour  ce  demander  Placet,  Vila  ne  Pareatis.  Don- 
ne' en  nôtre  Grand  Confeil,  à Paris  le  quatorzième  Décembre  l’an  de 
grâce  mil  lix  cent  foixante  ôc  douze  j Et  de  nôtre  Régné  le  trentième. 
Par  le  Roi  à la  relation  des  Gens  de  fon  Grand  Confeil,  collationné  ôc 
ligné  H e r b 1 n. 


Digitized  by  Google 


ii.Cc  Inventaire  des  Induits  > 

Ge  qui  marque  encore  cette  différence  notable , qui  fe  tfotr- 
▼e  entre  ces  deux  fortes  d’induits , ordinaires  f£  extraordinai- 
res , & l'avantage  de  celui  des  Cardinaux  par  deflus  les  autres 
donnez  à des  Collateurs  Ordinaires  non  Cardinaux , eft  cette 
Bulle  du  Compare,  qui  a rendu  ordinaires  les  Induits  accor. 
dez  au  Sacré  College  des  Cardinaux,  donnée  en  leur  faveur 
dans  le  Conclave,  lors  de  Pclc&ion  du  Pape  Paul  IV.  Nous 
la  donnerons  ici  pour  marquer  cette  différence  & cet 
avantage  , avec  les  Lettres  Patentes  du  Roi  Henri  IL  PArreft 
d’enregiftrement  au  Grand  Confcil , & ce  que  M.  Charles  dis 
Molin  a dit  fur  cette  matière  dans  le  nombre  i£j.  de  la  ReT 
glc  Ve  lnfbrmis. 

B U LL  A COMPACT  t. 

PAULUS,  Servus  Servorum  Dei,  ad  perpetuam  rei  memoriam.  D*a 
cct  Romanum  Pontificem , Domini  noftri  Jefu  Chrifti  in  terris  Vi- 
carium,ea  quæ  eciam  antequam  ad  fiimmi  Apoftolatns  apicem  aflumptus 
erit , inter  ipfum  & alios  Cardinales , pro  bono  pacis  & feederis , regimi- 
ni  ipfius  Romans  Ecclefur  & ftatus  Ecclefiaftici  , maturo  confilio  ordi- 
nata  & promi/Ta  exiftunt , femper  rata  habere , & cis  quo  firmius  fubfi- 
ûant  Apoftolici  mnniminis  robur  adjicere.  Cum  itaque  nos  tune  in  mi* 
noribus  conflituti,  & Epifcopus  Oftienfis,  Sede  Apoftoltca  per  obitum 
fœlicis  recordationis  Marcelli  Papa:  II.  prxdecefToiis  noftri  vacante,  in 
Condavi , in  quo  divina  favente  Clementia  ad  fummum  Apoftolatus  api- 
cem aflumpti  fuimus , unà  cum  venerabilibus  fratribus  noftris  S.  R.  . 
Cardinalibus , in  ipfo  Conclavi  pro  ele&ione  futuri  Romani  Pontificis 
celebranda  interefTentibus , certa  capitula  , inter  nos  & ipfos  fratres  ma- 
turo confilio  fa&a  fubfcripferimus  , & poftmodum  ad  hujufmodi  Apo- 
ftolatus apicem  nieritfs  licet  imparibus , per  eofdem  fratres  eleûi  capitula 
ipfa , prout  in  minoribus  conftituti  promiferamus  , fubfcribendo  purè, 
fimpliciter*  & bona  fide  ad  lirteram  obfervare  &adimplere  folemni  vo- 
to  promiferimus  & juraverimus,  &itailla  omnia  ad  unguem  omnino  ob- 
fervare  intendebamus.  Idcirco  imprimis  promittimus  &c  juramus , quod 
omnibus  viribus  noftris  conabimur  & curabimus  pacem  inter  Principe# 
Cbriftianos  componere.  Et  cura  effè&u  faciemus , quod  univerfalis  Ec- 
defia , ac  Romana  Curia  reformetnr , profequendo  reformationem  à pis 
mémorise  Julio  Papa  tertio  inchoatam.  Ipfam  curiam  non  transfereraus 
extra  alienam  Urbera  Romam,  nec  de  loco  ad  locum,  aut  de  Provincia  ad 
Provincial»,  Quodque  numerus  vencrabiliuin  fratrum  noftrorum  S.  R. 
£.  Cardinalium  ftatuatur  & reftrineatur  ad  numerum  quadraginta  ejuf- 
cfcmS.R.  E.  Cardinalium,  ex  omnibus  nationibus,  fine  prarjudicio  prae- 
frntium  , & ad  fummum  ftatutus  & reftriâus  cenfeatur.  Ac  intérim  quo* 
ufquc  dicli  Cafdinales  qui  nunc  funt  ad.  ipfum  numerum  reducantur , A 
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novorum  Cardinalium  promotione  abftincbimus.  Liccbit  tamen  nobis  de 
pifeo  noftro  , prout  nobis  videbitur  libéré  difponere , ac  duos  vel  très 
alios  Cardinales,  etiam  ante  numeri  hujufmodi  redu&ionem,  ex  confan- 
guincis  noftris  infra  tertium  gradum , ante  vel  port  redu&ionem  eamd*  m 
ultra  duos  non  promoveamus.  Non  etiam  alïiimemus  Cardinales  nifi  in 
xtatc  viginti  quinque  annorum  falrem  conflitutos , ac  viros  bonæ  v«tæ , 
convdrfationis  & famx , ac  litterarum  feientia  ac  bonis  moribus  prxdiros. 
Servabimufquc  Decretum  prxdi&i  Prxdccefloris  in  fatro  Confiftorio  edi- 
tum  de  duobus  fratnbus  gernaanis  ad  Cardinalatus  honorem  non  alTu- 
mendis,  quod  extcndatur,&  extenfum  effe  cehfeatitr  etiam  ad  patrutim 
8c  nepotem , uteodem  tempore  nullo  modo  in  eodem  Colltgio  efle  pof- 
fint.  ht  infuper  juxta  anriquam  & laudabtlem  confuetodinem , promotio- 
nem  faciendam  laltem  per  o&o  dies  antè  Cardinalibus  in  Confiftorio 
tune  prxfetuibus  dcnunciare,  8c  Cardinales  creandos  in  ipfa  creationepu- 
blicarc  debeamus , nec  quemquam  corum  in  petftore  refcivare , aut  aliquo 
modo  exquifito  feerttum  etiam  ad  brève  tempus  tenere.  Qupdquc  omnes 
8c  fingnli  ejufdem  S.  R.  E.  Cardinales  pro  tempore  exiftenres  , de  omni- 
bus cc  fingulis  fuis  bonis,  etiam  ex  fruétibus  Cathedralium,  etiam  Me- 
tropolitanarum  Ecclefiatum  , aut  Monafteriorum  8c  aliorum  fienefidorum 
Ecclefiafticorum  quorumcumqne  perceptis , 8c  pro  tempore  percipiendis, 
tam  inter  vivos , quam  in  ulrima  voluntate,  inter  quafeumque  perfonas 
libère  ceftari  8c  difponere  potetunr  , nec  ad  aliquam  particularem  licen- 
tiam  feu  facuiratcm  defuper  obtir.endnm  ulla  unquam  ncctfiîcatc  cogan- 
tur.  Et  fi  contigerir  aliquem  ex  eifdem  Cardinalibus  ab  inteftato  , & "fine 
ulla  rcrum  ac  bonorum  fuorurn  difpofitiônc  decedtre,  quod  ejus  fpolia 
ad  Cameram  Apoftolicam  non  pertii  ebunt,  fed  inter  îilms  h.vredes  &:  fa- 
miliares,  arbitrio  trium  facri  Coliegii  Cardinalium  hujufmodi , in  ordine 
priorum  pro  tempore  exiftentium , diftribuanrur.  Ac  Cardinalibus,  quo- 
rum fruftus  feu  reditus  Ecdcfiafiici  ad  valorem  Ux  mil! mm  ducatorum 
nuri  de  caméra  non  afeendant,  de  proventibus  ejufdem  Cametae , ufque 
ad  fummam  ducatorum  fimilium  quolibet  menfc  providebimus  ,•  ita  quod 
folutio  incipiat  à die  aflumptionis,  fine  ulla  cxcempurationc  pecunîarum 
ontea  perceprarum.  Et  nihilominus  curabimus  ditftam  Camercm  a b hu- 
jufmodi onere  liberare  , eifdtm  Cardinalibus  providendo  ufque  ad  fum- 
mam fex  millium  ducatorum  hujufmodi,  de  reditibus  bonorum  Ecclefia- 
fticorum prxfentium,  per  obicum  Cardinalium  vacantium.  Ipfique  Car- 
dinales erunt  exempti  à decimis  , gabellis  ,ac  quibufeumque  aliis  impefi'- 
tionibus,  8c  oneribus  ordinariis  & cxtraordinaiiis , quacumque  de  caufii 
ufque  ad  hune  diem  impofitis  8c  imponendis.  Ac  in  Diœccfi  in  qua  crunr 
Collatores  ordinarii , quxeumque  Bénéficia  Ecclefiaftica,  ad  eorum  colla- 
tionem,  ram  conjunûim,  quam  divifitn  pertinentia,  qualitercumque  re- 
fervara , prxtcrquam  verx , & non  juxta  conftitutior.es  deçlaratorjas  per- 
recolendx  memorix  Paulum  111.  etiam  Romanum  Pontifictm,  8c  dj&um 
Julium  fimiliter  prxdeceflores  noftros  éditas, fàmiliaritatis  continu*  corn- 
menfalicatis  Romani  Pontificis  pro  tempore  exiftentis,  libéré  anfirre  po- 
icrunt.  Quodque  Régulas  De  fafirvtis  rtfienamibfu  , ram  citra,  quam- 
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ultra  montes,  in  prxjudicium  ludultqrum  eorumdem  Cardinalium  , & 
lndultis  ipfis  ad  inftantiam  Regum  , &c  Pnncipum  ctiam  virtute  quorutfc- 
cumque  niandatorum  8c  gratiarum  non  derog.  b mus  , ncc-non  contra 
eorpindem  Cardinalium  pcrrlonas,  ex  quacumque  eau  l'a  , nifi  in  cafibus 
Ihscrcfis  8c  fchilmatis , aut  lefx  Majcftatis  in  priu  o capite , ac  | t*ccdente 
légitima  caulx  cognitione.,  & procellu  coram  Cardinalibus,  ad  id  de  dua- 
rum  partium  aliorum  Cardinalium  tune  prarfentium  confenfu  , per  mo- 
dum  fecretum  pixftito,  non  procedemus,  uec  procedi  Faciemus  Et  prx- 
terea  civitates,  terras  de  loca , aut  bona , vel  jura  ejufdem  Roman*  Ec- 
clefi*  , etiam  ex  caufa  penmuationis , etiam  cum  rccompenfa , aut  pro 
cvldenti  utilitate , vel  ncceflitare  , alienare,  feu  infeodare , ctiamfi  alieaar» 
aut  infeudari  confucvcrint , ad  longum  tempus  locare , vel  pignori  trade- 
rc,  leu  in  gubernuim,  aut  alio  titulo , ultra  vitam  noftram  concedere; 
etiam  omnibus  Cardinalibus  confcntientibus  , minime  valeamus  * nifi  ilia 
qu*  de  carrero  ob  lineam  finitam , aut  aliis  légitimé  devolventur , & û 
aliàs  fecerimus,  id  fit  nullius  roboris  8c  momenti,  ac  quandocumque  re- 
tra&ari  poflit&:  debeat.  Et  fi  qui  Cardinalium , ad  id  ( quod  abfit  ) con- 
fenferint,  non  folum  petjuri,  fed  ctiam  infâmes,  infamia  juris  & fa&i 
exiftant  , tencanturque  Cardinales  in  futurum  promovendi , ante  rècep- 
tionempilei,  jurarc  prarmilfis  confenfum  non  exhibere  , ac  port  corona- 
tioneni  noftram.  infra dectmdics,  Bullam  fivc  Conftitutioncm  perpetuam 
prxfentis  Capituli  confirma toriam  edere  , & publicari  facere  , ac  quod 
nullo  padfco  bellum  gerennis  adverfus  Principes  Chriftianos,  aut  cum  ali- 
quo  illorum  > contra  alium  fordus  iniemus  , aut  ligam  faciemus,  fed  nos 
comnvincm  Patrem , & arqnalem  omnibus  exhibebimns  , neutralitatem- 
que  veram  fervabimus,  nifi  ex  juxta  & urgenti  caufa  , quæ  ex  majori 
parte  ipforum  Cardinalium , in  confiftorio  fecreto,  ac  per  rnodum  fccre- 
tum  probata  fuerit , ac  nemini , nifi  per  modum  fecrecum,  de  confenfii 
duarum  partium  Cardinalium  eorumdem  facultatem  præfentandi , vel  no- 
minandi,aut  confenfum  prxftàndi  ad  Ecclcfias  Cathédrales , feu  Mona- 
fteria.vcl  alia  Bénéficia  confiftorialia  nunquam  concedemus.  Et  cum  dé- 
cent confiftorialia  in  confiftorio  expediri , rationem  habebimus , quod  non 
folum  provifioncs  Ecclefiarum  , fed  etiam  Monafteriorum , ac  alia  Béné- 
ficia confiftorialia  in  confiftorio  proponantur  & expediantur  , njc  Litterx 
Apoftolù  ac,  feu  Bull*  defuper  per  Secretariam,  aut  aliter  expediri  pof- 
fint,  nifi  per  viam  ordinariam  Cancellari*  , feu  didlx  Camer*  Apoftoli- 
cx , ac  nullas , etiam  ad  inftantiam  Principum  imponemus  décimas  , nilr 
urgentibus  de  caufis , à majori  parre  ditfti  Collegii , per  fccreta  fuffragia. 
approbandis.  Et  demum  perfonas  Ecclefiafticas  , quarum  Bent  ficiorum 
Ecclefiafticorum  fru&us  valorem  vigimi  quatuor  ducatorum  fimüium, 
fecundum  communem  exiftimationem  , ex  computandis  diftributionibus 
quotidianis,  non  excedant , decimis  quacumque  de  caufa  imponendis, 
non  gravabimus.  At  procucabimus , 8c  cum  effv&u  quantum  in  nobis 
erit  faciemus  , ut  Bafilica  Ptincipis  Apoftolorum  de  urbe  pcrficiatur,  & 
tantum  peenniarum  in  eam  erogabimus,  quantnm  per  confiner  tiam  no- 
ftram à nobis  Eeri  polfe  arbitrabimur.  Ncc-non  fuper  omnibus  8c  fin- 
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guîis  Capitulis  prædi&is , eorumque  executione,  tam  conjunétim,  quam 
divifim,  Lirteras  Apoltolicas»  cum  omnibus  8c  fwgulis  decreris , claufu- 
lis  , & mandatis  neceTariis  8c  opportunis  , ad  libitum  partium,  quoad 
przmiflâ  concernunt,  tam  quot  ipfæ  pattes  volueritit , dabimus.  Datmn 
Roma:  apud  fanâum  Petrum,  anno  Incarnationis  Dominiez  milkfimo 
quingentefimo  quinquagefimo  quinto,  quarto  Kalcndas  Junii,  Pontificatns 
noftri  anno  primo.  Signasurn  fuper  plicarn  Q.  D anesius.  Et  figilla- 
tum  in  plumbo,  cum  pendentibus  laquds  feiiceis  tubris  8c  flavi*.  Et 
fupra  dorfum  efl  feriptum  > Rcgiftrata  in  Secrecaria  Apoftolicn.  Ssgna- 
tum , Rotuio. 

jdrrefl  du  Grand  Confcil  , d'enregiflrement  des  Bulles  d’ Induit  ou 
CompaEle  , fait  en  faveur  des  Cardinaux , par  le  Pape  Paul  IV. 
& des  Lettres  patentes  du  Roi , expédiées  Jnr  ledit  Induit  ou  Com- 
patit, du  9.  Juin  1556.  à Melun . 

SUR  la  requefte  fiitc  en  PAudiance  du  Confcil  par  Chaumont  Avo- 
cat du  Cardinal  de  Vendofme , à ce  que  letture  & publication  fût 
faite  de  l’Indolt  ottroïé  par  nôtre  Saint  Pere  le  Pape,  tant  audit  Cardi- 
nal de  Vendofme,  qu’autres  Cardinaux  de  l’Eglife  Romaine,  en  date  quar- 
to Calendas  Junii.  Pontificatus  Pauli  Quart i anno  primo,  ci-devant  tranferit; 
8c  que  furie  repli  dudit  Induit  il  fût  mis  ladite  letture,  publication  & cn- 
regiftrement,  8c  ledit  Induit  enregiûré  es  regiftres  dudit  Confeil  ; 8c  en- 
core icelui  Chaumont  Avocat  des  Cardinaux  de  Bourbon,  Guife  8c  Tour- 
non  ; Daniel  Avocat  des  Cardinaux  de  Lorraine,  du  Bellay,  & de  Le- 
noncourt  ; Sarde  Avocat  du  Cardinal  de  Saint  George  -,  Alexandre  Avo- 
cat des  Cardinaux  de  Ferrare , Farneze  & Dannebault  ; Defïïta  Procu- 
reur du  Cardinal  d’Armaignac  * 8c  Soflon  Procureur  du  Cardinal  de  Gi- 
vry , ont  pareillement  requis  ladite  le&ure,  publication  8c  enregiftiemenc 
dudit  Induit  pour  lefdits  Cardinaux , 8c  que  le  Procureur  general  a dit  ne 
vouloir  cmpccher  icelle  leéhire,  publication  8c  cnreciftrement , en  ce  que 
leJit  Induit  ne  dérogeoit  aux  Saints  Decrets  , franchifcs,  libériez  8c  pri- 
vilèges de  PEglife  Gallicane  : Le  Confeil  aïant  egard  à ladite  Rcquefte 
verbalement  faite  par  lefdirs  Avocats  8c  Procureurs  defdics  Cardinaux  de 
Yendofme,  Bourbon  , Tournon,  Lorraine,  Guife,  du  Bellay.de  Lenon- 
courc,  S.  Georges , Ferrare , Farneze,  Dannebault,  Châtillon,  d’Armai- 
gnac Sc  de  Givry  : Et  oui  fur  ce  le  Procureur  geueraldu  Roi  & de  fon 
confentement , a ordonne  & ordonne  que  fuivant  les  Lettres  patentes 
dudit  Seigneur,  fur  le  repli  dudit  Induit  feront  mis  ces  mots  : Lû  , public 
8c  enregiftré  és  Regiftres  dudit  Confeil  : Oui  fur  ce  le  Procureur  gene- 
ral 8c  de  fon  confentement,  en  ce  que  icelui  Induit  n’eft  dérogeant  aux 
faints  Decrets  , franchifcs,  libertez  & privilèges  de  l’Eglife  Gallicane. 
Enfuit  la  teneur  defdites  Lettres.  L'Induit  efl  ci-devant. 

Sffffff  ij  ■ 
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HENRY  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France.  A nos  amez  & féaux 
Confeillers  les  gens  tenans  nôtre  grand  Confeil , Salut  6c  dile&ion. 
Nôtre  très  cher  5c  tres-amé  Coufin  le  Cardinal  de  V'endofme  nous  a fait 
dire  & remontrer  que  par  nôtre  Saint  Pere  le  Pape  a été  o&roïc  à nos 
très- chers  ,5c  tres-amez  Confins  les  Cardinaux  l'Induit  Apoflolique  ci- 
attache  fous  le  contre  fcel  de  notre  Chancellerie  , contenant  entr’autres 
choies,  claufes  de  coi  firmation  d autre  Indulc  oélroic  aufdits  Cardinaux 
par  le  feu  Pape  de  bonne  mémoire  Jule  III.  ôc  pardevant  vous  Iû,  public 
& enregistre  en  notredit  Confeil  le  iz.  jour  de  Septembre  1551.  par  le- 
quel Induit  étoit  donné  pouvoir  fpecial,dc  pourvoir  par  notredit  Coufm 
Cardinal  fuppliant , aux  dignitez , Prcbendes , 6c  autres  Bénéfices  de  l’E- 
glifc  de  Nantes,  même  au  tems  refervé  au  Saint  Siégé  Apoflolique  i 8c 
autrement , félon  que  plus  amplement  eft  contenu  par  ledit  Indulc  ci 
auiïi  attaché  fous  nôrrcdic  contre- fccl , lequel  notredit  Coufin  Cardinal 
feroit  volontiers  publier  5c  enregiftrer  pardevant  vous  en  notredit  Con- 
feil pour  y avoir  recours  j fi  pour  raifon  d icelles  Dignitez,  Prebendes  ôc 
autres  Bénéfices  il  avenoit  different.  Nous . à ces  caufes , voulant  favo- 
rablement traiter  notredit  Coufin  fuppliant  en  fes  affaires,  & pour  au- 
tres coi.fiderations  à ce  nous  mouvans , Vous  mandons  & commandons 
que  ledit  Induit  vous  biffiez  lire  , publier  Sc  enregiftrer  pardevant  vous  > 
pour  y avoir  recours  , & être  obfcrvé  & gardé  feion  fa  forme  5c  teneur. 
Car  tel  eft  notre  piaille , nonobftanr  quelconques  Lettres  àce  contraires. 
Donne  a Amboifc  le  13.  jour  d’Aviil,  l’an  de  grâce  1 556.  apres  Paf- 
quesi  Et  de  nôtre  Rcgne  le  dixiéme.  Signé  par  le  Roi  en  fon  Confeil, 
Moyen  , Et  fcellé  de  cire  jaune  à fimple  queue. 

Decl.tr Mi  on  du  Roi  fur  le  Compte  du  Pape  Paul  IV 
du  i).  Février  iyj 8.  à Paru. 


SU  a laRequefte  verbalement  faite  au  Confeil,  l’Audiance  tenant, 
par  Maître  Robert  Daniel  Avocat  audit  Confeil,  pour  les  Cardi- 
naux , à ce  que  les  Lettres  patentes  du  Roi , données  à Paris  le  1 <j.  Jan 
yier  dernier,  contenant  Déclaration  fhr  les  Lettres  6c  Bulles  Apoftoliques 
a eux  oftroiées  par  notre  Saint  Pcre  le  Pape,  par  lefquelles  entr  autres 
chofes  notredit  Saint  Pere  le  Pape  déclaré  qu'il  ne  déroba  à la  dû- hui- 
tième réglé  de  Chancellerie  faire  furies  refignatious  dcs^Refignans  mou- 
rans  dans  les  vingt  jours  de  leur  refignation,  au  préjudice  des  Induits 
?nUI  °ftroxcz^u^,ts  Cardinaux , fufTenc  lues,  publiées  & enreeiftrées 
és  Regiftres  du  Greffe  dudit  Confeil,  & oppofition  formée  à icelle  publî. 
cuionpar  M.  François  Parent  Ecolier  etudiant  en  l’Univerfité  de  Paris: 
Et  oui  fur  ce  le  Procureur  General  du  Roi.  Le  Conseu  a ordonné  & 
ordonne  que  lefdues  Lettres  feront  lûës,&  furie  repli  d'icelles  mis  ces 
mots  : Lües , pubhees  & cnregiftrées  es  regiftres  dudit  Confeil:  Qüi  fuc 
ce  le  Procureur  General  du  Roi,  pour  joüir  par  lefdits  Cardinaux  de  l’ef- 
fet dicclrn  Induit,  eu  ce  qu’il  n’eft  dérogeant  aux  Saints  Decrets  & Con- 
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cordais , Privilèges  & libertez  de  l'Eglife  Gallicane  , 8c  fans  préjudice  de 
l’oppofuion  formée  par  ledit  Parent , fur  laquelle  fera  fait  droit , en  ju- 
geant le  procès  pendant  audit  Confeil,  entre  ledit  Parent  8c  M.  Gilbert 
de  Beaufort,  pour  raifon  d'une  Prebende  de  l’Eglife  de  Notre-Dame  de 
Paris. 

Enfuit  U teneur  defdites  Lettres. 

HENRY  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France.  A nos  amez  6c  féaux 
les  Gens  de  nôtre  grand  Confeil,  Salut  6c  dilettion.  Combien  que 
vous  aïezoüi  nôtre  Procureur  General,  6c  de  fon  confentement  fait  lire, 
publier  8c  regiftrer  les  Bulles  & Lettres  Apoftoliqucs  ci-attachces  fous  le 
contre-fcel  de  nôtre  Chancellerie,  pour  garder  6c  obferver  le  contenu  en 
icelles , en  ce  qui  concerne  les  affaires  & difficultez  cmergentes  en  nôtre 
Roïaumc:  Neanmoins  nous  avons  entendu  que  vous  à prefent  faites  dif- 
ficulté de  les  obferver  en  ce  mêmement  que  entr'autres  articles  par  icc- 
lui  eft  ordonné  que  nôtre  Saint  Pere  le  Pape  ne  dérogera  à la  dix-huitic- 
me  réglé  de  Chancellerie  faite  fur  les  refignations  des  malades  refignans 
& mourans  dans  les  vingt  joms  de  leur  reugnation  , au  préjudice  des  In- 
duits des. Cardinaux.  N o us,  ce  confédéré,  mêmemenr  que  ladite  réglé 
eft  favorable  6c  comme  telle  reçûc  en  nôtre  Roïaumc,  & en  confequen- 
ce  la  dérogation  à icelle  eft  aucunement  odieufe,  & que  à ce  moïen  à 
bonne  8c  jufte  caufe,  nôtredit  Saint  Pere  le  Pape  a ordonné  que  doréna- 
vant il  ne  dérogera  à ladire  réglé, au  préjudice  defdits  Induits  des  Car- 
dinaux : Avons  dit  6c  déclaré , 8c  de  nôtre  certaine  fcience , pleine  puif- 
fance  & autorité  Roïale  ; difons , déclarons , voulons  6c  nous  plaît,  que 
le  contenu  efditcs  Bulles  8c  Lettres  Apoftoliqucs , même  en  ce  qui  con- 
cerne la  dérogation  de  ladite  dix- huitième  règle  , être  gardé  8c  obfervé 
de  point  en  point  félon  fa  forme  6c  teneur , & que  tous  les  procès  depuis 
la  publication  defdites  Bulles  6c  Lettres  mues  8c  4 mouvoir  fur  la  déro- 
gation ou  autre  difficulté  concernant  ladite  réglé  foient  jugez , décidez 
8c  terminez  par  l’Ordonnance  fur  ce  faite,  8c  contenu  efdites  Lettres  8c 
Bulles  : Déclarant  nul  6c  de  nul  effet  6c  valeur  tout  ce  que  depuis  la  pu- 
blication defdites  Bulles  a été  Sc  fera  fait  au  contraire,  6c  le  tout  dés-â- 
prefent  comme  pour  lors  , 6c  dés  - lors  comme  pour  maintenant  avons 
révoqué  , calfé  & annuité  ; caffons,  révoquons  8c  annulions  par  ces  pre- 
fenres , que  vous  mandons  8c  tres  expreffement  enjoignons  faire  lire, 
publier  8c  regiftrer,  & le  contenu  en  icelles,  & lefditcs  Bulles  & publi- 
cation d’icelles  gardées,  obfervces  & entretenues:  Faites  garder,  obfer- 
ver 8c  entretenir  en  la  forme  fufditc , fans  enfreindre  ne  contrevenir,  ne 
fouffrr  y ctre  contrevenu  en  quelque  manière  que  ce  foit.  Car  tel  eft  ’ 
nôtre  plaifir,  nonobftant  quelconques  Ordonnances,  Mandemens,  Re- 
ftridtions,  Défenfes  8c  Lettres  à ce  contraires.  Donne' à Paris  le  r 6. 
jour  de  Janvier,  l'an  de  grâce  155$.  8c  de  nôtre  Régné  le  douzième.  Ainfi 
figné.  Par  le  Roi  en  fon  Confeil  , De  Lomfnie.  Et  fccllé  fur  fimplc 
queue  de  cire  jaune  du  grand  Sceau.  Fait  audit  Confeil. 

S fflïff  iij 
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page  338.  art.  116.  O*  fmvans.  Nous  nous  Tentons  encore  obli- 
gez de  rcnouvdlcc  ici  notre  zçlc  pour  les  Droits  du  Roi  dans 
la  Collation  des  Bénéfices  Ecclcfuftiqucs  du  Roïaume  , &:  fous 
le  bon  plaifir  de  Ta  Majcftc  de  continuer  les  ouvertures  que 
nous  avons  déjà  données  , & qui  font  de  demander  au  Pape 
un  Induit  en  Ta  faveur,  pour  dans  les  mois  refervez  au. 
Saint  Siège  ou  autrement , nommer  aux  Bénéfices  du  Duché 
de  Bretagne , du  Comte  de  Provence  & autres  P/is  d'Obedicn- 
ce,  qui  font  à prefent  rcünis  au  Roïaume  , ou  ont  etc  cede2. 
ôc  délaificz  au  Roi  par  les  Traitez  de  Paix  : comme  le  Pape 
Clément  IX.  en  a déjà  accordé  l’Induit  au  Roi  pour  les  Béné- 
fices des  trois  Evêchez  de  Mets,  Toul  fie  Verdun,  pour  les. 
premières  Dignitcz  apres  les  Pontificales  dans  les  Cathédrales* 
les  principales  dans  les  Collegiales , les  Canonicats  Prében- 
des de  ces  Eglifcs,  & autres  Bénéfices  vacansdans  les  mois  re- 
fervez au  Saint  Siège  comme  les  Induits  en  ont  etc  accor- 
dez aux  Rois  d’Efpagnc,  Comtes  de  Flandre,  des  Païs-Bas  & 
de  Bourgogne  , aux  Archiducs  d’Autriche,  & aux  Gouver- 
neurs de  ces  Provinces  pour  les  premières  Dignitcz  apres  les. 
Pontificales  dans  les  Cathédrales  , & les  principales  dans  les 
Collegiales , dont  nous  avons  ci-dcfius  rapporté  les  Induits  , 
çpic  l’on  pourra  ( fi  l'on  veut  ) confultcr. 

Page  340.  art.  i$z.&  fuivans.  Nous  ne  pouvons  allez  loüec- 
cette  pénétration  & cette  grandeur  dame,  qui  éclatent  en  nô- 
tre Invincible  Monarque  Loiiis  le  Grand  , lequel  au  milieu, 
des  travaux  de  la  Guerre  , dont  il  s’eft  de  tout  tems  fait  ui*. 
plaifir  , ne  laiffc  pas  de  s'occuper  aux  aétions  de  Paix  les  plus 
tranquilles,  & du  milieu  du  Camp  de  fon  Armée  donner  des 
Lorx  pour  le  bon  gouvernement  de  fon  Roïaume , & le  reposa 
de  fes  Peuples  : C’cft  ce  qu’il  a fait,  & ce  que  nous  admirons 
dans  la  Déclaration  fui  vante  donnée  à Ath  en  1671.  vérifiée 
au  Parlement  &:  Grand  Confcil , pour  le  Reglement  des  pciw 
fions  fur  les  Cures , Dignitcz  ôc  Canonicats  des  Eglifes  Ca- 
thédrales & Collegiales,  & autres  Bénéfices  qui  requièrent,  refi^ 
«fencc. 
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Edit  du  Roi , portant  Reglement  pour  la  rétention  des  PcnT 
fions  fut  les  Bénéfices , qui  requièrent  rcfidencc. 

I . 

Vérifié  au  Grand  Confeil  le  9.  Juillet  1 6yi.&  au  Parlement  le  t*. 

dudit  moi s (T  an. 

T O U I S par  la  grâce  de  Dieu , Roi  de  France  & de  Navarre  : A 
^-vtoUS  Prc^ens  & venir;  Salut.  Bien  que  la  création  des  PenfionS 
furies  Bénéfices,  Cures  ôc  Prebendes,  qui  requièrent  une  refidence, 
6c  un  fervice  aétuel  5c  continuel , Toit  contraire  à l'ancienne  difeipline 
de  l’Eglife,  8c  à la  pureté  des  Canons  ; 5c  quelles  n’aïent  été  tolérées 
dans  les* fuites  des  temps,  que  pour  de  tres-juftes  confiderations,  parti- 
culièrement à caufe  du  grand  âge,  6c  de  l’infirmité  de  ceux  qui  avoient 
defiervi  long  temps  leurs  Bénéfices,  & ne  fe  trouvoient  plus  en  état 
d’en  faire  les  fondions  : neanmoins  cet  ufage  favorable  en  fon  origine, 
a depuis  dégénéré  en  de  grands  abus  par  l’ouverture  qu’il  a donné  à une 
efpece  de  Commerce  des  Cures  8c  Prebendes  , en  les  faifant  paffer  en 
differentes  mains  avec  rétention  de  Pcnfions  exceflives, 6c  beaucoup  au  delà 
d'une  légitimé  proportion  , ce  qui  a mis  les  Titulaires  hors  d’érat  de  les 
fervit  avec  l'affiduité  6c  la  décence  qu’ils  doivent,  6c  donné  lieu  d plu- 
ficurs  contedations  fuivies  de  diffèrens  Arrefts , tant  de  notre  Confeil 
que  des  autres  Compagnies  de  nôtre  Roïaume  } ce  qu’érant  direftement 
contraire  à l’efprit  des  Canons , des  Conciles  6c  des  Decretales  : comme 
suffi  aux  libériez  de  l'Egltfe  Gallicane  j nous  avons  eflimc  neceffaire  de 
retrancher  les  abus  , qui  s’y  font  gliffcz  en  renoavellanr  les  difpoficions 
faites  par  les  Canons.  A ces  Caufes , 6c  antres  confiderations  à ce  nous 
mouvans,  de  l’avis  de  nôtre  Confeil , 6c  de  nôtre  certaine  fcience,  plei- 
ne puiffance  6c  authorité  Roïale,  Nous  avons  dit,  darué  Sc  ordonné, 
6c  par  ces  Prefentes  lignées  de  nôtre  main,  difons,  damons  6c  ordonnons, 
voulons  6c  nous  plaid,  que  ci  apres  les  Titulaires  pourvus  de  Cures,  ou 
de  Prebendes  ordinaires , ou  Théologales  dans  les  Eglifes  Cathédrales  ou 
Collegiales,  ne  pourront  les  refigner  avec  referve  de  Pendons,  qu'a- 
prés  les  avoir  aéluellemcnt  deflérvies  pendant  le  temps  5c  efpace  de  quin- 
ze années  entières , fi  cen’ed  pour  caufe  de  maladie  6c  d’infirmité,  con- 
nue 6c  approuvée  de  l’Ordinaire,  qui  les  merte  hors  d’état  le  rede  de  leurs 
jours,  de  pouvoir  continuer  dé  faire  les  fonctions , ÔC  deflervir  leurs  Bé- 
néfices: 6c  fans  neanmoins  qu'audit  cas  les  Pcnfions,  que  les  Refîgnans 
retiendront , puifïl-nt  excedcr  le  tiers  du  revenu  defdices  Cures  6c  Pre- 
bendes , le  tout  fans  diminution  , ni  retranchement  de  la  fbmmc  de  trois 
cent  livres , qui  demeurera  atix  Titulaires  defdites  Cures  Sc  Prebendes 
pour  leur  fubfiflance  par  chacun  an  , franche  6c  quitte  de  routes  charges, 
fans  comprendre  en  ladite  fomme  le  Cafuel  5c  le  Creux  de  l’Eglife , qui 
appartiendra  pareillement  aux  Curez , enfemble  les  didributions  manuel- 
les, qui  appartiendront  aux  Chanoines.  Et  quant  aux  Penfions  qui  fc 
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trouveront  avoir  été  ci-devant  créées  fur  les  Cures , 8c  fur  les  Chanoi- 
nies  & Prcbendes  des  Eglifes  Cathédrales  ou  Collegiales  en  faveur  de» 
Refignans.  Nous  voulons  & ordonnons  qu’elles  foient  réduites  au  tiers, 
fans  diminution defdites  trois  cent  livres,  ainfi  qu’il  eft  exprime  ci-dcfTus: 
nonobftant  tous  Trairez  & Concordats,  pour  caufede  procès,  refignations^ 
permutations,  demandes  en  regrez  faute  de  paiement  defdites  Penfions  8c 
tous  cautionnemens  , defquels  Nous  avons  déchargé  8c  déchargeons  les 
obligez.  Si  donnons  en  Mandement, à nos  araez  8c  féaux  Conseillers, les 
Gens  tenans  nôtre  Grand  Confeil,  que  ces  P refontes  ils  aient  à faire  lire, 
publier  & enregiftrer,  & le  contenu  en  icelles  garder,  obferver  8c  exé- 
cuter félon  fa  forme  8c  teneur , ceflànt  8c  faifant  cefter  tous  troubles  8c 
cmpêchemens  : nonobftant  tous  Edits , Déclarations , Rtglemens  , Ar- 
refts , Traitez , Concordats  & Ufages  à ce  contraires,  aufquels  Nous 
avons  dérogé  & dérogeons  : Car  tel  cft  nôtre  plaifir  : Et  afin  que  ce  foit 
chofe  ferme  8c  fiable  à toujours.  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  feel  à 
cefdites  Prefcntes.  Données  à Ath  au  mois  de  Juin  . lande  grâce  1671. 
Et  de  nôtre  Régné  le  vingt  - neuvième  Signé  , LOUIS.  Et  fur  le  repli. 
Par  le  Roi,  Colbert.  Et  fccllé  du  grand  Sceau  de  cire  verte  fur 
lacs  de  füïe  rouge  8c  verte.  Et  à côté  eft  écrit  P'ifa  .Secuiex,  Pour 
fervir  aux  Lettres,  portant  Reglement  des  Penfions  fur  les  .Bénéfices. 

Leuës  & publiées  en  t Audience  du  Grand  Confeil  du  Roi , & rcqiflréet 
ès  Re^iftrcs  audit  Confeil  : Oui , ce  requérant  le  Procureur  General  du  Roi, 
pour  être  gardées,  obfervées  & exécutées  félon  leur  forme  & teneur.  A Paru, 
le  Confeil  y étant  le  13.  Juillet  1671.  fuivant  /’ Arrefl  dudit  Conftil  du  9. 
dudit  mois.  Signé  , Herbin. 

Leucs , publiées,  regiftrées , Oüi,  &:  ce  requérant  le  Procureur  Ge- 
neral du  Roi,  pour  erre  executces  félon  leur  forme  8c  teneur.  A Paris 
en  Parlement  le  zi.  Juillet  1671.  Signé,  Du  Tillet. 

Cette  Déclaration  a etc  fui  vie  de  deux  Arrcfts  du  Grand 
Confeil  rendus  en  conformité  : l’un  pour  une  penfion  fur  un 
Canonicat  de  faint  Thomas  du  Louvre  j l’autre  au  Parlement 
pour  une  fcmblablc  penfion  fur  une  Prcbcnde  de  iaint  Niziec 
de  Lyon  , que  nous  rapporterons  ici  l’un  apres  l’autre  , pour 
la  confirmation  de  ce  que  nous  avons  avance  pour  les  pen- 
fions, dont  la  Junfprudcnce  a été  fagcmcnc  établie  parla  jufte 
prévoïancc  du  Roi,  qui  veille  au  repos  de  fes  fujets  & à la 
tranquillité  dc.fon  Peuple. 

ARREST  SUR  LE  REGLEMENT  DES  PENSIONS. 

• ’ - 

Extrait  des  Regiflres  du  Grand  Confeil  du  Roi. 

ENTRE  Maître  Pierre  Chauchard , Chanoine  honoraire  de  l’EglU 
fe  Roïalc  8c  Collegiale  de  Saint  Thomas  du  Louvre,  penûonna ire 
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de  U fomme  de  ceni  vingt  livres  fur  les  fruits  Se  revenus  d’une  Chanoi- 
nie  & Prtbende  de  ladite  Eglife,  dont  Maître  Edme  Baudot  eft  Titu- 
laire & paifiblc  poffeircut  : Demandeur  en  Requête  par  lui  prefentée  au 
Lieutenant  Civil  du  Châtelet  de  Paris  le  1.  jour  de  Décembre  1671.  à 
ce  que  ledit  Baudot  fou  condamné  de  païer  audit  Demandeur  la  fomme 
de  no.  livres,  pour  une  année  d’arrerages  de  ladite  penfion  , cchûë  à 
Pâques  dernier,  Se  ce  en  deniers  ou  quittances  valables  j Et  encore  le- 
dit Chauchard  demandeur  en  faifie  & arreft  faite  à fa  requête,  pour  feu. 
reté  & confervation  de  ladite  fomme  de  120.  livres,  en  vertu  de  l’Or- 
donnance du  Lieutenant  Civil  dudit  jour  1.  Décembre,  es  mains  de  Mai* 
tre  Jean  Baptiftc  Brotin  Chanoine  Se  Receveur  de  ladite  Eglife  faint 
Thomas  du  Louvre , par  Exploit  du  7.  dudit  mois  de  Décembre , con* 
trôllé  le  10.  dcfdits  mois  Se  an , d’une  part , Se  ledit  Baudot  défendeur 
dautre  ; Et  entre  ledit  Baudot  demandeur  fuivant  l’Exploit  libellé  fait  à 
fa  requête  le  1.  jour  de  Janvier  167».  controllé  ledit  jour,  portant  aflî- 
gnation  au  Châtelet  de  Paris  , à ce  que  ladite  faifie  foit  déclarée  nulle 
& injurieufê,  Se  en  confequence  qu’il  en  aura  main-levée  , avec  dépens, 
dommages  Se  interefts  ; Si  attendu  que  ladite  Chanoinie  ne  peut  porter 
la  penfion  de  110.  livres  par  an , te  qu’elle  eft  contre  la  difpofition  de 
la  Déclaration  du  Roi  du  mois  de  Juin  1671.  vérifiée  au  Confeil  & au 
Parlement,  que  ledit  Baudot  demeurera  décharge  de  ce  qui  eft  échu  de 
ladite  penfion  , & de  ce  qui  échéera  à l'avenir  ; ce  faifant  qu’elle  de- 
meurera éteinte  Se  alfoupie  , te  en  cas  de  conteftation , que  ledit  Chau- 
chard foit  condamné  aux  dépens,  & évoqué  au  Confeil  d'une  part,  & le- 
dit Chauchard  défendeur  Se  évoquant  lefditcs  Inllances  au  Confeil,  fui- 
vant la  Requête  par  lui  prefentée  en  icelui  le  20.  jour  de  Janvier  167U 
te  fuivant  l’exploit  d'affignation  donnée  audit  Baudot , en  vertu  d’icelle, 
controllé  le  lendemain  21.  dudit  mois  de  Janvier  d’autre  part  : Après  que 
Porher  pour  ledit  Maître  Pierre  Chauchard,  Maître  Jacques  Chauchard 
fon  frere,  Chanoine  en  ladite  Eglife  , prefent , affilié  de  Surgis  fon  Pro- 
cureur , a conclu  en  fa  demande.  Se  foû tenu  ledit  Baudot  mal  fondé  ea 
celle  par  lui  formée  par  Exploit  du  2.  jour  de  Janvier  dernier,  parce 
que  les  parties  ne  font  point  aux  termes  de  la  Déclaration  du  Roi , qui 
porte  que  les  Chanoines  Se  Curés  auront  la  fomme  de  trois  cent  livres 
pour  leur  fubûftance,  fans  qu’on  puifle  établir  ni  créer  une  penfion  fur 
des  Bénéfices  de  cette  qualité , ledit  Chauchard  aïant  juftifié  par  les  at- 
teftations  du  Secrétaire  du  Chapitre,  que  les  Cbanoinies  Se  Prebendes 
de  ladite  Eglife  font  au  moins  de  quatre  cent  quatre-vingt-neuf  livres  dix- 
huit  fols,  te  que  ledit  Baudot  reçoit  cette  fomme  compris  fa  chambre  qui 
eft  de  cent  livres,  le  plus  ancien  Chanoine,  aïant  plus  de  cinq  cent  livres. 

Il  eft  vrai  que  ledit  Baudot  prétend  que  cette  fomme  eft  compofce  pour 
la  plus  grande  partie  de  diftributions  manuelles,  qui  fe  paient  aux  Cha- 
noines , à caufe  de  l'affiftance  qu’ils  rendent  au  Service  divin  , te  que 
lefdites  diftributions  ne  doivent  point  faire  capital  pour  afteoir  ladite  pen- 
fion : Voila  tout  ce  qui  fait  la  difficulté  : mais  ledit  Chauchard  a fait 
voir , que  de  toutes  les  diftributions  il  n’y  a que  la  fomme  de  quinze  li- 
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vrcs  pour  l'audition  des  comptes  qui  fe  rendent  au  Chapitre  de  ladite 
Eglife  » les  Enterremens  & Services  que  les  particuliers  font  dire  par  dé- 
votion , qui  fe  paient  manuellement,  le  furplus  des  affiftances  qui  entre 
en  tables  luivant  l’ufage  dudit  Chapitre , ne  le  païe  que  tous  les  fix  mois 
par  le  Receveur,  8c  par  confequent  lefdites  diftribucions  ne  doivent  point 
être  réputées  manuelles  , & tiennent  lieu  de  gros  aux  Chanoines , lef- 
quels  ont  deux  mois  d’abfcnce , 8c  neanmoins  font  reputez  prefens  ; & 
pour  démouvoir  ledit  Baudot  de  fa  conteftation  , ledit  Chauchard  lui 
offre  la  fomme  de  trois  cent  livres  par  chacun  an  , en  affiliant  par  lui 
au  Service  divin  comme  il  a accoutumé  de  faire  ; Enfemble  quinze  li- 
vres pour  l'audition  des  comptes,  Enterremens  8c  Services,  lefquelles 
offres  ledit  Baudot  ne  peut  fe  difpenfer  d’accepter  ou  de  païer  ladite 
penfion,  comme  il  a fait  depuis  plufieurs  années.  Camus  pour  ledit  Baudot 
affilié  de  Gamaches  fon  Procureur  a été  oüi,  & Foucaut  pour  le  Pro? 
cureur  General  du  Roi  a dit,  que  le  10.  Décembre  1 6 6 j.  Maître  Pier- 
re Chauchard  a été  pourvû  par  fa  Majclté  d’une  Chanoinie  8c  Pre- 
bende  de  l’Eglife  de  faint  Thomas  du  Louvre,  par  la  refignation  de 
Maître  Jacques  Chauchard  fon  frere,  & le  1 6.  jourd’Avril  1664.  il  l’a 
refignee  en  faveur  de  Maître  Edme  Baudot,  à la  charge  de  cent  vingt 
livres  de  penfion,  dont  il  a été  païé  jufqu’en  l’année  1671.  que  le  1.  jour 
de  Décembre  il  a fait  fa  demande  au  Châtelet , à ce  que  Baudot  fût 
condamné  à lui  païer  une  année  de  cette  penfion,  8c  aïant  obtenu  une 
permiffion  de  faifir  le  7.  du  meme  mois  les  revenus  de  cette  Prebcnde 
entre  les  mains  du  Receveur  du  Chapitre,  faifie  le  1.  jour  de  Janvier 
enfuivant,  Baudot  a demandé  main-levce  de  cette  faifie,  & fur  ce  qu’il 
a prétendu  que  cette  Prebende  ne  pouvoir  porter  la  penfion  de  cent 
vingt  livres , 8c  que  d’ailleurs  fon  refignant  ne  l’avoit  point  deflervi  le 
temps  porté  par  la  Déclaration  du  Roi  du  mois  de  Juin  1671.  il  en  a 
demandé  la  décharge.  Ces  demandes  refpeélives  ont  été  évoquées  au  Con- 
feil.  Toute  la  que  (lion  fe  réduit  à fçavoir  fi  le  revenu  de  cette  Prebende 
eft  fuffifant  pour  fournir  une  penfion  de  cent  vingt  livres,  aux  termes  de 
cette  Déclaration , fi  elle  n’exccde  point  le  tiers  des  fruits  ; car  pour  ce 
qui  eft  du  temps  du  Service  , la  Déclaration  n’aïant  lieu  que  pour  l’ave- 
nir , fa  difpofition  ne  peut  être  étendue  à une  refignation  faite  fept  ans 
auparavant.  L’on  juftific  par  un  état  figné  du  Receveur  du  Chapitre, que 
les  fruits  de  cette  Prebende  confident  en  un  gros  de  cinquante  livres,  en 
un  droit  de  Chambre  évalué  à cent  livres , en  une  fomme  de  dix-huit 
livres  pour  l’affiftance  aux  Matines  pendant  trente-fix  jours  de  l’année: 
cent  quatre -vingt-trois  livres  pour  l’afliftance  aux  Vcpres  8c  aux  Méfiés 
pendant  l’année*,  treize  livres  d'un  coté  & trente- quatre  livres  cinq  fols 
d'autre  pour  l’aflîftance  aux  Procédions  tant  fimples  que  folemnelles,  qui 
fe  font  pendant  les  Fêtes  de  l’année,  au  nombre  de  trente -fept:  vingt- 
quatre  livres  pour  les  affiftances  au  Chapitre  : vingt-  trois  livres  pour  Jes 
Obits  : quinze  livres  pour  la  reddition  des  Comptes,  & fept  livres  cinq 
fols  pour  des  Saluts.  Toutes  lefquelles  fomrnes  montent  a quatre  cent 
ioixante-fepi  livres  cinq  fols  : 8c  le  Receveur  du  Chapitre  certifie  que 
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toutes  ces  fommes  fe  paient  par  table  & non  pas  manuellement  6c  à char 
cune  aflîftance.  De  là  il  rcfulte  que  la  penfion  n’eft  pas  reduftible , par- 
ce qu’elle  n’excede  pas  le  tiers  des  fruits,  & que  la  penfion  de  cent  vingt 
livres  acquitce  il  refte  encore  au  Titulaire  plus  de  trois  cent  livres.  Il  eft 
vrai  que  les  Obits  6c  les  Saluts  qui  font  des  fondations  particulières  n’y 
doivent  pas  être  compris,  parce  que  les  rétributions  en  font  plucoft  dûës. 
à caufe  du  fervice  a&uel , que  par  la  confideration  du  Canonicat  : mais 
en  les  retranchant , il  refte  encore  pour  fournir  la  penfion  de  cent  vingt 
livres  à Chauchard,  & les  trois  cent  livres  au  Titulaire,  fur  les  autres 
revenus , qui  ne  peuvent  pas  être  confiderez  comme  diftributions  manuel- 
les, quoique  divifees  en  plufieurs  parties,  parce  que  non  feulement  ils 
le  paient  par  tables , mais  encore  a caufe  que  toutes  les  fommes  étant 
données  pour  faire  les  fondions  ordinaires  attachées  au  miniftere  des 
Chanoines,  elles  doivent  être  réputées  de  même  nature  que  le  gros  j ces 
diftributions  par  tables , dont  le  fonds  fe  prend  du  revenu  ordiuairc  du 
Chapitre , n’aïans  été  inventées  que  pour  rendre  les  Chanoines  plus  af- 
fidus  au  fervice.  C’eft  pourquoi  il  eftitne  qu’il  y a lieu , fans  avoir  égard 
à la  demande  dudit  Baudot,  de  le  condamner  à païer  6c  continuer  à 
Chauchard  la  penfion  de  cent  vingt  livres , ordonner  que  les  revenus  de 
la  Prebende  faifis  lui  feront  baillez  6c  délivrez  , jufqu’à  la  concurrence  des 
arrerages  écheus  de  la  penfion.  Le  Conseil  fans  avoir  égard  a la 
Requête  dudit  Baudot , l’a  condamne  de  païer  6c  continuer  ladite  pen- 
fion dont  eft  queftion , en  païer  les  arrerages  échûs  6c  qui  échéeront  au- 
dit Chauchard  ; 6c  pour  cet  effet  a ordonné  6c  ordonne  que  les  deniers 
faifis  feront  baillez  6c  délivrez  audit  Chauchard,  jufques  à la  concurren- 
ce defdits  arrerages  échûs,  à ce  faire  le  Receveur  dudit  Chapitre  contraint, 
quoi  faifant  il  en  demeurera  bien  & valablement  décharge,  & a con- 
damne 6c  condamne  ledit  Baudot  aux  dépens.  Fait  audit  Confeil  à Paris 
le  dix-huit  Aouft  1672.  Ainfi  figné  , H E R B I N. 

Extrait  du  Livre  intitulé , Le  Droit  des  Evoques  compofé  par  Mi 
Le  Maire,  prem.  Part.  chap.  xii.  page  341.  & fuivantes. 

*s4rreft  du  Parlement  de  Pari * du  iz.  Mai  1674. 

LE  nommé  de  Couleurs  refigne  à Jacques  Proft  une  Chanoiniè  de 
l’Eglife  Collegiale  de  faint  Nizier  de  Lyon  , avec  referve  de  trois 
cent  livres  de  penfion.  Le  Refignataire  paie  cette  penfion  plüficurs  an- 
nées t la  Déclaration  du  Roi  étant  furvenuë , il  prétendit  en  devoir  être 
déchargé  , foûtenant  dans  le  fait  que  fà  Prebende  ne  lui  rapportoit  pas 
cent  livres  de  gros  fruits , fans  y comprendre  les  diftributions  : 6c  dans 
le  droit , que  la  Déclaration  du  Roi  avoit  réglé  les  penfions  tant  pour 
le  parte  que  pour  l’avenir. 

De  Couleurs  oppofoit  une  double  fin  de  non  recevoir  ; la  première  fon- 
dée fur  le  paiement  de  plufieurs  années  de  la  penfion,  fans  laquelle  ledit 
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Proft  n’auroic  jamais  eu  le  Beneftce  : la  fécondé  refulcoic  de  cette  Ma- 
xime ordinaire  ; Lex  futuris , non  prateritis  providet  negotiis. 

La  conteftation  portée  pardevant  le  Lieutenant  Civil  du  Châtelet  de 
Paris,  Sentence  contradictoire  eft  intervenue  fur  procès  pat  écrit  le  13. 
Juillet  1671.  portant  que  le  Refignataire  aura  fur  les  revenus  de  la  Pre- 
bende la  fomme  de  trois  cent  livres  par  an  , avec  les  diftributions  ma- 
nuelles } & le  furplus  des  revenus  feront  baillez  audit  de  Couleurs  refi- 
gnant , H mieux  il  n’aime  recevoir  pour  le  furplus  quatre-vingt-dix  li- 
vres à lui  offerts  par  le  Refignataire  : ce  qu’il  opteroit  dans  huitaine , au- 
trement l’option  referée  audit  Proft  &c.  Sur  l’appel  de  cette  Sentence 
par  ledit  de  Couleurs , L A COI)  R par  fon  Jugement  & Arreft  a mis 
CT  met  [appellation  & Sentence  de  laejnelle  a été  appelle  an  néant  î enten- 
dant-, fans  s'arrêter  aux  >jfres  dudit  Proft  Refignataire  Je  condamne  dtpaier 
audit  de  Couleurs  le  refte  des  arrerages  de  la  penfion  de  trois  cent  livres 
qu'il  s eft  refervée  fur  la  Prebende  & Chanoinic  dont  eft  queftion,  échue  jufi- 
qu'au  jour  de  la  demande  du  5.  Aouft  1671.  &c.  Et  pour  l'avenir  ordon- 
ne que  ledit  Proft  aura  & recevra  par  chacun  an  la  fomme  de  trois  cent  li- 
vres fur  les  fruits  & revenus  de  ladite  Prebende  & Chanoinic , & ce  non 
compris  les  diftributions  extraordinaires  , cafuelles  & manuelles  , qui  fe 
font  par  chaque  jour  és  Heures  Canoniales , lefquelles  appartiendront  entiè- 
rement audit  Proft , & le  furplus  des  gros  fruits  , cnlemble  les  diftribu* 
lions  certaines  & ordinaires  , qui  fe  paie  par  tables  par  femaine , par  mois 
f*T  autres  tems  baillez.  & délivrez,  audit  de  Couleurs  jufquk  concurrence  & 
fur  ètant-moins  de  la  penfton  de  trois  cent  livres  refervée  fur  icelle  : le  refont 
defquelles  diftributions  certaines  & ordinaires  appartiendront  audit  Proft , fi 
aucun  y a:  & à faute  par  lui  de  refidence , faire  les  fondions  & affifter  au 
Service  actuellement , s'il  n'a  eempêchement  légitimé  ; ce  qui  fera  raté  des 
diftributions  certaines  & ordinaires , lui  fera  imputé  fur  ladite  fomme  de  trois 
cent  livres  par  an  a lui  ordonnée  par  le  prefent  sfrreft , fi  mieux  n'aime  a- 
bandonner  an  dit  de  Couleurs  tous  les  gros  fruits,  d’ftnbutions  certaines  & or- 
dinaires de  ladite  Prebende , à la  charge  de  la  refidence  ci- deff us  ordonnée  ; 

Îjuoi  faifant  de  Couleurs  fera  tenu  de  pdier  audit  Proft  U fomme  de  trois  cent 
ivres , fuivant  fes  offres  portées  par  jfes  griefs  î ce  qu'il  fera  tenu  d'opter  dans 
quinzaine  après  la  fignification  du  prefent  Arreft  a perfonne  ou  domicile  , 
autrement  déchu  en  vertu  d'icelui , tous  dépens  compenfez..  Fait  en  Parle- 
ment le  vingt-deuxième  Mai  mil  fix  cent  foixante  & quatorze* 

Page  $41.  art.  139.  & fuivans.  Il  n’a  pu  être  que  tres-glorieux 
au  Roi  d’avoir  apporté  un  Reglement  dans  les  penfions 
fur  les  Bénéfices  de  fon  Roïaumc  qui  requièrent  refiden- 
cc  ; il  ne  lui  peut  être  aufli  que  crcs-glorieux  devoir  rè- 
gle les  Porcions  congrues  de  cous  les  Curez  de  fes  Etats  à une 
fomme  égale  & de  crois  cent  livres  par  toute  la  France.  C’cft 
ce  qu’il  a nouvellement  fait  par  fa  Déclaration  du  19.  Jan- 
vier 1686.  qui  a cté  yerifiée  au  Parlement  le  u.  Février  fui- 
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vant , 6C  que  nous  donnons  ici,  pour  donner  des  loüanges  aux 
belles  a£hons  de  ce  Grand  Prince,  6c  lui  attirer  les  benedi- 
ûions  continuelles  de  tous  les  Palpeurs  de  l’Eglife  de  France, 
qui  Ce  voient  engagez  par-là  à s’appliquer  uniquement  à leur 
devoir,  6c  à leurs  fondions  Curiales. 

Déclaration  du  Roi  , concernant  les  Portions  Congrues  des  Cure ^ ou 
Vicaires  perpétuels , CT  les  rétributions  de  leurs  Vicaires. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  , Roi  de  France  6c  de  Navarre  ; A 
tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront , Salut.  Le  feu  Roi 
nôtre  très. honore  Seigneur  6c  Pere  de  glorieufc  mémoire,  aïant  fait  dif- 
ferentes Déclarations  touchant  les  Portions  Congrues  que  ceux  à qui  les 
grofles  dûmes  appartiennent  (ont  obligez  de  paier  aux  Curez  ou  Vicaires 
perpétuels , Nous  avons  confirmé  par  nôtre  Déclaration  du  mois  de  Mars 
de  l’an  1666.  celle  du  18.  Décembre  1654..  & fixé  ces  Portions  Congrues 
à la  fomme  de  deux  cent  livres  pour  les  Curez  ou  Vicaires  perpétuels 
des  Paroiflès  lituées  dans  les  Provinces  au  deçà  de  la  Rivière  de  Loire, 
6c  dans  lcfquclles  il  n’y  a point  de  Vicaire;  & à la  fomme  de  trois  cent 
livres  pour  celles  où  il  eft  neceflaire  d'en  avoir  ; & comme  nous  avons 
cté  informez  que  ces  Prêtres  ne  pouvans  fubfifter  d’un  revenu  fi  médio- 
cre, les  Cures  font  abandonnées  ou  remplies  par  des  Ecclcfiaftiques  peu 
capables  d’en  foûtenir  les  obligations , Nous  avons  eftimé  d’autant  plus 
neceflaire  d’y  pourvoir,  que  plufieurs  de  nos  Sujets  étans  rentrez  dans 
l’Eglife  par  la  benedi&ion  qu’il  a plu  à Dieu  de  donner  à nos  foins , les 
Curez  de  ces  Parroiflès  le  trouvent  chargez  d’un  troupeau  beaucoup  plus 
nombreux , &c  qui  a encore  un  plus  grand  befoin  de  recevoir  de  bons 
exemples , 6c  une  bonne  doéfrine  des  Palpeurs  qui  font  établis  pour  fa 
conduite.  A ces  Caufes , 6c  autres  confiderations  à ce  Nous  mouvans , 
après  avoir  fait  mettre  cette  affaire  en  deliberation  en  nôtre  Confeil.de 
l’avis  d’icelui , 6c  de  nôtre  certaine  feience,  pleine  puilfance , 6c  autorité 
Roïale,  avons  dit,  déclaré  & ordonné,  difons,  déclarons  & ordonnons 
par  ces  Prefentes  lignées  de  nôtre  main , voulons  6c  nous  plaît  que  les 
Portions  Congrues  que  les  Decimateurs  font  obligez  de  païer  aux  Curez 
ou  aux  Vicaires  perpétuels,  demeurent  à l’avenit  fixées  dans  toute  l’é- 
tendu ë de  nôtre  Roïaume,  Terres  & Pais  de  nôtre  obcïflance,  à la 
fomme  de  trois  cent  livres  par  chacun  an,  8c  ce  outre  les  offrandes , les 
honoraires  6c  droit  cafuels  que  l’on  païe , tant  pour  des  fondations  que 
pour  d’autres  caufes  : enfemble  les  dûmes  novales  fur  les  terres  qui  fe- 
ront défrichées  depuis  que  lefdits  Curez  ou  Vicaires  perpétuels  auront 
fait  l’option  de  la  Portion  Congrue , au  lieu  du  revenu  de  leur  Cure  ou 
Vicairerie,  en  confequence  de  nôtre  prefente  Déclaration.  Voulons  que 
que  dans  les  Paroiflès  où  il  y a prefentement  des  Vicaires,  ou  dans  lef- 
quelles  les  Archevêques  ou  Evêques  eflimeront  neceflaires  d’en  établir 
un  ou  plufieurs  , il  foit  paie  la  fomme  de  cent  cinquante  livres  pour 
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chacun  defdits  Vicaires  ; Ordonnons  que  ces  fommes  deftinées  pour  lai 
fubfiftance  des  Curez  ou  Vicaires  perpétuels,  ou  de  leurs  Vicaires, feront 
païées  franches  6c  exemptes  de  toutes  charges  par  ceux  à qui  les  dixmes 
Ecclefiaftiques  appartiennent  } & Ci  elles  ne  font  pas  fuffifantes  par  ceux 
qui  ont  les  dixmes  inféodées,  & que  dans  les  lieux  oi\  il  y a plusieurs  De- 
cimateurs , ils  y contribuent  chacun  à proportion  de  co  qu'ils  pofledent 
des  dixmes:  Enjoignons  à cet  effet  aufdits  Decimateurs  d'en  faire  le  re- 
galement  entr’eux  dans  trois  mois  apres  la  publication  de  nôtre  pre fente 
Déclaration  , dans  nos  Bailliages,  Senéchauflces, 6c  autres  Sièges  dans 
l’ctcnduc  defquels  ils  perçoivent  lefdites  dixmes.  Voulons  qu’aprés  ledit 
temps  de  trois  mois , julques  à ce  que  ledit  regalement  ait  élé  fait,  cha- 
cun defdits  Decimateurs  puifle  ctre  contraint  (olidairemenr  au  paiement 
defiites  fommes , en  vertu  d’une  Ordonnance  qui  fera  decernée  par  nos 
Juges  fut  une  fimple  Requête  prefentee  pat  les  Curez,  ou  Vicaires  per- 
pétuels, contenant  leur  option  de  ladite  Portion  Congrue,  fans  qu’il  foit 
befoin  d’y  joindre  autres  pièces  que  l’a&e  de  ladite  option , figmfic  auf- 
dits  Decimateurs  } 6c  feront  les  Ordonnances  de  nos  Juges  rendues  fur 
ce  fujet,  exécutées  par  provifïon  nonobftant  oppofitions  ou  appellations 
quelconques.  Ordonnons  que  les  Cures  ou  Vicaireries  perpétuelles  qui 
vaqueront  ci- après  parla  mort  des  titulaires,  ou  par  les  autres  voïrs 
de  droit,  6c  celles  dont  les  titulaires  fe  trouveront  interdits,  feront  dcÊ 
fèrvies  durant  ce  temps  par  des  Prêtres  que  les  Archevêques  , Evêques 
& autres  qui  peuvent  cite  en  droit  6c  poifeflion  d’y  pourvoir,  commet 
tront  pour  cet  effet , & qu’ils  feront  païez  par  préférence  fur  tous  les 
fruits  6c  revenus  defdites  Cures  ou  Vicaireries  perpétuelles,  de  la  fom- 
me  de  trois  cent  livres  , à l’egard  de  ceux  qui  feront  les  fondions  des 
Curez , & de  celle  de  cent  cinquante  livres  à l’égard  des  Prêtres  qui  fe- 
ront commis  pour  leur  aider  comme  Vicaires  : Voulons  que  toutes  les 
conrcftations  qui  pourroient  furvenir  pour  l’execution  de  nôtre  prefènte 
Déclaration  , foient  portées  en  première  inflance  pardevant  nos  Baillifs 
& Sénéchaux  •,  6c  en  cas  d'appel , en  nos  Cours  de  Parlement  : S i don* 
irons  en  Mandement  à nos  amez  6c  féaux  Confeillers  les  Gens  tenans 
nôtre  Cour  de  Parlement  de  Paris , que  ces  Prefentes  ils  fafTent  lire , 
publier  & regiftrer,  6c  le  contenu  en  icelles  garder  & obferver  félon  fa 
forme  6c  teneur , cefTant  & faifant  celTer  tous  troubles  & empêchemens, 
nonobftant  toutes  Ordonnances,  Déclarations,  Arrefts,  Reglemcns  6t 
autres  chofes  à ce  contraires,  aufquels  nous  avons  dérogé  6c  dérogeons 
par  ccs  Prefentes  : Car  tel  eft  nôtre  plaifir.  En  témoin  dequoi  Nous 
avons  fait  mettre  nôtre  feel  à cefdires  Prefentes.  Donné  à Verfailles  le 
vingt-neuvième  jour  de  Janvier,  l’an  de  grâce  mil  fïx  cent  quatre-vingr- 
fix  , & de  nôtre  Régné  le  quarante,  troificme.  Signé,  LOUIS.  Et  fur 
U repli , Par  le  Roi , Colbert.  Et  fcellées  du  grand  Sceau  de  arc 
jpune. 

Regiflriet  t oui,  le  Procureur  General  du  Roi , pour  être  exécutées  félon 
leur  forme  teneur , & copies  collationnées  envôiies  aux  Bailliages  & Se- 
• néçhaujfces  du  rejfort , pour  y être  pareillement  regijhées . Enjoint  aux  Suit- 
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fiimts  du  Procureur  General  du  Roi , d’y  tenir  la  main , & d'en  certifier  la 
Cour  dans  trois  mois . A Paris  en  Parlement  le  onzième  Février  1 6 $6. 

Signé  JACQUES. 

Psg  34}.  art.  i4y.  & fuivans.  Comme  il  aiiroic  ccc  inutile 
de  faire  ce  Reglement  uniforme  pour  les  Portions  congrues  des 
Curez,  s’ils  ecoient  encore  reliez  amovibles  en  quelques  Pro- 
vinces du  Roïaurae,  à la  volonté  des  Evêques  & Collateurs 
Ordinaires;  ce  Grand  Roi  le  meme  jour  donna  une  autre  Dé- 
claration pour  aflurcr  la  perpétuité  de  ces  Cures  ci-devant  amo- 
vibles, quia  été  vérifiée  aufii  le  même  jour  au  Parlement,  8c 
pour  empêcher  que  ces  Collateurs  intcreficz  par  des  révoca- 
tions frequentes  n’obligcaflcnt  ces  Paftcurs  à gages  de  fc  con- 
tenter des  rétributions  modiques  qu’ils  leur  donnoient  aupara- 
vant. C’cft  donc  par  la  Déclaration  fui  vante  que  cet  Invinci- 
ble Monarque  a remédié  à ccc  abus,  & ce  qui  fait  voir  fa  fa- 
gefle  & fon  zele  , auffi  bien  que  fa  pieté  & fon  amour  pour  les 
Paftcurs  de  l’Eglife  de  France,  qui  ont  foin  du  làlut  des  âmes, 
& de  la  conduite  fpirituelle  des  Troupeaux  que  Dieu  leur  a 
confiez. 

2 déclaration  du  Roi , pour  faire  établir  des  Cures^ou  Vicaires  perpé- 
tuels en  Titre , dans  les.Paroiffes  qui  font  dejïervies  par  des 
Préférés  amovibles. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  •&  de  Navarre.  A tous 
ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront  , Salut.  La  bonté  de  Dieu 
aïant  fait  rentrer  dans  le  fein  de  l’Eglife  Catholique , Apoftolique  8c 
Romaine , plufieurs  de  nos  Sujets  qui  en  étoient  malheurcufement  fepa- 
rez , Nous  fommes  encore  plus  obligez  d’emploïer  nôtre  autorité  pour 
procurer  que  les  Curez  qui  ont  foin  de  la  conduite  fpirituelle  de  nos  Su- 
jets , foient  dignes  par  leurs  mœurs  8c  par  leur  doârine  de  s’acquiter 
d’un  Miniftere  fi  faint  & fi  important  ; 8c  comme  nous  avons  etc  infor- 
mez que  dans  quelques-unes  des  Provinces  de  nôtre  Roïaumc , dans  lef. 
quelles  il  y a un  plus  grand  nombre  de  nos  Sujets  convertis  depuis  peu  de 
tems  , plufieurs  Curez  primitifs  8c  autres  à qui  la  Collation  des  Cures  & 
des  Vicaiceries  perpétuelles  appartient , commettent  des  Prêtres  pour  les 
deflervir  pendant  le  tems  qu’ils  jugent  à propos  de  les  y emploïer,  avec 
une  rétribution  tres-mediocre  : Nous  avons  eftiraé  necefiaire  de  remedier 
à un  abus  condamné  tant  de  fois  par  les  faints  Canons , 8c  qui  empêche 
les  Ecclefiaftiques  qui  feroient  capables  de  s'acquiter  utilement  de  ces 
emplois,  de  les  pouvoir  accepter.  A ces  causes,  8c  autres  confidera- 
tions  à ce  nous  mourans,  après  avoir  fait  mettre  cette  affaire  en  délibéra- 
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tion  en  notre  Confeil,  de  lavis  d’icelui  , 6c  de  nôtre  certaine  fcience* 
pleine  puiflance  6c  autorité  Roïale , avons  die , déclaré  & ordonné  ; di- 
fons , déclarons  6c  ordonnons  par  ces  prefentes  fignées  de  nôtre  main , 
voulons  & nous  plaît,  que  les  Cures  qui  font  unies  à des  Chapitres  ou 
autres  Communautcz  Ecclefiaftiques , & celles  où  il  y a des  Curez  pri- 
mitifs , foient  defTervies  par  des  Curez  ou  des  V icaires^  perpétuels  qui  fe- 
ront pourvûs  en  Titre , fans  que  l’on  y puilTe  mettre  à l’avenir  des  Prê- 
tres amovibles , fous  quelque  prétexte  que  ce  puifle  être  ; Enjoignons  à 
ceux  qui  en  ont  commis , de  prefenter  aux  Ordinaires  des  lieux  dans  trois 
mois  apres  la  publication  de  nôtre  prefente  Déclaration  des  Prêtres  ca- 
pables d'ccre  pourvus  en  Titre , 6c  durant  leur  vie,  defdites  Cures  ou  Vi- 
cairerics  perpétuelles  i & à faute  de  ce  faire,  ordonnons  qu’il  y fera  pour- 
vu par  les  Archevêques  & Evêques  chacun  dans  leur  Diocefe,  de  per- 
fonnes  qu’ils  en  eftimeront  dignes  par  leur  probité  6c  par  leur  fuffifance. 
Si  donnons  ïn  mandement  à nos  amez  6c  féaux  Confeillers  les 
Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  de  Paris,  que  ces  prefentes  ils  fat 
fent  lire , publier  & enregistrer , & le  contenu  en  icelles  obfervcr,  nonob- 
flant  toutes  Déclarations  à ce  contraires , que  nous  avons  révoqué  & ré- 
voquons par  ces  prefentes , abrogeant  tous  Arrefts,  Reglemens,  Tranfa- 
étions  & Coutumes  qui  fe  trouveront  contraires  à nôtre  prefente  Décla- 
ration. Car  tel  cft  nôtre  plaifir.  En  témoin  dequoi  nous  avons  fait  met- 
tre nôtre  feel  à cefdites  prefentes.  Donne’  à Verfailles  le  vingt-neuviè- 
me jour  de  Janvier,  l’an  de  grâce  mil  fîx  cent  qnatre-vingt.fix  , 6c  de  nô- 
tre Régné  le  qnarante-troifiéme.  Signé  LOUIS.  Et  fur  le  repli , Par  le 
Roi,  Colbert  ; 6c  fcellées  du  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Regiftrces , oui , le  Procureur  General  du  Roi  , four  être  exécutées  plan 
leur  forme  & teneur , & copies  collationnées  envoiees  aux  Bailliages  & Sê- 
néchaujfées  du  rtjfort , pour  y être  pareillement  regiftrces.  Enjoint  aux  Sult- 
ftituts  du  Procureur  General  du  Rot , d'y  tenir  la  main , & d'en  certifier  la 
Cour  dans  trois  mois.  A Paris  en  Parlement  le  enzjême  Février  i6$6. 

Signé  JACQUES. 

Mais  comme  pour  ôter  ces  diftra&ions  de  reflorts  qui  n’arri- 
voienc  que  trop  fouvenc  entre  le  Parlement  & le  Grand  Con- 
feil pour  le  fait  des  Portions  congrues  , la  première  de  ces 
deux  Déclarations  en  rétablifTant  la  Turifdi&ion  des  BailJifs 
& Sénéchaux  en  première  Inftance  fur  cette  matière  , fem- 
bloit  préjudicier  aux  Communautcz  & aux  particuliers , qui 
avoient  droit  d’évocation  generale  & fpcciale  au  Grand  Con- 
feil pour  ce  qui  regardoit  les  Portions  congrues  ; le  Roi 
par  Arreft  de  fon  Confeil  d’Etat , & Lettres  patentes  données 
en  conformité  , auroit  confirmé  à la  vérité  les  Juges  Roïaux 
dans  le  droit  de  connoîtrc  en  première  Inftance , & d’ordonner 
nonobftant  l’appel  l’adjudication  des  Portions  congrues  aux 
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Curez,  dont  les  Cures  ou  Vicairies  perpétuelles  dcpendoicnc 
des  Communautez  ou  particuliers,  qui  avoient  droit  d'évoca- 
tion de  leurs  caufes,  procès  & concertations  au  Grand  Con- 
feil  ; & en  cas  d'appel  des  Sentences  des  Juges  ordinaires  ( qui 
demeureraient  executoires  par  provifion  , nonobftanc  oppofi- 
tions  ou  appellations  quelconques  ) Mdlieurs  du  Grand  Con- 
feil auroienc  été  confcrvez  dans  le  droit  de  connoîtrc  & juger 
définitivement  par  Arrefts  les  concertations  qui  naîtraient  fur 
le  chef  des  Portions  congrues  des  Curez,  qui  dcpendoicnc  de 
ces  Communautez  8c  particuliers , qui  avoient  ce  droit  d’cvo- 
cation  de  leurs  caufes  au  Grand  Confeil , à la  charge  8c  condi- 
tion que  Meilleurs  du  Grand  Confeil  jugeraient  les  concertai 
tions  8c  procès  des  Portions  congrues , 5c  les  fixeraient  à la 
fomme  de  trois  cent  livres  , conformément  à la  Déclaration  5c 
Reglement  des  Portions  congrues  ci-dcfliis  rapportez  du  29. 
Janvier  1 6%6.  C*eft  cet  Arreft  du  Confeil  d’Etat  avec  les  Let- 
tres Patentes  en  confcqucnce , dont  fuit  la  cetjcur. 

Arreft  du  Confeil  d'Etat  du  Roi,  fa  Majefté  y étant,  du  dou- 
zième Aouft  1687.  & Lettres  Patentes  expédiées  en  confe- 
quencc , portant  attribution  de  JurifdiéLon  au  Grand  C011- 
fcil,  pour  les  Portions  congrues. 

Extrait  des  Xrg/Jlres  du  Confeil  d'Etat. 

LE  Roi  s’étant  fait  reprefenter  fes  deux  Déclarations  du  19.  Janvier 
1686.  par  la  première  defquclles  , fa  MajeHé  a uiglc  les  Portions 
congrues  > qui  doivent  ctre  païées  par  les  Decimateurs  aux  Curez  ou 
Vicaires  perpétuels  ; Et  ordonné  que  toutes  les  conteftations  qui  pour- 
raient furvenir  pour  l’execution  d’icelle , feraient  portées  en  première  la- 
itance pardevant  les  Baillifs  8c  5‘cncfchaux  : Et  par  la  fécondé.  Sa  Ma- 
jette  a voulu  que  les  Cures  qui  étoient  unies  à des  Chapitres  ou  autres 
Communautez  Ecclefiaftique»  , 8c  celles  où  il  y avoir  des  Curez  ptimu 
tifs,  fulTent  dcfl’crvics  par  des  Curez  ou  des  Vicaires  perpétuels  pourvus 
en  Titre  i fans  que  fous  aucun  prétexté  l’on  y pût  mettre  a l’avenir  des 
Prêtres  amovibles.  Et  fa  Majeflc  aïant  été  infotmée,  que  plufieurs  des- 
Curez  qui  demandent  Portion  congrue,  prétendent  que  les  Ordres  Re- 
ligieux , les  Communautez  8c  les  Particuliers  qui  ont  leurs  évocations  au 
Grand  Confeil,  ne  peuvent  aucunement  les  y faire  alïïgner,  pour  procé- 
der fur  leurs  demandes , attendu  que  la  connoiflance  des  différends  qui 
peuvent  naître  pour  l'execution  defdites  Déclarations,  n’eft  attribuée 
qu’aux  feuls  Juges  ordinaires  j laquelle  prétention  pourrait  caufer  des  Rer 
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glemens  dé  juges,  qui  divertiroient  les  Curez  du  Service  qu’ils  doivent 
en  leurs  Eglifes,  & les  conftitucroicmc  en  frais,  s’il  n'y  cto't  pourvu.  Sa 
MÀjESTE*  étant  en  ion  Consul  , a ordonné  & ordonne,  Que  tou- 
tes les  Concertations  qui  lurviendront  pour  l’execution  defdues  Déclara- 
tions du  19.  Janvier  1686.  dans  lesquelles  les  Ordres  Religieux  , les 
Coramunautez  &c  les  Particuliers  qui  ont  leurs  évocations  au  GrandCon- 
feil,  fc  trouveront  Parties,  feront  portées  en  première  Inftance  parde- 
vant  les  Baillifs  & Sénéchaux  oïdinaires  des  lieux,  8c  en  cas  d’appel  en 
Ton  Grand  Confeil , auquel  en  tant  que  befoinert  ou  feroit,  elle  en  a at- 
tribué tonte  Cour , Jurifd;étion  & connoiflance } à la  charge  de  juger 
Conformément  aufdnes  Déclarations  : ht  que  les  Sentences  rendues  par 
les  B.ùllifs  8c  Sénéchaux,  au  profit  des  Curez,  pour  le  paiement  de  leurs 
Portions  congrues  , feront  exécutées  par  ptovifion , nonobftant  oppofi- 
tions  ou  appellations  quelconques,  8c  fans  préjudice  d’icelles.  Et  feront 
à cet  effet  toutes  Lettres  patentes  expedices.  Fait  au  Confeil  d’Etat  du 
Roi , fa  Majcrtc  y étant , tenu  à Veruilles  le  douzième  jour  d’Aouft  mil 
fix  cent  quatre- vingt- fept.  Signé,  Colpert. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  Roi  de  France  & de  Navarre  : A 
nos  amez  Coffleillers  les  Gens  tenans  nôtre  Grand  Confeil  ; Salue. 
Par  nos  Déclarations  du  19.  Janvier  16S6.  Nous  aurions  pour  les  caufes 
& confiderations  y contenues  , réglé  les  Portions  congrues  qui  doivent 
être  parées  par  les  Decimateurs,  aux  Curez  ou  Vicaires  perpétuels, à la 
fomme  de  trois  cent  livres  : Et  ordonné  que  les  contcftations  qui  pour- 
raient furvenir , pour  raifon  defditcs  Portions  congrues , feroient  portées 
en  première  Inftance , pardevant  les  Baillif,  8c  Sénéchaux  des  lieux,  8c 
en  cas  d’appel  en  nos  Cours  de  Parlement  : Et  à l’égard  des  Cures  qui 
éroient  unies  à des  Chapitres  ou  autres  Communauté!  Rcclefiaftiques,  8c 
celles  où  il  y avoir  des  Curez  primitifs,  que  lcfdites  Cures  feroient  defe 
fervies  par  des  Curez  ou  des  Vicaires  perpétuels , qui  feroient  pourvus 
en  Titre.  Et  comme  Nous  avons  été  informe  que  plufieurs  des  Curez 
qui  demandent  Portion  congrue,  prétendent  que  les  Ordres  Religieux, 
les  Communautez  8c  les  Particuliers  qui  ont  leurs  évocations  pardevant 
Vous , ne  peuvent  les  y faire  affigner , pour  procéder  fur  leurs  deman-  . 
des,  attendu  que  lai*connoifiance  des  différends  qui  peuvent  naître,  pour 
l’execution  de  nofdites  Déclarations  , cft  attribuée  aux  Juges  ordinaires  ; 
laquelle  prétention  pouvant  caufer  dans  les  fuites  des  Reglemens  de  Ju- 
ges, qui  divertiroient  les  Curez  du  Service  qu’ils  doivent  à leurs  Eglifes, 

8c  les  conftituëroient  en  frais,  s'il  n’y  éroit  par  Nous  pourvû  : Pour  y 
obvier  , par  Arreft  de  nôtre  Confeil  d'Etat,  Nous  y étant,  du  n.  Aouft 
1687.  Nous  amions  crû  devoir  expliquer  fur  ce  nôtre  intention.  A ces 
causes.  Nous  conformément  audit  Arreft,  dont  l’Extrait  eft  ci-attaché, 
fous  le  contre- feel  de  nôtre  Chancellerie,  Avons  ordonné  8c  ordon- 
nons , par  ces  Prefentes,  lignées  de  nôtre  main , Voulons  & nous  plaît , 
Que  toutes  les  contcftations  qui  furviendrotu  pour  l’execution  de  nofdites 
Déclarations  du  19.  Janvier  LGS 6.  dans  lcfquelles  les  Ordres  Religieux, 
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ks  Communautez  in.  les  Paiticuliers  qui  ont  leurs  évocations  pardevanc 
Vous,  fe  trouveront  Parties  , Q^ie  lefdites  conttftations  foient  portées  en 
première  [nftance  , pardevant  les  Batllifs  & Sénéchaux  ordinaires  des 
lieux  , & en  cas  d’appel  pardevant  Vous,  Vous  en  attribuant  en  tant  que 
befoin  eft  ou  feroit , toute  Cour , JurifdiéHon  & conn’oilLmce  j à la  char- 
ge par  Vous  de  juger  conformément  à no'.dites  Déclarations  j & que  les 
Sentences  rendues  par  lefdits  Baillifs  & Sénéchaux,  au  profit  des  Cu- 
rez , pont  le  paiement  de  leurs  Portions  congrues , feront  exécutées  par 
provifion,  nonobftant  oppofuions  ou  appellations  quelconques,  & fans 
préjudice  d’iccllcs.  Si  vous  mandons,  Qn£  l’Arieft  de'nôtrcdit  Con.» 
feil  d’Etat  & ces  Prefentcs,  Vous  aïez  à faire  regiftrer , garder  &:  obfer- 
ver  de  point  en  point  , félon  leur  forme  & teneur , nonobftant  toutes 
Ordonnances,  Déclarations,  Arrefts  & Rcglemens  à ce  contraires, aux- 
quels Nous  avons  déroge  & dérogeons , pour  ce  regard , parjrefdires  Pre- 
fentes  ; Car  tel  eft  nôtre  plaifir.  Donne’  à Verfaillcs  le  dernier  joue 
d’Aouft , l’an  de  grâce  1687.  Et  de  nôtre  Régné  le  quarante-cinquième. 
Sigoc  LOUIS.  Et  plus  bas  t Par  le  Roi,  Colbert.  Et  fcellé  du  grand 
Sceau  de  cire  jaune.  * 

• 

Enregiftrè  es  Rcgiftrcs  au  Grand  Confeil  , peur  être  gardé , obfervè  & 
exécuté  félon  fa  forme  & teneur  yfnivant  /’  Arrefl  rendu  au  Confeil,  ce  jour . 
d'hui  huitième  Novembre  1687.  Signé  Le  Normant. 

Ce  fera  donc  par  là , cher  Leébeur , que  nous  mettrons  la 
derniere  main  à l’Inventaire  de  ces  Preuves,  pour  être  pour  la 
plupart  un  Monument  éternel  à la  Gloire  immortelle  de  Loiiis 
le  Grand  , qui  fçait  joindre  la  Force  &'  la  Jullicc  dans  tou- 
tes fes  belles  Actions,  comme  de  les  accompagner  donc  Pru- 
dence confomméc , pour  leur  procurer  un  heureux  fucccs,  & 
d’une  fage  modération , pour  ne  pas  meme  ufer  de  cous  Tes 
droits  dans  leur  étendue , afin  de  fe  faire  connoître  en  tout  fui- 
vant  fa  Dcvife. 

• , / , pteyV  ’*■  i..  —^5-  iJ 

ZJnique  dans  le  Monde } & qui  fuflit  à tous. 


F I N. 
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ADDITIONS 

A L'INVENTAIRE  DES  PREUVES 

DU  TRAITE’  SINGULIER. 

DES  REGALES. 

L y a toûjours  de  la  fatisfadion  de  recher- 
cher la  vérité  , & fur  cour  d’en  rendre  les 
Preuves  manifeftes  dans  la  défenfe  des  Droits 
du  Roi  fur  les  Bénéfices  Ecclefiaftiques.  Nous 
l’avons  fait  jufqu'à  prefenc  avec  bien  du 
plailir  &:  du  zclc,  & nous  croirions  manquer 
encore  à nôtre  devoir , & à la  perfection  do 
cet  Ouvrage , fi  pour  afiurer  ces  mêmes  Droits,  nous  ne  don- 
nions les  pièces  fuivantcs , qui  nous  ont  été  communiquées 
trop  tard  pour  entrer  dans  le  Corps  de  l 'Inventaire  des  Preuves 
du  Trotte  jtngulter  des  Regales.  C’eft  ce  que  nous  faifons  main- 
tenant, afin  que  le  Lc&cur  ne  nous  accufe  pas  d’avoir  voulu 
cacher  la  vente,  & que  le  Public  nous  ait  obligation  de  lui 
donner  ces  Pièces  importantes,  qui  jufqu'à  prefent  pour  la  p!û- 
part  ont  etc  très- rares,  ou  bien  n’aïans  pas  été  foigneufemenc 
ramaflec s , font  prêtes  d’être  cnfcvelics  dans  un  oubli  perpé- 
tuel. Sa  Majefté  même  donc  nous  défendons  les  Droits,  air- 
grccra  ce  Supplément  au  Reciieil  que  nous  en  donnons,  & ce 
Or  and  Mo  n h^iie  qui  cherche  à les  appuïer  folidcment, 
permettra  a y joindre  ces  Additions , qui  font  de  confcquence 
ou  pour  le  tems , ou. bien  pour  l’Ouvrage. 

Prfgf  3 47.  apres  U derniere  ligne.  Ccft  ce  que  confirme  cctto 
(Lnaiec  de  Philippe  le  Bel,  qui  exprime  les  juftes  plaintes  de 
ce  Roi.  contre  la  conduite  du  Pape  Boniface  VIII.  à fon  egard. 
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contenant  l’appel  comme  d*abus  au  futur  Concile.  C'cft  cette 
pièce  jufqu’à  prcfenc  Manufcritc  que  nous  nous  croïons  obli- 
gez de  donner  ici  au  Public. 

Lettre  du  Roi  Philippe  le  Sel , par  laquelle  riant  été  reprefenté  à une 
AjJemblée  faite  pour  l'affaire  de  Boni f ace  y fur  la  conduite  de  ce 
Pape  y il  promet  quil  aidera  à la  Convocation  du  Concile , CiT* 
nomme  quelques-uns  quil  a commis  pour  pourfuivre  ladite  Convo- 
cation» 


PHI  LIPPU  S Dei  gratia  Francorum  Rexuniverfis  prxfentes  I îc- 
teras  infpeduris , Salucem.  Et  fi  Catholicz  Fidei  8c  univeifalis  Ec- 
jclefiæ.  Marris  Fideliu.n  , Sponfe  Chrifti  nsgotium  cundos  quos  ejuf- 
dem  participatio  Fidei  & Religio  Chriftiana  compleditur,  principalitec 
8c  immédiate  contingat,  ac  proprium  intcrefle  refpiciat  fingulorum  : Nos 
tamen  8c  alios  Regcs  & Principes  oibis  terrx  & principales  acque  per- 
•ampliîls  tangit  & refpicit , 8c  ad  ipfius  promotionem  negotii  ( cum  caulà 
dej  o cit  ) eô  allridi  tenemur  obnoxiûs  > quo  ad  exalcationem  & aug- 
mencurn  cjufdem  Fidei,  ac  denfenfionem  Ecclefiz  & Ecclefiafticx  Liber- 
«tatis  commifiam  fulcepifie  recognofcimus  8c  fatemur  traditam  divinitùs 
poteftatem.  Nuper  fiquidem  Nonnulli  Comités , Barones  8c  Milites  Re- 
gni  noftri , fide  dignz  quidem  &:  magnz  autoritatis  perfonx , moti  ( ut 
dicebant  ) fervore  fidei  fincer*  devotionis  aflFedu  8c  zelo  caritatis  indudi, 
•SacroSandx  Romanx  & univerfalis  Ecclefiz  matri  fuar,quam  fub  prx- 
fidentiâ  Bonifacii , nunc  ejufdem  Ecclefiz  regimini  przfidentis  miferabi- 
liter  deprimi , ac  deformationem  enormem  & jaduram  pari  dicebant  » 
compatientes  ab  intimis  ac  Chriftianz  Fidei , in  qua  falus  aniraatum  con- 
fiftit  3 8c  qux  fuis  temporibus  ( proh  dolor  ! ) contabefcit  8c  dépérit , ex- 
cidio  condolentes , ad  ipfius  Ecclefiz  8c  totius  Chriftianitatis  falubre  re- 
gimen  8c  bonum  ftatum  ac  reparationem  8c  exalcationem  Catholicz  Fidei 
votis  ( ut  dicebant)  ferventibus  intendentes,  maxime  cum  eifilem  Eccle- 
fiz Fidei  fundamento,  8c  animarum  faluti  fumme  expédiât,  ut  Dominici 
Grcgis  ovili  non  nifi  verus  8c  legitimus  ac  vcrc  8c  légitimé  Paftor  prx- 
fit  ; & quod  ab  câdem  Ecclefia  Sponla  Chriili,  quæ  non  habet  macu- 
lam  neque  rugam , omnis  error , feandalum , iniquitas  ac  injuftitia  repcL 
larur  , ac  rôti  rnundo , quem  ex  perverfis  adibus  deteftandis  operibus 
8c  perniciofis  excmplis  didi  Bonifacii  in  ^uerris  8c  tenebris  mane- 
re  dicebant,  falus,  pax  8c  tranquillitas  divina  favente  mifericordiâ  pro- 
curentur,  contra  didum  Bonifacium  hzreticz  pravitatis  8c  alia  diver- 
fa  8c  enormia,  horribilia  & deteftabilia  crimina,  quibus  eum  irretitum  elle 
dicebant,  8c  fuper  eo  publicè  ac  notoriè  diffamatum.  Nobis.  ac  Archie- 
pifeopis , Epifcopis  8c  aliis  Prxlatis,  ac  perfonis  Eccleliafticis , qui  pro 
fuis  8c  Ecclefiarum  frarum  agendis  convcnerunt , ac  Baronibus , Comi- 
tibus  &aliis  Nobilibus  Regni  nollri  przfcntibus  afleruerunt,  propofuerunt 
te  objecerunt  publiée  8c  patenter , præftitis  ab  eifdem  objedoribus  > ut 
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noftram  in  hac  parte  confcicntiam  informarent , noftrumque  ad  exaudi- 
tioncm  petirionis  fux  animum  faciHùs  inclinaient , ad  fanfta  Dci  E'*an- 
gclia  taaa  corporalitcr  junmentis , quod  bnjufmodi  criraina  credcbant 
efTe  vera , & Te  polie  probate,  quodtjue  ipfa  in  gcnerali  Concilio  , vel 
aliàs , ubi  8c  coram  quibus  expedire  videriot,  8c  de  jure  foerit  fnciendum 
ad  finem  debitum  profequentur  ; petentes  à nobis  tanquam  fidei  pugili 
& Ecclefix  defenfore  , ac  Archiepifcopis  8c  Epifcopis  lupradi&is  > tan- 
quam Ecclcfix  Fideique  columnis , ut  pro  declaratione  , veritatis  hu- 
julmodi  omnis  error  ablccdar,  ac  perieuhs  8c  fcandalis,  qwe  univcrfali 
Ecdclix  imminent , occurratur, convocationi  8c  congregationi  dicli  Con- 
cilii  gcneralis , ad  luidem  divini  nominis , augmentum  8c  exalrationem 
Cntholicx  Fidei.  honcem  & bonum  ftatnm  univerfalis  Ecclefix , ac  to- 
tius  populi  Chriftiani,  opem  daremus  & operam  efficaces  ; cum  in  talibus 
& fimilibus  cafibus  femper  direftrix  veritatis  extitcrit  Rcgia  Dormis  nof- 
tra.  Nos  autem  licet  pudenda  Patris  proprio  libenter  pallio  tegererous , 
ob  fpccialis  tamen  devotionis  8c  dilc «ffcïonis , zelurn,  quem  ad  prxfatam 
Ecclefiam  progemtorum  noftrorum  infequendo  veftigia  gerimus , præ- 
mi(Iâ  nequeuntes  urgente  confcientiâ  fub  conniventiâ  vel  diffimulatione 
rranfire  } prarfertim  cuin  fuper  excidio  Fidei,  noftra  8c  aliorum  quorum- 
libct , «3c  pra:cipuè  Regum  8c  Prindpum  orbis  terra:  deberet  patientia  re- 
probjri  ; hujufmodi  propofitionibus  8c  objc&ionibus  ac  requilitionibus 
auditis  8c  plcnit'js  intelleûis , ac  fuper  his  cum  Prxlatis , videlicet  Ar- 
chicpifcopis , Epilcopis,  Abbatibus,  Prioribus  , Univerfitate  Parifienfis 
Studii,  ac  Magiftris  in  Theologiiâ  Facultate , 8c  in  utroque  Jure  Dofto- 
ribus,  Rcligiofis,  & aliis  de  Regno  noftro  oriundis  , ac  ctiam  aliunde 
ac  in  Regno  ipfo  & alibi  Prxlaturas  8c  Bénéficia  obtinentibus , nec  non 
Baronibus  8c  aliis  Nobilibus  deliberatione  8c  difcuflione  habita  pleniori, 
convocationem  8c  congrcgationem  di&i  Concilii,  ex  premiffis  8c  aliis 
juftis  8c  legitimis  caufis  utilem  8c  falubrem , expedientem  fidei  negotiis, 
8c  Ecclefiæ  fan&x  Dei  omnino  necelTariam  reputantes , Convocationi  & 
Congregationi  hnjufmodi  faciendis , ut  prxfati  Bonifacii  Innocentia  cla- 
reat,  ficut  telle  confcientiâ  exoptamus  , aut  de  impofitis  fibi  pet  Con- 
cilium  difeutiatur , ftatuatur , 8c  fiat  quod  præcipiunt  8c  decernunt  Ca- 
noniex  San&iones,  deliberato  confilio  expreflc  confenfimus,  ac  propo- 
nentibus  refpondimus  memoratis,quod  eifdem  Convocationi  8c  Congre- 
hationi  opem  libenter  & operam  prout  ad  nos  pertinet  prarberemus  ; 
ccrti  ut  idem  Bonifacius  ex  his  provocarus  , contra  Nos,  Prxlatos, 
Barones , 8c  perfonas  pi xdiftas,  Ecclefias,  terras  fideles , 8c  fubditos  nof- 
tros,  8c  corum  aut  nobis  adhérentes  vel  adhxrerc  volentcs  in  hac  par- 
te , procederet , ad  prxdiftum  Concilium  & ad  futurum  verum  & legi* 
tiinuin  fummum  Pontificcm , 8c  ad  ilium , vel  ad  illos  -ad  quos  de  jure 
fiierit  appellandum , ex  parte  noftrâ , 8c  ipforum  , fub  cerris  formis  pro- 
vocationiDus  8c  appellationibus  interjefkis*  Nos  itaque  ad  petendum  prx- 
di&um  generale  Concilium  convocari  & etiam  congregari,  8c  ad  facien- 
dum,  omnia  qux  circa  haec  fuerint  opportuna , dile&os  8c  fidèles  Guil- 
Iclmum  de  Chatenayo , fie  Hugonem  ac  Celia,  Milites,  noftres  exhibico- 
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res  prxfentium  6c  ucrumque  ipforumin-folidum  Procuratores  noftrosconf* 
tituimus  5c  Numiios  fpcciales  } dantes  eis  5c  alteri  ipfotum  in-folidum 
fupec  præmiffis  omnibus  5c  ûngulis  ac  ea  tangentibus  vel  depenienti- 
bus  eiidcm  plenam  6c  liberam  poteftatem  & fpeciale  mandatum , ratum 
habitua  5c  .gratum  quicquid  per  eos  vel  eorum  alterum  faétum,  geftum, 
vel  procurarutn  fuerit  in  hac  parte.  In  eu  jus  rei  teftimonium  ligillura 
noftrum  præfentibus  Litteris  duximus  apponendum.  Datum  Parifiùs  die 
prima  Julii  anno  Domini  millefimo  trecentcfimo  tertio. 

Et  font  lefdites  Lettres  fcellies  en  double  queue  de  parchemin  eh*  feel  du- 
dit Seigneur  Roi  fur  cire  blanche  pendant  au  repli. 

Page  5Z0.  après  la  ligne  17. 

Brevet  & Lettres  Patentes  du  Roi  Henri  IV.  Roi  de  France  & de 
Navarre , CT'  autres  pièces , portant  don  que  fadtte  MajeJlé  a fait 
aux  Chanoines  & Chapitre  de  l'Eghfc  de  Satnt  Jean  de  Latran 
de  Rome  t de  1*  Abbaie  de  Clerac , Viocefe  d'Agen,  Ordre  de  S.  Se - 
* noir , avec  les  Bulles  fur  ce  o6lrdiccs  par  notre  Saint  Pere  le  Pape. 

Aujourd’hui  vingt-deuxième  Septembre  mil  fix  cent  quatre,  le  Roi 
étant  à Fontainebleau,  fur  ce  que  Meflirc  Antoine  deTeilIac, 
pourvu  de  l’Abbaïe  de  Clerac  au  Diocefe  d’Agen  , a icelle  volontaire- 
ment remis  és  mains  de  fa  Majefté  pour  en  difpofer  félon  fon  bon  plaifir, 
à la  referve  toutefois  de  la  fomme  de  deux  mil  livres  de  penfion  annuelle 
pour  ledit  de  Teillac  fa  vie  durant,  franche  6c  quitte  de  toutes  charges, 
fur  tous  6c  chacuns  les  fruits  6c  revenus  de  ladite  Abbaie  ; Sadice  Ma- 
jefté mue  de  linguliere  pieté  5c  dévotion , mettant  en  confideration  la 
bonne  volonté  5c  inclination,  que  les  Rois  fes  predecefleurs  ont  toujours  ^ 
eu  envers  les  Chanoines  6c  Chapitre  de  l’Eg'ile  de  Saint  Jean  de  Latran 
de  Rome,  pour  l’affeétion  que  lcfdits Chanoines  5c  Chapitre  ont  de  tout 
tems  porté  au  bien  6c  profperité  de  cette  Couronne , 6c  particulièrement 
à l’endroit  defadite  Majefté,  ainfi  qu’elle  en  a été  de  nouveau  certifiée, 
par  ce  que  lui  en  a reprefenié  verbalement  Jean  Baptiftc  Hclicone , l uii^ 
des  Chanoines  de  ladite  Eglife.  Saditc  Majeftc  defirunt  en  cette  occaiion, 
à l'exemple  5c  imitation  des  Rois  fes  predeccileurs  les  bien  5c  favora- 
blement traiter,  en  leur  faifint  reflentir  des  effets  de  fa  libéralité,  a ac- 
corde 5c  fait  don  de  ladite  Abbaie  de  Clerac  aufdits  Chanoines  5c  Cha- 
pitre de  ladite  Eglife  de  Saint  Jean  de  Latran  de  Rome,  pour  joüir  par 
eux  de  tous  les  fruits  6c  revenus  qui  en  dépendent , aux  charges  5c  con- 
ditions qui  en  feront  arretées  5c  rcfolucs  par  Monfieur  le  Cardinal  de 
Joycufe,  Prote&eur  des  affaires  de  fa  Majefté  en  Cour  de  Rome,  6c  le 
Sieur  de  Bethune,  Refident  fon  AmbafTadeur,  avec  lefdits  Chanoines  6c 
Chapitre.  En  faveur  defquels,  5c  pour  témoignage  de  ce  que  defliis,  la- 
dite Majefté  a commandé  à moy  fon  Cotifeiller  dEtat,  Secrétaire  de  fes 
Commandemens  5c  Fi  ances  en  expédier  audit  Helicone,  le  prefent  Bre- 
vet ligne  de  fa  propre  main , 5c  fuivant  les  Concordats  qui  en  feront  paf- 
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fez  par  lefdits  Sieurs  Cardinal  de  Joyeufe  & de  Bethune  , en  dé'ivrrr 
toutes  Lettres  & provifions  necelfaires.  Signé  HENRY.  Et  plus  bas + 
de  Neufvxlie. 

Suivant  l’Arrejl  de  la  Cour  aujourd'hui  donné  , tant  le  fufdir  Brevet 
que  le/dites  Patentes  de  fadite  Ma  je  [lé,  le  tout  mentionné  audit  sirrefl,  ont 
été  enregijlrées  pour  jouir  par  lefdits  Chanoines  & Chap  tre  de  l'Eplife  de 
faint  Jean  de  Latran  de  Rente , de  l'efet  defdites  provif  ont  , & y avoir* 
recours  quand  il  appartiendra.  A Bourde  aux  en  Parlement  le  neuvième  de 
Juin  mil  fx  cent  fx. 

IN  nomine  Domini , Amen.  Cum  fit  ( prout  rnihi  Norario  afTcnm* 
fuit  ) cjuod  alias  Romnnum  Capitulum  Sc  Uluftiiffimi  ac  Reverendiflï- 
mi  Canonici  Sc  ReverendifTimi  & Illuftrifïïmi  Bénéficiai  Clericis  8c  Sanûî 
Joannis  Latcranenfis  de  Uibe,  nonnullas  pecuniarum  fummas  feu  redditus 
annuos  à Serenifljmo  PrincijK?  Henrico  IV.  Francorum  Rege  ChriftianMli- 
mo  per  quofdam  Francorum  Reges  Chriftianiflimos,  diéli  Henrici  Regis 
Antecefïores,  cidem  Eccltfix  rchétas  Sc  confignatas.fcu  quae  reliétae  funt 
6c  confignatæ , Sc  à pluribus  annis  non  pcrfolutas  nec  peifolutos,  & for» 
fan,  alia  quam  plurima  prætendant , idemque  Henricus  Rex  diétas  prx- 
tcnfîones  in  fuo  confïlio  Regio  examinai  Sc  difeuti  curavit,  illilque  di- 
ligenter Sc  maturè  examinât»  Sc  dtfeuflis  nullas  & invalidas  nulliufque 
roboris  8c  momenti  exiftere  repertum  Sc  relatum  fuit  : mhilominus  ipfe 
Henricus  volens  rccognofcere  animum  benevolum  , quem  praediéti  Illuf- 
triflimi  Sc  R everendifliini  Domini  Canonici- & ReverendifTimi  & Illuf. 
triflimi  Domini  Bénéficia»  & Clerici  in  ejus  perfonam  6c  Regnum  Galli® 
omni  tempore  Sc  loco  teftificati  fuerunt , volenfque  proprerea  ad  illos 
- fuae  liberalitatis  dexteram  extendere,  Sc  ut  ipfi  impofterum  pro  Sercnifli- 
mo  Henrico  Rege  preces  Altiffimo  fundant,  nec-non  ut  ipfis  Rex  Hen- 
xicus  tam  dictam  Ecclefiam  qux  omnium  aliarum  mater  & caput  exiftat 
gratificaturus , quam  ut  erga  Saiiâam  Sedem  Apoftolicam  gerit  devotio- 
nem  Sc  honorem  patefaciat , & ulterius  ut  fuorum  antecefforum  Requin 
*fehriftianiffimorum , qui  diétam  Ecclefiam  fumma  & peculiari  dévotions 
femper  finit  profectiti , inftituta  Sc  exempla  infequatur , 6c  aliis  de  caufis 
animum  fuum  nioventibus  ad  infra  feripeam  cum  diétis  Capitulo , Ca- 
nonicis  Bénéficiais  & Clericis  fub  licentia  S.  D.  N.  Sc  Sedis  Apoftolicæ 
beneplacito  devenerit  concordiam  feu  tranfaétionem  ; videlicer  quod  dic- 
ttis  Henricus  Rex  unioni,  annexioni  & incorporationi  Monafterii  Abba- 
tial nuncupatx  de  Cleiaco,  AegennenfisDioecefis,  Ordinis  S.  Benediét^quod 
de  jure  Patronatus  di&i  Henrici  Régis  ex  privilegio  Apoftolico,  cui  non 
eft  haétenus  in  aliquo  derogatum  , dignofeitur,  cujufqae  Ecclefia:  xdificia 
ob  bellorum  rumultus  annis  præteritis  in  illis  partibus  urgentes  magnum 
detrimentum  pafta  & fere  diruta  fuerunt,  in  eoque  nulli  Monachi  profefli 
d#  prxfenti  reperinntur  Apoftolica  autboritate  faciendis  Bafilicx  fan&i 
Jbannis  Lateranenfis  de  Urbe  five  ejus  Menfar  Capitulai  jita  ut  adminif- 
tfa.ÜP  bonorum  djéti  Monafterii  penes  Capitulum  ipfius  Bafilicx  refidear^ 
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pofficquedidum  Capitulum  frudus,  redditus  & provenais  didi  Monafterii 
propriâ  automate  per  unum  vel  plures  fuos  Procuratores  vel  Perfonas  ab 
co  deputatas  exigere,  percipere  & levare  nullius  defupcr  periti  licentiâ,  ne 
in  fuos  ufus  8c  militâtes,  modo  tamen  infra  fcripto  diftribucndos  con- 
vertete  8c  non  alias  confenferic , faunique  aftenfum , ae  preces  fandiffi- 
mo  Domino  noftro  pro  unione  hujufmodi , cum  omnibus  in  prxfrnti  inf* 
trumcnto  conteutis  , conccdendis  & approbandis  prarfliterit , feuillos  eif- 
dem  pure  8c  libéré  donaveric , & conccflérit , refêrvati  tamen  penfione 
Domino  Antonio  de  Teillac,  qui  olim  didam  Abbatiam  obtinuerat , & 
poftea  illam  in  manibus  cjufdem  Chriftianiffimi  Regis  Henrici  ad  cjus  li- 
bitum de  ea  difponendam  refignavit , fummæ  duarum  millium  librarum 
Turonenfîum  quolibet  anno  ejus  vitâ  durante  perfolvendae  fuper  frudibus, 
redditibus  & proventibus  didæ  Abbatiae , libéra  ab  omnibus  oneribus  8c 
chariciis , prout  confiât  per  brève  ejnfdem  Chriftianiffimi  Regis  fubfcrip- 
tum  fub  data  dieu.  Septcmbris  1604.  & dido  Capitulo  8c  Canonicis 
tranfmifTum  8c  mihi  Notario  traditum  , praîfentibus  didis  llluftriflimo 
Domino  Cardinali  de  Joyofa  ac  Excellentiffimo  Domino,  Oratorc  * re- 
cognof.  med.  per  mànura  8c  fubfcriptionem  prædidi  SerenilTimi  Regis 
Henrici  tenoris  infra- feripti , videlicet  hoc  die  zi.  Septembris  1604.  H 
Ré  eflèndo  à Fontainebleau  dappo  chc  Antonio  de  Teillac  provifb  délia 
Abbatia  di  Cleraco  n'ella  Dieccze  di  Agen  l’ha  volontaria  mente  remif- 
fa  n'ella  mani  di  fua  Magefta  per  difpone  fecondo  il  fuo  bien  piacere 
con  la  referva  tuta  via  d’clla  fumma  de  duo  mille  livra  turonenfe  di  pen« 
fione  per  anno  per  el  dido  de  Teillac  mentte  chevivera.,  franca  8c  li- 
bra , cuti  charieche  fupra  fubti  gli,  8cc. 

Quod  Breve  dido  llluftriflimo  Cardinali  fuit  reftitutum  dimilla  co- 
pia collationatâ , verum  quia  in  dido  donationis  Brevi  adeft  claufulu 
quod  dida  donatio,  unio,  feu  annexio,  8c  incorporatio , 8c  alia  prx- 
drdaab  ipfofu-banc  cum  conditionibus,concordatis,  padis,  8c  conventio- 
nibus  per  llluftriffimum  8c  Revcrcndiflimum  Dominum  Cardinalcm  dd 
Joyofa  Protedorem  negotiorum  prardidi  Regis  Chtifliamflmii  in  mbe  Ro- 
în®  & llluftpiflimum  ac  Excellentiflimum  Dominum  deJdechunc  Omtorem 
didi  Chriftianiflîmi  Regis  apponendis  8c  rcfetvandis.  Propterea  volontés 
didi  l.il,  8c  R. R.  Catdinalis  de  Joyofa  I.  I.  8c  Excellchtiffimus  Do’- 
mïnus  de  Bethune  ac  Capitulum  Sc  Canonici  ftipradidi  ad  ptremifla  88 
alia  infla-fcripra  devenire  denominand»  ildinc  eft  qiiod  ahrto  ab  ejufdefti 
Domini  noftri  Jefu  Chcifti  nativitate  millefrmo  fexcentefimo  quinto,  In-' 
didionc  3.  die  vero  fexta  menfis  Jnnii,  in  mei  Notarii  pi.blici  ac  teftium 
infra  fcrïptorum  prxfentia-,  perfonalitér  conftmiti  llluftriflimus  88  ReveJ 
rendiffimus  Dominus  Catdinalis  Joyolà  SîTlluftfiflimus  8C-  Excellent 
tifUmus  Domiuus  de  Bethune,  fpontfrfuâ'Si:  ôtfml  melibfi  médè’deela- 
raverunt  conditiones  prardidas  & onera  eflè  infra  feripta  j videlicet  quod 
medietas  omnium  fruduum  hujufmodi , gencraliter  inter  Carionicos,  Bé- 
néficiâtes & Clericos  dida:  Ecclefiæ  titnlatos  , & de  menfa  capitulari 
participantes , juxta  unius  cujufque  ratam  Cx  aliis  didæ  Ecclefîac  88  meh^ 
fae  frudibus  & fubventionibus  eo*  tangcntenrvj  & obferVatam  didœ  Ec-< 
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clcfi*  confuetudinem  ; altéra  aucem  mcdiccas  inter  odto  ejufdem  Eccle- 
fix , per  prxdi&um  Regem  Henricum  ejufque  fuccellbres  nominandos 
Cai  onicos  tantum  j ôc  non  inter  alios  non  nominatos , ultra  diftributio- 
nem  eis  Ôc  altéra  medictate  tangentem,  xqualicer,  & proportionaliter  ref- 
pettive  dividantur  ôc  repartiantur  : didi  o&o  Canonici  per  dittos  Reges 
nominati,  hujulmodi  portiones  peemutare,  feu  in  alios  transferre,  vel  pen- 
fioni  fuper  ipfis  tantum,  vel  fuper  ipfis  in  Canonicatu  fimul  refervatis 
confentire  nullatenus  poffint , fed  liberx  ôc  immunes  ab  omni  onere  ôc 
impofitione,  etiam  Apoftolica  authoriute,  vel  pro  fervitio  ipfius  Bafili- 
cx , aut  Capituli  decernendo  prorfus  remaneant  j ôc  ita  liberx  ôc  exemp- 
tx  fub  didti  Henrici  Regis  ôc  ejus  fuccc (forum  difpofitione  & conceffio- 
nc,  non  autem  capitis  di&x  Bafilicx,  feu  Canonici  pro  temporc  hujuf- 
modi  portionem  obtinentis , vel  ipfius  Romani  Pontificis  ôc  Sedis  Apof- 
tolicx  oronino  fine  Ôc  elle  cenfeantur  ; quodque  didlus  Joannes  Baptifta 
Helicone  Canonicus , eidem  Henrico  Régi  ob  ejus  virtutes  gratus,  du- 
plici  honore  ex  ipfius  Regis  benevolentia  fruatur,  habeatque  duas  por- 
tiones*, ira  ut  ejus  vita  durante,  medietas  fru&uum  prxdidta  ; non  in  o&o 
dumtaxat  ( ut  prxfertur  ) fed  in  novem  xquales  portiones  dividatur , er 
quibus  duas  percipiat  ; poft  vero  ejus  obitum  pottiones  ipfx  fint  otto  tan- 
tum , nec  deinceps  aliaji  Canonico  duplex  portio  aflignari  valeat  j nec- 
non  idem  Joannes  Baptifta  Helicone  Canonicus  ex  altéra  medietate  fru- 
dtuum  inter  cos  diftnbuenda  habeat  duplicem  diftributionem,  fcilicet  tan- 
tundem  quantum  duo  alii  Canonici  ex  ipfa  medietate  percipicnt  , qux 
prxrogativa  nec  etiam  alteri  ipfo  vita  fundto  concedi  poflir  j ôc  infuper 
• quod  per  didhim  Capitulum,  Canonicos , Beneficiatos  & Clericos , nunc 
ôc  pro  tenpore  exiftcnte$,perpetuô  ôc  futuris  temporibus,  ad  alrare  ma- 
jus  in  choro  exiftens , celebretur  annuarim  per  Canonicum  cum  Diacono 
ôc  Subdiacono  paratis , ac  omnibus  ejufdem  Bafilicx  ftipendiatis  Canto- 
ribus  duo  lolemnia  officia  unius  magnx  feu  dccantatx  Miftx  pro  quo- 
libet ; unum  videlicet  die  feftivitatis  fan&x  Lucix,  qux  natalis  didli  Hen- 
rici Regis  exiftit,  vel  alia  Illuftriffimo  Prote&ori  Francix  pro  tempore 
exiftenti  benevifa , pro  di&o  Hcnrico  Rege  ejus  vita  durante  , ipfo  vo- 
ro  vita  funfto  pro  Rege  régnante , ac  bono , felici  Ôc  profpero  ftatu  ÔC 
gubernio  Regni  Gallix  ; Alterum  vero  die  ocfcavâ  commemorationis 
Dcfun&orum  , videlicet  nonâ  menfis  Novembris  , in  qua  feftum  fandti 
Dionyfii  celcbratur,  pro  Francorum  Regum  Chriftianiffimorum  defun&o-  ' 
rum  , ôc  fignanter  ac  nominantim  , pro  ditfti  Regis  Henrici  benefa&oris 
poft  ejus  obitum  animabus,  nec- non  prxter  ditfta  duo  officia  folemnia 
tina  tqilTa  quotidiana  fubrnifla  voce  ad  ajtare  in  dicla  Bafilica  ôc  horâ  ab 
Illufttiflimo  ProtedVore  , feu  Oratorc  pro  tempore  cxiftentib.us  defiguan- 
dis,  pro  di&o  Henrico  Rege,  cum  oratione  pro  Francorum  Regibus,  8c 
una  colledta  Defun&orurft , fuis  diebus  quibus  licitum,&  permiflum  fue- 
rit , pro  animx  di&i  Henrici  Regis  reftigerio , poftquam  ab  hac  luce 
migraverit,  nullp  tamen  tempore  itlius  in  Mttntvto  ptxrcfmifla  memo- 
riâ  feu  menrione,  celçbrare  debeanr  : Et  poftremo  quod  ex  jllâ  medie- 
tatc  fruûuum  inter  Canonjcos,  Beneficiatos  & Clericos  prxditftos  com- 
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hiuniter  diftribuenda  , parte , cenfum  & quinquagiuta  fcuta , centum  vi- 
delicet  in  feftivitate  ejufdem  fanttx  Lucix  , & reliqua  quinquaginta  fcu- 
ta  eâdcm  die  noua  Novembris , inter  folos , prarfcntes , & cifciem  divi- 
nis  Officiis  intcreflentes  ; reliquis  vero  abfentibus  penitns  6c  omnino  ex- 
clufis,  pro  fila  cujufquc  rata  quemlibet  ut  fupra  tangente,  intègre  nihil- 
que  dedu&o,  pro  facibus  & candclis,  qux  tam  in  altari  , quam  extra' 
in  Capitulo  ejus  numeri  exponendis  (prûuc  in  folemnioribus  Miffis  ipfius 
Ecclefix  confuetum  eft)  exponi  debeant,  diftribuenda  annuatim  retinean- 
tur  6c  afTeruentur.  Item  ut  ex  iutegris  fru&ibus  di£ti  Monafterii  aliqua 
portio  eidem  Régi  benevifa  deducatur,  quæ  pênes  Occonqmum  ad  id^ 
deputandum  remanere  6c  defervire  debeac  pro  manutentione  aÜquor  Sa- 
cerdotum  regnlarium,  five  fxcularium  ac  Miniftrorum,  qui  in  Ecclefia' 
vel  Capclla  qux  in  loco  ubi  Monafterium  exiftit  vel  aiibi  conftruetur, 
divinis  internant , 6c  iis  OfKciis  & oneribus  fatisfaciant,  qux  in  prxdi&o 
Monafterio  reperientur  hattenus  fundata  6c  cclebrari  folita  fuifte , vel 
aiiquid  aliud  inftituendum  quod  ad  divinum  cultum  pertineat.  Que  om- 
nia  quo  ad  quantitatem  , qualitatem,  numerum  , locum  ac  modum  prx- 
fari  Henrici  Regis  mero  arbitrio  refervara  fuit  6c  elfe  cenfeantur  ; Capi- 
tulum  vero,  Canonici,  Bencficiati  6c  Clerici  d:<ftx  Ecclefix,  prxmifia 
omnia  ex  largitione  pura  , 6c  niera  gratia  ac  liberalitate  ditti  Henrici 
Regis  rccepifle  6c  recipere  confiteantur  , di&afque , omnes  fuas  prseten- 
fioncs  tanquam  nullas  6c  invalidas  à fe  abdiccnt  , illifque  omnibus  qua- 
tenus  opus  fuerit  ) cedant  renuncient , 6c  è contra  omnes  fupradi&as- 
conditiones,  concordata  6c  pa£fca  cum  honore  teneant  : quod  ipfe  Hen- 
ricus  Rex  6c  ejus  fuccelTores , Francorum  Reges  Chriftianiffimi,  referva- 
tioni  feu  impofitioni  alicujus  penfionis  annux  fupradiâis  o<fto  portionibu* 
per  eofdem  o&o  Canonicos  nominandos  percipiendis , nullo  unquanv 
tempore  confentiant,  6c  acceptareac  obièrvare  refpeôtive  dcbcant  6c  te» 
neancur  : 6c  ulteriùs  idem  Illuftriffimus  6c  Rcverendiffimus  Dominus 
Cardinalis , ac  Illuftriffimus  & Excellentiffimus  Dominus  Orator,  adma- 
jorcm  Regix  devotionis  erga  di&am.Bafilicam  declarationem  pi x via  pro- 
teftatione  ac  declaratione,  quod  per  hujufmodi,  declarationem,  6c  unio- 
nem,  nullum  jus  cenfeatur  quxfitum  eidem  Bafilicx  five  ejus  Archipref- 
bytero  & Capitulo,  fuper  collatione  6c  provifione, Prioratuum , aut  alio- 
rum  Beneficiorum , feu  Officiorum , tam  perpetuorum  quam  ad  nutum 
amobillium  , àdi&o  Monafterio  dependentium,  five  ad  illud  fpettantium, 
fird  mapia  remaneant  fub  jure  6c  difpofitione  Regis  aflèruerunt,  quod 
«ifi  Pnoratus  à di&o  Monafterio  dependens  primo  vacaturus  concedatur 
prxdi&o  Domino  Antonio  deTeillac  in  recompenfam  pro  extinétione  fu- 
pradiébe  ejus  penfionis , ipfe  Rex  confentict  ut  fupra  ( unioni  di&i  Prio- 
ratus  Sacriftix  ejufdem  Bafilicx  ) fi  vero  in  hujufce  penfionis  extindlionera 
convcrteretur  , idem  Rex  confentit  unioni  Prioratus  hujufmodi  vacaturi, 
pro  comparandis  ornamentis  6c  fupellc&ilibus  Ecclefix  , pro  di&a  Baft- 
Lica,  6c  fpecialitcr  pro  altari  defignandis, ut  fupra  , pto  celebratiohe  di- 
vinx  Miftx  privatx-,  & vice  verfa  ibidem  prxfentes  Illuftriffimi  6c  Re* 
verendiffimi  D-  D.  Alexander  Ruffinus , Jacobus  Brancacius , Joannes. 
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Eapcifta;  Hçlicoije»  Sc  Joannes  Hictopy'  us  BoofiliusCanonici  & à prar» 
fato  Capitulo  ad  noc  ipecialiçer  dcpuun  . pto  quo  de  rato  prxdi&a  om- 
ni?  ex  largic  one  pura , Sc  mera  gratia  Sc  libeialirate  di&i  Henri  Regb 
Chriftianiflimi  provenue  ôc  recipere  confiantes  acceptarunt,  6c  eidetn 
tanqugm  optimè  uierito  erga  prxdiébm  Ecclefiam  6c  Capirulum  im- 
mortales  gtatias  egerunt  ex  animo  le  in  pçrpeiuum  habituros  declara- 
runt  6c  fpoponderunt,  .nec-non  refervationi  prxdiûæ  penfionis  confen- 
tientes,  ac  conditiones , dedarationes  , pada  6c  concordara  ut  fuprà  pa*. 
riter  acceptantes  , ea  otnnia  obfcrvare  6c  adimplere  promiferunt  & Ce 
obligaverunt  ; Sc  ftantibu*  prxn)iflis  , Sc  non  aliter  dictas  quafeunque 
fuas  prxtenfiones  nullas  Sc  invalidas  déclarantes  Sc  à Ce  abdicantes,  tan. 
quam  illis  omnibus  & aliis  quibufeunque  cum  prxtenfis  juribus  ex  cau- 
fa  hujufmodi  tranfa&ioms  rcnunciaverunt , Sc  per  pa&um  6c  edidum  cc- 
dentes  prxdida  ounnia  jura  tanquam  nulla  per  renunciationem  Sc  cef- 
fionem , ftantibus  prxdidis  ut  fupra  promiferunt  , Sc  perpetuo  habere 
graram,  racam  & hrroaru  omni  meliori  modo  prxdido,  pro  quibus  par- 
tes prxdidx  quibus  fuprà  nomimbus  obligaverunt  Sc  fe  Te  Si  fuos  fuc- 
c^flores  obfervarc  in  amplioci  forma  Caméra:  conclauix.  Super  qui- 
bus omnibus  Sc  fmgulis  , petitum  fuit  à me  eodem  Notario  publico 
infra  feripto  unum  vcl  plura  fieri  arque  col.fici  inltruroentum  Sc  inftru- 
raenta  , prout  opus  fuerit,non  mutatâ  fubftantià  veritatis.  Adum  Romx 
in  Palatio,.lolitx  habitationis  Domini  Excellentiiïimi  D.  Oratotis  prx- 
fentibus  ibidem  audientibus  Sc  intelligentibus  his  viddicet  Illulhillimo 
& Reverendiflimo  Domino  D.  jofepho  Faricerio  Archiepifcopo  Urbafa- 
tenfi  Sc  Domino  Francifco  Belgio  Verducenfi,  teflibus  ad  prxdida  om- 
uia  Sc  fmgula  habitis , vocatis  fpecialitec  atque  rogatis.  Et  quia  Paulus 
Spada  Interananenfisi,  pubhcus  Apoftobcâ  amhoritate  fux  fanditatis  Vi- 
carii  Notarius , de  prxmiflis  rogatus  fai,  ideo  hoc  prxfens  publicuminf- 
trumentun:  fubfcripfi  Sc  publicavi  rogatus  & rcquilitus. 

NOS  Laurentius  Caftellanus  Dominus  de  Cavallcriis,  Sc  Andréas 
Albecinus,  almx  Urbis  confervatores , univerfis  pixfences  Litte- 
ras  infpeduiis,  leduris  & auditutis  fidem  facimus  Sc  atteilamur  fupradic- 
tum  Dominum  Paulutn  Spadam,  qui  de  prxmiflis  rogatus  prxfens  inf- 
trumentum  fubfcripfit  Sc  publicavit,  fuilTe  Sc  efle  pubücum  & authenti- 
cum  legalem  6c  fidum  Notarium,  ejufque  feripturis  & inftrumentis  pu- 
blias femper  in  judicio  6c  extra,  ac  ubique  adhibitum  fuifle  6c  Ay>rx- 
fenti  fidem  indubiam  adhîberi.  Datum  Romx  ex  noftro  Palati<^)api- 
tolii , haedie  qninta  Januarii  M.  D.  C VI.  Sic  (ignatum,  LUCIUS 
MARCHETUS  cum  Capituli  Notario. 

IN  nomine  Domini,  Amen.  Anno  , Indidione  6c  Pontificatu  , quibus 
fuprà,  die  veto  décima  fextà  menfis  Julii,  coram  admodum  llluftriflî- 
mo  ac  Reverendiflimo  Domino  Marco  Antonio  Viperefco  J-  V.  D. 
utriufque  (îgnaturx  fandiflimi  Domini  noftri  Papx  Referendarii , nec- 
non  facro-fandx  Ecclefi*  Latcranenfis  Vicario  Generali,  mcque  Nota- 
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rio  publico , ac  teftibus  infraferiptis  capitulariter  coadunati  Sc  congrcgati 
in  loco  infraferipto  ubi  négocia  Reverendiffimi  Capituli  ejufdem  facro- 
fan&æ  Ecclefiar  pertra&ari  folenc  infraferipti , videlicet  llluftres  Sc  ad- 
modum  Reverendi  Domini  Alexander  Ruffinus , Jacobus  Brancacius , 
Joannes  Hieronymus  Bonlilius  , Jacobus  Antonius  Marfavinus , omnes 
Canonici  ejufdem  (àcro-fandhe  Ecclefiæ , vocem  in  Capiculo  habemes , 

% totumque  Capiculum  repræfencantes , nihilominus  pro  afiis  abfentibus  de 
rato  & rati-habitionc  omnia  contenta  in  præfenti  inftrumento  promic- 
tentes  ; ita  quod  afferentes  fe  ad  plénum  informatos  efle,  plenamque  no- 
titiam  habere  de  inftrumento  concordix  &c  tranfaélionis  fâche  per  Illu- 
ftres  Sc  Reverendos  Dominos  Alexandrum  Ruffinum , Jacobum  Bransa- 
cium,  Joannem  Baptiftam  Heliconam  Sc  Joannem  Hieronymutn  Boufi- 
lium  à prxdi&o  Reverendo  Capiculo  ad  talem  effc&um  fpccialitcr  depu* 
tatos,  cum  Sereniffimo  Principe  Henrico  IV.  Francorum  Rege  Chriftia- 
niflimo  Sc  pro  eo  Sc  ejus  nomine  cum  Illuftrifltmo  & Reverendiflimo 
Domino  Francifco  S.  R.  E.  Cardinali  de  Joyofa,  illius  negotiorum  in 
urbe  Proteftorc  , ac  Illuftriflïmo  & excellentiflimo  Domino  de  Btthune, 
fuæ  Mnjeftatis  Chriftianiffima:  Oratore,  fuper  frudtibus , redditibus  6c 
proventibus  Monafterii,  Abbatiæ  nuncupati  de  Clerac,  Agennenfis  Dice- 
cefis,  Ordinis  SamSti  Bencdith  , ac  de  omnibus  aliis  in  di&o  inftrumento 
concordiae  expreffis  per  me  reccpto  fub  die  (èxta  menfis  Junii  proximè 
præteriti  , Sc  eifdem  Canonicis , ut  fupra  capitulariter  congregatis , in 
pleno  Capitulo,  altâ  Sc  intelligibili  voce  ad  majorent  cautclam  perle&o, 
fponte , Scc.  omnibus  & di&um  inftrumentum  cranfaébionis  Sc  conditio- 
num  uc  fupra  fattum  & ftipulatum , omniaque  alia  capitula  8c  contenta 
in  prxdiâo  inftrumento , ratificarunt , laudarunt , approbarunt  Sc  homo- 
logarunt,  ac  ratificant,  laudant,  approbant  Sc  homologant,  Sc  perpet.io 
roboie  Sc  firmitate  affirmant,  omni  meliori  modo  ut  Sc  fie  ta&is  peclo- 
ribus , modo  Sacerdotali  jurarunt  , & quilibet  idem  juravit  ; fuper  qui- 
bus  omnibus  Sc  fingulis  petitum  à me  fuit  eodem  Notario  publico  infra» 
feripto  unum  vel  plura  fieri  atque  confici  inftrumentum  Sc  inftrumenta  , 
prout  opus  fuerit,non  mutata  fubftantia  veritatis.  A&um  Roms  in  S a- 
criftia  ejufdem  facro-fanébe  Lateranenfis  Ecclefix , præfcntibus  ibidem 
audientibus  & intelligentibns , his  videlicet  Dominis  Juliano  Bartholo- 
mso  Diœcefis  Colle<ftenfis , & Juliano  RegodeCarbio  Marmenfis  Diœ- 
cefis  , teftibus  ad  prxdi&a  omnia  Sc  fingula  habitis  , vocatis  fpecialiter 
atque  rogatis  : & quia  ego  Paulus  Spada  Interamnenfis , publiais  Apo- 
ftolicâ  authoritate  Curiæque  caufarum  fux  fan&itatis  Vicarii  Notarius,de 
prxmiffis  rogatus  £ui,ideo  hoc  pratfens  publicum  inftrumentum  fubfcripfi 
Sc  publicavi  rogatus  Sc  requifitus.  Et  plus  bas  y a écrit . Collatio  faéla 
per  me  Signé  de  Neufville. 

HENRY  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  Sc  de  Navarre.  A tous 
ceux  qui  ces  prefentes  verront , Salut.  Sçavoir  faifons , que  nous 
aiant  fait  voir  dans  nôtre  Confeil  la  tranfadfcion , dont  copie  eft  ci-atta- 
chce  fous  le  feel  de  nôtre  Chancellerie , faite  Sc  paflee  par  nôtre  tres-chec 

Xxxxxxx  iij 


U9°  Additions  a î Inventaire  des  Induits 3 

6c  bien-amc  Coufin  le  Cardinal  de  Joyeufe,  Proteéteur  de  nos  affaires 
en  Cour  de  Rome,  6c  nôtre  amé  8c  féal  Conseiller  le  Sieur  de  Bethune  , 
ci-devant  nôtre  Ambaffadeur  prés  nôtre  Saint  Pere  le  Pape,  d’une  part, 
avec  les  Chanoines  6c  Chapitre  de  l’Eglife  Saint  Jean  de  Latraa  de  Ro- 
me, d’autre,  touchant  l’union  6c  annexe  des  fruits  & revenus  de  l’Abbaïe 
Notre-Dame  de  Clerac  , Ordre  de  Saint  Benoift,  Diocefe  d’Agen,  à 
ladite  Eglife  Saint  Jean  de  Latran , aux  charges  6c  conditions  portées 
par  ladite  Tranfaétion,  de  l’avis  de  nôrredit  Confeil  , nous  avons  ladite 
Tranfaélion,  comme  à nous  agréable  loiiée  6c  ratifiée,  confirmée  & ap- 
prouvée, louons  & ratifions  confirmons  8c  approuvons  par  ces  prefen- 
tes  fignces  de  nôtre  main  en  tous  & chacuns  fes  points  6c  articles.  Vou- 
lons & nous  plaît  qu’elle  forte  fon  plein  6c  entier  effet  & venu , que  fi 
elle  avoit  été  faite  6c  pafféc  en  nôtte  ptcfencc,  fans  qu’ores  ni  à l’ave- 
nir pat  nous  ou  nos  fuccefleurs  Rois  de  France  il  y foit  contrevenu  en 
quelque  forte  6c  maniéré  que  ce  foit.  Car  tel  cft  nôtre  plaifir.  En  témoin 
dequoi  nous  avons  fait  mettre  nôtre  fcel  à cefdites  prefentes.  Donné  à 
Paris  le  quatorzième  jour  de  Février  l’an  de  grâce  1606.  Et  de  nôtre  Ré- 
gné le  dix-feptiéme.  Signé  HENRY.  Et  fur  le  repli , Par  le  Roi,  db 
Neuf vi lle.  Et  fcellé  de  cire  jaune  à grand  fcel  à double  queue. 

B U L L A. 

PAULUS  , Servortim  Dei  Servus , ad  perpetuam  rei  memoriam.  In 
facra  Pétri  Sede  fupernâ  difpcfitione  conftirutus  , licet  ad  fingulas 
Ecclefias  ut  fpiritualibus  proficiant  incrementis  pervigili  cura  nos  deceat 
effe  intentos  , circa  Lateranenfem  tamen  Ecclefiam,  quæ  inter  cxreras 
nrbis  & orbis  Ecclefias,  ram  ejus  cujus  dedicata  eft  nomine,qitam  Pon- 
tificum  dignitate  prarcipuo  décoré  cffulger,  tanto  amplius  & in  ea  divin» 
vigeat  cnltûs  ampli  tua  o , quanto  ipfius  Ecclefi*  cura  & follicitudo  no- 
bis  tanquam  ejus  paftori  fpecialiùs  cft  commiffa  vigilare,  & quorum  mé- 
rita more  primogenitorum  fuorum,  in  noftro  quidem  Apoftolicx  Sedis 
confpeéhi  clarerè  dignofeantur,  Catholicorum  Principum  ac  Regum  11- 
Itiftrium  votis,  qux  ad  di<5Vae  Ecclefix  decorem  6c  Ecclefiafticarum,  per- 
fonarum  inibi  Altiffimo  divinas  laudes  perfolventium  cedere  dignofeun- 
tur,  favorabiliter  annuere , nec-non  qux  inter  ipfes  Reges  & perfonas 
ejufdcm  media  Concordiâ  emanarunt , libenter  ample&i  nos  convenit , 
prour  circumftantiis  undiqne  penfatis  in  Domino  confpicimus  falubriter 
expedire,  fane  Chariflimus  in  Chrifto  Filius  nofter  Henticus  Francorum 
Rex  Chrifiianiflîmus  nobis  exponere  fecit , 6c  fient  exhibira  nobis  pro- 
parte dileétorum  filiorum  Capituli  & Beneficiatorum  ac  Clericorum  Ec- 
clcfiæ  Fateranenfis , nec-non  Antonii  de  Tcillac  petitio  continebar,  Quod 
cum  alii  Dileûi  Filii  Capitulum , Canonici , Beneficiati  6c  Clerici  Eccle- 
fix  Lateranenfis  nonnullas  pecuniarum  fummas  feu  redditus  annuos  à 
Chanffimo  in  Chrifto  Filio  noftro  Francorum  & Navarrx  Rege  Chri- 
Hianiflimo  per  Francorum  Reges  diûi  Henrici  Regis  antecefforesdi&x  Ec- 
clefiac  reli&os  6c  à pluribus  annis  non  perfolutos , 6c  forfan  alia  quam- 
fUrirna  prxtenderent  & de  eis  non  fatis  fuperque  conftaret , prædiâufc 
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Henricus  Rex  animum  benevolum , quem  Canonici , Bénéficiai  ac  Cle- 
rici  Ecclefix  hujufmodi  in  ejus  perfonam  Sc  Francorum  Reges  omni  rem- 
pote Sc  loco  teftificati  fueranc  recognofcere  & in  jIIos  lux  liberalitatis 
manns  extendere  Sc  animum  fuum  erga  d’uftam  Ecclefiam  magis  arque 
magis  propenfum  Sc  devotionis,  quam  erga  fan&am  Sedem  Apoftolicam 
geflic  & gcric  affè&um  exhiberc,  fimulque  veftigiis  fuorum  anteceirorum 
prxdickorum  qui  dicfcam  Ecclefiam  fummâ  Sc  peculiari  devotione  func 
femper  profecuti  inhxrere  volens  feu  ex  univerfis  aliis  caufis  addudfcus, 
cum  di&o  Capitulo,  Canonicis,  Beneficiatis  ac  Clericis,  feu  illorum  de- 
putato  vcl  deputatis  ad  hanc  fub  noftro  Sc  fedis  prxdi&x  beneplacito  de- 
venerint  tranfa&ionem,  ut  quod  di<ftus  Henricus  Rex  unioni,  annexioni 
& incorporationi  Monafterii  Abbatix  nuncupati  de  Cleraco  , Ordinis 
San&i  Benechâi,  Diœcefis  Aginnenfis,  ad  quod  illius  vacationc  pro  tem- 
pore  occurrente  , nominatio  perfonx  idonex  ad  di&um  Henricum  Re- 
gem invim  concordatorum  inter  Sedem  Apoftolicam,  &clarx  memorix 
Francifcum  I.  Francoruna  Regem  fuper  nominatione  perfonarum,  fub  his 
inibi  expreffis  modis , ad  Monafteria  Regis  Francix  pro  tempore  vacan- 
tia , promovendarum  per  Regem  Francix  pro  tempore  exiftentem  facien- 
da  initorum  fpe&are  dignofeitur , didVx  Ecclefix  lèu  illius  menfx  Capi- 
tulari  Apoftolicâ  authoritate  faciendis  : Ira  quod  adminiftratio  bonorum 
iftius  Monafterii , in  quo  nulli  Monachi  exprefte  profeffi  reperiuntur, 
cujufque  Ecclefix  aliaque  xdificia  ob  bellorum  qux  in  illis  partibus  fupc- 
rioribus  annis  vigebant  cumulais  magnum  derrimenrum  pafta  Sc  fere  d;- 
ruta  fueranc  penes  prxfens  Capitulum  remaneat  , ipfique  Sc  Capitulum 
poftet  ejufdem  Monafterii  frudhis , redditus  & provenais,  propriâ  autho- 
ritate per  unum  vcl  plures  eotum  procuratorem , vcl  procuratores  ad  id 
lpecialiter  deputandum  vel  deputandos,  nullo  modo  defuper  requifitâ  li- 
centiâ  percipere,  exigere  Sc  levare , ac  in  fuos  ufus  Sc  utilitatem,  modo 
Sc  forma  infraferiptis , diftribuendos  convertere  Sc  non  aliàs  confentirct , 
iuumque  confenfum  vel  aflenfum  defuper  prxftaret,  refervatâ  tamen  di<5to 
Antonio  de  Teillac,  qui  nominationi  aliàs  per  potentiflîmum  Henricum 
Regem  per  filas  patentes  litteras  de  ejus  Anton»  perfonaad  didhim  Mo- 
nafterium  certo  tune  exprefTo  modo  fiche  litteris  ampliftimis  defuper  ex- 
peditis  in  mambus  prxdi&i  Henrici  Regis  cefteratcum  penfione  annuâ  ab 
omnibus  oneribtis  Sc  impofitionibus  libéra , Sc  exempta  duarum  millium 
librarum Turonenfium  fuper diéti  Monafterii fru&ibus,  redditibus  Sc  pro- 
vencibus  prxfcnti  Antonio  quoad  viverec  perfolvendâ,  proue  per  diploma 
Regium  manu  di<fti  Henrici  Regis  fubfcriptutn  conftare  dicitur.  Et  cum 
per  diploma  prxdi&um  inter  alia  cavenda  dicantur  , quod  hujufmodi 
unio,  annexro  Sc  incorporario  cum  conditionibus  qux  inter  Venerabilem 
Fratrem  noftrum  Epifcopum  Sabinenfium  S.  R.  E-  Cardinalem  de  Joyofa, 
nuncupatum  negotiorum  ipfius  Henrici  Regis  ac  Galliarnm  apud  nos  Sc 
fedem  potemiffimum  protettorem,  nec-non  Dile&um  Filium  Philippum 
de  Béthune  ipfius  Regis  etiam  apud  nos  nuper  Oratorem,ac  Capitulum, 
Canonicos,  nec-non  Beneficiatos  ac  Clericos  prxlentes  conveniretur , ac 
ftabilirctuc  fieri  deberent  ,•  Sc  propterea  Francifcus  Epifcopus  & Catdi- 


I 


îi5>i  Additions  à l' Inventaire  des  Induits  , 

nalis  ac  Philippus  Orator , nec  non  Capitulum , Canonici,  Bénéficiât!  Sc 
Clerici  prxfcntes  inter  fe  convencrunt  feu  tranfegerunt , quod  una  me. 
dietas  inter  omnes  Canonicos  , Bénéficiais  8c  Clericos  didæ  Ecclcfix 
Lateranenfis  titulares  & malïie  Capitulari  participantes  juxta  uniufcujuf- 
que  ratam  ex  aliis  didæ  Ecclefiæ  Lateranenfis  & illius  niailæ , frudibus 
& obventionibus  eos  cangentibus,  & obfervata  ejufdcm  Ecclefiæ  Latera- 
nenfis  confnetudine  , altéra  vero  medietas  omnium  fruduum  , reddituum 
& proventuum  didi  Monafterii  iuter  odo  ipfius  Ecclefiæ  Lateranenfis 
Canonicos  per  didum  Henricum  Rcgem  ejufque  fucceflbres  Francorum 
Reges  pro  tempore  exiftentes  tantum  nominandos  8c  inter  alios  Ecclefiæ 
Lateianenfis  hujofmodi  non  nominatos  ultra  dilhibutiones  didos  odo 
Canonicos  pro  tempore  nominatos , ex  altéra  fruduum  mcdictate  hujuf- 
modi  tangentes  æqualiter  8c  proportionaliter  rcfpedivc  dividantur  & re- 
paitiantur  ; & ipfi  odo  Canonici  per  Henricum  & ejus  fucceflbres  Re- 
ges  nominati  eafdem  portiones  permutare  feu  in  alios  ufus  transferre»  vel 
penfioni  fuper  ipfis  tantum,  vel  fuper  eis  ac  eorum  Canonicatuum  & 
Præbendarum  frudibus  fimul  refervandæ  confcntire  maintenus  unquam 
poflint , fed  femper  8c  omni  tempore  ab  omni  onerc  8c  impofitione  8c 
Apoftulica  authoritate  vel  pro  fervitio  Ecclefiæ  Lateranenfis  aut  Capituli 
in  per petuum  prorfus  remaneant  liberæ  & exempiæ , fub  Henrici  8c  ejus 
fucceilbrum  Regum  prædidorum  difpofitione  & conceflione , non  autem 
CapituÜ  8c  Canonieorum  pro  tempore  exiflentium  hujufmodi  poitionem 
obtinentium  , vel  Romani  Pontificis  quandocumque  exiftentis  aut  Sedis 
præfaræ  omnino  cflent , aut  efl'c  cenfeantur.  Qnodque  Dilcdus  Filius 
Jotnnes  Baptifla  Helicone  ejufdcm  Ecclefiæ  Lateranenfis  Canonicus , qui 
eidem  Henrico  Régi  gratus  8c  acceptus  exiftit,  ut  duplici  honore  tx  ip- 
fius Regis  Henrici  bcnevolentia  frueretur , duas  portiones  haberet  ; ita  ut 
ejus  viti  durante  prædida  medietas  fruduum , non  in  odo  dumtaxat  ( uc 
præfcrtur  ) fed  in  novem  æquales  portiones  dividerentur,  ex  quibus  didus 
joannes  Baptifta  duas  perciperet , poft  vero  illius  obitum  prædidæ  por- 
tiones odo  cflènt , nec  ex  tune  alicui  Canonico  duplex  portio  aflignare- 
tur  , didufque  Joannes  Baptifta  ex  altéra  medietate  perciperet , &c  hujufi* 
modi  prærogativa  alteri,  eo  vita  fundo,  non  concederetur.  Imo  ipfi  Ca- 
pitulum 8c  Canonici , nec-non  Beneficiati  8c  Clerici  Ecclefiæ  Lateranenfis 
hodie  tune  8c  pro  tempore  exiftentes  perpetuis  futuris  temporibus,  ad 
altare  majus  ejufdcm  Ecclefiæ  Lateranenfis  quolibet  anno  per  Canoni- 
cum  una  cum  Diacono  8c  Subdiacono  paratis,  ac  omnibus  ipfius  Ecclefiæ 
Lateranenfis  ftipendiatis  Cantoribus  duo  officia  folcmnia  unius  magnæ 
feu  decantatæ  milTæ  pro  quolibet  ; unum  videlicet  in  die  feflivitatis  San- 
dæ  Luciæ , vel  aliâ  Galliarum  Protedori  apud  Sedcm  Apoftolicam  pro 
tempore  exiflenti  benevisâ  , pro  dido  Rcge  ejus  vita  durante , 8c  poft 
ejus  obitum  pro  Rege  Francorum  pro  tempore  régnante, & regni Gallia- 
rum fcslici  ac  profpcro  ftatu  ac  gubernio  : alterum  vero  officium  die  oda- 
vâ  Commemorationis  Defundorum,  videlicet  die  nonâ  menfis  Novem- 
bris,  quâ  feftum  fandi  Dionyfiii  celebratur,  pro  Francorum  Regum  de- 
fimdorum  & fignanter  Henrici  Regis  animarum  falutc  & refxigerio  , & 
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praeter  hxc  duo  Officia  folemnia  unam  Mi  (Tarn  quotidianam  fubmifïa  vo- 
ce in  altari  dittx  Ecclefix  Laccrancnfis  8c  horâ  à Prote&ore,  feu  pro 
tempore  exiftentis  Francorum  Regis  apud  Romanum  Pontificem  & Se- 
dem  hujufmodi  Orarore  pro  tempore  exiftente  , quandocumque  ad  id 
defignandâ,  pro  ipfo  Henrico  Rege,  cum  oratione  pro  Francorum  Re- 
gibus, & unâ  colle&a  Defundfcorum  ( illis  diebus  quibus  licitum  & per- 
miflum  effet  ) pro  anima:  diûi  Hcnrici  Regis  refrigerio , poftquam  ipfe 
ab  hac  vira  migra  flêt  nullo  unquam  tempore  in  fecretis  Canonis  Milia:, 
ejufdem  Henrici  Regis  vitâ  durante  pro  vivis , & eo  vitâ  funéfo  pro  de- 
ftin&is  fieri  folitis  prccibus  ejufdem  Henrici  Regis  prxtermifiâ  memoriâ 
feu  mentione  celebrarc  deberent  8c  tenerentur  ; Sc  ex  ilia  medietate  fru- 
ûuum , inter  Canonicos  , Bénéficiais  Sc  Clcricos  prxfentes,  commu- 
niter  diftribuendà  parte  , centum  Sc  quinquaginta  feura  , cenrum  videli- 
cet  in  eadem  feftivitare  Sandtæ  Luciæ , rcliqua  vero  quinquaginta  feura' 
eâdem  die  nonâ  menfis  Novembris  inter  folos  præfentcs  Sc  divinis  offi- 
ciis  perfonalicer  interelfenres , reliquis  vero  abfentibus  pemtus  8c  ora- 
nino  exclufis  pro  fua  cujufque  rata  quemlibet  ut  fupra  tangente , inté- 
gré nihilque  deduûo  pro  facibus  Sc  candelis , quæ  tam  in  alrari , quanr 
extra  altare  à di&o  Capitulo  ejufdem  numeri  Sc  ponderis  ; prout  in  fo- 
lemnibus  Miffis  ipfius  Ecclefix  Lnteranenfis  confuetum  crar,  exponi  de- 
berent, diftribuendà  quotannis  retinerentur  8c  aftervarentur  ; ex  integris 
vero  frudhbus  prædi&i  Monafterii  aliqua  portio  loci  Ordinario  benevifa 
deduceretur , eaque  penes  Oeconomos  ad1  id  deputandos  rtnaaneret  Sc  in- 
fervire  deberec  pro  manutentionc  aliquorum  Saccrdotum  , Rtgnlarium 
feu  Sccularium  8c  aliorum  Miniftrorum,  qui  Ecclefix  feu  Capellæ  quar 
in  Ioco  ubi  dittum  Monafterium  exiftit,  vel  alibi  conftruerecnr,  divinis- 
infervirent,  & iis  officiis  8c  oneribus  f tisfacerent , qux  in  didto  Mona- 
fterio hadtenus  fundata  & celebrari  folita  fuilfe  reperirentûr.  Di&i  veicr 
Capitulum,  Canonici  , Beneficiati  8c  Clerici  prxmifla  omnia  ex  largi- 
tione  purâ  & merâ  gratiâ,  ac  liberalitate  diéli  Henrici  Régis  recepifle  8c 
recipere  confiterentur  omnefque  fuprndidhs  conditiones  , concordias  8c 
padfo  , ita  ramen  quod  Henricus  & ejtts  fuccefiores  Francorum  Reges- 
præfenti  refervationi  feu  impofitioni  altcrius  penfionis  annux  fuper  diétir 
odko  portionibus  per  eofdcm  odlo  Canonicos  pro  tempore  nominatos 
percipiendis , ullo  unquam  tempore  confentirent  acceprare,  8c  abfolverc 
deberent  8c  tenerentur;  quodque  per  hujufmodi  unionem,  anrexionem- 
8c  incorporationeni  milium  jus  cenferctur  acquifitum  eidem  Ecclefix  La- 
teranenfi  , five  ejus  Arcniprefbytcro  aut  Gapitulo  fuper  Collationc  8£ 
provifione  Prioratuum  aut  aliorum  Beneficiorum  feu  Officiorum , tant 
perpetuorum  quam  ad  nutum  amobilium,  & à difto  Monafterio  depen- 
dentium,  feu  ad  illud  fpeékantium , fed  nominatio  perfonarum  idonearum* 
ad  Prioratus  Conventuales,  8c  verc  elettivos  ab  ipfo  Monafterio  depen- 
dentes , ad  prxdidtum  Henricum  Regem  ejufque  fuccellôres  Francorumr 
Reges  prout  antea  competerer , 8c  nifi  Prioratus  à didfco  Monafterio  de- 
pendens  ex  tune  primo  vacaturus  concederetur  prxdi&o  Antonio  in  re- 
compenfam  pro  cxtm&ioJic  didlx  penfionis,  diûus  Henricus  Rex  confen— 
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tiret  uc  fupra  unioni  duffci  Prioratus  Sacriftix  cjufdem  Eeelefi*  Later r- 
nenfis  ; fi  vero  in  hujufmodi  penfionis  extindionc  Prioratus  primo  vaca- 
rurus  hujufmocli  Antonio  concedereeur,  prtedidus  Henricus  Rex  unioni, 
annexion!  5c  incorporationi  alccrius  Prioratus  fecundo  loco  vacaturi  pro 
comparandis  ornamentis  & fupelledilibus  Ecclefiafticis,  prodida  Ecclc- 
fia  Lateranenfi  , 5c  fpecialiter  pro  altati,  uc  prxfertur,  defignando  , con- 
fentiret , prout  in  diplomate  aut  tranfadione,  nec-non  convcntione  hu- 
jufmodi  ac  pubüco  defuper  confcdo  inftrumento  plenifis  dicitut  confine* 
ri.  Quare  pro  parte  Hentici  Regis,  ac  Capituli,  Canonicorum  & Clerici 
corum  ac  Antonii  ptxdidorum  nobis  fuit  humiliter  fupplicatum,  quate- 
nus  rranfadionem  & conventionem , aliaque  prxroifla  pro  illorum  l’ubfi- 
ftentia  , firmiori  modo  5c  didx  Scdis  prxfidio  communire,  ac  aliàs  défit* 
per  opportune  providere  de  benignitate  Apoftolica  dignaremur.  Nos  in 
quorum  manibus  prxdidi  Capitulum  , Canonici  ,ac  Beneficiati  5c  Clerici 
fupradidis  corum  prxtenfiombus  ad  effidum  didx  tranfadionis  & con- 
ventionis  fpqntc  5c  libère  ce  fie  ru  nt , quique  cefiionera  hujufmodi  duxi- 
mus  admittendam , prxdidi  Hcnrici  Regis  fingularem  animi  benevoli  er- 
ga  Ecclcfiam  Latcranenfcm  , Capitulum , Canonicos , Bencficiacos  ôc  Cle- 
ricos  ac  Prefbyteros , propenfionem  5c  devotionem  hujufmodi  non  parum 
in  Domino  commendatas  , ac  eofdem  Canonicos  & Bénéficiants,  ac  Cle- 
ricos  5c  Antonium,  eorumque  Capituli  hujufmodi  fingulares  perfonas,  fi 
quibus  excommunicationis  , fufpenfioms  & interdirai , aliifvc  Ecclefiafticis 
fententiis,  cenfuris  5c  pcenis  à jure,  vel  ab  homine  quamvis  ob  rationem 
vel  caufam  latis,  fi  quibus  quomodolibet  innodati  exiftant,  ad  cffè&um 
prxfentium  dumtaxat  confequendum , harum  ferie  abfolutos  fore  confen- 
timus  , nec  non  verum  5c  ultimum  didi  Monafterii  vacationis  modum, 
etiamfi  ex  illo  quxvis  generalis  refervatio  & in  corpore  juris  claufula  re- 
fulcet , ac  quarumeumque  unionum,  annexionum  & incorporationum  Ec- 
clcfix  Lateranenfi  & maftx  hujufmodi  hadenus  quomodolibet  fadarum 
tenores  illarum , fruduum  , reddittrum  5c  proventuum  veros  annuos  valo- 
res  prxfentibus  pro  exprefiis  habentes , hujufmodi  fupplicationibus  incli- 
nati , tranfadionem  5c  conventionem , aliaque  prxmifsâ  omnia  5c  in  dido 
documento  contenta  ^Apoftolica  authoritate  , tenore  prxfentium  , per- 
petuo  confirmamus  5c  approbanftus , illifque  perpetux  ac  inviolabilis  fir- 
mitatis  robur  adjicimus , ac  omnes  5c  fingulos  tam  juris , quant  fa&i  de- 
fedus , fi  qui  intervenerint , in  eifdem , etiam  fi  ad  hoc  ut  fuppleri  vel  fa- 
nari  pofiic , fpecialis  , fpecifica  5c  exprefià  mentio  facienda  efl’et  fupple- 
musi  5c  infuper  didum  Monaftctium,  quod  cura  5c  conventu  caret,  ac 
cujus  frudus  , redditus  5c  provenais  ad  ducentos  florenos  auri  in  libris 
Camcrx  Apoftolicx  taxati  reperiunrur quovis  modo  5c  ex  cujufvis  per- 
jona,  feu  pet  libram  cujufvis  de  illo,  illiufque  regimine  5c  adminiftra- 
tione  in  Romani  Curiâ  vel  extra  eam  5c  coram  Notario  pubhco  5c  tefti- 
bus  fpontc  fadtm  Comraendx  juris  cefiionem  aut  Conftitutionem  felicis 
tecordafionis  joannis  Papx  XXlf.  prxdccefloris  noftri,qux  incipit  Exe- 
crdilis , vel  aftecutionem  alterius  Bencficii  Ecdefiaftici  quavis  ^authoritate 
collati  vacet , feu ipfius  Monafterii,  cujus  peefonâ  fada  commenda  cefTec, 
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etiam  tanto  tempore  vacaverit , qucd  ejus  provifio  juxta  Lateranenfis  fta- 
tuta  Concilii , aut  alias  Canonicas  fanftiones , ad  Sedcm  prxdidkam  légi- 
time devoluta  ex i Ilôt  , ac  de  eo  Confiftorialiicr  difponi  confuevcrit  feu 
debeat,  ipfaque  provifio  ad  fedem  prxdi&am  lingularitcr  vel  generaliter 
pertineat  ; ac  fuper  regitnine  8c  adminiftratione  prædidtis  inter  aliquos  lis 
cujus  ftatum  prxfentibus  haberi  volumus  pro  expreflb  , pendeat  indecifa , 
dummodo  pixfens  idem  Monafterium  de  Abbate  premium,  aut  illud  al- 
teri  commendatum  canonicè  non  exiftat , cum  illi  for  fan  annexis , ac  ju- 
ribus  omnibus  ac  pertinentiis  fuis  eidem  maft*  Capitulari  ; ita  quod  liceat 
Capitulo,  Canonicis,  Bénéficiais  8c  Clericis  prxdittis,  per  fc  vel  per  alium 
feu  Jalios , eorum  prxdi&x  maftk  nomine  feu  nominibus , propria  au- 
thoritate  corporalem  , realem  8c  a&ualem  poiTeflionem  di&i  Monafterii 
ac  annexionum  , juiiumque  8c  pertinentiarum  prxfentium  libéré  appre- 
hendere  ac  apprehenfam  perpetuo  retinere , illiufque  fruûus,  redditus  8c 
proventus , jura , obventiones  8c  emolumenta  quxeumque,  demptâ  tamen 
ex  eis  portionc  prxdi&à , pro  manutentione  Prelbyterorum  & aliorum 
Miniftrorum  Ecclefiæ  feu  Capcllx  diâi  Monafterii  ( ut  prxfertur  ) pro 
tempore  defervientium , quotannis  defervienda  percipere  , exigere,  leva- 
re,  arrendare,  locare , diflocare,  ac  in  fuos  ufus  6c  utilitatem,  modo  8c 
forma  prarmi/ïïs  convertere , Diœcefani  loci  vel  cujufvis  alterius  defupra 
minime  requifitâ  licentiâ  , cum  prædi&i  Henrici  Régis  ad  hoc  exprifliis 
accedac  aiTenfus*,  Apoftolicâ  authoritate  8c  tenore  prxfentium  perpetuo 
unimus  , anne&imus  8c  incorporamus  : decerncnres  tranfa&ionem , con- 
ventionem , aliaque  illas  conccrnentia  ac  in  di&o  documento  contenta , 
valida  & efficacia  fore  8c  efle , ac  perpetui  roboris  firmitatem  obtinere  * 
ac  per  eos  quod  tune  fpetftat  8c  pro  tempore  fpe&abit , firmiter  obfervari 
debere  , nec  ab  illis  ullo  unquam  tempore  refiliri  noilè,  fed  ad  illorum 
omnium  obfervationcm  perpetuo  obligatos  eflé  & tore.  8c  ad  id  cenfuris 
Ecclefiafticis , ac  pecuniariis  pœnis  cogi  8c  compelli  poffe,  ficqueab  om- 
nibus & fingulis  cenfcri  j ac  unioném , annexionem  8c  incorporationem 
hujufmodi  plurefque  litteras  de  fubreptionis , feu  obreptionis , vel  nulli- 
tatis  vitio,  aut  intentionis  noftrx  vel  quopiam  alio  defeûu  nota:i  feu 
impugnari , aut  alias  quomodolibet  intingi , vel  retrattari , feu  invalidari, 
aut  ad  viam  8c  terminos  juris  rednei,  feu  in  ju*  vel  controverfiam  revu» 
cariaut  adverfus  eas  quodeumque  juris  8c  fa<fti,vel  juilitix  8c  gratix  re- 
medîum  intentari , impetrari , vel  concedi  nullatenus  umquam  pofle , nec 
eas  fub  quibufvis  revocationibus  , fufpenfionibus , derogationibus , ve!  aliis 
contrariis  difpofitionibus,  8c  defuperin  généré  vel  in  fpeciepro  tempore 
quomodolibet  8c  Apoftolicâ  authotitate  fattis  aut  faciendis  comprehendi, 
fed  femper  ab  illis  excipi , êc  q ioties  illx  cmanabunt , toties  in  priftinum 
8c  validiffimum  ftatum  reftitutas,  repofitas  8c  plenatiè  reintegratas,  ac 
etiam  de  novo  & fub  quacumque  pofteriori  datarum,  per  Capitulura, 
Canonicos , Bencficiatos  & Clcricos  Ecclefix  Lateranen/is  pro  tempore 
exiftentes  hujufmodi  quandocumque  eligendâ  concertas  efle  & fore  eifc 
que  fuflPragari  debere  : ficque  per  quofeumque  Judices , Commiflàrios  8c 
Delegatos,  quavis  authotitate  fungentes , ac  etiam  Caufarum  Palatii  Apo- 
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ftolij  Aaditorcs,  judicari  & definiri  debere  jirritum  quoque  & inane,  ü 
fccus  fuper  his  a qnocumquc,  quâvis  authoritate  , fcienter  vcl  ignoran- 
tcr  contigerit  attentari.  Q^pcirca  Dilc&is  Filiis  curia;  caufarum  Caméras 
Apoitohcx  Gcnerali  Audicori  6c  Aginnenfi  & Burdcgalenfi  Ofticialibus 
per  ampliflima  feripta  maudamus  , quatenus  ipfi  , vel  duo  aut  unus  eo- 
rum  , per  fe,  vel  alium  feu  alios  prxfeiue^  litteras  6c  in  eis  contenta  hu- 
jufmodi,  ubi  6c  quando  opus  fuerit,  6c  quoties  pro  parte  Hcnrici  6c  pro 
tempore  exiftentis  Francorum  Regis , nec-non  Capituli  , Canonicocum  , 
Bencficiatorum  6c  Clericorum  , feu  alicujus  eorum  defuper  fuetint  rcqui- 
fiti , folemniter  publiantes , eifquein  pracmiflîs  omnibus  6c  fingulis  effi- 
cacis  defenfionis  ptxfidio  aflîftentes , faciant  authoritatc  noftrâ  praefentes 
Jictcras  , 6c  in  eis  contenta  prxdi&a  firmiter  obfervari , ac  fingulos  quos 
ipfar  praefentes  litteræ  concernitnt  & concernent , quounodolibet  in  futu- 
rum , illis  pacifïcè  frui  Sc  gaudere  ; non  permittentes  , eos  defuper  per 
quofeumque  quomodolibet  indebkè  molcftari , contrach&ores  quoftibec 
6c  rebelles,  per  fententias',  cenfuras  6c  pccnas  Ecclefiafticas , abaque  op- 
portuna  juris  6c  fa&i  remedia , appellatione  poftpofita  , compefcendo  ; 
nec  non  legicimis  fuper  his  Jiabendis , 6c  fervatis  proceflibus,  fententias,- 
cenfuras  6c  pcenas  ipfas , ctiam  iteratis  vicibus  aggravando  , invocato 
etiam  ad  hoc,  fi  opus  fuerit , auxilio  fxculavis  brachii  : non  obftantibus 
præmifiis , ac  pia:  memoriae  Bonifacii  VIII.  etiam  prædecelloris  noftri 
Conflitutione , ex  qua  cavetur,  ne  quis  extrajuain  ci/itatcm  & Diœce- 
fim,nifi  certis  tune  exprcîfis  cafibus  & in  illis  ultra  unam  à fine  Diœce- 
fis  fuac  dietam  ad  judicium  evocetur , fed  nec  judices  à di&a  fededeputati 
extra  civitatem  vel  Diœcefim  in  quibus  deputati  fuerint  contra  quofeum- 
que  procedere  vel  aliis  vices  fuas  committere  audeant  vel  prxfumant,  6C 
in  Concilio  generali  édita  de  duabus  dietis , dummodo  ultra  très  dieras , 
.aliquis  authoritate  præfcntium  ad  judicium  non  trahatur,  nec-non  noftri 
per  quam  inter  alia  volumus  quod  petentes  Bénéficia  Ecclefiaftica  aliis 
uniri , tenerentur  exprimere  verum  omnium  valorem , fecundum  commu- 
nem  .xftimationem  Beneficii,  cui  aliud  uniri  deberetur  ; alioqui  unio  non 
valcret,  6c  femper  in  unjonibus  commiftio  fieret  ad  partes  vocatis  quo- 
rum intereftet , ac  Generalis  6c  noviffime  celebrati  Lateranenfis  Condlii 
.uniottes  annexiones  & incorporationes  perpétuas,  nifi  in  cafibus  à jure 
permiflis  fièrent  prohibentibus , aliifquc  conftitutionibus  6c  ordinationi- 
jjus  A poftolicis,  nec-non  Concordatis  pracdiâis  ac  Monafterii  & Ordinis 
præduftorum,  juramento,  confirmatione  Apoftolicà,  vel  quâvis  firmitate 
alia  roboratis  ftatutis  6c  confuctudinibus  , privilegiis  quoque  6c  indultis, 
ac  litteris  amplifiions,  illis  eotumdcmque  Alonaflcrii  6c  Ordinis  Supetio- 
ribus,  6c  fub  quibufeumque  tenoribtis  6c  formis,  6c  cum  quibufvis  dau-  • 
-fulis  & decretis  in  contrarium  forfan  , quomodolibet  conceflis , approbatis 
6c  innovaris  ; quibus  omnibus,  de  prædiûi  Hcnrici  Regis  expreflo  acce- 
dente  confenfu  , concordatis  prxdiais  , etiamfi.de  illis  fpecialis  fpeafica  , 
.exprciïa  6c  individua , ac  de  verbo  ad  verbum*  non  aurem  per  claufulas 
generales  idem  importantes  mentio,  feu  qusevis  alia  expreflio  habenda , 
-aut  aliqua  alia  exquifita  forma  ad  hoc  fervanda  foret,  illisaliàs  infuo  to~ 
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bote  permanfuris , hâc  vice  dumtaxat  fpedaliter  & exprelTè  derogamus 
cartcrifque  contrariis  , quibufcumque  aut  fi  aliquibus  communiter  vel 
divifim  ab  eâdcm  fit  fede  indultum , quod  interdici , fufpendi  vel  ex-*: 
•communicari  non  pofilnt  per  lictcras  ampliflimas , non  facientcs  plcnam- 
expreflam , ac  de  verbo  ad  verbum  de  indulco  hujufroodi  menrionem. 
Nulli  ergo  omninô  hominum  liceat  hanc  paginam  noftrx  ablolutionis, 
confirmation» , approbationis , adje&ionis , fupletionis  , unionis  , anne-. 
xionis,  incorporation»,  decrcti  , voluntatis,  mandat i 6c  dérogation»  in* 
fringere  vel  ci  aufu  temeratio  contradiccre.  St  quis  autem  hoc  attentare 
.præfumpferit  indignationem  omnipotent»  Dei , ac  beatorum  Pétri  6c 
Pauli  Apoftolorum  cjus  fe  noverft  incurfurum.  Datum  Romx  apud  fanc- 
tam  Mariam  Majorem  anno  Incarnation»  Dominiez  1604.. j.Idus  Oc- 
tobris , Pontificatus  noftri  anno  ptimo. 

Et  à finiftra , écrits  ces  mots  1. 1.  & R- R.  Domino  Henrico  Regc 
L.  Lucius,  & au  long  & à même  fuite , M.  Vcflrius  Barbianus,  avec  tut 
Sceau  à plomb  pendant  avec  un  lacs  jaune  & rouge , fur  un  coté  dudit 
Sceau  de  plomb  font  écrits  ou  gravez,  ces  mots , Paulus  Papa  V.  le  tout  en 
■repli,  y a fur  l'extremitè  S.  J.  de  Vcfines , & au  dos  font  anjft  écrits  ces 
mots , anno  à Nativitate  Domini  1606.  die  vero  4.  menfis  Februarii  Se- 
renifiimus  Princeps  Henricus  FrancorumA:  Navarrarorum  Rex  Chriftia- 
«ifiimus  per  ejus  diploma  Regium  6c  Capitulum,  Canonici , Bénéficia» 
■ac  Clerici  praefentes  per  1. 1.  ac  R.  R.  Hieronymum  Bonfilium  Bafilicse 
fancTbi  joannis  Lateranenfis  de  Urbe  Canonicum  eorum  Procuratorem  re* 
troferiptx  tranfa&ioni  ac  Littcrarum  expeditioni  hinc  indc  refpcûivè  con- 
-fenferunt , 6c  jurarunt.  Signé , LUCIUS  ANTON1US. 

HENRY  pat  la  grâce  de  Dieu  Roi -de  France  & dcNararre  : Au 
premier  de  nos  amez  & féaux  Confeillers  6c  Maîtres  des  Requê- 
tes ordinaires  de  nôtre  Hôtel,  Confeiller  de  nôtre  Confcil,  ou  de  nos 
•Cours  de  Parlement  trouvez  fur  les  lieux,  le  Sénéchal  d’Agen  ou  fon 
Lieutenant  : au  premier  d’eux  fur  ce  requ» , Salut.  Nos  chers  & bien 
amez  les  Chanoines  6c  Chapitre  de  faint  Jean  de  Latran  de  Rome  nous 
ont  fait  dire  & remontrer  que  des  le  z*.  jour  de  Septembre  1604. 
Nous  leurs  aurions  fait  don  de  i'Abbaie  de  Clerac  Ordre  de  faint  Be.» 
noift  Dioccfe  d’Agen  vacante  par  la  refignation  de  Frere  Antoine  de 
Teillac  aux  charges  & conditions  qui  feroient  traitées , arretées  6c  refo- 
Jucs  avec  eux  en  nôtre  nom  par  nôtre  cher  6c  amé  Coufiri  le  Cardinal  de 
Joyeufe,  Prote&eur  de  nos  affaires  en  Cour  de  Rome  6c  lefieur  deBe- 
thune  lors  nôtre  Amballadeur  prés  nôtre  Saint  Pere  le  Pape,  fur  leP 
quelles  conditions  ainfi  arrêtées,  6c  conformément  à icelles  nôtre  Sa'iak 
Pere  le  Pape  leur  auroit  expédié  les  Bulles  6c  Provifions  Apofloliijues 
ci-attachées  fous  lecontrcfccl  de  nôtre  Chancellerie,  Icfquelles.lefdus  Cha* 
jioines  & Chapitres  de  Sain*  Jean  de  Latran  nous  ont, tces-dumiblement 
fupplié  de  leur-  permettre  de  r faire,  exécuter  6c  prendre  çnyettfi  d’icellea 
poflcffion  de  ladite  Abbaye,  6c  pour  cela  leur  o&r t>y ert.LCitcr’ek/o etc flaires. 
A ces  Causes,  defirant  bien  6c  favorablement  traicer  je.fdks  Cba* 
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noines  & Chapitre  de  faine  jean  de  Latran  , 6c  par  ce  moïen  participer 
aux  dévotes  pricres  & oraifons  qu'ils  font  jour  & nuit  pour  le  bien,con- 
fervàtiou  6c  accroiffêmert  de  nôtre  Pcrfunne  6c  Etat.  Après  avoir  fait 
voir  en  nôtre  Confeil  lcfdites  Bulles  , & qu’en  icelles  ne  s’eft  trouvé 
chofe  contraire  ou  prejudiciable  aux  faims  Decrets  6c  Concordats  entre 
le  Saint  Siégé  & nos  droits , franchifes  & liberter  de  l’Eglife  Gallicane, 
Nous  avons  permis , accordé  6c  o&roïé , permettons  > accordons  & oc- 
troïons  par  ces  Prefentes  aux  fuidits  Chanoines  8c  Chapitre  de  ladite  EgÜ- 
fe  de  faint  Jean  de  Latran  , que  lefdites  Bulles  ri  puilfent  mettre  à due 
& entière  execution  , 6c  en  vertu  d icelles  prendre  & appréhender  la 
poftêfïion  6c  joüilTance  de  ladite  Abbafe  de  Clerac,  cnfcmble  des  fruits, 
revenus  6c  émolumens  en  dependans , fans  aucun  empêchement  ni  diffi- 
culté , & ce  à commencer  du  premier  jour  de  Janvier  dernier  parte.  Si 
voulôns  6c  commandons  que  nos  prefens  congé  , licence  & permifïion 
vous  faites,  fouffrés  8c  Iaifloz  lefdits  Chanoines  6c  Chapitre  de  faint  Jean 
de  Latran  joüyr  6c  ufer  pleinement  6c  paifiblemcnt , ceflant  8c  fàifant 
ccrt’er  tous  troubles  6c  empcchemensà  ce  contraires,  & en  ce  faifànt  aïez 
à leur  faire  rendre  compte  ou  à leur  Procureur  des  fruits  6c  revenus  de 
ladite  Abbaïe  cchûs  comme  dit  eft,  depuis  le  premier  jour  de  Janvier 
parte , 6c  à ce  faire  foufFcir  6c  obéir  le  Commirtàire  ou  Oeconome,  com- 
mis au  régime  & gouvernement  defdits  fruits , 6c  tous  autres  qu’il  appar- 
tiendra , par  toutes  voies  6c  maniérés  dftes  & raifonnables.  De  ce  faire 
nous  avons  6c  à chacun  de  vous  donné  6c  donnons  plein  pouvoir,  puif- 
fance  & authorité , coinmiffion  6c  mandement  fpecial  : Mandons  6c  com- 
mandons à tous  nos  Jurticiers,  Officiers  8c  Sujets  que  à vous,  en  ce 
faifant  foit  obéi.  Car  tel  eft  nôtre  plaifir.  Donné  à Fontainebleau  le 
vingt- fixiéme  de  Mai  l’an  de  grâce  1605.  & de  nôtre  Rcgne  le  dix-feptié- 
nie.  Signé,  Par  le  Roy,  D e N e u t v 1 1 l t.  Et  fcellé  du  grand  Sceau 
à /impie  queue  de  cire  jaune. 

Extrait  des  Regijlrts  du  Parlement  collationné. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  8c  de  Navarre.  A nô- 
tre amé  Ôc  féal  Confeillcr  en  nôtre  Confeil  d’Etat  le  ficur  Jules  Maf- 
caron  Evêque  .de 'Tulles , nommé  par  Nous  à l’Evêché  d’Agen  : Salur. 
Comme  par  l’union  faite  dcl’Abbaïc  de  Clerac  en  vôtre  Diocefe  d’A- 
gen au  Chapitre  de  Saint  Jean  de  Latran  de  la  Ville  de  Rome,  la  nomi- 
nation 6c  prefentation  des  Bénéfices  Cures  6c  à charge  d’ame,  depen- 
dans de  ladite  Abbaïe  nous  eft  demeurée , 6c  qu’il  eft  nccefTaire  de  fub- 
ftituer  quelque  perfonne  de  mérité  6c  de  confiance  pour  avoir  une  }uri£ 
«fiûion  6c  inftitution  fpirituelle  à l’égard  dcfdites  Cures,  Nous  avons  efl 
rimé  que  nous  ne  pouvions  pour  cette  fin  faire  un  meilleur  ni  plus  di- 
gne choix  que  de  Vous.  A ces  Causes,  6c  autres  à ce  Nous  mon- 
vans  , Nous  vous  avons  conftitué  6c  établi,  conftituons  6c  crablirtons 
par  ces  f>refèntes  fignces  de  nôtre  main.  Vicaire  general  pour  Nous 
de  ladite  Abbaïe  Clerac , pour  en  ladite  qualité  & lors  qu’il  viendra 
à.  vaquer  des  Cures  dépendantes  d’icelle,  foit  par  mort,  refignation,  ou 
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de  quelque  autre  manière  que  ce  puiffe  être»  y nommer  & pourvoir 
tant  en  vertu  de  cefdites  Preîcntes  que  de  vôtre  autorité  ordinaire  & Dio- 
cczaine  des  perfonnes  fuffiGmtes  6c  capables  de  les  bien  deffervir,  & dont 
la  fidelité  6c  affeétion  à nôtre  fcrvice  vous  (oit  connue,  6c  generalement 
faire  audit  Vicariat  tout  ce  qui  dépend  des  fondions  d’icelui,  &cn  jouir 
aux  memes  honneurs , autorisez  , prérogatives , prééminences  6c  droits 
y appartenans  que  ceux  dont  a joih  ou  dû  ;oiiir  le  feu  fieur  Evêque  d’Al- 
by , qui  a exercé  ledit  Vicariat  jufques  à fon  dccés.  Mandons  6c  ordon- 
nons pour  cette  fin  à tous  nos  Officiers  6c  fujets  qu’il  appartiendra , de 
vous  recotinoître  6c  obéir  en  ladite  qualité  de  Vicaire  general  (ans  dif- 
ficulté: Car.  tel  eft  nôtre  plaiûr.  Donné  à Fontainebleau  le  fixiémejour 
d’Odôbre,  l’an  de  grâce  mil  fix  cent  foixantc-dix-neuf,  SC  de  nôtre  Régné 
le  trente-feptiéme.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas.  Par  le  Roi,  Le  Tellier. 

Infinut  & regifire  dans  les  Regiflres  du  Greffe  des  Infirmations  Eccle- 
fiafftques  d'Agen,  par  moi  foufftgnê  audit  Agen , le  troifième  de  Février  mil 
fix  cent  quatre-vingts.  Signé  , S a i n t i *.  i e r.  Greffier  - Commis. 

ÇU8.  la  Requête  faite  par  Meflïre  Jules  de  Mafcaron  Evêque  de 
TuHes,  nommé  à l’fvcché  de  cette  Ville  d’Agen,  aux  fins  de  relire, 
giftrement  des  Lettres  de  Vicaire  general  en  l’Abbaïe  de  Clerac  ; oui 
Clarcns,  Procureur  pour  ledit  fieur  de  Mafcaron,  fur  les  fins  de  (a  Re- 
quête, enfemble  de  Redon  Procureur  du  Roi  en  la  prefente  Scnéchauf- 
fée  : Par  avis  6c  délibération  de  Confcil , faifimt  droit  fur  la  Requête  de 
la  partie  de  Clarcns , & Conduirons  du  Procureur  du  Roi  , a été  oc- 
troïé  a&e  de  la  leéture  & publication  des  Lettres  de  Vicariat  general 
de  l’Abbaïe  de  Clerac,  6c  ordonne  quelles  feront  enregiftrées  és  Livres 
& Regiftrcs  du  Greffe  de  la  prefente  Cour,  pour  fervir  ainfi  que  de 
raifon.  Fait  à Agen  en  l’Audience  le  cinquième  Février  mil  fix  cent  qua- 
tre-vingts , 6c  le  onzième  Mars  au  fufdit  an  , lefdires  Lettres  ont  été 
enregiftrées  es  Livres  6c  Regiftres  du  Greffe  de  la  prefente  Cour.  Ainfi 
figne,  B O I S S O N A D E Juge  Mage.  DE  R E D O N , Procureur 
du  Roi.  D b l p v.  Greffier. 

Pitre  après  la  ligne  3 6. 

Mémoire  pour  ZJriel  de  la  Ville  Prieur  du  Prieuré  du  Langon. 

SA  Majefté  a fait  l'honneur  au  fieur  de  la  Ville  de  lui  conférer  le 
Prieuré  du  Langon,  dépendant  de  l’Abbaïe  de  S.  Michel  en  Lherm, 
unie  au  College  des  Quatre- Nations  pat  Brevet  du  1 6.  Aouft  1685. 

Ce  Prieuré  étoit  auparavant  poffedé  par  Antoine  Darfcmale , lequel 
l’avoit  refigné  au  fieur  Duthiers , qui  en  confequence  en  avoitobtenu  des 
Bulles  en  Cour  ds  Rome,  6c  en  avoit  pris  poffeffïon  dés  le  mois  de 
Mars  u>8j.  c’eft  ce  qui  donna  lieu  à la  vacance  dudit  Prieuré  au  profit 
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de  fa  Majefté , parce  que  ce  Bénéfice  étant  conftamment  à fa  collation^ 
l’on  n'avoit  pû  valablement  le  refigner  entre  les  mains  de  fa  Sainteté  î 
c’eft  pourquoi  par  le  Brevet  du  fieur  de  la  Ville  il  eft  dit  que  fa  Ma- 
jefté lui  accorde  ledit  Prieuré  vacant,  faute  par  le  ficur  Darfemale  der- 
nier Titulaire  d’en  avoir  fait  fa  démiftton  entre  les  mains  de  fadite  Ma- 
jefté. 

Le  fieur  de  là  Ville  a pris  poflVftion  dudit  Prieuré  le  i.  Janvier  i<J8y. 
mais  lors  que  le  fieur  D.ui  hiers  a vû  qu’il  ne  pouvoit  fe  maintenir  dans 
ledit  Bénéfice  , il  l’a  remis  Si  refigne  au  fieur  Dwtrfemale,  qui  enconfe- 
quence  en  a pris  de  nouvelles  Provifions  en  Cour  de  Rome,  & en  a pris 
aufti  de  nouveau  pofteftion  au  mois  de  Mars  1686. 

Ce  trouble  fait  par  le  fieur  Darfemale  au  fieur  de  la  Ville  , l’a'obligé 
de  fc  pourvoir  à fa  Majefté  qui  a évoqué  l'affaire  à fa  propre  Pcrfonne* 

Si  il  s’agir  à prefent  de  fçavoir  s'il  y a lieu  de  le  maintenir  dans  ledit 
Prieuré  conformément  audit  Brevet; 

U faut  pour  cela  examiner  deux  chofes  : la  première  fi  le  Prieuré  *• 
vaqué  par  la  première  réfignation  du  fieur  Darfemale  en  faveur  du  fieur 
Duthicrs  : Si  la  fécondé,  fi  en  cas  qu’il  ait  vaqué  fa  Majefté  a eu  droit 
de  le  conférer. 

11  eft  inutile  de  difeuter  ce  fécond  chef,  parce  que  la  queftion  eft 
décidée  en  faveur  de  fa  Majefté  par  plufieurs  Arrefts  du  Confeil  d’E- 
tat qui  ont  juge  qu’elle  avoir  droit  de  conférer  tous  les  Bénéfices  dé-  * 
pendans  de  l’Abbaïe  de  faim  Michel  en  Lhcrm , ainfi  toute  la  difficulté* 
le  réduit  au  feul  point  de  la  vacance. 

Pour  prouver  cette  vacance,  il  fuffic  de  remarquer  que  c’eft  une  ma- 
xime incontcftable  Si  gcneralement  reçue  , que  dés  lors  qu'un  Refi- 
^naiaire  a obtenu  des  Bulles , Si  enfuite  pris  pofTcflion  du  Bénéfice  re- 
ligné , le  Refignant  eft  entièrement  dépoiiillé  de  tout  Je  droit  qu'il  avoir 
au  Bénéfice,  en  forte  que  bien  que  le  Refignatairc  ferrouve  par  la  fuite- 
incapable,  ou  qu’il  y ait  du  vice  dans  fes  Provifions,  le  Refignant  n’y* 
peut  plus  rentrer  , parce  qu’en  un  mot  par  la  prife  de  pofteftion  de  fon 
Refignatairc  il  eft  de  fa  part  entièrement  dépoffedé  du  Bénéfice,  lequeb 
il  a totalement  abdiqué  ; c'eft  le  fentiment  de  du  Molin  qui  traite  cette 
matière  ex  prcfejjo , nnm.  106.  fur  la  Réglé  de  infirmis  refignant ibns , Sc 
cela  a écc  ainfi  jugé  par  plufieurs  Arrefts. 

Brodeau  fur  Lolurt  Sommaire  ij.  n.  jo.  en  cite  deux  du  Parlement  de. 
Paris  rendus  dans  une  pareille  efpece  à celle  qui  fe  prefente  \ Si  du  Mo- 
lin n.  45.  fur  U Réglé  De  infirmis  reJivnAntibta , en  rapporte  auflï  un 
qui  eft  tres-precis  ; Voici  quel  étoit  le  /ait , un  particulier  poftèfteur  du 
Doïenné  de  Melun  qui  eft  à U' collation  de  fa  Majefté,  le  permute  avec 
un  aurre  Bénéfice , & en  confequence  donne  ia  refignation  pour  caufe 
de  permutation  ; le  Refignataire  au  lieu  de  fe  pourvoir  au  Roi  obtient- 
des  Bulles  en  Cour  de  Rome,  Sc  enfuite  prend  pofteftion.  En  cet  état 
le  Roi  conféré  le  Bénéfice  à un  autre  comme  vacant  par  la  refignation 
faite  par  le  dernier  Titulaire,  il  fe  meut  là-deftiis  ttn  procès  au  Grand 
Confeil,  où  le  Refignant  demande , attendu  que  ion  Refignatairc  ne 
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pouvoir  jouir  de  l’effet  de  fa  refignation , de  rentrer  dans  fon  Bénéfice* 
cependant  par  l’Arreft  du  Grand  Confeil  le  Pourvû  par  fa  Majefté  eft 
maintenu  dans  le  Bénéfice.  L’on  ne  peut  voir  une  efpece  plus  fembla- 
ble  à celle  qui  fè  prefente  , & par  confequent  une  dédifion  plus  for- 
melle. •'  . . 

Mais  d’ailleurs  dans  le  fait  particulier  l’on  peut  d'autant  moins  dou- 
ter de  cette  vacance , que  le  fieur  Darfemale  en  eft  luy-mcme  demeuré 
d’accord»  puifque  pour  tâcher  de  rentrer  dans  ce  Bénéfice  il  a demandé 
une  nouvelle  refignation  du  fieur  Duthiers , a obtenu  en  confequence 
de  nouvelles  Provifions  en  Cour  de  Rome , 8c  a enfin  pris  de  nouveau 
poffeflîon  du  Prieuré  j ce  qui  fait  voir  qu’il  étoit  lui- meme  tres-per- 
fuadé  que  le  Bénéfice  avoit  vaqué  par  fa  refignation  en  faveur  dudit  fieur 
Duthiers. 

Le  fieur  Darfemale  dit  par  fa  Requête»  qu’il  n’a  donne  cette  refigna- 
tion au  fieur  Duthiers  qu’en  veuc  du  mariage  qu’il  avoit  projetté  avec 
la  Damoifelle  Duthiers  fa  fetur , que  ce  mariage  n ’aïant  pas  rciiffi  par  la 
perfidie  du  fieur  Duthiers  pere , il  a intenté  contre  lui  une  aâion  de 
dommage  8c  interefts  * que  l’affaire  a éje  accommodée  par  l’entremife 
du  fieur  Marquis  de  Lullàc  Subdelegué  de  Meilleurs  les  Maréchaux  de 
France  en  Poitou , 8c  qu’enfin  en  fa  prefence  ils  font  convenus  que  le 
fieur  Duthiers  pere  feroit  donner  par  fon  fils  la  refignation  du  Prieure 
en  faveur  du  fieur  Darfemale , 8c  qu’au  furplus  il  lui  donnerait  un  Cou- 
reur de  trente  piftolles , moïennant  quoi  ledit  fieur  Darfemale  s’eft  de- 
fifté  de  fa  demande  afin  de  dommages  Si  interefts  * & de  là  il  prétend 
prouver  qu’il  doit  prefentement  rentrer  dans  ledit  Bénéfice. 

A cette  obje&ion  le  fieur  De-la-Ville  répond:  i.  Que  l’on  ne  petit 
tirér  contre  lui  aucun  avantage  de  la  furptife  que  le  fieur  Darfemale  pré- 
tend lui  avoir  été  faite  par  le  fieur  Duthiers  pere , il  ne  tient  point  fon 
droit  ni  dudit  fieur  Duthiers  ni  du  fieur  Darfemale , c’eft  de  fa  Majefté 
feulement  qu’il  a l’honneur  de  tenir  le  Piieuré  en  queftion  : en  un  mot» 
il  n’a  aucune  part  au  commerce  inique  de  Bénéfice  8c  de  mariage  donc 
on  fait  l'hiftoire , & fuppofé  que  le  fieur  Darfemale  pût  en  tirer  quelque 
induébion  en  fa  faveur,  ce  ne  pourrait  être  que  contre  le  fieur  Duthiers 
s’il  étoit  aujourd’hui  poffèfTcur  du  Bénéfice  * mais  le  fieur  De-la-Ville 
foûtient  que  ni  l’un  ni  l’autre  n'y  ont  aucun  droit. 

i.  Il  eft  important  de  remarquer  que  Darfemale  étoit  amplement  ma- 
jeur lors  qu’il  a fait  cette  réfignation  » aïant  alors  plus  de  trente-  cinq 
ans  » cela  eft  prouvé  au  procès. 

j.  Il  eft  fi  confiant  que  le  fieur  Darfemale  a eu  véritablement  inten- 
tion de  fe  défaire  de  fon  Bénéfice  » que  lors  qu’il  a vû  que  le  fieur  Du- 
thiers n’en  pouvoit  jouir  , il  a donné  au  Révérend  Pere  de  la  Chaife  Ca 
dérniffion  du  même  Bénéfice  en  faveur  d’un  autre:  mais  comme  fa  Ma- 
jefté n’a  pas  trouvé  à propos  de  le  faire , parce  qu'elle  avoit  un  droit 
acquis  par  la  prife  de  pofTeflion  de  Duthiers , ledit  Darfemale  pofterieu- 
rement  au  Brevet  de  fa  Majeftc  qui  eft  du  ij.  Aouft  i6Sj,  a fait  au 
mois  de  Décembre  fuivant  le  traité  en  queftion  avec  le  fieur  Duthicss. 

Zzzzzzz 
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pour  fatiguer  lcd/t  ficur  De- la- Ville.  Le  R.  P.  de  la  Chaifêcft  fuppliéde 
fe  fouvenir  du  fait  de  la  dcmillion  dudit  Darfemale  ôc  d’en  certifier 
Noireigneurs  les  Convru  flaires. 

4.  L’aveu  que  !e  fieur  Daifemale  fait  de  n’avoir  refigné  Ton  Bene* 
fice  , que  dans  la  veut  du  mariage  de  la  D.moifelle  Duthiers  ; & la  fli. 

{>ulation  faite  par  le  :r.»ité  qu’il  a Iti  meme  produit , qu’il  quittoit  le 
leur  Duthiers  pere  des  dommages  &*inrerefts  procédons  de  l'inexecu- 
tion de  fon  mariage,  au  rooïen  de  la  nouvelle  réfignation  dud  t Bénéfice 
faite  en  fa  faveur  par  le  fleur  Duthiers  fils  , étant  des  preuves  d’une  fi- 
monie  » finon  parfaite , au  moins  conventionnelle  j cela  feul  doit  rendre 
ledit  Darfemale  indigne  dudit  Bénéfice. 

Mais  pour  détruire  entièrement  l’objeéfcion  du  fleur  Darfemale»  il  cft 
necelîaire  de  rapporter  ici  un  Arrcft  du  Parlement  de  Paris  rendu  dans 
un  cas  (emblable  qui  eft  cité  par  Soucfvc,  Tome  fécond.  Centurie  x. 
chap.  60.  fol.  144.  Voici  quel  étoit  le  fait.  Un  mineur  âgé  de  a a.  ans 
Chanoine  de  l’Eglife  de  Noyon  réfigne  fon  Canonicat , fon  Réfignaraire 
s’en  fait  enfuite  pouivoir,  & en  prend  porteffion-,  en  cec  état  le  pere  du 
Réfignant  & le  Réfignant  lui.  même  prétendent  que  la  réfignation  a etc 
extorquée  tnalis  artib.u,  furquoi  il  fe  fait  un  procès.  Dans  le  même  tems 
l’Evêque  de  Noyon  étant  décédé,  cela  donna  lieu  à un  particulier  de  de- 
mander à fa  Majcfté  le  Canonicat  comme  vacant  en  Regale  à caufedu 
litige  , & par  Arreft  contradictoire  du  Parlement  du  ai.  Mars  i66i.lc 
Bénéfice  cft  adjugé  au  Regalifte. 

La  feule  différence  qu’il  y a entre  cette  cfpece  & celle  qui  fe  prefen- 
te  , cfl  que  dans  l’une  le  Bénéfice  a vaqué  en  Regale  à caufe  du  litige. 
& dans  l’autre  il  a vacqué  faute  par  le  Refîgnataire  de  s’etre  pourvû 
pardevant  le  véritable  Collateur  ; & ce  qu’il  y a même  de  plus  favorable 
dans  le  cas  prefent,  cfl  qu’au  lieu  que  dans  l’cfpece  propofee  c’éroit  un 
mineur  qui  fe  plaignoit  , e’efl  ici  un  majeur,  qui  d’ailleurs  a fi  peu  de 
vocation  pour  l’Eglife  , qu’il  n'a  pas  dépendu  de  lui  qu’il  n’euft  une 
femme. 

Extrait  des  Kegiflres  du  Confeil  d'Etat. 

V‘ECJ  par  le  Roi  étant  en  fon  Confel  l’Arreft  rendu  en  iceluileU* 
Juin  1686.  par  lequel  fa  Majcfté  a évoqué  à fa  propre  Perfonne 
les  différends  d’entre  Uriel  De-la-Ville  & Antoine  Darfemale  pour  raifon 
du  pofleffoire  du  Prieuré  de  faint  Pierre  de  Langon  au  Diocefe  de  la  Ro- 
chelle, dépendant  de  l’Abbaïe  de  faint  Michel  en  Lherm,  unie  au  Col- 
\cge  des  Quatre-Nations,  duquel  Prieuré  ledit  De-la  Ville  auroit  été  pour- 
vû par  le  Roi  le  15.  Aouft  1685.  comme  prétendant  être  vacant  fautep.tr 
ledit  Darfemale  qui  en  croit  Titulaire,  & qui  l’avoir  refigné  au  nomme 
Duthiers  , d’en  avoir  donné  fa  démiflîon  entre  les  mains  de  fa  M ajefc  * 
à laquelle  la  collation  des  Bénéfices  dépendans  de  ladite  Abbaïede  faint 
Michel  en  Lherm  appartient  de  plein  droit,  à caufe  de  la  fupprefTton  du 
titre  de  ladite  Abbaïe  & union  d’icellc  audit  College  des  Quatre- Nation** 
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& en  outre  fadite  M.ijeftc  auroit  ordonné  par  ledit  Arreft  que  les  par- 
ties remettroient  entre  les  mains  du  fieur  Marquis  de  Chafte.uineut  Se- 
crétaire d’Etat,  les  pièces  8c  mémoires  dont  elles  entendent  fe  lèrvir, 
pour  fur  fon  rapport  ctre  par  là  Majcfté  ordonné  ce  qu’il  appartiendra. 
Vu  auffi  les  titres,  pièces  , mémoires  & Requêtes  rcmifes  par  lefdites 
parties  en  confequence  dudit  Arreft  , 8c  refpeétivement  contredites , en- 
lémble  les  Provifions  de  Cour  de  Rome  du  zp.  Décembre  1584.  en  fa- 
veur de  Duthiers , avec  la  prife  de  polTeflîon  en  confequence , 8c  celle 
du  iz.  Janvier  16S6.  en  faveur  de  Darfemale,  fur  la  retrocelïïon  que 
ledit  Duthiers  lui  auroit  faite  dudit  Prieuré  : Oui  le  Rapport  , 8c  tcuc 
confideré.  Le  Rot  étant  fn  son  Conseil,  a débouté  & débouté  ledit 
Darfemale  des  fins  8c  conclurions  de  fefd.tes  Requêtes.  Ce  faifant  a con- 
firmé & confirme  les  Lettres  de  Provifions  accordées  par  fa  Majefié  audit 
De-la-Ville  le  15.  Aouft  16 8j.  dudit  Prieuré  de  Langon  , & conformé- 
ment à icelles  a ordonné  & ordonne,  qu’il  jouira  dorénavant  dudit  Pricu-, 
ré  pleinement  & paifiblement , enfemblc- des  fruits  & retenus  en  dépen- 
dans  , depuis  le  z.  Janvier  i6St».  jour  de  fit  prife  de  poiUlïion  y 8c  à ce 
faire  feront  les  fermiers  8c  autres  détempteurs , tenus  d’en  vuidet  leurs 
mains  en  celles  dudit  De-la-Ville,  8c  en  cas  de  refus  contraints  parles 
voies  qu’ils  y font  obligez,  inoïennant  quoi  ils  en  demeureront  bien  8c 
valablement  quittes  8c  déchargez.  Fait  au  Cor.feil  d’Etat  du  Roi,  fa  Ma- 
jefte  y étant,  tenu  à Verfailles  le  huitième  jour  de  Décembre  mil  fix  cent 
quatre. vingt-fept.  Signé,  PHEL1PPE AUX. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu , Roi  de  France  8c  de  Navarre.  Au 
premier  nôtre  Huilïier  ou  Sergent  fur  ce  requis;  Nous  te  com- 
mandons par  ces  Prefentes,  lignées  de  nôtre  main,  que  l’Arreft  de  nô- 
tre Confeil  d’Etat,  dont  l’extrai*  rft  ci-attaché  fous  lecontrefcel  de  nôtre 
Chancellerie  donné  en  faveur  d’Uricl  De- la- Ville , pour  raifon  du  Prieu- 
ré de  faint  Pierre  de  Langon  , tu  lignifies,  tant  au  nommé  Darfemale, 
qu’à  tous  autres  qu’il  appartiendra , à ce  qu’ils  n’en  prétendent  caufe 
d'ignorance , 8c  aient  à y déférer  & obcïr.  De  ce  faire , 8c  tous  autres 
exploits  Sc  aéles  de  juftice  necelfaires , te  donnons  pouvoir , commilîion 
8c  mandement  fpccial , fans  pour  ce  demander  autre  permiflion.  Car 
tel  eft  nôtre  plaifir.  Donné  à Verfailles  le  8.  jour  de  Décembre  l’an  de 
grâce  mil  fix  cent  quatre-vingt-fepr.  Et  de  nôtre  Régné  le  quarante  cin- 
quième. Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas , Par  le  Roi,  Phelippeaux. 
Et  fcellé. 

Nous  voïons  meme  que  la  place  de  ce  College  des  Quatre- 
Nacions  avoit  etc  ptcccdemment  deftinée  par  François  I.  pour 
y fa  rc  fleurir  les  Sciences , & pour  y établir  8c  fonder  Le  Col - 
lege  des  trois  Langues,  avec  un  nombre  de  Profcflcurs  , que  le 
malheur  des  tems,  ou  *la  mort  ne  lui  permirent  pas  d’eriger. 
C’cft  ce  que  nous  voïons  par  la  pièce  fuivante  , qui  efl  à la 
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gloire  immortelle  de  ce  grand  Roi , & comme  le  futur  pre- 
lage  de  ce  qui  dévoie  arriver  de  nos  jours  , & être  glorieufc- 
ment  confommc  par  Loüis  le  Grand,  dans  l’établiflc- 
ment  du  College  des  Quatre- Nations. 

Extrattum  ex  Notis  Stcphani  Baluzii  ad  Gallandium  de 
Vira  Pétri  Gaftcllani. 

Ad  verb.  Gymnafium  tram  Sequanam.  pago  154. 

CommiJJion  pour  faire  le  paiement  du  bâtiment  yuc  le  Roi  veut  faire 
faire  en  l Hôtel  de  Nefle  à Panf. 


FRANÇOIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France.  A nôtre  amé 
& féal  Confciller  General  de  nos  Finances  & Threforicr  de  nôtre 
Epargne,  Maître*  Guillaume  Preudhomme,  Salut  & dilettion.  Comme 
nous*  avons  fur  toutes  autres  chofcs  lîngulicrement  defiré  les  bonnes  Let- 
tres , qui  par  un  long-temps  ont  été  difcontinuces  ou  peu  honorées  en 
nôtre  Roïaumc  , être  de  nôtre  temps  reftaurées  & ramenées  en  lu- 
mière pour  l'inftru&ion  8c  édification  des  bons  Efprits  8c  Profcflèurs  en 
toutes  Sciences.  A quoi  nous  avons  mis  toute  la  diligence  à Nous  *pof- 
fible  y 8c  e n ce  faifant  introduit  plufieurs  bons  notables  Perfonnages  de 
grand  fçavoir  8c  expérience  és  trois  Langues  principales,  lefquclles  font 
aujourd’hui  par  nôtre  Roïaome , plus  que  en  nul  autre  celebrces  ôc  dé- 
corées à la  grande  réputation  d’icelui  & louange  immortelle  de  Nous , 
qui  voulons  mieux  que  jamais  continuer  ce  tant 'louable  auvre  8c  don- 
ner les  commodirez  neceiraires  aux  Lc&eurs  8c  ProfelTeurs  efdites  let- 
tres , pour  vacquer  à leurs  le&ures , études  8c  profeffions.  A cetti 
Cause,  Nous  avons  délibéré  & refolu  de  leur  conftruire  &c  édifier  en- 
nôtre  logis  8c  place  de  Nefle  à Paris,  8c  autres  places  qui  font  à l’en- 
tour que  nous  avons  fait  marquer , un  beau  & grand  College  qui  fera 
appelle  Le  College  des  trois  Langues , accompagné  d’une  belle  & fonip- 
tueufe  Eglife,  avec  autres  édifices  8c  bâtimens , dont  les  pourtraits  & 
ddTeins  ont  été  faits  8c  progettez.  Et  dautant  que  pour  tenir  le  compte 
& diftribution  des  deniers  qu’il  conviendra  emploïer  és  ouvrages  delTuf- 
dits , il  eft  bien  requis  commettre  ôc  députer  quelque  bon  8c  fuïïifant 
perfonnage  ; fçavoir  faifons  que  pour  le  bon  8c  louable  rapport  qui  fait 
Nous  a été,  de  la  perfonne  de  nôtre  cher  8c  bien  amé  Audebert  Ca- 
tin  , & de  fes  fens  , fuffifance , expérience  ou  fait  de  Finances , loïauté, 
prudhommie  8c  bonne  diligence  , icelui  pour  ces  caufe$  & autres  à ce 
Nous  mouvans  , avons  commis,  ordonné  8c  député,  commettons, ordon- 
nons 8c  députons  par  ces  Prefentes  à tenir  le  compte  8c  faire  les  païe- 
mens  de  la  dépenfe  neceflaire  pour  les  dcfliifdits  bâtimens  , ouvrages, 
édifices  & dépendances  d’iceux,  des  deniers  qui  lui  feront  par  Noua 
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ordonnez , appointez  6c  affignez  , 6c  ce  félon  6c  en  fuivant  les  rôlles , 
prix  & marchez  qui  feront  faits  & arrêtez  par  nos  amez  6c  féaux  Con- 
leillers  Nicolas  de  Neufville,  Chevalier,  Sieur  de  Villeroy, Secrétaire  de 
nos  Finances , & Jean  Grollier , Threforipr  de  France , ou  l’un  d’eux  en 
l’abfence  de  l'autre , 6c  par  le  conrrôlle  de  nôtre  cher  6c  bicn-amc  Var- 
iée de  Chambre  Pierre  des  Hoftels,  Contrerôlleur  ordinaire  de  nos  Bâti- 
mens  ; lefquels  6c  chacun  d'eux  refpe&ivement  nous  avons  à ce  faire 
commis  & députe , commettons  8c  députons  par  cefdites  prefentes  : Vou- 
lans  que  lefdits  païemens , qui  fuivant  lefdites  Ordonnances , prix  & mar- 
chez defdits  de  Neufville  & Grollier,  ou  l'un  d’eux  en  l’abfence  de  l’au- 
tre .feront  faits  par  ledit  Catin  & contre-rôllez  par  ledit  Pierre  des  Hô- 
tels, foient  partez  & allouez  és  comptes  d’icelui  Catin,  6c  rabattis  de  la 
recepte  d’icelle  Commiflion  par  nos  amez  6c  féaux  les  Gens  de  nos 
Comptes,  aufquels  nous  mandons  ainfi  le  faire  fans  difficulté  : en  rappor- 
tant fur  iceux  comptes  cefdites  prefente$  lignées  de  nôtre  main  ou  P’idi- 
mus  d’icelles  fait  fous  feel  Roïal  pour  upc  fois,  les  quittances  des  par- 
ties où  elles  échceront  , enfemble  les  dçffiifditcs  Ordonnances , prix  6c 
marchez  lignez  & contrerôllez,  ainli  & parla  forme  8c  maniéré  que  dit 
efl  ; lefquels  nous  dés-à-prefenc  comme  ppur  lors  avons  validez  & auto- 
rifez  , validons  6c  autorifons , 6c  voulons  ctte  de  meme  effet  6c  valeur , 
comme  fi  par  nous  avoient  été  faits  5c  ordonnez  .à  quelque  fomme  que  le 
tout  foit  6c  fe  puiffe  monter.  Si  vous  mandons  que  dudit  Audebert 
Catin  prins  6c  reçû  le  ferment  en  tel  cas  requis  8c  accoûtumé  ; icelui  fai- 
tes , fouffrez  & biffez  joïr  6c  ufer  de  cette  nôtredite  prefente  charge  6c 
commiflion  , pleinement  & paifiblemenr , & icelle  tenir  6c  exercer  aux 
gaiges , 6c  tauxations  qui  par  nous  lui  feront  ordonnez.  Car.  tel  elt  nô- 
tre plaifir,  nonobftant  quelconques  Ordonnances  , refîri&ions , mande- 
mens  ou  défenfes  à ce  contraires.  Donne’  à Villers-Couftc-Raiz  le  dix- 
ueuviéme  jour  de  Décembre  l’an  de  grâce  mil  cinq  cent  trente-neuf,  6c 
de  nôtre  Régné  le  quinziéme,  jfinfi  fignè  François.  Par  le  Roi,  le  Sei- 
gneur de  Montmorency , Conneftable  de  France  prefent , Bochbtei. 
Et  fcellces  de  cire  jaulne  fur  fimplc  queue- 

Idem  ad  Verb.  Sacerdotiis  ornxrcntKr.  page  150. 


Car  ta  pro  Profcfjorilms  & LcEloribus  Colltgii  Refaits  Parifiits. 

FRANÇOIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France j Sçavoir  faifons, 
à tous  prefens  & à venir , que  nous  confiderans  que  le  fçavoir  des 
Langues,  qui  eft  un  des  Dons  du  Saint  Efprit,  fait  ouverture  6c  donne  le 
moïen  de  plus  entière  connoiffance  6c  plus  parfaire  intelligence  de  toures 
bonnes , honnêtes , faintes  6c  falucaires  fciences , & par  lesquelles  l’hom- 
m c fe  peut  mieux  comporter  , conduire  6c  gouverner  en  tous  affaires, 
foit  publiques  6c  particulières  , avons  fingulierement  defiré  pour  l’hon- 
neur de  Dieu , 6c  pour  le  bien  & falut  de  nos  Sujets  fait  faire  pleinement 
entendre  i ceux  qui  y voudroient  vaquer  les  trois  Langues  principales , 
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Hébraïque  Grecque  Sc  Latine,  Si  les  Livres  efquels  les  bonnes  feienaes 
font  le  mieux  Si  le  plus  profitablement  traitez  : a laquelle  fin , Sc  en  en- 
fuivant  le  Decret  du  Concile  de  Vienne,  nous  avons  pieça  ordonné  Si 
établi  en  nôrre  bonne  V. Ile  de  Paris  un  bon  nombre  de  Perfonn.iges  de 
fç  avoir  excellent  , qui  lifent  Si  enfeigneni  publiquement  Si  ordinaire- 
ment le  fdi  tes  Langues  Si  Sciences,  maintenant  fleuri  (Ta  11s  autant  ou  plus 
qu'elles  ne  firent  de  bien  long  tems  : dont  nous  rendons  grâces  à Dieu 
nôtre  Créateur  , Si  meme  de  ce  qu'il  lui  a plû  que  de  nôtre  tems  Si  par 
nôtre  moïen  ce  grand  bien  l’oit  avenu  ; aufquels  nos  Leôcurs  nous  avons 
ordonné  honnêtes  gages  Si  (alnires  , Si  iccux  fait  pourvoir  de  plufieurs 
beaux  Bénéfices,  pour  les  entretenir  Sc  donner  occalîon  de  mieux  Si  plus 
continuellement  entendre  au  fait  de  leurs  Charges.  Toutefois  nous  fom- 
mei  dûcment  avertis  qu’à  l'occafion  de  leurfdits  Bénéfices , patrimoines 
Si  biens  ils  font  en  voie  d’erre  fouvent  diftraits  de  leur  profeffion , Si  tra- 
vaillez pardevant  divers  Juges  Si  en  divers  Rcflorts , qui  ne  pourroit  ctre 
(ans  grand  dommage  de  la  chofc  publique.  Si  fruftration  de  nôrre  vou- 
loir, defir  Si  intention.  Pour  ce  eft  que  nous  dtfirans  cette  tant  bonne  Si 
fainte  cncreprife  de  connoifllmce  de  Langues  Si  de  tout  bon  fçavoir  être 
toujours  de  mieux  pourfuivie  à l’honneur  de  Dieu  le  Créateur,  utilité 
des  hommes  Si  mémoire  de  nous , avons  de  nôtre  grâce  fpeciale,  propre 
mouvement,  certaine  fcience  , pleine  pui (Tance  Si  autorité  Rotalc  voulu 
Si  ordonné  , voulons  & ordonnons  par  Edit  perpétuel  Si  irrévocable , 
que  toutes  Sc  chacunes  les  caufes  pollcflbires,  pcrfonnellcs  Sc  mixtes  de 
nofdits  Le dfccurs,  c’eft  à fçavoir  Maîtres  François  Vatable,  Paul  Para- 
dis, Alain  Rcftaut,  dit  de  Caligny,  I.eéleurs  en  Hebreu  , Jacques  Thou- 
xat,  Jean  Stracel , Denis  Arron  Lcéteurs  en  Grec,  Oronce  Fine,  Paf- 
chal  du  Hamel  Lcébeurs  en  Mathématiques,  Vidal  Vidurocn  Mcdecine, 
François  de  Viromcrcato  en  Philofophic,  Pierre  Galand  és  Lettres  Lati- 
nes Si  humaines,  Si  Angelo  Vergetio  nôtre  Ecrivain  en  Grec.ôc  tous 
autres  qui  feront  par  ci-apiés  par  nous  on  nos  fuccefteurs  appeliez  au  lieu 
Si  pareille  charge  que  nofdits  Lc&eurs  & Ecrivain,  tant  durant  le  tems 
qu’ils  liront,  feront  & exerceront  lefdites  charges , comme  par  apres  qwo 
par  ancien  âge, maladie,  ou  autrement  ils  ne  pourront  bonnement  y vac- 
quer , feront  traitées , jugées  , décidées  Si  terminées  par  nos  amcz  Sc 
reaux  Confeillers  les  Gens  tenans  ou  qui  tiendront  les  Requêtes  de  nô- 
tre Palais  à Paris , ik  autres  Chambres  des  Requêtes  par  nous  creces  Si 
érigées  en  chacun  de  nos  Patlemcns  refpcéHvement , & félon  ce  que  les 
perfonnes  contre  lefquclles  nofdirs  Leéfceurs  Si  Ecrivain  auront  à befo- 
gner  y leront  demourans  ou  les  chofes  dont  eft  queftion  fituées  Sc  a(îî- 
fes,  aufquels  nos  Confeillers  & chacunes  defdircs  Chambres  en  fon  re- 
gard nous  avons  commis  Si  commettons  par  ces  prefentes  toutes  lefdites 
caufes  de  nofdits  Lcéteurs  Si  Ecrivain  prefens  Si  à venir,  perfonnelles , 
poflcflbires  Si  mixtes , mues  Si  d mouvoir , tant  en  demandant  que  défen- 
dant , entières  & non  conteftées , foie  pour  raifon  de  leurs  patrimoines  ou 
Bénéfices  par  nous  à eux  donnés  on  autres  , & generalement  de  tous 
droits, noms,  raifons , aéèions  Si  pourfuites,  en  quelque  manière  & con- 
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cre  quelques  perfomies  que  ce  Toit , pour  y erre  traitées , jugées , deter- 
minées , & d’illcc  par  appel  en  nos  Cours  de  Parlement  où  lcfditcs  Cham- 
bres fonc&  fciont  cefpe&ivemenc  établies,  fans  qu’ils  foient  tenus  plai- 
der ailleurs,  fi  bon  ne  leur  femble.  Si  donnons  en  mandement,  8c 
commettons  par  ces  prefentes  a nôtre  amé  «5c  féal  Chancelier  , à nos 
amcz  & féaux  Confeilîcrs  tenans  nofdites  Cours  de  Parlement,  Requêtes 
de  nôtre  Hôtel,  de  nôtre  Palais  à Paris  , 8c  a tous  nos  Jufticiers  &r  (Of- 
ficiers qu’il  appartiendra  , que  nos  prclentes  grâce  , Edit  , privilège  8c 
oétroi  ils  fartent  lire,  publier  & enregistrer  en  leurfdites  Jurifdiétions , & 
de  tout  le  contenu  en  ces  prefentes  ils  faflTent , fouffrent  & biffent  nof- 
dits  Lcéteurs  &r  Ecrivain  8c  leurs  fuccerteurs  cfdits  Edits  à toù;ourfmais 
joiiir  & ufer  pleinement  & paifiblement , finis  en  ce  leurs  faire  ni  fotiffîir 
être  fait,  mis  ou  donné,  ores  ne  pour  l’avenir  aucun  dctonrbitr  ou  em- 
pêchement au  contraire j ains  fi  fait,  mis  ou  donné  avo.t  été,  le  fartent 
ôter  & remettre  incontinent  8c  fans  delai  au  premier  état  & dû.  Car. 
tel  eft  nôtre  plaifir  ; nonobstant  quelconques  établiflemens  de  Jurifdi- 
étions , Ordonnances,  reftriétions , mandemensou  Lettres  à ce  contrai- 
res. £t  pour  ce  que  de  ces  prefentes  l’on  pourra  avoir  affaire  en  plufieurs 
lieux , nous  voulons  que  au  t^idimHS  d’icelles  foi  foit  aioûtée  comme  à ce 
prefent  original.  Et  afin  que  ce  foie  chofe  ferme  & (table  à toûjours, 
nous  avons  ligné  ces  prefentes  de  nôtre  main,  & à icelles  fait  mettre  nô- 
tre grand  Sceï.  Donné  à Paris  au  mois  de  Mars  , l’an  de  grâce  1545.  8c 
de  nôtre  Règne  le  31.  Ainji  figni , Par  le  Roi , l’Evcque  de  Mafcon  pre- 
fer.t,  de  Laubespine. 

L’on  voit  par  ces  pièces  precedentes  que  les  Bénéfices  de  fon- 
dation Roïale,  comme  tous  les  autres  aufquels  le  Roi  a droit 
de  pourvoir  en  qualité  ou  au  beu  des  Fondateurs  font  fournis  à 
la  collation  Roïale,  mais  même  qu’ils  ne  peuvent  être  refignez 
en  faveur  ou  autrement  que  de  l’agtéêmcnt  de  fa  Majcfté , cr- 
tre  les  mains  de  laquelle  les  Titulaires  & pourvus  font  leurs 
demiffions  pures  8c  fimplcs,  en  faveur,  ou  pour  caufc  de  per- 
✓mutation  fous  le  bon  plaifir  du  Roi , qui  en  toutes  forces  de 
vacances  pourvoit  à ces  Bénéfices  comme  écans  de  fondation 
Roïale.  C’eft  ce  que  nous  voïons  encore  dans  les  Digmcez  de 
i'Abbaïe  fccularifcc,  tant  au  Chef  qu’aux  Membres  de  Sainte 
Marie  Magdeleine  de  Vczelay,  D:ocefc  d’Authun,  aux  droits 
de  Fondateur  de  laquelle  le  Roi  a été  fubrogé  par  la  Bulle  do 
/ccularifacion,  & en  cette  qualité  fa  Majcffc  a droit  de  pour- 
voir en  toutes  fortes  de  vacance  & en  tout  tems  à la  Dignité 
d'Abbé  ,&  aux  D.gnirez  de  Doïen  , Archidiacre  & Trcfo- 
rier  , & alternacivemcnc  avec  ledit  Abbé  aux  Prcbcndes  & 
leurs  annexes,  comme  aufti  aux  Semi-prebcndcs  hebdomadai- 
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tes  de  cette  Eglife , dont  le  Roi  a la  collation  comme  Fonda- 
teur. C’eft  ce  qui  cft  autorifé  par  la  Bulle  de  fccularifation. 
Lettres  Patentes  fur  icelle,  & Arrcfts  de  vérification , que  nous 
faifons  fuivre  ici  pour  prouver  les  Droits  du  Roi  fur  les  Pre- 
bendes  Sc  Dignitcz  de  cette  Eglife  > dont  la  collation  lui  ap- 
partient ou  perpétuellement  ou  bien  alternativement,  avec  le 
Chapitre  , félon  les  elaufes  de  la  fccularifacion  de  ce  cclebïc 
Monaftcre. 


BhIIa  SxcuUrtfttionis  Ecclefttt  Beat*  Mari*  Mxgdxlen* 

Fezeliacenfts. 

T N nomine  San&x  & Individu*  Trinitatis  , Patris  & Fil»  8c  Spiritffi 
JLSandU.  Amen.  Noverint  univcrfi  & finguli  prxfentes  Hueras  five  prx* 
iens  publicum  tranfifumpti  inftrumcntum  infpe&uri  , vifuri,  It&uri,  pari- 
ter  8c  audituri  : Quod  nos  Philibcctus  de  Bcaujcu  Dei  & Apoftolkx  Se- 
dis  gracia  Epifcopus  Beihleeniicamis  ; hudie  in  Notarii  5c  teftiusrf  infra- 
feriptorum  ad  fixe  rogatorum  prxfctnia,  liteeras  SandMflïmi  in  Chriflo 
Patris  Sc  Domini  noflri >.  Domini  Pauli , divina  Pioridentia  Papa:  III.  in 
forma  quinterni  cjus  vera  Bailla  plumbea  cum  filis  fcriceis  rubri  crocci- 

3 uc  colorum,  more  Roman*  Curi*  impendentium  figillatas  : fanas  fiqui- 
em  Sc  intégras , non  vitiatas , non  cancellatas , nec  in  aliqua  fui  parte 
fufpe&as , fed  omni  prorfus  vitio  & fufpicione  carentes  ; ut  in  eis  primi 
facie  apparnit  nobis  , per  vcnerabilem  Dominum  Dcodatum  de  Beduer,. 
nuper  tune  Monaftcrii , nunc  autem  Monafterio  ipfo  ac  illius  Convcntu 
Sc  Ordine  nliifque  dependentiis  fuis  univerfis  per  eundem  Dominum  no- 
ûrum  Papam  Apoflolicâ  autoritate  fuppreflis  ôc  ad  fxcnlariratem  redu- 
ftis , fxcularis  & collegiatx  Ecclefix  Beat*  Mari*  Magdaler*  opjpidi  de 
Vezelayo  in  Educnfi  Dicrccfi  Abbatem  j nee  non  pro  parte  circumfpctto- 
mm  Doniinorum  fimiliter  ad  ixcularitatem  rcda&ortim  , Dccsni  Sc  Ca- 
pituli,  fingulorumquc  Canonicorum  Sc  pirfbnarum  di&x  Ecclefi*  prx- 
firntatas  Sc  exhibitas  cum  eà  quâ  decuit  reverentiâ  vidimus,  legimus  Sc 
diligenter  infpeximus  tenorem  : qui  de  verbe  ad  verbum  fequicur  conti- 
nentes. 


PAULUS  Epifcopus  , Servus  Servorum  Dei  , ad  perpetuam  rci  me- 
moriam  Sc  fupernx  majeftatis  Providentiâ  Romanus  Pontifex  ia 
Apoftolicx  dignitatis  fublimitate  conflitutus  , circa  Ecclefiarum  Sc  Mo- 
nafteriorum  quorumhbct  ftatum  in  melius  dante  Domino  commutandum, 
prout  ex  debito  paftoralis  Officii  fibi  incumbit  , diligenter  profpicit  & 
intendit,  illumque  interdum  altérai  Sc  commutât, ac  defuper  difponit  Sc 
erdinac  , proue  rationabiles  caufx  fuadent  Sc  pia  Catholicorum  Regum 
vota  expofeunt  ; nec-non  temporum , locorum  Sc  rerum  qualitatibus  ac 
coaditionibus  diligenter  conûderatis  y ad  divini  cultûs  augmentum  Sc  bor- 


norum. 
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norum  illorum  confervationem  , nec-non  Ecclcfiarum,  Monafteriorum  8c 

fierfonarum  eorumdem  decorem  & vcnuftatem  confpicit  in  Domino  fa» 
ubriter  expedirc.  Sanc  charifilmus  in  Chrifto  Filius  nofter  Francifcus 
Francorum  R ex  Chriftianiffimus  : tam  fuo  quàm  dileclorum  filiorurn 
Dcodati  de  Beducr  moderni  Abbatis  8c  Conventus  Monafterii  Vezclia- 
cenfis  Ordinis  Sanôi  Renedi&i  in  Dioecefi  Eduer.fi  nominibus  nobis  ex- 
poni  fccit  ; qucd  licet  diûtim  Monafterium  nullius  Diccccfis  Sedi  Apo- 
ftolicx  immédiate  fubjeûum  , olim  Monafterium  Monialium  ejufdem 
Ordinis  , per  quondam  Gcrardum  Comitem  Nivernenfem  8c  Bertham 
ejus  uxorcm  de  bonis  eis  à Deo  collatis  ad  honcrem  Salvatoiis  Domini 
noftri  Jefu  Chrifti  piè  fundacum , & poftmodum  ad  ftatum  Monachorum 
ejufdem  Ordinis  Apoftolicâ  autorirare  reduûum  ; accertis  fruftibus , pro- 
ventibus,  emolumentis  fpiritualibus  8c  tempomlibus  pro  illius  Abbatis  8c 
Monachorum  pro  tempore  exiftentium  fuftentatioue  olim  per  d:ûos  fun- 
datores  8c  alios  Chrifti  fideles  pic  elargitis,  ac  rerritorio  infigni  pote- 
ftate  Vezeliacenfi  nuncupato,  & aliis  Dominiis  & terriroriis  per  cruces  r 
feu  infignia  8c  continu  certis  limitibus  penitus  divifo , feparato  8c  limi- 
/ rato  latidabiliter  dotatum  ; ncc-non  divertis  privilegiis,  libertatibus,  exem- 
ptionibus  y gratiis  8c  indultis  hujufir.oJi  eidem  Monaftcrio  8c  pro  tem- 
pore exiftentibus  Abbati  8c  Monachis  etiam  per  fedem  prxd.&am  con- 
ccflis  8c  approbatis  decoratum.  Ipfiqtic  Abbas  8c  Monachi  privilegiis, 
iibertatibus  , exemptionibus  , gratiis  & indultis  hujufmodi  à tempore 
immemorabili  gavifi  tint , 8c  ab  omni  Jurifdi&one  ordinaria  pro  tem- 
pore exiftentis  Epifcopi  Eduentis  8c  quorumeumque  aliorum  Otdinaiio- 
rum  ab  omni  arvo  exempti  exftiterint  8c  exiftant.  Quamvis  Conventus 
przfati , nec  non  omnes  8c  finguli  alii  tam  in  oppido  Vezeliacenfi,  quam 
.infra  limites  territorii  hujufmodi  pro  tempore  habitantes  & commoran- 
tes,  ac  Parochiales  Ecclefix  in  eis  confidentes  difto  Abbati  pro  tempo- 
re exiftenti  8c  nnlli  altcri  in  fpiritualibus  & temporalibus  fubeftè:  ac  Pa« 
rochiales  Eccletias  hujufmodi  per  diâum  & pro  tempore  exiftentem  Ab- 
batem  pleno  jure  : ac  per  olim  Philippum  de  Villaret  in  di&o  Monafte- 
rio  fundatam  Capellaniam  ad  præfentationem  diéli  Conventus  conferri-  ; 
8c  earumdem  Parochialium  Ecclefiarum  curam  committere  -,  Ac  ex  pri- 
vilegiis przdi&is  idem  Deodatus  8c  pro  tempore  exiilens  Abbas  ab  anti- 
<jno,  Mitra,  Baculo  Paftorali, Tunica, & Dalmatica,  cum  diebus  Domini* 
cis  8c  Feftivis  célébrât,  uti  : 8c  tam  ex  eifdem  privilegiis,  quam  ex  ap- 
probata  confuetudine  & oblervantia  légitime  prxfcripta,  ejus  fubdrtos  ac 
infra  limites  prxdittos  commorantes  miiitix  Clericali*  aferibi  volcntes, 
Clericali  caraâere  infignire,  ac  ex  indulto  fœlicis  rccordationis  Martini- 
V*  praedecefloris  noftri  Minores  Ordincs  cis  confcrre , illifque  alios  Ma- 
jores O rdines  à quocumque  maluerint  Catholico  Antiftite  recipiendi  pof- 
fe , licentiam  8c  faculratem  concedere , five  per  quemeumque  Catholicum 
.Antifticcm  ad  fe  propterea  evocandum  majores  Ordines  hujufmodi  eis 
conferri , ac  Chrifma  & Oleum  fan&um  benedici  facere  j aut  à quocum- 
<j-ue  maluerint  Catholico  Antiftite  Chrifma  6c  Oleum  fanûum  hujufmodi 
secipere  -,  8c  eifdem  fuis  fubditis  miniftrare  ; Ncc-non  Officialem,  qui  de 
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omnibus  5c  fingulis  etiam  m.ijotibus  caufis  Ecclcfi.ifticis  cognofcat,  6c  à 
quo  appelhtiones  pro  tempore  interpofitx  ad  Sedem  prxfacam  iramediatè 
dcvolvuntur,  habere  5c  inftituere  porte , jus  habereconfueverit.  Ac  inip- 
fo  Monafterio,  in  quo  mènfa  Abbatialis  prorfus  diftinûa  Sc  fcparata  à 
Conventuali  : & ultra  dignitatem  Abbatialcm,  una  Cameraria , una  Infir- 
maria,  una  Sacriftia,  una  Celleraria,  una  Hoftellaria,  5c  una  Canroria, 
Clauftralia,  5c  forfan  fxcularia  officia.  Nec-non  in  prxfentiarum  triginta 
Monachorum  numerus  di&a  fex  officia  obtinentibus  inciufis,  forcnolcan- 
tur.  Et  Prioratus  Sandti  Joannis  de  Vendaco  di&i  Ordinis,  Claromon- 
tenfis  Dioecefis  cid.m  Sacriftix  unitus,  perpctno  cxiftat.  Nec-non  ab  co- 
de n Monafterio  de  Langiaco,  Nivemenfis:  De  Merloto  5c  Bornello,  Bel- 
lovaccnfis  : De  Villaris-ulva , Noviodunenfis . 5c  de  Ofeyo,  Cœnomanen- 
fis  Diœcefeum  ; ac  forfan*plures  alii  Prioratus,  etiam  Conventuales , ôc 
alia  Bénéficia  Ecclefiaftica  cum  cura  ôc  fine  cura  ad  plenariam  collatio- 
nein  5c  difpofitionein  iplîus  Monaftcrii  Abbatis  pro  tempore  exiftentis  , 
pertinentia  dependeanr.  Cum  tamen  Monafterium  ipfum  in  di<fto  oppido 
Vezeliacenfi  finis  infigtii  5c  populofo  exiftnr.  Et  ex  frequenti  Monacho- 
rum  illius  Monafterii  convcrfatione  cum  utriufque  fcxùs  Ixcularibus  per- 
fonis,  ad  illius  Ecclcfiam  qux  principalis  di&i  oppidi  Ecclt  fia  exiftit , 5c 
in  qua  fermones  ptibüci,  prxfextim  in  Qnadragefima  5c  Adventu  ordina- 
riè  fiunt.  Nec-non  rationc  proceffionum  generalium  qvx  in  ipfo  oppido 
pro  tempore  celcbrantur , confluentibus,  Monachi  vitam  regularibus  in- 
ftitutiî  diâi  Ordinis  conformem  de  fecüi  ducerc  nequeunt } quo  fit  ut  vo- 
ta fua  Altiffimo  juxra  regularia  inftituta  hujufmodi  non  reddentes  anima- 
rum  fuarum  laluti  minus  confuhnr,  5c  ficcubres  corumdem  Monacho- 
rimi  faiv.a1  5c  honori,  nominique  detrahant.  Ac  di  votio  ad  Ecclcfiam  5c 
Ordincm  hujufmodi  minuarur,  ac  interdum  ii  ipfo  Momrterio  fine  Mo- 
nachi , quorum  operà  5c  favore  bonorum , 5c  jurium  diifti  Monaftcrii 
confcrvationi , 5c  occupaiorum  récupération!,  5c  aliis  ipfius  Monaftcrii 
necefticatibus  uti  expedirct , confuli  non  poteft.  Et  nifi  per  Sedem  prx- 
diûam  opportune  providcatur,  gravia  incommoda  , pcricula  5c  fcandala 
forfan  fubfcquerentur  . fi  in  ditto  Monafterio  nomen  5c  titulus  Monafte- 
rii  5c  dignitas  Abbatialis , ac  Convcnrualitas , nec  non  in  eo  5c  fingulis 
Monachalibus  portionibus  ac  ttnito  ôc  aliis  dependentibus  Prioratibus  5c 
Bcncficiis  prxdiûis  Ordo  fantti  Benedufti  5c  omnis  ftatus,  omnilque  de- 
pendentia  regularis  , nec-non  Cameraria,  Infirmaria,  Sacrillia , Celleraria, 
Hoftellaria  5c  Cantoria,  ôc  alia  Clauftralia  5c  forfan  fccularïa  Officia, 
nec-non  Bénéficia  hujufmodi  penitus  5c  omnino  fupprimerentur  5c  extin- 
guerentur.  Ac  Ecclefia  Momfterii  hujufmodi , in  qua  corpus  Bcatx  Ma- 
rix  Magdalenx  honorificè  confervatur  5c  veneratur  , in  fxcularem  8c 
Collegiaram  Ecclefiam  cum  Abbatiaîi  5c  ab  ilia  prorfus  fcparata  Capitu- 
lari  menfis.  Nec-non  in  ca  loco  regularis  Abbatialis  dignitatis,  una  Abba- 
tia  fæcularis , qux  principalis  pro  uno  Abbacc  fxculari  ; ac  loco  Camera- 
rix , umts  Decanatus  pro  uno  Dccano  , qui  fecunda  ; ac  loco  Infirmât!* 
unus  Archidiaconatus  pro  uno  Archidiacono , qui  tertia  ; ac  loco  Celle- 
caiix  una  Thefauraria,  qux  quarta  ( digmtates  poft  Abbatialem  ) pro 
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uno  Thefaurario.  Née  non  loco  Sacrifliar,  Hoftellariac  Sc  Cantons  regu- 
larium  11m  Sacriftia , una  Hoftellaria  Se  una  Cantoiia  ( quac  Perfonatûs 
feu  Officia  fscularia  inibi  étrillèrent)  pro  unoSacrifta,  uno  Hoftcllario 
Sc  uno  Canton  fxcularibus.  Nec-non  fingulx  Monachales  portiones  in 
Canonicatus  & Pra;bendas  fxculares  ac  quatuor  hebdomadanx  pro  toti» 
dem  hebdomadariis , & ali.r  duodecim  perpétua:  Capellanix  pro  totidem 
aliis  duodecim  perpetuis  Capellaniis  crigeientur  Sc  inftituerentur.  Ac 
utius  Bidcllus,  nec-non  fex  Pueri  CIiorarii,&  unus  Magifter  in  cantu  qui 
eofdem  pueros  erudirct  perpetno  deputarentur.  Ac  menfie  Capitulari  de 
Langiaco,  de  Mcrloto , de  Bornello,dc  Villa  ris-  filva  Sc  de  Ofeyo  cum 
corumdem  annexis  Prioratus  prxdi&i  per  ceftum  vcl  deceftum  : nec-non 
Sacriftia,  & illi  unirus  Prioratus  de  Vendaco  Sc  Hoftcllaria  ac  Cantoria 
officia  prædi&a  per  deccft'um  Prioratus  Sc  cfficia  hujufmodi  cbtinentium 
quomodolibet  vacamia  perpetuô  unitentur,  anmûerentur  Sc  incorpora- 
rentur  : ipfique  menfx  Capitulari  omnia  & fingtila  fupprimendorum  offi- 
ciorum  pratdi&ornm  fruûus,  redditus,  proventus  Sc  bona  fimiliter  appli- 
carentur  ; prof  dô  ftxliciori  ftatui  Monafterti  & illius  hujufmodi  confu- 
lerctur,  Sc  ilia  vennftior  redderc-tur,  ac  divinus  cultus  in  ea  Sc  ad  illani 
Chrifti  fidelium  devotio  cum  illonun  fpirituali  confolatione  non  parum 

augeretur,  Sc  facilius  reperirentur  viti  nobilitate  gennis,  lûterarum  ffiien-  > 

tiâ  Sc  petiriâ  ac  aliis  virttuibus  pollcntcs,  qui  dignitates,  ac  Canonicatûs 

Sc  Prxbendas  hujufmodi  Ecclcfix  obtinerc  procurarent , Sc  quorum  do- 

&rinâ,  ope  5c  confilio  neceffitatibus  ipfius  Ecclefix  falubrius  confulcrc- 

tur,  Sc  facilius  illius  incommodis  obviaretur.  Q^prc  præfatus  Francifcus 

Rex  in  cujus  dominio  temporah  diétum  Monafterium  confiflit,  tam  fuo  *' 

quant  di<Sti  Deodari  Abbatis  Sc  Convenais  prxdi&otum  nominibus  pr.r- 

diftis  nobis  fipplicari  fecit,  lit  in  di&o  Monaftetio  nomen  & tîtuluni  * 

Monafterii,  ac  dignicatem  Abbstialem  Sc  Conventualitatem  , nec-non 

illo  , ac  Monachalibus  portionibus  ; nec-non  unito  Sc  dependentibus 

Prioratibus  Sc  Bencficiis  pixdidis  ordinem  ipfum  , ac  omnem  ftatum  & 

dependentiam  regulares  ; nec-non  fingula  officia  hujufmodi  , ut  pixfcr- 

tUr,  perpétua  fupprimere  Sc  extinguere,  ac  in  ipfa  Écclefia  ftattfttt  rrgu- 

larent in  ftatum  Abbatis,  Canonicorum,  Prefbyterotum  Sc  Clericoium 

fèrcularium  immutarc,  & ad  ftatum  fcccularcm  reduccre,  nec-l»on  candem 

Ecclcfiam  in  fxcularem  & Collcgiatam  erigere  Sc  inftituere,  aliàfque  in 

præmifTîs  opportunè  providerc  de  benignitace  Apoftolica  dignaremur. 

Nos  i;itur  qui  dudum  inter  alia  volumus  quod  petemes  Bénéficia  Ecclc- 
fiaftica  aliis  uniri,  tenerentur  exprimere  verum  annuum  valorem  fecundum 
communem  xftiinationem  etiam  Beneficii  cui  aliud  tuiiri  peteretur  j alio- 
quin  utiio  non  valerct , & femper  in  unionibus  commiffio  fierct  ad  partes 
vocatis  quorum  imerefiêt  ; quique  Ecclefiarum  Sc  Monafteriorum  quo- 
rumlibet,  acillarum  perfonarum  profperum  ftatum , décorent  Sc  venufta- 
tem  ac  in  melius  dirc&ionent  ; nec-non  in  cis  divini  cultus  confervatio- 
nent  Sc  augmentum  finceris  defideremus  offè&ibus.  Dcodatum  Abbatem 
Sc  Conventum  pixfatos  ac  eorum  fingulos  à qnibufvts  excommunicatio- 
ns , fufpenfionjs  Sc  intcrdi&i , aliifque  Ecdefiafticis  fententiis , cenfuiis 
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6c  pœnis  à jure  vel  ab  homine  quâvis  occafione  vel  caufâ  latis , fi  quibus 
quomodolibet  innodati  exiftanc , ad  effèûum  prxfentium  duntaxat  conte, 
quendum  harum  ferie  abfolventes  6c  abfolutos  fore  ccnfentes.  Nec  non 
Monafterii  6c  fingulorum  Clauftralium  , regularium  6c  fxcularium  offi- 
ciorum,  ac  Monachalium  portionum,  nec-non  dependcmium  uniendo- 
rum  6c  non  uniendorum  Prioratuum  & Beneficiorum  prxdi&orum  fru- 
ûuum , rediruum , & provencuum  veros  annuos  valores  prxfentibus  pro 
expreflîs  habentes,  hujufmodi  fupplicationibus  inclinati  ad  Omnipotentis 
Dei  laudem  6c  gloriam  ac  militantis  Ecclefix  exalrationem  , nec-non 
Monafterii  6c  illius  Ecclefix  prxdi&otum  fceliciorem  ftatum  in  prxfato 
Monafterio  nomen  6c  titulum  Monafterii,  ac  dignitatem  Abbatialem  6c 
Conventualitatem  , nec-non  in  illo  ac  omnibus  6c  fingulis  illius  Mona- 
chalibus  portionibus , nec-non  de  Langiaco,  de  Merloro,  de  Bomello, 
de  Villaris-filva , de  Ofeio,  6c  de  Vendaco,  6c  forfan  aliis  à diûo  Mo- 
naftcrio  dependentibus  Prioratibus  non  Conventualibus  6c  Bcneficiis  qnx 
de  cxcero  Prioratus  6c  Bénéficia  fxcularia  exiftanc , ordinem  prxdi&um 
Sanûi  BenedicH , omncmque  ftatum  6c  depcndentiam  regularcs  ; nec- 
non  Camerariam  , lnfirmariam , Cellerariam  , Saciiftiam , Hoftellariam 
& Cantoriam,  Clauftralia  ac  fxcularia  officia,  illorumque  omnium  qua- 
litates  6c  dcnominationes  ica  ut  de  cxrero  officia  & Monachales  porciones 
dcnominari , feu  ccnferi  non  poffint  ex  certa  noftra  fcientia  , autoritate 
Apoftolicâ  tenore  præfentium  penitus  6c  omnino , perpetuô  fupprimimus 
& extingaimus.  Ac  in  Ecclefia  Monafterii  hujufmodi  ftatum  regularem 
in  ftatum  Abbatis,  Canonicorum,  Prcfbytcrorum  6c  Clericorum  fxcu- 
larium immutamus  6c  illam  ad  ftatum  fxcnlarem  reducimus.  Nec-non 
p rx fatum  Deodatum  modernum  Abbatem  qui  olim  Canonicus  regularis 
Monafterii  Sàn&i  Antonii  de  San&o  Antonio  Ordinis  Sanéli  Auguftini 
Viennenfis  Dicccefis  Ordinem  ipfum  San&i  Auguftini  expreffè  profeffits 
prxfato  fupprefio  Monafterio,  tune  certo  modo  vacanti  in  Abbatem  di- 
£tâ  autoritate  prxfe&us  exiftit  : Ac  omnes  & fingulos  ipfius  fupprefli 
Monafterii  6c  Prioratuum  ab  co  dependentium  Monachos  ctiam  ab  eo 
dependentes  Prioratus  hujufmodi , ipforumque  Monafterii  &:  Prioratuum 
Clauftralia  6c  alia  officia  & Bénéficia  regularia  obtinentes , dittum  Ordi- 
nem Sanéfci  Benedidki  in  eoJem  Monafterio  vel  alibi  tacite  vel  exprefsè 
profeftos , ab  obfervatione  ftatiuorum  & confuetudinum  regularium  Mo. 
nafteriorum  6c  Ordinum  prxdi&orum  j nec-non  querumeumque  per  eof- 
dem  Abbatem  6c  Monachos  in  eorum  profeffione  emifforum  votorum, 
caftitatis  6c  obedientix  votis  duntaxat  exceptis.  Et  Deodatum  Abbatem 
à San&i  Auguftini,  ac  Monachos  prxfatos  à Sanûi  Bcnedi&i  Ordinum 
prxdi&orum  regulis , ac  fecundum  illas  divini  Officii  recitatione , ita  ut 
ipfi  Abbas  6c  Monachi  nunc  regularcs  & eorum  finguli,  de  extero  Abbas 
6c  Canonici  fxculares  didæ  Ecclefix  exiftanc,  6c  pro  talibus  habcantur 
6c  reputentur  j aede  extero  habitum  regularem  di&orum  Ordinum  geftare 
& illorum  regularia  inftituta,  ordinationes , definitiones,  riens  & mores,  „ 
etiam  quoad  divinorum  celebrationum  jejunia,  viâum,  6c  ciborum  , ac  ali- 
raentorum  ufum  , 6c  alia  quxeumque  qux  ratione  ordinis  6c  profeflionis 
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hujufmodi  obfervarc  tenebantur , de  cxtcro  teneantur  > fed  in  habitu,  ritu, 
moribus  , incclTu  , czremoniis  & vita  quoad  omnia  fxcularibus  Canonids 
ab  aliarum  Ecclefiarum  Collegiatarum  fxcularium  illacum  partium  Te  ont- 
r nino  & ubique  conforment  abfque  alicojus  apoftafix  , aut  cenfuræ  Ec- 
clefiafticx  incurfu.  Ac  Abbas  6c  Canonici  fzculares  6c  alii  ejufdem  Ec- 
clefiz  Miniftn  Horas  Canonicas , Diurnas  & Noâurnas , ac  Miflâs  & 
alia  divina  Officia  fecundum  ufum,  morcm  Ôc  ritum  Romanz  Ecclefix 
eriam  noviter  edituni  abfque  ulla  conceffione  extra  Chorum  , 6c  quam- 
primum  de  libris  ad  id  requifuis  provifi  fuerint,  etiam  in  Choro  diâz 
Ecclefix  6c  alibi , ac  intérim  juxta  modum  librorum  quos  nunc  habent  fe 
ufui  Romanz  Ecclefix  conformando,  ac  ordinem  6c  numeruin  Pfalmo- 
rum,  Leûionum  6c  Hymnorum  quantum  magis  poterunt  fervando,  dé- 
bit î s 6c  congruis  horis  6c  Cantu , ac  accentu,  morose  6c  decen ter  di- 
ccre , recitare  6c  decancare.  Et  nunc  prxfentes  Monachi  qui  habitum  6c 
Regulam  fanâi  Benediâi  dimittere  noluerint,  in  illo  quandiu  voluerinc 
remanere  poffint  \ etiam , fi  eis  videbitur , dimifsâ  Régula  habitum  tan- 
tum retinere  valeant,  6c  nihilominus  divinis  indiâa  Ecciefia  deferviendo 
tantum  percipiant,  quantum  unus  ex  aliis  Canonicis  diâz  Ecclefix  hu- 
jufmodi, 6c  fedeant  in  (olitis  cathedris  Choti  Ecclefix  hujufmodi , ac  in 
proceffionibus  & alibi  in  eorum  locis  incedant  aâivam  6c  paflivam , fi 
tn  facris  fuerint  conftituti , cum  aliis  Canonicis  fecundum  ordinem  prif- 
tinum  in  Capitulo  ejufdem  Ecclefix  habeant  dummodo  in  divinis  6c  Ec- 
defiaflicis  Officiis  in  fuperiori  habitu  fxcularibus  Canonicis  fe  con- 
forment, penitus  abfolvimus  6c  totaliter  liberaraus,  ac  eis  defuper  fa-J 
cultatem  impertimiir.  lpfamque  Ecclefiam  in  fxcularem  & Collegiatam 
cum  Abbatiali  6c  ilia  prorfus  feparata  & feorfim  Capitulari  mentis  hu- 
jufmodi,  nec-non  figillo  6c  area  communibus , & aliis  Collegialibus  in- 
figniis  ac  in  ea  Capitulum  fxculare.  Nec-non  loco  fupprefix  Abbatialis 
dignitatis  unam  Abbatiam  fxcularem  , qux  principal»,  pro  uno  Abbate 
fxculari  qui  omnibus  & fingulis  dignitatibus , privilcgiis , 6c  exemptio- 
nibus , prxeminentiis  , libertatibus , prxrogativis , honoribus , gratiis,  ju- 
ribus  6c  induit»  prxfertim  exemptionis  6c  jurifdidtion»  fux  ordinarix. 
Ac  etiam  quoad  ufum  mitrx,  baculi  pnftorahs  6c  aliorum  Fontificalium 
fupradiâorum , prout  diâus  Deodatus  modernus  Abbas  ac  etiam  ejus 
prxdeceilores  iplïus  Monafterii  Abbaces  privilegiis  & Indultis  Apoflo- 
licis,  ac  alias  quomodolibet  ab  antiquo  ufi  fuerint,  etiam  utatur,  po- 
ciatur  6c  gaudeat.  Nec-non  jurifiiâionem  in  Capitulum  6c  Canonicos, 
ac  inferiores  ipfius  Ecclefix  Miniftros  , eorumque  fervicotes  6c  donoefli- 
cos , aiiofque  diâi  Abbatis  fubditos , prout  ante  reduftionem  hujufiao- 
di  habere  foiebat,  excepto  in  appellation»  ad  Sedem  prxdiâam  articulo, 
ut  moris  erat  in  folidum  habear.  Nec-non  diâz  Camerarix  unum  De- 
canatum,  qui  fecunda,  pro  uno  Decano  ; ac  loco  Infirmarix  unum  Ar- 
chidiaconatum , qui  tertia,  pro  uno  Atchidiacono  j ac  loco  Cellerarix 
unam  Thefaurariam,  qux  quarta,  non  principales  Dignirates,  pro  uno  The- 
faurario  ^ nec-non  loco  Sacrillix  Regularis  unam  Sacrifliam  fxcularem, 
cui  diâus  Prioratus  de  Vendaco  unitus  rcmanear  pro  uno  Sacrifia  fxcu- 
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lari  -,  ac  locô  Hoftellarix  Regulans  unam  Hoftcllariam  fiecularem  pro  nno 
Hoftellari©  fteeulari ; nec-non  loco  Cantoriar  Regularis  unam  Cantoriam 
fxcnlarem,  qux  perfonâtus  ft'o  Officia  fimilaria  inibi  exiftant,ac  quibus 
Dignitatibus  8c  Perfonatibus  feu  Officiis  CanonicatuS  8c  Frarbcnda:  c juf- 
dem  Ecclcfiat  annexi  fint  ; ac  perfonis , quibus  de  illis  pro  temporc  pro- 
videbitur,  etiam  de  Canonicatu  8c  Præbenda  ejufdem  Ecclcfix  provifnm 
efle  ccnfeatur  ; fie  quod  provifione  de  Dignitatibus  & Perfonaribus  feu 
Officiis  hujufmodi  jam  Canonicc  faftâ  , Cinonicatos  Sc  Præbrnda  per 
ctim  obtenti  Vaccnt,  pro  uno  Cantore  fieculari  ; nrc-non  omnes  Sc  fin- 
gulàs  Monacbales  portiones  in  Canonicams  & Prxbendas.  Ira  quod  om- 
nes & finguli  Moriachi  qui  nunc  funt  & in  eodem  Monaflerio  Mona- 
chalcm  portionem  a£hi  pereipîunt , etiam  qtiandiu  vixerinc  rjnfdcm  Ec- 
tlefix  Canorfici  exiftant  ; acDignitates  Gc  Perfonâtus  feu  Officia  fie  erec- 
tâ  ©btinere  debeant,  doncc  numéros  corumdem  ad  numertim  duodecim 
Ganonicorum  fit  reduttus , ac  ftallum  in  Choro,  Sc  vueem  in  Capitulo, 
prout  nunc  habent,  habeant,  8c  eorum  Præbcnd&s  percipiant,  prout  eo- 
rum  Monachales  porriones  pcrcipicbant  8c  percipcre  confneverant.  Et 
ultra  illos  etianl  poft  reduûioncm  eorum  ad  numerum  duodecim  autiquior 
& fetiior  Edclefiàfticus  domus  Sc  generis  de  Bcdüer,  ac  ex  nunc  dileéhis 
filins  Carolus  de  Bediier  Prr fbyter  ipfius  Tcclefiar  Canonicus  crcatus  fit  Sc 
cfTe  cenfeatnr , illique  & fucefioribns  < j is  divinis  Officiis  aflftendo  prout 
cacteris  di6V*  Ecclcfix  Ganonkis  diftribuatnr*  Et  modemus  Abbas.nec- 
non  Officia  clatfftralia,  & loca,  & Monacbales  portiones  b jufmodi  nunc 
Canorticd  obtinenres,  Abbatialem  Sc  alias  Dignitatcs  Sc  Peifonatus,  ncc- 
non  Canonicarus  Sc  P . arbendas  hujufmodi  loco  fuppreflorum  Abbatiafis 
Dignitatis  Sc  Officiorum  clauftralium  , ac  Monacha'.ium  portionum , vi- 
gore  prxfentium  abfqite  alia  provifione  cis  refpe&ivc  facicnda  retincrc 
poffint.  Et  ipfius  moderni  Abbatis  in  fatculati  Abbatia  pro  tempore  fnc- 
ccflbres  novam  provifionem  fiipec  eadem  farculari  Abbaria  pro  tempo- 
re vacante  à Sede  ptxdi&a  obtincrc  Sc  jura  Camerac  Apoftolicæ  propterea 
ha&enus  confuera  intégré  folvere  teneantur  -,  alioquin  ditfti  Abbatia  poft 
fex  menfes  à die  liabitx  illius  pacificæ  pofièffionis  computandos  eo  ipfo 
vacarc  cenfeatur.  Ac  idem  Abbas  hujufmodi  Dignitates , vel  Perfona- 
tus , feu  Officia  pro  tempore  vacantia  nonnifi  iplius  Ecdcfix  Canonicis 
a&u  exiftentibus , donec  numéros  Canonicorum  ad  nnmetum  duodecim 
omnino  fit  redu&us , poftea  vero  cuicunque  prrfonx  idonex , ira  quod 
Canonicatus  Sc  Ptxbenda  à Dignitatibus , feu  Officiis  feparari  nequeant, 
cûnferrc  & de  illis  previdetc  poffir.  Et  Cationici  a&ii  Prcfbytcri  fuos  Ca- 
nonicatits  8c  Prxbendas  quoties , Sc  in  favorem  quorum  cis  placueiirre- 
fignarc  poffint;  Novitii  autem , donec  ad  Sacerdotium  promoti  fuerinr, 
refignare  non  poffint  ; fed  Dignitatcs  Sc  Perfonâtus  feu  Officia  hujtifmo- 
di  pro  tempore  obtinentes  ilîos,  illas,  vtl  ilia,  ac  Canonicatus  Sc  Pxx- 
bendas,  per  cos  pro  tempore  obtentos  fimnl  8c  femel,  vel  feparatim  etiam 
in  favorem  unius  Canonici  , prout  eis  placuerit , refignare  valeanr.  Ira 
tamen  quod  Dighintes  8c  Perfonâtus,  feu  Officia  hujufmodi  non  fepa- 
rentur  à dittis  Cânonicatibus  Sc  Prxbendis.  Nullofqüe  loco  fimpliciHin 
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Canonicorum  dccedentium  recipi  pofïït,  fed  Canonicatus  & Prcbenda 
decedentis,  ut  prxfertur,  fupprcrflï , 8c  cxtin&j  fini  eo  ipfo,  donec  mi- 
meras Canonicorum  ad  numerum  duodecim  intégré  fit  reduâus.  Et  inté- 
rim dum  aliqucm  ex  eis  decedere  contigerit , nullus  de  eorum  Canonica- 
tibus  8c  Prxbendis  Monachorum  tune  Canonicorum , etiam  forfan  alio- 
rum  iraexccutione  prxfentium  recipiendorum  aut  illorum  in  . quorum  &- 
vorem  dicli  fimplices  Monachi,  aut  alii  fie  recipiendi  tpnç  Cauoniçi  rcû- 
gnaverint , per  dece/Tum  hujufmodi  aut  aliàs  quovis  modo 'Vacantes  fup- 
prefii  8c  extinâi,  ac  fru&us  illorum  diélx  menfx  Capitulari  applicati 
fini  & efie  cenfeantur  eo  ipfo,  8c  euro  ad  dittum  numerum  duodecim  per- 
vencrint  ultra  duftum  Abbatem  duodecim  Canonici  Prxhendati,  Deçang- 
tu , Archidiaconatu  8c  Thefaurariâ  , ac  Perfonatibus  prxdi&is  inclufis, 
perpetuo  exiflant  j authoritate  8c  tenore  fupradiélis  perpetuo  erigimus  & 
inuituimus.  Ita  quod  etiam  Sacrtftià,  Hoftellarià  & Cantotia,  Perfonati- 
bus , feu  officiis  liujufmodi  per  obitum  illos  feu  ilia  obtinentium  vacau- 
tibus , illi  feu  ilia  (uppreffi  feu  fupprefla  fint  eo  ipfo  , ac  eorum  fruttus, 
redditus , proventus  6c  emolumentn  quæcumque  menfx  Capitulari  prx. 
d.£fcx  a pp  ! te  a ta  8c  appropriata  fore  cenfeantur.  Ac  eidem  menfx  Capi- 
tolin de  Langiaco.dc  Merloto,  de  Bornello.dc  Vilbris-filva,  & de  Ofeio, 
cum  primum  per  ccflum  vel  deceflum  eofdem  Prioratus  in  titulum  vel 
comntendam  obtinentium,  aut  aliàs  quovis  modo,  vel  fucceflivè  ; neenon 
de  Ycndaco , cum  dccedente  pro  tempore  Sacrifia  ipfius  Ecdefix  &Sa- 
criftta  prxdifta  per  filins  deceflum  fupprefla,  ac  per  illius fuppreffionem 
unione  hujufmodi  dillolura  per  diffolutionem  hujufmodi  vacaverint,  Priora- 
tus  prxdidos  qui  Conventuales  non  funt,  ex  tune  proue  exilant,  & à 
contra  etiam  fi  ad  Prioratus  & officia  hujufmodi  confueverint  per  elcdlio- 
nem  atfu  ni , eifque  cura  immineat  animarum,  cura  illis  annexis,  fuppor- 
tatis  piius  omnibus  eiflem  Officiis  8c  Prioratibus  incumbentibus  onerb 
bus,  nec-nonomnia  & fin  gu  la  omnium  8c  ilngulorum  fupprelîbrum  Of- 
ficiorum  prxdidlorum  frudus,  redditus , proventus , jura , obvemiones, 
émoluments  quxcumqne,  quorum,  ae  Sacriftix  8c  omnium  Prioratuum 
prxdi&orum  infimul  fru&us  , redditus  & proventus  viginti  quatuor 
ducatorum  auri  de  Caméra  fecundum  communem  xflimationem , ut  aflb* 
ritur , non  excedunt  valorem  annuum  autoritate  8c  tenore  prxdiétis  per»- 
p.tuô  amicâfrnus,  unimus  8c  incorporamus,  ac  applicamus  & appropria» 
mus.  Ita  tamen  quod  Officia  & Prioratus  hujufmodi  nuncin  titulum,  vei 
concnendam,  aut  aliàs  quomodolibet  obtinentes  quoad  vixerint  illorum 
onera  illis  refpedlive  incumbentia  fupportando , abfque  prxjudicio  ipfo* 
rum  Capituli  illorum  frit&us  hujufmodi,  prout  haftenus  perceperunt,per- 
cipere  & retinere  poffint.  Liceatque  prxrktis  Capitulo  de  Langiaco , de 
Merloto,  de  Bornello  ,de  Vfilaris-filva,  de  Ofeïo&  de  Vendaco  Priora- 
ruum  & annexorum,  juriomque  8c  pertinentiarum  fuarum  nec  non  hono» 
rum  ac  etiam  jurium  8c  pertinentiarum  fupprefTornm  officiorum  prxdio 
torum,  cum,  lit  prxfertur,  vacaverint,  realcm  8c  a&ualcm  pofleffionena 
vel  per  alium  feu  alios  propriâ  autoritate  8c  abfque  alia  declaratione  li* 
berè  apprehendere  & retinere  poifint.  Nec*non  eifdem  Prioratibus  fie 
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unitis  pet  Prefbyteros  idoneos  ad  ipforum  Capituli  nutum  ponendos  èc 
amovendos,  te  locorum  Ordiiuriis  folutis  tune  juribus  illis  folvi  foliris 
przfentando  defetviri  te  animarum  curam  illis  forfan  imminenrem  cxerceri 
facere,  Dicecelànorum  locorum  te  aliorum  quorumvis  licentiâ  minime  re- 
quifitâ.  Sic  tamen  quod  Capitulum  te  Canonici  przfati  ratione  Prioratuum 
hujufmodi  menfae  Capitulari  fie  unitorum  omnia  onera  illis  incumbcntia 
quz  Prioratuum  hujufmodi  Priores  pro  tempore  exiftentes  fubire  teneban- 
tur,  fubire  teneantur.  Et  infupec  quod  modernus  ac  pro  tempore  exiftens 
ipfius  Ecclefiz  Abbas  Bidellum  fuum  Gardianum  nuncupatum,  prout  habe- 
re  confuevit  habeat.  Et  fimiliter  Decanus  te  Capitulum  hujufmodi  corum 
Bidellum  habere  te  deputare.  Ac  unum  Magiftrum  in  Cantu  te  fcx  pueros 
Chori  ad  eorum  nutum  amovibilcs  tenere  & manu  tenere.  Et  Dccanus  pri- 
mum  locum  & primam  voeem  in  Capitulo  6c  illius  traâatibus  : Archidiaco- 
mis  veto,  fecundum  locum  Sc  fecundam  voeem  : Thefaurarius  tertium  lo- 
cum & tertiam  voeem  : Sacrifia  quartum  locum  6c  quartatn  voeem  : Hof- 
tellarius  quintum  locum  8c  quintam  voeem  : Cantor  verè  fextum  locum  te 
fcxram  voeem  habere,  te  alii  Canonici  prxfati  five  habitum  regularem  do- 
minant, five  non,  te  alii  qui  de  novo  recipientur,  ordinem  fux  recep- 
tionis  fervare  debeant.  Ac  in  choro  Ecclefix  prxdiétx  Decanus  in  primos 
Thefaurarius  in  fecundo  : te  Hoftellarius  in  tertio  ftallo  prope  ingreflum 
chori  Ecclefiz  hujufmodi  à parte  finiftra  : Et  Archidiaconus  in  primo; 
.Sacriftain  fecundo  te  Cantor  in  tertio  ftallo  à parte  dexrra  prope  ingreftum 
chori  przdi&i  fedeant  : alii  verô  Canonici  tam  prxfentes  quant  futuri  hinc 
inde  à dextris  te  à finiftris  fuz  receptionis  ordinem  fervent.  Thefaurarius 
etiam  Cantor  pro  tempore  effe&us  locum  non  muret.  Et  hujufmodi  fe- 
dendi  ordo  in  eodem  choro  te  alibi  incedendi,  quo  ad  omnes  Dignitates 
te  Perfonatus  leu  officia  obtinentes  feu  alios  fimpliccs  Canonicos  prz- 
terquam  in  facro  Prefbyteratus  ordine  non  conftitutos,  qui  voeem  in  Ca- 
pitulo non  habeant,  nec  in  altioribus  fedibus  fed  inferioribus  fèdeanc, 
fêrvetur.  Quodque  in  ipfa  Ecclefij  majores  Miflz  te  Horx  Canonicac 
diftinftè  ac  débité  , ac  cum  pausâ  te  debito  accentu,  nec-non  devotà 
pfalmodiâ , fecundum  ufum  , ritum  te  morem  difb*  Romanæ  Ecclefiz 
«elebrentur  te  recitentur.  Et  diebus  folcmnibus  Decanus  in  abfentia,  vel 
negligentia,  feu  impcdimento  Abbatis,  te  in  abfentia  Decani,  Archidiaco- 
nus  ; te  in  abfentia  Archidiaconi  Thefaurarius,  te  in  abfentia  Thefaurarii  alii 
perfonatus  feu  officia  hujufmodi  obtinentes , ft  eis  placuerit,  Miffas  & alia 
officia  cum  ornamentis  convenientibus  affiftentibus  fibi  duobus  ex  fimpli- 
cibus  Canonicis  inibi  przfcntibus  qui  fibi  gradatim  afïiftere  teneantur,  ce- 
lebrare  debeant.  Et  Cantor  rotulum  tam  de  didtis  duobus,  quam  aliis  cjuf- 
«tem  Ecclefiz  Canonicis,  qui  in  prxdidfcis  diebus  folemnibus  leûioncs  ma- 
tutinales,  qnàm  Capeltanis  te  aliis  qui  alia  officia  dicere  te  decantare  tenean- 
tur, conficere,  te  in  loco  per  Decanum  te  Capitulum  propter  hoc  eligende 
affigere.  Ac  di&i  quatuor  Capellani  Hebdomadarii  nuncupati  fucceffivè  poft 
alium  per  unam  Hebdomadam  juxta  ordinem  per  diâum  Canrorem  indi- 
cendum  majores  Mifïàs  ordinarias  feu  diei  occurrentis,ac  Horas  Canonicas, 
aiüaliquifi  cotumdem  Canonicorum  MifTam  te  officia  hujufmodi  celebrare 
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volucrit,  incipere  6c  terminare.  Alii  veto  ex  ipfis  quatuor  Hebdomada- 
iiis  qui  non  étant  in  curno  feu  Hebdomadi , ad  altas  MifTas  celebrandas 
in  di&a  majori  ordinaria  & aliis  majoribus  Diaconum  & S ubdiaconum , 
fi  cum  Diacono  & Subdiacono  decantari  debeant , alceinatis  vicibus  fe- 
cundum  ordinem  per  eundem  Cantorem  fuper  hoc  ftatuendum  facere.  Ht 
di&idüodecim  alii  Capeltani  tics  magnas  MifTas  5c  quatuor  minores  qua- 
libet  die , 5c  ultra  illas  fingulis  quartis  5c  fextis  feriis  ac  die  fabbati  unam 
parvam  Milfam  fecündum  turnum , modum  5c  rotulum  per  didos  Deca- 
num  & Capitulum  ordinandum  5c  per  eundem  Cantorem  indicendum  de. 
cantare  6c  cclebrare  teneantur.  Nullique  ad  Capcilanias  hujufmodi  ad- 
mittantur , nifi  bene  legere  6c  fufficientcr  cantare  fciant>&  a&u  Prcfby- 
teti,  vel  in  artate  in  qua  infra  annum  ad  facros  5c  Prefbyteratus  ordincs 
promoveri  poffint,  conflitutiexiftant,  6c  fialicui  modo  prxmifi'o  nonqua- 
lificato  aliquaprarditfbaruna  Capellaniarum  conferatur,  collatio  hujufmodi 
fit  ipfo  jure  nulla  > ac  quod  fi  aliquis  cui  ex  eifdem  Capcllaniis  provifum 
fuerit,  infra  annum  ad  facrum  Prefbyteratus  ordinem  legitimo  impedi- 
mento  cefTanre  promotus  non  exftiterit,  Capcllania  fibi  col  lata  ipfo  jure 
vacare  cenfeatur,  5c  de  ilia  abfque  alia  declaratione  per  Abbatem  altcrt 
qualificato  provideri  poiTic.  Ec  Abbatis  pio  fua  domo  Abbaciali  torum 
id  6c  quidquid  eft  à claufura  ftabulorum  veniendo  ufque  ad  torcular,  6c 
à difto  torculari  eundo  per  longitudinem  hofti  ufque  ad  ftabulum  per  du 
le&um  filium  Reynaldum  five  Reynal  pofîcflüm  5c  refiduum  non  com- 
prehenfis  eis  qua:  funt  à dormitorio  5c  refe&orio , Capitulo  & Canonicis 
remaneat  ad  domificandum  5c  domos  Canonicales  8c  claufuras  xdifican- 
dum  fecundum  partem  6c  diftributionem  per  difkos  Decanum , 6c  Capi- 
tulum faciendam.  Quodque  domus,  & omnia  & fingula  bona,  res,  & jura* 
fru&us , redditus  , proventus , dominia,  hxreditagia  , terrx,  prata,  pafeua, 
cenfus  & alia  jura  qux  ad  fingula  fupprefla  officia  refpe&ivc  6c  divifim 
fpeffcent  6c  pertineant  ad  Dignitates  & Perfonatus , feu  officia  locofup- 
preflbrum  officiorum  ere&a  protempore  obtinentes  libère  prout  haûe- 
nus  fpefhrunc  & pertinuerunt.  Et  fi  contingat  quod  aliqni  ex  Canonicis 
acquirant  aliquas  domos  in  ipfo  oppido  à domo  quam  dileftus  filins  Fran» 
eifeus  Vachat  habitat  veniendo  dirc&è  ab  utraque  parte  ufque  ad  muros 
ipfius  oppidi , di&x  domus  fie  acquifitx  6c  ab  illis  dependentia  quxeun- 
que  ubicumque  fiierintfie  dix  prxdiâx  domus  clauftrales , non  eompre- 
henfis  di&is  doroibus  Dignitatum  6c  Perfonatuum  prxdifforum , eifdem 
Decano  & Capitulo  pertineant.  Et  ilia:  pro  tempore  vacantes  Canonicis^. 
feu  aliis  ejufdem  Ecclcfiæ  Copellanis  6c  habituatis  plus  5c  ultimo  ofFe- 
xentibus  ad  vitam  Bénéficiaient  tantummodo  vendi , 5c  pecunix  ex  hoc 
provenientes  in  emptionem  librorum , Calicum  & ornamentorum  Eccle- 
fix  prxdittx  converti  debeant.  Nec-non  Abbas  prxfatus  ultra  id  quod 
diffcis  Monachis  competebat  loco  alimentorum  & eorum  qux  diffus  Ab- 
bas Religiofis  fuppetere  tenebatur , eifdem  Canonicis  fingulis  annis  fuper 
fru&ibus  menfx  Abbatialis  ipfe  & ejus  fuccelfores  diffx  EcçlefiæAbba- 
ses  pro  tempore  exiftentes  quantitatem  feptingentorum  Bichetorum  granl 
fcJadi  frumenti  cuna  centum  modiis  vini  naenîurx  illius  oppidi , ncc-noni 
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trecentas  fexaginta  libras  tutonenfes  pccuuiâ  numeratâ  eifdena  Decano  & 
Capiculo  perpetuo  in  fefto  fànûi  Remigii  dare  & efFeôualiter  perfolvere 
teneatur , faltem  donec  & quo  ufquc  idem  modcrnus  6c  pro  tempore  exif- 
tcns  Abbas  (imilcs  grani  frumenti  Sc  pecuniarum  quantitates  m compe- 
temi  redditu , oneribus  d.du&is,  fupcr  bonis  à prxfato  Monafterio  de- 
pcndentibus  6c  de  pertinentiis  menfx  Abbatialis  prxfatx  exiftentibus  rea- 
liter 6c  curn  effe&u  afïïgnaverit.  Quodque  prxmifTorum  omniu.n  fie  fin- 
gulorum  aliorum  eifdcin  Decano  üc  Capitulo  in  futurum  competenuum 
duodecima  pars  inarcam  communem  dittorum  Capituli  ar.no  qu.  libec  pri- 
mitifs 6c  ante  omnia  pro  negotiis  rebus  & indigentiis  eorumdem  Decani 
6c  Capituli  reponatur  6c  recondatur.  Reliqua  veto  in  diftributionibus  quo. 
tidianis  tam  eorumdem  Canonicorum  quam  Hebdomadariorum  & aliorum 
Capcllanorum  ad  di&amen  6c  crdinationem  Decani  Sc  Capituli  prxdicfcorum 
applictntur  8c  diftiibuantur.  Ac  quod  Dignitates,  Perfonatus,  Canonicatus 
6c  Prxbendas  , ac  Capellanias  in  eadem  Ecclcfia  nunc  & in  fntnrum  ob* 
tinentes  , 6c  illi  in  divinis  defervientes  habituati  nuncupati  tint  ufuarii, 
habeantque  liberum  ufum  in  nemoribus,  five  czduis  6c  foreflis  ipfius 
Monafterii  ad  didum  Abbatem  6c  ejus  menfarn  Abbatialem  fpcûantibus 
tam  ad  domificandum  in  clauftro  diâx  Ecclefix  , quam  ad  comburen- 
dum , ac  fcallatos , paxillos  feu  perticas  conficiendum  6c  capienduin  pro 
eorumdem  vineis  , tam  ad  Capitulum,  feu  menfarn  Capitularem , quam 
ad  Dignitatcs,  Perfonatus  , feu  Officia,  ac  Canonicatus,  & Prxbendas 
Ecclefix  hujufmodi  fpedantibus  ; ncc-non  ad  dolia  pro  vinis  earumdem 
vincarum  rccondendis  crmponendum  6c  faciendum;  qux  quidem  ligna  ad 
domificandum , 6c  fcallatos , ac  paxillos  6c  peiticas  conficiendum  eifdera 
cum  figuo  Sc  marca  didi  Abbatis  more  folito  liberentur  i ac  liberi  ô£ 
imwnincs  fine  perpetuo  d folutione  mollendinagii  feu  molliturx  fuorum 
granorum , 6c  minagii , ac  furnagii  pro  fuis  & fuorum  ufu.  Ipfiquc  Ca- 
pitulum  Sc  habituati  didx  Ecclefix  in  illius  clauftro  folum  & unicum 
furnum  pro  omnibus  habere  pofF.nt.  Et  quilibet  obtinens  Digniutem  vel 
Perfonatum , feu  Officium,ac  Canonicatum  6c  Prxbendam  pctcipiat  dif- 
tributiones  pro  Canonicatu  Sc  Prxbenda,  & non  pro  Dignitate,  vel  Per- 
fonatu  , feu  oflicio.  Quarum  quidem  diftnbutionum  taxa  fecundum  quan- 
ti tatem  fruduum  8c  reddituum  Ecclclîz  prxdidx  fiat.  Ita  quod  Canonici 
in  Prefbyteratus  ordine  non  conftituti  folum  unam  S emi- prxbendam  ; & 
très  Capellani  infimul  tantum  quantum  unus  Canonicus  tam  in  diftribu- 
tionibus, quàrn  aliàs  : Sic  quod  quilibet  tertiam  partem  valons  unius  Prz- 
bendx,  6c  quilibet  Capellanus  Hebdomadarius  unam  Scmi- prxbendam  j 
6c  Magifter  Puerorum  Chori  pro  fe  6c  prxfatis  fex  Pueris  unam  Prx- 
bendam cum  dimidia  per  manus  ipforum  Capituli  pro  eorum  vidlu , vef- 
titu  6c  manutentione  percipianr.  Ita  quod  fi  per  Prxbendacum  prxdi&a- 
rum  fuppreflionem  aut  aliàs  Ecclefix  prxduftx  frudtus  augeri  continuât 
tempore  procedente  , eo  cafu  etiam  di&orum  Hebdomadariorum , Ca- 
pcllanorum 6c  Magiftri  Puerorum  feoundum  Canonicorum  diftriburiones 
augeantur.  Bidellus  vero  Capituli  fecundum  difcretionem  eorumdem  Ca- 
pituli  falatium  percipùt.  Et  quilibet  obtinens  Dignitaccm,  Perfonatum, 


l" 


Pièces , Titres , & Mémoires 5 Çsfc.  ipg 

vtl  officium  in  Ecckfia  hujufmodi  habeat  fi ngulis  annis  duos  menfes  cum 
dimiJio  -,  ac  quilibet  Canonicns  duos  menfes  de  abfentiis  continuos,  vel 
pluribus  continuis  , vel  diverfis  diebus,  quibus  nihil  perdant  de  prædi&is 
fuis  groffis  fru&ibus,  fed  prarfentes  reputentur.  Ita  tamen  quod  nullus 
five  fit  conftitutus  in  Dignitute,  five  fit  Canonicus  fimplex,  ablcns  per- 
cipere  valeat  quotidianas  diftiiburioncs  , in  quibus  non  continentur  vina  , 
grana,  Sc  pecunix  quæ  pro  alimentis  ejufdem  Capituli  data  fuerunt.  Sic 
quod  de  diftributionibus  pro  abfemibus  nihil  miniftrerur.  Poterunt  tamen 
Capitulum  5c  Canonici  præfati,cum  Canonicis  illorum  permifïione  8c  licen- 
lià  abfentibus  ex  jufta  Sc  ration^bili  caufa  fuper  hujufmodi  ftu&ibus  & di- 
ftributionibus in  abfentia  percipicndis  difpenfare.  Liceatque  di&o  Abbati 
qui  etiam  abfens  unum  Canonicum  ex  numéro  di£torum  duodecim  habere, 
qui  etiam  abfens  fuos  groftbs  fru&us  percipiat.  Et  Dignitates  , feu  Per- 
fonatus , aut  officia  hujufmodi  pro  tempore  obtinentes , quamvis  abfentes 
fuerint , fru&us  Dignitatum  Sc  Pcrfonatuum  fuorum  di&â  eorum  ab- 
fentia  nonobftantc  percipere  valeant , fed  de  eorum  Præbendis  nihil,  nifi, 
ut  prxfertur  , durante  abfentia  duorum  di&orum  mcnfium  percipere  pof- 
fint.  Et  quoties  Dignitates  8c  Perfonatus , feu  officia,  ac  Canonicatus  Sc 
Præbendæ , nec  non  Capellanix  hujufmodi  pro  tempore  vacabunt , illi 
quibus  de  eifdem  Dignitatibus  5:  Perfonatibus , five  officiis , Canonica- 
tibus  Sc  Præbendis  , ac  Capellamis  provideri  contigerit , donec  fint  pa- 
cifici  poftefïores  , vel  aliquis  collitigantium  fuper  illis  fenrentiam  recre- 
dentiam  nuncupatam  defuper  reportaverit , nullos  fru&us  ex  eis  percipe- 
re valeant,  fed  diûi  fruûus  per  ipfum  Capitulum  durante  lire  percipiantur, 
& ipfi  Capitulum  ex  illis  divina  officia , ad  quæ  Dignitates , Perfonatus, 
feu  officia  , Canonicatus  & Præbendas , vel  Capellanias  hujufmodi  obei- 
nentes,  tenentur , celebrari  faciant , Sc  refiduum  , fi  quid  fit  in  tuiliratem 
Sc  pro  negotiis  Capituli  hujufmodi  convertatur.  Quodque  Decanus  qui 
loco  Camerarii  ratione  onerum  Camerariæ  incumbemium  fcxaginra  libras 
turonenfes  pro  una , videlicet  in  fanéli  Joannis  Çaptiftæ  ; Sc  alia  illarum 
medietatibus  in  Domini  noftrijefu  Chrifti  Nativitatum  feflivitatibus;  Ar- 
chidiaconus  autem  ratione  onerum  Infirmariæ  incumbemium  triginta  li- 
bras  turonenfes  pro  una  > videlicet  in  celcbritate  Omnium  Sanélorum,  Sc 
alia  in  fefto  Refurreéfcionis  ejufdem  Domini  noftri  Jefu  Chrifti  : 8c  The- 
faurarius  ratione  onerum  Celleraria:  incumbcntium  ultra  manutentionem 
lampadis  in  Ecclefiæ  Beatæ  Mariac  Virginis  ejufdem  Monafterii  conti- 
nuo  ardentis  fexaginta  fblidos  turonenfes  pro  una  in  celebritate  Omnium 
San&orum , Sc  aïia  æquis  portionibus  in  fcfto  Refurreftionis  hujufmodi: 
Hoftellarius  vero  dimidium  dolium  boni  vini  in  Fefto  Nativitatis  Domini 
fingulis  annis  perpetuo  Capitulo  hujufmodi  perfolverei  Sc  diâus  Hoftella- 
rius Eleemofynam  per  eum  feria  quinta  majoris  Hebdomadæ  fieri  folitam 
fimiliter  perpetuo  illam  facere.  Sacrifia  autem  onera  per  cum  fupportari 
folita,  donec  Sacriftiam  hujufmodi  per  obitum  nunc  illam  feu  pro  tem- 
pore poffidentes  vacare  contigerit,  omninô  fupportare  teneantur.  Scdcum 
primum  illam  fie  vacare  contigerit , omnia  dominia,  jura,  fruilus , reddi- 
tus  & emolumenta  quxcunque  per  modernum  Sacriftam  ratione  ipfius  Sa- 
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critliae  percipi  folita  penitus  pertincant.  Di&ufque  Prioratus  de  Vendaco 
eidem  Sacriftix  unitus  etiam  cum  fuis  juribus  & pertinentiis  univerfîs  men- 
fx  Capitulari  prxdi&x  perpetuo  unitus  fit  5c  remancat.  Et  tune  Capitu- 
la hujufmodi  onera  Sacriftix  & Prioratui  de  Vcndaco  prxdi&is  incum- 
bemia  omnino  fupportare,  ac  Ecclefiam  prxdi&am  in  omnibus  manu- 
tenere,  5c  repararc.  5ic  tamen  quod  idem  Abbas  manutentionem  5c  re- 
parationem  hujufmodi  nunc , 8c  donec  diéta  unio  fuum  fortita  fuerit  ef- 
fe&um , more  folito  facere  teneatur.  Et  expenfx  conviviorum  qux  Domi- 
nica  cujus  Mifix  introitus,  incipit  Quaftmodo  5c  Beatx  Marix  Magda- 
lcnes,  ac  Tranfiationis  cjufdem , Nativitatum  ac  Anniverfarii  ipforum 
Gerardi  & Bcrthx  fundatorum  diebus  fieri  folcbant , in  piis  Eleemofynis 
diâis  diebus  juxta  taxam  feu  providam  ordinationcm  per  Abbatcm  5c 
Capitulum  defupec  faciendam  expenfis  ipforum  Decani  8c  Capituli  per- 
petuis  fututis  tetnporibus  crogandis  5c  diftiibuendis  convertantut  & ap- 
plicentur.  Quodque  fpolia  decedentium  Monachorum  qHX  Abbati  di&i 
Monaftcrii  pertinebant  de  extero  per  ipfnm  Abbatemaut  alium  exigi  non 
poflint,  nin  Canonici  ipfi  ab  inteftato  decederent  : quo  cafudi&us  Abbas 
eis  in  omnibus  bonis  mobilibus  fuccedat  : ac  Abbas  Sc  Capitulum  prx- 
fentia  5c  futura  aliquâ  locatione  feu  arrendatione  ultra  novem  annos  al- 
tero  non  confenticnte  & inconfulto  quoquomodo  arrendare  feu  locare 
nequeant.  Ac  quod  jus  nominandi  ad  di&am  Abbatiam  illius  occurrente 
vacatione  ad  prxfatum  Francifcum  5c  pro  tempore  exiftentem  Francorum 
Rcqcm.  Collatio  vero,  Canonicatuum  5c  Prxbendarum  hujufmodi  fi  quan- 
do  & cum  pvimum  ad  dittum  numerum  redufti  fuerint  ad  prxfatum  Re- 
gem  8c  diftum  Abbatcm  : Ita  quod  primo  vacaturorum  Canonicatuum 
ad  Abbatem  & fecundo  loco  etiam  vacaturorum  Canonicatuum  & Prx- 
bendarum  ad  Rcgem  prxfatos  alternative  fecundum  vacationcm  illorum. 
Collatio  autem  Dignitatum  , Pcrfonatuum  , Capellaniarum,  Prioratuum, 
Parochialiuin  Ecclefnrum  & aliorum  Bencficiorum  àdifto  Monafterio  de- 
pendentium  ad  di&um  Abbatem  pleno  jure*  Prxfentatio  vero  Beneficio- 
rum  ab  officiis  olim  regularibus  nunc  in  Dignitates  err&is  dependentiura 
ad  Decanum  , Archidiaconum  5c  Thefautarium,prxdidos  ; aliorum  ta- 
men ab  officiis , nunc  Perfonatibus , Sacriftix  , Hoftcllarix  8c  Cantotix 
dependentium,  poftquam  illorum  fru&us  menfx  Capitulari  prxdi&x  ap- 
plicati  fuerint  5c  Capitulo  prxfatis,ad  Capitulum  collatio,  feu  inftitu- 
tio  ad  Abbatem  refpe&ivè  fpe&ent  5c  pertincant.  Et  quoniam  ad  Prio- 
res  Prioratuum  de  Langiaco,  de  Merloto.de  Villaris-filva  , de  Bornello, 
5c  de  Ofeïoprxdidlorum  menfx  Capitulari,  ut  prxfertur  unitorum  forfitan 
competunt  aliquorum  Beneficiorum,  vel  Officiorum  Ecdtfiafticorum  col- 
lationes , prxfentationes , proviliones  , inftitutiones  fi  u alix  difpofuiones, 
illx , poftquam  di&orum  Prioratuum  unio  prxfentium  vigore  fuum  fortita 
fuerint  effeiftum  , ad  Capitulum  prxfatos  penitus  fpeâent  5c  pertincant. 
Quodque  omnes  caufx , dignitates  5c  perfonatus  feu  officia  obtinentium, 
ac  Canonicorum  , Capellanorum  5c  aliorum  habituatorum  ejufdem  Ec- 
clefix  ram  cri  min  aies  quàm  civiles  5c  mixtx  fivc  de  parte  ad  partcjn  co- 
ram prxfato  Abbate  aut  ejus  Vicario  in  loco  Capitulari  ejufdem  Ecdefix 
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ve\  alibi  infra  ambitum  ejufdem,  in  quo  habebunt  carccres  neceflanos, 

Sc  nullo  modo  in  confiftorio  officialatus  præfati  traûentur.  Nec  ipli  Ca- 
nonici  auc  habituati  in  carceribus  Officialatus  hujufmodi  introduci  pof- 
fine,  fed  eorumdem  Canonicorum  caufx  adivar  6c  paffivx  in  difto  Ca- 
pitulari  vcl  alio  loco  infra  illias  ambitum  traâaii  debeant.  Ac  quod  Ec- 
clefia  hujufmodi,  nec-non  Abbas,  dignitates,  perfonatus , vcl  officia  ob- 
tinentes  , Capitulum  , Canonici , Hebdomadarii , 6c  alii  Capellani , Per- 
fonae  , Miniftri  6c  habituati  Ecclefix  hujufmodi  pro  tempore  exiftentes 
cum  univerfo  tertitorio  ipfius , olim  Monafterii  nullius  Provincîx  , prout 
prius  Monafterium  , 6c  illius  Abbas  ac  officia  obtinentes  , Monachi  6c 
perfonx  hujufmodi  non  eratit,  fie  de  extero  non  exiftant.  Nullique  Ar- 
chiepifcopo  five  Primati  fubfint , nec  ab  ullo  , prxterquam  à «obis  & 
fuccefforibus  noftris  Romanis  Pontificibus  6c  di&x  Sedis  Legato  vifuari 
poffint  , cifdem  autoritatc  8c  tenorc  perpetuo  ftatuimus  6c  ordinamus , 
ac  decernimus.  Prxterea  Abbati  6c  Capitulo  prxfatis  in  exccutione  præ- 
fentium  dilettos  filios  Macurinum  de  Rupe  Maurello , Joanr.em  Andrex 
de  Ludefle  Antonium  Defquicux  6c  Pctrum  Soilhac,  aliàs  Gerbe,  ac 
alium  feu  alios  Clencos  fxculares  quos  malueric , ejufdem  Ecclefix  Cano- 
nicos  prxbend.  tos  recipiendi.  Ncc  non  ordinationes , & ftatuta  rationa- 
bilia  6c  honefta , ac  facris  Canonibus  non  contraria  fuper  rcceptione  per- 
fonarum  ac  ce'ebratione  divinorum  officiorum , 6c  agendis  per  Miniftios 
ejufdem  Ecclefix , ac  Capitulis  generabbus  celcbrandis  6c  tenendis , nec- 
iion  divifionibus  fru&uum  faciendis  ac  diftribiuionibus  pcrcipiendis , vcl 
dimittendis,  8c  horis  Canonicis,  ac  Thefaurario , Sc  aliis  Officiariis  ne- 
cefiariis , nec-non  iis  qux  concernunt  decorem  6c  honeftatem  di&x  Eccle- 
fix , etiam  quoad  dclationem  Almutiarum  ac  bonos  mores  di&orum  Ma- 
giftri  6c  puerorum,  6c  fuper  aliis  qux  circa  omnia  præmifia  majori  de- 
clarationc  indigebunt  fubftantià  nonjmutatâ.  Et  prxemincntiis  Abbatis, 
Capituli  6c  aliorum  prxdiûx  Ecclefix  Miniftrorura  pro  tempore  exiften- 
tium  quas  habebunt  in  eadem  Ecclefia , ac  illius  choro , etiam  privando 
diftributionibus  & aliàs  mulftando  non  fervantes  ftatuta  Ecclefix  hujuf- 
modi  etiam  fuper  honore  fupetioribus  exhibendo,  6c  exteris  omnibus  aliis 
<jux  viderint  ftatuenda , condenda  6c  edenda  ,ac  condita  6c  édita , quoties 
oppovtunum  fuerit , mutandi , limitandi , corrigendi , 6c  inteepretandi  fc- 
cundum  rerum  6c  temporum  qualitates , 6c  loco  illorum  aliud , vel  alia 
ilatuta  & ordinationes,  quoties  eis  placuerit  & vifv.m  fuerit  expedire,  de 
novoedendi  6c  faciendi,qux  poftquam  condita , limitata  6c  corrcda  fue- 
, rint , diiftâ  autoritatc  Apoftolica  confirmata  fini  6c  efiê  cenfeantur.  Et 
ad  quorum  obfervationem  finguli  de  gremio  diûx  Ecclefix  adftri&i  ,fint> 
& ad  id  cum  pœnarum  6c  cenfurarum  Ecclcfiafticarum  adje&ione  coru- 
pelli  poffint,  plcnam  6c  liberam  facultatem  6c  autoritatem  conccdimus 
per  prxfentes.  Nec-non  Abbatem  & Monachos  præfatos  6c  eorum  fin- 
gulos  quipropter  tranfgreflum  inftitutorum  regubrium  prxdiûorum  ?K- 
quam  apoftafix  notam  five  irregularitatem  aut  inhabilitatem  forfan  in- 
currerint , ab  ejufmodi  cxceffibus  , nec-non  apoftafia  ac  quibufvis  ex- 
communicationis  6c  aliis  fententiis , ccufuris  6c  Fccnis  Ecdefiafticis  qius 
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prxm . fîôrum  occafione  quomodolibet  incurrerint  , tâdcm  atitoritate  6c 
prxientium  tenore  abfolvimus,  ac  cum  eis  fuper  irregulnritare  , fi  quam 
cenfuiis  hujufmodi  ligati  mi  fias  & alia  divina  officia  celebrando  aut  alias 
fe  immifcendo  contiaxcrint.  Quodqoe  ctiam  Abbas,  dignitates,  perfona- 
tns , Canonici  8e  Capdlani  quxcumque  , quotcumque  8e  qualiacumqae 
cum  cura  6c  fine  cura  fxcularia  ahàs  fe  invicem  fe  compacienria  Bénéficia 
Ecclcfi  ifiica  , eciamfi  Canomcattts  8e  Prxbendx , aut  dignitates  , pirfona- 
tus  , adminiftrationes  vel  officia  in  C;ithedra!ibus  ctiam  Metropoliranis 
vel  Collegiutis  8c  dignitates  ipfx  in  Cathedralibns  poft  Pontificales  ma- 
jores, (eu  Collegiaiis  Eccfifiis  hujufmodi  principales  fuerint  , fi  eis  alias 
canonicc  conferantur , aut  eligantur , prxfentcntur  , vel  alias  afTumantur 
ad  ilia  » vel  infiituantur  in  eis , ctiam  poft  rediuftioncm  hujufmodi  ac  fi 
regulares  nunquatn  fuiifent,  abfque  alia  d fpenfatione  recipcrc,  8c  ilia, 
nec-non  qnxjnmque , quotcumque  8c  qualiacumque  alia  Bénéficia  Ecclc- 
fi.iftica  cum  cura  8c  fine  cura  fxcularia , ac  prxdiâi  8c  quorumvis  ordi- 
nu.n  regularia , etîamfi  fxcularia,  Parrochiales  Ecclefix  vel  carum  per- 
peutx  vicarix?  Regularia  verô  bénéficia  hujufmodi , Monafteria , Priora» 
rus,  prxpofituræ,  prxpofiratus , dignirates  ctiam  Conventunles,  perfona- 
tus , adminiftrationes , vel  offi.ia  tam  fxcularia,  quam  regularia  confue- 
yerint  qui  per  elctftionem  afiumi  eifque  cura  immineat  àntmarum  , qui 
itngtili  eorum  in  didto  Monaftcrio  vel  alibi  eciam  Ecdefiis  Cathedralibns, 
etian>  regularibus  , etiam  ex  qnibufvis  conceffionibus  8c  difpenfàtionibus 
Apoftolicis  etiam  natalium , 8c  xtatis , & aliis  quibufeumque  defeélibus 
ronobftantibus  in  ticulum  8c  commendam  & aliàs  obtinent  & expe&anr, 
ac  in  quibus  & ad  qux  jus  eis  quomodolibet  competit , abfque  nova  pro- 
vjfïone  feu  commenda  8c  pofflffionis  acceptione  per  eos  defuper  facien- 
dis , lit  prius  quoad  vixerint  retincre.  Iliaque  omnia  & fingula  fimul  vel 
ex  caufa  permutation is  , quoties  eis  placuerit , dimittere  8c  eidem  corn- 

!»/r  m cec^ere  > a.c.  ^oco  ^ern>^  vel  demiflorum  aliud  vel  alia , fimile  vel 
diffimile , aut  fimilia  vel  difiimilia,  Beneficium  feu  Bénéficia,  Ecclcfiafti- 
cum  vel  Ecclefiaftica  quxeumque , qnotcumque  & qualiacumque  fe  invi- 
cem compatientià  fimiliter  recipcre  8c  ut  prxfertur,  retinere  ; nec  non 
quafeumque  penfiones  animas  fuper  quibufvis  fruftibus,  redditibus  & 
proventibus  Ecclcfiafticis  eis  forfan  affignatas  etiam  ut  prius  quoad  vi- 
xerint  percipere , exigetc  ac  levare.  Ac  quibufeumque  gratiis  8c  difpen- 
fationibus  ac  indulcis  lîbi  8c  eorum  cuihbct  Apoftoücà  vel  alia  quâvis 
autorirate  quomodolibet  haétenus  conccffis.  Nec-non  eidem  ere&x  Ec- 
clefix  , ac  illius  Abbari  & Capitnlo,  nec  non  dignitates  8:  perfonatus  , 
ac  Cnnonicatus  & Prxbendas  inibi  pro  tempore  obtinentibus , nec-non 
omnibus  8e  fingulis  bencficiaris  8c  aliis  perfonis  ac  Miniftris  ipfius  Ec- 
clcfix  etiam  pro  tempore  exiftentibus  omnibus  8c  fingulis  privilegiis , im- 
munitatibus,  libertatibus  /favoribus,  prxrogativis , conceffionibus  8c  in- 
dU'tis  , quibus  alix  Collegiatx  Ecclefix  fxcularcs  8c  illorum  Capitula  , ac 
Dignitates  & perfonarus  obtinentes , nec-non  Canonici,  ac  Clerici  bé- 
néficia», Petlonx  A:  Miniftri  de  jure,  vel  confuctudinc  ntuntur,  potiun- 
tux  8<  gau  dent , ac  uti , potiri  8c  gandere  poteriuit  quomodolibet  in  tu- 
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turum.  Ac  etiam  aliis  grariis  ôc  indulgenciis  per  quofcumque  Romanos 
Pontifices  prxdccefl'ores  noftros  eis  ac  dido  Monafterio  quoquo  modo 
conceflis,  quorum  omnium  cenores  prxfentibus  habere  volumus  pro  ex- 
prcflis  quibus  antea  ucebantur,  potiebantur  Ôc  gaudcbant,  uti,  potiri  ÔC 
gaudere  ; nec-non  bénéficia  fub  cifdem  difpenfationibus  coroprehenfa  re- 
ciperc  ôc  juxra  illorum  tenorem  retinere  Uberè  5c  licite  valeanr , difpen- 
(àmus,  fibique  paricer  indulgemus  , ac  omnem  inhabiliracis  &’infamix 
macula m five  nocam  per  eos  prxmiflbrum  occafione  forfitan  contradam 
penitus  abolemus.  Nec-non  bénéficia  obttenta  5c  jus  hujufmodi  proptor 
redudionem  non  vacare  dccommendas  non  ccflare , ac  difpenfationes,  ôc 
gracias,  & induira  hujufmodi  pletuun  roboris  firmiratem  obtincre,’ ac 
cum  claufula  permucandi  & Commendx  cedendi.  Nec-non  derogationi- 
bus  ac  omnibus  & fingulis  aliis  in  eis  contenris  claufuljs  eifdem  Àbbari., 
Capitulo  ôc  Canonicis  etiam  pofl  redudionem  hujufmodi  fuffragari  pofîè 
& debere  in  omnibus  ôc  per  omnia , ac  fi  reduûio  ipfa  minime  Sbfuif- 
fec,  feu  ilia  Ecelefix , Abbati , Capitulo  ôc  Monachis  prxfutis  ur  fxculari 
ôc  perfonis  fxculanbus  à principio  concelTa  fuiflent.  Ipfoique  Deoda- 
tum  ôc  pro  tempore  exifteniem  didx  Ecelefix  Abbatem  ad  docendum 
de  concclîione  Faculcatis  cjus  fubdicos , ac  infra  limites  prxdidos  coin- 
morantes  Clcricali  caraderc  infigniendi  ôc  Minores  Ordines  eis  confe- 
rendi , ac  alios  Minores  Ordines  ab  aliis  recipiendi , licenriam  conceden- 
di,  aliifque  privilegiis  ôc  indultis  prxdidis  olim  Abbati  didi  Monafterii 
pro  tempore  exiftenti  conceflis  nullatenus  teneri , nec  ad  id  compelli  pof- 
. » fed  prxientes  ad  id  in  judicio  Ôc  extra  fufficere  nee  alterius  proba- 
«ionis  adminiculum  requiri  debere.  Ncc-non  eafdem  prxfentes  & in  eis 
contenta  quxeumque  quovis  prxtextu  feu  quâvis  occafione  vcl  causa 
etiam  neccfTario  exprimendà  de  nullitatis  vitio  aut  intentionis  defedu  per 
quolcumque  judices  cujufcumquc  dignitatis  exiftant  norari  feu  inapugnaii 
& illorum  efFcdum  quoquo  modo  impediri  non  porte , fed  fuum  plciium 
eflèdum  fortiri  debere.  Nec  non  unioncs  ôc  applicationes  hu;ufmodi  fub 
quibufvis  revocationibus,  fufpenfionibus  & derogaciombus  unionum  ÔC 
applicationum  effèdum  non  fortitarum  per  nos  ôc  fedem  prxiidam  fub 
quibufeumque  tenoribus  & forints  etiam  pro  tempore  facicndis  nullate- 
nus compreheudi  nec  comprehenfàs , fed  femper  ab  illis  exceptas  ac  pet 
illas  jus  in  re  quxfirum  efTe  & ccnftri.  Nec-non  prxmirta  omnia  Ôc  fin- 
gula  vim  contradus , tranfadionis  &:  concordix  inter  ipfos  Abbatem  ÔC 
Capitulum  invieem,  ac  prxfarum  Frandfcnm  Ôc  pro  tempore  exiftentem 
Francorum  Regem , nec-non  Sedem  prxdidam  ravore  ôc  contcmplatio- 
ne  hujufmodi  novx  eredionis  & ad  fxcularitatem  redudionis  obtinere, 
ac  inter  extera  Francix  privilegiis  afetibi  & computari.  Sicque  in  prx* 
mifïiî  omnibus  ôc  fingulis  per  quofeumque  judieps  Ôc  commiflarios  quâ- 
vis  autoritate  fungentes  Ôc  didx  Romanx  Ecclefix  Cardinales  fublata 
cis  & eorum  cuilibet  qu*vis  aliter  judicandi  ôc  interprerandi  focultace  jtja 
dicari  ôc  definici  debere.  Nec-non  quidquid  fecus  fuper  prxmifîis , vei 
eorum  aliquo  feienter  vel  ignoranter  contigerit  attentari  irritum  deinane 
decernimus.  Quocirca  venerabili  fratri  noflro  Epifcopo  Bethleemitano, 
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le  Nivemenfi  , ac  Antifliodorenfi  Officialibus  per  Apoftolica  fcripni 
mandamus,  qnatenus  ipfi  vel  duo  aur  unus  eorum  pet  fe  vel  alium  feu 
alios  prxfentes  litteras  & in  eis  contenta  quxeumque  , ubi  8c  quand» 
opus  fuerit,  ac  quoties  pro  parte  diâorum  Abbatis  8c  Capituli  feu  ali- 
cujus  eorum  defuper  fuerint  requifiti  , folemniter  publicantes  cifque  in 
-prxmiffis  efiicacis  deffènfionis  prxfidio  affiflcntes  faciant  autoiitate  no~ 
flrâ  praefentes  litteras  3c  in  eis  contenta  hujufmodi  fub  cenfuris  Eecle- 
fiaftici*  firmiter  obfervari  , ac  fingulos  quos  ipfs  praefentes  litteix  con- 
cernant illas  pacifiée  gaudere  :Non  perroittentes  eos  deluper  per  quof- 
cunquc  quâvis  autoritate  fungentes  contra  prxfêntium  tenorem  quomo- 
dolibet  moieftari,  impediri , feu  pertuibati , contradiâores , moleftatores 
quofeumque  & rebelles  per  cenfuras  & pœnas  Ecclefiafticas  ( appella- 
fiione  poftpofitâ  ) compefcendo  i ac  cenfuras  & panas  ipfas  etiam  itéra- 
tis  vicibus , quoties  opus  fuerit,  aggravando,  invocato  etiam  ad  haec,  fi 
opus  fuerit,  auxiliobrachii  fxcularis  non  obftantibus  prxmiffis  ac  priori 
voluntate  noftrà  prxdiâa.  Nec-non  Laterancnfis  Concihi  noviffime  ce* 
lebrati  uniones  perpétuas , nifi  in  cafibus  à jure  permiffis  fieri  prohibent 
tis  & qnibufvis  aliis  conftitutionibus  & ordinationibus  Apoftolicis,  nec- 
non  fundatione  Laïcali  Monaûcrii  de  Vezeliaco  hujufmodi  & tranfia>- 
tione  illius  fia  tus  de  Monialibus  in  Monachos,&  de  Monachis  in  fxtu*- 
lares , ipfiufque  Monafterii  & Ordinis  prxdiftorum  juramento , confin- 
marione  Apoftolicâ,  vel  quâvis  firmitatc  ahâ  roboratis  ftatmi»  3c  con- 
fuetudinibus , nee-non  privilegiis  & indultis  Apofiolicis  illis  ac  quibnf- 
vis  univerlîtatibus  fludiorum  generalîum  & îllarum  perfônis  etiam  fuper 
nominationibus  faciendis  3c  alias  fub  quibufeumque  etiam  deregatoria- 
rum  derogatoriis  aliifque  cfficaciuribus  3c  infolitis  claufulis  , nec-non 
irritantibus  3c  aliis  decrctis  etiam  motu  proprio  3c  quâvis  etiam  regiâ 
confideratione , ac  ex  quibufvis  caufis  conceffis  approbatis  & innovatis  : 
Quibus  omnibus  etiamfi  de  illis  corumque  totis  tenoribus  fpecialis  fpe- 
cifica  Sc  individua  mentio  fieri  dtberet , tenores  hujufmodi  ac  fi  de  verbo 
ad  verbum  inferti  forent,  prxfentibus  pro  fufficienter  expreffis  3c  infer- 
tis  habentes  quoad  prxmilla  fpccialitcr  & exprefsè  derogamus , 8c  fwffi- 
cienrer  derogatugr  efle  8c  adverfus  prxfentes  nemini  fuffragari  pofTe  dc- 
cernimus.  Ac  quorumvis  tribunalium  conluetudimbus , nec-non  contradi- 
âione  alicujus  partis  Conventus  Monaflerii  hujufmodi , ac  dilfenfu  feu 
afienfus  dcfeftu  vel  contradi&ione  cujufvis  di&i  ordinis  fuperioris  aut 
alterius  forfàn  fada  & contrariis  quibufcumque:a«t  fialiquibuscommuniter 
vel  divifim  à diûa  fit  fede  indultum  quod  interdici , fufpendi  , vel  ex- 
communicari  non  poflint  per  litteras  Apoftolicas  non  facientes  plenam  3c 
exprcfl'am  aede  verbo  ad  verbum  de  indultô  hujufmodi  mentionem.  De- 
cernentes  rranffirmptis  pjxfenrium  feu  proccffibus  aut  litteris  di&orum 
executorum  8c  cujufiibet  eorum  manu  Nôtarii  publici  fuferiptis,  & fi- 
gille  alicujus  eorum , feu  alicujus  Curix  Ecclefiafticæ  aut  perfonx  in  Di- 
gnitate  Ecclefiaftica  conflitutx  munitis , eandem  prorfus  fidem  in  judicio 
3c  extra  adhiberi  debere  qux  ipfis  otiginalibus  litteris  adhiberetur , fi 
fiaient  exhibitx  vel  oftcufx.  Nulli  esrgo  hominum  Üceat  hanc  paginatn 
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noftrx  abfolutioms,  fupprefiîonis , cxtinttionis , immutationis , redu&io- 
nis , liberationis  , impartitionis  , erc&ionis,  inftitutionis , unionis , anne- 
xion» , incorporationis  , application»,  appropriation»  , confirmation», 
rcfcrvationis , aflignationi . , ftatuti,  ordination»,  conceffionis,  difpen- 
fation» , abolition» , dérogation»,  mandari , decreti  Sc  volumatis  infrin- 
gere  , vel  ei  aufu  temerario  contraire.  Si  quis  autem  hoc  atremare  prx- 
fumpferit , indignationem  oninipotentis  Dci,  ac  Beatorum  Pétri  Sc  Pauli 
Apoftolorum  ejus  fe  noverit  incurfirum.  Datum  Romæ  apud  Sandhim 
Petrum  anno  Incarnations  Dominicx  15*7.  tertio  Idus  Januarii,  Pomifica- 
tus  noftri  anno  quarto. 

P O st  quarum  quidem  Littcrarum  Apoflolicarum  prxfcntationem-, 
vifionem,  Icélionem  & diligentem  infpt&ioncm  à nobis  Sc  per  nos, 
ut  prxmittitur  f.idtas  ; Nos  ad  fupradi&i  Oomini  Dcodati  de  Beduer  Ab- 
batis  coram  nobis  propterea  perlonalitcr  conftituti , Sc  id  ficri  hnmiliter 
poftulantis  ulteriorem  inftanthm , prxinfertas  Littcras  ApoftoÜcas  hujuf- 
modi  per  diferetum  virum  Dominum  Joanncm  Delà- Motte  Clericum 
Meldenfis  Dioccclis  publicum  autoritate  Apoftobci  Notarium  y in  Ar- 
chivio  Rotnanx  Curix  deferiptum  traoflumi , cxemplari  & in  hanc  pu- 
blicam  tranflimipti  formam  redigi , ac  exinde  fufcr.bi  Sc  publicari  manda- 
vimus  -,  decernentes  Sc  volentes.ut  prxrenti  noflro  tranlliimpto  publico 
five  exempta  plena  fid.s  deinccps  ubique  locorum  , in  judicio  Sc  extra, 
toties  quoties  opus  fuerit , adhibeatur , illique  ftetur  firmiter  Sc  credatur , 
ac  fi  pixinfertx  originales  ipfâc  Litterx  Apoflolicx  tealiterin  medium  ex- 
hibiez forent  vel  oflenfx.  Quibus  ommbus  Sc  fîngulis  prxmiflis,  ficut 
prxmittitur,  rite  pera&is  autoriratem  noftram  b terpofuimus  pariter  Sc 
decrctum.  In  quorum  ftdem  Sc  teftimonium  figillum  noftrum  quo  in  ca- 
libus  utimur , prxfentibus  licteris  deximus  apponendum.  Datum  Dorne- 
ciaci  Eduenfis  Dicectfis  fub  anno  à Nativitate  Domini  !J$8.  InJ.dtionc 
undecimâ  > die  veto  16.  menfis  Aprilis,  Pontificatus  prxlibati  S.  D.  N. 
D.  Pauli  divinâ  providentiâ  Papx  Terni  anno  quarto,  prxfentibus  ibidem 
Venerabilibus  viris  Dom.  Joanne  Mefmyn,  alias  Segault  > Abbate  Com- 
■mendatario  Monafterii  de  Dei-Ioco  , Senonenfis,  Sc  Guillclmo  Maudivec 
Prefbytero,  Re&ore  Parochialis  Ecclefix  de  Courtebault  ejufdem  Seno- 
nenfis , ac  joanne  delà  Porce  Laïco  loci  de  Clameciaco,  Antifliodorenfis 
refpe&tve  Diœcefeum  teflibus  ad  hxc  vocatis  fpccialitcc  Sc  rogatis.  Sic  fi- 
gvAtnm  P.  DE  BAUjEU.  Deindc  fequitur. 

Qüia  ego  Joannes  de  la  Motte  Clericus  Meldenfîs  Dicecefîs  publi- 
ais autoritate  Apoftolicà  Notarius  , in  Archivio  Romanx  CuriÆ 
■defetiptus  , prxmillis  omnibus  Sc  fingulis  > dum  fie , ut  prxmictitur , fiè- 
rent Sc  agerentur,  unà  cum  prxnominatis  teftibus  interfui,  hoc  igitur 
publicum  ^præfens  tranflumpti  inflrumentum  de  mandaro  fupradi&i  Do- 
mini Philberti  Epifcopi  fcripfi  , fubfcripfi  & publicavi  in  prxmiflbrum 
eorumdcm  fidem  rogatus.  Sic  JîgnAtum  JO.  DE- LA- MOTTE.  Cum 
appenfione  figilli  in  ccra  cubra  cum  filis  fcriccis  rubri  viridifque  coloris» 
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Santtx  Romanx  Ecclefiæ  Filii  Francifci  Francorum  Régis  Chriftia- 


niiiimi,ac  devotorum  veftrorum  Abbatis  Sæcularis  tune  Régulai is,  & Ca- 
pituli  tune  Conrentus  Ecclefiæ  ,'olim  Monafterii  Vezcliacenfis,  tune  Or- 
dinis  S.  Benedi&i  in  Dicccefi  Educnfi,  Sedi  Apoftolicx  nvmediatè  fub- 
jc«Sti,  ex  certis  caufis  tune  expreffis  in  prxdi&o  olim  Monafterio  nomen,' 
6c  titulum  ac  dignitatem  Abbatialem,  6c  ConventuaÜtatem , nec-non  in 
illo , ac  omnibus  6c  fingulis  illius  Monachalibus  portionibus,  & ab  co  de- 
pendentibus  Prioratibus  6c  Beneficiis , quæ  ex  tune  de  extero  Prioratus 
bc  Bénéficia  fxcularia  exifterent,  omnem  ftatum  6c  dependentiam  regu- 
lares  , ncc-non  Camerariam  , Infirmariam  , Cellerariam  , Sacriftiam  > 
Hoftellartam  & Cantoriam,  Officia  inibi  Clauftralia  per  ftias  liteeras  pe- 
nitus  8c  omnino  fuppreffit  & extinxit , ac  ftatum  Regularem  Ecclefiæ , 
olim  Monafterii  hujulmodi  ad  ftatum  Sxcularem  reduxit,  nec-non  ipfum 
Deodatum  Abbatem  , ac  omnes  & fingulos  ipfius  fuppreffi  Monafterii 
Monachos,  diéhim  Ordinem  tacite  vel  exprefsc  profeflos,  ab  obfervationc 
Statutorum  R egularis  Monafterii  6c  Ordinis  prxdxftorum  ( ita  ut  ex  tune 
de  cætero  Abbas  8c  Canonici  Sxculares  diôx  F.cclcfix  exifterent  ) peni- 
tus  abfolvit  & totaheer  bberavit  : ipfamquc  Ecclefiam  in  Sxcularem  6c 
Collegiatam  cum  Abbatiali  & ab  illà  feparntà  Capitulari  menfis  , nec-* 
non  in  ea  Capitulum  Sxculare,  ac  loco  ftipprelp»  Abbatialis  Dignitatis 
unam  Abbatial»  Sxcularem,  quæ  principal»  pro  uno  Abbate  Sxculari  qui 
jniifdichonem  in  Capirulum  & Canonicos  , ac  infcriores  ipfius  Ecclefiæ 
miniftros,  eorumque  fervitores  & domcfticos,  aliàfque  di&i  Abbatis  fub- 
ditos , prout  ante  redu&ioncm  hujufmodi  habere  folebat , excepto  in  ap- 
pcllationis  ad  Sedcm  Apoftolicam  articulo,  ut  moris  erat  , in  folidum 
h.iberet.  Nec-non  loco  dnftx  Camerarix  unum  Decanatum  qui  fecunda, 
pro  uno  Decano,  6c  loco  Infirmarix  unum  Archidiaconatum  qui  tertia 
pro  uno  Archidiacono,ac  loco  Ccllerariæ  unam  Thefaurariam  qux  quar- 
ca,  non  principales  dignitates  , pro  uno  Thefaurario,  nec'-non  loco  Sa- 
criflx  R egularis  unarn  Sacriftiam  Sxcularem  pro  uno  Sacrifia  Sxculari,  ac 
loco  Hoftelbrix  Rcgularis  unam  Hoftellariam  Sxcularem  pro  uno  Hoftel- 
latio  Sxculari,  nec-non  loco  Cantoriîe  Regularis  fiipprcfix  prxdidx  unam 
Cantoriam  Sxcularem  ( qux  perfonatus  leu  officia  fxcularia  inibi  exifte- 
rent, ac  quibus  digniratibus  6c  perfonatibus  leu  officiis  Canonicatus  6c 
Prxbendx  ejufdem  Ecclefiæ  annexx  efient  ) pro  uno  Cantore  Sxatlari: 
nec-non  omnes  6c  fingulas  Monachales  portiones  in  Canonicatus  6c 
Prxbendas;  Ita  quod  omnes  6c  finguli  Monachi  qui  tune  erant,  6c  in  eo- 
dem  Monafterio  Monachalem  portionem  a&u  percipiebant  , etiam 
quoad  viverent  ejufdem  Ecclefiæ  Canonici  efient,  donec  illorum  ntime- 
rus  ad  numerum  duodecim  Canonicorum  cfièt  redu&us.  Ac  didhts  Deo- 
datus  Abbas,  ncc-non  Officia  Clauftralia,  ac  loca  & Monachales  portio- 
nes hujufmodi  tune  obtinentes  Abbatialem  6c  alias  dignitates  6c  perfo- 
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natus  , ncc-non  Canonicatus  Sc  Prxbendas  hujufmodi  loco  fuppreffo- 
rum  Abbatialis  Dignitatis  5c  Officiorum  Claultralium , ac  Monachalium 
portionum  prxdi&orum , abfque  aliâ  provifione  cis  rdpcdtivè  faciendâ 
retinere  poflint.  Ec  ipfius  Deodati  Abbatis  in  didta  Sxculari  Abbatiâ  pro 
tempore  fuccellores  ad  novam  provifionem  fuper  eadem  Sxculari  Abba- 
tia  pro  tempore  vacante  à Sede  p rat  dicta  obtinere,  Si  jura  Cameræ  Apo- 
ftolicx  propterea  eatenus  folvi  confueta  integic  perfolvcre  tenerentur. 
Alioquin  di<fta  Abbatia  poft  fcx  menfes  à die  habitx  pacificx  polfe/Iionis 
compurandos  vacare.  Ac  Sacriftia,  Hoitellaria  Si  Canroria  perfonatibus 
feu  officiis  hujufmodi  per  obitum  illas  feu  ilia  obtinentinm  vacanria,  illis 
feu  illâ  fupprcnîs,  illorumque  fru&us  » proventus , redditus  Si  emolumen- 
ta  quxeumque  menfx  Capitulari  praedidtx  applicata , appropriata  & uni- 
ta  cenferentur,  Sc  client  eo  ipfo.  Ncc-non  quatuor  Hcbdomadarias  nuncu- 
patas  pro  coridem  H bdomadariis  nuncupatis,  Sc  alias  duodccim  perpétuas 
Capellanias  pro  duodecim  aliis  Capellanis  erexit  Sc  inftituit,  ac  inter  alia 
idem  jus  nominandi  ad  didhm  Abbatiam  illius  occurente  vacatione  ad 
prxdittum  Francifcum  6c  pro  tempore  exiftentem  Francorum  Regem, 
Collatio  vero  Canonicatuum  Si  Prxbendnrum  hufufinocli,  fi  quando  Sc 
cum  primum  ad  diétum  numerum  forent  redu&i,  ad  prxdidhim  Regem  & 
didfcum  Abbatem  ; ita  quod  primo  vacatnrorum  ad  Abbatem,  Si  fccundo 
loco  etiam  vacaturorum  Canonicatuum  Sc  Prxbendarum  ad  Regem  prx- 
didtos , alternative  (ecundum  vacationem  illorum.  Cyllatio  autem  Digni- 
tatnm,  Perfonaruum  , Capellaniarum  , Prioratuum , Parochialmm  Ec- 
clefiatum  Si  aliorum  Beneficiorum,  à diâro  Monaftcrio  dependentium , ad 
eundem  Abbatem  pleno  jure;  prxfentatio  vero  Bent  ficiorum  ab  officiis 
■olim  Regulaiibtis  tune  in  Dignicates  ereclis  depcndenrium,ad  Decanum  , 
Arcbidiaconum  Si  Thefaurarium  prsdidtos , aliorum  tamen  ab  officiis 
tune  perfonatibus  , Sacriftia  , Hoftcllaria  Si  Cantoria  fuppreflis  n^enfx 
Capitulari  tinitis  dependentium  Capitulo  prxdi&is  provifio.ac  collatio 
feu  inftitutio  ad  Abbatem  refpeélRvc  fpe&arent  ôc  peninerent,  ftatuit  & 
ordinavit.  Prxterea  Abbati  6c  Capitulo  prxdi&is  ordination  es  5c  ftatuta 
tationabilia  Sc  honefta,  ac  facris  Canonibus  non  contraria  fuper  receprio- 
ne  perfonarum , celebratione  divinorum  officiorum  , Si  agendis  per  mini- 
ftros  ejufdem  Ecelefix,  ac  aliis  tune  exprefïis,  5c  qux  circaomnia  prxmift» 
majori  declatatione  indigerent , ft  bftantià  noo  mucatâ  , nec-non  qux  vi- 
derentur  efïe  ftatuenda , condenda  Sc  edenda  , ac  condita  & édita , quo- 
ties  opportunum  foret,  mutandi  , limitandi,  ^orrigendi  Si  interpretandf 
fecundom  rerttm  Si  ten.porum  qualitates , ac  loco  illorum  alia  ftatura  Si 
ordinationes , quoties  eis  vifum  foret  expedire,  de  novo  edendi  Sc  facicn- 
di  ( qux  poftquam  édita,  limitata  Si  correcta  forent  atitoritate  Apoftolicâ 
confirmata  effent  ac  e{fe  cenferentur  ) plenam  5c  liberam  faeuîtatem  Si 
autoriratem  conceffït,  prout  in  eifdem  litteris  plcniîls  continetur.  Cum 
autem  P.  S.  ante  fupprt  fïionem . reduftionem  5c  ert&ionem  hujufmodi, 
nominatio  perfonæ  idonex  ad  didhim  Monafterium  dum  pro  tempore  va- 
carct.ad  prxdiûum  Francifcum  Regem  juxta  ejus  Concordata  cum  Sede 
f rxdi&a  dudum  inica , ac  pollmodum  per  Sedem  eandem  extenfa  perti- 
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nere  dignofeeretur , Ôc  intentionis  iplîus  Regis  fuerit , uc  fuppreflio , rc- 
duftio  Sc  ere&io  prxdiftorum  abfqueejus  & regni  fui  jurium  Ôc  praeemi- 
nentiarum  diminutionc  procédèrent.  Ac  collatio  ôc  piovifio  etiam  eri- 
gendorum  Lccanatus,  Atchidiaconatus  8c  Thefaurarix , nec-non  Capel- 
laniarum , Hebdoivadariarum  nuncupatarum  hujufmodi  fibi  8c  diûo  Ab- 
bati  alternatis  vicibus  refervarentur.  Supplicat  humiliter  S.  V.  prxdiâus 
francifcus  Rex  , quatenus  di&.mim  htterarum  vcrioies  tenores  pro  ex- 
preftîs  habentes , ac  in  prxmiflis  opportunè  providentes  , quod  ultra  jus 
nominandi  ad  duftam  Abbjtiatn  pro  tempore  vacantem  ad  eum  pro  tem* 
pore  exiftentem  Francorum  Regem  vigorc  di&arum  litterarum  fpedtans 
ôc  pertinens collatio , provifio  ôc  omnimoda  difpofitio  non  lolum  Ca- 
nonicatuum  & Prxbendarum  prxdi&arum , prout  per  eafdcm  lifteras  fta- 
tutttm  exiftic  , 111  prxfettur,  fed  etiam  Decanatus  , ArcKidiaconatus  ac 
Thefaurarix  Dignitatum  , nec-non  Hebdomadatium  nuncupatum,  Capel- 
ianiaritm  prædiutaruir,  illarum  pro  tempore  occurrente  vacatione  ad  eun* 
dem  Ftancifcum  & pro  tempore  exiftentem  Regem,  nec  non  prxdiôum 
Deodatum,  8c  fimiliter  pro  tempore  exiftentem  ditftx  Ecclcfix  Abba- 
tem,  alternative.* Viddtcet  primo  vacaturorum  Dignitatis  & Hcbdomada- 
xix  nuncupatx  CapelJanix , rec  non  Canonicarus  &:  Ptxber.darum  ad 
prancifcum  ôc  pro  tempore  exiftentem  Francorum  Regem  j Secundo  vero 
vacaturorum  Dignitatis  & Hebdomadarix  nuncupatx  Capdlanix,  Cano- 
nicatus  ôc  Ptxbendarum  eorumdein  ad  Deod.mim  5c  pro  tempore  exi- 
ftentem Abbatem  prxdittos  fpe&ent  ôc  pertineanr.  Ita  quod  Francifcus 
ôc  pro  tempore  exiftens  Rex  primo  vacaturos  Dignitatem  ôc  HcbJomada- 
riam  nuncupatam  Capellamam  , ôc  Canonicatum  & Prxbendam  , & 
Deodatus , nec-non  pro  tempore  exiftens  Abbas  (ectindo  vacaturos  digni- 
tatem  , ac  Capellanum  Hebdomadariam  nuncupatam  ôc  Canonicatum 
prxJi&os  , ôc  fie  alternatis  vicibus  fecundum  temporutn  occurrentian» 
libéré  conferre , ac  de  illis  etiam  providere  & alias  difponere  pofilnr. 
Qnodque  Abbas  ôc  Capitulum  prxdiéH  aliqua  ftatuta  fundationi  ditftx 
F.cclefix,ac  juribus  ôc  prxcmincntiis  Regis  Regni  prxdidtoium  non 
contraria  condere  poftint.  Ac  quod  caulx  appellationum  per  Abbatem 
Ôc  alias  Dignirates  hujufmodi  obtinentes,  ac  Canonicos,  miniftros,  fer- 
vitorcs , domefticos  8c  fubditos  oppidi  ÔC  terrirovii  Vezcliaccnfis , ac  il- 
Uns  exemptiones  cjufmodi  diftx  Scdi  immédiate  fubjcétas,  pro  tempore 
interpôfiiarum  qux  ad  Sedem  prxdi&am  immédiate  devolvuntur  , judici- 
bus  ôc  perfonisin  dignitate  JLcclcfiaftica  acin  ditto  regno  conftitutis  com- 
mitti  ; ôc  inibi  per  appelantes  profequi  ac  fuper  eifdem  appellationibus 
litterx  ab  eadem  Sede  ad  judices  Regni  interpretari  ôc  illx  eis  dirigi  jux- 
ta  formam  Concordatorum  corumdcm  debeant  , de  confcnfu  Deodati 
Abbatis  & Capic.tli  prxdi&orum  perpetuo  ftatuere  ôc  ordinare  feu  etiatn 
concedere&  indulgere,  ac  litteras  prxdiüas  quoad  hoc  limitare,  irrirum- 
que  quoque  ôc  deeernere  dignemini  de  gratis  fpcciali  : non  obftantibus 
prxmiftis  ac  conftitutionibus  ôc  ordinationibus  Apoftolicis,  ftatutis,  nec- 
non  omnibus  illisqux  S.  V.  in  prxfentibus  litteris  noluit  non  obftare,cx- 
tcnfquc  coutrahis  quibufeumque,  cum  claufuhs  opporuinis.  Fiat, ut  peti- 
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tur.  A.  Et  euro  abfolotione  à ceniuris  ad  efté&um  &c.  Et  cum  ftatuto  or- 
dinario  feu  conceffione,  indulto , limitatione  Sc  decreto,  de  ac  pro  omni- 
bus pracdi&is  latiffime  extenfis  perpetuo  in  forma  granofa,  & cumdeputa- 
tione  Executorum  opportuna,  Sc  fub  Cenfuris  Ecclefiafticis,  cum  potefta- 
te  aggravandi,  invocato  ad  hoc,  fi  opus  fuejit,  auxilio  biachii  fxcula- 
-ris,  ac  derogatione  conftitutionum  de  una  & duabus,  non  tamen  tribus 
dietis,  fi  opus  fuerit,  A*  quod  prxmilTorum  omnium  etiam  diâarum  li- 
berarum  aliorumque  necelfariorum  major,  vera  Sc  amplior  fpccificatio  Sc 
expreflio  fier i pofin  in  litteris.  Fiat.  A.  Datum  Roms  apud  Sanâum  Pe- 
tcum  quarto  Calendas  Julii  anno  feptimo.  Sumptum  ex  Regiftro  Suppli- 
cationum  Apoftolicarum , & co'.lationatum  pet  me,  HORATlU  M 
CHANCIUM,  ejufdem  Regiftri  Magiftrum. 

Confirmation  des  Bulle  & Signature  de  Cour  de  Rome  pour  U Sccu- 
larifatton  de  iAbbaïe  (T  Eghfe  Collegiale  de 
fainte  Marie  Magdelaine  de  V c%elay. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  , Roi  de  France  & de  Navarre  : A 
tous  prefens  5c  à venir  , Salut.  Nos  bien  amez  les  Doicn , Cha- 
noines & Chapitre  de  l’Eglifc  Collegiale  fainte  Marie  Magdelaine  de 
Vezelay , Diocefc  d’Authun  nous  ont  fait  remontrer  qu’en  l’année  1557. 
le  Pape  Paul  1 1 1.  pour  bonnes  Sc  faintes  confiderations  auroit  à la  priè- 
re Sc  recommandation  du  Roi  François  I.  de  glotieufe  mémoire,  fecula- 
nfc  ladite  Eglife  de  fainte  Magdelaine  de  Vezelay  qui  étoit  dans  fon  ori- 
gine une  Aobate  reguliere  de  l’Ordre  faint  Benoift,  exempte  de  la Jurif- 
diélion  de  l Evcque  d'Authun , dans  le  Diocete  duquel  elle  eft  fituce  Sc 
fiijette  immédiatement  au  Saint  Siégé  : enlemble  tous  les  Bénéfices  qui 
en  dépendent  fituez  avec  la  même  exemption  en  diverfes  Provinces  5c 
Dncefes  de  nôtre  Roïaume , Sc  par  la  Bulle  de  fecularifation  de  ladite  . 
Abbnïe,  tant  en  fon  chef  qu’en  fes  membres  Sc  dépendances  , au  lieu  de 
l’Eglife  Reguliere  Sc  Conventuelle  qui  étoit  auparavant , auroit  été  éri- 
gée un  Atibaïe  Scculicre  & Eglife  Collegiale  auffi  feculiere  , la  Di- 
gnité d’Abbé  Régulier , erigée  en  celle  d’Àbbé  Séculier , pour  faire  à 
P avenir  la  première  Dignité  de  ladite  Eglife  avec  Mente  feparée  de  celle 
du  Chapitre,  les  Offices  Clauftraux  érigez  pareillement  en  Dignitez  5c 
Pcrfonats.  Sçivoir  1 Office  de  Camerier  en  un  Doïennc  , celui  d’infir- 
mier en  un  Archidiaconé , 5c  celui  de  Celcrier  en  une  Treforerie,  Sc  ceux 
de  Chantre,  d’Hoftellicr,  5c  de  Sacriftain  Réguliers  en  des  Dignitez 
ou  Perfonats  de  Chantre,  d’Hoftellier  Sc  de  Sacriftain  Séculiers  : Sc 
pour  les  Portions  Monachales  elles  auroient  été  érigées  en  Prebendes  ou 
Canonicats,  lefquels  auroient  été  réduits  au  nombre  de  douze  ,•  en  forte 
neanmoins  que  chaque  Dignité  eut  un  Canonicat  ou  Prebende  annexée. 
Laquelle  Bulle  porte  en  outre  ére&ion  de  quatre  Semi -prebendes  Heb- 
domadaires , de  douze  Chapellenies , de  fix  Enfans  de  Choeur  , avec  un 
Maître  de  Pfallette,  Sc  deux  Bedeaux  ,1’un  pour  l’Abbé  Sc  l’autre  pour 
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le  Chapitre}  le  tout  avec  la  meme  exemption  de  la  Jurifduftion  Diocefaî- 
ne,  dont  joililfoit  ladite  A bbaïe  , lorsqu’elle  croit  Reguliere  avec  tous  les 
mêmes  droits , prérogatives  Sc  privilèges  qu’elle  avoir  auparavant  : Et  afin 
que  cet  ctabliflement  fait  pour  la  gloire  de  Dieu  Sc  honneur  de  l'Eglife  eut 
moïen  de  fubfiftcr,il  eft  porté  entre  autres  chofes  par  ladite  Bulle  pour  fub- 
venir  i l'entretien  du  Service  divin  & à la  fubfiltance  defdites  Dignitez, 
Prebendes  Sc  dépendances  de  ladite  Eglife.  que  le  Prieuré  de  faint  Jean  de 
Vcndac  Diocefe  de  Clermont  uni  à l’Office  de  Sacriftain,  ceux  de  Lan- 
gv  Diocefe  de  Ncvers,  de  Merlot  Sc  de  Bornel,  Diocefe  de  Beauvais, 
de  Villes  ferve,  Diocefe  de  Noyon  Sc  d’Oifcy,  Diocefe  du  Mans, mem- 
bres dependans  de  ladite  Abbaye  fecularifez  par  lefdires  Bulles , feroient 
Sc  domeureroient  unis  à la  Manfè  Capitulaire,  vacance  advenanr  d’i- 
ceux  par  refignation  ou  décès  des  Titulaires  ; comme  aufii  que  lefdires 
Dignirez  ou  Pcrfonats  de  Chantre,  d’Hoftelier,  éc  de  Sacriftain  avec  le 
Trieuré  de  Vendac  fon  annexe,  cas  advenannt  du  décès  de  ceux  qui  les 
poftedoient  lors , demeurcroient  éteints  Sc  fupprimez , Sc  leurs  revenus 
Sc  annexes , appliquez  Sc  unis  à ladite  Manfe  Capitulaire  ; en  telle  forte 
qu’il  ne  devoir  plus  refter  que  les  trois  premières  Dignitez , outre  celle 
d’Abbé  , les  douze  Prebendes , dont  trois  feroient  annexées  aux  trois 
Dignitez,  les  quatre  Semi  prebendes  Hebdomadaires, les  douze  Chapelle- 
nies Sc  autres  Offices  neceilaircs  pour  la  décoration  de  l'Eglife.  La  No- 
mination de  laquelle  Abbaïe  vacance  arrivant  d’icelle  nous  appartenoir , 
comme  aufii  la  collation  defdices  Prebendes  alternativement  avec  l’Abbé, 
la  collation  Sc  pleine  difpofition  des  Dignitez,  Semi- prebendes,  Chapel- 
lenies , Pricurez  , Cures  Sc  autres  Bénéfices  dépendans  de  ladite  Abbaïe 
refervez  Sc  accordez  à l’Abbé,  excepté  les  Bénéfices  dépendans  des  Di- 
gnitez ou  Pcrfonats , la  prefentation  defquels  eft  laiflée  Sc  accordée  ou 
aufdites  Dignitez  dont  ils  font  dependans,  ou  au  Chapitre  pour  le  regard  de 
ceux  qui  dévoient  cire  fupprimez  Sc  réunis , Sc  ce  après  que  le  cas  de 
ladite  funpreflion  Sc  réunion  feroit  arrivé.  Mais  dautant  que  dans  ladite 
Bulle  du  Pape  Paul  I II.  du  }.  des  Ides  de  Janvier  de  l’an  1537.  l’on  au- 
roic  par  erreur  ou  autrement  obmis  d’exprimer  que  la  Collation  alterna- 
tivement avec  l’Abbé  des  Dignitez  Sc  Semi- prebendes  nous  apparrenoic 
aufii  bien  que  celle  des  Prebendes  qui  y eft  comprife  , Sc  que  d'ailleurs 
dans  l’ordre  de  l’alternative  la  Collation  de  la  première  vacance  étoit  ac- 
cordée à l’Abbé  auparavant  nous  : ce  qui  eut  été  une  melTèanceinjuricufe 
à nôtre  autorité  Roïale.  Le  meme  Pape  Paul  1 1 1.  par  autre  fignature 
Âpoftolique  en  datte  du  4.  des  Calendes  de  Mai  de  l’an  1541.  donne  fur 
la  Supplique  du  même  Roi  François  I.  expliquant  la  Bulle  precedente 
déclare  non-feulement  que  la  nomination  de  ladite  Abbaïe  nous  apparte- 
roit;  mais  encore  la  collarion  alternativement  avec  l'Abbé, tant  des  Di- 
gnitez de  Doïen,  Archidiacre  Sc  Treforier  que  des  Prebendes  Sc  Semi- 
prebendes  Hebdomadaires  ; en  forte  que  c’étoit  à Nous  à pourvoir  au 
premier  vacant  defifits  Bénéfices , Sc  l’Abbc  au  fécond,  Sc  ainfi  alterna- 
tivement. Comme  aufii  p3r  cette  meme  fignature  auroit  éré  accordé  que 
Wiiics  Abbé,  Chanoines  & Chapitre  pourroient  faire  ftatuts  non  con- 
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traires  aux  loix  de  leur  fondation  6c  à celles  de  nôtre  Etat  ; & que  pour 
le  fait  de  la  lurifdi&ion  les  caufes  6c  appellations  d’icelles  au  Saint  Sié- 
gé à caufe  de  l’indépendance  immédiate  dudit  Chapitre,  le  Pape  feroic 
tenu  de  donner  des  Juges  in  partibtu  dans  nôtre  Roïaume.  Lefquel- 
les  Bulle  6c  fignature  auroient  eu  leur  execution  6c  leur  effet  principal 
depuis  plus  de  cent  ans  , les  expofans  6c  leurs  predeceifeurs  auroient 
joüi  de  ladite  fecularifation , 8c. effet  d'icelle,  6c  nous  aurions  nommé  à 
ladite  Abbaïe  6c  conféré  les  Dignitez  , Prcbendes  & autres  Bénéfices 
vacans,  fuivant  la  teneur  defdites’Eulles , encore  que  par  la  négligence 
des  predeceflburs  des  expofans  ou  par  le  malhear  des  temps  l’on  eut  ob- 
mis  de  prendre  Lettres  de  confirmation  du  Roi  François  I.  6c  icelles, 
enfemble  lefdites  Bulle  6c  fignature  faire  regiftrer  en  nos  Cours  Souve- 
raines , 6c  quoi  que  nôtre  Parlement  de  Paris  ait  par  plufieurs  Arrefts 
autorifé  toutes  les  collations  6c  autres  chofes  qui  fe  font  faites  en  execu- 
tion defdites  Bulles  de  fecularifation  , neanmoins  pour  l’intereft  de  nô- 
tre droit  qne  quelques-uns  ne  laiflent  pas  de  prendre  occafion  de  con- 
tefter  à caufe  du  deffaut  de  nos  Lettres  ou  enregiftrement  defdites  Bulles 
pour  l’arteurance  de  l’Etat  de  ladite  Eglife  fecularifée  depuis  cent  ans,  8c 
pour  l’execution  entière  du  contenu  efdites  Bulles  6c  reûnion  de  tous  les 
Bénéfices  contenus  en  icelle  à la  Manfe  Capitulaire,  faute  dequoi  l’ouvra- 
ge croit  demeure  imparfait  6c  l’éreékion  n’aUroit  été  faite  de  douze  Cha- 
pellenies manque  de  fond  & revenu  qu’auroient  apporté  leldits  Bénéfi- 
ces, s’ils  euftent  été  unis,  en  quoi  la  décoration  del’Eglife  le  Service  divin 
6c  nos  droits  de  collation  efdits  Bénéfices , fouffrent  notable  préjudice 
6c  diminution.  Pour  à quoi  remedier  les  expofans  nous  ont  tres- hum- 
blement fupplié  leur  accorder  nos  Lettres  de  confirmation  defdites 
Bulles  à ce  nccelVaices  fut  le  TranJfumptHm  d’icelles  expédié  par  l’Evêque  de 
Bethléem  dés  l’an  1538.  attendu  que  les  Balles  Originales  ont  été  brû- 
lées par  ceux  du  parti  de  la  Religion  P.  R.  qui  s’étoient  emparez  de  la- 
dite Ville  de  Vczelay  pendant  les  guerres  civiles.  Aces  Causes,  de- 
firant  fubvenir  aufdits  expofans  avons  de  nôtre  grâce  fpeciale,  pleine 
puirtance  6c  autorité  Roïale,  approuvé  6c  confirmé,  approuvons  6c  con- 
firmons par  ces  Prefentes  (ignées  de  nôtre  main  lefdites  Bulles  de  fecula- 
rifation de  ladite  Eglilè  Sainte  Marie  Magdelainede  Vczelay  , le  Trnnf- 
fHrnptnm  d’icelles  avec  la  fufdite  fignature  de  Cour  de  Rome  y attachée 
fous  nôtre  feel , voulons  6c  nous  plaît  qu’elles  foient  entièrement  exécu- 
tées félon  leur  forme  6c  teneur,  pourvû  qu’il  n’y  ait  rien  de  contraire  & dé- 
rogeant aux  Saints  Decrets , Conftitutions  Canoniques , nos  Ordonnan- 
ces 6c  libertez  de  l’Eglife  Gallicane.  Si  donnons  en  Mandement  à nos 
amez  6c  féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  de 
Paris  qu’il  aïent  à regiftrer  ces  Prefentes  & du  contenu  en  icelles  faire 
joüir  lefdits  expofans  prefens  6c  à venir,  pleinement  6c  paifiblement , 
faifant  cefter  tous  troubles  6c  empêchemens,nonobftant  le  laps  de  temps 
qui  s’eft  parte , fans  que  lefdites  Bulles  aient  été  confirmées , que  ne 
voulons  nuire  ni  préjudicier  aufdits  cxpolans,dont  entant  que  befoin  eft 
ou  feroit  avons  relevé  6c  relevons  lefdits  expofans  nonobftant  toutes  Lct* 
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très , Ordonnances , Arrefts  5c  antres  chofcs  à ce  contraires.  Car  tel  cft 
nôtre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  & fiable  à toujours,  nous- 
avons  Fait  mettre  nôtre  feel  à cefditcs  Prefentes.  Donné  à Paris  au  mois  de 
Juillet  l’an  de  grâce  mil  fix  cent  cinquante- trois , & de  nôtre  Régné  le 
onzième.  Signe,  LOUfS.  Et  fur  le  repli  Par  le  Roi,  De  Gueneoaud. 
Et  à côté,  P'ifa,  M oie’.  Scellées  ôc  contrefcellées  de  cire  verte  eu 
lacs  de  (oie  rouge  5c  verte. 

^ÎRREST  DZ)  GRAND  CONSEIL. 

LOU  1 S par  la  grâce  de  Dieu,  Roi  de  France  5c  de  Navarre.  A« 
premier  Huiffier  de  nôtre  Grand  Confeil,  ou  autre  nôtre  Hnillierou 
Sergent  fur  ce  requis , Salut.  Sçavoir  failons.  Comme  par  Arreftcejour- 
d’huien  nôtre  Grand  Confeil  fur  la  Requête  prefentee  en  icelui  le  19.  Aouft 
165}.  par  nos  bien  amez  les  Doïen,  Chanoines  5c  Chapitre  de  l'Eglife 
Collegiale  Sainte  Marie  Magdelaine  de  Vezelay  Diocefe  d'Authun , ten- 
dante afin  que  nos  Lettres  d'approbation  ôc  confirmation  de  la  fecula- 
rilation  de  lad. te  Eglife  j Se  les  Bulles  de  fecularifation  5c  TrAnJfumptum 
d’icelles,  5c  la  fignature  de  Rome  foient  enregifirées  és  régi  fi  re  s dudit 
Confeil  pour  jouir  par  lcfdits  Doïen,Chanoines  5c  Chapitre  prefens  5c  a ve- 
nir de  l’effet  5c  contenu  en  icelles,  félon  leur  forme  5c  teneur.  Vû  par  nô- 
tredit  Grand  Confeil  ladite  Requête.  lefdites  Lettres  par  Icfquclles  nous 
avons  approuvé  5c  confirmé  lefdites  Bulles  de  fecularifation  de  ladite 
dEgltfe  de  Sainte  Marie  Magdelaine  de  Vezelay.  le  TranJfumptHm  d'icelles 
5c  la  fignature  de  Cour  de  Rome  que  nous  voulons  5c  entendons  qu’elles 
foient  entièrement  exécutées,  pourvû  qu’il  n’y  ak  rien  de  contraire  5c 
dérogeant  aux  Saints  Decrets,  Conftiiutions  Canoniques,  les  Ordon- 
nances 5c  Libcrtez  de  l’Eglife  Gallicane,  le  tout  addrefle  à nôtre  Con- 
feil, pour  y cire  enregiftré  5c  faire  j üir  lefdits  Doïen,  Chanoines  5c  Cha- 
pitre de  l’effet  5c  contenu  en  icelles , (èlon  leur  forme  5c  teneur  * non- 
obflant  le  long  temps  qui  s'eft  pafie  fans  que  lefdites  Bulles  aient  été  con- 
firmées que  du  mois  de  Juillet  i6jj.  Lefdites  Bulles  du  Pape  Paul  I1L 
accordées  aufdits  Doïen  , Chanoines  5c  Chapitre  de  Vezelay  à la  prière 
5c  recommandation  d u Roi  François  I.  par  Icfquclles  ladite  Eglife  Sainte 
Marie  Magdelaine  de  Vezelay  qui  écoit  dans  Ion  origine  une  Abbaïe 
Régulière,  Ordre  Saint  Benoift,  auroit  été  fceularifce  exempte  de  la  Ju- 
ridiction de  l'Evêque  d’Authun.  dans  le  Diocefe  duquel  elle  eft  fituce  Sc 
fujette  immédiatement  au  Saint  Siégé  ; enfcmble  tous  les  Bénéfices  qui  eu 
dépendent  avec  la  même  exemption  ftruez  en  diverfes  Provinces  5c  Dio- 
cefes  de  nôtre  Rnïaume  , 5c  tous  les  Bénéfices,  Dignitez,  Offices  5c 
generalement  ce  qui  dépend  de  ladite  Abbaïe  j fignature  de  Cour  de  Ro- 
me du  3.  des  Ides  de  Janvier*  par  laquelle  en  expliquant  ladite  Bulle  ap- 
pert «que  la  nomination  de  ladite  Abbaïe  nous  appartient  Sc  la  collation 
alternative  avec  l'Abbé,  tant  des  Dignitez  de  Doïen,  Archidiacre,  Sc 
Thrcforier  que  des  Prebendes  5c  Semi-prcbendes  Hebdomadaires.  Et  que 
Irliius  Abbé  x Chanoines  Sc  Chapitre  pourront  faire  ftatuts  non  contrai- 
re* 
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res  anx  loix  de  leur  fondation  & de  l’Etar.  Et  que  pour  l’effet  de  la  Ju- 
rifdiéVion  les  caufcs  Sc  appellations  dévolues  au  Saint  Siège  à caufe  de 
la  dépendance  immédiate  dudit  Chapitre , le  Pape  feroit  tenu  de  donner 
des  Juges  in  partibm,  dans  le  Roïaume,  du  4.  des  Calendes  de  Mai  1541. 
Condufion  de  nôtre  Procureur  General.  1er  lui  notredij  Grand  Con- 
seil auparavant  faite  droit  fur  ladite  Requête  a ordonné  & ordonne  que 
ledit  Abbé  de  Vezelay,  & les  titulaires  &r  poflèlTeurs  des  Prieurez  de  Langy, 
Merlot,  Bornel,  Villes. ferve  6c  d’Oilcy  membres  dependans  de  ladite 
Abbaïe  feront  affignez  en  nôtre  Confeil,  pour  y déduire  leurs  interefts  fuc 
ladite  fecularifation , pour  ce  fait  rapporte  &c  communiqué  à nôtre  Pro- 
. cureur  General  être  ordonne  ce  que  de  raifon.  Four  ce  est-il  que  Nous 
enfuivant  l’Arreft  de  nôtrcdit  Confeil,  & à la  Requête  defdics  Doïcn, 
Chanoines  Sc  Chapitre  do  Sainte  Marie  Magdclainc  de  Vczelay,  Te  man- 
dons mettre  le  prêtent  Arreft  à deuë  Sc  entière  execution  de  point  en  point  _ 
félon  fa  forme  Sc  teneur,  Sc  faire  pour  l’execution  d’icekii  tous  exploits 
& lignifications , aliénations  Sc  autres  a&es  dejullice  requis  & necertài- 
res.  De  ce  faire  te  donnons  pouvoir , fans  pour  ce  demander  pUcet  ni. 
pareAtù.  Donné  en  nôtredit  Grand  Confeil,  montré  à nôtre  Procureur 
General,  Sc  prononcé  à Paris  le  jour  d'Aouftl’an  de  grâce  1653.  Et 
de  nôtre  Régné  le  onzième.  Signé  , Par  le  Roi  à la  relation  des  Gens, 
cfefon  Grand  Confeil , H E RBI  N1.  Et  fcellé  de  cire  jaune- 
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LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  Roi  de  France  Sc  de  Navarre.  Au- 
premier  des  Huilfiers  de  nôtre  Cour  de  Parlement , ou  autre  nôtre 
Huillier  ou  Sergent  fur  ce  requis , Salut.  Sçsvoir  faifons  que  ce  jour- 
d’hui  datte  des  Prefcntes , Vû  par  nôtredite  Cour  les  Lettres  Patentes 
de  Nous  lignées,  Sc  fur  le  repli.  Par  Nous,  De  Guenegaud,  Sc  fcellées 
£ir  lacs  de  foie  du  grand  Sceau  de  cire  verte,  obtenues  par  les  Doïen,. 
Chanoines  & Chapitre  de  l’Eglife  Collegiale  de  Sainte  Marie  Magde- 
laine  de  Vezelay  au  Diocelè  d’Authun  , portant  confirmation  des  Bulles- 
de  fecularifation  de  ladite  Eglife  Sainte  Marie  Magdelaine  de  Vczelay, 
oftroyccs  par  nôtre  Saint  Pere  le  Pape  Paul  I II.  en  l’an  1537.  Enfemblc 
1 a fïgüature  de  Cour  de  Rome,  attachée  fous  le  contrefcel  defdites  Let- 
tres ,,  que  Nous  voulons  être  entièrement  exécutées  félon  leur  forme  Sc 
teneur,  pour  jouir  Sc  ufer  par  Icfdits  impetrans  de  l’cfiêt  Sc  contenu  ef- 
dites  Lettres  , Sc  ainfi-que  plus  au  long  le  contiennent  icelles  Lettres. 
Requête  prefenree  à nôtredite  Cour  par  lefdits  Doyen,  Chanoines  Sc  Cha- 
pitre de  ladite*Eglife  Collegiale  Sainte  Marie  Magdelaine  de  Vezelay,  afin 
de  vérification  defdites  Lettres.  Condufions  de  nôtre  Procureur  General  : 
•Et  tout  conlîderé , Nôtredite  Cour  avant  procéder  à l’enterinement' 
defdites  Lettres,  a ordonné  Sc  ordonne  qu’elles  feront  communiquées  aux' 
Abbé  de  Vezelay,  Prieurs  de  Villcs-fcrve,  Merlot,  Bornel,  d’Oilcy 
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Ôc  Langy  & autres  qu  il  appartiendra  pour  y dire  ce  que  bon  leur  fem- 
blera.  Pour  ce  fait  rapporté  & communiqué  à nôtredit  Procureur  Gene- 
ral être  ordonné  ce  qu’il  'appartiendra.  Si  te  mandons  6c  commettons  à 
la  Requête  defdits  Doïcn,  Chanoines  & Chapitre  de  Vtzelay,  mettre 
le  prêtent  Arrête  à dût'  & entière  execution,  félon  fa  forme  6c  teneur, 
& faire  tous  exploits  requis  & neceilàires  : De  ce  faire  te  donnons  pou- 
voir. Donné  a Paris  en  nôtre  Parlement  le  li.  Janvier  1674.  Et  de  nôtre 
Régné  le  onzième.  Signé  , Par  la  Chambre  , DU  TlLLE  T.  Ec 
fccllé  de  cire  jaune. 

Page  6i).  après  la  3.  ligne.  Nos  Rois  ont  toû jours  tellement 
protégé  tous  les  Ordres  dont  les  Generaux  font  refidens  en 
France , & qui  onc  etc  confcrvez  dans  les  droits  d’eledion  des 
'Chefs  d’Ordre,  tant  par  l’Ordonnance  de  Blois,  que  par  la  Bul- 
le de  Sufpcnhon  des  Privilèges  d'élire,  qu’ils  ont  foigncufemcnc 
maintenu  les  Religieux  dans  le  droit  d’élc&ion  de  leurs  Gene- 
raux, avec  la  refcive  fpeciale  de  leurs  droits  Roïaux , ou  en 
dépurant  des  CommilTarcs  de  leur  part,  pour'  y confcrvcr  la 
liberté  des  luffrages,  ou  bien  en  permettant  que  les  Procureurs 
Generaux  des  Cours  Souveraines  appellaffcnt  comme  d’abus 
des  atteintes,  que  les  Papes  ou  les  Officiers  de  la  Cour  Romaine 
ont  tenté  quelquefois  de  donner  contre  les  élections  de  ces  Ge- 
neraux. C’eft  ce  que  nous  voïons  par  l’Arreft  de  la  Cour  du 
Parlement  de  Paris,  qui  reçoit  le  Procureur  General  appellant 
comme  d’abus  des  Confhtutions  du  Pape  Innocent  XI.  qui 
caffent  l’elc&ion  de  Frere  Eultachc^  Tefficr  Miniftrc  General 
de  l’Ordre  de  la  Sainte  Trinité  & Rédemption  des  Captifs, 
cnfemble  du  Bref  quElcs  aucorife.  Par  lequel  Arrête  il  cû  or-, 
donné  que  l’éle&ion  dudit  Tefficr  faite  au  Monafteic  de  Ccr- 
froy  Dioccfe  de  Meaux,  cft  déclarée  bonne  & valable  ; que 
tous  les  Religieux  le  reconnoîcront  pont  Mimftrc  General  de 
l’Ordre,  avec  défenfes  d’exccutcr  lcfdites  Conflicutions  & $ref, 
de  fc  trouver  au  Chapitre  General  indique  par  le  Pape  en  la 
Ville  de  Rome  pour  l’éle&ion  d’un  General  au  lieu  Sz  place 
dudit  Tcffier  , & #de  publier  ou  débiter  lcfdites  Conftitutions, 
Bref  & Avis  des  Cardinaux,  qui  feront *inccffam ment  rappor- 
tez au  Greffe  de  la  Cour  pour  y être  fupprimez,  *à  peine  d’ê- 
tre extraordinairement  procédé  contre  les  concrcvenans , fclon 
que  le  porte  ccc  Arrête  que  nous  faifons  fuivre  ici,  pour  mar- 
quer la  proteéUon  que  le  Roi  ôc  la  Cour  de  Parlement  don- 
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Tient  aux  Generaux  d Ordre  en  France  pour  la  liberté  de  leurs 
cleébons , conformément  à l’exception  portée  par  la  Bulle  do 
Sufpenfion  des  Privilèges  d’cliie  confirmée  par  l’arciclc  3.  de 
l'Ordonnance  de  Biois , ci  - deflus  rapporcce. 

Extrait  des  Regijlres  de  Parlement. 

VE  CJ  par  la  Cour  la  Requefte  «à  elle  prefentée  par  le  procureur  Ge- 
neral du  Koi  ; Contenant  que  l’on  a débité  depuis  quelques  jours  en 
cette  Ville  un  Avis  donne  le  quatrième  du  mois  de  Décembre  dernier  par 
la  Congrégation  de  quelques  Cardinaux  députez  à Rome  pour  les  affaires 
des  Réguliers,  & approuvé  ainfi  que  l’on  le  prétend  par  nôtre  Saint  Pere 
le  Pape  Innocent  XI.  par  lequel  ces  Cardinaux  eftiment  que  l’éle&ion 
faite  au  Monaftere  de  Cerfroid  le  vingtième  du  mois  de  Mais  de  l’an 
1686.  de  Frere  Euftache  Teffier , pour  Miniftre  General  de  l’Ordre  de  la 
feinte  Trinité  , eft  nulle  ; Quç  l'on  doit  obferver  les  Conft  initions  ap- 
prouvées par  le  PaapAlexandre  Vil.  Que  fuivant  leurs  difpofitions  le 
General  de  cet  Orora  doit  être  é‘û  par  les  Religieux  de  toutes  les  Pro- 
vinces qui  le  compofent , 8c  que  le  Cardinal  qui  en  eft  Protecteur  doit 
afiembler  un  Chapitre  à Rome  le  quatrième  Dimanche  après  Pafques , 
pour  procéder  à cette  élection.  Que  fi  cet  avis  paroiflok  feul,  il  le  re- 
garderait comme  un  aète  nul , émané  d'un  Tribunal , dont  nous  ne  recon- 
noifions  point  la  JurifdiCtion  dans  le  Roïaume;  & (ans  faire  aucune  pro- 
cedure il  fc  contenterait  d’en  demander  la  fuppçeffion.  Mais  comme  il 
énonce  des  Conftitutions  que  l’on^pretend  avoir  été  autorifées  par  le  Pape 
Alexandre  Vil.  il  eil  obligé  d’y  faire  une  plus  grande  attention,  8c  de 
reprefenter  à la  Cour  que  l'Ordre  de  la  fainte  Trinité  s'étant  fotrné  en 
France  fous  le  Pontificat  du  Pape  Innocent  III.  fa  Sainteté  approuva  en 
l’an  1198.  la  Réglé  que  l’Evêque  de  Paris  8c  l’Abbé  de  Saint  Viétor 
«voient  compofée  pour  ces  nouveaux  Religieux  -,  & que  le  Pape  Clemenc 
IV.  y ajoûtant  en  l’an  1163.  quelques  nouveaux  Reglemens  , ordonna 
entr’autres  chofcs  que  le  General  aurait  toute  forte  de  jurifdiétion  pour 
le  Gouvernement  de  l’OrdBÉtatofii  tôt  qu’il  aurait  été  élû.  Que  depuis  ce 
Terns  les  éleûions  de  ces  (^ffaux  ont  été  faites  en  France,  8c  prefque 
toutes  dans  le  Monaftere  de  Cerfroid , qui  eft  la  première  maifon  de  cet 
Or*dre.  Que  depuis  prés  de  deux  cent  ans  il  n’y  a eu  que  les  Religieux' 
de  «quatre  des  fix  Provinces  établies  dans  le  Roïaume  qui  y ont  donné 
leurs  fuffrages.  Que  fi  quelques  Religieux  étrangers  y ont  été  admis 
avant  ce  tems,  ç’a  éré  avec  proteftation  de  la  part  de  ceux  des  Provinces 
de  France  , Champagne  , Picardie  8c  Normandie  , que  cela  ne  pourrait 
nuire  à leur  droit.  Et  qu’il  n’y  a eu  que  des  François  depuis  ce  tems  qui 
aient  été  choifis  pour  remplir  cette  place.  Que  dans  le  defièin  de  renver- 
ser cer  ufage , autorifé  par  l’approbation  que  les  Papes  ont  donne  aux  éle- 
vions faites  de  cette  forte , approuvé  par  la  rec on noi (Tance  de  tous  le» 
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Religieux  étrangers,  ainfi  que  Frere  Bernardin  de  laine  Antoine  Portu- 
gais le  remarque  dans  le  Chapitre  troifiéme  du  livre  qu’il  a fait  touchant 
les  Rédemptions  des  Captifs,  imprimé  à Lifbonne  en  l’an  mil  fix  cent 
vingt  trois , les  Religieux  Italiens , Efpagnols  6e  Portugais  formèrent  op- 
pofition  à la  confirmation  que  Frere  Claude  Ralle,  élû  General  en  l’an 
mil  fix  cent  cinquante,  deux , demanda  au  Pape  contre  la  réglé  6c  l'ufage 
de  l'Ordre,  6c  obtinrent  de  fa  Sainteté  le  u.  Aouft  1554.  un  Bref,  par 
lequel  après  avoir  confirme  cette  cleâion,  elle  ordonne  qu’attendu  que 
cet  Ordre  n’a  point  de  Conftirutions  generales , le  Cardinal  qui  en  croit 
Protecteur  indiqueroit  un  Chapitre  à Rome  pour  en  faire.  Ce  Bref  aïane 
été  exécuté  fous  le  Pontificat  du  Pape  Alexandre  Vil.  dans  un  Chapi- 
tre tenu  à Rome  en  l’abfence  de  F.  Pierre  Mercier  General  élû  en  mil 
fix  cent  cinquante  cinq , Sc  des  Religieux  François  aufquels  le  Roi  avoit 
défendu  d’y  affifter , le  Pape  autorifa  par  un  Bref  du  x.  Janvier  i6jS. 
les  Conftirutions  dreflees  dans  ce  Chapitre,  par  lefquelles  entr’autres  cho- 
fes  > ces  Religieux  étrangers  qui  l’avoient  tenu , ordonnent  que  l’cleôion 
du  General  fera  faite  par  tous  les  Religieux  de  l’Ordre  dans  le  Chapitre 
qui  fera  convoqué  par  le  Provincial  de  la  ProvinjflMpù  le  dernier  Chapi- 
pitre  aura  été  tenu.  Ces  Conftirutions  aiant  été  apportées  en  France , le 
General  & les  Provinciaux  des  Provinces  qui  ont  droit  d’élire  le  General, 
aflemblez  avec  plufieurs  Religieux  dans  leur  Monaftere  de  cette  Ville , 
s’y  oppoferent  par  a&e  du  Z7.  Février  de  l’an  1661.  Les  choies  étant  de- 
meurées en  cét  état  pendant  la  vie  de  F.  Pierre  Mercier , F.  Euftache 
Teffier  élû  fon  fucceUeur  après  fa  mort,  dans  les  formes  ordinaires  le 
xo.  Mars  de  l’an  t68<».  a demandé  au  Pape  fa  confirmation  fuivant  l’e- 
xemple de  fes  derniers  Predecellèurs  ,£c  les  Religieux  étrangers  s’y  étant 
oppofez , les  Cardinaux  établis  pour  les  affaires  des  Réguliers , ont  don- 
né le  4.  Décembre  dernier  cet  avis  ou  decret , dont  il  s’agit.  Le  Procu- 
reur General  obligé  par  fon  minifterc  de  confervcr  autant  qu’d  lui  eft 
poffible  les  droits  des  Sujets  du  Roi  qui  ne  peuvent  ou  n’ofent  fe  defen- 
dte , ôc  inftruit  en  particulier  que  nos  Rois , ou  la  Cour  fous  leur  auto- 
rité , ont  donné  une  prote&ion  particulière  à ces  Religieux  , lorfque  les 
Papes  ont  entrepris  en  1415  & en  ij4j.  de  leur  donner  des  Generaux. 
Il  a eftimé  qu’il  étoit  de  fon  devoir  d’infigupr  la  Cour  de  cette  nouvel- 
le procedure , ôc  de  lui  reprefenter  que^^retexte  que  l’ort  a pris  en 
16J4.  pour  faire  ces  nouvelles  Conftirutions  , qu’il  n’y  en  avoit  point  de 
• generales  pour  cet  Ordre , n’eft  pas  véritable  , puifque  les  Papes  Inno- 
cent I II.  8c  Clement  I V.  en  avoient  approuve  la  Réglé.  Que  F.  Jean 
deTroye,  6c plufieurs  autres  Generaux  ont  fait difïcrcns  Reglemens  pour 
fa  dilcipline.  Que  la  plupart  des  Provinces  avoient  encore  des  Co» limi- 
tions particulières  autorifees  par  une  longue  obfervance,  Sc  même  par  le 
confentement  au  moins  tacite  des  Papes.  Que  celles  - ci  ont  été  faites 
fans  la  participation  du  General  des  Religieux  François,  qui  font  la  plus 
grande,  8c  la  plus  confiderable  partie  de  cet  Ordre.  Qujls  s’y  font 
oppofez,, Sc  que  n’aïant  point  été  autorifées  par  des  Lettres  Patentes 
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du  Roi  « elles  ne  peuvent  être  executces  dans  le  Roïaume  ; Qu’elles 
changent  fans  aucune  utilité  la  forme  ancienne  de  ces  Elections,  part  ce 
en  force  de  Loi , fuivant  les  règles  du  Droit  Canonique,  Sc  ôte  aux  Re- 
ligieux de  quatre  Provinces  de  cet  Ordre  le  droit  d’en  élire  le  Gene- 
ral, qu’elles  avoient  acquis  par  une  poflcflion  qui  eft  un  titre  légitimé 
par  les  difpoficions  de  ce  droit.  Que  le  changement  du  lieu  où  les  Cha- 
pitres ont  etc  tenus  jufqu'à  cette  heure  pour  l'éUCtion  des  Generaux  n’eft 
pas  plus  jufte,  puifqu’il  détruit  fans  Cujct  une  ancienne  coâtume.  Qifil 
ôte  au  Monaftere  de  Cetfroid  un  avantage  que  l’on  ne  doit  pas  envier 
à fon  Antiquité,  & qu'il  abolit  cette  petite  reconnoi (Tance  que  les  Reli- 
gieux des  Pais  étrangers  faifoientà  ce  Roïaume,  dans  lequel  leur  Ordre 
a pris  naiftance,  Sc  s’eft  augmenté  fous  la  protection  de  nos  Rois  :Muis 
comme  le  furplus  des  Reglemens  qui  font  dans  ces  nouvelles  Conftitu- 
tions , pourroir  ctre  utile  au  gouvernement  de  cct  Ordre.  Il  ne  fe  plaint 
à la  Cour  que  des  changemens  qu’elles  ont  fait  touchant  l’cleétion  du 
General , & du  lieu  pour  la  tenue  des  Chapitres  ; Sc  il  s’oppofe  feule- 
ment à ce  qu’elles  feient  obfervées  dans  le  Roïaume  pour  le  furplus,  juf- 
ques  à ce  qu’elles  aient  été  autorifees  par  des  Lettres  Patentes  du  Roi 
enregiftrées  en  la  Cour  : Et  en  attendant  que  nôtre  Saint  Pere  le  Pape 
Innocent  XL  enfin  plus  équitable  à la  France  fous  le  Régné  du  plus  pieux 
6c  du  plus  Chrétien  de  tous  les  Rois,  fade  cefler  tant  de  fujets  que  Nous 
avons  de  Nous  plaindre  ; Il  eft  obligé  de  fupplicr  la  Cour  de  maintenir  ces 
Religieux  par  l’autorité  qu’il  a plû  au  Roi  de  lui  commettre , dans  ce 
droit  qu’une  fi  longue  & fi  jufte  poftèflion  leur  a acquis,  Sc  dej  conferver 
Je  General  qu’ils  ont  choifi  dans  les  formes  ordinaires , dans  la  JurifdiCïion 
fur  cet  Ordre  qu’il  a reçu  toute  entière  par  fon  élection , fans  qu’il  aie 
-befoin  d’aucune  confirmation.  Requérant  A CES  CAUSES  le  Pro- 
cureur General  du  Roi,  qu'il  plut  à ladite  Cour  le  recevoir  appellanc 
comme  d’abus  dcfdites  Conftitutions  , Sc  de  l’execution  du  Bref  qui  les 
a autotifé  en  ce  qu’elles  ordonnent  que  les  Generaux  de  cet  Ordre  fe- 
ront élûs  par  tous  les  Religieux , Sc  que  le  Chapitre  pour  les  élections 
fera  indiqué  par  le  Provincial  de  la  Province  , dans  laquelle  le  dernier 
Chapitre  aura  été  tenu , & qu’il  aura  le  gouvernement  de  l’Ordre  juf- 
ques  à l’éleCtion  du  General  ; faire  défenfes  de  les  exécuter  à cce  égard  ; 
& pour  le  furplus  jufques  à ce  qu’elles  aient  écé  autorifées  par  des  Let- 
tres patentes  du  Roi,  enregiftrées  en  la  Cour;  Enjoindre  à tous  les  Reli- 
gieux de  cet  Ordre  de  reconnoître  le  F.  Euftache  Teflier  pour  leuc  Supé- 
rieur General  canoniquement  élû  ; Et  défenfes  leur  être  faites  de  fortir 
du  Roïaume,  Sc  d'aller  au  Chapitre  indique  au  quatrième  Dimanche  d’a- 
prés  Pafques , à peine  d’etre  procédé  contr’eux  extraordinairement  com- 
me defobeïftans  : Comme  au(fi  défenfes  être  faites  de  débiter  Sc  d’execu- 
ter  ledit  Avis  du  quatrième  du  mois  de  Décembre  dernier  : Ordonné  que 
tous  ceux  qui  en  ont  des  copies  feront  tenus  de  les- rapporter  au  Greffe 
de  la  Cour  pour  être  fupprimées.  Vû  auffi  la  Réglé  dudit  Ordre  de  la 
iainre  Trinité , approuvée  parle  Pape  Innocent  111.  en  l’an  1198.  la  mc- 
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me  Rcglc  confirmée  8c  augmentée  par  le  Pape  Clcment  IV.  1 an  m>j. 
Lefdites  nouvelles Gonftitutious  approuvées  par  le  Pape  Alexandre  Vil. 
en  l'-an  1658.  L'oppofuion  faite  à leur  execution  & réception  dans  le 
Roïaumele  17.  Février  t66i.par  le  General  A:  plufieurs  Religieux  du- 
dit Ordre.  L’aéfce  d’élcéHon  faite*à  Cerfroid  le  10.  Mars  1686.de  Frere 
Eudflchc  Teflicr  pour  General  dudit  Ordre  ; l’Avis  donné  le  quatrième 
Décembre  detnier  fur  ladite  élettion  par  quelques  Cardinaux  députez  à 
Rome  pour  les  affaires  des  Réguliers.  Oui  le  rapport  de  Maître  René  le 
Meulnier  Concilier -,  la  matière  mife  en  délibération. 

LA  COUR  a reçû  le  Procureur  General  appâtant  comme  d abus 
defditcs  Conftitutions  }enfemb!e  du  Bref  qui  les  autorife  , en  ce  que  lef- 
dites Conftitutions  ordonnent  que  les  Generaux  dudit  Ordre  feront  tlus 
par  tous  les  Religieux.  'Que  pour  parvenir  à ces  clcélions  le  Chapitre  fira 
indiqué  par  le  Provincial  de  la  Province  dans  laquelle  le  dernier  Chapitre 
aura  été  tenu,  8c  qu’il  aura  le  gouvernement  de  1 Ordre  jufqu  à 1 clcftion 
•du  General.  Fait  défenfes  de  les  executet  à cet  égard  ; Ôc  pour  le  furplus 
de  ce  que  lefdites  Conftimtions  contiennent  jufqu  à ce  qu  elles  aient  été 
autorifecs  par  des  Lettres  patentes  du  Roi , regiftrecs  en  la  Cour  en  la 
maniéré  accoutumée.  Enjoint  à tous  les  Religieux  dudit  Ordre  de  recon- 
noître  FrtPe  Euftache  Teffier  pour  leur  Supérieur  General , canoniques* 
ment  élû.  Lertr  fait  tres-exprefles  inhibitions  & ddenlcs  de  fortir  hois 
du  Roïaume,  8:  d’aller  au  prétendu  Chapitre  indiqué  au  quatrième  Di- 
manche d’après  Pafques , à peine  d erre  procédé  contre  les  contrevenons 
extraordinairement  comme  defobeïllans  * & à toutes  perlonnes  de  quel- 
que condition  8c  qualité  qu’elles  foient , de  débiter  &:  d exécuter  ledit 
Avis  de  Cardinaux  du  quatrième  Décembre  dernier.  Ordonne  que  tous 
ceux  qui  en  enrôles  Exemplaires*,  les  rapporteront  incelfammentau  Greffe 
de  la  Cour  pour  y êtré  fupprimez.  Fait  en  Parlement  le  onzième  Fé- 
vrier mil  fix  cent  quatre-vingt-huit.  Signe»  D O N G O I S. 

Page  677.  après  U ligne  z. 

pUife  au  Xoi  , & à NoJ?ei\r,eurs  les  Connmjfaires  député ^ peur 
' l execution  de  ï^tnefi  du  ÇonfaU'Eut  du  dix-huttiéme  Décem- 
bre 1674»  * 

I . * î l .'  ' '•  * - • • • J - 1 

VOnloit  ordonner , en  confequence  du  Rapport  & de  U reprefenta- 
tion  faite  pardevant  les  CommifTaires. nommez  par  vôtre  Majeflé, 
de  rinftru<Oiôn  & des  Réglés  du  Convent  de  l'Annonciade  des  dix  Ver- 
tus de  la  Vierge,  établi  en  la  Ville  de  Bourges  , par  la  bien-hrurenfe 
Jeanne  Reine  de  France,  Fondatrice  du  Convent,  8c  qü  il  eft  jufbfié  par 
ces  mêmes  Règles,  8c  pat  l’inftiturion  du  Convent  8c  Mouaftere,  qu  1 
n'eft  ni  de  l’Ordre  de  Saint  François,  ni  des  Urbanifl.es , ni  de  Sainte 
Claire  •,&.  que  la  Supérieure  du  Convent  n’eft  ni  AbbtfTe,  ni  Prieuic  Con- 
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rcntuelle  , mais  fimple  Mcre  Anccjlc,  en  ligne  de  l'humilité  de  la  Vierge , 
élue  de  trois  ans  en  trois  ans  par  toutes  les  Rehgieufcs,  ainli  qu’il  s'efti 
toujours  obfervé  depuis  l’inftitution , fous  les  Papes  Alexandre  V.  Jules 
II.  & Leon  X.  Sc  les  Rois  Louis  XII.  3e  François* I.  5c  leurs  Suce e£ 
feurs,  Predecefteurs  de  vôtre  Majtftc,  tant  avant  que  depuis  le  Concor- 
da, que  les  Mcre  Ancelle  , Religieufes  3e  Convenc  de  l’Annonciade  de 
Bourges  , aflignées  en  vertu  *de  l' Arreft  de  vôtre  Confeil,  aiaoc  obéi  à 
vos  Ordres,  comparu  6c  remis  leurs  pièces  entre  les* mains  de  vos  Cotn- 
milTaires,  il  y a plus  de  fix  mois,  3c  que  le  cours  du  trienne  de  la  Mcre 
Ancelle  6c  Sqperieure,  3c  le  tems  de  leurs  élections  eft  échû  dés  un  long- 
tems,  qu’elles  feront  3c  demeureront  déchargées  de  l’execution  dudit  Ar-t 
reft  , n'ctanc  ni  de  la  qualité,  ni  de  l'Ordre  , ni  de  la  Réglé  de  Saine 
François  , ni  de  rétablidement  des  Supérieures  Abbeftes  ou  Prieures 
Conventuelles,  perpétuelles  „3c  élc&ives  par  leur  Inftitution  3c  premier 
établilTemcnt , changées  en  triennales  depuis  le  Concordat , au  prqjpdice 
des  droits  de  Nomination , acquis  à vôtre  Majeftc , 3c  fans  fa  participa- 
tion, defquelles  feules  l’Arreft  de  vôtre  Confeil  du  dix  huitième  Décem- 
bre 1674.  parle  3c  difpofe,  3c  les  Suppliantes  continueront  leurs  vœux 
3c  leurs  prières  pour  la  fantc  6c  profperirc  de  vôtre  Majefté. 


Extrait  des  Jlcgijlrcs  du  Confeil  d'Etat. 


SUr  ce  qui  a été  reprefemé  au  Roi  étant  en  fon  Confeil,  par  les  Re- 
ligieufes de  l’étroite  Obfervance  de  Saint  François  , dices  de  Sainte 
Ciaire,  par  celles  de  Sainte  Elizabeth,  3c  parcelles  de  l'Annonciade, 
que  fous  prétexte  de  l'Arrcft  du  Confeil  d’Etat  du  18.  Septembre  1674. 
fignifié  par  inadverrance  à quelques-uns  de  leurs  Monaftercs , elles  au- 
r oient  furcis  à l’cleéhon  de  leurs  Supérieures , ainû  qu’elles  avoient  ac- 
coûrumé,  bien  que  ledit  Arreft  n’ait  été  rendu  qu’au  fujet  des  Religieu- 
fes Utbaniftes  ; requérant  qu’il  plût  à fa  Majefté  lever  à leur  égard  les 
défenfirs  portez  par  ledit  Arreft.  Sa  MaJeste’  étant  en  son  Con- 
seil, a ordonné  3c  ordonne  que  par  lefdites  Religieufes  de  l’étroite  Ob* 
fervance  de  Saint  François,  dites  de  Sainte  Claire,  de  Sainte  Elizabeth 
6c  de  l’Annonciade,  il  fera  procédé  àl’élt&ion  de  leurs  Supérieures,  ainû 
qu’il  étoit  accoutumé  auparavant  ledit  Arreft , comme  n’y  étant  cotnpri- 
fes  ni  dénommées,  lequel  au  furplus  fera  exécuté  félon  fa  forme  8c  teneur. 
Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Roi,  fa  Majefté  y étant  , tenu  à Vcrfailles  le 
dix-fepticmc  jour  d’Oâobre  1676.  Signé  Colbert.  Et  au  dejfuf  ejl 
écrit • Collationné  à l’Original  par  Nous  fous-figné  Commiftàire  general 
de  l’Ordre  de  Saint  François  dans  le  Roïaumc  de  France,  Et  font  fignez 
F.  Germain  Allard  , C.  General,  avec  paraphe.  Et  fins  bas.  par 
Commandement  du  Reverendiflime  P. Commiftàire  general  P.  Macaipe 
du  Buisson  , Secrétaire  , avec  le  fceau  du  P.  Vicaire  general  des  FF. 
Mineurs  de  Saint  François  en  France. 
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Page  1081.  après  la  ligne  14.  Nous  ne  fçaurions  mieur 
finir  cet  article  qu’en  donnant  le  Poü.ilic  des  Bénéfices 
Confiftoriaux  de  ces  Païs  , dont  nous  aurions  bien  fouhai- 
tc  faire  une  recherche  plus  exa&c , fi  nous  avions  pû  recou- 
vrer des  Mémoires  fûrs>  fur  lesquels  nous  l’aurions  pû  fonder.. 
Nous  donnons  pourtant  le  Poüillic  ftiivant  de  tous  les  Bénéfi- 
ces de  ces  Païs  que  nous  avons  pu.  rcconnoîtrc  fujets  à la  No- 
mination du  Roi , afin  qu’il  ne  manque  rien  à nôtre  deflein  , 
& que  fuivant  les  termes  de  l’Induit  fa  Majcftè  fa  trouve  au- 
tant obligée  de  confcrver  fes  propres  Droits  fur  les  Bénéfices 
Ecclcfiaftiques,  que  les  Droits  Apofioliqucs  de  la  Cour  de  Ro- 
me., dont  la  protc&ion  lui  eft  recommandée  par  fa  Sainteté. 

• “-#*•••'  ' " ■.'•'‘••Pi  . : 

Bouillie  des  Bénéfices  Confifloriaux  de  /’ Evêché  <?Elnc  ou  Perpignan, 
& du  Comté  de  Roujjillon  CF  Fi  guéri  es  de  Conflans  CF  Cerdagne, 
fujets  à la.  Nomination  de  fa  Majejié  , en  vertu  de  l Induit  dm 
Pape  Clement  IJC. 

CHAPITRES. 


B I N E F I C JE  S. 


Patrons. j CouATinRS.  jRiY-sna. 


LE  Chapitre  de  l’Eglife  Cathe 
dralc  d’EInc,  transféré  à Per- 
pignan , dédié  à Saint  Jean  Bap- 

tifte  , fonde  vers  l’an com- 

pqfé  de  Dignitcz  fit  I Le  Roi  I Le  Pape  I « 

de  Chanoines  Prcbendcz.  r nomme.  I confirme.  I ’ 

L’Evcque  cft  Inquifiteur  de  la  Foi 
dans  toutl’Evcchc  fi£  dans  le  Rouf- 
fillon  fit  les  Vigucries  de  Gonflans 
fit  Cerdagne,. 
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'Abbaïc  de  S.  Martin  de  Cari-  1 


/gou,  Ordro-dc  Saine  Benoift. 

L Abbaïc  de  S.  Michel  de  Coucha», 
Ordre  de  S.  Benoift. 

L'Abbaïc  de  Notre-Dame  d’Ar- 
les , Ordre  de  S.  Benoift. 

L’Abbaïc  de  Notre-Dame  de  la 
Reale  t Ordre  de  Saine  Auguftin. 

L’Abbaïc  de  Notre-Dame  de  Val - 
hone , Ordre  de  Ciftcaux. 

L Abbaïc  de  Saint  -André  du  J au , 
Ordre  de  Saine  Benoifl:. 

L’Abbaïc  de  la  Rivoule , en  La- 
ein  Rivipullum , Ordre  de  Saine  Bc- 
noift. 

L’Abbaïc  de  Notre-Dame  d'Efpe- 
ran,  Ordre  de  S.  Auguftin. 


, k Pe  Roi  I Le  Pape 

* nomme.  • confirme. 
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Prieure ou  Prevote^  Régulières. 

Bbnbbicis.  Pataons.  | Collatsuhs.  | Rb  venu. 

E Prieure  de  Saint  Oenefl  des'i 


î 


I Fontaines  z Elnc  , Ordre  de  I 

Saine  Benoift.  * 1 

Le  Prieuré  de  Clavan  ou  de  Dan , 

Ordre  de 

Page  il 6 y ligne  derniere. 
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ExtraSlum  ex  Carol/Molin.  ad  Regul.  De  Infirmis. 

num.  163. 

QUartô  qu*ro  de  quxftione  quam  nuper  raultùm  controverfam  vidi. 

Papa  Paulus  III.  ( fallitur,  erat  ClementVII.  ) Joanni  Cardinali  Lo- 
tharingo,  & Epifcopo  Parifienfi  Cardinali  Bellaïo,anno  fefqui-millefimo 
trigefimo  fexto,deinde  aliis,  pofteà  tandem  omnibus  Cardinalibus  Fran- 
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cix  Induira  conceflit , ut  libéré  de  quibufcumque  Beneficiis  ad  fuam  dif- 
poficionem  vacantibus , ratione  quarumcumque  Dignitacura  vel  Bencfi. 
ciorum , qux  in  titulum  vel  commendam  habent  vel  habebunt,  difpone- 
rent  abfque  ullâ  refcrvatione  vel  prxventione  Papae  vel  Leg3Corum  fuo- 
rum  etiam  de  Latere  : tamcn  idem  Pontifex  fxpè  folebat  fpecialirer  In- 
dultis  Cardinalium  derogare  prxveniendo  ; & pro  Papiftis  habenribus  in 
Bollis  fuis  hujufmodi  fpecialem  derogationem  , fuit  in  hoc  fupremo  Se- 
natu  judicatum  contra  Cardinalem  Turnoniimi  8 c contra  Cardinalem  Car- 
penfem , nonobftante  quod  eorum  Indulta  in  eodem  Senatu  priùs  homo- 
logata  finirent.  Tandem  in  ele&ione  Papx  Pauli  IV.  omnes  Cardinale* 
in  Conclavi  pepigerunt,  Sc  ex  CompaÂo  conclufum,  quod  futurus  Papa 
non  poflet  hujufmodi  Indultis  Cardinalium  derogaie  fub  quâvis  dero- 
gatorix  forma,  & nominatim  quod  non  poll’et  derogare  huic  Regulx 
De  Infrmis  R c fi  priant  ib  us.  in  prxjudicium  Cardinalium.  Quod  Compac* 
tum  Pauli  I V.  repetitum  fuit , & ab  eodem  folemni  voto  & jaramento 
confirmatum.  9 

Fin  des  additions  des  Preuves. 
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N v e r s.  Poüillié  du  Diocefe  d’Anvers. 
Archevêque . Voïcz  Evêque. 
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Arras.  Àrrcft  du  Parlement  de  Paris , au  fujet  d’un  Canonicat 

& Prcbendc  de  l'Eglife  d’Arras.  874 

Indulc  du  Pape  Clement  IX.  accordé  au  Roi  & aux  fuccefleurs  de  fa 
Majeftc,  pour  la  nomination  à l'Evêché  d’Arras.  . 1086 


Poiiillic  du  Diocefe  d’Arras. 
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E n e F 1 c E.  Arreft  par  lequel  jugé  que  les  Bénéfices  en  patronage 
laïc  foin  fujecs  à la  Regale.  46; 

Ordonnance  touchant  la  contention  des  Bénéfices  donnez  & conférez. 
en  Regale,  & où  cette  matière  doit  erre  traitée.  491  . 

Ordonnance  qui  déclaré  qu’aux  Juges  Ro'iaux  appartient  la  coanoif- 
fance  du  pofl'ellbirc  des  Bénéfices  litigieux.  494. 

Bénéfices  en  Patronage  & de  fondation  Roïale,  dans  le  Reïaume  de 


vFrance. 

Bénéfices  de  l’Abbaïe  de  Clerac  , Ordre  de  Saint  Benoift. 
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Bénéfices  qui  dépendent  de  l’Abbaïe  de  Saint  Michel  en  l’Herm , Or- 
dre de  5.  Benoift,  Diocefe  de  Lucon.  * 55$.  & fkiv. 

Mémoire  fomroairc  & inftruftif  du  droit  du  Roi  toucham  U.  collation 
des  Bénéfices  dépendans  des  Abbaïes,  dont  le  titre  cft  fupprimé.  587 
Voiez  Ptutllii.  ’ . ‘ À ...  v 

Bois-le-Duc.  Poüillié  du  Diocefe  de  Bois-le-Duc.  Jxjj 

Bourgogne.  Poüillié  des  Bénéfices  du  Comté  de  Bourgogne , qui  font  à la 
nomination  du  Roi.  iai<?> 

Bref.  Breve  Papa  Clemcntis  VllI.  confirmons  Induit  a Ni  col  ai  V.  & Si.vti 
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IV,  aliorumcjue  Pontificum  fuper  CAlatiombus  beneficiorum  in  ditionibus 
Serenijfimorum  S «b  Audi*  Due  Am  exifientium.  98  4. 

Copia  B revis  uipofiolici  Clement  ie  Vil.  extendentü  & ampliantis  Indul- 
turn  de  anno  M-  d.  xxx.  1101 

Bref  du  Pape  Urbain  VIII.  portant  Induit  en  faveur  de  Philippe  IV. 
Roi  d’Efpagne , fa  vie  durant  feulement  , pour  nommer  aux  Abbaïes 
& Prieurez  dans  les  terres  qu’il  pofledoit  es  Païs-Bas,  & au  Comté 
de  Bourgogne.  u 16 

Bref  de  Grégoire  XIII-  adrefle  au  Parlement  de  Dole  par  Ordonnance 
de  Philippe  II.  Roi  d’Efpagne,  pour  rcnouvcller  l’Induit  de  nomina- 
tion aux  Prelaturcs  de  la  Franche-Comté.  1139 

Bref  du  Pape  Sixte  V.  1140 

Bref  de  nôtre  Saint  Pere  le  Pape  Clément  IX- accordé  an  Roi  de  Po- 
logne & de  Suède,  pour  la  difpofition  des  Bénéfices  dépendans  de  fes 
Abbaïes.  . 11491 

Bref  du  Pape  Clement  X.  1151 

Brejfe.  Le  païs  de  Brellè  rciini  à la  France,  rendu  participant  des  droits  du 
Roïaume.  317 

Poüiliié  des  Bénéfices  des  Provinces  de  Brefle,  Bugcy,  Gex  & Valro- 
mey  , fujets  à la  nomination  du  Roi.  . . 999 

Bretagne.  Edit  & Déclaration  des  droits , autoritez  & prééminences  accor- 
dées par  le  Roi  à nôtre  Saint  Pere  le  Pape  ,au  pais  de  Bretagne.  4jy 
Lettres  patentes  de  déclaration  & confirmation  dudit  F.dit.  437 

autres  Lettres  patentes  du  Roi,  confirmatives  dudit  Edit.  460 

Brevet  du  don  de  l’Abbaïcdc  Mouchy,  à Sœur  Elizabeth  d’Humieres.  917 
Bruges.  Poiiillié  du  Diocefc"de  Bruges.  U07 

Bugey.  Voïcz  Brejfe. 

Bulle  du  Pape  Jean  XXII.  . 614. 

Bulle  di^  Pape  Clement  Vl.  ' b-'  *r  ' 63a  ' 

Bulle  du  Pape  Clement  VII.  (?8x.  <>83 

Bull  a Pii  IV.  PP.  ejuâ  privilégia  eligendi  Ecclejiis  Cathedralibus  & Mo- 
naficriis  Regni  ac  Delphinatut  concefi a fufpenduntur  in  gratiam  Caroli 
IX.  Fr.mcorum  Régis.  916 

Bull a Papa  Nicolai  V.  continent  Induit  um  Strenijf.  S ab  Audi  a Ducibtts 
ab  eo  concejfum  fuper  collât ionibus  & prtvijionibus  Beneficiorum  in  toruvt 
ditionibus  exifientium.  957 

Bull  a Papa  Sixti  JV.  prohibent  conferri  in  perfonas  alieni gênas  Bénéficia 
exifientia  in  ditionibus  S erenijf.  Ducum  Sabaudia.  938  ' 

Bulla  Papa  Innocents*  VIII.  confirmant  Indultttm  Sixti  IV.  de  non  con- 
ferendis  Qeneficiis  exifientibus  in  ditionibus  Ducum  Sabaudia  perfonis  alie- 

. nigenis.  960 

Bulla  Papa  Juin  II.  confirmant  Bullam  Sixti  IV.  de  Beneficiis  non  cors - 
ferendis  alie  nigenis.  . 961 

Bulla  Papa  Le  oui  s X.  confirmant  & amplians  Indulta  Nicolas  V.  & Sixti 
IV.  cjtioad  collations  s Btncficioinm  in  ditionibm  Serenijf  Ducum  Sabau- 
dia exifientium.  • . ■ 9 60 
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B alla  Leonis  Papa  X.  confirm-ws  fupraditlas  in  favortm  Margarita  Vi- 
dua  Ducis  Sabaud* , dctalitio  jure  Mentis  fu per  Provincia  Brixia , Bu- 
aii , Gelii , & f-allis-Rotnarica. 

alla  Papa  Clementis  VII.  confirmons  fuprafcriptas  Eullas  Nicolai  V.  & 
Sixti  IV.  • c,6y 

Bull*  Julii  III.  confirmons  Jlntecefforum  Pontificum  Induit  a Screnijfimo 
S ab  audio  Duci  concejfa  fuper  provifionibus  Beneficiorum.  , 

Bulla  Papa  Gregorii  XIII.  confirmons  fupra  memoratat  conceffiones  Pon- 
tific'us  Nicolai  V.  Sixti  IV.  & alio'um. 

huila  Induit i Joannis  PP . XXII l.  anni  1414.  1014 

huila  executorialis  ejufdem  Indultijoannis  PP.  XX///.  i0,j 

Bulle  du  Pape  Leon  X.  porcant  Indulc  en  faveur  de  Charles  Archiduc 
d’Autriche,  Prince  d'Efpagne  & Seigneur  des  Pats-Bas,  depuis  V.  du 
nom  Empereur,  fa  vie  durant,  de  nommer  aux  Abbaïes  & Prieurez 
fituez  tant  aufdits  Païs-Bas , qu’en  l’Archiduché  d’Autriche,  & autres 
fes  Seigneuries,  excepté  aux  Roïaumes  d’Efpagne  & de  Naples.  1092. 
Bulle  d’cre&ion  des  Evêchez  de  Saint  Orner  fie  d’Ypres , pat  le  Pape 
Paul  IV. 

Copia  tranjfumpti  huila  declaratorU  Julii  Papa  III.de  amto  155  4 . fuper 
non  derogatione  Concordatornm  Nationts  Germanica  per  privilégia  nomi~ 
nandi. 

huila  Compafti. 

Bulle.  1190 

Votez  Induit. 

C 


C Ambrai.  Poüillié  de  l’Archcvêchc  & Diocefe  de  Cambrai.  1171 
C amener.  Arreft  du  grand  Confeil  , pour  une  place  & portion 
Monachalc  d’un  Office  de  Camerier,  8c  pour  le  Prieure  de  Cambes  y 
annexé , dépendant  & delfervi  dans  le  Prieuré  Conventuel  de  Notre- 
Dame  des  Artilles,  autrement  de  Fons.  89s . 896 

Cardinal.  Si  les  Cardinaux  Collateurs  en  France  font  fujets  à l’Induit  du 
Parlement.  j 330.  334.  $19 

Arreft  du  Confeil  d’Etat  du  Roi,  pour  la  décharge  des  Cardinaux  de 
l’Induit  de  Meflieurs  du  Parlement.  904 

Lettres  patentes  du  Roi,  en  conformité  de  l’Arreft  du  Confeil  d’Etat.505 
Cerdaçne.  Voïcz  RouJfillon. 

Châlons.  Arreft  contradictoire  du  Parlement  de  Paris,  rendu  à l’Audien- 
ce de  la  Grand’  Chambre  le  18.  Avril  1643.  qui  déclare  les  Prebendes 
de  I’Eglife  de  Châlons  en  Champagne,  & tous  autres  Bénéfices,  qui 
font  à la  collation  8c  difpofition  du  Chapitre,  non  fujets  à la  Regale.  4. ; - 
Chancellerie.  Arreft  notable  du  Parlement  de  Paris,  du  ij.  Mars  1677.  tou- 
chant la  Chancellerie  de  Touloufc. 

Chanoine.  Collegia  Canonicorum  Regii  Patronatus  & fundationis , in  Re- 
gr.o  Francia.  ji8.  p 9 

Chapelles  que  le  Roi  conféré  dans  fes  mois  alternatifs , avec  les  auucs 
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Collateurs  Ecclefiaftiques  du  Diocefc  de  l'ouï.  ioj£ 

Chapelles  de  l’Eglife  Cathédrale  de  Verdun,  où  le  Roi  a Tes  mois  al- 
ternatifs , comme  étant  aux  droits  du  Pape  en  vertu  de  l’Induit.  106S 
autres  Chapellenies , que  le  Roi  conféré  alternativement , &c.  1071 

Clerac.  Bénéfices  de  l'Abbaïe  de  Clerac  , Ordre  de  Saint  Bcnoift.  510.  jn 
Brevet  ht  Lettres  patentes  du  K’ 01  Henri  IV.  Roi  de  France  & de  Na- 
varre,  St  autres  pièces,  portant  don  fait  aux  Chanoines  ht  Chapitre 
de  l’EghTe  de  Saint  Jean  de  Latran  de  Rome,  de  l’Abbaïe  de  Clerac, 
Diocefe  d'Agen,  Ordre  de  Saint  Benoift,  avec  les  Bulles  fur  ce  oétroïées 
par  nôtre  Saint  Pere  le  Pape. 

Cluni.  Privilegium  Leonis  Papa  X . pet  quod  déclarât  Conventum  Chtnia- 
cenfis  Monaftcrii  pojfe  flatim  vacatione  intelletla  , & corptre  defuntli 
Abbatis  nondum  fepultur a tradito , ad  futurs  Abbatü  eletlionem  procé- 
dés , &c.  t 

Collateur  chargé  d’un  Induit  de  fon  chef,  efl:  obligé  d’acquitter  l’Induit 
de  fon  predeceffeut , qui  pc  l’a  pas  été  de  fon  vivant, 
fi  toutes  fortes  de  Collateurs , meme  ceux  de  l’Ordre  de  Cluni , font  fu- 
jets  à l’Induit  du  Parlement.  314 

Aéte  déclaratoire  de  fa  Majeftc  Philippe  II.  en  faveur  des  Collateurs 
ordinaires , des  droits  de  Patronage  laïque , fondations  & autres  aïans 
droits  de  conférer  en  tous  mois.  7 3$ 

College  Roïal.  Car  ta  pro  7JrofeJforibus  & Lttloribus  Collegii  Regalis  Pdrs- 
pus.  5 

Compatit  à quelle  occafion  fut  fait.  330 

B;/ lia  Compatit.  1160 

Arreft  du  Grand  Confeil  d’enregiftrement  des  Bulles  d’Indult  ou  Com- 
pacte, fait  en  faveur  des  Cardinaux  , par  le  Pape  Paul  IV-  ht  des  Let- 
tres patentes  du  Roi,  expédiées  fur  ledit  Induit  ou  Compacte  , du  9. 
Juin  1556.  à Melun. 

Déclaration  du  Roi  fur  le  Compare  du  Pape  Paul  IV.  du  13.  Février 
1558.  à Paris.  . 1*64 

teneur  defdites  Lettres.  . 1*65 

Comptes.  Voïez  Evêque. 

Concordat  a inter  Fredericum  Imper atorem  , Principefque  Nationis  Germa- 
niea ac  Sedem  Apoflolicarr\  U60 

Coudé.  Confultarion  popr  montrer  que  le  Roi  en  vertu  du  Traité  de 
Paix  d’Aix- U -Chapelle,  contenant  le  delaiflement  de  la  Ville d’Ath, 
eft  fondé  d’avoir  la  place  forte  de  Condé  , comme  étant  des  dépen- 
dances delà  Chaftellenie  d’Ath.  n$3 

Suite  de  la  confultation , pour  montrer  que  i’accrcjfïcment  de  la  Ville 
de  Condc  doit  appartenir  au  Roi , comme  le  corps  de  la  Place. 
Con/lans.  Voïez  R oajjillon. 

Grand  Confeil.  Voïez  Portion. 

ConJlitHtion  de  Philippe  Roi  de  France , touchant  le  droit  de  Patronage 
des  Eglifft.  irfff*  711 

Cure.  Arrcft  du  Parlement,  rendu  en  la  Grand’  Chambre  pour  une  Cure 
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rëfignée  en  Cour  de  Rome  avec  dérogation  à la  Réglé  des  vingt  jours. 
3io 

quels  font  les  motifs  de  la  Déclaration  du  Roi  pour  la  perpétuité  des 
Cures.  ' 34S 

Curé.  Déclaration  du  Roi , pour  faire  établir  des  Curez  ou  Vicaires  per- 
pétuels en  titres  dans  les  ParoilTes  qui  font  deflervies  par  des  Preftres 
amovibles.  1 ^ ujj 

D 

Déclaration  verbale  de  Henri  III. 

Dimiffion  faite  dans  les  mois  refervez,  nulle  dans  les  Evcchez  de 
Mets,  Toul  Sc  Verdun.  337.  ; 38 

Arrcft  du  Confcil  d’Etat  du  Roi , fur  les  démiflîons  faites  és  mains 
des  Tournaires,  dans  les  mois  refervez  , dans  les  Diocefes  de  Mets, 
Toul  Sc  Verdun.  iq^z 

Lettres  Patentes  du  Roi,  concernant  les  démiftîons  dans  les  mois  ré- 
feevez  à fa  Majefté  dans  les  trois  Evcchez  de  Mets,  Toul  Sc  Ver- 
dun. 1033 

Droits.  Etat  des  droits  qui  feront  païez  à la  Chambre  des  Comptes  de 
Paris,  par  les  Archevêques  Sc  Evcques  des  Provinces  de  Languedoc, 
Guïenne,  Provence  Sc  Dauphiné,  pour  l'cnregiftrement  des  Lettres  de 
main-levée , qui  leur  feront  accordées  en  confcquence  du  ferment  de 
fidélité  qu’ils  prêteront  à fa  Majcfté.  . 477 


EGlise.  Quelles  Eglifcs  font  de  Patronage  & Fondation  Roïale,dans 
le  Roïaume  de  France.  518.519 

de  Eccle/îis  fpteiale  frivilegium  eligendi  habtntibus. 
j Eleiïion.  Titre  pour  le  droit  d’élire  prétendu  par  les  Eglifes , mis  entre  les 

mains  de  Moniteur  le  Chancelier.  317 

Interdi&ion  de  procéder  à l’éle&ion  des  Prélats  Sc  Dignitez  fans  le 
confentement  de  fa  Majcfté.  1137 

Voïez  Cluni.  Eglife. 

Elrte.  Induit  du  Pape  Clement  IX.  accordé  au  Roi  , Sc  aux  fucceflèurs 
de  fa  Majefté  pour  la  nomination  à l’Evêché  d’Elne.  1086 

Poüillié  des  Bénéfices  confiftoriaux  de  l’Evcché  d’Elne  ou  Perpignan. 
1340.  !’ 

S.  Etitnnt  £jirs.  Arreft  du  Confeil  d’Etat  du  Roi  pour  le  Prieuré  Con- 
ventuel de  Saint  Etienne  d’Ars,  en  l’Ifte  de  Re,  dépendant  de  l’Ab- 
baïe  de  S.  Michel  en  l’Herm,  unie  au  College  des  Quatre- Nations. 559 
Evefcjiit . Que  les  Evêques  doivent  faire  enregiftrer  leur  Serment  de  fide- 
lité en  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris.  . 475 

Déclaration  du  Roi  qui  ordonne  aux  Archevêques  Sc  Evêques  des 
Provinces  de  Languedoc,  Guïenne,  Provence  Sc  Dauphiné,  de  faire 
faire  en  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris,  l’enregiftremcnt  des  Let- 
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très  de  main-levce  des  fruits,  qu’ils  obtiennent  de  fa  Majefté,  pour 
fermer  la  Regale  dans  leurs  Archevcchcz  & Evêchez. 

Exécuteur.  Quels  font  les  Exécuteurs  de  l’Induit  du  Pape  Paul  M. 

autres  Exécuteurs  de  l’Induit  ampliatif  du  Pape  Clement  IX  là-mefkic. 
fi  les  Exécuteurs  ont  droit  folidairement  & divifément  de  conférer  d'au- 
toritc  Apoûolique.  ià-mefme. 


FLandre.  Poüillié  des  Bénéfices  de  la  Flandre,  qui  font  fournis  d la 
nomination  Roialc.  uyo 

Franche- Comté.  Induit  d’innocent  XI.  pour  nommer  aux  Bénéfices  confi- 
ftoriaux  des  places  de  la  Franche-Comté.  pg 

Poüillié  des  Bénéfices  de  la  Franche-Comté , qui  font  à la  nomination 
du  Roi.  1x16 

G 
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G And.  Poüillié  du  Diocefe  de  Gand,  Ü 

G ex.  Voïez  Brefe. 

Gruces.  Si  les  Grâces  accordées  aux  Princes  font  fujettes  à révocation. 
fi  les  Grâces  accordées  aux  Rois  font  fujettes  a la  révocation  du  Con- 
cile de  Trente.  là  mefme. 
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Ospitaux  de  collation  Roïale. 
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INdult.  Ce  que  c’cft  proprement  qu’induit  en  general 
que  peuvent  faire  ceux  à qui  il  efi  accordé, 
autre  définition  de  l’Induit. 


. ■ -HZ 

là-mtfme. 

combien  il  y a de  fortes  d'Indulrs , & de  quelle  nature  ils  font.  là.  me  me* 
quels  font  les  Induits  ordinaires.  Ià-mefme. 

à qui  les  Induits  extraordinaires  font  accordez  par  les  Papes,  là-mtfme. 
diverfes  fortes  d’Indults  extraordinaires.  jjp 

Induits  accordez  à divers  Princes.  Ià-mefme. 

quels  Auteurs  ont  traité  des  Induits.  là  mefme. 

fi  les  Induits  accordez  aux  Cardinaux,  Coîlateurs  en  France,  font  plus 
favorables  que  ceux  qui  font  donnez  aux  Collateut s ordinaires  qui  ne 
font  point  Cardinaux.  Ià-mefme. 

fi , félon  le  fentiment  de  du  Molin , on  peut  déroger  aux  Induits  des 
Cardinaux.  là.  mefme. 

fi  les  Induits  des  Cardinaux  ont  plus  d'autoritc , & font  plus  favorables 
que  ceux  des  autres  Coîlateurs.  Ià-mefme. 

en  quel  cas  ces  Induits  font  plus  favorables.  . 320 

combien  il  y a de  parties  dans  les  Induits.  Jà  Ià-mefme. 

oiellc  partie  des  Induits  eft  également  favorable.  là-mcfne. 
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quel  ufage  des  Induits  clHc  plus  ancien.  lk-mefme. 

antiquité  des  Induits  accordez  aux  Officiers  du  Parlement  de  Paris.  311 
doute  raifonnablc  de  du  Molm  fuç  l’origine  des  Induits.  jiz 

jufqu’à  quel  tems  le  Parlement  de  Paris  ne  s’eft  point  fervi  des  Induits. 

IA* 

quel  Pape  lui  a accordé  l’Induit  ,5c  à lapriere  de  qui. 

ufage  de  l'Induit  du  Parlement  de  Paris.  lk-mefme. 

inconveniens  de  l’Induit  de  Paul  III.  quels.  lk-mefme. 

Induit  ampliatif  deClement  IX.  en  faveur  du  Parlement  de  Paris,  pour 

faire  ceiïèr  ces  inconveniens.  lk-mefme. 

enregiftreroent  de  l’Induit  au  Grand’  Confeil  à la  pourfuite  du  Roi.  U. 

mefme. 

Induit  de  nomination  aux  Evcchez  5 c Abbaïes  de  Bretagne  5c  de  Pro- 
vence , accordé  par  le  Pape  Leon  X.  au  Roi  François  I.  5c  continué  aux 
Rois  fucceflcurs.  314 

Induits  de  Leon  X.Scde  Clément  VII.  qui  donnent  au  Roi  François  I. 
le  droit  de  nommer,  nonobftant  le  droit  d’élire  prétendu  pat  les  Egli- 
fes.  ^ 

continuez  par  le  Pape  Pie  IV.au  Roi  Charles  IX.  lk-mefme. 

la  continuation  des  Induits  de  nomination  aux  Evcchez  5c  Abbaïes  de 
Bretagne  5c  de  Provence,  eft  un  droit  permanent.  lk-mefme. 

Induits  accordez  au  Roi  pour  les  Evêchcz  de  Mets  ,Toul  & Verdun, 
& pour  d’autres  pais  biffez  au  Roi  par  le  T raité  des  Pyrences.  9 316 
Induit  de  nomination  accordé  au  Roi  pour  l’Evcché  d’Elne  5c  d’Arras. 

317  / < 

Induit  particulier  pour  l’Evcché  de  Tournai.  318 

Induit  d’innocent  XI.  pour  nommer  aux  Bénéfices  confiftoriaux  des 
Places  de  la  Franche-Comté  5c  des  Païs-Bas.  lk-mefme . 

fi  l’Induit  accordé  au  Roi  dans  les  Evêchcz  de  Mets,  Toul  5c  Verdun, 
comprend  la  vacance  par  refignation  en  faveur.  331 

colleélion  des  Induits  faite  par  M.  Doujat. 

quel  cil  l’ufage  en  l’execution  des  Induits  j 5c  s’il  faut  çdus  de  forma- 
lité pour  celui  du  Parlement,  que  pour  ceux  du  Roi.  U-mefme  5c  336 
fi  celui  qui  veut  joüir  de  l’Induit  du  Pape  , doit  obtenir  lettres  de  no- 
mination  du  Roi,  adreflees  à un  Collateur,  pour  le  premier  Bénéfice 
vacant.  là  même. 

pourquoi  les  Lettres  d’Indult  doivent  ctre  lignifiées  au  Collateur.  333 
en  combien  de  manières  l’Induit  accordé  au  Parlement  par  le  Pape 
Clement  IX.  pouvoir  être  étendu. 

Jndultum  Franctfco  /.  a Leone.X.  concejfum  circa  Uritarnica  & Prtvin- 
cialia  bénéficia.  « 381 

Formula  Indulti  prnnariarum  Vrecum  fmperatoris  Rudolphi.  787 

ExtraÜum  ex  Carolo  Afolinao  ad  Regulam  de  infirmis.  mm.  124.  & 
feejuentibus , de  Indultis  Cardinalium  S-  R . E.  & utrum  Indultis  Curia 
fubjaceant  , vel  non.  829 

Supplique  du  Roi  François  I.  pour  l’Induit  du  Pape  Paul  III,  en 


Table  Alphabétique 

faveur  de  Meilleurs  les  Chancelier  de  France,  Prefidens,  Confèilfers; 
6c  autres  Officiers  de  la  Cour  de  Parlement  de  Paris. 

Bulle  du  Pape  Paul  III.  de  l’Induit  oétroïé  touchant  les  Bénéfices 
pour  Meilleurs  les  Chancelier  de  France , Prefidens , Confeillcrs , & 
autres  Officiers  de  la  Cour  de  Parlement  de  Paris. 

Déclaration  du  Roi , touchant  les  Induits  des  Chancelier,  Prefidens, 
Confeillers,  5c  autres  Officiers  de  la  Cour.  837 

Publications  5c  entregiftremens  de  la  Déclaration  au  Grand  Confeil. 

Ii2 

Bulle  d’Indult  du  Pape  Clement  IX.  portant  ampliation  de  ceux  des 
Papes  Eu*ene  IV.  5c  Paul  I I I.  en  faveur  de  Meilleurs  les  Chance- 
lier, Prefidens,  Confeillcrs  5c  autres  Officiers  de  Cour  de  Parlement 
de  Paris.  841 

Lettres  d’attach®  fur  la  Bulle  d’ampliation  d’Indult  accordée  par  fa 
Sainteté  au  Parlement  de  Paris.  84$ 

Arreft  du  Confeil  d’Etat,  de  décharge  de  l’Induit  du  Parlement , pour 
le  païs  d'Artois.  8 67 

Déclaration  de  l’Empereur  Charles  V.  du  13.  Mai  1531.  par  laquelle 
il  exemte  le  Comté  Sc  les  Eglifes  d’Artois,  des  referves,  grâces  Ex- 
peélativcs  des  Graduez,  6c  autres  nominations  6c  provifions  Apollo- 
liques  6c  extraordinaires.  867 

Arrell  du  Confeil  d’Etat  du  Roi  , pour  la  décharge  des  Cardinaux , 
de  l’Iodidt  de  Meilleurs  du  Parlemenr.  904 

Lettres  Patentes  du  Roi , en  conformité  de  l’Arrefl  du  Confeil  d’E- 
tat. v t>cy 

Pareil  Arrefl  en  faveur  de  Monfieur  le  Cardinal  de  Bonzy,  pour  la 
déchargé  de  l’Induit  du  Parlemenr.  906 

Lettres  Patentes  du  Roi,  en  conformité  de  l’Arreft  precedent  du  Con- 
feil d’Etat  du  Roi,  au  profit  dudit  fieur  Cardinal  de  Bonzy.  907  ( 
Arrell  du  Confeil  d’Etat  du  Roi,  en  faveur  de  Monfieur  l’Evcque 
d Orléans  , premier  Aumônier  du  Roi,  tenant  l’Induit  de  feu  Mon- 
fieur le  Chancelier  ôc  Garde  des  Sceaux  de  France,  par  lequel  fa 
Majcfté  déclaré  qu’il  n’a  point  entendu  comprendre  ledit  Induit  dans 
l' Arrell  6c  Déclaration  de  décharge  de»  Cardinaux  de  la  nomination 
des  Indultaires  du  Parlement  de  Paris.  908 

Lettres  Patentes  du  Roi  en  conformité  de  l’Arrefl  du  Confeil  d’Etat 
precedent.  910 

Induit  du  Pape  Alexandre  VII.  accordé  au  Roi  pour  la  nomination 
aux  Evêchez  de  Mets , Toul  6c  Verdun,  pendant  la  vie  de  fa  Majcfté. 

IOzO 

Induit  du  Pape  Clement  IX.  portant  ampliation  de  celui  du  Pape  Ale- 
xandre VII.  par  lequel  la  nomination  des  Evcchez  de  Mets,  Toul 
6c  Verdun^,  6c  autres  Bénéfices  Confiftoriaux , fituez  dans  l’étendue 
defJits  Evcchcz,  cfl  accordée  au  Roi,  6c  aux  fucceflèuis  de  fa  Ma- 
jeflé.  4?  101  j 

têtues  d’attache  fur  les  Induits  des  Papes  Alexandre  VII.  6c  Cle- 
ment lX.. 
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nent  IX.  pour  la  nomination  aux  Evcchez  de  Mets,  Toul  8c  yer- 
dtin,  Bénéfices  confiftoriaux,  5c  autres  fituez  dans  l'étendue  defdits 
■Evcchez.  . îoz  6 

Induit  du  Pape  Clement  IX.  accordé  au  Roi , 8c  aux  fuccefteurs  de  fa 
Majefté,  pour  la  nomination  à l’Evêché  d’EIne,  & autres  Bénéfices 
confiftoriaux  , étans  dans  les  Comtez  & Vigucries  de  Rouflillon  , 
Conflans , & Comte  de  Cerdagnc.  107  S 

Induit  du  Pape  Clement  IX.  accordé  au  Roi  5c  aux  fuccafleurs  de  fa 
Majefté  , pour  la  nomination  à l'Evêché  d’Arras.  ioStf 

Induit  du  Pape  Clement  IX.  accordé  au  Roi,  pour  la  nomination  aux 
Bénéfices  confiftoriaux  8c  autres  aïans  Communauté , qui  font  dans 
l'étendue  des  Païs- Bas  fournis  à l’obciftànce  de  fa  Majefté.  1088 
Copié  Indnlti  nominandi  ad  Bénéficia  & digmtates  Carolo  Romanorum 
6 H ifpaniarum  Régi  in  lmperatoreyn  eltElo  cdhccffi  per  fummum  Ponti- 
ficem  Cimentent  VU.  anno  m.  d.  xxif.  * 1094 

Copia  Induit i nomtnandi  ad  Bénéficia  & Digmtates  concejji  Carolo  V '. 
Romanorum  Imper atori , per  fummum  Pontificein  Julium  III.  dt  anno 

iioz 

toi  fia  Indulti  nomtnandi  ad  Bénéficia  & dignitates  conceffi  Philippo  II. 
Hljrpaniarurn  R egi  per  Pium  IV.  Pontificem  Romanum  , de  anno  i$Co. 

ii©9 

Induit  du  Pape  Clement  IX.  accordé  au  Roi,  pour  l’ampliation  de 
la  nomination  à d'autres  Bénéfices,  dans  l’étendue  defdits  Païs- Bas 
foûmis  à l’obciftànce  de  fa  Majefté , 5c  défervis  dans  le*  lieux  cedez 
en  vertu  du  Traité  de  Paix  d’ A ix- la- Chamelle,  & qui  feront  cédez  ci- 
aprés  en  vertu  du  meme  Traité.  rtzz 

Induit  du  Pape  Clement  IX.  accordé  au  Roi,  & aux  fuccefteurs  de 
fa  Majefté,  pour  la  nomination  d l'Evêché  de  Tournai.  HZ4 

Lettres  d’attache  fur  les  Induits  du  Pape  Clement  IX.  de  nomination 
aux  Evcchez  d’Elne  , Arras  & Tournai,  Bénéfices  confiftoriaux  & au- 
tres étant  dans  lefdits  Diocefes , 8c  dans  les  Païs  cedez  au  Roi , en 
Flandre.  • • 1127 

Indultum  Clementis  Vapa  VIII.  Alberto  Archiduci  Aujlria  & IfabelU 
Clara  Eugenia  Principibus  concejfum.  114Z 

Induits  en  forme  de  Brefs  accordez  au  Roi  par  nôtre  Saint  Pere  le 
Pape  Innocent  XI.  pour  la  nomination  aux  Evêchcz  d’Ypres  8c  Saint 
Orner,  Abbaïes  & autres  Bénéfices  fituez  au  Comté  de  Bourgogne, 
5c  dans  les  Villes , Places  8c  Païs  de  Flandre  , cedez  à fa  Majefté  par  le 
Traité  de  Nimegue.  # j 15  ; 

Induit  de  nôtre  Saint  Pere  le  Pape  Clement  VII.  accordé  au  Cardinal 
de  Lorraine,  en  l’année  rjjo.  114 z 

Indultum  ampliationis  feu  libérions  collationis  Emintntiffimo  Armando 
Joanni  Cardinali  Riche  lio  concejfum  ab  Vrbano  Papa  VIII . anno  161p. 
• IZ4  6 ® 

Indultaire.  Que  doit  faire  l’Indultaire  après  la  lignification  de  l'In- 


duit. 
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dans  ouel  tems  I’Indul taire  eft  obligé  de  faire  fa  requifition.  Ik-mejme. 

Îtui'd  ü le  Collateur  ordinaire  refufe  de  lui  conférer  le  Bénéfice  par 
ui  requis.  üs-mtfme. 

Juge.  Ordonnance  qui  déclaré  qu’aux  Juges  Roïaux  appartient  la  con- 
noiflance  du  polTelfoire  des  Bénéfices  litigieux.  494^. 

L 

LAngo  n.  Mémoire  pour  Ur ici  de  la  Ville,  Prieur  du  Prieure  du 
Langon.  1299 

Latran.  Don  de  l’Abbaïe  de  Cleracfait  par  le  Roi  Henri  IV.  aux  Cha- 
noines de  l’Eglifede  Saint  Jean  de  Latran  de  Rome.  1283 

Lettres  par  lcfquelles  le  Roi  Saint  Louis  lai(Tc  à la  Reine  fa  mere  la  Ré- 
gence de  fon  Roïaume , tant  fur  les  chofes  feculicrcs  que  fur  les  Eccle- 
ilaftiques  , au  mois  de  Juin  1148.  ^ . . 473 

Lettres  de  Saint  LoüiS , allant  outre  mer , par  laquelle  il  nomme  l'E- 
vcque  de  Paris  & autres , poil?  pourvoir , lui  abfcnt , aux  Bénéfices  en 
Regale.  lk  même. 

Lettre  du  Pape  Nicolas  V.  au  Roi  Charles  VIT.  481. 

Lettre  du  Roi  Louis  XIII.  au  Pape  Urbain  VIII.  pour  confirmation 
delà  nomination  de  Monfieur  Miron , ci-devant  Evêque  d’Angers,  à 
l’Archevêchc  de  Lyon,  vacant  par  la  mort  du  Cardinal  de  Muftjue- 
mont  décédé  à Rome.  591 

Rcponfe  du  Pape  Urbain.  593 

Lettres  Promotoriales.  77<»».-777 

Lettre  patentes  du  Roi  Louis  XII.  de  nomination  en  faveur  de  M. 
Germain  Chartelier  fils,fitr  la  nomination  faite  au  Roi , par  M.  Ger- 
main Chartelier,Confeiller  au  Parlement  fon  pere,  à l’Evêque  & Cha- 
pitre de  Limoges.  Tir 

Formulaire  de  Lettres  de  recommandation  aux  Collateurs , en  faveur 
des  nommez  , écrites  fous  le  ligner  de  la  Cour  de  Parlement. 

Lettres  patentes  du  Roi  fur  Bulles  du  Pape.  914 

Sixti  pAp/t  jy.  Epi/loU  Charijftmo  in  Cbriflo  filio  nojlro  Ludovico  Fran - 
corum  Régi  ChrifliAniJftmft  H 19 

Lettre  de  Philippe  II.  Roi  d’F.fpagne  au  Parlement  de  Dole. 

Lettre  du  Roi  Philippe-le.  Bel , par  laquelle  ai'ant  etc  reprefenté  à une 
Afiërublée  faite  pour  l’affaire  de  Boniface,  fur  la  conduite  de  ce  Pape, 
il  promet  qu’il  aidera  à la  convocation  du  Concile,  & nomme  quel- 
ques-uns qu’il  a commis  pour  pourfuivre ladite  convocation.  ii8t 

M 

MAljnes.  Poiiillic  de  l’Archevcchc  & Diocefe  deMalines.  119S 
Mazjirin.  Voïcz  Quatre- N niions. 

Mets.  Poiiillic  du  Diocefe  de  Mets.  1037 

Voïez  Induit. 

S.  Michel.  Bulle  de  l’union  de  l’Abbaïe  de  Saint  Michel  cnl’Herm,  Or- 
dre de  S.  Benoift , au  College  des  Quatre- N rui^is.  • f * '7)3 

A été  de  renonci  ition  faite  par  Meilleurs  de  Sorbonne,  à la  collation  des 
Bénéfices  dependans  de  ladite  Abbaïe.  ’ 521 


« 
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Sent?f>cc  de  ('Official  de  Luçon , portant  fulmination  des  Bulles  d’u- 
nion de  l'Abbaïe  de  S.  Michel  en  l’Herm,  au  College  Mazarini.  5^.0 
Bénéfices  qui  dépendent  de  l’Abbaïe  de  S.  Michel  en  l’Herm  , Ordre 
de  S.  Benoift,  Diocefe  de  Luçon. 

Monaftere.  De  M onafleriis  pure  ele&ivis.  ^ 

Montelimard.  Arreft  du  Confcil  d’Etat,  pour  le  Doïenné  de  Monteli- 
mard  en  Dauphiné , en  faveur  de  l’élu  par  le  Chapitre , contre  le  pour- 
vû  par  le  Roi.  -«  599 

N 

NAmub.  Poüillié  du  Diocefe  de  Namur.  1194 

Ne/le.  Cornmifiion  pour  faire  le  paiement  du  bâtiment  que  le  Roi 
veut  faire  faire  en  l'Hôtel  de  Ncfle  a Paris.  ^ 1304 

Nevers-  Arreft  du  Parlement  pour  la  nomination  à l’Evcche  de  Ncvers. 

7*f  _ ' 

S>  Nicaife , Abbaïc  de  la  ville  de  Reims,  unie  à la  Sainte  Chapelle  de 
Paris.  50; 

Nicolas.  Lettre  du  Pape  Nicolas  V.au  Roi  Charles  VII.  481 

S.  Nicolas  dcGrnè . Arreft  du  Confeil  d’Etat,  pour  le  Prieuré  (impie  de  S. 

Nicolas  de  Grue  , dépendant  de  l’Abbaïe  de  S.  Michel  en  l’Hcrm.  7 61 
Nomination  du  Roi  à quoi  reftraintc  par  les  Concordats.  314 t 

quelles  Provinces  ont  été  exceptées  & exemtes  de  la  nomination  du 
Roi.  * la-mefme. 

Arrefts  du  Confeil  d’Etat,  par  lefquels  il  fe  voit  que  les  Religieufes 
Pont  exceptées  de  la  nomination  Roïale.  654-  & fniv. 

Rôle  de  Nomination  fait  félon  l’Induit,  par  ôrdonnance  de  Fran- 
çois I.  847  .&fuiv. 

O 

S.  /^\Mer.  Poüillié  du  Diocefe  de  Saint  Orner.  1191 

/ Voïcz  Induit. 

Ordonnance  de  la  Régale,  vulgairement  appellée  Philippine , de  l’an'1334. 

. '374  V . , ' 

Ordinatio  Regis  in  lihris  Caméra  Compotorum  FariJjcnfium  regijlrata  fub 

tenore  fequenti  dum  Epifcopns.  37  6 

P 

P Aïs-Bas.  Induit  d’innocent  XI.  pour  nommer  aux  Bénéfices  confi- 
ftoriaux  des  Païs.Bas.  318 

Poüillié  des  Bénéfices  des  Païs-Bas  Catholiques,  qui  (ont  fournis  à 
la  nomination  Roïale.  * 1170 

Voïez  InHulr.  * 

P aix  de  Lyon  pour  Saluées , B refie , Bugey,  Valromey  8c  Gex,  du  17. 
Janvier  1601.  989 

Extrait  du  cahier  delà  Nobleflc  de  Brefle,  Bugey,  Gex  & Valromey. 
996 

Extrait  du  Traité  de  Paix  , fait  à Munfter  entre  l’Empire  8<  la  France, 
en  l’année  1648.  l#io. de  Mars.  1018 

Extrait  du  Traité  des  Pyrénées  , entre  les  Couronnes  de’  France  ôc 
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d’Efpagne,  en  l’annce  1659.  le  7.  Novembre.  1075 

autre  Extrait  de  Paix  des  Pyrénées.  . 1081 

autre  Extrait  du  Traité  de  Paix  entre  les  Couronnes  de  France  & d’Ef- 
pagne , conclu  à Aix  laChapelle,  le  1.  jour  de  Mai  1667.  iizo 
p 4pe  comme  traite  les  Induits  des  Cardinaux  dans  le  Compare. 

Edit  & Déclaration  des  droits  , autoritez  & prééminences  accordées 
par  le  Roi  à nôtre  Saint  Pere  le  Pape , au  pais  de  Bretagne.  45^ 

Lettres  patentes  de  Déclaration,  & confirmation  dudit  Edit.  45  7I 

autres  Lettres  patentes  du  Roi,  confirmatives  dudit  Edit.  460 

fi  le  Pape  peut  pourvoir  par  dévolution  aux  Bénéfices  de  collation  laï- 
que. . . / £74' 

Arreft  de^a  Cour  de  Parlement,  par  lequel  jugé  que  le  Pape  admet- 
tant une  refignation  pouvoir  déroger  à la  Réglé  des  vingt  jours  au  pré- 
judice de  l'Induit  accordé  extraordinairement  à l’Evcque  de  Poitiers, 
Abbé  de  la  Coûture  du  Mans.  ' * U5<T 

Arreft  du  Grand  Conleil , par  lequel  jugé  que  le  Pape  dans  les  refigna- 
tions  pouvoir  déroger  à la  Réglé  des  vingt  jours , au  préjudice  des  In- 
duits extraordinaires.  1157 

"Parlement  de  Paris  jufqu’à  quel  tems  ne  s’eft  point  fervi  des  Induits,  jiz 
quel  Pape  lui  a accordé  Induit,  & à la  priere  de  qui. 
ufage  de  l'Induit  du  Parlement  de  Paris.  la-mefme. 

Ordonnance  qui  déclaré  qu’à  la  Cour  de  Parlement  appartient  la  con- 
noiflancc  des  Régales.  • • 494.  499 

Patronage.  Arreft  par  lequel  jugé  que  les  Bénéfices  en  Patronage  laïc  f ont 
fujets  à la  Regale.  4<f$ 

Conflit  Ht  io  domini  Philippi  Regis  Francorum  de  jhre  Vatronattts  Ectlcfia - 

mm.  7 1 0 

traduftion  de  cette  même  Ordonnance,  par  Guillaume  Rouillé.  7 il  j 
Penfton.  Edit  du  Roi, portant  Reglement  pour  la  rétention  des  penfions 
furies  Bénéfices,  qui  requièrent  refidence.  ^ 1167 

Arrefts  fur  le  reglement  des  Penfions.  . ^ '1168*1271 

Perpignan.  Voicz  Fine. 

Philippe.  Lettre  de  Philippe- le  Bel , aufujetde  la  convocation  du  Concile. 

1181  • j. 

S.  Pierre  de  Mortagne.  Arreft  du  Confeil  d’Etat,  pour  le  Prieuré  Conven- 
tuel de  S-  Pierre  de  Mortagne  , dépendant  de  l’Abbaïe  de  Saint  Michel 
en  l’Herm.  561 

Portion.  Déclaration  du  Roi,  concernant  lef  Portions  congrues  des  Curez 
ou  Vicaires  perpétuels,  & les  rétributions  de  leurs  Vicaire».  1173 
Arreft  du  Confeil  d’Etat  du  Roi,  fa  Majefté  y étant, du  12.  Aouft  1687. 
& Lettres  patentes  expédiées  en  confcquence  , portant  attribution  de 
jurifd  (ftion  au  Grand  Confeil , pour  les  Portions  congrues. 

P offejfoirc.  Ordonnance  qui  déclaré  qu'aux  Juges  R oïaux  appartient  la  con- 
noillànce  du  poflelToire  des  Bénéfices  litigieux.  -•^■(494 

Poutlliè  de  l’Abbaïe  de  Clerac,  Ordre  de  Saint  Benoît.  ( 510 

Foüillic  de  l’Abbaïe  de  Saint  Michel  en  l’Herm  , Ordre  de  Saint  Be- 
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iioift,  Diocefe  de  Luçon.  & fuiv. 

Poüillié  des  Bénéfices  des  Provinces  de  Brefle , Bugey,  Gjx  & Valro- 
mey , fujets  à la  nomination  du  Roi.  999 
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Poüillié  des  Bénéfices  du  Comté  de  Flandre  6c  des  Pais  Bas  Catholi- 
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Poüillic  du  Diocefe  de  Tournai. 
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font  à la  nomination  du  Roi , exactement  drelTé  6c  recueilli  fur  les  mé- 
moires & Arrefts  du  Parlement  6c  Chambre  des  Crmpces  de  Dole; 
avec  le  revenu  de  chaque  Bénéfice  , fuivant  fcs  baux  6c  admodiations, 
qui  en  ont  été  communiquez  aux  Gens  fifeaux  du  Prince,  en  1675. 
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Poüillié  des  Bénéfices  confiftoriaux  de  l’Evêché  d'Elne  ou  Perpignan  , 
6c  du  Comté  de  Roufllllon  6c  Vigueries  deConflans  6c  Cerdaigue,  fu- 
jets  à la  nomination  de  fa  Majefté , en  vertu  de  l’Induit  du  Pape  Clé- 
ment IX.  1349 

Pragmatique.  Abrogatio  Conflitutionis  in  Régna  T rancit , Pragmatica  nun- 
cupau.  703 
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Formula  Precum  Imperialium , <jua  itftu  tjl  Ferdinandus  II.  Romanorv.m 
Imperator.  là  mefme'. 

Vropofitiom  au  nombre  de  fix , données  au  Roi  par  la  Faculté  de  Théolo- 
gie de  Paris,  & envoiées  au  Parlement.  365.  566 
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